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AVIS hMPOIlTAlNTj 
tfapr&s ane deslols providenttelles qui r£gisseol 1e monde, raremenl les ccuvres au-dessus de 1'orafnafre se fooi 

taiis conlradiclions plits ού moins forles el u<>mbreuses. Les Alelier* Cdtholiquti oe pouvatent gufcrc ecbapper a ce 
cjihet Jivin de leur ulilito. Taotot on a ni£ leur existenee ou leur imooriance; tatildtoo a dil qiTils eljieot ferm6a 
ori ο,ιιΊΙ* allaient l'6tre. (ependaot iU |>onrsuiveni leur carritre depui* 2i aus, et les productions qai ett aorieul 

ilevienneot do phis en plus graveeeisoiguces : austi parall-Η certainqiTa woios d'oveiiemei.lsquaucune prudence 
lumaine he aaurait prevoir ni emp£cher. ces Aleliers ne se fermeront que quaod la Btbiiothtquc du Clergi scra 
ermince en ses 2,000 voluiues in-4°. Le passo parall un sOr garunl de lavenir, ponrce qu*il y aa csporeroua 

mindre. Cependant, parmi les ralomuies auxquelles ils se sont lrou\6s en balte, t) en est deux qui ont *te conli-
nuellemcnt ropGioes, parce quelanl pluscapiiales, leur effel entrainait ptas de cooaequeuces. De pelits ei ignares 
concurrenls se sontrionc acharnes, par leur torrespondauce ou leurs toyageura, a repoier partoUt que nos Kditions 
utaient mal corflgees el rtial imprlrhoes. Ne pouvant attaquer le fond des Ouvrages, qui, pbur la piupart, iie sout 
qiie les chefe-dOeuvre du Calhoiicisnie rocoaiius pour tels dans lobales temps el daus tous lea pays, il fallailbieo 
tie rejeler >ur la forme dansce qu'elle a de plusserieux, la correcUon et l'impression; en effel, lescbefs-doeuvre 
mAme nauraient qu'uoe demi-valeiir, si le lexle eo elait iuexaci ou Mlisible. 

II esl trfcs-vrai que, dans le prin< ipe, un succ£s inoui dans lea faslee de la Typigraphie ayanl force r£dileor de 
fecourir aux mecaniques, aUn de roarcber plus rapidement etde donher les ouvrages a moiadre prix, qualre voliunes 
du double Cours d'Ecriiure taxnieel de Tlteoloyie fureol tiros avec la correcllon iusuffisante doonoe datis les impri-
meries a presqoe loul ce qui s*cdiie; il est vrai aussi αιΓυη ceriain nombre d'aulres volumes, apparteoatit a diverses 
Publicalions, fureut imprimes'ou trop noir ou irop blanc. Itals, dfepuis ces temps £loign£s, les m^caniques oot 
c$do le travail aux presses a bras, ei rimpression qui en sort, sans otre du lnxe, auendu que le luxe jurerait dans 
ues ouvrages d'une telle naiure, cst parlailemeut convenable sous lous les rapporls. Quaut k La oorrecUon, i l esi 
Ue fail qu'elle n'a jamais έΐό port6e 8i loiu dans aucune edilion aocienne ou cooteraporaioe. Etcomroeol eo serait-il 
antremeiit, apr6s loules les peines el louies les dopenses que nous subissotis pour arriver a purger nos opreuves de 
toutes fauies? LliabRude, eu lypographie, πιέωβ daosles meilleures maisons, estde oe corngerque deux opreuves 
et d'en coUferer uue irbisiome avec la seconde, sans avoir prepar^ eu rien le manuscrit de l^uleur. 

Daos les Atelier* Calholiqiiei la diflereoce esl presque iocoinraensurable. Au moyen de correcleurs blaocbis sooe 
le liarnais et dout )e coup d'u»ii typogiapbique est sans pilio pour les fautes, on commeoce par preparer la rople d'un 
bout a Tautre saus en excepter un seul mot. On lit ensuile en preraifcre 6preuve avee la copie aiusi pr^paric. On lit 
en seconde de I? ηιέπιβ maid^re» mais en collationoant avec la preraifere. Ou fait la m^mo chose en lierce, en colla 
lionnant avec la aecoude. Ou agit de m^me eo quarie, eo collalioooafil av^c la tierce. On renouvelle la m^me ορό 
ration eri quiuic, eii collaiionnaot avec la quarle. Ces coltalioooetneiils onl pour but de voir ei aucune des fautes 
«ignaioes au bure^u par MM. les correcieurs, sur la marge deslpreuves, na ochapp» a MM. les corrigeurs sur Ifc 
marbre etle moial. Apr^s bes cltiq lecture£ enii^rss contrdl^es Tune par 1'aulre, e: en debors de !a pr^paration 
ci-desaus meniionnoe, Yient une rovisioU, ei souvent il en vient deux ou irois; puis Γοη cliclife. te clichage op£r£, par 
cons^quent la pureto du texie se irouvant immobilis^e, on fait, avec la copie. dne noovelle lectare d'dn bout de ιέ 
^reave a 1'autre, oo se livre a uoe nouvelle revision, et urige η'βιτίτβ qu'apr6s ces innombrables prScaulions. 

Aussi y a t i l a Mootrouge den correcleura de toules les nalions et en plus graod norabre que dans vingMloq 
irapriraeries de Paris rouoles I Aussi, eocore, la correctioo y coote-t-elie aulani que la eomposiiion, Undii qu*aflleurs 
clle oe coute que le dixi^me ! Aus«i enfin, bien que Tasserlioo pulsse parailre t^meratre, TexaclUude obienue par 
linX de frais et dc soios, fait-elle que la plupart des Edilions des Aieliert CaUioltgues laiasent bien loin derrifere efie* 
belles raeitte des ceRbres Benidiclins Habiiloo et Montfaucoa et des c^l^bres Hsuiies Pelau et Sirmond. Que Γοη 
compafe, en eflet, n'importe quelle» feuilies de leurs edilions avec celles dee ndires qui leur corhespoodeot, eb gree 
tomme en lalin, Ou se ctmvaincra que 1'iiivraksemblable esl une roallto. 

D^illeurs, ces savantn ^roinents, plus prooccupes du sens des lextes qao ue !a parlfe typograpbique et nVtant 
poiut correeleurs de professioo, li*aienlt non ce que poruienl les dpreuves, mais ce qtil devafi s> trourer, leur 
naule ioteUigeoce suppleanl aux fautea de redilioo. i)e plaa le» B6oo<uctio89 comme les jasnites, oporaient presque 
toujours sur des mauuscrils, cause perpotuelle de la multiplitito des fauli^, pendant que les Ateliert Catholigues, 
doot le proprc esl surloul de ressosiiler U Thadiliou, uOperent le pluf souvent que sur dte imprimos. 

Le Η. P. De Buch, J£suite Bollandisie de Bruxelles, nous lcrivaU. i l y a quejque tcmp», u'avoir pu iroaver en 
dix-huit mots d'otad0, utie teale faute dans notre Patrologie laliiie. I I . Denzii)gerf professeur de Thlologte a lUo i -
versii6 de Wurzbourg, et M. Reissmann, Vicaire G£o6ral de ta mfiilie ville, oous mandaient, a la dale du 19 juiMet, 
lnavoir pu dgalemeni surprendre une seuU fauie, soit dans le lalin soH dafis ie grec de ootre double Patrologie. ED0D# 

le savant P. Pilra, Bebediciin tle Solesme, et I I . Booelty, direcleur oesAniiales de phUosophie cMiietme, mis ao 
J6Q de nou8 convaiocre d'une seuie erreur lypoffraphique, ont Μ lofcos d'avouer que nous o'avions pas Irop 
presumo de notre parfaile correciiou. Dans le Cler^e se irouveot de bons latiuisles et de bons belloiiisles. et, ce qui 
est plus rare, des bommes trfes-positifs et ti ^s-pratiques, eh bien ! oous leur proihettofts UD6 prime de 25 cenlimee 
\rdT cb.ique faule qu'ils docouvrironl dans n'importe lequel de nos volumee, eurtout dans les grecs. 

Malgro ee qui prec^de, 1'Ediieur des Court complels, sentant de plus en plus riroportatice el m£me la n4cessit6 
dune correciion parfaite pour qu'un ouvrage soJl verilablemeut ulile et eslimable, se livre depuis plus d'un ao, et 
esl r^solu de se livrer jusqu'a hi fln * une op^ratiun loogue, penible et couleuse, eavoir, b rovision enii^re et 
uuivers^lle de ses innombrables clichos. Aiusi cliacuu de ses volumes, au fur et a mesure qu*il les remet aoua pressc, 
esi corrig6 mol pour mOt dun bout a 1'autre. Quarantebommes y sonl ou yseront occupcs peudaut 10 ans, et une 
somme qui nc saurait 6ire moindre d*im demi million de frabcs est consacree a cel imporlaat controle. JL)e ceue 
raani^re, les Publications des Aleliers Catholiques, qui deja se distinguaient etitre loules par la superiorUo de leui 
correction, o'aurontde rivales, sous ce rapport, dans aucun terops oi dans aucun pays; car quel est Tediteur qiii 
pourrait el voudrail se livrer APRES COtP a des travaux 81 gigantesques et d'un prix si exorbltanl? II faut 
^ertes dire bien οέηέΐΓέ d'une vocaiion divine a cel«flet, ptiur ne reciiler ni devant la peine ni devattt la d^pensc, 
surtout lorsque 1'Europe savanie proclameque jaraais voumes u'ont clo 6dii6» avec lant dexaclilude que CBUX de 
la BiMiotkique uMvenclle du Clergi. Le prosent vohime est du uoiubre de ceux revis^s, et lous ceux qui Its serotit 
a 1'aveinr porlerout celte note. Eo cous^quence, pour juger les productions des Atetiers Catholiques sous le rapporl 
tle la correctiOD, II ne faudra preudre que ceux qui porlerobt eo ιέΐβ 1'avis ici traco. Nous ue r^cuntiaissons que teiie 
odition et celles qui suivront sur nos planches de m^lal ainsl corngdes. Ou croyait aulrefois que l i stercot.vpie 
immobilisait les fauies, alleudu qu'un elicho de ra6tal n*est poiut olaslique; pasdu tout, il iulroduit hi nerfection, 
<ar on a trouve le moyende le corriger jjsqu'a extiuotion de lautet. L'Hebreu a eto revu par M. 0tacbf le tirec 
par des Grecs, )e Latln et le Kran^ais par les premiers correcleurs de b caphale en ces langues. 

Xous avotks 1a cAisolaiion de pouvoir Outr eet avi$ par les ruflextous suivanies : Eufio, nolfe exemple a fini pat 
ebranler \6s gfandes publicatinns en lUlie, en Allemague, en Belgique et eo France, par tes Canons grea de lloniC; 
ie Gerdil de Naples, Ife Sainl thomas de Parme, YKncyclopidie fetiyieuse de Muuich, le recueil des teclaralioiu de$ 
riles de Bruxellus, lcs Boltandisles, le Suttrez et le SpicMge de Paris. Jusqu'ici, ου navait eu rcimprimer que des 
ouvrages de courle baleioe. Les ιη-4°, ού s'engloutissent les in-folio, faisaienl peur, et on n*osait y loucber, par 
< raii.le de se noyer dans ces ablmes sans fond et sans rives; mais on a Qui par se fisquer a ΟΟΙΗ imiler. Bicn plus, 
hous uoire impulsiou, d'autres Ediienrs se prtparent au Bultaire uuiversel, aux Duciiiont de toutcs les Coagrogationa, 
it uno Biographie el a uiie Uistoire gouerale, elc, clc. Maiheureuseraent, la pbiparl des odilions deja failes ou qul Μ 
tont, bont sans autorile, parce qu'elles sont 5ans exaclilude; la correctiou semble eu avoir Μ fa&le pardes aveugtcs, 
eoit qu'on n'en ait pas senli la gravito, soil qiiOn aii reculo de^anl lcs frais; mais patieuccl une reprodeclloe 
eoirccte sirrgira biculol, ne ίάΐ-ce qu'a la lumiere des ocoles qui sc ^ont faitus DU qui se feronl eurore. 
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V I T A S A N C T I C Y R I L O 

FATRIARCILE ALEXANDRINI 

(Aeta Sanctorum Bolland., Janoaru tom. I I , die 28, anno Christi U5.) 

1 1 . S. Cyrilli natali$y <tta$, retiqufa. 

1. Mullum Ecdesia ealbolica S. Cyrillo Alexandrino 
dcbet, ejus eingutari erudilkme animique constantta 
adversush«reticosfio^rLSsimefeUci88imequ€ propu-
gnata : ideoqne 6 της ορθής κα\ άμωμήτου π ί τ α ω ς 
συνήγορος, rectce Η immaeulatm fida αώ»αα*$ 
appellatar in conalio OBcamenico Cbateedonea&i 
acl. 5 , in libello Theodori diaconi, ecdesiaslida 
coodJii moiwmentis inserlo. Imo tanquam sedis 
apostolicaa ricarius, aeqoali cum S. Leone poolifice 
Romaoo honore dignatus esl io concilio Consianti-
nopoliianaan. Chr. 536, eub Menna patriarcba ha-
biio. Iia aciione 1 : c Quoniam Cbalcedonensia eyno-
dtis non solum Leonis sanclse memorir, verum eiiam 
e i CyriUi Alexaadrinoriim a Deo amati paatoria, me-
noriam i n orthodoxa fide fecit; et Cyrillus quidem 
Alexandiiima in dipiychis pnedicatur, Leo autera 
aanct» memora non pmdieatur; justuni puUmus, 
u l quod defiut supplcatur: ei quia aequaliter ab bac 
eancta synodo pro etaiu orthodox» idei honorati 
8ont similtter» e l i n saeris diptydHs pro utttiute et 
pace Ecclesiae prsedicenuir. ι 

2. Graeci agunt S. Cyrklli ix iun i i festrvitatem, quo 
die Menologiom : c Natalis S. Cyril l i , v i r i eruditis-
simi, caibolicae fidci propognatori* egregii: quem 
awnrnus pontifex Coeleslinus idoneom judicavit cui 
auas vicea in Ephesino concilio delegaret. ι In 

' Meiueis :c Sancii Patris noslri Cyril l i , Papae Alexan-
drini . ι 

Κύριλλου υμνώ του Κυρίου μου φίλον, 
Και Κυρίας πρύμαχον άειπαρθένου. 
CmriUum eetebro Domini mH amicum, 
El DonatUB semper virgims propugnatorent. 

3. Var\i8 ejasdem viriotes odis, hymnis, el anti-
pbonts celebrantur in eisdem Meiveis, tum hoc die, 
tmn χτιπ Januarii, quo 8olemni tum cultti iternm, 
traa cum S. Alhanasio, veneranlur, et hocatnimque 
omant encomio: c SS. Athanasiue et Cyrillue pa-
triaretae Alexandrini. Ex his duobas S. Athanasius 
?ixi i iroperanle Constantino Magno, et in primo 
concilio Nicsno, nondam episcopus creatus, verbia 
et scriptis aapientteplefiis Arium confuUTit et pu-
defecit. Poei morttm w o Akxaodri arcbiepiscopus 
AlexaBdriae ordinatus, a Conatantio variis ex&iliis 
exerciUia, per duoa et qaadragintt aiuios assiduia 
persecaUonibo8 exagilatus, migravit ad Dominum. 
Saaetaeauteni CyrUlussab Tbeodosio Minore floruit, 
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Α Theopbili arcbtepiscopi Alexandrini e sorore nepoe, 
et in sede archiepiscopali soccessor, qui terthe syn-
odo Ephesi celcbrata praefuit, et Nestorium (qui 
multa blasphcma in Dominam nostram Dei gcuitri-
cem dogmata evomuit) damnavit et exauctoravit. 
Cyrillus yero, cum multis praeclare factis et virtuti-
bus elnxisset, ad Doroin*am migravit. 

4. c Erat Athanasius mediocri statora corporis, 
roodeste latus, incarvus, grato aepecto, decenti cal-
vitie, adunco naso; barba non adinodum promissa, 
sed diffuea et genas vestiente; ore brevi, et qaasi 
inciso; non omninocano capitc, necporealbo, sed 
subflavo. Sanctus aatem Cyrillus breve quid habens 
ctim colore gratiore, abnuenti siroilis aspecta; den-
sis et pilosis superciliis magnisque et in arcum 

Β flexis, frontemque claudentibus; naso josto, cujus 
diaphragraa, seu intervallum narium, contractius 
erat; genisexlensis, labiis tumentibus, ore diducto, 
fronte angustiore, sed recalvus, densa ac promissa 
barba venerabllis, crispo utrinque capillo et flave-
scente ac semicano. Quorum diee festus agitur in 
sanctissiroae Sophiae templo. ι 

5. Latini Cyrillum hoc xxvin Jannarii refe-
runt. Anliquum S. Martini Treviris Martyrologiam : 
c In Alexandria, Cyrilli episcopi et confessoris. > 
Usuardue, Beda, Ado, Nolkerus, BeLUnua: ι Alexan-
dria3, B. Cyrilli episcopi, quicatholicae fidei praecla-
riseimus exstitit propugnator. > Eadem babent ma-
nuscripU plurima; additar in Romano: c Doctrina 
et sanctilate illustris quieyit in pace. > Galesinius 

C mutata paulam phrasi : f Aleiandriae, 8. Cyril l i 
episcopi, accrrimi religiosissimiqae fidel catholic» 
defensoris. > Florarium ms. et Martyrol. Colon. 
Alexandriam in Graecia collocant, enormi mendo, 
nisi Gneciam generalitcr accipiamus, qua late tuiic 
pcr Orientcm Graci scrmonis asus exstitit; xxix Ja-
nuarii refert cnm Felicius; oiroque Maorolycus: 
a quibus, uti eiiam hoc dic in Martyrologio Germa-
nico, dicitar t Th^odosio Seniore impcrante qaie-
visse. ι 

6. Hos fortc secuios Alegreas in Paradiso Carme-
litici decoris, slata % aetate 6, c. \ % ita scripsil 
ι Tandem sapienlia, eloquentia, acumine et sancti-
tate insignis, gloriosos sub Theodosio Nagno et 

Ρ Coelestino papa I claruerat, annis ab obtenta orbis 
saluteU4. > Ast ista qoam distant, imperiuiD Tbco-
dosii Magni, et Coelestini pontifieatas! Mortnits esi 
ThcodosiusMagnus, eive Senior,'an. Cbr. 395. E?e-

1 
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*s$wmtminm, Vx tvrumk hee u n a Ja*, aa. 445 
d * m * t , trigi*ja deobM hi tpitcop&i* a u t » expie~ 
tw, v i A l towmt» , IWodont t e i Skepboras i n -
4ka*t, 

7, Oetarwf Ymnritm m Tbetasrb abstoodiiis 
*Ji8» IrM», rrpoftt 5, eed, 2, « r i b i t e x d u u ab ^ 
hwpto Le**e humrkv eomirt tacra* foagif** sancto-
niaqae rd iq*uf f ptnteuuvae, four profogoe 
OritnU nwmacliOf, taegligioniaki doat fuiMe qua\ 
pnrter alla Mndorani pi^nora, quaedam bajus S. 
Cyrtiu Humzm t i i n k r i o i , ea^oe a*enrari in eedc-
iia ft, Marfee lo Campo Kartio, 

| U, ftirrfo, wumaekatus. 

%. R*Ufi#ftbftiflM» Cannelli, ordo 8. Cynlli naia-
Um ouiai dvp l id i totomoilate celdbral XX\M Jan., 
φκ> d k fectiofte qoatie ad ieamdoin Noctnnuim 
hmc in H*U*Un\$ reciuntar: t CyrUlos epUcopos 
AleuAdftfsof dari t ptrentibM ortot, Tbeopbili Uen 
rpiieopl Ak t t f ld r in i ex iratre Μ ρ ο · , a qeo adole-
ic*n« AxbeM* ftludlontm caota mi$w$9 com pluri- f> 
mtfm proiadifeu ad Joaonem epltcopttm Ilicroso-
lymitenttm, «I CbriftUanai vitdeperfcciiooe imbuere-
tur, Μ cooMilU. Coju» conteelodiiie ia Canndum 
monum secedeot, ibi am allqoot piis vlrU iilic 
degeiJtibu* c«k«(eia vliam in lerra aliqvandin 
egft » Hcc Ibi. Andrca* Scoltus noster in CyrUU 
elogio, quod «|at tenm>uibu§ Pascbalibus a se Latine 
verti» pm&uif toc de cju* anie epwcoptum gestis 
dcriblt: c AlexandrUe iEgypti civiutc oatum Gynl-
lum apparet parentlbns honestia; ei litterie ibidem 
fmbuinm, ubl d i tdpl in» tnm m a i i w in illa vigereot 
Acadamia. Parenium nomloa noodvm comperi. Pa-
truum babdt Tbcopbilum, ι ctc. 

9. l l«c do pairia »ufficereiit9 niai Atogrcus oontra 

fmtrtmmtm, latc C r r l j i n k i » kaWt 

<frta Ifa-
CT-

H l l 

«11 

«j«§ iGfscc τ*^ς A c i γ έ > « ^ β ίταβ, pmpHH 

d e , » w ^ u t , « ct WacarMMaris C j i t e » M g r a 
hitmmMm» eMtx» t npma et *m*m mma ar-
cfciepbcopw bppprehmtbifiier f i « i t f t a fde 

—wim P—j»tratn m , u i m k i I 
wmrn bidone gmnajiits. · Ει p n k p « l : ι fci 

c^iscopams Dioecorvs vMbi et fcatri BCO* 

tmion Alenairia esdodt.. 

rebw esoessit. Eg» aales A I W M S M S , el 
noetne malirtcra», et o ior et t l i i frslrts η ή , eaio 
eoeiw) fai biHBMMt rebes pennaiisMitts... »os4ras 
domos prapftrarii ecdesias t e r i , et neam AthaBftsii, 
ifearto tectofoperjaoeelein,elqiiaBpro s«i p o a l k » e 
i e r i noii poftet eceleaU, s imi l occepal eQnn ψη&-
etis domibnt, alUs eHae Tiemas doraoe et adilos 
tenent... Po*4 basaoleai pecenias, a nosiris maler* 
tcris, ftororitras Yero tanctx el beats memoria? Cy-
r i l l i , angoeOans oeqoe ad ipsam aniiDajD, et obsi-
deos, comminalii» ipaam qvoque mortem, « e g i t 
auri pondo octoginU qoioqae, nibUommuft et a filiis 
daris&tma* memoris mei fralris orbiute infelidbus, 
et ejoi nxore nortem mariii soi plangent« f anri 
ponde qoadraginU, > et£. Quae S. Cyrillom et ge-
nere e( orto Akxandrinaii) fuisse non obscore i a -
dicanl. 

14. Qoo in loco, Atkenis an Alexandrix, sludtift 
litterarain cxcullas si l , apud antiquoa non repert* 
n i i t . De cjat monacbalo grandis Baronioin inter et 
CarmelUaa Palree oontroversia eel. Baronium acriter 
IncesMint p m csBteris Tfaoaas Saracenns i n Meno-
logio Cannditaram, et Alegreos i n Apoiagia p r o 
Joaime Hieroeolymitano, diecarsn % e. 41. Histo-
riam cilaat ex qaopiam Gallioo Gbrqnico M m p t a m , 
a^mordicus eam loentnr. Alegrei verbis«am refe-
rearae : c Etenim hietoria Ula Latina, ι inquit ,« do 
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f t t a supra agebamus, Laline et Gallice exarata (qua> j 
babebatur apud Gallix regem, ut iradunt Goria 1. ix, 
i . 18 DUacidarii Garmel., Emanuel Roroanus sacrx 
antiq. GarmeL dc Yiria Uluslribus, in Cyrillo Alexan-
drino, el alii), qoam immerito Baronius fastidire et 
facessere to lu i t , com a gravtssimis antiquilatum 
Carmelilananim scriptoribus, tanquain flde dignis-
tima. xt\ amfeabes manibne eoscipialar; S. Cyrilli 
in Carmelo roonacbisnraro attesiatur aperlc, verbis 
ejusdem legati aut ambasciatoris pro Gallto rege in 
Epbesioo conrilio residenlis, qui ab illo redux ad 
regem sarnn altocutus est, hi exemplari primo suo, 
quod nos vtdimas et legimus in antiqua bibliotheca 
religiosissioiiGislercieiieiecaBnobM de hi Oliva, Gal-
lico MIO idfomate prontmpit sic : cAu concite d*E-
ph&e, qut se c&obra par denx cens ereeqaee, Fan 
do Seigneur 418, au Ueu du Pape C&estia y p r & i -
doit le bien-ncureux S. Cyrille moine du Mont Car-
rael; leqael poor sa saincte r ie , admirable science 
ec doeirbie, dispulanl contrc Nesior Patriarche de 
Constantinople, qni mit tache en l'bonneur de la 
Vierge Marie, e l en eeHe de J&tifrChrist son flls, 
croporta la Tictoiresur luy.t Qu» nonc sic jam tra-
dacta Latino rerba tenemns : In concilio Epbesiito, 
qood ftiift celebra ω » per cc episcopos, aitn. Domi-
id 418, praeetdebat, loco pape*C<)efe*tim I , B. Cyri l -
his monaob«ie Momtie CarmeH, qui ob sanciitatem 
viiae, admirtbiH ectenlia el doctrina dwputans con-
tra Nefttertam ptirterchara Consunlmopolilanum, 
qui macuiam poemt in B. Tirgine Maria, et m ejos ( 

tiMo Chrfsfo Jesn, eura snperaTit.i 
12. Verum taerito bxc improbata sirot Baronio. 

Qois tenpore icx GaJJf* Mt Cfcristianns, qui 
lcgalos ad conctltum mitere potaerit? ChlodoTeus 
regnam circa an. Chr. 482 anspicatns, anno primum 
496 Ghristianam religionem amptexos est. An etiam 
regem tegalos Francico modenio idiomate (ut vidc-
•ur Akgreue asserere) allocntust at reges primi i l l i 
Franeonxm Stcambriee locnti, et modernum Fran-
oorura tdtoma diu post e Latino conformaltiin, ant 
potins depravalvni. Ut oraittamus, concHium Ephe-
BtBon an. Ghr. 431, ηοη 418, csse babitnm. Mira-
mar viroe «raditos raiiones tam frivolas afferre in 
medium. 

13. Baronius acriter profecto in eam narralionem 
inTcbUur t. Yl AnnaL, an. 444, n . 17 : t Sane qui-
dem respafmus, > inqait t ι aique exsufflaraus 
figmenlom 01ud9 incerto aactore prodilum, Chro-
?>iconimirumf quod exstasse fiugunt apud quemdam 
Franci» regem [Ludovicum X I ] , quo tradunt eum-
dem S. Cyrillum Alexaiidrinmn epiecopum mona-
chnm foisse Monlis Carmeli: coi quidero assertioni 
Tritthemios leviter nunis fidem pracstitit. Unde baec, 
qnaeeo, incerto aactori, si qui certi alque probati 
«vnt auctores, ejusdem CyriUi aequales, ejusdemqtie 
res geaias qnam dUlgentAr proeecoii, baoc nescientes 
abrnta silentio reliquerunt? Vel qosc apod hojus 
femporis scriptores mentio de calto Carmelo a vila; 
monastica? professoribus? Elenim cum apud S. Hic-
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ronymuin, Palladiuni, Evagrlum, Gassianum, Theo-
doretum, Gyrillum monachom, et alios saeculi hujus 
ecriptorcs frequens mentio fit de roonachis in Pa-
Isesiina degenlibus, nusquam penilus apud cos de 
monachis Garmelitis. Facessat igitur ejusmodi dc 
monacbismo GyriUi in Garmclo fabella, sicut illa buic 
baod impar, qua traditur et JoannesHierosolymorum 
episcopns Origenisla, fuisse etiam noonacbus Carme-
l i t a : sicut enim ha3C leviier effinguntar, ita et facilc 
refellunlur. Flagrans quidem cupido nobilitatis 
avitae cogit interdum homincs dclirare. > Hxc Ba-
ronius. 

14. De Joanne Hierosolymitano aliter sentiunt 
plurimi v i r i doctrina et sapientia illustres, qui ejus 

^ (quod huc factt) raonachicam vitara astruunt. Ipse 
S. Hieronymus (qui ab Alegreo inter Carmelitas 
quoque censetur, ut fere cuacti illius aetatis insignes 
monacbi) epist. 62, ad Theoplrilum epitcopum Alexan-
drinum, <je Joanne agens, iia exclamat: ι Monacbus 
(proh dolor!) monachis et minatur, et impetrat 
exsilium, et hoc monacbus apostolicam cathedram 
habere se jactans. · Sed utruro in monte Carmelo 
monacbus, aut etiam abbas fuerit, quaerilur. S. Hic-
ronymus in VUa S. HUarionis testalur priusquani 
Hilarion e i iEgypto rediret, t necdom tunc mona-
steriafaisse in Palgstina. 1 Etdeinde: c Necquis-
quam monachum ante S. Hilarionem in Syria 110-
verat: 1 ut mirum sit Tbomam Saracenum scribere, 
absque ullius auctoris testimonio, antea faisse Gar-

> mel iumm in Palceslina monasleria, qoae Hilarion 
deinde ι visitabat et inslruebat. > Verum c exemplo 
ejus, 1 inquit Hieronymus, c per totam Palacstinam 
innumerabilia monasleria esse coeperunt. ι Quidul 
tunc aliqut, veteri saoctissimorum propbelarum 
exemplo Eliae ct Etisei incitati, montem Carmelum 
hihabitare potucrint? t S. Jacobus cremita, 1 de 
qoo infra agemas, c prope oppiduin Porphyreonem 
in solitarium locum secessii, > non procul a Car-
melo monte : cujus < v i u ita celebrabalur, ut e v i -
ginti aut triginta monastcriis monachi et clerici ad 
eum vcnirent, ut ejus benedictionem acciperent, et 
ab eo confinpari possent. 1 Horum monasteriorum 
aliqood in Garmclo, aat ad ejue radices, ftiisse, ad * 
roodnm probabile. Etcur islbic minus, aut cnr non 

> isihic potiue, qnam in reliqua Palaeslini roaris ora? 
An vero ibi ante episcopatum susceptum monachus 
Joannes fuerit, aut etiam abbas, ei sub eo vixerit 
monacbas S. Gyrillus, apud antiquoe non legimus. 
Α Trittheroio Cyrillus 1 montis Carmcli quondam dc-
cus et cullor insignis > appellatur. Tritthejnium so-
quunlur plurimi recentiores, qnos proferunt Ale-
greus et Saracenm. Sed mirari qnie possit car in 
Palsstina potissimum mooasticam Yitam complccii 
volueril, cum in Jlgypto primnm ea vivendi ralio 
inventa cnltaqrie faerit, atque eo lempore prsccipne 
flornerit. 

15. Alterum qosri potest, an saltem monachum 
fuissc Gyrillum, quoconqne in loco sive Palarsiii* 
sive iEgypti, ex anliquis constet. Saracenns id ex eo 
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clarum arbitratur, quia GnBCorum axionm s i t : c Ne-
minem temporibus B. Cyrilli , ct supra, pcr orien-
talium oras, ad episcopatus dignilalem assumcre, 
nisi de monacborum monasteriis dolcctum, licuis-
se : ι idquc ex « Graeconim quoque Menologio niillo 
'icgolio comprobari posse ι asserit. At nobis quoti-
die Mcnologium illud el Menaea volverflibus probatu 
iddifficile, adeoque contrariuni tum ex iisdem Hc-
naeis, lum pnesertim ex ilfius temporis scriploribus, 
persptcuum videtur. Cuni Athanasio, o l supra vidi -
nius, colunt Cyrillum Graeci: de utriusqoe uiona-
chatu silent, licet Alegrcus Athanasium quoque scri-
bal ι non pauco lempore monachum cgisse, et fuisse 
ministrum magni illius abbatis Antonii in solitudine 
jEgypli, quia ipse id palam affirmal in Vila S. An-
lonii. ι flanc accurate illustratam dedimus \vn 
Jan., nec ullam monachatus S. Atbanasii vesligium 
repcrimus. Consuli prolegomenorum j 8 polest. 

16. Isidorus Pelusiota uti frequenies S. Cyrillo 
jain episcqpo scripsil eplstolas, ita ei nondum epi-
scopo, intcr monachos degenti in solitudine, videlur 
vicesimam quliitam libri primi scripsisse, quae ila 
babel: t Quid tibl utililatis affert Joannis in locum 
desertum secessio, quam olim studiose imilatus es; 
cum nunc cum mininic iniilerrs, verura ad privalas 
curas te referas, alquc in solitudine tumullueris, et 
ab bominum coetu rcmotus perlurberis? Eteniro ex-
terno habitu ac spccie quiescere, mentis aulem mii-
lationibus ac perturbalioiiibus inquinari, lum sen-
aum caligtne perfundil, tum susccplos jam laborcs 
cxslinguit, atque pcrturbatioiiibus animi pronam ac 
facilem victoriam reddil, eflicitque ut miles abjccto 
sculo fugiaL Porro ncmo militans iniplical se ncgo-
li is sxcularibus, ut ei placeal, a quo in niilitiam 
ascitus est: verom ariua omni ex parte gestat, ad 
id certamen, quod tribuno militari placueril, sc 
comparans. > Haec de monacbalu. Ad certiora pro-
peramu». 

S I t l . Ephcopatus, proscripti Novaliatii, damonia 
effugata. 

17< Socrates 1. vni c. 7 i>ed, quod Cyrillns conli-
nuo ad suam Ecclcsiam a Novatianorum baercsi re-
'l>urgaiidam animum adjecit, subiofense, secta ipse 
Novatianus), Ua scribi t : < Tbeopbilus Alexandriae 

,episcopus in velernum delapsus abiit e vita, ad no-
iium consulatum Honorii, Theodosii aulem quintum 
xv Oct. Ibi lum de episcopo dcligendo orla esl con-
troversia. Aliienim Timolhcum arcbidiaconum, alii 

.Gyrillum filium fratris Tbeopbili, ad episcopatus i l -
lius sedem efferrc laboranint. Qua de rc cuin a po-
pulo ccrtalum esset, quanquam Abudaciuj» [al. Abuu-
danlius] prasidiariorum militum pnefectus parlibus 
Timotbei subsidio fult, tameu iriduo post morlem 
Tbeopbili Gyrillus in sede episcopali collocafu» epi-
scopatu potitus est: majoremque principalum, quam 
unquam Tbeopbilus babuisset, pariter sibi assum-
psit. Etcnim ex Ulo ieinpore episcopus Alexandrinus, 
pfteler sacri cleri dominatum, rerum pneierea sxcu-
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larium principatuni acquislvit. Quaproptcr Cyriih'4 
elalim cum Novatianorum ecdesias, quae eranl 
Alexandriae, oedusisset, non modo omnem sacrum 
thesaurum, qui in illis Xuit, penilus abstulit; verum 
etiam Theopemptam Ulorum cpiscopum omnibas 
suis fortunis privavit. > Haec Socrates, sed ob M I » 
sectae patroduium sa?pius alibi quoque mala? fidei 
suspcctus, u l rcctc monet Baropius an. Cbr. 412» 
num. 45, et w Notis ad Mariyrologiuw Romanum. 
Imo eamdem inurere notam S. Coelestino PonliOd 
Roinano, quod < Novalianis, qui erant Romae, ec-
desias abstulissct, · conatur idem Socratea l ib. vu, 
cap. 11. c Episcopatus, > inquit, ι Romaaus, non 
aliter atque Alexandrinus, quasi extra sacerdotii fi-
nes egressus, ad saecularem prindpatum erat jam 
anie delapsus. ι 

18. Cuin ba3relicos, dsemonum socios atque adju-
torcs, expulissetGyrillus, ipsosquoque dein aggres-
sus daemones^ sute sedibus effugavit. i Abcrat 
Alexandria, · ut testantur Acta SS. Gyri et Joannis 
in fine, ι decem sladiis Ganopus; ι hlnc vero < d i -
stabat quidam vicus spatio duorum siadiorutu, no~ 
mine Manuthe. Hic auleua vicus eral daeiuonum ha-
bitatio, et versabanlur in eo maligni spiritus. Tbeo-
pbilus vero bie, pwesul, ut prius diximus, Aiexan-
drinus, cum voluisset reddere locum purum a daemo-
nibus, Ghrietique, evangelistartiin et apoatolorum 
characteribus et figuris, ut ad eum eonservandum 
idonei, occupare, id quod slaloerat non perduxit ad 
eflcctum. Interim enim mors adveniens, quse est ho-
minibug res inexorabilis, abdudt euia a vita prae-
scnti. Deinde autem CyriUo quoque, qui post ipsum 
scdi successit, non pariim erat curae liberare focum 
a dasmonum injuria. Gum vero de ea re «epe Deura 
rogasset, angdus d apparcns in visione, jubel u l 
magni illius Gyri ei Mard cvangelisUe rcliquiae in 
hoc vico reponerenlur. Sic emm fore uta dxmonum 
nocumenlo libereiur. Gur aulem non ioaunis quoque 
dixerit, satis quidem oslensum est a Cyri l lo: est 
autem omnibus quoque per se manifestum, quod 
nominc Cyri, omnino loannis quoque nomen simul 
osteuditur. Sicut enim mores fuerunt ei& cooimuncs, 
et quae propler Gbristum facta est confessio ei con-
suinmatio, ita etiara simplex est omnino vocatio, et 
cilra ullum discrimenr Hinc in Manutbe martyrica? 
eorum reliquia3, viccsimo ct octavo mcnsis Junii, 
pradare siraul el sacrosancte transferuotur, vici 
cusiodia, diemonum fuga, a morbis libcratto, ct 
nunc locus est Deo consecratus, illiusqiic marlyribus 
c i adininistris, gralia et doroenlia Doniim noslri 
Jesu Ghristi. · Baronius hxc acla rcfcrl ad an. Gbr. 
414, num. 20, ubi tcmplum boc Gannpi, non Ma-
nutbac, ait exstitisse, non satis Aclis bis perpcnsis, 
quae illusirabimus ad xxxi Januarii. 

SIV. Judmt Alexandria puUi. 

19. Socrateslib. m , cap. 15, ι eodem tempore » 
pulsos Alcxandria a Cyrillo Juda-os scribit, quo 
Chrysanlbus episcopus Novatianorum sux secUc Ec-
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desiaoi GorisUntinopoli adujioistrabat, de quo cap. Α ab incendio liberenl. Tum Judsi prolinus impeiu in 
12 egerat. Creatas U erat an. Chr. 412, mortuua 
Monaxio ct Pliuta coes., ao. Cbr. 419. t Eodem » 
ergo < tempore, > inquU Socrates, « Jitdaeoruin gens 
a Gyrillo episcopo Alexandria banc ob causam ejecta 
csi. Popalns AJcxandrinus prseler caUeros seditioni-
bus ddeclaiur : in quibus, si quando sit oblata i l -
larum coiiflandaruin occasio, scelera edunlur prope 
intolcrabilia : qtiippe slne sanguine nunquam populi 
impeius sedatur. Id temporis luranlUievnon de causa 
aJiqna necessaria,. sed de studio saltatores spectandi 
(quod malum per omnes civilates serpil) in ipsa 
niuititudiae forte ciebatur. Nam die SabbalL ingena 
lurba ad qaemdam saltatorem speclandum confluxit. 
Et quoniam Judaei, qui illo die feriantur, non legi 

Cbrtelianos faclo, eos trucidant. Atque ut a suis, 
annuiis demonstralis, raanus abstinebant; sic Cbri-
atianos, qui ipsis forte obviam facli erant, e medio 
lollcbant. 

22. c Ubi aulem illuxit dies, stclerisaactores mini-
roe obecuri et incognili faerunUQua de re Cyrillue 
gravitercommotus, cmn ingenli maiiu ad Judaeomra 
synagogas (sic enim eorum lempla vocanlur) recta 
pergi t : et ex Judaeis nonnulloe ncci da l ; alios ex-
pelHi e civitate, eoruraqoe fortunas a muUiludine 
dlripi permiuil. Itaque Judaei, qtii ueqae ab Alexan-
dri Macedonis lemporibus illam urbem incoluerant, 
tum universi inde ejecli, alii in alia loca dispers» 
vixerunt. Adamanlius ex numero Jadaeortiin, qu» 

audiendae, scd spcctaculU et ludk sccnicis contem- Β medicinam docebal, Gonslanlinopolim prefeetue, ad 
plandis totos scsc dedebanl, dies ilie populi factio 
nibus inter se muino dimicandi causa exsliliL Ac 
quaoqiiain populi discordia a praefecto Alexaadriae 
alcunque tam sedaia fuit, nihilominus tamen Judaei 
aJleri popult factioni adversarii esse non destilerunt. 
Aique lametsi Judaei Cbrlstianis erant semper infesti, 
lum lamen propler saltatores, multa ia eos inXen-
siores iacli sunl 

29. c Itaqu* cora Oresles praefeclus Alexandriae 
τ»λςτβίαν (sicenim publica praefecti edicla appellant 
Alcxandrini) in theatro proponendam curaret, ad-
crant eliam CyrilU episcopi necessarii, u l edicta a 
prafccio publicaia considerarent, ioler quos eral vir 
Doininc Hierax, bumiiioris UUeratur& magiater, qui 

Atticum episcopam se contulU. Qoi posteaquam 
CbrisUanaia rdigioqem profeasus ei*t* Alexandrt» 
denuo babitayiu 

23. c Orestes, iUiu* urb» pnefecttts, itind CyrilM 
factam valde miqeo animo i aBt : magBiwque cepH 
deloran, taai pradtrara dvitatem tanta feonmara 
mullitadine prersas orbatam esse. Qaamobrem ad 
imperatorem de reboe ibi gestis refert. Gyriilus 
etiam imperatori iodeeorum scelera per litteras s i-
gnificai; et nihilomuioa tamen de amicitia conci-
lianda (ad illad namque faciendiun populas Alexan-
drinus illum impulerai) cum Oreele agil. Yeram ttbi 
Orestes de amicitia.ne audire quidem ^oluii , Cyrillus 
librum Evangeliorum (hunc enim illum r eve r i l a r a» 

' « Γ ~ χ . 
aitemissimus auditor cplscopi Gyrilli fuit, et in con- u putavit) ei manii porrexit. At cum Oreaiie aaimas 
ciojiibus ejus plausum diligcnlissime excitare con-
sncviu Hunc igitur Htfiracem u l priinum Judaeorum 
muliiludo in tbealro conspicala est, extemplo voci-
ferari coepil, cum ob nullam aliam causam ad ibea-
Uum accessisse, quam ut yopulum ad seditioncm 
eoftciUrcu Oresles autem, eisi ante episcoporum 
polestas i l l i odio propterea fuerat, qood per eos 
Bonnibtl de auctoritate eomm qui ab iioperaiore ad 
magislraius gerendos designali erant, admodum de-
Iractum fuit ; tamen tnra vel maxime». quod Cyrillus 
Yidebalur in ejas edicla curiose iuquirere; proinde 
Hieracem palam in tbcatro comprebensum gravibus 
divexavii suppliciis^ 

ne boc mado quidem deliniri povset^sed inier eum 
et Gyrilkim capiulea iniaucitiae semper intercedc-
rent; ba3€ clades, quamdeinceps commemorabo, i n -
de consecula est. ι Haec Socrates. Eadem aarral N i -
cephorus l ib . xiv, cap. 14, apud quem tamen nulla 
casdU iudseoram menlio est : nec credibile eam 
cpiscopi auctorilate designatam. Agnoscere vero i n 
Orcste licet politicornm noelri qaoque lcmporis i n -
dolcm, qai quacunque possunt ratione modoque 
pontilicum conantur aliorumque ecclesiaslicorum 
bominum bona invadcre, jura violarc, coovellere 
aucioriuiem, veluii regum emolumenlis noxiam» 
cum nullis regibus feliciue cuncu ccsseriot, quau^ 

2 1 . tQua rc iutelfeclafiyrilke Jmtoorum primartos U Ecclesise plurimum. detulerunt; conlra.vero p l u -
aecemt; ittis, si non contra Ghriattanoa tumultua riniis calaniitaubus cas involvi provincias videamus, 
ciere ctefiisUiil, debitas pcenas se irrogalarum mina- quarum gubernaculia cjusmodi homines admoiL 
tor. At multiiudo Jud&orum, cogn i i i t episoopi m i - s u n l -
nis, multo majore iracundia; a38la exardescere, ma-
diinasqae ad Christianis nocendum excogitare ooepil: 
quas quidem pracipoam causam lodaeoa Alexandria 
exiurbaiidi futsse, jaro ostendam. Jodaei cum teaee-
r a m ipsl sibi dedisseni, niDUram u l quieqae annulam 
ex corliee palnu& confeciam gestaret, nocturnam 
pugnam contra Gbristianoe ineliluunt. Iiaque nocle 
quadam per oniversag urbis regiones a quibusdam 
condamaiKluoi curant, totam ecdesiam Alexandri 
ncHDine noncapalaiQ igne conflagrare. Quo audiio 
Cbristiani, alius alituidc concurruul, ut ecdesiaoi 

§ Y. Turbce AUxandrina. Errantetcorreeti. 

24. Tragicam, quam narralum iroos, bistoriam 
imperatort et Orestes praefectus et Gyrillus signiflca-
runt. Utinam li t iers Cyrilli exstarenll majas e » 
pondus, quara fureutis Ulius OresUs, apud recte 
sentienlee obtiaerent Jlujus tamen relalionem poUas 
arripuit Socrates, Cyrillo infensas, l ib. vn, cap. 14 
ct 15.« Nonnulli ex nionachis, ι inq^i l , ι quiNitram 
monlcm accolebanl^ ingcnio fervenliore prarditi, 
sicut jamjiridcm idem ip^um dcclararunt, cxorsi » 
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Theopoiti temporibiis, quando erant ab ille contra Α venerabantur ct suscipiebant. liaquc invidiae flamtna 
Dioacontm et ejus fratres iniqtie armati; sic id tem 
poris quoque aemulatiome ardore inflammali, prom-
pto et aJacri anhno pro Cyrilto dknicare coneti Utenint. 
Itaque ?iri ad quingenlos naroero ex monasteriis 
cgrcesi, urbem Atexandriam contendere, praefectum 
rbeda circumvectum obeervare, eum adire, sacrifi-
ean, gentilem, et alits comphjribos eontanelioets 
nominibos appellare ccfcperunt. 

25. c l l le, suspicatas sibi a Cyrillo kisidiat coJlo-
catas esse, exdamare se Christianum eeee, et ab 
AUico episcopo Constantinopoli baptiraUnn. Verom, 
ubi monacbi ejos yerba videbaotor conlemnere, 
ttnea forte ex Hiit, noniae AmmoniuB, capvt pnefe* 
cti lapidc peredlere: prefectus illo vnlnere inflfcto, 
totus sanguine manare. Qnapropter pnefeeti appa-
rhoree, exeeptil pavdt, omnes ae d a » tode ftdbdo-
eere, attus aiio ee in «tdti tadtoem abdere, praeca-
ventes ne lapidum jactu inlerimanttr. Interim po-
ρβίββ Atexandrimis frequens eo c o i r t t t m , moBaefaoa 
prafecti c m u aotmo prompto n l d i c i ; qtoe omnea, 
praeter Annnoniunv i a fugam revtuat : iflmn ad 
prsefecuta dedtocere. Prfcfectaa pahkm, uti legett 
poslalafit, de co qtnestionem exercere, tormefttia 
taathper afttictare, dom extremai spirit&m edit. 

26. t Qua? ree non dia post ad imperateruta aores 
pcrtata cei. Qam etiam Cyrillae eatndem rem illie, 
eed *ecos expotitam otnnfoo per Htteras 6ignif!ca-
• i t . Gorpfte qioqne Ammonfl capit, inque ecelesla 

tum conira eam incensa csl. Eicuiin a im crebnus 
cum Oreste i n colloqtiiam voniret, populus Ecdesi» 
illam ccepit hwitatilare quod eplscopo ad aroicitiam 
Orestisrccondliandam aditnm penitos intf rdudcbat. 
Proindc ccrtl bomincs, qtrt crant nattua paolo fer-

/Ventiores, qtiibus Petros Lector in i i l a ecclcsia du-
ccm ee prxbnit, tmo consensu, hiulierem domum 
alicunde redcuntem obscrvam; de currn, quo ve-
hcbatur, delurbant: ad ecelesiattt quae Cacsareum 
did lu t , rapiant : exutamqae vesiibus, lestis acutis 
ad ncccmusqoe dilaceranl, ejus membra discerpunt, 
discerptaqne ad locum qul Cinaron dicitur com-
portant, atque ign! comburonl. Hoc facinus cum Cy-
rillo, tum Ecdcsis Alcxandrina», non exiguam labem 

Β aspersit infamiae. Nam qul rcligionem Christianam 
profitentor, aoede, pngni», et id genus aliis omntno 
aKeni esse dcbcnt. IfiD rcs gcsts sunt quarto anno 
episcopatos Cyrifli, ad decimom considatum Honorii 
ei Tbeodosii s^piimam, mensc Martio, cum obscr-
Tabantti t jejonia. > 

28. ttypaife plares episiolas scripsU Synesius. De 
ca pldribtis agit Barodius, et potius Alexandrinorum 
furore ac tamoltu, quam der i conspiratione, ocd* 
sam esse extetimat. Haec quarto anno episcopatus 
Gyriin cOhtigisse ciiam Nicepbonis scribit. Cccpit is 
quar lus annasxvuiOctobrb anni 415, adeoque bie 
taenste Martios neccssario est anni sequcntis 416 
consulato imper. Tbcodosii vn, ut bic didtur, el 

qnadam necmdii, «t ηύη Ammonii eed Tbaomasii c Palladii, non Ronorii x. Apud Niccpborum foedius 
nomine Mmcopavit. Ei cara iu eedesb magmtodi 
iiem animi itfiu*, ntpoie grave certamen pro pietate 
perpessi, laude el prssdicatioiie extttlieeci, jussit 
martyrem appellari. Verum qui anodestioree erant, 
etiain ex IffeisChrietianis, Cyrilli «Btadimn erga Am-
monram mlnkne approbardnt. I toa cxpioratnm ba-
bebiint Ammotiinm, noti in lormentis SnterHsse, ne 
Ghristnm denegarc togeretwr; sed temeritatis suaB 
poenas dedisse. Quocirca Cyriflae ipse Hlud ipsius 
fadnus silentio in obHvionem pedeteniim vcnire 
passos est. At ne adhoc qaidem acerba illa inter Gy« 
r i l l m n ct Orestcm soseepia contentro sedata est: 
quippe alia dadee htiic non disstmili^ qnam sam 
jam Barratartis, eam renovavit 

mendtim : nam cum antea Cyrillum scripsisset elc-
ctum arnio quinto Tbcodosii luipcr., tiic tamcn Hy-
patiam occisam ait anno quarto episcopalus Cyrilli , 
sexto lmperii Theodosii, cum bujus octavus fcre 
exspiraret. PetroLcclori (ei forlassis qui bajuscaedis 
auctor babelur) Bcripsit S. Isidorus Pelusiola epi-
stolas 177 et 305, l ib. m, el episl. 555, Ub. v. Qui 
alii id fadnns perpclrarnnl, Tideti tor fulsse Parabo-
hmi, v d Wrabolarii, Beu ParaboK, qni aegrotauliam 
curara sosdpiebaiit, et pesle quoque infectis sobvo-
niebant; qui cum eplscopo subcssent, eidem fave-
bant, ei n^gotimn face!$sebant pradcctis. Qtiare de 
bis anno hoc 416 rescripsit Tbeodosius ad Monaxiura 
prafectnm praetorio, 1. X L I V - De episc. et de r ic , 

27. c Mulier quaedam erat Alcxandriae, Hypatia D Cod. Tbeod., probibens ne ^aUegium Ulodexcederct 
Bumerum q v t n g e D t o n i n ; eoademqne jabens non cx 
divitibas sed panperibm legi; nec ullum adire pn-
blicum spectacalvm, aut ad curlam accedere, nisi 
singulos, et orgenle Beeessitale. Reecripsit tamen 
postea 1. x u n , ibidetti, u i eorum coHusad sexcentos 
posset ampKflcari, qtribus i n omnibus pracsset cpi-
seopus AlexandrinHS; nam el dericos appcllat: sed 
Arinoris ofdirm hrt^rpreUHtrr Raronius an. Cbr. 416 
m fine. flnc videtur respcxtsse isidoras Pelusiota 
lib. v, epist. 268, Ad 5. Cyrilium% et epist. 278, Ad 
Petrnm, dfeputans an regia potestas dcrum i n o r -
dinero redigcre possit. 

29. Subjicimus q«ac in rcvocando anachorcta 
quodam, viro sanclo, scd ad Inrrcsim prolabcnlc, 

vocaia, Olia Thconis pbilosopbi. flaec tantos in Ht-
(cris fecitprogrcssus, ut omnes pbilosopbos sui lem-
poris longe superaret: ac nou modo in scbolam Pla-
tonicam, a Plotino dcducum, succederet, verum 
ctiam orancR philosophorum omnium preceptiones 
ct disdptirws omnibns qoi eam audire volebant, 
cxpTicaret. Quaproplcr quolqnot pbilosophiae Btudio 
incehdebantar, andique ad inam cbitflaebant. Quin-
cttatn pTopler gtavem anitoi fldentiam, qoam cx do-
clrhia? fontibus han$6rat, etiam in conspcclum 
prindpam summa cura modestia vcnire non dnbi-
tavit. Ncqueiilam padebat in lnediam hominum fre-
qncuttam prodire. Omncs enim catn$ ob singularem 
animi modferationcm, cum revcreatia quadam ct 
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prodeater λ GyrHlo gcsia referanlur, l ib . ν De triih Α Nicephores» l ib . xrv, cap. f 5 et sequeatibas : 
c Alexander itaque et vita et doctrina optimus, telo 
ingenti Joannis camam favens, p r i B u » i l l i e s nomen 
in ecclesiasticum retulit a t t nn : atqae ad fmpera-
torem omnesqoe nbiqtto epiecopoft, ut idem e l ipsi 
facerent, et ea re paoem oertam ta constantem Ec-
clesiae conciliarent, seripeit. Gseterom cum Alticus 
quoqne episcopus propter Joannitae Bedesiam csse 
ecissam videret, de prineiputa eentteniift, ipse quo-
que mentionein iHins fieri i n precatiombae jttssit; 
quemadmodum id et i n iMis episeepie, q u i vita 
excessiseent, fieri solitam erat. Alqtte ex eotempore 
pax exstitit, donec postea quoque rcttqai* ejus u r H 
imperantl ftlata?. stmt. Atircus invidiain, i n qvam 
propter divinum Joaimem deciderat, hoc modo ma-

ceTebretibi dtgnetar detaoc, quid Terilas habeal. Β gnifice. abolevit. Nec ille modo id fecit; sed atife 
Scnex autem d t amvmattone soa praestraiens, com 
Hdncia d i x i t : Da irittii per Ires dies lndorias, et 
egodeprecor Deum de faac re, et Tennnfio t ibi qood 
mih i fuerii reveiaiom de hoc. lntrans ergo i n ccttain 
« o a m depfecabamr Deom de rerbo hoc: et veirfens 
post tres dies d ix i l sancte memorife CyriRo: Homo 
est Mefcaisedecb. Arcbiepiscopes aotem TespondR 
e i : Qoomodo cooetat apud te, abba? Et iHe dixR 
« : Deaa ostendit m i h i O B M patriare&as, i f i i u t 
awguli eoran coram roe tvaaskeat ab Adain neqoe 
a d MeUfcigedeeb, et a n g e l M assatene taiki tiaut: 
«oce tete«8t1MchUeteB: e l i d e » , arcbtepiseope, 
« e m s eaio qoia wc csu Abteas a n t e m tenex, per 

PaJnt*, libelk) 18, num. 4. t Abbas Daniel narravit 
de alto sene Biagno, qui habilatat in inferiores par-
tes iEgypti, qeia diceret per eimplicilateni, quod 
Mddmedecb ipse esi (Hios DeL Hoc autem indica-
tum est sanctie memorke CyriDo arcbiepiscopo 
Afexandrhio, tt mbit ad com. Seiens aotem quia 
«igntfer esset iile senex, et quWqmd peieret a Deo 
rcvelabatur e i , et quia simpiieiler dlceret hoc ver-
tam, osus est hpjosmodi ratione, dkfens : Abba, 
rogo te, qoia in cogitatione mea est quod Melcbi-
scdccb ipse eit flKus D e i : et rursas aiia cogitatio 
mca dicit qtiia non ah, sed bomo sit, et sacerdos 
soiDnras ftierit Bei. Qacmiam ergo bsesito de hoc, 
fdcirco misi ad te, ot deprecerie Dentn, qaatenos 

quoque JoanBts ΠΙΜΒΟΓΜΙ prec ib te iatferere recu-
m t i b o a , et Gynllo mxmtto Akamirm praesuli, 
ψή hoetlliter JoaBnea o d e m , τρ—ά utea Thatphi-
ϊο pa i rao MIO disteasifleet, penmdL · 

51. Attici episiotam dedhnns t m latraarii :CyrilK 
Vesponetitn bic ne detur, nimimn aHenatus HHos a 
Joanne animns et offensOs vetat. OblHterentQr sanc, 
gl qtue non SGiam male gesta a eanctts, sed peju^ 
tetiam defensa sont, ot non tam etcatrix decore ob-
dncta, qnam ftede etiammmi bians ct sanie fhiens 
Ytilnos videri possint. Eas litteras obi cap. 27 re-
xMsmt Nicepborus, ita cap. 28 acribH : f HaRcqni-
dem Cyrillae de sacro Cbrysostomo *ct ecrrpsit ct 

«emetipsom pnedicafeal qvia homo tmei ¥ d c b i - ^ sen3it,pr2esutnpta3 opinioni hKerrieHB, quam dndnm 
Mdecn. £ i gaWsus esi mapdftot memotfe 

5 YL Nomen $. Chrysostom diptychis irucriptum. 

30· Controversfa hxt omnis, (Rotarnia agiuta 
atodiis, tandentqiie Romani poatilleis ineigni oon-
stantia, feliciaebBe et «ac r tmm legmn reveireBtSa 
lcrminau, plene esl a «obis ad Yitam S. All ici epi-
scopi ConslaBUnopoHumi vm Januarii disanea, et 
ftingula suia temporlbtie apte reslitata. flk ea sotam 
^iifle ad Gyrillimi peninent proferenraa. Micetaa Pbi-
losopbHS, Baronto tono I , an. Gbr. 848, ntira. 84, 
fidelissimus scriptor babiios (de quo xxin Octob. ad 
Viuto S. Ignatii PatriaQiue GonstantinopoHiaBi, ab 

patruum suum Tbeopbilum secuMs, conceperat. 
Qnoniam vero dissidktm boc qaidem ex «raulatione, 
qaamris non secundam sdentiam, non aulem ex i n -
T i d i a , neqne diaboliea contentwme, manavit, non 
oportere virum ti doctrina et virtole praestantem, 
hac iina in re clandicare, qoomiBus ad sumroam 
perfectionem perveniret, Deo •isnra eet Hominee 
enlm i l l i erant, ei humanis affectionibiia obnoxiL 
Quapropter aKqnanto post, GyriHns cum magno illo 
Tiro, etiam post ^ns morUn, In ̂ ratiam rediit, er-
roremqne suum cum multis aliis concttanlilms, tum 
maxime hidoro Petoeioia ntmc reprehensioBe nune 
admonitione eum cobortaBte, dirina etiaro et arca-
niore qtiadam revelatiooe aecedente, correxh. Yidc-

eoscnptam^plBradice tWB); bic ̂ rgoNieetai, qa ibes D re namqne visas est, seipsum sacris « d i b i t s « x p u l ^ 
progressibas r « tanto temporepmractata optotmm 
Gooftcou sit flnem, Htetorise easlDseniii, addudis 
filteris Attici alque Cyrilli hac de re tthro eitroqtie 
daiis, qeas omm fide eonacriptas prontmiiane reei-
tat Baitmius nmn. 46 et eeqq., anso 412; nam«o 
eiisiimatit tmaen Cbryeostomi dipiycbis inecriptum, 
qnod nminigi nltimis annte Auici faetitm ad ejna ¥!-
tara probtTiBius. Obiit Ble χ Octob. aimi 425. Ei 
coitvixit Alexander episcopns AntSoehenm, de quo 
mox, ad anntim usque vigeshnam ftHus sseculi; post 
cujns obi ton Auicns Homen Cbrysostorai dipiyeMs 
Constantinopoutanis' inscripsit, aiqnc ot idem pra-
staretar Alexandrix, lilteris suis monuit Cyrillum. 

31. Ex NiccU Philosopbo rem totam i ta dcscribit 

aum ease a Joanne, comitatu et divino, quod circa 
eatfi erat, satellitio maxhKe frcto, et matrem Do-
n i n i pro ipso deprecantem Joamiem, atque cum 
nntlta etfam alia, tiim illad pnecipoe q«od pro ip-
8ΐυβ glorfa plnrim«m ille decenarit, uent dicetor, 
refcreniem, ut in sacra templa reciperetur, orare. 
Hanc yisioncm cum B. CyriFhw cogttabandas m 
animo secimi voheret, seipsmn, qnod ia sanctom 
vinmt mrecius esset, damnavR: et detnde ipae qoo-
que re cognita, Ecclesiae Chfysoetomi addktas, τι-
rom eum admiratQs est, raldeqtie eom, qood contra 
iHam improdeps prorstis irritatns hterit, poenitert. 
Proinde diversum onmino a priere consiHo factenH, 
synodum prov inc i akm coegit, ct loannfe mmon s5-



AVIS IMPORTANT; 
Ifaprfes one deslots providcntifclles qui r£gfssenl le monde, rarement les «uvres an-dessut dfc rorafiufre ee fooi 

eans contradiclions phvs od moins forles el nombreiises. Les Atelien Cailtoliques ne pouvalent gufcre Schapper a ce 
cacliei Jivin de leur ulililo. Tantot on a ηίέ leur existence oo leur imuortance; lanlotuo a dil qu'ils elafent ferrata 
bd 911'ils allaient Polre. (ependaot ib poursuiventleur carrttre depul* 21 ans, et les produclioos qul eu sorieal 

ilev ienneDl dc plus eu plus graves et soignoes : aassi parait-il certain qu'a rootns d'ov£nemeM9 qu'aucune prodence 
tumaine ne aanraii provoir ni empicber, ces Aleliers ne se fermeront que quand la BiblhtMque du Clergi sera 
erminue en ses 2,000 volunies in-4\ Le passc parait un sur gar.»nt de 1'avenir, ponrce qu'il y a a espgrerou a 

fraiiidre. Cependant, purmi les ralomuies auxquelles ilsse sont trouvds en butie, i l en est deux qui onteie conli-
nuellemctil ropoiees, parce qu etanl pluscapiiales, leur effet entralnait plos de cons£quetfces. De pelils et ignares 
concurrents se soiitdouc acharnes, par leur torresponduQce pu leurs voyageurs, a rap&ier partout que uos Editions 
elaient mal cortlgoes el rtial imprlmoee. Ne pouvant attaquer te fond des Ouvrages, qui, pbur ia pluparl, 110 soht 
qtie les cbcfs-d'a?uvre du Catiioiicisme rrcoaiius pour lels dans loUs les lemps et dans tous les pays, Π fallaiibfen 
se rejeler >ur la forme daos ce qu'e(Ie a de plus serieux, ]a correction ei rimpression; en elTet, les cbef*-d'ceuvre 
m*me rTauraient qufuoe demi-\aleur, si le texle en £tait inexaclou lllisible. 

II est tr&s-vrai que, dans le prin< ipe, un succ£s inoui dans les faslee de !a Typigraphie ayant forc£ 1'Edtteor do 
recourir aux mocaniqups, alln de raanber plus rapidemerit etde donner les ouvrages a moiodre prix, quatro volumea 
tiu double Cours d'Ecriture tainle el de Tlaologie furenl liros avec la correcilou insufOsanie doonoe datis les impri-
meries a presqoe lout ce qui sYdite; il est vrai aussi gu'uu ceriaio nombre d'autrcs volnmcs, appartenaut a diverses 
Publicatioos, fureut imprfm£s~ou trop noir ou ifop Dlanc. Itals, depuls ces temps doignos, les mocaniques ont 
c^do le Iravail aux presses a bras, el rnnpressioa qui en sort, sans ̂ tre du luxe, atiendu que le luxe jurerail daos 
Ues ouvrages dune lelle naiure, est parfailenieut coovenable sous lous les rapporls. Quant k la correction, il est 
Ue rait qu'elle u'a jamais έΐύ portoe si loin dans aucune edition ancienne ou conteraporaioe. Et comment en serait-ll 
antremerit, apros toutes les peines el touies les dopenses que nous subissons pour arhver a purger nos ^preuves de 
toules faules? L^abitude, eti typographie, πιέωβ dans les meilleures baaisons, estde oe corrfger que deux ^preuves 
et d'en cotiferer une iroisi^me avec la seconde, sans avoir preparo en rien le manuscrit de IWeur. 

Daos les Ateliers Caiholiqtm la difference est presque incoiDiDeosurable. Au moyen de correcleurs blanchls soitft 
le liarnaiset dont lecoupdail lypogiapbique est sans pilio pour lesfautes, oti tomtnpnce parpruparer la cople d'un 
lw)ul a laulre saus en excepler un seul mot. On lit ensuile en premi&re opreuve avee ta copie ainsi proparve. On lit 
en secoode de la iu£me maui^re» mais en collalioiiuant avec la premifere. Ou fail la m^me ebose en tierce, en colla 
tiohnanl avec la aecoude. Ou agit de rndme eo quarte, eo collalioDnaui aYQC la lierce. On rcnouvelle la tn£mc ορύ 
ratioh eri quiiiie, eii collaiiohuaot avec la quarie. Ces collallonnemenls ont pour but de voir si aucune des Cautes 
signaloes au bure îu par MM. les correcteurs, surla marge des6preuves, na ^chappe a UM. les corrigeurssur le 
marbre etle raoial. Apr^s bes cltiq lecturei eOli^rss control^es l'une par 1'autre, el en debors de la proparation 
bi-dessus menlionn<5e, vienl une r£visioti, et souveiit i l en vieut deux ou iYois; puis Γόη cliche. Le clicbage op^rd, par 
consoquent la purelo da lexte ee Irouvant immobilisee, 00 fait, atec la oopie. on<* noovelle lecture d'iin bout de l'e 
^reuve k laotre, 00 se livrea unenouvellerevision, et 1« lirage n*arrife qu'apr^sces innombrtbles procautions. 

Aussi y a l - i l a Montrouge de& correcleure de toules les nauons et en plus grand worabre que dans viDgt-cinq 
Irapriraeries de Paris r£unies 1 Aussi eucore, la correclioo y coolc-t-elle aulant que la composiliOD, UDdis quvailleurs 
clle oe coAleqiie le dixi^me ! Aus^ienfin, bien que lvassertioo pulsse paraitre lomeraire, IVxaclilude obienue par 
lant de frais et de soios, fait-elle que la plupart des Editioos des Atelier* Catlioligue$ laisseot bien loin derriire eliea 
tellc& tn&tiie des c^t^bres Beaidiclins Mabillon et Montfaucoa et des col^bres /^suitcs Pelau et Sirmood. Que l'oo 
compafe, en elTet, nMmporte quelles feuilles de Jeurs 6ditions avec celles dee nAlres qui leur correspoadeut, eb g^cc 
iomme en lalin, t>n se CDnvaincra que rinvraisemblable esl une roaliti. 

D'ailleuri, ces savants ^minenLs, plus prooccupes du sens des textes quo ae la parlie typograpbique et η'ύΐΐΒΐ 
poiut correeleurs de professioo, lisaient, non ce qoe poruient les ^preuves, mais ce qui devafi s> trourer, leur 
baule intelligence suppleanl aux fautes de Γάϋϋοο. l)e plut lesi B£oediclins, comme les J&suilee, oporaient presque 
loujours sur des mauuscrils, cause perpotuelle de la multiplkito des fauUs, pendant que les Atelter* Catholiques, 
dout le propre esi turlout de ressusciter la Tradilion, uOp^reei le pbia souveni que sur dce impriroos. 

Le 11. P. De Bucb, JSsuite Bollandisle de Bruxelles, noos icrivait, i l y a quelque lerape, n'avoir pu Ironver en 
dix-huit mois (folade, Hne htfue faule dans noire Pulrologic latftie. M. Denzinger, profesaeur de Thiologie a )'(Jni* 
versilo de Wurzbourg, et M. Keissmann, YicaSre Gonohal de ta mfinie vllle, ooue maodaieot, a la date du 19 juillet, 
h'avoir pu ^galemeni surprendre une seulefouie, soildans le latm soit daus le grecde notre double Patrdogie. EoGo, 
ie savant P. Pitlra, Bebediclin tle Solesme, et M. Boneliy, direcleur oes AntiaUi de pltUosoplue chrttietme, mis au 
dofi de uous convaiocre d'une seule erreur typoffrapliique, ont Μ forc^ d'avouer que nous n'avions pas irop 
prosumo de notrc parfaite correciioa. Dans le Cierge se irobveot de bons Utiuisles el de boos hellenistes, et, ce qui 
est plus rafe, des liommes trfes-positifs et ti ̂ s-prauques, eb bien ! nous leur proniellons 006 prime de 25 cenlime» 
t>ar cbaque faute qu'i!s decouvhront dans n'iiuporie lequel de nos volumee, aurtnui dins lea grecs. 

Malgrc ce qui prec^de, 1'Edileur des Cour$ complets, sentant de plus en plus 1'imporumce el mdme la nacessitt 
dune correciion parfaile pour qu*uo ouvrage soil veriiablemept ulile et estinieble, se Hvre depuis plus d'un an, et 
esl ro90lu de se Itvrer jusqu^ 1« flo a uue op^raliuo loogue, peuible el couieuse, saroir. ta r^vision enti^reet 
uuivers^lle de ses inoombrables clicbos. Aiosi cliacuu de ses volumes, au fur et a mesure qu'il le& remei sous presse, 
est corrigo mot pour moi dun boul a Tautre. Ouaranlebommes y soot ou y seroot occupcs peudant 10 ans, el une 
somme qui όβ saurait £lre moindre d'ud demi million de francs est con^acree a cet Iroportaot conlrole. l)e ceue 
raani6re, les Pifblicattons des Ateliers Calholiques, qui doja se distiusuaient enlre loules par la suporiorUo de leui 
LorreciioD, u'aurontde rivales, sous ce rappon, dans aucun temps ul dans aucim pay^; car quel est Tedileur qui 
pourralt et voudrail se livrer Al*RES CUtl» a des travaux si gigantesques el d'un prix si exorbilanl? II faut 
tertes dire bien D^netre d'uoe vocaiion divine a ccl^iTet, p«>ur ne reculer ui devatil la petne nl devatil la dopeuse, 
surlout lorsque 1'Europe savaole proclame que jaraais volumes u'ont ei6 idilos avec laot dexaclitude que eeux de 
la BibtioUitque uiuverseUe du Cltrga. Le pr&ent vohime esi du uorobre de ceux r£vises, et tous ceox qut te eeronl 
a 1'avemr porleront celte nole. Eu cons^quence, pour juger les produclions de% Ateliers Catholiques sous te rapport 
de la correclioo, il ne faudra prendre que ceux qui porleroul eu i6te 1'avis ici iraco. Nous ue rqcuouaissons que cetie 
uaiiion et cclles qui suivronl sur nos plancbes de m^lal ainsl corrigeea. On croyait aulrerois que 14 slorcotvpie 
immobilisait les faoles, atteodu qu'un clicho de ra^Ul n'eet poiat olastinue; pasdu tout, il inlroduit la nerfection, 
rar on a trotive le moyeo de le corriger jjsqu'k exlincliou de faulet. L'Hebreu a ole revu par Si. Dtacb, le Grec 
p*r des Grecs, )e Latln et le Frarr̂ ais pat les premiers correctetirs de la capilale eo ces langues. 

Xous avofts 1a onsolation de pouvoir tiuir cet avis par les reflexious suivanles : Eufin, noire exemple a floi pat 
ebranler 16s «randea publications en Ilalie, en Allemagtie, en Belgique et en France, par les Canon* grecs de Homc; 

le Gerdil de Naples, le Saiut Tlwrna* de Parme, YEncyclop4die teliijieuse de Motiicb, le recueil des diclaralioiit des 
riles de Bruxelles, lcs tiolUmdistes t le Suttrez et le SpiciUge de Paris. Jusqu'id, ou navait su reimpnmer que des 
o.ivrages de courle baleine. Les ιη-4°, ού s'englouUsseiit les in-folio, faisaienl peur, et on nOsait y toucber, pir 
«raiule de se noyer daos ces ablmessaos fond elsaus rives; mais 011 β fiui par se risquer a nous imiier. Bien plus, 
sous uotre iinpulsioo, d'aulres Editeurs se preparenl au Bullaire universel, aux Dicmont de toules les Congrogauontt 

a une Bxographie et a uuc Uistoire gon^rale, elc, clc. Malbeureusement, ta plupail des dditious deja faites ou qulM 
font, bont sans aulorito, parce quvelles sont sans exaclilude; la correctioii semble eu avoir 4(6 Taite pardes aveuglcs, 
soit qu'on o'eu ail pas seiiti la graviio, soil qu'011 ail reculo devanl lcs frais; mais patience! une reprodttcltofi 
«ujrrctlu niTgira biculol, ne fdl-ce qu'a la lumicre des ocolcs qui sc butil fatlt» ou qui se feroav e&roro. 
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V I T A S A N C T I C Y R I M · ' 

PATRIARCILE ALEXANDRINI 

[Aeta Sanctorum BolUmd., J a i w i i tom. I I , die 28, aano Christi 445.) 

{ I . S. Cyrilli natalis, <r<ai, reliquics. Α 

1. Mnlium Ecdesia catbolica S. Cyrillo Alexandruio 
dcbet, ejos stngulari eruditione animique constanlia 
adversusbaBreticos fidelissime felicissimeque propu-
gnata ; ideoque 4 της όρθης χα\ ά μ ω μ ή τ ο υ πίτϋΜας 
συνήγορος , reclie et immaculaUt fidei adtoctttus 
appellatnr in coocilio oecumeiiico Ghateedonensi 
act. 5 , in libello Theodori diaconi, ecclesiaslicis 
coocilii roonumeniis inserlo. Imo tanqvam sedis 
apostolicaa vicarius, seqaali cem S. Leooe ponlifice 
Romano honore dignalus eel in concilio Constanli-
nopoliiano an. Chr. 536, sub Menna patriarcba hft-
b i l o , Iia acliooe i : c Qaoniam Ghalcedoaen&is syno-
dus non solum Leonis sanctse memoria», venun etiam 
ei CyriUi Alexandrinoram a Deo amati pastoris, me- β 

m o r i a m \n orthodoxa fide fedt; et GyriUus qmdem 
Atexandrimis in diptychis praedtcatur, Leo autem 
aanct* memoriae non pnedicatur; justuqi putamue, 
ut quod detodt suppJeatur : e i quia aequaliter ab hac 
sancta synodo p r o st&tn ortbodoxaj fidei bonorati 
sont similiter, et in aacris diptjchis pro ulUitate e l 
pace Ecclesi& praedieentar. ι 

2. Graeci aganl S. Cyrilli ix Junii feslhrilatem, quo 
die Meoologinm : t NatalU S, Cyril l i , vir i eruditis-
sioii, calholicaB fidci propugnatori* egregti: quem 
summus pontifex Ccelestinua idoneum judicavit cui 
suas vices in Epbeeino concilio delegaret. ι In 

' Meiuefe :c Sancti Patris nostri Cyril l i , Papoe Alexan-
drini . ι 

Κύριλλου ύμνώ του Κυρίου μου φ ί λ ο ν , Q 
Και Κυρίας χρέμαχον άειπαρθένου. 

CmriUum celebro Domiui mek amicum, 
Et thmnas $emper virginU propugnatorem. 

3. Variis ejusdem virttites odis, hymnis, ei anti-
phoots celebrantur in eisdem Men&is, tum boc die, 
tam XYin Janaarii, quo solemni eom cultu iterum, 
ona cum S. Athanaslo, venerantur, et hoc utrumque 
ornant encomio: t SS. Athanasius et Cyrillus pa-
triarchse Alexandrini. Ex bis duobos S. Athanasius 
t i x i t imperanie Constanlino Magno, et in primo 
concUio Nicsno, Dondam episcopus creatus, verbie 
et scrtptb tapientiae plenis Ariom coniuttYit et pu-
defecit. Pott mortem vero Alexandri archiepiscopus 
AJexandri» ordhiatut, a Constantio Tariis exsiliis 
cxerritus, per doos et qaadraginta anaos aesiduis D 
persecattonibos exagitatus, mignrvit ad Dominum. 
Sandtis aatem Cyriilus sub Tbeodosio Minore floruit, 

P A T R O L . GR. L X V m . 

Theophili arcbtepiscopi Alexandrini e sorore nepos, 
et in scde archiepiscopali successor, qui tertiae syn-
odo Epbesi celebratae praefuit, et Nestorium (qui 
multa blaspberoa in Dominam nostram Dei gcnitri-
cem dogmata evomuit) damnarit et exaucioravit. 
Gyrillus vero, cum multis praeclare faciis et virtuti-
bus eluxisset, ad Dominom migravit. 

4. € Erat Athanasius mediocri statara corporis, 
modeste latus, incnrvus, grato aspeclu, decenti ca l -
vitie, adonco naso; barba non adinodum promissa, 
sed diffusa et genas vestiente; ore brevi, et qnasi 
inciso;nonomninocano capitc, necparealbo, sed 
subflaTO. Sanctus aatem Cyrillus breve quid habeng 
ciim colore gratiore, abnuenti similis aspectu; den-
sis et pilosis superciliis magnisque et in arcura 
flexis, frontemque claudentibus; naso jasto, cujus 
diapbragma, seu inlervallum narium, contractius 
erat; genis exlensis, Jabiis tamentibus, ore diducto, 
fronte angustiore, sed recalvus, densa ac promissa 
barba venerabllis, crispo utrinque capillo et flave-
scente ac semicano. Quornm diee festus agitur in 
sanctissimae Sophiaa teropk). > 

5. Latini Cyrillum boc XXTIII Januarii refc-
runt. Antiqnum S. Martini Treviris Martyrologiam : 
ι In Alexandria, Gyrilli episcopi et confessoris. · 
Usuardue, Beda, Ado, Notkerus, Bellinue: ι Alexan-
driae, B. GyrilH episcopt, qui catholicae fldei prsecla-
rissimus exstitit propugnator.» Eadcm habent ma-
nuscripta plnrima; additur in Romano: ι Doctrina 
et sanctilate Ulustris quievit in pace. > Galesinius 
mutata paulam phrasi : « Alexandriae, S. Cyrilli 
episcopi, accrrimi religiosissimique fidei catholic» 
defensoris. » Florariura ms. et Martyrol. Golon. 
Alexandriam in Gracia colloeant, enormi mendo, 
nisi Gneciam gencralitcr accipiarous, qua late tunc 
per Orientem Grseci scrmonis usus exstitit; xxix Ja-
miarii refert cum Felicius; otroque Manrolycus: 
a quibus, uti eiiam boc die in Martyrologio Germa-
nico, dicitar c Th^odosio Seniore impcrante qaie-
Tisse. · 

6. Hos fortc secutQS AJegreas in Paradiso Garme-
litici decoris, siatu % selate 6, c. 12, iia scripsil 
c Tandem sapientia, eloquemia, acumine et sancti-
tate insignis, gloriosus sub Theodosio Magno et 
Goelestino papa I claruerat, annis ab obtenta orbis 
salute 444. ι Ast ista quam distant, imperiutn Theo-
dosii Magni, tt Goelestini pontificatus! Mortuus est 
TheodosiusMagnus, sive Senior,'an. Cbr. 595. Evc-

I 



ΐ ί S. JCTRILLI VITA, 

ctus eet ad Roroana» Ecdewae IpoA^iftfU^ <3f*lfe$li- Α pugnaret i i i Paradiw Carmclilico : t S. Cyrillus, in 
nusan. Ohr. 4^3, Marir ibn^«/tVA^i4o\fotd coss. —5 4 1 

4 · · · · · . · · 
Theopbilus cp t^ppsvA^awr in f i s , Cyrilli decessor 
ei ptfirft^^obSt x | * \ & t o l r . a m | 4 t f , quo cow. 

: ^ ik ' .Oo ' f i d r iu8 Aa$. κ , e4 Tbeodosiuf JUQIPC 
• Aug. τ . At lertio post Theophili obitum die epi&co-
paiu potitus ent Cyrillus, ut infra ex Soatfe d k t -
tur. Triginla eam et duos annos episcopum vixisse 
testantur ejus ex sorora Mepot AthaMtine presbyter 
et Tbeodorus diaconus Alexandrise, in Hbellis ad 
Leoncm papam et ad Ghalcedonense concilium, bu-
ju§ aclioui 3 inseriia, lioet in Tbeodort libelle 
Graece baic *erba aoa legaomr. Sequumur LtberaUifl 
diaconus in Brwriario, c. 10, Nioepboms 1. xiv Uut. 
tccL, c. 47. AttigU igitur miniroum ammm Chr, 

quit, episcopus Alcxandrinus, natione Gnecus, pa-
tria Gonstantinopolilanas. ι Triuhemius quoque lib. 
D# 9Cfipt«ribnj| cccleftiartid* aditione Colonicnsi 
Pattl (hKOtelUan. 4546* ct Frajncofurlensi Wecbc-
liana an. 1601, t nationc Grxcum > statoit; non 
taaiea t ex Gotslantinopoli oriundum, ι qaod apud 
Thomam Saracenum veloli ex TriUbemli in Cyril-
IUIB elogio fegilor. Verura eato, scripserit boc Trit-
Ibemius : ttnde id hausit? quo argumento probat? 

10. Tbeodoms diaconus in suo libello acL 5 con-
cil . GhalcedoDCQsis, agens conlra Dioscorum CyriJli 
successorem, b«c de Cyrilli amicis h a b e l : « I n prin-
cipk) episcepaum m\ Dioeconi» slatim me elericatu 
pmavit , comroinaae ei a magna illa c i r iu ie Alexan-

444/quo eum Baronius aliiqne reeentiares scribunl B dria fagare, propler nibil aliud, nfei ob id quod fa-
•biisee, sub Tbeodosii Xunioris impcrio, Leoois l l a -
gni pontificatu. Diem obitus slaluant ν Idus J i u i i i , 
quod io Graecorum Menologio Nalalte vocetiir, u l 
«ipra dictuBQ, adeoque, ut LibcraUisscribiM irige-
simo et secundo epiacopaius 9111 aopo mortuus» 
dicctur. Verum cum dLes Natalis in sacris fa&ti* so-
lemnem duniaxat eo die baberisaneto cutpiam cul-
lum &epcnumero significet, parum id sojidum ost 
argumealum. Et fortassis boc xxviu JaiL an. 445 
decessit, iriginta daobus in episcopato annis exple-
tis, ut Atbanasiu^, Tbeodoms et Niccpboms in^ 
dlcant. 

7. Octaviqs Pajaxirulos in Thesauris absconditis 

imttaritatem Η beneroleotiam sancue naendrte Cy-
filR Bserebar. Intentio enini ejua talis est, non solum 
paremee ejne (GraBee τους άττΑ γένους αύτοΟ, propin-
qu9§ ejn$) ex Ula cmtate exagitare, seu vita privare; 
•eram etiam e l familiares ejos. > AlbaAaefus presby-
ter IM 8iie libeHo eadem plurlbne exaggerat: ι San-
c t » , » i n q H i l , € et beatse mcmorise Gyrllla», magn» 
Alexandrintt dvUatie trigmla ei duobos aonis ar-
cbiepiscopos irreprehensibiliier el cvm reeta fide 
vivens, mibi quidem Athanaeio, et d a r l s e i B » rae-
m o r i * Paylo fratri meo, avancolos faerat, mes vero 
malris Isidorae germanus. » E l paule pot l : « la 
principio episcopatus Dioscorus mihi e l ttttn meov 

ajin» Urbis, regione 5, eccl. 2, scribit exc iuu ab ^ adhoo loac tapereliti, naortem winltena, a nomtoa-
impio Lconelsaurico contra sacras iiuagines sancto-
rumque rcliquias, pcreecutione, inlcr profugos ex 
Orienlc monacbos, sanetioiooiales duas fuisse qux, 
practer alia sanctoram pignora, quaedam bqjus S. 
Cyrilli Romam attulerint, eaque asservari in ecclc-
sia S. Marioi in Campo Martio. 

§ H. Patria, $tudiay monachatus. 

8. Religiosissimoe Garmelit. ordo S. GyrilH nata-
iamoflicit duplicis solemnitate celebral XXYIII Jan., 
quo die tectiooe quarta ad secondam Nocturmim 
bsec in Motulinis reciUiUur: ι Gyrillus episcopqa 
Alexandriaus qlaris pareDtibusortus, Theopbili Uem 
episcopi Alexandrini ex fratre nepoe, a quo adole-

titeima Alexandria exclasit... fre(er clariesimae we-
morifle Paralvg, non suelinene crociaiua et injarias, 
bemaiiis rebus exeessit. Ego autem Atbmasias, et 
nostne materlcne, et uxor et filii frairis mei, malo 
nostro in bomanie rebas permansimiis... noslras 
domos pra?paravil ecelesias fieri, el meam Athatiasii, 
quarto tecto sopepjaeenlein, et quae pro soi posiiione 
fieri non poeset eccleaia, gtmiil occopot eum prsedi-
ctis domiboa, alias etiam vicinas domos et aditu» 
tenens... Post basaatem peconias, a nostrle matci^ 
tcris, sororibus vero sancUc et bealie memoria? Cr-
r i l l i , angusiiaag usque ad ipeam aniraam, et obsi-
dens, comminalus. ipeam qooque mortem, exegii 
auri pondo ocloginU quinque, nihiiominua et a iiliis 

m n s Atbenas sludiorum causa mt^sua, cum pluri- d clarissiuaae meraorbc mei fratris orbitate infelicibus, 
rouna profeciseet, ad Joannem episcopum Iljeroso-
lymitaauHi, ut Gbristianaa \ila3 perfectione imbuere-
tur, $e cootmlU. Cujus consuetudiae ia Garmelum 
mootero secedens, ibi cunj aliquot piit viris illic 
degeutibus Cttlestem vitam in terra aliquandia 
egit. ι Haec ibi . Andreas Scottus noster in Gyrilli 
elogio, quad ejus sermouibQ9 Pa&cbalibue a se Latine 
verfti» praefixit, baec de cjus anle episcopatum gestis 
gcribit : « Alexandriae ASgypti civitatc uatum Gyril-
kunapparet parentibes bonestis; et litleris ibidem 
imbuiqm, ubi disciplina? tum maxime iu iua vigerent 
Acadetaia. Parentum noqajna uoodnna coroperi. Pa-
iruam babait Tbeophiluro, ι etc 

9. H«c de patria sufficerejDt, nisi Alogreus ooatra 

et ejus uxore mortem mariti sui plangente, ajari 
ponde quadragiala, ι eLc. Quac S. Cyrillum et gc-
nere e( ortu Alexandriuum fuisjse non ob&cure w-
dicant. 

11. Qao in loco, Atbenig an Alexandrbe, smdiia 
lilteraram excullus sii, apad ant iquot non reperi-
nns. De c j u monacbala grandis BaroBfom inter et 
CarmelUas Palres controverau egl. Baroniuin acrtter 
kices&unt prae cateria Themas Saracenos tn Meno-
logio Garmelitarum, et Alegreus ia Apologia pro 
Joanne Hieroeolyniiano, diecarsn 2, c . 11 . Hiato-
r i am citaat ex qaopiaro Gallico Cbrqnico sunpUm, 
swf mordicus earo tuentvr. Alegrei Terbisearo refe-
remne : c Elcairo biatoria illa Lalma» ι inqnit^ c do 
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foa snpra agebamos, Latine et Gallice exarata (qua? i 
habebalur apud Galliae regem, u l tradunl Coriu 1. ix , 
t . 18 Difaddarii Carroel., Emanuel Romanus sacrae 
anliq. Carmel. de t i r i s Ulustribus. in Cyrillo Alexan-
drino, et alii), quam immerito Baronius fastidire et 
facessere xolait, com a gravissimts antiquilatum 
Carmditananmi scriptoribus, taequam fide dignis-
sima. TCI ambabns manibos soscipiatar; S. Cyrilli 
in Carraelo roonacbisfmiro attestator aperte, verbis 
ejusdem legali aat ambasciatoris pro Galliae rege in 
Epbesino conrilio rcsidenlu, qui ab illo rcdux ad 
regem suani aJlocntoe est, hi exemphri primo suo, 
quod nos Ttdiraus et legirous in antiqna bibliolheca 
feligMHissiiniCislercieiisiecoenobH de la Oliva, Gol-
lico sao idieniate prorompit « c : «Ao concite d*E-
pb&e, qui se c£tebr& par deux cens evesquee, Tan 
du Seigneur 418, au lien du Pape Colestia y p r & i -
doit le bieit-bcereux S. Gyrille moine du Mont Gar-
ine l ; Jeqoel poar sa saincle vie, admirable ecience 
ct docirtne, disputanl contrc Neetor Patriarche de 
Constantinople, qui mh laebe en Thonneur de hi 
Vicrge Marfo, et en oeHe de J&ua-Ghrist son flh, 
croporta la yictoiresur luy.» Quae nanc sic jam tra-
ducta Lattno rerba tenenius : In concilio Epbesino, 
quod fuil cetebraiina per cc episcopos, aim. Dorai-
ni 418, prcsidefeal, looo papee Ctelealini I , B. Cyri l -
his nonaebos Montia CarmeH, qui ob saoctitatem 
vilae, admirtbHi ecieftlia et doctrina dtspntans COTH 
u a Nestottam patriarcbam Gonstanlmopolitanum, 
qei roamlam poemt in B. Yirgine Maria, et m ejus ( 

filio Cbristo Jeso, eum supemU.» 
12. Yernm merfto haec iroprobata stxnt Baronio. 

Qflis eo tempore rex Gafliae fuit Chrisiianus, qui 
lcgatoe ad concuimn miftere potaerit? Gblodoveus 
regnam circa an. Gbr. 482 anspicatoe, anno primum 
496 Christianara rdigionem amplexus est. An etlam 
regere kgatos Franeko moderno idtomate (ut vidc-
lor Ategreus asserere) allocutos? at reges primi UH 
Franeomm Sicambrice locati, et modernum Fran-
eorum idtoma dhi poet e Latino conformatum, aat 
potins depmaltna. Ut oraittamus, conciHum Ephe-
S4BBBI an. Gbr. 431, non 418, esse babitum. Mira-
mur ^iroe eroditoe raliones lam frivolas afferre in 
fMdiam. 

13. Baronius acriter profcclo in eam narralionem 
itrobitUT t. YI Annal., an. 444, n . 17 :« Sane qui-
dem respuimus, ι inqui t , c atqoe exeufflamus 
figmentam illud, inccrto anctore proditum, Chro-
piconimirum, quod exslasae fiugont apud queradam 
Frandae regero [Ludovicura X I ] , quo tradunt eum-
dem 8. Cyrlllam AlexaitdriDum eplscopum mona-
cbnm foisse Mootie Garmeli: cui quidem assertioni 
Triubemias leviter nimis fidem presiitit. Unde haec, 
quaeso, incerto auctori, si qoi certi alque probati 
nmt aoctoree, ejasdem Cyrilli aequales, ejnsdemqae 
m geeias qnain dlRgenter proseooii, baec nescienies 
abrata eilentio reliqqeront? Yel qoae apud bojus 
lemporls scripiores mentio de culto Garmelo a vitae 
mcmastics professoribus? Etenim cum apud S. Hie-

I VITA. 14 
ronymum, Palladiura, Evagrium, Gassianum, Theo-
doretum, Gyrillum monacbum, et alios saeculi hujus 
ecriptorcs frequens menlio fit de monacbis in Pa-
laesiina degentibos, nusquam penilus apud cos de 
monachis Garmelitis. Facessat igitur ejusmodi dc 
monacbiamo Gyrilli ϊη Garmclo fabella, sicut iila huic 
haod impar, qua traditur et JoannesHierosolymorum 
episcopus Origenista, fuis$e etiam monacbus Carme-
l i t a : sicut enim hacc leviter effinguMur, i(a et facile 
refelluntur. Flagrans quidem cupido nobilitatis 
avita? cogit interdum homincs dclirace. 1 Haec Ba-
ronius. 

14. De Joanne Hierosolymiiano aliter senliunt 
plurimi v i r i doctrina et sapieniia illustres, qui ejus 
(quod buc facil) monacbicam vilara astruunt. Ipsc 
S. Hieronymos (qui ab Alegreo inler Garmelitas 
quoque censelor, ut ferc cuacti illius aelatis insignes 
monacbi) epist. 62, ad Theopltilum episcopum Alexan-
drinum, <Je Joanne agens, ila exclamat: c Monachus 
(prob dolor!) monachis et minatur, et impetrat 
exsiliom, et boc monachus apostolicara catbedram 
habere se jactans. 1 Sed utrum in roonte Garmelo 
monacbus, aut etiam abbas fuerit, quaeritur. S. Hic-
ronyrous in Vita 5. Hilarionh testatur priusqaam 
Hilarion e i iEgypto rediret, β necdnm lunc raona-
sleria faisse in Palaestina. > Eideinde: € Necquis-
quam monachum anie S. Hilarionera in Syria » 0 -
verat: 1 ut mirum sit Thomam Saracenum scribere, 
absqae ullius auctoris testimonio, antea fuisse Car-
melitamm in Pabestina monasteria, quae Hilarion 
deinde « visitabal ei inslruebat. > Yerum «exemplo 
ejus, 1 inquit Hieronymus, c per totam Patosiinam 
innumerabilia monasleria esse coepemnt. 1 Quidui 
tunc al iqui , Teteri sanctissimorum propbetarum 
exemplo Eliae et Elisei incitati, montem Carmelum 
inhabilare potacrint? ι S. Jacobus eremita, 1 de 
quo infra agemus, «prope oppidum Porphyreonem 
tn solitarium locom secesslt, 1 non procul a Car-
melo monte : cujus t v i u ita celebrabalur, ot e v i -
ginti aut triginta monastcriis monacbi et clerici ad 
eum vcnirent, ut ejus benediclionem acciperent, et 
ab eo confinpari possent. » Horum monasteriorum 
aliqood in Garmclo, aut ad ejue radices, foiese, ad -
roodum probabile. Elcur islbic minus, aut car non 

f islbic potiue, quam in reliqua Palaestini maris ora? 
An Tero ibi ante episcopatem susceptam monachas 
Joannes fuerit, aut etiam abbas, ct sub eo vixerit 
monachns S. Cyrillus, apud antiqooe non legimus. 
Α Tritthemio Cyrillus « roontis Ganncli quondam dc-
cus et cultor insignis 1 appellatur. Trittbeminm sc-
quunlur plurimi recentiores, qnos proferunt Ale-
greuset Saracenus. Sed mirari quis possit cur iti 
Pakestina potissimum monasticam yitam coraplccii 
volueril, cum in iEgypto prlmom ea vhrendi ralio 
invenla coltaqoe ftierit, afqoe eo lempore praectpoe 
floruerit. 

15. Alterum quaeri potest, an saltem loonachom 
fuissc Gyrillam, quocunqae in loco sive Palxsiii.;p 
sive ^Egypti, ex antiquis constet. Saracenus id ex eo 
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clarum arbitratur, quia Graecorum axioma s i t : < Ne-
mlnem teuiporibus B. Cyrilli , ct supra, pcr orien-
taltum oras, ad episcopatus dignilalem assumere, 
nisi de raonachorum nionasteriis delcctum, Hcuis-
se : ι idquc ex c Grascorura quoquc Menologio nullo 
ncgolio comprobari posse > asserit. At nobis quoti-
die Mcnologium Ulud et Menaea volverftibus probatu 
iddifficile, adeoque conlrarium tum ex iisdem Mc-
naiis, tum pncscrtim ex ilfius temporis scriptorfbus, 
perspicuum videiur. Cnm Aihanasio, ut supra v i t l i -
mus, colunt Gyrillum Graeci: de utriusqne inona-
chala silent, licet Alegreus Atbanasium quoque scri-
bat c non pauco tempore monachum egisse, et fuisse 
ministrum magni illius abbatis Antonii in solitudine 
jEgypti, quia ipse id palam aflirraat in Vita S. An-
tonii. > flanc accurate illustratam dedimus XVII 
Jan., nec ullom monachatus S. Alhanasii vcstigium 
rcperimus. Consuli prolcgomenorum 5 8 polest. 

16. Isidorus Pelusiola uti frequentes S. Cyrillo 
jam episcopo scripsit eplslolas, ita ei nondura epi-
scopo, inler uioriachos degenli in solitudine, videlur 
vicesimam quintam libri primi scripsisse, quae ita 
babct: f Quid tibl utililatis aflert Joannis in locum 
deserturo secessio, quam olim studiose imilalus cs; 
cuin nunc cum minime imilerrs, verura ad privalag 
cnras te referas, alque In solitudine tumullueris, et 
ab boroinum coetu rcmotus perlurberis? Etenim ex-
terno babilu ac spccie quiescere, mentis aulem mu-
talionibus ac perturbationibus inquinari, ium sen 

16 
Α larium principatum acquisivii Quaproptcr CyrlUus 

slatim cum Novaiianorum ccclesias, quae erant 
AJexandriae, oeclusissct, JIOH modo oranem sacrum 
thesaurum, qui in illis iu i t , penitus abstulit; vcrum 
etiam Tbeopempium Ulorum episcopum omnibus 
suis fortunis privavit. > Haec Socrates, sed ob SIUB 
sectae patrociuium saepius alibi quoque mal# fidei 
suspcctug, ut rectc monel Baropius an. Gbr. 412, 
nam. 45, et in Notis ad MartyrologitKD Romanuni. 
Imo eamdem inurere nolam S. Caelestino Ponlifici 
Romano, quod c Novaliani&, qui erant Romae, ec-
clesias abstulisset, ι conatur idem Socratea l ib . v i i , 
Gap. 11. € Episcopalus, > inquit, ι Romaaus, non 
aliter atque Alexandrinus, quasi exira sacerdoiit 6-
nes egressus, ad saecularero prlncipatum erai jam 
anle delapsus. > 

18. Gum baerelicos, dsemonura socios atquc adju-
tores, expiilissetCyrillus, ipsos quoque dein aggres-
sug daemones-e suis sedibus eflugavil. « Abcrat 
Alcxandria, > ut teslantur Acia SS. Cyri et ioannia 
in fine, ι decem sladiis C a n o p u s ; » hioc vero c d i -
stabat quidam vicus gpatio duorum stadioram, no-
mine Manuthe. Hic autem vicus erai daemonuiu ba-
bilatio, et vcrsabantur in eo maligni gpiritus. Tbeo-
pbiius vero hic, praesul, ut prius diximus, Alexan-
drinus, cum voluisset reddere locum p u r u m a daemo-
nibus, ChrisHque, evangelisurom et apoatolorum 
cbaracteribus et iiguris, ut ad eum conservandam 
idonei, occupare, id quod statuerat non perduxit ad 

Β 

gum caligine perfundit, tum susceplos jam laborcs g eflcctum. Inlerim cnim mors adveniens, quse est ho-
cxslinguit, atque pcrturbationibus animi pronam ac 
fecilem victoriam rcddit, efllcitque ut miles abjccto 
scuto fugiaL Porro ncmo militans implicat se ncgo-
ii is saecularibus, ut ei placeat, a quo in militiam 
ascitus est: verum arma omni ex parte ^estal, ad 
id certamen, quod tribuno militari placuerii, se 
comparans. ι Haec de monacbalu. Ad certiora pro-
]ieramus. 

$ ΓΠ. Ephcoj)atu$> proscripti Novtitiani, dccmouia 
effugata. 

17t Socrates 1. v i i i c. 7 ^sed, quod Cyrillut conli-
nuo ad suam Ecclcsiara a Novatianorum haeresi re-
|>urga»dam animura adjecit, subiofense, secla ipse 

niinibua res uiexorabilis, abducii eum a \ i ta pra?-
senti. Dcinde autem GyriUo quoque, qui poet ipsum 
sedi successil, non parum «ra l «arae liberarc focum 
a dxmonum injuria. Gom vero de ea regecpe Deum 
rogasset, angelus ei apparens in visione, jubet ut 
raagni illius Gyri et Marci cvangelwts rellquiae i i i 
hoc vico reponerentur. Sic enim fore ut a daemonum 
nocumcnloliberetur. Gur autem non Joannis qaoque 
dixeril , satis quidem oslen&um est a Gyril lo: est 
autem omnibus quoque per se manifeslam, quod 
nomiiie Gyri, omnino Joannis quoque nomeu eimul 
ostendiiur. Sicut enim mores fuerunt eis communee, 
et qua? propler Ghristum facta est confessio ei con-
suinmatio, ita etiam simplex est omnino vocatio, et 

Novalianos), ita scribit : t Theophilus Alexandiku Ο cilra ullum discrimen. Ilinc in Manulhe martyricae 
f cpiscopus in velernum delapsus abiit e vita, ad no-
num consulatum Honorii, Tbeodosii aulem quintum 
xv Oct. Ibi ium de episcopo dcligendo orla est con-
troversia. Aliienim Timolheum archidiaconum, alii 

tGyrillum filium fratris Tbeopbili, ad epUcopatus i i -
lius sedem efferre laborarunt. Qua de rc cum a po-
pulo certalum essei, quanquam Abudacius [a/. Abun-
danlius] pnesidiarioruin militum praefectus parlibus 
Timothei subsidio fult, tamen iriduo po&t mortera 
Theophili Cyrillus bi sede episcopali collocatus epi-
scopatu potitus est: majoremque principatum, quam 
unquam Tbeopbilus habuisset, pariter sibi assum-
psit. Eicnim ex illo tenipore episcopus Alexandrinug, 
pfaeler sacri cleri dominatum, rerum praeierea soecu-

eorum reliquise, viccsimo ct octavo mensis Junii, 
pncclare slmul el sacrosancte transfcruntur, vici 
custodia, diemoDuiu fuga, a niorbis libcratio, ct 
nunc locus est Dco consecratus, illiusquc martyribus 
c i administris, gratia et clemenlia Domini nostri 
Jesu Gbristi. > Baronius hajc acta rcfort ad an. Ghr. 
414, num. 20, ubi templum hoc Ganopi, non Ma-
nuihac, ait exstitisge, non salis Actis bis perpensis, 
quse illusirabimus ad xxxi Januarii. 

_ · 
{ I V . Judwi Alexandria pttlsi. 

19. Socrates lib. V I I , cap. 15, ι eodem tempore » 
pulsos Alcxandria a Cyrillo Judaeoe scribit, quo 
Gbrysantbug cpiscopus Novaiianorura suac gcclac Ec-
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clesiam Corfslantinopoli adinUiUlrabal, de quo cap, Α ab iacendio liberent. Tiim Jud*i protinus impclu in 
42 egerat. Creatus U erat an. Chr. 412, mortuus 
Monaxio et Plinta coes., an. Cbr. 419.« Eodem * 
crgo < tempore,. »inquU Socrates, c Jiidaeorum geiis 
a Cyrillo episcopo Alexandria banc ob causam ejecta 
est. Populus Alexandrlnas prater caHeros sedilioni-
bos deleclatur : in qaibus, si qvando sit oblala i i -
larum conflandaram occasto» scelera edonlur prope 
iuiolcrabilia : quippesine sanguine nunquara populi 
impetus sedatnr. Id lemporis iuoinltus^non de causa 
aiiqua necessaria^ sed de studio saltatores speclandi 
(qaod malum per omnes civilates serpit) in ipsa 
muUiludine forte ciebatur. Nam die SabbaiL ingens 
lurba ad qucmdam sallatorem spectandum confluxit. 
Et quoniam Judaei, qoi Ulo die fcriantur, non legi 

Cbrislianos faclo, eos irucidant. Atque nt a suis, 
annulis demonstratis, manus abstinebant; sic Cbri-
eiianos, qui ipsis forte obviam facii erant, e medio 
lollebant. 

22. € Ubi auiem iiluxit dies, seeleri&aoctores mini-
rae obscuri et incognili foeninUQiia de re Cyrillue 
graviter commotais, cem ingcnit maiiu ad Judaeorora 
synagogas (sic enim eomra lempla vocantur) recta 
pe rg i l : ct ex Judaeis nonnullos ncct dat; alios ex-
pelKi e dvttate, eorumque fortttnas a muHitudine 
diripi permilli l . Ilaque Juda?i, qui usque ab Alexan-
dr i Macedoais lemporibus illam urbem incoluerant, 
tum oniversi inde ejecli, alii in alia loca dispers* 
vixerunl. Adamanlius ex numero Jadaeorum, qut 

audiendae, scd spcctaculi& el ludis scenicis conlem- Β medidnam docebal, Consianlinopolim prefeelus, ad 
plandis totossese dedebant, dics iUe popoli factio-
nibus inter se muluo dimicandi causa exslitiu Ac 
qaaoqaam populi discordia a praefecto Alexandriae 
nlcunque lum sedata fuit, aibilominus tamen Judaei 
altcri populi factioni adverearii esse non desUterunt. 
Alque lametsi Judari Christianis erant semper infeati, 
lum tamen propter saltatores, mulio in eoe infen-
siores facli sunt 

20« c Jtaqu* cam Qresles praefeclos AlexandrkB 
τοΧντείαν (sic enim publica praefecli edicta appellant 
Alexandrint) in Ibealro proponendam curaret, ad-
cram eiiam CyrUU episcopi necesaarii, ut edicla a 
praiecto pubUcata considerarent, inler quos eral vir 
uominc llicrax, humttioris liiteratursB raagister, qui 

Atticum episcopum se contulit. Qui posteaquam 
Chrislianani rdigioqem proiea§us erai, Aleiandrtas 
denuo habitayiu 

25. c Orestee, i l l i u * e r b » praefecUts, itind CyrilH 
factum vaJda tniqoo animo i t t l i t : magnumque cepit 
delorem, t av piaedaram eivitatem tanta honraom 
multitadine prorsus orbalam esse. Qaamobrero ad 
imperatorem de rebna ibi gestis refert. CyriHus 
etiam imperatori Judeorum seelera per litteras s i -
guiflcat; et nibUominus tamen de amicitia conci-
lianda (ad illad naraque fadendum popnlus Alexan-
drinue illum impolerat) cumOreste agit. Verum abi 
Orestes de amiciti&ne audire quidem voluit, Cyrillus 
librum Evangeliorum (hnnc enim illum reverilurei» 

, v Γ ν — , v "~ * 
aticjilfssimusauditor cpiacopi Cyrilli fuit, et in con- putavit) ei manu porrexit. At cum Oreelie aaimu» 
cinuibus ejus plaosum diligcnussime excitare con-
sucviu (lunc igilur Hteraceia ot primum Judaeorum 
muluiudo in ibeatro conspicata est, cxtemplo voci-
fcrari cocpit, eum ob nullam aliam causam ad tbca-
teum accessisse, qoam ut populum ad aeditioncm 
concitareu Orestes autcm, etsi ante episcoporum 
poteslas i l l i odio propterea fuerat, quod per eos 
nonnihil de auctoritatc eorum qui ab imperaiore ad 
magislratus gerendos designali erant, admodora dc-
tractum fuit ; (amen tum vel maxime^ quod Cyrillus 
Yidebatar in ejus edicla curiose iuqoirere; proinde 
Hieracem palam in tbcatro comQrehensum gravibua 
di?exavil suppliciis^ 

ne hoc modo quidem deliniri posset^sed inter eura 
et GyriUoai capitalcs iuUaioiUa3 semper inlercedc-
rent; hsec clades, quaiadeinceps commemorabo, i n -
de eonsecala est. ι Haec Socrates. Eadem narral N i -
cephorus l ib. xiv, cap. 14, apud quem tamen nulla 
caMlis ludseorum menlio est : nec credibile eain 
cpiscopi auctorilate designalam. Agnoscere vero itx 
Oreste Hcet politicoram nostri quoqae tcmporis i n -
dolcm, qai quacunque possunt ratione modoque 
pontiiicum conantur aliorumque ecclesiasiicorum 
bominum bona invadere, jura violarc, convellere 
aucloriutcm, veluti rcgum emolumeQlis noxiam^ 
cum nullis regibus feliclua cuncla cesserini, qiiaut 

i l . iQoare inu&lkcUfiyrilliie Jud«orum pHmarios l> Eccleeia3 plurimum. detulerunt; conlra.vero plu 
accenit; i t t is si non contra Cbristianoa tamullue rimis calamilatibus caa involvi provincias videamus, 
ciere (fesislajil, debilas pcenas ae irrogalarum mina- quarum gubernaculis. ejusmodi bomincs admoil 
tor. A i maliilodo JudaeoruiB, cogBilis epieoopi m i - s u n L 

me, mtdlo majare iracundi» a*slo exardesoere, ma-
cbinasqae ad Cbristiame noceuduin excogilare ooepii: 
quas quidem praecipuam causara Jodaeos Alexandria 
exlerbandi fuisse, Jam ogtendam. Judaet cam tesse-
ram ipsi eibi dedisseni, aimirom u i quisqae annahun 
ex cortice palnue confectum gesuret, necturnam 
pugnam conira Gbrotianos imi l iouj i i . Ilaque nocie 
quadam per universas orbis regionea a quibusdam 
coDdaroajidum curaol, tolam ecclesiam Alexandri 
nomioe mmcupatam igne conflagrarc. Quo audilo 
Cfaristiani, alius aliunde concurrtml, ut ccdcbkiu 

§ V. Turbte Atexandnncc. Errantetcorrecti. 

24. Tragicam, quam narratum imus, bistonam 
iroperatori etOrestes praefeclus et Cyrillus sigoiflca-
runt. Utinam litterae Cyrilli exstarent! majus eae 
pondus, quam fureulis illhis Orcslis, apud recte 
senlicntee obtinerent Jlujus tamen relalionem polius 
arripuil Socrates, Cyrillo infcnsus, l ib . vn, cap. 14 
ct 15.« Nonnulli ex"hionacbis,» inqyil,« quilNitram 
monicui accolebant^ ingeuio ferventiore pntditi , 
sicul jampridcm idcoi ipsum dcdararunt, cxo»i a 
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TheophUi teaporibos, quaftdo eranl ab illo contra Α venerabantur c l susripiebant. Iiaque invtJix flamma 
tum contra eam incensacst. Elenim cuiti crebnusj 
cirai Oreste In colfoqnitim vcniret, populu* Ecclesi» 

Dioacortun et ejtis fratres iiriqoe armati; ek id tem-
poris qaoqtie asmalatkmie ardore inflammati, prom-
pto et ahcri anhno pro CyrilH) dknicare ooneti tnerunt. 
Itaque vir i ad qoingentos nomero ex tnonasteriis 
cgressi, nrben Alexandriam contendere, pfaefectum 
rheda circumvectum ofaervare, eum adire, sacrifl-
e » n , gealilem, et aliis coraptorifos eontamelioeU 
nominibus appellare coeperunt. 

25. c Me, suspicatns sibi a CyriUo ifisidias collo-
calas esse, exclamare se ChriatianuiA esse, et ab 
Attico episcopo CoostanUnopoli baptitalum. Venim, 
ubi monacbi «jos terba videbantar conlenmere, 
«ΙΗΜ forte ex Hlit, nonine Amnonius, capei praefe-
cti lapidc pcrctUere: praefeotoe itto vnlnere inflkto, 

lllam coepit msimtilare quod episcopo ad araicitiam 
OrestisreconciHandam aditum pcnitas intmludcbat. 
Proitidc ccrli homincs, qoi crant natura panlo fer-

xventfores, qnibas Petros Lector ln iila ccclcsia du-
cem ec prabtiit, uno consensu, mulierem domum 
alicunde redeuntem observant; de curru, quo ve-
hcbalur, deturbant : ad ccclcstam quae Ca^sareum 
dicitur, rapiont : exulamque vestibus, lestis acnlis-
ad ftccemxisqoe dilaceranl, ejus membra dtscerpunt, 
discerptaque ad locum qul Cinaron dicitur com-
porbral, alque igni comburont. Hoc facinus cum Cy-
rillo, tum Ecclcsiae Alexandrinx, non exiguam labem 

lolue sanguine manare. Qeapropter prsefetll appa- & aspersit infamiiB. Nam qu l rcl igionem Christianam 
rtteres, exceptis pavcii, xmnes ae clani tndeftubdu-
«ere, aHm allo se ia fltaltiiadhteni abdere, pfBBCa-
venles ne laptdum jactu inlerimanler. Interim po-
paioe Atexandrin&s freqvene eo cont new, ttoiiachos 
pnefecti cama «QHDO prempto ulctaci; qeoe oomes, 
pneter Ammoiiiiimv i a fugvm YerOiM : ittum ad 
pnefecute dedtacere. Prfefectoi patam, uu teges 
postalaM, de co qmestiouem exeroere» tormeaiis 
taalisper aflKctare, dttm extreemaa spiriomi edU, 

26. ι Qua? ree non dki post ad iroperatorum aurea 
pcriata cet. Qoki etfam Cyrillae eatndem rem lllis, 
sed aecae cxpoiitam onmkio per litteras signiftca*-
• i t . Gorptte qvoqae Ammonil capit, inqtie ecdesia 
qaadam HD0d»dU> at non Ammotiii eed Tbaomaeii ( 

nomine li^nctipavH. E i cutn in eedesfa magmtedi-
nem animi illiu», «tpote grate certarten pro pietatc 
pcrpeesi, laudc ei prsetuoaUone extutiseei» jtissit 
martyrem appellari. Yemm qui modestioretj erant, 
etiam ex ipsis Christianis, Cyrilli ^IOCHUBI erga Am-
monfum miDittie approbtrant. Nara expioraliiin ha-
bebani Ammo^iam, non it i lorment» interifsse t ne 
Gbristnm denegare ^eogereler; sed lemeritaiis suae 
poenas dedisse. Quocirca CyriBus ipse Hlud ipsias 
facinas silentio in obtivionem pedetentim ycnire 
passus cst. At ne adhoc qnidem acerba illa inter Cy-
riHam ct Orestcm soscepU eontentio sedata est: 
quippe alia clades huic non di8Stmilis> qtiam sam 
jem Barrataras, eatn renovavit. 

profitentar, a cswie, pagnfs, et id genus aliis omnino 
aHeni csse debent. Ι ϊ « rcs gestae sunt qxiarto anno 
episcopatns Cyrilft, ad dccimum consiriatura Honorti 
et Tbeodosii septhnum, mensc Mariio, eum obscr-
vabantut jejanla. ι 

28. Bypaifa pltires epislolas seripsil Synesius. De 
ca ploritras a^it Baronius, ei potius Alexandrinorum 
furore ac tamultu, quam cleri conspiratione, occi* 
sam esse existtaiat. Haec qaarto atino cpiscopatus 
Gyriin comiglsse etiaib Nicephonis scribit. Cocpit i$ 
qaarltis aanos xvin Octobtts anni 415, adeoque hie 
fnenste Manius necessafh) est annl sequentfc 416 
consolata imper. Tbeodosii t i i , ut bic dicitur, et 
Palladii, non Honoril x. Apud Niccpborum fopdius 
mendtim : nam cum antea Gyrillnm scripsisset ele-
ctum anno quinto Tbcodosii hnpcr., bic tamen Hy-
patiam occisam ait anno quarto episcopaius Cyrilli, 
sexto Imper&i Theodosii, cum bujus octavus fcre 
exspiraret. PetroLcclori (ci forlassls qui bojuscaedis 
auctor habelur) gcripsit S. Isidorus Pelusiola epi-
stolas 177 et 305, l ib. m, el epist. 555, l ib. τ . Quf 
alii id factaus pftrpctrarunl, Tidefttor fuisse Parabo-
lani, vel l*arabolaHi, scu Paraboli, qui aegrotantinm 
curam suscipiebant, el peslc qnoque infeciis subvc-
niebant; qui cum eplscopo subesscnt, eidem fave-
bant, et n^gotinm iaccssebam pracfcctis. Qiiare de 
bis anno boc 416 rescripsit Theodosius ad Monaxium 
pncfectam praetorio, 1. X L H ^ D C episc. et clcric, 

27. ι Mulier quadam erat Alexandriae, Hypatia D Cod. Tbeod-, prohibei» ne atUegium illadexcederct 
Tocala, filia Tbeonis pbilosopbi. Haec tantos in l i t -
(eris fecitprogrcssus, ut omncs pbilosopbos sui tem-
poris longe superaret: ac non modo i n scholam Pla-
tonicasa» a Plotino deductam, aoccederet, verum 
f tiam omncs philosopborum omnium praeceptiones 
et disdpHnas omnibos qoi eam audire volebant, 
cxpficaret. Quapfoptcr quolqeot pbilosophiae gtudio 
inccndebantur, undique ad illam cotfOaebant. Qtiin-
oliaiti propter gravcin anittiiiidenliam.quam ex do-
ctrhiue fonlibas batiserat, etiam in conspcctum 
principum summa cum modestia vcnire non d n b i -
tavit. Nequc Hlam pudebat in mcdiam bominum frc-
qncntiam prodire. Omncs enim eam, ob singularcm 
animi modferationem, cum revoreittia quadam et 

numerum qmngentoruaa; eosdemqae jabens noncx 
divitibus seipaoperibiia legi; nec ullum adire pn~ 
blicum gpedafcalmn, aat ad curiam aocedere, nisi 
eingulos, et urgenle neeessitaie. Rescripsit umen 
postea 1. XLIU, ibldem, ot eorum catosad sexcentos 
pesset ampHficari, quibus itt omnibus praeessel epi-

Aletandrintts; nam et clericos appcllat: eed 
ihinoris ordinw ntlerpretattnr Baronius an. Chr. 416 
m ftne. Hiic videtur respexisse Isidorus Pelosiola 
l ib . v, epist. 268, Ad S. Cyrillvm, et q>ist. 278, Ad 
Petrnm, dhputans an regia potestas dcnim in or-
dinem redigere possii. 

29. Subjicimus qnx in revocando anacborola 
quodam, viro sanclo, scd ad bxrcsiin prolabcnto, 
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prudeftter a GyrtUo gtsta referuiilar, l ib . ν De vitit Α Nicephoro*, l ib. χτν, cap. 25 et fiequentibas 
Patrum, Hbdk) I6> nuai. 4 .«Abbas Daniel narravil 
de a!k> sene magno, qai bairiiabal in fnferiores par-
tes iEgypti, quia diceret per eiinplicitalein, quod 
Meldrisedecb ipse est firins Dei. Hoc tutem rodica-
tom «st sanctx aoemorae Cyriflo trcbieptscopo 
Afexandrino, mtsit ad cum. Saene autem quia 
aigirifer esset iile scncx, et qutdqtrid peterel a Deo 
rcTeSabatur e i , ct quta simplictler dicerct hoc ver-
txtm, ostts est bjijusmodi ratione, dicene : Abba, 
rogo te, qoia in cogitatione roea est qaod Melchi-
sedech ipse sit flKus D e i : et rureos alia cogitatio 
mca d id t qnia non sh, sed bomo sit, ti sacerdos 
sammtis ftwrit Bei. Qaoniam ergo taesito de hoc, 
idctrco misi ad te, n i depreceris Dctira, qnatenus 

c Alexander itaque et vtta et doctrina optiraus, telo 
iogenti Joannis caosam favens, primus iliias noaien 
i n eccleelasticum relulK attyem : atqee ad impera-
torem oranesqee ubiqet epwcopoe, ot idem ei ipsi 
facerent, et ea re pacem certam tli constantera Ec-
desiae conciliarent, scripeU. Ceeterma cum Atticos 
qaoqne episcopus propter Joanfiilas Eedestam esse 
ecissam videret, de pnndpom eenleiilto, tpse quo-
tjue mentioDCUi iHios fieri i n precatioiiibas jnssit; 
qnemadraodum id et in alite episeopis, qui vtta 
excessissent, fleri eolitwn erat. Atqee ex eoiempore 
pax exstitit, donec postea quoqne rettqoiae φ β u rH 
imperanti itlat» sunt. Aufcns invidiam, in qnarn 
propter divinum loaimem dedderat, boc modo ma-

rcveiare t ibi (fignetor deboc, quid verttas babeat. Β gnifice. abolevit. Nec iHe modo id fecit; sfcd aVi* 
Scnex aniem de convmatioiie sna pneswnens, com 
tkluria dixi t : Da m\bi per tres dies tadodas, et 
ego deprecor Deam de bac re, e l ramnfio t ibi qaod 
mihi ftrcrit terdatam de boc. lntrans ergo in cettam 
soam dcpfccabawr Denro de rerbo hoe: etveniens 
post tres dies dixUsanctte roemoriafe Cyriflo: Romo 
fesft Metcbisedech. Arcbiepiscopos aotem teapondH 
e i : Qoomodo constat apud te, abba? B l iMe dtxtt 
« : Deoa osteaA m i k i oanm patriarckas, i a ut 
aiogali e o r a coram a e tpa»sfaatf ab Adam uaqve 
ad Mddbisedecb, e l angetea Msiaiem mild d i x i t : 
« e c * UieeslMe\cbUc4wh : «C l d « s arckteplseope, 
«erttas esto q«ia aic t t t . Abiess antem senex, per 
« e n e t i p e m pradicabai q i U IIOMO eiaei Uelcbi-g sensit̂ praesumptaB opinioni imervie«8, quam dodum, 

quoque Joeuis iMBoriaal ptecib^ fetfeiere recu-
m t i b i t t , e i Cyrilba maxime AkoMadriat praesali, 
φ ή boetiliter JoaBoem edarai, ψ*ά iUea Tbaaphi-
lopatrao m di8i€mi«et t p e r w w t » 

8S. A t l l d episiohm dedhmis t m latraarii tCyriltt 
Vesponeiiin bic ne dctur, iihnium adienatus HKIIS a 
Joanne animns ei offensus reUt. ObKttercntar tanoy 

sl qiue non solum male gesta a sanctis, sed peju* 
«tiam defensa sont, n tnon tam crcatrix decore ob-
thicta, quam ftede etlanuram biana et sanie Ihiens 
t t i ln i» videri possint. Eas titteras abi cap. 97 rc-
cttaTit Nicepborus, ita cap. 2S ecribh : c Hacqt i i -
dem Cyrillas de sacro CfarysoBtomo tt scripsit et 

M d M i . Et gaviws est magii tet tancta memorte 

S VL Nomen S. CArysofdip tycku inscriptum. 

30. Cootmeraia baec tnmiis, dtatnrais agiuta 
atiidiie, taBdemqve Romani pMHifids insigni OOB-
ataBtia, felidattae ex sacTmrom legum rerereniia 
leraimau, plene est a w M s ad Yitam 8. A t t i d epi-
scopi Constantinopfttitaiii r m Janaarii dieceaea, et 
etnguk snis temporlbva apte restitota. Hic ea solvm 
quae ad CrrilliMa pertinent proferemoa. Nieetas Pbt-
losophas, Baronio toroo X , an.Chr. 848, iram. 34, 
fidelissimns scriptOF babilus (de quo xxiu Octob. ad 
Yitam 8. IfRatii PatriajodMe GonstatftiiiopoHUni, ab 

patruum suam Tbeopbilitm secvtus, conceperat. 
Qnoniam vero dissidkim boc qoidem ex Jemulaiione, 
qnamria non secundam scientlam, non autem ex i n -
Tidia, neqne diabolrca contentkme, manaVit» no» 
opoitere vmnn et doctrina et virUile praestanlem, 
bac una In re daadicare, qaominas ad samroam 
perfectionem ptrvenirel, Deo Tisam eet. nominee 
enim i l l i erani, et heroanis affecUonibiia obnoxiL 
Qnapropter aUqnantopoet, Cyrfllus cum magno i t lo 
viro, etiam post ^ i n mortani, i n ^ratiam redHt, er-
roremqne euum cum multis aliis condtanlibtis, tnm 
maxime Itidoro Pelnsiota ntrac reprebensione nune 
admoniuone emn cohortante, dhrina ettam et arca-
iriore qoadam reTelatioae accedente, correxit. Vidc-

eo scrtptam, phtra dicaapt); blc ergoNieetai, qaibos D re namqae visas est, seipstitB sacris adibns expnl-
p ro fmnba t ree tanto tempore pertractata optatam 
conaecala sit ineia, flistorte tM&meroH, addodie 
filferis A l t i d atqne CyrUH bac de re iittra dlroqve 
datis, qaas omiri fide eonscriptaa pronuntiaiie reel-
tat Barcmios imm. 46 ei seqq., atmo 442; nameo 
exisliinatil iwmicn Cbrysostomi diptycbis iaaxripluiti, 
qood Bmmid ultirois annis At t id facfom ad ejtis Vi -
tam probatiimis. Obtit flte χ Octob. antii 425. Ei 
contixSt Atexander episcopas Anliodienin, de qno 
roox, ad annmu usqoe vigeaniram SKus escttfi; post 
cajus obitniD Auicus toomen GbryaostDitii diptycbis 
Coostaiilinopoliunis' inscripsit, atqne ot idem prae-
stareiar Alexandriac, lilleris suls monuit CyTillum. 

3 i . Ex Niceia Philosopho rcm lolam ita dcscribit 

twn esse a Joanne, comitaia et diyino, quod circa 
enmerat, aatettilfo tnaxitte freto, el matrem Do-
n i n i pro ipso deprecantem loaimem, atque com 
nwlta etiam alia, tam i l l t d pradpne qaod pro ip-
t h n glorta pforimmB ille deeeriarit, aieat diceter, 
reicrfntem, t i t in sacra templa redperetvr, orart. 
Hanc Tistonem tum B. CyriRm cogitabiindas in 
animo secom voheret, seipsnni» quod ia sanctom 
virum hwectus esset, danmaTi t : et demde ipte qao-
que re cognita, Eccleste Cbfysoatormi addktoa, v i -
m m eutn admirattts est, raldeque eom, qvod contra 
iHam hnpmdens prorsus irritatos fuerit, pomitah. 
Proinde divcreum omnino a priore consdio radtns, 
synodum provincialem coogit, ct Joannfe notncn 
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mul et ipee et reliqui magnaram sedium antigiitcs Α 36. Vcrura, utmox subjtingit idemCyrillu*, ι elc-
cius est ot ovis, scd iuventus est u i lupus; u l βία­ιη sacro albo proposuerunl. 

33. c I l l i vero minus vere dicere videntur, qui 
Cyrillum libros alioa magni Pairis abolevissc perhi-
bent. Nam si qua scripla ejus abolenda crant, haec 
qua3 adbuc exgtant, quod consiliuro iiistitutumque 
cjusin eis maxime expressum est, abolita oporiuig-
set; nisi Deus utilitalis bominuio curam gerens, ea 
conservasset. Hoc cum in arcana NicetaePtailosophi, 
qai et David dictus est,Historia, et apud alios item 
invcnerim, operi huic meo inserendum esse quoquc 
d u x i : ne cui ainbigere in meotcm veniat, quomodo 
tanta lominaria, inimicitjas mutuas exercentia, am-
bo ad summam saacliutera pervenerint, ct Ecclesiae 
colamnae exgltterint, ioimicitiis bujusmodi nullum 
illorum gloriae detrimentum afferentibus. » 

f ΥΠ. Hmretu N4$tori*n* detecta. 
34. «Altico vka ftmcta gocceesit SitiBnias, poglcu-

jas m r f e n , » inqwl Sawates l ib. vu, cap. 29, c vistn* 
csi imperatori, propter bominee inaniam reran ap-
petenleg, neminem ex iHa Eccksia (licet multi Phi-
lippum, complmree Proclum desigDalum cuperent^ 
ad cpucopatom illujn eligere : sed advcnam Anlio-
cbia accersere constituit. Erat namque illic Neaio-
rias exGermanica oriundus, voce cumprimis gonora, 
lingvaque diserta: et ob eam caosam, tanquaro ad 
docendum populura admodum accommodatus, de 
iUorum sententia accersitur. Trimeslri igilur spatio 
pcrcurso, Antiocbia Constantinopolim deducitur 

cerus fidclisquc famulue, sed dilexii opposiium; nt 
uvarum fcrax vinca, scd jiixtaScripluras spinas pro-
tul i t ; ot industrius agricola, sed insidialus est agro; 
ut bonus denique pastor, scd agrcstibus ferie effe-
ratior evasit.» Cyrillo consentiens Yinccntius L i r i -
ncn&is, borum temporuin scriptor, ingemiscit ob 
scandalum Ecclesiae per Nestoriura i l l a t un i . c Qua-
lem fuissc, > inquil, c iropcr teniaUonem pulamus, 
cum infelix iile Nestorius, subilo ex ove conversns 
in lupum, gregcm Cbjrisli lacerare coepissel? cum 
bi ipsi, qui rodcbantur, cx magna adboc partc orcm 
crederent, ideoque morsibus ejug magia paterenL 
Nam quig cum facile crrare arbitraretur, quem 

β lanto sacerdotum studio persecmum viderel? qui, 
CUIQ magno sanctorum amore, summo popudi favore 
celcbraretur, quotidie palam divina tractabal elo-
quia, et noxios quoque Judaeorum atque Genlilium 
confuiabat erroree? Quo tandem justo modo noo 
cuivis fldcm faoeret se recta docere, recta praedicare, 
r ecu gentire, qui ut uni haeresi suae aditum pate-
faceret, cunclarum hsereseon blaspbcmias insecta-
batur?» e l c 

37. De ipaa e}ns luereti, hujosque strenuis oppu-
gnatoribag, ita paucis Protper in Ckronico, cosa. 
Taaro et Felice, anno Cbr. 428: t Neslorius Coneian-
tinopotitanng episcofrag novum Ecclesiis molilor er-
rorem inducere, pnedicans Cbrisium ex Maria 

Ncstorius; qui quanquam a pterisquc ob temperan- Q bomioem tantum, ct non DeaiB, natmn, eique Divi-
tiam laude etpraedicationc efferebatur, tamen quales 
praeterea ejus morcft fuerinl, primus illius doctrinae 
cxorsus prudenlibus Tiris satis dcmonslraviL Nam 
ettnul ac episcopus rv Idus Aprilis ordinatus iuit , 
Felice etTauro coss.» extemplo, cumorationem apud 
imperatorem haberel, hanc scnlentiam, qux mullis 
in ore est, coram universo populo protul i t : Mihi, ο 
imperator, terram haereticis tu purgaum tribue, et 
ego tibi ccelum retribuara: tu mihi in profligaiidis 
liaereticis subveni, et ego tibi in profligaodis Persis 
eubveniam. ι 

35. Praeclarum Nestorii iuiiiura, licet pergai plu-
ribus suggillare Socrates, et ipse homo bserelicus, 
laudamnl Coelestious papa et Cyrillus, litteris ad 

nitatcm coUatam esse pro merito. Huic iropicuU 
pnecipoe Cyrilli Alexandrini episcopi industria, et 
papac Coelestinl repognat auctoiitas. ι Unde hsere-
sis illa profloxerit, accarale disputat Baronius ad 
eumdera annum num. 30 ei sequenUbus. Nos scc-
leratissimi sycopbants fallacias a Cyrillo dcteciaa 
prosequamur. Neslorius igitur, jacto Constantino-
poli error is nefari i semine baudquaquam contculue, 
ut eum lalius epargeret, libellos occulto vencno 
suffusos per exteras quoque oras vulgavit, atque 
ad ipsos iEgypti monachos mis i l ; nibil se nisi 
ex Nica3ni coociUt praescriplo docere, fraudulculer 
jactitang* 

38. Horum causa magra inler iEgypti iDOoachoe 
ipsum Nestorium datig: hic guarum meminit in apo- D excilatae gunt tu rb» , ad quas gcdandas Cyrillus, acer-
logelica epislola ad Theodosium imperatorcm, 
lomo Y concil. Epbegini, cap. 2. c Electus est, > i n -
quit, c Ncstoriu» tanquam apostolicae evangeli(^ie 
doctriiue pneco egregius, promovendaeque pielatis 
ariifex insignis, necnon tanquam is qui ia recta in-
culpataque Gde pneclare essel fundatus. Et cjus-
modi bunc hominem eaee cupiebat vestra majcstag, 
universique ganclarum Ecclesiarum praesidcs, et ego 
ipge quoqoe. Sanc cum dc illius ordinalione litleras 
a piigsimig episcopis ad boc destinatis accepissem, 
nihil mali suspicalus, imo tero laudans et gaudens, 
illiqoe tanquam fratri el comministro optima quae-
que per divinam liberalitatem obiingere cxoptans, 
rc&cripsi. ι 

rimos orlhodoxae fldei a Dco electus propugnator, 
mox ee accinxit, et cum scbcdis qua? de ea re sub 
nomine Neslorii ferebantur, param fidei haberet, 
prudenter ab ejus noraiqe absliouit. Primam igitur 
epistolam scribit ad ipsos monacbog, ubi iuier aTia : 
t Audio exitiales quosdam rumores inter voaprosc-
minatog, nonnullos quoque oberrare, qut ginceraoi 
vesiram fidcra deraoliri gtudcant, et inaniom vo-
cabulorum bullasapud rode vulguseruclanlee, ulruni 
θεοτόχον sacram Virginem appellare liceat, in con-
troversiam vocare audcant, ι etc. Pcrgil validissi-
mig rationibus, gravissimisquc cum Scriplurarum 
tum sancloruin Palrum tcslimoniis, Chrisiuoi vcmui 
esse Dcum probarc, unde mox appellaiionen) Dei-
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parce Yere ac proprie Matri Virgini comreuire con- Α et a qutbus id minime exspectabam, hactenus sini 
i lbta. Sed isthasc omnia oblivione volunlaria conle-
ranlur: Deus enim istiusmodi nogatores olim judi-
caturus est. Tantum lides integra et salva sit, et 
chams amicus omnibus ero: neque ulli conccdam 
ut religiosissimum episcopum Nestorium ardentius 
amel, quam ego: quem etiam (Deum tesior) in 
Christo peropto apud omnes bene audire, nolamque 
ob ea, quse pridem admisil, conlraclam eluere; pa-
lamque facere, calumniam eses meram, non veri-
tatcm, qiiae de sua perfidia a nonnullis invulgala 
eunl. Nam si Christi mandato ad inimicorum dile» 
ctionem urgemur, quoniodo consentaneum non cst 
m amicos el consacerdotes omni beneYolentiae stu-
dio complectamur? Quod si vero exoriantur qai fi-

B dein demoliri saiagant, quomodo nosiras ipsorum 
animas ultro non offeremus? Profccto licel ipsa 
quoque mors capiti nostro impendeat, nulla tn nobis -
er i l cnncUlio: naro si pro gloria Dei verilatcm pra> 
dtcare fonnidaverimus, ne Yidelicet in aliquam 
molestiam incidamue; qaa, quseso, fronle sanctc-
ruro marlyrum certamioa et triumpboe apud popu-
lam laudibus evebemus? qnippe quos uno boc no-
mine prsecipye decaotamus, quod boc, quod jaai 
dictum est, magna animi constanlia praestitcrunt, 
boc esl, ad mortem usque pro verilatc dimicave-
Mint. ι 

c ludi l . Atqne ita epistola hac grayiseima, eruditione 
et sancto fidei zelo plena, provincia? sice sotilarios, 
Yelati propbylactico quodam pbarmaco,adver8US p u l -
lulantem hxresun premanire, et in antiqua fldei 
doctrina oonftrmare studuit. VerStns preterea ne 
fcrale Neslorii virus ipsa quoqnc orbis capila aflla-
ret, nade ingens Christianae reipnblicae periculum 
formidari taerilo posset, de recla i i i Deum flde, d i -
vinaque Verbi Incarnatione tres libros conscripsit, 
qiioe Αίγονς κροσφωνητιχαύς appeltemt. Horuiu p r i -
Riam nnncapaTit Tbeodoeio et Valentiniano impe-
ratoribus, duos posteriores Eadocke et Pnlcberiae 
regiBis, tacito ubiqoe Nestorii nomine, ne ex eo 
Theodoeii animas offenderetnr, qni Nestorium An-
Uocbia accersituio, episcopum deligi cnrarat. 

39. lnterea lathis malmn serpebat, et Romam non 
fama eolam perlau ad Cceleetinum papam, sed ipsi 
quoque pestilenles libelli. Quoram Ble WasphemiU, 
qmbns scalebant, examinatis, CjriJk) scripeic, ut d i -
ligenter perquireret nvtm illa rerera eesent a Nesttv-
rio conscripta: neqae enim credibtle Yidebatur, 
Nestoriom, de quo nnper tot ac tanta orienialium 
cpiscoporam lilterls praecouia accepisset, ita snbito 
fn transversam actam esse, taliqae farore correplum. 
Ifoc ipse testatar CyrUlos in primis ad eomdem Ne-
storaim Vitleris, ea occasione exaratis, quod intel-
kxiaset gmi te r etmi foisse offensum ob scriptas 
a ae Vuteras ad ^ g y p t i monacbos adversos blaephe-

42. Composuenint eo tempore clerici Cbnstaati-
nopolitani adversus impiam Nestorii doctrinam libe!-

mos Jibelloe. In his post lacnlentom, cur ad mona- | u m o f f e r r e ^ p e m i o r i cogiiabani. Vernm, ne 
ebos scripserit, reddiiam ralionem, serio illom ad 
resjptscentiam, eYapsa3que per imprudeBliam vocis 
palinodiam hortatur : quod allera mox episloia 
prorsus dogmatica et graviesima itemin inculcavit. 

40. Vcrom singulis suae a Neslorio redditae sunt 
li t lcne, utraeque arrogantia summa acfastu, quo se 
siipra reliquos antistiles ffferebat, refcrtae. Imo 
omni dolo Cyrillum aggressus, collcgit circuitores, 
projectos ad omne nefas ac flagitium bomines, qoi 
ad hoc vagarcntur, ot ubiqae locorum adversasCy-
rillum probra disseminarent. t Jactabant aatem, ι 
ipso teste Cyrillo eplstda tertia ad Neslorium tom. I , 
cap. 12, edit. Pdtani, c voces insania plenas: bic 
quidem, quod caecos egcnosque per lDJariam op-

lemere quid fecisse viderentur, primum ad CyriUum 
misernnt, ut illius probaretur judicio. Quibus ille 
summa mansuetudine et animi moderatione rescri-
psil, ut habetur cap. 10, ejusdem lomi I : « Libeilum 
supplicem vestra opera ad me raissum; quasi is citra 
nostram senienliam imperalori porrigi non debuerit, 
accepi et l cg i : verum quod prolixe in eum incurrat, 
qui istbic agit (sive fratris, sWe alio quocunque no-
mine censeatur),baclemis suppressi, ne adveream 
nos insargens, se per nos bareseos apud imperato-
rem delatum cavilletur. Interea proleslaU saroue 
fore ut inimiciliarum causa posthac jodicium illius 
detrectemus, pwesentemque controvereiam, ei om-
nino importuni esse perrexerint, ad aliud forum 

presserinv u iqn i l ; ι attos, quod ferrum in matrem 0 transferamus. Cum itaque libellam perlegerilis, si 
qiia necessilas poposceril, tradite : et. si cum m 
hisce insidiis pcrseveranlem, el nibil non adversum 
nos molientcm animadverlerilis, diligenler perscri-
bite. Eligara enim yiros pios ac prudenles, cum 
episcopos, tnm monachos quoqne, quofteliam primo 
quoqae tempore ad vos mittam. Neqne eniro oculis 
meis, u l scriptum est(Psal. cxxxi, 4seq.), soHinum 
dabo, neque palpebris meis dormitationem, neq»e 
requiero temporibus meis, donec certamine hoc, 
omnium salntis causa, perfunclus fuero. Quare cum 
mcam nunc sentenliam didioeritis, v i r i estoie. 
Quamprimum enim parabontur a me litterae, c l 
qualcs oporlct, ct ad qnos oportet : slatui enini 
prapicr Cbristi fldcm quemvis laborem subire, qoae-

stnnxerim; Donnullf, quod ancilte pnesidio aurum 
alieoum abstulerim'; quidam deniqne, quod ejus-
modi improbitatis suspicionc laboraverim semper, 
cujosmodi ne infestissimos quidera bostcs laborare 
oplaverit quispiara. Vcruro istos, et si qui ejus fari-
me sunt alti, non multum moror , ne supra Magi-
struni et Dominam, vel etiam supra majores meos, 
tcnuitatis raeae mensuram extendere videar. > 

41 . Quam autem propenso studio Christianae cha-
rilatis, Cyrffltis Nesiorii salutera samma paltentia 
procuravit, leslatur epislola ejusdem ad quemdam 
Ncstorii seclatorem, cap. 9. < Me igitnr, ι inquit, 
« nolla ncquc i i i j a r i a , neque contameiia, neque con-
ticia movcnl; ettamsi quainpluriraa, c l immerenti, 
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Yisquoqacpcrforrelormeii ta v el ia iDea q n x n t e r s o p - Α ralkme Aifem i n potleram confcssemm «e gpondeat, 
quam ei Remana, tt m « satoctiiatis Ecclesia, et oni-
versa detnoeps religfo Ghristtana prcedicat, Hlico 
sanclitas tua i l l i Ecdesiae proepiciat. Is voro modis 
oranibas ee a noetro corpore segrogatuin esse iotel-
ligat; ot qui omoem tnedenlMim curam aspernatus, 
nec ηοη inetar peeliferi « o r b i per univeraum Ecdc-
siae corpus insano raodo grassatus, u m seipsum, 
quam caeleros omncs sibi cominissos, in cilrcmum 
eii ihim pnecipiure etuduerit. ι Haoe Ctdoslimis ad 
Cyriliura, q u » repelit in Epi&toU ad Ntstorium, 
quam ila c o a d u d i t : « Noslri in te jndicii formulam 
ad S. GyrUlora transmisiimig, u i noster bac in 
parte vicarias efficiat, qao noscrum decrctum et 
Ubi et rdiquis quoqwe omnibus fratribus paie-

plicia censentur gtavissima, donec laadem raorlem 
baede caosa sescepUm mibi jacundam perlulero.» 

§ V I I I . Vices $edi$ apostolicce Cyrillo delegata. 

> 45. Gum frnstra Nestorii emcndationem lentasset 
Cyrillug, Possidoniom legavit Ecdcsiae Alexandrin» 
diaconum ad Goctesttnum pontificem, qui de omni-
bas cam faceret certrorero. Yeram ne ad damna-
lionem Nestorii incHasse ipsum ponlificem videre-
tur, istud dedit Possidonio mandatum r ι Si Nesto-
r i i Htteras, *t expositionum Hlius codices reddilo* 
Goeleslino corapcreris, ta qaoque Hlt meas reddc 
litteras; sin scdus, nonreddas. > Possidonius au-
tcm, cum comperissei lam epislolae quam exegeeeg 
illius Coelestino fuisse exhibita*, cenputeag est ipse '* fial» 1 e t c 

quoque quas ferebat exbibere, at lestatar rehtio 
Pctri priraicerii notariomm, presbytcri Alexaodrini, 
intexla concilii Epbesini lomo I I , in ediiione PelUtni 
nostri. Ipsa autem fpistola CyriMi ad CflBfestintm 
refertor tomo 1, cap. 39, in qoa inter aiia ita prae-
fatur: c Hactenas altnm lacoi : neq«e enim qatd-
quam ornnino de Ulo qui GongtaMmopoliianam Ec-
desiam hoc tempore adflainislrai, « t ad religionem 
tuam, vel ad uttum aliam eonsaeefdoiam Aoetroraai 
gcripsi; non tgnorane, praedpHen eeleriiatem in 
cjusmodi rebus cum vitio pleruraque conjanctam 
csse sotere. At qoia nanc ad exlremum propemo-
dum matorum dtvenisse videmur, eperae pretiura 
exigtinmi, rupto sileatio, ordiBe omnia quae acd-
derunt eiponere. » 

44. Coeleslinus, perleclig Cyrilli ei Nestorii litte-
Π 8 , atque aliis allro citroqae in utramqne parlcm 
«criptig, evocatis Romam episcopiscontilium babuit; 
in quo, omnium sentenlia, ei blaspbemia Nestorii, 
decem ipsi ad resipisoendum diebue conccssis, 
damnala, et vices Coeleslini in causa Nestorii prosc-
quenda Cyrillo legata?, Uttcris ulriquc scriplis m 
Idus Augusli, Tbeedosio X I I I et Valcntiniano I U 
Ang. coss., anno Cbrisii 430. In bis Cyrilii dociri-
nam appellat pontifex, « praoeens remediam, quo 
pestiferiile morbos, velut salulari quodam antidoto, 
depclli possit; pnri fontis ecatariginem, per quam 
onmis illa f&x male currentis rivuli aufertnr, om-
neeque ad oertam veramque fidem iitstiluuntur: t β 
Ipstfm Gyrilkim nominat € bonum pastorera, qui 
animatn suaro ponat pro ovibus suis; fbrlissinium 
in 6de servanda antagonisiam, qui omnium seraio-
nam Nesiorti tecbnas reiexit, fidemque ad eun 
medum corroboravit, ut corda in Gbristum Deum 
nostrtni oredeniia in alleram partem abdud non 
(adle queant: ι ideoqee taadem bis verbis con-
d a d i i : t Quamobrem noslxae sedis auctoritate asci-
|a, no§traqne vice et loco cum polestate usus, ejus-
modi non absque exqoisita eeveritaie sentenliam 
exsequeds: nempe> n l , nisi deeem diemm inter-
\aHo ab bujas noeine admonitionis die numerando-
rum, ncfarkun doctrinam auam conccptis verbis 
anathematiict) camquc dc Gbristi Dei nosiri gcue-

45. Gyrtlhis, accepiis a (kelesliM poniieee litlerfs, 
ecribtt Joanni Anliochia?, iuvcnaU Hieroadymenim, 
et Acacio BtnssB episcopis, qaos, ut ad viadkan-
dam laesam catboiicara fidetn anna capeesani, ad-
hortalur, ipeeque exempk) EHO praeti, accUie Alexan-
driam vidnie epieeopfc eynodmn cegti, quaatoque 
in discnmkie veraeiur universa Ecdesia, prolixe 
oetendii. Synodus Nesioriam, diseussis φ » episto-
lis et exegesibvs, haereticuei pronnaiiai : quataor 
decernit legalos, Theopemptom Gabaaoruin, Danie-
lem Daraensiam episcopos, Potarooneaa ct Maca-
riam EcdeeUe Alexandrinae roioistroa, qi» Goestan-
tinopotim preOciscanlur reddiiuri epistoIasGcdesUni 
ipsi Nestorio, cura decroto damaationis, niai intra 

G proescriptum deoem diemm spalium resipieceret. 
Missa igitur NesUrio aynodalis epistola, qua? ide i 
ortbodox» oonfessienem et duodecim erroroxn ana-
ihcaiatismoe eoeCSnebal. 

46. Nestoriug, accepSa bac epietola lectisque ana-
tbemalismis, in Cyrillum horum auctorem insur-
gens, baereseos Apollinaris eum accusavit, lum ut 
alii idem praestarenl eflfecit. ι Gujus exemplar epi-
sloke, ι inquit Liberatas in Breviario de causa 
Neatoriana, cap. 4, < perveniens ad Joanncra An-
tiochenum, offensus est in ipsis Gyrilli capilulis; 
putavit enim eom, dum unmoderate occurreret Ne-
slorio, in sectam Apollinaris Incidisse. Mandavit 
crgo Andreae c l Theodorito episcopis concilii 6ui , 
u l scripto rcsponderent contra ipsa duodedm ca-
pitula lanquam Apollinaris dogma Instaurantia. Co-
gnoscens itaque Nestorius quod Gyrillus non pale-
retur Ecdcsiam sic esse in perturbalionibus, et 
populos in scandalo, subriptiit pio prindpi Theodo-
6io, ut Sacram ad cum dirigeret, et a sua eum per-
secutione compesceret. Et scripsil quidem ad eum 
Sacrara imperator, arguens eum tanqaam inquielum 
et scandala eectantem, qui sine consortio sacerdo-
tum ageret alque scriberet. 

§ IX. ConcUium Epketmum. Bmrem Nettorian* 
damnata. 

47. Tbeodoeiue tmperator, eo rem perductam ra-
tus ut opus esset oniversali condlto, Romam misti 
S. Patronhim (poslca creatum Bononicnscm cpiaco-
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puin, dc quo iv Oetobris agemus) ad Ccdcstinum Α ηοη conccdi wleat ih qitibas credilur vtcoria p r « -
papam, n t Ephesi ejus aoctoriute concilium habc-
relar, maxime qaod non Ncstorius tafftom, eed et 
Cyriltas hsreeeos acoosaretar. € Post basc scripsit 
Sacram ad nniversos epweopos,«t Epbeewn conve-
nirent, et conferrent de Nestorii libris,et Cyrillt 
judiciam expendercnt. ι l la Liberattre cap. 5. Quae 
gesta bic stint, ttniversa proferre animus non est. 
Ipsa condli i Acta passim exstatit, eaque prseclare 
dfscussa a Baronio ad hanc amtam 434, qai num. 
37 de episcopis ad synodtim venientftme agens, ita 
Cyriilom l a u d a t : c Inter onmes Cyriltas pdnWB post 
Romafcam prarogaliva eedie, t t ipsros p r i m » eedis 
ricaria praefecltira, rdiqttos trtmes episcopos ame-
ceRens, eitUoit, atqne magis magisqufe cum tnoram 

feclnra vel legatio a Jatere, e l negat cxcmplum 
(quod qaidem ipee norit) exstare poteslaiis ejnsmo-
di ad posteros ptOpagaite, non insignibus solis, scd 
aucloritatis quoque usurpalioae. Episcopi Orienlis 
Mennae GonstaattfiopoHtaiiiis, Tbeodorus Caesareae 
Cappadociae, Andreas Ephesmus, atiiqve quaiepln -
rimi in professiotie pritna fidei qoara ad S. Enpbe-
miae templvm Constantinopoli in qnmta eynodo 
&cumeniea, an. €hr. 553, fecerunt, c sosciphint 
quatuor sanctas synodoe, et inter illas Epbeeinam 
prlmatn ducentomm, in qua i n legatis suis atqee 
yfcariis, id est, beatissimo Cyrillo Alexandring ur-
bis episcopo, Arcadio et Projecto episcopie et Phi* 
Kppo presbytero, beatissimus CoBlestimis papa *e-

egregia sanctitat6, tom eiimia dWinaram Termn · moris RoHwenoecitur pnesedisse.i 
sdenti* clamlt. > Certe magnusEulbymins,et i n \ i -
ta ejos legfufr xx lanttatn, num. 55 ,« ctim ad eyn-
oduiD quoque conrenturi essent episcflpi Patoesiin», 
jubet Peiro episcopo Saracenonmi, trt accederet 
Cyrillo Afexandriae et Atado Mdhenes episcopis, 
m quae eis vldeircotur, se qaoqoe UHs assentirl 
prouterciur; ι nan>,m num. 54 d id lor , t exposucrai 
ei Synodias de Cyrillo Atexandrino et Aeado M d i -
fcnaeo, quemadmodum acrcm et vebenientem zelum 
osienderent pro fide ortbodota. > 

48. Soas CynUo Ticee concessisse Coelestinum 
TBISSO pbrygio, seu mitra, indicat Tbeodoms Bal-
samon in Nomocanone Pbotii, titulo 8, cap. 4 : «Hu-

49. Convolarat Ephesum statim post Paschates 
feriaa Nestorius, magna populi stipalus frequentia. 
Adfuit et Cyrillus cultu et apparata pontiGcio sub 
Pentefostee eetettmitatetn , post qoaai tptario die 
advefnh favenatie Hferoeetytnomm epiacopns^ Con-
tenenint deniqae €«rm bis dacentl et ee ampliiie 
episcopi. Selon exspeGtabater Joannes AnUocbcaas 
curo episcopie 8 y t i « t qui> *\ Neelorio n o r e n ge-
reret, plusquam bebdotoiadae duas akra condictum 
diem moTatus, tattdem Pati4bi» indicaxit per duos 
metropolitanos βαοβ, non esse synodam differen-
dam. Magno ergo episcoporum cotieensa decrelom 
est synodam inchoari oporlere. Collecta ea est xxn 

Jus qiwqae lemporis patriarcba Alexandrinus, ex ^ Junii in ecdesia sancttsshnae Dei Gcmtricie: prsesc 
pnsseou cdictojus habet ut cum pbrygio celebret 
ilabuit aatem banc faojJUiem S. Cynllus AJeian-
driuus a Romaaopapa Coeleelino, quando fuit Ephc-
aina synodus adversos Nesloriura. Cam non posset 
Codesliuns ade&se Epbesi, et judicarc Nestoriotn, 
visnm est ut 9. Cyrfflo a Cocleslino permitteretot 
bulc synodo presidere. Ut itaqae enrn eonstarel 
haberc jus et auciorilalem papa?, sedft mta pbrygio 
et condemnavit Nestorinm. Ab eocrgo tempore cxm 
eodem pbrygio sacrificanl et procedunt patriarcba) 
Akxandrini , et inon vcrcnlur reprebendi. ι Baro-
niasan. Cbr. 430, n . 26, per pbrygium iaierpreta-
lur pallium. Tbeodoras λώρον scripsit, qua voce 
milram potius significari docet Spondaaus ad banc 

dit CyriBas Cceleslini papa vicarius : iolerfaerunt 
episcopi phisqoaiii duceali. Pertecue imperaloris \iu 
ler»3, quibus episcopos «d eynodum «Tocavcra t . 
Nestorius tertio dtatns, abnuit prodire : eo neglccto 
Itar ad synoditam dijodicatiottem : reeitanlur po-
blice Nicaenae lidei symbolem, coflckmes, epistolae, 
libelli ac tractatns Nc i to r i i : teslcs de biaspbemiis 
ab eo hi Cbrisiam ac Deiparam Yirginem jaotatis 
prodacnnttfr : Cyrilli ad Nestorium, et bujoa ad i l -
IQID littera? leguBtar . 

56. Qatbus omnibas grariter et accuraie perpen-
8i8, ab epiecopatu eaoerdotamqiie coieortio Neslo-
r i m dejtdtar, oonsiantissima totnw synodi sentebtia, 
Cyrillicsteronimqim omniam episooporum subscri-

annum, interposiu docta phrygii explicatione. is i - D ptione mni i iu . Ea ita referiar t . Π , cap. 4 0 : t San-
dorus, l ib. xix Etymobg., cap. 54: c Mitra est p i -
leum phrygiom, caput protegfens. ι Qoemadmodum 
ti Nicephorus accepit l i b . xnr, cap. 34, ubi ita 
s c r i b i t : « Coelestinas Ronwe episcopus, propter na-
vigationie pericula, ipse sybodo adessc detrectavit: 
ad Cyrillum tamen, ot locum ibi suum obtineret, 
«cripsit. Ex qao tcropore fama est, mitram ill i im 
(Gracce το τής μίτρας επίθεμα) ct papaeappellatio-
Dcm, aiqae ut orbis nniversi judex appellaretar, 
acccpisse. > Ex quibus colligit Spondanus, c priscos 
Ulos episcopos orientales mitris ul i minimc consuc-
Tisse, el papae nomendaturam baud fU, slcui crat 
occidentalibus, fuisse communem. > Existimat Ba-
roniu5 nibil Gyrillo concessum a Codcslino, quod 

c u synodasdixit :Gam inter csteta reHgiosissiroas 
Neslorios, neqne nostrae dtationi parere, neque 
sanctissimos nirsuni religioeieslmeaque episcopos. 
nostros ad 86 hitssoa admittere vdaer i i , non po^ 
tnimus ad eorum quse impie docait examniaUonofi^ 
animmn non adjungere. Edocti itaque patlim cx 
liUcris commeuiariieqoe illius bie publice lectis λ 

partim mrstim ex eondonibne qvas in hac Epbe^ 
siomm metropoli babuit, partim denique ex testi-
bus ftdc dignis, iflam impi« docere ct sapere, per 
sacros canones, sancttssimiqoe Romaiue Ecclesi» ' 
eprscopi Godestmi palrle nosirt litleras, lacryiuis 
sufltisi et pcne inviti ad lugebrem banc scntentiam 
urgcmar. Igitur Dominus -noster Jceas Gbristus» 
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quem suis ille blaspbemig vodbus impelivit, per h sui et cum mullis Pelagiaub, qiu cognatura sibt 
gacram banc synodum, eamdem Neslorium, omni dognia juvabani, damnatur. > 
prorsus episcopali digniiate privatnni, et ab uni-
vcrso nibilominus sacerdetum coosortio ei coetu 
alienum ease decernit. > 

51. Hanc sententiam aolemni gtatim pompa prae-
concs tota urbe circumtuJerunt, et affixis publice 
syngrapbis promulgarunt. Populus Epbegious i n -
credibili gaudio perfesus collaceDlibus ta&dtgdomuat 
deduxit episcopos, prsetereuntibus ibora et odore» 
incendit, impiique Nestorii condemnationem plausu 
faustissimo excepit. Sequenti die Cyrillus ad popu« 
lum Epbesinum in laudem sanclissima» Dei Genitri-
cis conctonem habuit, acerrimeque io Neatorii blas-
pbemiag invectus est. Deniquc ad Tbeodosium im-

55. Inlerea imperator, falsa OrienUlium relatione 
deceptus, non solum Nestorii, vcrum etiam Cyrilli 
et Memnonis exauclorationem, tanquam legitiroe 
faelam, approbal : Joannem sacrorum comttero 
Constanluiopoli Epbesum legai, qtri pacis concor-
dt«que causa syuodo ad&it, u i diciuir toroo Ul , cap. 
15. Hic obi Ephesum advenit, prima die kctis im-
peratorta Htterig, dedaral Neglorium, Cyrillum, 
aiqoe Memnonem jure depositos : quoa omnes, ne 
dissidia majora conciureulur, carceri qoemque auo 
includit; el Nestorium quidem coatodieudam tradii 
Gandidiano comili, Cyrillum vero et Memnonem Ja-
GODO itidem comili, ut ipse Joannes litteris ad 

peratorem et clerum CoostanliaopoliUnum scripl» Β Theodosiuni missis indicat tom. I I I , append. 2, cap 
1, qukbu* aliisque Iliterls tanta improbiiate cuncta 
retulit,. ut de Cyralli exsilio consilium Constantino-

SUDI littera synodales, 

J X. Nowc in Cyrittum catumnfa; carcere$; tictoria. 

52. Hsee dam summa ortbodoxoraa laHilia per-
aguatur, certamen ingtaurat basresiarcba Nesiorius. 
Et favebant comttes, GandktiaBus ab imperatore 
Theodosio ad paoem peblicana curandam appogilug, 
e i Ireneug amiciiiae studio Neglorimii secutus. I n -
terclnduDtur ergo ab his vm omnes, ne qua gynodi 
liUera ad imperatoren deferantur, terra aul niari. 
lnterim Joannea episcopus Antiochenus aliiquc 
Orieatales episcopi, ad damnandum Ncslorium po-
pularem suam iiigratiie aeciti, XXTU Junii adveniunt, 

poli iniretur, quasisacra gynodus ejus exauctoralio-
mem ratiun habuigget, u l ipae Cyrillus in Epiilola ad 
cUrum populumque ConstanUnopolUanum tcstalur 
tomo IV, cap. 12/ubi detectas Joannis comitis frau-
des postulat aliis patefieri, maxime archimaiidrilis, 
quoram OHinium opem fidemque obnixe implorat, 
quod synodus maxtmie miseriis obrualur; c l cap. 18> 
ad episcopoe Conslantinopoli agenlcg de se hoc 
ecribit: ι Nos vincti custoditique asserramur, ignari 
prorsos quo tandem res bac git evisura. Verum-
tamen gralias agfmus Cbristo, quod pro nominc i l -

et iumulluario coaclo conciliabuio legitima synodi r

 l i u s d i 8 n i nabeamur, non solum vlnculis conatringr, 
Acta rescindunt, ac Cyrillum et Memnonem Epbesi 
«piscopum damnani; Cyrillum quidem, quaai scri-
ptis suis ad Neslorium Constaatinopolim mfssis ba> 
rcscs admiscuisset, Meranonem vero quod Gyrilli 
eapitula promulgasset, Nestorioque omnes ecdesias 
Epbesi clausisset, et alia permulta contra canones 
peregigset: reliquos autem oecumenica? syuodi epi-
ecopos excommonicationi subjiciunt, donec Cyrilli 
eipitula damnarent. Cbarta denique publicc affi-
guntur, quibus Cyrillus episcopus Alexandrinus de-
claratur seclae Apollinaris bsrelicus, atque banc 
ejus baeresim imperatori denuutiatam esse. 

53. Quarum rerum indignitate coinmoti Patres 
Epbe&inae synodi, acceptts libellis supplicibug quog 

sed caelera quoqoe omnia perpeti: neque enim ista 
praeniiis suis carebont... Precentor pro nobis or-
thodoxi omnes. Ut enim beatug David a i t : Ego ad 
flageda paratw $um. (Psal. xxxvn, 18.) ι 

56. Quanta animi constantia, quamque indefeseo 
gtudio, egerint apud imperatorem oribodoxi Con-
eiantinopolitani, indical libellas i l l i oblatus, tomo IV, 
cap. 16» quo cum docuissent, juslis principum le-
gibus obtemperandum, injustU vero eorumdem 
sanctionibus repagnandum totis viribus esse, sub-
jungunt se quidvig raalle perpeti, quam injustam 
damnationis sententiam ncfarie ab Oricnlalibus in 
Cyrillum et Memnonem lalam, et injuste ab impe-
ratoribus confirmatara, reciperc. Denique his verbis 

pro gua innoceDtia Cyrillus ac Memnon obtulerant, j> concludunt: ι Gum itaqoe Neslorius proplcr suam 
Joannem miggis tribus episcopis monent ut se syn-
odo siglat, rationem sui facti reddilurus. Abnuit i l l e , 
militum potius virtuti quam causaB aequitati confl-
8og. Quare synodos ioannem cam gociig, anathe-
mate atque episcopalus abdicatione mullal; Gyrillum, 
Memnonem, ac reliquoe conlra jus ac fas omne dam-
nalos fuisse pronuntiat. Cyrillus vero oslensurus 
quanilongeabegeet utaliquandoApolliuareni vcl ali-
querahaereticorum geclatusfuent, in eumdemApolli-
iiarem et alios omnes httresiarchag intulit anathema. 

54. Pelagianos cum Nestorio damnatos fuisse te-
alatur Progper in Chronico ad hunc annura : c Gon-
gregata apud Ephcsum plus ducentorum synodo 
sacerdotuiu, Nestorius cum ooini hxrcsi nomiiiis 

impietatcm jusle sit exauctoralns; Cyrillus vero el 
Memnon sanclissimi piissimiquc eplgcopi, ex prava 
suggestione, indigne et injusle pari poana sint mul-
t a l i ; a3quura esl, Gbrisli amantes regcs, gedulo vos 
curare ne Dei Ecclesia, quae more nuiricis pictatcm 
vcstram confovel, victoriamque de boslibus, cilra 
magnam diiDcultatcm majestati vcstrse subinde con-
ciiiat, in poslcrum dissipelur; !neve rogui *estri 
tempore njarlyrum sseculum denuo rcvertatur : 
quin in id potius incumbcre vos par cst, nempe ut 
raajorura vestrorum erga Dei Ecclesias aroorem ac 
studiura in animis vestrig magis magtsque sobinde 
exsuscilclig. Quemadmodum crgo singuli eonim 
saiietorum Palrum synodis iinpcrii sui lcinporc oc-
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lebralfo parueinnl, Patrumque sancitones legibus Α cipatibus et poteslalibus, dara mundi dominis et 
stiis rauniertuit, el qaam illis deferrent, obsenran 
liam deerclie suis ostenderunt, iia et vos quoque 
enm qaem deoet affectmn erga synodom sanctam, 
quam coQTenire jussislis, declarate : quo pias ipsa 
gratiaram aciiooes pro imperii reslri incolami-
taie pereohrat, et nos qrioque pro regni yestri 
slabiliute devolas ad Chrislum Doimnam preces 
Iransmillamug. » 

57. Imperalor acerrimo illo orlbodoxorum Hbello 
expergefectas, e l amissi in Africa exercilus nuntio 
conunotas, necnon S. Pulcheriae sororis suae prcci-
bos faitgatus, saniora tandem consilia tn i i l , et se-
ptem ab ulraque parle Epheso Conslantinopolim 
m i l t i episcopos jussit. Qrlbodoxis-in orbem regiam 

tenebrarnm saeculi bujus rectoribus, dum nequitise 
spirittbus resistilis, toleraslis, audilione accepimus : 
alias vero certa expericntue flde bic consliUrti didi-
cimus), et quia rursom ad magnae bujns civitatis 
arcbiepiscopatum promoti sumus, dignare, Deo d i -
lectissimc, cum precibus nos fulcire, lum consiliis 
quoque dirigere, tum omni denique benevolenlbfe 
studio prosequi; quo hac ralione illud Scripturae 
diclum in nobis adimplealur : Fraler qui adjuvatur 
α fratre, quasi civitas firma (Prov. xvm, 19). Vere 
etenira spiritualis dilectio, munita civitas esl; quae 
neque cuniculis a diabolo suffodi, neque scalis ab 
eodem potest superari. Neque enim illa bellicis Sa-
tanai macbinis cedere novit, u l quae a Cbristo Do-

solis admfssis audilisque, Acla adversus Gyrillnm Β mino custodiatur, Cbristo utique illo, qui et hunc 
Memitonemque et universam aynodum penilus abo-
levit. Venira muluplicibus factiosoram libellis indu-
cius, cosqooqoe in urbem admisit, et cura orthodoxis 
quinquies se coram congressoe, ac post multas de 
duodecim Cyrilli analbetoatierois, aliasque ejusmodi 
dispotaliones, impietatie convictos, prcecepit ad 
propria rcverti. Alqoe hunc tandem finem habue-
mi i t baerelicortim et schismalicoram sedilioss ma-
chinatione$. El , teste S. Proepero conlra Collalorem 
stib fiaeiB, « omnes orienlales Ecclesiae gcinina pc-
ste tiberataesunt, quando CyriUo Alexandrinae urbis 
anltftttli , gtoriosi&shno fulei caibolicae defensori, 
ad exsecrandani .KeUorianam impieUlem aposlolico 

mundum devicil, et serapilema bona tibi pnepara-
vit, elaliquando nihilominus dixi l : Qui non accipit 
crucem suam, et tequitur me, non est me dignus 
(Matth. x, 38). Gum ilaque Gbristo Doniino dignus 
eyaaeris, proplcrea quod crucem tuam sustulisli, 
sectatorque illius effeclus sis; Cbristum pro nobis 
deprecari ne omiltas, fraternx virtulis ornamenla 
proprias prxrogalivas esse ralus. Yalc in Domino, 
el pro me, Deo dilectissime et sanclissime frater 
ac coraminister, ora. » 

60. Non minori laude celebrat eumdem Cyrillura 
Goelestinus papa eptstola ad clerum Gonstantinopo-
litanum, edila ex codice Vaticano a Baronio an. Gbr. 

Galeslinos auxiiiatus est gtedio, quo etiam Pela- Q 4 3 2 > u b i u n m u h i e c h a b e n i U r : ι Viiasiis, quem 
giani, dom cognalis confaederareniar erroribas, iie-
rnm proslernereuiar. ι 

58. Nestorius in pristinum soum monaslerium S. 
Euprcpii apud Antiocbiam, si forte resipisceret, tan-
lisper relegalus, tnoltos contagione sni erroris affhi-
bat. Qoare In Oasim soHludinem Libya? amandatus 
est, ibique postea Terminanle lingua miserabilem 
vila» sorlitus exitum, bbris ejas, Tbeodosii ediclo, 
igneabsomptis.Hri in sede Gonstanlinopolitana sub-
rogatas est Haxiroianas presbyter, qoi ad Cyrillum 
lias lilleras dedit, tom. I V coocil. Ephes. t cap. 24: 
«Expleiom esi desideriom tuum, Deo devotissime: 
perfeclum est, quod religionis causa sasceperas: ad 
finem perdactum eel pielalis tas rotum : tbeatrum 

a memoria digna sancla Alexandriua Ecclesia so-
cundum B. Pauli apostoli (/ Cor. v) senientiam jam 
sciretis esse correctum. Legistis namque et memo-
riter jam leoetis sacerdolis, hoc esl, catholici ad 
bunc scripta docloris, quibus eum i(a corruplum, 
ut velil esse correclus, studuit, nixus est labenlem 
revocare collegam, porrexit dextrara magisterii sui, 
in uno volena plurimis subvenire : percellebat ani-
mnrn veleris sacerdotis, quod nutal episcopus ruina 
mulloram. Egit, sicut scriptum est. Benedicam opus 
Domini diligenter. In nuilo ei officio apostoli vir 
aposlolicus defuit: obsecravit, admonuit, increpa-
vit . At ille qui in profundam blasphemiarum suarum 
pondere mergeretur, tanli v i r i doctnnain renuens, 

factna es angelis et bominibus, oniversisqoe Cbristi D et abosus borlaln, docilis esse renuit, cum doctor 
sacerdollbas : neqae eniin solutn in Gbrislum cre-
didisli; sed iocommoda quoque pro ipso pertulisti. 
Soius dignos censos es qui gtigniata illius in cor-
pore tuo portares. Gonfessus illam corara bomini-
bua, promcritos es u l Pater te confllcalur coram 
angelie. Redimitua es coronis qoae pro pietate cer-
iantibas debeotur; poiuisii omnia in Cbrislo, qui le 
eonfirraaTii; humiliasti Salanam per palientiam; 
contempsisti tormenta; conculcasli fnrorem princi-
pom; famem pro nihilo duxist i : panem enim ba-
bebas qui de ccelo descendeos, aelestem viiam ho> 
minibas in^perlitur. · 

59. « QuU vcro nos nibil borum ignoravimus 
(siquidem alias veslras afflicUones, quas, duoi prin-

esse non possei: cgil mjunis, lcnaceni recli cssc 
perversitalis asscrlor gloriatus. Uinc nec contrisia-
tus est fraler, secum repuians quod merilo sibi 
conservo non parceret, qui suo Domino derogaret. 
Invenlus est per diligenfiam ille de Evangelio frugi 
filius elprovidus servus; nam et palernam servavii 
substantiaro, c l auxit numemro talentorum. Ncc 
duplicasse eum, sed roulliplicasse dixerim sorlem, 
quem Tidebamus etiam longe posilis pio fenorc 
aubvenisse. Ο sanctae pnedicationis osura! quam hic 
graiiam aute communcm Dominom fidei uegotialor 
inveniet, qui propter animarum lucruiu, negolium 
et illic exercuil, obi talenta accepit? Nonne bic mc-
rito a-Patrcfamiliasauditurus es l : Euge, serne Oone 



Ί 

55 S. CYRILLI VITA. ^ 56 

tt fidelis, intra iu gaudium Domini tuit (Matth. Α liluros, nisi ea prius qua? facere debabafit confe-
xxv, 25.) Itoc buic corapclunt, qui illa quoque quaj 
aliis sunt conimi&sa servavit. > Hxc Ccelestfmie. 

§ X I . Reconciliatio EccUiiarum. 

61. Coeleeiino papoe vni Idus Aprilis v i u ftmcto 
successil Sixlus I I I , qoocum tandem ct S. Cyrillo 
pacem inii t Joannes ABliochemis, iis lilteris (cum 
fidei caibolic33 sineera professione) datis, qua? refe-
runtur tomo V concil. Ephes., eapp. 5 et 17. Exa-
clam rei gcstae seriem pandit ipse Cyrillus Epittola 
ad Dynatum Nicopolit veteris Epiri epinropum, tomo 
V, cap. 16, quam bic damae : « Opene pretiam 
duxi pictalem tuam de iis rebns ceriiorera facere, 
quas super Ecclesiaruoi pace constituenda eveoe 

cueent, misen iBi Alexandriam Paulum pieniisaimam 
idigiosisaiDMimque Emisenoruni episcepam, afle-
rentem qutdem ad coBunuaioais iQslauraliontm 
pcrlineniia, parum lamen decore ot conmode pro-
posita: pra se ferebanl enim juslas quasdam quere-
las adferaue noa se habere, eo quod qtupdaw a sa-
cro concilio, neque recie dicta, oeque recto quoque 
facta essent. Yerum bujusmodi epittolas equidem 
non admiai, eed d i x i : Cum de prioribas veniam 
suppliciler petere deberent, BOTS* itenun contume-
lias inferre feslinanl. Cura autem memoraloe piis-
simus episcopus factum excusaret, juramentoque 
boc illorum propoeiloin non eeee affinsaret, ex me-
ra autem animi aunplicilate islbt ic liileiia guia ia-

t| u«L/ OUJICl EiWl«9iai uin |mvv ^wi.o.avuvuw ν T-%S*W^ _ • — — « 

runt. Yenit ilaque dominus meas praeclariseinroe aeruisse, dilectionis causa purgalkmem admiai. 
tribnnus et nourius Aristolaus Antiochiam, litteras 
regia» secum defereBs, qaibo* Joanni piissimo Ec-
clesi» Antiochena episcopo mandabatur u l seelc-
rala Nestorii dogmata anathemalizaret, necnon una 
cum sacra synodo depositionis sentenliam conira 
illura ferrei, eaquc ratione ad noslram commuBioDcm 
viam sibi muniret. > Et ba3C quidem earum lit lera-
rum surama erat. 

62. iQuidam aulem ex orientalibus epiecopis, 
qui Nestorium forte necdum condemnanuit, sed i l l i 
porro favere, rectamque fidem larbare pergunt, BC-
que Chrisli oninium ServaLoris nostri gloriam agno-
scuut; Acaciura saaclissimum piissinuunque Be-

64. c Caeterum non pnus Ulom ad synaxim rece-
pi , quam obUlo libetto, Nestorii doginaia proprio 
cbirograpbo analbenializa&sel; aeseque Ulum pro 
deposito haberc, pubuce confessos esaet, et ordina-
tkrni taBdem i^igioaiaaiaM episeopi Maximiani as-
sensisaet. Peiiil autem u l , libeUia oroniam orienta-
lium episcoporum looo oblatis recepdsque, aihil 
ampliue exigerem. Sed nulla ralione id fien euai 
pasens : sed doroino meo pneclarissimo tribono ac 
nolario chartam misi, qoa ei signifleavi: Si Joanncs 
pientisaimag Ecdesis Aniiocbeoje episcopue i l l i 
8tibtcrip§eril , tanc demam conununioncm Ulis red-
d i le ; aegre enina iUomm moram fefebat clariaeimus 

roaensium episcopum, ut ad me scriberet, nonnul- C ΐήοαηοβ ArialolaM. Cem igilor piisfinias Joaniiea 
laque absorda, quse ipsi postulabaiil, proponercl, 
ijisligarunl. Urgebal etenim ut omnibas, quae ad-
versus Nestorium scripsimus, abolitis, et \e lul i » -
utilibos rejectis, solum symbolum a aaxictis Patribus 
in civitale Nica3a congregatis expoeilum aduoiuere-
mus. Meminit sanctitas lua, eamdem ^anc rem 
ursisse quoque cum nuper in Epbesiorura civilate 
adbuc aderant. Ego vero ad ha&c rescripei, rcm 'ύ-
los poslulare ejusmodi qua? fleri plane non poeset, 
quod qiiaicuaque scripsissemus, recte scripeisse-
oius; utpote rects inculpa^aque fidei ubique sui-
fragali, nibilque ob id eoriun oronium quaea nobis 
ecripla esseni, damnare aut negare non posse. Ne-
que eniui quidquam ΟΟΙΒΙΒΟ Umere a roe dicUuu 

ftubscripsisaet, ca?terique, qu i majore auctoritate 
apud ipsum erant, Nestorii doctitnam anaChemaU^ 
xassenl» el quod ipsum pro deposilo habcrent, pro* 
feeei eseeut; Maximiaaique religiosissimi pienli&si-
mique epiaoopi ordinaUooem approba&seni, com-
BHinioDem Ulis reeiiluimus. Hâ c enim &ola 9 cum 
Epheai adbuc ea«ent, a sacca synodo ab xpsis exige-
bantur. > 

65. Paului, t t bene oonfecla, ad JoaoBem Antio-
cbenum aiioaque, a quibua ad CyriUum missus 
fuera i , pediit af&»ena sacoaa ad ipsum Joannem 
epietolaia, qoa pax UaBquiilitasqoe Ecdeske essel 
reddsta. Ejua epulolas boo esl eaordiiun, cap. 6, 
tenio 1Y:« Lmtentnr atk et exsultsi terra (P$al. xcv, 

a u l sc r ip ium cst, u t i s l i d icunt , sed ea tantum a m e D l ^ ) : aolutHua en im esl lBtervalkim Biaceriae; quod 
dicla et scripia sunt, quae cum fidei recUtudine 
ubique conspiraat, verilatique per omoia consenla-
nea SUDI. Addidi vero, rectius ipsos facluros, si 
ambagibus illis dilalionibusque quibus ulebantur, 
missis, intraqqe recti ct necessarii limites sese con-
linentes, piissimi Deoque dileclissioii imp. placitis, 
sacrxque synodi dccretis aequieseerenl; ac Neslorii 

. nugas blasphf raasque ejosdem couira Cbristum vô -
cos analbematizarent; necnon et depoeilionem i l -
Hus justant eese agnoscerent, et ordinalioni taodem 
sanclissiuii pienUesioiiqae episcopi Maximiaai sub-
ecribcrent. 

65. c Cum ilaque bas ad illos litteras roisissem, 
antnudvertentes sese commnnione nequaquara po-

mo^orem aferebat, conquievit; et omne iandem 
dissidiorum genos tublalum eat; onmlum quidem 
noslruni Salvatore Cbristo paoero EocIeaHs fuiscon-
ciliaBte, re)igk>siseimi»aatem, Deoqve dileclissimis 
iruperatoribus, BOS ad istud provocantibu».. Qul 
cum avitae reltgionis optiaai annolatorea exsistanl, 
dant operam ut fidem reciam animU suis infixam, 
firmaaa immotamqoe custodiant. Quin et singularem 
quoqae sanctis Eccleaiis coram Unpendiuit, qao blnc 
nimirum ctglortam obtineant perpetuam, et regnam 
suum florentissimum conslituant. > 

66. Quce a reditu Pauli contigcrunt, ita narral 
Liberatus in Brcviario, capp. 8 ct 9 : c Asccndena 
ergo Antiochiam Paulus, obtolit Joanni arcbiepiscopo 
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tt omni concilio ejus, epistolam Cyrill i . Qui, u l Α acceperit. Quem tamen seculus cst Photiusin Bibho-
cogooveronl eam susceptsse fidem a se directam, 
π tn eju& scripeisse confinoationein, pacem cum eo 
e i ejus feeeront condlio, damnantes Nestorium, et 
suscipientea Maximianom, qoi pro illo factos fuerai 
cpiscopas; dubilanlibua adbuc ex eis aiiquibus 
Cyrillo coaununicare, potanlibas eum errasse, el 
ptuitea Teritalera agnovisae, et culpanlibos Joannera 
cnr ab eo non expetierit capiinlorBin ejos damna~ 
UoDem. £x altera auteoi parto quidam de palai io , 
per Eulogimn presbyterum et apocrisarinm Alexan-
dnnm Eccleeia», cotpaveront CyrUfom, cur suscepc-
r i i ab orienlalibus episcopis duanim confestionem 
nalurarum, quod Neslorius dixi l el docuit. Sed et 
Valeriaao leoai i , ei Acaeio Melilinensi episcopts 

theca unemate CCXXYII, 
68. Qoomodo enim credemus ab Cyrillo, quod 

•cribil idem Liberatus, laudalum Tbeodorum, ejus-
que scripta probaia, cura adeo adversalus fucrit 
Neslorio, quem suos ab ipso Tbeodoro hausisse er-
rores ipscmet teslauir epislola ad Joannem cpisco-
pum Antiochenu». « Cou6ngeot.es, » ail , « quae 
Nestorii sunt odisse, alio ilerum ea introducuiu 
modo, qua Tbeodori sunt mirantes, el certe aequa-
lem, magis vew mulio pejorem morbum impietalis 
habeatia, Nec enim Tbeodoroa Nestarii fuil disci-
polus, sed iste iUius, et velul uno loquuntur ore, et 
unum malse doctrinse ex suo corde evomont \ene-
num. In Eputola ad Theodosium imperatorem, Tbeo-

hoc ipsum dc Cyrillo videbatur. Scripsit ergo eis Β dorura Mopsuestenoro, ct Diodorum Tarsensexn, 
CyriUus i a defenauMiani ortenlaliam epiacoporvm, 
el pro doabue mum Cbrteli naiuris... Aeaek) Meli-
liuensi episcopo scribens inter alia sic dici t : Nesio-
rius etenim Cbrislum seorsum nominari dicit Dei 
Verbam, habere aotem conjonctionem ad Christura 
continoam. Pulas ergo, non duos Christos apertissi-
me dici t t Orienlales vero Ghristam unam ei FiHom, 
ct Deum el Dominvm confilcniur se adorare, eum-
dem ex Patre secondam divinitatem, ei enmdem ex 
aancta Virgine secundum bumanilatem. Duarom 
naroque natorarain unilionem factam dicunt; tamen 
unum Chroium, unum Filium Dominam confitentur 
aperte facUn, »e tc . 

C 
67. Perpt Libentus : t H?ec sunt qua; Cyriltos 

scripsti tn defenetonem orientalinm episcoporom, 
pro duabus onias Chrisli naluris. Qtiam quiconque 
lunc roinime receperont, bos esse poto auctorcs 
Acepbalorum, qoi neque Cyrillum babent capot, 
neque qtieni seqnantor osteiufant. Tvnc et Evoptius 
Plolemaidis Penlapoleos regionis episcopus, acci-
piens exeroplar titterarum Tbeodoritt, qui scripserat 
conira doodecim capiluh Cyrillt, direxH illtid €y-
rillo, Mi respenderet ad ea, et sna capitnla cxpone-
ret. Qnod gratissime soscipiens CyriHus, fecit inler-
pretationejn capholororo soorom, doodecim addens 
exposiliones, quo videretnr plenam pro eis reddcre 
ralionem. Itaqae Cyrillo sascipiente et defendeiite 

assorU patree iaapielaus fuisse Ncsiorio, immaniter 
blaspbemassa ooalra Chriiitiim omoium nostrum 
Salvatorem, nescienies ipsius lnysterium, > etc. Hscc 
omnia referuntor collalione 5 concilii y oecumeni-
ei. Denique ambos ejusdem hsereseos auclores fuis-
se ostendil in expositione symboli Nicaeni sub fi-
nem. Ubi et meminit epistoke Procli ad Armenos de 
ea re scripta?: c llaec sentit nobiscom, > inquit, 
c aroantissimus ChrieU sanclorum Palrom chorus, 
et Proclus ipse, qoi nunc sancta3 Constantinopolila-
na3 Ecclesiae thronum adornat religiosissimos et 
pientissimos Paler et coepiscopos. Scripsit enira et 
ipse ad orienlales piissiraoe episcopos in baec verba. 
c Et incamatus qoidem est, » etc. Exslal ca episto-
la in Bibliotbeca Palrom Latine versa a Dionysio 
Exiguo, ooeaeione ejusdem eontoroversia? rursum 
tcmpore sao suscitat» propter tria capitola concilii 
Cbalcedoacnsis, quae tandem Ecclesia rescidil, qoo-
rom unom erat de ejosdem Theodori scriplis. Suc-
cesserat porro Maximiano defoncto S. Proclus, 
Aapare et Aieobinda coss., an. Cbr. 454, ad cujus 
Yiiaaa χ χ ι τ Octobr. plura de bac controversia di* 
centur. 

69. Apostolica aueloritate Cyrillnm rcstitisse Jti-
yenalt episcopo Hierosolymitano primatuin Pal;€sti-
nx affectanti (qui el landero i l l i sedi collalus) scribit 
8. Leo papa epist. 62, Ad Maximutn episcopum An+ 
liochenum : c In Epbesina synodo, > inquit, c Jo-

Idem orienlaliom episcoporum, el sua capilula ex- Β venalis cpiscopus ad obtinendom Pala?stina3 provin-
ponenve, paxel anttae Eccieaiia reddita esL In qua 
paee gaodenie Ecclesia, inimieoe pacis, aHnnlos 
onitalis, non qnSevil adversus cam raovere Tosa sua, 
et supersemjaare lixanla ;-» quas propier l ibroi 
Tbeodori Mopsoestcni et Diodod Tarsensi» exorta 
snat. Ea, quia ad S. Cyrillum vix attinenl, hoc loco 
omiuimus; prgeseriim qood Ula Liberali diaooni Hi-
storia haod asquequaqae fidem mereatar, qui et 
iria eapitola, de scriplis Mopsuesteni, Ibse epistoia, 
ac Theodoreti conlra CyriUum commenlariis, a Ro-
mano etlam pontiAce jam dannata, pmicaclter 
cmn aliis Africanis toenda susceperil, atqoe incaule 
ex eptstola a quopiam Nestoriano sub nomine Cy-
rilH ad Joaancao Anliochenom ceuficla, qu* narrat 

ciae priocipatum se credidit posse suflQcere, et inso~ 
lentee aueos per coraraenliiia gcripta firmare : qood 
sancta3 inemoriae Cyriilus Alcxandrinus merilo pcr-
borresceng, scriplis suis mihi, qood pradicla cupi-
ditae aosa sit, judicavil; et sollicita prece maluim 
poposcit, ot nollos illicitis conatibus prxbeator 
aseensus. » 

70. GyrilM docirSna a sanclis Patribus reverenier 
soscepla ac laodata est. Magrnis Eotbymios, ut xx 
Januarii in ejos Yita dicilur, num. 75, calumnias 
contra synodom Ghalcedonensem aversabator, hac 
inter aKas adducta raiione : « GyrHlam Alexandriae 
episeopum synodus sibi adjungit, tanquam qui ait 
cjusdem sententiae; el reota? senlenlis fatelor ease 
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magistrura: Deiparam sanclam Virginem libera l in-
gua nominat, el unigenilum Dei Filium ex ea natum 
asserit. > Habentur ea acl. 4 concilii Chalcedonen-
sis, nam « cura legeretur epistola sancta? memorwe 
Cyrilli , reverendissimi episcopi lllyriciani clamave-
ruot : Sic credimus, sicut et Cyrillus. Cyrilli aetcrna 
memoria! > Et paulo post: c Omnes reverendissi-
mi episcopi clamavernnt: Noe sicut Cyrillus credi-
mus, sic credimus, sic credimus; anathema ei qui 
sic non credit. > Quibus similia frequeiUissime in 
eodem tractalu, et a singulis in favorem Flaviani, 
qui Proclo in episcopalum ConstantinopolitaBum 
euccetserat, et Eulychelis errorem damnarat, mu-
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tala tantum phrasi ropctuntur. Unius scnteniia 
Sabba? episcopi Paltx (Intmus:« Didiciwas, · i i iquil , 
c sanctos Paires sequi. Etenim Patres noslri qui in 
Nicaea convenerunt, non a semetipsis locuii gunt, 
sed quod Spiritus sanctus diclavil. Siruililer et san-
cLissimus et Dei amicisaimus B. Cyrillus ex Spiriio 
sanclo, qiue sunt sanctorum Patrum, loculus est et 
docuil. » Denique ejos doctrina in concilto ν cecu-
menico, accurato cenlom sexaginta quinqoe episco-
porum examine discusea, praeclarissimia encomiU 
celebraia esl. De obila et solenmi ejas in Orien-
tali et Occideatali Ecdesia culta supra, § 4, ac-
tumeau 

N O T I T I A E X B I B L I O T H E C A F A B R I C I I 

[Bd. G. C. Barleu, voi. II, Hamburgi, 1804, p. 446 \ ) 

1. Cyrilti Alexandrioi »tas ei vita. I I . Alii Cyrilli. I I I . Openun Cyrilli Alex. codd. atqoe ediliones. IV. Scripla in se-
ptem voiuminibus editionis grjpco-htioae Piiris. receneita cum variis observalipnibus. V. JIKJPX Graecus scriptorum 
Gyrilli, positis litlorarura ordine siogularum homiliarum aliaramque coinnictitalionum iniliis. VI . lodcx eormn qu» 
l.atiue Uoium exstanl. VII . lodex scriploram qu»Cyrilli non suot, sed cum Cyrillo ιη editioae Auberti suitt edita. 
VIII . Scripta Q>rilli edita, qu» in editione Grseco-Latina desiderantur. IX. ScripU qu» sub Cyrilli nomine falso 
feruuUir. X. Scripla Cyrilli Alcxand. ioedita. XI. Deperdita. XII. ludex eorum ad quos vel coiilra quos scrlpsit Cy-
rillus. 

1. Cyritli atas et vito. 

S. Cyrillus, ά&λφιδοΰς (α) Theophili, archiepi-
ecopi Alexandrini, apud hunc θείον aasm a tencra 
a3late institulus, diUgentem operara lilleris» sacris 
prasertiin, navavit. Inde pcr aliqaol annos inter 
nionachos Nitria» (b) versalus, Alexandriam rediit, 
c l A. G. 403 iutcrfuil synodo Chalcedonensi ad 
Quercum (c) iti qua, pncside Tbeophilo Alexandrino, 
condemnatus acdeposilas estS. Joannes Gbrysosto-
mus. Posl Theopbilura, A. 442, 45 Octobr., defun-
clum, Cyrillus in arcbiepiscopatum Alexandrinum 
evectus fuit stalim terlia die post, allis incassuro 
pro Timotbeo arcbidiacono laboranlibus. luter alia 
quae gessii magno zelo el ardore celebratissiina 

(α) Nicepboro xiv, 25, fratrisplim; sed Facundo 
i i , 4, el Tripartike x, 25, consobrinus; et auctori 
Chronici Orientalis, p. 448, rectius, $orori$ filiu$. 
Confer Tillcmont., tom. XIV, p. 267 et 747 seq.; 
Sam. Basnagium ad A. C. 444, n. 42; Euscbium 
llenaudoluin in Historia patriarcharum Alexandri-
norum, p. 108; Sinnondum tom.H Opcrura, p.459. 
FABR. — Add. Vita S. Curilli, ex variig auctoribue 
collecla, in Actii SS. Bolland. Anlwcrp., d. 28 Jan., 
p. 845; Pagii Crit. Baron. ad A. C. 412, η . XXI I I , 
p. 17 et 18, tom, VII , ol ibld. p. 505 »q., ad A. C. 
444, η. V I ; G. Gavc Hitt, llttar. SS. $ccle$.t tom. I , 
p. 391. L . El l . du Pin Nonv. bMoih., tom. I V ; C. 
Oudin. Comm. de SS. tom. I , col. 1007 sqq.; 
H. Ccilllcr HUt, ytndrute det autcun cccltt., tom. 
XI I I , nag. 241 aqq.; Mirit. Ic Qulrn, Orienl. Chrht. 
tom. 11, p. 407. llainborgorl Zuverl, Ntichr., I I I , pag. 
442 aqq.; SaxiiO/iom. I , p. 480, quk Judlcul, Cyrll-

omnium ore eat, qua? totam Ecclesiam longo tem-
pore commovil, condemnatl atque in concilio Ephe-
sino A. G. 431 depositi Nestorii bistoria et grave 
diseidium cum orienlalibus episcopis Joanne A^Jtio-
cheno, Tbeodorito Cyrensi aliisquc, quorum advcn-
tum in synodo non exspeclaveral, et a quibus cuia 
Memnone, Epbesi episcopo, depoaitus (d) et in car-
cerem dalug a eomite Joaaue, eed mox iterum ab 
concilio restilulus et ab impcralore Uberlali digui-
tatique prisiiiUB redditus est. Haec copiosius qui 
nosse desiderat, acta synodi Epbesinx, Socrateoi, 
Liberatum, Facundum, Evagrium, Thcopbaneoi, 
Leontium Byz., el Synodicon adversus iragoediam 
Irenaei (e) [et Mansi ColL conc., e l c , IV,] cvolvet, 
atque e recenlioribus (praeler annalium scriptorcs) 

lum Alex. fuisse pra3Slantiorem crudiiiooe theolo-
ffuro, quam virum bonum; sallem fala caedesque 
HypatiaB animum ejus feceruut suspectum. Add. 
Schroeckb Bi$t. eccl. thrislian., tom. VI I , p. 46 
sqq., et 418 sqq., loin. IX, p. 23 sq., ei 448 gq., et 
mcam lntrod. tn Hi$t. L. Gr., 11, 2, p. 284 sq.; La 
Groz. The$. epistol., 1, p. 493 sq. IIARL. 

(b) Rcnaudot. p. 406. 
(c) Cyrillus ipse epist. ad Acacium in Baluzii 

Nova collect. concilior., p. 759, de illa synodo lo-
quens : Et et$em ego unus attantium. 

(d) Tillcmont. lom. XIV, p. 409 seq., 427, 432 
sen. t 456, 464, 483 seq. FABR. 

(e) Prima cditio Synodici illius a Christiano Lupo, 
Lovan. 4682,4; altera a Balurio in Nova collcctione 
concillor., pag.oeesq. Paris. 4683, fol.; terlia a Jo. 
Gnrnurio ιη auctano Operuro Tbcodorcu. ib id . 
4084, ful. 

*Confcr rrrfiitlonri fflr.lliirtlli Augolo Mntl ad AnocdoU ab IpftO cdlle, qua» inih recudioios. Eorr. PATIU 
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oonsokl TiUemoDlioin tomo XIV Memoriarum hisl. 4 

feUs.; Jo. Garneriara ad tom. I I Marii Mercatoris; 
Pelavium iti Dogmatibus iheologicis de incarnatione, 
o l LudoviciUD Dukinum in BUtoria Nestorianismi, 
Gallice ediu Roterodanii 4698, in 4. Obiit Gyriilut 
A. C. 444, 27 Jun. Ejus meraoriara Latina celebrat 
Ecclesia 28 Janaar. (ad qaem diem videndus in 
Acth Sanclorum BoUandus de Gyrillo copiose dissc-
rcns), et Graca 9 Junii et 18 Jaiiuar., των έν άγίοις 
Πατέρων ήμων καΐ αρχιεπισκόπων Αλεξανδρείας 
Αθανασίου χαΧ Κυρίλλου. Quoniara.dogma calboli-

cum de incarnalione Vcrbi tanla animi conienltone 
asscruit, perinde alienus ab Eutychis quara a Nesto-
r i i erroribus, hinc γνωμών της ακριβείας, accuratio-
ms regula9 dicilur ab Eulogio apud Pbotium cod. 
i x i , p. 452, της ακριβείας διδάσκαλος, doctor accu- 1 

rattuimut, p. 454, et Θερμώς της ακριβείας κα\ αλη­
θείας εραστής, fervidus accurationisv^ritatuque ama-
lor, ρ. 441. Quod vero φύσιν unam (α) in Cbristo 
poel unionem ύποττατιχήν esee scripsit, locis scx-
eealis satis demonstravit, longe alio sensu se intel-
ligere, quam Eufycbea deinde esi opinatus, alque 
natara» vocabuJo pro ύποστάτει esse abusum. 

Π. AliiCyrilli. 

CyriUos, Adanorum Ciliciae prima» episcopus, qoi 
iaterfuiUynodo Orienialium posi coociliom Epbesi-
Yom. Ad eum epfetoUTbeodorili, in Auctario Gar-
neriano, pag. 679. 

Maotio ejns in synodico advefsus tragQBdiam C 
forai, cap. 7, 45, 28, 430, 464. [V. vol. VIH, p. 
500 et 562.J 

CyriUue, episcopus Afer, marlyr, de qno Aeta 
Sanctor. 8 Martti, l o n . I , p . 757. 

Cyril l i , Alexandrhii patriarcba?, poet celcbrera 
illum, de quo dixi, fuere comptores, «nua ab A. G. 
1078 ad 4092, alter nliua Laklaki ab a. 1235 ad 
1243; teriius Gyrillus Locarie, qui deinde ad pa-
(riarcbatum GeoalanUBopolitanampenreiiil a. 4624. 

ICyrUlus, Anliochenos patriarcba. B m . ] 
[Cyrillus Gssariensis, s. senior, quero ab altero 

CyriUo, Hieroeolymitano, baad dWersum eeee, sa-
•picaiur Toutlce in diss. GyriUiana ι praefixa ejus 
cdiU. Opp. Gyrilli Hieroeolymil., ρ. ι el L , abi 
plures enwnerat Cyrillo*. HABL.] R 

CyriUus, Armcnia? episcopus, ordinatut ab Eu-
sUlbio Sebafieno. Vide S. Basilii episi. 58 et 487. 

CyriUaaCouiari, Berrhoenais, pairiarcba Coeetan-
fioopolitaitne, Cyrilli Locaris aMnulne, slrangulattii 
(anoo post eum) 4639. FABE. — Conf. i o . Aymenii 
l ibr . Monumen* autkdntiqw pag. 344 sq. BABX. 

Cyrillof Carmejita, circa A.C. 4224, de quo Ac4c 
Sunctor. 6 Martii , tom. I , pag. 498 teq., «bi Fila 
acripU a Joanne Palatonydoro. Hic eai ordinis Car-
roelitici tertias prior generalit, naiione Grsecus, 
qtii ad Joachimmn abbaiem ecripsiL Uode qaorom-
dom stapor, qui Bterosolymitaiuun CyriUam vel 

(a* EniRtola 2, ad Succensam. Confer qaae pro 
oc ixu , et Ealogtus Aiex. cod. cexxi. 

PATBOL. G R . I X V I I I . 

Alexandrinum Carmeliiis ridicule accensacre. Vide 
Labbeum tom. 1 De S. £ . , p. 246. [Gantabrig. ia 
cod. coll. Gaio-Gonvil., n . 4206, Gal. codd. Cyilli 
presb. erem. Montis Carmcl. Visio s. Valianium.] 

Gyrillus, calbegamenus monasterii SS. martymm 
Probi, Taracbi ct Andronici, qui interfuit concilio 
Constantinopolitano pro cultu imaginum, quod sob 
Alex. Comneno babilam est in triclinio Blachcrna-
rum. 

[Gyrilhu Gbias, V. vol. X, p. 504. Diversus a 
Cyrillo Gio, episcopo provinciaj Bilbynia?, qoi con-
etlioNicaeno subscripsil. V.^lenr. Valesii Emcndalt. 
l ib . Η, pag. 49. HARL.] 

CyrillusCbronographus. V. vol. V I I , p. 472sqq. H.] 
Gyr i l l i , GonslantinopoHlani patriarchae, fuere 

ires, unus Gyrilhis bic Contari, dc quo paulo anto 
in Berrboensi, alter Cyrillns Lucaris, de quomox : 
et lertius Gyrillus Σπανός όΤορνόβου ab a. 4652-4656. 
FABR. SobnomineCyriHi,patriarchaeGPol., circum-
fertur Censnra confetsioms, fidei Galvjnianae. V. 
plura in vol. X , p. 446, n. 9, vel. ed. — CyrilK 
Tornobi patriarcha Tuissc dicitur a. 4654, dies xx, 
restitulns a. 4654, dies stv. HARL. 

[Cyrillus Cyiicenus, cujus l ib . de S. Btandula et 
figulo, est Oxon. in cod. Barocc. XXV, p. 275.Inc. 
Τί το ίερον τοΰτο. HARL.] 

Gyrillus Dalmala, A. C. 865, Moravonim Slavo-
rumque apostolos et Bulgarorum, una cam fratre , 
Mcthodio, de quo praeter scriplores, l ib . T , cap. i , 
§ XXX [vol. V I I , pag. 272 sq.] citatos, adeundua 
Joh. Weichard Valvasor et Erasmos Francisci Sn 
parte secanda ©peris, Gennanice edili : Ehre des 
Herzogthums Crain, I ib. v i , cap. 4, ubi de l i t lerU 
Slavonicis, a Gyrlllo ct Metbodio repertU. 

[Gyrillus Diaconus, cujus marlyrium in Vitts San-
ctorum m. Maii legitur incod. Barocc. Oxon. CGLX, 
p. 459. B.] 

Cyrilloe Grammaticits, Glessarii Gneco-Latini 
auclor, de qao alibi. FABR. — De Lexico biblico, 
quod sub noraine modo Cyrilll, modo PhiJoma, 
modo Origenis saperest, V. l ib . nr, cap. 37, vol. 
V I , p. 499 eq., et vol. IV, p. 470, de Cyrillo Gram-
malico inter poclasepigtammat.; i t . vol. V I , p. 324; 
de Gyrilli , vel potius Jo. Pbiloponi. Collect. vocc. 
dmrepanti^m, etc., adi paulo pott aect. ix, ad n. 
472. HARL. 

Cyrillos HeliopoHtantig, aob Jaltano tnartyrium 
paaaut, dequo Tbeodorilos m , 7, HHtaria?, et Sui-
daa in ΚύριΧΧος. 

Cyrillas HiarotolymUaiiQg, de qoo dixi Mb. v, 
cap. 44.NonctanUMB addo, dmrsumab hoc videri 
Gyrillam, cai Hieitmyoiua ftdei vsm confeasiooem 
tFadidisse scribit epistola 77. Vide TlUetDonl. tom. 
X I I , p. 624. FAUU — Ab Cyrillo Hieroeolymi^ 
d i i e r t aliat ejnsdem «iatie, ejufdem Cyrilli com-
petltort et post hojoa cxauctoriiionem aedit fBt-
roeolymiUntB inrasor; V. Toultce Di$8. Cyrill. 

Cyrillo Epbraira Antiocbenus apud Photiom c o i 

t 
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laudat., eap. 4 , § I I , ρ. ι, imprimis cap. 8, n. 4 8 , Α 
pag. XLVIII sqq. HARL. 

Cyrillus jurisperitus, quom inler scholiastas Βασι-
Λίχώτ niemorabo infra, libro v i . 

Cyrillus, laurae S. Salwe presbyler, qui scripsit 
Encomium S. Theognii, asceiae ct episcopi Cypri. 
Inc ip i l : θεόγνιο; ό πανεύφημος. 

[Gyrillus Lesbius, palriarcba CPolitan., qacm 
sui aequalem Demelrius Procopius De erudiln Grm-
cis, virum doctissimum ei imprimis pium laudat. 
V. Fabric. vol. X I , pag. 790 , § LXIV. HARL.} 

Cyriilus Lucaris, ex Alexandrino patriarcba 
Conslanlinopolitanus, strangolalua anno 4 6 3 8 ; de 
quo cousules Hbruro : Dtfente de la perpituiti de la 
foi, Paris. 4709,42, el Memoriat litlerariat Tretolti-
na$ anni 4 7 1 0 , p. 626 seq. Scd el Hotlingerum, & 
Thoin. Swithum aliosqne, citalosa Bie l ib . v, cap. 5, 
p. 749 [prim&edit. vol. VI ] . FABB.—In bibl. Leidensis 
Gatal., p. 326, n . 26,inlcrcodd. memorauUirCvriili 
patriarcba: epp. XIV, ad David. de Willcm. — Co-
\m epistolaram Cyrill i , palriarcha? CPol., ad sona-
torcs, doclorcs, ndiiislros, e l c , Geoevenses ; itcin 
a J Diodalum et Ant. Legcr; Confessio fideipropria 
Gyrilli raanu conscripla, mcusc Janaar. a. 4631. — 
Pag~ 5i3, n. 67, Gracorum confessio, a Cyrillo in 
margine passiin emendala. — In Caf. codd. Angliit, 
otc , toiu. I I , p. 37, n. 4503, intcr codd. corailis 
Denbigh. Relation of the practica of the Jesuilt 
against Cyrillus, patriarch of CPle, and the cauu of 
their banishmcut. HARL. ^ 

Cyrillus Marlyr, Cretensium episcopus, cujus Vi-
fom, ab AnonymoGreicnsi scriplam, liabuit Allalius 
boc initio.: Ό ; &v μή tbv λόγον άνάρμοστον προς 
t fv διήγηατιν έσόμ€νον. [V. vol. IX, ρ. 70 vct. cd.] 

[Cyrillus Mrdicus (V. vol. Χ1Π, ρ. 434). Alius, mc-
troi-olita Nicxnus, a. 4675. V. vol. VII I , p. 91. 
HARL.] 

[Gyrilluft, episcopus Salalornm vel propc Satala 
in Armenia, cujus mcmiuil Basilius epiet. 187, 
p. 202, et Tortan etfani epiel. 58, p. 86. Plura de 
oo disputavil Toultee in am. ι GyriUiana citata, 
ρ. ι el i i , ubi quoquc Cyrillus Gortinentit, tl alius 
inecrlae in Syria, ut videtur, &edie episcopus a. 379 
vol 580 nominantur. HARL.] 

Cytillui Scylbopolitanus, monachus S. Laarae D 
Hioroftolymitanae, qui niedio sexto post Chrislum 
naium fcrculo flomil, ct varias Viias sanclorum 
Graecc scripsit, do quo ditam infra suo loco. FABR. 
—Infra, vol. X, p. 155 sq. vot. od.«— In cod. Arab. 
Valicano Vita Euthymii tt Sabmabbatum; In cod. 
Gr. GGLl Vindob. e j i fragmentam ex Euthymiaca 
hhtoria de rcbus gostis S. Eulbymii, abbatif Pa-
lx'»lmi, roortui A. G. 472, quam Lambec. in Com-
ϊΗΛ*%ατ.% V., p. 5 2 9 tqq., not. 1, conscriptam eese 
pntabat a Cyrillo monacho; at refutavit iUam Lam-
hecii opintanem et Kollarius in not. B. ad Lambe-
cii loc. clt. , atque ad vol. VUI, p. 363 sq., ubi ac 
p. 645 »qq. Lambec. auara repetiit sententiara, et 
Fabricius vol. X , p. 156 sq.v n . 4 . Add. Bandin. 

FABRICK). *4 
Cat. codd. Gr. Laur., I , p. 505, et llontfaaeon. in 
Analectit, p. 67, alque in Diario .Itut., P-
IIARL. ' 4 

CyriNus, Treviromm opiscopns circa A. C. 4.*>8, 
df quo Acta Sanctor. 49 Maii, t . IV, p. 531. 

I I I . Cyrilli operum codd. m$$. et editioncs. 

[V. Fabricius De uriptor. de vent. relig. Ckrist., 
cap. 2, § XXVI, p. 404. H E I M . ] 

[Primum nonnollos codd. (qoorom magna vii 
est) Gyrilli Alex. mcmorabo; notitiam inultorum 
aliorum suts locis inseram. 

Sccundura Malthaci Notit. codd. Gr. Mosquens., 
p. 21 et 22, in cod. X I I I , fragmonta plura. — P. 28 
sq., in cod. XIX, in catena Patrum in Genesin et 
Exodum. — P. 55 et 56, in cod. XXIV s. caicna t>a-
irom in Isaiam, ct p. 56, in cod. XXV g. divorsa 
a superiore catqna in Isaiam. 

In bibl. Escorialensi regia, tesio Ploero ln Ithie-
rario per Hispan., p. 463 gq. (coll. Montfauc. Bibt. 
bibl. m « . , I , p. 618 sq.), sunt varia multaqae Cy-
rilli Opp. Hoc loco tanlum momorari liceat. I . Lexi-
con particvlare ex Cyrilti Opp. cum dictiombu* ditrt-
n(e Scriptura per Anton. philoiopkum; 2. Collcctio 
dktwnum tx vaiiit libris V. ac Λτ. Tcst. uec non ex-
tetna tcriptura*; 3. Quod non oporteal definitom 
fidem α SS. PP. tit Nicmua iynodo commcvcre; 
4. Cyrilli (vel forte alterius) tii Genettn, telDe ktitorii* 
vcteris Scripturw cum synopsi particulari de theolo-
gu et de hittoria veteri; 5. ex Hbro, cujue inscri-
ptio est : Demonttratio per ea qum antiquitus faeta 
$unif divina oracula SS. vatibus, pctriarckis, etc.; 
6. Dt adoraiiane ei c*tt* in Spiritu sancto et writate 
ad Palladimm libri XV/ / , per dialogi modum, tt 
apologeticu$ pro IU capp.; 7. /n auemiom Domini 
et dt mystico prmnOo ac lavacro; 8. Acclamatio ad 
imper. Theodotium, Η ex confutatiombut advertus 
Julianum Apostatam, uctionn J , libri II; 9. Demon-
stratio de proctttiont Spiritns sancti; 40. Epittola 
canonica ad Dominum (Doronoro?) et epitcopos in 
Libya. 

Vindobonse in bibl. Gasarea, voluminib. HI, IV, 
V, VI et VIIJ, ed. Lainbec. Comm.% porraulli ser-
vanlur codd. In quibus sunt varia Gyrilli ^cripta 
aut excerpta. Hoc loco sufficiat qnorumdam notitia : 
cod. LVII I , n. 2, vol. I I I , p. 255 sq. Kollar., Sm-
Untim Cyrilti Aiex. et aliorvm de vero Dtttm ad-
orandi modo in ipiritu et veritateIn vol. IV, p. 2^5 
eqq., cod. GXLVI, n. 2, 43, 21 el 35, excerpta 
plura ex Gyrilli Expositionibus in V. Τ. — N . 47, 
Cyr. OraL in fatum Purificationis. — P. 365, c t c , 
fragmenta in codd. GLXIV, n. 6. GLXVI, n . 4 , 
GLXVH ei GLXVIII; GLXXXVIII, n. 22, ei in hoc 
qnoque cod., n. 42, Cyritli et S. Anastatii Smaittv 
expotitio compcndiaria orthodoxm fidei, de qua V. 
pauto posl, § IX. — In vol. V varia oposc. Impri-
rols excerpta et fragmm. in cod. GGXLIV, n. 4. — 
In cod. GGXLVI, n . 44, cx libro π De $acrifieh 
ogni.-ln cod. CCXLMl, n . 50, c l cod. XXXII I , 
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u . 4, i n t o l . VIH, Ditpuiafo cum Nestorio; quam 
Kollar. ad vol. V, p. 269, esse ab alio feclam putat 
ex Cyrill i Antirrhetico.—Xw cod. CCXLVHI, n. 5 
(spuria. V. Kollar., p . 267, not) Disput. cum Judmis 
de adoratione $ancta crucu et sacramm imaginum. 
— ln cod. CCL, n. 10, ex Dialogo ad llermiam de 
ccusuhstantiati Trmttale, fragm. Kollar. p. 514.—Ln 
cod. GGLXXXM, o. 2, p. 474, Comm. excerpia ex 
Cyrilli Opp,—In voL VI , pari. i , p. 97, cod. X I , 
a. 46, fragro. cx CyrilH Opp. de tempore sacrw 
ccenm Christi;—p. 430 sq. iu cod. XVII I , n . 4 (ubi 
V. noi. Kollar.) fragmcnta canonica ex episL ad 
Domnnm ct ep. ad eyitcopos Ubyce ei PeiUapoUos, etc. 
(conf. Tbeodori Balsaoionis Opp. Gr. et l<at. Paris. 
edita, p . 4076 el p. 4080.— Sentenlice CyriUi et alio-
rom. V. Reiser. Jnd. codd. August., p. 22; ib. , p. 25, 
Expticatio paraboUe Luc xvi . 

Veneiiis Inler codd, i u l . Juslioiani Cyrilli Epi-
BtoUt festaies; in alio cod. ejusd. Thesanrus; m alio 
homilicc in Gen&m, teele Moutfaucon. in Diar. ItaL, 
p. 434.—fiaadinius in CaL codd. Gr. LaurenL re-
ceottiit plora excerpta ex variis Gyriili Opp. ui codd. 
LaurenL obvia L I , p. 47, η . XXX, XXXI c l XXXU, 
p. 468; XIJ, p . 448; V, p. 419; X , p. 415; XXVI , 
p. 600; ία tom. I I , cod. X I , $ I I , tonu 1U, p. 324, 
XX. Gitantur loca lom. I , p. 99 el 436 in Εχρού-
tioue tacrorum praceptor., p. 253; in Florilegio sen-
Ittttiar., p. 317, a i o . Cantacuzono conira Pula-
mam: p. 358, in opere anonymi coolra eumdem; 
et p. 432, in Thetauro orthod. /Sdei..—Iiitegra Opp., 
ίο codd. Laur. servata, suis locjs uidicabimus. No-
caodns est quoqne cod. I , u . 2, plui. 7, slieEdictum 
imperatoris Juttimaui, conUDens confessioaem rectae 
fidei, etc., i n qua Jastinianus, p, 293, affert loea 
Cyrilli Alex* ex episL 4 el 2 ad Succtuum, ctc., at-
qoe n . 5, Exempiar eputola, ab tmp. Jmtiniuno per-
«crtpte, adver$n$ $umnuUo$, impium Theodorum, oi-
que imqua ejms dogmala, et epistolam Ibas dictam, 
nec non Theodonti libro$ contra catholicam fidem, 
$cripti$ propugnmUes, quain longara episl. Bandi-
nius in cat. tom. I , p. 466 sqq., primus Graece cnm 
Latina yersione evulgavit : in qua frequens GyHJU 
^nsque opcruin qaorumdam Qt menlio, aut is de-
fenditar. 

Secundatn Catat. codd. Anglix ei Hibern. in va-
tiia blbUolb., praecipae Bodleiana, Cyrilli Opp. aal 
partesiUorom ssepenumero exstant: bicaliquol codd. 
inquibaspartieote reperiuntur, tantumexciiabimos: 
ik 85 bibl. Bodlei., in cod. Baroce. LXXXV, φ-
stola ad Gennadtum et excerpta ex epistolis et ex ser-
mone qoodain;—n. 272, Diipnt. inter Cyrillum et 
Nestorivm; n. 688, Quwstiones et re$pon*wn. quce-
dam dt fide tancttz Trinitath;—n. 2500, Encomium 
B. VirgmU; o. 2877, De imaginibut; n. 3060, Capita 
atiquot lyWefca; n . 3275, oral. De XXIV pre$byte-
r i i ψά in aelo sunt, quorum nomina scribuntur 
Goptice : quorom cotnnaemoratio fieri solct die 24 
mnais Batar, Arabioe; n . 3397, t» Symeonem. 

Caatabrig. o. 344, Cyriili et aliorum ppp. &. acu 
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ierti^e synodi, Gr. — In tom. U, n. 56, ep. contra 
Theodoralum; iw 980, in cod. Sarisbtiriensis eccle-
siae, De processione Spiritus sancti- — N . 5435 bibl. 
Norfolc, Cyr. ad Nestorlum; u . 5959 bibl. Gale> 
Anastasu el Cyrilli ExpoMo bretis fidei Christian*. 

Dublini, n. 726, ExpHcatio Cyriik super dramd-
sione ChrM,—el de portatione per Simeoium. 

Leidx intercodd. Vukanii, Catai. bibL, p. 344 et 
345, plura Cycilli opera, a Vulcanio vel descripta, 
vel LaUne versa, vel illuftlrata. P. 346, n . 52, Cy-
riUi diaiogu* ad Hermaum, philosophum.—P. 547, 
n. 62, duo Sermones, et ad Hermiam presbyterum. 
— P. 548, n . 92 E, sermo fest.— lnter codd. 
Vossiaii., p. 381, n. 54, rescripU ad conciliuin Afri-
canum, ubi auibenlica Nicaeni concilii translata dv 
Graeco per Innocenlium presbyterum, etc.—P. 404, 
n . 4 , Cyrilli colieclio sententiarum contra ilrev-
μαζομάχονς. 

Paris. in bibl. publ. mulia numerantur CytiiH 
scripu, manu exarala: bic tantum nominabo Ex-
ccrpta in codd. DGGGLXXXU et MMMIX.—Secuu-
dum CatuL Pari*. bibi. msi., vol. I , p. 107 et 408, 
ac 447, suiU inter codd. Arabicos aliquot Gyrilii 
bomiruB. 

Veneiiis in bibl. Marc. eod. CXXU, Cyr. contrm 
Anthropomorpldtas. Vid. notam in Cat. codd* Cr. 
Marc, p. 70.—In cod. GDXXXVIII anatbcmatierai 
aliquol (Cai., p. 215). Ex nuuiero permultorum 
codd. quos Montfaucon. in BU>L bibihthec. mts. re~ 
fert, paucorum tanium injiciam menlionem. 

Roniae ia bibl. Ottobon. Gyrilli OraU. (1, p. 483 
A). Valtcan. bibl. et bis in Ambrosian. Mediol. 
Opera ( I , p. 499 A, p. 495 E, p. 542 B). 

Basileai, CyrUL Alex. in Exodum et Lmlkum; 
Theodoret. Cyri contra Cyrilltwu, ei CyrilH epistoiu 
contra Tkeodoretum; Cyr. anaihcmatismi XII, el coutra 
AnthropomorpkUa*; ei in alio cod. CyriJli quasdam, 
et epislob, etc. ( I , p. 609 B, p. 640 A). — In bibl. 
S. Vincenlii, opera ( I I , p. 4494 D). — In bibl. Pelli-
serii, tn Etaiam ( I I , p. 4498 E).—In bibl. abbaiiai 
S. Tbeodorici prope Remos, Homilia in Levit. bia 
(U, p. 4251 E, et 1234 B). 

Florent. bi bibl. S. Marci Dominic. tria Gommo-
nitoria et Episudedwz ad Acacium, Latine ( I , p. 419 
D E—). Add. Zacbariie Iter litlerar. per Italiam, 
Venet. 1762,4, p. 54, et de aJio cod., p. 55. Scd obci 
jam satis est in prsBsentil HARL.J 

Launm editiones. 

Basil. 4524, fol., apud Gratandrnm, in qua edl-
tione UMum exstanl Gommcntarii in Joannem^ 
in Leviticum (qui Origenis sunt) et Thesavnts; qwre 
singula separalim prodierunl Paris. 1&0 et 1521, 
fol. FABR.—Hacc edit. Basil. a. 4524, nibil altud. 
continet quam quse antea Parisiis seorsim ediia 
erant, annotante Lambachero in Bibi. \indobon. 
civica, p. 98, nol. , qui p. 99 memoral Ires editiones 
quorumdam opp. CyriHi. At in bibl . acad. Erlangcnsi 
cst volumen grande in mixi. folio, quod seqticnics 
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^tuUones *CUUJ peculiaribtis singulorum opp. inscri-
ptioaibus compreheadil : η . 1. Optu intigne Cyrilli, 
patriarcke Alex. in Evangelium Joannis : α Ceorgio 
Trapetontio traducimnf. Jodocus Clichtoveus in episl. 
nuncupatoria, scripu Parie. 150&, dolet exstare 
ettam in tribas Latinis et duobus Grecis codd. Va-
lican. β daodecim libris coraraentariomm qaatuor 
duntaxat primos et totidem poslremos; post fol. 
168 a Bova pagg. serie 1 — 19 adjectus esl aClicb-
loveo explanalioni Cyrilli eommenlarioruin liber 
quintus : lum p. 38 sqq. addilus est liber septimus; 
Uun p. 52 pariler liber oclavus, et sic porro, ubi 
defecit Cyrilii textus. In flne ante indicem erraio-
rutn : —Paritiis in officina Wolfgangi Hopilii, 1508. 
— 2. CyriUi commentarii in Leviticum t sexdedm 
Ubru digesti, elc., 1514. — In fine ante indicera : 
Paruiis ex off. libraria Yfolfg. Hopylii, a. 15U.— 
Et eodem in loeo : Hic liber cum ndnnulli$ alm 
wjusdem Cyrilli opp. habetur venalis. A l de aoctore 
hujus opcris V. infra indicem operam quae in 
Greco-Latina cditione omissa sunt, num. 165. — 
Preclarum ojm Cyrilti Alex. qui Thesaurut nuncu-
patnr, quatuordecim Ubros complectens; et de con-
tubitantialilate Ftlii et Spiritus sancti cum Deo Pa-
•r«, eontra hereticos — Georgio Trapezontio inter-
prete, etc. Venale —1514. (hic aiinus notalus est 
in fronte : ) CHchtovei dedicatio scripta est Parisiis 
a. 1515. — Sub inem : Ραή$Η$% α. 1513, quarta 
die April. per Wotfg. Hopyliumy etc. Postea prodiit 
edit. a Fabricio omissa et cum editione a. 1546 
confuea; cujae exemplar est in bibl. acad. Erlang., 
etaLambacheroetiaral. c , p. 98,alitideetrecensum: 

Divi Cyrilli Opera in tre* partita tomos (sed uno 
curaprebensosvolumine): in quibnshabes non pauca 
ante hac Latinu non exltibtia. Primo tomo insunt in 
EvattgeliumJoannis commentar. libri XII (sive potius 
VI I I , quibas Jodoc. Clicbloveus adjecit quatuor 
intermedios) Georgio Trapez. interprett; In Levilicum 
Hbn XVI (inccrto inlerprete) Banleas in adib. 
Andr. Cratandri. M. D. XXVIII, fol. In tomo I I est 
Thetaurut, interprete G. Trapezontio. Reliqoa ac-
ce&sere in tom. 11 el I I I antehac inedila : 1. Dialo-
gornm eum Hermia de Trinitate libri VII, cum ad-
pendice argumentorum, quod Spir. S. tit Deus, Jo. 
OEcotampadw interprete; 2. De adoratione et cultu 
in spiritu tt veritate diatogtts ad Paltadium, eod. 
interprele; 3. Contra Jutiannm Apostatam pro re-
figione Chmtiana lib. X; 4 De recta in Je$um Chri-
stum fide ad Tlieodot. libri II; 5. De eadem ad rc-

{a) Sed libros VII de Trinitate usqae ad libr. ad 
regina$ jam in ed. a. 1528 reperiri modo annota-
fimus. Reliqua opuscula adjecla sunt el coltecta in 
lom. I V , inlerprele Wolfgango Mutculo aut Jo. 
OEcotamp. Exemplar hujua edit. est in bibl. acad. 
Eriangenai. HARL. 

(b) Bonav. Vulcaniui, praef. ad Arrianum a. 1573 
edtturo : Nc quit me temere ad hunc auctoretn denuo 
vertendum acceniste existimet, ncve quis me eon imi-
tari tuipicetnr, qwk eum hodie veterii aHcujui aucto-
ris po$t omnes aliornm editiona recogmtionem poi-
ticentnr, si conferas, niltilo ampHua eo$ prcntitiue 
upmaM, quam h qui flnt€ bienmum Cyritti Opera 
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ginas libcr unu$9 Jo. OEcolampadw interprete. HARL. 
Basil. 1546, fol., apud Hervagium, IV tomis, 

sed qui uno comprebendi voluralne possunl. In hac 
acccdunt libri VII de Trinitate; De Spiritu sancto, 
4e adoratione in spiritu et veritate ; libri X contra 
Juiianum; et III de recta fide in Chrhtnm ad 
Theodotium imp. el reginat (<i); Epistotw XXXIX, 
llomilim J , Apologia ad imp. Theodosium; Decla-
ratio XII capiiuiorum; pro ihdem apologeticus et 
Hber ad Euoptium; Expositio Symboti Nictrni [ i n -
terp. Jo. Tbeopbilo; Schotia de Incarnatione uni-
geniti: Synodalet epistoUe XII, ei Dogmata Nestorii 
α Cyritto impugnata et α synodo Ephesina condemnata. 

Basil. 1566,fol.,apud haeredes Joan. Hervagii, 
in qua edilione quintus tomus, eive quinta pars 
(omnes enim quinque tomi uno volumine conti-
nentur), eommentarios in Isaiam, ex Laur. Hun-
fredi versione complexa accessit. Fallitur Elias du 
Pin, qui hanc editionem primam Latinam Operum 
Cyrilli esse scribit tom. IV. Blbliothece scriptorum 
ecclet. pag. 52. 

Paris. 1575, fol. , Π voluminibus, Gentiano Her-
veto curante (4), qaae editio a Possevino io Appa-
ratu tacro recensetur. Sed plenior prioribus rst 
poslerior Parisiensts a. 1605, I I vol. , quam perse-
quitar Bellarminus De S. E.; in illa enim Glupltyra 
ift Pentateuelmm ex A. Schotti versione, et l ibr i 
postcrtorcs XVI De adoratione in $piritu et veritaU 
ex iaterpretatione Antonii Agellii, lie alia jam 
memoreni, acccsserc. 

Editio Grceco-Latina. 
Unica Joannh Auberti, Laudunensfsprcsbyteri, 

canonici et in schola Paris. Laudonensis collegil 
magistri alqae interpretis regii, Paris. 1658, fol. , 
septem voluminibas, quam post Labbeam Caveum-
que paulo diligcntius infra recensui. [Add. Oudin. 
Comment., I , col. 1012-1050, qni de singuli* opusc. 
judicat uberios.] 

Editiones promUsa*. 
1. Bonaventnrm Vvlcanii. Abraham Sculietus in 

narralione De vita sua, pag. 55 : Leidw, a. 1612, 
maxime tne obtectabam alloquxo claristimorum vt-
rorum, et inttr aiioi Bonavetitttrv Vuleanii, 
tenem admodum tellce affixum, et mumbu* pedibus-
que captum invcni. Promiserai ille triginta quatuor 
annU ante (c) editionem omnium operum Gr&corum 
Cyrilli, hactemtt α tnultit dcsideratam. Uane eum 
frtutra hactenw nngutts propemodum nundinia ex-
spectostem, el jam coram kominis cttateni valetudU* 
Lutetict edidit. Qnem qtttdem anctorem enm summo-
pere corruptum habeamus, nemoque t t l , ex ortho-
doxis tcriptoribu$, qui majore recognMone tgeat, 
nullum tamen ab eo qui eum edendum curavit, tcr-
bum immutalum aul correctum invenias, cum inte* 
rim i$ omnia priornm interpretum nondn* t*ppn-
mal, toliu$qne operi* Umdm inaudita quadam im-
pudentia sibi vtmket. 

(c) VulcanSas praef. ad Arrtanum, editum a. 1515: 
Seposito e mantbui Cyrilto, cui vertendo, «f l$i<toro% 

cut castigando longam jam cperam rtavatam, toium 
mt mnqna animi alaerttate ad Arrianvm contitli. 
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ncmque ptrditum cotuidtrarem ,· petii ab eo ut Cy- Λ 
rillutn Gracum fidti meot concederet : me non tolum 
optratn daturum nt ex tpstus voto ille in vulgus 
«xtrt f, ttd etiam de codtds pretio ipsi satisfacturum. 
At illt, grotiis pru ofirio oifts, tantum adhuc virium 
tnbi supertsu aiebat, ut ipsemei promiiso te exsol-
*ere pouet. Usqne adeo verum est, neminem etse 
tam senem qui non dieo diem, ud annot tupervivere 
poue te despertt. Quanquam erat non nemo in An-
gUa, qui de tanii thuaun posseuione magnifice po-
ihtt iejactatse, quamvere gloriatum fuitse a/firma-
ret. Certum tamen est Yolcanium oon modo plura 
Cyrilli ioediu Graece poasedisse, sed etiaro Lati&e 
vertitse baud pauca, quoram pars bibliotbeca? 
Leidensi legata [et in Cat. bibt. Leid. inier codd. ex 
tegato Valcanii laadata] etiam Auberti usibus Β 
deinde patuil. 

2. Frontonit Dueai, de quo Jacobns Sirmondnsin 
litteris ad Sebastianum Tegnagelium datis m Non. 
Sopt. 1696 : Jii bibliotheca Patrum Graco-Latina dvo-
buMvotuminibut eomprehema desiii ό μακαρίτης, qui ei 
alia, nt nosti% meditQbaturtNicephorumf Theodoretum, 
Cgrilium, Alex. §t biblia Graxo-Latina. Es quibus 
Sictphorum plaue absolverat, Theodoretum magnaex 
parte confectum babebat. Quod deerat, suppUre ipse 
instituL Ad Cyriilum pauciora colUgerat, qurn usui 
tonen eue pouint, st quh huc aliquando ad eam cu-
"am animum adjiciet. [Cyrilli Opera vix digna esse 
quskgantar, judlcat La Croze Bist. Chri$t. India. 
Rb. i , pag. 46.ΗΒΛΜ. [In Bibliii tacris multum «Idiii-
genter laborarat, unumque hoc oput pras cmleri* urge-
bat. Sed vereor ut in pottcrum iperart liceat, propUr 
novam editionem Grafco-Latinam, qnm hie jam tn-
ckoata est, curanU, ut audio, Jo. Marino, e congre-
gatione Orotorii, viro docto, etc. 

3. Conradi Rittcnhusii, dc quo vidc epist. 352 
t t 353 inter epislolas Yirorum doctorum ad Gol-
dastuin, edilase bibliotheca clarissirai Tbulemarii. 

4. Duserlaiionem de scriptis Cyrilli Alcx. pro-
misit Jo. Garneriue ad Marium Hcrcatorem, tom. 
I I , p. 43. 

IV. / n editione Grceco-Latina Pari$. continentur: 
Tomo I . — α'. Περ\τηςέν «ν*ύματι κα\ άληΟ«ία 

«ροαχυνςσιιος χα\ λατριίας, De adoralione et cultu 
in $piritu et veritate, sive de offlciis Cbristiani ho- D 
miniserga Deum, Hbri X V I I , diaiogi more scripli, 
inqmbasPaltadius et Cyrilhis colloquuntur. Ρ . I -
631. Com versione Antonii Agellii (α), NeapoliUini, 
rongregalionis Clericorum Regularium presbyteri, 
qax primum Lugduni, scd roinus cmendalc 1587 
ia 4, deiude accuraiius Roinx, 1588, fol., excusa 
foerat, I U Latinam editionem Venelam anni 1604 

Sa) Laadat bonc Agdltum Pctms Morinus, p. 
• opusc. 

(b) Agellius tn admonit. ad lectorero : Bo$ lU>ro$ 
eum Lugdunum imprbnendos nmmem, adeo male 
non modo imprimentis negligentia, verum ttiam cor-
riaentig cuipa accepti fuemnt, ut innumerii mendis 
pteni, et, quod miM molestius fnit, annotatiunculii 
marginibus additit rtspersi essent, qua$ neqve ego 
miteram, neqite fecerom : et ita inepte tt abiurda 

omitiam. Gitalur boc CyrilH opas ab AndreaSamo-
salcno apud Anaslastum in Hodego, pag. 542, 
Epbrauno Antioeheno apud Pbolium cod. ccxxix, 
Leontio Byz. in Eutychen; ab Anastasio Siuaila 
quaest. 20,59 el 57; Joanne Damasceno De Tmagio, 
tom. I Opp., p. 400, el in ParaUeU$, tom. Π, pag. 
564, el a catcnarum auctoribus in Pentateucbum. 
Meminit el Nicepborus, xiv, 14, ac Photius cod. xux ; 
Gyrillus ipse sub initium των Γλαφυρών, ρ. 2 (6). 
In anliquis Latinis editiombus tantumraodo primus 
bujus operis liber ex alia interpretatione legilur, 
quae incipit : Supervacaneum opinor rogare ex te. 
Graeca Aubertus deproropsit e codice Yulcanii, 
qnem bibliotbec» Leidensi Hle legaveral (c), el ex 
altero Harlaei, Macloyiensis episcopi, cujus varia; 
lectiones post notas Agellii in calce volurainis oc-
currunt. FABR. — Libr i priores exstant Oxon. i i t 
cod. Barocc. n. 291 Gatal. — ln codd. Vatic. et de 
Harlay, Macloviensis in Gallia episcopi. — Nuia 
opus sit Gyrilli genuinuro, disputat, et conlra Rive-
tum asserit Cyrillo Oudin. 1. c , p. 1015 sqq. HARL. 

β'. Γλαφυρά sive $cita commentaria (allegorica 
magnam partero et anagogica) in loca telecta Pentu-
teuchi, Tomi parle u , p. 1-453. Cum versione 
Andrese ScbolU, S. J. In Genesin Hb. VI I , in Exo» 
dum l ib . 111, in Levilicum I , in Nomeros I , et In 
Deuteronomium I . Hoc opus a veteribus frequenter 
laudatur (d). Latine primum lucem vidit ex Andreac 
Scbotti versione in Latina Operum Gyrilli Pari-
siensi anni 1605. Deinde cum scrmonibus Cyrilll 
pascbalibus ab eodem Scbotio Graece el Latine 
publtcalum esl Antuerp. 1618, fol. Auberlus cam 
Scholtl editione codicem Harlsl contulit, lectio-
numque varieUles In exlremo volumine annotavit. 
Ex Niccphori xiv, 14, saspiceris, Cyrillura ejus-
modi ΓΑαρνρά composuisse non lantura in Penta-
teucbum, scd in libros universos Veleris Testa-
mcnti (e)$ Τα ΓΛαρνρά τα της Παλαιάς Γραφής τυ-
ταχώςείρημ/να είς Χριατον χα\ τήν χαΟ' ήμδίςΈχχλτ-
σίαν άνάγων. In Gcnesin Glaphyra Gyrilli vertit 
Ambrosius Camaldulensis, et edcre voiuit, teslc 
Sixlo Senensi, quod facere, nescio qua de causa, 
inlennisit. FABR. — Leidsein bib). publ. pag. 345, 
n. 15, inter Vulcanii codd. Cyrilli Disserlatt. ar-

i canae in Genesin, Latine. Nicol. Druniezius, Bru-
gensis, Latinam versionem adjecit el annolatt. Ibid. 
pag. 402, n . 9, loci sacre Scripurae qui memoran-
tur a Gyrillo aliisque Patribus Gr. — MonachH 
in bibl. elector. cod. X V I I I , Cyr. Atex. in Ge-
nesin , Exodum, Leviticum, Numerot, Deuterono-
mium. V. Cat. eodd. Β ανατ., ρ. 5. — Vindobonae in 
bibl. Gxsarea cod. LVII , n. 104-107. Gomment. in 

erant, ut alicubi nt audorii qtddem senctissimi et 
eruditissimi viri nomini parcereni. 

(c) V. Cat. bibl. Leid., p. 344, n. 10 et 11, c t pag 
345,n. 25ac26. UARL. 

(d) Vide Tillemonl. toro. XIV, p. 672. 
(e) Gas6iodonis, iu pro<pinio Divtnarum Uctfonum* 

Gyrillum refertinter eos qni totain ^acram Scriptn-
ram a principin ad ftnem Grarco sermofie declara-
runt. 
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Genextn , l ibr i 111, in Exodum, divisus in V scr- / 
moncs; 1n Numtros, divisus in V scrm., in Deu-
teron^ in totidem scrmon. divisus. V. Lambec. 111, 
pag. 249 sq. — In bibl. Bodlei., cod. Cromwell., 
n. 294, Cflf., Cyritl. m qumita et dubia S. Scri-
ptura; sed confcctor Cat. codd. Anglia, e l c , I , p. 
44, addil : ι Gontinct aulem revera Theodoreti, 
episc. Cyrt, QineHiones in Genesin. > Atqne in 
cod. Florent. Laurent. XIX, n . 10, plat. 6, Theo-
dorcti Qiuestionibus in loca dubia S. S. interse-
ranlur quatuor Cvrilli comro. in Numeros fragmm., 
observanle Dandin. in Cat. codd. Gr. Laurent., I , p. 
457 sq. — Οχυη. ia bibl. collegii Lincolniensis, n . 
1540 Cai., Cyr. apus super Genesin. — Yenetiis in 
codd. DXXtll brbl. Marc, Cyr. pars operis inscri-
pti τά ΓΛα^ρά. V. Cat. codd. Gr. Jfarc.,p. 282.— 1 
Ibid. ia cod. Naniajio LXXIX, Cyr. Glaphyra. V. 
Cat. codd. Gr. Nan., p. 160. Eadem in cod. Vatic. 
HARL. 

TOMO Π. — γ \ In haiam prophetam commenta-
riorum libri F , quorura singuli iterum, prtmus in 
λόγους sex, sccuudus in τόμους quinque, tertins 
ttidem in τόμους totidem, quartus in quinque, et 
quintus in scx λόγους dividuutur. Adjuucla est La-
tina versio Laarenlfi Hunfredi, Angli , quam anno 
1562 dicalam Elisabetbas, Angtix reginx, el in edi-
tione Opcnim Cyrilli Lalina Basil. 1566, fol., p r i -
mum editam, Aubertus recognovil, Grecaque pu-
blicavit ex codice Valicano et, qui duos prioros 
tanlum contincbai, Regio. Citatur a Facundo, χ ι , 
7, nec non a Leonlio Byz. contra Eutychen, et * 
Ephraiioo Antiocbeno apud Pbolium cod. ccxxix. 
FABR. — In bibl . Escorial., Cyr. in IV prophetai 
majoret, c l Cyr. aliorumque excerpla expositio in 
lsaiara, leste Plucro in Ititt. per Risp., p. 164. — 
Oxon.in bibl. Bodleiana, n . 652 CaiaL, CommettL 
tit haidm; idem in cod. monast. Benediclin. bis FIo-
rentias, tesle Monlfauc in Diar. ItuL, p. 565, etin 
BibL bibtioth. ms$^ I , p. 4 1 4 Ε. — I lem in cod. 
Vindobon. L X X V H l , opinante Lambccto, ΙΠ, p. 
435 sq.; scd Kollar. pro spurio cum babcl; V. ejus 
not.— Idem et in cap. ι Sopboni», Paris. in cod. 
DCCCXXXVI, η . 1 e t2 , bibl. publ. —Oudin . I . c , 
col. 1025, opinalur, bunc iu Isaiara commenlar. 
fssc raccntioris aucloris,qui longe post Cyrillura in 
otio vixerit, et pluritoos ante sc hujua Hbri habue-
r i t commentalorcs. IIARL. 

TOMO ΙΠ.—δ\ Ιη XII prophetat minoret commentarii 
cum versione Jacobi Pontani, S. J., quihos primus 
Graece ct Latine edidcratlngolsladii a. 1605 [a. 1607, 
ap. Uanibergcr., et InCat. bibl. Letdens.yp. 57], fol., 

(a) Velscri Opera, p. 832. 
{b) lloc opus ex Georgii Trapezuntii versione Cli-

cbloveus prirao ex cod. Romano edidit a. 1508, 
Paris., ap. Henr. Slephan., fol. V. Lambacb. 1. c , 
p. 99, et supra in no l i l . cditt. Latin. Deindc Gii-
chtoy. recogiiovii illud a. 1520, adjeclis quatuor l i -
bris iiitermediis,quidesidcrabantur,et Gbrysostomo 
ei aliis Patribus eccles. a se colleclis. Conf. de Gc. 
Trapcz. versionc fccni Disscrt. Vontance, tom. U, 
pag. 8. ILVJIL. 

FABRICIO. ftf 
auspiciis Marci Vclseri, qni in cplslola (a) ad Vuloa-
uium, a. 1601 data- Egot tte nescias, inqoit, inter 
primos Cyrilli amatore* nomen proflteor: cnju* rd 
hinc conjecturam capias licct, quod amico cnidam 
meo, homini Grace et Latine apprime docto, auctor 
/ t / j , commentarhm in XII prophetas vcrtendt, t« vero 
totum pensum jam absolvit, ct nunc maxime edittonem 
adornat. Prophetas minores decem ex Boica biblio-
theca habuimus, reiiquot duos ex Vaticano. Aubcrtus 
negat, sibi aliura codicem ms. practer Ponlani edi-
tionem ad manus fuisse, nisi quod ad Sopbouiam 
asus est anliquissimo bibliotbeca? Regia* Paris. Ci-
tatur ab Ephraimo atque Leontio Byz. tn bis rom-
mentariis, quemadmodum ct in illis quos in Isaiam 
composutt, propius litteralem sensam, quam in Gla-
phyris, Gyrillus persequitur. FABB. — Oudin., I . c. t 

col. 1024 sq., bonc quoqne commentar. suppositum 
Cyrillo fetum, ct cjusdem bominis qui couitn. in 
Isaiara contexucrit, existimat, pluribos argumcntis 
•ictus. Cyrillo Tero trlbuilur in codd. Bavar. XVI et 
X V I I . V . Cat. codd. Gr. Βαν., ρ . 5. — In tribus codd. 
Escorial., tesle Pluero 1. c. pag. 164 . — Florent. 
in cod. Laurcnt. XXXVII , n. 12 , plut. 6 9 , loca ex 
X I I minor. prophet. et propbela Is. cum CyrilH et 
aliorum expositionibus, indice Bandln. In Cat. codd* 
Laurent. Gr., I I , col. 6 5 2 . HARL. 

T O M O I V . — ε'. /?i EvangeKum S. Joannit tlbri XIIt 

cuin nova vcrsione Jo. Auberti. lu Lalinis edilioni-
bus boc opus exstat ex inlerprelattone Gregorii 
Trapezuntii, quse prodierat separatim Paris. 1520 (6), 
fol. Sed non modo magna, ut solebat, licentia Tra-
pezuntius in bac versione usas cst, sed libros, 
qtnntum, texium, teptimum et ociavum, quos in 
Gnccis codicibus non rcporit, planeomisil. Quatuor 
intermedii ftori, inqoit Jodocus Glicbtoveus, uee 
apud Lattnoti nec apud Grcccos ab tia qui eam, qnam 
potucre, vigitantiam udlnbuerunt, reperti mnl . Nam 
et in illa insigni Romaj pontifiaa bibliotheca quin-
quies, ter quidem Latine (de Trapezunlii vcrsione 
intelligc), £< bi$ Grasce conscripti visuntur, tt ubiqtte 
et eisdem tn locis truuci ac mutili. Ilaque bic, quem 
dixt, Glicbtoveus, Neoporliicnsis, libros illos qua-
taorex suo ingenio supplcvit, Augnstinutn in ple» 
risquesecutus, utnotalum RicbardoSimoni lom. I I I 

ί Εύίοήω critic* Novi Tctt.f pag. 529 et 574. Scd 
quoniam Clicblovei supplemcntum a Gyrilli ipsius 
opere intitulielibrorum quidcm, sed non characlerc * 
typorum vel alia nota per singalas pagiiias agiio-
sceada, distingui satis contigit, hinc factam cst ut 
multi (c) incauti pro Cyrillianis laudarent verba 
Clicbtovei, atque illis ad slabilienda sua, quae vel-

(c) Non asscntior Tbcopbilo Raynaudo, qui in 
Erotematibu$ de bonis et matis libri$'$ pag. 174 seq., 
affinnat, Feuardenliura roedilato supposuisse C\ rillo 
CHcbtovei vcrba , (|uae ibi laudal pro iintnaculau 
S. Vtrginisconceplione. Namfacile boc non advcr-
lcnti contingere poiuit, qucraadmodum contigit Re-
mensibus el Paroelio, qtios arguit Robert. Gocus in 
Gen&ura uriptorum velerum, p. 589, ct Pclro Mar-
tyri , quem reprehcndit Rellarniinas Ub. u De S. Eu-
chamiiayc.25.Eodcninominc aliaminsigncm virum 
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lcut .p la t iu i ulerentur: bonoetiam Clichtoveo mala , 
illarcpcnsaest graiia,atprolaboresuo indignumma-
Uferiati nebulonis elogium a Caveo tulerit. Cjeteruui 
in Joan. Auberli editione, qui prinius Gneca edidit, 
supplcti sunt ex iioUleniano codice Hbri gcnuini in-
tegri. quiuluset sextus, qui desinit in expositione 
capiib x , vers. 17; scplioii vero ct oclavi cftpiosa 

longa fraginenlaoxhibentur curo versionc Nicolai 
Borbonii, Groca? lingua* prof. reg., pag. 6G0-7I3, 
*>\ Galenis in Joaiinem, illa praecipue praclara, quam 
adhuc inedilain a D de Harlay, Macloviensi episcopo, 
iilcndam accepit. Liber nonus incipit a capilc χπ, 
*ers. 49. Cilator Cyrilli Exposilio in Joanneiii a Fa-
cundo, Leoutio Dyz. contra Eutychcn, Epbraimo 
Antiocheno apud Phoiiura cod. ccxxix ; concilio vi 
c i Damasccao in Paralleli$; S. Maximo tom. I I , 
pag. 55, 64, 70 , 87. FABR. — Cyr. in Evang. S. 
Joannis libri t, u , u i , ιν, ιχ, χ, x i , e l xu, in cod. GXXI 
Venct. Mar. V. Cef. codd. Gr. Marc, p. 70. — Ver-
j i o Georgii Trapez. in cod. I , plul . 6, bibl. Malato-
siiana? Caesenatis. V. Afucciolt Catal. codd. in illa 
bibl. lom. f, pag. 28. — In cod. lat. IIMCXXIV bibl. 
Paris. secund. GaL codd, Lat. Par., vo). I I I , p. 241. 
— In permultis caienis et editis el scriplis, repo-
sila sunt Gyrilli fragmenU. In codd. Goislin. V. 
Montfaucoo. Bibl. Coitl.f pag. 41 sqq., 57, 61 sqq., 
64, 66 sq. 75 sq~ 82 sqq. — Ια catena in canticum 
Moysis aViaqae cantica V. ac Ν. T. in cod. Bavar. XV 
(Gal. p. 5 ) . — luGaitlicutn canticorum epiiome 
exposiUouoraProcopu, sophisla! Cbrisllani, e Cyrillo 
Alexandriiio, aliisqae, ιη cod. Augusl. Vindcl., teste 
lleisero in Indice codd. Aug., p. 36. — YindobowB 
in nioltis catenarnm codd. C«sar., e. gr. IV, Χ, XIV, 
XV, XXVII , XXIX, XL, X U I , XLVII , vol. I I I . — 
In cod.CXLVI,n.2,15,21 el 53, CLXVUelCLXMU, 
GLXXXVIII , n . 22, vol. IV ei alibi. — Florenl. in 
codd. Laurcnl. V. Bandin. Cat. eodd. Gr. Laur., I , 
p. 52, 91, n. 24, p. 102, 159, 161, 297 cl 363. — 
Venet. ία bibl. S. Micbacl. in catena Gr. in Evangcl. 
S. MaUbaei, leste MillareWo iu Bibt. codd. S. MicJi., 
p. 508. — Ibid. in bibl. Marci, in multis in varios 
V.acN. libros calcnis, V. Cat. codd. Gr. Jfarc, p. 17 
bis, 20,21,22, 25, £1 , imprimis ccl. Morelt. in Bibl. 
nuta Grcccacl Lat., tom. 1, Bassani, 1802, 8, p.29, 
31 ,33,34, 37, 58,,39,48 ct 49, 83 ac 84. Alque i i i 

rtoiansVossks De bapthmo, pag. 26, solemne Vsse 
ait u l hic errent r i r i docti, quemadmodom et aliud 
agenii hoc accidit tbeologo crudiltseimo, qui in libro 
Dt variit Scnpturm edtiKmftiu, pag. 83, a i l , perico-
pen de adaliera loan. vin, a Cynllo Alex., ot re-
vcra Joannis, wne «lla dubilationis significatione 
disiincle propoai, mulli&que explanari. FABB. — 
Add. Oudin. I . c , col. 1025sqq., qui eliamld opus 
vindicat Gyrillo Alex. HABL. 

(α) Yulcaniu* ad calccm operis hsec ascripserat : 
Ego Bonaw. Vukanhu, BrugetuU hune Gfrilli Tbe-
sauniin, oBm α G. Trapetontio ftdenonbcna versum, 
quod mntla pamm tnmcauel, innumeri$ locis epitomen 
potias qnam veraminterpretationem dtdiuet, non pau-
ca Huim ie stto adjtcmtt, neqne paudora perperam 
tnsiutuli*$et, de integro Lathie verli, t% ordinem quem 
Cqriilui tenuit, qtti letns α Trapczonlio inaudita au-
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aliis aliarum bibliulbecar. cedicibus rass. HARL. 
Τόκο. V — *II βίβλος των Θησαυρών περ\ της 

αγίας χα\ ομοουσίου Τριάδος. Ρ . 1-581. Thesaurusde 
sancta et consubstanUali Trinitate ad Nemesinum, λ4-
γοις λε', Hbris XXXV, cum vcrsione Bonav. Vulca* 
l i i i , qui, A. C. 1615 dcfunclus, hoc opus Graece c l 
Latinc bibliolbecse Lcidensi legaverat, unde ad Jo. 
Aubertum pcnenit. lu Laluiis edilionibus cxslat 
Georgii Trapezuntii (a) parum probanda interpre-
latio in XIV lib. i r ibula, qua? seorsira luccm vidit 
Paiis. 1514,1520, foL (6). Lco Allatiiis Diatriba de 
Georgiit, p. 575 : Opus Cyrilli Tbesaurus nuncupa-
tum, in plcrisque codicibus ms$. Atlianasio Alexan-
drino tributtur, $ub cujus nomine in Latinum inler* 
pretatio Joannh Baptisla Camolii, nondum edita% 

'< qtiod idflm, est pene$ me. Gyrillo vindicatur boc opus 
testiinouiis Ephraimi Antiocheni, synodi sextae et 
multoruin veterum, quos laudant Tillemonlius tom. 
XIV, p. 671, et Petavius Dogmat. tfieotog. de incar-
natione, l ib . v i , c. 15, § V, nec nou Pbotii cod. cxxxvi, 
qui επιχειρηματικών βιβλίον appcllat, κα\ κατα τ?4ς 
Αρείου κα\ Εύνομίου λύσσης γενναίως κα\ πολυτρό-
πως άγωνιζόμενον. Optfmum omnium Cyrilli scri-
ptorum csse ait Ntccphorus xiv, 14, Historiw. Obje-
ctiones anonymi, qui Araitsionea. 1645disserUiiio-
nem de suppoeito edidit, refellit praler Pclaviuiii 
Raynaudus, p. 154 Erotematum de boim et malit 
libris. In mss. codicibus non semper idejn ordo, ncc 
eadem distinclio; unde fortassis eo nomine TrajK-
zuntius aliqaa ex parte excusandus. Iu bibl. Scgnic-
riania, sive Goislhiiana, teste Montfaucono, p. 502, 
in duos libros dividilur, quoriim primus viginli 
priores λίγους conlinet, sccandas posieriores a vicc-
simo usque ad quadragesimum. Qu% porro Tliouias 
Aquinas (c) ex libris Tltesaurorum Cyrilli profert ad 
sutnmam in Ecclesta polcstatem Roinano pomifici 
asscrendam, ei ad qiue provocant Gennadius, sivc 
Georgius Scbolarius l ib. De primatu Rom. pontifnis, 
Audrcas Golosscnsis et synodus Florenlina scss. 5, 
7 ct 8; Augtislinus Anconilanus libro De potetlateEc • 
clcsicv; Jo. de Turrecreiuala in Suinma de Eccle.vn 
el uxApparaiu super decreto unionis Grwcor. in ΓΟΚ-
cilio Florentino, ca Gyrillum Himquam scripsisse 
fatctur Tiilemonlius loin. XIV, p. 671, et Eiias du 
Pin lom. IV, p.44 sqq., el Cyrillo supposita cssc (d\ 

) dacia permntatus erat, servavi: ita ut lectorc* Cyritli 
Tbcsaarum, qualis UU ab attctore ctncinnatus est, 
$int habituri. Dedi enim operam ne quis atiquid α me 
vel adjectum vel detractum jure queri potsct: utqtte 
tententiam Cyrilli, quam fkdelimme pottetn, redde-
rem. Basilem, anno α natmtate Dotnmi MDLXXVI, 
mente Januario. FAHR. — Conf. CataL bibi. Leidens* 
j t tg. 344, n . 14 et 10, inler codd. Bonav. Vulcanii. 

(b) V. sanra, $ I I I , ad notit. edilionn. HARL. 
(c) Ιη IV Sentenliar.y dist. 24, mi. 3 , art. 2, d 

Gontra impugnantes retigion., cap. 3, sub fin., el in 
opusculo contra errorcs Grmcorum* et in Gatetia au~ 
rea ad Mallbaei x v i ; qui locusetiam in mss. Tbomne 
ila ut in imprcssis cxslal, u l ex Guiarlo nofavit 
Ricb. Simou. lom. I I I ttht. criticat Ν. T., p. 471. 

(d) Gardinalis Bcllarminus in Gataloqo ecclmait. 
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probai Joannes LaunoitM parte ι, epistola 1 et 2, ad Α 
Antonium Faurum, et parle τ , epistola 9, ad Tho-
main Fortinum, qua priotes epistolas suis adversos 
YincentiumBaroiiem,9ive Baroniam, tuetur, cap. 10. 
Coitfer Antonii Reiseri nostri Launoium confestorem, 
pag. 41 seq., et Andream Rivclum Jib. ιν Critici 
uacri, c. 19; Jo. Rainoldum in Colloquio cum Jo. 
Eardto, jcsuita, cap. 5, p. 515 seq. FABR. — Add, 
Oudin. 1. c. coh 1028 sqq„ qui judicia Yulcanii, 
Bcllarmiai, RWeti et E l . du Pin, in utramque par~ 
tcm mullis verbis lata, repetiit. — Exsiat vero Cy-
rilH Thesaurus Monachii in cod. C bibl. elecl. (Cat. 
eodd. Gr., p. 58.) — Venetiis in bibl. Marci cod. 
ΟΧΧΠ el CCCCXCII. V. Cat. codd. Gr. Marc, p. 70 
ei 260. — Ibid. in cod. LXXXVIII Naniano. V. Cat. 
codd. Gr. IVan., p. 175 sg. — Fesuli in camobio 
canonieor. The$auru$, intcrprete Georg. Trapez., 
teste Hontfaucon. in Diario Itul., p. 592. — Eadcni 
versio Florentiae in monast. Dominicanor. S. Marci, 
in bibl. monast. S. Crucis. V. Zachar. Jter litter. per 
Λα/., p. 47 et 99.—Paris.inquinquecodd. Gr. bibl. 
publ .— Ια duobns Gr. codd. bibl. Escorial. secun-
dumPluer. inltinerar. per Hispan., p. 164. HARL. 

ξ*. Dialogi novem ad euradem Neraesinum, ad 
quem Thesaurorum Ubrum misit, quemque φιλομα­
θέστατων α&λφον appellat, in quibus Hermias (a) ei 
Cyrillus colloquuntur. Pag. 585-778. Dialogos duos 
poslremos De incarnatione Unigeniti et quod unns 
tit Christus, quos tempore aliquo interjccto demura 
prioribussubjunxisse Gyrillus videtur, primusGncce 
cum versione et nolis vulgavit Bonavent. Vulcanius, ^ 
ad caleem libri contra Anthropomorpliitas, Lugd. Bat. 
1605, tn 4 (6). Ια edUionibus vero Cyrilli Latinis 
exstant modo septera dialogi priores De Trinitate 
conlra Arianos et Macedonianos, ex versione Joan-
nis OEcoIampadii, q u » primuoi [1528. Y. supra, 
S ΠΙ, in iiotit . editl. , tura] a. 1546 Iucein vidit. 
Graece Jo. Aubertus dedit primus ex codice unico 
Auguslan& bibliotbeca?, cujus apographum Hattbias 
Ehingcrus ad eum transmiserat (c). Idera Aubertus 
versionem Latinam Yulcanii servavit, ac pro OEco-
lampadiana aliam novam , vel potius interpolalam 
cxhibuil. Freqaenler citatur boc opus a veteribus, 
ut jam apud Pbotium cod. XLIX, sub titulo Λόγων 
rpb; Έρμείαν, jam Λόγων tup\ τζς αγία; Τριάοος. 

FABRIGIO. 66 

Vide TiUemoatiuro tom. XIV, p. 667 tt 670. OcU-
vam et nonum diaJogum non carere omni suspfcione 
supposilionis ait Jo. Gamerius nolis ad Marium 
Mercatorem, tom. I I , p. 43, idque se ostensurtim 
promisit in dissertalione de libris Gyrilli . Sed dis-
scrlalio baec lucem noa vid i l , et Mispicionem iUam 
omni deslitulamesse verisimilitudinc, mibi persua-
deo (d). Nam u l idem argumenlum saepius iraclare 
Gyrillo consueturo ac solemne, ita bi duo dialogi 
plane genium, slylnm, doclrinam prioram dialogo-
rum spirani, et cilatur nonus a Leontio Byz. ad-
ver$tt$ Eutych.f ac judice ipso Gamerio, p. 56, ad 
Uberatum, octavus ea scriplus est erudilione a t 
vix ullum aliud Gyrilli opus ea de re praestanlitis 
autetiam parexsistat. Dialogo seplimo, in quo de 
divinitate Spirilus sancti dispulat, subjiciuntur, pag. 
660-677, argumentaadidem probandum longe plura. 

η . Scholia περ\ της ενανθρωπήσεως του Μονογί-
νοΟς, De incarnatione Unigeniti. Laline ρ. 779-800, 
addilis subinde pnelerca, quae conciliorum tomi 
exbibenl a Jo. Auberto Grecis fragmentis ex niss. 
bibl. Regia*. Incipi t : Το Χρίστος βνομα οδτβ ορού 
ουναμιν έχει. Prodierat primum ex ofllcina Roberti 
Wkiter a. 1542, in libro Constitutionum synoda-
l i u m ; deindc in CyriHi Operum editionibus Latinis, 
et in concilionim tomis in parle ni Actorum con-
cilii Ephesini, tom. I Binii, a. 1618, p. 564, nec 
non ad calcem libri contra AnthropomorphHas% a 
Bonavent. Vulcanio vulgali Lugd. Batav. 1605, in 
4. Inhujuseditione, quemadmodum et in LatinisCy-
riUi, non scbolia inscribuntur, sed scolia, σχολιά, 
Tclut difficiUa loea et perplexa ; licel faLcatur, quod 
mihi etiam magi* placet, ct verius est, posse eliam 
σχόλια inscribi, vclut σεμνολογήματα. sive gravcs 
sentenlias, aut additamenta ad alios ejusdem argu-
menli libros, a Cyrillo compositos. Idem Vuicanius 
castigationes addidil, ut ex iit cogno&cas quanla reco-
gnitione indigeant etiam alia pleraque, qua arcumfe-
runtur, Cyrilti scripta, mque male atque hoc cum ab, 
inierpretibus, tum α typographis habita. Tbeodore* 
tus dialogo 2 affert quaedara Gyrilli &πο των σχο­
λίων. Anastasins presbyter in ecloga των χρήσεων, 
c. 3, laudat Cyrillura έν άρχξ του α' σχολίου. Fa-
cundus, x i , 7, beatttm CyriUum in libro, quem Scho-
lia nuncupavit, tiiulo septimo. Et rurtus eodem 

script. : « Thetauru* crediiur esae iroperfectus; D 
multa eoim citanluf' a S. Tboma in opusculo De 
irroribus Grcecorum ex Thesauro Gyrilli, qua3 in boc 
libro non invemuntur. > 

(a) - Huncsuspicor esse Hermiaro, cujns irrhbnem 
philosophorum habemus. 

(b) Iniegra l ibr i , quem possideo, inscripiio est: 
Cyrxlli — adv. Anthropomorphitas liber unm Gr* 
et Lat. Eiusdem de Incarnatione Uniaeniii, tf, quod 
unu* sit Chrhtm ac Dominus secunaum Scriptura*, 
ad Hermiam Dialogi duo nunquam antehac eaiti, in-
terprete Bonav. Yulcanxo, c. ejusd. notit. Acced. 
epislotw aliquot hidori Pelusioiw et Jo.Zonarm, idem, 
quod Cyriltu* Ithce iibris argumentum tractontet, 
mukaque toca ex Cyr. libri$ nondum edxth sunt iiz-
%erta. Lugd. B . 1605, 4. BECK. 

(c) V . Reiser. Ini. codd. Avgust., p. 21. HARL. 

(d) Neque Walch. in Historia hacresiura (Ent. 
wurf einer volUtandigen HUtorie der Kezeraen, etc.) 
tom. Y, p. 681 sq., Garnerto assentilur.— Exstant 
Florenl. in bibl. Laarent. Med. cod. XXXV, n. 1, 
Cyrilli Dialofi VII de sancta et comubstantiali 7rt-
Mfate, el alia : nempe n. 1, primus dialogus, ad 
Bermiam presbyteram per laterrogat. el respon-
sionem, quod con$ubtlanliali$ et coccternu* Deo et 
Patri sit Filius; n. 2, capita argumenlorum, quai 
contineutur m Dialogo de Spiritu iancto, caui ad-
ditione aliarum animadversionum; n . 3, De incar-
natione Unigenili, etc. Apponitur dialogus sepli-
roue (an octavue?) ad Hermiam; ei n. 4, D « 
udoratwne eultttque tn ifiritu ei verilate ad Palla^ 
dium.~In cod. X I I , n . 28, plul. 4, Cyrill. ad flct-
miam dt con$ub$tcmtiali Trimtat*. V. Bandtn. Cnt* 
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Hbro, rflulo dedmo. Alque 
SchoKm dicitur, $nb tituiot « 
t t iM.» Andreas Samosatenas apud Anastasium ta 
Hodego% p . 544, κα\ έν τοίς γβγραμμένοις σχο-
λίοις έρμηνεύων τον έν τψ Ευαγγελίω στατήρα. Ci -
latur eiiam ίο actiooe ιι concilii Cbalcedon., tom. 
I I Binii, p. 169, et ab aliis, quorum loca THlemoo-
tios lom. XIV, p. 667, et Garnerios toro. I I Marit 
Mercatoris, p. 216, annolarunl. Hic lllud opns 
efiam inlegrom Lailne ex mss., pag. 218 sq. , 
earaidalios, et a p. 258 ad 241 insigni parte au-
c t i u exbibei, ac versionem vetereiu, quara 
solam habemos, Mercalori vindieat, inler cujus 
acripta in daobus eodicibus illaio reperit (α). In 
prioribuseditkmibas dmditur iu capila 25, in Gar-
oeriana in 35; Pbotiua cod. CLXIX divisam legil in 
capiia tmdeviginti. 

6*. I I tp\ της ενανθρωπήσεως του Θεου Λόγου, του 
Π ο υ τοΰ Πατρός. De incamation* Verbi Dei, Filii 
Patris. P. 801, 802. I n c i p i l : Έ τ η ς θείας Γραφής 
ορθότατη f w c a . In Latiois ediUooibus exslat ioco 
primo ioCer bomiiias, ex Wolfgangi Musculi inler-
prelatlooe : sed Aaberlas servavii vorsiooem, cum 
qua legitar io parle in synodi Epbestna?, tom. I 
Bioli , p. 576. FAB*. — la Maosi colieci. cit., V, p. 
169,170, et in concilior. gcncralium edit. Gr. La-
liaa Vaticana, a. 1608, tom. I , p. 588. — Vindo-
boo* ln cod. Caesar. LXXXIIX, n. 3, De recta fide 
iiber u , ad tmperalrices, in 43 seclt. divieut, ium 

flOTlTIA EX FABfUGK). 18 

n , 5, m Kbfo qm Α tea, ut io BibUotheca $criptorum S. J. narrat Phl-
Quomcdo unu$ Chri~ lippos Aiegambe, CyrilU heortastkos me paschates 

termenes, α s$ Lalimtate donato$}am prelo promptoi, 
$ed suum partnm $uppre$$il, « I Antonio Salmatice, 
qm eotdetn transtulernt, tocum daret. PraHerea a 
Federico Melio, Tbermulano eptscopo, Latine ver-
sos Possevinus memoral. Numerantar bomiliaelri-
ginta, sed ita ut tertia deficere dicatur. Paulus 
vero Guldinus S. J. ex mensitim paschalium suc-
cessione visus est sibl collegisse nullara in medio 
desiderari, sed quae quarta numeratur, babendam 
ralione temporis pro tertia, atque ita insequi caele-
ras ad uliimam usque. 

ip \ Homilia; diversa? tredecim, Graece el Laline. 
β Ρ . 550-416, et una Latine, Deeo quod Verbum Dei 

faclum sit homo, quae incipit : Pro(undumquidem et 
magnum; etjam prodierat Paris. 1545, in 8, p. 
416-417. Hanc Vulcanius quoque subjecerat libro 
contra Anthropomorphitas, p. 201. Homilias quasdam 
Gyrilli et Ghrysostomi, Gallice a se versas, edidit 
Morellus Paris. 1604, in 8. Gennadias, c. 57, de 
Cyril lo: HomiUas compotuit plurima$, qucc ad de-
clamandum α Grcecioe ephcopis memorice commen-
dantur. FABR. — Oudin.l. c , col. 1040, de argu-
mentis singularum homiliarum, et quae in Auberti 
ed. primum Graece luccm aspcxerunt, agit. — In 
variis aolera btbl. exstant Cyrilli bomiliae manu-
scripts. In cod. Escorial. Homiliarum festivarum, 
tomus ι et n, V. Pluer. 1. c , p. 165. Atque ne charla 

oratio, dequa b. 1. eermo csi, De ineamatione Verbi tem?oreque a b a l a r > i n g e n e r e Untum quosdam, in 
Ddf et epigt. ad monachos ^ g y p l i ; inc. Άφίκοντο 
μίν τίνες. Deniqqe Cyrilli eplstola ad Naalorioffl, 
cum Neslorii responsoria. Y. Lambec voi. I I I , p. 
760. Paris. ίο IV codd. bibi. pabJ. BARJL. 

ι». Συζήτησις ictpl τοΰ αύτου. Dujmtatio ejusdem 
argummti per qaaestionea et responsioncs, p. 802-
B04. Inc ip i t : Πώς 4 Θεος αχώρητος έχωρήθη. FABR. 
litcod.Eseonal. teste Pluero,]. c.,pag. 164. HARL. 

TOBI V PARTI π-— ια'. Αόγοι εορταστικοί, Bomilia, 
sivc,ot ab Alexandro Hieropoliuno (4) appellantar, 
KpUtol* putchalct undMriginta,%b A. G. 414 ad 443 
babiuc Tel ad Ecdesias missx, ad indicendoro so-
lemoePatcbatos terapus, qoodarchiepiscopi Alexan-
drini(c) offlcium fuisseconsut. Hasexhibet Au-

quibus serranturmodo plures, modo singolae horailia?, 
codd. aut catalogos codicum nowmabo : Florenttce 
in bibl. Laurenl. Hedic. obvios Bandin. tom. I 
Cat. codd. Gr. Laur. recenset sermones in occur-
tum Domini, p. 419, n. 32, et p. 442, n. 8; tn 
transfigurationem Domini, p. 455, n. 25. — Sec. 
Cat. codd.Anglice, lom. I , in cod. Barocc. n. 85, el 
alibi, u l i jam supra notavimus: in cod. Rob. 
Huntington, n. 5819, Cat. Bodl.t Gyr. homiliae 44, 
Arabice. — Paris. in bibl. publ. hom. in occursum 
Domini in tribue codd.; in trantfigttrationetn, In 
decem codd.; in coenam, \n duobos codd.; in pa-
rabolam vineat, in cod. DCCLXXI; tn paralyticum, in 
cod. MDXCV; in purificationem, in c. MCLXXIII; in 

bertus pag. 1-550, ex ediliooe Grseco-LaUna D laudem B. Mance, in trttroe codd.; el ex Vaticana 
Antomi Salmato, tbeologta* in Ambrosiano Medio-
lanensl collegto doctorit, qua> e Valicano eodice 
cam eomoifnlar. in loea Penlaleuchi prodierat 
Aotuerp. 1618, fol. (</). Uabebal et Andreas Scbot-

biM. plures homiliae, Goptice scr. V. Recens. codd. 
mss. qni ex bibliolh. Vatic. procaraloribue Gall. 
tradili iucre, p. 56 et 57, n . 157 ac 160, et p. 58, 
n. 164. — Taur in i lnbibl . Regia, sermoimaiemnia 

todd. Gr. LauT.A I , p . 59 sq., et 556. HARL. 
ία) Sed Walchius I . c , pag. 680, de l ibri* a Cy-

ri l io coolra Nestoriuna compoatis , dubitat eam 
Tersionera essc plenam atque lntegram, el annotat 
Tersionera velcrem exsiare i n Mansi Collectione 
concMor. amptiuima, l om.V, pog. 141,2,5. HARL. 

(b) Alexander Hieropolilanus epislola ad Acacium 
Berrbocnsem, apad Balui. p. 762 Νονω Coltect. 
concilior : Lucidum est cuilibel legcnli cum veritati* 
amort capitula tjut (Cyrilli) et Epistol&ad Hfbrtros 
interprflntiontm ei etriitota* vel festfra*. vcl atias. 

et univena eju$ comcripta, etc. 
(c) Sitniles exstant homiliae sive episti>Ia? pascba 

les Athanasii et Theophili Aiex., u l omillam quas 
Dionysii Alex. memorat Eusebius, Lucii Alexau-
drini Hieronvmus c. 118 Catalogi. Confcr Tille-
mont. lom. XlV, p. 269, 270. 

{d) Anton. Salmaliae proJcgg. erudita E)l. du Pin 
in compendium conlraxit, fil inde Oudin. 1. c , col. 
1055 sqq., verbotenus rclulit, el col. 1056 sqq. 
late perseqnitur singularuro homiliarum argamcnta* 
HARL. 
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Ρ,ΙΙΜΛΓ. e i tn S. ΡΛ*1*Μ, in codd. L I X t t CXY. 
\.Catal. eodd. Cr. 7««r., p. 165 ei 217. — Yiado-
bonx iu bibl. Gxsar. in ood. LXXVI l , n. 51, qotu-
que bomilia», et n. 40, kom. de Panle ^episcopo 
Emcseno, et de incarnat. Domni, el posterior eliaja 
iu cod. LXXXVUI, n . 5, in fettum Purificat. in 
cod. CXLVI, n. 17. Y. Lambec. Comment., 111, p. 
586-592, el 476 — Ac vol. V, p. 260. — In virg. 
Mariam, Epbesi conira Ncstoriura habila. Ib . in 
•o l . Y l l l , col. 620. In Jo. Palusx Encyclopad. phi-
lol., vol. U, esl p. 522 Cytilli contra Ncslorium 
urmoy diclus i i i synodo Epbesiiia; pag. 526, De 
Sotere noslro Deo et homine; el p. 529, de eodem 
argumenlo sermo diclus Epbesi ui templo, die 
S. Joannis evaiigclisla?. IIARL. 

ι γ \ Epistota LX Cyrilli el aJioruin Graece et La l i -
tine. Pag. 1-213, exccplis paucis, quae Laline lan-
tum repcriri poluerunt, depromptae ex Aclis con-
cilioruin, Epbcsini, Gbalcedonensis [in Bibl. Patr. 
vol. 1, p. 415, ed. Paris.], elc., ul infra in iudice 
aJpbabctico bomiliaruiu, epislolaruin el miuoruin 
opusculorum Cyrilli distinclius aniiotabilur. Ex 
his Lutinae ediliones Operum Cyrilli exhibenl epi-
stolas XXXIX, ex Yersione Wolfgaiigi Musculi. Ex 
epislolis C)ril l i ad Nesloriuni et Juannem Antiocue-
nuiu afleruntur qusedam i i i parte ui conctlii Gbal-
ccdouensis, tom. 11 Binii, p. 349. FABR. — CeiLier 
in : Uistoire des auieurs eccUt., toni. UI , pag. 288, 
illas epistolas diligenler receosuit; Oudin. quoqoe 
1. c , pag. 1040 sqq., L X l CyrUli epistolas, qua-
rum plurimae ad bisloriam coucilii Ephesini, et ad 
disscnsiones Cyrilli cuoi Jo. Anliochcno aliisque 
Orientalibus porlincul, eniuueral, c l de noniiullis 
quacdaui aiuiolal; dcuiquc, « quibus (opislolis), ait, 
addi possiul aliae duae, nimiruui cpislola Cyrilli 
Alex. ad Oplimuin cpiscopuai, in verba Geneseos, 
OmnU qui ocaderti Cain, in $eptupl*m puuielur, 
etc., Gr. et Lat. cdita iu Qnonico AUxandr. ed. 
Nattb. Baderi; allera, inscripta : Commonitorium 
dcNestorio, quod priiuus in lucem exlulii Slcpbanus 
Baluzius, Gr. et Lat. in Nova coliectione concilior., 
Paris. 1683, fol., p. 377; dcuique prologus S. Cy-
rilU pro cyclo xcv annorum, Latine lanlum ab ^Egi-
dio Bucberio, S. J., sub fiuem Gonimentarii in Ca-
nonem pascbaleui Vtctoris Aquiiani. Anluerp. 
1655. ι Infra, n. 150, asserilur edilio a. 1654. — 
>Yalch. quoque in Ifttt . / r r r . , Y, passim, e. gr., p. 
553 sq., 336, 358 et alibi, in primis pag. 382-410, 
frequenlem epistolarum Gyrilli facit nienlionem ad 
iliustrandam bUloriam baereseos Nestorianae. Man-
aius in Colleci. concil. amplist., lom. lYe l Y, recepil 
eas qiue ad conlroversiara Gyrilli cum Ncstorio 
pcriinenl. Add., vol. I , p. 700, X L V ; dc Gombe-
fisii cdit. Maxtmi, voL VIII , p. 741 vel. cd., ei vol. 
IX, de Pboiio, p. 395, LIV, vet. ed. — In multis 
codd. scrvabe gant cpisloto, nunc plures, nuuc 
pauciores, aul utia altcravc. Dc codd. Qvsarcis 
Yindoboiur. Y. Lambcc. Commcnt., iu indic, ad vol. 
U l , IV ct VII I , aut Ncssclii Catzl. iu ind., p. 14 

FABRIGiO. ϋ 
aq. — NaniiuHa sant Florenlix in codd. Laureat 
V. Bandiii. Cat. codd.Laur.X p. 122, n . 34 ;p . l 29 , 
a. 22 ; p. 544, n. 7 ; vol. U , pag. 114, n . 3 ; plu-
res in codd. Anglias el Ilibern. scc. caial. in bibl. 
BodleL n . 26, 85, 86, episl. canonica ; I K 91, 142, 
185, 1174,1220, 1953. — Tom. I I , intcr cod.Gale 
n . 5905, epiUola canomca cuni scboiiis, elrp. ad tpi-
tcopto likym ae P&Uapoleos. iiilcr.codd. Mori , n. 
9198. — Dublini, n . 277 c l 280. — Taurini in biW. 
Begia episi. ad Domnum ct ad epucop. Libya Η 
PenUpoL in cod. GV, p. 197 Galal. — Paris. in 
sedeciin codd. GnecU biW. publ. sccvmduiB 11 
τοΙ. GaUl., tt sex Lal . in iom. 111 ac IV. — £pt -
ttoliB eunonkm Gr. el Lal . cum scboltis Theodori 
Balsamoois, in GuU. Bereregii Pandect. cauon. 

' Oxon. 1672, fol . , iom. I I , part. i , p. 176 sqq. — 
Inter cpp. esl p. 174 ed. ep. ad Maximum aliosque, 
qua3 esi dtsp. coulra eoe Occideutales q«ii Tbcodori 
pbicila consonare com formula, diccrcnt, fidei N i -
caena?, e l sub nomine : Expotitio in symbolum. 
exslalin codd. atque In Uansi CollecU, eic., toia. 
V, p. 383. HARL. 

iff. Προσφωνητιχος ad imperatorem Thecd<mum 
Juniorem, κχρι τής ορθής άστεως , de recta tw Do-
minnm nottrum Jesum Cktuium fide. P. 1-42. Inci-
p i l : Της μεν έν Ανθρώποις εύχλεώς το ανώτατο*. 
Scriptus Α. C. 450. Vide Tdlemoniiuai loin. XIV, 
ρ. 340 sqq. lu Lalinis edilionibos occurrit i o . €Eco-
lampadit inlerprelalio. Gum alia veretone io parlc ι 

, 'Aclomm ooucilii Ephesini, Ronue 1608, alqoe in4e 
' in Biniaiia a. 1618, tom. I , p. 20, alquc Labbeaoa 

l o n . 111, p. 45, ciutur in conciJio vi Aclionc 1 
el 10. 

ιε\ ΙΙροσφωνιριχος ιαΐς εύσεβεβτάταις ρασΛιαιακ, 
λόγοι φ. Libri duo de rcela fide ad religiomsinuis 
regina*, Theodosti iunioris conjugem, Liciniam 
Eudoxiain, sororcsque, Flacillam et Pulcberiaiu. 
Sub idcm lcuipua scripli cum superiore. Prior pag. 
42-127. Incipil ϊεμνολόγημα μέν οίχουμενιχόν. I V 
elerior ρ. 128-180. IncipU: Τοϊ; το θείον χα\ οΟρά-
νιον ΙερουργοΟαι κήρυγμα. Giianlur ρ. 48 sq. loca 
Albanasii έχ τοΰ Περϊ σαρκώσεως .Ιό^υ, AlJici 
episcopi, Anliocbi epbcopi, Aiupbilocbii episcupi lco-
ni i , έχ τοΰ Περί ri}c σάρχα γεννήσεως, Ainwo-

) uis, episcopi Adriaiiopolitani, Joaunis, cpiscopi 
Gonstanlinopol., Severiani episcopi, YilaJis episco-
pi , έχ τοΰ Περϊ χίστεως λόγου, et Theopbili epi-
scopi, έχ τοΰ προσφωνητικοΰ λόγου χρός τους φρο-
rovrrac ta Ήριχίτονς. In Lalinis editionibus oc-
curr i l Jo. OEcolampadii iul^rprclalio. [V. supra ad 

I I I , de edilt. Lal .] Sed Aubcrlus senavil vcrsio-
neai quacuui hi l ibr i prodiere iu parte ι Aclorum 
concilii Ephesini, edit. Biniaiue (qu* jam uiibi ad 
mamts), lorn. 1, p. 43 c l 90. Gilanlur ab Epbrauuo 
c l Eulogio apud Pbotiuin cock ccxxix, ccxxx, el a 
LeoneM. epislola 134. FABR .— Coul. Walcb. I . c., 
pag.58i sq.—Vtndobona? ia cod.C;es. LXXXYIIl , n. 
3, De recla pde Hber secundus ad inn>eralrkcs, in 
qtiadragtuta iria capita divisus; alque l.aml»cc-
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Cornm., ΙΗ, ρ . 475, not., eum librum, cxistiinat, a Α synodi Epbesin», lom. 1 Binit, pag. 511, aactore, 
GyrtUo ipso tn tot capila iuisse divisam; cootra in 
conciHormn gencralimn edit. Gneco-Lat. Vaticana 
a. 1608, ttwn. I , p. 216, divisus esl in capp. quin-
quaginta noYero. — Paris. in bibl. publ. cod. 
DCCCLXXXVII, n . 3 ct 4, Expositio orthodoxw fi-
dei et opusc. dt Trinitate. HARL. 

TOMO VI I . — ιςΛ Κατα των Νβστορίου δυσφημιών 
πεντάβι^λος άντί££ησι:, Adversus Ncstorii blasphe-
mia$ contradictionum Hbri V, pag. 1-145. Cum ver-
sione Auloaii Agellii, Acernensis eptscopi (β), qui 
primus olraque lingoa ediderat Rom. 1608, fol. , 
curo notis, adjonctos Golieclioni conciliortmi gene-
ralioni, Pauli V poaliOcis aaspitijs Graece et Latine 
vaigalonim a Jacobo Sirmoiido, quoniam in mss. 

ut Videlur, Peiro Horino, cujttsopuftcula, st plaect, 
vide Paris. 1675, in 12 excosa, p. 549, 551, 555. 
FABR .— Monacbii In cod. C. De reeta fide capiu 12 
contra Nesloriuoi. V. Cat. codd. Gr. Bavar., p. 38. 
— Vindobonae in cod. Caesar. GLXl, n . 5, ex GyrilK , 
duodecim contra Nestorium capilibas anatbema-
lismus noaue, com anlirrhesi, shre coBiradictiom», 
Tbeodorcti, cpisc. Gyrensis, et apologia S. C y r i i l i ; 
agitur ibi de processione Spiritus sancti. V. Lam-
1>ec., IV, p. 559. — Ια cod. Barocc. GLVltl capp. 
12 contra Ne$torium. Ilem in Iribus codd. bibl. 
publ. Paris. — in Mansii Goliect. etc, V, ρ. 1. Goll. 
tom IV, p. 1419. —De la Croze in Thesauro epi$tot.f 

tom. 1, p. 195 sqq., multa scripsit de Cyrillo ejus-
codicibus Graects syoodi Ephesinae iuTenti fuerant. Β que Apollinarismo, ct intcr alia : c Si quid judico, 
Vide Sinnondi Opera, lom. IV, p . 612. Meminit bu-
jus opcris pentabibll Gyrillus ipae epist. ad Eulo-
giuni, p . 134, el priore ad Succensum, p. 140. Gen-
nadins cap.57, qui Ιλεγχον appellat, ac Pbolius cod. 
XLIX et GLXIX. Exterpla e NesUmi tibru, tum 
quae in boc opere CyrDlos oppngnanda sibi sum-
psil, lura qnse Ephesino concilio (4) Petros, nota-
rionim priraicerius, obtulit, tom. 1 Binii , p. 198, et 
lom. U, p. 138 sqq., lum teriiam coUeclionero, a 
Cyrillo Epbesi factam, et ex sola Latlna Marii Mer-
catoris versione adbuc saperstiieta habes in Merca-
iore Garnertt, lom. 11, pag. 95-110; qaibas idem 
Garaenas aua ib\ Nestorii dicla, e Cyrilli scriptis 
a se collecla, addidii. FABH .—Couf. Walcb. Hist. 

disceptatio com Nestorio et liles cum Orientaiibasip-
sam erudierant, et ad meliorem frugem rcvocaverant. 
Aliquo modo παλινφδίαν cecincrat, e t , quae in 
Anatbematismis duriora videri poterant Orientaii-
bus, locutionibus hajus modi non assnetis, emolli-
veral et correxeral, > etc. lbid. promisil de la Groze 
Historiam Anathematitmorum Cyrilti, in qna opi-
nionem bominibus eximeret, qoae multorum pe-
ctora occopavit, anatheroatismos illos essc concilii 
Epbesini, i . e. Ια Ulo jadicio pablico probatos; 
osiensurura se polllcetur, Cyrillum, etsi boneslo 
modo, quaedam, in Anathematismis incommode «l 
duriter dicta, postea revocasse el correxisse. Atque 
orientales metropolitae atque ad synodum Chal-

t>*m. V, p. 361 aqq., ct passim.—In bibl. Esco- C cedonensem legaii Cyrillum ejusqae asseclas 
naJ. cod. capito decem adversna Ifaetorium, mdice 
PJuero 1. c , p. 164.—Capiia adrersusNestonuni, in 
tribits codd. bibl. publ. Paris.—In cod. Baluzii,qui 
conlinct Niccta* Chonialse Acominali Panopliam do-
gmaticam, cojas indicem Gr. el Lat. edidit Montfauc. 
i n Pafoogr. Gr., p. 320 sqq., est p. 130 indcx tomi 
OCtavi: De ttta et hctrm Nettorii, deque diclis divinis, 
quibta S. papa Ahxandrict, Cyriliu$, hujuimodi /uc-
retbi erertit.— In cod. Roe in btbl. Bodlei., n. 272, 
dispolalio inter Gyrilluoi et Nestorium. — Leidae in 
cod. Gr. bibl. publ. Cyrilli quaestiones conlra Nc-
alorianos. V. Catal. bibl. Leid., pag. 356, n . 60.— An-
gustte Vindel. in cod., Cyrillus et Damascenus con-

I I I 

tribns KbelHs ( apud Mansium (om. IV, p. 1403 e i 
1405, atque in Synodko, a Baluzio edito, tom. V, 
cap. 54, p. 805, atqne cap. 55, p. 808) incusaruat 
errorum ApolHnaris, Ari i et Eunomii. Idem fecerual 
Oricnlales, in epislola, ad Rufum Constantinopoli 
data, Gr. apud Mansiura tom. IV, p. 144. Atenim 
negat Cyrillus in epistola ad Acacium, Lat. in Sy-
nodico cap. 56, p. 851 sqq., se unquara favisse 
Apollinarii aliormnque erroribus : scd fenoval i l -
lam accusationem episc. Alexander in respons. ad 
Acacium, in Synodico cap. 57, p. 855 sq. Walch. 
p. 535 , 589 , 595; atque p . 581, contra Tillemonl. 
p. 516 monet, haad probabile videri a Thcodosio 

irniYe«toHonoi, V . Reiscr./ndi<r.,elc., pag. 39. HARL. ^ imperatore poslulatam fuisse ut Cyrillus ipse sua 
tV. ΈπΙλυ^ις των δώοίχα κεφαλαίων. Expianatio 

X I I capitttiorum, sive anaUiemalismorum (c) adver-
sus Ncslonuro, composita in synodo Ephesina a. 
451, pag. 145-157. In Lalinis edit ionibu9 legitur e 
versionc Wolfgangl Musculi. Sed Aubcrtus pra3tu-
l i i vereionem quacum exstal in parie m Aclorum 

ία) In Nic. Toppi BMotheca Napotetana. in Na-
poli, 1678, ΓοΙ. ,ρά. 23, Anton. Agelias dicitur inler 
alia Cyrilii Ubros XVII De adoratione in tpiritu et 
peritate e Graeco in Latinum Iranstulissc ac scholiis 
i l lnairasee, Romx ap. Georg. Ferrariom 1588, fol. , 
ct ejosd. GyriHi libros V adversus Ne$torium Laline, 
vrrttase, sictiti ejasdem epislolas I I ad Succesaum 
1 'p iscopun; ibid. ap. eumdem (anni indiciom non 
addiiur: qoare proDabiliter circa idem tempus, quo 

X I I capita condemnaret. Sed qui plura de tlla cum 
Ncslorio aliisque liie et conlenlionc ulriusque par-
tis resciscere cupiat, is legat lotam Walchii I . c , 
cap. 2, expositam bistoriam, p. 541 et 670 sq. Idem 
agit de lbaf primum presbylero, dein episcopo 
Edesseao, precipuo Nestorianse Iiaercseos patroao 

aateccdeas liber, prelam reliquii). HARL. ^ 
(b) In veleri versione concilii Ephesini, p. 471 

8cq., apad Baluziuoi Novac collecl. condlior. et p* 
625 eeq. 

(c) Vidc de analhemalismis illis infra indiccm bo-
miliamni ct epislolarum, in τοΰ Σωτήρος ήμων λέγον­
τος, et de tempore, quo exposilioncm banc Cyrilloa 
elaboravit, Tillcmontium toui. XIV, p. 469. 
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ti de ejus epistok ad Marin. in Uansi coll. tom. / 
V I I , p . 543 sq., m qua minus plene expooitar h i -
iloria tarbarum. Plura dc ejus fatis oarrai A&seman. 
ia Bibl. OrienL tooi. I , p. 199 sqq. HARL. 

ιη', 'Απολογητικ&ς ύπερ των δώδεκα κεφαλαίων 
«ρδς τους της Ανατολή; επισκόπους, Apologeticus 
pro X I I capitolis adversas oricntales episcopos, 
qaoruin oomiue Andreas Samosalenus objccltoaes 
ecripserat p. 157 - 290 . In Latinis edilionibos ex-
stal Woifgaogi Musculi interprelalio, additis etiam 
aliis nonnulhs ex Actis concilii Ephesioi. At Au-
bertua edidit, uli Graece et Latine legitur in parte 
ui Actoruni syaodi Epbesio», lom. I Binii , p. 
518 (α). Exstal ei cum Marii Mercatoris versione in 
Mercatore Garnerii, lom. I I , pag. 152. CyrrUum έν 
τ ζ προς Ανατολικούς επιστολή laudat Ephraim ' 
apud Pbotiunacod. ccxxix, p. 422,425, 451. 

ij&'. Προς τήν παρά θεοδωρήτου κατα των δώδεκα 
κεφαλαίων άντί^ησιν , Adver$u$ impugnalionem XII 
capitulorum α Theodorito editam, praemissa ad 
Evoptium (b) Cyrilli epistola, et Tbeodoreti ad 
Joanneta Antiocbenum; nec non ejusdem Theodo-
reli ανατροπή, sive oppugnatione illorum XII capi-
tulorum, p. 200-249. In Latinis editionibus exslat 
e versione Joan. GEcolampadii, sub titulo libri ad 
Evoptium. Cuni illa versione primum luocm vidit 
in Antidoto adversu* hwreses, Basil. 1528, fol. Sed 
Aubcrtue praetulit versioueoi, quacum occurrit ia 
parte ν Actorum concilii Ephesim, tom. I Binii pag. 
314. Legitur et cum Marii Mercaloris versione in j 
Uercatore Garnerii tom. I , p. 178. Memorat boc 
scriplum suum Gyrillus ipse epist. ad Eulogium, p. 
154, et priore ad Succcnsum, pag. 140. De Tbeo-
doreli contra.GyriUum conlenlioae videndus Leon-
tius De sectity p. 454 seq. FABR. 

Dcfensio capitulorum XII suorum adversus Theo-
doretum, Paris. in cod. DCCCXXXVH, n. 1, et 
cod. DCCCLXXXII, in quo sunl Cyrilli ad Nesto-
rium epistoke el anatbemaUsmorum capita X I I ; 
Tbeodorctf epistola ad Cyrillum, qua primuoi illius 
caput confutatur; Cyrilli epist. ad Evoplium, qua 
primum capnt dcfenditur; alternae reliquorum ca-
pitum refutalioneset defcnsiones; Cyrilli homilia De tn-
carnatione Dei Verbi; ejusJcm Commomtorium ad Eu-
logiuro apocrisiarium; excorpta e scboliis De incarna-
tione Unigeniti; etCyrilli epistokeduaead Succensum. 

Florentixin bibl. Laurent. cod. X I I , n.0, plul. 6, 
Cyrilli anatbcmatismi X I I , ita quidcm digcsti ut 
corum quilibet subjectam habeat Cyrilli explanatio-
nem, Theodorcli reprehensiones, ac rursus Gyrilli 
defensioncm, sive rcsponsuin: ordinem ac diversita-
lctn lcctionum quarumdam ab editis uberius indi-
cal Baudin. in Cat. codd. Gr. Laur. I , pag. 118 sq. 
— Ibbl. incod. XXI , n. 8, plut. 4, Gyrilli anathe-
matismi X I I , cum eorura explanationibus, Theodo-

(a) In cod. Bavar. L I I I , in cod. Flor. Laurenl. 
XVII , n. 20, plut. 7, inscribilur: Advcrsus eos qui 
dicunt rccte hnbere Nestorii placita; in margine 
contra Andream, n. Samosatcnum. V. Bandin. 1, p. 
128. HARL. 

FABRICIO. « · 
reli objectioaibas, ac demum CyrilU defensloaibaft 
i . responsis; de quo cod. V. Bandln. I . c , p . 544, 
qui annolat, objeciionem primaui scptem circiter 
versus initio longiorem esse in codice; Cyrilli vero 
responsiooem decimaua esse in flne longiorcm; ex-
trema esse GyrtUi dcfersionis contra Orienlalinm 
objectiones; undcciroi denique ac duodecimi aoa-
ibemalismi objectiones ac dcfensiones non esse eas 
quae leguotur in ed. Auberti lom V I , p. 256-240, 
sed quae exslent in Apologcttco adversus OrieataJes, 
p. 190-198. 

Vindobonae in cod. LXXVII , in quo plures sunt 
GyriUi aliommque epUlola?, ad banc potissimum 
controversiam periinenles, et plures coocilii Epbe-
sini relaliones ad imperatoree, atque epislola? alia-
que opascula. Legitor n. 48 Cyrilli eptstola ad 
Evoptium contra Tbeodoreti impugnalionem XII 
anatheroati&momm, ac n . 49, Cyrilli XU Anathem. 
conira Nestoriiim, eorumque explanatio oorain con-
cilio Ephesino, u l et eorumdem defensio adversus 
Tbeodoreti reprehensiones. V. Larabecii Commeni. 
I I I , col. 592 sq. , ubi vero Kollar. animadverlit esse 
apologiam pro X I I Analberaatismis adversus Tbeo-
doreturo, ei tamen immista essc nonnulla tam ex 
eorumdem explanalioue, quaro eliam ex apologia. 
adversus Orientales desumpla; eldignabrc omnino 
esse qiHD cum edit. Auberli lom. V I , pag, 203, 
conferantur, quippecum vel prinwc Tbeodoreli an-
lirrheaeoe iniltura ex bocce cod. integrius dari pos-
sit. In cod. GLXI, D . 5, Anaibematismus IX, eum 
aulirrhesi Tbeodoreu et apologia CyrilJi: agitur de 
processione Spiritoa sanctL V. Lambec. IV, p . 
559. HARL. 

κ1. Απολογητικός, Apologeticus ad imp. Theodo-
sium. Pag. 241-252. Incipit : Ή μεν θεία κα\ ακή­
ρατος. Ια Lalinis edilionibus legttar e versione 
Wolfgaogi Mosculi. Sed Aubertus praHoli t illam 
quacum exslat in parte I U Adorum concilii Epbe* 
sioi, p. 597. Vide de boc Apologetico, po«l conci-
lium Ephcsinum scripto, Tillemoolium lom. XIV, 
p. 501. FABR. — Ια Mansi Collcct. ampixn. amaJ., 
V, p. 248 s q q . , 257. — Ια bibl. Bodlei. iu cod. 
Laudt, n. 1271 Galal., Cyrilli quatripartitus apolo-
getiats. HARL, 

[V. Fabric. De tcriptorr. de terit. rel. Ckrist., 
cap. 2, § 26, p. 99. HEUII . ] 

κα'. Ύπερ της των Χριστιανών εύαγοΰς θρησκείας, 
προς τα τοΰ έν άθέοις Ίουλιανοΰ. Pro sancta Chri* 
ttianorum religione, advenut tibros impii Jutiani, 
libri X% circa A. G. 455 (c) scripti ad Tbeodosium 
Juniorem. Pag. 1-556. [Divcrsa est in senleatia 
La Grozc, llist. Chmt. l i td . , l ib. i , p. 16. H E I M . ] 
Hoc pncclarum atque crudUam epus io Latinis 
editionibus exstat e versione Joaanis OEcolaaipadii, 
quae primura vidit lacem [1528. V. supra ad % I I I 

(b) Ptolemaidis, Peatapolcos regioais, episcopuiB. 
Vide Libcraliim, c. 9. 

(c) Vide Tillemont. lonu XIV, p. 671 [Fabr. in 
Dclcctu argum. et syllubo icriptor. qm vcrtUit. 
Chribt.... ancruerutit, D. 99-106. UARL.1 
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aonot.] Colow. 1546. Librura primtun Gwwte p r i - Α 
imis cum nova mellore versione soa a. 1619 ad 
editionem adornavi t Nicolaus Borbonius, professor 
et ialerpres regros (a), in ciijus opuscults utraque 
l i ngua prodiit Paris. 1630, 1654, 12. Touim opuf 
Gracce e( Latoie primura in Auberii editioae con-
spiciiur, iiber primas ex Borbonii, cateri ex Au-
berti intcrpretatione. Atqne ita recusom lingua 
otraqne est ad calccra Opernm Juliani, ex Exech. 
Spanhemtt recensione Yulgatornm Lipsiae 4696, 
fol. Yidentur eliam bi Cyrilli l ibr i translaii ferri 
Syriace; nam laudantnr a Nosc Barccpba parte I U 
De paraduo, pag. 425-429. Ε Gracis citani Jo. Da» 
masceDUS in Paralltlii, ei caleoa Possiniana in 
Marcam, pag. 343, laudat Gyrillum έν τοις προς 
Ιουλιανών κεφαλα(<υ γ*. GoncHium i t , aclione 40, * 
tom. I f l Bum, pag. 93, έν τοΰ χατα των "Ιουλιανοί 
δογμάτων βιβλίου τρίτου, άπο λίγου δεκάτου. Memi-
o i f e i fttcepborae xnr, 44, et ante bos Theodoritus 
tpist. 85. Primom modo Jaliani libnim confutatom 
a Cyrillo conjicit Lud. Ellies do Pin lom. IV Detcri-
ptoribus ecelaia$Ha$y pag. 48 : / / parait qu%il ή*α 
rifute qne $on ptemet livre, dan$ lcquel cet apostat 
attaquait en ginerat ta retigion ckritiennc. Sed faJH-
tur Sdem, quando pag. 52 libros Cyrilli ccmtra Julia-
num a Nic. Borbonio atraque lingaa anno 4650 
ediios scribil, nam primum tanlummodo libruro, 
Ot d\xi, \u\galam ab eo constal. FABR. 

Vindobonas in cod. Gaesareo XIX, n . 14, et cod. 
LXXYH, n. 9, fragmenlom sWe pars conttnua l ibr i ι Q 
amtra httianum. V. Lambec. cnm Kollarii mrta 
Comment. V I , part. n , p. 242 seq., ac ?ol. VII, 
pag. 299. 

Monacbii in cod. GI eleclor. bibl. Cgrilli eontra 
JuUan. toro. V. Idem contra Anthropomorpkitas. 
Prfmtis toroos l ibr i n contra Jutian., item tom. Π, 
I I I , IV , 4f, ejosdem libri secundi. V. Cat. codd. Gr. 
Bavar., p. 58. 

b i bibl . Marc. Venet. in codd. Γ.ΧΧΠ, CXXIII et 
CXXIV, contra JuUan. l ibr i x, sec. cat. codd. Gr. 
Marc., p. 70 el 71. 

I n bibl. Escorial. Acclamatio ad Theodttium, et 
e* confoutionibus adversas Jalianom seciiones 10 
l i b r i n , teste Ploero in Itiner. per Hi$p., p. 464. 

Paris. m bibl . pabl. cod. MCCLXI, Antirrhetica D 
adv. Jultanvm, l ibri I I I . HARL. 

x ^ . Κατά 'Ανύρωπομορφιτών, Contra Anlhropo-
morphitat liber, pnemtesa epistola ad Calosyriam (b) 
tpiscopom Arsenoilrm, quem άγαπητδν χσΛ ποθεινό-
τατον appdlat. Ρ . 563-398, cum Yersione Bonavent. 
Yalcanii, qui primus Gnece et Latine cum nolb 
(qase et ipsoe in Auberti editione ad calcem YOIU-

(a) Obiit 6 Aognsti 4644. 
(4) Vide * Vide THIemcmt. tom. XIV, p. 665et 669. iOu-

diu. , l o m . l , p . 1046.] 
(c) QaibDsdam exeinplaribas DOYIIS titalos prse-

i x a s cani notatione anni 4608, adjonctaqve Gre-
gorli TbamMtargi de SS. Trinilate brevi canfe»-
«kMt. FABR. — Altara editlo iascripia est: D. Cy-
ni f i — iiber de SS. TrwHate, H*imprmii de persona 
Ckristi ageru9 ez msto cod. tiract de$cnptu$* Lati** 

FABRIGIO. 66 
miais legantur) volgaverai Lugd. Balar. 4605, k i 4. 
Gotelerio io nous ad Monummia Grafca t o n . I I I , 
p. 557, testc, bic llber taseribitorin aliis cedieibui 
mss., Solutiones dogmaiicarum qumtionum, prpposi-
tarum a Tibcrio diacono et fratribus : Επιλύσεις 
δογματικών ζητημάτων έπιζητηθέντων παρά Τιβε-
ρίου διακόνου χαΐ της άδελφότητος · vel Επιλύσεις 
των προσενεχΟεισών πεύσεων παρά Τι6ερίου 
διακόνου χα\ των αδελφών; vel denique Κυρίλλου 
προς Τιβέριον. FABR. 

Sic in cod. Laurent. Medic. X I I , n. 52, plut. 5, 
έχ τών επιλύσεων τών δογματικών έπιζητηθέντων 
περ\ (forsan παρά) Τιβερίου δ:αχ·5νου, etc. V. Ban-
din. Cal. codd. Gr. Laur, I , p. 47 sq. — In cod. 
XVII , n. 21, plut, 6 : Έπίλυσις δογματικών ζητημά­
των προτεθέντων τψ άγιωτάτω Κυρίλλφ. Diffcrt et 
numero et ordine ab editis. In codice praemiltitur 
epistola, Άξίωσ:ς, etc. Supplicatio tradita S. Cy-
ryllo — α fraternilate; qnara epistolam, in edi-
lione desideratam Baiidin. 1. c. p. 428 sq. inlc-
grara Gr. edidit, tum. n. 22 sequitur Cyrilli epistola 
ad Galosyrium, episcopuro Arsenoitem, adversu» 
eos qui Deura antbropomorphum slatuunt. Add. 
eupra ad n. VU. HARL. 

χγ'. De S. Trinitate liber, p. 4-55; cum ver-
sione Joannis Wegelini, Auguslani, qui primus e 
nis. codice biblioibecse palriae edidit et in capita 48 
divisit, Augusta? Vindel. 1604 (c), in 8, additis 
cliam nolis, sed quae ab Auberlo sunt omissae. In-
cipil : Επειδή πρώτιστον ήμΐν τοϊς ΧριστιανοΓς. 
iaw a multis observatum, huuc librum constare 
excerpiis Joannis Damasceni e Cyrillo. Vide Pcta-
vium De SS. Trinitate, p. 472. Similiter excerpla 
e Cyrilli scriplis sunt, quae ab Auberto pneter-
missa, Boescbelius prior Grsece vulgaverat cum 
variis Patrum bomiliis pag. 505 scq., Augustae Vin-
del. 1587, in 8, alque idem Wegelinus e mss. ad 
calcem l ibr i cum vcrsione sua subjunxit, quoruin 
inilia ascribam : 

Πιστεύομεν, Ενα θεον είναι πάσης ουσίας καΐ φύ­
σεως. Ρ. 119. Παντι άνθρώπφ Ιμφυτον παρά θεοΰ 
δεξαμίνίο. Ρ. 121. Εί τέλειος, φασ\ν, έστ\νό Πατήρ 
έν τή (δία μεγαλειότητι. Ρ . 125-140. Idera dken-
dum de altero vtduroine, qnod idem Wegelinus 
ibid. 1611, in 8, GraBce et Latine variie cum Da-
masceni, Pselli et (d) Gharitonymi Cbiislonyml I k r -
monytni Yulgavit, in quo Ezcerpta GyriM contra 
Ne*toriano$f ex interpretatione S. Symboli, ex Tbf-
sauris, ex libro quo reginae alloquitur, et ex Dia-
logie, έχ τον κατά xtvcir xai dxdxpwtr *ld)«r, 
ex duodecim capitulis, sive analhematisBMe, ex 
epistolis ad AcacHim et Joan. Antiocbenom, et ex 

venus et $eholii$ patsim declaratus, eum fragm. S. 
Gregorii, Neocwsariensit ejriscofH, de Trinitmte, hac-
tenu$ inedito, et corollarto metrico, totituque l$ri 
indice; q*(e dmnia jam primum hae editione acce*» 
serunt, optra ei $tu4io Wegelim, Augmtani. At i -
gusta? Vindel. 1608, 8. HABX. 

(d) Hic SpariiaU nalione et Sixto IV familfam 
foit. Vidc Leoaem AJlalium D* Gtorgiu, p. 593, 
394. 
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ternone Be inearnatiout # tov λόγου, quod S. Vir-
go « l Θεοτοχος. Inctpiunt exeerpu illa Cyrilliana : 
CH τον Χριστδν είς υΙους μερίζοντες δύο· F A M . — 
Cofif. Oodin. I . c , pag. 1648 eqq. 

Paris. in bibl. publ. cod. DCCCLXXXVII, n . 5, 
AntuUiiii, patriarchm Antiocheni, et Cynlli expo-
sitio orthodoxw fidei, n. 4, Cyrilli op. de TrinitaU, 
add. iiifra de Damasceno p. 796, vol. VII I , vet. 
cdit. — lu Anecdotis litlerariis, e mse. codcL eru-
tis, vol. 111, esi ex cod. Naniano Epipbanii, mona-
chi el presbyteri, De vita $anctiuimas Deiparct l i -
ber, a Joan. Aloysio Mingareilio Grsrce et Lat. edilus 
notisque illustralus. In eo, pag. 42, Epipbanius re-
fert dijudicalque CyrilH, uti scripsit, de genealogia 
Cbrisli genteuliam, arbitranlis haud sibi invicem 
adversari evangelistas Matthaeum ac Locam. Ad 
ilium locum Mingarell. pag. 85, uot. 15, animad-
vertit, in Cyrilli ad opp. nibil tale inveniri : ar-
bitralur igitur Cyrillo ea iribui ab Epipbanio, quae 
Joaiinis Damasceni sint, in libro r? De fide 
orthodoxa, c. 14, p. 272, atque Cyrilli Aiex. l i -
brum, ab Auberlo editura aiqne inscriplum : De 
iMcrosancta Trinitate, Cyrillo iributum, nihil aliud 
esse quam inilium operis S. Joannis Damasceni 
De fide orlhodoxa, quamvis intcrpolatum; et suspi-
catur, in quibusdara codd. olim opus illud Dama-
sceni Cyrillo fuisse inscriptum. Librum tamen 
quemdam De orlu VirginU Cyrillo Alex. tribui etiam 
a Tritbemio didicit ex Papcbrochio, cujus locum 
ex Actu Sanetor., loni. I Maii, pag. xxxv, repeiit., 
Quod vero Papebrocbius dubitat, talia a Cyrillo 
fuisse conscripta, Mingarell. observat, Tritbemium 
in libro De scnptoribus eccle$.y cap. 154, reeensentem 
Cyrilli Alex. Hbros, bsec lantummodo scribere : 
De ortu et laude S. Maria liber um*. Itaque, ait, 
fttri eiiam potest u l hujusmodi libellus, Cyrillo 
ascriplus, revcra exsliteril, quem et Epipbanius 
no&ier vidcrit, et S. Damascenus aliqua ex paKe 
exscripserit. HARL. 

χ δ \ Συναγωγή τών άναγωγικώς έρμηνευομένων 
£ητώντής Παλαιάς Γραφής· Collectio dktorum Vete-
ris Testamentt anagogice explicatorum, p. 1-69 ;cum 
versione Geoiiani Herveli, q u « occurrit in Lalinis 
Gyrilli editionibus a. 1575 et 1605.Graca primum 
ab Anbcrto in lucera producta sunt ex codice D. 
Riberii. Neque hxc Συναγωγή tola Gyrillum auclo-
rem babel; eed, ut ipse lilulas profitelur, έρανι-
σθείσ* χατά σύνοψιν χα\ σαφεστέραν άπαγγελίαν Εχ 
τ« τών τοΰ θεσπέσιου Κυρίλλου, χα\ τών τοΰ μεγά­
λου Μαξίμου κα\ Αοιπών εξηγητών · Breviter colle-
cta et dilucidius expotita <e tcriptis divini CyrilU, 
magni Maxtmi, et aliorum S. Scripturas interpre-
ftf»i. Incipit : Κατηραμενη γη έν τοίς έργοις τοΰ 
Αδάμ. 

(α) FnWaJchii Historia hmre*., tom. V, passtm el 
frequenler, atque in Mansi Golleclione concil. ara-
pliss. de lnultie hisce hoirnliis atque epistolis, ad 
oxresin et conlroversiam Nestorunara pertinenli-
bus, agi, jain supra annotavlmus : nec omnes co-
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Α V. Index homttiarum, epitlolarum ei urlplorum 
miuorum Cfrilti Alex., ascriptis ordinc alpha-
betico singulorum initiis (α). 

1. Άναλάμπει πάλιν της αγίας εορτής. Horoi-
lia xvin paschalis, iom. V, parle n , pag. 253-247. 

2. *Α\*δρις αΐδίσιμοι χα\ πίστεως άξιοι. Epi-
stola 2, adNestoriatn, tom. V, parte ι ι , ρ . 19-21 et 
parte ι Actor. concilii Epbesiiti, lom. I Binii , ρ. 119. 
Eadem cum Marii Mercatoris veraioiie in l . I I Merca-
fortsedi(.Gameriana3, p. 42, et ex alia veraionc an-
tiqoa apnd Baluzium in Nova Collcctione coitd/tor., p. 
400, qui Mercalorisquoque inlerprctatiooem exb&bet 
p. 640. FAJ*.—Yiadoboiue in cod. Ca^sar. LXXXIIX, 
D . 3, bax eptstola, cum Nestorii responsione (ia 
CoiiciUorum gencralium edil . Vaiicana, 1608, tom. 
I , pag. 255 et 256), nec non epislola n . IX memo-
rala (in cilata ed. Conciliorum gener. 1.1, p. 108), 
et alia Gyrilliana. V. Lambec I I I , col. 476. De epi-
eloli» Gyrilli ad Ncetorium, et bojus respoaeiouibas 
plura, alii&quc Gyrilli ad varios epislolU laie disse-
rit Walch. 1. c , p. 585 sqq. HARL. 

5. Άνέγνων το ύπομνηστιχδν το άποσταλεν itap' 
υμών. Epislola 8, ad clericos GonstanUnopol. imer 
se dissidentcs, tom. V, parie u, p. 52-36, e t iisdem 
Aclis pag. 126. Et cum Marii Mcrcaloria versionc, 
sed quaD iu mullia plenior cst apud Bainiium 
pag. 641, et lom. I I edit. Garneriaiue p . 49, cum 
Garnerii notis. FABR. — Graece et Lat. ia Mansi 
Colleci., tom. IV, p. 1005, et Mereatom vetsio» 
qiue rccu et prttferenda cese dicitur Graeco, aU 
nunc legitnr, conlexloi, ib. tom. V, p. 721. U A I L . 

4. Άξιάχουστα μεν χα\ εξαίρετα. Epitiola ad 
Theodosiom Juniorem, pnemissa libris contra Ju-
luumm, tom. ΥΠ, ρ. 1. 

« 5 . Άπύχρη μέν ώς διάχειμαι. Epiatola 44, ad Va-
lerianom, Iconii episcopum, adveraus eos qui cum 
Neslorio geaiiant. Tom. V, parte u , pag. 158-171, 
ex parte nt Actor. aynodi Ephesin* p. 448. Mcmi-
nit Liberalui, cap. 9 ; Leontiue Byr . ; EuJogias 
apud Photium, itemqae alii. Vide Tillcmoulium 
lom. XIV, p. 569. 

6. Ά ρ α δή πάλιν ημάς τα?ς τών αγίων Ιπεσθαι 
δείν. Horoilia χ pascbalis, lom. V, parie ιι, ρ. 125-
142. 

7. "Αρα πάλιν ημάς τά λαμπρά. Homilia ιχ pa-
schalis, tom. V, parle n , pag. 106-125. 

8. 'Αφιχάμενοί τίνες άπο τοΰ 5ρου ς τοΰ Καλαμώ-
νος. Epistola ad Galoayrium, libro eoutra Anthro-
pomorphitai pramisea tom. VH, p. 365-565. FABR. 
De cod. Laurcul. V. Bandini Cat. codd. JUar., I , 
p. 129, n. 22. HARL. 

9. *Αφίχοντο μέν τίνες χατά το εΐωθδς έν *Αλεξαν 
δρεία. Epistola 1, ad monachos iEgypti (4), scr i-
pla A. C. 429. Tom. V, parle n , pag. 1-19. In 
Actis coticilii Epbcsini, parte i , lom. I edil. Binii 

dioes tn quibos singulae homiliac atque episiolae 
lcguntur, et quos passim aut generaUm supra lau~ 
davi, hic iniiicare vacat. HARL. 

(b) Vide 'lillemonl. tom. XIV, p. 350. Faaa* 
Majifci Golhct., IV, p. 587 sqq. HARL., 
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a. 1618, pag. 9. Antiqot f ersio apad Baloxium in Α 20- ΕΙ τέλειος φαοΛν, έστΛν ό Πατήρ έ« τ$ Ιδία 
Λονα colkcl. rona/ior., pag. 387. [Mans. lom. V, 
ρ. 447.] 

40. Βασιλικών ol πιστοί σήμ?ρον. Homilia in fe-
*tnm τών βαΤων, sive palmartim, et de pulloasini 
Toio. V, pane n , p . 391-403, primum edita ab 
Aaberto e ms. Bodlei. [n . 119.] FABH. — Godices 
quidam, at in BibL Coislin., pag. 402, eam homi-
liam tribuunt Gyrillo; alii vero Eulogio, arclri-
cpisc. Atexandrino, ac Grace et Lat. exstat in 
Auctario novo Gomteflsii, tom. I , pag. 651, no-
lanie Fabrick), infra vol. I X , pag. 129 vct. ed. 
HARL. 

11. ΔεΖν ώήθην τ$ σή θεοσέβεια. Epistola ad 
Donaium, Nicopolis in veteri Epiro episcopum 

μεγαλειοτητι. Vide supra num. 25, in recenstone 
operrnn tomo VII Auberii oontentorum. 

21. "Εκαστα τών καθ* ή μας πραγμάτων. Epi-
stola 59, ad Domnum canonica. Tom. V I I , ρ. 209 
seqq., el tom. U ConctL Labbei, p. 1488 ; et cuw 
Theodori Balsamonis seboliis tom. I I Synodici Be-
veregiani, p. 175. FABR. — V. passim jam niemo-
ratos codd. 

Oxonii in cod. Barocc. CLVIII bibl. Bodlei. 
Taarini in cod. CV, in Cat. bibl. Tauri*., p. 193. 
In cod. Cacsar. XLIV, n . 34, epp. 1 ad Maxi-

nram, diac. Antiochen.; 2 ad Gennadium; 5 ad 
Domnum Antioch.; 4 ad episcopos in Libya el 
Peniapoli; atque n. 3 ei 4, in cod. XLV, n. 29. 

Tom. V, parlc u, p. 155-157, exparte in Actorum Β V. Lambec. V I I I , p. 887 el 914 seq. — In cod. 
concUii Epbesini, lom. I Binu, p. 446. Lalina ve-
tns versio exsut in Synodico conlra Iragoediam 
lrena?i, pag. 909. Baluz. Nova oollect. concilior. 

42. Δεύτε δή. δεύτε πάλιν, άγαλλιασώμεθα. Ho-
milia xt pascbalis. Tom. V, parte n, p. 142-161. 

45. Αευτε πάλιν, άγαλλιασώμεθα τω Κυρίω. Ηο-
milia χτ paschalis. Tom. V, parte π , ρ . 198-210. 

14. Διψώντί μοι πάλιν της υμών επιεικείας. Epi-
sU)la 19 posterior, e Rbodo scripta, ante synodum, 
ad cleram popalumque Alcxandrinum. Tom. V, 
parle u , p. 85, ex partc ι Actor. synodi Epbesinaj, 
ioro. 1 Bmn, pag. 165. 

45. "Εγνω που πάντως κα\ διά πολλών. Epi-
alola 2 ad Joan. Antiocbenum. Tom. V, parte u, 

XLV, n . 12, ubi epistola illa subdividitor in tres 
canones. V. Kollar. Suppl. ad Lambec, p. 520. 
Ibid. n. 15, epist. ad episc. Libyft et Pentapoleos; 
utraque in Synodico toni. I I , p. 178. HARL. 

22. Έμάθον παρά τοΰ αγαπητού μονάζοντος Παύ­
λου. Epist. 49. Comraonilorium ad Maximum, dia-
conwn Antiochenura. Id . p. 192. 

25. Εμφανή μεν καθ ί στη σι ν. Epislola 39, poste-
rior de (ide ad Succensum. Id . p. 141-151. Scd 
nola, partcm posleriorem a pag. 145 seq. male 
assmam ex cpisiola ad Acaciura p. 115 seq., qiiod 
Usscrio eliam pulcbre observatum. Lalina vetus 
Tcrsio exslat i n Synodico contra tragoediam Irenasi 
aptid Baluz. p. 925. Vidc et pag. 786 seq. Pro-
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p. 42-44, ex parte ι Actoram concilii Epbesini, dierant quoque ambae Gyrilli ad Svccensum epi-
lorn. I Jtinli, pag. 444. FABR 

46. Έδει μέν άρκεΓσθαι ταΓς των προλαβοντων. 
Komilia Ephesi dicta, cum synaxes peragettnlur, 
deposito Nestorio. Τ. V, parte n , pag. 358-561. In 
Latinis editionibus exslat ex vemone Wolfgangi 
Musculi. Sed Auberlas servavit versionem qoacum 
legilur in parle n Actorum synodi Ephesinse, 
lom. I Binii , p. 219. Alia vetus inierpretaiio apud 
Batazitim, p. 548 Novae collect. 

17. Ε! κα\ πλατύτερον Ιδει. Epislola 22, ad clc-
ntm popokimque Alex., (om. V, parte n, p. 79, ex 
parte u Actorum synodi Ephesinse, tom. I Binii, 
p. 217. 

stolae, Diouysio Exiguo interprete, in Antidoto ad-
versvs hasrete*, Basil. 1528, fol. LoCum ex poste-
riore epislola vindicat contra Severianos Ephrai-
miis apud Pbotium. cod. ccxxix, qul et prioris 
meminil. Vide et collationem com Severianis sive 
Acephalis, habitam ConstantinopoH A. C. 552, 
lom. I I Binii , p. 661. FABR. 

Epistolae duae ad Succensnm Paris. in cod. 
DGGGLXXXII, n . 9, et n. 4, cpisiola scq. ad Evo-
ptium. HARL. 

24. Ένέτυχον τοΤς παρά της σης θεοσέβειας. Ερί-
stola ad Evoplium. Tom. VII , ρ. 200 seqq. Vide su-

J O «ι ι ψ ,w · · « ... . * pra, Jium. 19, m rccensione operum quac touiusMI 
18. ΕΙ μέν εΰ είδοτες άθλεΐν. Homiha in transfl- n * i! .· 

Λ · · λ · - p Auberti conlinet. 
gQrattonem Domim, Graece pnmum edita a Joan 
Menrsio in Forti* $acri$f Lugd. Bat. 1619, in-4, 
pag. 1-15. Io Auberti edilione Operum Gyrilli 
lom. V, parte n, p. 352-354, Grace et Latine. qui 
reclios lcgit oi μέν ευ είδότες. 

19. Ei μζν ήν σιωπήσαι κα\ μή . Epislola 9, ad 
Coelcstinem episcopum Rom., tonn V, parte n, 
p. 36-39, ex parte ι Act. concilii Ephesini, tom. I 
Binil, p. 429. FAB*. — Mansi, lom. IV, p. 1012 
sqq. Melios ap. Gonstant. p. 1685 sqq., teste Wal-
cbio I . c , p. 593 sqq., quem conferes, et p. 458 
sqq., ac p. 678 aq., de GoeleeUno ejosque aliis cpi-
s i o N $ . ΠΑΒΧ. 

25. Ένέτυχον μέν τψ ύπομνηστικψ. Epistola 58, 
prior de fidc ad Succensum (α), Dioca3sarea in 
baaria episcopom. Tom. V, parle n, p. 155-141, 
el ex yeleri versione apud Balazium, p. 918 seq. 

26. Έ ν μέν έμοιγε κα\ λίαν θυμήρες. HomUia xxi 
pascbalis. Tom. V, parte u , pag. 265-269. 

27. Επειδή μοι γέγραφεν ή ευλάβεια υμών. Epi-
stola 6, ad eoe qui vulgi rumoribus persuasum aie-
bant Ncslorlo rcslitisse. Tom. V, parte n , pagv 30 
seq., ex parte ι Actor. concilii Ephesini. Tom. 1 
Binii , p. 125. 

28. Επειδή πρώτιστον ήμΤν τοϊς Χρ·.στ:ανοΓς. 

(α) De ΙΠο Succenso TUIemonlius lojn. XIV, pag. 570. 
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YUle supra, num. 23. ia recensione lomi VII Opp. Α 

CyrUli. 
29. ·Έπ\ καιρού 4ή πάλιν τδ διά της. Uomilia pa-

scbalisxix. Tom. V, parte D , pag. 247-257. 
30. Επιλαμβάνονται τίνες της εκθέσεως. Com-

monUoFiom ad Eulogium presb. Tom. V, parte u , 
p. 132, ioler epistolas 37, ex parle m Actor. coe-
cilii Ephesini. Tom. I Binii , p. 444. Vetusversk) 
exstat apud Baluzium, p. 597 novae Collect. Mcmi-
nit hujus epi$lobe Liberatus, cap. 9; Eulogius atque 
Ephraimus apud Pholitim , etc. Vide Till imont. 
tom. XIV, p. 568 seq. Qnibosdam in locU faJsa-
lum, fuere, qui arguerent. Vide collalionem cum 
Severianis eive Acephalie Gon$Unlinopoli A. C. 
552 babilam, lom. I I feinii p. 661. In boccommo-
nilorio exslat celebris ille locus, a collectoribus D 

calenarum in libros S. Scriplune tolies laudatus: 
Ού πάντα, όσα λέγουσιν ol αιρετικοί, φεύγειν κα\ παρ-
αιτεΐσθαι χρή · Νοη omnia* qaa dicunt karelici, fu-
gienda et repudi*nda $unt; multa enim profitentur 
qwt nos etiam profitetnur. FABB. 

Paris. in bibl. publ. cod. DCCCLXXX, n. 7, el 
cod. MCCCVUl, n. 5, atque alia Cyrilliana n. 2, 4, 
6, 7. HAM, . 

51. Έ π Ι μικροί; σιτίοις πολλούς. Prologus ad bo-
miliam pascbalem xix. Tom. V, parie u, p. 247. 

52. ΈταράχΟη λίαν ή αγία σύνοδο;. Epistola 25 ad 
ckrum populumque Gon^tantinopol. Tom. V , 
parle n , p. 90, ex parte u Actor. synodi Epbcsina?. 
Tom. I Bimi, p. 293. F A W . Q 

In cod. Ga?sar. LXXVU (cura muliis aliis Cyrill.) 
a. 30. V. Lambec, Π Ι , p. 388. HARX. 

35. Ευσεβές Οέσπισμα έν τξδε τή Έφεσίων μη-
τροπόλει. Libellus, a Gyrillo Alex. et Memnone, 
Epbe&i episcopo, oblalus Ephesinae synodo. In par-
le n Aclor. synodi Ephesinae, tom. I Binii, p. 242. 
el apud Bakiz. p. 498 novae Collect. concilior. 

54. Εύφραινέσθωσαν ol ουρανοί, κα\ άγαλλιάσθω 
ή γη. Epislola54, ad Joan. Antiocbenum (missa per 
Paulum, Emesenum episcopum), tom. V, parle x, 
p. 404-109, cx parte iu Aclor. synodi Epbesinse, 
p. 428. Exslal el in Actis synodi Chalcedonensis 
tom. I I Binii, pag. 68, et ex veteri vcrsione apud 
Baluz. p. 591. H;BC est iila notissima CyriHi epi-
stola de Ecclesiae pace, scripla A. C. 455. Ibid., D 
pag. 786. Tillemont. tom. XIV, pag. 545 seq. FABH. 

Venel. in cod. Marc. Bibl. CCCCLX. V. Cat. 
eodd. Cr. Marc> p. 274. HARL. 

35. Ήθικήν ύφήγησιν ό λόγος ήμΓν είσφέρεκ. 
Prologus ad honiliam pascbalem X X * I I I . Tom. V, 
parte n , p. 526. 

56. Ημάς ένθάδε συνήγαγεν 6 καιρός. Prologas 
ad homUiam paschatem xvi. Tom. V, parte n , 
p. 210. 

57. Ή μίν θεία κα\ ακήρατος. Apologelicus ad 
imp. Theodoeium Juniorem. Vide supra, num. 20, 
in recensione toroi VII Opp. Cyrill i . 

58. Ή μέν ύπόθεσις έφ* ή και νυν. Prologus ad 
(α) Vide Tillemont. tom. XIV, ρ. 337 seq. 

FABfUCIO. 72 

homiliam pascbaiem xviu. Tom. V , parie u , 
p. 235. 

59. Έ Νε στορ ίου πίστις μάλλον δέ κακοδοξια. 
Comraonilonum, Po&idonio datum, eum propter 
Nestorii causam miltereUir ad concilium Romauuai 
A. C. 430. Ex Sirmoodi schediscura Joan. Garnerii 
versione edidit Sirpb. BaluzuiS in Nova Collect. 
conalior., p. 577. Paris. 4C85, fol. Prodiit et cum 
Garnerii vcrekme el noiis in Auctario Operuin 
Tbeedoreti, p. 51. Paris. 1684, in fol. FABR. — V. 
Harduio, Coll. condL, 1 , pag. 13Ι9. — Couslant. 
Epp. Pontific, lom. 1, p. 1095 scqq.; Mausi Concil. 
tom. IV, p. 548; Walch. 1. c , p. 595 seq., 434-
438. I IABL. 

40. Ή τής θείας Γραφής ορθότατη Ιννοια. Vide 
supra, num. 9, in reeensione lomi V Opp. Gyrilii. 

41. Πύχ4μην μέν τοις τών εύδοκιμησάντων Γχνεσι. 
Epistola ad Juvenalem, Hierosolymit. episcopum. 
Tom. V, parle u , p. 65-67, ex parle ι Actoruu 
concilii Ephesini, tom. 1 B in i i , p. 147. [Mansi 
lom. IV, p. 1057, et Lat. lom. V, p. 521. HARL.] 

42. Ίδοΰ δή πά).ιν ό τής αγίας εορτής. Homilia 
paschalis xxix. Tom. V, parte u, p. 555-342. 

43. ΊεροΙ μέν άνωθεν ύμνήκασι λόγοι. Homilia 
xiv pascbalis. Tom. V, parte u , pag. 487-198. 

44. Κα\ άλλως ήδέως ορών τους αγαθούς παιδας. 
Epislola ad Optlmum episcopum, in illud Genes. 
iv, 15 : Omnis qui occiderit Cain, in septuplum pu-
nietur. Qna? Graece el Latine exstat in Chronico 
Alexandrino, pag. 568-577 edit. Matlhaei Raderx 
(Monachii 1624, in-4) et in Gangii editionc, p. 241. 
FABR .—In codd. Cajsar. LXIV, n. 18; LXVH, n. 53. 
L X I X , n . 5.; LXXV, n. 1, baec cpist. tribuilur Ba-
silio Μ. V. Lambec. 111, p. 298, praecipue Kollarii 
nolam, p. 334, 343; — nec non in vol. V, p. 315. 
in cod. GGL, n . 8. ^ U V L . 

45. Καιρόν παντ\ πράγματι. Homilia ν pa&cba-
lis. Tom. V, parte u , pag. 45-60. 

46. Καλδν^ ώς Ιοικε, μάλλον δέ ήδη καιρός. Ηο-
n i l i a ΧΙΙΙ pascbalis. Tom. V, parte π , ρ . 177-186. 

47. ΚαταφλυαροΟστ μέν, ώς ακούω (al. μανθάνω). 
Epistola4, ad Nestorium (α) scripta Α. C. 450. 
Tom. V, parte n, p. 22-25, ex paric ι Actor. concilii 
Ephesini, t. I B i n i i , pag. 120. Exslat et in Actis con-
eil i i Gbalcedonensis, lom. U, pag. 60, et cum Marii 
Mercatoris yersioue in tom. I I Mereatorii, edit. 
GarneriaMac p. 45, el apud Baluziom p. 658 Novat 
Collect. conciUor.y et ex alia versione veteri i n 
collaiionc sexta synodi v, tom. I I Binii , parte n , 
p. 91 . 

48. Κατηραμένη γη έν τοίς Ιργοις του 'Αδάμ. 
Vide supra, nuro. 24, in receneione tomi VII Opp. 
CyrilU. 

49. Κεχρήσομαι πάλιν ταϊς του μακαρίου. Homi-
tia χχιν pascbaii». Tonu V, parte n , p. 286-295. 

50. Κεχρήσομαι πάλιν ταϊς του πανσόφου Παύλου 
φωναΐς. Homil. xxvi paschalis. Ibid. 4, ρ. 302-512. 

50*. Λαμπρά της παρούσης εορτής ή ύπόΟεοτς. 
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HomHia ία nativitatem Cbrisli, q u « sub Cyrilli Α 
Alex. noroine in quibasdam codicibus ross. legi-
lu r , u t Csesareo apad Ncssellum parte u v p. 28. [V. 
infra, n . 175.] 

5 1 . Μόλις ποτέ xal πολλοί; Ιδρώσι. Epistola 54, 
ad Proelum, episciqram Gonstantinopol., de Theo-
doro Mopsuesteno. Tom.V, parte n, p. 199 seq. Ex-
stat Graece ad calcem Acloram synodi v, tom. I I 
Binii, parte n , p . 171. 

52. Ό ευλαβέστατος χα\ θεοφιλέστατος διάκονος 
χα\ αρχιμανδρίτης Μάξιμος. Epistola 52, ad Aca-
cium episcopum Melilenes. Tom. V, parle n , p. 
197 seq. Vetus Lalina versio exstal in Synodico 
contra iragocdiam Ireaxt , cap. 205; Baluz. pag. 
911 Novm ColUct.; Graece ad calcem Actorum sy-
nodi v, toui. I I Binii , parte n , pag. 170. ϋ 

55. Οίδα μέν τής σής αγάπης τδ είλιχρινές. Epi-
stola 7, ad quemdam Nestorii studiosum, sive 
ζηλωτήν. Tom. V, parle n , p. 51 8eq., ex parle ι 
Acior. concil. Epbesini, lom. I Bini i fp . 125. [Manei 
Coll. lom. IV, p. 999.] 

54. Ο! μακάριοι προφήται τους άνωθεν ήμιν. 
Homilia pascbalis χχνιιι, lom. V, parie n , ρ. 
326-335. 

55. 01 μεν ευ είδότες άθλείν. Vide supra ΕΙ 
μεν ευ. 

56. Οι μεν τοις τής θείας Ιερωσύνης. Ilorailia 
χχιι paschatt&. l o m . V , parle π , ρ . 269-278. 

57. Οί σφόδρα λυπούμενοι χα\ φροντίσι. Epistola 
12, ad Acacium, episcopura Berrboensem. Tom. 
V, parte u, p. 44, ex parte prima Actoram con- * 
cii . Ephcsini, tom. I Bini i , pag. 145. [Mausi Coll. 
tom. IV, p. 1055, et vet. Lat. ycrsio, tom. V, 
p. 517. 

58. 01 την εύφυά και άπόλεχτον. Ilomilia xvn 
pascbalis. Tora. V, parle n , pag. 222-255. 

59. Oi τδν Χριστδν είς υίους μερίζοντεςδύο. Vide 
supra nam. 25 in rccensione tomi VI I Opp. Cy-
rilli. 

59*. 01 τής εαυτών διανοίας τδν δφθαλμον άπευ-
θύνοντες. Oomtlia, cojus fragmenta leguntur apud 
Eostatbium Conslantinopol. contra Piychopanny-
chita* ad calcem AUatii De purgatorio, p. 571 scq. 

60. 01 τοίς Ιεροίς προσέχοντες γράμμασι. Homi-
l ia , Epfce&i babila, qua Apollinarias nomine tenus | 
perairagilar. Tom. V, parte u , p. 550-552. In La-
linis editionibus Wolfg. Musculi versio occurrit. 
Aobertas prstulit eam, quacum legilur in parle m 
Actoruni concilii Epbestni, tom. I Binii , pag. 578. 
Alia versio velus apud Baluzium, p. 549 Novm 
ColUct. De hac homilia TUlemontius tom. XIV, 
p. 455. 

61 . Ό κύριος ημών Ιησούς Χριστός δτε τάς 
παρά τών. Epistola 24, ad Patres inonacbos. Tom. 
V , parte u , p. 89, ex parte u Actorum synodi Ni-
ojcr.ae, lom. I Binii p. 217. 

62. Ό μακάριος προφήτης Δαβίδ τήν παναρ-
μόνιον. Homilia xxm paschaiis. Tom. V, parte ιι, 
p. 279-286. 
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65. Ό μακάριος προφήτης Δα61δ τους έπ\ θεψ 

πεποιθότας. Iloinilia, Epbesi babita, priusquam 
comprchcnderelur, militibusque asservandus tra-
deretur. Toro. V, parte n , pag. 564-566, ex parte u 
Actor. synodi Epbes in» , lom. I Binil , pag. 266. 
Alia vcrsio vetus apud Baluzium, p. 551 Nova 
Collect. 

64. Ό μακάριος προφήτης Ησαΐας τών έν Χρι-
στψ. Brevis allocnlio post homiliam De incarna-
tione, a Paalo, Emesse episcopo, Alexandrise ba-
bilam. Tom. V, parte n , p. 554-555. In Lalinis 
Gyrilli editionibus illa Pauli bomilia exstat una 
cum Cyrilli allocutione, ex versione Wolfg. Muscali. 
Gnecc cum alia versione in parte I I I Aclorum syn-
odi Ephesinae, tom. I Binii, p. 427. 

I 65. Ό μέν νόμος τοΓς άρχαιοτέροις έδίδου τδ 
σύνθημα. Tom. V, parle π , ρ. 210-222. Homilia 
ΧΜ paschalis. 

66. Ουκ ήν άμφίβολον δτι πάντη τε. Epistola 45, 
ad Maxiimanum, arcbiepisc. Conslantinopol. Toro. 
V, parte u , p. 157 scq.,ex parle m Aclor. synodi 
Epbesinse, lom. I Bini i , p. 447. [Gonf. Mansi V, 
p. 259. H.] 

67. Ούκ ήρέμησεν ό δράκων. Epistola 51, ad 
Joannem Antiochenum et synodum Antiochiae 
congregatam. Ibid. p. 194-197, ex iisdem Actis, 
p. 467. 

68. Ού φιλοτιμίας ήμίν. Prologus in homiliam 
xxi! paschalem. Tom. V, parte n , pag. 269. 

69. 'Οψέ μέν και μόλις ήλθομεν. Epistola 16, no-
J raine synodi Alexandrinae ad cleruro populumque 

Gonstanlinopol. Tom. V, parte u , p. 78 seq., cx 
parte ι Actor. concilii Ephesini, lom. I Binii , 
p. 157. 

70. Πάλιν ημάς έπ\ τδν συνήθη θίασον. Homilia 
xxvii paschalis. Tom. V, parte u , ρ. 512-526. 

71. Πάλιν ήμΙν ό τής αγίας εορτής. Homilia ιν 
pascbalis. Tom. V, parte ιι, pag. 51-43. 

72. Παντ\ άνθρώπω έμφυτον παρά θεού δεξαμενή). 
Vidc supra num. 23 in recensione tomi VU Opp. 
CyrilH. 

73. Παντδς τοΰ χρησίμου καΐ αναγκαίου. Epistola 
60, ad cpiscopos io Libya et Pentapoli. Tom. V, 
paric i i , pag. 211. Exstat el inter alias epistolas 
canonicas cum commentario Theodori Balsamonis, 
lom. I I , p. 178. 

74. Πεποίηται κα\ νυν ήμιν τδ λογίδιον. Prologitft 
homiliac paschalis χχιιι. Tom. V, parlc t i , p. 
278 scq. 

75. Περί πάντων γράφομεν τών πραγμάτων, 
Epistola 40, ad Tbeognoslum et Gbarmosynum, 
presbyteros, et Leontium, diaconum, apocrisiarios 
suos, Gonslantinopoli degentes. Tom. V, parte ιι, 
p. 152 eeq., e ms. regio primum edila ab Auberlo. 
Vctos Latina versio exstat c. 85 Synodici contra 
tragcediara Irenaei, quod post Ghristianum Lupuca 
cdidit Baluzius in Nova Cotlcct. concilior. ci GM-
nerius in appendice operum Thcodorcti. 

76. Πιστ:ύομ£ν Ινα θενν εΤνα». πάιης ουσίας και 
3 
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φύσεως. Vide supra nura. 25 in recensione tomi Α 89. Τά λαμπρά κα\ 
Vn Ορρ. Cyrilli. 

77. ΠολλαΙ καθ* ημών γεγόνασιν έκείσε διαβολαί. 
Epislola 26, ad episcopos, T.heopemptum, Pota-
monem et Danielem, Conslaniinopoli agenles. 
Tom. V, parte n , p. 91, ex parte u Actor. con-
cilii Ephesini, tom. 1 Binii , p. 297. 

78. Πολλή μέν λίαν ή σύνοδο;. Homilia είς τήν 
ύπαντήν, in occunum Domim, cdita primum ab 
Auberto ems. regio. Toin. V, parle u , p. 585-592. 
FARR. 

Venetiis in cod. Naniano LXlTl,n. 7, Hom. είς 
ίήν ΰπάντην τοΰ Κυρίου, etc. Incipit, Χαίρε σφόδρα, 
θύγατερ Χιών. Sic incipit quoque in cod. Laurent. 
XVH, H . 52. plut. 9 ; sed ibi iribuilur Cyrillo Hie-

μεγάλα τών κατορθωμάζω.. 
Epi&tola 25, ad cleruui popuiuraque Alex. TOIIUV, 
parte ιι, pag. 88 , ex parte u Aclorum synodi Ephe-
einae, lom. 1 Binii , p. 247. 

90» Τά συνήθη κα\ νυν άναγνωσόμεθα. PruUieorU 
ad bomiliam xvu paschaJcra. Tom. V , partc u , 
pag. 222. 

ΟΙ .Τήςε Ι ς θεδν (a). Χριστδν) αγάπης τή* δυ-
ναμιν. In Joanaem, Antiochenum epiecop. άποοχί-
σαντα, sive scbi&matlctun, bomilia. Tom. V , parte 
u , p. 3Q1-564. In LatinU editionibus exstat e ver-
sione Wolf. Husculi; sed Aubertus exbibci com 
interprelalione q u » addiu esi in parle u Actor. 
concilii Epbesiai, tom. I Binii , p. 254. 

92. Τής βεοσεβείας υμών τδν ζήλον. Epistola 17, 
rosolymitano, et recepu est inler Cyrilli Hieros. B noroine syaodi Alex. ad monacboa ConsUntiuopol. 
opp. cdit. Tboroat Milles, p. 518 , V» Bandin. Catal, 
todd. Laur. I , p. 4 1 9 . In cod. autem X X X I , n. 8, 
plut. 60 , ascribiiur Cyrillo Alexandr.; et Bandin. 
1. c , p. 4 4 2 , adnoiat, eumdem esse sermonem, ac 
qui in superiore cod. legitur. Idem sermo' assi-
gnaiur Cyrillo Alex. in Cod. Caesar. CXLVI, n . 17 , 
contra Cyrillo Uierosolym. in cod. X I , n. 7,et CLl, 
n . 56 . V. Larobec. Comm. IV, 260 , el VIU, p. 156 , 
ac p. 507 . HAIU.. 

7 9 . Πολυμερώς καΐ πολυτρόπω; ό τών δλων 
θεός. Homilia χχ paschalis. Tom. V, partc ιι, ρ. 
2 5 7 - 2 6 4 . 

80 . Πρέπον οΐμαι κα\ νυν είπείν. Epistola 2 9 , ad 
Maximiamim, episcopum Constantinopol. Tom. V, 
parte u, p. 95-98, ex parte m Actorum concilii 
Ephesmi, tom. I Binii , p. 4 1 1 . 

8 1 . Προσεδοκώμεν έλθόντατδν τίμιον Νεστόριον. 
Episiola 2 0 , ad Comarium (α) et Polamonem, epi-
scopos, et Dalmatium, arcbimandritam, ei Time-
ibeum atque Eulogium, presbyteros. Tom. V, parte 
i i , p. 84 -86 , ex parte n Aciorum synodi Epbcsinx, 
lom. I Binii, p. 2 1 1 . 

8 2 . Πώς ό θεδς αχώρητος έχωρήθη. Vide supra 
B u m . 1 0 in recensione Operum Cyrilli tomo Vcon-
lentorum. 

8 5 . Σαλπίσατε σάλπιγγι έν Χιών. Homilia ΤΙΠ 
pascbalis, Toni. V, parle n , pag. 9 2 - 1 0 7 . 

8 4 Σεμνολόγημα μέν οίκουμενικόν. Vide supra 
nutn. 15 . 

85 . Σκιάν 
lia xii pascbal! 

8 6 . Συναλγείς ημάς άδελφοίς. Epistola 5 8 , ad 
Domnum, episcopum Antiocben. Tom. V, parte u , 
p. 208 seq. Exslat et inter epi&lolas canonicas Pa-
truin cum coraraentano Tbeodori Balsamonis. [V. 
ad n . 2 1 . ] 

8 7 . Συντέθειται κα\ νυν ήμΤν ό λόγος. Prologus 
bomiliae pascbalis x m . Tom.V, parten, p. 555 . 

8 8 . Τάγραφέντα παρά τής ύμιτέρας τίμιότητος. 
Episiola LXI , ad Aurelium (Auguslinuro) el caeie-
ros in synodo Carthaginicnsi. Tom. V, parte n, 
p. 2 1 2 scq. 

Tom. V, parte u , p. 80 seq., ex parte ι Actoruru 
concilii Epbesini, tora. I Binii , p. 158. 

95. Τής μέν αγίας ημών άναλαμπούσης εορτής. 
Homilia νι paschaJis. Tom. V, parte ιι, ρ. 60-81. 

94. Τής μέν έν άνθρώποις ενκλείας τδ άνώτατον. 
Vide sopra nura. 14. 

95. Τής μέν εύθυμου (al. εύσήμου) κσΛ θεία; ημών 
εορτής. Homilia ι pascbalis. Tom. V, parle u , 
ρ. 1-16 

96. Τής μέν τών αγίων εύχλείας τε κα\ δόξης. 
Homilia, dicla Epbesi, die S. Joannis evangelittx. 
Tom. V, parteu, p. 552-554. Ex Wolfgangi Μu-
scuH versione exsut in Latinis Gyrilli edilvmv-
bus. Sed Aubertus praetulit eam, qaacum legitur 

1 in parte ui Actorum concilii Ephesini, tom. I B i -
n i i , p. 591. Habelur ct Laline e vcleri versione 
apud Baluzium, p. 515 Novm Cotlect. Confer de» 
bac bomilia TiUemomiuni, tom. XIV, p. 455. 

97. Τί τερπνότερον κα\ τί ήδύτερον τοίς φιλο-
θέοις. noinilia in S. ccenam. Tom. V,parle u , pag. 
560-579. Ediu primum ab Auberto e mss. regiis et 
Valican. FABR. 

Mosquae in cod. V. n. 17. V. Mauhaei Notit. codd. 
Ifosa., p. 7. HARL. 

98. Τοίς παρά τής σής θεοφιλείας. Epislola 57, 
ad Atticum cpiscop. Toin. V, parte u, p . 204-208, 
ex Nicephori xiv, 27. FAIR. 

Florent. in cod. Laurent. X I I , plul . 6, n. 55, 

μέν 4 νόμος Ιχει τών μελλόντων. Homi- D ^ff* « ^ S * " 
i 8 . T o m V, parte «, p. 161-177. ep^ad AtUcum. V. Bandin. Catahg., I , p. 121 e l 

122 . HARL. 

9 9 . Τοίς παρά τής σής όσιότητος. Epifttola 56, ad 
Acacium episeopum, περ\ του άποπομπαίου, de 
hirco emiuanoy Tom. V, parle n , pag. 121-152, ex 
parte i i i Actor. synodi Ephcshiae, tom. I Bin t i , 
p. 458, citatur a Tbeodorito et Ephraimo apnd 
Photiuro cod. ccxxix, p. 416. 

100. Τοίς τδ θείον κα\ ούράνιον Ιερού ργοΰσι κή­
ρυγμα. Vidc supran. 15 in recensione operum Cy-
r i l l i in parle n tomi V contentonim. 

101. Τοίς τδ σεπτδν κα\ θείον Εερουργοΰσι κήρυ· 

(α) ComarioMm ιη vcteri vcrsione apud Baluzium, ρ. 485 Sova* Collect. condlhnm. Vol. IX. 
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γρια. IfomiU* xxx pastbalis. Tora. V, partc ι ι , Α Monachii in bibl. elcctor. cod. L1II. Anatnemat 
p. 341-550. 

102. T6 μέν εδτονον ε!ς ενλάβειαν. Epislola 48, 
*d Gennadiam preeb. e i arcbimandrium, quod 
connaendum mt m atitpto α jurii rigore, majorii 
tmotuwunticeiua. Tom. V, parte u , p. 494 sq. 

405. Του Σωτήρος ημών λέγοντος έναργώς. Epi-
etola 45, ad Nestorium isep\ τής ακοινωνησίας, de 
txcommumtatione, gcripta nomine synodt in oEgypto 
eongregatae. Tom. Y, parte n, pag. 67-77, subjeclis 
duodecim capitalis, (α) sive anatbematiamis, a 
Nettorio, si •elit recipi, probandis. Ex parte ι 
Actorvm concitii Epbeslni, lom. I Bini i , pag. 454. 
I n lisdem Actis, p. 159, exstant Latine Nestorii 
duodedm amlbejnattsmi, totidem Cyrilltanis oppo-

Cyriilt, cumapologia contra Orientalee; deest autem 
priraus, secundus, quintus el sextus anaihema-
tismus. Y. Cat. codd. Gr. Bavar. pag. 46. Et in aliis 
codd. hinc inde jam memoralis. HARL. 

104. Τδ φιλομαθές χα\ φιλόπονον. Epbtola 47, ad 
Anastasiaro, Akxandrum, Martmianam, Joannem, 
Paregorium presb. et Maximum (o i . Maximmum) 
diaconum, et caeleros Patres monachos. / n sanctum 
$ymboium Nieamum, Tom. Y, parte n , p. 175-191, 
ex parte tcrtia Actorum ejusdera Ephesini concilii, 
p. 457. In Lalinis editionibus legitur ex versione 
Joannis Tbeopbili, subjuncU relatione gynodi Orien-
talium ad Gallimorem regem, de depositione Cy-
r i l l i et Memnonis, Epbesi episc., ex Actis concilia-

aiti e l cnra Marii Mercatoris confuutione, In Mer- β bali Orientalitim. Alia versio vctas in coRatione 5 
cctore GaTnerii, lom. H, p. 116. Gstermn epistola 
llla GyriUi cum Tersione Marii Mercatoris occurrit 
i i i Garnerii Mercatore, toro. Π, p. 69, et ex alia ve-
terf Tcrsione apud Baluzium p. 412, ei ex alia p. 679 
Kovm coilectionU concMor., qm Mercatorls quoqac 
versionem exbibei p. 644. Legitar el Latine in 
caUatione sexta aynodi τ , tom. 11 Bini i , parle n , 
pag. 96, et ex Dionysii Exigoi tersione prodierat 
Paria. 1628, in-8, et in Antidoto advenui kmre$e$9 

Basil. 1528, foh, sub titolo Ubri conira Nntorium. 

Vlde aupra num. 17 m recenaione operam qpst 
tomus ΥΠ edil. Grxco-Latin» continet. Legitur 
roemorabUis illa epUtola in llansi Collect. ccndL, 
tom. IV, pag 1069 sqq., α antiquiaeuna versio, 
qoam Mercator con/ecisee diciiur, ibid.. tom. Y, 
p.725; veretoDionysiiExigul, (a&c.Y!.)qaamparam 
dUTerre a MercatorU ,versione pronanltat Mansliie 
tom. IV, p. 1085, abi Latine editur; tertia Tetue 
Tersio, ibid. , tom. V, pag. 502; qoarla, in Lopiet 
Baluzii Synodico edila; qainta in Actis qainti oecum. 
oondlii in Uansi collect. tom. IX , p. 511 sqq. 

Vindobons in cod. Ca*s. LXXV, in quo multe 
epislobe aliaque opuscula de illa conlroversia sunt 
eollecta, AnalbemaUsmi n. 49. Y. Lambec, I I I , 
pag. 593, ibique KoUarii noUm. — In cod. XLIY, 
n . 40; XLV, n . 49; L I , n . 19 ; L I I , n. 9, cum 
aiKmymt appendice de opintonilras baBresIarcha-

synodi V, tom. Π Binii parte n, p. 70. Yide et 
TillemonL, tom. XIY, p. 640. FABR. 

Florent. in eod. Laorent. X X I , n. 7. Y. Bandin. 
Catalog., I , pag. 544. UABL. 

105. Τδ Χρίστος δνομα ofce δρου δυναμιν Ιχβι. 
Yide sopra, num. 8 in reeenaione openim qaae to-
mo8 Υ edit. Aaberti continet. 

106. Φαιδρδν όρώ τδ σύστημα τών Αγίων, llomilia 
Epbesi adVersos Nestoriom habila, ήνίκα χατήλβον 
ol έπτα πρδς τήν άγίαν Μαρίαν. Tom. Υ, parte ιι» 
ρ. 555-558. In Latinis editionibus exstat e Wolf-
gangl Muscoli interpretatione; sed Aubcrtus pra> 
tulit versionem aliam, quacum legttur In parte u 
Actoraro synodi Ephesinae, tom. I Binii , p. 221. 

G 107. Φαιδρδς ήμίν δ λδγος χα\ χάριτος έμπιπλησ-
μένος. Encomium tn S. Mariam Ddparam. Tom. V, 
parte n , p. 579-585, ab Auberlo primum vulgaium 
e ms. regio. [ V . Lambec, tom. VII I , p. 820. ] 

108. Φέρε δή πάλιν, καιρού παραθήγοντος. Πο-
rollia pascbalis ΧΧΥ. Tom. V, parle n, ρ. 296-502. 

109. Φοβούμαι τδν θάνατον δτι πικρός μοί έστι. 
Homilia Πέρ\ εξόδου ψυχής et de secundo Christi 
adventu. Tom. V, parte u , p. 404-416. Prodierai 
Graece Paris. apud Wechelium 1558, forma minore, 
cum borie et Hturgia Mariae, nt Gesnerus eliam in 
Bibliotheca aoa adnotavit. Exstat et Gnece edituni 
ad calcem ΏροΛογίον Gnecorum Venet. 1555, 8, 
1555, 1611, 12. In Latinis Gyrilli editionibus 

ram. Y . Lambec, VI I I , pag. 896 sq., 957, 995 et n exsut e versione Sebastiani Gastelllonis, quaiu 
4092. ^Aubertaa quoque servavit. Tranitnlit el Caspar 

Ftorentie in ood. Laurent. ΧΠ, n . 6, p l u t . 6, 
CyrtUi analhematisBii XD, ita qnidem digesti, o t 
eorom qnilibet iQbjectam habeat Cyrilli explana-
tiooem, Theodoriti reprebensionem, ac rureos Cy-
rilt t defentiancni, tea reaponsmn; pnemisaa est Cy-
rilK epist. ad EvopliaiD. — In cod. X X I , n. 8, 
plat. IV, differl Umen ab ediiis. Y. Bandin. Cat. 
codd. Gr. Lanr., I , pag. 118 ei 544. 

Paris. In bibl. pnbl. in cod. Lat. MCDLY1I ( in 
qeo mtuUt tunt CyrUli epislola? e i alia opuscula), 
a. 8, t% i n ood. Lol . IIMCXXIII, n . 1. V. Catal. codd. 
ML Paris., 111, pag. 117 et 240. 

Ursinus Velius. FABR. 
S. Cyrilli de anima decessu, deque ejus vUa 

altera $ermo, C. Ursino Yelio interprete. Ejusdem 
Ursinitomas qoidam Evangelii Lucani (Luc. xvui, 
15.) In versos (52 hexametros) redaciu», ctc. 
Yiennae Papnonise In aed. Jo. Singreni, 1521, mln. 4. 
V. Denis Wkn'$ Buchdrucker-Ge$chichie, p. 224 sq. 
et Lambacberi Bibl. antiq. ctvtc, p. 99. — In btbl. 
Podlei. cod. Barocc. GXLVII. HAKL. 

110. Χαίρετε έν Κυρίω πάντοτε, πάλιν έρώ, χα( τ 

ριτε. Τρέχει δέ κα\ ήμΓν. Romilia I I paschalis. 
Tom. V, parte ιι, ρ. 16-51· 

(«) Yidc TiHeiuont. lam. XIV, pag. 358, 569, 572. 
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411. Χαίρετε iv Κυρίψ πάντοτε. . . . ίδου γάρ Α 
ήμΐν διά τών αυτών. Ilomilia Y l l paschalis. Tora. Υ, 
parle ιι, ρ. 81-92. 

112. Χάριτι κα\ φιλανθρωπία τοΰ πάντων ημών 
Σωτήρος. Epistola 18 t prior e Rhodo ante synodum 
acripta ad clerum populumqoe Alexandrinum. 
Tom. V t parte u , p. 8 1 , ex parte ι Actor. synodi 
Ephesinae, 4ora. I Biaii , p. 165. [ V . Lainbec, IH, 
pag. 590, a. 39.] 

113. Χρήμα μεν άδελφοίς ή πρόσρησις. Epi-
slola 35, ad Acacium MeHtenes eplscopum. Tom. Y, 
parte n, p. 109-120, ex parle m eorumdem Acto-
rum, p. 431. Vetus vereio apud Baluiium, p. 599 
Novce Collect. \ in cod. Parie. bibl. pubK MCDLYll, 
n . 82. ] Meminil Liberalus cap. 9, Leonlius Byz. 
aliique. Yide Tiliemontium tom. XIV, pag. 568. Β 

114. 'ΙΙς διέτριβον έν τή Αίλιέων. Epislola 55, ad 
clcricos et Lamponero presbyterum. Ibid. p. 198. 
Gratte ad cajccm Acloruin synodi v, lom. I I Binii , 
parle n, p. 170. Laline relus ?cn>io iu Synodico 
coatra tragoediam Irenaei, c. 206. Baluz. p. 915 
Nw(B Collect. el in concilio quinlo, collal. 5, tom. 11 
Biit i i , partc u, p. 69. Ejus nonnuila refcrl Peia-
giusllepislola lerlia, ad episcopos Istriae. 

V I . Indtx eorum, quce Latine tantum 
exstant. 

115. Ad incomparabilem quamdam. Cyrilli epi-
alola ad Rabbulam, episcopum Edesssc. Tom. V, 
parte u, Binii tom. 11, parte u, p. 70. 

116. Dives e$t hodie Dominus noster. Fragmentum C 
liomiliae, Epbesi babiUt, io parlc m Aclor. synodi. 
Ephesiiue, tom. I Binia, p. 381. 

117. Eo$ qui pielate firmi *unt. Aliud fragmcntum, 
iti iisdem Aclis, pag. 423, et apud Baluziura p. 596 
Kovte Collect. 

118. Magna summ Iwtitia. Xysli episcopi Rom. 
epistola ad Cyrilluin. Tora. V, parte u , p. 172, ex 
iisdcra Actis p. 456. 

119. Nunc autem iidem ipsi velut ex lomno. Joan. 
Antiocheni el synodi ad Cyrillum. Tom. V, parte u , 
p. 192 seq. 

120. Profundum quidem et magnum. Homilia De 
eot quod Verbum Dei factnm $it homo. Vide supra, 
num. 12, in reccnsione opcrum quae continet pars u 
lomi Vcdilionis Auberti. [alia, ap. Mans. V, p. 287. D 

121. Satitfactum e$t nobis iterum. Epislola 50, ad 
Juvenalcro, Flaviaoum, Arcadiuin, Projeclum, Fir-
imim, Tbeodorituui, Acacium, episcopos, et Pbi-
lippum, presbytcrum. Tom. V, parte H , p. 99, ex 
parte m Aclor. synodi Ephe&ina?, p. 413, et apud 
Baluzium, pag. 585 Nova Collect. 

122. Si eccletiastici corporis gloriam. Xysli epi-
scopi Rom. epislola ad Joan. Antiochenum. Tora. V 
Cyrill . , parte n, p. 175. 

V I I . Index scriptorum cum Cyrillianis in 
cdit. Grceco-Latina vulgatorum. 

125. Acacii, Berrboensis episcopi, ad Cyrillum. 
Tom. V, pavtc n, p. 63. I i r i p i l : Ένέτυχον γράμ-
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μασι τή ; σής 0:οτΐΟίίας. Ex parle ι Acl. CimciJii 
Epbcsini, lom, 1 Binii, ρ. 146. F%BR.— I I I MansiCol-
lecl. IV, p. 1055, et Lat. tom. V, p. 518, in qua 
coll. pas&im qooquc rcliqua occurrunt; — in cod, 
Lat. Paris. bibl. publ. MCDLYU, n . 14, vol. I U 
cat. I IARL. 

124. Alypii, qui se πρεσβύτερον τών Αποστόλων 
appellat, ad Cyrillum. Tom. V, patte n , p. 92. 
Incipit : Μακάριος άνθρωπος δν καταξιώσει 4 θεός. 
Ex parte ιι Aclor. concilii Epbesini, tom. I Binii, 
pag. 504. 

125. Altici ad Cyrillum pro S. Gbrysostanso 
diplycbis resliiuendo. Tom. V, parte u , p. 201, 
ex Nicepbori xiv, 26. Incipit : Περιπεπτώκαμεν ο:ς 
μή προηρήμεθα. Confer Tillemonl., tom. XIV, 
ρ. 279 seq. 

126. Ccclestini, eptscopi Rom. epistola ad Cyril-
lum. Tora. V, parle u, p. 40. Incipil : Τή ημετέρα 
στυγνότητι τά διά του υΙου ηρών Ποσειδωνίου. 
Dala ιη l d . Augusl. Thcodosio XIU el Yaienti-
niano I I I coss.; cx parte ι Actor. concilii EpbcMiii, 
p. 151. FABR. 

127. Joannis Aiiliocbciti ad Cyrillum. Tom. V, 
parle u , p. 85. Inc ip i l : Ουδέ έμέ μετρίως δάκνει, 
cx parte ι Aclor. synodi Epbesinse, lom. 1 Binii, 
p. 1C7. 

Ejusd. ad Xystum Romanuni, Cyrillum Alei. et 
Alaxiraianum Constantinopol. Ibid. pag. 99. Incipit: 
Κα\ σπουδή κα\ σκοπός. Εχ parlc ιιι corumdcm 
Actor., ρ. 421. [ Mansi V, ρ. 285. sqq.et66I.] 

Ejusd. ad Cyrillum. Ibid. pag. 102. incipil : 
Πρώην έκ θεσπίσματος. In iisdcra Actis pag. 4 i3 . 

Ejusd. alia epislola ad Cyrillum. Ibid. p. 155, 
Incipit : *Απειλήφαμεν αλλήλους, δέσποτα. Primum 
edila e ms. regio ab Auberlo. 

128. Maximiani, episce^i Conslantiuopol. ad Cy-
r i l lum. Tom. V, parlc n, pag. 94. Incipi t : Πεπλή-
ρωταί aot τά τής επιθυμίας, ex parle ι Actorum 
concilii Epbesini, looi. I , pag. 410. [Mansi V. 257.\ 

129. Nestorii ad Cyrillum. Tom. V, parle u , p. 
21. lncipi t : Ουδέν επιεικείας Χριστιανικής piaioxe-
pov. Ex parle ι Actor. concilii Epbesini, tom> I 
Binii, p. 120. Exslalel in Garnerii Mercalore, l on i . 
I I , p. 44. [Lat. incod. Paris. MCDLVII.] 

Alia : Τάς μέν καθ 1 υμών Οβρεις τών θαυμαστών 
σου γραμμάτων. Ibid. , pag. 25-29, ex iisdem Aclis 
pag. 122. Et in Garnerii Mercatore, lom. I I , p. 57, 
alque apud Baluzium pag. 655 Norce Collect., ct ex 
alia veteri versione in collatione scxta synodi τ , 
lom. I I B i n i i , parle u , p. 92. FABR. Ulraque Ne-
storii epistola in Mansi Gollect. tom. IV, p. 885 et 
891. Lat. tom. V, p. 491 et 715. HARL. 

150. Pauli Emeseni, a Joanne Antiocheno raissi, 
libellus, Gyrillo oblalus toro. V, parte u , p. 100. 
Incipit : ΟΙ ευλαβέστατοι κα\ καλλίνικοι ημών βασι­
λείς. Εχ parte ιιι Actor. concilii Epbcsini, ρ. 422. 
FABR. Lal. ιη cod. bibl. Paris». publ. vol. III Caial. 
MCDLVH, n. 77. IIARI.. 

l > f . Tbeodosii iunioris imp. rcscriptum ad Cy-
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rtilum. Ιο parte ι Actoruiu concilii Epbesini. tom. 1 
Bini i , pag. 482. IncipU : Μέλει πλείστον θεοσέ­
βειας ημών. [Mans. IV, pag. 4409; Lat. V, ρ. 529.J 

Alia pag. 104. Ηρτηται τής είς θε&ν ευσέβειας. 

V I I I . Scripta Cyrilli edita, quce in editione 
Paris. Grceco-Latina desiderantur. 

152. EpistoU ad Opthmum, Antiocbiae Pisidiae 
rpitcopura, qoae incipi t : Ka\ άλλως ήβέως. Vide 
tupra in Indice, num. 44. 

155. Commonitorium, Posidooio dalum, qnod i n -
c i p i l : Ή Νεστορίου πΐιτις, μάλλον δ* καχοοοξία. 
[V. supra in Indice, ι ι . 59.] 

154. LtbtUtUy a Gyrillo ct Memnooe, Ephesi 
episc., oblalus concilio Ephesino. Vide in eodem 
Indice : Ευσεβές Οέσπισμα έν τ?Αδε. 

135. Fragmenlum homilict, quod i n c i p i l : Divet 
nl hodie Dominu* noster, in parte iu Actor. synodi 
Ephesinai, tom. 1 Binii , p. 581. Aliud, p. 425. Eoi, 
qni pittate firm sunt, etfi. 

159. Epistoia ad dericos Constaniinopolitano8y 

plenior ex Marii Mercatoris versione. Vide supra 
in lndice : Άνέγνων τδ ύπομνηστικόν. 

157. ColUctio uberior dictontm Ncstorii, ex Latina 
Marii Mercaloris vereione, tom. 11 edit. Garne-
riana?, p. 105-106. 

158. Locns inslgnis, quo scholia Cyrilli de Uni-
gemlo aeetiora ex ms. dedit idem Joannes Garne-
Tias. Vide supra, num. 8, in reccneione opcrum 
quae lomns V Aoberti cominct. 

159. Epiitola ad Acacium Berrhotnsem. In Syno-
dico adfccstu tr&gmdimu fremci, c. 56, p. 851 sq., 
apad Bataztttm Collect. novce condlior., p. 758-762; 
Latine. Incipit: Decenlem se etiam nunc curam i n -
<ipit sanciita* t*a. Addc Tillemonl. Tom. XIV, 
pag. 519, seq. FABR. — In Synodico multa repe-
riuntur collecia de torbis Orienlaliom poel pacem 
factam. HAEL. 

140. Ad Aeatium Melitinentem. Baloz., p. 917, 
el ex alia Yersione io collatkme 5 concilii v, tom. 
I I Bioii, parte u , p. 70, ubi traditur eademCyril-
his eciam scripgisse ad Theodorum Ancyranum, el 
Firraum, Caesareae Gappadocise episcopuni. Ει in 
epistola 5 Pehgii Π ad episccpos lstriae. Incipi l : 
Latere tuam non cportuit sauctitatem. 

141. Ad Rabbulam Edessenum, in eodem Syno-
dico, p. 812, edil. Baluzii. Incipi t : Piissimo et 
amalore Christi imperatore dirigente. FABB. 

142. AdArulolaum, tribunumet nolarium. Ibid., 
pag. 889. I n c i p i l : Domnus meu* religio$i$timus 
Beronieiantu. Et p. 915. Incipit : Piarum sanctio-
num quce nuper. Adde Tillemonl. lom. XIV, p. 619. 

145. Ad Theodotium imp. Baluz., p. 894. Incipit: 
jElernam vitam providere α terra. 

144. Ad Joannem Antiochenum. l b i d M p. 914.1n-
r ip i t : IMUtat α tua perfectione tran$mis*a$; c l 
p . 916. Incipi t : Ego quidcm ahtenme α u. Graecc 
c4 Latine in Garnerii Auctario Tbeodorili. 

445. Ad Maximum, Joannc.n, Tkalassittm, prcsb\v 
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teros ct arcbimandrilas, pag. 914. Incipi t : Egrcr 
giu$ quidem zcius religiositalis vestrm e$U. 

146. Ad Mosceum, Antaradi episcopum. Ibid. , p% 
917. Incipi t : Egp quidem semper lua religiositati. 

147. Epistota ad Nestorium, ex Arabico yersa> 
apud Eusebium Renaudotum in Historia patriat-
charum Alex., p. 109. Incipi t : Non credidi verum 
etse quod de te. 

148. Fragmenta ex scrmone de fide. Ibid., p. 927. 
Incip. : Ego contemperatum non redpio. 

149. Fragmenta ex epistola ad monachos Phuen-
«es, contra errores Origenis. Goncilior. loni. V edit. 
Labbei, p. 657-660. 

150. Preefatioinajclum paschalem annorum XCV 
(condilum A. C. 456. Vide Tillemont. tom. XIV, 
pag. 625 seq.), Latine edila ab jEgidio Bucberio in 
Doctrina lemporum, pag. 481-484. Antwerp. 1654, 
ful. [Sed locupletior cst in cod. B. publ. Parie. 
DGIX,n. 4. V. Gat. codd. Paris., I I I , pag. 51.] Mo-
mini l cycli illius, ex quinque cyclis decemnoyen-
nalibus constantis, Sigebertos Gerablaceasis, c. 24 
De scriploribus ecclesiattias. 

151. Liturgia, ex Arabico Latine versaa Victorio 
Scialagh. Augusla? Vindelic. 1604, in-4, ab]ue indc 
in Bibl. Patrum Pam. a. 1654. Tom. V I . Maximoc 
attctoritatte, inquit Vitlalpandus incap. n Ezechielis, 
p. 512, videri debet S. CyrUlus in ea liturgia, quam 
nuper ex jEgyptiaca lingua in Latinam convertit Vi -
ctorius Hacuremis, Maronita, quamque vulgari cu-
rat Velserus. Liturgia ha?c, Arabice et Goptice scri-
pla, in membranis fuit inter mss. codices D. Abra-
hami Hipckelmaniil. FABR. — In cod. Coislin. iu 
Montfauc. Cat. bibl. Coisl., p. 188, tribuitur i!ia l i -
turgia Jacobo, fratri Douiini. — In Seb. Renaudoli 
Coltect. liturgiar. Orientalium, tom. I , Paris. 1716, 
4, p. 58, et Renaud. not. p. 515 sqq., Gyrilli AJex. 
liturgia inter tresliturgiasGoplilarum Jacobitarum, 
ex Copticoconversas : in tom. I I , n^20,p.275, nota? 
p. 285, — inter liturgias, ex codd.-Syriacis Latine 
versas. Add. Abrab. Ecchcllensem in noiis ad ca-
lalog. librorum Chaldaic. et Syrorum Ebed Jesu, 
cap. 29. V. Renaudot apud Montfaucon. in Palmyr. 
Grwca, p. 514, de liturgia, qune dicitor B. Marci, 
charactere iEgyplico-Grseco, quam vcro adnotat 
ibid. Renaudot eamdem esse alquc eam quai 
Goptice exslct sub nomine Cyrilli. — Parisi. in bibl. 
publ. inler codd. Orientales, secimdum cat. codd. 
Paris, vol. I , p. 54, 57, 60,72 el 75, Cyrilli liturgia, ' 
Syriace, in codd. XXXII , n. 2, LXVI , XCIV, n. 5. 
— Coplicc, in cod. XXVI , n. 5, cum Arabica inter-
prclatione, et codd. XXXI , n . 5, alque X I I , e Grae-
ca lingua in Goplicam conversa; dimidiam vero 
parlem occupal versio Arabica. — Oxonii in bibl. 
Bodlei. n. 5291 Cat. inler codd. Tbomai Mareschalli, 
alque n. 5878 ac 5879, inler codd. Hunlington. Go-
piice et Arab. HARL. 

152. Fragmenta ex homilia πρδς τους τολμώντας 
λέγειν, μή βείν υπέρ τών έν πίστει κεκο: μη μένων 
προσφέρμν, -adverws co&, qni negani, offersndum 
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Colr lerlu», tom. 1 Mimmenfr. Eaiaim Gtmcm, 
p. 41 el 44. Adde T i l l M * a i i M 9 um. XIV, PM 
509 u q . , 550. 

157. flrMfMifJfMl. u m l w t o i i P M d * , Alextndrl 
Merapolltoftl, lleltadU Ttrtentis, et i l lorum cpl-
w e p o r m ad CyrUlum pro Jotnne Antiocheno, ipud 
ttaJmtim» p * f € 9 « * U U M . I f tc ip l l : Nf emHtm 

| J t a i t t iN-iJiv ftoi^ p»f 754\ U ^ ^ ^ * > I N ^ 

f63. EonwMm JJl m L n u i i i w , f » ia Latiois 
CjnlR tHumdhm e i T«%m H I U M U Ksftiii lioet 
frperire, e l β eodke ha&k f a h n i ^ h | t M l n b 
Cyrllll nomine iodocM Qicblofevt. Pmro. 
to\. Sed III·· qoldem Orifeai tsieniere τ ί π docli, 
Ια cajui LatinU openitt βυγαφβγβΐς fr* saepias 
exeuM legunlur. Vide Sixtum 8cnMnem l ibro I T 
BI4I. Mitdar. F A M . 

l 6 6 ^ 0 M i ^ m i i i / m « r i M , q a » A s l i f e i p . 1648, 
in-8, edidit Grace «I U t i ae B d l h . Corderios. Sed 
I t o · Mldi. Gfcfekffe m M TwdkatssmlOngen!, 
• w p U f w l r t t l k q p » I K OHfemis eH, iec Cjr-
ΠΙΚΗ »HI CAmmMb A k x . Hber* m i n t i tdtem-
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c i u m , IV, pag. 206 (α). Vertit Laline el ulraque l i n -
g a a edidi l Tbeodonis Beza, una cuin Albanasii l i -
b r i s τ De Trinitate, nr libris Basilii eontra Euno-
m t t i m , ct Phoebadio, Latino scriptore, eonira Aria-
a t o s . Gcnev. apud H. Ste$banum 1570, 8. [V. Boz» 
praefaL ei Kollar. infra in nota laudaturo. I I J , 

f 68. Catena in Marcum, quae io codicibus qui-
busdam Cyrillo Alex., sed in aliis rer.tius Yiclori, 
Anitocfaeno presbylcro, tribuilur, nt dixi volomine 
supcr iore [VI I I , pag. 655, sq.]. Nescio, an divcrsus 
f u e r i t , quem Combeflsius in Bibl. eencionatoria 
s c r i b i l a Rapfaaele du Fresne inter libros ex Ilalia 
a l l a t u m commeDtarium salis spissom in Marcum, 
C y r i l l i Alex. nomine praenolalum. 

€69. Apoloqi, sive Fabuto morate$, Latine editae 
a Balihasare Gorderio 5. J., Vieunse Ausiriae, 1650, 
Corma minore. Junioris et Lalini scriptoris viden-
t a r esse Cornelio a Lapide tn Ecctcsiatxicumy p. 25, 
a c sub tilulo Specuti sapientice prodierant Paris., 
i 502, in-8, apod Joannem Pamini. Quadripartitns 
hic apologus Germanice eiiam lucem vidit, B. S. 
Μ . inteipreie,Fraiic<>f., 1564, S.Spiegd der WeUheit. 

170. Poima iambicum txtp\ (ώων Ιδιότητος καΐ 
φ υ τ ώ ν , de animaiwm et ptantantm proprietate, edi-
t u m subCyrilli Alex. nomine Gncce Rom.,1590, in-8, 
auclorera habet Georgium Pisidem, cui inaliis edi-
l ionibus rccle vindicaium est, ot dixi superiora 
^olura\ne\p. 614 el p. 615 not.]. 

Μ 1 /Συναγωγή τών ιςρδς διάφορον σημασίαν λέξεων, 
icaxx στοίχείόν, Collectio alpbabetica voojm graca- < 
r u m , ίοιιο vel spirilu diflerentium, ab aliis Joanjii 
Phihpono tribuilur. Vide voJumine VI , p. 521, n. 5. 

172. Ctossarium vetus Crwco-Latinum, qnoniam 
i f i ca!cc quorumdam Gyrilli scnptorum inventnm 
teslatus est Henr. Stephanus, ciiam Cyrillo Alox. 
I r i b u i a quibusdain consuevii. Et in Caroli Labbei 
editione Glossariorum priseorum συναγωγή, Par. 
lG7i>, Γ, inscribilur : Cyrilli, Philoxeni ct aliorum 
I itrrnm (,L>$xaria.[\. supra, vol. V I , pag. 651 sq.; 
I M d . , pag. 199 sq. Spccimen ex Glossario Cyrill i . 
A l r \ . edidil cel. Chr. Fr. Matthxi in Glossariis Gr. 
minor. tt aliit antedoiis Gr., e lc , vol. I , Mosqurc 
1771. 4, m. — In cod. Vaticano, LcxiconS. Cyrilli cl 

sigTiifiratl. complurium vocc. Gr. ct Lat. (6) — Add. 
Augustae Vlndcl. C\r i l l i fragmenlum Le\i<i, trslc | 

mss., pag. 5o. — Moiilfaueon. in 

Nidinns, lom. I ,p . 1G65, 
simillima, pnor illa, 

Uorcm liabere poleril; 
islerior exposiiio lidci 
piam Aihanasii nomen 
>llar. —Augustae Vin-
responsiones de iidc, 

Ni l i , Maximi. V. Kei-
ibl . Bod!oiann,n.C88, 
udiano XXXVI, n. 14. 
ynlli Alox.; quseslio-
e S. Trinilalis. 11Λnι. 
iico compendio, verss. 
. Cyrillo Alex., pcr-
cm codd. diciiur c\ 
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Α Palaogr. Gr., pag, 72 sq., de cod. quondam regioh 

Gyr. Lexici plura adnolavit. — Ij i bibl. Bodlei. in 
cod* Barocc. XCV, Gyrtlli Lcxicon, compilante An-
toniophilosopho, ordine alpbabeiico. — Veneliis in 
bibl. codd. S. Micb. Gyrilli Lexicon, de qiio docle 
disserit MitlarelHus in Ga«, Uliusbibl., p. 506 sq., 
et postquam alios aliorum biblioibeearum codd, 
attulii, ι licet lamen, a i i , in bibliotbecis mes. fere 
omnibus boc Lexicoo praeferat nomen S. Gyrilli, 
archiep. Alex., exploraiom tamcn esl, verum ejus 
auctorero esse Cyrillum quemdam, qni vixit posi 
an. 1200, cujus Lexicon una cum aliis lexicogra~ 
pbis Grascis producium fuit a Gar. Labbseo. Etiam 
AldusGyrilli Dictionarinm edidit, Videanlur Diaria 
titteratopum Halim, tom. X X I , p. 457, e tc . i — Mis 

^ diolanl in bibl, Ambrosiana,. testc Mpnlfauc. in 
Dier. Ilaf., pag. 17, et de aliis Cyrilli Lex. codd. 
pag. 511 el 555, sub fin. — Monachii in codd. 
GGXLIXet GGLIX, CyrilH Lexicon. V . oat. codd. 
Gnec. Bavar., pag. 84 et 85. HABX. 

X . Scripta Cyrilli inedita. 

175. In Ezechielem. Marcas Valserua, epislola ad 
Bonat. Vulcauiam, data a. 1601: Ivduitrim tatus 
adhuc extra istum (Tbesaororum librum) campus 
patety Ezechiele maxime interpnetando^ euem facH$ 
wttimare e$t ingent volumen con/icere.— Ezechielem 
ttiam amicus ille meus (Jacobua Pontanus) aggredi 
parabaty $ed monittit uitro resutet tui reverentia. 
Cyrilli symbolae in Catenisad Ezecbielem,ium ediia 
Villalpaodi, tura ineditis, quas Goislmiana atequn 
bibllothecK asscrvant. FAim. — Ex Cyrilii com-
mentariis in Ezechiel. fragmenla duo, in cod. Lau-
rent. X I I , n . 9, plul . 6. V . Bandini Cai. codd. Laur. 
Jfedic.,1, pag. 119. HARL. 

174. Diclavit et in Banielem, inquit Sixtus Se-
nensis, in Oseam, et tn Abacuch bomllias plurimas, 
qnac in bibliolheca Vaticana servantur. 

175. Homilia in nathitdtem Christi. Vide supra in 
Indice, 50 *. FABR .—Illam homiliamscripsil Tbeodo-
tus. Atqae hutc ipse Fabric. infra, vol. IX, pag. 270, 
n, illam homiliam (qua exstat in Harduini Collect. 
concil., I , pag. 1654, et memoratur in Actis synodi 
septimae, acliune 6) ascripsit. Atque subhujus Tbeo-
doli nomiue exslani dua homilia? tn nalivitalem 
Domini, in cod. MGLXXI, n. 14, bibl. publ. Paris. 

Gftorgio Pisida et Cyrillo docerptum, V . supra, vol. 
VII , pag. 472 sqq., el pag. 555, de hisloriae Byzan-
tioas nova appendice. — cdila a Fogginio. HARL.] 

(α) Pag. 45o, cod. CLXXXVIII, n. 12, ed. Kollar., 
qui ιιι not. A. Oudini errorem (Comment., tom. I , 
pag. 1664), de boc ltbelio ejusque auctoribus, quasi 
Cyrillus et Anastasius colloquentes in hoc codice 
induci dicantur, castigat: — i t . ln cod. CCXIV, 
n. 7. V . Lambec, V . pag. 91, aliisque codd. pas-
sim jara excitatis. In afiis Caesar. codd. (in vol. I I I 
ct I V ) sunt Anaalasii responsiones ad varias qua> 
stiones, V . indic. ad ea volumina, voc. Anastauus* 
—Interrogationes et quwsliones de divina nalura, 
in cod. Escorial. lcste Pluero in Itin. p. 164. IIARX. 

[b) Vidc infra, col. 113. 
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pro tts qui in fide obdormierunt, qua? exsUnt apad J 
Easiratium, presb. Constonlinop., adversus Psy-
cbopannychilas, ab Allatlo post commentationem 
de purgatorio ediluio, p. 571-578. Incipit illa bo-
milia : 01 τής εαυτών διανοίας τδνόφθαλμδν άπευθύ-
νοντες. 

155. Serme in parabolam vinecc, Latioe, Acbillo 
Stalio interprete. Rom. 1578, in-8. 

154. TkeodosH imp. tpxtioia (a) ad Cyriltum, data 
19 NOT. a. 450, in parte ι Actorum condlii Epbe-
t i n i , tom. I B i n i i , pag. 182. Incipi t : Μέλει πλείστον 
θεοσεβείας ήμιν. Alia pag. 164, "Ηρτηται της αίς 
βεδν ευσέβειας, Latiae e veleri vcrsione apud Balu-
zium, pag. 708 Novm Collect. concilior. Aliud re-
ftcriptum de Gyrilli ei Memnonis Ephesini restitu-
tione, quod post Coiekrium, toro. 1 Monumentor., • 
pag. 41, dedit Baluzius, pag. 655. Incipit : ΉμεΤς 
τήν τών εκκλησιών είρήνην. [Mansi collect., tom. IV, 
pag. 1109, ei Lai . , lom. V, pag. 529. HABL.] 

155. Judori Pelumtm ad Cyriltum, qoi pairis (4) 
instar eum est veneratus, epislola? andecim, quae 
inter Isidoriaaa* saepius prodiere, et gravia moaita 
eontinent. Duae citantor etiam a Facundo, α, 4, 
quae suot l ibri ι epistola 310 ct 370. 

156. Xy$ti [f. Sixti] papas Romm, ad Cyriltum, 
com ejusdem Gotelerii veraione, epistola? doa3 apud 
Baluz., pag. 658.Prior ioeipit : "Ησθην Ιπ \ τοίς δη-
λωθεΐσί μοι δι1 επιστολής. Altera : Χάριν δμολογούν-
τες τή περ\ ημάς τοΰ θεοϋ φιλανθρωπία. Ediderat 
Cotekriae, tom. I Monuinentor. Ecclesim Graca, 
p. 42 et 44. Adde TiUemontiim, lom. XIV, pag. 
509seq.,550. 

157. TranquiUini, Antitckeni Piiidia, AJexandri 
Hierapolitani, Helladii Taraensis, et alioram epi-
scopoinm ad Cyrillum pro Jeanne Antiocbeno, apnd 
Balaziam, pag. 696, Lailne. lac ip i t : Nota quidim 
rectm gionficatium e$t fidet. 

158. AcaeH Berrhoemis epistola brevia contra ca-
pitula Cyrilli . Ibid., pag. 756, Latine. lncipit:Per-
manemus in fide tanetorum Patrum. Hane episio-
lam a Tbeodosio imp. approbatam legee, pag. 746. 

159. AcaciiMetilinentU epistola ad Cyrillom de paoe 
(a. 455). Incipit : Quomam didicitquod pergraliam 
Dei, Ibid., pag. 785, et ex aila mlerpretatione, pag. 

" 918. [Ια Synodioo, e. 85, p. 860, et cap. 215, p. 998.] 
160. Epietobe Rabbulae, episcopi Edesseoi, ad 

iEgyptium (Cyrillupo). Ibld., pag. 896 seq. Incipi l : 

(a) Meminit Leonlius Byz. De $ectt$y p. 456. 
(6) Vide Isidori Pelus. fib. i , epist. 370. Facon-

dus loco laodato : hidortu, presbyter JEgyptuu, 
Pelutiola, quipro vita ae laptentia tum meritu ut 
pater ab ipso Cyrillo et honoratus e$t et vocatu*. 

(c) In cadem bibl. exslaot et Cyrilli quawtionee 
ri responaiooee περ\ πίστεως, hoc i n i l i o : Έ π \ τής 
θεολογίας οποίας φύσεις δαολογεΐς; Μίαν.Ποίαν ταυ-
την; Θεότητα. Τί Ιστι Θεός; Ουσία αναίτιος. Lam-
bec, I I I , pag. 100. Aliae qoaesliones et resBOusiooes 
Cyrilli ei aliorum, quae incipiunt: Τί πιστεύεις, Χρι­
στιανέ, κα\ πώς ; ΙΙιστευω Πατέρα και Ytov κα\ 
αγιον Πνεύμα, τρία πρόσωπα. Nessel. V, pag. 132. 
FABB. De codd. Csesar. LIX, n . 10, ct CVU, n. 8, 
V. Lambec. Com. I I I , co\. 265, et tom. V, c o l . 23, 

Epitcoput euim quidam previncia Cilicum. AliaRab-
bula? adCyrillum episiola, contra TbeodoramMop* 
8uesteouai, ia collaiione 5 synodi v. Ine ip i l : Jam 
vero quidam nnitaUm, tom. Π Binii , parte n, p. 70, 
et in Pelagii 11 epistola ad Istriae episcopos. Ibid., 
pag. 128. 

161. Zorimi papct epUtola encyclica, sive, u t Ma-
rius Mercator Tocat, iractoria eonira Pelagiaiiog, 
ad GyrlUum et alios episcopoe miasa A. C. 418, 
cojus fragraenU apud Augnstin. epiei. 190 (edil. 
vet. 1574), c. 6, et Prospennn ία appendice ept-
etobe Coelestini ad episcopoe Galliae. 

162. BypaHat (falso, ut Tidetur) nmmne a* C j -
ritlum. Ibld. , p. 926. Incipit: Ugetu hUtonat irm» 
poritm. 

I X . Scripta qwB sub CyriUi AUz. nomine 
feruntur, $td in Grctco-Latina tiition* 
Pari*. omittm m n l . 

163. Uber adtertut /«4*of, eum qumttiuMbu. 
164. Brevk anagcge de ii$ qui fiorueruni anU 

legem. Haec dno exstant in editionibue duabas po-
stremis Latinis operum CyrUli Paris. a. 1575 et 
1605. Haud tdo, inquil Bellarminus, an CyrilH 
$inL Bed ret parvi momtnu eif, cum $int UbelH 
brevissimi et lete*. 

165. HomiliiB XVI ttt LeviHcum, qoas in Latlois 
Cyrilli edilionibus ex vcteri verskme Rolni liceft 
leperire, et e codice Jacobi Fabri vulgt^\t «ib 
Cyrilli nomiae Jodocue Clichtoveat. Parie. 1541, 
fol. Sed illaa quidem Origeni asaeroere v i r i dodi , 
ia cujus Latinia opemm συναγωγαΐς jaan taepias 
exeosa* leguntur. Vide Sixlum Senenaem libro I T 
Bibt. f*€t*. FABB. 

m.Homili(gHXinJertmamyqu*& Aolwerp. 1648» 
io-8, edidit Grsece et I>atine Balth. Corderiot. Sed 
ill» a Mich. Gbi&lerio rect4 vunlicate sont Origeni, 
excepU poslrema, quae nec Origenis est, oec Gy« 
riUI, eed Clementie Alex. libor, eepios ab eo teav 
pore sub veri aucloris eui edilog nomlae: QuU dt-
ve$ $alvandus. 

167. AnasUsii Antiocheni, el Cyrilli Alex., # Ex-
θεσις σύντομος τής ορθοδόξου πίστεως. Expotith 
compendiaria orthodoxce fidei per quacstionee et re-

> sponsiones. Incipi t : Ποίας θρησκείας ·Ι, άνθρωπε; 
Χριστιανός είμι. Κα\ τί έστι Χριστιανός; Ό χατά 
θεδν ζών. Ms. in Bibl. Caesarea (c). Vide Lambe-

ed. Kollar., qai ad priorem loeum adnotal, utrobi-
que Cyrilli nomiae mscriplas qusstionef, etc., d i -
v i d i in duas praecipuas quseationee, nimirum, Περί 
πίστεως έπ\ της θεολογίας, el περ\ πίστεως έπ\ της 
οίκονομίας, e tc , tura, quae, si, ait, unius ejusdem-
qoe auctoris eunl, doo Gyrillo tribui vix poteraiit: 
nam in altera illa qoaestione de duabus m Christo 
naturis, propier Monothelilas ulique, diligenter 
agitur. Gontuli cum bac aliam quoque expositio-
nem fidei, σα» incipi t : Ποίας θρησκείας εΤ. άν­
θρωπε, et ιαο Cyrill i simal et Athaoasii nominibus 
tam in BibUotheca Patrum Latine, aaaro in tribas 
codicibus nostris Grece babelur; [V. paolo aote 
n. 167] ac cerlusfereaam, postertorem islam prio-
ris illius reoentiorem metapbrasio esse, Anastasii 
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chim, lV,pag. 206 (α). Vertit Lalinc c l utraque l tn- Α Paimoqr. Gr., pag, 72 sq., de cod. quonthia regi<t 
gaa edidil Theodoras Bexa, una cura Alhanasu l i -
bria ν De Trinitate, vr libris Basilii roitlra Eiino-
m i u m , et Phebadio, Latiao scriptore, conira Aria-
»01. Gcner. apad H. Ste$banum 1570, 8. [Y. B e i » 
prxfat. et Eottar. infra in nota laudaluro. H J . 

168. Catena in Marcum, quae io codtctbus qut-
busdjm Gyrillo Alex., sed in aliis rectius Yictori, 
Aniiocfaeno preabylcro, tribuilar, n l dixi volumine 
superiore [VIU, pag. 655, sq.]. Nesdo, an diversus 
foerit, quem Combefisius in BibL eoncionaloria 
scribit a Rapbaele du Fresne inter libros ei llalia 
allatam comraemarium salis spissum in llarcuni, 
Cyrtll i Alex. nomine praenolatum. 

169. Apoiogi, sivc Fafmto moraies, Latioe editae 
a Baltbasare Gorderio S. J., Viennae Atutria», 1630, 
forma minore. Juntoris ct Lalini scriptoris t iden-
tor esse Cornelio a Lapide tn EtHe$ia$Heumf p. 25, 
ac sub titulo Speculi $apientia prodierant Paris., 
1502, in-8, apud Joaonem Parvum. Quadripartitus 
bic apologus Germanice etiam Itieem vidie, B. S. 
M. interprele,Francof, 1564, S.Spiegei der WeUheit. 

170. Poima iambicum mp\ (ώων Ιδιότητος χα\ 
φυτών, de animaGum et plantarum proprietatey edi-
lum subCyrilli Alex. nomine Gncce Rom.,1590, in-8, 
auclorera habet Georgium Pisidem, cui inaliis edi-
tionibus rccle Vradicattim est, ut dixi superiore 
voluimne\p. 614 et p. 613 not.]. 

171 .Ευναγωγη τών *ρδς διάφορον σημαβίαν λέξεων, 

Gyr. Lexici plura adnolavit. — i n bibl. Bodlei. in 
eod* Barocc. XCY, CyrilU Lexicon, compilante An-
tonio pbilosopbo, ordine alphabclieo. —Yenetiis.in 
bibl. oedd. S. Micb. CyrilU Lexicon, de q w docte 
disserit Mittarellioa in Ca*. Uliu&bibl., p . 506 sq., 
et postquaro alios ajiorum bibliolhecarum codd, 
attulit, « lioet tamen, ait, in bibliolhecis mss. fere 
omuibus boc Lexicon prseferat nomen S. Gyrilli* 
archiep. Alex., exploraium tawcn esl, verum ejus 
auctorem esse Cyrillum qaemdam, qni vixit post 
an. 1200, cujus Lexicon ona cum aliis lexicogra-
pbis Gradcis producium fuit a Gar. Labbseo. Etiam 
AldosGyriUi Dictionannm edidit. Videantur Diaria 
titteralopum hatiee, tom. X X I , p. 457, etc,.i — Mfs 

B d i o l a n i in bibl . Ambrosiana,. testc Hpnlfauc. in 
Diar, Jlaf., pag. 17, et de aliis Cyrdli Lex. codd. 
pag. 511 el 555, sub fin. — Monachii in codd. 
GGXLIX el GGUX, CyrilH Lexicon. V. oat. codd. 
Graec. Bavar., pag. 84 et 85. HABL. 

X . Scripta CyrilU inedita^ 

173. In Ezechielem. Marcas Velsem, apistola ad 
Bonav. Vulcanium, data a. 1601: Induttri* iattu 
adhuc extra ittum (Ttaesaororum libram) campus 
patet, Ezechiele maxime interpnHando^ quem faaU 
aztimare e$t ingen$ volumen confitere.— Euchietem 
etiam amicus ille meu$ (Jacoboa Pontanus) aggredi 
parabat, $ed monitu* ultro resistet tui rnerentia, 

xaxa στοιχεΤον, Coileclio alpbabetica vocum graBca- Q Cyrilli symbola in Cateniead Ezechielem,tuiu edita 
rum, looo rel spirita differentmm, ab aliis Joanni 
Pbihpouo tnbuitar. Yide volumine V I , p. 521, n. 5. 

172. Clossarium vetus Grmco-Latinum, quoniam 
in calce quoramdam Gyrilli scnptorum inventum 
tesiatus est Henr. Stephanoa, etiam Gyrillo Alcx. 
tr ibui a qulbusdam coneuevit. E l in Garoli Labbei 
editione Glossariorum priscoram συναγωγή t p a r . 
1679, f., inscribitnr: CtjrWi, Philoxtni et aUomm 
veterum Glos*tria.[V. supra, YOI. V I , pag. 651 sq.; 
ibid. , pag. 199 eq. Specimen ex Glossario Cyril l i . 
Alcx, edtdit cel. Gbr. Fr. Matthcei in Glossariit Gr. 
minor. tl alw ane€doii$ Gr., e l c , vol. I , Mosquse 
1774,4, m. — lo cod. Valicano, Lexicon S. Cyrilli et 
significatl. compluriom vocc. Gr. el Lat. {b)—Add. 

Villalpandi, tura ineditis, quas Goislfafana aliacqun 
bibtiotbece asservant. FABIU — Ex Cyrilli com-
menuriis in Ezecbiel. fragmenta duo, in cod.Lau-
rent. ΧΠ, n . 9, p!uU6. V. BandiniCfll. codd. Laur. 
Jfedtc.,1, pag. 119. HARL. 

174. Diclavit ct in Danielem, inquit Sixtus Se-
nensis, in Oseam, et in Abacucb hoaiilias plurima», 
qna? in bibliolheca Valicana servantar. 

175. Homilia in nativitdtem Christi. Vide supra in 
Indice, 50 *. FABR .—Illam horailiam scripsil Tbeodo-
tus. Atqae huic ipse Fabric. infra, vol. IX, pag. 270, 
π, iilam bomiliam (q<KB exetat ia Harduini GoUect. 
concit., I , pag. 1654, et memoratttr in Actis synodi 
septimae, actione 6) atcripeil. Atque subhujua Tbeo-

Augustae Vindcl. Cyrilli fragroentom Lexici, lesle ο doli nomiue exslani dua bomilta? m nntivitatem 
Ueisero "\a Ind. mss., pag. 55. — Mootiaucon. in Domim, in cod. MGLXXI, n. 14, bibl. publ. Paris. 

fortasse iUias, qnem erait Oudinus, lom. I , p. 1665, 
qux opinio mea si veri est simillima, prior illa, 
pr ior i sui parte, GyrUlum aaciorem habere polerit; 
e t e r i t ratiodara, cmr hascposterior expositio fidei 
locupletior sit, ei tam CyriUiquam Aihanasii nomen 

Snefixum gerat. Hactenus Kollar. — Augustae Vin-
el. in cod. Gr. Qnxetiones et responaiones de fide, 

CyTiUI,Damascem, Albanasii, N i l i , Maximi. V. Rei-
ser./nd., etc., pag. 59.—In bibl. Bodleiana, n. 688, 
Cat. codd. Angliot I , in cod. Laudiano XXXVI, n . 14. 
Symbolora aposioloruin et CyriUi Alex.; quiestio-
neset responsa aJtquotde fide S. Trinilatis. HARL. 

[De ehronico, f. chronoaraphico compendio, verss. 
iambicis, qaod in cod. Matrit. Cyrillo Alex., per-
peram ascribilur, in aJiis autcm codd. dicitur ex 

Georgio Pisida el Cyrillo dorerplum, V. supra, vol. 
VI I , pag. 472 sqq., et pag. 535, de bistoria? Byian-
tinse nova appendice. — edila a Fogginio. HARL.1 

(α) Pag. 45o, cod. CLXXXVIII, nTl2, ed. KoIIar., 
qui ιη not. A. Oudini errorem (Comment., tom. I , 
pag. 1664), de hoc libello ejusque aoctoribus, quasi 
Cyrillus et Anastasius colloquentes in hoc codice 
induci dicantur, castigat: — i t . In cod. GGXIV, 
n. 7. V. Lambec, V. pag. 91, aliisque codd. pas-
simjara excitatis. In afiis Caesar. codd. (in vol. I I I 
et IV) gunt Anaetasii responsiones ad varias quae-
stiones, V. indic. ad ea volumina, voc. Anaslasitts* 
—Interrogationes et qua^siiones de divina naiura, 
in cod. Escorial. tesle Pluero in Itin. p. 164. IIARX. 

[b) Vide infra, col. 113. 
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— Ιη cod. qaidem Caesar. Χ, η . 12, Gyrillo tr ibui-
tnr .V. Lambec. Comtnent. vol. V I , part. i , p.82sq.; 
sed Kollarius in nou , ubi moltus est de ista bo-
milfa, animadvertit, eam prorsus diversam esse ab 
illa S. CyrilHbomilia, qoae fere ejusdeoi argomenli, 
eed Latine tantnm, babeatur edit. Cyrilli opp. Pa-
risinae a. 1638, tom. V, part. n , pag. 416. HABL. 

176. In Cateots ineditis ad Acta et ad epistotam 
Jaeobi et ftrimam Petri ac Joannh, Gyrilli Alex. 
symbol» legtmtur. Vide Monlfauconi Bibl. Coisti-
nianam, pag. 263. FABR. V. snpravol. V I I I , p. 693, 
695 et 696, de catena in Epistolas Paoli. Sic occur-
runt Gyrilliana fragm. in catenis in Epistolas Pauli, 
in Epistolas catbolieas, in IV Etangdia, in Psalmos, 
in Jobum et Parabolas Salomonis Florentue in co-
dicibus bibl. Laarent. Medic. V. Bandin. Cat. codd. 
Grafc. Laur., I , pag. 565,192, 159 et 161; pag. 91, 
n. 24; pag. 52 et 297. HARL. 

177. Κυρίλλου είς τάς άπορου μίνα; λέξεις τής 
αγίας Γραφής. Ms. in variis bibliotbecis, cui aob-
jungitur Ερμηνεία ονομάτων κα\ λέξεων Εβραϊκών 
τών έν τοΤς θείαις Γραφαΐς. Ylde, si placet, quae 
dixi sopra, Hb. iv, cap. [56, τοί. V I , pag. 199 sq.] 
FAB*. — Parie. in bibl . publ. cod. DCCCXLVIII, 
n. 2. CyrlUI Alcx. rocc. Hebraic. alphabetico or-
dine digestarum, interpretatio. HARL. 

178. Gtossarhim GnBcum sub GyriUi Alex. no-
roiue itidem ms* quod incip i t : Άασας, Ιβλαψας * 
άασάμην, έβλάβην* άάσατο, ήγνοησεν, ήμαρτεν 
4φ6όνησ«ν, άάπτους, απροσπέλαστους. FABR. -—Vene-
tiis ln blbl. Marc. DLXXVHI, exstat CyriUi Alex. 
Lexteoo, eujus ioittum est: Άα« σύστημα ύδατος, 
diversum ab eoquod h . 1. cilal Fabricius. V.Cai. 
codd. Gr. Jfarc, pag. 304. HARL. 

[Falso quaedam atlribul Cyrillo, jam passim ad-
noUvimoe. Sic k i eod. Caesar. GLXXXVl, Spiritua-
iet anagogm in hexaemeron libn 17/, in quo ipse 
Cyrillus citatar, et quod in cod. Gxsar. praecedenti 
GXXXXY aeseritar Anastasio Sinaite. V. Lambec, 
IV,pag. 437-459, el Fabric. infra, in vol. IX, pag. 
328 sq. ed. vet. — In cod. GCXLVIII, n. 5 , Judeto-
rum disputatio eum S. Athanmsio et Cyrillo de adora-
thne S. crudi et sacrarutn imaginum, in Lambec. 
Comment; V, col. 287, ubi vero Kollarius tn noia 
dooel, id opascalum esse anonymi cujusdam, ad 
meiitem Atbanasi» et Gyrilli, Judaeos confutare co-
nantis. Adde supra ad § I I I io nolit. codd. vol. VII , 
pag. 472 sqq. et pag. 614. * 

Ad spuria quoque referendum videtur opusc. de 
nienstiris et ponderibut, quod Cyrillo Alex. tribui-
tur in codd. Parie. bibl. publ. MCCCLXXIII, n. 15, 
U MCCCLXXXIX, n. 12. HABX.] 

X I . Scripta Cyrilli deperdita (α). 

179. Άντφ,δησις contra Andream Samosale-
num, qui adversos X I I capitula scripserai. Memi-
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nit CyrUlus ipse epislola ad Eulogira, pag. 154. KtS-
ριλλον έν ταΙς *Αντι£4ήσεσι laudat Epbraimus apud 
Pbotium cod. ccxxix, pag. 414. Walcb. L c , p . 
682, sospicatur, *ub eo intelligeodum esse Cyr i l i i 
Apologelicnm pro X I I capilulis in Mansi Collect.9 

tom. V , pag. 19. Add., noro. 18, supra , in recen-
sione openim quae lomus V I I edit. Auberii com-
plectiUir. HABX.] 

180. De ignagogm dejectu tiber. Gennadius, cap. 
57 De gcriptoribns eccles. 

181. Contra Mettatienou TUlemont. tom. X J V , 
pag.645, 669. 

182. Liber, acia synodi centra Nettorium eju$que 
astfctas compleeteru, quem, ona cum libro conira 
Nestorn blatphenda* scriplo, misisse se ad praepo-
situin lestatur Cyrillus epistola ad Eulogium, pag. 
154. Gonfer Garnerion, lom. 0 , ad Marium Mcr-
catorem, pag. 345, et TiUemontium, lom. XIV, 
pag. 405 seq. 

185. ln Psatmum vin. S. Epbraim apud PhotioHU 
cod. ccxxix, pag. 420 edit. priniae. FABR. Frag-
menla lu expositione pealmi α π io cod. Gaesar. 
Vindob. CLXXXVIII, o. 22. V . Larabec., I V , col. 
457 sq. —Incatenis in Psallerioin, in codd. Gaesar. 
X , X l V e t X V de qoibus T . Lambec., τοί. 10. — 
Oxonti iu bibl. Bodlei., n . 710, 2 ; 1982, 1 ; 2528 
Calal.— Add. ad n. 176, supra. IIARL. 

181. Gommentum Evangelii in Malthawn libro 
secundo, laudat Facundusxi, 7. Tomum tntdedm«m 
et duodecimum Acta synodi vi GonstantinopoVilaase, 
aclione x, et secundx Nicsenae. Frequentissima? Cy-
r i l l i symbolae In Gatents ad MallbaBQm. Giutor et 
a Leonlio Byz. contta Eutychem, ct βιβλίον πρώτον, 
ab Epbraimo apud Photium, pag. 429, cod. ccxxix. 
Alius locus, pag. 452. 

185. In Lucam, saepe cilalur in Galena Gneco-
rum Patrura Gorderiana ei Calena aurea Thom» 
Aquinalis. FABR. De catenisin MaUbaeum et Lucam, 
v. supra, vol. V I I I , pag. 669 sqq., et in calenis ia 
Matlbacum aliosque in codd. Gsesar. XXIX, XL, 
X L I I , XLV, X L V I , LXXVII , sub fio., de quibus v. 
Lambec. Gomm^ vol. m , etc. HARL. 

186. / n epistoUm ad Hcbrceo* Uber U citatur a 
Facundo x i , 7, Tbeodorilo Diaiog. et Theodoro i n 
Ubro "Οτι ό ΙΙατήρ as\ γενν^Ι. Meminit et inlerpre-
lalionis Gyrilli in Epislolam ad Hebraeos, Epbraim. 
Antiocbenus, apud Pbolium cod. ccxxix. Alexandcr 
Hierapolilanus, epislola ad Acacium Berrboensem, in 
Baluzii Nova Collect. concilior., pag. 762, et qtue-
dam ex tlla affert auctor Synodici contra tragoe-
diam Irensei, cap.218; id. , pag. 928, qnemadroodam 
et plura Leonlius Byz. contra Eutychem. Ex sexto 
toroo, Anasiasius, pag. 188 Bodegi. 

187. Libri tres advertus Diodorum Tanensem, et 
Theodorum Mopsuestenum (6), quati Nestoriani doq-
matit auctorUy et aliui De incaroatione liber (diver-

(a) Conf. Tillemont., lom. XIV, pag. 666 seq., et 
Getllier, 1. c , pag. 554 et 369. HARL. 

(b) Eodem Libcrato tcsie, quidam catholicai no* 

vilalts defensores, Acephalis rcsponsuri, negarunt 
libros illos esse Cyrilli. 
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suaabeo qoem supra, nam. 7,retali in recensione ^ 
operum quae tomus V l l Auberli compleclilur), in 
quibiu eontinentur *antiquorum Patrum incorrupta 
tettimonia, id etl, Felicit, papcs Rowiani, Dionysii, 
CoriniMorum cpiscopi, et Gregorii mirabitU, θαυμα­
τουργού eognominati. Liberalus in Breviario, c. 10. 
Mcminit et Leontius Byz. De seciis, πράξει, sive le-
ctioaeJ, pag.448 seq.,et 8, pag. 530 seq., nbiar-
gvit Diosconim, Gyrilii successorem, quaedam illis 
ioserere ausum. Ό γάρ Διόσκορος διάδοχος γενόμε­
νος τοΰ μακαρίου Κυρίλλου χα\ εύρων τά αυτού συγ­
γράμματα, Γσως ούχ αν ώκνει τινά θείναι, ών έβού-
λετο. Confer collationem calbolicorom cum Seve-
rianis sive Acephalis, babitam Conslantinopoli A. 
C. 532, lom. I I Binii , pag. 559. Citat et Facundus 
u i , 3, et T U I , 6, et quinla gynodus, actione 5, lom. I I Β 
Bioi i , parte n , pag. 65 seq., ubi plura fragmenla, 
et pag. 72, ubi et Tbeodoriii, Tbeodorum adversus 
Cyrillum defendenlis, menlio, et pag. 75, ubi quae-
dam ex secundo libro Cyrilli, De eo quod unut est 
Chri$tu$$ contra Tbeodorum. Et ex libro prima, 
pag. 74 aeq. Confer Tillemont., loni. XIV, pa|. 795 
et 645 seq., ubi etiam de Tbeodorili opere, similiter 
perdito, io quo GyriUi objeclionibus respondit, 
cujus meminit Leontius, pag. 552. 

188. Conira Synusiastas, sive Apollinarislas, lau-
dalur ab Epbraimo Antiochcno apud Pbotium cod. 
ccxxix, pag. 416 edil. primae. 

189. Έ ν τψ χατά Αρείου λόγω. Ibid. , pag.452. 
190. Ad Theodonum Imp. contra Pelagianos. 

Pboiias cod. LIV. C 
191. Epistote var i» , ot epistola ad Acacium, 

Scylbopoleos episcopum, <fwam dlalEphraim apud 
Pbotium cod. ccxxix, pag. 416. 

192. Idem pag. 420 laudat Gyri l l i , Περ\ άπα-
θείας λόγον et Αόγον περ\ πάθους, Λόγον περ\ πίσ­
τεως, u l pag. 429, 450, δ επιγράφεται ερμηνεία τής 
πίστεως [fragmm. in Synodico, c. 217, pag. 1008], 
pag. 413. Incertum an qaod Gennadio, cap. 57, 
memoratur, De fide advenus hctretico$. 

Timotheam iElarum πολλά τών συγγραμμάτων 
τού θείου Κυρίλλου μήπω είς πλάτος εκδοθέντων 
διαλυμήνασθαι, νόθα τούτοις έπισπείράντα δόγματα, 
multa D. Cgrilli scripta, antequam vulgarentur, 
dogmatibui adulterinii aspenis dcpravaue, ex com-
munl tama narrat Tbeopbanes, pag. 95, et Nice- ^ 
pbonis, xv, 16, Hutorice. Idem Nicephonis negal 
esse verom, qaod nonnaUi sparseront, libros qaos-
dam Ghrysoetomi a Cyrillo abolitos fuisee, xiv, 28. 

Χ Π . Index eorum, ad quos, vel conira quos 
scripsii Cyrillus. 

Noneii Graci, scripU Cyrilli supra recensita, Arabici, 
indtcein epistoUrom elscripiorum miaorum alpba-
belicum iesptduoL 
Acadus episcopue, 99. Melitenes, 52, 115. Epi-

scopus Berrhoensis, 57. 
iEgypti monacbi, 9. 
Alexander presb., 104. 
Alexandrinus derus populusque, I I , 17, 89,112. 
Aoastasiuspresb., 104. 

Andreas Samosatenaa, ιη'. 
Anthropomorpbitx, xfi'. 
Apollinaris, 60. 
Alticus Gonstanlinopol., 98. 
Aorelius (Augnslinus), 88. 
Gaelestinus episcopus Rom., 19. 
Galoeyrius episcopus Arsenoitcs, κ£\ c l 8. 
Canonica epistola, χα'. 
Gharmosynus presbyter, 75. 
Gomarius episcopus, 81. 
Gonstantinopolilani d e r i d , 5. 
Glerus populusque, 52, 69. Monacbi, 92. 
Dalmalius archiraandrita, 81. 
Daoiel, episcopus Damensis in jEgypto, 77. 
Domnus, episcopns Anliochenus, 86. 
Dooatos, Nicopolisepisc, 11. 
Eulogius, presbyter Alexandrbius, 50, 81. 
Euoplius, 24. 
Gcnnadius, presbyler el arcbimandrila, 102. 
Hermias, ξ'. 
Joannes Anliocbenus, 15, 54, 67, 9K 
Joannes presbyler, 104. 
Julianus irap., χα'. 
Juvenalis, episcopus Hieros., 41. 
Lampo presbyter, 114. 
Leonlius diaconus, 75. 
Libyx et Penlapoleos episcopi, 75. 
Marlinianus prcsb., 104. 
Maximianus, archiepiscopus Gonslanliuopo)., 66, 

80. 
Maximos diaconus, 104. Antiodiemis, 22. 
Meranoa Epbesi episc, 53. 
Monacbi patres, 61, 104. 
Nemesinus, ς-', ξ'. 

Nestorius seq., ct 2, 47, 105, 106. Tres Gyriiii 
ad Neslorium epislolas, quarum tertiae xu capitula 
subjunxerit, memoral Leonlius Byz. De sectis, 
pag. 452. 

Nestorii ζηλωτής, 55, 27. 
Optimu9 episc, 44. 
Orientales episcopi, ιη'. 
PaJladius, af. 

Paregorius presbyter, 104. 
Paulus Emesenus, 54, 64. 
Posidonios, 59. 
Potamon episeopus, 77, 81. 
Proclus Conslantinopol., 51. 

_ Ε Rhodo scriptce epistolw, 14,112. 
Succensus Diocaesarese episc, 25, 25. 
Theodorus Mopsuestenus, 51. 
Tbeodoritus, ιθ'. 
Theodosius Junior imp., ια', κ* et 4, 57. 
Tbeodosii uxor et sorores, ιε'. 
Theognoslus presbyter, 75. 
Theopemptus, episcopus Gabascnsis in iEg\pto, 

77. 
Tibcrius diaconus, x?'. 
Timolheus prcsbyter, 81. 
Valciianus episcopus, 5. 
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Vide supra, imm. 25. ία recensione lomi VII Opp. 
Cyruii. 

29. ·Έπ\ καιρού δή πάλιν τδ διά τ η ; . Homilia pa-
achahsxjx. Tom. V, parle n, pag. 247-257. 

50. Επιλαμβάνονται τίνες τής εκθέσεως. Com-
aMmiior iam ad Eulogiura presb. Tom. V, parte B , 
p. 152, ioler epistolas 57, ex parie ni Actor. co*-
cilii Epbesini. Tom. 1 Binii , p. 444. Vetueversio 
exstat apud Baluzium, p. 597 aovae Gollect. Momi-
nit bajus episiol» Liberalus, cap. 9; Eulogius atque 
Ephraiinus aptid Pholium , elc. Vide Tilkmont. 
tom. XIV, p. 568 scq. Qaibosdam in locU faJsa-
Ιααι, fuere, qui arguerent. Vide collaliooem cuxn 
Severianis sive Acephalis Coastanliaopoli A. € . 
552 babilam, tom. I I bini i p. 001. In boccommo-
nilorio exslat oelebris ille locus, a collectoribus 
caleoarttm ia libros S. Scriptune lotiee laudatus: 
Ού πάντα, δσα λέγουσιν ot αίρετικοί, φεύγειν κα\ παρ· 
αιτεΤσθαι χρή · Aton omnia, qua dicuni karetici, /W-
gienda et repudianda sunt; mutta enim profitentur 
qwt nos etiam profitemur. FABR. 

Paris. in bibl. publ. cod. DCCCLXXX, n. 7, et 
cod. MCCGVIIl, n. 5, atque alia Cyrilliana o. 2, 4, 
6, 7. HAHL. 

51. Έ π Ι μικροί; σιτίοι; πολλούς. Prologus ad bo-
miliam pascbalem xix. Tom. V, parte u, p. 247. 

52. Έταράχθη λίαν ή αγία σύνοδο;. Epistola25 ad 
ckrum populumque Gonjstantiaopol. Tom. V , 
parie n , p. 90, ex parte u Actor. synodi Epbesinae. 
Tom. 1 Bintt, p. 295. FABR. 

In cod. Caesar. LXXVH (cum mullis aliis Gyrill.) 
». 50. V· Lambec, I I I , p. 588. HARL. 

55. Ευσεβές Οέσπισμα έν τήδε τ} Έφεσίων μη-
τροπόλει. Libellus, a Gyrillo Alex. et Meinnone, 
Ephesi episcopo, oblalus Epbesinae aynodo. Io par-
te i i Aclor. synodi Epbesinse, tom. I Biaii, p. 242. 
el apud Bakiz. p. 498 novae Gollect. concilior. 

54. Εύφραινέσθωσαν ol ούρανο\, κα\ άγαλλιάσθω 
ή γή. Epislola54, ad Joaa. Antiocbenum (missaper 
Paulum, Emeseoum episcopum), tom. V, parte n, 
p. 104-109, cx parte in Actor. synodi Ephesinae, 
p. 428. Exslal et in Actis synodi Gbalcedoncnsis 
toro. I I Binii, pag. 68, et ex veteri versione apud 
Baluz. p. 591. H&c est illa notissima CyriHi epi-
stola de Ecclesiae pacc, scripta A. G. 455. Ibid., 
pag. 786. Tilleraont. tom. XIV, pag. 545 seq. FABR. 

Venet. in cod. Harc. Bibl. GGGGLX. V. Cat. 
todd. Cr. Marc, p. 274. HARL. 

55. Έθικήν ύφήγησιν ό λόγος ήμϊν εισφέρει. 
Prclogus ad boroiliaro pascbaleoi xx*ui. Tom. V, 
parte i i , p. 526. 

56. Ημάς Ινθάδε συνήγαγεν ό καιρός. Prologae 
ad homiliaav pascbalem xvi. Tom. V, parte n, 
p. 210. 

57. Ή μεν θεία κα\ ακήρατος. Apologelicus ad 
imp. Tbeodosium Juniorem. Vide supra, nura. 20, 
in recensioae tomi VII Opp. Cyrill i . 

58. Ή μεν ύπόΟεσις Ιφ* j κα\ νυν. Prologus ad 

(α) Vide TMemoot. lom. XIV, ρ. 557 scq. 
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. bomiliam pascbalem XTIU. Tom. V , parie u , 
p. 255. 

59. Έ Νεστορίου πίστις μάλλον δε κακοδοξιχ. 
Gommonitorhim, Posidooio datum, eum proptcr 
Nestorii causam miltereUir ad concilium Romanum 
A. G. 450. Ex Sirmondi scbediscum Joan. Garoerii 
versioue edidit Stcpfa. Baluzuift in Nova Cotlcct. 
eoncilior.9 p. 377. Paris. 1685, fol. Prodiit et cum 
Garnerii verskme ei noiis in Auctario Operuui 
Tbeedoreli, p. 51. Paris. 1684, iu fol. FAIR . — V. 
Harduia, Coll. concil., 1, pag. 15Ι9. — Gouslant. 
Epp. Pontific, iow. I , p. 1095 eeqq.; Mansi ConciL 
tora. IV, p. 548; Walcb. 1. c , p. 595 seq., 454· 
458. HABL. 

40. Ή τής θείας Γραφής ορθότατη έννοια. Vide 
: supra, num. 9, in recensiooe tomi V Opp. Gyrilli. 

41. Ηύχ^μην μίν τοίς τών ευδόκιμη σαν των Γχνεσι. 
Epislola ad JuvenaJem, Hierosolymit. episcopura. 
Tom. V, parle u , p. 65-67, ex parle ι Actorum 
concilii Epbesini, tom. I B i n i i , p. 147. [Mansi 
tom. IV, p. 1057, et Lal . toin. V, p. 521. HARL.) 

42. Ίδου δή πά).ιν ό τ ή ; αγία; εορτής. Homilia 
paschalis x x u . Tom. V, parte u , p. 555-542. 

45. Τερο\ μεν άνωθεν ύμνήκασι λόγοι. Homilia 
χιν pascbalis. Toro. V, parle u , pag. 187-198. 

44. Κα\ άλλως ήδέως ορών τους αγαθούς παΐόας. 
Epislola ad Oplimum episcopum, in illud Genes. 
iv, 15 : Omnis qui occiderii Cam, in septup^m pn-
nictur. Qttae Graece el Latine exstat in Ghronico 
Alexandrino, pag. 568-577 edit. Matthaii Badcri 
(Mooachii 1624, in-4) et iu Gaogii editione, p. 241. 
FABR .—Ια codd. Caesar. LXIV, n. 18; LXVII , α. 55. 
L X I X , n . 5.; LXXV, n. 1, baec cpist. tribuilur Ba-
silio Μ. V. Lambec. 1U, p. 298, praecipue KoUarli 
aolam, p. 354, 545; —nec non in vol. V, p. 515. 
in cod. CCL, n. 8. ^ A R L . 

45. Καιρόν παντ\ πράγματι. Homilia ν pascba-
lis. Tom. V, parte u , pag. 45-60. 

46. Καλόν, ώς έοικε, μάλλον δε ήδη καιρός. Ηα-
n i l i a χιιι pascbalis. Tom. V, parte ιι, ρ. 177-186. 

47. Καταφλυαρούσι μ^ν, ώ ; ακούω (al. μανθάνω). 
Epistola4, ad Nesiorium (α) scripia Α. C. 450. 
Tom. V, parte u , p. 22-25, ex parie ι Actor. conciui 
Epbesini, t. IB in i i , pag. 120. Exslatetia Actiscon-
eil i i Gbalcedonensis, tom. U, pag. 60, et cum Marii 
Mercatoris ver&ione in tom. U Uerealorh, edit. 
Gariierianae p. 45, et apud Baluzium p. 658 JVowr 
Collect. conciUor., et ex alia versione veteri in 
collaiione sexU synodi y, tom. I I Binii, parte u, 
p. 91 . 

48. Κατηραμένη γή έν τοίς Ιργοις τοΰ Αδάμ. 
Vide tupra, num. 24, in reoensione tomi ΥΠ Opp. 
Cyril l i . 

49. Κεχρήσομαι πάλιν ταϊς του μακαρίου. Homi-
lia χχιτ pascbalis. Tom. V, parte n , p . 286-295. 

50. Κεχρήσομαι πάλιν ταίς του πανσόφου Παύλου 
φωναΐς. Homil. χχνι pascbalis. fbid. 4, ρ. 302-312. 

50\ Λαμπρά τής παρούσης εορτής ή ύπόΟεσις. 
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IIomHia in natirilaiem Chrisli, qux sub Cynlli Α 
Alex. nomine in qaibosdam codicibus rass. legi-
lu r , u t Caesareo apud Nesselium parte n , p . 28. [V. 
iufra, n . 175.] 

5 1 . Μόλις ποτέ κα\ πολλοΤ; ιδρώσι. Epistola 54, 
ad Proclum, episci«pnm Gonslantinopol., de Theo-
doro Mopsuesteno. Tom.V, parte n , p. 199 seq. Ex-
stat Grace ad calcem Actorom synodi v, toro. Π 
Rni i , parte n, p. 171. 

52. Ό ευλαβέστατος xal θεοφιλέστατος διάκονος 
κα\ αρχιμανδρίτης Μάξιμος. Epistola 52, ad Aca-
ciom episcopum Melitenes. Tom. V, parte n, p . 
197 seq. Vetus Lalina versio exslat in Synodico 
eontra iragcediam Irenaei, cap. 205; Baluz. pag. 
911 SOVCB CotUct.; Graece ad calcem Actomm sy-
nodi v, toin. I I Binii , par lc n , pag. 170. Ϊ 

55. Ονδα μεν της σης αγάπης τδ είλικρινές. Ερί-
stola 7, ad quemdam Nestorii studiosum, sive 
ζηλωτήν. Tom. V, parte u , p. 51 seq., ex parle ι 
Aclor. coocil. Epbesini, tom. I Βίηϋ, 'ρ. 125. [Mansi 
Coll. lom. IV, p. 999.] 

54. 01 μακάριοι προφηται τους Ανωθεν ήμίν. 
Homilia paschalis xxvm, tora. V, parte n , p. 
526-555. 

55. Oi μεν ευ είδδτες άθλεΐν. Yide eupra ΕΙ 
μεν εδ. 

56. 01 plv τοις τής θείας ίερωσύνης. Uomilia 
xxu paschalis. l o m . V, parle ι ι , ρ. 269-278. 

57. Oi σφόδρα λυπούμεvot κα\ φροντίσι. Epislola 
12, ad Acacium, episcopum Bcrrboensem. Tom. 
V, parte i i , p. 44, e.\ parte prima Acloram con- * 
cii . Ephesini, tom. I Bin i i , pag. 145. [Mausi Coll. 
lom. IV, p. 1055, c l \eu Lat. rcrsio, tom. V, 
p. 517. 

58. Oi τήν εύφυά" και άπόλεκτον. Homilia XTli 
paschalis. Toui. V , parte ιι , pag. 222-255. 

59. Οι τδν Χρίστο ν είς υίους μερίζοντες δύο. Vide 
sopra Dom. 25 in recensione tomi V l l Opp. Cy-
r i l l i . 

59*. 01 τ η : εαυτών διανοίας τδν δφθαλμδν άπευ-
θύνοντες. Homilia, cujus fragmenta Icguntar apud 
Eoslatbium Gon&tanlinopol. contra P*ychopanny-
chitat ad calcem Allatii De purgatorio, p. 571 seq. 

60. 01 τοΤς ΙεροΙς προσέχοντες γράμμασι. Homi-
l ia , Epbesi babiia, qoa Apollinarius nomine tenus j 
perftinngitnr. Toro. V, parte u , p. 550-552. l n La-
tinis edilionibus Wolfg. Mnsculi Tersio occurrit. 
Aubertas pnetulit eam, quacum legitur in par le m 
Aciorum concilii Ephesini, tom. 1 Binii , pag. 578. 
Alia vereio Telus apud Balazium, p. 549 Novct 
CotUct. De hac homilia Tillemontias tom. XIV, 
p . 455. 

61. Ό κύριος ημών Ιησούς Χριστός δτε τάς 
παρά τών. Epislola 24, ad Patres uiODacbos. Tom. 
V , parle n , p. 89,ex parte 11 Actoram synodi Ni-
acnm, toro. I Binti p . 217. 

62. Ό μακάριος προφήτης Δαβ\δ τήν παναρ-
μόνιον. Homilia xxin pascbalis. Toni. V, partc ιι, 
p. 279-286. 

P A T R O L . G B . L X V I U . 
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65. Ό μακάριος προφήτης Δα6>.δ τους έπ\ θ ε φ 

πεποιθότας. Uoinilia, Ephesi babita, priusquam 
comprchenderelor, militibusque asservandus Ira-
deretur. Tom. V, parte u , pag. 564-566, ex parte u 
Actor. synodi Ephesinae, tom. I Binii , pag. 266. 
Alia vcrsio vetus apud Baluzium, p. 551 Novas 
Collect. 

64. Ό μακάριος προφήτης Ησαΐας τών έν Χρι-
οτψ. Brevis alloculio post bomiliam De incarna-
tione, a Panlo, Emesae episcopo, Alexandriae ba-
bilam. Tom. V, parte n , p. 554-555. In Latinis 
Gyrilli editionibus illa Pauli bomilia exstat una 
cum Gyrilli allocutione, ex versione Wolfg. Musculi. 
Graecc cum alia versione in parte 111 Aclorum syn-
odi Ephesinae, tooi. IB in i i , p. 427. 

ί 65. Ό μεν νόμος τοΓς αρχαιότεροι; έδίδου τδ 
σύνθημα. Tom. V, parte ιι, ρ. 210-222. Homilia 
χνι pascbalis. 

66. Ούκ ήν άμφίβολον δτι πάντη τε. Epistola 45, 
ad Maxiraianum, archiepisc. ConslaDtinopol. Tom. 
V, parte I I , p. 157 seq.,ex parle ui Actor. synodi 
Ephcsinae, tom. I Bini i , p. 447. [Conf. Mansi V, 
p. 259. H.] 

67. Ούκ ήρεμησεν ό δράκων. Epistola 51, ad 
Joannem Antiocbenum et synodum Antioehia 
congregatam. Ibid. p. 194-197, ex iisdem Aclis, 
p. 467. 

68. Ού φιλοτιμίας ήμΓν. Prologus in bomiliam 
xxii pascbalem. Tom. V, parte n , pag. 269. 

69. 'Οψέ μέν και μόλις ήλθομεν. Epistola 16, no-
J mine synodi Alexandrinae ad derum populumqae 

Gonstanlinopol. Tom. V, parte u , p. 78 seq., cx 
parte ι Actor. concilii Epbesioi, tom. I Bini i , 
p. 157. 

70. Πάλιν ημάς έπ\ τδν συνήθη θίασον. Homilia 
xxvn pascbalis. Tom. V, parte u , ρ. 312-526. 

71. Πάλιν ήμϊν ό τής αγίας εορτής. Uomilia ιν 
pascbalis. Tom. V, parie ιι, pag. 31-43. 

72. Παντ\ άνθρώπω έμφυτον παρά θεού δεξαμένω. 
Vidc sopra num. 23 in recensione tomi VU Opp. 
Gyrill i . 

73. Παντδς του χρησίμου κα\ αναγκαίου. Epistola 
60, ad cpiscopos i i i Libya et Pentapoli. Tora. V, 
paric n , pag. 211. Exstat et inter alias epistolas 
canonicas cum comuientario Tbeodori Balsamonis, 
tom. I I , p. 178. 

74. Πεποίηται κα\ νυν ήμιν τδ λογίβιον. Prologiis 
bomiliae pascbalis χχιιι. Tom. V, parle ιι, ρ. 
278 seq. 

75. ΠερΛ πάντων γράφομεν τών πραγμάτο>ν. 
Epistola 40, ad Tbeognostura et Gbarmosynum, 
presbyteros, et Leontium, diaconum, apocrisiarios 
suos, Gonslantinopoll degentes. Tom. V, parte it , 
p. 152 seq., e ms. regio primum edita ab Auberlo. 
Vctus Latina versio exstat c. 85 Synodid contra 
tragcediara Ireiuei, quod post Gbristianum Lupua 
cdidit Baluzius in Nota Collcct. concilior. ct Gâ  -
nerius in appendiceoperum Thcodorcti. 

76. Πιστ-ύομεν Ινα θεδν εΤναι πάσης ουσία; καΊ 
3 
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φύσεως. Vide supra bom. 25 in receosione tomi Α 89. Τά λαμπρά χα\ μεγάλα τών κατορθωμάτων 
VII Ορρ. Cyrilli. 

77. ΠολλαΙ καθ* ημών γεγδνασιν έκείσε διαβολαί. 
Epislola 26, ad episcopos, Tbeopemplum, Pota-
monem et Danielem, Gonstanlinopoli agentes. 
Tom. V, parle n , p. 91, ex parte η Aclor. con-
cilii Epbesmi, tom. I Binii, p. 297. 

78. Πολλή μέν λίαν ή σύνοδος. Uomilia είς τήν 
ύπαντήν, tit occunutn Domini, cdita primum ab 
Auberlo ems. regio. Tom. V, parle u , p. 585-592. 
FABR. 

Venetiis in cod. Naniano ΙΛΠΙ,η . 7, Hom. είς 
ςήν ύπάντην τοΰ Κυρίου, elc. Incipit, Χαίρε σφόδρα, 
Θύγατερ Χιών. Sic incipil quoque in cod. Laurent. 
XVII, H . 52. plut. 9 ; scd ibi Iribuilur Cyrillo Hie-

Epislola 25, ad cleruoi populumque Alex. TonuV, 
parie u , pag. 88, ex parte u Actoram synodi Ephe-
einae, tom. I Binii , p. 247. 

90* Τά συνήθη κα\ νυν άναγνωσόμεθα. ProiheorU 
ad bomiliam xvu pascbalem. Tom. V, parlc u , 
pag. 222. 

ΟΙ .Τήςε Ι ς θεδν (al. Χριστδν) Αγάπες τή» δύ-
ναμιν. Ιο JoanDem, Antiocheoum epiecop. άποοχΐ-
σαντα, eive scbismalicam, homilia. Tom. V, parte 
u , p. 36Ί-364. In Latinis editionibus exsiat e ver-
sione Wolf. 11 usculi; sed Aubertus exbibel cuin 
inlerpreialione quae addita est in parte n Actor. 
concilii Epheaini, tom. 1 Biaii , p. 254. 

92. Τής Φεοσεβείας υμών τδν ζήλον. Epistola 17, 
rosolyniitano, et rccepia est inler Cyrilli Hieros. B nominc synodl Alex. ad monacbos Constatilinopol. 
opp. cdit. Tbomat Milles, p. 518» V» Bandin. Catal 
todd. Laur. I , p. 419. In cod. aatem X X X I , n. 8, 
plut. 60, ascribiiur Gyrillo Alexandr.; el Bandin. 
1. c , p. 442, adnotat, eumdem esse sermonem, ac 
qui in superiore cod. legilur. Idem sermo assi-
gnatur Gyrillo Alex. in God. Gaesar. GXLVI, n . 17, 
contra Gyrillo Bierosolym. in cod. X I , n. 7,et GLI, 
n . 56. V. Lambcc. Comm. IV, 260, et VIU, p. 156, 
ac p. 507. HARL. 

79. Πολυμερώς καΛ πολυτρόπω; δ τών δλων 
θεός. Ilomilia xx paschalis. Tom. V, parto u , ρ. 
257-264. 

80. Πρέπον οΐμαι κα\ νυν ειπείν. Epislola 29, ad 
Maxiitiianum, cpiscopura Gonstantinopol. Tom. V, 
parle n, p. 95-98, ex parte m Actorum concilit 
Ephesini, toni. I Binii , p. 411. 

81. Προσεδοκώμιν έλθόντατδν τίμιον Νεστόριον. 
EpUlola 20, ad Coiuarlum (α) et Potamonem, epi-
scopos, ct Dalmatiuro, archimandritain, et Time-
llieum alque Eulogium, presbytcros. Toni. V, parte 
ιι, p. 84-86, ex parte u Actorum synodi Epbesinsc, 
lom. I Binii, p. 211. 

82. Πώς ό θιδς αχώρητε* έχωρήθη. Vide supra 
mim. 10 in rcceneione Operum Gyrilli tomo Vcon-
tentorum. 

85. ΣσΟ.πίαατι σάλπιγγι έν Σιών, llomilia νιιι 
paecbalte. Toro. V, parle ιι, pag. 92-107. 

84 Σιμνολδγημα μέν οίκουμενικδν. Vide eupra 
nutn. 15. 

Tom. V, parte n , p. 80 seq., ex parte ι Actoruni 
concilii Ephesini, tom. I Biaii , p. 158. 

95. Τής μέν αγίας ημών άναλαμπούσης έορτήν. 
Homilia νι pascbalis. Tom. V, parte n, ρ. 60-81. 

94. Τής μέν έν άνθρώποις εύκλείας τδ άνώτατονί 
Vide supra num. 14. 

95. Τής μέν εύθυμου (al. εύσήμου) χα\ θείας ημών 
εορτής. Uomilia ι pascbalis. Tora. V, parte ι ι , 
ρ. 1-16 

96. Τής μέν τών αγίων εύκλείας τε κα\ δόξης. 
Homilia, dicta Epbesi, die S. Joannis etangelUtar. 
Tom. V, parteii , p. 552-554. Ex Wolfgangi Mu-
sculi versione exslat io Lalinis Gyrilli ediuom-
bus. Sed Aubertus pnelulil eam, quacum legitur 

' in parte m Actorum concilii Epbesini, tom. I B i -
ni i , p. 591. Habelur ct Lairae e veleri versiooe 
apud Baluzium, p. 515 NOHB ColUct. Gonfer de 
bac bomilia Tillemonliuin, lom. XIV, p. 455. 

97. Τί τερπνότερον κα\ τί ήδύτερον τοίς φιλο-
θέοις. Hoinilia in S. cctnam. Tom. V,parte u , pag. 
560-579. Edita primam ab Auberto e mss. regiis e i 
Valican. FABR. 

Mosqu» in cod. V. n . 17. V. Hatihai iVofif. codd. 
Mosq.y p. 7. HARL. 

98. Τοϊς παρά τής σής θεοφιλείας. Epislola 57, 
ad Atticuni epiecop. Tom. V, parte u, p . 204-208, 
ex Nicepbori xnr, 27. F A I R . 

Florcnt. in cod. Laurent. X I I , plat. 6, n . 55, 

85. Σκιάν μέν 4 νόμος Ιχ. ι τών ρ ε ό ν τ ω ν . Homi- D A l l i d ^ * « D ; * % ™ 
r r A r ep. ad Atlicum. V. Bandin. Catalog., I , p. 121 e l 

122. HARL. 
lia xn paechalie.Tom. V, parte u , p. 161-177. 

86. ΣυναλγιΤς ημάς αδελφοί;. Epistola 58, ad 
Domnum, ep&acopum Antiochen. Toro. V, parto u , 
p. 208 scq. Exstat c l inter epislolas canonicas Pa-
irum curo coramcntario Tueodori Balsamonis. [V. 
ad n . 21.] 

87. Συντέθ$ιται κα\ νυν ήμίν δ λόγος. Prologus 
bomilius pascbalis χχιχ. Tom. V, parle ιι, ρ. 555. 

88. Τά γραφέντα παρά τής υμετέρας τ*μιότητος. 
Epistola LXI , ad AurcUum (AugusUnura) ct caete-
ros i : i syiiodo Cartbaginiensi. Tora. V, parte u , 
p. 212 scq. 

99. Τοις παρά τής σής δσιότητος. Epiatola 56, ad 
Acacium episeopum, περ\ του άποπομπαίου, de 
hirco emiuarioy Tom. V, parte u , pag. 121-152, ex 
parte iu Aclor. synodi Ephesm«, tom. I Bini i , 
p. 458, citatur a Theodorilo et Ephraimo apad 
Pbotiura eod. ccxxix, p. 416. 

100. Τοίς τδ θείον κα\ ούράνιον Ιερουργού σι κή­
ρυγμα, Vidc supra n . 15 in recensione openim Cy-
r i l l i in paric n toml V conteutoruin. 

101. Τοίς τδ σεπτδν κα\ θείον ίερουργούσι χήρυ* 

(α) Comariontm \η vclerl vcrsionc apud Baluzium, ρ. 485 .Vorir Cotlcct. condtiorttm. Vol. IX. 

L 
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γμα. Hemflia xxx pasdialis. Tom. V, partc 11, Α Mooacbii in bibl. elcctor. cod. LIU. Anatbemat. 
p . 343-380 

402. Tb μέν εδτονον είς εύλάβειαν. Epislola 48, 
ad Geanadimi presb. e l a r c b i m a n d r i U m , quod 
cenmwendnm mi m aiiqno α jurit rigort, majoris 
emolmmenticmua. Tom. V, parle u , p. 191 sq. 

105. Του Χωτήρος ήμων λέγοντος έναργως. Epi-
stola 15« ad Nestorium περ\ της άκοινωνησίας, de 
excommumcatiotw, seripta nomlne synodi Ια iEgyplo 
congregai*. T o n . V, parte n , pag. 67-77, eubjeclis 
daoderim capitalis, (a) sive anatbematismis, a 
Ifestorio, ai v e l i l rccipi, probandis. Ex parte ι 
Actorum cooc i l i i Ephesini, l o m . 1 Binti, pag. 151. 
In i i sdem Actis, p. 159, exstani Laiine Nestorii 
d u o d e d m analhemaltsmi, tot idem CyrilHanis oppo» 

Cyrilli, cumapologia contra Orientales; deest aotem 
primus, secundus, quintus el sextas analbema-
lismus. V. Cat. codd. Cr. Bavar. pag. 16. Et in aliis 
codd. binc inde jam memoratis. HABL. 

104. Τδ φιλομαθές χα\ φιλόπονον. Epietola 47, ad 
Anastasiam, Atexandrum, Martinianum, Joanaem, 
Paregorium presb. et Maximam (αέ. Maximinum ) 
diaconum, et caeteros Palres monachos. / n $anctum 
symbolum Nicamum. Tom. V, parte n , p. 175-191, 
cx parte tertia Actorum ejosdem Epbesini concilii, 
p. 457. In Lalinis edUionibus legitur ex versione 
Joannis Tbeopbili, eubjuncta relatione synodi Orieo-
talium ad Gallimorem regem, de deposilione Cy-
r i l l i et Memnonis, Ephesi episc., ex Actis concilia-

sUI ei cam Marii MercatorU confuutione, ia Mer- Β buli Orientaliam. Alia versto vetos in coUatiooe 5 
cciore Garneril, tom. I I , p. 116. Csteram epistola 
illa CyrilJi cum versione Marii Mercatoris occorrit 
fn Garnerii Mercatore, tom. I I , p. 69, et ex alia ve-
teri Tersione apod Balnzium p, 419, et ex alia p. 679 
Kovm coiUctionis eoncitior., qui Mercatoris quoque 
Tereionem exbibei p. 644. Legitnr el Latioe ia 
caUatione texta fynodi T , tom. Η Bini i , parte n , 
pag. 9 6 , et ex Dionysii Exigui Yersione prodieral 
Paria. 1628, in-8, et i i i AnHdcio advertus hmre$e$, 
Basil. 1528, foL, sub lilulo Ubri conira Ne$tonum. 
FABR. 

Vide tapra tnrai. 11 \n recenaione operum qnaft 
tomns V l l edit. Grsco-Lalioa conlinet. Legitor 
memorabOis iOa epistolaia Mansi ColUct. concil., 
tom. IV, pag 1069 sqq., et aBtiquiawma Yersio, 
qoam Mercalor confecisse diatur, ibid.. tora. V, 
p. 725; versio Dionysii Exigui, (saec vr.) qoam param 
dUferre a Mercatoris ,versiooe pronaultat Mansiae 
lom. IY, p. .1085, nbi Laiine editor; tertia vetus 
rersio, ibid., tom. V, pag. 502; qoarta, in Lupi et 
Baluzii Synodico edila; qoanta in Aclis quinti oecum. 
ooncilii in Mansi collect. lom. I X , p. 511 eqq. 

Yindoboo* in cod. Gaes. LXXV, in quo mnlte 
epistolae aliaque opuscula de illa conlroversia sunt 
ooUecta, AnatbemaUsmi o. 49. V. Lambec, I I I , 
pag. 595, ibique Kollarii notam. — In ood. XLIY, 
n . 40; XLV, n . 49; L I , n . 19; L l l , n . 9, cum 
aaonyini appendiee de opinionilras baeresiarcba-

synodi V, tom. Π Binii parte n , p. 70. Yide et 
TiUemont., tom.XIY, p. 640. FABIU 

Florent. in cod. Laurenl. X X I , n . 7. Y. Bandin. 
Catatog.t I , pag. 544. HABL. 

105. Tb Χρίστος βνομα οΟτι δρου δύναμιν l y t t . 
Yide supra, num. 8 in reeensione operum qose to-
mas V edit. Aobertl continet. 

106. Φαιδρδν δρω τδ αύστημα των αγίων. Uomilia 
Ephesi idVersue Nestoriam babila, ήνίχα χατήλβον 
ol έπτά πρδς τήν αγίαν Μαρίαν. Tom. Υ, parte u , 
ρ. 555-558. Ιο Latinis edilionibus exstat e Wolf-
gangi Musculi interpretatione; sed Aubertus pra> 
tulit versionem aliaro, quacura legiiur in parte u 
Actonim synodi Ephesinae, lom. I B i n i i , p. 221. 

107. Φαιδρδς ήμΤν ό λόγος χαΐ χάριτος έμπβπλησ-
μένος. Eneotmum tn S. Mariam Daparam. Tom. V, 
paite n , p. 579-585, ab Auberto primam valgatum 
emg. regio. [ Y . Larobec, lora. VI I I , p. 820. ] 

108. Φέρε δή πάλιν, και ρου παραθήγοντος. Πο-
'rollia pascbalis χχν. Tom. V, parte π , ρ. 296-502. 

109. Φοβούμαι τδν θάνατον δτι πικρός μοί έατι. 
Homilia Περ\ εξόδου ψυχής et de tecundo Christi 
adventu. Tom. V, parte n , p. 404-416. Prodicrai 
GraeceParis. apad Wechelium 1558, forroa muiore, 
cum boris et lilurgia Marise, u l Gesnerus etiam in 
Bibliothsca sua adnolavit. Exstat et Gnece edituni 
ad calcem ΌροΛογΙον Graeconim Venet. 1555, 8, 
1555, 1611, 12. In Latinis Cyrilli editionibus 

ram. Y . Lambec, ΥΠΙ, pag. 896 sq., 957, 995 et n exstat e vereione Sebastiani Gastellionie, quam 
1002. 

Florenltc in cod. Laorent. XH, n . 6, plut. 6, 
CyriUi aoatbemalismi X I I , ita qaidem digesti, ot 
eornm quilibet sabjectam habeatGyrilli explana-
tiooem, Tbeodoriti reprebensionem, ac ruraus Gy-
HIK deienaionem, seo responsum; pnemissa est Cy-
rilH epist. ad Ε τ ο ρ ϋ α η . — Ια cod. X X I , α. 8, 
plot. IV, diflert tamen ab editis. V. Baadin. Cai. 
toda. Gr. La«r., I , pag. 118 et 544. 

Parts. in bibl. pebl. In cod. Lat. MGDLV1I ( io 
qao muJUe snat CyriUI epislote et alia opuscula), 
o. 8, e l Ια cod. Lat. 1IMCXXIO, α. 1. V. Catal. codd. 
Ml. Paris., m.pag. 117 et240. 

Aubertos quoqae servavit. Tranetolit et Caspar 
Ursious Veliue. FABR. 

S. CyriUi de animm deceuu, deque eju$ vita 
altera $ermo$ G. Ursino Yelio ioterprete. Ejusdem 
Ursinilomas qaidam Evangelii Lncaal (Luc. XTII I , 
15.) la Yersus (52 bexametros) redactus, etc. 
Viennse Papnonia? in &ά. Jo. Singreni, 1521, robi. 4. 
V. Denis WitiTf Buchdrucker-Ge$chickte, p. 224 sq. 
et Lambacberi BxbL antiq. ctvtc, p. 99. — Ια bibl. 
Fodlei. cod. Barocc. GXLVII. HABL. 

110. Χαίρετε έν Κυρίω πάντοτε, πάλιν έρώ, χαί Τ 

ρετε. Τρέχει δέ κα\ ήμΤν, Horollia I I paschalis. 
Tom. V, parie ιι, ρ. 16-51. 

(«) Yide TiHemoot. ιοπι. XIV, pag. 358, 569, 572. 
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111. Χαίρετε έν Κυρίψ πάντοτε. . . . ίδοΰ γάρ Α Η-*Τι τή ; σης G;oi:Ciia;. Εχ paxU? ι At-U couciiii 
ήμΤν διά τών αυτών. lloniilia Yl l pascbalis. Tora. V, 
parle ιι, ρ. 81-93. 

112. Χάριτι και φιλανθρωπία τοΰ πάντων ημών 
Σωτήρος. Epislola 18, prior e Rbodo anle synodura 
scrlpta ad clerura populumqoe Alexaadrioum. 
Tom. V, parte u , p. 8 1 , ex parte ι Actor. synodi 
Ephesioae, iora. I Bi i i i i , p. 165. [ V . Lambec., tH v 

pag. 590, a. 59.] 
115. Χρήμα μέν άδελφοϊς ή πρόσρησις. Ερί-

gtola 55, ad Acacium Meliteoes episcopum. Tom. V, 
parte u, p. 109-120, cx parle m eorumdcm Acto-
rum, p. 451. Yetus versio apud Baluzittm, p. 599 
NovaCollect. [ in cod. Parie. bibl. pubh MCDLYII, 
D . 82. ] Merainit Liberalus cap. 9, Leootius Byz. 
aliique. Vide Tillemontiuni tom. XIV, pag. 568. 

114. 'Πς διέτριβον έν τή Αίλιέων. Epbtola 55, ad 
clcricos et Lamponem presbyterum. Ibid. p. 198. 
Grcce ad calcem Actorum synod.i v, lom. I I Binii , 
parte n, p. 170. Latiue vetus vcrsio in Syoodico 
contra tragcediam Irenaci, c. 206. Baluz. p. 915 
Novce Collect. el in concilio quinlo, coilal. 5, tom. U 
Biuii , partc ιι, p. 69. Ejus ooonulla rvferl Peia-
giusllepistola lerlia, ad episcopos Istria». 

XI. Irtdtx torum, qwr Latine tantum 
exstant. 

115. Ad incomparabitcm quamdam. Cyrilli epi-
flola ad Babbulam, episcopum Edessae. Tom. V, 
parlc u, Binii tom. 11, parte ιι, p. 70. 

116. Dives est Iwdie Dominus noster. Fragaienlum C 
boruilia?, Ephcsi habiUe, in parlc ιιι Aclor. syuodi. 
Epbesinae, tom. I Binii , p. 581. 

117. Eos qui piclate firmi $unl. AJiud fragmcnlum, 
iu iisdem Aclis, pag. 425, et apud Baluziura p. 596 
Nov<e Collect. 

118. Magna sumus Iwtilia. Xysti episcopi Bom. 
epistola ad Cyrillum. Tum. V, parte u, p. 172, ex 
iisdera Aclis p. 456. 

119. Nunc autem iidem ipsi veiut ex somno. Joan. 
Antiocbeni el synodi ad Cyrillum. Toio. V, parte n, 
p. 192 seq. 

120. Profundum quidem et magnum. Homilia De 
14, quod Verbum Dei faclum sit homo. Vide supra, 
num. 12, in reccnsione opcrum qunecontinet parsu 
tomi Vcdilionis Auberti. [alia, ap. Mans. V, p. 287. ^ 

121. Sati$(actum ett nobis iterum. Epislola 50, ad 
Juvcnalcm, Flavianura, Arcadium, Projectum, Fir-
mum, Tbeodoritum, Acarium, episcopos, el Pbi-
lippum, prcsbytcrum. Tom. V, parte u, p. 99, ex 
parle ni Actor. synodi Ephesinx, p. 415, et apud 
Baluzium, pag. 585 Nova Collect. 

122. Si ecclesiastici corporit gloriam. Xysli epi-
ieopi Rom. epislola ad Joan. Auliochenuui. Tom. V 
Cyrill. , partc u, p. 175. 

V I I . Indcx scriptorum ctim Cyrillianis in 
cdit. Grttco-Latina vulgatorum. 

125. Acaoii, Bcrrboensis episcopi, ad Cyrillum. 
Toui. V, partc n, p. 63. I i r i p i l : Ένέτυχον γράμ-

EpbcMni, lora, I Binii , p. 146. F i w - In MaosiCoI-
lecl. IV, p. 1055, cl Lat. lom. Y, p. 518, In qua 
coll. passiin quoquc reliqua occarrunl; — I n eod. 
Lat. Paris. bibl. publ. MCOLVll, o. 14, vol . 01 
cat. HARL, 

124. Alypii, qui se πρεσβυτερον τών Ά π ο σ τ ώ ^ ν 
appellat, ad CyriUam. Τοαι. V, parte u , p . 92, 
Incipi t : Μακάριος άνθρωπος δν καταξιώσει 6 θεδ ; . 
Ex parte n Aclor. concilii Epbesini, tom. I Βΐιιίί, 
pag. 304. 

125. Ailici ad CyriUum pro S. Chrysostamo 
diptycbis reslilueiido. Τοιο. V, parte u , p . 201, 
ex Nicepbori xiv, 26. Inc ip i l : Περιπεπτώκαμεν ο:ς 
μή προτιρήμεθα. Gonfer Tillexnool., tom. XIV, 

Β ρ. 279 seq. 
126. Ccclestini, eplscopi Ronu epi&tola ad Cyril-

lum. Tom. V, parte n , p. 40. lncipil : Τή ημετέρα 
στυγνότητι τά διά τοΰ υίοϋ ημών Ποσειδωνίου. 
Dala πι Id . Augusl. Tbeodosio XII I el Yalenti-
niano Ul co<s.; ex parte 1 Aclor. concilii Epbcsini, 
p. 151. FARR. 

127. Joannis Antiocbcni ad GyrUIum. TOID. V, 
parle u, p. 85. Inc ip i l : ΟυδΙ έμέ μετρίως δάκνει, 
cx parle ι Aclor. synodi Ephesiiue, tom. 1 Binii, 
p.1C7. 

Ejusd. ad Xystum Romanum, Cyriilura Alex. ei 
llaximianum Conslanlmopol. Ibid. pag. 99. bicipit: 
Κα\ σπουδή κα\ σκοπός. Ex parlc iu eorum&w 
Actor., ρ. 421. [ Maiisi V, ρ. 285. sqq, e l66 l . ] 

Ejusd. ad Cyrilluni. lbid. pag. 102. Incipil : 
Πρώην έκ θεσπίσματος. ln iisdcm Aclis pag. 425. 

Ejusd. alia epislola ad Cyrillum. Ibid. p. 155, 
lucipil : 'Α-ειλήφαμεν αλλήλους, δέσποτα. Priraum 
cdita e ms. regio ab Auberto. 

128. Maxiuiiani, episco^i Conslanlinopol. ad Cy-
r i l luin . Tom. V, parle n, pag. 94. Incipi t : Πεπλή-
ρωταί σοι τά τής επιθυμίας, ex parle ι Actorum 
concilii Epbesini^ l o m . l , pag. 410. [Mansi V. 251 \ 

129. Neslorii ad Cyrillum. Tom. V, parie ιι, ρ· 
21. Incipi t : Ούοέν επιεικείας Χριστιανικής £ιαι<5τε-
ρον. Εχ parle ι Actor. concilii Ephesini, tom. I 
Binii, ρ. 120. Exslatel ία Garoerii Mercatore, lom. 
I I , p. 41. [Lal . iocod. Paris. MCDLMI.J 

Alia : Τάς μέν καθ* υμών Οβρεις τών θαυμαστών 
σοΰ γραμμάτων. Ibid. , pag. 25-29, ex iisdem Aciis 
pag. 122. Et in Garnerii Mercatore, lom. 11, p. 57, 
aique apud Baluzium pag. 635 Xoroe Collect., et cx 
alia veieri versioae ίο collatione scxta syoodi v, 
lom. 11 Bin i i , parle u , p. 92. FABR. Utraque Ne-
storii epislola ία Mansi Gollecl. tom. IV, p. 885 et 
891. Lal . lom. V, p. 491 ct 715. BARL. 

150. Pauli Emeseoi, a Joanne Antiocheno missi, 
libellus, Cyrillo oblatus t o m . V, parte u, p. 100. 
Incipi t : Ο Ι ευλαβέστατοι κα\ καλλίνικοι ημών βασ·.-
λεί;. Εχ parle ιη Aclor. concibi Ephesini, ρ. 422. 
FABR. Lal. in cod. bibl. ParU. publ. vol. I I I Gaial. 
MCDLVH, n. 77. HARL. 

Γ>1. Theodosii Juntoris imp. rescriptum adCy-
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riUam. lo parte ι Acioruoi concilii Epbesioi.iom. 1 Α 
Bini i , pag. 162. Incipil : Μέλει πλείστον θεοσέ­
βειας ημών. (Mans. IV, pag. 1169; Lal . V, ρ. 529.J 

Alta pag. 164. Ηρτηται της είς βεδν ευσεβείς . 

V I I I . Scripta Cyrilli cdita, qua in cditione 
Paris. Grceco-Latina desiderantur. 

152. Epktoia ad Optimum, Anliochia? Pisidiae 
fpiscopuro, qoae inc ip i l : Ka\ άλλως ήοεως. Vide 
supra in lodtce, num. 44. 

155. Commonitorium, Posidonio dalum, quod i n -
c ip i t : Ή Νεστορίου π ίστ ις , μάλλον δε κακοδοξία. 
[V. supra in lodice, n . 59.] 

154. LibeUu$y a Cyrilio ct Mcmnooe, Ephesi 
episc., oblalus concilio Ephesino. Vide in eodem ^ 
lodice : Ευσεβές θέσπισμα έν τήδε. 

155. Fragmentum hom\l\ce% quod incipi t : Divn 
e$l hodie Dominm noiler, in parte ιιι Actor. synodi 
Ephesin*, tom. 1 Binii, p. 581. AJiud, p. 425. Eo$, 
qni pietate firmi $un(, elf. 

156. Epi$tola md Uericos Conttantinopolilanct, 
pteuior ex l i a r i i Mercatoris versiooe. Vide supra 
i n Indice : Άνέγνων τδ ύπομνηστικδν. 

157. Collectio uberior dktontm Nc$torii, ex Lalina 
Marii Hercatoris vereione, lom. I I edit. Came-
riaiue, p. 105-106. 

158. Locos mstgnis, qao icholia Cyrilli de Uni-
genito aacUora ex ms. dedit idem Joanoes Garne-
τ ί υ * . Vide supra, num. 8, in recensione opcram 
quae tomos V Auberti continet. Q 

159. Epittola ad Aeacium Btrrho€*$em. In Syno-
dico adreegaa traga&diani Iren&i, c. 56, p. 831 sq., 
apad Baluzium ColUct. novce concitior., p. 758-762; 
Latiue. Incipit: Decentem $e etiam nunc curam m-
<ipit $anctita$ tua. Adde Tillemont. Tom. XIV, 
pag. 519, seq. FAaa. — lo Synodico multa repe-
r t u D t u r colleeU de turbfc Orientalium post pacetn 
factam. HARL. 

140. Ad Acacium MHiltnentem. Bataz., p. 917, 
et ex alia versiooe io collatione 5 cooctlii v, tom. 
11 Binii , parie n , p. 70, ubi traditur eademCyril-
his eiiam seripsiese ad Theodorum Aocyranum, el 
Firmnm, Caesarese Gappadocia? cptscopum. Ei in 
epistola 5 Pefagti I I ad episccpos Istriai. Incipi l : 
Latere tuam non oportuit sanctitatem. D 

141. Ad Rabbulam Ede$$enumy in eodcm Syno-
d\co, p. 812, edit. Baluzii. lnc ip i t : Piissimo et 
amatore Christi imperatore dmgente. FABR. 

142. Ad Aristoiaum, tribunumct oolarium. Ibid., 
pag. 889. Inc ip i t : Domnw meui religiorisiimus 
Bcronmanui. Et p. 915. Incipil : Piarum sanclio-
num qtup nuper. Adde Tillemonl. lom. XIV, p. 619. 

145. Ad Tkeodosium imp. Baluz., p. 894. Incipil : 
j£lernam tilam providcre α terra. 

iU.Ad Joanntm Antiochcnum. Ibid., p. 914. IQ-
r ip i t : Litteras α Ua perfcctione iransmi&sas; el 
p . 916. Incipit : Ego quidcm abstersissc α sc. Gnecc 
et Lalinc inGarncrii Auctario Tbeodorili. 

145. Ad Maximnm, foannan, Thulamum, prcsby 
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teros ct arcbiuiandritas, pag. 914. Incipi t : Egrcr 
gius quidem ztlus religiositalU te$ir& est^ 

146. Ad Mosasum, Aniaradi episcopum. Ibid., p» 
917. lncipil : Egq quidem semper tuw religioutaiu 

147. Epistola ad Neitorium, ex Arabico versa> 
apud Eusebium Renaudotum in Hittoria patriat-
charum Alex., p. 109. Incipi t : Λοη credidi vemtn 
eue quod de / i . 

148. Fragmenta ex sermone de ftde. H>id., p. 927. 
Incip. : Ego contemperatum non recipio. 

149. Fragmenia ex epistola ad monachos Phutn-
#€«, conira erroresOrigeois. Goocilior. loro. V edit. 
Labbei, p. 657-660. 

150. Preefatio in cyclum paschalem annorum XGV 
(conditura A. G. 456. Vide Tillemont. tom. XIV, 
pag. 625 seq.), Latine edita ab jEgidio Bucherio ia 
Doctrina lemporum, pag. 481-484. Antwerp. 1654, 
ful. [Sed locupletior est in cod. B. pobl. Paris. 
DGIX,n. 4. V. Gat. codd. Paris., I I I , pag. 51.] Mo-
minit cycli illias, ex quinque cyclis decemooveo-
naKbas constantis, Sigebertus Gerablacensis, c. 24 
De scriploribut ecclesiasticis* 

151. Liturgia, ex Arabico Latine versaa Victorio 
Scialagb. Augusls Vindelic. 1604, in-4, abpe iodc 
in Bibl. Patrum Parh. a. 1654. Tom. V I . Maximcc 
aiictoritati*, inquit Villalpandus incap. π Ezecbtelis, 
p. 512, videri debet S. Cyrillus in ea liturgia, quam 
nuper ex AZgyptiaca lingua in Latinam convertit M-
ctoritts Hacuremis, Maroitila, quamque vulgari c«-
rat Vel&erus. Liiurgia ha?c, Arablce et Goptice scri-
pia, in membranfts fait inter mss. codices D. Abra-
hami Ilipckelmanni. FABR. — In cod. Goislin. in 
Montfauc. Cat. bibl. Cow/., p. 188, tribuiUirilla l i -
targia Jacobo, fralri Douiini. — In Seb. Renaudolt 
Collect. lUurgiar. Orientalium, lom. I , Paris. 1716, 
4, p. 58, et Reoaud. oot. p. 515 sqq., Gyrilli Alex. 
lilurgia inler tres lilurgias Goptilarum Jacobitarum, 
t\ Gopticoconversas: in toin. I I , Tu20,p.275, notae 
p. 285, — inter liturgiae, ex codd. Syriacis Latinc 
versas. Add. Abrah. Ecclicllensem in noiis ad ca-
lalog. librorum Gbaldaic. el Syrorum Ebed Jesu, 
cap. 29. V. Rcnaudot apud Montfaucon. in Palawyr. 
Grccca, p. 514, de liturgia, quae dicitnr B. Marci, 
cbaractere iEgyptico-Groeco, quam vcro adnolat 
ibid. Renaudot eamdem esse alque eam qua> 
Goptice exstcl sub noniine Gyrilli. — Paris. io bibl. 
publ. inter codd. Orientales, secuodum cat. codd. 
Paris, vol. I , p. 54, 57, 60,72 el 75, Cyrilli l i tui^ia, 
Syriace, in codd. XXXII , o. 2, LXVI , XCIV, n. 5. 
— Goplicc, io cod.XXVl, n. 5, cum Arabica inter-
pretationc, et codd. XXXI , n . 5, alque X L I , e Gra-
ca lingua io Coplicam conversa; dimidiani vero 
parlem occupat versio Arabica. — Oxonii in bibl. 
Bodlei. n. 5291 Cat. inter codd. Tbomae Mareschalli, 
atque n. 5878 ac 5879, inler coild. Huulington. Go-
ptice ct Arab. BARL. 

152. Fragmenta ex homilia πρδς τους τολμώντας 
λίγειν, μή δείν ύπερ τών έν πίστει κεκο:μημένο)ν 
προαφέρπν, -advenus ΓΟΑ, qui negant} afffrrndum 
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pro tts qui in fidt obdormiemnt, qua» exsUat apud Α EpUcopus enim f t t f m prtwinn* CiHcmm. AliaBak» 
Eastratium, prcsb. Gonstanlinop., adversus Pty-
cbopannychilas, ab Allaiio posi comroeDtattonem 
de purgatorio editom, p. 571-578. Incipit iUa ho-
milia : 01 της εαυτών διανοίας τδνδφθαλμδν άπευθύ-
νοντες. 

155. Serim* in parabolam tinem, Laline, Acbilla 
Stalio interprete. Rom. 1578, in-8. 

154. TkeodoiH imp. epistola (a) ad Cgriltum, data 
19 Nov. a. 430, in parle ι Actorum condlii Epae-
aioi, tom. IB in i i , pag. 182. Incipi t : Μέλει πλείστον 
Θεοσέβειας ήμίν. Alia pag. 164, Ήρτηται της είς 
βεδν ευσέβειας, Latine e veleri veraiooe apud Balu-
zium, pag. 708 Nowm Collut. concilior. Aliud re-
scriptum de Cyrilli e l MemnonU Ephtsiiii restitn-
tione, quod post Cotelerium, lom. 1 Mommemtor^ Β 
pag. 41, dedil BaJuiius, pag. 655. Inc ip i t : Ήμεϊς 
τήν τών εκκλησιών είρήνην. [Mansi coUeet., tom. IV, 
pag. 1109, et Lat.,tom. V, pag. 529. HABL. ] 

155. Itidori Petuibim ad Cyrtitum, qoi palris (4) 
inslar eom esi Yeneraias, epistobe andecim, qam 
inter Isidoriana* ssepius prodiere, el gravia moniu 
eominent. Dus citantur eiiam a Facoado, u , 4, 
quae sunt l ibri ι epistola 510 et 570. 

156. XyUi [f. Sixti] papw Romm, ad Cgriihm, 
cum ejusdem Gotelerii versione, epistobe doae apod 
Baloz., pag. 658. Prior incipi t : "ΗσΘην έπ\ τοίς δη-
λωθιίσί μοι δι* επιστολής. Altera : Χάριν δμολογοΰν-
τ ι ς τή περ\ ημάς τοΰ βεοΰ φιλανθρωπία. Edtderal 
Golekriut, tom. 1 Monumentor. Ecclmm Grmcm, 
p. 42 et 44. Adde TUkmontiaiB, tom. XIV, pag. C 

509seq.,550. 
157. TranquiUim, AntUckeni PmdUt, Akxandri 

Hierapolitani, Helladii Taraensis, et aiioram epi-
scoporum ad Cyrillum pro Joanne Antiocbeno, apod 
Baluiium, pag. 696, Latine. l a c i p i l : Nota qukttm 
rectm glorificatiom e$t fidet* 

158. kcatn Berrkoensu epistola brevia contra ca-
pitula Cyrilli . Ibid., pag. 756, Latine. Inctpil:Per-
manmu$ iit fide tanctorum Patrum. Hanc episto-
lam a Tbeodoeio imp. approbatam legee, pag. 746. 

159. AcaciiMelitineiuU epistola ad CyriUum depace 
(a. 455). Incipit : Quoniam didici,quod pergratiam 
Dei. Ibid., pag. 785, et ex aila interpretatione, pag. 

bube ad Cyrillum tpislola, coetra Tbeoooruei Βί?· 
MesteauBi, ta coQatiooe 5 sypodi tncipi i : i « 
wero quUmm m l f a i m , t o n . Η B in i i , parte n, p. 70, 
tt In Pclagii D eptstola ad Istriat episeopos. Ibid., 
pag. 128. 

161. Ζοήηά papm cputoU encyelUa, sive, nl 1U-
rios Mercafor Yocat, tr*ct*rim cootra Nagttaos» 
ad GyriUom el alias episcopo* missa A . C 418, 
cujnt fragmeiiU apod AognsUn. ep t a . 1 9 0 (edk. 
r c i . 1574), c. 6, e l Prospenm m appemdicc cpi-
atols Cttleslhii ad episcopoa GaUls. 

162. Rgpatim (b l fo , o l videUir) mmmma m Cf 
rilhm. Ibid. , p. 926. lndpcl : Ugem AMforiot l m -
p a r m . 

I X . Scripia f t t * sub Cyrilli AUx. nomm 

{erunturi std in Greco-Laiinm editioni 
vari#. ο η ί ι ι · itml. 

163. Uber aaWrm /»4*<M, cum fiuofMw4«s-
184. Brem **f*fe 4* tts ψη pnuermra nU 

legem. Hsc dno exstant m editMMubos doabas po-
slremis Lalinia openiB CYTUU Paris. a. 1573 e! 
1605. Bamd *oo, inqnii BelUrmiottS, OJI CgriU* 
ttKf. Sed ru porvt momatii « l , cmm tint libflH 
brewissimi et U*e$. 

165. ffowtfo J F I tM Lemtkm^^m in Utini* 
Cyrilli ediuonibos ex releri wsiene Kaiai lioel 
ieperire, el e codke Jacobi Fabri yvtyrix n b 
CyrUIi nomine Jodocos Clkbtoveea. ParU. 1̂ 21« 
fbl. Sed iBas qaidem Origeai aaseroere τύ ί AocU» 
in cojaa Latinia openua συναγωγαΐς \μ* 6spiw 
exeos» legantur. Vide Sixtoa Sencnim libro n 
Bibi. §e*€tm. F A H U 

166. ffo*tf*X/X tJt J€rtmam,qam Aalweip. 164S, 
in-8, edidil Gneoe β Latine BaJtb. Corderios. Sed 
Ul« a Mich. Ghislerio recte viBdicate snnt Oripoi, 
excepU poelrema, qoae nec Origeni» eat, net Cy-
r i l l i , sed Glementis Alex. llbar, tepios ab eo 
pore sub veri aueloro soi editua noaiiiie: Quk ^ 
«es tuhandui. 

167. Anasiasu Antiocheiii, etCyri l l i Alex., 
θεσις σύντομος τής ορθοδόξου πίστεως. Expositi* 
compendiaria ortkodoxm fidei per qaatslioiiee et it-

* 918. [In Synodico, c. 85, p. 860, et cap. 215, p. 998.] D sponsiones. Iocipit : Ποίας θρησκείας c l , άνθρωπε 
160. Episloto Rabbul», episcopi Edcsseni, ad 

ivgyplium (CyriUam). Ibid., pag. 896 aeq. Incipi l : 

(a) Meminit Leontius Byx. Dt $ectu, p. 456. 
(b) Vide Isidori Pelus. l ib. i , epist. 570. Facun-

dus loco laodalo: /«idorw, prahyter jEgyptius, 
Pelutiota, qulpro vita ae iaptentia %um meritis ut 
paler ab ipso Cyriilo el honoratm ett ti weatu*. 

(c) 1n cadem bibl. eislant et Cyrilli quapstiones 
η responsiones περ\ πίστεως, boc i n i l i o : Έ π \ τής 
θεολογίας οποίας φύσεις δαολογείς; Μίαν.Ποίαν ταυ-
την ; θεότητα. Τί έστι θεός; Ουσία αναίτιος. Lam-
bec, ΠΙ, pag. 100. Α1ί« qnaesiioneset resDonsiones 
Cyrilli el aliorum, quae incipiunt: Τί πιστεύεις, Χρι­
στιανέ, κα\ πώς ; Πιστεύω Πατέρα και ΤΙδν κα\ 
αγιον Πνεύμα, τρία πρόσωπα. Neese). V, pac. 152. 
FABK. De codd. C**ar. LIX, n. 10, ct GVII, n. 8, 
V. Lafflbec. Com. I I I , col. 265, ct tom. V, col. 25, 

Χριστιανός ε(μι. Κα\ τί έστι Χριστιανός; Ό χατά 
βεδν ζών. Ms. in Bibl. Caesarea (c). Vide Lambe-

ed. Kolhr . , qai ad priorem locam adnoUI, utrobi-
que CyrUli Domine inecripUg questiones, e tc , di-
\ i d i in duas pracipoas qusatioDee, aimirum, Πι/Λ 
πίστεως έπ\ της θεολογίας, et π*ρ\ πίστεως έπ\ της 
οικονομίας, elc., lam, qo$, si, ait, unios ejusdem-
qne auclorie sunt, duo Cyrillo tribul r i x poterunt · 
nara in altara illa qiweslione de duabos in Gbrisia 
naturls, propler Monotbelilas utiqne, diligenler 
agitar. Contuli cum bac aliam quckpie exposiiio-
nera fidel, qnas incipi t : Ποίας θρησκείας εΐ. άν­
θρωπε, et tuD Gyrilli simiil et Athanasii nominibus 
tam in Bibtiotheca Patrum Latine, oaam in tribus 
codicibus noslris Grsce babelor; [V. paalo anie 
n. 167] ac ccrtusfereeam, postenorem islam pri<v 
ris illius rtccaUorem meupbrasin esse, Anasusii 
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ciiim, IV, pag. 206 (α). Vertil Laline et ulraque l i n -
gua edidit Theodoms Beza, ana cuiu Alhanasii l i -
bris y De Tnnitate, vt libris Basilii contra Euno-
tnium, e l Pbabadio, Latino scriptore, eonlra Aria-
wo$. Gener. apud H. Ste£bamira 1570, 8. [V. Bez» 
prafat. et fioflar. infra in nota biudaturo. \U] 

168. Cetena in Mttrcum, quae io oodieibus qui-
busdam Cyrillo Alex., sed in aliis rectius Viciori, 
Anliocbeno presbytero, Iribmior, n l dixi volominc 
saperiore [VI I I , pag. 655, sq.]. Nesrio, an diversus 
fuerit, quem Combefisius in Bibl. eenaonatona 
scribil a Rapbaele du Fresne inter libros ex liaJia 
allatum commenurium salis spissam m Marcum, 
Cyri l l i Alex. nomine praenolatoni. 

169. Apoiogl, sive Fabukt moraiet, Latine edilae 
a BaHhasare Cordcrio 8. I . , Vienn* Ausiriae, 1630, 
forma minore. lonloris e l Lalmi ecriptoris viden-
lur esse Gornelio a Lapide in Ecclesiatticutn, p. 23, 
ac sab tilolo Speculi sapientim prodierant Paris., 
1502, fa-8, apud Joannem Parvam. Qoadripartitas 

hic apologus Germaniee eliam lucem vidl l , B. S. 
M. interprele,Francof., 1564, S.Spiegel der WeUheit. 

170. Poima iambieum περί ζώων Ιδιότητος χαΐ 
φυτών, de animaiium et ptantarum proprietale, edi-
tum sabCyrillt Alex. nomine Graece Rom.,1590, in-8, 
auctorem habel Georgium Pisidem, cui in aliis edi-
lionibus rccte vindicatam est, ut dixi superiore 
volurainc \p. 614 et p. 613 not.]. 

Π 1 .Συναγωγή τών προς διΑφορον σημασίαν λέξεων, 
χ α τ α στοιχεΐον, Collectio alpbabetica vocam gra&ca- , 
rum, tono vel spirito differeniium, ab aliis Joawii 
Phihpono tribuitor. Yide rolumine V I , p. 521, n. 5. 

172. Glossarium vetus Grmco-Latinum, quoniam 
in calce quorumdam Gyrilli scnptornm invemum 
testatus est Heor. Stepbanus, etiam Gyrillo Alcx. 
t r ibui a qiiibusdam coneuevit. Et io Caroli Labbei 
edilione Gloesariomm priscorum συναγωγή, Par. 
1679, f., inscribitnr: Cyrilli, Philoxeni et aliorum 
veterum G/ossuna.[V. supra, vol . V I , pag. 651 sq.; 
ibid. , pag. 199 sq. Speciroen ex Glossario Cyri l l i . 
Aiex. edidit cel. Ghr. Fr. Mattbxi in Glossariii Gr. 
rmnor. et aliti anetdotb Gr., e l c , τοί. I , Mosquse 
1774,4, m .—In cod. Valicano, Lexicon S. GyriJli et 
sigmficatt. comploriom vocc. Gr. et Lat. (4)—Add. 
Augusta» Vindel. Cyrilli fragmenlum Lexici, tcste | 
Uei&ero in Ind. mw., pag. 55. — Monlfaucon, in 
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i Palaogr. Gr., pag, 72 sq., de cod. quondaro re%\<h 

Cyr. Lexici plura adnolavit. — In bibl.. Qodlei. in 
cod. fiarocc. XGV, Gyrilli Lcxicon, compilante An-. 
tonio philosopho, ordine alpbabclico. — Veneliis iu 
bibl. oodd. S. Micb. Cyrilli Lexicon, de qiio docte 
disserit Mittarellius in Cat. Uliusbibl., p . 506 sq,, 
et postquam alios aliorum bibliotbecarum codd. 
attulil, c licet tamen, ait, in bibliotbecis mes. fere 
omnibus hoc Lexkoa praeferat nomen S. Cyrill i , 
arcbiep. Alex., exploratam tamcn esl, venim ejus 
auclorem esse Gyrillum quemdam, qui vixit post 
an. 1200, cujus Lexicon ana cum aliis lexicogra-
pbis Graacts produclum fuit a Gar. Labbaeo. Eliam 
AldusGyriili Dictionarium edidit. Videantur Diaria 
Utierakmum Haiiw, tom. I I I , p. 457,etc, > — Mfe-

: diolani ia bibl . Ambrosiana^ lestc Monlfauc in 
Diar. Itat., pag. 17, et de aliis Cyrilli Lex. codd. 
pag. 511 el 555, sub fin. — Honacbii in codd. 
G G I L l I e t C C U I , CyrilU Lexicon. V. cal. codd. 
Graec. Bavar., pag. 84 et 85. HARL. 

X . Scripta Cyrilli inedita. 

173. In Ezechielem. Marcas Velsera*, epislola ad 
Bonar. Vulcauiam, data a. 1604: Induttria laiu$ 
adhuc extra istum (Tbesaoremm librum) oampus 
patet, Ezechiele maxime interprttando^ quem fadU 
axtimare e$t ingens volumen conpcere.— Etechielem 
Hiam amicus Ule meus (Jacobua Poatanus) aggredi 
parabatj sed monitu$ uttro resistet tui reverentia, 
Cyrilli symbolae in Gateniaad Ezecbielein,luni edha 
Villalpandi, tura ineditis, quas Goislinfaiia alistqurt 
bibliothecc asservant. FABR. — Ex Cyrilli com-
menuriis in Ezechiel. fragmenla duo, i i i cod. Lau-
renl. I I I , n . 9, plul .6. V. Bandini Cat. codd. Laur. 
Medic.,\y pag. 119. HARL. 

174. DicUvil et in Daoielem, inquit Sixtus Se.-
nensis, in Oseam, et in Abacucb bomilias plurimas, 
qux in bibliolheca Vaticana servantur. 

175. HomUia in nativitdtem Ghmti. Vide Rupra ia 
Indice, 50 *. FABR Illam borailiam scripsil Tbeodo-
tus. Atque buic ipee Fabric. infra, vol. IX, pag. 270, 
i i , illam bomiliam (qoa3 exslat in Harduini Goileet, 
condl.% I , pag. 1654, et memoratur io Actis syaodi 
sepliraae, aetione 6) ascripeil. Atque subhajua Tbecn. 
doti nomine exslanc dme bomUta? in nalivitalem 
Domini, in cod. MGLXXI, n. 14, bibl. pabl. Parig. 

fortasse illias, quem eruit Oudinus, lom. I , p. 1665, 
qax opinio mea si veri est simiUima, pnor illa, 
priori sui parie, Gynllum auclorem habere poleril; 
c l erit ratio clara, car hstc poaterior exposiiio fidei 
locupletior sit, ei lam Cyrilliquam Aihanasii nomen 

Sraeflxum gerat. Hactenus Kollar. — Auguste Vin-
el. in cod. Gr. Qnastiones et responsiones de fide, 

CyrilH,Damascem, Atbanaaii, N i l i , Maximi. V. Rei-
scr./itd., etc,pag. 59.—In bibl. Bodleiana,n.688, 
Cat. codd. AngUoeX in cod. Laudiano X X I V I , n . 14. 
Symbolura apostolorum et Gyrilli Alex.; quieslio-
nes et responsa aliqooi de fide S. Trinitatis. HARL. 

[De chfomco, Γ. ckronogrophieo compendio, verss. 
iambicis, quod in cod. Matrit. Cyrillo Alex., per-
pcram ascribilur, in aliis aulcm codd. dicilur ex 

Georgio Pisida et Gyrillo decerptum, V. supra, voJ. 
VI I , pag. 472 sqq., et pag. 533, de bisloriae Byian-
tiiMB nova appendice. — edita a Fogginio. HARL.1 

(α) Pag. 45o, cod. CLXXXVUI, nU2 , ed. KoIIar., 
qui ια not. A. Oudini errorem (Comment., tom. I , 
pag. 1664), de boc libello ejusque auctoribus, quasi 
Cyrillus et Anastasius colloquentes in boc codice 
induci dicantur, castigat: — It. in cod. CCXIV, 
n. 7. V. Lambec, V. pag. 91, aliisque codd. pas-
simjam excitatis. In aliis Gaesar. codd. (in τοί. I I I 
et IV) tunt Aoastasli responsiones ad varias qua> 
siiones, V. indic. ad ea volumina, voc. Anastatias. 
—Interrogationes et quraliones de divina nalura, 
in cod. Escorial. tc&le Plucro in Itin. p. 164. IIAIU.. 

[b) Vide intra, col. 115. 
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— Ιη eod. qeidetn Caesar. Χ, η . 12, Cyrillo tr iboi-
tu r .V. Lambec. Comment. vol. V I , part. 1, p.82sq.; 
sed Kouaries in noU, ubi mollus est de ista bo-
roilia, animadvertit, eam prorsas diver&am esse ab 
flla S. Cyrilli bomilia, quae fere ejusdem argumenii, 
sed Latine tantom, babeatur edil. Cyrilli opp. Pa-
ris io* a. 1658, tom. V, part. n , pag. 416. HABL. 

176. In Calenis inedtti9 ad Acta et ad epistotam 
Jacobi et Petri ac Joannh, Cyrilli Alex. 
symbolae legnntur. Vtde Momfaaeooi Bibl. CoisH-
nianam, pag. 265. FABR. V. snpravol. V I I I , p. 695, 
695 et 696, de catena in Epistolas Paali. Sic occur-
ronl Gyrilliana fragm. in catenis in Epistolas Pauli, 
in Epistolascalbolieas, in IV Evangelia, in Psalmos, 
in Jobum et Parabolas Salomonis Florenlia; in co-
dicibus bibl. Laorent. Medic. V. Bandin. Cat. codd. 
Grctc. Laur., I , pag. 565,102, 159 et 161; pag. 91, 
n. 24; pag. 52 et 297. HARL. 

177. Κυρίλλου ε!ς τάς άπορου μένα; λέξεις τής 
αγίας Γραφής. Ms. io variis bibliothecis, cul eob-
jungitor Ερμηνεία ονομάτων κα\ λέξίων Εβραϊκών 
τών έν τοΤς θείαις Γραφαίς. Tide, si placet, qnae 
dixi eopra, Hb. iv, cap. [56, vol. V I , pag. 199 sq.] 
FABR. — Paris. in bibl . publ. ood. DCCCXLVIII, 
n . 2. CyrHli Alex. vocc. Hebraic. alpbabelico or-
dine digestamm, interpretalio. HARL. 

178. Glossarhim Gra3cum sub Gyrilli Alex. no-
imne itidem ms» qood inc ip i t : "Αασας, έβλαψας * 
άασάμην, έβλάβην* άάσατο, ήγνδησεν, ήμαρτεν 
έφθονησσν, άάπτους, απροσπέλαστους. FABR. —Vene-
tiis in bibl. Marc. DLXXVIII , exslat Cyrilli Alex. 
taxicoii, eujus iaitium est: Άα, σύστημα ύδατος, 
diversum ab eoquod b. 1. cilat Fabricius. V. Caf. 
codd. Gr. Karc , pag. 504. HARL. 

[Falso qusedam atlribui Gyrillo, jam passim ad-
notavimue. Sic k i eod. Gaesar. GLXXXVI, Spiritua-
let anagogm in hexaemeron libri X / / , in quo ipse 
Cyrillus citatur, et quod i i i cod. Coesar. praecedenli 
CXXXXV asseritar Anastasio Sinaitae. V. Lambec, 
IV,pag. 457-459, et Fabric. infra, in vol. IX , pag. 
528 sq. ed. vet. — In cod. GGXLVHI, n. 5 , Judcro-
rum disputatio cum S. Athanasio et Cyrilfo de adora-
ttone S. crucu t% sacrarum imaginum, in Lambec. 
Comment., V, col. 287, ubi vero Kollarius in nola 
docet, id opuscolum esse anonymi cujasdam, ad 
meoieiD Atbanaeii et Gyrilli, Judaeos confutare co-
nantis. Adde supra a d § I I I in notil. codd. vol .VII , 
pag. 472 sqq. et pag. 614. * 

Ad sparia qaoque referendam videlur opusc. de 
mensuris et ponderibas, qaod Gyrillo Alex. tribui-
tar in codd. Paris. bibl. pobl. MCCGLXXIII, n . 15, 
U MCCCLXXXIX, n . 12. HABX.] 

X I . Scripta Cyrilli deperdita (α). 

179. Ά ν τ ί ^ η σ ι ς contra Andream Sainosate-
num, qui adversus X I I capitula scripseral. Memi-

F A B R I C I O . *g 

nit Cyrillas ipse epistola ad Eulogiom, p a g . 134. Κύ-
ριλλον έν ταΐς Άντι££ήσεσι laudat Ephra imus apud 
Pbolium cod. ccxxix, pag. 414. W a l c b . 1. c , p. 
682, saspicatur, sub eo inlelligendum esse Cyrilli 
Apologelicom pro ΧΠ capilulig in Mana i Coltect., 
tom. V, pag. 19. Add., nuro. 18, supra , i n recen-
sione operum quae tomas VI I edil. A u b e r t i com-
plectilar. HABL.] 

180. De synayog* defectu tibtr. Gennadiaa, cap. 
57 De scriptoribus eccles. 

181. Contra Meuatianou TUlemont. t o n i . XIV, 
pag.645, 669. 

182. Liber, acia tynodi cQntraNestorium ejusque 
asseclas compUcten*, qaexn, una cum l l b r o conin 
Nettom blasphcmias scriplo, mi&lsse se ad pnepo-
aituin leslatur Cyrillus epistola ad Eulogium, pag. 
154. Goofer Garneriofli, toro. Π, ad Mariom Mcr-
catorera, pag. 545, ct TiUemonlium, l o m . XIV, 
pag. 405 seq. 

185. /n Psalmum vm. S. Epbraim apud PholkiBL 
cod. ccxxix, pag. 420 edit. prioiae. FABR. Frag-
menla iu exposiiioDe psalmi α π in cod. Csesar. 
Vindob. CLXXXVin, n . 22. V. Lambec., IV, col. 
457 sq. — Incatenis in Psallerium, in codd. Cassar. 
Χ, XIV et XV de quibue T . Lambec., vol. I I I . — 
Oion i i iu bibl. Bodlei., n . 710, 2 ; 1982, 1 ; 2528 
Galal.— Add. ad n. 176, supra. I IARL. 

184. Gommentum Evangelii in Malthtum libro 
tecundo, laudat Facundusxi, 7. Tomum «wUciiRum 
et duodecimum Acta synodtvi GonstantinopoUuax, 
aclione x, et secunda? NicaenaB. FrequcDtissima? Cy-
r i l l i symbolx In Gateni9 ad MaUhaeojn. Ciumr et 
a Leonlio Byz. contra Eutychem, et βιβλίον πρώτον, 
ab Ephraimo apud Photium, pag. 429, cod. ccxux. 
Alius locus, pag. 452. 

185. In Lucam, ssepe citalur in Galena Gneco-
rum Palrum Corderiana el Galena aurea Thom» 
Aquinalis. FABR. De catenisin Maltbacum etLucam, 
v. supra, vol. V I I I , pag. 669 sqq., et in caUaus ia 
Matlbaeum aliosque in codd. Gaesar. XXIX, 
X L I I , XLV, X L V I . L X X V I I , sub fin., de quibust. 
Lambec. Comm.9 vol. i u , etc. HARL. 

186. / i t eputolam ad Hebrctos Liber II citatur s 
Facundo x i , 7, Tbeodorito Diatog. et Theodoro ia 
libro "Οτι ό 11 ατή ρ άε\ γεννά. Meminil et iaterpre-
talionis Gyrilli in Epislolam ad Hebraeos, Ephraim. 
Antiochenus, apud Pholium cod. ccxxix. Alexandcr 
Hierapolitanos, epislola ad Acacium Berrhoensen), in 
Baluzii Nova Gollect. concillor., pag. 762, et quae-
dam ex illa affert auclor Synodici contra tragoe-
diam Irenaei, cap.218; id. , pag. 928, qoemadraoduro 
et plura Leonlius Byz. contra Eutychem. Ex sexto 
tomo, AnasUsius, pag. 188 Hodegi. 

187. Ltbri tre$ advertus Diodorum Tartentem, et 
Theodorum Mopsuestenum (6), quasi Nestoriani doe-
matU auctoret, et alius Be incarnalione liber (diver-

(a) Gonf. Tillemont., tom. XIV, pag. 666 seq., et 
Cedlier, 1. c , pag. 354 et 569. HARL. 

(b) Eodem Libcrato tcsle, quidam catbolicai no-

vilalis defensores, Acepbalis rcsponsuri, negarunt 
libros illos esse Gyrilli. 
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susabeo qeem supra, num. 7,retoli in recensione χ 
operum qus tomus VII Auberli compleclitur), in 
quibus tonUnentur 'antiquorum Patrum incorrupta 
teitimonia, id e$t, FelicU, papcs Rowiani, Dionysii, 
Corintkiorum episcopi, et Gregorii mirabith, θαυμα­
τουργού cognominati. Liberatus in Brevtario, c. 10. 
Bfeminit et Leontius Byz. De tectis, πράξει, sivele-
clione4, pag. 448 seq.,et 8, pag. 550 seq., ubiar-
gvit Dioscorum, CyrilH suoeessorem, quaedara illis 
inserere ausum. Ό γάρ Διόσκορος διάδοχος γενόμε­
νος του μακαρίου Κυρίλλου κα\ εύρων τά αυτού συγ­
γράμματα, Γσως ούκ άν ώκνει τινά θεϊναι, ών έβού-
λετο. Confer collationera calholicorum cum Seve-
rianis sive Acephalis, babitam Gonslanlinopoli A. 
C. 552, lom. I I Binii , pag. 559. Cital et Facundus 
u i , 3, et vui , 6, et quinla synodus, actione 5, lom. I I Β 
Bini i , parte n , pag. 65 seq., ubi plura fragmenla, 
et pag. 72, ubi el Theodoriti, Tbeodorom adversus 
Cyrillam defendentis, menlio, et pag. 75, abi q u « -
dam ex secaado Jibro Cyrilli, De eo quod unus est 
Chri$tu$t contra Tbeodorura. Et ex libro prima, 
pag. 74 seq. Confer Tillemont., toni. XIV, pag. 795 
ct 645 seq., ubi etiam de Tbeodoriti opere, similiter 
perdilo, in qoo Cyrilli objeclionibus respondit, 
cujus meminit Leontius, pag. 552. 

188. ContraSynusiastas, sive ApoUinarislas, lau-
datur ab Epbralmo Antiocbcno apud Pbolium cod. 
ccxxix, pag. 416 edit. primae. 

189. Έ ν τψ κατά Αρείου λόγω. Ibid., pag.452. 
190. Ad Theodonum imp. contra Pelagianos. 

Pbofios cod. LIY. C 
191. Eptstote varia?, ot epistola ad Acacium, 

Scylbopoleos episcopum, <foam citat Epbraim apud 
Photiumcod. ccxxix, pag. 416. 

192. Idem pag. 420 laodat Gyri l l i , Περ\ άπα-
θείας λόγον et Αόγον περ\ πάθους, Λόγον περ\ πίσ­
τεως, ot pag. 429, 450, δ επιγράφεται ερμηνεία τής 
πίστεως [fragmm. in Synodico, c. 217, pag. 1008], 
pag. 413. Incerlum an qaod Gennadio, cap. 57, 
roemoratur, De fide adversus hasrctico*. 

Timotbeam JElurum πολλά τών συγγραμμάτων 
τοΰ θείου Κυρίλλου μήπω είς πλάτος εκδοθέντων 
διαλυμήνασθαι, νόθα τούτοις έπισπείράντα δόγματα, 
mulia D. Cyrilli scripta, antequam vulgarentur, 
dogmatibus adulterinis aspenis depravaue, ex com-
mani fama narrat Tbeopbanes, pag. 95, et Nice- ^ 
phorus, xv, 16, BUtorice. Idem Nicepborns negat 
esee verum, quod nonnaUi sparserunt, libros quos-
dam Cbrysoslomi a Cyrillo abolitos fuisse, xiv, 28. 

X I I . Index eorum, ad quos, vel contra quos 
scripsit Cyrillus. 

Nomeri Gnea, scHpU Cyrilli supra recensita, Arabfci, 
iodfcem epistobrum el scripiorum nainorum alpba-
beiicum respicianL 
Acacias episcopue, 99. Melilenes, 52, 115. Epi-

scopus Berrboensis, 57. 
iCgypli monachi, 9. 
Alexander presb., 104. 
Alexandrinus derus populusquc, J i , 17, 89,112. 
Anastasius prcsb., 104. 

Andreas Samosatenue, ιη'. 
Anthropomorpbitx, κβ'. 
Apollinaris, 60. 
Alticus Gonstantinopol., 98. 
Aurelius (Augastinus), 88. 
Gaelestinus episcopus Rom., 19. 
Galosyrius episcopus Arsenoitcs, κ£', ct 8. 
Canonica epistola, κα'. 
Gharmosynus presbyler, 75. 
Gomarius episcopus, 81. 
Gonslantinopolilani clerici, 5. 
Glerus populusque, 52, 69. Monacbt, 92. 
Dalmalius archiroandrita, 81. 
Daniel, episcopus Damensis in jEgypto, 77. 
Domnus, episcopus Antiochenus, 86. 
Bonatus, Nicopolis episc, 11. 
Eulogius, presbyler Alexandrinus, 50, 81. 
Euoptius, 24. 
Gcnnadius, presbyler el arcbimandrita, 102. 
Hermias, ξ'. 
Joannes Anliocbenus, 15, 54, 67, 9Κ 
Joannes presbyter, 104. 
Julianus imp., κα'. 
Juvenalis, episcopus Hieros., 41 . 
Lampo presbyter, 114. 
Leonlius diaconus, 75. 
Libyae el Penlapoleos episcopi, 75. 
Marlinianus prcsb., 104. 
Maximianus, archiepiscopus Gonslanliuopoi., 06, 

80. 
Maximns diaconus, 104. Antiocbemis, 22. 
Meranoo Epbesi episc, 53. 
Monacbi patres, 61, 104. 
Nemesinus, ς-', ξ'. 

Nestorius seq., ct 2, 47, 105, 106. Tres Cyriiii 
ad Neslorium epislolas, quarum tertiae xn capiiuia 
gubjunxerit, memorat Leonlius Byz. De scctis, 
pag. 452. 

Nestorii ζηλωτής, 55, 27. 
Oplimus episc, 44. 
Orientales episcopi, ιη'. 
Psdladius, α'. 
Paregorius presbyter, 104. 
Paulus Emesenus, 54, 64. 
Posidonius, 59. 
Potamon episcopus, 77, 81. 
Proclus Gonslantinopol., 51. 

% Ε Rhodo scriptce epislolw, 14, 112. 
Succensus Diocaesareae episc, 25, 25. 
Theodorus Mopsuestenus, 51. 
Tbeodoritus, ιθ'. 
Theodosius Junior imp., ια', κ' el 4, 57. 
Tbeodosii uxor et sorores, ιε'. 
Theognoslus presbyter, 75. 
Tbeopemptus, episcopus Cabascnsis i i i iEg}plo, 

77. 
Tiberius diaconus, κβ'. 
Timotheus prcsbyter, 81. 
Valcrianus episcopus, 5. 
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P R J E F A T I O N E S 

AD S . CYRILU ANECDOTA SCRIPTA AB IPSO EDITA. 

(BMolheca Nova Pairum, tom. I I , Rom» 1814; tom. I I I , 1815, in-4 ) 

I . Editionum S . Cyrilli imperfectio.—Qaoiies egogeneralem illam sancti Cyrilli Alexandrini 
operum editionem, ab Auberto Gallo septem tomis vulgatam, manu versabam, toties me cupere 
meraini, ut nova aliqua curaretur, qu» tanto Aubertina plenior esset ac melior, quanto h»c 
minores alias et vetustiores superasse videtur. Etenim haud minimus hujus editionis neevus 
est, quod Latina Gr«ci textus interpretatio varios habet auctores, qui viginti fere numerantur: 
quo fit ut Cyrilli eloculio neque consona neque uniformis Latinis auribus oculisque accidat: 
et quidem veri etiam crassique errores interpretum Latinas plagulas maculant. Necessariis 
insuper scholiis sive criticis sive exegeticis caret s»pe Cyrillus, et materia ipsa respirationes 
capitulorum divisionesque idoneas haud raro desiderat: Gracus vero contcitus fo&dis quan-
doque mendis laborat; materiarum indices vel exiles sunt, vel alicubi nulli; quilibet deni-
que editoris apparatus et isagoge, et singulorum operum veluti historia ac judicium frustra 
requiritur. Quanquam igitur haud leve est Auberli meritum, modesti caeteroqui bominis et 
ingenui,propler hanc tomorura tot quam gravi labore suo molem instruxit; attamen optandum 
erat, ut Maurinus aliquis monachus Cyrillum quoque consueto sodalitatis suae splendore, 
doctrina ac aiudio sibi adornandura susciperet, quod ut aliquando meliore temporum condi-
tione Gat, piis volis deposco, 

I I . Scriptorum Cyrilli nupera conquisitio.—His de Auberti editione brevileratque, ut spero, 
«quabiliter dictis, nondum tamen ejus praecipuum memoravi incoramodum, tot videlicet 
Cyrilli opusculorum defectum, qu» partim Greece, partim Latine dispersa in impressis libris 
exstabant, et Auberti notitiam diligentiamque ftigerunt. H«c scilicet accurate recenset Fabri-
cius B. G. lib. v, cap. 22, n. 8 ( ed. nov, t. I X , p. 487 seq.), qu» nimirum a novo editore 
sedule colligenda sunt. Neque hic sisiendum, sedin conciliorum actibus, prasertim Ephesini, 
in antiquis apologeticis, panopliis, scriptorum enarratoribus seu bibliographis, apprimeque 
in Pholio, nec non antiquis aucloribus Mario Mercatore, puta, Facundo, Liberato, Anaslasio, 
Leontio, et reliquis praecipue adversus Eutychis, Nestorii, Dioscori, Severi, aliasque sectas 
hujusmodi pugnatoribus, scripta Cyrilli rimanda sunt. Quid de Grocis- dicam ad utrumque 
Testamentum catenis, qu» tot Cyrilli divitias ostentant? Me certe coacervandi cum majoribus 
scriptis minores etiam minimasve Cyrilli ad unum corpus reliquias cupido incesserat, totum-
que Gyrillum decem circiter tomis comprehendendi: neque is iqjucundus labor fuisset, si 
otii satis suppeteret, vel si ceeteras curas meas seponere deorevissem; quod quia non placuit, 
nolui tamen Cyrillum, quopene pr» ceeteris delector, deserere: sed omissa omni editorum 
ejus operum sollicitudine, converti me potius ad indagandum quidquid tanti viri adhuc 
ineditum Yaticanis codicibus contineri haud fallaci conjectura vel certitudine potius compe-
reram. Quod cum prospere ut puto egerim, et res ultra votum cesserit, facile erit deinceps 
futuris eruditis Cyrillum denique lum ex superioribus editionibus, tum ex his nostris addita-
mentis cumulatum efficere: cujus mihi certe tanta ad manus venit copiaf ut duobus eam 
voluminibus,non sinemeainterppetationeexposuerim, quorumpriusnunc describendum est. 

I I I . Cyrillus de Trinitate. — Episcopatum Cyrillus Alexandrin» civilaiis gerens, in qua 
superioribus annis Arius scelestissimam h©resim propagaverat, nihil impensius in suis scri-
ptis concionibusque egit, quam ut illius heresiarch», atque asseclarum, prosertimaue rcccntio-
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ris Eunomii, venenata scripta redargueret, plebemquecur®su» pastoraii creditam in ortho-
<loxa Qde consemret. Princeps el maximus de hoc argumento liber Cyrilli est Thcsaurus, quo 
veluti ampliore armamentario ea contineotur arma, quae in boc quoque minore de Trinitate 
cernuntur opusculo, quod planius atque contractius atque ad rudis populi usura accommoda-
tius(sicutetiam iosequeole De incarnatione ipsemet dicit) coraposuitCyrillus. AHerum insigne 
deTrinilatescriptumCyrilli,Z>ta/o^t septem sunt luculentissimiadHermiam, qui pariter fecun-
dissinmm Auctoris ingenium, infinitumque ortbodoxiro zelum demonstrant. Tertium De Trini-
Uitt quoddam opusculum edidit primus sub Cyrilli nomine Wegelinus: verumtamen id nihil 
fere esse aliud quam interpolationem alque compendium operis Joannis Damasceni De fide 
orthodoxa, ideoque abjudicanduin Cyrillo, jam diu critici docuerunt. Sed proter h©c 
nominatim De Trmftafe inscnpta opera, passimCyrillusinvoluminibus suispro hoc praecipuo 
dogmatepugnat; et quidem etiam in preclaris, quos nos hoc lempore edidimus, commentariis 
ad Pauli Epistolas et ad Psalmos. Nunc se mihi obtulit Cyrilli ineditum, ut reor, opusculum 
De Trinitatt in Vaticano perraro codice; qu® lucubratio plane ab illa difFert, quam pari titulo 
sub falsoGyrillinominevulgavit Wegelinus. Aitautem Cyrilluscap. 3 se,postquamcontra blas-
phemias baereticorum, Arianorum scilicet, salis decertaverat (puta in The&auro, in commentario 
ad Joannem, et alibi), nunc boc opusculum pie credentibus scribere, ut divina dogmata, eilra 
omnem controrersia aleam, didactico more exponat. Reapseautem promissum abunde facit: 
ea quippe perspicuilate et theologiae perilia altissimum Trinitatismysterium evolvit ac tradit, 
qu®tantum atque a Deo peculiariter edoctum magistrum decet. Tres singillatim divinas per-
sonas propriis cujusque argumentis illustrat atque conGrmat: idque opusculum, cedro sine 
dubio liniendum, viginli et octo capitulis terminatur. 

Dt incamatione.— Sequitur, pari theologiaa merito, tractatus alter ex eodem codice sura-
ptus De Domini incarnatione, triginta quinque capitulis comprebensus, et a Cyrilli cateris 
de boc argumento scriplis prorsus diversus. Atque in hoc refutationem haereticorum non ne-
gligit, quorum nemraem recentiorem Eunomio nomioat. Illa .vero calumnia a posterioribus 
Monophysitis Cyrillo imposita de unica Chrisii natura ab eo asserta, tam evidenter hoc 
soriplo κράΧψπιχώς dissolvitar, u i cemo jam cootra biscere ausurus sit. Quanquam vero pole-
micara in hac lucubratione parfem naviter Iractat CyriHus, attamen in exponenda Dei erga 
homines benignitate, quam incarnationis opus demonstrat, plurimus esi; ut Cbristianum po-
pulum Dei vicissim amore inflammet, atque in fide confirmet, quam egregie definit pium esse 
erga Deum ac revelationem obsequium, controversia omni curiosoque etiam examine omisso, 
eui certe indagini neque plebs neque maxima hominum pars idonea est 

Dt Dtipara. — Tertiam in hoc nostro volumine sedem occupat Cyrilli copiosa ac libelli instar 
oratio, qua ostenditur beatam Mariam re vera esse rectissimeque dici Deiparam. Exstabat 
bm inedila oratio in Vaticano codioe antiquo 1434 nec non in recentiore Ottob. 30; denique 
eamdem coatineri seioincodioe etiam Barberino 253. Rem hanc non semel Cyrillus, elsi 
obiter, non tamen iocuriose tractaveratetiam sermone I contraNe3torium,necnonin epistola 
dogroalica ad /Bgyptios monacbos, qu® est in ordine epistolarum prima. Magnifice vero Vir-
ginem eelebrat ei tertio quoque verbo appellat Deiparam in oratione babita Epbesi coram 
synodo. Addelocum orationis 1 De fide ad Rtginas (Opp. t. V, parte n, p . 47 sqq.) Sed enim 
prmclamm mihi obvenit, ut dixi in not. ad cap. 13, Justiniani imp. in ejus quam edidi epi-
stoia duplex testimoDium de hac Cyrilli oratione, ita ut prieler stylum et consuetam atque 
solemnem Cyrilli doctrinam, auctoritas etiam Augusta accedat, quae omnem dubitationis 
scropulum eximit. Et quidem ipse Cyrillus boc se argumentum diserte tractasse narrat in 
epistola ad Haximum apud Baluzium Νου. CoU.conciL col. 915, his verbis:« Primum capitu* 
lum est quod sancta Virgo sit Dei Genitrix. » Nisi forte eo loco de primo suo in Nestorium 

. sermone cogitat: etenim id dogma postea, prout nunc in invento nostro legitur, multo 
uberius eiplicuit. Luculentam hanc Cyrilli orationem coramendare verbis oraitlam, nullis 
cnim laudibus eget; io cujus etiara clausula vehemens ad orthodoxiam retinendam adhorlatio 
ftl. Illod nequeo relicere, quod est Cyrillo nostro valde honorificum, simulque novum huic 
scripto suffragium adjicit. Etenim duo pcrillustres Patres, qui Eulychem reprehenderunt. 
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Leopapa pluribus scriptis (α), Pelrus Chrysologus una epistola {b) praedicl» Cyri l l ian» ora-
tionis exordium sibi evidenter vindicaverunt. Leo quidem sermonem suuui in Ballerin. edit. 
postremum, quo Eutychem refutat, sic cum Cyrillo exordilur: « Sicut perilorum prudentium-
que medicorum est, passiones infirmitatis humanse remediis prcevenire, et quemadmodum 
saluti conlraria declinentur, ostendere, e tc» Reliqua ctiam consentiunt, nisi quod C y r i l l u s 
Dei, Leo autem pastorum providentiam memorat. Jam Pctrus, haud quidem in preedicta 
epistola, sed initio sermonis44 (ed. Seb. Pauli) sic Cyrillutuffique imitatur.« Peritus m e d i c u s 
quoties vario languore defessis pleoam desideral conferre medicinam, altas aperit morboruni 
causas, etc, quamplurima remediorum genera, berbarum vires paodit, medicamentoruin 
loquitur qualitates. » 

Dialogus.— Quarto locoposuimus de eodem argumento dialogum Cyrilli cum Nestorio in 
codice vat. 790 compertum, ubi is nominalim Cyrillo auctori inscribitur: neque hic certe c o l -
loquendi mos a Cyrillo abhorret, ut ejus longi cum Hermia et cum ipso Nestorio dialogi not i 
ostendunt. Certe fit hic perlucida Neslorii arguentis confutatio. 

Epistelcc 4.—Cyrilli multas periisse epistolas manifestis indiciis constat. Alque utinam 
Aubertas non tam socors in illarum editione fuisset, qui ne numerare quidem eas meminit 
nedum aliquot scboliis aut historicis iilulis illustrare I Nos ineditas quatuor invenimus in c o -
dice Yat. 1431, et partim etiam in Ottob. 1262, quas non Latina solum translatione, verum 
etiam aliquot adnotationibus comitari voluimus. 

Homilia de incarnatione Domini.— Alia homilia.—Sequilur apud nos homilia de incarna-
lione Dei Verbi, quae nonnisi Latine exslabat; Graece vero a nobis ex utroque pradicto codi-
ce deprompla fuit, novoque Latinae lingmB vestitu amicla. Item brevior illa quffi subtexitur 
de Neslorio ejecto homilia, Latine lantummodo in Ephesinis actibus obvia, Gr«ce a nobis 
comperta fuit in Valicanis codicibus 504 et 508, bancque item LaUnitate rursus donavimus. 

Homiliade vinea.—Conciuncula dc JZgyptiis martyribus Cyro ac Joanne. Sancli Cyrilli 
homUiamde evangelira vine« parabola, quam olim Latine tantum Achilles Statius, Lusitamis, 
ad Gregorium XIH PP. impressam miserat, Graece ego in Spicilegio Rom. Τ. V cdideraw ex 
ipso Statii oodice inbiWiotbeca VatticeHiana Rom® superstite. Fuit enim Stalius illius biblio-
thecae conditor, ejusque illic imago cum elogio ad perpetuam rei memoriam prostat. Nunc 
igitur ne Cyrilli homilia translatione Latina careat (elenim priscus et tenuis Statii libellus vix 
alicubi occurrit, et ipsi mihi ad manus non est), hoc quoque Cyrilli scriplum utraque lingua, 
me interprete, exstare constitui. Et quoniam in Cyrilli homiliis versari coeperam, tres quo-
que ejusdem conciunoulas de jEgyptiis martyribus Cyro ac Joanne, quas mihi S. Sophronius 
in sua pradictorum, quam edidi, martyrum historia obtulit, hoc idoneo loco non sine anim-
adversionibus aliquot poneudas curavi. 

De homiliis α/igwoi.—Quanquam sancti Cyrilli homilice pluriniffi fuerunt, teste Gennadio 
cap. 57, hfieque adeo fainigeratae, ut a Graecis episcopis ad declamandi exemplum memoriaa 
mandarentur (ceu vidclicet apud Latinos sancti Auguslini, Cyrillo coffitanei, sermones multi-
tudine ac celebritate excelluerunt), altamen ego de iis generatim post alios bibliographos non 
loquar, ne forte actum agere videar. Paucas tantummodo memorabo, quas vel intcgras vel il" 
Jarum fragmenta ego edidi, vel in codicibus adhuc retentas observavi. Suni autem hee: 
l.Homilia deparabolavinece, qua nondum Gr®ce fuerat edita. 2. HomiliaB tresbrevissim® de 
SS. MM. Cyro et Joanne Graice, iiemque Laline interpretc AnastasioBibliothecario. (Hujusce-
modi prorsus sunl tres iltee S. Auguslini conciunculce dt S . Stephani miraculis in edit. Mau-
rin. t. V, p. 1275.) 3. Homilifie fragmentum Quod Christus dicinon debcat homo theophorus, 
sed Deus incarnatus. 4. Homiliffi quartae seu sermonis conlra Arianos fragmentum. 5. Pros-
phonetici ad Alexandrinos fragmenta. 6< Homiliarum partes aliquot in Nicet® ad Lucam ca-

(α) Leo in cetebri ad Flavianum epistola, cap. 5, (6) Miror scrmonutn Pelri editores, qui hanc 
locum quoque nonaleo exiguum S. Augustim ex epislolam in aclibus concilii Chalccdoncnsis ob-
hujus contra sennonero Arianorum libro n. 8 ipsis viara, et satis celcbrem ac pretiosam, pra*lerii5sc 
verbis sibi vindicavit; qua3 res non lcve Leoniserga quasi per incuriam vcl polius oblivioncm aut in-
Augustinnm obsequium foisse dcmonslrat. BaUerin. scitiam \idcntur. 
ed. l I ; col. 824. ' . -
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tena (α). 7. Homilia Deparabola decem virginum inscribitur Cyrillo in codice Syriaco Vat. 97 
verumtamenealegiturGrffice sub Chrysostomi nomine in Gracocodice Vat., exstatque inMont-
fauconii edilione inte.r spurias t. VUi, p. 45 seqq., etsi multa cum varietate. 8. Homilia de 
audienda liturqia Cyrillo ilem inscribitur in alio Syriaco codice Vat. 200, sed tamen hanc 
habere Cyrillum auetorero nondum mihi persuasi. 9 et 10. Homilias duas Cyrillo inscriptas de 
asctnsione Domini, et de iribuspueris Babylonicis atque Daniele, dixi olim me Grffice et par-
lim etiam Coplice in codicibus observasse; neque tamen bis fidem adjicere ausus sum. 
Postea tamen alia quoque de iisdem testimonia sum nactus: itaque fieri potest, ut harum for-
tasse alio tempore rationera habeam. 11. Homilia de paschate qu«dam tribuitur Cyrillo iu 
uno Grseco codice> in alio autem Chrysostomo. 12. Cyrilli homilia de B. Marias F . dormitiotie 
in codice Vat. Arab. 170, Script. vet. t. IV, p. 311. 13. Ejusdem Cyrilli Homiliade pamitentia 
est in cod. Vat. Coptico 59, Script. vet. i . V f part. π , p. 154. 14. Fragmentum Howili® de con-
tummatione sotculi. Vide ad Matth. xxiv, 29. 15. Adversus Eunuchos, ex Chronico Georgii 
Bamarloli et Joannis Siculi. Denique paschalem tertiam homiliam, seu epistolam, (juam de-
perditam quidam putant, nullis ego in codicibus reperi; neque ulla fortasse fuit. Feliciter 
tainen mihi obtigit, ut paschalis decimae seplimfB ineditam atque elegantem nanciscerer Ar-
nobii Latinam inlerpretalionem, quam in quinto Spicilegii Rom. volumine collocavi. De aliis 
vero nondum satis mihi perpensis aut exploratis, quas in codicibus scriptas aut mcmoratas 
interdum vidi, Cyrilli bomiliis, dicere supersedeo. Denique tractatum De patchatc, qui in edi* 
lionibus tribuitur Joanni Pbilopono, vidi inscriptum Cfyrillo in uuo cod. Vat., in alio tamen 
cod. praedicto Philopono. 

IV. Commentarius in Lucam,— Sed ecce aliud in volumine nostro continuatur longe majo-
ris molis Cyrilli scriplum, quod paginas 332 occupal, commentarius nempe ad L U C I B Evan-
geliam, quem nos gravi sane labore impendioque temporis ex duodecim Valicanis catenarum 
codicibus compilavimus : ila ut quas Cyrilli reliquias ex quatuor vix codicibus ante hos an-
nosdeUbalas Griece edidimus, nunc plurimum auctas et emendatas ex tot codicibus, addita 
etiam Iranslalione nostra scholiisque, jusli operis instar repraBsentemus. Sunt atrtem codices 
hi, quos in libri marginibus ttUem Α. B. C. D. E . F . G. Η. I . K. L . M. perpetuo denotamus 
1. Codex A. Vat. membraneus, maximus, in fol., sfficuli fere terlii decimi, Nicelae catenam in 
Lucain conlinens cum Cyriiio piurimo. II . Codex B. Palat. Vat., bombycinus, in fol,, ejusdem 
fere ac B. aetatis, diversam tamen catenam continens. Hujus codicis, sub initio corrupti, apo-
graphum insuper recente manu coniectum inspeximus. III . Codex C.Tat., chartaceus, in foI.f 

ubi item spissa inLucam Patrum catena. IV. Godex D.Yat. membraneus, in fol., saeculi fer-
me duodecimi, item catena. V. Codex E . Vat., chartaceus, in fol., coniinens Macarii Chryso-
cephali non lam sermones quam Patmm, citatis accurate nominibus, catenam in Lucam. Id 
Macarii opus dicitur etiam Alphabetum, quia totidem sunt sermones quot alphabeti litter®: 
cieteroqui in Vat. codice non nisi sexdecim exstant, id est usque ad litteram π. VI. Codex F . 
Val. alius, chartaceus, in 4, qui non nisi mediocrem partena praedicti Cbrysocephali continet. 
ΥΠ. Codex G. Reginae Suec», Vaticanus, sceculi circiter duodecimi, cum catena. \ΊΠ. Codex 
H . Vat. pranobilis, sfieculi ferme undecimi, qui tamen in grandi mole, nonnisi partem Nice-
tiansd catenee complectitur. IX. Codex I Ottobonianus Vat., membraneus priscus, cum insigni 
ad prophetas omnes catenaj habens etiam paucos Cyrilli locos, qui diserte dicuntur ex ejus 
i i i Lucam commentario detracti. Χ, XI. XII, nobis K. L . M., exiguas admodum Cyrilli in L u -
cam reJiquias nobis suppeditarunt. Duas quoque Latinas ad Lucae Evangelium catenas inspe-
ximu?, unam d iv i ThomaB Aquinalis, Balthasaris Corderii alleram : qu® sicubi plus aliquid 
Cyrillianum habuerunt, hoc Latine nos dedimus in adnotationibus, ut Cyrilli textus, bac sal-
lcm lingua, utcunque expleretur. Sed hcec, inquain, levia oppido incrementa sunl. Corde-
rium autem fragmentorum suorum imperilum haud raro interpretem multis locis pene inviti 
redargmmus. 

Idem commentarius Syriace inventus.— Grflecorum Patrum ad Lucam catenam Duper, id. 

(a) Cf. Luc. m, 4, homilia de S.JoanneBaptista; lentorvm distributione; —-xxm, 55, De pauione Do^ 
vi , 13, De etecthne apostolornm;—xn, 19, Dc mini, 

dititc horrca dilatar* coifitantf; — xix, 13, De ta-
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est anno 1841, Oxonii, curis viri cl. Crameri ex Gallicano codice cdilam, sero accepi, post-
quani cgo opus Cyrilli meum profligaveram: alioquin ejus aliquol locis tempestire usus es-
semv si nihil aliud, certe ad collationem. Jam rero hac inspecta, in Cyrilli quas refert partibus, 
stalim agnovi nonnisi tenuem libri mei partem illic conliDeri, cum iila ex unico nec copioso 
codice, meus aulem liber ex duodecim ms. catenis, quarum aliquot copiosissiro«, prodeat. 
Etenim ubi quaterniones nostri pleni decurrant, ibi interdum vel nihil codex Gallicanus ha-
buit, puta in capp. I , XVI, XXIV: vel singula Y I X fragmenta, puta in cap. ΙΠ et XV. Huc ac-
cedit quod in libro edito Cyrillus caeteris Patribus interseiilur, nullaque inlerpretalione La-
tina scholiisve illuslratur. Qu® dum historialiler narro, haud hercle quidquam prastanti Oxo-
tiiensi libro detrahere volo* cui omnis a me debetur honor ac porro defertur, propler rei sa-
cr» utililatem, typorum splendorem, editoris strenuam sedulilatem atque peritiam. Sed ecce 
aliud me vehementer commovit, gaudioque affecit, quod ab ephemeridibus publicis nnntia. 
lum fuit, Cyrilli integros ad Lucam comroentarios, in Syriacam linguam conversos, nuper ex 
iEgypto in Angliam esse perlatos; quod saoe exemplar si nulla laesum ktcuna sit, periteque 
ab interpfele Syro ekiboratum, Cyrilli demum lotum ordinatumque ac purum opus, in alieno 
saltem idiomate repnesentabit. Nam calenarum incommoda qu» sint, oemo eruditus ignorat 
(quanquam et illa peculiaris barum et verissima laus est, quod meliorem cujusque operis suc-
cumdelibare solenl). Eclogarii scilicet partesoperum pro libitosuo excerpunt, et ubi lubet 
collocant, et quandoque etiam interpolationibus violant. Cum autem volumen nostrum haud 
ex UDO , sed ex duodecim mss. codicibus sit conglutinatum, vix fieri potest ut partes omoes 
sedem propriam, post eclogariorum licentiam et discrepantiam codicum, relineant; quam 
rem nonnisi integrum operis corpus prostabit. Si igitur Groca nostra ante Syriatici libri edi-
tionemin Aogliam venerinttmultum,credof interpretando Cyrillo proderunt; sicuti vicissim 
nobis magnopere fuisset commodus Anglicanus liber ordinandis Graecis ac perpoliendis, si 
(quod Beri non poterat) ad nos maturo tempore pervenisset. Rei bujus persimile exemplum 
esl Eusebii Tktophania, in Syriaco pariter codice his annis inventa, cujus Graca fragmenta 
a me antea vulgata, el. Leus interpres et editor non habuit; nos autera, libro ejus accepto, 
Graeca nostra excussis denuo Vat. codicibus multum auximus et recensuimus; qua supcr re 
in quarto Bibliothecce hujus volumine satis diximus. Jam nemo nobis objiciat, quod Cyrillnm 
ex catenis, non autem ex codice proprio integroque, Yulgemus: nam praterquam quod nuba 
alia suppetebat rei conGciendae ratio, nihil nos inusitatum egimus. Ecce enim Origenem in 
Genesim, in Proverbia, et in Psalmos, nonnisi catenis RUDBUS utcunque restiluit: ejusdem-
que item Htxapla magnam partem catenee suppeditarunt. Theodoretum et Athanasium in 
Psalmos caten» solae Sirmondo et Montfauconio obtulerunt. Cbrysostomi satis copiosas et 
egregias in Jeremiam explanationes nusquam nisi apud-Ghisleriicatenam habemus. Eusebiuni 
in Lucam, Polychronium inDanielem, Didymum in secundam ad Gorinthios nos ipsi catena-
rum ope adjuti in lucem exlulimus. Postremo qualis quantusque percipi ex bac Gyrilli edi-
tione fructus possit, lector per se quisque sentiet, et noster eliam rerum index partim demon-
strabit, pr»sertim in re dogmatica, circa Ghristi divinitatem, originale peccalum, divinam 
graliam, sacramenta baptismi, poenitenliffi, atque eucbaristiae, de quo postremo praesertim 
dogmate divinus est Cyrilli locus (ad cap. xxn, vers. 10, in flne), quem nulla unquam hfiercsis 
neque prasens neque futura labefactabit. Sed de Gyrilli in Lucam commentaiio satis (α). Su-
perest ut de reliqua voluminis continentia dicamus. 

V. Contra Synusiastas et α/to*.—Est inter Syriacos bibliothec© Valicance codices pervetus 
quidam, mimero 140 notatus, saeculo octavo, ut Assemano videlur, scriptus, qui Joannis Cae-
sariensis inter quintum sextumque s&culum clari apologiam continet concilii Chalcedonensis 

(α) Testimoaia vetera pro Cyrilli in Lucam com- prete a i t : Sanctut Cyrillut Alexandrinta in expla-
mentario olim nos citavimus, Latinas catcnas divi natwnibu* ad Lucam ait: Factam eue dicimtu trans-
Aquiaatis atque Corderii; item Graecas Vaticanas figuralionem (Domm) non $ic quidem ut cortnu hu-
in prophetas ubi pauca fraffmenta citata reperimus: manum figuram amiserit, sed tpUndore qvodam in-
deinde scfaoliasus aliquot Vatic. Itero catenas Vat. daf«m [ucrit, e tc, usque ad sutlinere potucrunt. 
ia L a c , quarom nunc numeram auximas usqne Qoi locus Gnece nunc appamit in editione nostra 
ad X l l . Denique adest codex Syriacus, de quo su- Luc. ix, 29 cum ea tanlum levi varieUte, quam 
pra diximus. Nunc ecoe haec scribens, in aliud tc- sive Gyparissiota, sive eclogarii noslri, sotemni 
stinionium incido Joannis Cyparissiotae dccad. v i , more fecerunt. Adde Joannem GsBsariensem in 
Bib. PP. Lvgd. t. XXI , p. 420, qui Turriano inicr- adnolatione nostra ad vcrs. 22 capitis η Luca?. ; 
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adTersusconlemporalem suum Severum, patriorcham Antiochenum, Aeephalorutn eorypbeeum 
et doctorem totius Orientis peslilentissimum. Joannes itaque ut adversarium, Cyrillo semper 
prout notum est abuti solitum» iisdem armis configat, multos, id est X L V I , CyriUi locos e i 
operibus nunc deperditis, contra Syousiastas, et contra Diodorum Tarsensem ac Theodorum 
Mopsuestenum, nec nonex commeniariis in Matth., Luc. et Paul. recitat; quos ego luben-
lissime ία boc Yolumine Latine saltem exposui: preesertim quia librorum contra Synusiastas 
etcontraDiodorumac Theodorum sex jam ego originaJia coropereram Groeca fragmenta, quo-
rum poMee Teritatem Joannes Gasariensis confirmavit. 

Parit$ commentarii in Cantic. Salomonis. — Notissima et universalis SS. Patrum regula 
est, caoticum Salomonis nonnisi spiritaii sensu de Christo qusque Ecclesia esse intelligen-
dum: quamobrem gravi reprebensione digni sunt, quicunque ab hac decentissima Patrum 
omnium norma discedere audent. Ecce autem et Cyrillus noster in eo explanando cantico a 
trito solemnique Bcclesiee more non declinat: cujus ego deperditi commentarii cum ante hoa 
annos fragmenta Groce lantum ediderim in Procopii catena (AA. class. t. IX), minc collato 
rursus Yat. codice, et addita Latiniiate, in hac Cyrilli anecdotorum congerie commode ex-
hibeo. Neque in his desunt singulares aliquot sacri textus lectiones, preeter eximiam au-
cloris pietatem, et de sancti chrismatis sacramento testimonium (ad vers. 12 capitis IV). His 
ego commentarii partibus CjriUiana quinque alia diversi argumenti fragmenta subtexenda 
curavi. 

Contra JuUanum. Advertus Emuchos. De Synagoga repudio. Fragmenta multa minora>~ 
Ne minora quidem Cyrilli fragmenta, quotquot inter edita a me scripta, velin codicibus ex-
stiterunt, neglexi. Itaque primo undeviginti particulas sumpsi partim ex codice Valicano 1431, 
pactim ex Columnensi, et ex meis Leontio atque Anastasio. Deinde alias XXV particulas ex 
deperditis adversus Julianum libris, a Joanne eclogario citatas, ut in Moniio dicitur. Insigne 
poslea magni Cyrilli apud nos segmeotum est adversus eunuchos, de quo in Monito verba fa-
cimus; nec non de junioris specimine quod sequitur. Poslremo fragmentum ex libro de Sy-
nagoga repudio, de quo etiam in Monito sxxo loco. Atque brcc omnia Latinae translationis 
commoditate frui voluimus. 

EJUSDEM PR^FATIO AD TOMUM I I I . 
I . Cyrillus qwtsitus in catcni$ Veteris Testamenti. — AHerum hoc procedit anecdotorum 

S. CyrUli Alexandrini scriptorum volumen, cujus Gracum lextum ex codicibus hausimus, Lati-
nam vero interpretationem festinato studio publici usus gratia fecimus; et parco licet, sed 
taroen rei prcesertim dogmatic® idoneo adnolationum comitatu stipavimus. Nostro igitur ob 
vestigandum Cyrillum cur® ad ineditas Patrum catenas praciptte respexerunl. Sed in manu-
scriptis quidem ad Octoteuchum et historicos SS. Bibliorum libros commenlariis, Cyrillum 
quaerendum vix putavimus; quia preelerquam quod ad Pentaleuchum Glaphyra Cyrilli edita 
exstant, copiosa insuper Yulgata Aiit superiore s&culo Lipsiensibus typis Patrum catena, 
quce CyriUumquoque,perinde utest in Vaticanis catenis,continet(a). AttamenadlibrosRegum 
egregiam planeque diversam Patrum catenam Vcnetiis nos in Bessarionis cardinalis codice 
D O D obseiravimus solum, verum etiam quidquid erat Cyrilli ineditum manu nostra inde ex-
scripsimus, atque hoc volumine inclusimus. Ad Jobum scripsisse Cyrillum constat; caeleroqui 
in Vaticanis codicibus nihil prceter illara, quam Junius edidit, catenam reperi. De Cyrilli 
peramplis in Psalmos commentariis iofra dicam. Ad Proverbia vix unum comperi Cwl l i 
fragmentum; nibil autem ad Ecclesiasten. Ad duodecim minores prophetas Gyrilli cura ©1a-
tem tulerunt; item ad Isaiam : multa vero CyriJli ad Jeremiaro fragmenta vulgavit in catena 
Gbislerius. Ad Ezecbielem vix octo exigua Cyrilli fragmenta Vaticana catena, cateroquin 
ingens, nobis obtulit; etad Danielem tria. Gyrillum in Ezechielem scripsisse, extra omnem 
dubitalionem est: nam prceter reperta a nobis fragmenta in catenis, Bandioius Catal. cod. 

(α) Gatena Lipsiensis, posl diligcnlcm cam cditis collationem factam, nihil nobis ineditum suppeditaviu 
EDIT. PATB. 
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Gr. Laurent., t. I , p . 119, duo alia perbrevia in codice miscello memorat, que a nostris 
diversa sunt. Quid plura? Leo Allatius in Enchiridio, p. 38, ut ostendat Spiritum sanctum 
esse spiritum Filii, citat Cyrilli explanationem in Ezechielem **,ν έξήγησιν του Κυρ&λ*> «Ις τδν 
Ιεζεκιήλ. Mihi lamen pretiosum hoc summeque optandum Cyrilli scriplum nusquam comper-
tura est. Felicior in Cantico Salomonis fui, ad quem librum non ila paucas Cyrilli reliquias 
superiore volumine coraplexus sum. Mitto libros deuterocanonicos Tobi», Sapienti©, Eccle-
siastici et Machabaeorum, quos prisci Patres curis suis raro aut vix attigerunt : quanquam 
Sapientiam cerle atque Ecclesiasticum Cyrillus noster ceu divinas Scripturas non semcl 
laudal: Sapienli® autem libro regia manus Matth©i Cantacuzeni Grfficum commentarium addi-
dit, cujus nos excerpta in alio volumine inter scholia ad Nicephorura sparsim dedimus. 

I I . Itcm in catenis Novi Tcstamenti.—Jam in Novo Testamento, ad Mattbffium quidem ex 
•mplis qui perierunt Cyrilli tractatibus, mediocris fragmenlorum numerus in Possini et Cor-
derii calenis legitur: sed tamfcn ego quoque coacervaveram nora Cyrilli fragmenta ex Vati-
canis codicibus, ac pene impresseram; sed accepta interim Oxoniensi cl. J . A . Crameri Gr©ca 
catena, multum ex Vaticanis deminui; ila tamen ut fragtnenta supra viginti mihi adhuc ine-
dita superfuerint (α). Conquisitis novis in Matthaeum Cyrilli reliquiis, de commentario ejus ad 
Marcum cogitandum a me esse non judicavi; quia in eo, quem olim Possinus typis Barberinis 
Rom® excudit, Victor ArHiochenus (ut certc inscribitur) auctor ait neminem prater se com-
raentarios in Marcura scripsisse. Revera autem ne in Valicanis quidem codicibus Gr©ca ulh 
Marci explanalio legitur, prater illam quam sub Victoris nomine editam dixi : quae caetero-
qui multo copiosior mihi variansque occurrebat in codice Vat. 756, nec non in Ottoboniano 113, 
quo in ulroque exemplari non Viclori id opus tribuitur, sed Origeni. Sed tamen in Ottobo-
niano alius quoque nominatur hujus scripti auctor Leontius jElolus. Etenim fol. 49, ubi opus 
inripit, ila se habet titulllS : Όριγένους πρόλογος είς τήν έρμηνείαν του κ«τά Μάρκον αγίου Ευαγγελίου. 
Tum in margine ascribitur : Άλλαχοΰ Αεοντίου άπο της Αιτωλίας. Ecce autem cl. Anglus Oame-
rus in duobus nuper Parisiacis codicibus, nec non in Bodleiano, hunc in Marcum.comtnetua-
rium CyriHi Alexandrini nomine prcBlitulatum observavit, et in sua calenaruin serie Grcecc 
cum additamentis eihibuit: deque eo litulo sive auctore modeste ac docte in su« praafatio-
nis calce disseruit. Verumtamem hacc nos bistorice lantum narramus; neque enim inter qua-
tuor hffic nomina, Origenis, Cyrilli, Vicloris atque Leontii, interponere nostrutn judicium 
volumus. Quanquam si ea polius ex diversis Patribus catena est, ut satis constare videtur, 
quam unius hominis lucubratio, nemo jam mirabitur variare in titulis nomina auctorum. 
Nihil nos igitur Cyrilli ad Marci Evangelium proferimus; quandoquidem qu® in codicibus 
Vaticanis incrementa erant, ea neque Cyrilli nomen gercmt, neque jam post Oxonieasem 
Kbrum incognita sunt. Sed ecce demum Cyrilli grandes et indubias ad Lucam lucubrationfc, 
in superiore volumine nos ipsi edidimus. Ad Joannis Evangeliura exslat magnus Cyrilli duo-
decim libris commentarius; sed quia septimi et octavi libri lacuna, nonnisi ope caten® Galli-
can© expleta ulcimque fuerat, alia mihi supplementa inventa sunt, qua* neque Aubertus 
neque Corderiii3 in excerptis habuerunt, et praediclum detrimentum minuunt. Ad apostolo-
rum Actus fragmenta Cyrilli paraveram (Ecumenio incognita; sed ea deraum omisi, praeter 
unum, postquam cognovi nuperas ad eura Hbnim ex catenis accessiones. Postremo ad Apoca-
lypsin nihil habeo Cyrilli quod afferam. 

III. Cyrilli fragmenta ad Ep. caiA,—Cyrillum catholicas quoque Epistolas commentariis 
suis ornavisse, satis constabat apud Montfauconium Biblioth. Coislin., p. 163, ubi is in anti-
quissimo miroque codice CCII, saeculi ν vel vi, narrat exstare tuin aliorum Patrum, tum etiam 
CyrHli scholia, qu» tamen ipse non recitat. Sed enim coraplura dat Cramerus in catena ad 
catholicas nuper Oxonii edila. Ego vero cum Cyrilli nomen in Vaticanis ad eas Epistolas 
commentariis frustra quflesissem, tandem his diebus gemina reperi CyriJli ad primam Joannis 
Epistolam 9cholia, qu» fausto casu conservavit Leo patricius et Caniclei preefectus in sua 
inedita utriusque Testamenti suramaria expositione, cujus olim Leo Allatius De Engastri-

xi ^ l Q ? l b v n a f v m n c l c a < l u a c i a m G r a e c e edideral tktcmNovaPP.t p. 476. Adde fra!?meiUum ad Matth. 
Naius t. VII et VIII Scnptorum yelcrum, et ilerum xvn, 26, ex incerti auctoris Panoplia doqmutica 
protuht cum interpretalione Latina in ι. H BMio- apud Mai ibid., p. 622. ' uvjmuuca 
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mytko, capp. 9 et 20, locos tres recitavit, qui ad Testamenti Veteris libros spectant. Quin 
adeoin codicibus quoque Vindobonensibus 157 et 230, apud Lambecium, idem Leonis 
patricii opus semlur. Mihi quidera duo pradicti operis codices Vaticani comperli sunt, quo-
rum alter integrior gemina quee dixi Cyrilli scholia suppeditavit. (Alterum quoque diversi 
generis mihi in manibus est Leonis κειμήλιον, sed ejus descriptio tempus aliud occasionemquc 
postulat.) Nunc, etc. Hic editor Romanus fragmenta duo profert, quce loco suo exhibemus. 
Yid. ad 1 Joan. i , 5, et n, 13. 

4. Cyrilli comm. ιη IV Pauli Epp. — Reliqui ergo mihi fuercrat in Vetere quidem Tcsta-
mento, liber Psalmorum; in Novo, Pauli Epistolaa, ad quas divinae Scripturae partes pracla-
ram©depolCyrilUexplanationem inveni. Atque ut de Pauli Epistolis primumdicam,in illa ad 
Romanos, in ulraque ad Corinthios, itemque ad Hebraeos salis prospera fortuna usus sum : 
in reliquis quanquam eas Cyrillum partim saltem illustrasse compertum est, nihil ego reperi, 
prater singula fragmenta ad Galalas et ad Colossenses. Igitur ut inquatuor Epistolis, quas 
dixi, sislam, codex Valicanus valde pretiosus, saculi ferme xn, egregias mihi Cyrilliani 
commentarii partes ad Rom. et ad Corintta. I e tn suppedilavit; quas ego diligenter exscri-
plas, adnolationibus etiam prout opus fuit instructas, et Latina interpretatione donalas, iu 
priore roluminis parte typis expressi. De doctrinis vero Cyrilli pracipuis, tum in adnotationi-
bus tum in indice lectores admomii. Magna equidem voluptate fruebar, dum tanlam 
prestantissimi Cyrilli partem ex eo codice eruerem ; idque ego paulo post annum 
1841 efficiebam : etenim intra hoc octennium, usqfiie ad 1849, quinque b«c Novce 
Patrum bibliothecm volumina adornabam, interrupto identidem propter alias occupationes 
labore. Interim vero ex Anglia catenas Patrum accepi, quce Grace tantum a cl. J . A. Cramero 
annis 1841 et 1844 imprimebantur : ubi quod attinet ad Epistolam Pauli ad Romanos, et ad 
Corinthios primam, partes meas Cyrilli Valicanas, quas jamimpresseram, vidi cum illis con-
temporaUs \n Anglia ediloris passim congruere (quanquam etiam catenis incogniium Cyrilli 
IracVuBiNicepborus nobis suppeditavit ad cap. χ) , nonita tamen in secunda ad Corinthios, ubi 
Cyrilli parles Valican® mtail babent Anglico libro simile : etenim Crameri codex Cyrilli ad 
ha&cEpistolem curas prorsus desiderabat. Sed eniru 1D prioribus quoque Pauli Epistolis edi-
lio mea satis in hoc differt, quod CyriJIum a reliquorum interpretum turba seorsum exhibet, 
et cum interprelalione Latina, quam Anglicus liber nullam habet. Postremo super Epistolam 
ad HebriBOs DihUtyrillimihisuppeditabantcodicesValicani(a); memineram tamen,me Medio-
laniin bibliotbeca Ambrosiana olim vidisse codicem satis amplum (E. 63, part. inf.), in quo 
Patmm Gr©corum catena in Epistolam ad Hebraos continebatur. Itaque cum inde quidquid 
erat Cyrilli, benigne annuenlibus loci prffisidibus, Daihi sumere decrevissem, catenam a Cra-
mero editam cum iila Mediolanensi fortasse congruere suspicatus sum, et inspecto libro co-
gnituro est, ex duabus a docto Anglo ad praedictam Epistolam cateais editis, priore integra, 
altera lantum dimidia propter codicis Parisiaci, unde sumplafuit, defectum; cognitum, in-
quam, est hanc alteram integram esse in codice Mediolanensi, cujus ope optatum diu Cyrilli 
supplemenlum consequi poteram.Quamobrem postulavi a R. D. canonico Josepho Robbiato, 
liogua Grocae egregie perito, et legendis codicibus apprime idoneo, ut mihi excerperet Cyrilli 
parVes in Parisiensi codice desideratas : quod dum ille studiosissime faccret, recte agnovit 
perroulta ex eo Cyrilli commentario segmenta ad illius edita opera pertinere, elsi insignibus 
cum varietatibus. detractis nimirum aut brevialis multis, mutatis nonnullis, ut in hujusmodi 
eicerplis usuvenire soJet. Sed tamen tractus quoque complures in codice inerant, qui in 
millis Cyrilli editionibus videntur occurrere. 

Utrum vero ipse Cyrillus scripta sua in diversis propriorum operum locis repetiverit,"an ea 
res potius catenarum auctoribus tribuenda sit, merito ambigitur. Certe qui ampla CyriHi vo-
lumina pervolutabil, haud raro comperiet rem eamdem, prasertim dogmaticam, multis locis, 
iisdem propemodum verbis vel cerle senlenliis ab auctore inculcalam, puta in Thesauro, in li-
bris Dt adoratione in sp. ae t>er., in Glaphyris, in dogmalicis ad Theodosium et ad reginas 
tractatibus, ad Hermiam, contra Nestorium, et denique in Homiliis. Itaque fieri poiest ut Cy-
rillusdum in hanc Pauli Epistolam postremo forlasse tempore commentaretur, us aliquando, 

ία) Nonnulla lamen fragmenla in Episl. ad Hebr. ex codicibas Vaticanis ediderat Maius lomo I I 
Btbliothecaf Novct, p. 484. 
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qu® olim scripseral, abusus sit: vel contra idem Gyrillus, si antea fortasse in eam Epistolam 
scripserat, nonaullis inde rivulis eos quos habebat in manibus libros irrigaverit. E z quo coa-
tigisse videtur ut iidem inlerdum Iractus sub diversorum librorum titulis redeant. Sed tamen 
catenarum quoque sarcinatores easdem sine dubio Cyrilli aucloritates ad plures, prout res 
ferebat, lucubralionum suarum locos adhibuerunt. Ne sim verbosior io re certissima, unum 
narrabo quod hoc ipso in tempore exemplum comperi. Etenim tum catenam in Lucam a me 
editam, tum etiam hanc in Epist. ad Hebr., unum eumdemque habere auctorem Nicetam, 
codices Vaticanus et Mediolaoeosis solemni litulo in frootibus aflirmant. Jam vero cum ego 
in commentario Cyrilli ad Lucamcap. τι, 13, locum ex Cyrilli homilia ediderim, quiiacipit 
Τούτου; προαν*τύπου, usque ad τήν ύπ' ούρανον, ecce nunc Nicetasin catena Epist. ad Hebr. cap. 
lx, 2, eumdem Cyrilli traclum ex eadem nominatim homilia repetit in codice Mediolanensii 
nonnisi tamen dimidium, usque ad verbum πανσύνετοι. Itaque etiam hunc primum Cyrilli lo-
cum exparte codicis ineditaad me Mediolano missum, nibilo tamen minus ego omisi, ne 
lectoribus meis βι6λ:ολάθας viderer. 

Quaaquam vero dixi multos ex Cyrilh IOCIS in codice Mediol. citatis pertinere ad edita ejus 
opera, ut eraditus animadvertit Robbiatus, prffisertim ad Glaphyra (quos locos idcirco nos 
praetermisiraus), nemo tamen suspic.etur imagioarium esse Gyrilli in Epist. ad Hebr. commen-
tarium, quasi hunc catenarum auctores ex aliisCyrilli scriplis totum corraserint. Nam p r « -
terquam quod in ipsis sive Paris. sive Mediol. codicibus multa sunt segraenla, qu« ία aliis 
Cyrilli operibus prorsus non apparent, Cyrilliaoi quidem ad hanc Epistolam commentarii 
veritas testibus priscis certissimisque asseritur, quos Fabricius (B. G. ed. nov. t. IX, p. 495) 
produxit; sunt autem Facundus Hermianensis, Theodoretus, Tbeodorus Abucaras, Ephrffi-
mius Antiochenus, Alexander Uierapolitanus, auctor Syaodici coatra tragoed. Iren., Ana-
stasius Sinaitain Hodego. Proterquam quod aos ipsi edidimus commenlarii ejus nominatim 
locosquatuor, ex AaastasiopresbyteTO (Script. vet. t. VII, pp. 8*10,18-24 (α). Ibidemque alhs 
duos, ex Leontio, pp. 130,140. Alios denique ScripL vct. t. VIII et IX, ut ία pruecedeatibuspa-
ginis diximus. Item fragmenta aliquot ejus operis stmt ia codicibusSyriacis Vat. Neque me-
diocre fuisse id opus arguimus tum ex nota Cyrilli ubertale tum quia Leontius citat ejusdem 
tomum secuadum, Aaastasius Sinaita sextuio. Jamque apparet, fore operae pretium, ut fu-
turus aliquis CyriUi operum editor, sparsas hiqus commeotarii reliquias, Absyrli veluli mem-
bra, pie colligat; ea saltem vestigia persequens quae nos intento digito ostendimus; oempe 
codices, veteres testes, cateoas editas, ne (Ecumenio quidem omisso, postremoque symbolam 
euris nostris conlatam. 

Nunc quid consiJii ceperim, pressius dicendum est. Codicis Parisiaci cateoam, qu», ut 
dixi, nonnisi ad mediam Pauli Epistolam pertinet, lectitaado facile comperi, etsi editor nihil 
de editis vel ineditis dicit, magnam partem, ad Cyrillum quod altinel, vulgatorum operum locis 
constare Pars oihilomiaus videbatur oova, seu nunc primum edila. Prorsus itaque codicis 
Parisiaci iostitutum ia Mediolaneasi codice coatiauatur, qui item partibus modo edilis, modo 
ineditis (quateaus scrutaadocognoscere licuit) coasarciaatur. Qua cum ita se baberent, visum 
mihi est partes CyriJli novas (quantum credere licet), tum codicis Parisiaci, tum Mediolanea-
sis, una serie«ootexere, Lalinasetiam facere, et hoc meo volumine, quod totum ex Cyrillia-
nis soriptis componitur, apte coraprebeadere. Presertim quia cl. Robbiatus, collata Parisiaci 
quoque codicis parte cum iategro eodice Mediolaaeasi, raultas mihi el pulcherrimas, quaa 
Parisiaco libro fieri debeat, emendationes suppeditavit. 

Catena hec, unde CyriUum excerpsimus, videtur anonyma ία codice Parisiensi; oam c l . 
Cramerus oullius auctoris nomen pooit. Ai Mediolanensis eam diserte ioscribi4 Niceta Ser-
rarura episcopo his verbis: Συναγωγή εξηγήσεων από τε 8ε(ων ΙΙατέρων κσΛ τών-σλλων διδασκάλων ιϊς 
τήν προς Εβραίους Έπιστολήν τοΰ αγίου αποστόλου Μαύλου, συλλεγεΤσα παρά του Ιερωτάτου μητροπολί­
του ΉρακλεΙας κυρίου Νικήτα τοΰ τών Σ ε ^ ώ ν . Et ab alia maau ία pagiatt Cajce SIC : 'Απο ερμηνείας 
παρά τ ο ΰ Σ ε ^ ώ ν . Sequilur mox prologus, de quo item nihil dicit Cramerus; scd eum lotura 

(n) Quae lomus VII continet, eadcui lomns V I I I , pra?ter fragraentum breve; lomos IX iinum lr?g% 
iuentum habct, Praef. ρ xvm 
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ex Theodorelo atque Chrysostomo constare, libri editi demonstrant. Quamobrem hinc lacuns 
aliquoi in Oxoniensi editione retict® expleri potuissent, et menda etiam codicis Parisiaci, 
vel quorumlibet librariorum, tolli. 

Salis constat CyriUum suos commenlarios in sermones (λόγους) distribuisse, uti reapse se 
habet commeDtarius ejus in haiam, nec non Thcsaurus: quanquam ii sermones, sectiones 
potius commeDtariorum dicendi sunt. Certe Severus Antiocbenus apud nos citabat Cyrilli in 
Ep. n .ad Cor. tertium et septimum sermonem (λόγον) (α). Ceeterum generalis horum Cyrilli 
operam exegeticorum titulus modo fuit ερμηνεία, interpretatio, modo υπόμνημα, commenta-
rius. 

5. Cyrilli commentarius in Psatmos.— Post Cyrilli ad quatuor Pauli Epistolas commenta-
rios, de ejusdem ad Psalterium lucubrationibus cogitare coepi, Etenim ego Baltbasaris Corde-
rii inPsalmos catenam cum aliquo Vaticano codice forte comparans, statim agnoveram com-
pluresCyrilliparteeCorderian® editioni deesse.Itaque coostitui ea tantam Cyrilli segmenta ex 
Vaticanis codicibus sumere, qu® in tribus Corderian© calenae voluminibus non apparebant. 
Hoc suscepto proposito, coepi Yaticanas ad Psalmos catenas proul se dabant excutere, lot-
que illarum inveni codices, ui duodecimum numerum mibi expleverint; quos egocodices 
in libri mei marginibos deooto litteris Α. B. C. D. E . F . G. Η. I . K. L . M. Etquidem Cyrilli 
nomen io sioguliscodicumlocis perpeluo scribitur, ut dixi in adnot. ad vers. 9 psalmi X L I . 
His accedit unicum folium Veronense, de quo mox loquar. Ibi enimvero coepto et paulo lon-
gius progresso opere, cum inedita Cyrilli materia affatim et supra omnem spem abundaret, 
poenitentia me cepit, quod supplementa Cyrilli seorsum a catena Corderii typis excudere in-
slituissem, cum contra oporluisset Corderianas potius Cyrilli partes inter libri mei multo 
ttberiores ac praestantiores divilias conserere : quo facto, integrum prope Cyrilli ad Psalmos 
corameotarium in seriem restiluissem. Tanta enim esl Cyrillian© rei in Vaticanis codicibu? 
copia, ut fragmenla aatehac edita longe superet obruatque. Nunc quia consiliuin mutare 
cceplo in opere non licebat, superest ut tum demum totus Cyrilli in Psalmos commentarius 
uoa serie coonectatur (6), cum oamia sanctissimi viri opera, partim adhuc dispersa aut per-
turbafa, noro ac meliore apparatu cdentur; quod fore auguror, et in suprerioris voluminis 
prologo satis suasi. 

6. Codicts unde stmpius CyriUus. — Sunt autem catenarum in Psalmos Vaticani codices, 
unde nos Cyrillum hausimus, hi. I . Codex quem A. appello, inter csteros prastans, mem-
braneus, seculi xni, infol. Continet is NiceUein Psalmos Patrum catenam, prafixo pro-
logo, quem nos ante Cyrillum nostrum exstare voluimus. Est hic idem codex unde olim 
FelckmanmiH nova magni Athanasii ad Psalmos fragmenta extulit, quae in Montfauconii edi-
tioDe videre est. Quia vero bic codex nonnisi usque ad psalmum L X X V I porrigilur, satis 
constai deesse alterum paris molis volumen, quod num alicubi adhuc exstet, valde dubito. 
I I . Codex B., chartaceus, ssculi xv, fol., in duo magna volumina dispertitus, cum catena Pa-
trum ad Psalterium tolum copiosissima. Quare et hic inter fere nobilissimos habendus est. 
ΙΠ. CodeiC, bombycinus, in4, saBc. xiv, qui prater catenam habet etiam adjunctam quam-
dam paraphrasim; ita tamen ut a psal. xxxvi ad ιΛ et interdum alibi scholiorum comitatu 
destituatur. IV. Codex D., membr., in fol., s«c . xi, valde nobilis, cum perpetua catena, 
cum hexaplaribus in margine varietatibus, et cum grandi isagoge, ex qua Montfauconius 
in aliis iecta codicibus tria Origenis opuscula edidit ante celeberrimam suam Hexaplo-
rum restitutionem. V. CodexE., membraneus, fol., saec. xiv, catena in totum Psalterium. 
VI. Codex F . f in 4., membraneus, seeculi xi vel xu, eleganli scriptione, in Psalmos omnes 
catena. VII. Codex G., fol., chart., recens, catena a psalmo u usquead finem Psatterii. 
VIII . Codex H.,fol., chart., in duo volumina sectus, quifuit olim GibertiepiscopiVeronensis, 
calena densa a psalmo L V in omnes reliquos, quee cum illa prsstante codicis B. valde conspi-
rat. IX.Codex I , membr., fol., ssc. xn, catena a psal. primo ad quinquagesimum; quare 
vix est dubitandum, quin alia duo paris molis volumina interierint vel alicubi lateant. Est 
ΤΘΓΟ bic codex multo utilissimus, quia spatiosa pene pr» cceteris continet Patrum exccr-

la) Vide not. ad CyriUi Expoeitionem in I I Cor., - (4) Qnod in bac novissima ediiione fecimua* 
cap. xra, Ters. 3 . EDIT. PATR. 
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pta: qu®res me commovit ut, prater Cyrillum, alios quoque aliquot excerpercm Patres in-
editos, quos tempore commodo in lucem proferam. X. Codex K . f membr., fol., smc. XD, 
catena inlegra in Psalmos, cum illa quoque isagoge dequa dixi ad cod. D. In bac isagoge 
sunt etiam Theodoreti argumenta Psalmorum, multo edilis pleniora, quanquam identidem 
certe interpolata sunt. XI . Codex L . t membr., in 4, ssculi ferme xn aut xm, catena in uni-
versum Psalterium, cum pradicta isagoge. Qeteroqui hic codex mendis abundat. ΧΠ. Co* 
dexH., chart., fol., s©c. xv f in universura Psalterium catena. Patres autem in his catenis 
laudati supra quinquaginta sunt, nempe Anastasius, Andreas (Cretensis), Anonymus quidam, 
Antiocbus, Apollinaris, Arethas, Arsenius, Asterius, nunc sine adjuncto, nunc Arianus, Atha-
nasius, Basilius, Cassianus, Clemens, Cyrillus Alex.f Cyrillus Hierosol., Cyrillus presbyler, 
Oidymus, Diodorus, Dionysius, Dorotheus, Ephrcemius, Epiphanius, Evagrius, Eulogius 
Alei. , Eusebius Caesar., Gennadius, Georgius, Germanus, Gregorius Naz.} Gregorius Nyss., 
Hadrianus, Hesychius, Hieronynms, Hypatius, Joannes Ghrysostomus, Joannes Damasceous, 
Isidorus, Maximus, Metapbrastes, Methodius, Metrophanes, Nicetas Darid, Nilus, Olympio-
dorus, Origenes, Philo Hebr., Photius, Severus, Scholia, Theodoretus, Theodorus, modo 
sine adjuncto (fortasse Heracleotes), modo Antiochenus vel Mopsuesti©, Theodosius (cujus 
nos olim edidimus scbolia qwedam ad Danielem), Theodotus, Theopbilus, el fortasse non-
nulli alii. Cilantur preterea aliquando textus Hebraus, Septuagiota Interpretes, Aquila, Syia-
macbus, Theodotio, et Quinta ac Sexta Editiones. Ex his quisque eruditus videt, quanti la-
ieant in bis codicibus doctrin® tbesauri, qui singulorum Patrum editiones cumulare pote-
runt, vel etiam primitus in publicam lucem vindicari. Nos interea unum ex tot CyriJium 
Alexandrinum excerpsimus, et singulorum codicum indicaiivas litteras in libri nostri margi-
nibus ad perpetuam veritatis demonstrationem laboriosa sedulitate ascripsimus. 

7. Cyrilli fragmentum Veroncnse et alia. — Dixi antea, me de Veroncnsi quoque CyrMi 
fragmento locuturum. Ea res ita se habet: Anno 18Μ, postquam Rom® jam Cyrillum iu Pauli 
Epistolas typisimpresseram, ejusderaque inPsalmos commentarium partim ®que pre\os»p-
posueram, facto in autumnalibus feriis per superiorem Italiam excursu, Venetiis primo Cy-
rilli fragmenta ad Regum libros ex nobili Marciano codicc collegi. Deiade Veronam venieoe, 
adita RR. Canonicarum insigni codicum bibliolbeca, quiesivi a bibliotbecario num quid 
ibiCyrilli conservaretur; qui mihi statim folium obtulit, inter codices illic conservatum, 
quod cupide inspiciens, ipsam esse cognovi Cyrilli praefationera (qu« in Vaticanis codicibus 
deerat) ad suum in Psalmos commentarium, quem ego, ut dixi, jara impriraere acepbalum 
Romae coeperara. Ergo dalaaRR. Canonicis benigne venia gemmul® hujus exempkur p«ri-
bus litterarum formis faciendi t prout nunc in tabula nostra conspicitur (α); mox ito-
dem legi etiam manuscriptum capitularium codicum indiculum a Scipione Maffaeio coo-
fectum,in quosub numero 119 vir ille doctissimus, Cyrilliani folii antea possessor, * 
scribil: « Cudex non est, quem bic libi, lector, narro, sed pagella una membranei codicis, 
et quidem exilisadmodum. Abscissa procul dubio fuit, detrimento magno, emolumenio nullo, 
ab eximio et mulli faciendo libello. Qui eam ad me misit, daturum se brevi persimiles alias 
multas, subsequentes puto, spopondit; sed abannis pluribus uequidquam exspecto. Scri-
ptum Jitteris majoribus conslat, accenlibus a prima manu superpositis; septimum aut 
octavum seeculum redolet. Ne avolet pagella et depereat, ut initio nuper relati codicis dili-
genter assueretur, curavi. Quid autem contineat, accipe. (Hic Maflteius fragmentum exscri-
bit, tum pergit dicere :) Cyrilli genuinum esse fetum, ex paucis his verbis optime dignoscet 
quicunque iJlius opera aliquando triverit: deprehendet enim statim proprium illud di-
cendi genus, ac veluli specialem Jinguam, quam jure meritoque Photius (cod. xxix, p. 38) 
CyrillO tribuit: Λόγος πεπονημένος, κα\ είς ίδιάζουσαν ίδέαν Ικβεβιασμένος, κα\ οίον λελυμένη %Λ\ 
το μίτρον ύπόρορώσα ποίησις. Ejus oratio elaborata, et in peculiarem formam contorta9 ac 
vtlut libera melroque soluta poesis. Phrases vides a communi usu loquendi remotas, et 
poetica verba qu« in aliis Cvrilli operibus non una vice reperias, v. gr., εύκλεδ τε καΐ 

(α) Vides in labula (Exposilioni in Psalmos prae- qaoqae celebri Bibliorum Vatic. Matth. xxvi, 53, 
wissa )pro δύνομαι δύναμαι. Id pertinere videiur iegitur aquc δύνομαι, 
ad dialcctum Alexandrinam, quoniam in codice 
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άξιάγαστον χορόν libro septimo ίη Genesim (in Glophyris ed. Aubert. p. 238.) Opus autem 
non ineditum modo, sed ab eruditis scriptorum enarratoribus immemoratum puto (inedi-
lum recte dicit Maftoius, non item quod fuerit immemoratum). Cyrillum cateroquin in 
Psalmos scripsisse, e nuper descripto codice (seu folio), ex catena a Daniele Barbaro versa, 
et ex Corderiana prasertim constat, in qua ultra centies laudatur: ejus autem exposi-
tiones a speciali in Psalmos tractatu decerptas esse, primus (apud Corderium) quarti psalmi 
argumentum continens locus, satis prodit. » Ita Maflaeius, qui in dissertalione etiam secunda 
de fragmentis Ireneei edit. Yenet. t. I I , p. 4, jam scripserat: « Nema dixit S. Cyrillum Aleian-
drinum in Psalmos scripsisse, et tamen abs fragmento alicujus ms. celebris, quo potior, 
colligitur id vel certissime.» Patet autem Hafiteium, dum h»c postrema scriberet, neque 
catenas adbuc consuluiase, neque Fabricium et nonnullos alios, qui Cyrilli deperditum in 
Psalmos commentarium memoraveraet. Hactenus de litterario meo apud Veronam casu. 
Statim ergo Romam redux, primum Cyrilliani inPsalmos operis folium ita refeci, ut Vero-
nensem prologum in capite, prout jus fasque erat, collocarem. Atque hic fuit Veneti et 
Veronensis ilineris fructus. Sed neque frustra Mediolanum ac Florentiam adii: etenita 
illinc, si minus manu propria, propter temporis incommoditatem, favore certe bomi-
num amicorum novas Cyrilli accessiones nactus sum. 

8. Lexicon sub Cyrilli nomine. — Nunc quia in specimine cuso titulum Cyrilliani cu-
jusdam Lexici exposuimus, superest ut de eo Vaticano codice, satis prisco ac nobili, 
pauca rerba faciamus. Quanquam igitur Cyrillo Alexandida archiepiscopo id Glossarium 
inscribitur, attamen alicujus potius Cyrilli grammatiei credendus videbitur, quam illius 
sanctissimi presulis : cumque is liber non semel, prout se varie in variis codicibus 
obtulit, editus fuerit, mihi nuda ejus commemoratio satis sit. Perlingit id Lexicon 
•alde spaliosum in codice non parvi moduli a fol. 1 ad 154. Et hoc Valieanum qui-
dem Cyrtili Lexicou communis generis esl: caeteroqui Fabricius B. G: ed. nav. t. IX, 
p. 493, ait exstare ms. in variis bibliothecis etiam Κυρίλλου είς τάς άπορουμένας λέξεις της 
αγ ίας Γραφής, Cyrilli de ambiguis Scripturce sanctce vocabuii»; cui subjungi solet ejusdem 
Έρρηνεία ονομάτων xa\ λέξει** Εβραϊκών έν ταίς θείαις ΓραφαΙς, Inttrpretatio nominum ac voca-
bulorum Hebrceorum divinae Scripturv, alpbabetico ordine digestorum. Revera in Cyrilli 
apud nos commentario Psalmorum nonnullee hujusmodi ex Hebraico interpretationes oc-
eurrunt, necnon etiam ex Syriaco in ejusdem Cyrilli fragraento de Abrahami transno-
minatione, quod ex Florentino eodice nos impetravimus. Suo igitur fortasse Lexico 
ulebatur CyriUus, non Philonis aut Origenis, ut nos interdum putavimus. Nec ®gre quis-
quam sibi persuaserit, Cyrillum, qui totum vitae su« tempus in sacrorum Bibliorum studio 
el explanalione consumpsit, lexica etiam marte proprio sibi concinnasse, quibus in sacro 
codice declarando commode uti posset; vel qu® sponle, ut Qt, lucubranti ipsi subnata 
fuissent. His de Cyrilli Leiico dictis, reliquas codicis Vaticani, quem coeperamus descri-
Jbere, parles prosequamur. Scilicet a p. 154 usque ad 163 est Ιωάννου Φιλόπονου περ\ τών 
διάφορων σημασιών διαφόρως τόνου μένων · Joannis Philoponi de vocabulis diverse pro divtrsi-
t<Ue accentuum iignificantibus. Postbinc rhetorica quaedam lexica usque ad fol. 177. Ibi 
vero incipH: Λεξικον ένδιαΟέτων Γραφών έκτεθέν παρά Στεφάνου κα\ Θεοδώρου, κα\ έτέρο>ν λεξιγράφων 
Κάστανου κα\ Αογγίνου φιλοσόφου· Lexicon Scriptura utriusque Testamenti (ένδιαθέτων positarum 
in canone) editumaStephano $4 Theodoro aliisque lexicographis Catsiano et Longino, usque 
ad fof. 212. (Cassiani et Longini αποσπασμάτων lexici ego vidi in alio etianh Vat. codice.) 
Deinde λέξεις Ιατρικού βιβλίου· περ\ βοτάνων ερμηνεία, nempe tncdicum et hcrbarium Itxtcon, 
usque ad fol. 215. Mox post minora alia et fortasse levidensia fol. 255: Θεοδοσίου γραμ­
ματικού Τωάννη τψ Οεοφιλεστάτω πρεσβυτέρω κα\ έν Χριστψ άδελφψ, περ\ τών έν τοίς κανονεσι τών. 
Λγίων εορτών · Theodosii grammatici ad Joannem Deo dileciissimum presbyterum tt tf* 
Christo fratrem, de canonibus seu metris sanctarum solemnitatum. Postremo suni Co-
smae monachi itemque Joannis (Damasceni) canones aliquot seu metra cum odis. Co-
smas quidcm esl ille philogregorius, et melodus celebris, cujus nos amplos comraen-
larios ad Nazianzeni carmina his annis edidimus in Spicilegio Rom., t. Η (α). Proferto 

ifi) Rccusi io (omo XXXVUI Patroloyict Grwca?. Earr. 
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si occasio ferret de Graecis lexicis loqui, quae permulta in Vaticanis codicibus latent, 
dilatando sermoni nostro campus pateret: atque haec non spernenda fortasse mantissa 
foret Jexicorum illorum qu® Pholius in sua Bibliotheca numerat a cod. C X L V ad C L Y I I I . 

Profecto in his Yaiicanis nonnalla certe excellunt, quorum tamen materia cum Suida 
et cum etymologicis s«pe congruit; sed non sine varietate multa seu vocabulorum seu 
etiam exemplorum : quo fit ut egregia etiam deperditorum operum fragmenta, quasi 
aari probatissimi scobem, nancisci possimus. Sed |de his alio fortasse tempore agemus. 

PBJEfATIORES EDITIONIS GRJSM-LATINJS 
QILE JOANNE AUBERTO CLRANTE 

Tomis septetn prodiit Luteti® Parisiorum anno 1638, Regiis typis, fol. 

EMINENTISSIMO SANCTJE ROMANJB ECCLRSLB CARDINALI 

ARMANDO J O A N N I , 

D U U D E R I C H R U E U , P A R I FRANCIJS. 

Magni Cyrilli monumenta o/fero tibi, cardinalis eminentissime, tardumque nomen, quod 
expedire pridem gestit animus, aliquando pcrsolvo. Vixdum huic operi mentem adjeceram, 
eum me regis interpretibus ascriptum gravi tuo dt mejudicio tt officii nccessitate quadam in 
istud laboris impulisti. Quid reliquum erat, nisiut eo pcrfunctus publica memoris animi testi-
ficatione debitam Ε. T. gratiam insignirem, et inscriptione tui nominit editioni huic auctori-
tatem ac decus adjungerem ? Nam quanli sit invictum Ulum heresum domitorem ac Irium-
phatorem Ε. T. sistere, nemo potest non interpretari, nisi qui quantus sis, e$ qualem in hoc 
regno et Ecclesia Dei personam sustineas, non intelligit. Annus tricesimus sitpra centesimum 
agitur, exquo Jodocus Chlictoveus, tkeologus, ejus inJoannis Evangelium Commentarium α 
G. Trapezuntio Latme versum G. Ambasxi cardinalis amplissimipatrocimo primus commen-
davit. Felixille oblatis sibituncviri tanti auspiciis: felicior tamen nunc ego tuis. Quanquam 
enim trant in Ambasio card* summa quamplurima, altissima prudentia, rerum maximarum 
usus y auctoritas et amplitudo prope singularis: ea tamen in te sic eminenl univcrsa, ut ex-
pressisse perfecte demum videare quod ille antea feliciter adumbravit. Istud certe cximium, 
quod cum incredibili rerum divinarum et humanarum scientia summam de litteris bene me-
rendi facultatem obtines, prcesidiisque omnibus abundas quctsunt ad eas tuendas ornandasque 
necessaria. Qum cum in te largius quam in quemquam nostrorum hominum Deus Opt. contu-
lerit, simul etiam edixisse vidctur, α nullo pratsentiorem ut illce opem quam α te quctrant aut 
sperent. Undemirum nemini videri debet, inter tot publiccc rei curas tuum illum ingentem et 
magna volventem anitnum adoptimas dejuvandis et amplificandis 0$ cogitationes subindere-
vocari, eaque versare ac moliri, qwt, si Deus aspirarit, profecto cfficient ut eot disciplince qua 
te talem tantumque fecerunt, receptis per te ornamentis, quales et quanta sint omnes intel-
ligant. Itaque cum te propemodum unum hoc iempore doctrincs omnes appellent, tamque supra 
se positum tef quam pro «e, esse norint, theologia peculiari jure tamen agnoscit $uum : cui $i 
ad magnificas illas substructiones armamentarium adversus hcereses olim addideris, plura 

γαηβ ac ctrtiora telaquamCyrillus nonjam no$ter,$edtotu$ tuu$,ministrabit nemo; seu disse-
rendi vis et acumen quasratur% seu argumentandi varietas et copia> sive disputandi vehemens 
et accurata ratio Christianc* mansuetudini ae modestice conjuncta: quibus virlutibus ita 
pollet, ut hanc ei laudem cctteri Grmeim Patres non invideant. Quis enim unquam hctreticos 
et eorum asseclas, si in sententia permanerent, acrius confutavit, aut, si quando se studio 
pacis infltcterent, ad veram ac sinceram fidei confessionem mitius ptrduxit ? In prafractum 
Ncstorium quantum et quam invictum animi robur jactatis Ecclesia rebus adhibuit! At vero 
in Joannem Antiochenum, Theodoretum, et alios adversarum partium episcopos, cum ad sani-
(atem redistent, tam aquum et placalum $e prabuit, ut librum de emis$ario, et quos contra 
Julianum desertorem scripserat cxaminandos ei$ mi$erit. His machinis Christiaru* miliiia 
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dux fortissimus gentilium ti hcertticorwn arces olim evertit. Et, si tuis auspiciis, cardinalis 
eminentissime, in exteras orbis regiones aliquando transferetur, ibit porro illii ipeis insignti 
armis in Nestorianas reliquias, aliaque istiusmodi menstra, quaspridem Oriens alit} autqua 
non mvltis abhinc annis Occidem infausto partu suscepit. Quibu» propositum cum sit S. S p i -
ritus et Chrtsti Domini dimnitatem, fidei nostroecaput, evertere, acerrimi pugilis vim et incur-
$um non frustra ttniient, qw tot olim Ckristi Dei hoste* incredibiti virtute prostravit. Nec 
magis ab illo tuti fore censendi sunt novatores: quorum strenue confutandorum cum tibi Deu$ 
miimum ae mentem indiderit, nec U pigeat gravissimorum negotiorumtntertalla hoe otio 
sancto distinguere, rem decidendis iis qum in religione sunt controversa capitibus utilissimatn 
certe fectris, sl tuo beneficioy qutz tibi amplitudo tst animi, vetera id genus sanctorum Patrum 
monumenta studiosi conquirantur, et per idoneo* homines in lueem edantur. E& his enimqum 
fuerit primwva fidcs, qwB di$c\plinm forma, et qui ritu* antiqui otnnium optime dignoscitur, 
tt xiix ulla iuboriri potest in fide novatio qwB non possit eorum prcejudicio deleri. Hoc vero 
ie mantt facinus pukherrimum, cardinalis emincntissime, hcec e maximis iuis innumeri$que 
laudibut una eo quem in regno Francorum et Ecclesia Dei obtines gradu longe dignissima. 
AUi alios tibi trixtmphot optent: omntt ego tibiy sed inprimis eos vovere non desxnam, quorum 
non in terris modo,$4d et in calis consignatamemoria immortalem te ex mortali [aciant. 

Ε . T . D . 
JOANNES ALBERTUS. 

L E C T O R L 

QQ\ Gracenim Eccleaia? Pitrum lnctibrationee Latine tantum inlocem dedere, tametei labore suo non 
panim Eccleste profaenral, nonnibil tamen posteris intulisee videntnr incommodi, quod Grjeci codiccs 
DOII pauci quibas usi eraai, bominum tandan incaria, cum LaUnse vewionis opportunitas adesset, in 

situ ac teoebris perierant. Hoe damnam eenserunt olim pennulli Ecclesiae Patres: nec ejus immuiiis 
CyrilJus exstilisset, nisi sludiosi homines jam periditanti salatarem manum intendissent. Inter qaot 
ntioam Anton. AgeUius,Acernensisepiscopa8, aut Bonaventura Vulcanius, eraditi interpretes, aut Andreas 
Scottus et Jacobus Ponlaaos e socieUie Jeeu, aut Anton. Salmat., ex Ambrosiano collegio doctor Iheo-
logas, aut Nicol. Borbon., Graecae linguae professor emeritus, qui in boc scriptore verlendo feliciter sa-
darunt, opos ase incboatutoad exitum pcrduxtssent l Dignoscerle lantns Eceleeiae doctor aactas inter-
preles longe nilidior et ornatior appareret. Verum shre οϋο non abundarint quod operi tam spisso nc-
cessarimn esset, eive aliis studiis aut negotiis abstracti istud oneris abjecerint, in capite, quod aiunt, 
8olam laborarant, caeleras corporis partes imperfectas rcliquerunt. Quod com in primis dolerem, et in 
eam vita? raUonem ingressos essem in qua olium suppeteret, cepi, quantumvis mediocrilaiis mex con-
•ciu», editioDis hujusconsilium, ratus, ut in locuplete domo, sicin Ecclesia Dei cssa quoque fictllibus 

et ligneis vasis locum aliquem, si modo sint usui. Intelligebam enim quam male a nonnullis interpretibus 
babitus eseet plorimis in libris CyrUlus, in quibus repurgandis operam ponere non modo inutile non 
esset, eed perquam necessarium. Dici quippe non potesl quantum sibi juris in eum sumpserit G. Tra-
pezuniios, multis in epitomen redaclis, et perperam saepe translatis. Quod in Thesauro quidem expertue 
primom Bonav. Vulcanius, ego deinde nibilo religiosiorcm fuisse in CommeDt. illis in Joannem reipsa 
comperi. Nec loage fclicior interpres OEcolarapadius, ut libros Dc Trinitate el contra JuUanum legentifacile 
patebit. Neque Umen eos sua laude carere velim, aut ego lam accuratus habcri, ut iton quamplurima βα-
peresae quoqne falear. qu£ diligentiorum operam ac judicium requirant. llaqoe si quid a me pcccatum 
aiiimadvcrles, bumanitatis est iguoscere; eoque justias venia sperari dcbel, quod diflicile admodiun erat 
|n tam longo spatio non ccspitare. Adde quod cum opos retraciarem, et qn:cdam nolare coepissen, excussura 
ac propemodum extortum mibi est ipsum de manibus, bibliopolaruni assidua flagiialione, suas perire 
aibi raliones objicienlium, ct eonomiue ia juslme quodammodo rapientiura. 

U l vero p t r quos profecerim, et quibus adjutoribus editionem banc adornarim, ne te laleat, eailo 
graliam in prtioh deberi amplissimo viro N . RigaJtio, qui mibi quolquot in Regis lectissiroa illa gaia r t -
posili erant Cyrilli codii^es benigne coramonicavit : itidemque LD. card. Barberino et S. Onupbrio, om-
n i i doctrime el humanitalis laude emlaentissimis, quomm aucloritatc revcrendiss. Paler Uorat. Ju&liaiaau» 
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libros π posteriores Comment. io haiam prophetam et librum vui in Joannis Evangelium ad nos e\ Ta t i · 
cana transmisit. Nam quintum ac sextum in Joannem nescire te non oporlet illustriss. ac reverendise. 
D. Carolo de Monchal, arcbiepiscopo Tolosano, de litteris supra qnam dici potest bene merito, deberi, 
qui Dobis eos ex L . Hostenii erudilissimi vir i κειμηλίοις deprompsit, id insuper studiose commendanle 
N . Fabricio Peirescio in senatu Aquensi consiliario regis ampHssimo, cujus morte clarissimam l i l t e ra -
rum lumen exstinctum boni omnes desiderio suo ac dolore testantur. Exinde alii cerUtim huic opeti 
manum admoverunt. Nam The$aurum una cum ejus interpretatione, et De adoratione in ipiritu ac veri-
tate libros XVII , quos Academiae Lugduno-Batavae Bonaventura Valcanius quondam legaverat, advehi cu -
ravit c l . ν . P . Puteanas juvandis liiteris nalus. Ex sua vero bibliotheca illustrissimus D. de Harlay, Ma-
cloviensis episcopus, codices duos benigne suppedilavit, quorum unus Catenam in Joaiinis Evaageliura, 
e i Cyrilli aliorumque Patrum commentariis concinnalara, aller Glapliyra in Pentateuchum, una cum l ib r i s 
De adoratione in spiritu et veritate, ac Thesauro complectitur. Ex Augustana, Mathias Ehingerus, ejus 
i i im custos diligentissimus, De sacrosancta Trinitate libros sua manu diflicili tempore descriptos mis i t . 
Postremo Collectanea cx Cyrillo aliisque Patribus excerpta sappedilavit nobis illuslrias. vir D. Riberitjs, 
sacri Consislorii comes, inlegritatis et erudilionis gloria clarissimus. Quibus omnibus lantum gratiarum 
cgo debeo quantum Ecclesia commodi ex scriptis saiiclissimi doctoris capiet. Longum esset reliqoos 
percensere qui mibi iu boc curriculo sudanti suam opem aot obtulerunt aut prastitemnt. Certe praRter-
mit t i ηοη debet eximium vv. cl . P . Juniiet D. Rousin edilione nostra juvanda ornandaque sludium, q u 
homilias aliquot et varias in eas lectiones ex instruclissima Oxon. Academiae bibliotheca tanta m i i i i 
cum celerilate miserunt, ut praeverlisse quodammodo viderentur petilionem meam. Nec tacitus abibil Ν 
Borbonius, candoriset ingeiiii dptibos ornatissimus, qui luculenla nobis fragmenta intennediorum iv l i -
brorum in loannem ex Gatena illustriss. D. episcopi Macloviensis desumpta beoigne tradidit, quorum 
ope multa in ν et vi loca emendavimus, cum unicum alioquin exemplar suppeteret, infinitis, ut ne 
quid dissimulem, mendis inquinalum. 

De ordine librorum, hoc habelo, nos eum non usquequaque seculos esse, quem exemplaria Latina 
praeferebant, sed commodissimum, quanlum paliebalur ratio tomorum, institutsse. Primum locum l ibr i s 
De adoratione in spiritu et veritate una cum Gtaphyris dedimus, quod, proposila legalium typorum cum 
evangelica veritate convenientia, planum iter ad utriusque Testamenli cogiiilionem aperiunt, animosqoe 
ad ejuslectionera utiliter praeparant. Porro varias lectiones 11011 omnes libi repraesentamus, uti necemen-
dationes et animadversioiies in ea Scriptura loca quorum versio cam Latina vulgala minas congrwl, 
exemplaribus quorura ad marginem eas adnotaram per summam incuriam operarum amissis. Haec te 
paucis, leclor, monitum rolui . Quod superesl, etudium, quaeso, meum boniconsule, et bene libi copien-
lem eodem animo prosequerc. 

ADMONITIO ANTON. AGELLII 
Prffimissa editioni Latinee librorum De adoratione in spiritu et vtritale. 

( Romae 1588, ful. ) 

Beati Cyrilli De adoratione in spiritu et veritate libres cum Lugdunum imprimendo* misiuem, adeo 
tnale, non modo imprimentis negligentiatvcrum etiam corrigentis culpa, accepti fuerunt, ut innumem mendh 
pleni, et quod mihi molestius fuit, adnotatiunculis marginibut additis respersi essent, quat neque ego mUeram f 

neque (eceram: et ita ineptw et absurdce erant, ut alicubi ne auctoris quidem sanctissimi et eruditissimi viri 
* nomini parcerent. Quod ubi conspexi, totam iltam Lugdunensis impremoni$ cogitationem abjeci. Sed hortanti-
bus postea eruditis trirts, mecumque benevotentia conjunctis^ei prcBcipue illorum adhortationem illu$tri$$imc 
amplissimoque car^. Carafa, cujiu jussu ac votuntate illos converteram, approbante, ut vitia supcrioris tw-
premonis emendarem, alteram ut dicitur navigalionem suscepi, et ad incudem illatn impre$$ionem revocavi, 
curavique ut denuo HbH emendatiores imprimerentur. Habes, lector, Roman<B hujus imprettionis causam. 
Nunc tnihi ratio exponenda est quam in interpretando sum secutu$. 

Ego cum viderem in externorum scriptis transferendis fidem interpreth requm, atque eam abunde prw-
βίαιί, $i quod in permulandi* nummis usuvenire solet, cestimatio sententics tantumdem valem reddatur, non 
$crupulo$e verba numerentur; mediam quamdam viam mihi ingrediendam putavi, ut sententiam auctoris 
ita redderetn, ut neque illam solum spectans verba conlemwrem, neque rur$u$ verbi$ plusquam opuz esul 
adhwrescen$, obscurus essem. Neque vero Latina verba ilta tantum twfavi, qwe apud lingw summos au-

1 
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ctores reperlunXur; nam itla tcribendi anxia nimi* et $crupulosa ratio in iis icriptis qua ad religionem 
ptrftfienJ, non utquequaque servari poXeiX; retigione enim quadam verborutn asXricXus tenetur inlerpres, 
adto «I st elegantbu transferre ve/t f, neque certis quibuidam uXi verbis atque solemnibus, plerumque $en~ 
Untiam obtcurtt, dum Christianis abjecXb cultiora fortasse quariX; sctpe simplicUaXem illam Chrittiani «c r i -
ptotU α fucu alienam parum referat; nonnunquam etiam, quod caput est, decreta quadam nostra fidei r io-
let. Quamobrem auctoris sensum iXa eonaXus sum trantferre, uX simplicibus verbis, eX α cotutuetudine CAri-
Hana mininu alienit uterer; [curavique, quantum poXui, ne in eo tegendo Chmtianvs UcXor in auctorU 
$4*U*Ha mores auctoris dcsiderartt. Hactenus de mecc interpretaXionis ratione. Nunc de operis auctore pauca 
dicenda sunt. 

CgrilU koc opus esse, qui in ejiu scripXis perlegendis sil versaXus, puto dubitaturum neminem; idque non 
exinscnptione solum cognosd poXest, quce in omnibusquos videre potui manuscripXis Ubris pmnoXaXa est, 
werum etiom es elocutionis genere eum cateris ejus libris quanuimillimo. HabeX enim Cyrillus, ut tcrtptore* 
onnes, *uam quamdam orationis formam ac faciem; quam, uX in ipsa vultut humani specie usuvenix, haud 
fadie in alio deprehendas : eaque in Latino qttoque, sed facilius ac certius in Grceco perspicitur. Accedix at-
terum argumenXum, quod tmdem sententice ac dogmata quibut in his libris uXiXur, in aliis iXem ejut tibris, 
de quibu* nuXia e$X controvema, Uguntur (a). Longum vero esset, neque necessarium, si eat omnes senXen-
Ha$ pcTttifui veHm: $atU ttix ad eam rem demonslrandam unum aut alterum exemplum commemorare. Ne 
longiu* abeam, qnod ttt pritno tibro p<*uit, subitantialiXer ex Patre eX Filio procedere Spiritum tanctum, 
nonne Cgriltum aucXerem coarguit ? quo ex Grcecis doctoribut nemo dogma hoc apertwt protulit; nam 
eamdem tententiam cum aKbi9 tumin Thesauri libroτιιι legimus, capite 2 et δ ; Uemque lib. xiv, cap. 1, et 
in Joannem Hb. τ, cap. 25. Insufflationem deinde Spiritus sancti in hominit corpiu e timo (ormatum, ut 
Geneteot secundo Ugimus, id e/fecisse [Cyrillut putat, ut Spirittu $ancti munere animam decoraret. Hanc 
senientiam in iibro quoque in Evang. B. Joan. n , c. 3, et Hb. X I I , c. 56, posuit. Ggrilli opinionem non satii 
probatB. Thomas in ι par.y α. 91, art. 4, et in libello quem adversus errores Gracorum icripsit, tanquam 
Cgrilti propriam agnoscit. Sed ut solet Patrum tententias modesti*$ime in rectum semum interpretari, ut 
magis eo$ defendere qnam reprehendere videatur, eam reverentia tanti Patris permottu excusat, allegorice 
ab iilo prolatum dicen*. Exauari ac defendi alxter quoque potest, cum Cyrillu* in eam sententiam veniste 
videatUTyxU MarcionU ttMankhcti blasphemias propuUaret, qui dicebant per insufflationem illam inditumesse 
homxni Dei iptrttttin, eumattemanimam hominis conversum. Hoc Cyrillut detestatus, negat Spiritum in animam 
convtrtum ;as*tntque\nsufflalionemillam ad decorem animte, non ad corpus animandum profeci$$e.Non tamen 
negatSpiritw mrtute atqtu tficmcia corptu iUud anbna vivente veg§tat*m; $cd $imul fert animam viSpiritus 
infusam, et evestigio sancii Spiritus munere decoratam. Quod perspicue dixit in EvangeUum B. Joannu lib. 
n , cap. 3. Sed Cyrilli opinionis txcutatio alteriu* opiris est; nunc salis ett ostendisse Cyrilli hanc eue $cn-
tentiam. Atqui in primo hujus operit libro hcec icntentia potita est; quo verum eue Cyritti hoc opus indi-
cat*r. 

Expo$itione$ vero divina Scripturct, quct in atiis ejus libris afferuntur, $icubi in hi$ libris utus incidit, ew-
dempositmtunt; quodipsum eumdem tste prodit.Singuia$recen$ere neque brevUerpo&sum, et otiosi hominis esset : 
idquecui libitum fuerUfacile estex indiceScripturce tacrce, qui ad finem operit e$t poiitus,de$umere9 et illa* 
tnterseMnferre.QuinetiaminterCyrittioperalibellusquidamM^ Gollectanea inscribitur; ineo multa 
$unt Seripturm loca iubtimiori $en$u et anagogico explicata, pUraque ex iibris pene ad verbum desumpta, ut 
Ulud de Moyte Ungum tarditatem excu$antef de cetate Aaron, de virga in serpentem verta, de aqu<e penuria, 
qua hraelite paulo ante ex Mggpto libtrati, primum vexati probatique sunt, de pugna adversus Amalechi-
Uu inita, Josue duce, Moyse tptctatore. 

ln Grmcit catenu ptmterea^ in Pentateuchum pracipue, quce in Vatieana bibliolkeca sunt, quam multa ac 
prope dtxenm onma ex kis librU aecepta $unt f tfα ut pene toto* ibi inserto$ videat ho$ libros, atque Cyrilli 
nomine citatof. 

Postremo Anastasn patriarchm Antiocheni, sanctiuimi et eruditiuimi virt, quem non moveat auctoritas f 
J$ enim in tuo Dedactorio libro dt his tibris testimonium profert, inlerrogatione vicesima. Locus aulem 
9*em diat advertut wanitatem auguriorum, de libro vi sumptu* e$t. Ex hi$ omnibu* illud profecto liquet, 
proprium tue Cyrilli opus, neque apud quemquam puio hane rem in dubium revocandam. 

Ne vero quisquam offendatur, cum testimonia, qum de Scriplura proferuntur, aliquibu* locis non con-
grnere cum Latina editione viderit, admonendus is mihi e$t, id non in uno Cyrillo, itd in omnium Patrum tam 
Grmeorum quam veterum Latinorum libris usuvenire. Hi namque omne$ VeterU Testamenti Scripturii 

(a) Arpumentam nolli secandom pnebet ipse copiam complexisimuB^cipiuhuicoperiinserUcon-
Cyrillas, toitio Glaphyrorum in Genesin (p. 2), d i - sullo praeterraisimus et inexaminaU reliquimus; 
cens: c Sciendom vero etiam hoc quod cum De tamelst interdura accidit ut alicujus eorum oeces-, 
adoraUone ef culiu in $piritu ti veriXaXe libros xvn saria de causa roemiuerimus. > EDIT. PATM. 
scripserimus, moltamque in illis conteroplationum 
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juxta LXX Interpretum translationem utuntur. Sed quxa vetut horum inttrprttum editio jam diu apud Lc-
tino$ amiisa est, didi operam ut quw in his librU ex Veteri Inttrumento citantur, ea cum antiquorum 
Latinm Eecletim Patrum iectione congruerent: in eaque re Augxutini prmctpue tibrii adjutu* t*m, in eujus 
Quaeslionibus non pauca ex illa veteri LXX interprelatione leguntur. . 

/ i i Novo autem Testamento Latinam vutgatam editionem ubique retinui; m « ubi aut aliter legiuet auctorf 

aut eam expositionem attulisut, quw eum Latina editione congruere non posset. Quibus ln toci» ne ab aucUh 
rts $entenUa diuentirem, neve illam obscuriorem redderem, coactns sum aiiquantulum α Vulgata ditceden; 
ted hmc loca non multa sunt. Qxtod admonitum te, Uctor, votui, nt sicubi aliter quam Ula habeal tratutuii, 
vutgatam edilionem reprehendere me voluxsse pntcs. AUera etiam accessit causa cur id mifn facere neeeui 
fuit, ne Η aliter quam auctor in Grctco posuerat, Scriptune sacrce testimonia tran$tuli$$em, charaetcrem ac 
notam haud exiguam adimerem, qua Cyrilli koc oput eue probari pouet. Etentm cum tit i t i Ubris, qui tawidiu 
editi stmf, et sine dubio Cynlli e$se creduntur, nonnulla Scriplura tanctce loca singuiari ac proprio quodam a«-
ctoris modo Ugantur, eodemque modo in kti libris, quos edimusy reperiantur; id certe non ieve indicium ett ko$ 
libros ejusdem auctoris euef eique tanquam certmxmxs notxt in$igmto$ jure oplimo asterendos. Exempto re$ 
ciarior fiet. Solet CyriUut ttt tnts librit illum p$aimi XLVI vcrsum hoc modo citare, Dei fortes, a lerra vehe-
menter elevati sunl; neque solum citare, std etiam exposilionemhuic Uctioni congruentem apponere. Hoc modo 
cerU in ejus commentarns in Joannem tib. χι, cap. 29, hkversu* legitur. Atqui eodem modo cilatur etiam in 
hoc operelib. ijibro etiam m. Si igitur quod erat in editione Latina posuissem: Dei fortes lerrae, vehementer 
elevati sunt, non modo magna ex parte auctorU $ententiam ob$curatsemf expotitionique offeciuem, $ed etiam 
haud leve indicium quo poterat auctor huju* operis dignosci $u$tuli$sem. Plura ejus rei extmpla hoc loa 
afferre non e$t ojm, cum in calce operis adjecerlm nonnulla Scripturm loca obtervaHone cciiecta; unde peiere 
potest, si qui$ pUfa daiderel. In his autem Ubris totam fere $eeretiori* inUUigentim myitagogiam tradit, t» 
qua maxime tidetur excellere; adeo ut in Moy$i UbrU mhii fer$ $it ad umbram tt futurorum imaginem pcr-
tinens, quod hic non explicetur; ut $kut illo$ Ubros in quibus de theologia disseruit, Thesaurum inscripsit, 
Ua ho$ Hbros, alterum vetut anagoges et tropologice thetaurum po$$U appellare. 

Quamvis autem omnium fere Moyti librorum mysteria in hU libris aperiantur, non tamen eamdem seriem, 
quam ille in tcribendo tenuit, hie in expUcando secuttu est, sed iuutn quemdam ordinem $ervavity ita ut prims 
argutnenta qumdam certa sibi prmcribat, tum loca Scriptura 
versis Scriptura libru colligat el explicet. Itaque in primo libro cum de lapiu hominis in peecatum diuerat, 
el doceat qua ratione α peccath ac vitiit ad metiorem frugem redire pomt, decerpti$ undique Scriptwe 
$anct<B testimontti, ittitque ad aliegonm rationem enarrath, \d qnod proposuerat planum faur* conaimr. 
Eamdem rationem tenel in $ecundo, cum tegem ad hominem justificandum non $ati$ habere «irhcm 
ostendtt. Eamdem in tertio, in quo hominc* in Chrhto justiftcari, et in eju$ prctcipue baptumo 
tollx peceatum docet. Nec diversam rationem in qnarto et quinto tequitur, in quibm fortitudinem 
e$$e necetsariam non rnodo ad incommoda perferenda, verum etiam ad terrenos affectus voluptatesque con-
culcandas, declarat. Jdem servat in sexlo, in quo de charitate in Deum, et de ii$ prccceptis quct ad UUu$ 
dilectionem pertinent, dispuiat; de m etiam rebu$ quibus ejus dxlectio viotatur : em sunt pervertce de Dto 
faUmque opiniones, et qua de ejusmodi falsU opinionibus proficitcunlur; cujusmodi tunt pmstigiosa asfror 
r«m, ominum9 auguriorum observationes, manium evocationes, dlvinatioues, oracula, wperstitiones; qna 
omnia idololatria cognata sunt, et ex illa fluxerunt : ad hmc in culpa fati (ortvnmque prcelextus, genethlia-
corum vanita$t temporum notatio. Eamdem viam tenet in septimo ei octavo, cum de atoxs pr<scepti$ diuerit 
qum proximi dilectionem attxngunt; necnon in nono ae decimo, cum de tabernacuio ejusque instrumentis, 
opificio, usuy legibus, dedicatione, oblalionibus agit. Undecimo vero ae duodecimo diversis e Scriptur* loch 
ea colligit qucs ad sacerdolium ejusque ieges, ad sacerdolum vesles, contecratxonem, $acnficia pertinert. I n 
lertiodecimo expendit quce de levxlit, eorumque recensione, minisleriity legibut Moyses prodidit. Quartu* 
decimui $equxtur9 in quo jam exstructo labernaculo, mundos es$e oportere qui anle contpectum Domini ve-
tttanf, vitiatosque homxnes α $ancti$ arceri prccfatus, eas lege$ commemorat qum de leprosis, seminiflui$y 

tmmundis in anima, de collxsxs, exsectxs, spuriis, dhersis locis Scriptura tradidit. Hi$ adjicit Moabitcuy 

Ammonitat, immundos item ex impuritate studiorutn ac vitce genere parttm ca$toy quales sunt meretrice»t 

(ornicatores, adulterx, prosHtutx, quos τεΛισχομέτονς Scriptura vocat. Tum de mundi* immundxsque ammali-
bm disserit, quidve per allegoriam horum ringula significent exponit. Jam in quinto decimo, quia non satis 
erat immundi quinam esserxt dixis$ey ni$i adderetur qxta ratione tnundari po$$int9 ea omnia colltgit qux ad 
eorum purgationem atque mundationem veteri lege conttitutum est. QUB mundatio quxa sacrificm pebat inte-
gris, de perfectis animalibut ad sacrificium aptis dment. Porro sacrificandi ritut quia pro immundiliot di-
vertitate variabatur, neceste (uit ut quidquid Ux de leprce differentia, deque alm immunditim generibu* 
itatuerat, eommemoraret. Sed quia parum est maculas culparum abluere, nisx purgationi etiam $anctka$ 
adjxciatur, per quam nos ipsos Deo conserramu$y in $cxto decimo libro illd omnxa digerit qucs Ux de donis et 
oblationibus instituerat, quct Hcm dc censu illo tacro QU\ ttro cetatis raiwne solvebatnr, qtug tte magne Vfito, 
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fuo α Naiarceis nuncupabatur, de observattonibm ad hoc voti genus ptrHnentibus, dtversii in tocis 
weteri lege taneilum erat. Postremo libro (estorum dierum celebrationem quasi mercedem quamdam sanctt-
ficatii hominibus proponit. Quamobrem quctcunque de variis festwitatibut, de m ctiam, quce fettis diebu* ul 
observarentur instituta erant, in hune librum contulit. 

Bctc omnia cum in Veteris Tettamenti libris tanquam obtcurioribus formis adumbrata etsent, et ab Israel 
teeundum carnem carnaliter observarentur, id in his libris efficxt hic Pater, ut α nobis qui tecundum spiritum, 
hraeltumus, spiritualiter observari doceat, et umbras illa* penicillo quodam orationis ad veritatem efformal; 
et eamalem iltum figuralemque cuttum α verh Dei adoratoribut in spirilu ac veritate perfici posse demonstrat. 
Qum causa fuit9 *t hnic operi hanc imcriptionem pranotaret, De adoralione in spiritu et verilate. UCBL 

hakui qum <U fds libris le, lector, prcemonerem. Tu si quid hoc tneo labore adjutu* (ueris, mihi cumulatusime 
HUisfactum putabo, i t preeibus ad Deum pro me tuis vicem retulerii. Vate. 

VETERUM TESTIMONIA 

D E S A N C T O C Y R I L L O A L E X A N D R I N O . 

Jdalii Chronicon. 
Oiyrop. cccnr. Uno eodemque tempore Alcxandriae Cyrillum episcopom presidere, et Constantlnopoli 

Nestoriom haereticnm Hebionaeum, Cyrilli ipsius ad eumdem Epislola, et haeresim destruentis, et regu-
lam fidei exponenlis ostendit. 

Prosperi Aquitani Chronicon. 
FELICE ET TAURO COSS. 

Nestortas, ConetaaUnopolitanas episcopus, novum Ecclesiis molitur errorem inducere, pradicans 
Chri&tum exMara bominem lantnm, non eliam Deum natum, eique divinitatem collatam esse pro me-
r i i o : cui \mp\elaU pracipua Cyrilii Alexandrini episcopi industria, et papae Coeleslini repugnat au-
clorilas. 

Gennad. De illustr. Ecd. scriptor. (cap. 57). 
Cyrillus, Alexandrinae Ecclesiae episcopus, edidit variarum hypotheseon traclatus. Horailias etiam 

composuit plurimas, quae ad dec/amandum a Graciae episeopis meraoria? commendanlur. Prselerea l ibr i 
eius sunt De Synagogm defectu, De fide adversum hiBrelicos, et peculiari intenlione adversum Nesto-
nam libram composuit qui atlilalalur "ΕΛεγχος, in quo omnia occulta Nestoris panduntur, et pro-
dila confotanlar. 

Sigcbert. de illustr. Eccles. script. (cap. 24) 
Cyrillus, episcopas Alexandrinus, cyclos quinque decem novennalium cyclorum ecripsit, qui faciunt 

annos nonaainla quinque, in quibus priraus et ultimus Pascbae terminus mvenilur; sed nec tamen ia 
eo lota Pascb» varielas terminatar. 

Photius in Bibliotheca (pag. 311). 
'Ανιγνωσθησαν Κυρίλλου ol θησαυροί. Έπιχε ιρη- £ Leguntur CyrilH Thesauri. Epicberematis refer-

ματικον δέ έστι βιβλίον, χα\ χατά της *Αρείου χα\ tus est liber, pugnalque valide ac varie cum Arii 
ΕύνομΙου λύσσης γενναίως κα\ πολυτρόπως άγωνι- et Eunomii furibunda rabie. Etenim et logicis ar-
ζόμενον. Κα\ γάρ χα\ λογιχαΐς έφόδοις έ^ιατημόνως gumenlis sapienler illorum dcstruit amenliam, qui-
αΟτών άπελέγχει τήν άνοιαν, χα\ Γραφιχάς αύταΓς bus dura S. Scripturae adncctit altexilque leslimo-
συμπλέχων xal συνυφαίνωι; χρήαεις, πανταχόθεν τδ nia, qaam sit illa doctrina futilis omni ex parlc 
σαθρόν αυτών στηλιτεύει τοΰ δόγματος. ΤίΟησι δε divulgat. Adhibet idem nnda quoque S. Scripturae 
xa\ μαρτυρίας απλώς της Γραφής ό θεσπέσιος Κύ- testimonia, ut quo se fasluosi vertant, obsepti un-
ρ.λλος, εις άμηχανίαν αυτών διά πάντων συγκλείων dique alque conclusi non habeant. Est autem inler 
τό φρύαγμα. Έ σ τ ι δε τών εαυτού λόγων ενταύθα, omnia ejus scripta liber hic maxime perspicuus, 
χα\ μάλιστα τοις Ewoiav λαβούσι τών λογικών έφ- iis potissimum qui logicoram argumentoram sen-
όδων, σαφέστατος. sum capcre possunt. 

Idem pag. 38. 
•Ανεγνώσθη του έν άγίοις Κυρίλλου τοΰ Άλεξαν- ^ Lccti eunl Β. Cyrilli Alexandrini adversos blas-

δρείας, κατά τών Νεστορίου βλασφημιών, έν λόγοις pbemias Nestorii l ibr i ν . Senrat ία his quoque 
χέ / τ ε . Φυλάττει δέ κάν τούτοις τών οικείων λόγων suum dicendi characterem el sermonis propriela-
τον χαρακτήρα κα\ τ6 ιδίωμα. Σαφέστερος δέ έστι tem. Clarior vero est quam ad Henniaro scribens» 
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aut iu librie D* adoratione in spiritu. Sermo it l i Α του πρδς Έρμείαν, κα\ του Περϊ τηςέτ χτενμαη 
conflctus, et ad propriam dicendi formam conlor- Λατρείας. Ό δ· λόγος αύτψ πεποιη μένος, κα\ είς 
fus, ac veluti solutum numerosque negligens me- Ιδιάζουσαν Ιδέαν έκβεβιασμένος, και οίον λελυμένη 
i rum. χα\ τδ μέτρον ύπερορώσα ποίησις. 

Vide eumdem pag. 378 et 379 de libris contra Nestorium, de Epistolis, et scholio de lncarnatfane~Unigeniti. 
Martyrologium Romanum die 27 JanuariL 

Sancti Cyrilli , Alexaadrinae urbis episcopi, qui eatbolicae fldei pneclarissimas propugnator, doctriaa 
et sanclilale illustris, quievil in pace. 

Gntci t i i Menobgio, 9 Junti. 

Apud Alexandriam nalalis S. Cyrill i , ejosdem civitatis episcopi, v i r i eruditissimi, et catboltcae fidei 
propugnatoris egregii : quem summus pontifex Coelestinus idoneum judicavil cui suas vices in Epbe-
sino concilio delegaret. 

Iidem Grmci in Menwis, eodem 9 Junii. 
Flammis sancti Spiritus mente Ulustratus, sol Φρυκτωρίας του Πνεύματος έλλαμφθείς τήν βιά-

irradians, velut radios, otacula edidisti; tua do- νοιαν, φωτοβόλος ήλιος έχρημάτισας, ώσπερ άκτί-
groata in omnes orbis fldeliumque flnes' emisisti, νας, τά δόγματα είς πάντα τά πέρατα έξαπέστει-
ccetus omnes illurainans, ο bealissime, ac divine, g λας πιστών, καταυγάζων πληρώματα, παμμακάριστε, 
tenebrasqoe baereseon persequens, vi viribusqoe κα\ διώκων το σκότος, θεοφόρε, τών αΙρέσεων, δυ-
iilius qui e Yirgine nalus eluxit. νάμει του έκ Παρθένου έκλάμψαντος. 

Eloquentia et facandia orationis luae, ο san- Εύφραδία τών λόγων σου, Ιερώτατε Κύριλλε, Έ κ -
ctissime Gyrille, Ecclesia tola exornatur, et spe- κλησία άπασα ώροΛζεται, κα\ εύσεβώς καλλωπίζεται 
ciosa venuslate tua pie decoratur; tuamque san- ώραίοις έν κάλλεσι, καΐ τιμά σου Εερώς τήν άγίαν 
ctara translationem sacro ritu honorat, ο cele- μετάστασιν, παναοίδιμε, Ιερέων το κλέος, τών π α τ έ -
berrime, sacerdotumque oranium decus, Patrum co- ρων κορυφαίε, της συνόδου της παναγίας υπέρ-
rypbaee, synodi sanclissimae propugnator acerrime. μαχε. 

Tuis igneis dogmalibus, ο prasul sapientissime, ΤοΤς πυρίνοις σου δόγμασι τών αΙρέσεων άπασαν 
onuiem sarmentosam aridamque baereseon mate- φρυγανώβη Ιφλεξας Ολην, πάνσοφε,τών νοημάτων το% 
riam concremasti; sententiarum tuaruro profun- βάθεσι βυθίζεται στράτευμα άπειθούντων δυσσεοων, 
dilate, ο sacratissime Cyrille, impiorum perftdo- Ιερώτατε Κύριλλε, τοΤςδιδάγμασι καλλωπίζεται, μά· 
rumque haxeticortim demergitur exercitos; tua do- καρ, καθ* έκάστην τών πιστών ή Εκκλησία μεγαλο-
ctrina, ο beate, diebus singulis exornatur tota fide- φρόνως τιμώσά σε. 
lium Ecclesia, quae eximie te honorat, praedicat. 

Repletus es iiluslratione sancti Spiritus, ο Cy- 'Επλήσθης της δαδουχίας , Κύριλλε , τοΰ θείου 
rille, preceplorum Cbristi custoe, atque ab affe- Πνεύματος, τών εντολών ώς φύλαξ τοΰ Χριστού, 
ctibus et passionibus perpurgatus, divinissimae T r i - « τών παθών καθηράμενος, της ύπερθέου γεγονός 
nilatis vere facUis es habilaculum. δνιως Τριάδος ενδιαίτημα. 

Uti zelo, ila liberlate loquendi plenus, ο glo- *Qi ζήλου, κα\ πα^ησίας Ιμπλεως, Κύριλλε" Ιν-
riose Cyrille, orlhodoxae doctrinae prsesidens, ha> δοξε , τάς θεομάχους πάσας άψευδως γλωσσαλγίας 
reticas raendacesque impiarum haeresum linguas διέλυσας τών δυσαεβών αΙρέσεων» ορθοδοξίας προ-
dissolvisli. Ιστάμενος. 

Hccc, et compiura alia ibidem Grceci in Mencris, men$i$ Junii die i x , et in concit. Epkesini et Chat-
eedonensU actis. Vide prcelerea Evagrium tib. ι Hislor., cap. 3, et Socratetn lib. vn, c. 32 et 33; Nic4-
phorum Ub. xiv, cap. 33 ; Libefatum in Breviario, aliosque pene innumeros* 

S. Anastasius Sinaita i n Bodego (cap. 5). 
Sancta haec synodus (Ephesina) quod Christus Ή δέ αγία σύνοδος διά τδ τέλειον είναι έν θεότητι 

lam divinitate quam humanilate aeque perfectus κα\ τέλειον ομοίως έν άνθρωπότητι τδν Χριστδν, 
esset, in duabus inconfuse et inseparabililer unitis ^ έν δύο αυτόν ήνωμέναις φύσεσιν Ενα Κύριο ν άσυγ-
naturis, unum Dominum est professa : conflrmata χύτως κα\ αδιαιρέτως έκήρυξεν, έπικυρώσασα τήν 
Nestorii, in priore Ephesino concilio, auctore Cy- καθαίρεσιν Νεστορίου ήν έποίησεν ό μακάριος Κύ-
ril lo, damnatione; quo quidem Β. Cyrillo collau- ριλλος, τή έν Έφέσω τδ πρότερον αγία συνόδω, εύ-
dato, eidem boc edidit elogium : Cyrillo, aeterna φημίσασα κα\ τδν αύτδν μακάριον Κύριλλον κα\ 
memoria. εΙπούσα* Κυρίλλου αίωνία ή μνήμη. 

Idem , eodem libro, cap. 8. 

Adducamos eum ipsam Cyrillum, lumen illud Παραστήσωμεν αύτδν τδν φωστήρα, κα\ τοΰ χο-
Patrura celeberrimum, et beatissimum, docentem ροΰ τών Πατέρων άοίδιμον τδν μακάριον Κύριλλον, 
apostolice veritatem naturae bumanae in Ghristo. τήν φύσιν άλήθειαν εΤναι διδάσκοντος άποστολικώς. 

ldeniy ibidem, cap. 10. 
GyriHo aeterna memorta, sicut et Chalcedo- Κυρίλλου αίωνία ή μνήμη καθά κα\ ή σύνοδος 

ncnsis synodus dixit. Etcnim nullus sanctorum Χαλκηδόνος εΓρηκε. Κα\ γάρ ούδε\ς τών αγίων Πα-
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τέρων τδ πανάγιον, χα\ άμείωτον, χα\ αιώνιον, καΐ Α Patrum sanctissimum illud et indeflciens, et seter-
άνεξάλειπτον τών Χριστού φύσεων εΓρηκεν, ώς θεο~ num et indelebile nalure Ghristi beneficiuro ita 
φάντωρ Κύριλλος. 01 μεν γάρ μακάριοι Πατέρες praedicavit, sicut divinus Cyrillus. Nam beati Pa-
τδν άριθμδν είρήκασιν- 6 δέ τριαμακάριος Κύριλλος tres numerum assignarunt; ac beatissimus Cyrillus 
μετά τοΰ αριθμού καΐ τήν άνεξάλειπτον, κα\ τηρου- simul cum numeroindclebiliter semperque naturas 
μένην αεί τών φύσεων του Κυρίου διαμονήν μετά conservatas esse , etiam post unionem perspicue 
τήν ενωσιν, κα\ τά έξης. Ε·3 σοι γένοιτο, φωστήρ, κα\ docuit, etc. Bene sit t ibi , lumen, fax, el columna 
πυρσέ , καΐ στύλε τής αληθείας, Κύριλλε. "Οντως veritatis, Cyrille. Iterato dicam, Cyrilli vere aeter-
Κυρίλλου, πάλιν λέγω, αίωνία ή μνήμη, μή συγχω- na memoria, qui non sinit nos a vero deerrare. 
ρουντος ημάς έχ τής αληθείας πλάνηθήναι. 
Β. Eulogius archiepiscopus Alexandria, in oratione adversus calumniantes SS.Patres, et 

concilium Chalcedoncnse. Apud Photium in Bibliotheca, ccxxx. 
Ardens itie veritatis stndiosus Cyrillos, hsec et bis consimilia Scripturis asserens, noa modo libenler» 

et jucundissiine acceesit, sed et Paulum Emisenum, qui ab ipso missus erat in publico coetu concio-
naturos; qox.e i sibi ei miltenti Gyrillo fueril sententia, laudibus excepit, et al eadem senliemem, 
magptfetit. 

Idem, ibidem. 
Boctas, et pius, minimeque vacillans Cyrillus unam docet Verbi naturam, ei illam incaroatam, etc. 

Etenim molla cogitat, non verbis, et nominibus sensum credit, sed mente verba et nomina conferens, 
atque accommodans. 

MONITUM 
In libros De adoratione in spiritu et veritate (1). 

Lib r i sequenles iode nomen sorlili snnt qaod Gyrillas in forma dialogi eam difficultatem solvere ag-
gressns sit, qaa tandem ralione, lege veleri per Novura Teslamentam abrogata, Christus dixeril (Matth. v, 
17 ) : ι Non veni sofrere legem, sed adimplere; > et (Joan. nr, 24) : « In spiritu et verilale Deum Patrem 
oporiet adorare. > Eum in finem optime docet, praecepta legis Mosaicae, quae ab Israel secundum carnem 
observata »unt carnalUer, a nobis, qui secondum spiritom Israel sumus (Rom. ix), spiritualiler esse ob-
eervanda;binc ombras itta* anliquae legis penicillo quodam oralionis ad veritatem effbnnat, et carnalem 
Ulum figuralumque collom a vem Dei adoraloribus in spiritu et veritatc perfici posse demon&trat. Quaravis 
aotem omoiam fere Mosls libroram mysteria ia his libris aperfanlur, oon lamen eamdem seriem, quam 
ία scribendo tenait Moses, in expJicando seculus esl Gyrillus, sed suum quemdam ordinem se rmi t , ita 
ot prioa argumenta quaedano certa propoaat, tum loca Scriptura varia cum itlis argumentis convenientia 
e diversis Scripturae libris colligat ac explicet. Igitur poslquam de lapsu hominis in peccatum disseruit, 
soLj iu ig i t , debere bominem, qood seque gloriosum ac utile sit, peccatis valedicere et ad boneslatem 
transire, diaboli jugum excutere et legem divinam sequi, utpote quae ad veram libertatem nos vocat 
( l ib . i ) ; istod autem tantamroodo per gratiam Gbristi, et non per legem Mosaicam homini possibile 
reddi (lib. n et IU) , siranl tamen firmam bominis voluntatem animique fortitudinem requiri (lib. iv et v). 
Initium vero et fundaraenlum salutis humanae docet esse fidetn in unum verum Dearo una cum ejus 
dUeciione (lib. τι), cui recle adjungit dilectionem proximi, eamque plurimum commendat (lib ΥΠ et VI I I ) . 
His decursis leges de tabernacuJo, de sacerdotibus atque levilis cousiderat; ac primo quidem cunctas 
leges ad labenjaculum ejusque varias partes, necnon ad coDslruclionem ei sajictificalioDem ejusdem 
perlinenles, ad EccleHam Christianam ejusque instituliones refert (lib. ix ec x ) ; dein quaecunque de 
sacerdotibus et saerificiis antiquae k g i s constitula foerant, in sacerdotio Novi Fcederis implenda egregie 
monslrai (lib. xi et xi i) , qua? autem de levitis in lege veleri conlinentur, singillatim explicat de iis qoi 
divroo mlnislerio i tr Novo Testamenlo se manciparunt (lib. xm). Hinc ad coetum fidelium conversus, ex 
roiiDdilia in Jege olim praescripla cordis vilaeque puritatem omnibus qui in ecclesia ante conspectura 
Domim veniant, necessariam esse ostcndit (lib. xnr), simulque ex ritu sacrificiorum Veleris Teslamenfi 
dedarai qua ralione bomo per, Cbnstum In dics magis puriflcetur el sancliflcelur (lib. xv). Gum vero 
jasul ix perfectio in eo consistat, u i homo semetipsum Deo in omnibos hoetiam vivam, saoctam, Deο 
placentem oflerat, istud qaoqoe ex oblationibus legis Mosaicae nos recte instituere docet (lib. xn ) . Quocf 
ύ homo ea ratione Ecclesiam Ghristi ingressus vilam labe puram atqae perfectam Deo dicavcrit, mercede 
samma potietur in aeterna beatitodine, quam Judoorum solemnes festivitates ex Dei volnntate praefignra-
bant (]ib. xvu). — Aroplissimum hoc opus, iosigni quadam arte dispositum, merito vocatur tbesaurus 
expositionum allegoncanim el veritatum moralium (2), quo universa lex Mosaica senso mystico scila 
explkator, et vilae spirilualis per gratiam Gbristi actaB initium, profectus ac finis describiUir. 

(!) Ex Institutionibut Patrologia Jos. Fessler. OEniponte 1851, in 8°, loro. I I , p. 558. 
(2) l la Tiilcmont, p. 671, et Ceillier, p. 254. 
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ΠΙΝΑΞ ΤΗΣΔΕ ΤΗΣ ΒΙΒΛΟΥ. 
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LIBRORUM DE ADORATIONE IN SPIRITU ET YERITATE. 

LIBER I . 
De lapsu hominis in vitia, et de captmtate peecati: 

de vocatione, et conver&ione qua per pamUentiam 
fitf et recursu in meliorem vitam. 

LIBER II. 
Quod mortem, qucs e$t ex peccato, et diaMl f j -

rannidem effugere nulio moao possimus, nisi per 
ijnctificationem OWB ex Christo ul. Et quod non in 
iege, sed in Chruto rit justificatio. 

UBER III. 
De eodem. 

LIBER IV. 
Quod it qui α Deo ad justificationem vocatut e$t, 

et redemptut, Deum sequi debeat : et quod excuua 
moUUie quce ad vitium ducit, ad piam et generotam 
wtam $it ei enitendum. 

LIBER V. 
Item, de fortitudime, quce e$t in Christo. 

UBER VI. 
Quod ei soli qui secundum naturam Deus eif, 

adhatrere nos oporteat, et illum ex tota anima toto-
que corde diiigere. 

LIBER ΥΠ. 
De charilate in fratre$. 

LIBER VIII. 
Item, de eharitate in fratret; et de eo qui furatur 

vituium aut ovem. 
LIBER IX. 

De adoratione in spiritu et veritate: et de sancto 
tabernaculo, quod sit typus Eccksice Chriiti. 

UBER X. 
De iis qu(B erant in sancto tabernaculo. 

LIBER XI. 
De sacerdotio : quodque tacerdotium legale nt Jy-

pu$ iiiiu* quod in ChrUto est. 
UBER XII. 

De sacerdotio. 
UBER XIII. 

Item, de sacerdotio. 
LIBER XIV. 

Quod oporteat eo$ qui adire ecclesia* volunt, ρη­
τό* et ab omni peccati labe ablutot e$se, atque ita 
coram Deo se sutere. 

LIBER XV. 
Quod oporteat puros, et abiutis peccati maculis 

Deo tisti : et quod ιιι Chritto rursum nostra purift-
calio consUtat. 

UBER XVI. 
Quod oporteat no$ $pirituale$ hoitiai et oblationes 

offcrre Deo. 
LIBER XVII. 

Dt sanctii fesiivitatibut. 

Α ΑΟΓΟΣ Λ'. 
Περϊ τής είς φαυλότητα τον άνθρώχον xaf<h 

τροπής, χαϊ αΙχμαλωσίας της είς άμαρτίαν 
καϊ ομού χερϊ κλήσεως καϊ επιστροφής τής χατά 
μετάγνωσιν, χαϊ τής είς τό άμβινον αναδρομής. 

ΑΟΓΟΣ Β. 
"Οτι άμήχανον διαφνγεΐν τδν έξ αμαρτίας Θά­

νατον χαϊ τήν τον διαδόλον χλεονεξίαν, εΐ μή 
δι* άγιασαον τον χατά Χριστόν. Καϊ δτι ούχ έν 
νόμφ ή διχαίωσις, άλΧ εν Χριστψ. 

ΑΟΓΟΣ Γ. 
Περϊ τον αυτόν. 

ΑΟΓΟΣ Α9. 
"Οτι τδν κεκλημέτον είς δικαίωσνν xmpa 

θεον, χαϊ λελντρωμένον αύτψ χατακολουθεϊν 
χρή, χαϊ χαραιτεισθαι μέν τύχ είς φαυλότητα 
μαλακισμόν, ζήν δέ μάλλον έχείγεσθαι σνντό-

£ μως *αϊ νεανιχώς 
ΑΟΓΟΣ Ρ 

"Ετι χερϊ ανδρείας, τής έν Χριστψ. 
ΑΟΓΟΣ q \ 

"Οτι χρϊ\ θεφ τφ χατά φύσιν ημάς χροσχΜί-
σθαι μόνφ, χαλ άγαχφν αυτόν έξ δλης ψνχής 
χαϊ καρδίας. 

ΑΟΓΟΣ Ζ. 
Περϊ τής είς άδελφοϋς άγάχης. 

ΑΟΓΟΣ Η. 
Έτι χερϊ άγαπης τής εϊς αδελφούς, χαϊ χατά 

τον χλέΛτοντος μόσχον ή πρόδατον. 
ΑΟΓΟΣ β: 

Περϊ τής έν χνεύματι χαϊ αλήθεια χροσχυ-
νήσεως, χαϊ χεοϊ της αγίας σκηνής δτι τύχος 
ήν τής έν Χριστψ Εκκλησίας. 

c ΑΟΓΟΣ Γ. 
Περϊ τών έν τή άγια σκηνή. 

ΑΟΓΟΣ ΙΑ1. 
Περϊ Ιερωσύνης, χαϊ δτι τνχος ήν ή χατά 

νόμον τής έν Χριστψ 
ΑΟΓΟΣ ΙΒ. 

Περϊ Ιερωσύνης. 
ΑΟΓΟΣ ΙΓ. 

"Ετι Χερϊ Ιερωσύνης. 
ΑΟΓΟΣ ΙΑ'. 

9Οτι χρή τους φοιτςίν έθέλοντας έν έχκλη-
σίαις χαβαρους χαϊ έχνενιμμένονς είναι τήν έξ 
αμαρτίας κηλίδα , χαϊ οϋτω χαρίστασβοί τφ 
θεφ. 

ΑΟΓΟΣ W. 
"Οτι χρή χαθαροϋς χαϊ έκνενιαμένονς τήν 

άμαρτίαν χαρίστασθαι τψ θεφ. Και δτι έν Xju-
Β στψ χάλιν ήμϊν ή κάθαρσις. 

ΑΟΓΟΣ / ς \ 
9 Οτι χρή χροσάγειν ημάς θυσίας χνενματ* 

χάς χαϊ δωροφορίας θεφ. 
ΑΟΓΟΣ ΙΖ. 

Περϊ εορτών αγίων. 
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ΤΟΥ ΕΝ ΑΓΙΟΙΣ.ΠΑΤΡΟΣ ΗΜΩΝ 

Κ Υ Ρ Ι Λ Λ Ο Υ 
Α Ρ Χ Ι Ε Π Ι Σ Κ Ο Π Ο Υ Α Λ Ε Ξ Α Ν Δ Ρ Ε Ι Α Σ , 

ΠΕΡΙ ΤΒΧ 

ΕΝ ΠΝΕΥΜΑΤΙ ΚΑΙ ΑΛΗΘΕΙΑ ΠΡΟΣΚΥΝΗΣΕΩΣ 

ΚΑΙ ΑΑΤΡΕΙΑΣ. 

ΑΟΓΟΣ ΠΡΩΤΟΣ 

δ. Ρ. Ν. C Y R I L L I 
ALEXANDRLE ARCEQEPISCOPI, 

DE XDORVTIONE ΕΤ CULTU ΙΝ SPIRITU ΕΤ VERITATE 

L I B E R P R I M U S . 

Περϊ τής εϊς ρανΛότητα τον άτθρώχον χαρατρο- k \ De laptu hominit ίη vitia, et de captivitate peccati, 
AT}C» *αϊ οΙχμαΛωσίας, τής είς άμαρτίαν, χαϊ ac simul de vocatione, atque convertione qvoe 
όμον χερϊ χΛήσεως χαϊ έχιστροφης, τής χατά per panitentiam fit, tt recursu ad meliorem * i -
μετάγτωσιν, χαϊ της είς τό άμεινοτ αναδρομής. tam. 

Ποί δή %α\ πδθεν έρεσθαι μένδή , περιττδν οΤμαί Qnonam aut unde percontari, sapervacaneum 
που. Φαίης γάρ &v, εύ οίδ* δ τ ι , μελλήσας ουδέν, ώς opinor fuerit. Dices enim, sat scio, nihil cuncta-
οΓκοθέν τε κα\ ώς ήμας. tus, te domo, et ad nos. 

ΠΑΛΛΑΔ10Σ. Αληθές. PALLADIUS. Ita est. 
ΚΥΡΙΑΑΟΣ. άέλτιον δέ δή σοι τουτ\ τδ έν χεροΓν, CYRILLUS. Quis vero liber iste est, quem in 

δ τ ι ; manibus habes ? 
ΠΑΛΑ. Βίβλος Ευαγγελική, Ματθαίου τε κα\ PALL. Liber evangelicue, a Mallhaeo nempe el 

Ιωάννου συγγραφή. Joanne conscriptus. 
ΚΥΡ. OUi δε αυτήν δποι τε κα\ δτω διακομίζεσαι 2 C^B. Putasne vero bunc quocanqoe eircum-

ScTv; Ού γάρ που ουραίος γε Ιών έκμελετφης άν, ώ ferendaro esse, et cuicunque ? Neque enim e fori-
Ιίαλλάδιε. Πόνοι τε μάλλον oi έπ\ τφδε γλυκείς, οΓκοι bus egressas in ilinere meditationi commode Τί­
τε χαϊ έν σχολή. g care potes, Palladi. Sunl vero hujasmodi labores 

domi et in olio suaves. 
ΠΑΑΑ. Ευ λέγεις. Έντευξόμένος δέ άφΤγμαί σοι. PALL. Recte ais. Cxteram, ut tecum colloqoe-

Κα\ δέλτον Αγω τήν Ιεράν* μυρία γάρ δσα πεπονη- rer, veni. Librumporro banc sacram affero; quod, 
χως, ουδέν β τι μάλλον Ιχω νοείν τί άν γένοιτο * δη- cum dio moltomqae laborarim, nulla tamen ra-
louv 6 Κύριος ημών Ιησούς Χριστδς, έπ\ μέν τψ tione assequi potoi qaid volaerit significare Do-
Ματθαίω, λέγων* c Μή νομίσητε δτι ήλθον καταλύσαι minus noster Jesue Christae apad Maltbaeam, cum 
τδν νομον, ή τους προφήτας. Ούχ ήλθον καταλύσαι, dicit : « Nolite pulare qooniam veni eolvere le-
άλλά πληρώσαι. Αμήν γάρ λέγω ύ μ ί ν Ιως άν παρ- gem aot prophelas. Non veni golvere, aed adim-
έλθγϊ 6 ούρανδς κα\ ή γη , Ιώτα Ιν, ή μία κεραία ού plere. Araen qaippe dico vobie, donec transeatcoa-

* Lege βούλοιτο. E M T . 
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lura et lerra, ola nnum aul unus apex non prae- Α μή παρέλθη άπδ τοΰ νόμου, Ιως άν πάντα γένηται. · 
ler ibi l a lege, donec omnia fiant *. ι In Joannis 
praeterea volumine ad mulierem Samaritanam: ι Mu-
lier, crede inibi , quia venit hora, quando neque 
in monte hoc, neque Hierosolymis adorabitis Pa-
trem. Vos adoratis quod nescilis ;· nos adoramus 
quod scimus; quia salus ex Judaeis est. Sed venit 
hora, et nunc est, quando veri adoratores adora-
bunt Patrem in spiritu et veritate. Nam et Pater 
tales quaerit, qui adorent eum. Spiritus est Deus, 
et eos qui adorant eum, in spiritu el veritate 
oporlet adorare f . ι 

CYR. Quid vero t ibi in bis verbis esse arduum 
videlur, quid obscurum et intellectu difficile ? dic, 
rogo te. 

PALL. Α veteribus quidem ritibae discedere, JJ 
et ab ea quae secundum Legem est justiiia ces-
sare, sacrae nobis Litterae precipiunl. lis enim qui 
in eam etiara post perceptam fidem inclinabant, 
Paulus dicebat: c Evacuati estis a Christo, qui in 
Lege jusUficamini, a gratia excidistis. Nos enim 
spiritu ex fide spem justitiae exspeclamus 1 Cum 
vero ob vitam secundum Legem institutam magnas 
lic4re easque praeclaras habere gloriandi causas 
oslendat, ait rursus: c Quae mibi fuerunt lucra, 
haec arbitratus sum propter Christum detrimenta. 
Vemm eiiam existimo omnia detrimentum esse 
propler eminenlem scientiam Domini mei Jesu 
Christi, propter quem omnium detrimenlura feci, 
et arbitror stercora, ut Christum locrifaciam, et 

Έν δέ γε τή κατά τδν Ίωάννην συγγραφή, πρδς τήν 
έκ τής Σαμάρειας γυναίκα* < Πίστευε μοι, γύναι, δτ« 
Ερχεται ώρα, δτε ούτε έν τψ βρει τούτψ, ούτε έν 
Ίεροσολύμοις προσκυνήσετε τψ Πατρί. ΎμεΙς προσ­
κυνείτε δ ούκ οΓδατε· ημείς προσκυνούμεν δ οίδαμεν, 
δτι ή σωτηρία έκ τών Ιουδαίων εστίν. *Αλλά έρχεται 
ώρα, κα\ νύν έστιν, δτε ol αληθινοί προσκυνητσλ 
προσκυνήσουσι τψ Πατρ\ έν πνεύματι κα\ άληθεία. 
Κα\ γάρ δ Πατήρ τοιούτους ζητεί τους προσκυνούντας 
αυτόν. Πνεύμα δ βεδς, κα\ τους προσκυνούντας αύτδν, 
έν πνεύματι κα\ τή άληθεία δεί προσκυνεΓν. > 

ΚΥΡ. Είτα τί τδ άναντες είναί σοι δοκούν, ώς Εν 
γε δή τούτοις; Τί δέ δή τδ βαθύ κα\ δυσέφικτον; 
έρομένψ φράσον. 

ΠΑΛΑ. Έθώ\ μέν τών αρχαιοτέρων αποφοίτων, 
κα\ τής έν Νόμω δικαιοσύνης καταλήξαι δεϊν Ιερδς 
ήμϊν έπιτάττει λόγος. Έ φ η δέ δ Παύλος τοίς ταύτης 
έφιεμένοις κα\ μετά τήν πίστιν « Κατηργήθητε.άπδ 
τού Χριστού, οΓτινες έν Νόμψ δικαιούσθε, τής χάρι­
τος έξεπέσατε. Ημείς γάρ πνεύματι έκ πίστεως 
ελπίδα δικαιοσύνης άπεκδεχόμεθα. ι Πολιτείας δέ τής 
κατά τδν Νόμον, καίτοι λαμπρά κα\ μεγάλα δεικνύων 
ήμΐν έφ* έαυτψ τά αύχήματα, πάλιν φησίν c Άτ ινα 
ήν μοι κέρδη, ταύτα ήγημαι διά τδν Χριστδν ζημίαν. 
'Αλλά μενούνγε κα\ ηγούμαι τά πάντα ζημίαν, διά 
τδ ύπερέχον της γνώσεως τού Κυρίου ημών Ιησού 
Χριστού, δ^ δν τά πάντα έζημιώθην, κα\ ήγοΰμαι 
σκύβαλα είναι, Ινα Χριστδν κερδήσω, κα\ ευρεθώ έν 
αύτψ μή Εχων έμήν δικαιοσύνην, τήν έκ Νόμου, αλλά 

inveniar in ipso non habens meam justitiam, quae c τήν έκ πίστεως Χριστού, τήν έκ θεού δικαιοσύνην. · 
Ούκ άμώμητον δέ είναι τήν άρχαίαν έντολήν διε6ε-
βαιούτο σαφώς. Ταύτητοί φησι και άντ' εκείνης ήμΐν 
είσκεκομίσθαι χρησίμως τήν διά Χριστού κα\ νέον, 
τούτ' έστι, τήν εύαγγελικήν. Γράφει δέ ούτως* t 'Αθέ-
τησις μέν γάρ γίνεται προσαγούσης εντολής, διά τδ 
αυτής ασθενές καϊ ανωφελές. Ουδέν γάρ έτελείωσεν 
δ Νόμος, έπεισαγωγή δέ κρείττονος ελπίδος, δι* τ^ς 
έγγίζομεν τψ θεψ. ι Κα\ πάλιν ι ΕΙ γάρ ή πρώτη 
εκείνη ήν άμεμπτος , ούκ άν δευτέρας έζητεϊτο τύ­
πος, ι Μεμφόμενος γάρ αυτούς λέγει - c Τδού ή μέρα ι 
Ερχονται, λέγει Κύριος, κα\ συντελέσω έπ\ τδν οίκον 
Ισραήλ, κα\ έπ\ τδν οίκον Ιούδα διαθήκην καινή ν , ού 
κατά τήν διαθήκην, ήν έποίησα τοίς πατράσιν αυτών 
έν ήμερα έπιλαβομένου μου τής χειρδς αυτών, έξ -

1 αγαγείν αυτούς έκ γης ΑΙγύπτου, δτι αύτο\ ούκ 4ν-
έμειναν έν τή διαθήκη μου, κάγώ ήμέλησα αυτών, 
λέγει Κύριος. "Οτι αύτη ή διαθήκη, ήν διαθήσομαι 
τψ οΓκψ Ισραήλ μετά τάς ημέρας ταύτας, λέγει 
Κύριος, διδούς νόμους μου είς τήν διάνοιαν αυτών, 
κα\ είς τήν καρδίαν αυτών επιγράψω αυτούς, ι Ε ξ ­
όχως δέ τδτής καινότητος δνομα συνιείς τε καϊ έ ρ μ η -
νεύων* c Έν τψ λέγειν,» φησι, c καινήν, πεπαλαίωκε 
τήν πρώτην τδ γάρ παλαιούμενον κα\ γηράσχον, 
εγγύς αφανισμού.» ΕΙ τοίνυν τετελείωκε μέν ό Νόμος 
ουδέν, άθέτησις δέ τής αρχαίας γέγονεν εντολής χ α \ 
της δευτέρας *πεισφορά, προσοικειούσης ημάς τ ψ 

ex lege esl, sed illam, quae ex Ode esi Cbristi, quae 
ex Deo est juslilia \ 1 Vetus aulem illud man-
dalum nonomnino culpa vacare, manifeste confir-
mavil. Ideoque inquit illius 3 loco novum hoc per 
Cbristum, id esl, evangelicum uliliter inductum. 
Sic enim scribi t : c Reprobatio quidem fit praece-
denlis mandati, propter infirmitatem ejus et i n -
niilitalem. Nibil enim ad perfectum adduxit Lex, 
sed introductio melioris spei, per quain proxiroa-
raus ad Deum ·.» Et iterum : c Si enim prius illud 
culpa vacasset, non utique secundi locus inquire-
retur. Vituperans enim eoe d i c i t : Ecce dies ve-
niunt, dicit Dominus, et consumraabo super do-
miim Israel, et supcr domum Juda teslamentum . 
novum, non secundum testamentum quod feci pa-
iribus eorum in die qua apprcbendi roanum eo-
rum ut educerem illos de lerra ^Egypli, quoniam 
ipsi non perroanserunt in lcstamento meo, et ego 
neglexi eos, dicit Domiuus. Quia boc est teslamen-
lum quod disponam domui Israel post dies illos, 
dicit Deminas, dans lcges mcasin meniem eorum, 
e l i n corde eorum inscribam eas ·.» Pracipue vcro 
novitalis nomen intelligcns aique decfarans, ι D i -
cendo,» inquit, c novum, vcleravit prius: quod 
antem antiqnalur et senescit, prope inlerilum 
est 7 . 1 Si igitur nibil porfccit Lcx, ct reprobalio 

1 Mattb. v, 17, 18. · Joan. iv, 21-24. 
c Bebr. VI I I , 7-10. Mbid . ,15 . 

1 Galai. v, i , 5. *Pbilipp. m, 7 D . *Hebr. v:r, 18, 10. 



1S7 D£ ADORATIONE 1N SPIRI1 

θεφ, τ ί δή άρα φησ\ν 6 Σωτήρ, ι Ούχ ήλθον κατα­
λύσαι τδν νόμον, άλλα πληρώσαι; ι κα\ δτι, c Προσ­
ήκει προσκυνεΓν ημάς έν πνεύματι χα\ άληθεία τω 
θεφ χα\ Πατρί; > Δήλοι γάρ, οΐμαι, τουτ\, τδ άπο-
παύσασθαι δεϊν ημάς ηθών χα\ λατρείας τής κατά 
τδν νόμον. 

I ΚΥΡ. 'Ος είς πλατύ ζητημάτων έξοϊχη πέλαγος! 
Ποίος γάρ άν άρκέσειε νούς, τοις ούτω λεπτοΤς θεω-
ρήμασιν έναχενίσαι λαμπρώς, ώς τοΤς πάλαι τεθε-
σπισμένοις διά τού πανσόφου Μωσέως, άδελφήν οία 
περ κα\ γείτονα, χα\ διά τών αυτών Ιού σαν πραγμά­
των, τήν νέαν ήμΐν έπιδεϊξαι Γραφήν, κα\ της νομι­
κής πολιτείας ού σφόδρα διψκισμένην τήν έν Χριστψ 
ζωήν, εΐ πρδς θεωρίαν άγοιτο τήν πνευματιχήν τά 
τοίς άρχαίοις διωρισμένα. Τύπος γάρ δ νόμος κα\ 
σκιά, κα\ τής εύσεβείας ή μόρφωσις ώς έν ώδΐσιν 
έτι, κα\ κεκρυμμένον έν εαυτή τδ της αληθείας 
έχουσα κάλλος. Ή ούχ ώδε Ιχειν έρείς δπερ Ιφην ; 

ΠΑΛΑ. Πάνο μένουν. 'Αλλά τίς άν γένοιτο τούτου 
ή διασάφησις; Ή τίς 6 τρόπος του πολιτεύεσθαι μέν 
Κύαγγελικώς έξήφθαι έτι δοκείν τής αρχαίας εντολής, 
χαϊ πληρούν οΓεσθαι τά διά Μωσέως; 

ΚΥΡ» Ούχ απλούς ό λόγος, ώς άν τις είκάσειε-
χρήμα δέ, οΤμαι, χα\ πολυσχιδές χα\ πολύμορφον ή 
αρετή* κα\ τής έν Χριστψ πολιτείας τά αύχήματα, 
6ιά πλείστης βσης ήμΐν της άγαθουργίας έκποικίλ-
λεται. Καίγουν ό θεσπέσιος Δαβίδ έν ψαλμφ τψ τε-
τάρτψ καΧ τεσσαρακοστψ παρίστησι μέν τψ Χριστψ, 
παρθένον άγνήν, ώς έν τάξει βασιλίδος, τήν Έκκλτρ-
σίαν, περίχρυσον δέ αυτή καϊ πεποικιλμένην περι-
τΐδησι στολήν, ούτω λέγων c Παρέστη ή βασίλισσα 
έχ δεξιών σου, έν .ματισμφ διαχρύσψ περιβεβλημ-
μένη και πεποικιλμένη. ι Τού μέν διαχρύσου, τδ Εν-
τιμον κα\ περιφανές, χαθάπερ έγφμαι, τού δέ ποικί­
λου, τδ πολυειδές τής αρετής εύ μάλα κατασημαί-
νοντος. Ευπρεπέστατη γάρ λίαν ή Εκκλησία, κό-
σμον Εχουσα τδν νοητδν,'ού τοϊς της σαρκδς όρώμενον 
όφθαλμοίς, αλλ* είς νουν Εσω καϊ καρδία ν , τδν έν τψ 
χρυπτψ νοούμενον Ίουδαΐον, διά πλείστων ήμΐν δσων 
ώραΐσμών εύφυά χα\ έξαίρετον άστείως έκφαίνοντα. 
Ό ς γάρ δ μακάριος γράφει Παύλος * c Ού γάρ ό έν 
τ ψ φανερφ .Ιουδαίος έστιν, ούτε μήν έν τψ φανερψ 
άν σαρχ\ περιτομή, άλλ' δ έν τψ κρυπτψ, Ιουδαίος, 
χ α \ περιτομή καρδίας, έν πνεύματι ού γράμματι, ου 
ό Επαινος ούχ έξ ανθρώπων, άλλ* έκ τού θεού. ι 

ΠΑΛΑ. *Λρ* ουν, είπε μοι, τής έν πνεύματι περι-
τομής είσχεχομισμένης, και θυσιών τών κατά τδν 
νόμον άνατετραμμένων, και τόπον δύδένα παρ' ήμΐν 
έχούσης τής πολιτείας, ούκ άπίθανόν πως είναι δοχεί 
τδ φάναι Χριστδν, ι Ούχ ήλθον καταλύσαι τδν νόμον, 
άλλά πληρώσαι; > "Η εΐπερ ούχ ώδε Εχει, διακωλύ-
σειεν άν οΤμαί που χα\ ημάς ουδέν, βουθυσίαις μέν 
χαΛ λιβανωτοϊς τδν τών δλων καταγεραίρειν θεδν, 
προσκομίζειν δέ αύτψ τρυγόνας κα\ περιστεράς, καϊ 
«ί τ ι δρ$ν Ετερον τοίς άρχαιοτέροις νενόμισται, τούτο 
χαϊ ημάς αυτούς έπείγεσθαι πληρούν. 

•Psal. 7u.tr, 10. ·Κοαι. η . 28, 29. 
JVITHOL. C R . LXVni . 
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prioris mandati fuit baec posterioris eubrogatio, 
per quod Deo conciliamur, cur ergo Salvator ai l , 
c Non veni solvere legem, sed adimplere ? > Et 
illud item, c In spiritn el vcritate Deum ac Patrem 
oportet adorare ? > Hoc enim, nisi fallor, signifi-
cat a ritibus cultuque legis esee nobis abslincndum. 

CYR. Quam vastum quaestionam pelagas bigre-
deris ! Quae enim menlis vis tanta potesl in adeo 
eubliles dispatationes salis claram aciem inten-
dere, ut iis quau olim a saptenlissimo Moyse san-
cila sunt, tanquam cognatam ac proximam esse, 
in iisdemque versari rebue novam Scripturam 
ostendat, esseque vilam in Cbrislo non longe a 
legali disjunctam, ύ quae veteribus praescripta sunl, 
ad spiritualem contemplalionem traducantar: lex 
namque figura et umbra est, et fonna pielatis tan-
quam adbuc parturiens, et lalentem in se pulchri-
tudinem veritatis continens. An non ita, ut dixi , 
rem se babere dices ? 

PALL. Ita prorsus. Cxterom quanam ratione 
ha3c declarari poterunl? Aut quomodo evangelice 
vivamus, si nos adhuc de veteri mandalo peu-
dere, et 4 e a implenda putemus quae per Moysen 
sancila sunl? 

CYR. Non simplex et una ratio est, ut aiiquis 
imaginari possit; multiplex enim ac mullifonnis 
res est v i r tus ; et Christiana\ vitae gloria quani 
plurimis bonis operibus variegatur et ornalur. Ita-
quc divinus ille David psalmo quadragesimo quar-
lo, Cbristo virgiaem caslam astare facit Eccle-
siam : stolam vero UU deauralam et variegatam 
circumponit, iia dicens: c Astitit regina a dextris 
tuis in vestitu deauralo, circumamicta et varie 
gata e . > Ubi deaarali vocabulo, splendor et pre-
tium : varii autem nomine, virtutis varielasoptime, 
ut opinor, significatur. Speciosissima enim esi 
omuino Ecclesia, ornatum babens apirilualem, qui 
non carnis oculis cernilur, sed in menle et in corde 
positus, illum, qui in occulto intelligitur, Judaeum 
plarimis ornamentie iosignem alque coaspicuum 
scite nobis ostendit. Nam ut beatus Paulus scr ibi l : 
c Non qui in manifesto, Judaeus est, neque qoa» ia 
manifesto in carne, estcircumcisio, sed qui in abs-
condito, Judaeos est, c l circumcisio cordis in epi-

» r i tu , Don littera, cujus laus non ex bominibus, sed 
ex Deo est ·. > 

PALL. Dic mihi igitur, si circumciaio iu spirilu 
introducta est, et hostiae legales sublalae, elnulluui 
apud noslocunihabetillaJudaica vivendi ratio, an-
non absurdum esse quodammodo videtur, quod Chri-
ato8 ait, c Nonveni solvere legem, sed adimplere? > 
Aulsi aliter se res babet, nibil,opinor, impedimento 
nobis erit, quominus taurorum Tictimis ac ihure 
Deumveneremur, lurtaresque ac columbas ei offera-
mus; deniqae qaidquidpriscis iilie bominibus faceir 
moria fuit, id nos ipsi quoque implere Hadcauius. 

http://7u.tr
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CYR. Atqui lungissime a recto aberras, amice: Α ΚΥΡ, ΚαΛ μήν, ω εταίρε, πολύ του πρέποντος 
iiam ita abolitara jesse legem putas, ut nullum ex 
ea fructum percipere liceat, et inulilem esse pror-
sus ad quamcanque partem rerum necessariarum 
declarandara existimas, non conversani esse potius 
ad veritatem demonstrandam, cum alioqui scribat 
beatus Paulus : c Legem igitur deslruimus per fi-
dem?absit l Sed legem 5 slatuimus * · . ι Paedago-
gus enim est lex, atque optime perducit ad Chri-
sti mysterium 1 1 . Illa vero, quae olimper Moysen 
sunt priscis bominibus edicla, elementa esse dici-
mus exordii sermonum D e i l e . Igitur si paedago-
gum repulerimus, quis nos ad Gbristi mysterium 
perducet? Et si rccusaverimus discere elementa 
initii sermonumDei, quomodo deinceps aut unde 

άποκομίζ$ μακράν άνατετράφΟαι γάρ οΓειτδν νόμον, 
ώς ουδέν άπώνασθαι μέν τών αυτού, καϊ άχρείον 
Ιχοντα παντελώς τήν είς πάν δτιούν τών αναγκαίων 
δήλωσιν, ούχι μετατετράφθαι μάλλον αύτδν είς αλη­
θείας Ενδειξιν, καίτοι τού μακαρίου γράφοντος Παύ­
λου· c Νόμον ούν καταργοΰμεν διά πίστεως; μή 
γένοιτο ! άλλά νόμον Ιστάνομεν. ι Παιδαγωγέ! γάρ 
δ νόμος, καϊ αποφέρει καλώς είς τδ έπ\ Χριστψ μυ-
στήριον. Είναι δέ φαμεν τά πάλαι διά Μωσέως τοίς 
άρχαιοτέροις τεθεσπισμένα, στοιχεία τής αρχής τών 
λόγων τού θεού. Ε! δέ παρωσόμεθα τδν παιδαγωγδν, 
τίς ημάς Ιτι διακομιεΤ πρδς τδ Χριστού μυστήριον; 
Κα\ εI παραιτοίμεθα τδ μαΟεΤν τά στοιχεία τής αρχής 
τών λογίων τοΰ θεού, πώς άν έτι λοιπδν, ή πόθεν 

pervenire ad ftnem poterimas ? An non enim juxla Β άφιξόμεθα πρδ; τδ τέλος; "Η γάρ ού κατά τάς Γρα-
Scripluras plenitudo legis el prophetarum est 
Christns 1 1 ? 

PALL. Ettam. 
CYR. Sic enim scriptum est. Esse autem illum 

logis ac propbelarum plenitudinem ea ratione pu-
' to, quia in illum omnia propbctica el legalia ora-
cula spectant, atqueobversa sunt. Ilaque diccbat, 
cum Judans incredulitatem exprobraret: iNoIite 
putare quod ego accusalurus sim vos apud Patrera; 
est qui accusat vos Moyses, in quo TOS speratis. 
Si -enim crederetis Moysi, crederetis forsilan et 
m i b i ; de mc enim ille scripsit. Si autem illius l i t -
teris non credilis, quomodo verbis meis crede-
tis u ? » Gum igitur se venisse dicat ut non solval 

φάς πλήρωμα νόμου κα\ προφητών ό Χριστός; 

ΠΑΛΑ. Ναί. 
ΚΥΡ. Γέγραπται γάρ ώδί. Πλήρωμα δέ νόμου και 

προφητών, είη άν · είς αύτδν οΐμαί που παντδς δρών­
τας κα\ τετραμμένου προφητικού τε κα\ νομικού 
θεσπίσματος. Τοιγάρτοι Εφασκε τάς τών "Ιουδαίων 
άπειθείας έκδυσωπών · ι Μή δοκείτε, δτι έγώ κατ­
ηγορήσω υμών πρδς τδν Πατέρα · E<mv ό κατηγορών 
ύμώνΜωσής, είς βν ύμεις ήλπίκατε. Είγάρ έπιστεύετε 
Μωσή, έπιστεύετε άν έμοί · περ\ γάρ έμού εκείνος 
Εγραψε ν. ΕΙ δέ τοϊς εκείνου γράμμασιν ού πιστεύετε, 
πώς τοΤς έμοίς (&ήμασι πιστεύσετε;ι \ΑφΓχ0αι δή 
ούν εI λέγοι, καταλύσων μέν ουδαμώς τδν νόμον, 

legem, sed potius ut periiciat, noli putare sub- C άποπερανών δέ μάλλον αύτδν, μή τήν είς άπαν άνα-
versionem eorum q o » olim sancita suni, sed veluli 
reiormationem esse faclam , et eorum quse in fl-
guris adumbrala erant, ut ila dicam, recusionem 
ad cxpressiorem forraam veritalis. 

PALL. Recle dicis. 
CYR. Ac lale quiddani a CbrSsto fieri oportuit. 

Qui in labulis picturisque artificium exercent, 
non slatim atque pingere incipiunt, eam speciem 
picturis inducunt, cui nil desit, atque ex omni par-
le perfecta sit, sed simpliciori prius ac minus ve-
nasto colore illas adumbrant, ct longe obscuriores 
antea figuras, quam velint, ocalis eiponunt. Deni-
que umbris illis illinunt colorem cuique decentissi-
mum acmaxime congruom ;ita rudioresillasfiguras 

τροπήν τών πάλαι τεθεσπισμένων είργάσθαι διανοοΰ · 
μάλλον δέ μεταπλασμδν ώσπερ τινά, καϊ (V ούτως 
εΓπω, μεταχάραξιν τών έν τύποις έπ\ τδ αληθές. 

ΠΑΑΑ. Όρθώς Εφης. 
ΚΥΡ. Κα\δή τοιούτον Εδει γενέσθαι παρά Χριστού. 

Οί τήνένπίναξι καΙγραφαΤς εύτεχνίαν έξησκηκότες, 
ούκ ευθύς τοΰ γράφειν αρχόμενοι, τδ άνενδεώς Εχον, 
κα\ είς άπαν άπηρτισμένον έπιφέρουσιν είδος τα ις 
γραφαΤς, έν εΓδει πρότερον κα\άκαλλεστέρω χρώματι 
σκιαγραφούντες (1) εύ μάλα, κα\ ώνπερ άν Ιλοιντο 
τυχδν αμυδρότερων Ετι τους τύπους προαναφαίνοντες, 
εΐτα τα?ς σκιαις έπαλείφοντες, τδ έκάσττ) πρέπον τα 
κα\ αρμοδιότατο ν σχήμα, μεταφέρουσι τους τόπους '"O » σ ·ν · ' Λ Ι · » » ι ι » 

ad perspicuam ac longe prastantiorem, quam antea u ές εΤδος τδ εμφανές, κα\ άσυγκρίτως άμεινον, ή τδ 
fuerat, spccicm transferunt. Annon ita se res habct? έν άρχαΐς. Ή ούχ ώδε Εχει; 

PALL. Paleor equidem. 
CYR. Jam vero fabri rerarii, ei forle slalnam 

conflcere vdfot, eera prius rudem quemdam typam 
formant, eoque igni absumpto, colliqnefaclum in -
fondont, alque ita ad absolutam formam atque de-
oorem opus perducunt. Cum umbrie illts super-
£ inducla sjt colorum yarietas, camqoe illas c 
cera figuraa m absumpserit, videri quidem possit 
priorce illas formas abolitas atque eversas esse : 

ΠΑΛΑ. "Εγωγέ φημι. 
ΚΥΡ. Οί δέ δή τήν χαλκούργικήν έπιτηδεύοντες 

έμπειρίαν, ανδριάντα τυχδν εί βούλοιντο διαπήγνυ-
σθαι, κηρψ μέν τδ πρώτον εΙς είδος άγουσιν αδρα­
νές, εϊτα πυρ\ κατατήκοντες, έπιχέουσι τδν χαλχδν, 
άγουσί τε ούτω πρδς τδ άρτίως Εχον εΐδός τε χ α \ 
κάλλος εδ μάλα τδ τεχνουργούμενον. Έ π ι ^ ι φ θ ε ί ο η ς 
δέ ταΤς σκιαΐς τής τών χρωμάτων πολυειδίας9 χ α \ 
μήν κα\ χαλκού τά έκ κηρού κατατήκοντος, δόξεια 

(4) Codex Sirieti, ένΐ δέ δή πρότερον κα\ άκαλλεστέρω σχήματι σκιαγρ. 

••Rom. ui , 31. 1 1 Galat. n i f 24. " Hebr. ν, 12. »* Rom. x, 4. J> Joan. v, 45-47. 
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μέν άν ήθετήσθαί τε χα\ άνατετράφθαι βραχύ, τά Α id vero secus est. Nam et faber aerarius el picior 
. . . j ^ Q S q U j ( | € m minjme destruximus 1 πρώτα τε κα\ έν $ρχή σχήματα. Έχε ι , δέ ούχ ούτω 

τδ χρήμα τή φύσει. Φαίενγάρ άν αλιεύοντες , χαλκ-
ουργδς τέ κα\ γραφεύς · Ού χατελύσαμεν τάς σκιάς, 
ούχ είς άχρειότητα παντελή τους τύπους έπέμψαμεν, 
ιςεπληρώκαμεν δέ μάλλον. Ό γάρ ήν Ιδεΐν ώς έν 
σχιαΐς έτι κα\τύποις άφανέστερόν τε και άκα)λέστε-
ρον, τούτο προβέβηκεν έπΙ τδ άμεινόν τε κα\ έμφα-
νέστερον. 

Ο ΑΛΛ. Ευ λέγεις. 
ΚΥΡ. Κα\ είπερ τις Ιλοιτο πολυπραγμόνων αλη­

θώς τήν Ιεράν τε και θεόπνευστον Γραφήν, εισεται 
δή πάντως αληθές υπάρχον, δ φημι. Κάλυμμα γάρ 
έτίθει Μωσής έπ\ τδ πρόσωπον αυτού, διά τδ μή 
δύνασθαιτούς υΙούς Ισραήλ άτενίζειν είς τδ πρόσ­
ωπον αυτού, κατά τδ γεγραμμένον. 

ΠΑΑΛ. Κα\ τί δή τούτο παραδηλοϊ; 

ΚΥΡ. Ταις γάρ Ιουδαίων διανοίαις παχυτέραις 
υύσαις έτι οιστά μέν πως ήν τά έξωφανή* τού νόμου, 
φημί δέ δή πάλιν τά διά μόνου τοΰ γράμματος, 
αφόρητα δέ κα\ άπρόβλητα παντελώς, τά Ισω κε-
κρυμμένα, κα\ W ούτως εΓπωμεν τδ τών νοη[μάτων 
πρόσωπον αληθές. Τοιγάρτοι κα\ δ θεσπέσιος ήμίν 
γράφει Παύλος · ι Ά χ ρ ι γάρ της σήμερον ημέρας τδ 
αύτδ κάλυμμα έπ \ τή αναγνώσει της Παλαιάς Διαθή­
κης μένει μή άνακαλυπτόμενον, δτι έν Χριστώ κατ­
αργείται. Άλλ' Ιως σήμερον, ήνίκα άναγινώσκηται 
Μωσης, κάλυμμα έπΙ τήν καρδίαν αυτών κείται. > 

vere dixerint: 
umbras, neque ila rudes illas figuras, u l inutiles 
prorsus abjecimus, sed potius implevimus. Quod 
enim in umbris adhuc alque figuris obscurius ac 
minus venuslum videbalur, id ad meliorem i i lu-
slrioremque farmam pervenit. 

PALL. Recte dicis. 
CYR. Ac si quis voluerit serio sacram et divini-

tus inspiratam Scripturain pervestigare, sciet ora-
nino Terum esse quod dixi : velamen enim pooe-
bat Moyses super faciem suam, eo quod non pos-
sent filii Israel ixitendere in faciem ipsius, sicut 

β scriptum est l 8 . 
PALL. Ecquid illud est quod boc facto signifi-

catur? 
• CYR. Judaeorum namque mentes cura bebetiorcs 

adbuc essent, exteriore legis aliquo roodo tolera-
bilia judicabant; ea, inquam, quae per solam Iitle-
ram significabanlur; iisdem \ero non ferenda et ab-
jicienda oninino videbanlur, quse inlerius lalebant, 
atque, utita dicam, ipsa sensuum verafacies. Itaque 
beatus quoque Paulus scr ibi l : t Kam usque in 
bodiernum diem id ipsum velamen in leclioue Ve-
teris Teslamenli manet non revelatum; quoniara 
ia Chrislo evacuatur. Sed usque in bodiernum 
diem, cum legitur Moyscs, velamen posilum est 

Άλλ* ωδε μέν δή τά τών Ιουδαίων έστάτω. c Ήμεΐς Q super cor corum ι § . » Sed ila quidcm Judaeorum res 
δέ δή πάντες, άνακεκαλυμμένω προσώπω, ι φησ\ν, 
c τήν δίξαν Κυρίου χατοπτριζόμενοι, τήν αυτήν 
«Ιχόνα μεταμορφούμεθα άπδ δόξης είς δόξαν, καθά-
περ άπδ Κυρίου πνεύματος * δ δέ Κύριος τδ πνεύμα 
έστιν. ι "Οσπερ γάρ οί έν έσόπτρω βλέποντες εΙκόνα 
χαι τύπον τού αληθούς, κα\ ούκ αυτό που τδ αληθές 
έγκαταθρήσειαν άν , κατά τδν αύτδν οιμαι τρόπον, οί 
τής έν Χριστψ πολιτείας τδ κάλλος επιθυμούντες Ιδείν, 
χαθάπερ έσόπτρω τψ νόμω χρω με νο ι κατορθώσειαν 
άν ώς άριστα τδ ποθούμενο ν . Τήν γάρ αυτήν τών 
πραγμάτων εΙκόνα μεταπλάττοντες είς άλήθειαν, 
εΓσονται καθαρώς τδ δτι μάλιστα, δοκούν καϊ εύ-
άρεστον τψ Θεψ. 

ΠΑΑΑ. Είτα τίς άν γένοιτο τυχδν ό λόγος τού μή 
έν άρχαΐς τοις πάλαι, τδ νέον τε καϊ Εύαγγελικδν D inkio veieribus illis nova et evapgelica lex dare-

se babeant.« Nos vero omnes revelula facie, > inquit, 
ι gloriam Domini epeculantes, in eamdem imagineiu 
transformamur a claritaie in claritatem, tanquam a 
Domini spiritu ; Domiaus autem spirilus est » 
Ut enim qui in speculu contemplantur, imaginem 
ei figuram rei verae \ideot, non ipsam rem : sic 
qui Cbristianae conversationis pulcbritudinera v i -
dere desiderant, si lege tanquam speculo ulantur, 
optime quod cupiunt, assequentur. Ipsam enim 
rerum imaginem ad veritateui trangferendo, liquido 
perspicient quid Deo acceptum in primie gratqm-
que sit. 

PALL. Sed quae ratio afferri potesl, cux aon ab 

δεδόσθαι χρησμώδημα * τύπους δέ μάλλον νενομοθε-
ττ\αώαι κα\ σκιάς; 

ΚΥΡ. Τδ μέν ακριβές τής οίκονομίας, κα\ δπως άν 
Εχοι ταυτ\, κατά γε τδ άληθέστερον, άναθετέον ξύσε-
6ώς τψ πάντα είδότι θεψ . Λογισμοί δέ ημάς εννοιών 
αγαθών άμοιρειν ούκ είδότες, άποφέρουσί πως κάν 
γούν είς μετρ (αν εΓδησιν, ή και τάχα που πρδς τδ 
εΐδέναι δοκείν τής οικονομίας τήν πρόφασιν. Φαμέν 
ούν, δτι παιδαγωγίας Εδει πολλής, και ανατροφής 
τρόπον τινά νηπιοπρεπούς, τοΓς έξ ΑΙγύπτου λελυ-
τρωμένοις. Παχύνοι γάρ ήσαν Ετι καϊ εύπαράφοροι 
κομιδή πρδς πάν δτιούν τών άπηχεατάτων. Δυσαπό-

tur, figurs vero potiusalque 7 umbra institueren-
tur? 

CYR. Accuralam veramque bujae dispcnsalionis 
rationem pie ac reverenter uniDeo, cui omnia cogoita 
cxplorataque sunt, relinquainus oporlet. Ratioaes 
tamen a piis cogitationibus non alienae nos ad 
quanlulamcunque cogniiioaem perducunt, aut eo 
usque certe, ut scire vufeamur qpae fjuerit bqjqs 
consilii causa. Dicimus igilar, ex ^Egyplo libaratis 
Israelitis, frequenti institutione longa, et esca, ut 
ita dicam, pnerili opus fhisse; rudes enim adbuc 
erant, et ad absurdiesima qua&que admoduiu pro-

»Exod . xxxiv, 3δ-35. »· Π Cor. m, U , 15. " ibid., 18, 17. 
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cihte. Nam ctim carnis xiuore laborarent, et per- Α νιπτον δέ παντελώς την φιλοσαρκίαν ή^ι&ωστηκόσι, 
Utrbalkmibus essem irrei i t i , qu* dHficoher elai et 
exstirpari posseot, impossibile propemodom erat, 
minimeqoe proniptom, etatim ad sammam perfe-
ctionem evadere velle, ac vilae rationem sosdpere 
adeo tttostrem et admirandain, u l , com in lerris 
ambolarent, convereationem lamen in eoelis habe-
rent, skut scriptum est 1 β . Annon enim perfeclo-
rum esi solidus itboft, lac vero pueris adbuc ma-
git convcnit ' · ? 

PALL. Maxlme vero. 
CTR. Pueris igilur instildlione opoe erat quae 

ftgoris contineretor, et, o i ita dicam, delicatiore 
v icu i , non eo sermonis genere qood ad perfeclio-
nem instilaeret, et ad absolutum nomeris omnibus 

χα\ δυσδιαφύκτοις πάθεσιν έγχατειλημμένοις, άν-
έφικτόν πως ήν Ετι *α\ ούχ Ιτοιμον έλείν τδ εόθύς 
άναθρώσκειν δυνασθαι πρδς τδ άγαν άστείον, ώς 
χα\ ζωής τινα τρόπον έπανελέσθαι, τυχδν τής οδτω 
λαμπράς κα\ ύπερφυούς, ώς περιπατείν μέν έ*\ τής 
γής, έχειν δέ τδ πολίτευμα έν ούρανοίς, χατά τδ 
γεγραμμένον.Ή γάρ ουχί τελείων μέν Ι στιν ή στερεά 
τΡ°?ή» Υάλα δέ τοίς Ιτι νηπίοις τδ πρεπωδέστερον; 

ΠΑΛΑ. Κα\ μάλα. 
ΚΥΡ. "Εδει τοίνυν παιδαγωγίας μέν τής έντύποις, 

Ιτι νηπίοις» χα\ Ν* οδτως είπωμεν, τρυφερωτέρας 
ανατροφής, ούχ\ τοΰ πρδς τελειότητα δχατάττοντος 
λόγου, χα\ άποκομίζειν οΓου τε πρδς τδ άρτίως έχον» 

statam perdoceret. Ita vero leves ac stupidi, et ad Ελαφροί δέ οΟτως χα\ όλιγογνώμονες, χα\ πρδς πάν 
omnia perturbalionum genera iacflesdeprebendiin-
tnr fllii Israel, ut, ύ diligenter eorom mores ac 
rtodia perpendantor, ne nmbra quidem ipsa dignf 
sstiaoentur. Idqoe Moyses ostendil; Deo namqae 
sic praecipieote, ascendit ille in montem, legem 
sosceptoros. At bi statim in defeclionem lapsi 
gont; vilulo namqoe conflato, dicere miseri ausi 
sunt: cHi eont dii tu i , Israel, qvi te eduxerunl 
ex terra i E g y p t i f t . > Quocirca tantam levitatem 
Moysee indigue ferens, tabulas confregit in quibus 
lex erat detcripta; non jam umbra quidem aul fi-
goris, eed ne olla quidem doctrina coelesti dignos 
eos censens, qui eo sloporig veniseent, ot tanto-

δτιοΰν εύκολοι τών παθών, άλοΐεν άνο! έξ Ισραήλ* 
ώς εΓπερ τις έν αύτοΤς άχριβής ήν βάσανος ηθών χα\ 
εγχειρημάτων» ουδέ άν οΐμαι σχιάς ήξίωντο. Κα\ 
τοΰτο δέδειχεν δ Βίωσης, θεοΰ γάρ προστάττοντος, 
άνέθορε μέν είς τδ δρος αύτδς, τδν νόμον ύποδεξόμέ­
νος. 01 δέ παραχρήμα χατώλισθον είς άπόστασιν. 
ΙΙεμοσχοποιήχασι γάρ, φάναι τε οί δείλαιοι τετολμή-
χασιν · c Ούτοι οί θεοί σου, Ισραήλ, οΤτινες άνήγο> 
γόν σε έχ γής Αίγύπτου. > Έ π \ ουν ταΐς οΟτω δει-
ναΤς έλαφρίαις έδυσφόρει μέν δ Μωσης, χατε^ήγνυ 
δέ τάς πλάχας, έν αΓς ήν δ νόμος, ουδέ σχιάς ij τό­
πων, ή χάν γοΰν δλως παιδαγωγίας τής άνωθεν άξιους 
είναι νομίσας τους οΤς γε τοσούτον άπόπληχτος ήν ό 

rum obliti miracolorom, quae dhrina v i ipsorom νους, ώς άμνημονήσαι μέν τών ούτω τεθαυμασυΑ-
_ . atltialA «ΚΟΜΜΑ «.AMAMk ·| ΛΗΑΜΙ ΑΛ ^ Λ. ·>. 1. — - Α _ I _ _ I _ . * _ „ Λ V — Λ · . . ft^ f cansa gesta eraat, vitulo rursus Yeimrationem de-

ferrent, et iEgyptiam llhim cultam memoria repe-
lerent. Porro in labulis bpideie adumbrala tutn 
erai veteribus lex Dei digito, ut scriptum g est. 
Sed ilia figura erant eorum qua apud nos in Cbrislo 
perfectaessecredunlur: describit enim quodammo-
do in nobis volontatis suae cognitionem ille omnium 
Dominus Deus, tanquam calamo utene suo Filio in 
Spiritu. Sic enim ipsum appellavit per David d i -
cens: c Lingua mea calamus scribae veiociter scrl-
bentis " . > Inscripsit enim in omDtum cordibas 
ille calamus Patris, id est Filius, omnis boni co-
gnitionem, quasi digilo quodam Dei, Spiritu Patris 
ac euo oeoe. Digitom namquc vocavit Spiritom Dei, 

νων, & διά τής θείας Ισχύος υπέρ αυτών Ιξεπράττετο, 
μόσχω δέ τδ σέβας άναθεΐναι πάλιν, χα\ τής έν 
ΑΙγύπτφ λατρείας έλθείν ές άνάμνησιν. 'Λλλ' έν 
πλαξί μέν λιθίναις έσχιογραφείτο τότε τοίς άρχαιοτέ-
ροις δ νόμος έν δαχτύλω θεού, χαθά γέγραπται. Τύ­
πος δέ ήν εκείνα τών καθ* ήμάςέν Χριστψ γενέσθαι 
πεπιστευμένων. Καταγράφει γάρ ώσπερ έν ήμίν τής 
εαυτού βουλής τήν εϋδησιν δ πάντων Δεσπότης θεδς» 
οίονε\ καλάμφ χρώμενος τψ Υίψ έν Πνεύματι. 'βνό-
μαζε γάρ ούτως αύτδν διά Δαβίδ, λέγων* ι "Η 
γλωσσά μου κάλαμος γραμματέως δξυγράφου. ι 
Ένεχάραξε γάρ ταΐς απάντων χαρδίαις δ τού Πατρδς 
κάλαμος, τοΰτ' Ιστιν, δ Υίδς, τήν παντδς είδησιν 
αγαθού, οίονεί τινι δακτύλφ Θεού, τψ τε τού Πατρδς, 

nimc qoidem dicene: c Si ego in Spirito Dei ejicio xy καϊ τψ ίδίφ χρώμενος Πνεύματι. Δάκτυλον γάρ ώνό-
demonia 1 1 ; > nonc vero: < Si aotem ego in d i -
gito Dei ejicio daemonia > Epistolam vero nas 
spirituakm eliam Paolus appellavil, oum d ix i t : 
c Epislola nostra vos estis inscripta in cordibos 
nostris, q o « scitur et legitor ab omnibos bomini-
bos, manifestali qood epistola estis Cbristi, mioi-
strata a nobis, et scripta non alramcnto, sed Spi-
rito Dei viventie; non in tabolis lapideis, sed i i i 
Ubolu cordie caroalibos , %. ι 

PALL. Eqeidera assentior, figorag esse atque 

••PhiH 
χι. 20, 

pp. ι 
I I 

IU , 20. »· Hebr. 12-14. 
Cor. in , 2, 3. 

μασε τδ Πνεύμα θεοΰ, λέγων, ποτέ μέν, t ΕΙ δέέγώ 
έν Πνεύματι θεοΰ έκβάλλω τά δαιμόνια* » ποτέ δέ 
αύ, · ΕΙ δέέν δακτύλω θεοΰ έκβάλλω τά δαιμόνια. » 
Έπιστολήν δέ ημάς τήν πνευματικήν κα\ δ Παύλος 
έκάλει, λέγων ^ c Ή επιστολή ημών ύμείς έστε εγγε­
γραμμένη έν ταΤς καρδίαις ημών, γινωσκομένη χα\ 
άναγινωσχομένη ύπδ πάντων ανθρώπων, φανερούμε-
νοι δτι έστέ επιστολή θεού διαχονηθείσα ύφ'ήμών, εγ­
γεγραμμένη, ού μέλανι, αλλά Πνεύματι θεού ζώντος» 
ούκ έν πίναξι λιθίναις, αλλ1 έν>πλαξ\ καρδίας σαρχί-
ναις. ι 

ΠΑΛΑ. Άλλ' δτι μέν τύποι κα\ σκια\ τά χατά 
1 Exod. χχχιι, 4. 1 1 P§al. xtiv, 2. e t M a l t b . χιι, 27. ·· L o c 
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τδν νόμον, φαίην άν και αύτδς, εύ Γσθι τοι. Φέρε δή Α ambras, quse lege continentur. Sed age, subliUler 
et accurate, qua per figuras tradita eant, animad-©uv λεπτόν τε χσΛ ακριβή τοΙς i v τύπψ κεχρησμωδη-

μένοις ένιέντες τδν νουν» πολυπραγμονώμεν εύ μάλα 
τής αληθείας τδ κάλλος. ΕΓη γάρ άν ούτω λοιπδν 
ούδεν\ τών όντων άσυμφανές τής έν πνεύματι λα­
τρείας τδ μυστήριον. 

Κ ΓΡ. Κα\ μήν, ώ γενναίε, χαταπέφριχά τοι σφόδρα 
είχότως, δυαοχνότατά τέ είμι πρδς τούτο λίαν. ΕΓεν 
γάρ οΐμαί που τοίς χαθ* ημάς ούχ άλώσιμα,τά ούτως 
άνωχιαμένην χα\ ύπερτενή λαχόντα τήν θεωρίαν. 
Χρήναι δέ οΐμαι λέγειν ανασκοπούμενφ τδ βάθος 
τών έν τψ νόμψ θεωρημάτων - c Τίς σοφδς κα\ συν-
ήσει ταύτα; χα\ συνετδς, χα\ έχιγνώσεται αυτά; ι 

ΠΛΛΛ. Ούχ άτραχυ μέν τδ χρήμα, ώ τάν. ι Αί-

verlamus, ac diligenter investigeraus ipsam p i l -
chritadinem veritatis: ila demam nemini obsca-
ram esse mysterium cullus in spiritu poterit. 

CYR. Equidem horreo, Palladi; neqoc id sine 
caosa, et gravate admodum ad hoc munus acce-
do. Harum enim rerum contemplatio ita ardua est 
atque sublimis, ot humano ialelteciu vix percipi 
qaeat: ac si quis aJtitodinem contemplalionum ea-
runi quse latent in lege, spectaverii non absorde 
verba illa usurpare poterit : < Quis saptens, et i n -
telliget h*c ? et prudens, el cognoecel ipsa M ? · 

PALL. Magnum opae et arduum, Cyrille. Sed 
τε*τε · δέ δμως, φησ\ν δ Χριστδς, ι κα\ δοθήσεται Β c petite, · inquit Ghristae, t et dabitur vobis; quat-
ύμίν * ζητείτε χα\ εύρήσετε, κρούετε χα\ άνοιγήσε-
ταιύμέν. » 

ΚΥΡ. Ίτέον δή οδν έπΐ τδ χρήναι φιλοθηρεΤν τδ 
τελούν είς θνησιν * κα\ δή κα\ ίχετηρίαν προανατεί-
νωμεν λέγοντες * c Άποκάλυψον τους οφθαλμούς μου, 
χα\ κατανοήσω τά θαυμάσια σου έχ του νόμου σου. · 
ΔεΙ δέ ημάς, ώς Εοιχε, πρό γε τών άλλων είπεΐν, τήν 
τε είς φαυλότητα τού άνθρωπου παρατροπήν, δουλείας 
τε πέρι, κα\ αίχμαλωσίας τής ύπδ τψ πάντων έχθρψ, 
δπως τε χα\ τίνα τρόπον ταυτ\ παρ 9 ημών καϊ έν 
ήμΐν Ιχπράττεται. ΠροσεπειπεΖν δέ δή ούτω, κσΛ 
τίνα χρή τρόπον άπονεύειν τού κακού, κσΛάποσείεσθαι 
μεν τής έπ 1 έκείνφ δουλείας τδν ζυγδν, άναθρώσκειν 

rite, et invenietis; pulsate, etaperietur Yobts". · 

CYR. Pergendum igitur nobis est ad ea investt-
gaada q u » utilitatem aferre potsunt, ac preees 
pnemittamas, dicentes: c Revela ocalos meee, et 
considerabo mirabilia de lege t o a 1 T . ι Ante alia 
igitur dicendum nobis est de Upeu bominis iu 
peccatum, deque servkule atque captivitate qua 
9 sob omniom eommani boste tenebatar, ut quo-
dammode haec a nobis e l In nobia fiant. His a<Jji-
ciendam est qaomodo declinandam sit a malo, et 
escutiendom smiUi t i s jugum, qua sab illo lene-
mur, ut ad prieiinam tandem inlegritatem, ser-

δέαύπρδςτδένάρχαΐς,διασώζοντοςκαΐέπαμύνοντος yante et adjuvante Deo, redire potsimas. Hanc 
τού θεού. Τήδβ γάρ ήμΐν Ιόντος του λόγου δδψ τή enim vtam ai noatra oralio temierit, recto etiam 
πρεπούση, προσήκοι άν, οΐμαι, χαέ τά λοιπά. 

έΊΑΑΛ. Όρθότατα διάνο*,: 
ΚΥΡ. Τδ γάρ τοι χαρποφορείν δυνασθαι τψ θεφ 

χα\ προσάγειν θυσίας πνευματιχάς, ήγουν άνδρίζε-
σδαι ν χα\ εύδοκιμεΐν, χατορθούν έδέλοντας τήν αρε­
τή ν , ούχ\ δήπου πρέποι άν τοίς ούτω δουλείας κα\ 
παθών ανάγκης άπηλλαγμένοις, άλλ' οΤς ήδη πως δ 
νους ανανήφει πρδς τδ ελεύθερον, κσΛ ούχ άμελέτητον 
έχει τδ άποσείεσθαι τδν ζυγδν τής τού διαβόλου πλέον-

««ας . 
ΠΑΛΑ. Σύμφημι, νοεΤςγάρ ορθώς. 
ΚΥΡ. Κα\ δή χα\ λέγωμεν, ώς πεποίηται μέν δ 

άνθρωπος έν άρχαΐς, αμαρτίας μέν χα\ παθών άνω-

enim 
itinere progredientor, at opinor, elreliqaa. 

PALL. Recte sentis. 
GYR. Quocirca oblationee atqua hoetias offerre 

Deo spiritaales, netaape sirenae ae et laudabiliter 
exseqaendse virtutb stadio gerere, minime iis con-
venil qai se nondum a vitioram servitate, domU 
natoque Hberarint; eed iis quorom animus ad l i -
bertatem erigitnr, et ad excutiendum diabolios 
tyraiinidie jogom non esl incurioeue et ne^igoia. 

PALL. Aaseniior: recte naaiqua existimas. 
CYR. Dicimus igiUir fectam eese homiDem ab 

initio ejusmodi, at, qaamvis animam baberel pec-
τέρω πως έτι τήν διάνοιαν έχων, ού- μήν ανεπίδεκτος D cato et affectibus snperiorem, noa is tamen eseei 
παντελώς τής έφ' δπερ άν Ιλοιτο παρατροπής. Έδό-
χει γάρ Ιχειν ορθώς τψ πάντων άριστοτέχν]) θ ε ψ , 
τών Ιδίων θελημάτων άνάπτειν αύτψ τάς ήνίας, χα\ 
άναθεΤναι δρ^ν τδ δοκούν αύτοχελεύστοις δρμαΐς. 
Προαιρετικήν γάρ έδει, χα\ ούχ ώσπερ έξ ανάγκης 
δράσθαι τήν άρετήν, αλλ* ουδέ φύσεως νόμοις άδια-
πτώτως έρηρ·ισμένην· Coiov γάρ άν εΓη τουτ\τής άνω-
τάτω πασών ουσίας χαϊ υπεροχής. Επειδή δέ τοΓς 
τής Ιδίας φύσεως λόγοις τδ ζώον άπήρτιστο τεχνουρ-
γούντος θεού , χατεπλούτει παραχρήμα τήν πρδς 
αύτδν δμοίωσιν. Ένεχαράττετο γάρ αύτψ τής θείας 
φύσεως ή είκών, έμφυσηθέντος αγίου Πνεύματος. 

a l in atramcanqoe parlem vellet, flecu non poasel. 
Etenim Uli rerum universanim optimo opifici Deo 
rectissimum esi visom, propriaB voluaUtis babenas 
i l l i permittere, spontaneisque conatiboe tribnere, id 
ot faoeret, quod libitom fuisset. Oportebat enim nt 
virtus Tolnntate snscepta, non vi neoetaitatis coacta 
videretur; aut ita natane lege munita, u l cadere 
omnino non posset: id enim ΠΗ snpremae oiuniuni 
essente alque exceltentias propriom est. Pottea 
vero qaam propriae natarae rttionibas boc animal 
absolntnm foit opifice Deo, stalim illios similitu-
dine praeditam est. Iroprcssa enim in illo eat divinas 

" O w e xiv, 10. »· MaUh. VM, 7. " Psal. cxvm, 18. 
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hnago naiur», mspirato Spirito sancto. Ipse naraqae Α Αύτδ γάρ έστιν ή πνο^ τής ζωής, έπεί τοι ζωή κατά 
eet epirilus ille vita», quandoquklem eecundum na- φύοιν ό Θεός. 
laram vita Deus esl. * 

PALL. Ergonc anima bomint divinus spiritus est 
factus? 

CYR. Quomodo non absurdissimum sit ita sen-
tire? Sic enim immutabilis ipsa quoque anima per-
mansissel; nunc vero mulabilis est. Mutabilis au-
tem nallo modo spirltus es t ;aut , si mutationis 
morbo laborat, ad ipsam Dei naturam hsec labes 
pertinebit; siquidem est Dei et Patris et F i l i i , ille 
qoi subeuratialiter ex ulroqnc, nimirum ex Patre 
par Filium proftuit Spirtlae. Stultum igitor fueril 
putare sanclum Spirilun in animam esse convergum, 
et in hominis transisse naturam. Sed formata illa 

ΠΑΑΑ. *Αρ' οδν ψυχή τψ άνθρώπω τδ θεΤον έγέ-
νετο πνεύμα; 

ΚΥΡ. Κα\ πώς ούκ άτοπον κομιδή τδ τήδε νοεΤν; 
Τ Η γάρ άν άτρεπτος, χαι αυτή που διαμεμένηκεν ή 
ψυχή · νυν\ δέ έστι τρεπτή. Τρεπτδν δε ούτι που τδ 
πνεύμα έστιν. "Η είπερ τδ τρέπεσθαι νοσβ?, έπ' αυτήν 
δ μώμος τήν θείον αναδομείται φύσιν ; εΓπερ έστ\ 
τού Θεού χα\ Πατρδς, χα\ μήν χαϊ τοΰ Υίοΰ, τδ ου­
σιωδώς εξ άμφοΐν, ήγουν έχ Πατρδς δι1 ΥΙοΰ πρσχεό-
μενον Πνεύμα. "Αμαθές ούν άρα τδ εις ψυχήν οΓεσθαι 
μεταπεπλάσθαι τδ Πνεύμα, χα\ είς άνθρωπου μετα-
χωρήσαι φύσιν. 'Αλλ' έψυχοΰτο μέν τδ πλαστουργηθέν 

massa ineffabili 10 virtute animarta fuil , et evesti- ά ^ ή τ ψ δυνάμει * χατεχαλλΰνετο δέ παραχρήμα τή 
gio Spiritus sancti munere decorata; neque enim 
alia ratione divina imagine ditari poleramus. 

PALL. Recte ais. 
CYR. Huic igitur opificio sic exornato, paradiei 

sedes, in qoibos versaretar, hrgitus est Dcus. Sed 
quia aequura erat, horoinem ita exornatam, et cce-
leslium bonorum copia preditum, non facile in 
arrogantiam pertrabi sinere, non agnoscentem ser-
viR se esSe conditione, modoinqne certum servis 
eese constitatum (ille namqae latus ad gloria» 
cnreus, et immodica libertas, ad supercilium et ex-
secrabile vilium pertrahit), ideo lex ilK contmen* 
tiae data eet, qu« oceasio i l l i esset Dominutn agno-

τού πνεύματος δόσει. Τ Πν γάρ ούχ έτέρως τήν θείαν 
ημάς εικόνα δυνασθαι πλουτεΐν. 

ΠΑΑΑ. Εύ λέγεις. 
ΚΥΡ. Κατακοσμήσας δή ουν τδ τέχνημα Θεδς, τήν 

έν παραδείσψ δίαιταν έχαρίζετο. Επειδή δέ έδει τδν 
ούτως κατηγλαΐσμένον, κα\ τή τών άνωθεν αγαθών 
αφθονία κατε στεμμένο ν , μή ευκόλως άναφέρεσδαι 
πρδς άλαζονείαν έ#ν, άγνοούντα τήν δούλε ίαν, κα\ 
ώς έστι μέτρον τών οίκετικών (τδ γάρ τοι λίαν ευρύ 
πρδς τδ εύκλεές, κα\ τδ άμέτρως ελεύθερον, αποφέ­
ρει πρδςτδ ύπέροφρυ κα\ έπάρατον πάθος), πρόφα-
σις αύτψ τοΰ μή άγνοείν τδν Αεσπότην, εγκράτειας 
εδόθη νόμος · Ινα δι' αυτού καλοϊτο πρδ; δ*4μνη3ΐν 

scendi, m ρβτ eamsemper ad tnemoriam revocaretur Q άε\ τού μετ' εξουσίας προστεταχότος, καϊ. είδείη σα-
illias qui potestatfe jure pnecepissei, eertoqae 
sciret se dominatoris legibus esse subjectnm. Sed 
impia illa Deoque exosa bellna non quiescebat. 

PALL. Satanam, opinor, intelligis, qui e ciBlesti-
bus orbibus fulguris insiar dejectus est". Adeo 
enim puerili stultitia laboravit, ut Deus esee vellet, 
et quae supra naturam snara erant, demens animo 
Angeret. 

CYR. Optime conjicis. Nam cum invidiae et pec-
cali essel invenlor, non eibi ceseandum putavit, 
qnominus circa terrenum animal, id est bominem, 
aliquid experiretur. Tum dolo et artibus eum ag-
gressus, ad inobedientiam peitraxit, muliere pro 
inslnnnento soae calliditatis usus. Semper enim noe 

φώς, ώς Ιστιν ύπεζευγμένος τοις τον κρατούντος 
θεσμοΓς. *Αλλ' ούκ ήρέμει τδ άνόσιον εκείνο κα\ θεο-
μισές θηρίον, 

ΠΑΑΑ. Φαίης άν οΐμαί που τδν Σατανάν, δς τών 
ουρανίων αψίδων αστραπής δίκην χατηκοντίζετο · 
νοσείν γάρ αύτψ μειρακιωδώς έδόκει τδ θέλειν είναι 
Θεδς, κα\ τά υπέρ φύσιν τήν εαυτού παραδηλών, 
έφαντάζετο. 

ΚΥΡ. Διατεκμαίρτ) καλώς. Φθόνου γάρ και αμαρ­
τίας εύρετής ων, κα\ πατήρ, άπρακτεΤν ούκ ήθελε 
περ\ τδ έπ\ γής ζώον, τούτ' έστι, τδν άνΟρωπον. 
Είτα δόλψ κα\ άπάταις ύπελθών, παρεκόμισεν είς 
παρακοήν, πανουργίας όργάνψ τψ γυναίψ χρώμενος. 
Άβ\ γάρ πως ημάς κατασείουσι πρδς τδ άκαλ).ές , 

ad tarpitadiaem, boc est, ad peocatum impelloot, ^ τοΰτ* Ιστιν, είςάμαρτίαν, at συν ήμΐν τε κα\ έν ήμΐν 
qqse nobiacom et in nobis exsistunt voluptates; mo-
lier anleip flgnra est volupUtis; blanditiis porro 
volqptatum illectas aniraas frequcater ad i d , quod 
miqime volebat, delabitur. Quod igilur in Adam 
tanqqam in crasslore quadam rerum imagine etiam 
eensibilfi modo osuveniese oonepicimut, hoc ipsum 
in unoquoque nostrom epiritaall modo ac latentcr 
impleri, haud difflcile esi yidere. Voluptaa onim 
affulgent p m t l g l i t eois fascinat mentem, eoqoe 
paolatlm dadacit, «i arbitremur Jam nulliui plano 
momeoti etaa dhrinae legis violationim. Idqoe con-
firmat ilfe Cbristi discipulue, cum d ic l t : ι Ntpio, 

ήδοναί · ηδονής δέ τύπος, ή γυνή · θωπείαις δέ ταΐ; έξ 
ηδονών καταθεί πολλάκις έπ\ τδ άνεθέλητον ό νους. 
"Οπερ ούν έν Αδάμ ώς έν πάχει πραγμάτων και 
αίσθητώς δράται συμβεδηκδς, τούτο κα\ έν έκάστψ 
τών καθ' ημάς, νοητώς τε κα\ κεκρυμμένως κατίδοι 
τις άν πληρούμενον. Προανατέλλουσα γάρ ηδονή κα­
ταγοητεύει τδν νουν, χαΐκατά βραχύ ύποσπά πρδς τδ 
οΓεσθαι λοιπδν, τδ μηδέν είναι παντελώς, τού θείου 
νόμου παράβασιν. Κα\ πιστώσεται λέγων δ Χριστού 
μαθητής· ι ΜηδεΙς πειραζόμενος, λεγέτω δτι Άπδ 
Θεού πειράζομαι. Ό γ ά ρ φ δ ς άπείραστός έστι κακών 
πειράζει δέ αύτδς ούδένα. "Εκαστος δέ πειράζεται 

»β Luc. f ,18 . 
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ύπδ τής Ιδίας επιθυμίας έξελχόμενος χαι δελεαζόμε- Α ^um tentatur, dicat quod a Deo tenlatur. Deus 
νος. Είτα ή επιθυμία συλλαβούσα τίχτει άμαρτίαν * enim intentator malorum eel; ipse autem neminein 
ή δέ αμαρτία άποτελεσθεΐσα, άποκύει θάνατον. tenlat. Unusquisque aulein tentatur a concupiscen-
iia sua abslractus et illectus. Deinde concupiscentia, cum conceperit, parit peccatum; peccalum 
aatem, cam consammatum fuerit, generat mortem' 

ΠΑΑΑ. 'Ατρεκής δ λόγος. 
ΚΥΡ. 'Απεμπολήσασαδήούντήν παρά θεού χάριν, 

χα\ γυμνωθεΐσα ήδη τών έν άρχαΐς αγαθών, έξεπέμ-
πετο μέν τοΰ παραδείσου τής τρυφής, μετεπλάττετο 
δέ πρδς τδ άχαλλές ευθύς ή άνθρωπου φύσις, φθοράς 
δέ εΓσω πεσούσα λοιπδν άνεδείχνυτο. 

ΠΑΑΑ. 'Λναγκαίως. Ένδεια γάρ οΤμαι τών παρά 
θεού χαρισμάτων, ουδέν Ετερον έστιν ή παντδς 

PALL. Vera oralio. . 
CYR. Cum U igitur Dei gratiam commuta&set, 

ac bonis illis quibos ab initio donata fuerat, esset 
nudata e paradiso deliciarum ejecta, et ad deformi-
tatem evestigio conversa est hominum natura, mor-
tique deinceps obnoxia est declarala. 

PALL. Necessario sane. Dei namque donomm 
inopem esse, nihi l est, opinor, aliud,quam ab onini 

άπόπτωσις ( I ) αγαθού. 'Λ££ωστήσειε δ* άν ή άνθρώ- rj penilus bono extorrem fieri. Facile autem hominie 
που φύσις χαϊ μάλα £αδίως τήν είς πάν δτιούν τών 
έκτοπων παραφοράν, εί μή άνέχοι πρδς αρετή ν αυ­
τήν ή τού διασώζοντος χάρις, τοις άνωθεν και παρ* 
εαυτής άγαθοΐς πλουτίζουσα. 

ΚΥΡ. Εύ λέγεις. Συναινέσαιμι γάρ άν καϊ μάλα 
είχότως · τρέφει μέν γάρ είς άλκήν τήν πνευματικήν 
ό άρτος δ ζών, τούτ' έστιν, ό τού θεού λόγος. Γέγρά-
πται γάρ, δτι ι Κα\ άρτος στηρίζει καρδίαν άνθρω­
που. > Δουλείας δέ άπαλλάττει κα\ παθών, καϊ τοϊς 
είς έλευθερίαν αύχήμασιν εύ μάλα χαταχρυσοϊ. Συν-
ίσταλκότος δέ ώίπερ τ))ν χείρα τού θεού, καΐτήν έν 
τούτοις ήμΐν χορηγίαν ού διανέμοντος· πάσα ανάγκη 
πως κα\ άνεθελήτοις ημάς περιπίπτειν κακοΐς, κα\ 
αρετής μέν άπάσης άπωλισθεΐν, ύπελθεΐν δέ ώσπερ 

natura ad quaevis absurda deferetur, ntsi illam Sal-
vatoris gratia in virtule sustineat, ac bonia coele-
stibus, quorum est ipsa fons, augeal. 

CYR. Recte sane dicis, et merito equidem tibi 
assenlior; alit enim ad spirituales vircs accipicndas 
pauis ille vivus, id est, Dei verbum. Scriptura est 
eiiira: c Panis confirmat cor bominis · · . ι Servituto 
quoque et pravis affeclibus liberal, et aurea liber-
tatis gloria decorat. At si manuro quodammodo 
contraxeril Deus, horumque bonoram nobis co-
piam minlme suppedilarit, necesse est omnino ut in 
mala etiam praeter voluntatem incidamus, atque ab 
omni prorsus virlute excidamus, ac veluli allerius 
jugura subeamus, ad eaque mala, eamque injuriam 

τον έτερου ζυγδν, ήκειν τε ές τούτο κακών κα\ πλέον- C perveniamus, ut non mullum absit quin ipsam quo-
εξίας, ώ; άγχού γενέσθαι λοιπδν τοΰ κα\ αυτήν 
άπολέσαι τήν είς πάν δτιούν τών αγαθών υπηρετούσαν 
ήμΐν κα\ συνωκχσμένην σύνεσιν, κα\ σοφίας ερήμην 
της χατά θΐδν άποφανθήναί τε παντελώς τήν τοΰ 
παθόντος καρδίαν, έκπεπορνευμένην ώσπερ τ φ Σα-
τ α ν £ , χα\ ύπενεχθεΐσαν ευκόλως ύβρεσί τε κα\ ασελ­
γεί αις ταις ύπ ' αυτού. 

ΠΑΑΑ. Έκδείξειας άν όπως, ή ψιλοί; έάσεις έπι-
νήχεσθαι λογισμοΐς; 

ΚΥΡ. Ήκιστά γε. Παραδείξαιμι γάρ άν ώς έν* 
καλώς τά τοις άρχαίο*ς συμβεβηκότα, δ ία μορφών 
εύτέχνως είς τύπον τών νοητών. Είκόνες γάρ εναρ­
γείς καϊ άριδηλότατοι γένοιντο άν ήμΐν τών έν θεωρία 
λεπτή, τά ώς έν αίσθήσει τε κα\ ώς έν δψει σημαν­
τική. Γέγραπται τοίνυν περ\τού προπάτορος Αβραάμ- D platione cernuntur, imagines evidenlee atque per-

quc jam intelligentiam, qus ad omnia nobis bono-
rum genera adjpiscetfda et adtnmistra est et con-
juncta, amitlamus, utque ejus qui ita affectus est 
cor divina sapientia plane Vacuum cernatur, quippe 
qui passtis sit i l lud proslilui Satanav facileqae ejus 
libidini alque conturaeliis subjici. 

PALL. Demonstrabisiie qoopaclo id accidat, an 
in nudift cogitationibus nos fluctuare sines? 

CYR. Minime vero. Ostendam enim, ut res pati-
tur, pulcberrime , el ea quae veteribus acciderunt, 
artificiose ad rerum spiritualium figuram expressius 
cffingam. Nam ea quae veluti sensibus et aspectui 
corporeo sunt exposita, rerum quae subtili contem-

« Κα\ έγένετο λιμδς έπΙ τής γής, κα\ κατέβη "Αβραάμ 
είς Αΐγυπτον παροικίσαι έκεΐ, ότι ένίσχυσεν ό λιμδς 
έπι τής γής. > Τήν γάρ τοι φίλην τε αύτψ κα\ ένεγ-
χούσαν άφείς, μεθωρμίζετο πρδς έτέραν, ήν υπέδειξε 
θεός. c Έξελθε γάρ, ι φησίν, c έκ τής γής σου, και 
έχ τής συγγενείας σου, και δεύρο είς γήν, ήν άν σοι 
δείξω. » Καταβρίθοντος δέ τοΰ λιμού, κα\ δυσδιά-
φυκτον κομιδή τήν ζημίαν έπαγοντος, τήν ΑΓγυπτον 
Ιδεΐν, καλ ούχ εκών, έβιάζετο. Κα\ κατψκησε μέν 

Όύχ\, παρφχησε δέ μάλλον ν* αυτή. 

ΠΑΑΑ. Τί ούν τούτο γ ε ; 

spicuae esse poterunt. Scriptum est enim de pa-
triarcba Abrabaui: c Et facta est fames io terra: 
et descendUtAbrabam hi ACgyplum, ut peregrinare-
tur i b i ; quia invaluerat fames in terra > Dulci 
eniro et natali solo reliclo, in aliam se regioncra 
contulit,quam ostenderal Deus. c Exi enim, > inquit, 
c de terra tua, el de cognalione lua, et veni in ler-
ram, quam monstravero t i b i , r . » Ingravescenle ao-
tem fame, et inevitabile damnum infbrenle, invitus 
12 ^Egypti regionem invisere coaclas esl ; in qaa 
non ulincola, sed ut peregrinus versatat eet. 

PALL. Qoorsum hoc spectat? 

( I ) Vat.. άπόγνωσις. Codicem Sirleli ^eqqiaiur. 

· · Jac. ι, 13-15. " Psal. ci i i , lo . 1 1 Gen. xn, 10. ** Ibid. . I . 
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CTR. Palcberrimam nobis rerom 
formam proponit contemplandam. 

PALL. Qao pacto? 
CTR. Judaeorum incredulitatem increpans, ait 

Deus: c Ecce inducam famem snper terram, non 
famem panis, neque sitim aqoae, sed famem aa-
diendi verbum Domini. Et ab oriente usqae ad oc-
cidentem circuracursabunt quxrentes verbum Do-
mini, et non invenient".» Alqui, amice, qui hac 
fame oppressi sunt, et subministratione illa Dei, 
quae nos in virtute conlinet lapsos, deslitati, esca-
que i l l i coelcsti atque superna carent, an non om-
nino necesse est peregrinari, exsulemque quodam-
modo mentera eie 6eri ad deteriora deinceps derai-
grantem, et ex virtutls flrmitate tanqnam ex propria 

S. CYRILLI ALEXANDRIM ARGUIEP. 1 » 

secretioram Α ΚΥΡ· 'Αρίστην ήμΤν τών αφανέστερων τήν θεωρίαν 
διαμορφοί. 

ΠΑΑΑ. Τίνα τρόπον; 
ΚΥΡ. ΤαΤς τών Ιουδαίων άπειθίαις επίτιμων, Ιφη 

που 6 θεός· c Τδού επάγω λιμδν έπ\ τήν γήν, ού 
λιμδν άρτου, ουδέ δίψαν ύδατος, αλλά λιμδν τού άχού-
σαι λόγον Κυρίου. Κα\ άπδ ανατολών έως δυσμών 
περιδραμούνται ζητούντες λόγον Κυρίου, χα\ ού μή 
εύρωσιν. » Τ Αρ' ουν, ώ εταίρε, τους τοιώδε τυχδν 
χαταπιεσθέντας λ ι μ ψ , χα\ χορηγίας έχπεπτωχότας 
της διαχρατούσης είς άρετήν, χα\ τροφάς ούχ έχοντας 
τάς έξ ουρανού χα\ άνωθεν, ούχ\ πάσα πως άνάγχη 
μετανάστην ώσπερ τινά χα\ φυγάδα ποιεΤσΟαι τδν 
νουν, μεταθίοντα λοιπδν έπι τά αίσχίω, χα\ ώσπερ 
τινδς γης Ιδίας της είς άρετήν εύσθενείας εξωθούμε* 

regione pulsam , descendere in aliom habitum B vov, χαταβαίνειν είς έτέραν Ιξιν τε χα\ θέλησινούκ 
alque votantatem, neque deinoeps Dei imperio,sed 
sceptris diabolicis «ibjectajn eese ? Parens enim, 
opinor, et rex peccatl Is est qui primus illud in 
mundura iiUulit, cajus figoram atqoe imaginem non 
absurde, ut opinor, statuat Pharaonem illum jEgy-
ptioram principem, apud quoadensae erant errorum 
lenebwe, nullumque nequitiae genus intentatom, 

PALL. Et quanam fuit Abrabam aflectas mole-
stia, ex eo quod in iEgyptum desccnderat? 

CYR. Maxima sane. Propemodam enim ultra om-
nem malornm modum perlatug esl. Id autem facile 
disces, Scriptura dicente: c Factom eel autem com 

Ετι μέν τήν ύπδ Θεφ, σχήπτροις δέ μάλλον ύποχει-
μένην διαδολιχοΤς. Πατήρ γ ά ρ , οΤμαι, χαι βασιλεύς 
αμαρτίας, δ πρώτος αυτήν ές χόσμον ένεγχων, ου χα\ 
είς είχόνα χα\ τύπον παραδέξαιτ' άν οΐμαί τ ις , χαι 
σφόδρα είχότως, τδν Φαραώ, τής Αιγυπτίων έξάρ-
χοντα. Παρ" οΤς βαθύς μέν ήν λίαν δ τού πεπλανήσθαι 
σκότος * χαχίας δέ τρόπος ανεπιτήδευτο; παντελώς 
ουδείς. 

ΠΑΛΑ. ΚαΙτί τδ λύπησαν τδν μακάριον Αβραάμ, 
έχ τού καθικέσθαι τυχδν είς τήν Αίγυπτίων; 

ΚΥΡ. Πλείστον με νουν όσον. Μικρού γάρ έπεχεινα 
παντδς ήνέχθη χακού. 'Αναμάθοις δ* άν καϊ τούτο 
ευκόλως. Ιερού φωνούντοςΓράμματος* ι Έγένετοδέ 

ingrederetorAbrabam in iEgyptum, videntes iEgy- r ήνίκα είσήλθεν "Αβραάμ είς ΑΓγυπτον, Ιθδντες οί 
pt i i mulierem, quod esset pulchra nimis, et yfde-
rant eam principee Pbaraonie, et laudaverunl eam 
apud Pbaraonem, et iaduxeruai eam in domum 
Pbaraonia w . > Vide igitur, Palladi, quam parum 
abfuerit quin uxorem amiserit, 

PALL. Qoam asper casue, et graviter ferendus! 

CYR. Atqui boc idem spiritualiler in nobis ipsis 
usuvenit. Quibus enim acciderit ab honestate ac 
vir lute , quam eibi amicam et familiarem fecerint, 
tanquam e sua patria pelli, et ad deteriora descen-
dere, et sceptris diabolicis subdi, eos undique om-
nibusque modis aggrediontur, iisque graves insi-
dias etruunt improbs atque adversariae potestates, 

Αιγύπτιοι τήν γυναίκα δτι καλή ε Γη σφόδρα , κα\ 
είδον αυτήν οί άρχοντες Φαραώ, κα\ έπήνεσαν αυτήν 
πρδς Φαραώ κα\ ήγαγον αυτήν είς τδν οίκον Φαραώ. * 
"Αθρει δή ούν δτι μικρού διόλωλεν αύτψ τδ γύναιον, 
ώ τάν. 

ΠΑΑΑ. Ός δριμύ τδ χρήμα , κα\ χαταλυπεΓν 
Ικανόν. 

ΚΥΡ. Κα\ μήν τούτο τοι περ\ ημάς αυτούς νοητώς 
συμβήσεται. Οίς γάρ άν γένοιτο πατρίδος μέν, ώσπερ 
τής Ιδίας άπολισθεΐν, τής συνήθους τε χαι φιλαιτάτης 
εύχοσμίας χα\ αρετής, καθιχέσθαι δέ πρδς τά χείρω, 
και ύπδ σκήπτρα γενέσθαι διαβολικά, πάντη τε κα\ 
πάντως έπιφύονταί τε χα\ έπιβουλεύουσι δεινώς αί 
πονηραλ χα\ έναντίαι δυνάμεις · κάν εί θεάσαιντό τινα 

ac si quem viderint ex Us qui sibi subjecti eint, jy τών ύπ* αΰταΤς γεγονότων ούχ άχαλλή τήν συνεσιν 
13 pulchro praestantique Intellecto prseditum, eum 
suo duci aseerere conantur.atque Uliua libidini eub-
jiciunt , ut non jam amplioa Deo, seft Satanae f ru-
ctiflcet. c Esca3 namque illius, ι ut scriptum est̂  
i eleclse s o n l u ; > ac demulcere etudent qoodam-
modo captWum ac eublapeam animum, ne si acute 
perspiciat, ad libertatam a eervitute reiiigiat. Itaque 
conciliant i l l i nonnanquam in terrenis rebus volu-
ptate», et inanibus oblectationibus augent, ut i l l i 
quoqueiEgyptiorumprincipesfeccrunt, quiAbraham 
amissa conjuge, blandiendo, honoribut ac donis a 
maximo moerore avocarc cupiebant. Scriptum f»t 

έχειν δυνάμενον, περιποιείν σπουδαζουσι τ φ ίδίψ 
καθηγητή, κα\ τοΤς εκείνου σπερματισμοΤς ύποφέ-
ρουσιν, Γνα Θεψ μέν ούκέτι, καρποφορή δέ μάλλον 
τψ Σαταν^Ι. ι Τά γάρ βρώματα αυτού, > κατά τδ 
γεγραμμένον, ι εκλεχτά ι* χαταχηλούσαι δέ ώσπερ 
τδν άλόντα τε και ύπολισθήσαντα νούν, ώς άν μή 
πολύ βλέπων είς τδ ελεύθερον, τής ύπ'αύταΐς θητείας 
άποφοιτήσειε. Περιποιούσιν έσθ* δτε τάς έπ\ τοΓς 
γηΐνοις ήδονάς, χα\ οίονείπως καταπλουτίζουσι ταΐς 
είς τδ μηδέν θυμηδίαις, χαθάπερ άμέλει χα\ οί τών 
Αίγυπτίων άρχοντες, τήν σύνοικον άπολλύντα τδν 
μακάριον "Αβραάμ, οϊονεί περισαίνοντες ταΐς τιμαΐς, 

·· Amos νιιι, I I . * Gcn. χιι, U , 15. »· Habac. ι, 16. 
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χαι δώρων προσαγωγαΖς, του λυπείσθαι λίαν άποκο- Α enim : c Abrabam benigne osi s«ai proftler l l tan , ι 
μίζειν ήΟελον. Γέγραπται γάρ, δτι c Και τ φ "Αβραάμ 
ευ έχρήσαντο δι* αυτήν, · δηλον δέ, δτι τήν Σα£(&αν, 
c χα\ έγένοντο αύτφ, πρόβατα τε χα\ μόσχοι, χα\ δνοι, 
χα \ παίδες, κα\ παιδίσχαι, χα\ ήμίονοι, χα\ χαμηλοί· ι 
Πλεονεχτών γάρ ημάς είς τά χαιριώτατα, χαι οίονε\ 
γονής τε χαι εύχαρπίας άποστερών ελευθέρας ό Σα­
τανάς, χα\ ταΐς Ιδίοις ύβρεσι χαϊ άσελγείαις τδν ευγενή 
νουν υποφέρων i x πλεονεξίας, τή τών επιγείων τέρψει 
χαταδεσμεΤ. Διελήλαχε δέ μανίας είς τοΰτό ποτε, ως 
χαι αύτφ τήν πείραν χαθεΐναι τ φ Χριστψ. ι Ά ν -
αγαγών γάρ αύτδν, > φησιν, « Ιδειξεν αύτφ πάσας τάς 
βασιλείας τής οίχουμένης, έν στιγμή χρόνου, χα\ εΤ-
πεν αύτφ δ διάβολος * Σο\] δώσω τήν έξουσίαν ταύτην 
άπασαν, χαι τήν δόξαν αυτών, δτι έμο\ παραδέδονται, _ _ _σ 

χα ϊ φ έάν θέλω, δίδωμι αυτά· Σύ ούν έάν προσχυ- ^ enral omnia ·*. ι 
νήστ^ς ενώπιον μου, Ισται σοι πάντα· ι 

ILAAA. Έ χ ε ι μέν ορθώς. Πλην έρομένψ, φράσον. 
Τίς άν γένοιτο τοίς παθούσιν ή δνησις ήγουν ή έπι-
χούρησις; 

Κ Τ Ρ . θεδς, ώ γενναίε, χαι ή παρ* αυτού χάρις , 
ού μέχρι παντός έφιεΤσα τδν ήσδενηχότα νουν ύπδ 
πόδας είναι διαβολικούς, αλλά υπερασπίζουσα τε και 
εξαιρουμένη, τδν ουδέν έπαμύνειν έαυτφ δυνάμενον. 
Ίδοις δ* ά ν , εί βούλοιο. τουτ\ γεγονδς και έπι του 
προπάτορος "Αβραάμ. Άπειρηκότος γάρ τού δικαίου, 
χαι δρ$ν οϊδυ τε παντελώς ουδέν, μέσος έχώρει Θεδς, 
κσΛ τής Αίγυπτίων άσελγείας τδ γύναιον ήλευθέρου· 
c "Ήτασε γάρ Κύριος τδν Φαραώ έτασμοΐς μεγάλοις 

baud dubium qnin propter Sarram, < et foennrt 
ilH oves et boves, et aaini, et eenri et anctlht, et 
muli e i cameli * · . » Fraude enim sua nos ad lem-
poraria pelliciens, et quodammodo semine ad fetu-
ram HbertalU defraudans Sataaae, et tyrajudca v i 
8uac libidini et intemperaniijB nobilitatem aninai 
subjiciens, rerum lerrenarum oTakctamentis devin-
cit. Quin etiam eo insani» aliquando prorupit, nt 
ipeum quoque Cbristum tentare veritus non sit. 
c Et assamene, > inquit, ι eum, oelendil ei onnia 
regna orbU teme in momento temporis, et dixit ei 
diabolns: Tibi dabo potestatem banc nnhreream, e i 
gloriam eorum, qoia mibi tradita aunt, et cai volo, 
doi l la . Tu igitnr, si adoraveris coram me, tna 

PALL. Recte babet. Caelerum dic, obsecro. lis 
qui in haec mala iDcidemnt, qaodnam levamea, 
qoodve auxiliam exsistere possit? 

CYR. Deus, Palladi, et ejus gratia, qom non 
usqucqoaque permiuit infirmum animnni eub pe-
dibus esse diaboli, sed protegit ac liberat tam qui 
se taeri ac defeudere nullo modo potest. Lieet an* 
tem videre, si velis, idipsam Abrabam patriaYch* 
conligisse : cum enim desperasset vir joslos, ne-
qae animo aliquid effioere posset, medius interve-
nit Deus, qui ab iEgypliorura inlemperantia mnlie-
rem liberavit. c Flagellavit namque Dominue Pha-

χαλ πονηροΤς, κσΛ τδν οίκον αυτού περ>. Σ ά ^ α ς τής ρ raonem Aagellis magnis alqae terribilibos, et do-
γυναιχδς *Αβρσάμ. » Ήφίει δέ ούτω μόλις δβρεως 
έλενδέραν τήν τψ δικαίφ συνφκισμένην. Θεδς ούν 
άρα χαϊ μόνος έξέλοιτο άν έχ τής του διαβόλου χε ι · 
ρδςτδν έναλόντα νουν, χα\ε ίς εύκοσμίαν αύτδν άνον 
οτρέψαι τήν έν άρχαΤς. 

ΠΑΑΛ. Ένδεία δή ούν τή τών άνωθεν αγαθών 
χατωθούμενοι κάτιμεν έσθ% δτε πρδς τά αισχρά χα\ 
βδελυρά. 

Κ Τ Ρ . Ούτω φημί.' 
ΠΑΛΑ. 'Αλλ' Ιστι που πάντως τψ φιλαγάθψ πρέ­

πον Θεφ, τδ μηδεν\ τών τοιούτων έ | ν περιπίπτειν 
ή μ δ ς . 

Κ Τ Ρ . Πρέπον μέν δτι μάλιστα τουτι Θεφ, χα\ θελη-

niiim ejtis propler Sarrani raaran Abrabam M . » 
Quo facto tandem justi bominis conjngem τδχ ab 
injuria liberam dimiait. Deas igitur, et qaidem eo-
lus, captum animam ex diaboli manibas eripere 
facile potest, atque ad honesiatem prisiinam revo-
care. 

14 PALL. Inopia igilar coeleetium bonorom 
depulsi qaandoqae ad tarpes atque exsecrandas 
actiones delabimur. 

CYR. I u sentio. 
PALL. Attamen divinae benignitati congraare 

videior, ηοη penniUere ut is bujoemodi aliqnid 
incidamus. 

CYR. Gongrnit et qnidem maxime Id Deo, atque 
τόν γε , ώ τ ά ν εΓη γάρ άν ήκιστα μέν άγαθδς, φιλ- D adeo Tnl t , Palladi; alioqni minime bonus eeaet, 
Αρατος δέ ού λίαν, εί μή τούτον έχοι πρδς ημάς τδν 
σχοπόν. Παραίτιοι δΐ του παθείν έαυτοΓς ημε ίς , 
•παραθήγσντες είς οργάς τδν τών δλων α^σπότην· 
ένίησι γάρ ούτω πρδς ασθενή τε χαι άνανδρον νούν. 
"Η ούχ\ βοώντος άκουεις δι* ένδς τών αγίων προφη­
τών * f Ιδού έγώ δίδωμι έπι τδν λαδν τούτον άσθέ-
νειαν, χα\ άσθενήσουσιν έν αυτή πατέρες κα\ υίοί* 
γείτων χα\ δ πλησίον αυτού άπολούνται; ι Γράφει δέ 
περί τίνων χα\ δ σοφώτατος Παύλος* « Κα\ χαθώς 
ούχ έδοχίμασαν τδν Θεδν έχειν έν έπιγνώσει, παρ-
έδωχεν αυτούς δ Θεδς είς άδόχιμον νούν, ποιείν τά 
μή χαθήκοντα. ι Τρανώτερον δέ τουτ\ κα\ 6 θεσπέ-

nec aane vir toiU anans, nUi boc erga nos eaeei 
animo. Sed qnod btec nobk acddant, noslra calpa 
eal, qai omnium Dominum ad iram cammoremus; 
quo facto, animum ille nobis ininnum panimqae 
virilem immiuit . An tu minime exaudis rejoe vo-
eem, cum per qaemdam sanctoram prophetanun 
clamat: < Ecce ego do auper popalam bnnc inflr-
roiutem; et infirmabimtiir in illa parentee et filii 
simu), vicinus et proximoa ejas peribont" ? · Scribit 
etiam de qaibwdam vir sapienlieeimns Pamlae : 
c Et 8tcnt non probavemnt Benm habere in notilia, 
tradidit Uloa Deas in reprobam scnsnm, nt fadanl 
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qttat non convenhmtu. » Idipsam nagis perept- Α <κος Ησαΐας καθίστησι, λέγων, ώς έχ προσώπου τών 
a i « m facit Isaiat, dioens lanquam ex peraena ftHo-
wtrolsrael, aut eorutn ccrte qni in peccata lapsi 
esseat : c Ecee to iralus es, et noe peecavi-
BI1I9 % l . » 

PALL. Nurt iyiutr , oteeecro, segnhia atqne 
tnertia decedentes ab oftlcfo, ae peocalie irreti t i , 
conjiciemas culpam in Deom, et ejus iram accnsa-
Bimue, at q i i propter tam peccaverhmis? 

CYR. Itte vero minime calpandus a nobis est; 
id enim esset insamae; sed, cum dicimus : c Τα 
irates ee, ct noe peccavimos, » tale altquid intellr-
girau* : Nisi te benignara babuerimns» Domine, 
nibil erk quod probtbeat qnomintis a paccati ty-
ranoide opprimamnr, propler nostr» natorae i n -
firmilatem, alque ila denique oinnibus realis i o p l l - ^ 
ccmur. 

PALL. Intelttgo qnod dicis, 
CYR. Superna il&qise cora ac proridentia spo-

liati , cum de niraia nostra inertia atqoe ad nequi-
f}an praciphi propensione, pcenx a nobis sumim-
tur, infirmi tum et caplu faciles, el quo non ejus 
generis malo laborare deprebendimur? In promptu 
auiem tibt cst, id aprrte perspicere, lcgcnli Jere-
mire verba. Efferata namqm* Judaeorum mulliludo, 
quaravis admodum abunde lnxuriaret, ac diflhieret 
in aumrna Dei liberaiitate, curo tt bostibue orani-
bos dominaretur, et ad summtim dentqne bumanae 
glorkc verticem pervenissct, 15 durissimam taroen 

υ Ιών Ισραήλ, ήγουν τών ώλισθηκότων είς αμαρτίας* 
ι Ίσου συ ώργίσθης, χα\ ήμεις ήμάρτομεν. 

ΠΑΛΑ. ΤΑρ* ο3ν, είπε μοι , κατα££αθυμουντές 
ημείς του πρέποντος χσΛταΐς άμαρτίαις άλισχόμενοι, 
προσρίψομεν τήν αίτίαν τφ θ ε ψ , καϊ έγχαλέσομεν 
αύτψ τήν δργτιν, ώς δια τούτο ήμαρτηκότες; 

ΚΥΡ. Έπαιτιασόμεθα μέν ουχί, μανία γάρ τούτα 
γβ· φάσκοντες δέ, δτι < Συ ώργίσθης, κα\ ημείς ήμάρ­
τομεν, ι τοιούτον τ ι νοούμεν · 'ύς εί μή τδ σδν έχοι-
μεν ευμενές, ώ Δέσποτα, τδ άπεϊργον ουδέν,τυραν-
νείσθαι μέν ύπδ αμαρτίας, διά τδ τής ημετέρας φύ­
σεως ασθενές, παντι δέ λοιπδν ένένεσΐαι κακψ. 

ΠΑΑΑ. Συνίημι δ φή; . 
ΚΥΡ. Φροντίδος ούν άμα και μήν χαι φειδούς τής 

άνωθεν άπαμφιεννύμενοι, κα\ τής είς άγαν έξιτηλίας, 
κα\ τών είς τδ φαύλον άσχετων άπονευμάτων πρατ-
τόμενοι δίκας, ασθενείς κσΛ ευάλωτοι, κα\ τί γαρ 
ούχτ τών τοιούτων ttp0ωστηκδτες άποδεικνύμεβα; 
Πάρα δέ δή σοι τχυτι καταθεάσασθαι λαμπρώς, τοίς 
Ιερεμίου περιτυχόντι λόγοις. Ιουδαίων μέν γάρ ή 
αγρία πληθύς, καί τοι σφόδρα πλουσίω; ένσπατα-
λώσά τε και ένευρυνομένη ταΓς παρ* θεού φιλοτί-
μίαις, καϊ απάντων κράτησασά τε λοιπδν τών 
έχθρων, διε/άσασά τε λοιπόν είς αύτδ που τάχα ττ^ς 

atque pervicacissimam perfldiaro est meditata. Ita- ^ έν άνθρωποις εύκλείας τδ άνωτάτω, σχληράντε κα\ 
que cum Moysr mambiis tantam nim valedixissent, 
ac sancitas lcges prorsas pro minimo baberent.pne-
cipiti impelu in iBottem alque perniciem fere-
banlur. Sub quercus namque, et populi, et arboris 
frondentis umbra, juxta prophelae vocem aras 
cxslruxerant, el in neraoribus arborum mulliludine 
conaitis, fanis ad dcemonia colcnda conslilutis, illa 
bomn victiRrie et thare, et aik) omni cnltu rencra-
bantur, deos et conservaloV-es, et emnibus ejus 
generis nominibus opera sua appellare non cru-
bcscente^. Quin eliam it> eam &tullUiam perveae-
ruol aliquando, ut jaro impias illas soorum libe-
rorum cxdes sibi gloriae esse pularenl, tantoqne 
ecdere opimam se illis victimam afferre existima-

άθρανστον έμελέτα τήν άπείθειαν. ΜονονουχΙ δέ κα\ 
έ^ώσθαι φράταντες ταΓς διά Μωσέως έντολαΐς, χα\ 
μικρού παντελώς άξιούντες λόγου τά τε θεσπισμένα, 
άπαραποδίστοις έφέροντο (δοπαΐ; είς δλεθρον κα\ 
άπώλειαν. 'Υτ^κάτω γάρ δρυδς, κα\ λεύκης, και 
δένδρου συσκιάζοντος κατά τήν τού προφήτου φωνήν, 
βωμούς άνεδείμαντο, κα\ έν τοις εύδενδροτάτοις τών 
αλσών, τεμένη τοίς δαίμοσι διαπήξαντες, βουθυσίαις 
κα\ λιβανωτοΤς, κα\ τρϊς άλλοις άπασι, καταγεραίρ:ιν 
ήξίουν, θεούς κα\ σωτήρας, καΛ τί γ2ρ ούχ\ τών 
τοιούτιον ούχ έρυθριώντες λέγειν, τά διά σφών τε-
χνουργούμενα; Καθίκοντο δέ μωρίας είς τούτο ποτε, 
ώ ; έν καυχημάτων τάξει λοιπδν ποιείσθαι τάς άν-
οσίους τεκνοσφαγίας, οΓεσθαι δε ώδΛ λιπαρωτάτην 

rent. Neque vero brtra hoe ftnes impiela» fflioram D άνάπτειν τήν θυσίαν αύτοΤς. ΚαΛ ού μ^χρι τούτων 
hrael atetit; scd flagttia flagUiis accumabmtes, et 
i u absturdieeima qosqae praecipites lati, legistato-
rts qiMuitamvis henigni iram i i i ee provocanint . 
Ergo, qeeniara ejus serr i tutem audacieslme i l l i 
f epu le ran i , p e r n i s i t ts ul ab hostibae opprime-
reft tur, et ad n e c e s e a r i a » aliducerentur servi to-
t em, qyia sub ditione Cbalteorum Rabytonioram-
que (uerunt. Qui CIMI , retoetk q u » demi erant, 
veaisaeut, u t i l los captiroe docarent, ac eanetaoi i l -
lam BobilisMtBamque «ubaiy iffeenderent, twm vero 
iis φά oppagnabaotvr v i x tandein aniino insedit 
ut Jeremiam propbetam eomtilereac quia in l s itlios 

τά τήςδυσσεβείας έπράττετο τοΤ; έξ Ισραήλ. Προσ-
θήκην δέ ώσπερ τινά τοίς τολμήμασιν άε\ προσ-
επάγοντες, τήν είς πάν δτιούν τών έκτοπων άχά-
Atvov απόφοιτησιν, ού μετρίως έφ' εαυτοί; χατηρέ-
θιζον είς οργάς , καίτοι χρηστδν δντα τδν νομούέ-
την. Επειδή δέ τήν έπ 1 αύτψ δουλείαν άπεσείοντο 
νεανικώς, μεθίει λο(πδν χσΛ πλεονεκτείσθαι κα\ παρ* 
έχθρων, χαϊ πρδς άναγχαίαν ήδη πως άποφέρεσθαι 
θητείαν, τήν ύπδ Χαλδάίοις φημ\ χα\ Βαβυλωνίοις. 
Οί μέν γάρ, ήκον τά ofxot μεθέντες έξανδραποδισά-
μενοί τε αυτούς, καϊ τήν άγίαν κα\ διαβόητον πόλιν 
έμπρήσαντες, έρεσθαι δέ μόλις έδόκΐι τοίς πολεμου-

*· Roro. ι, 28. " Isai. LXIV, 5. t s Os*e tr, 15. 
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μένβις τδν προφήτην Ίερεμίαν, τδ δποιπερ αν αύτοις ^ mali esset futorus : · Et dixi l , > inqttit, c Jcremlas: 
Ιχτελευτήσειε τδ κακόν. < ΚαΛ είπε,}» φησ\ν, ι Ιερε­
μίας* Ούτως έρείτε πρδς Σεδεκίαν * Τάδε λέγει Κύ­
ριος* Ίδοΰ έγώ μεταστρέφω τά δπλα τά πολεμικά, 
εν οις ύμείς πολεμειτε έν αύτοις πρδς τους Χαλδαίους 
τους συγχεκλεικότας υμάς έξω τού τείχους, είς τδ 
μέσον της πόλεως ταύτης. Κα\ πολεμήσω υμάς έγώ 
έν χειρ\ εκτεταμένη, κα\ έν βραχίονι κραταιω, μετά 
θυμού κα\ οργής μεγάλης. Καϊ πατάξω πάντας τους 
κατοιχούντας έν τή πόλει ταύτη, τους ανθρώπους κα\ 
τά κτήνη Ιν θανάτω μεγάλω, καϊ άπο&ανουνται. > 
Είτα μεβ' έτερα* c Καέ πρδς τδν λαδν, » φησ\ν, 
f Ιρείς τούτον. Τάδε λέγει Κύριος* Ιδού έγώ δέδωκα 

πρδ προσώπου υμών τήν δδδν τής ζωής , κα\ τήν 
δδλν τού θανάτου. Ό καθήμενος έν τή πόλει ταύτη, 

Sic dicetis Stodecia? : H«c dicit Domtarjs : Ecce 
ego converio arma belHca in quibits vos pugnaits 
adversus Chaldaeos, qui eonckieerunt vos extra mu-
rum, in mediaa cWitatis bujas, et debellabo ego 
vo& in raanu exlenta, et in bracbio iort i , cum fu-
rore et ira magna; et percutiam omnes babitaates 
in crvitate bac, bominea et juroenta in raorte ma-
gna, et morientur * a . » Deinde post nonnaJla: c Et 
ad populum, > inquit, « istum dices: Itec dicii Do-
raiaus; Ecoe ego dedi cofam vobis viafli vitae et viam 
mortis : qui mans^rit in civilafte bac, morieter \n 
gladto et in iame, et qui egressas fuerit ut transeat 
ad Cbaidaeos, qui concluseruDt vos, vivet, 10 et ef Η 
anima ejus in apoife, el vivet; ,quia obftrmam faciert 

άπαθανεΐται έν μαχαίρα, και έν λιμφ, κα\ό έκπο- Β meam adversus urbem bane ia mala, el fion in bona; 
ρει^όμενος προσχωρήσαι πρδς τους Χαλδαίους τους 
Ολτγκεκλεικότας υμάς, ζήσεται. Κα\ έσται ή ψυχή 
αυτού *1ξ σκύλα, καϊ ζήσεται. Αιοτι έστήριξα τδ 
πρόσωπον μου έπΙ τήν πόλιν ταύτην είς κακά, κα\ 
ούκ είς αγαθά, κα\ είς χείρας βασιλέως Βαβυλώνας 
παραδοΟήσεται, κα\ κατακαύσει αυτήν έν πυρί. 

•61 ϋ) manus regis Babylonis tradetbr, et inctndet 
aam t g n i ι Intelligis igliuf, si nosiris matefactts 
Deuai offenderimus, fore u i bostium potentiae mieerj 
obfifetere non poeatinus, sed opprimeate nos atque 
invadenle ira divina, servi swaus ex liberis, igne-
bilemque vitaai aique mteerabilem drjcamus. 

Συνίης οδν, δτι ταΐς είσάπαξ φιλοτιμίαις καταλυπούντες Θεδν, έσόμεθα μέν ούχ οίοί τε ταΐς τών 
έχθρων εύσθενείαις άντιπράττειν οί δείλαιοι, έγκειμένης δέ ώσπερ κα\ καταθρωσκούσης ημών τής 
θείας οργής, δούλοι μέν άντ' ελευθέρων έσόμεθα, άκλεά δέ κα\ έλεεινδν διαζήσομεν βίον. 

ΠΑΛΑ. Εύ λέγεις-
ΚΥΡ. Αποφέρει μέν γάρ ό τού θεού νόμος πρδς 

Αμώμητον πολιτείαν τδν τρυφερδν κα\ εύήνιον, λύχνος 
δέ ώσπερ τις έχάστω γίνεται, πρδς τήν τού χρησί­
μου τε καϊ αναγκαίου παράδειξιν, και αίδοΐ μέν τή 

PALL. Recte ais. 
CYR. Eleaun Dei lex facilem .hominetn atque 

obtemparantem ad perfectam viveadi rationem per-
ducit, ac lucemse quodammodo usam coique prav 
bet ad oslendendum quid expediat, quidve neceese 
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πρδς αύτδν ήττώμενος, δ*αβ<ώη τις άν σδκ άδαυμά- sit; quam qui ravecollitHr, is* opteor, non ignobt-
στως οίμαί που, κα\ καθάπερ άγίαν κατοικήσει πό­
λιν τδ Ιρηρεισμένον είς άρετήν, χα\ βεβηκδς είς 
εύλαβειαν. ΕΙ δέ δή τις έλοιτο καθάπερ τινά δρυμόν 
τε χαΛ Ολην εύανθή τε καΛ εύξυλον, είσβάλλειν έτοί-
μως είς τάς κοσμικός ήδονάς, κα\ τέρψεσι ταϊς κατά 
τδ^ν βίον έμφιλοχωρείν, καΧ οίονεί πως είδο>λων έσμδν 
ε ι ς νούν κα\ καρδίαν είσδέχεσθαι τήν πολύμορφον 
ήβονήν, χα\ θυμι^ν τοίς δαίμοσι τους τής αυτού 
προθυμίας καρπούς· τότε δή τότε κα\ σφόδρα είκό-
τα>ς άπολισθήσειεν άν φειδοΰς τής άνωθεν, χα\ ετοι­
μότατη λίαν προσχείσεται θήρα τοις έθέλσυσιν έλείν. 
Πόλεως Ιέ ώσπερ αγίας έξωθούμενος τής έν άρχαΐς 
εΟκοσμίας. κατοιχήσεται λοιπδν ώσπίρ έξ αναγκαίου 
ζυγού, πρδς τδ τοίς κρατούσι δοκούν, χσΑ μακράν 
Παται Θεού, κατά γε τδν τής διαθέσεως τρόπον, μετ-
οικισμδν υπομένων τδν είς Βαβυλώνα, τούτ' έστι, 
τ ά Ιπέκεινα τερμάτων γής αγίας, έν ή γνωστδς ό 
Θεδς, χα\ μέγα τδ δνομα αυτού. Τοιγάρτοι διακεκρά-
γασιν οί τδν ούτω σχληρδν υπομένοντας πόνον, κα\ 
ε ί ς χείρας πεσόντες έχυρών, χα\ τήν παρ* έχείνοκ 
δίαιταν, ώς άνδραποδωδη χαλ οΗιετικήν ού φέροντες* 
< Έ π \ τών ποταμών Βαβυλώνος, έχεΙ έχαθίσαμεν 
τα\ έχλαύσαμεν, έν τ φ μνησθήναι ημάς τήν Σιών. ι 
Νοσεί γάρ οΐμαί τι τοιούτον δ ανθρώπινος νους. 

ΠΑΛΑ. Τδτ ί δήφής ; 

lem vitam Iransiget, et veluti in sancta civitaie, 
nimirum in illa firmilate virtntis, ac stabiKtate 
religiouis babitabil. At vero si quie voluerit se in 
bujus raundi voluptatea tanqoam in nemus qnod-
dam, ac floreatem et arboribus densam silvam, i i -
benlissime eoajicere, et in b«jas vilae oblectameo-
tis yersari, ac mullifonaem voktptatcm, tanquara 
idolorum quoddam examen, in cor alque in ani-
mum admittere, et alacritatis suse fructus daemoniis 
incendere, is vero jore optimo a divino praesidio 
excidet, ei ut paratiseiraa praeda capere volentibus 
proposita erit, exputeusque ab ea qua inilio pra~ 
dilus crat morum boneatale, tanquam e sancla 
civilatc, neceesario servUutis jogo ad imperan-
tium arbilrium descendet, ei longe erU a Deo, ac 
juxta moralem inlelligentiam transiereUir Babylo-
nem, id est, ultra terimaos terra illius sanctie in 
quanotus est Deos, et aaagnujn nomeii ejus u . 
Itaque clamabant i i qui tam gravi SBTUIBIMI pro-
mebaatur, et in ditionem bostium veuerant, et illam 
apud eoe manuonem tanquaia manoiptis dignam 
atqoe servikm aon ierebant : % Super flumina Ba-
bylonis illic sedimna et flevimus, dum recordare-
mur i o i , Sion " . > Hujusmodi namque male, niai 
fallor, laborat bmnanas aoiiaus. 

PALL. Qaonam tandem? 

u ier . xxi, 5, 6. u Ibid., 8-10. " Psal. ixxv, 2. *· Psal. cxxxvi, 1. 
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CYR 
soni in manu, coDcapitceoda, neqoe admodum ea 
expetk qwe tant in ejoe poteeute c iu . 17 At, si 
qoa facU faerit io atteram partem inclinatio, et 
oniamentis, quae babebat, minorari contigerit v 

tnnc vix tandem in malis iDtelligit, omnibng v i r i -
buf reeistendum, neqne ad exiremam neqae in -
•altai locum dandum faisie, ae in discrimen ee 
eonjiceret. 

PALL. I u est. 
CYR. Necessariam est igitar , et sapieutia» ple-

nnm f et io primit atiliseimam, pnectdere matoram 
eaosas, et coact» senrttatU aditum praecludere, et 
ea stjmmo studio declinare, qute, t i experiri con-
tigerit, in omnibui malis Tersabimnr. 

PALL. l u t e r e s babet. Β 
CYR. Ac si divina nobis ira neeeaeari» tenritrjtta 

jagum imponator, adeo nt in reprobum sensora 
deacendendam s i t , obeistere qoidem baud facile 
fnerit. Illud tamen dtxerim, expedire vel meminieee 
folum, ex quibus in qnae declinaverhnae, atque 
acerbe dellere tum nostram incoriam, tum superni 
erga noe auxilii inopiam : c Dlanamqae tristitia 
qoae secandum Deam ett, poenitentiara in salotem 
impoenitcndam operatur » Sed ei nobie divina 
ira non immineat, atque liberam sit et velle, et 
quod visum fnerit, facere, et illam in utramque 
partam propensionem, ad malum, inquaro, et ad 
bonum, solutara ac liberam et ab omni penitos 
coactione alienam retinere liceat, cavendas est stre-
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Segnif eu et tapinos fere ad ea bona quse Α ΚΥΡ. Τφθυμος μέν γάρ χα\ άναπεπτωκώςάεί πως 
έστ\ν «Ις έπιθυμίαν τών έν χερσίν αγαθών, έφίεται 
δέ ού λίανώνπερ άν Ιχοι τήν έξουσίαν. ΕΙ δέ δή τ ι ς 
γένοιτο μετάκλησις έπι θάτερα, χα\ ών άν Ιχοι λαμ­
πρών ήττάσθαι παρή, τότε δή μόλις αισθάνεται π α ­
θών, δ παντί δή σθένει διακρούεσθαι έχρήν, χα\ ού 
διά πείρας ήχειν έ?ν προαναιρούντα τήν Ιφοδον. 

ΠΑΑΑ. "Αληθές. 
ΚΥΡ. ΆναγχαΙον οδν άρα» χα\ σοφδν, ;-*Λ τών 

δ τι μάλιστα λυσιτελεστατων τδ προαναιρεΐν εύ μάλα 
τά μοχθηρά, χα\ της άβουλήτου θητείας τήν έφοδον, 
χα\ προαπονεύειν πειράσθαι γοργώς τά, ών εί γά-
νοιτο πρδς πείραν έλθείν, έν παντ\ κεισόμεθα καχφ. 

ΠΑΛΑ. νΟδε Ιχει. 
ΚΥΡ. Κα\ εί μέν έχ θείας οργής δ της αναγκαίας 

δουλείας ήμΐν έπιφέροιτο ζυγδς, χα\ μήν χα\ τδ δεϊν 
είς άδδχιμον χαθιχέσθαι νούν, άντιφέρβσθαι μέν οδ 
fkjbv. Φαίην δ* άν είναι χρήσιμον, χάν γούν τδ δια-
μεμνήσθαι μόνον έξ οίων είς οία μεταχεχλίσθαι, χα ϊ 
χχτολοφύρεσθαι πιχρώς τήν παράβλεψιν, χα\ τής 
άνωθεν έπιχουρίας τήν σπάνιν - c Ό γάρ χατά βεδν 
λύπη, μετάνοιαν είς σωτηρίαν άμεταμέλητον κατερ­
γάζεται. * θείας δέ ήμΐν ούχ άπηρτημένης οργής, 
αλλ* ένδν έπ ' εξουσίας έλέσθαι τε χα\ δρ$ν τδ δοκούν, 
χα\ τήν έπ ' άμφω 0οπήν, τήν τε είς τδ φαύλον, 
φημ\, χα\ τήν είς τδ άγαθδν, άνειμένην πως έτι καϊ 
άχαταβίαστον παντελώς διαχεχτήσθαι παρδν, παραι-
τητέον γεννικώς τδν ώς έν φαυλότητι μαλακισμον. 

nae iile in neqmtta langtjor, ae repeUendae, ni c οΐμαι δέ δεΤν άποσείεσθαι φιλεΤν τάς έπ ν έχθροίς 
ήδονάς, χα\ τδ ύπδ χείρα πράττε ι ν έχθρων, ο! χαταρ-
χειν λέγονται τού αίώνος τούτου. Κάν εί προσίοι τδ 
τυχδν ευημερίας ούχ άμοιρούν, ευημερίας δέ φημι 
της έν χόσμω τετιμημένης, είς αίσχρδν γάρ πάντως 
χα\ άκαλλές καταστρέφει τέλος. 

fallor, voluptatee, ab hostibus oblalae, viUndumqne 
ne in hoslium ditione eimos, qoi bujas mandi 
principes eete dicuntar; etlaiosi alicui fortasse para 
aliqua felicilatit adsit, felicitatie, inquam, illioe, 
quae in mundo boc inagna poUtar quidem, sed 
turpem omnino exitam atqoe deformem habei. 

PALL. Quo tandem modo? 
CYR. Viene at veteram exempla samamus? 

PALL. Maxime. 
CYR. Cum faine conflcerentur omnee fere homtnes 

Π ΑΛΛ. Πώς έφης; 
ΚΥΡ. Βούλει λέγωμεν έξ αρχαίων έλόντες παρα­

δειγμάτων; 
ΠΑΛΑ. Κα\ μάλα. 
ΚΥΡ. Λιμού χατατήχοντος τους ανά πάσαν, ώς 

qoi, ut in summa dkam, ubique terraram erant, D ^πος είπεϊν, τήν γήν, χαθιχέσθαι πρδς Αιγυπτίους 
•isum est flliis Jacob in iEgyplam descendere : 
erant autem adoleecentet nuroero decem. Id autem 
cnjuj gratia peregrinalionero eascipiebant, erat ot 
coeroerent escas, prreterea nibi l . Postea vero qaam 
ejus rei corapotesfacli tont, atque agniti jam, qnod 
fratres eseent Josepb, qai tom framenta vendebat, 
etprincepierat terrae iEgypti, rem geetara auribus 
accepitPbarao, tE td ix i t , ι inquit, c Pbarao Joseph: 
19 Dic fratribus loie , Hoc facite : Implete saccoe 
vastrot, et abite in terram Chanaan, et accipientes 
ptftrem vestrum et substantiam veetraro, venite 
ad me, et dabo vobit ex omnibue bonis jEgyptl, et 
comedetis roedollam te r r» . Τα aulem praecipchaec, 
ut acciplant plaustra de terra/Egypti libcris veslris 

τους έξ Ταχώδ έδόχει, νεανίαι δέ ήσαν τδν αριθμόν 
που δέχα, χα\ δ τής αποδημίας σκοπδς, τδ έχπρία-
σθαι τροφάς, χα\ έτερον ήν ουδέν. Επειδή δέ ήκον 
είς τούτο χα\ χατεγνωρίζοντο λοιπδν ώς αδελφοί, σιτο-
δοτούντος τότε χα\ έξάρχοντος τής Αίγυπτίων τον 
Ιωσήφ, είς ούς τδ πραχθέν έδέχετο Φαραώ, c Κα\ 
είπε, ι φησ\, ι Φαραώ πρδς Ιωσήφ* Εΐπον τοίς 
άδελφοίς σου* Τούτο ποιήσατε * Γεμίσατε τά πυρεία 
υμών, χα\ απέλθετε είς γήν Χαναάν χα\ παραλα-
βόντες τδν πατέρα υμών, χα\ τά υπάρχοντα υμών, 
ήχετε πρδς μέ, χα\ δώσω ύμίν πάντων τών αγαθών 
Αίγύπτου, χα\ φάγεσθε τδν μυελδν τής γής. Συ δέ 
Ιντειλαι ταύτα, λαβείν αυτούς άμαξας έχ γής Αίγύ­
πτου, τοίς παιδίοις υμών χαϊ ταίς γυναιξί, χα\ άναλα-

" HCor. vn, 40. 
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βοντες τδν πατέρα υμών παραγίνεβθε, χα\ μή φεί- Α el uxoribus, et tollentes patrem vestrom venite, et 

ne parcalig ocalis eupeUeclilibus vestrig, quia omiiia σησθε τοΙς όφθαλμοίς των σκευών ύμων * τά γάρ 
πάντα αγαθά Αίγύπτου ύμΓν έσται. ι Ό μέν ούν τής 
Αίγυπτίων ηγούμενος αύτοΐς άνάπαυλαν καϊ τρυφή 
καταπιαίνειν εύ μάλα χατεπηγγε(λατο, καϊ μήν καϊ 
άμαξας έχαρίζετο, χαταλεαίνων οΤμαί που τοΤς. 
δκνούσι τήν κάθοδον. 01 δέ πανοικί, κατέβαινον ευ­
θύς, τήν πρόσκαιρον τών εδωδίμων άπόλαυσιν, ούχ 
οίδ* δπως προτετιμηχδτες γής τε χα\ χώρας δοθείσης 
παρά θεού * ήν γάρ δή που παρά πολύ χρείττδν τ ι 
καϊ άμεινον τδ έχείνην νέμεσθαι, εί χα\ σύν βραχεί 
τδ χρήμα χατωρθούτο πόνφ. Επειδή δέ ήχον είς 
ΑΓγυπτον, φόντο μέν Γσως χαϊ διαδράναι λοιπδν 
τούς-οΓχοι πόνους, οίς χαϊ τών παραυτίχα τερπνών 
ή αΓ«σθησις ήδεΙά πως ήν αύτοΐς. Διέρποντος δέ του 

bona JSgypti vobis erunt * · . > Itaqae jEgyptiorum 
prinoeps big otium et volopUtes affluentiseime prse-
bitorara se pollicebalur; plauslra qaoque largieba-
tor, ut Utos, ut polo, reformidantes ad degcenden-
dum aDkiret. Hi vero cum oniversa familiastatim 
descenderunt, temporariorum ciborum ugum ra-
tione nesdo qaa, terrae regioaique a Deo datx 
praeferentes : nralto aamqua meliag atque utilius 
erat ex illa eibi paslom qtuerere, quamvis non 
sine aliquo labore id effici posset. Postea vero 
quam in iEgyptum venerunt, putabant se fortasse 
jam effbgisse labores quos domi babaerant, cratque 
Hlis presenlium voluptatum sensus perjucundus. 

χρόνου, τδν άχλεά τής δουλείας δποτρέχει ζυγδν, ή 6 Sed inteijecto tempore moltitudo illa jam inde a 
&νω>θέν τε χαϊ έχ πατέρων ευγενής χαϊ ελευθέρα 
πλτ|θύς. Ούχουν εί προσείη μετ' ευημερίας χοσμιχής 
τδ προσπίπτειν είς τά αίσχίω, πσραιτητέον, ώ τάν 9 

είπερ- έστί παρ" ήμΐν έν λόγω τδ ελεύθερον, βδελυρόν 
τε χαϊ άπηχθισμένον τδ όουλοπρεπές χρήμα τε χαϊ 
φρόνημα. 

HAAA. ; Άριστα !φης. 
Κ Τ Ρ . Τί δέ, ούχ! κάκεΐνό φαμεν, ού μετρίαν ώς 

γέ μοι δοχεΤ τοίς άρτίως ήμίν είρημένοις συνωδίνον 
τήνδνησιν; ^ 

ΗΑΑΑ. Τδ πο ί τ ί φής. 
ΚΥΡ. Ταψάκης δ Βαβυλώνιος τών "Ασσυρίων 

στρατηγός, αριθμού χρείττονα δορυφόρων ποτέ πλη-

suis majoribug ingenua ac Hbcra, rude gervitutig 
jugam gubiit. Igiiur mundana felicilae, cui adjun» 
ctus est ille ad turpiora lapsus, respuenda esl, 
Palladi, gi quam rationem libertatig babemus, ei 
aervitotis et rem et sensum cxsecramur atque aver-
samor. 

PALL. Optime d i i i s t i . 
CYR. Quid vero probibet quominns illud quo-

qne dicamug, qaod, ut mihi quidem videtur, non 
mediocrem gimnl com iig qiue modo diximns u t i -
litatem continet ? 

PALL. Qutdnam illad est f 
CYR. Rapgaces Babylonios, Assyriorom dux, 

multitadinem militum innumeram contraxerat, 
θύν έπεσύρετο, ήχέ τε πολιορχήσων, μάλλον δέ, χαϊ ^ veneratque oppugnaturus, imo vero, ut ipse pu-
λ/αν άμογητί, πάσαν έχ βάθρων αίρήσειν ύπειληφώς 
τήν άγίαν πόλιν. Είτα προεσάλευε τών δπλων τήν ούχ 
άμελέτητον αύτφ, χατειθισμένην δέ σφόδρα χατά τού 
θεού γλωσσαλγίαν. Μυρία δέ δσα παλίμφημα λέγων, 
«ροαεπεφώνει τδ τελευταΐον τοίς τήν άγίαν οίχούσι 
πόλιν* c Τάδε λέγει δ βασιλεύς "Ασσυρίων Εί βούλεσθε 
εύλογηθήναι, πορεύεσθε πρός μέ, χαϊ φάγεσθε έκα­
στος τήν άμπελον αυτού, χαϊ τάς συχάς αυτού, χαϊ 
πίασθε ύδωρ του λάκκου υμών, έως άν έλθω, χαϊ 
λ*6ω υμάς είς γήν, ώς ή γή υμών, γή σίτου χαϊ 
οΓνου χαϊ άρτων χαϊ αμπελώνων, ι 'Λθρει δή ούν δτι 
χ α ϊ αύτδς επαγγέλλεται τήν έπ* άμπέλφ τε χαϊ συκή 
τρυφήν τε χαϊ τέρψιν προσετίθει δέ, δτι c Καϊ πίεσθε 
ooVup του λάχχου δμών. » 

ΠΑΛΑ. "Αλλά τί άν βούλοιτο ταύτα δηλούν, t l 
•πρδς θεωρίαν άγοιτο τήν πνευματική ν ; 

ΚΥΡ. Κατά διττδν οΐμαι τρόπον ή τής φαυλότητος 
άν ήμίν άποπεραίνεται δύναμις. "Η γάρ ταις θύρα­
θεν ήδοναϊς, ή ταΐς έμφύτοις χαϊ έν ήμΐν, ύπδ τε 
σφών αυτών, χαϊ μήν χαϊ έτερων, έντρυφ$ν άναπει-
Βόμενοι, πρδς πάν δτιούν τών άπηχεστάτων, διωλι-
σθηκότες άλοΐεν άν, οί πρδς άμαρτίαν εύκολοι. 
Έχδείξε» δ* άν χαϊ τούτο ήμίν ώς έστιν αληθές, 

του Σωτήρος δ μαθητής, ώδίπη λέγων, ι "Οτι πάν τδ έν 
τ φ χόσμφ, ή επιθυμία τής σαρχδς, χαϊ ή επιθυμία 

tabat, noDo negolio sanctam civftatem cx irais ec-
dibas evertumg : deinde antequam tela conjiceret, 
nimium exercitatam el familiarem blaspbemiam 
adversue Deum vibravit. Ilaque cum mul l a male-
dicta conjecieset, ad extremnm illis verbis eU 
allocutag eogqui in gancta civitate babitabant: 
c Hsec dicit rex Aggyriorum : Si vultis benedici, 
egredimini ad me, et comedite unuequisque vilem 
tuarn, et ficas guas, et bibile aquam de cisterna 
vegtra, 19 quougque veniam, et trangferam vos in 
terram qua? egt, gicol terra Teatra, terra framenliei 
vini , el panam et vinearum M . > Yide igilur el 
boDC polliceri gab vite et flca volaptatem alque 
oblectationem. Rlud porro adjecit, c Bibite aquam 
de laca veslro. » 

PALL. Sed qoidnam ba*c gibi voltint, si ad 
gpirilualem contemplationem trangferantur? 

CYR. Doobus, ot arbitror, modig nequitiae vig ln 
nobig perficitur. Aut enim externis voloptatibua, 
aot insitis atqoe in nobis baerenlibus, homines ad 
peccandum facileg vel goa sponte, vel ab aJiis ad 
oblectationeg percipieudag persuasi, ad absurdis-
gima qoa?que lapsi esse deprehendontur : idque 
verum esae ille Salvaioris noelri diacipulus oslen-
dit his verbig : c Omne quod cgt in mundo, aut 
concupigcentia carnis est, aut concupiscentia oct> 

* Gcn. XLV, 1 7 · » . *· IV Reg. XYIH, 51, ; lsa. xxxvi, 16, Π . 
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aolem Tolopiaies aique adre&litiae obkcUUooes « c 
tsnt qaae ocnlorum seosa perapianlar. Dmlias 
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S. CYRILLI ALEXAMHUNl AHCtHEP. ttt 

> Insita nanqet esi ct Λ τών οφθαλμών, χαϊ ή αλαζονεία του β«ον. * Έ μ φ ο -
τος γάρ καϊ έν ήμΐν αύτοίς έ££*ζωμ£νη χαι μένουσα 
τής σαρχδς ή επιθυμία, νόμον & αυτήν αμαρτίας, 
χαϊ ό θείος ήμΐν «ονόμαζε Παύλος, ένοΛΧούντα τοίς 
μέλεσι τής σαρκός. Τέρψεις όε χαι ήοοναί θύραθεν 
τε και είσχεποιημέναι, τά α ό μ μ α τ ω ν , θαυμάζεται 
γάρ τά έχ πλούτου oV οφθαλμών, χαϊ μήν χαϊ εν-
ιματίαι, χαϊ τά οίς άν προσκίοιντδ τίνες, ώς ήοίστην 
έχοιεν τήν άεόλαυσιν, ψηφον αύτοίς ούχ άγεννη 
δωρούμεχ*. Ούκοϋν, άμπελος μέν χαϊ σνχή, τής 
έξωθεν τε χαϊ ε ίσπε ποιημένης τέρψεως τε χαι τρνφης 
εΐεν άν είς τύπον ομού των έν χόσμω πραγμάτων τδ 
πρόσκαιρόν τε χαϊ εύμαραντον άστείως χαταδεν-
χνύουσαι, χαϊ συν τψδε τδ γλυκύ μετά τού σχοτοΰν 
είωθότος. Τρυφή μέν γάρ άπααα κοσμική, γλυχείχ» 

iaeteganler osteadanl : eteoim niiwdaiia volupias Β μέν έχει τήν παραυτίχα μέθεξιν, σχοτεί δέ δή λίαν 
omnis dulcem babet ad praesens soi percepliooein; 
sed froentem obcaecal, el grafiler inebrial A l 
vcro laais figura est insitorora tn nobis motoiini; 
oeqoe eoim adfeotitii sont bi umiliter alque i l l i , 
sed ία nobts velut e foole nuuunt, cum ex ipsa 
Dostra carne acaturiant. Haram igilur oauuan 
tam nataraliam qaam advenliliarmm Toloputpm 
liberaai nobis perceplioz^m, affluetrtiwmaffiqoe 
oblecutioaem fore inquiuDl illa? Deqaissims po-
testates, si coDtineniia Tideiicel, velat sancu aAqa^ 
firmissima civiute relicta, ad regem Babyloois, 
qoi figura esi SaUna?, nos coatulerimas. llaqae 
{Upsaces qoidem indulgere illis praeseatem vohH 
piatem, eique se adjectaram 2 0 P Q U ^ c * ^ a » l i r * &i ad 

χαϊ έχμεθύσχει δεινώς τδν είσδεδεγμένον αυτήν. 
Είχων Οέ δ λάχχος τών έμφυτων τε χαϊ έν ήμιν χ ινη-
ματ ων. Ού γάρ είσπεποίηται ταυτί χαθάπερ έχείνα, 
πηγάζει δέ ώσπερ έν ήμιν, έξ αυτής άναβρύοντα τής 
σαρκός. Τούτων ούν απάντων φυσικών τε καϊ έ χ -
ακτών, έλέοθέραν ήμΐν τήν μέθεξιν, χαϊ πλατειαν χο-
μιδή τήν άπόλαυσιν, έσεσθαί φασιν αϊ πονηραΐ δυ­
νάμεις, εί χαθάπερ άγίαν χα\ άκατάσειστον καταλε-
λοιπότες πόλιν, τήν έγκράτειαν, προσχωρήσαιμεν 
τψ βασιλεΐ Βαβυλώνος, δς ήν έν τΰπω τού Σατανά. 
'Λλλ' δ μέν Ταψάχης, τδ παραυτίκα τερπνδν, άνει-
ναί τε αύτοίς καϊ έπιδώσειν έπηγγέλλετο προσχε-
χωρηκόσι τοις Βαβυλωνίοις. (Η δέ ούκ έπείθοντο 
φρονούντες ορθώς, έψεται γάρ πάντως τφ θέλειν 

Babylonio* defecissent: a t i l l i curasaperenU minime ^ έλέσθαι τά κοσμικά, τδ χρήναι πεσείν είς άνεθέλητον 
id sibi persuaderi possi snnt. Qui eoim nandanas δουλείαν, χαϊ έν δορυχτήτων γενέσθαι τάξει, 
voluptates voleos seclatur, eum vel nolenlem oportel in &erritaicm iacidere, et in caplirorum na-
mero censeri. 

PALL. Vera dicis. Sed hoc mibi diclam Telim, 
qaomodo de Unlis malis eripi possimas. 

CYR. Qaoaam alio modo, nisi i l i i priori conlra-
rio? Nam com uoetraram τοίααΐαίαιη moraentis ad 
•iUun tarpiter ageadam propenderemus, et iliam 
perfecUe vitae eleganliam abjecissemus, ad ignobi-
lem ac servilem animam prolapsi somus, cum sola 
ea quae super terram soat saperemus, atque om-
nibos modis carnis voluptotibus iocumbererous. 
Itaque pcrmisit Peu* u l in reprobum senspoi de-
laberemor. 

PALL. Contrario igilur cursu nobis esi ad Tirtu-
iem remeandaui ? 

CYR. Et quidem aulla inlerposila mora, Palladi, 
ita ut nobis muadanam banc vilam non esse cx-
peteodam ducamus, juxta i l l ud , quod est a Paulo 
praclare diclum: c Moriui enim eslis, el vita veslra 
abscoadita est cum Chrislo ία Deo **. » Sed polius 
eo desiderio ardeamus, nomea ut noslrum ia coelis 
describatur, patriamque noslram aiqoe civitatem 
illam supernam aestimemus, clamemosque ad Deum : 
ι Remiite mibi, qoia advena ego sum io terra, ei 
peregriaas, sicut oaiaes palres mei **. > Nam qui 

ΠΑΛΑ. 'Ατρεχής ό λόγος. Τίς δ* άν γένοιτο τούτων 
ή λύσις, ώς ήδιστα άν έρομένφ φράσον. 

ΚΥΡ. Τίς δ* άν έτερα παρά τήν έναντίως έχουσαν 
τή ίτρώττ] καϊ έν άρχαΐς; Τοπαίς γάρ ίδίων άπο­
νε ύο ντε ς θελημάτων, έπΙ τδ βιούν έθέλειν αίσχρώς, 
χαϊ τής άμωμήτου πολιτείας τήν άστειότητα παρ· 
ωθούμενοι, πρδς άγεννη χαϊ άνδραποδώδη πεπτώκα-
μεν νούν, μόνα φρονούντες τά έπ! τής γής, χαϊ ταίς 
τής σαρκδς ήδοναίς δλοτρόπως έγκείμενοι. Ταύττ^-
τοι λοιπδν καϊ χατολισθείν ημάς ήφίει θεδς, είς άδό-
κιμον νούν. 

D ΠΑΛΑ. Παλινδρομείν σ3ν άρα πρδς άρετήν άναγ-
καΐον; 

ΚΥΡ. 'Αμελητί γε, ώ τάν, ούκ έφιεμένους έτι τής 
έν κόσμφ ζωής, κατ" έκεϊνό που πάντως τδ διά τής 
τού Παύλου φωνής είρημένον ορθώς- c 'Απεθάνετε 
γάρ, καϊ ή ζωή υμών κέκρυπται συν Χριστψ έν τψ 
θεψ. ι Δεδιψηκότας δέ μάλλον τήν έν ούρανοίς άπο-
γραφήν, καϊ οιονεί πατρίδα καϊ πόλιν τήν άνω 
πεποιημένους, και άνακεκραγότας εύ μάλα πρδς 
θεόν ι 'Ανες μοι δτι πάροικος έγώ είμι έν τή γ^ , 
καϊ παρεπίδημος, καθώς πάντες οί πατέρες μου. » 
Ό γάρ τοι περίπατων έπΙ τής γής, χαϊ λαμπρδν έν 

·· I Joan. ιι, 10. · 1 Rora. vn, ·» Coloss. ιιι, 5. ·» Psal. xxxvui, 14, 13. 
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ούρανοΐς τδ πολίτευμα Ιχων πάροικος τε κσΛ παρ· Α in terris ambuJat, pneclarara autcm conversatio-
επίδημος αληθώς έξ αυτών άν είκάτως φαίνοιτο τών 
πραγμάτων. Κα\ γούν τοΰ Σωτήρος δ μαθητής τούτο 
ποιείσθχι κελεύει, χα\ ημάς αυτούς αύχημα περι­
φανές τε χα\ ευπρεπές, ώδί πη λέγων· ι Άδελφο\, 
παρακαλώ ώς πάροικους κα\ παρεπίδημους άπέχε-
σθαι τών σαρκικών επιθυμιών, αϊτινες στρατεύονται 
χατά τής ψυχής, ι 

ΠΑΛΑ. *Αρ'ουνάρκέσειε πρδς χατόρθωσιν αρετής 
ή τοιάδε διάθεσις, τδ καταλήξαί φημι τών σαρκικών 
επιθυμιών; 

ΚΤΡ. ΕΙ προσγένοιτο σοφώς κα\ τά έκ τής ετέρας 
επιεικείας, δήλον δέ δτι τής πνευματικής. Γέγραπται 
γάρ· · Πλατεία ή εντολή «ου σφόδρα, ι " f l ούχίδιττδς 
άν ήμΐν δ μολυσμδς, ψυχής τε κα\ σώματος; Έπεσθαι 

nem babet in coelis, is demum advenael peregri-
DUS ex ipsis rebus plane comprobatur. Itaque Sal-
vatoris uostri discipulus id tanquam praeclarum 
atquc gloriosuiu putarc nos ipsos jubct bis verbis : 
t Fratres, obsecro, tanquam advenas ct peregrinos, 
abstinere vos a carnalibus desideriis, quae mililant 
adversus aaimam M . > 

PALL. Num igitur, sic affeclum esse, id esl, a 
carnalibus concupiscentiis cessavissc, satis est ad 
virtutem prseslandain ? 

CYR. Siquidem haec quoque sapiepter accesserint, 
quae ad illam alteram roorum probitatem, spiri-
lualem neaipe, spectant. Scriplum est enim : 
ι Laturo mandatum tuum nimis β β . ι Quid? Nonnc 

•Βείν οίηθείην άν, κα\ λίαν βίκότως, τοις κχταμιαί- ^ duplex est in nobis inquinamentum, animae, i n -
NSIV εΐωθόσιν, Ισόπαλη τε κα\ Ισουργά τά διασμήχείν 
εΐωθότα. 

ΠΑΛΑ. Όρθώςέφης. 
Κ Γ Ρ . "Ώσπερ ούν ά μέλει διττδς δ £ύπος ψυχικός 

τι κα\ σωματικός, ούτω κα\ ή διακάθαρσις ψυχική 
τε καϊ σωματική γένοιτ' άν είκότως. Πλήν δτι τδ 
παροιχίαν ήγείσθαι, φιλείν τήν έν κόσμφ ζωήν, τοίς 
τήδε διακειμένοις ούκ άχερδές άταλαιπώρως ίδίϊν, 
εΓπερ Ιλοιτό τις είκόνα τού πράγματος ποιείσθαι τδν 
Αβραάμ, πρδς δν εΓρηται παρά θεού* ι Έξελθε έκ 
τής γής σου κα\ έκ τής συγγενείας σου, κα\ έκ τού 
οίκου τού πατρός σου. Και δεύρο είς γήν, ήν άν σοι 

qaam, ac spiritus? Igitur aequissimura essc arbi-
tror ut iis quae inquinare solent aequalia ac paria 
succedant, qux abstergendi vires babeant. 

PALL. Rccte dicis. 
GYR. Ut igitur duplex est macula, animi et corpo-

ris, sic item purgalionem 21 aliam animac, aliam cor-
porisessc, convenientissimum est. Caeterum boc ip-
sura, nempe prasentem viiam incolatum putare, iis 
qui ila sunt affecti, non esse inutile, perfacile vidcri 
poiest, si cui placuerit in Abrabam ejus rei imagi-
nem intueri, cui dictum a Deo est: « Exi de terra 
tua, et de cognatione tua, el dc domo patris tu i ; 
et veni in terram quam monstravero t i b i , ct fa-

δειξω, χα\ ποιήσω σε είς έθνος μέγα, κα\ ευλογήσω ciam le in gentem magnam, et benedicam t ibi , et 
σε, κα\ μεγαλυνώ τδ δνομά σου, κα\ έση εύλογητδ^, 
χαέ ευλογήσω τους εύλογούντάς σε, κα\ τους κατ-
αρωμένουςσε καταράσομαι, κα\ εύλογηθήσονται έν σοι 
πάσαι αϊ φυλα\ τής γής. t Συνίης δπως ούκ έκ γής 
τε και οΓκου μύνον, αλλά καϊ έκ τής συγγενείας, κα\ 
μήν καϊ έχ τού οίκου τού πατρδς άπαίρειν έ κέλευσε ν, 
ήκειν τε είς γήν, ήνπερ αύτδς έχδείξειεν δ καλών; 

ΠΑΛΑ. 'Αλλά τ ίδήτούτο έστιν; 
ΚΥΡ. ΕΙτά πως ούκ εναργές, δτι θεού καλούντος 

είς ακόλουθησιν, δήλον δέ δτι τήν πνευματικήν, χα\ 
τής έν κόσμφ ζωης, φημ\ δέ δή πάλιν τής έν ήδοναΐς 
χα\ φιλοσαρκίαις, ούς άν έλοιτο τιμφν, έξέρπειν 
έθέλοντος, άπόπληκτον κομιδή, τδ ήγείσθαί τι τού 
τοιούδε άμεινον; Καταλογιζέσθω γάρ ώς ουδέν πα-

magnificabo nomen tuum, et eris benedictus; et 
benedfcam beaedicenttbus t i b i , et malcdicentibus 
libi maledicam; et bcnedicentur in te oinnes t r i -
busternB»*. > Intclligis igitur quod nonexterra et 
donio solum, sed etiam ex cognatione, atque adeo 
ex domo patris discedere jussit, et venire in 
terram quam ipse, qui vocabat, ostenderetl 

PALL. Sed quidnaro boc sibi vnll? 
CYR. An vero, cum Deus nos ad sequendum se 

vocet, haud dubium quin spiritualiter, cumqoe 
eos quos i l l i honorare placuerit, ex mundana viia. 
roluptuosa, inquam, et carnfts desideriis dedtta, 
exire velit, negari potest qain aperte stoltissimam 
sit quidpiam putare buic lantae rei esse preferen-

τρίς τε και. γένος, κα\ οίκος πατρδς, κα\ τών έπι- ^ dum? Imo vero pro nihilo habeator patria, gentrs, 
γείων ή κτήσις. Τοιγάρτοι κα\ αύτδς δ Σωτήρ πρδς 
τήν Ισην ημάς άνδρείαν έ κάλε ι, λέγων* ι Ό φιλών 
πατέρα ή μητέρα υπέρ έμέ, ούκ έστι μου άξιος. κα\ 
δ φιλών υίδν ή θυγατέρα υπέρ έ^έ, ούκ Εστι μου 
άξιος* καϊ δς ού λαμβάνει τδν σταυρδν αυτού, καϊ 
ακολουθεί οπίσω μου, ούκ έστι μου άξιος. > Προσ· 
ετίθει δέ * ι Κα\ πάς δστις άφήκεν αδελφούς, ή αδελ­
φός, ή πατέρα, ή μητέρα, ή γυναίκα, ή τέκνα, ή 
αγρούς, ή οίκίας ένεκα τού ονόματος μου, πολλαπλά-
σίονα λήψεται, χαϊ ζωήν αΐώνιον κληρονομήσει. » 
"Η γάρ ούχ\ τής είς άκρον εύσθενείας τής έν Χριστφ 
νοούμενης έργον είναι φής, τήν ούτω λαμπράν κα\ 

domus patris, ipsa denique terrenarum reruni pos-
sessio. Itaque etiam ipse Salvator ad similera nos 
animi forlitudinem vocabat, dicens: c Qui aroat pa-
trem aut matrem super me, non est me dignas; ei 
qui amat filium aut filiam super me, non esl mc 
dignus; et qui non accipit crncem soam, et sequi-
lur me, non esl me dignus 1 7 . > Adjecil ellam i l -
lud : € Et omnis qui dimiserit fratres, ant sorom, 
aut patrem, aut malrein, aut uxorcm, aat iilios, 
aut agr;os, aut domos propter nomen raeora, ceirtu-
plum accipiet, et vitam aelernam possidebitM. » 
Quid ? Non summae fortitudinis, Hlias, inquam, qtua 

• v I Pelr. u , t l . ·« Psal. cxvui, % . »«Gen. xn, 1-3. · Τ Matth. x, 37, 38. »· Mattb. xix, 29. 
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io Cliristo est, opus esse confiierts, hanc adeo prae- Α περίοπτον ανδρεία ν, ή παρ* ©ύδέν ήγεΤται ταυτί ; το 
claram, spectatamque Tirtulem, qiuenibili pendat 
bxc omnia; sequi autem Chrisium, plurimi faciat? 

PALL. Ego vero fateor, nam et ab illa prastan-
tissima spe, e l a jucunditate quse est in Cbristo, 
cxciderunt, qui ventrt, cum ad nuplias essent vo-
cati, renuerunt. Ex quibus unus dixit : c Uxoreni 
duxi, el noo possum venire · · . · Alier vero agrum 
coemisse com dicertt, divinae vocationi temporalk 
p r s t o l i t M 

CYR. Prseclare eane, Palladi. OWectas enlm noc, 
cum veritati consentanea dicie, et S&uigeaii alacrt-
tate prsecurris ad nostne orationis finem acriter in-
telligendura. Vi.de igitur, iie qui integre atque per-
fecte Deum Sequuntur, et spei quam In illo con-

U δείν Ιπεσθαι τ φ Χριστώ ποιείται περ\ πολλού. 

ΠΑΛΑ. Πάνυ μέν οδν, έπεί τοι χα\ της αρίστης ελ­
πίδος, χα\ τής έν Χριστψ θυμηδίας διωλισθήκασιν, οί 
κεκλημένοι μέν είς τους γάμους, καταρνησάμενοι 6α 
τήν άφιξιν. ΤΠν ό μέν τις Ιφη · ι Γυναίκα έγημα . 
κα\ ού δύναμαι έλθεΐν. ι Ό δέ τις άγρδν έκπρίσοϋαι 
λέγων, άμείνω τής κλήσεως έποιείτο τά πρόσκαιρα. 

ΚΥΡ. Εύγε, ώ Παλλάδιε * ευφραίνεις γάρ ημάς τά 
είκότα λέγων, κα\ έξ εύμαθείας τής άγαν προανχ-
θρώσκων εύ μάλα πρδς τδ συνιέναι θερμώς τού λό­
γου τδ πέρας. Άθρει δή ούν δτι τοΙς ολοσχερώς τε 
κα\ δλοτρόπως άκολουθούσι θεφ , χαϊ τής είς αύτδν 

itiluerunt, res carnales ac mundanam voluptatem Β ελπίδος πεποιημένοις δεύτερα τά τής σαρκδς, κα\ 
postbabent, conliogere omnioo ut coetetuem bene-
diclionera abunde consequantur. Quid enim ail ad 
Abraham ? « Et faciam te in genlem magnam, et 
benedicam te ··*, > et ea q u « seqauutur. Yidee 
ergo quanlis illum spiritoalibut bonis cumularit ? 
Jam vero qaemadaiodum excedat e naUli solo 
Abraham, nonne opene prelium crit videre? ι Ac-
ceptU enim, > inquit, c Sarram nxorem suam, elLot 
filium fratris eui, et omnem subslanllam ipsoruni 
quam posaederant, et omnem animam quam pos-
sederant in Charran, et exierunt ut venirent in ter-
ram Chanaan, et pertraasivit terram Abrabam per 
longUudinem ejus, usque ad locum Sichem ad 
quercum aublimcm β ι . > Excessit quidcm ex Char 

φιληδονίαν κοσμικήν, Ιψεται δή πάντως, τδ ευλογίας 
τής άνωθεν πλουσίως μεταλαχείν. Τί γάρ λέγει πρδς 
Αβραάμ; ι Κα\ ποιήσω σε είς ΙΘνος μέγα, κα\ ευ­

λογήσω σε, ι χα\ τά τούτοις συνημμένα. Όρ?ς ούν 
δσην αύτφ πληθύν έπεσώρευσε πνευματικών αγαθών; 
Τίνα δέ τρόπον άπαίρει τής ένεγκούσης Αβραάμ, πώς 
ούκ άξιον ΙδεΤν; c Έλαβε γάρ, ι φησι, ι Σά££αν 
τήν γυναίκα αυτού, κα\ τδν Αώτ τδν υίδν τού αδελ­
φού αυτού, κα\ πάντα τά υπάρχοντα αυτών, δσα 
έχτήσαντο, καϊ πάσαν ψυχήν, ήν έχτήσαντο έν 
Χα,ρράν. Κα\ έξήλθον πορευθήναι ε ί ; γήν Χαναάν, 
χα\ διώδευσεν Αβραάμ τήν γήν είς τδ μήκος αυτής, 
Ιως τού τόπου Συχέμ, έπ\ τήν δρύν τήν ύψηλήν. · 
Έξεχώρει μέν γάρ έκ Χ α ^ ά ν , ουδέν εαυτού λείψανον 

ucv u u » MM, θυμότατα μετατρέχων είς γην Χαναάμ, ήν έδειξε 
θεός. Είτα δίεισι τήν γήν είς τδ μήκος αυτής, χα\ 
είς γήν έρχεται τήν ύψηλήν. Ό γάρ τοι βεβουλημένος 
τοίς θείοις εύ μάλα χατακολουθεΐν θεσπίσμασι, καϊ 
φροντίδος τής αρίστης άξιούν τήν άνωθεν κλήσιν, 
έξίτω ζωής τής έν ήδοναίς χοσμιχαΐς δλος διόλου, 
χα\ οιονεί παγγενε\, ουδέν τής εαυτού διανοίας λεί-
ψανον άφε\ς, έν οΤς ήν ποτε. Άπαίρει γάρ ούτως 
ορθώς, χα\ διοδεύσει τήν γήν, χέχληται γάρ παρά 
θεού, ίνα ώσπερ δ μακάριος γράφει Παύλος, έξισχύσ]) 
χαταλαβέσθαι συν πάσι τοίς άγίοις, τί τδ πλάτος, καϊ 
μήκος, καϊ ύψος, κα\ βάθος τού μυστηρίου τού Χριστού. 
Πρδς γήν γάρ τότε τήν ύψηλήν άναφοιτήσει καλώς. 

ran, 
sed cum geiiere universo quodammodo, oniversa-
que familia, somma cum alacrilate coulendit in 
terram Gbaoaan, quam Deus ostenderat. Deinde per-
iransiit terram per longUudinem ejui, et in terram 
pervenil fublimem. QuUqaie enim decreverit d iv i -
nis obseqai prasceptis, ac sapernam vocationem 
praecipua cura excipiendara pataril, exeat is e vo-
luptuosa v i u , lotas omni ex parle, ac veluti cum 
genere uaiverso; neque ullam meatis su» partem 
Μ reliaquat, «bi antea versabatur. Sic enim rile 
proAcisc6Lar,temiiiquepertraiiftibit, ad quam esl a 
Deo vocatus, ut, quemadmodom scribit bealus Pao-
lus, possit coinprebendere cum omnibus sanctis 

fundom mysterii Christi **. Tunc enim optime 
ad terram sublimem ascendcl, id est, ad aoimi ba-
bilura, qui insuperiore virtuUimloco sttusesl, nulla 
ex parie ad carnis voluputes projeclus alque pro-
divts. Is autem qui eo perveneril quid boni asse-
quatur, ex ipsU eacris Litteris inlelligemus.« Appa-
ruit enim, ι inquil, « Domious Abrabam, el dixi l 
e i : Semini tuo dabo terram haac. Et a3diflcavit ibi 
Abrabam altare Domiao qui apparueral e i M . » 
Nam cmn adhuc in patria commoraretar, uecdum 
ad sanctam terram sese conlulisset, solom illud 
responsum acccpii, quo in aJiam regionem, omni 

·· Luc. xtf, 20. ·· ibid., 18. Gea. X I I , 2. 
x i i , 7. 

κα\ ούδαμόθεν έχουσαν έτι τδ κατε^ιμμένον είς φι* 
λοσαρκίαν. *Αφικομένφ δέ ήδη πρδς τούτο, τί πάλιν 
έσται τών αγαθών, έξ αυτών είσόμεθα. τών Ιερών 
Γραμμάτων. « "ΩφΟη γάρ, t φησί, c Κύριος τ φ 
Αβραάμ, κα\ είπεν αύτφ * Τφ σπέρματί σου δώσω 
τήν γήν ταύτη ν. Κα\ φκοδόμησεν Αβραάμ εκεί 
θυσιαστήριον τψ Κυρίφ, τφ όφθέντι αύτφ. > Έμφιλο» 
χωρούντι μέν γάρ είς γήν πατρίδος αυτού, χα\ ούπω 
πρδς τήν άγίαν μεταχωρήσαντι γήν, μόνος δέδοται 
χρησμδς τού μεταχωρήσαι δεϊν είς έτέραν, τής ένεγ­
κούσης ήφειδηκότα. Επειδή δέ ήλθεν είς γήν Χαναάν 
πανοικί τε κα\ πανσκευεί, κα\ πρδς τήν άγίαν άνέ-

·· ibid., 5 , 6 . ·» Epbct. u i , 18. ·· Genae* 
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θορε γην , ή της Οεοπτίας δέδοται χάρις, κα\ τής Α cura patrii 23 posthabita, roigrare j u -
έλπίδος τδ ασφαλές έν βεβαίψ της ελευθερίας, κα\ 
τδ έξείναι λοιπδν έγείρειν θυσιαστήριον. Κα\ ήμΐν 
ουν άρα, χατά γε τδ Γσον του λόγου σχήμα, προσμέ-
νουσι μέν τψ χόσμψ χα\ ταΐς κατ* αύτδν βδελυρωτά-
ταις ήδοναΤς, ουδεμία μέν Ισται παρά θεού χάρις* 
κεκλημένοις δέ κα\ τοίς θείοις ύπείκουσι νόμοις, 
άναθρώσκουσι των καθάπερ είς γήν ύψηλήν τήν είς 
πάν ότιούν τών αγαθών έφεσίν τε καϊ προθυμίαν, 
ένίησι μέν τής Ιδίας δόξης τήν γνώσιν δ θεδς, κα\ τδ 
τής ελπίδος έρηρεισμένον επαγγέλλεται· εύσθενή δέ 
ούτω τδν έν ήμΐν άπεργάφται νούν, ώς ήδη πως 
Ισχύσαι θυσίας προσάγειν πνευματικός, κα\ εύωδίαν 
γενέσθαι Χριστού τψ θεψ κα\ Πατρί, κατά τδ γεγραμ-
μένον · παραστήσαι δέ κα\ αύτψ tδ σώμα, θυσίαν 
ζώοχαν κα\ εύάρεστον τψ θεψ, τήν λογική ν κα\ έν R stris immiuit, ut jam possiraus hostias offerre spiri-
-ανεΰματι λατρείαν τήν άπόδεχτον παρά θεψ· Προσ- tualcs'% elChristi bonus odor fieri Deo et Patri, 
Ιεται γάρ ασμένως τής έν πνεύματι λατρείας τους sicut scriptum est · • ; exhibere etiam ipsi quoque 
τράπους, χα\ θυσίαν ηγείται τδ χρήμα πνευματικήν. corpos hostiam viventem, placentemque Deo", 
nempe rationalexn illum et in spiriiu cultum, qui Deo est in primis acceptus. Libenter enim am-

pteclitur spirilaaJis Uljus obseqaii r i tus , atque illud hostiam spiritualem putat. 

ΠΑΑΑ. Ηεθορμίζεσθαι δή ουν έπ\ τά άμείνω PALL. Decet igilur, ut a torpioribna factit d i -
πρέπει, τών αίσχιόνων άπαίροντας· κα\ προσίεσθαι gressi, ad iqeliorem vilam nos conferamos, super-

bebalur: poslea vero quam cura tota domo uni-
versaque supellectili venit in Cbanaan, alque ad 
terram sanctam ascendit, tum vero i l l i divinae 
visionis gratia concessa est, cjusque spee firma 
promissione. corroborata cst, altarisque exstruen-
di jam potestas facta. At nos item simili ralioue, 
quandiu in mundo manemus, et illius exsecraa-
dis voluptalibas adhaerescimas, nulla permanebit 
a Deo gratia; sed si vocali divinis legibus ob-
temperaverimas, et ad ommum bonorum expeli-
lionem atque alacre studium tanquam in excelsam 
terram conscenderimus, tum vero nobis immiuit 
Deus glorise SQSB cognittonem, et spei confirmatio-
nem pollicetur, tantumque robur mentibus no-

μέν ώς ήδιστα τήν άνωθεν χλήστν, έμφιλοχωρείν δέ 
δτι μάλιστα φιλείν τοΖς έχ νόμου τετιμημένοις, καϊ 
τήν άρίστην ψήφον* λαχούσι παρά θεψ. 'Ως τό τοι 
ζητείν άνόπιν ίέναι χα\ έπινοστείν έπί τι τών άδικείν 
ειωθδτων, αίτίας ούχ άπαλλάξομεν. 

ΚΥΡ. Ού μέν ούν, ώ εταίρε, Παγχάλεπον μέν γάρ 
τδ νοσεϊν έλέσθαι πάλιν τά ών άν έξοίχοιτό τις* ώς C 
τείς γ» άπαξ έξηρημένοις δυνάμει θεού πολιτείας 
κοσμικής, σφαλερδν άγαν τδ χάν γούν είς αυτήν 
άποδλέψα* μόνον, χα\ οιονεί πρδς άνάμνησιν ίέναι 
πλημμελημάτων, είς^τήν έπ ' αύτοίς άγάπησιν Ιέντας 
τδν νουν. Κα\ γούν δ θεσπέσιος Μελψδδς έλιπάρει 
λ έ γ ω ν c *Απόστρεψον τους οφθαλμούς μου τού μή 
ΙδκΙν ματαιότητα, ι Ματαιότης γάρ ώς αληθώς δ 
τ*>£ε τού βίου περισπασμδς, χα\ ή τών προσκαίρων 
διάχενος τέρψις, ών δτι προσήκει διίστασθαι χαϊ 
άπβφοιτφν, παραιτεΐσθαι δέ χα\ μόνην τήν ώς έν έν-
νοίαις μέν έτι σύν ηδονή τε χατάσχεψιν τόν γε ώς 
αληθώς δρθοποδείν ήρημένον, άναμάθοι τις άν χάν-
τεΰθεν ευκόλως. 

ΙΙΑΛΛ. Έ χ τού δή φ ή ς ; 

Κ Υ Ρ . (Η τών Σοδόμων οίχήτορες είς τάς παρά 
φύατν ήδονάς άγρίως έξοιστρούμενοι, χα\ άτιμάζοντες 
μ α ν τδν συνόδου νόμον, δν έπ\ παίδων γοναΐς ή φύσις 
ώρίσατο, ώραις δέ ταΐς άξενων έπιθηγόμενοι, χα\ 
τ ί γάρ ουχί τών λίαν έκτοπωτάτων διαπεραίνοντες, 
ΧΛτηρέθιζον είς οργάς, κα\ οίονείπως κατεβιάζοντο 
πρδς τήν έπ ' αύτοίς Uvat δίχην, καίτοι φιλάνθρωπον 
6ντα τδν Δημιουργόν. Επειδή δέ τού χρήναι παθείν 
έ π \ θύραις ήν δ χαιρδς, δεδαπανημένης ώσπερ τής 
έ π ' αύτοίς ανεξικακίας, είσέβαλλον έν Σοδόμοις οί 
τούτο πληρώσοντες. Γέγραπται δέ ούτως· t ΤΗλθον 
βέ δυο άγγελοι είς Σόδομα εσπέρας. Αώτ δέ έκάθητο 

namqae vocalionem libentissime amplectamtir, in 
iisque rebus maxime versari capiamus, quae a lege 
probanlur, et a Deo optima judicantor. Nam re-
Irorsum abire velle, et ad ea reverti, aquibus tedi-
mar, id vero culpa minime vacat. 

CYR. Minime vero, Palladi. Periculosistrfmum est 
i n eos morbos recidere veUe, qaos semel 

evaseris : nam iis, qui semel Dei ope ex mundana 
conversatioae aint erepli,ad eam vel respicereso-
lura, ac meraoria repelere peccala, atqoe ad ea ad-
amanda animum appellere, minime tutam est.Ita-
que divinus ilte Psalraista orabat dicens : c Averte 
ocalos meos, ne videant vanitatemC T. > Yanitas 
cnim revera eat hujos vi t» distractio, atque rerura 
tempoFaliom inanie obleclatio, a quibus disjangi 
atque recedere oportere, earamque reram vcl solam 
cogitationis cum voluptate conjunctam considera-
tionem ei ,qui recte ingredi vel i t , esse cavendam, 
hinc facile inlelligi potesl. 

PALL. Undenam, queeso? 

2 4 ^ ^ · Sodomorum. babitatores, curo ad ea$ 
voluplates, q a » prster nataram essent, immaniter 
velui oestro quodam elimularentur, cumqae con-
tcmpta congressus lege, quam liberis procreandis 
natura ipsa pnescripsit, mascolornm specie Ulecti, 
ad Hbidines excitarentur, nollatjae adeo flagitiosa 
res eseet a qua perpetranda abstinerenl, iramDei 
provocarunt, et Grealorem alioqui benignum, ad 
poenas ab eis repetendas descendere quodammod 
coegerunt. Itaque, cum lempus luendi eupplicii.' 
instaret, absumpla jam qaodammodo divina in efia 
patientia, ingressi snnl Sodoma ultionie dmnae mi -

1 Pet. n , 5. ·· I I Cor. n , 15. «· Roio. xn, 1. " Psal. cxvm, 37. 
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uislri. Sic namque scripturo cst: c Venerunt autem Α παρά την πύλην Σοδόμων. Ίδων δέ Λώτ, έξανέστη 
dao augeli Sodomam resperi. Lot autem sedebat 
prope portam Sodomorum. Videns aulem Lot, sur-
rexit in occarsum eornm, et adoravit pronus in 
lerram, et d i x i t : Eo, domiii., decliaate in domom 
servi veslri, et divertite, et abluite pedes veetros, 
ct roane surgentes proficiscemini in viam vesiram. 
Et dixerunt: Non. Sed in plalea mancbimue. Et 
coegit illos, et declinaverant ad eum, et ingressi 
sunt domum ejue, et fecit eis coimvium, et coxit 
azyma, et comederunt antequam irent cubitum » 
Lot namqne cum ex* semine esset Abraham, c l in 
rectis legibus educatas, ct pictatis in Deum vehe-
menter etudiosus, babitabat in Sodomis. Erat 
auiem apud eos advena et bospes et gcnere et mo-

είς συνάντησιν αυτών, κα\ προσεκύνησε τ φ προσώπω 
έπ\ τήν γην, χαι εΐπεν * Ιδού, Κύριοι, έκχλίνατ* 
είς τδν οΐχον τού παιδδς υμών, κα\ καταλύσατε, και 
νίψασθε τούς πόδας υμών, κα\ όρθρίσαντες άπελεύ-
σεσθε είς τήν δδδν υμών· Καϊ εΐπον Ουχί. Άλλ' έν^ 
τή πλατεία χαταλύαομεν, χα\ χατεβιάζετο αυτούς, 
χα\ έξέκλιναν πρδς αύτδν, κα\ είσήλθον είς τδν οίκον 
αυτού, χα\ έποίησεν αύτοίς πότον. Καϊ άζύμους Επε -
ψεν αύτοίς, χαΛ Εφαγον πρδ τού κοιμηθήναι. » Λωτ 
μέν γάρ, άτε δή κα\ έξ αίματος υπάρχων Αβραάμ, 
χα\ τοίς της δρθότητος νόμοις έντεΟ ραμμένος, ευσέ­
βειας τε της είς βεδν ούχ έν βραχεί λόγω πεφρον-
τικώς, παρψχει τά Σόδομα. Τ Ην δέ έπ' αύτοίς έπηλυς 
χα\ ξένος χαι γένει χαϊ τρόπφ. ι Τίς γάρ κοινωνία 

ribus. ι QuaBeaim socielas luci ad tenebras? vel ^ φωτ\ πρδς σκότος; ή τίς μερίς πιστψ μετά άπί -
quae pars fideli com infideli ? > sicat scriptum est · · . 
IUque cum contemneret vitia indigenarum, ac per 
illud itervitae ingrederelur, cai aseuetus erat, 
sanctis adhaerescebat studiis, alqae cum hoepitali-
talis legera in primis coleret, in ipso urbis aditu 
sedene, ingredientes benigne accipiebat : sciebat 
enim id csse Deopergratum. Cum vero venisseut i j , 
qui hominibae libidine effrenata fcrentibug suppli-
cium illaturi erant (par id erat angelorum), occur-
r l t alacriter, et benignitatis suae specimen eviden-
lissimom illis prasbet in eo, qood illos salutavit. 
Adoravit enim pronus ln te r ran; et ut domum 
eant, hortatur, cbaritatisqne legiboe perfruantur. 

στου, * χατά τδ γεγραμμένον; Κατευμεγεθήσας δά 
τών έπιχωρίων κακών, καϊ τήν αύτφ συνήθη τοΰ 
βίου διαστείχων δδδν, αγίων είχετο σπουδασμάτων, 
κα\ τής φιλοξενίας τδν νόμον δτι μάλιστα τιμών, 
ταΤς τού άστεως προσιζήσας είσβολαΐς, τους είσ-
τρέχοντας έν αύταίς προσίεται φώοφρόνως, θεοφιλές 

ΧΡ^ΙΡ* «ίοως. Επειδή δέ ήκον οί τοΤς είς άσέλ-
γειαν άχαλίνως έκλελυττηκδσι τήν δίκην έποίσοντες 
(δυάςδ*ήν αγγέλων), ΰπαντιάζει γοργώς, καϊ τής 
ένούσης αύτφ χρηστότητος μήνυσιν εναργή προανα-
φαίνει τήν πρόσρησιν. Προσχεκύνηκε γάρ τφ προσ-
ώπψ έπΙ τήν γήν, οίκαδε τε ίέναι προτρέπει, χαϊ 
τοίς τής αγάπης ένσπαταλήσαι νόμοις. 01 δέ φασιν 

At iHi, Minime, mqoiont, aad in platea maaebhMB. ^ 0*χ\, άλλ' έν τή πλατεία καταλύσομεν τδ μέν είναι 
Quibus verbis bospitee quidem se ei shie tecloeese 
significabaut; simol vero honinera hospiUlitatis 
stndiosam ad majorero, 25 0 1 arbitror, stedii con-
tenliooem ineitabant, ac Untum non arbaee insi-
uuanles, baod i l l i honestom fore, si ae tectls ex-
clusos et in triviis abjectoe dimitteret : quod cura 
ille Tir jitetue intellexisset, vebemeniios urgere 
coepit; neque tanquam frigide paramque ex animo 
illos invitaret, illorom excvsationem pro occasione 
rapoit. lUqae domuraeoe ducit, panesazymogap-
posait, convivium inttruxit. Atque h«c qaidem 
ille vir justus. SodomiLa3 vero aperto ac turpi vo-
luplatis morbo cum laborarent, bominis pii do-
uiunculam nefarie cingont, atqae extrera* impu-

ξένοι κα\ ανέστιοι διά τούτου χαταση μαένοντες, 
ερεθίζοντες δέ οΓμαί που πρδς έντονωτέραν σπου-
δήν τδν φιλοξενείν ήρημένον, μονονουχ\ δέ χα\ 
άστείως δποσημαίνοντες, ώς ούχ άν αυτούς μεθεΓτο 
πρεπόντως έρημους δντας εστίας, κα\ έν αύταις 
τριόδοις 4ξεθαμμένους · δ δή χα\ συνε\ς δ δίκαιος, 
μειζόνως κατεδιάζετο, χα\ ούχ άρπαγμδν τήν παραί-
τησιν ώς έξ αδρανούς χα\ ύδαρεστέρας έποαίτο 
φρενός. Ούχουν είσοιχίζεται μέν αυτούς, άζύμους τε 
άρτους παρετίθει, χα\ πότον είργάζετο. *Αλλά ταυττ 
μέν δ δίχαιος. ΣοδομΤται δέ γυμνήν χα\ άσχήμονα 
νοσοΰντες ήδονήν, τδ τού δικαίου δωμάτιον άνοσίως 
περιερχόμενοι, χα\ τής είς άκρον ήκούσης άναισχυν-
τίας πεσόντες έπέκεινα, άνεΐσθαι μέν σφίσι τά συνήθη 

dentiai terminoe egresii, «olila3 Ubidinit «9um per- D δρήΐν ήξίουν, είτα δέον έλέσθαι φιλοξενίαν, άσελγεία 
ini t l i l i b i contendebant; et &n quoe bospilalitaiis 
oCQcia conferre debebant, in eoe libidinem praeler 
naturamexeroere volebant. Ipsi Lot praeterea, cum 
IUOS a tam iroinanibus foedisque coeptis averlere 
conaretur, vim afferre volebaat, parumque abfuit 
qniii i l l i vim afferrent, ni*i adfuiesent i l l i servalo-
res. c Extendentes enim, ι inquit, c vi r i i l l i manus 
suas pertraxeruiit Lot ad se domuro, et fores do-
mus clauecmnt. Horaines autem , qui ad fores 
erant domus, percuseerant caeciute, a minirao 
usque ad maximum, et defatigati sunt quajrcntes 
januam , f . » Neque vero auxiiium, quod i l l i pra> 

τή παρά φύσιν έδούλοντο κακούν. Άφιστάντα δέ 
αυτούς τδν Λώτ τών ούτως αγρίων κα\ βδελυρωτά-
«ων εγχειρημάτων παραλύειν ήθελον, ήλω δ* άν τάχα 
και είς αύτδ τδ παθεΖν, εί μή παρήσαν οί σώζοντες, 
c Έκτείναντες γάρ, · φησ\ν, « οί άνδρες τάς χείρας, 
είσεσπάσαντο τδν Λωτ πρδς εαυτούς είς τδν obtov, 
χα\ τήν θύραν τού οΤχου απέκλεισαν. Τους δέ άν­
δρας τούς δντας έπ\ τής θύρας τού οΓκου έπάταξαν 
άορασίφ άπδ μικρού Ιως μεγάλου, κα\ παρελύθησαν 
ζητούντες τήν θύραν. ι Εύμεμέτρηται δέ ούχ άν γε 
τουτοισ\ μόνοκ τά τής επικουρίας αύτφ. Γέγραπται 
γάρ πάλιν ι Ήνίκαδέ όρθρος έγένετο, έπεσπούδαζον 

«· Gen. χιχ, Μ . " 11 Cor. νι, 14. T i Gcn. m , 9-f Ι. 
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«l άγγελε* τδν Λώτ, λέγοντες * Άναστάς λάβε τήν Α stabant, i n l r a hunc modum s t e l i t ; scriptuiP nam-

γυναέκά σου κα\ τάς βύο θυγατέρας άς έχεις, χα\ 
έξελθε, Γνα μή καϊ «υ συναπόλη ταΐς άνομίαις τής 
πόλεως. Κα\ έταράχθησαν, χα\ έχράτησαν οί άγγε­
λοι τής χειρδς αυτού, κα\ τής χειρός τής γυναιχδς 
«ντου, χα\ τών δύο θυγατέρων αυτού, έν τ φ φείσα-
σθαι Κύριον αυτών. » Ένδειγμα δή «οι τουτ\ χα\ 
σφόδρα τρανές του μή μδνοις ημάς παραθήγεαθαι 
λδγοις, χαϊ τοις ές νούν παραχλήσεσιν άποφο·.τ$ν 
αμαρτίας, ήχειν δέ χα\ είς τούτο λοιπδν ήμερδτητος 
τής είς ημάς τδν τών δλων σωτήρα βεδν, ώς ένεργδν 
ποιείσθαι τήν έπικουρίαν, χατά γε τδ, «Έχράτησας 
τής χειρδς τής δεξιάς μου, καϊ έν τή βουλή σου 
ώδήγησάς με. » Επειδή γάρ έστιν ού λίαν εύσθενής 
ή ανθρώπου φύσις, ούτε μήν άποχρώντως έχουσα 

que est i le ram: « Cum vero mane factum esset, 
urgebant angeli Lo t , dicentes : Accipe uxorem 
tuam, et duas filias tuas, quas habes, etexi , ne et 
tti pereas cum iniquitatibus civitatis. Et turbatl 
sunt, et lenueruni angeli manum ejus, et manum 
uxorig cjus, et manus duarum filiarum ejus, eo 
quod Dominns parceret i l l i " . » Id porro esse ar-
gumento evidentissimo potest, nos non verbis tan-
tnm et admonitionibus in animum immissis inci-
tari ut a peccatis recedamus, sed etiam ad eam 
erga nos benignitatem descendere omnium salvalo-
rem Deutn, utefficaci nos auxilio juvel, juxta illud : 
c Tenuisti manam dexteram meam, et in voluntate 
taa deduxisti m e M . ι Nam quia homiqis natura 

ττρδς τδ διεχνεύσαι δυνασθαι του κακού, συναθλετ* Β non est admodum firma, neque salis virium habet, 
πως αυτή πρδς τούτο Θεδς. Και διττήν απονέμων 
ύράται τήν χάριν ? νουθεσίαις άναπείθων χα\ επικου­
ρία ν εύρων, χαι άμείνωτιθείς του παρά πόδας τε 
χαϊ τυραννούντος χαχοΰ. Ίδοις δ 1 άν αληθές χάκεΐνο 
υπάρχον, ώς ολίγοι μέν κομιδή τής δικαιοσύνης οί 
έπιμεληταΐ, χαέ πολλή χατά βίον ή σπάνις ανδρών 
αγαθών άνδρα γάρ πιστδν έργον εύρεΤν, χατά τδ 
γ-εγραμμένον. Πλην άπόλεχτος δ τοιούτος, κα\ φρον-
τίδος τής άνωθεν ού παρέργως ήξιωμένος. Εί γάρ 
έστι κατά τδν χόσμον άναμ\ξ τοΤς άλλοις, άλλ* ουδέν 
εντεύθεν υπομένει τδ βλάβος, ώς κρίνον έξ ακανθών 
αρπάζεται, κα\ ούχ άν συναπόλοιτο δίκαιος μετά 
ασεβών, χατά τάς τών αγίων φωνάς. 

ΠΑΑΑ. Άραρεν οδν, δτι φειδοΤ τή παρά θεού, χα\ 
αγγέλων αγίων συνδρομή, χα\ τήν έκ τής φαυλότητος 
πλεονεξίαν άπονιψόμεθα, χα* τδ μηδαμή μηδαμώς 
τα Ι ς τών πονηρών άλώναι δίκαις άναμφιλόγως εύρή-
αομεν, θ ε φ πιστεύοντες σαφώς άναχεχραγότι δι' ένδς 
τ ώ ν προφητών, δτι « Έ γ ώ Κύριος δ Θεός σου, ό 
χ ρ α τ ώ ν τής δεξιάς σου, δ λέγων σοι, Μήφοβοδ, Τα-
χ ά 6 , δλιγοστδς Ισραήλ, έγώ έβοήθησά σοι, φλέγει 
Κύριος, δ λυτρούμενός σε, Ισραήλ. * 

Κ Τ Ρ . "Η γάρ οΰχι συλλήπτορα τοϊς άγίοις έκδεί-
•ξβιεν άν τδν πάντα Ισχύοντα Θεδν τδ άπηρτήσθαι 
τΑν Λώτ τής τών αγγέλων χειρός; Θεού γάρ τύπος 

ut emergere e 26 vitiis possit, opero i l l i fert in ea 
re Deus. Ilaque duplicem gratiam tribuere cogno-
scitur : cum enim monitis suadet, tum adjuvandi 
rationes iirvenit, easque praesenti malo vimque no-
bis afferente valenliores efficii. Videri autem facile 
potest, verum esse illud, paucos admodum esse 
quibus justitia ctiresit , multamqoe in bacvitape-
nuriam proborum hominam: Yirum enim fide-
lem, ut scriptum est, difficile est invenire Ta-
men ejusmodi homo electus est, et diviaa cura at-
qoe providentia non mediocri dignatas. Quamvis 
enira in hac vita si l inter cseteros mistus, nibil ta-
men ex ea re damni passas, ut l i l ium e spinis de-
cerpitur, neque juslum hominem fas est, ut sancti 
vi r i teslanior, curt frnpiis perire. 

PALL. Ergo Dei benignitate, ac sanctornm an-
gelorom ope, tnm nequitiae dominatum excutiemus, 
tumiltadquoqiie procoldubio assequemur, utnus-
quam omniuo in pravorum bominuni poenis si-
mol implicenHir, Deo fret i , qai aperte procla-
inat prophetae cojusdam voce : c Ego Dominus 
Deus tous,. qui teneo dexteram toam, qui dico 
t i b i , Noli timere, Jacob, exigmis Israe),ego auxi-
lialne sem t ib i , dicit Dominos, qui redemi te, Is-
tael n . » 

CYR. An vero parom ostenditur Deum omnipo-
tentem esse sanctorum bominam adjutorem, in eo 
quod Lot mami fuit angeloram apprebensus? I l l i 

ftv «Uv [άν] ούτοι. Τρεϊς μέν i v αρχή τψ Αβραάμ ^ enim angeli figaram Dei non absurde tenent, cum 
προσβάλλοντες έν τή δρυΐ τή Καμβρή, δόο δέ τοις 
£ο5όμοις έπιφοητήσαντες. ι Ουδέ γάρ ό Πατήρ κρίνει 
ούβένα, ι χατά τήν αυτού τού Χωτηρος φωνή ν, 
α αλλά πάσαν τήν κρίσιν δέβωκε τω Υ1ψ· ι συνόντος 

β ύ τ φ δηλονότι χα\ ένυπάρχοντος φυσικώς κα\ τού 
αςγίου Πνεύματος. 

ΠΑΛΑ. Συνίης εύ μάλα. Τά δέ εφεξής περιαθρώ-
|Α£ν, εί δοχεΤ. 

ΚΥΡ. Άοκνότατά γε , κα\ δή έρώ.)ιΚα\ έγένετο,» 
ο^ησχν, t ήνίκα έξήγαγον αύτδν έξω, εΐπον Σώζε τήν 
«εαυτού ψυχήν, μή περιβλέψτ] είς τά οπίσω, μηδέ 
ετΗ)ς έν πάση τή περιχώρφ* είς τδ δρος σώζου, μή 

tres priusad Abrahamaccesserintad quercum Mam-
bre, dao rursus adversus Sodomam venerint. 
t Neque enim Pater judicat quemquam, ι juxta Sai-
vatoris nostri vocem, c sed omne judicium dedii 
F i l i o " : ι cum quo procul dubio simul adest sanclus 
Spiritus et naturaliter inest. 

PALL. Recte intelligis. Sed, si placet, ea quae se-
quontnr coDsidcremus. 

CYR. Nibil moror, atqae jam dicam. ι Et fa-
ctam est, t inqai t ,« postquam eduxerunl eum fo-
ras, dixerunt: Saiva animam tuam, ne respidas 
retro, neque stes in omnicirca regione :inmoaiem 

t f Gea. xjx, 15, 1β. 7 1 Pial. i xxu , «4. *· Prov. xx, 6. n Isa. x u , 8 sqq. « Joan. Ά 
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salyum te fac, ne forte siraul coraprebendaris τ · . > Α ποτε συμπαραληφθής. ι Έν μέν ουν τψ, « Σώζε τήν 
σεαυτού ψυχήν, ι φημ\ δή λέγεσθαι σαφώς τδ, ι Σεαυ-ln illis itaqae verbis, c Salva animara luam, > illud 

manifeste dici arbitror : ι Te ipgum castum cue-
todi, elne communices peccaiis alienis". > Ac vince 
ca, quas miiiidus affert, impedimenta; neque enim 
oniversus mundus justum est prelium, pro quo ani-
ma commuteiur. ι Quid enim prodest bomini, si 
univefsom mundum lucrelor, 27 an.mae vero suae 
detrimentum patiatur"? > Quod autem ait ita sibi 
esse ambolaiidam, ne se retrorsam convertat, id 
forlasse significat, cavendum esse, ne dum nos ad 
nequitiam convertimus, eadem cum iU denuo een-
tire incipiamas, qui in sapplictum ignig propler 
intemperanliam inciderunt. c Nemo enim, > inquit, 
c mittens manam ad aratrum, et conversqs retro, 

τδν άγνόν τήρει* κα\ μή κοινωνεί άμαρτίαις άλλο-
τρίαις. ι Κα\ άμείνων Ισο τών έν κόσμφ παραπο-
δισμάτων ψυχής γάρ αντάλλαγμα τδ σύμπαν ουδέν· 
f Τί γάρ ώφεληθήσεται άνθρωπος, δταν τδν κόσμο* 
δλον κερδήση, τήν δέ ψυχήν αυτού ζημιωθή; ι Τδ δέ 
δή χρήναι λέγειν άμεταστρεπτί ποιείσθαι τήν βάδισιν, 
σημαίνει που τάχα τδ, μή ταΐς είς φαυλότητα με-
ταστροφαΐς τά ίσα φρονείν έλέσθαι πάλιν τοίς ύπδ 
δίκην τήν πυρδς έξ άκρασίας ένηνεγμένοις (c Ουδείς 
γάρ, » φησι, c τήν χείρα βαλών έπ ' άροτρον, κα\ 
στραφείς είς τά οπίσω, εύθετδς έστιν είς τήν βασι-
λείαν τών ουρανών) * t έχεσθαι δέ δεϊν τής είς σω­
τηρία ν οδού, μή τήδε κάκεΐσε περισπωμένους, χα\ 

aptus est regno ccelorum v >. · T«nenda esl namque Β φαντασίαις έώλοις κοσμικών επιθυμιών έλαφρδν χα\ 
salulis via, non bac illac deflectendum, neque ad 
vanas imagines mundanarum «upidUatam levis at-
que volubUis animus est impellendus; sed integer 
atquevigilans, et qui semper directum iter aepice-
re curet, in nobU ipsis est congenrandus. Quin-
eiiamid, qaodmajus est, dicara: ait enim angelns, 
non modo ita i l l i esse ambulanduro, ne retroreum 
se convertat, sed opportune adjecit: c Ne sies in omni circa regione; in 
forte et lu slmul capiaris. > 

PALL. Quid vero illud est, « Ne stes in omni 
elrca regione?» 

CYR. lilam, ni fallor, inertiam atque eegniiiem 
ad resttiendam a vil i is , lubricam esse, et pericu-
losam signiflcat. 

PAL. Quonam modo, dlc, ebfecvo» 
CYR. Propheticugenim sermo sic a i t : ι Y« , qui 

faciiis opus Dei negligenter · · . — Currite cliam ut 
comprebeodalis, ι ait bealus Paolus Nam nolle 
fortiterac s$rioa lurpiori vitarefagere, quodanimos 
aegre se a veteri consuetudine divelli patiatur, ac 
velnti cum quadam molesiia a gingulis quibusque 
vitiis discedat graviseimeque se ad id conferat, 
quod suapte natara prodest, non aliod est, quam 
in vicina nequitiae regione subsistere, unde celeri 
curgu excedere oportet. Fieri namque polest ut 
priusquam vi t i i terminis excesserimus, dum sem-
per cunctamur ac lergiversamur, divina nos ultio 
praeveniat, antequam maculaa purgaverimug, ante-
qoam veteris eocordue infagam animo labem elue-
rimus, anteqoam criminum a nobis earcinam ex-
euftserimas, jugumque subieriraus illud salutare, 
ae requiem per ChrUtom inveneritous. Optimaest 
igitur exbortatio, c Ne gtes In omni circa regio-
ne, ι boc eit, cave ne ln ullo nequlti» genero 
moras irabere deprebendaris, sed ascende veluti 
ln monlem, in eximlam nempe ac spectabilem v i -
tam, qose bumile et abjeclum nibil habeat, 2 8 
•ed exoelsa subliroique virtule pnecellat, ab bu-
mil i quoqaa eensu, terreno, inquain, atque carnali, 
t i t aliena. Scriptum namque cst ; ι Dcl for-
te$ a terra vehementer elevati sunt M . ι Sensus 

εύδια^^ίπιστον νούν, άλλ* εντελή τε κα\ άύπνον, χαλ 
είς ευθύ βλέπειν άε\ μεμελετηκδτα, τηρούντας έ / * 
έαυτοΐς. Κα\ τδ έτι μείζον έρώ* φησ\ γάρ δ άγγελος 
ούχ δτι χρή ήδη μόνον αύτδν άμεταστρεπτί ποιείσθαι 
τήν βάδισιν προσετίθει δέ χρησίμως τδ, «Μή στής έν 
πάση τή περιχώρφ. Είς τδδρος σώζου, μήποτε συμ-
παραληφθής. > 

montem ealfam te fac, nc 

ΠΑΑΑ. Καϊ τί άν βούλοιτο δηλούν τδ, ι Μή ατξς 
έν πάση τή περιχώρω; » 

ΚΥΡ. Τδ οΐμαι νωθρό ν τε χα\ αδρανές είς τδ δεΓν 
έξίπτασθαι τού κακού, σφαλερόν τε κα\ έπιζήμιον. 

ΠΑΑΑ. Φράσον δπως. 
ΚΥΡ. Προφητικός Εφη λόγος* ε Ούα\, οί ποιούντες 

τδ έργον Κυρίου άμελως. —Τρέχετε δέ Ινα καταλά-
6ητε, ι κα\ αυτός πού φησιν δ θεσπέσιος Παύλος. Τδ 
γάρ τοι μή δρ$ν έθέλειν εύσθενέστατά τε καϊ έν 
σπουδή τήν έκ τών αίσχιόνων άποδρομήν, δυσαπο-
σπάστως έχοντος πρδς τά αρχαία τού νου, κα\ οιονεί 
στυγνώς άφ' έκαστου τών φαύλων άπαίροντος, δυσ-
οκνότατα δέ μεθορμιζομένου πρδς τδ πεφυκδςώφελεϊν, 
εΓη άν έτερον ουδέν, ή τδ στήναι λοιπδν έν περιχώρω 
κακίας, καίτοι δρομαίως έξιέναι δέον. "Η γάρ άν 
τών ενδεχομένων, πρ\ν δρων έξω γενέσθαι χαχού, 
μέλλοντας άε\ χα\ αναδυόμενους χαταληφθήναι τ ή 

ρ δίχη, πρ\ν άποκαθήρασθαι τήν κηλίδα, πρ\ν άποπλύ-
νασθαι τδν έχ τής αρχαίας (Ραθυμίας έντετηχότα τ ή 
ψυχή μολυσμδν, πρ\ν άποφορτίσασθαι τά εγκλήματα, 
χα\ ζυγδν ύποδραμείν τδν σωτήριον, άναπαύσαοθαι 
διά Χριστού. Άριστον οδν παραχελευσμάτων τ δ , 
c Μή στής έν πάση τή περιχώρφ, ι τούτ' έστιν, Έ ν 
μηδενΐ τρόπφ φαυλότητος διαμελλήσας άλφς , Ανιθι 
δέ μάλλον, ώσπερ είς δρος, είς έξηρημένην τινά χα \ 
περίοπτον ζωήν, ουδέν έχουσαν τδ χαμα ι^ ιφές , άλλ* 
έν υψηλή τε χα\ επηρμένη δια πρέπουσα ν αρετή , χ α ϊ 
άπηλλαγμένη φρονήματος τού χθαμαλωτάτου, τουτ* 
έστιν τού επιγείου κα\ σαρκικού. Γέγραπται γ ά ρ , δτε 
c Τού θεού οί κραταιοί τής γής σφόδρα έπήρθησαν· · 
'Ανωτάτω γάρ τών επιγείων τδ άγιοπρεπές έστι φ ρ ό -

" Geo. χιχ, 47. " I Timoth. ν, Μ . ; · Mallh. χνιιι, i 6 . w Luc. » , 6«. · ·Jeram. XLVII,40. " I C c r . 
ix, i i . M P»al. XLVI, I . 
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νήμα» c Kal νεοττοί γυπδς τά υψηλά πέτονται, ι χατά 
τδ γεγραμμένον, είπε ρ Ιχουσι χαθάπερ είς βρος έν 
ούρανψ τδ πολίτευμα, χα\ μεταποιούνται πατρίδος 
της άνω. Γράφει δέ που κα\ Παύλος* ι Τά άνω ζη­
τείτε, μή τά έπ\ της γης. » 

ΠΑΑΑ. "Όρος οδν άρα τδ νοητδν, ή έν άγιασμψ 
ζωή, καϊ τής εξαίρετου πολιτείας τδ ύπερτενές, νοού­
μενης που κάτω τής έν άκαθαρσίαις χα\ φιλαμαρτή-
μονός, χαϊ τοίς έπιγείοις έντετηγμένης. 

ΚΥΡ. Ευ Ιφης* τουτ\ γάρ ήμΐν ά λόγος ευ μάλα 
χαταδηλοι, θαυμάσειας δ' άν έτι χα\ τόδε. 

ΠΑΑΑ. Τδ τ ί ; 
Κ Υ Ρ . Ό μέν γάρ μακάριος άγγελος άμελητί τε 

χ α \ άμεταστρεπτί διαθέοντα τδν θεσπέσιον Λ ώ τ , 
χρ-ήναι δεϊν έφασκεν είς τδ. δρος άναπηδ$ν. "Ο έλι-
πάρει λέγων* c Δέομαι, Κύριε, επειδή εδρεν δ παΙς 
βου έλεος εναντίον σου, χα\ έμεγάλυνας τήν δικαιοσυ-
νην σου, δ ποιείς έπίτού ζήν'τήν ψυχήν μου* έγώ 
δέ ού»δυνήσομαι διασωθήναι είς τδ δρος, μή κατα-
λά€η με τά χ α χ ά , χαϊ αποθάνω. Ιδού ή πόλις αύτη 
εγγύς τού χαταφυγείν με εκεί , ή έστι μ ικρά , εκεί 
αωθήσομαι. Ού μικρά έστι, κα\ ζήσεται ή ψυχή μου; 
ΚαΧ εΙπών αύτφ, φησίν* Ιδού έγώ έθαύμασά σου τδ 
•πρόσωπον χα\ έπ\ τ φ (&ήματι τούτφ , τού μή κατα-
βτρέψαι τήν πόλιν περ\ ής έλάλησας. Σπεύσον ούν τού 
σωθηναι έχβΐ, ού γαρ δυνήσομαι .ποίησαι πράγμα 
Ιως τού σέ είσελθείν έχεί. Διά τούτο έκάλεσε τδ βνομα 

τ ή ς πόλεως εκείνης, Σηγώρ. Ό ήλιος έξήλθεν έπ\ 
τ ή ν γήν, κα\ Λώτ είσήλθεν είς τήν Σηγώρ· ι 

ΠΑΛΑ. Κα\ τίς άν γένοιτο κα\ διά τούτων ήμΐν ή 
Ινησις , έθέλοιμ'άν, ώς εύ Γσθι τοι, διαμαθεΐν. 

ΚΥΡ. Ή ούχ\ συνίης, καίτοι πολύ νενευκώς είς τδ 
Ι Ι α ν εύ μαθές, δτι τοίς άρτι φαυλότητος έχδεδραμη-
•αόσι, χρήναι δέ δεϊν οίομένοις έπ\ τήν τής σωτηρίας 
Εεοθαι τρίβον, ούχ ευθύς, ούτε μήν έχ πρώτων εγχει­
ρημάτων, άλώσιμος ή αρετή χα\ βάαιμον τδ δοκούν; 
*Αλλ' ούδ* άν ευκόλως άνακομίζοιτό τις είς πολιτείαν 
4£ΐ)ρημένην, ούδ* άν γένοιτο μακράν τών οίονεί πως 
α Ο τ φ συντεθραμμένων παθών, αλλ* έξω μέν ίσται 
τ ϋ ν τοιούτων ήρεμα, τό γε δσον είς προθυμίας τάς 
eir* άμείνοσι, κα\ εγχειρημάτων αρχάς* ύψού δέ ού 
X f a v , ή μακράν* μονονουχί δέ μεταφοιτήσειεν είς γήν 
g j l v ώσπερ είς έτέραν, είς ζωήν. μέν έπαινουμένην, 
Ο^ηλήν δέ ούπω καλ περίοπτον λαχούσαν τήν δόξαν,. 
τΐιποία τ ις ήν ή χατά νόμον παιδαγωγία, πρδς αρχάς 
Αναφέρουσα £ωής αρίστης τε χα\ αγαθής. Γέγραπται 
-χ-άρ* € 'Αρχή οδού αγαθής τδ ποιείν τά δίκαια. » Ό ν 
-γάρ τρόπον τοΙς περ\ γνώσιν έσπουδακόσι, καϊ θεω­
ρίας άφιεμένοις τής μυστικής, επιτήδειος μέν έν 
έρχαΖς καϊ δτι μάλιστα πρέπων εΓη άν δ τής κατ-
ηχήσεως λόγος· διάττουσι δέ πρδς άνδρα τέλειον ήδη, 
πα ΐ ε ί ς μέτρον ηλικίας τού πληρώματος τού Χριστού, 

enim ille, qui tanctos decet, longe est teirenls 
rebus superior. « Et paUi vulUiris in sablime vo · 
lant, ι ut scriptum e s t · * ; siquidero in coelo tan-
quam in monte qoodam jas civitatis habent, et eu-
pernam iilam patriam suam putant. Scrfbit etiam 
Paulus -. c Quae sursum sunt quserile, non q u » 
super terram » 

PALL» Mone itaque spiritualis non alius est 
quam vita quae in sanctitale ducitur, conversa-
tionisque praestantissimae sublimitas; contraque 
illa vivendi ratio, qua in impuritatibus versatur, 
et peccandi studio tenetur, atque in rebus terre-
nis intabescii, inffma inlelligitur. 

CYR. Recte ais: id enim verba ipsa optime si-
gaificant. Puto aulem etiam i l lud mirabere. 

PALL. Quid Ulud tandera? 
CYfc Nam ille beatus angelus sihe ulla cuncta-

tione ac respectalione currentem bealum Lot in 
montem conscendere oportere dicebat. fe autem 
rogabat dicens: c Quseso, Domine, qaoniam inve-
nit serrus luus gratiam coram te, ei magnificastiju-
s t i lum tuam, quam facia in me, ut vivat anima 
mea t ego vero non pofero ealvarf in montera, 
ne comprebendant me mala, et moriar. Ecce civi-
tas juxta, ut confugiam illuc, quae est parva, ibi 
salvabor : nonne parva est, et vivet anima mea ? 
Et d i i i t i l l i , inquit *. Ecce admiratus sam faciem 
toara etiam in verbo hoc, ne subvertara civitatem, 
de qua locutu.3 es. Feslina igitur u l salveris i l luc ; 
neque enim polero facere quidquam, quousque i n -
gressus fueris illuc. Ideo \ocavit nomen civilatie 
illiue, Segor. Sol ortus est super terram, et Lot 
ingressus est Segor " . > 

PALL. Quaenam vero ex his verbis ad noe perma-
nare possii utilitas, equidem, u i ipse nosti, aveo 
diecere. 

CYR. An ignoras, cum alioqui sis acri praeditas 
ingenio, qui nuper e nequitia emerserint, atque 
statuermt viam salotis ingredi, eos non statim 
neque primo conatu percipere posse virtutem, 
et eo pervenire, quo conslituerint? Quinetiam baud 
facile quis ad eximiam vitae rationem adduci po-
test aut semoveri ab iis morbis, qui com illo ado-
leverinr, sed ab ejusmodi vitiis pedetentim exibit, 
(piod^ad melioris vita3 studium, et conatuum initia 
perlinet, 29" » o n tamen sablimi admodura erit 
loco, aut longiosremoto, sed demigrabit ille, prope 
dixer i iD, tanqaam in alias lerras, ad viUm, lau-
dabilem quidem illam, sed de cujus gloria non ad-
modum sublimis atque conspicua sii opinio, cu-
jusmodi erat illa legie institutio, qoae ad inilia 
probae spectataeque vi te perducebat. Scriplum nam-
que est: c Initium vfai bonae est facere justa **·> 
Ut enim qui eognitioni stadent, el conlemplatio-
nem mysticam expetunt, iis aptus est ab initio et 
in primis conveniens catecheticus sermo, sed 
iis, qui jaro in viruro perfeciam pervenerant et bt 

·· tob XXXTUI, 4. ·» Coloss. w, *L M Ge». m , 1 1 Prov. xvr, 5· 
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— inensuram aetatis pleniladlnis Chr i s t i > T , convenit Α άρμδσειεν αν ήδη πως ή στερεωτέρα τροφή, τούτ* 
έστιν, 6 περ\ τών άνωτάτω λόγος, οΐμός τε άπασα solidior cibus, id est, rerum supremamm expli-

catio, via denique omnis ac ralio dogmaticse i n -
^dagationis estaperienda: sic in hac quoque parte, 

id est, in moribus corrigendis haud fas esi cui-
quam, primo statim impetu ad statum culpae ora-
nisexpertem,id est ad admirabilem atqoe sublimeni 
vivendi rationem conscendere. Proeedere tamen 
idem potest paulatim ad habitum numeris omni-
bus absolutum, si ab exiguis et mediocribus i « -
ceperil, ac quodammodo progressus fuerit ad exi-
guam civilatem et excolso monli proximam, ad 
eam nempe vivendi rationem, quae vilae prseslauti 
atque sublimi subjecta est et inferior. Hac ra-
tione justus Lot, qui non in montem statim, sed 

λοιπδν έρεύνης δογματικής* ούτω κάνθάδε φημ\, 
τοΰ τ* έστιν, έν τα?ς τών ηθών κα\ τρόπων επανόρθω­
σε σι, ούκ άν εΓη τών ενδεχομένων ευθύς άναθρώσκειν 
δύνασθαί τινας έπ\ τδ άμωμήτως έχον, ήγουν είς 
ύπερφυάκαΥ ύπέρλοφον πολιτεία ν. Προσήκοιδ* άν, 
οΤμαι, κατά βραχύ πρδς τήν άρτίως έχουσαν έξιν, έκ 
μικρών κα\ συμμέτρων άρξάμενος, καϊ μονονουχ\ 
προειστρέχων καθάπερ είς πόλιν μικράν, κα\ δρους 
υψηλού γείτονα, τήν τής εξαίρετου κα\ άνψκισμένης 
ζωής ύποκαθημένην τε κα\ έν μείοσι πολιτείαν. Ταύτη-
τοι κα\ ό δίκαιος Λώτ, τύπος άν εΓη τών τήδε διακει­
μένων, ούκ είς τδ δρος ευθύς, άλλ' έν πόλει Σηγώρ 
τή μ ι κ ρ ί , καταλύσειν άξιων. Ή γάρ ούχ\ καλέν τοις 

in civitatem Segor exiguam diverlere ut sibi liceat, Β ευαγγελικός κηρύγμασι τοιαύτας πολλάκις τά; 
pelit, eorum q«i ste affccti sunt, non absurde fi-
gura fuerit. Annon enim in ipea quoque Evan-
gelii pretdicalione, bujusmodi saepenumero mo-
derationem erga fideles observatam esse compe-
riemus? Beatus Paulus certe in Epistola scr ib i l : 
c Bonura est homini mulierem non tangere : pro-
pter fornicaliones autem unasquisque suam uxo-
rem babeat, et nnaquaeque suum virum babeat: 
boc autera dico secundum indolgcntiam, non se-
cundum imperium. Yolo enim omnes bomines es-
se sicut me ipsum. Sed unusquisque propriam 
babet donum ex Deo, alius quidem sic, alius vero 
B\C 8 I . > Yides ut supremum continenliae gradum 
veluti montem nobis ostenderit, dicens, c Bonnra 
est homini mulierem non tangere, > permiserit la-
men in Segor divertere, id est, in sobjeclara ad-
buc perfectae vir tut i vitae ralionem, ut liceal, i n -
quam, cum eola sua cuique uxore copulari. Terram 
quoque opiimam fructus reddere dicebat Salva-
tor · · , 3 0 hanc quidem centesimum, alteram se-
xagesimum, aliam deniqoe irigesimura. Distribuit 
etiam talenlum non aequa mensura, sed oniquin-

οίκονομίας εύρήσομεν έν τοις πιστευουσι γεγενημέ-
ν α ς ; Κα\ γούν δ μακάριος Παύλος έπιστέλλει λέγων* 
ι Καλδν άνθρώπφ γυναικός μή άπτεσθαι* διά δέ τάς 
πορνείας έκαστος τήν εαυτού γυναίκα έχέτω, κα\ 
έκαστη τδν Γδιον άνδρα έχέτω. Τούτο δέ λέγω κατά 
συγγνώμην, ούκ επιταγή ν. θέλω γάρ πάντας ανθρώ­
πους είναι ώς κα\ έμαυτόν. Άλλ% έκαστος ίδιον ίχει 
χάρισμα έκ θεού, δ μέν ούτως, δ δέ ούτως. » Ό ρ | ς 
πώς τής έγκρατείας τδ είς άγαν ύπερφερές, καθάπερ 
βρος ήμΤν υπέδειξε λέγων* ι Καλδν άνθρώπω γυναι­
κός μή άπτεσθαι* % έφήκε δέ ημάς καταλύσαι ε ί ς 
Σηγώρ, τούτ' έστιν, είς τήν ύποκαθημένην έτι τοΰ 
τελείως έχοντος άγωγήν, τό τε έξείναί βημι μδντ^ ττ \ 
ίδία συ μπλέκε σθαι γυναικί; Τήν δέ γήν τήν άρίστην, 
καρπούς άποδωσειν έφασκεν δ Σωτήρ, τήν μέν έκατδν, 
τήν δέ έξήκοντα, τήν δέ τριάκοντα. Διεδίδου δέ καϊ 
τδ τάλαντον, ούκ έν Γσω μέτρφ, αλλά τψ μέν πέντε, 
τψ δέ δύο, τψ δέ έν* τδ, οΤμαι, τών έξεων άνισοσθενές 
διά τούτων δεικνύς, Ικάστψ τε διανέμων ώς άν έπ ιτη-
δειότητος έχοι κα\ γνώμης. Ός γάρ έφαμεν άρτίως, 
ι Έκαστος Γδιον Ιχει χάρισμα.έκ θεού, δ μέν ο&τως, 
δ δέ ούτως. » 
aeqoam esse viriom facultatem ostendit, sequc 

c Unusquisque p r e -
que, alteri duo, alii unum · · . Quibus exemplis non 
aingulis dona pro captu cujusque et habililale iribuere. Ut enim modo diximus 
prium habet donum a Deo, unus quidem sic, atius vero sic. > 

PALL. Recte ais. ΠΑΛΑ. Ευ λέγεις. 
CYR. Permittitilaque beatus angelus ut in Segor ΚΥΡ. Έφίησι μέν δ μακάριος άγγελος καταλύσειν 

divertat. t Ecce enim, ι inquit, t admiratus sum είς Σηγώρ. ι Ιδού γάρ, > φησ\ν, c έθαύμασα σ*υ 
faciem tuam eliam in verbo hoc, ne evertam ci- ^ τδ πρόσωπον κα\ έπ\ τψ £ήματι τούτψ τού μ-ή κ α -
vilatem, de qua locutus es. Feslina igilur, ut sal- ταστρέψαι τήν πόλιν, περ\ ής έλάλησας. Στεενσον 
veris ib i . > Deinde inquit, «Sol egressus est super 
terram, et Lot ingressus est Segor. > Nec m i -
nus roirabere, Palladi, ubi didiceris quse sil bo-
rumverborum senteniia, ι Admiratas sum enim, » 
inquit, c faciem tuara, ne evertam civitatem, de 
qua locutus es.i Odiosa enim revera Deo est illa 
vitae ratio, quae ee non perfecte ad virtutem com-
ponit ; etboc ipsum vel minima ex parle viiiis soc-
cambere, i l l i respuendum videtur, et non longe a 
condemnatione abesl. Gaeterum iodulget sua beni-
gnilate, et iniliorum facultatem, naturae viribus 

ούν τού σωθήναι έκεΤ. > ΕΤτά φησιν, δτι c Ό ήλιος 
έξήλθεν έπ\ τήν γήν, κα\ Αώτ είσήλθεν είς Σ η γ ώ ρ . · 
βαυμάσαις δ* άν, ώ έταιρε, τίς άν γένοιτο μ α θ ώ ν 
κα\ τούτων ό νους, c Έθαύμασα γάρ σου, ι φ η σ \ , 
ι τδ πρόσωπον σου τού μή καταστρέψαι τήν ττέλιν, 
περ\ ής έλάλησας. » 'Ανεθέλητος μίν γάρ τψ Θ ε φ , 
κατά τδ αληθές, ή τελείως ούκ έχουσα πρδς &ρατ-ήν 
πολιτεία, κα\ τδ κατά τι γούν ήττάσθαι τών σταθων 
άπόβλητόν τε αύτψ κα\ κατακρίσεως ού μ α χ ρ & ν . 
Πλήν έφίησιν έκ φιλανθρωπίας, κα\ συμμετρήααα 
φύσει τδ έν άρχαΐς έφικτδν, σώζεσθαι κελεύει, >tx\ 

· Τ Ephes. ιν, 13. · ' I Cor. TH, 1, 2, 6, 7. » Matth, xui, 23. »· MaUh. xxv, 15. 
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μελβτώντας έτι τδ άγαθδν, οΟπω τε τήν ύπαίτιον Α dimetitus, salvari jubet eos quoque, qui Aaditan-
lur virtutem adbue, nou tameo per eam vivendi κομιδή διαστείχοντας άγωγήν. 'Αλλά κα\ τοίς είς 

τούτο ήκουσι μέτρων, χα\ είςταυτηνί τε είσελαύνουσι 
τήν κατάστασιν, ού δίχα φωτός τού θείου κα\ δαδου-
χίας τής άνωθεν ή είσδρομή γένοιτ* Αν. ι Ανέτειλε 
γ ά ρ , ι φησίν, ι δ ήλιος κα\ Λώτ είσηλθεν είς Ση­
γώρ. » 

ΙΙΑΑΛ. Ό ς σφόδρα γε τά εΙκότα έφης I 
ΚΥΡ. Ό μέν· ούν θεσπέσιος Λώτ είς τήν Ιτ ι μι­

κράν είσέθει πόλιν, έφιέντος αύτφ τού θεού* ήλέγ-
χετο δέ καϊ προς τούτο ασθενής ή επομένη τε αύτφ 
κα\ συνεκθέουσα γυνή. c "Επέβλεψε γάρ, > φησίν, 
ι είς τά οπίσω, χα\ έγένετο στήλη αλός. ι θέα δέ 
δτι νους μέν δ ανδρείος κα\ φρόνημα τδ νεανιχδν, χάν 

viam ambulant, quae a culpa longe remota siLSed 
iisqaoque, qui ad huncvirlutis gradam tendont, et 
ad hujasmodi staturo provebuntur, noa ane divino 
lamine, supernseque lampadis praevio fulgore, eo 
ingredi contingit f Orlqa est enim, > inqait, caal, 
et Lot ingressus esl Segor. > 

PALL. Quam ea, q u » dixisli, quadrantl 
CYR. Beatus igitur Lot in exiguam adbuc civi-

latem, Deo permittente, est ingressos: sed quae 
eum comitabaiur, unaque fugiebal uxor, ad boc 
quoque iofirma esse deprebensa eat. c Aspexit 
en im,» inqvi t , « retro, et in salis siatuam est con-
versa · · . » Animadverte igitor ammum virileai 

t l μή τελείως άφικνοίτο τυχδν είς τδ άρέσκον θεψ, Β gtrenuamque sensum, cum virtutem exercere cc&-
χατορθούν ήργμένος τήν άρετήν, άλλ% οδν έξεις παθών 
ποιείται χατά βραχύ πρδς τδ άμεινόνως έχον. Ό δέ 
ασθενής τε χαϊ άνανδρος, ού ση μείον ή γυνή, ταΙς είς 
φαυλότητα μετατροπαίς, άχρειονται παντελώς. Τουτϊ 
γάρ οΤμαι δηλούν τδ γενέσθαι στήλη αλός * δπερ άν 
•Γη σύμβολο ν άπομαρανθείσης φρενδς, χα\ νού πρδς 
ηλιθιότητα μεταφοιτφν κειμένου, χα\ είς έσχάτην 
ήδη πως άναισθησίαν έληλαχότος (1). Άπομωρανθέν 
δέ τδ άλας, είς ουδέν ίσχύσειν έτι, χα\ αύτδς έφασκεν 
δ Σωτήρ * άχρειωθήσεσθαι δέ παντελώς, έξω τε πεμπό-
μενον, κα\ ύπδ πόδας ανθρώπων διε^ιμμένον, Ά π · 
ελιθούτομένουν ή γυνή, προσετίθει δέ ούκ είς μακράν 
τδ λείπον δ Λώτ. Γέγραπται γάρ, δτι « 'Ανέδη Λώτ 

peril , etiam si ad id , quod Deo placet, minus per-
venit, tainen exoedere e vitiis cerle, el paalatim 
ad praestantiora progredi: atillum inflrraum et pa-
rum virilem, cnjos figura est mulier dum ad ne-
quiliam conYerlitur, fleri prorsus iaulilem : id 
•nim signiftcare arbitror fleri statuam talis, quod 
Don absurde symboliun foerit infeiuat» mentis, et 
animi, qvii ad stultiiiam tranaire vohierit, atque ad 
exlremum jam staporem penreoerit. 31 Sal eaim 
infatuatum ad nibilom ullra valere, eliam ipee 
Salvaior ai t ; aed peaiUia inatile fieri foras misaum, 
et sub pedibus bominum coneokaium **. Gum ita-
que aaulter in lapidem durata esset, non multo 

έχ Σηγώρ, xol έκάθητο έν τψ δρει, αύτδς κα\ o i - Ρ 0 8 1 Eot, quod deerat, adjectt. Scriplum eet enim 
Ιάο ^υγατερος αυτού μι* ' αυτού. Έφοδήθησαν γάρ 
χατοιχήσαι έν Σηγώρ, χα\ φκησαν έν τψ σπηλαίψ, 
αύτδς χαϊ αϊ δύο θυγατέρες αυτού ματ* αυτού, ι 
Πρόεισι γάρ ώσπερ δι' αναβαθμών δ νους έπΙ τδ 
έχον άρτ ίως , χα\ άναθρώσχει χατά βραχύ πρδς 
δπερ ήν έν άρχαΤς, ούχ έπιτηδείως έχων ούτε λίαν 
Ιχανώς. Πρόεισί τε χα\ άναφοιτ^ί πρδς τδ άμεινον, 
φρονήσει τε χα\ ανδρεία τή πνευματική χαθάπερ 
τισιν Ιδίοις θυγατράσιν έπισκηπτόμενος, καλ κάτω 
που μένειν άφε\ς τδ ήδυπαθές τε κα\ άνανδρον, ών 
είς τύπον ή γυνή. Κάτοικε! δέ λοιπδν χαθάπερ έν 
δρει τε χα\ έν σπηλαίψ* τού μένδρους ήμίν τδ ύψηλόν 
τε χα\ έπηρμένον είς εύεξίαν τήν πνευματιχήν, τού 
δέ σπηλαίου, τδ πεπηγδς χα\ έδραΐον τής είς άρε«*ήν 

c AsceBdU iol ex Sa§er» et aedtt ia monte, ipse et 
duaB Olise ejue com eo. Timneraal enim habitare 
in Segor, et habitaverunt in speluuca ipse, e l d u « 
filiae ejus cam eo * s . ι Animas enim velnt per gra-
dus progreditur ad perfeetionem tir iut ia , et ad 
eam siatum, ad quem ab initio meptus et infirmus 
foerai, paulatim asoendit -r proceditque et promo-
vet in meliu3 f pradentia et fortitudine spirituali 
lanqoam saisquibasdam filiabue nixus, ac volu-
plarium il lum aflectom et effeminaliim, cqjqe fi-
gara est malier, deorsum manere sinene. Habiut 
deinde lanquam in monle ac spelonca. Ac mona 
qaidem sublimiutem atqae eminenliam spirilualis 
roboris, spelunca vero Oxam ae finaam ip virtute 

διαμονής ύποδηλούντων εύ μάλα. Γέγραπται γάρ ώδΐ D peraeverantiam optime sigQificani. Sic eaiin est 
π ε ρ \ ανδρών αγαθών* c Πορευόμενος έν δικαιοσύνη, 
λαλών ευθείαν όδδν, μισών άνομίαν κα\ άδικίαν, κα\ 
τάς χείρας άποσειόμενος άπδ δώρων, βαρύνων τά 
ώτα, ίνα μή άκούση κρίσιν αίματος, καμμύων τούς 
οφθαλμούς, ίνα μή ίδη άδικίαν, ούτος οίκησε ι έν 
Φψηλφ σπηλαίψ πέτρας ίσχυράς. ι ΕΓη δ* άν κα\ 
Ιτέρως ούκ απίθανος ήμΓν δ έπ\ τψδε λόγος. Πέτρα 
μέν γάρ δ Χριστδς, δ ιάτδ εύσθενές τε κα\ άτρωτον 
τής άνωτάτω πασών ουσίας. Σχήλαιον δέ τδέν Χριστψ 
vooft* άν ή Εκκλησία, τδ τών αγίων κατάλυμα, 
τών εύσεβούντων ή σκέπη, ήν χατοιχούσι δίκαιοι, 

de probis viris scriptam : c Qui ambulat in justi-
tia, ei Ioquitur reetam viam; qui odit injustitiam, 
et iniquitalem, et excutit manus a muneribus; 
qui obtorat aures, ne andiat jadiciom sauguinie, 
e i claadit ocolos, ne videat injnstiliam: hie babi-
tabil in sublimi spelunca peine firma3n.» Afferri 
aolem et alia possit a nobis non absurda hojas 
looi expositio.Petra quidem Cbristus est 9 > , propter 
firmam iOam et invictam sapremae omniam sab-
slantiae naturam. Porro spelunca illa, in Cbristo 
inielligi polest Ecclesia, nempe illud sanctoram 

·« Gen. xix, 36. , e Mallh. v, 13. 1 1 Gen. xix, 30 w Isa. xxxin, 15,16. f l ICor. x, 4. 

(1) Cod. Vat. κατισκληκότος. 
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homkHim diversorhim, piornmque tectum, in quo Α καϊ μήν δσοι τήν διά πυρός παραιτούνται δίχην. 
Justi v i r i babitant, et quicunqoe ignis supplicium 
evadant. 

PALL. Quam praedare mihl babere videtar htec 
expositio! Sed velim eqaidem adiis quamplurimie 
probationibus praesentem locum a te vereari. Nam 
id velle plene cognoscere, quod aiile ett, ego qui-
dem plurimi fecerim. 

CYR. Atqui, Palitdi, et eoiigraentia dicia. Est 
enim, ut opinor, ea res menlis longe studiosissimae 
inictus, et mea oratio segnitiem oumem vincet, 
qfjoniam ne mibi quidem ipai aeqoum videiur m 
tam praeclara tamque jucundis sermonibus silen-
tium, u importune irrepserit, lenere. $2 h*iUT 

in «niversum omnibusque modie ab affectione, so-

ΠΛΑΑ. Ός ευγε ήμΐν, ώ τον, ό λόγος έχει! BovAof-
μην δ* αν έγωγε χα\ δι* έτερων δσων ήμΐν αποδεί­
ξεων Ιέναι τδ γύμνασμα. Τδ γαρ τοι φιλείν έξεπίστα-
σθαι πλουσίως τδ τελούν είς δνησιν, οίησαίμην αν 
έγωγε τού παντδς άξιον. 

ΚΤΡ . Καϊ μήν, ώΠαλλάδιε, τά γε είχότα φής. ΕΓη 
γάρ άν διανοίας ήμίν τής είς δτι μάλιστα φιλομαθέ­
στατης τδ χρήμα χαρπδς, δχνου δέ άμείνων δ πρδς 
ημών έσται λόγος, ού τδ αυτό μοι δοχούν, τοίς ούτω 
λαμπροίς χαϊ άξιεράστοις διήγημα σι, τήν ούχ έν 
καιρφ παρειστρέχουσανέπασχήσαι σιγήν. Οδχούν δτι 
τής πρδς τά φαύλα διαθέσεως τε χαϊ χοινωνίας είσ-

* » |> 'Μ» Γ " " · Τ » ' r - , 

eietateqoe vitkwanun rerom, quoad res patitur, se- άπαν τε χαϊ όλοτρόπως άποσχοινίζεσθαι χρή χατά τδ 
jonctos nos eaee oportere: qumetiam non aliter 
nobie posse contiagere, ut ad virtutem reciHTarous, 
qaam boc ipeo modo, quo diximus, stne ullo ne-
gotio conteroplabimar, si mentis ocelos injeceri-
mus tum in ea quse beaio Abrabae contigerunt, 
tam quae in exita filiorum Israel admirabilius ge-
ata eunt, quam at oratione expHcari possint, cam 
snis temporibus, effracli» iEgypiii dominatus vln-
culis, suntegressi. 

PALL. Exseqoere igitur eingula : sic enim ba-
beto, maximara te nobis voluptatem allatnrum, si 
id facere aggressue foeris. 

CYR. Dicebarmia iUqne, beatom Abraham cum 

έγχωρούν * χαϊ μήν δτι τδ άναθρείν δυνασθαι πρδς 
άρετήν, προσγένοιτ" άν ούχ έτέρως, ή χατά τούτον 
αύτδν τδν τρόπον, άπονητί θεωρήσομεν, τής διανοίας 
τδνόφθαλμδν ένιέντες εύ μάλα, χαϊ τοίς χατά τδν 
θεσπέσιον \Α6ραάμ, χαϊ τοίς υπέρ λόγον χατωρθω-
μένοις έπΙ τή έξόδψ τών έξ Ισραήλ, ήν πεποίηντοκ 
χατά χαιρούς τής Αίγυπτίων πλεονεξίας, τά δεσμά 
δια^ήξαντες. 

ΠΑΑΑ. Φράζε δή ουν άνά μέρος. 'Ος εύ Γσθι τοε 
πλουσίως ημάς εύφραίνων, εί δρ$ν Ιλοιο ταυτί, 

Κ Τ Ρ . Έλέγομεν τοίνυν, ώς άφορήτφ ποτέ λιμψ, 
fame quondam intolerabili, et Becessariaruro rerum Q **** ™v άναγχαίων ένδείαις έχπεπιεσμένος δ 

θεσπέσιος Αβραάμ, ού θελητήν έποιεΡτο τήν εές 
ΑΓγύπτον χάθοδον, χαϊ ταίς άνάγχαις έδίδου κρατεί*. 
Εένον δέ δντα χαϊ έπηλυν, λύπαις χαϊ πλεονεξίαις δ 
Φαραώ χατηχίζετο. Τήν γάρ τοι συνωχισμένην αύτφ 
παραλύειν ήθελεν, ήδοναίς άχράτοις έχχεχαυμένος, 
είς αίσχρουργίας έφεσιν. Κατορθώσαι δέ τούτο, ούχ 
ήφίει θεός. ι "Ητασε γάρ, > φησί, c τδν Φαραώ 
έτασμοίς μεγάλοις περί Σάββας τής γυναιχδς 
Αβραάμ, ι Είχών δέ χαϊ τύπος ό Φαραώ διαβολικής 
άχρασίας. Σκοπδς γάρ έκείνω καϊ τών δτι μάλιστα 
διεσπουδασμένων, τδ καϊ ταίς τών αγίων συνέσεσιν 
ένιέναι φιλείν τής ένούσης αύτφ ακαθαρσίας τά σπέρ­
ματα, ώς άν έλοιντο καρποφορείν τά αύτφ φίλα τε 
καϊ καθ* ηδονή ν. ΕΙεν δ* άν οΐμαι ταυτί, τά είς πο-

inopia premeretvr, non eponie ad jEgyplios de-
acendisse, sed necessHati succobuisse. Hunc ho-
epitem et advenam molestiis multis et tnjuriis Pha-
rao vexavil. Nam illiue conjagem violare voluit, 
intemperanti Hbtdioe ad turpissimi flagitii cupidita-
tem incensus. Id porro at efflceret, non permisii 
Deus. · Flagellavit enim, > inqoit, c Pharaonem fla-
gellis maximis propter Sarapi uxorem Abraham·· . ι 
Est autem Pbarao figara atque imago diaboiicae 
intemperantiae; id eniui ille spectat, in eamque 
rem omni studio incumbit, ut in sanclornm viro-
rum mentes semina guae impuritalis infundai, ut 
l l l i exoptatos jucundosque fructas pariant: i i au-
lem eunt, ut opinor, \ variorum diTereoruraquc 
peccalorum crimina. Atque illius quidem vi et i n - D λύτροπον άμαρτίαν εγκλήματα. Καϊ άλοίη μέν πάς 
juria nemo non caperelur, et vel nolens succum-
beret (natura namque nostra infirmitale virium 
laborat), nisi id minime permitleret Deus; et illos 
adversue sanctos viroe conatus, ac maligni illius in-
eidias cobiberet. Sed non alia ratione conligisset 
beato Abrahae illa incommoda vitare, nisi iEgyplio-
rum regione relicia, ad velerem illum diviaoque 
munere conceesum Dei locum reverlisset, quo 
posteaquam pervenil, omni cura vacuus, optimis 
gludiis operam dedil. Sic enim scriptum esl : «As-
cendit autem Abraham ex jEgypto, ipec et uxor 
ejus, et otunia cju$. et Lot cum eo in de&crlum. 

τις ούν, καϊ ούχ εκών ύποκείσεται ταίς εκείνου πλέον-
εξίαις. Νοσεί γάρ ή φύσις τδ άναλκι, έφίησι γεμήν 
ούτι που θεδς, άνασειράζων τρόπον τινά τά κατά 
τών αγίων επιχειρήματα, καϊ τού πονηρού τάς έπι» 
βούλας. Συμβέβηκε δέ ούχ έτέρως διαδράναι τά. βλάβη 
τδν θεσπέσιον "Αβραάμ, εί μή, τήν τών Αίγυπτίων 
άφβΐς, πρδς τδν έν αρχή καϊ θεόσδοτον άναπεφοίτηκα 
χώρον, ού καϊ άφιγμένος σπουδασμάτων αγαθών σχο-
λαϊος ήν επιμελητής. Γέγραπται δέ ούτως · ι Άνέβη 
δέ "Αβραάμ έξ Αιγύπτου, αύτδς καϊ ή γυνή αυτού, 
καϊ πάντα τά αυτού, καϊ Αώτ μετ' αυτού εις τήν 
έρημο ν. Αβραάμ δέ ήν πλούσιος σφόδρα, κτήνεσι 

••Gen.x, 11, 17. 
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καΛ άργυρίω, xat χρυσίφ, xa\ έπορεύθη δποι έξήλθεν Α Abraham atitem erat dives valde, jumenlis et auro, 
είς τήν Ιρημον έως Ηαιθήλ, έως τοΰ τόπου, ου ήν ή 
σκηνή αυτού πρότερον, άνά μέσον Βαιθήλ, κα\ άνα 
ρώσον Άγγα\ , είς τον τόπον τοΰ θυσιαστηρίου, ού 
έποίηοεν ΙχεΙ τήν αρχήν. Καϊ έπικάλεσεν εκεί 
Αβραάμ τδ δνομα Κυρίου, ι Συνίης ουν δτι συναναπ-
αίρειν ανάγκη τοίς έξ άχρασίας κοσμικής είς έτερον 
άνατρέχουσι ζωή* Ιεράν, οίονεΐ πάντα τά αυτών; 
πανοιχί γάρ χα\ παγγενεΐ, προσθείην δ* άν δτι κα\ 
πανσχευε\, τής Αίγυπτίων άποδεδράμηκε γής ό 
προπάτωρ Αβραάμ. Δεί γάρ όλοτρόπως αποφοίτων 
χαϊ πανοικ\ τρόπον τινά μεθορμίζεσθαι φιλείν είς 
τήν έρημον, τούΥ έστιν, είς άπαρενόχλητόν τε καϊ 

xadapov διανοίας κατάστασιν, δθεν καϊ έν άρχαίς ή 
τον* άνθρωπου φύσις έκβέβηκεν, ένδεία τών άνωθεν 

et argento: et abiit itinerequo venerat indeserlum 
osque Betbel,.usqae ad locum ubi fuerat taberna-
eulam ejus prias, 33 i n t e r Bethel et Haggai, i n 
locum allaris, quod fecerat ibi prios, et invocavil 
ibi Abraham nomen Domini » Intelligis igitur, 
qui ex iniemperantia sasculari ad alterart vitaro 
recurrunl, iis omnia siroul esse abducenda. Nam 
cum universa familia, universoque genere, illud 
eliamaddiderim, cara universa sapellectili, Abra-
bam palriarcba ex jEgyptiortim regione migravit, 
Oportet enim omnibus modis discedere, et cum 
uuiversa quodammodo familia in desertum demi-
grare, id est, ad imperturbatura et tranqnillum 
animi stalum, unde ab initio bominie natara dis-

αγαθών άπονεύσασα πρδς τά χείρω. Τοΰτο γάρ αίνι- Β cessit, cura inopia supernorum bonorom ad pejora 
γμιατωδως κατασημήνειεν άν ή είς άλλοτρίους κάθ­
οδος, άπδ γής οΙονε\ κα\ σκηνής τής έν άρχαίς τε κα\ 
φιλαιτάτης, έν ή χαϊ θυσιαστήριον. Παλινδρομοΰντες 
γάρ ούτως, έως άν έν τόπω χαϊ χώρα γενώμεθα τοΰ 
θυσιαστηρίου τού έν άρχαίς, τούτ' έστι, τού πάλαι 
προσπεφυκδτος αγιασμού, καϊ ημείς έπικαλούμεθα 
τδν τών δλων θεδν, τδ προφητικδν εκείνο πρδσρημα 
λέγοντες* c Κύριε, έκτδς σου άλλον ούκ οίδαμεν. Τδ 
δνομά σου δνομάζομεν. > 

ΠΑΑΑ· Αστειότατα έφης. 
ΚΥΡ. Ιδοις δ* άν τδ χρήμα ήμίν ούχ έτέρως Ιχον, 

χα\ τά έπ\ τοίς υΐοίς Ισραήλ γεγονότα κατά καιρούς 
εύ μάλα δια σκοπούμε νυς * ούς έπείπερ είλον οί Αί-

declinavit: id enim per senigma significal ille ad 
exteras nationes descensus, ab illa veteri, et j u -
cundissima terra, in qua allare quoque erat: nam 
boc pacto recurrentes, quousque ad locum ac re-
gionem perveniamus allaris ejus, quod ab initio 
fuerat, id esl illius veteris et nobis insitae sandila-
i is , nos ipsi quoque invocamus rerum universa-
rum Deam, prophetica illa dicentes: c Domine, 
extra te alium non novimus, nomen tuum invo-
camus M . » 

PALL. Elegantissime dixisti. 
CYR. Id autem non aliter se habere facile intel-

liges, si qua? filiis quoque Israel suis temporibus 
acciderunt, diligenter inspexeris : quos cum coe-

γύπτιοτ λιμού κατωθήσαντος έν άρχαίς καέ τούς ^ pissent ifigyptii, faroe eorapulsoa ab inil io, et ho 
άνωθεν τε κα\ έκ 0ίζης αγίων, καϊ ελευθέρους είς 
άδόχητόν τε κα\ άμελέτητον αύτοίς καταζευγνύντες 
θητείαν, άγρίως κατεβιάζοντο, τής έπ ' αυτούς ώμότη-
τος τοιάνδε τινά συνθέντες τήν άφορμήν. ι "Ανέστη 
γάρ , » φησ\, < βασιλεύς έτερος έπ* Αίγυπτον, δς ούκ 
ήδει τδν Ιωσήφ. Είπε δέ τ φ γένει αυτού * Ιδού τδ 
γένος τών υίών Ισραήλ, μέγα πλήθος, κα\ Ισχύει 
ύ-πέρ ημάς, δεύτε κατασοφισώμεθα αυτούς, μήποτε 
πληθυνθή, κα\, ήνίκα έάν συμβή πόλεμος, προστεθή-
αονται κα\ ούτοι πρδς τούς ύπεναντίους, κα\ έκπο-
λαμήσαντες ημάς, έζελεύαονται έκ τής γής. ι Έλύπει 
γ ά ρ , οΤμαι,τδν τής Αίγυπτίων έζάρχοντα γής,τδ κάν 
γούν έλέσθαι ποτέ πρδς έλευθερίαν ίδείν. τούς έξ 

mines ab ipsa majorura suorum origine, c stirpe 
sanctorum ortos, et Hberos, ad inopinatam et insue-
tam subjugassent servitulem, immaniler violen-
terque tractabant, suae adversus illos cradelitalia 
bac occasione conficta. t Sarrexit enim, > inquit, 
t rexalter in iEgyplo, qui non noverat Joseph, qui 
dixit populo suo: Ecce genus Qlioram Israel mul-
tumest, et multiludine valet super nos. Yenite, 
fraudibus opprimamus illos, ne forte multiplicen-
tu r ; et cum acciderit nobis bellum, adjangantar 
etiam bi inimicU nostris, et, expugiialis nobis, 
egrediantur de terra " . t Angebat enim, opinor, 
iEgypliorum ierrae principem, quod vel respicerent 

αναγκαίου δεσμού, ού χατά γνώμην ύπεζευγμένους. jy aliquando tandem ad libertatem, i i qui necessario 
« ΚαΧέπέστησεν αύτοίς, φησ\ν, έπιστάτας τών έργων, 
Ινα χαχώσωσιν αυτούς έχ τών έργων, χα\ ψκοδόμη-
σαν πόλεις όχυράς τ φ Φαραώ τήν τε Πειθών, κα\ 
Ταμεσσή, καϊ ΤΟν, ή έστιν Ηλίου πόλις. ι Καρποί 

γάρ ήσαν τής αφόρητου πλεονεξίας, τληπάθειαι μέν 
αϊ διηνεκείς έπί τε πηλφ και πλίνθε ία , πόλεις δέ 
περιβόλοις πύργου με να ι , κα\ τών έν άγροίς χωμά­
των εγέρσεις, άμισθΥ δέ ταυτι κα\ συν ίδρώτι μακρφ 
τοίς πονούσ*. διεπεραίνετο. 'Υπδ χείρα γάρ έλόντες 
τήν εαυτών οί κοσμοκράτορες τού αίώνος τούτου τάς 
αθλίας τών ανθρώπων ψυχάς, πηλφ κα\ πλινθείαις 
χα\ τοίς είς γήν τε καϊ περί γήν δρώμενοι; έγκα-

eoqoe praeter opinionem vincolo, subjugau fuerant. 
f Etpraeposuit, » inquit,« eis magistros operum, 
ul affligerent eos operibus ; et sediflcaverunt arbes 
munitas Pharaoni, Phitom et Ramesses, et Hon, 
qoae est Heliopolis ! . > 34 H* aamque fructuserant 
illius non ferendi dominatos, vexationes nerope, 
atque aerumas assiduae in luto atque opere late-
ritio, urbes quoqae mcEnibos ac turribas cinctae, 
et aggerum in agris exstructiones. Bxc aotcm opera 
sine ulla mercede, multisqoe cum sudoribus labo-
rantes perficiebant. Principes enim saeculi hajus 
ubi sub dilioncm suam infclice$ animos bominuiu 

f T Gen. x, 8. »· Isa. xxv i , 13. 99 Exod. ι, 8-10. 1 ibid. 21. 
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cepermt, in lulo tc Uteritiis operibus, iis, ia- Α τατρύχουσι, xa\ πειρασμψ πονηρψ τ ι καϊ άχχρδεί 
προσδήσανκς (τοιάδε γαρ τά σαρκός κα\ τά περ\ 
αυτήν έργα φαίνεται ) ν πικράν άναγχΑζσοσι χα\ πα|ε~ 
μόχθηρον χομιδή χαταδέχεσδαι ζωήν, ή χατ" οδδένα 
τρόπον τοίς έπιτηδεύειν ήναγχασμένοις εΐαοέαει το 
ωφελούν. Τί γάρ άν τά σαρχος Εργα τε καΛ 
τήν άθλίαν ημών ©νήσει ψυχήν; Κέρδος δε ώσπερ 
άναχείσεται παρ* ημών διαβόλφ χα\ δαίμοσι, χαι 
τής τών αντικειμένων βασιλείας πλούτος Ισται χα \ 
καύχημα, χαθάπερ άμέλει χαλ τψ Φαραώ πρδς εύ-
χλείας δν ού μιχράς ψετο τδ άναδείμασθαι πάλεις 
αύτψ τούς έξ Ισραήλ άσιτί τε χα\ άμισθΛ πρδς τούτο 
ήχειν ήναγχασμένους. 

qoam, quse in terra et circa terram fiont, eoscoo-
ternnl , et ad laboriosas inatilesqoe occopationes 
disienloe atque devinclos (ejosmodi namque viden-
tar carnis opera, et qoa? circa eam fiont) acerbam 
aemranisque omntbas plenam yitam degere co-
gunt, quae nullam prorsus iis, qai bajusmodi ope-
ribus incumbere coacti sant, aflerat atiliUlem. 
Qakl enim carnis opera ac viiia miserae nostre 
aninae prosinl? Et lucri quaedam species ad dia-
bolum ac daemonas perlinebil, et adversariorum 
regno parta opee eruot et gloria, quemadmodum 
etiam Pbaraoni gloriae aon mediocri fuit, ut pu-
tabat, orbes sibi esse a filiis Israel exslnictas, neque cibo ollo praebiio, neque mercede, eam labo-
rem sascipere coactis. 

PALL. Sic se res babet. Eai namqae taa ad- Β 
modum evidens oratio. 

CYR. Nostrorom igitnr in terris inauium et pro-
fanorumstudiorum, formam qaodammodo et ima-
ginemnobift Israelitarum labor depiogit, curo i n -
tiet atqae immiaeat SaUnas, ejusqae comites ne-
qiiissimse poleslates, quos exactorum operum no-
mine Scriptura divina significat. Haec vero studia 
srtnnnosam discentionem alque occupattonem equi-
dem dixerim, sudoris ac iaboris plenam, ac velul 
luto quodam imparitalis coenosaeqoe voluplalis 
oppletam. Sed miseratus est tum quoque Deus 
eos, qui per summam impietatem alqae immani-
lalem iniquo iEgyptiorum dominalu vexabaniur, 
iiaque preter omne jus fasque serviebant. Illico 

ΠΑΑΑ. 'Οδε έχει. Κα\ γάρ τοι λίαν εστίν εναργή 
δ λόγος. 

ΚΤΡ . Άνατύπωσιν δή ουν χαϊ οωνεί πως είχόνα 
σαφή τών είχα ίων τε χα\ άνιέρων ( I ) έ π ί γ ή ς ηρών 
σπουδασμάτων ό τών Ισραηλιτών αναγράφει πόνος, 
έγχειμένου τε χα\ έπίθρώσχοντος αυτού τε του Σα­
τανά, χα\ τών συν αύτψ δυνάμεων πονηρών, ους 
τοίς τών έργοδιωχτών όνόμασιν ή θεία σημαίνει 
Γραφή* τδν πονηρδν δέ περισπασμδν φαίην άν έγωγε 
ταυτ\, μεστδν μέν Ιδρώτος χα\ πόνου, άναπεπλησμέ-
νον δέ ώσπερ πηλού χα\ άχαθαρσίας, χα\ βορβορώ­
δους ηδονής. 'Αλλ* ήλέει χα\ τότε θεδς τούς άνοσιώ-
τατά τε χα\ άγριώτατα ταίς τών Αίγυπτίων πλεον-
εξίαις χατβχισμένους, χα\ παρ* αύτδ τδ χρεών δου-
λεύοντας. Ύπουργδν γάρ τής είς αυτούς ήμερότητος, 

namque sua? erga illos benignilatis admiBtslrufli C τδν παναριστον εύθυς έποιείτο Μωσέα. Ή γάρ ού/\ 
Moysen optimum virom elegit. Qoid? non boc 
ipsum comperimas Deam erga nos facere ? Nobis 
enim in peccata lapsis miscricordiam impertil, at-
que in omnium cordibus illico suam legem inserit, 
qu;e velut mediator quidam ad liberam nos reto-
cet vitam. 

PALL. Inlelligo quod dicis. 
CYR. Yisne igilur, 35 ot, bisloria breviler 

compreheasa, quoad fieri poterit, congruentia d i -
camus? 

PALL. Maxime vero. 
CYR. Sic igilur scriptumest: iPost haec ia-

gressus est Moyses et Aaron ad Pharaonem; et d i -
xerunt e i : Haec dicit Dommus Deus Israel: Dimitte 

χα\ είς ημάς αυτούς τούτο δρώντα θεδν εύρήσομεν; 
Διωλισθηχόσι γάρ ήμίν είς αμαρτίας, χαρίζεται μέ/ 
τδν έλεον, μεσίτην δέ ώσπερ πρδς έλευθέραν αναφε­
ρόντα ζωήν έν ταίς απάντων χαρδίχις τδν οίχείον 
ευθύς ένίησι νόμον. 

ΠΑΑΑ· Συνίημι δ φής. 
ΚΥΡ. Βούλει δή ούν, τδ πλάτος τής Ιστορίας έ π ι -

τεμόντες, ώς ένι τά είχότα λέγωμεν; 

ΠΑΑΑ. Κα\ μάλα. 
ΚΥΡ.*Γέγραπται τοίνυν ώδί· c Κα\ μετά ταύτα 

είσήλθε Μωσής χα\ * Ααρών πρδς Φαραώ, χα\ εΐπον 
αύτψ* Τάδε λέγει Κύριος δ θεδς Ισραήλ* Έξαπό-

populum meum, ut mihi festam celebrent in de- ^ στειλον τδν λαόν μου, ίνα μοι έορτάσωσιν έν τή 
serto. Et dixi l Pharao: Quis est, ut audiam vocem 
ejus, ut dimillam filios lsrael?Non novi Domi-
num, ei Israel non d i m i l l a m > Moyses enim et 
Aaron ex iEgyptiorum regione ac terra dimitti de-
bere populum lsrael confirmabant, Deo ad fe-
stum agendum evocanle. Festum enim revera 
esi coacta? servitutis a se jugum excutere, et 
in Dci esse praelerea potestate, quaeque i l l i 
grala sunt exsequi, nemine obsistente, id 
tst, nemine cogenle ad id suscipiendum et am-

• Exod. v, 4, 2. 

(I) Sic cod. Yat. God. Sirleli, ανιαρών, molatorum. 

έρήμψ. Κα\ είπε Φαραώ* Τίς έστιν, ού είσαχούσομαι 
τής φωνής αυτού, ώστε έξαποστείλαι τούς υίούς 
Ισραήλ; Ούχ οίδα τδν Κύριον, χαλ τδν Ισραήλ ούχ 
έξαποστελώ. · 01 μέν γάρ άμφ\ Μωσέα τε χα\ 
Ααρών, τής Αίγυπτίων χώρας τε χα\ γής άνείσθαι 
δείν διεδεβαιούντο τδν Ισραήλ, θεού καλούντος είς 
έορτήν εορτή γάρ δντως αληθής τδν τής άνεθελήτου 
δουλείας άπολύσασθαι ζυγδν, κα\ ύπδ θεψ γενέσθαι 
λοιπδν, κα\ τά αύτψ θυμήρη πληρούν, άντεξάγοντος 
ούδενδς, ήγουν τδ αύτψ δοκούν άνθελέσθαι τε χα) 
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αγαπάν άναγχάζοντος. ΆθυρογλωττεΙ δέ λίαν 6 Φα- Α plectendum, quod sibi videatur. Cselerum Pbarao 
ραώ, καϊ της τοΰ Θεοΰ δόξης καταθρασύνεται, μήτε 
τδν Κύριον δστις ποτέ έστιν είδέναι λέγων, μήτε μήν 
άνήσειν τδν Ισραήλ. Καταλήγει δέ ουδαμώς ό θεσπέ­
σιος Μωσής, άποπεραίνεσθαι δέ δεϊν τδ τψ θεψ δο-
χοΰν εύ μάλα δασχυρίζεται. Παραποδίζοντος γάρ είς 
έλευθερίαν ίέναι τοΰ Σατανά, τούς οΓπερ άν εΐεν ύπ' 
αύτψ γεγονότες κατανδρίζεσθαι χρή , χα\ άμε (νους 
γίνεσθαι παντδ; μέν, οΤμαι, δίχα κωλύματος, ήχιστα 
γεμήν δράσθαι δειλούς, άλλ* έγκείσΟαι λέγοντας* 
ε Ό θεδς τών Εβραίων προσκέκληται ημάς. Πορευ-
σόμεθα ούν δδδν τριών ήμερων είς τήν έρημον, όπως 
θύσωμεν τψ θεψ ημών , μή ποτε συνάντηση ήμιν 
θάνατος ή φόνος. » Ταυτ\ γάρ ήμΐν κα\ ό σοφδς τότε 
διεκεκράγει Μωσής. Ού γάρ δή καθ' ομοιότητα, φησ\, 

nimia linguae licentia utitur, et adversus Dei gio-
riam audaci temeritate ferlur, ac Dominum, qui 
naro ille sit, se nosse negat, nec coronaissurum se, 
ut Israel dimittat. Sed beatas Moyses miniine de-
sistit, Dcique voluntatem perfici oporlere audacter 
conflrmat. Nam Salana eos, qui in sua potestate 
siut, impedieute, ne ad liberlalem recuperaodam 
tendant, carandum illis esl, ut viri l i ler agant, et 
omnia iuipedimenta vincant, miaimeque timidi v i -
deantur, quin polius insteut dicentcs : c Deus 
Hebreorum vocavit nos. Ibimus igitur viam triuni # 

dicnim in dcsertum, ut sacrificemus Deo nostro, 
ne forte occurrat nobis mors aut caedes » Haec 
enim yerba nobis quoque tunc sapiens vir Moyses 

τήν πρδς υμάς, ώ ΑΙγύπτιοι, μόσχος ήμΐν τοις Β n o n g | n e v o c j s conlentione dicebat. Neque enim, 
Εβραίοι; τδ σέβας, άλλ' ουδέ σύς, ή αΐξ, ή βρέτας 
άνδρδς, κα\ πτηνών άποσκίασμα, κα\ ερπετών εικόνες, 
τά έν σηκοίς ιδρυμένα. Έπικέκληται δέ ημάς ό θεδς 
καϊ Δεσπότης, δς τόδε σύμπαν διετεκτήνατο. Μέγας 
ουν άρα, καϊ τοις Αίγυπτίων ασύνταχτος, καϊ υπέρ 
πάσαν τήν κτίσιν, ό τών Εβραίων θεδς , δς είς τήν 
έρημον ημάς καλεί, τήν εύάρεστον αύτψ θυσίαν 
προσκομιοΰντας έκεϊ. Σκοτισμός μέν ούν ΑΓγυπτος 
ονομάζεται, χρήναι δέ οΐμαι τούς οιπερ έσμέν πνευ-
ματικώς προσβάλλε ι ν τοίς έν σκι$ κα\ τύποις. ΔεΙ 
γάρ ημάς αποφοιτώντας εύ μάλα παντδς οΐμαί που 
πράγματος τού κατασκοτείν είωθότος, κα\ ώσπερ τινά 
χώραν έκβεβηκότας τήν ύπδ τψ τυράννψ κειμένην , 

inquit, perinde ac vos, ο iEgyplii, viiulum nos 
Hcbrai veneramur, neque suem aut capram, aut 
bominis effigiem, volucriuiaque animaniium ad-
umbratam formam, aut reptantiam imagines, qua? 
in veslris collocata sunt templis. Sed vocavit noe 
Deus ac Dominos, qui boc universum est fabrica-
tus. Magnus autem est, et cum iEgyptiis diis m i -
nime recensendus, supra creaturam quoque om-
nem, Hebreorum Deus, qui nos in desertum ve-
cat, ut ibi gratam ipsi hostiam offeramus. Atque 
JCgyptus qoidem obtenebratio dicilor. jEquum au-
tem esse arbitror, ut nos, qui spirituales sumus, 
spiritualiter ea, quse io umbra et figuris tradila 

φημ\ δή τψ Σαταν$, τδ έν άμαρτίαις εύκολον, μετα- S unt, intelligaraus. 3 6 Oporlet enim uos ab omni 
χωρεΐν Ιπείγεσϋαι νεανικως ε4ς άνειμένην τε κα\ 
χαθαρωτέραν ζωήν, κα\ πολιτείας έννομου διαστείχειν 
δδδν, ούχ ύποκειμένην δαίμοσι* δυνησόμεθα γάρ εύ 
τότε τούς τής δικαιοσύνης καρπούς καταθύειν τψ 
θεψ . Στέλλεσθαι δέ δεϊν τούς έξ Ισραήλ δδδν τριών 
ήμερων διεβεβαιούτο κατά τήν έρημον, τδ μή εγγύς 
είναι τών τής φαυλότητος δρων κα\ ζωής τής τυ-
ραννουμένης διά τούτου δηλών. Σκήπτεται δέ τι κα\ 
σοφδν ό θεσπέσιος Μωσής, κα\ εύαφόρμως δή λίαν 
άπονοσφίζεσθαι δεϊν τής Αίγύπτου φησ\ν τούς ύπδ 
θεού κεκλημένους* ι Μή πως γάρ συνάντηση ήμΐν 

re, q u £ tonebras oiTundere soleai, tongissime aba-
cedere; et ubi ex illa facilitate peccandi velot 
regione quadam quae in tyranni, Satanae videlicet, 
potestate sit, excesserimus, tum ad liberam Ulam 
purioremque vilam strenue properare, ac perviam 
legilimae conversationis ambulare, daemoniis mi -
nime subjectara: tum denique poterimus Deo j u -
sliliae fructus oflerre. Iler porro trium dierum 
Israelitis faciendum esse Moyses affirmabal: qui-
bus verbis signiflcabat, longissime a nequitiae ter-
minis, et ab ea vita, quae ioiquo dominatu prema-
tur, abesse oportere. Sapienti autem quodam pra> 

seceden-
δάνατος, > φησ\ν, c ή φόνος. » 
textu beatus Moyses u l i tu r , et ralionabili admodam caasa iis, qui a Deo vocali esseat, 
dum esse dixit ex iEgypto: cNe forte, > inquit, c occurrat nobis mors aat caedes. > 

ΠΑΑΑ. Κα\ τί δή τούτο έστιν; έτοιμον γάρούχ\ D PALL. Quid vero hoc est? neque emm scire 
τοίς θέλουσι votiv. cupienlibus expedilum esl id intelligere. 

ΚΥΡ. Έγώ φράσω* Αίγυπτίοις ήν έθος, τετήρηται CYR. Ego vero eiponam. Mos apud iEgyplioe 
δέ xal εις δε Ορο παρά τοίς τών εΙδώλων προσκυνη-
ταΐ;, τδ δεϊν, είσφοιτώντας έν ίεροίς, νεκρψ περιτυ-
χείν παραιτεΐσθαι σώματι. Μολυσμδν γάρ είναι τδν 
άνωτάτω φασί τδ ούχ δπως δή μόνον, εί τις έλοιτο, 
θήγειν, αλλά γάρ κάν εί έν ψιλαΐς ταυτ[αισ]\ παραπίπ-
τοι θέαις. Ούκούν έκτων παράσφίσινέθώνάναπείθει 
φρονείν, ώς ούκ άν γένοιτο καθαρώς τδ θύειν αύτοίς, 
εί έξ απρόοπτου ποθέν τούτο δράν ήργμένοις παρα-
τύχοι νεκρδς ή φόνος, τούτ* έστιν, ή νόμψ φύσεως 
τετελευτηκώς,ή ύπδ τοΰ τών φονευόντων έκβεβιασμέ-

inoleverat, qui adbuc apud idolorum cullores ser-
valur, ut templa adeuntes vilent ne cadaveri occur-
rant. Summam enim impuritatem esse aiunt non 
modo sponte illud alllngere, sed vel ia ejus dun-
taxat aspeclum incurrere. Igiiur ex receplis apud 
eos moribus suadet, se piire sacrificare non poese. 
si aliunde ex improviso, ubi boc agere ecepissenl, 
cadaver aut caedes occursaret, id est, vel oalune 
lege mortuus, vel ab bomicidis per vim occisus. 
Yobis enim, inquit, sacra sual axlee ae delubra 

»* Exod. v, 3. 



1 9 1 S. CYRILLI ALEXANDRINI ARCHIEP. 

claustris ac portis manila, intra quae catn ingressi ^ 
fueritii , caste sacrificare, ut ipsi existimatis, lice-
bi t : nos vero in media urbe sacrificantes, et in 
triviis et in agris, necesse est cadaverum aspe-
ctu pollui : nibil enira est omnino, quod aspe-
ctum coercere possit. Ac stmplicis quidem histo-
riae ratio ex iEgyptiorum moribus probabilitatem 
babet. Neque tamen minus recte dicta sapientis-
simi viri verba comperiemus, si spiritualiter in -
telligantur. Oportet euim nos lanquam in deserto 
sacrificare, sanctumque festum Deo celebrare, ab 
jEgypliorum terris eicedentes : vitandus praeterea 
morlis aspectus; vacuo enim animo, et longe a te-
nebris remoto, quas mundus offundit, 37 oculis 
quoque aversis ab iis rebus, qu» ad interitum cor-
ruptionemque perducunt, ita demum caste omnium 
principi Deo sacrificabimus. Opera namque mortua, 
carnis opera sunt: obtenebralio autem mundana, 
Hla ex laboriosis inutilibusque curis atque dtsten-
tionibus perturbatio atque confusio, quae purum 
illum atque pelljucidum mentis aelherem pol lui t ; 
a quibus esse recedendum iis, qui sincere Deom 
colere velint, etiam bistoriae verba suadent. 

PALL. Id quidem minime est obscurum : ideo-
que veUm illa, quae deinceps sequantur, exsequa-
ris. 

GYR. Israelitas igitur ardeutissimum, ut opinor, 
et acerrimum anliquae liberlatis invaserat deside-
rium : camque vehementer ad eam aspirarent, 
ejus iras, qui illis jugum servitutis imposuerat, com-
moverunt; qui cum dieeret bujuemodi rorum desi-
derium ex otio descendere, augeri illis operum so-
dorem laboremque jussit. Itaque ut sine ulla dila-
tione ab eis exposccretur consueti opcris summa, 
palearum vero tributio praeter consoetudinem de-
pegaretur, injanxit; dicebat enim: c Vacalis, otiosi 
estis, ideo dicitis, Eamus et sacrificeraus Deo no-
stro. Nunc igitur euntes operamini : palcae eoim 
non dabuntur, et summam laterilii operis dabitis. 
Videbantque se Scribae flliorum Israel in malis, d i -
ccntes : Non minuetis a statuta summa laterum per 
eingulos dies. Occurrerunt autem Moysi et Aaron 
venientibus in occnrsum eorum, cum egrederentur 
a Pharaone, et dixerunt illis : Aspiciat Dorninus su-
per YO8 et judicet, quoniam exsecrabilem fecistis 
odorem nostrum corara Pharaone, et coram servis 
ejus, ut daretis gladium in manus ejus ad interfi-
cicndos nos ·. > Quid t u , amice, nonne verissi-
mum esse dices, ubi coeperil quis diabolici domina-
tus jugum excutere, contraque divini cultus gloriam 
preclaram illam et liberam suscipere, vacarcque ei 
cognoscere eum, qui esi vere Dorainus, ut in Psa*-
mi8 canitur : ι Vacate el videte, quoniam ego sum 
Deus ·, > tum fore ot ille in bujusmodi negotio 
otium ac studium tanquam impietatem quamdam 

β Exod. v, 17 eqq. · PsaJ. XLV, 1. 

νος. Ύμίν γάρ έφασκεν. Ιερά τί έστι χα\ τεμένη , 
κλείθρα τε καΛ πύλαι, ών είσω τυχδν είσδεδραμηκέ-
σιν έξέαται θύειν άγνώς, ώσπερ άν οΓεσθε χατά 
σφάς αυτούς · ημάς δέ ανάγκη κατά μέσην θύοντας 
πόλιν, έν τριόδοις τε κα\ έν άγροίς, %alc τών τεθνεώ— 
των καταμολύνεσθαι θέαις. Τδ γάρ άπείργον δροις, 
παντελώς ουδέν. Κα\ δ μέν τής Ιστορίας λόγος έχβ* 
άν ήμίν ώς έν έθεσι τών Αίγυπτίων (1) τδ πιθανό*, 
είη δ* άν ορθώς είρημένον τδ ύπδ τού πανσόφου Μ ω ­
σέως, καν εί νοοίτο πνευματικώς. Χρή γάρ ημάς 
ώς έν έρήμω θύειν, κα\ έορτήν άγίαν άποπεραίνειν 
θ*ψι *ή$ Αίγυπτίων άπαίροντας, παραιτείσθαι δα 
κα\ θανάτου θέαν. Σχολαίω γάρ νψ κα\ βεβηκάτι μ α ­
κράν τού κατασκοτίζεσθαι κοσμικώς, κα\ τών είς 
νεκρότητα κα\ φθοράν κατακομιζόντων τδν όφθαλμδν 
άπαλλάττοντες, θύσομεν καθαρώς τψ πάντων κρα-
τούντι θ ε φ . Έ ρ γ α δέ νεκρά, τα σαρκδς άν είη. Σκο-
τισμδς δέ κοσμικδς, ή έκ πονηρών καϊ είκαίων 
περισπασμών έπιθόλωσις, τδν καθαρόν τε κα\ διαυγή 
τής διανοίας αίθέρα καταμολύνουσα. Τ 0 ν δτι προσ-
ήκεν άπονοσφίζεσθαι τούς είλικρινώς λατρεύειν 
έθέλοντας, κα\ δ τής Ιστορίας ημάς άναπείθει λόγος. 

ΠΑΛΑ. Κα\ μήν τούτο γέ έστιν ούχ άσυμφανές* τά 
δ* ούν εφεξής διαπέραινέ μοι, 

ΚΤΡ. Τούς μέν ούν έξ Τσραήλ δύσοιστος οίμαί τις 
xaV δριμύς τής αρχαίας ελευθερίας είσέθει πόθος* 
άπονενευκότες δέήδη πρδς τούτο, δεινώς κατηρέθιζον 
είς οργάς τδν τοίς τής δουλείας έγκαταδέοντα ζυγοϊς. 
"Εργον δέ είναι σχολής τάς έπ\ τοιοίσδε λέγων επι­
θυμίας, έγκατατείνεσθαι σφίσι τδν έπ\ τοίς έργοις 
ίδρωτα κελεύει, τής μέν έν έθε; συντάξεως ανυπερθέ­
τως έξαιτουμένης, περιτεμνομένης δέ άσυνήθως αύ­
τοίς τής τών άχυρων διανομής· έφασκεν γ ά ρ , δτι 
c Σχολάζετε, σχολασταί |στε, διά τούτο λέγετε, Πορευ­
θώ μεν κα\ θύσωμεν τψ θεψ ημών· Νυν ουν πορευ-
θέντες εργάζεσθε* τδ γάρ άχυρον ού δοθήσεται, κα\ 
τήν σύνταξιν τής πλίνθείας αύτο\ δώσετε. Έώρων 
ούν οί Γραμματείς τών υίών Ισραήλ εαυτούς έν κα-
κοίς, λέγοντες· Ούκ απολείψετε άπδ τής πλίνθε ίας τδ 
καθήκον τή ήμερα. Συνήντησαν δέΜωσή κα\ Ααρών 
έρχομένοις είς συνάντησιν αύτοίς, έκπορευομένων 
αυτών άπδ τού Φαραώ, καΛ είπον αύτοίς· Έπίδοι[τ]ο ό 

) Θεδς υμάς, κα\ κρίναι. δτι έβδελύξατε τήν όσμήν 
ημών εναντίον Φαραώ, κα\ εναντίον τών θεραπόντων 
αυτού, δούναι ^ομφαίαν είς τάς χείρας αυτού, άπο-
κτείναι ημάς. » Ή γάρ, ώ φιλότης, ούκ άτρεκές είναι 
φής» ώς έπειδάν έλοιτό τις τής τού διαβόλου πλεον­
εξίας άπολύσασθαι τδν ζυγδν, κα\ τδ λαμπρδν κα\ 
ελεύθερον τής είς Θεδν λατρείας άντανελέσθαι καύ­
χημα, σχολάσαι τε κα\ γνώναι τδν αληθώς Δεσπότην, 
κατά τδ έν Ψαλμοίς ύμνουμενον c Σχολάσατε και 
γνώτε δτι έγώ είμι Κύριος δ Θεδς, ι εγκαλέσει μέν 
ήμίν ώς άνόσιόν τι χρήμα, τήν έπ\ τψδε σχολήν κα\ 

( 1 ) Sic cod. Vat. Non probavi quod erat in codioe Sirleli, ώς έν αίσθήσει τών Αίγυπτίων, «α 
ASjjyptiorum iensu. 
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θέλησιν, κατεξανίστατχι δέ τοίς άλλοις δμοΰ πονηροίς Α nobis vitio vertal, unaque cum aliis neqtiam impa-
τ* xa\ άκαθάρτοις πνεύμασιν ό πάντων έχθρδς, 
σαρκικής μέν κα\ γεώδους ακαθαρσίας χα\ τών έν 
χόσμφ άχαταλήκτως έχεσθαι, κατά τδ έκάστω σύν­
ηθες, έπαναγκάζων) άγρίως, άπέχεσθαι δέ τής έντρι-
βούς φαυλδτητος ήκιστα μέν έφιείς, δυσπόριστον δέ 
χα \ τούτο τ ιθε\ς , ώς άν μή τ φ λίαν έτοίμω δια-
πτύοιτό τε καϊ είς κόρον iot τδ κακόν; Ταυτ\ γάρ 
οΐμαι καταδηλούν, τδ έξαιτείν μέν εύτόνως τής πλιν-
θείας τήν σύνταξιν, τά δέ δι* ών άν γένοιτο £αδίως 
άποστερείν, τούτ* έστιν, τδ άχυρον. Πεφύκαμεν δέ 
π ω ς , τότε δή μάλιστα προθυμότατα τε κα\ εύσθε-
νέστατα τά συνήθη £ητεϊν, κα\ θερμοτέραις έπιθυ-
μίαις έπ ' αύτάκαταφλέγεσθαι,δτετι φαίνοιτο μεταξύ 
τδ ώς έξ ανάγκης άποφέρον έπ\ τδ μή δυνασθαι τυ-

risque spiritibus ille omnium boslis insnrgat, im-
roaniterque cogat, ut caraali terrenaeque iropori-
tati, 38 ei sseculi curis atque distentionibus pro 
cujusque consuetudine firmiter adhaerescamus, mi -
nimeque permiltat, ut a nequitia in qua versati diu 
sumus, abstineamus; quin etiam id ipsum minime 
nobis expeditum reddat, ne vitium si admodum in 
promptu sit, coutenraatur, ct satielatem sui pa-
rial? Id cnim signiflcare arbitror, laterum structu-
ram acriter exposcere; ea porro, per quse facile con-
fici possunt, id est, paleas sublrabi. Est enim na-
tura nobis quodammodo comparatum, ut ea in qui-
bus assueti sumus, tum maxima alacritate, et con-
tentione quxramus, eoruraque ardentiori cupiditate 

χεΐν. θείου δέ δή νόμου τδν άνθρώπινον νουν τά Β flagremus, cum aliquid intercedit, quod vi quadam 
αίσχίω μεταπαιδεύοντος μακρά τις είσδύνει τότε 
δή μάλιστα ποθή, χαλούσα πρδς τά αυτά, κα\ μονον-
ουχ\ τού νομοθέτου καταβοάν άναπείθουσα· κα\ 
τούδε δή πάλιν ώς έν σκιαίς άπόδειξις οί Γραμμα­
τείς τών υίών Ισραήλ, έντρυχόμενοί τε τοΤς έργοις, 
κα\ τήν έπ ' αυτά £αδίαν ούχ όρώντες όδόν · άχυρου 
γάρ ήσαν έν σπάνει, έπητιώντο δέ λίαν Μωσέα τε 
χα\ Ααρών τής έπενηνεγμένης αίτίας αύτοίς, 
πρόφασιν αυτούς γενέσθαι λέγοντες, κα\ δυσαχθεστέ-
ραν άνατλήναι τής πλεονεξίας τήν έφοδον, ούχ έτερου 
του χάριν, ή δτι δή μόνον ελευθερίας αυτούς είσέδυ 
πόθος, τοίς παρ* αυτών λόγοις άναπεπεισμένους. 

nos ab iis consequendis abducit. Itaque cum d i -
vina lex bumanum aniroum turpia dedocet, ingens 
quoddam desiderium tum maxime subit, quod ad 
eadem revocat, et properaodum adversos ipsum le-
gislatorem vociferari suadet, ejusque rei ut in um-
bris qutbusdam, specimen haberous Scribas filio-
rum Israel, qui tum operuro labore conficiebantur, 
tum viam ad ea perficienda facilem nullam cerne-
bant; palearom enim inopia laborabanl: graviter 
quoque Moysen et Aaron culpabant, cum dicerent 
Ulos occasionem saae vexationis prsebuisse, gravio-
remque se injuriae vim perpeti, non alia de causa, 

nisi bac sola, qood illos recnperandse libertatis ceperat desiderium, ex quo illorum sermonibas fidem 
adbiboteseni 

ΠΑΑΑ. Ού γάρ οίει λέγειν τά είχότα κα\ αληθή; ξ· PALL. Quid? non eos propemodom asqua et ve-
ra dicere cenaee? 

ΚΥΡ. Παντάπασι μ^ν οδν, ώ Παλλάδιε* άμα γάρ 
ημάς επιθυμία χρηατή κα\ λογισμδς άγαθδς άνεσό-
6ησε τυχδν πρδς τδ δεϊν έλέσθαι τά τφ θ ε φ δο-
χούντα, χα\ νόμου τού πρδς ευσέβεια ν διαμεμνήμεθα* 
χατάγχει δέ μάλιστα χειρόνως έπΙ τδ σίνεσθαι πεφυ-
χδς δ πάντων έχθρδς, πλήν έχρύεται χα\ σώζει θεός. 
Κα\ γούν έφη πρδς Μωσέα' € Βάδισον, είπε τοίς 
υΐοίς Ισραήλ- λέγων, Έ γ ώ Κύριος, χαϊ έξάξω υμάς 
άπδ τής δυναστείας τών Αίγυπτίων, χα\ (&ύσομαι 
δμάς έχ τής δουλείας αυτών, χα\ λυτρώσομαι 
υμάς, έν βραχίονι ύψηλψ, χα\ χρίσει μεγάλη, κα\ 
λήψομαι υμάς είς λαδν έμαυτψ. Καϊ έσομαι ύμων 
θεδς, κα\ γνώσεσθε δτι έγώ Κύριος δ θεδς υμών, δ 

CYR. Ita est omnino, Palladi. Simid enim atque 
laudabiHs cupiditas rectaque cogitatio nos excitavit 
fortasse ad ea, quae Deo placent, amplectenda, ct 
legis meminimus, quae nos ad pietatem hortatur, 
ille communis omnium bostis nos ad ea, quse no-
cent, pejus iropellit. Eripit tamen inde ac liberat 
Deus; itaqne ait ad Moysen: cVade, dic filiis Israel: 
Ego Dominus; et educam vos de potestate iEgyptio-
ram, et liberabo vos de servitute eorum, et redi-
mam vos in brachio sublimi, et judicio magno, et 
accipiam vos in populam mibi ipsi, et ero vester 
Deas; et cognoscetis quod ego Dominos Deos ve-
sler, qui eduxi YOS de terra iEgypti, de potesute 

Ιξαγαγων υμάς έχ γής Αίγύπτου, έχ τής δυναστείας ρ jEgyptioruni Τ . > Nam, cum Satanas ab omni nos 
τών Αίγυπτίων. ι . Άποτρέποντος γάρ ημάς τού Σα­
τανά, χαϊ άπάσης αγαθής έξανιστάντος επιθυμίας, 
κα\ τών είς τούτο διανευμάτων δι* ών άν δύναιτο 
παρωθούντος τρόπων, προτρέπει πρδς θέλησιν άγα-
θήν δ τού θεού νόμος, άθραύστον μέν τδν έπικου-
ρούντα δεικνυς, έλπίδι δέ τή λιπαρωτάτη παραθήγων 
είς εύτολμίαν, καΛ πίστει νευρών, κα\ τψ θεψ προσ-
νέμων, ώς αληθώς σωτήρι χα\ λυτρωτή. 

ΠΑΑΑ. 'Ος πανάριστόν τι χρήμα χα\ σωτήριον ή 
πίστις, χα\ τδ δεϊν έπεσθαι διψήν τψ θεψ ! 

ΚΥΡ. Όρθώς έφης. Έρπε ι δέ δτι πρδς πέρας ή 

bono desiderio dehortetur el avertat, et quibus po-
test modis, a nostra in bonum propensione repellat; 
contra, Dei lex ad bonam voluntatem hortatur; 
39 atque invictum eum esse, qui nos adjuvat, os-
tendens, amplissima spe ad audendum excitat, el 
fidei nervos addit, Deoque tanquam vero salva-
tori ac liberatori addicil. 

PALL. Quam bona res ac salutaris est fides, et 
ardeps Deum sequendi desiderium! 

CYR. Recte dicis. Quod autem fides ad perie-

' Exod. v i , 6, 7. 
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tam vlrtalem Unquam ad fioem tendat, tum op- Α πίστις τδ άγαθδν, είαιι τοι καλώς, Ικτελεντώντος 
time nosces, cum eo qoo spectat nostra penrenerit 
oralio. Cum enim Moyses ejusque comites venissent 
ad Pbaraonem, ut cum eo rursos agerent,ac suade-
reut ut dimilteret ex iEgypiiorum terris, et exsol-
veret veleribos vinculis Israelem, signis, ultra qoam 
dici possit, admirabUibus illam fleciere volebant; 
virgam enim in serpentem commatatam ostende-
runt, multoque majora praeslantioraque efficere se 
Dei ope facillime posse, aperte proiitebantur. At 
ille suis Magis, ut paria facercnt, imperavit,ad buoc 
fere modum clamans : Non nos ignari sumus hu-
jusmodi operum, longeque plures sant apud jEgy-
plios, qui baec profiteaMur, quam apud vos; et ars 
Magorum est ac studium haec miracuia edere, ia 
quorum numero vos quoque estis. Itaque cum ad-
modum induraretur, nec dimilteret filios I&rael, 
quatuor ei graves aliae aliis pejores illatse sunt pla-
gae : aqiue eiiim in sanguinem mirabilis illa con-
•ersio facta eet, ranaeque ei cinifes, et ad extreuHim 
muscx canuue vi lmnime ferenda moUiorem deni-
que Pbaraonem reddiderunt. Itaque cum advocas-
eet Moysen, aU : c Euntes sacriflcate Domino Deo 
vestro >a ierra. Et dixit Moyses: Non potest fieri 
sic : abominationee emm iEgypliorum sacrificabi-
mas Domino Deo nostro. Si enim sacrificaverimut 
Domiao Deo nostro abominaUones ^Egypliorum co* 
ram ipsk, lapidabimur. Viam trium dierum ibimus 
tn soUtudincm, et sacrificabimus Domino Deo no-

ήμϊν τοΰ λόγου πρδς τδν ίδιον σκοπόν. Επειδή γάρ 
ήκον πρδς τδν Φαραώ διαλεγμένοι πάλιν οί άμφ\ Μω-
οέα, άνείναί τε της Αίγυπτίων κα\ άπολΰααι δεσμών 
τών πάλαι τδν Ισραήλ άναπείσοντες, σημείοις έχδυσ-
ωπείν τοίς υπέρ λόγον ήθελον, ράβδου τε είς δφιν 
μεταπλασμδν έπεδείκνυον, καϊ Ιτι τοΰ γε μείζονα τα 
καϊ ύπερφερή κατορθοΰν δυνασθαι προχειρότατα, διά 
θεοΰ σαφώς έπηγγέλλοντο· Ό δέ τοίς ίδίοις ίσουργείν 
έκέλευε Μάγοις, μονονουχ\ διά τούτου βοών Ούκ 
άγνώτες έργων τών τοιούτων ημείς. Πλείστοι δέ όσοι 
παρ* Αίγυπτίοις ή καθ* υμάς* κα\ μελέτημα τοίς 
Μάγοι ς τδ θαυματουργεϊν, οίς κα\ ύμείς έναρίθμιοι. 
Σκληρυνομένφ δέ λίαν, καϊ ούκ άνιέντι τδν Ισραήλ, 
τέσσαρες δεινα\ κα\ αλλήλων χείρους επιφέρονται 

Β πληγαί* ύδατος τε γάρ είς αίμα μεταβολή παραδό­
ξως έπράττετο, βάτραχοί τε κα\ σκνίπες, κα\ τελευ­
ταία χυνόμυια, μαλθακώτερον ήδη π ω ; ώς έξ ανάγκης 
ού φορητής άπετέλουν τδν Φαραώ. Είσκαλεσάμενος 
δή τούς άμφ\ Μωσέα, φησίν * ι Είαελθόντες δύσατε 
Κυρίψ τψ Θεψ υμών έν τή γ ή . Κα\ είπε Μωσής, Ού 
δυνατδν γενέσθαι ούτως* τά γάρ βδελύγματα τών 
Αίγυπτίων θύσομεν Κυρίψ τψ Θεψ ημών. Έάν γάρ 
θυσωμεν Κυρίψ τψ Θεψ ημών τά βδελύγματα τών 
Αίγυπτίων εναντίον αυτών, λιθοβοληθησόμεθα. 'Οδδν 
τριών ήμερων πορευσόμεθα είς τήν έρημον, καϊ θύσο­
μεν Κυρίψ τψ Θεψ ημών, καθάπερ είπεν ήμίν. Καϊ 
είπε Φαραώ* Έ γ ώ άποστελώ υμάς, χαλ θύσετε Κυ­
ρίψ τψ Θεψ υμών έν τή έρήμψ, αλλ* ού μακράν άπο-

slro, sicut prsecepil nobis. Et dixit Pbarao : Ego ^ τενείτε τοΰ .πορευθήναι. > Άντεξάγοντι μέν γάρ τψ 
J 1 - ' " :Λ~ . .~ Λ — Λ — « — . — i - Λ~ Χαχανςί , κα\ ταίς είς τδ άγαθδν ημών προθυμίαις 

άντιφέρεσθαι έγνωκότι νεανιχώς τήν εαυτού μισο-
πονηρίαν, άντανίστησι Θεδς, χα\ χαταγχει θρασυνά-
μενον, χαλ τιθασσεύει πληγαίς. Ό δέ τότε μόλις 
έφίησι μέν ούχ έχων * πειράται δ* ουν δμως άναπεί-
θειν ημάς , ποιείσθαι μέν ούχ ακριβή τήν είς Θεδν 
λατρείαν , μή μήν έτι παντελώς και τής έπ ' αύτψ 
δουλείας άποφοιτφν. Ού γάρ έξω γής Ιδίας, άλλ' έν 
αυτή χρήναι θύειν τοίς Τουδαίοις έκέλευε. Σοφώτατα 
δέ Μωσής, < Ού δυνατδν γενέσθαι ούτω, > φησί. Γί­
νεται μέν γάρ αεί τών φαύλων είσηγητής δ τής 
αμαρτίας εύρετής * εκπέμπει δέ νόμος δ θείος αυτά, 
χα\ άποφάσκει τδ δρ^ν, άπερ άν έκείνψ δοκή. Προσ-
εκτέον τοιγαρούν τοίς έθέλοοσι βιοϋν ορθώς, οδχ 

dimilto vos, ct sacrUloale Dowiao Deo vesbrain de-
aerto; verum oe ioiige abeaiis". · Cum enim Sa-
tanas ebsislit, el noetrorum aDimorum alacritali, 
qua ad virtatem engimar, nequitiam euam forlaler 
opponit, adversus ittam insnrgil Deas, ejusqae au-
daces Impetua frangit, ac plagie emoUit A i Ule vix 
U n d c m dimil t i l invitus; oonatur tamen perauadere 
iiobis, u l Dea cultura non accurate admodum exbt-
bcamus, neqae penitus ab ipeius M r v i t u t e receda-
mus : 40 n o n

 e n * m
 e x t r a s u a m ^ragionem, sed i n -

tra i l l iu* fines eacrificare Judeoa jubei. Sed sapien-
tissime Moyses, « Non potest Heri sic, > inqui t 
Semper enim ille peccati iiivenlor ad res improbas 
est auclor; eas autera rejtcit lcx divina, eaqne fieri 
vetat, quae i l l i placeant. lis igitur qui recte vivere D οΤσπερ άν λέγοι φεναχίζων δ Πονηρδς, άλλ' οίς τδ 
velint, attendenda, non qoe malignua ille deceptor 
ftuadel, ecd qoa3 divinum responsum edicit. c Lo-
cerr«a enim, > inquit, c pedibus meis lex laa, et 
lun.cn semitis meis *. > 

PALL. Ila esl. 
CYR. Ergo cum ille malignut noe detineat aique 

cobiberc velit, sibique subjicere, serviendum Deo 
est iUi, qui sccundum naluram solus cst; atque 
sine ullo mctu diccndum : c Non potest ftcri sic. > 
—»ι Nemo enim polcst duobus dominis scrvire : 
aut enim unum odio habebit, et alterum diliget; 
aut unum eustincbil, et alterum contemnet u . ι 

θείον ήμΐν αναφωνεί χρησμψδημα. c Λύχνος γάρ, » 
φησ\, ι τοίς ποσί μου δ νόμος σου, κα\ φώς ταίς τρί-
βοις μου. ι 

ΠΑΛΑ. Αληθές. 
ΚΥΡ. Συνέχοντος τοίνυν ημάς, ήγουν χαθείργειν 

έθέλοντος χα\ ύπ* αύτψ ποιείσθαι, τού Πονηρού, λα-
τρευτέον Θεψ τ φ χατά φύσιν μόνψ, χα\ δ*ψυχίας ίόν-
τες ώς άπωτάτω, λέγωμεν, < Οΰ δυνατδν γενέσθαι ( 

ούτως, ι—ι Δύναται γάρ ούδε\ς δυσ\κυρίοι; δουλεύειν* 
ή γάρ τδν Ινα μισήσει, χα\ τδν έτερον αγαπήσει* ή 
τοΰ ένδς άνθέξεται, χα\ τοΰ έτερου καταφρονήσει· · 

1 Exod. νιιι, 35 sqq. 9 Psal. cxvm, 105. 1 9 Mattb. χιιι, 14. 
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Γέγραπται δέ αν, t Ούα\ καρδίαις δειλαίς, κα\ χερσί 
παρειμέναις, χα\ άμαρτωλφ έπιβαίνοντι Ιπ\ δύο τρί-
5ους Ι » Χρήναι γάρ έγωγέ φημι, καθαράν κα*ι άμώ-
μητον ποιείσθαι λατρείχν τ φ πάντων κρατούντι Θεφ, 
έχπεφοιτηχότας είσάπαν τής ύττ* έκείνφ λατρείας· 
ουτω τε πρδς τήν άμε'νω ζητείν ίέναι γεννιχώς* άλ-
λως τε, t Τά βδελύγματα τών Αίγυπτίων, ι φησ\, 
c θύσομεν Κυρίψ τ φ Θεψ ημών. Έάν γάρ θυσωμεν 
τ ά βδελύγματα τών Αίγυπτίων εναντίον αυτών, λιθο-
δοληθησόμεθα. ι Κα\ δσον μέν ήχεν είς γε τδν τής 
Ιστορίας λόγον, εύάφορμος ή παραίτησις. Βδελύγματα 
γάρ ένθάδε φησ\, τά σεβάσματα · μόσχοι δέ ήσαν τοίς 
Αίγυπτίοις τδ σέβας. Ταυτ\ δέ, φησ\ν, εί τψ τών 
Εβραίων χαταθύσομεν θ ε ώ , άχονήσομεν είς οργάς 
πάντη τε χα\ πάντως τους Αιγυπτίους, δύσοιστον τδ 
χρήμα ποιούμενους. Έσθ* δτε χα\ πιθανδς λόγος. 
"Οσον δέ ήχεν είς θεωρίαν πνευματιχήν, ού μετρίαν 
έχει τήν δνησιν. *0 γάρ οΐδε μάλιστα τιμάν, κα\ ποιεί­
ται περί πολλού, άξιοί τε λόγου παντδς ή τών δαι­
μονίων πληθύς, χατανεχρούντες ημείς ήδίστην τψ 
Θεφ τελούμεν λατρείαν. 

ΠΑΑΑ. Πώς Ιφης; 
ΚΥΡ. "Η γάρ ούχ\ τά τής σαρχδς πάθη τίμια παρ* 

έαυτοίς; χα\ ούχ\, πάντως δι* έαυτά, άλλ' έπείτοι δι* 
αυτών όλλύμεθα, χα\ πρδς δούλείαν τήν ύπ* αύτοίς 
χατεσφίγμεθα; 

ΠΑΛΑ. Αληθές. 
ΚΎΡ. Ταύτα δή νεχρούντες χα\ οίονεΐ κατασφά-

ζοντες, είς όσμήν εύωδίας έσόμεθα τψ Θεφ. Γράφει 
δέ ό Παύλος ώδί" t Παραστήσατε τά σώματα υμών 
θυσίαν ζ&ααν, εύάρεστον τψ Θεφ, τήν λογιχήν λ α ­
τρείαν υμών. » Δρψη δ* άν τοιούτο τις ορθώς, νεχρών 
τά μέλη τά έπ\ τής γής, πορνείαν, άχαθαρσίαν, πά­
θος, έπιθυμίαν χαχήν, χα\ τήν πλεονεξίαν. Έχαστον 
ουν άρα τών έν ήμίν παθών, Αίγυπτίων τών νοητών 
έστι βδέλυγμα, τούτ' έστι, σεβασ^ιώτατον. "Οτι γάρ 
Ιθος τή θεία Γραφή βδέλυγμα λέγειν τδ έν ειδώλου 
τάξει, χα\ οίονεί τι σέβας, άναπείθει λέγων Θεδς διά 
τής Ιερεμίου φωνής, περ\ τής Ιουδαίων Συναγω­
γής· ι Τί ή ήγαπημένη έν τψ οΓχψ μου έποίησε 
βδέλυγμα; » Εί δέ δή τις βούλοιτο λέγειν βδέλυγμα 
τών Αίγυπτίων τδ οίονε\ μίσημα χα\ παραίτησιν, 
ούχ άν έξοίχοιτο τού πρέποντος νου * ά γάρ έθος άε\ 
μισειν χαι χαταβδελύττεσθαι τοίς άχαθάρτοις πνεύ-
μασι, ταυτ\ πρδς ημών είς όσμήν εύωδίας άναχείσεται 
τψ Θεψ, καΛ θυσία πνευματική, πίστις , πραότης, 
εγκράτεια, σωφροσύνη, φιλαλληλία, χα\ τής είς Θεδν 
γνησιότητος τά αύχήματα. 

ΠΑΑΑ. Κα\ τίνες άν εΤεν οί έν τή γή θύοντες τού 
Πονηρού; νοοίντο δ 1 άν τίνες κα\ οί έξω γής ; 

ΚΥΡ. Οί μέν γάρ ούπω τής Αίγυπτίων έχβεβη-
χότες, χα\ Θεψ θύοντες έν αυτή, πολλοί λίαν, χα\ 
αριθμού τάχα που κρείττονες · οί δέ έξω τε κα\ έν 

TU ΕΤ ΥΕΜΤΑΤΕ. LIB. I . m 
Scriptum esl itera : ι Yae cordibus timidie, ct maid-
bus dissolotis, et peccatori ambulanli per duas se-
mitas 1 1 1 > Oportet enim, ut ego sentio, i l l i om-
nium principi Deo puram exbibere, omnisque cuJpa» 
expertem cultnm, egressos in lotum ab ea vita, 
q n » sub illius maligni est dilione; sicque ad buda-
biliorem illam alteram fortiter tendere : alioquin, 
c Abominationes, » inquit, c sacrificabimus Domino 
Deo nostro. Si enim sacriflcaverimus abomhiaiio-
nes iEgypliorum coram i l l i s , lapidabimur. » Ac 
qood ad simplicis historiae expositionem attinet, 
idonca erat excusatio. Abominaiiones enim bic ap-
pellat, quap i l l i colebairt : vitulum porro colebant 
iEgyptii. Haec igitur, inqnit, si Hebreorum Deo sa-
crificaverimus, omnino necesse esl ot iEgypltorum 
iras provocemus, qui boc minime ferendum. puiant. 
Et probabilis quidem haec est exposilio. Caeterom 
quod ad contemplationem spiritualem attinet, non 
mediocrem habet utililatem; quod criim daemonum 
turba magnum existimat, ac plarimi facit, ct in quo 
summam toiam sitara csse putat, id si nos mortifi-
caverimus, gratissimum Deo cultum exbibebimns. 
. PALL. Quo landem modo? 

CYR. Quid? Carnis vitia nonne i l l i magni aesti-
mant? nequeyero illa per se omnino, sed qnia per 
illa nos perdimur, et in eorum potestatem vracti 
ducimur ? 

PALL. Ita est. 
CYR. Haec igitur si moriificaverimus, ac veloti 

mactaverimas, in odorem suavilatis erimus Deo. 
41 Scribit auiem Paulus in hnnc modum : « Ex-
bibete corpora Testra bosttofn viventem, placentem 
Deo, rationabile obsequium vestrum > Id au-
tem is recte faciet, qui mortificaverit membra, quac 
sunt super terram, fornicationem, imnranditiaftK 
libidinem, concupiscentiam malajn, et avaritiam , f . 
Singula igitur, quae in nobis insunt vitia, sptritua-
lium iEgyptiorum abominationes sunt, id est, prae-
cipuus eorum cultus. Esse autem hunc morem sa-
crarum Lilterarum, ut qnod idoli vice sit, et nn-
minis, abominationem appellent, confirraat Deus, 
cum per Jeremiae vocem de Judseornm Synagoga d i -
c i t : ι Cur dilecla in domo mea iecit abominatio-
nem jEgyptiorutn **? > Si quis autem inielKgero 
voluerit rera exosam et aTersandam, ne is qaidem 
a recta inlelligentia aberraverit : quae enim im-
mundi spiritas semper odisse et abominari coneae-
verunt, ea a nobis Deo in odorem suavitatis offe-
runtur, et bostise spirituales simt, fides, mansue-
tudo, continentia, lemperantia, mutuus amor, et 
siucerae in Deum pietalis gloria. 

PALL. Et quinain vero i l l i fuermt, qai m re-
gione improbi sacrificant? quive inteUigi pos-
sunt, qui exira eam regionem? 

CYR. Qui nondum ex iEgypliorum lerris egressi, 
ibidem Deo sacrificant, complures sane snnt, et 
fortasse innumerabiles : qui vero extra tcrram et 

1 1 Eecl i . i i , 15. , e R«m» xu, I . u Coloss. m , 5 · u Jcrew. τι , 45. 
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in deserto, pauci admodum et elecli: ι Malti enim Α έρήμψ» κομιδγ, βραχείς κα\ άπόλεκτοι· t Πολλοί γ ά ρ 
sunt vocati, > inquit, ι pauci vew> e lec t i i e . > Om-
nes igitur per fidem quae esl in Cbristo ad Hberta-
tem vocati sumus, et a diabolico dominatu redem-
p l i ; perducenie nos ad hoc Cbristo, qui priscis 
illis horainibus pulcbre in Moyse et Aaron prafigu-
rabatur, ut in eodem illum Emmanue) legislato-
rem et principem sacerdotum et apostolum dispen-
satoria /atione intelligas. A l vero plurimi ex iis 
qoi vocati gant, libentissime in maJis Teteribus 
versanUir, qui cum baud tota mente a saeculari 
errore discesserint, nuda lantisper ac sola fide 
Deum colunU Hos esse dicimus, qui in ^Egypto 
sacriflcant, aut certe paulum egressi. c Ne longe 
enim abeatis, » inquit ille dura cervice Pharao, 

είσι χλτ|το\ », φησίν, c ολίγοι δέ εκλεχτοί. · Κ ε χ λ ή -
μεθα μεν ουν είς έλευθερίαν πάντες διά πίστεως τ η ς 
έν Χριστψ, κσΛ έκλελυτρώμεθατυραννίδος διαβολικής, 
αποφέροντος ημάς είς τούτο Χρίστου, προανατυπου-
μένου τοίς πάλαι καλώς έν Μωσή τε κα\ "Ααρών, I / 
έν ταύτώ τδν Εμμανουήλ νομοθέτην δντα κα\ αρχιε­
ρέα καϊ άπόστολον, οικονομικώς έννοής. Οί δέ γ ε 
πλείστοι τών κεκλημένων έμφιλοχωρούσιν έτι το ϊς 
πάλαι κακοίς, διανοία δέ ούπω τή όλοσχερεί κοσμι­
κής άπατης έκβεβηκδτες, ώς έν γυμνή τε καϊ μόνγι 
τή πίστει λατρεύουσι θεψ. Τούτους είναί φαμεν τους 
έν Αίγύπτψ δύοντας, ήγουν έξω βραχύ γεγονότος, 
f Ού μακράν γάρ άποτενείτε, > φησ\ν δ σκληροκάρ-
διος Φαραώ, κάν εί τής Αίγυπτίων έκτρέχητε γ ή ς . 

tainetsi ex iEgypliorum terris egrediamini. At qui Β θίγε μήν δλοκλήρψ μεταστάσει τή είς άγαθδν εύα-
perfecle se ad virtutem transferunt, ac Deo pla 
cere siudent, et in totum a saeculari confustone 
disceduni, i i ex JHgypliorum finibus excedfcnt, ty-
rannique maiium ac potestatem effugiunt, 42 e t i n 

vacua solulaque curis vita, tanquam in deserto, 
puri ac pure Deo sacriflcant. Equidem dixerim, et 
alia quoque ratione longissime ab iEgyptiorum fini-
bua us eundum esse, qui a colenda creatara potins 
quam Creatore ad veritatem veniunl, atque ad co-
gnitionem illius, qui nalura Deus est, advocantur. 
Nondum enim i i perfecte sunt egressi, qui a soa 
mente veteris erroris reliquiaa nondum absterse-
runt. Nonnulli enim observant dics quosdam ac 
menses, et tempora et annos. Hi cum ad liberlatis 

ρεστείν εθελοντές τψ θεψ, άπηλλαγμένοι τε κα\ εία -
άπαν συγχύσεως κοσμικής, έξω φέρονται τής Α ί ­
γυπτίων, κα\ τήν τυράννου διαδιδράσκουσι χ ε ί ρ α , 
κα\ καθάπερ έν έρήμφ τή σχολαία τε κα\ άνειμένη 
ζωή καθαρο\ καθαρώς θύουσι τψ θεψ. Φαίην δ άν 
έγωγε χαϊ καθ* έτερον τινα τρόπον, άποτάτω δείν 
τής Αίγυπτίων φέρεσθαι γής τούς έκ τού λατρεύει ν 
τή κτίσει παρά τδν κτίσαντα |πρδς άλήθειαν τρέχον­
τας, και είς έπίγνωσιν κεκλη μένους τού χατά φύσιν 
δντος θεού. Έχβεβήκασι γάρ ούπω τελείως οί τά τής 
αρχαίας άπατης ούπω τής εαυτών διανοίας άποτρί-
βοντες λείψανα. Παρατηρούνται γάρ τίνες ημέρας, 
χα\ μήνας, χα\ καιρούς, κα\ ένιαυτούς. Ούτοι πρδς 
τδ ελεύθερον αξίωμα διά Χριστού κεκλημένοι, τήν 

dignitalem per Gbrislum vocati sint, tamen 4£gy- ^ Αίγυπτίων οίκούντες, έτι θύουσι τψ θεψ, τδν ούχ\ άν 
άβούλητον τψ Σαταν$ διασώζοντες βίον. Είδε δή τ ι ς 
έξοίχοιτο παντελώς, τοίς άρχαιοτέροις έθεσιν έ££ώσθαι 
φράσας, έν έρήμψ θύει, κα\ τήν επαίνου παντδς άξίαν 
έπιτηδεύει ζωήν. 

ptiorum regionem IncokBies, Deo eacrUkrant, quod 
eam viveodi ratlonem retinent, quae Satan» sit 
non admodum ingrata. Sed si quts omnino sit 
cgressus, ac priscis moribus mul lam salutem dixe-
r i t , is in deserto sacrificat. vitamqoe summa laude 
dignam agit. 

PALL. Assentior : nam recte sentis. Sed jam 
secundo flumine ad aJveum recurrat oratio. 

CYK. Mentitur ilaqae Pbarao, et promissum ab-
negat, nequedum missos facit filios Israel. Deinde 
tribus aliis plagis veiatur, vixque tandem annoit, 
dimiseurumque se ait: iteruraque mentitus deprebeo-
ditar. ι Mendax enim est, et in veritate non stetit, t 

ΠΑΑΑ. Σύμφημι* νοείς γάρ ορθώς. Ί τ ω δέ αύθις 
ήμίν κατά £ούν δ λόγος. 

ΚΥΡ. Ούκούν ψευδομυθεί μέν δ Φαραώ, κα\ αρνεί­
ται τήν ύπόσχεσιν, άνίησι δέούτι πω τούς έξ Ισραήλ. 
Είτα τρισ\ν έτέραις πληγαίς κατηκίζετο, και κατα-
νεύει μόλις, άνήσειν ε ίπών ήλω τε ψευδοεπήσας πά­
λιν, t Τεύστης γάρ έστι, χα\ έν τή άληθεία ούχ 

ut Salvator ait u . Grandinem namque vebemen- Q Ιστηκε t, κατά τήν τού Σωτήρος φωνήν. Χάλαζαν δέ 
tisaimam se iEgyptiis immissurum comminante 
Deo, atque etiam immittente; necnon locustam 
agrorum vastatricem, si licet banc vocem άγρο-
λέτειραν e Gnecis mutoari : tum vero vix tandein 
i l l i Pharaonis scelerum acres olim alque invicti 
satellites, maximis adversus eum vocibus indami-
tant, dicentes : c Quousque erit nobis boc scan-
dalum? Dimitte bomines, utsacrificent Domino Deo 
ipsorum. An ecire vis, quod perierit universa 
iEgypius "? ι Ac mihi rursus ex boc loco illud 
considerandam occurrit, Satanam, quibus in rc-
bus vincere sibi decomm putat, fortassc forliorem 

1 1 Matth. xxn , U . "Joan. vin, U . 1 7 food. x, 7. 

τήν ^αγδαιοτάτην ένίησι τοίς Αίγυπτίοις, άπειλούντος 
θεού, κα\ δή κα\ ένιέντος, κα\ μήν άχρίδα τήν άγρ-
ολέτειραν, είπερ τι χρή καϊ έξ Ελλήνων φωνήν έλόν-
ταςείπείν. Τότε δή, τότε κα\ μόλις οί πάλαι δεινοί τε 
κα\ άθραυστοι τής τού Φαραώ βδελυρίας ύπασπιστα\ 
πλείστην δσην αυτού ποιούνται καταβοήν, λέγοντες· 
ι Έ ω ς τίνος έσται ήμίν τούτο σκώλον; έξαπόστειλον 
τούς ανθρώπους, δπως λατρεύσωσι Κυρίψ τψ θεψ 
αυτών. "Η είδέναι βούλει δτι άπόλωλεν Αίγυπτος ; ι 
Καί μοι πάλιν εντεύθεν Ιπεισι νοείν, ώς έστι που 
τάχα τών ύπ% αύτψ δυνάμεων άμείνων ό Σατανάς, 
έφ' οΓς άν αύτψ τδ νικάν πρέποι. ΑΙ μέν γ ά ρ , ώς 

/ 
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Ιοικε, σκληραΐ μέν είσιν άγαν χα\ αμείλικτοι κομιδή, Α e s s e "** quae sub illo suiil potestatibus. Nam i l l * , 
καλ δψέ μέν καλ μόλις Ιου σαι δ* άν δμως χάν γούν 
είς μετρίαν αίσθησιν τής θείας οργής * 6 δε έστιν 
άγριότητι τή υπέρ λόγον ύπερφερής, χα\ κατεσκλη-
κώς είς άκρον. Γέγραπται γάρ δτι, ι Ή καρδία αυ­
τού πέπηγεν ώσπερ λίθος, έστηχε δέ ώσπερ άχμων 
άνήλατος. · Πλείστης ουν όσης γενομένης έπ ' αύτψ 
τής καταβοής, έφη μόλις τοίς άμφ\ Μωσέα* c Πο-
ρεύεσθε χαϊ λατρεύσατε Κυρίψ τψ Θεψ υμών. Τίνες δέ 
χαί είσιν οί πορευόμενοι; » ΚαΛ λέγει Μωσής* c Συν 
τοίς νεανίσκοις ημών χαϊ τοίς πρεσβύτερος; ημών 
πορευσόμεθα, σΰν τοίς υίοίς χα\ ταίς θυγατράσι, χαϊ 
προβάτοις, χα\ βουσιν ημών* έστι γάρ ή εορτή Κυρίου 
του θεοΰ ημών. Και είπε προς αυτού; - Έστω Kipto; 
f^O' υμών, καθ* δτι αποστέλλω υμάς, μή και τήν 

quanms, ut videlur, durae sint et rigidae adme-
dum, et vix quidem ac sero, capioiit tamen certe 
vel mediocrem irse divinae sensura; hic Vero feritale 
illa iafanda vincit omnee, suramoque rigore est 
obduratus. Scriptum est enim : « Cor naraque ejus 
compaoium est ut lapis, et stat u l incos minime 
ductilis 1 S . > Gum igitur maxima? de eo querelae 
facUe essent, ait tandera Moysi ejusque sociis : 
c Ite et sacrificale Domino Deo vesiro. ι 43 Qui-
nam autem ituri sunl? 1 Et ait Moyscs : Cum ado-
lescentibus nostris et scnioritras noetris ibimos, 
cum filiis et filiabus, et ovibus el bobus noetrie: 
est enim festum Domini Dei nosiri. E i dixit ad eos: 
Sit Dorainus vobiscum; quomodo ego dimilto vos, 

άχοσχευήν υμών; ' ΐδετε , δτι πονηρία πρόχειται Β nunquid et supellectilem vestrain? Videte, qoa-
ύμίν . Μή ούτως * πορευέσθωσαν δέ οί άνδρες, χα\ 
λατρεύσατε τψ Θεψ, τούτο γάρ αύτο\ ζητείτε. > Συν-
ες δή ούν, ώ φιλότης, ώς άρίστην μέν δ Μωσής 
ποιείσθαι δ*ίν έφασχε τήν άνάζευξιν * δ δέ, ούχ ούτω, 
φησίν * άνήσειν δέ άπδ μέρους, χα\ όμήρευσιν τρόπον 
τινά ταίς τών άπαιρόντων ύποστροφαίς δείν έφη τδ 
λειπδμενον, χαϊ αυτής άπομενούσης έν Αίγύπτψ τής 
άποσχευής. Οίχέσθω γάρ δή πάς μέν υμών νεανία;, 
φησί · πάν δέ γένος τδ έν άχμαίς . Ό δέ γε θείος 
Μωσής, δτι προσήχεν άπαιρειν εύ μάλα διίσχυρίζε-
ται, παροφ θέντος ούδενός * άλλ' δμού τοίς έν ήβη χα\ 
έν δυσμαίς ηλικίας, υίοίς τε χα\ θυγατράσι, καϊ βοών 
άγέλαις, κσΛ έτέροις θρέμμασι. Κα*ι γάρ τοι προσήκει 
τους της αληθούς ελευθερίας μεταποιείσθαι σπουδα-

niara malitia proposila est vobis. Non sic; sed eant 
v i r i , et sacrificate Deo : hoc enim ipsi petitis ' · . » 
Ut intelligis igitur, Palladi, Moyses perfect* disces-
sione proficisci debere dicebal; ille autem, Noa ita, 
inquit $ sed pariem se dimi&euruni, eamqae partem, 
quae relinqueretar, obsidem quodammodo esse 
oportere pro reditu discedeolium, ipea qeoqne in 
iEgyplo relicla eupeilectile. Eat enim, inquit, qnfe-
quU adolcscens est* omnes eliam qoi aduJta jam 
simt aetate. AtdivusMoyses eonetenter affinnat esse, 
nulla re praHermissa aique reuda, discedendam: 
sed simul cum adolescentibas, el iis qui exacia 
jam esseut aelale, flliis quoque ac liliabifs, boum ar-
mealis aliisque pecoribos. Oportet enim ut qui in 

ζοντας, τών μέν έν κόσμψ φιλείν άπαλλάττεσθαι ^ Yeram se libertalem asserere velinl, stadeant avitiis 
παχών, xaV tρίβον ίέναι τήν έπ* άρεταίς, ουδέν τδ 
παράπαν τής εαυτών ψυχής τε καϊ διανοίας άφιέντας 
λείψανο ν , δι' οζ δή πάλιν ταίς τού πονηρού πλέον-
βξίαις ύπενεχθείεν άν. Καλεί δέ πρδς τούτο ό θείος 
νόμος νεανίσκους κα\ παρθένους, πρεσβύτας μετά 
νεωτέρων, κατά τήν τού Ψάλλοντος φωνήν, κα\ πάν 
αΐδος τής έν Χριστψ νοούμενης ηλικίας. Οίς καλ ό 
θεσπέσιος Ιωάννης προσεφώνει, λέγων * « Έγραψα 
δμϊν, παιδία, δτι έγνωκατε τδν Πατέρα * έγραψα ύμίν, 
πατέρες, δτι έγνωκατε τδν άπ ' αρχής · έγραψα ύμίν, 
νεανίσκοι, δτι Ισχυροί έστε, χαϊ δ λόγος τού Θεού έν 
ύμίν μένει , καϊ νενικήχατε τδν πονηρόν. t Εΐεν δ* 
άν κα\ έτέρως, νεανίαι μέν τής ανδρείας τύπος , 
φρονήσεως δέ πρεσβύται, νηπιότητος δέ τής έν 
Χριστψ νοούμενης, υίοί* τε κα\ θυγατέρες · συν Αν­
δρεία γάρ, κα\ φρονήσει, και άπλότητι τή χατάΘεδν, 
άπαρούμεν έξ αμαρτίας είς άγιασμόν. c Άνδρίζεσθε 
γάρ », φησ\, c κα\ χραταιούσθω ή καρδία υμών. ι 
Κα\ αύ · Γίνεσθε φρόνιμοι ώς οί δφεις, κα\ ακέραιοι 
ώς αί περιστεραί. ι Πρόβατα δέ κα\ βόας συναπο-
τρέχειν ε ίπών, κατασημαίνειν άν οίμαί που , δτι 
προσήκει μηδέ αυτά μεθείναι τψ Σαταν$ τά σωμα­
τικά τε κα\ άλογώτερα τών έν ήμίν κινημάτων. Κα\ 
γούν δ θεσπέσιος Παύλος γράφει · · "Οσπερ γάρ πα ρ­
ε στήσατε τά μέλη υμών δούλα τή ακαθαρσία κα\ 
τή ανομία είς τήν άνομίαν, ούτω νύν παραστήσατε 

qua? in sneyto saaU abscadere, et semilam ingredi 
qine ad virtnies ducil, nullasque omnino aut anima?, 
aut menlis reliquias dimittere, per quas iterum sub 
illius maligni dominalum ac tyraniiidcm redigan-
tor. Ad banc aulem libertatem divina lex vocat 
juvenes el virgines, senes cum junioribus, juxla 
Psallentis vocem atque omne genus setalis, qute 
111 Cbristo inlelligilur. Quos etiam v i r divinus 
Joaanes alloquebalur dicene : c Scripsi vobis, pueri, 
quia cognovistis Patrem ; scripsi vobis, patres, qnia 
cognovistis eum qai est ab initio; ecripsi vobis, 
joveaes, quia fortes estie, et verbum Dei in vobis 
manet, et vicistis malignum e l . t Aliter antem ado-> 
lescentea igora esse poesunt fortitudixiis, pruden-
tiae senee, infanlias vero illius, qoaB in Cbrislo in-
lelligitar, u i i ac filke : cum fortitudine namque at 
prudenua, simplicitateqtte ea q o * secandam Denai 
eet, a peccato ad aaDCtificaiionem proflciscimur. 
c Viriliier enim agile, > inquit, 1 et confortetur 
cor vestrum > Et iterum : c Estote prtjdente? 
sicut aerpcntes, et simplices sicul columb^ 1 1 . > 
G«m vero dixit, oves quoque ac boves simul absce-
dere debere, significavit fortasse, ne oorporeoe qui-
dem Ulos motns nosiros et ralionis expertes SaUna? 
esse relinqaendos; 44 i t a q a e divinas Ule Paulus 
ecribit, c Sicut exbibuistis raembra vestra servliVj 

M Job X L I , 15 
*»Mailb. x , 16. 

I f Exod. x, 8 sqq. »· Psal. CXLVIII, 12. i ! I Joan. 11, U , 15. M Psal. xxx, 25. 

P A T R O L . G R . L X V H l . Ϊ 



t f t S. CYRILLI ALEXANDRINI ARCHIEP. 104 

ioumnidllitt et iniquitati ad iniquilalem, sic nunc Α τά μέλη υμών δούλα τή δικαιοσύνη ε ί ; άγιασμόν. » 
exhibete membra vestra servire justiliae ia saneli-
ficalionem » 

PALL. Sed qaa de caasa dimiit i t qutdem pubc-
res, et qui adulta jam eseent aHate, retinel attiem 
•rateroe Pbarao? 

C¥R. Quaenam esee ais, qua» ia iEgyplo m a a -
•neanl? 

PALL. Erant, opinor, roalieres preeol dnbio, 
.paeri impubem, InliraH etnee, et brola aui-
malia. 

CYR. Cor ergo, Palladi, non illud siaiim co-
*Ras? 

PALL. Qaid ilhid tandem? 
GYR. Robu9toe namque et juvenee, et qoi flr-

ΠΑΑΑ. 'Ανθότου δή ούν άνίηνι μέν τους έν ήβη, 
κα\ ένάκμαίς, μεταποιείται δέ τών έτερων δ Φαραώ; 

ΚΥΡ. Τίνα γάρ ttvat φής τδν έν ΑΙγύπτω μέ­
νοντα ; 

ΠΑΛΑ. Τ Ησαν, οΐμαί που, γύναια δή πάντως, 
παίδες άνηβοι, και Ασθενείς πρεσβύται, κα\ άλογος 
κτήσις. 

ΚΥΡ. Είτα, ώ βέλτιστε , πώς ούχ εκείνο ευθύς 
διανοή; 

ΠΑΛΑ. Τδ ποίον τ ή ς ; 
ΚΥΡ. Τούς μέν γάρ σφριγώντας τε κα\ νέους, κα\ 

lnlari jam babitu mnt ad pietatem, graves ac mo- B άκμαιοτέραν έχοντας τήν έξιν είς εύσέβειαν, ηγείται 
φορτικούς· άπαλλακτιφ γάρ, οίμαι, κα\ ούχ έχων, 
τών άνθεστηκότων, οί κηί είσιν άντιπράττειν οίοί τε , 
χα\ σφίσιν Ιαυτοϊς έπαμύνειν άδικουμένοις, χατά γα 
τδ, ι Άντίστητε τψ διαβόλω, χα\ φεύξεται άφ' υμών.» 
Μεταποιείται δέ λίαν τού μή άνδρίζεσθαι πεφυχότος, 
χαϊ ώς γένος αδρανές κα\ άφιλοπδλεμον, αγαπά τ* 
νοσούν έν έαυτψ φρόνημα τδ θήλυ κα\ μαλθακδν, χ+\ 
οίον άφηβηχός τε χα\ άναλκι, χσΑ μειραχ:(^δες έτ·., 
κα\ τδ παχύ τε χα\ άλογώτερον, ώς έν τύπψ βονσί τα 
κα\ προβάτοις. 

lestoe arbitratxr: Uberare namque ee cwpit, ut 
pnio, qnamvia int i lus, ab iie qui sibi obsistirot, 
qni et eonlra moliri aliquid posftwit, et suae inja-
4-iat propnteare, joxta illud : c Resistile diabolo, el 
fugiet a vobis ι Eoe aalem qui 9t viriliier ge-
rere non posemit, obnixe rotinet, adamatqoe genus 
illud q*od muliebri aenso ac molleest, u l qnod i n -
Unmito t i t et imbeUe : ittvd iteai qeod nondero ad 
qmbeni perrenii, el viribes catet, et eenen est ad-
<hae p o c r i l i : eraasum deaiqu^ Ulud ei a ratione 
remoiius, qaod figtmte bobao et ovibus itiitntia-

ittsr. 
PALL. Reote βίε. 
42YR* Sed iteriHB mentUur perlinax Hle et r igi- c 

<iut Pbarao. Deinde cmn locastarum examiuibns 
4ou fere ipeorum regio « m r a p t a eaaet, accersit 
Moysen, quem Aaron eet l o m i t a l u s , et i aqu i t : 
c Ite et Berrite Domine fieo veelro; venuBtamen 
de ovibus bobnsque veslris r e l inqa i i e , et sapellex 
^restra abeai vobiscem. > E l a i t Moyie»; c Imo vero 
l n dabis nob i t hoiocausia et hott ias qit« faaanms 
Domina Deo noatro, et jamenta noaUa ibaai n o -
4>iscom, e l BOH retinqaemaa angtdam; ab ipsis 
vjnim accipiemqs u l eacriicemuB Dumiuo Deo no-
*iro ·· .» 

J>ALL. Qaero porro sensam i b qaae a viro t a -
f ient iss imo Moyee dicta aont, aocommodare poaoti-
«nns? aut qtia Undem rai ione quis capiat, ea q « e 
ex iEgypto Pbaraonis permissu edecta auni, Deo 
fuisse oblala? 

CYR. Alqui , Palladi, peraptcua eat on i t i o . Is 
«ftiia qui ptetatem colere Yoient ibnt obaist i i , et own 
i l l i e pugsat , sia miaus pleao impar io qmbusdan 
dominar i licaat, saltem aKqua ex parte id obtinere 
c u p i t ; a i vero Dei lcx omni ex parte penitus aos 
discederedocet, 45 aibt lqi ie rcluiquere i i l iue d i t ioa i 
atqoe imper io sub j ec lum: non ullaro animae, mon 
meiu» partem, non alicujus corporei moius opporiur 
n i t a i e m : ad baec pulcberiiHUi quaequeet eximia, qote 
in aaBculari vila siat, Deo offcrrc debere docet. 
Id ea im aignificare a rb i t ro r , ex iEg>-pto accipere, 

ΠΑΑΑ. Εύ Ιφης. 
ΚΥΡ. Τευδομυθεί δέ πάλιν δ σχληρδνους τε χολ 

«καμπής Φαραώ. Είτα ταίς τής άχρίδος σνμδολαΐς 
δλης, ώς είπείν, δαπανωμένης αυτών τής χώρας, με-
τάπεμπτον ποιείται Μωσέα, συνεισθέοντος "Ααρών, 
χαί φησι · ι Πορευθέντες λατρεύσατε Κυρίω τ ψ βεδ> 
υμών, πλήν τών προβάτων χα\ τών βοών ύπολίπεσθε, 
χαϊ ή αποσκευή υμών άποτρεχέτω μεθ% υμών. » Και 
είπε Μωσής · c Αλλά καΛ σύ δώσεις ήμΐν ολοκαυτώματα, 
καϊ θυσίας ά ποιήσομεν Κυρίψ τ ώ θ ε ψ η μ ώ ν κα\ τά 
κτήνη ημών πορεύσεται μεθ' ημών, κα\ ούχ ύπολη-
ψάμεθα δπλήν άπ ' αυτών γάρ ληψδμεθα λατρεύσαι 
Κυρίψ τψ Θεψ ημών. > 

ΠΑΑΑ. Κα\ τίνα τοίς είρημένοις παρά γε του παν -
σδφον Μωσέως έφαρμόσαιμεν άν τήν διάνοιαν; ή π ώ ς 
άν τις λάβοι τά έξ ΑΙγύπτου κσΛ Φαραώ, κα\ άναθείη 

° β ε ψ ; 

ΚΥΡ. ΚβΛ μήν, ώ εταίρε, σαφής δ λόγος. Ό μέν 
γάρ τοίς εύσεβείν έθέλοοσιν άνθεστηχώς καϊ μαχό­
μενος , εί μή παντελώς έξείη τδ ύπ* αύτώ κείσθαί 
τινας, κάν γούν έκ μέρους τούτο έχειν έπιθυμεΤ · ό 
δέ γε του θεού νόμος τομωτάτην τινά ποιείσθαι δι­
δάσκει τήν άποφοίτησιν, ούδ* όπωστιούν ύπ' αύτψ 
κείσθαί τε καϊ μένειν έώντας, ού ψυχής, ού νού μό-
ριον, ού σωματικού κινήματος αφορμή ν. Προσέτι δέ 
δείν χα\ τής έν χόσμψ ζωής τά κάλλιστα τε κα\ εξαί­
ρετα προσκομίζειν θεψ. Τούτο γάρ οΐμαι δηλοΰν, τδ 
έξ Αίγύπτου λαβείν, κα\ καταθύσαι θεψ . "Η ουχί 

» Rom. νι, !9. " Jac. ι ν , 7. ·· Exod. x, 24-26. 
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τουτλ δρφεν άν ot ota σοφίας κοσμικής τοίς Ιβροίς τ* Α *° D 0 0 accepta sacrifteare. An vero bOn id faciunt 
καλ θείοις ημών έπαγωνιζόμενοι δόγμασιν, xal τδ 
λααπρδνένλάξα, χπλτδέν είδήα* πικρδν θηρωμσνοι, 
χαέ τήν λογοιήν λατρείαν έπιτελούντβς Θ ε φ ; ι Πάαα 
μέν γάρ σοφία παρά Κυρίου, > χατά τδ γεγραμμέ-
νον. *Αλλ* έν πνεύματι κοσμικφ, τους παρ' Έλλησι 
ποιητάς καϊ λογογράφους είς τούτο λαμπρότητος τής 
χατ* εύγλωττίαν άφικέσθαι φαμέν. Κα\ γούν ό θεσ­
πέσιος Παύλος · ι Ού τδ πνεύμα , φη<Λ, του κόσμου 
τούτου έλάδομεν, αλλά τδ πνεύμα τδ έχ βεού , 7να 
ίδωμεν τά δπδ τού θεοΰ χαρισθέντα ήμίν* ά κα\ 
λαλοΰμενν*ύχ«νδ^όαπτσίς σοφίας ανθρωπίνως λόγοις, 
αλλ* έν αποδείξει πνεύματος. * "Οτι Ιέ ήν αληθώς δ 
Μωσής έν σχιαίς έ τ ι , τά εξαίρετα τής έν κόσμφ 
(ωης ούχ απόβλητα γενήσεσθαΐ λέγων τ φ χατά φύσιν 

qoi lapicnti» mundana; armis pro eacris dfvinis-
qtte nostris dogmatis cerftnt, et dtcltonl» splcndo-
rem fconjonctara ctnn scicnita acrimonia sectantur, 
ac Deo ration&fe obseqaiam exbibcnt? Quamvis 
enim c onrais sepfenlfa a Domino, , T > ut scri-
plora est, tamen poetas gentiliam aiqae scri-
ptores mundaito spirku ad eum eloquenlise splcn-
dorem perveaisse dicimos; itaquc beatus Paulus, 
< Non spirknm i, inqmt, c mondi bujus accopi 
iwis, sed spiriium qui ex 6eo est, ut sciambs quaa 
a Deo donatt sunt nobis^ quae el loquimur non in 
persufceibifitres humanae sapienike verbis, sed in 
oelensioite sp i r f t u s** Quod vero MOYBCS, Itcet ad-
iimbrate, vefre tamen dicat, quae in vita hac sacculari 

Θ ε φ , παραχρήμα δείχνυσιν έναργώς, πλήν ώς έν Β precipua habenlur, ea minime a Dco vero respui, 
*ύπφ χα\ σχιφ* θοού γάρ προστάττοντος σχυλεύειν 
τούς ΛΙγυπτίους, χρυσά τε κα\ αργυρά σκεύη χρή* 
βασθαι δείν Ιφασχε, παρά τι συσχήνου χα\ γείτονος, 
δ δή χαϊ π*ρ*ίνεται διά γυναικών* Υίθυρον γάρ αεί 
πώς έστι τδ χρήμα χαϊ λαλίστατον, πα\ πρδς άπα­
των σύμήχανον. Σκεύη δέ οίμαι χρυσά τε χα\ αργυρά 
παρά τών Αίγυπτίων είη άν, χαθάπερ άρτίως έφην, 
%ά οΓς ήν είχες κατασεμνϋνεσθαι τών έν χόσμφ Τίνάς, 
εί καλ θεδν είδησαν τδν άληθτνόν. Έστ ι δέ δ φημι 
τοιόνδε τ ι πάλιν. Κοινά μέν γάρ άπασιν άνθρώποις 
τά νου τε χα\ ψυχής κινήματα, κα\ ή πρδς πάν 
δτιούν έπιτηδειότης αγαθού τε κα\ πονηρού. •Αλλ* οί 
ρλν τοίς τής φύσεως πλεονεχτήμασιν άποχεχρημένοι 
καλώς , τδν εύχλεά *α\ έξαίρετον χατορθούσι βίον. 

coirthiuo evidenler ostenibt, in figura duntaxal et 
umbra. Dei namque jussu, AEgvptios spoliare, au* 
reaque et argentea vaea mutuo accipere oporterd 
dicii a contubf mati snnal atque vicino. Quod ίρ-
8fmi per mulieres peifeetum esi; susurrationi nara-
qae is sexus cst el ioquacitati aptissimus, et ad 
etraendas fraudes ingeniosus. Yasa porro aurea et 
argeotea mnlao ab AgypUis sumpta $unt, ut opi-
nor, ae modo dixi, de qaibus aequum esset quos^ 
dam qoi in saecuto sant gloriarS, si iideiri Deum 
quoqae teram agnoscerent. Esi aulem id qbod dico 
rtirsus bttjuscemodi. Commnnes sunt omnlbns ho+ 
minibue mentis atqne anima^ motus, ct apttim ad 
omnta iitgenmm tnm ad bonuin, lum ad malunh 

Οί γε μήν 4φ· & μή προσήπεν άνοήτότατα παρατρέ^ C Sedqoi naturae praestarilioribus donis recte utun* 
ποντες, παρασημαίνουσί πως τά τής φύσεως αγαθά 
m\ τήν έπ ' αίσχίστοις ίέναι τρίβσν. Ανδρεία τε γάρ 
χαέ φρονηαις χαλά μέν τοίς άριστα χεχρημένοις, 
επιζήμια δέ τοίς οδκ έχουσιν ορθώς * έξεστι μέν γάρ 
άνδρίζεσθαι χα\ φρονείν σύν έπαίνφ χα\ χρότοις* 
έξεστι δέ «δ «0ν πολλή δή ταύτα κεκτήσθαι χαταδοή. 
ΤαυτΙ δή χοινά χα\ έν πάσίν έστι, κα\ έν τοίς έτι πλα-
νωμένοις, χα\ έν τοίς εΙδόοτ θεόν. *Οτε γούν ή Λάλαι 
φανλοτητος έργάτις ανδρεία, χα\ τδ ένσυνέσει πιχρδν 
μετατρέποιντο πρδς ημών είς τδ δοκούν τ φ θ ε φ , 
μονονονχΐ xaV έξ Αίγυπτίων ληφθέντα, χα\ έχ τής 
έν χόσμφ ζ ω ή ς , Ιερά τε χαϊ ευπρόσδεκτα γενήσετα· 
τ φ θ λ φ · μοταρυθμίζεται γάρ είς αρετής χρείαν, χα\ 

tur, prsMlartim atque egregiam yitam agtint : al 
qal bm ad ea quae minime oportet stultissime 
detarquenl, indkaul quodam modo naturae bona 
eiiam ad ree tcrrpiesinias tmnsferri posse. FortHa-
do eDini et prudentid, predtora snnt illa quidem 
optime otentiboe, eadem rarsus non recte possi-
dentibns not ia : contmgit enim fortiter ac pruden-
ter se gerere cera laudibus ac plausa, contingit 
Hem tuta eadem cutti tnagno ommmn dcdccore 
possidere. Heec flutem eornmanla sunt, et in 
46 amaibus, tam in iis qui adhuc in errore ver-
sanlur, qoam in \h qtii 0eom agnorerant. Cam ig i -
tur fottitado, q M prias neqatHae Rierat artifex, et 

οπονργίαν αγιασμού, χαθάπερ άμέλει τά έξ ΑΙγύπτον ^ Ulmd acamcn taCalBgenliaB ab iEgypliie quodam-
αχενη χρυσά τε mm\ αργυρά πρδς κατασκευήν τε χα\ 
Αποτέλεσμα τής αγίας απηνής ανεδείχθη χρήσιμα. 
Μστάδέ τδ σκυλεύσαιτούς Αίγυπτίονς, χα\ τών πρω­
τοτόκων τδν θάνατον, λελυτρωνται μόλις οΐέξ Ισραήλ, 
χαναθύσαντες τδν άμνδν είς τύπον Χρίστου * ήν γάρ 
ούχ Ιτέρως δυνασθαι τού τονούδε τνχείν, έπείπερ έστ\ 
πάσα λύτρωοχς έν Χριστό), χα\ δι* αύτον πάσα δόσις 
αγαθή. Εκπέμπονται δέ τής Αίγυπτίων, χατά μέΐην 
νύχτα, μονονουχί σκότους τε δμοθ χαέ δουλείας άπαλ-
λαττόμενοι. Έν γάρ τοι σχότφ τ φ νοητφ, κα\ ούχ έν 
φωτ\ τω θε ίφ, τδ δσύλον είς άμαρτίαν αεί πως είναι 
φιλβί. i Πάς γάρ δ τά φαύλα πράσσων, μισεί τδ 

modo et a eaecalari vHa ebmptnm ad id ronverti-
moa, qnod Deo gratam esl, sacra tum cmnt ac-
ceptaqoe Deo; traasferantnr enim ad virtulia 
oeutt eanctilatlsque minieteriuni; tit illa nimimm 
cx, ^Bgypte atlrea argenteaque vasa ad exslrtiendiim 
petilcicDdamqoe tab«raacalum utifia foisse decla-
raiam esl. Poet exspoliationem igitar iCgyptiorum 
ae morten primoganitoram, vix tanden liberali 
svnt UraeKt», cum agnum in Christl flgaram immo-
lasaent; neqae eniin Id aNter aesoqai poterant; nam 
omnit redemptio in Christo ost, ac per ipsam oran« 
datam optimum w . EmitMuiiar aatem ex iEgypi^ 

" Ecdi . ι, \. u I Cor. n , il. ·· Jac. i , 17. 
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sub noclem mediam, propemodum e tenebris simul χ φώς », κατά τήν τού Σωτήρος φωνήν. Άζυμον δέ τδ 
ac servilute profecti; qui enim eervi suot peccati 
semper fere cupiunt in lenebris spirilualibos ease, 
non in lumine divino: c omnis enim qui raale agil v 

odit lucem * · , * ut Salvatorait.lnfermeiiUUiquoque 
conspersio effertur, ac sine vialico fugiunt. c Ur-
gcbant enim, ι inquit, > iEgyptii populum, u l festi-
nanter ejicerenl eos de terra. Dixerunt enim: Ora-
nes nos moriniur. Tulit aulem populus consper-
«ionem suam antcquam fennentarenlur ma&sae eo-
rum, quas ligaverant 111 veslibus suis super bumc-
ros 1 1 . > Neque enim, ut opinor, debent qni Deo 
adhaercscere velint, ejusque familiaritatem inierint, 
saecularis maliliae reliquias ferre, ncque exlraoeo 

;profanoque vialico, spiritaali nimirum, inslructi 

σταϊς εκφέρεται , καλ επισιτισμού # χ α φεύγσυσι. 
f Κατεβιάζοντο γ ά ρ , φηοΛν, οί Αίγύπτιοιτον λαδν, 
,τπουδή έκβαλείν αυτούς άπδ τής γής . Είπαν γάρ δτι 
πάντες ημείς άποθνήσχομεν. Ανέλαβε 6ε 6 λαδς χαι 
τδ σταίς αυτών πρδ τού ζυμωθήναι τά φυράματα 
αυτών, τά ένδεδεμένα έν τοίς ίματίοις αυτών έπΙ τών 
ώμων. ι Ού γάρ οίμαι δεϊν, τούς τ φ Θεφ χολλάσθαι 
μέλλοντας, οικειότητα τε πρδς αύτδν ήρημένους, κα­
κίας λείψανον έπιφέρεσθαι κοσμικής, ούτε μήν άλ-
λοτρίαις τε χα\ άνιέροις έφοδιάζεσθαι τροφαΓς, δήλον 
δέ δτι ταΓς νοηταΐς · άζύμους δέ είναι φιλείν άρτους, 
τδ έφίεσθαι λοιπδν τού ζωογονούντος τδν χόσμον * 
έορτάσειαν γάρ οί τοιοίδε χαθαρώς, χα\ τήν άξιδλη -
πτον τφ Θεφ λατρείαν άποπεραίνοντες, ύπ ' αύτφ 

ad iter accingi; sed azymi ac sinoeri esse, panem- Β μένουσι διαπαντός. 
que eum expetere qui viviQcal mundum: ejusmodi uaraque bomines pure fesU cefebrabant, ac 
dignum Deo cullum exbibebuul, ac perpetuo in illius poleslate permanebunt. 

PALL. Conflcilur ergo: quicunque i l l i sunt bo-
mines Dei amalores ac probi, eos lanquara ad sa-
cram sanclamque terram, ad viiam nempe, sub 
Christi ditione agendam, et a lyrannidis vi liberam 

4>er\enire oportere, atque conlendere ut sacrificent, 
non ia hostium finibus, id est, non eo anirai babi-
lu cui peccala placenl: el si iion admodum per-
fecto, prompto tamen alque ad virlulem erecto, eo-
que morum stalu qui longe slt a diaboli lyrannide 
remolus. 

47 CYR. Ne lu rem aliter se habere, quam boc 
modo, suspiceris, Palladi/recte enim a nobis coa-
dusaest oratio. Facile autem csl gi libeat elian t* 
alia imagine hoc idem contemplari. Nam ciimsanctas 

ΠΑΛΑ. Άραρεν οδν, δτι χαθάπερ τίνος γής αγίας 
τε χα\ Ιεράς έφιχέσθαι χρή τούς οίπερ άν εΤεν φιλό-
θεοί τε χα\ αγαθοί, τής ύπδ Χριστψ χα\ άτυραννεύ-
του ζωής * έπείγεσθαι δέ χαταθύειν ούχ έν τή τών 
έχθρων, τούτ' έστιν, ούχ δντας έν Ιξει τή φιλαμαρ-
τήτφ , χα\ ούχ άμωμήτφ λίαν, έν προθυμίαις δέ 
μάλλον ταίς είς άρετήν, χα\ έν ηθών χαταστάτει, 
τής τού διαβόλου τυραννίδος έξωκισμένη. 

ΚΥΡ. Μή έτέρως έχε ι ν ύπολάβοις ή ούτως, ώ τάν* 
πεποίηται γάρ ορθώς ήμίν ό λόγος. Πάρα δέ εί δοχεί 
χαϊ δι1 ετέρας ταυτλ θεωρείν εΙκόνος* Επειδή γάρ 
διά τής είς πάν δτιούν τών έκτοπων άποδρομής χατα-

civilaus habitatores, Jerusalem, inquam, pnecipiti C λ υ π ε Τ ν άπετόλμων τδν τών δ>ων σωτήρα Θεδν οί 
i n omnia scelera cursu Deum omnium salvatorem 
offendere ausi essent, in poteslatem Babylonioram 
venerunl: quos i l l i cum vi armisque cepissent, ser-
Yire jubebanl: vicloribus enim victos etiam invitoe 
cedere neoessilas cogebal. Cum iuque consiernati 
admodnm eseeot, et.propter inopioalae calamilates 
ingemiscerent; vel exiguum inlerdum laborum so-
latium quserebant: id autem erat, compositis ia 
Dei laudem carminlbus, praesentis moeroris acert)i-
tatem leoire. « Memor enim fui Dei, > iaquit Da-
\ i d , c et delectalus sum n ,> quibueverbis pronon-
tiavil Dei carmina spirituaJem esse iestivitatem: sed 
volenlibuj carmina dicere, et consueUim officiam 
explere, turpe propemodam videbatur, didcem adeo 

τήν άγίαν οίχούντες πόλιν, φημ\ δή τήν Ιερουσαλήμ, 
ύπδ χείρα γεγόνασι τών Βαβυλωνίων, οί κα\ δορυχτή-
τους έλόντες θητεύειν έχέλευον. Είχειν γάρ ήν τοίς 
κρατούσιν ανάγκη, χαϊ ούχ έχοντας αυτούς. Οί δέ 
άλύοντες λίαν, χα\ έπλ ταίς άδοκήτοις συμφοραίς 
κατοιμώζοντις, κάν γούν εύρέσθαι Ρραχείαν τον 
πόνου παραψυχήν έζήτουν έσθ* δτε. Τούτο δέ ήν, 
ταίς είς Θεδν ύμνωδίαις τής ένούσης αύτοίς ανίας 
άπαμβλύνεσθαι τδ δριμύ* c Έμνήσθην γάρ τού Θεοΰ 
χα\ εύφράνθην, ι δ θείος έφη Δαβίδ, έορτήν άποφαίνων 
πνευματιχήν, τήν είς Θεδν ύμνφδίαν. 'Αλλ* αίσχρδν 
είναί πως έδόχει τοίς άναμέλπειν έθέλουσι, χα\ τά 
συνήθη πληρούν, τήν ούτω γλνχείαν ήχήν τοίς τών 
αλλοφύλων ώσΐν ένιέναι φιλείν, καλ τδ αύτοίς ήδιστον 

sonum alienigenarum auribus commillere, el sna- &τ* x*\ λιγυρώτατον μέλος, οίονεί πως ήδη χαϊ είς 
vissiinum sibi jucundissimumque carmen in aerem 
quodammodo fundere, derideatibus inlerdum Ba-
liyloniis, et graviter omnino musicorum insirumen-
tvrum canli<»i fereatibus. luque dicebant: t Svper 
fluiuina Babylonis illic tedimut e i flevuBus, dum 
rccordaremur tu i , S ion" ; * in qua civilale ex legis 
morumque Judaicorum pnescripto laudis boslia 
ratii oflerrelur, fidibos ac libiis peragebatur, quo 
lk i templum adeuntes suaviutccarratniun demulce-

άέρα ^ίπτειν, χαταμειδιώντων έσθ' δτε τών Λ Λ υ -
λωνίων, χα\ άχθομένων είς άπαν ταίς δι* οργάνων 
ψδαίς. Τοιγάρτοι χα\ έφασχον « Έ π \ τών ποταμών 
Βαβυλώνος έχεί έχαθίσαμεν χα\ έκλαύσαμεν, έν τ ψ 
μνησθήναι ημάς τής Σ ι ώ ν ι έν ή χατά νόμους χα ϊ 
έθη τά Ιουδαίων, ή τής αίνέσεως θυσία προσεκο-
μίζετο χορδαίς κα\ όργάνοις έκπεραινομένη, καλ 
κατακηλούσα τοίς μέλεσι τους τ φ θείφ προσιόντας 
ναω. Επειδή δέ ήσαν έν άλλοτρίφ ζυγφ δουλείας 

·· Joan. ιιι, 29. »· Exod. τιι. 55. 54. " Psal. LXXVI, \. " Psal. cxxxvi, 1, 2. 
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κατεσφιγμένοι, χατολοφυρόμενοι λέγουσιν · ι Έπλ Α reulur. Sed cum eesent apud exteras nationes jogir 
ταίς ίτέαις έν μέσω αυτής , έκρεμάσαμεν τα δργανα 
ημών * > τδ έν ψδαίς άπρακτείν, δι* αυτού δή τούτου 
κατασημαίνοντες. "Ακαρπον γ α ρ , μάλλον δέ ώλεσί-
χαρπον ή Ιτέα φυτδν, εΓρηται γάρ ώδΐ παρά τού τών 
παρ* 'Ελλησι ποιητών. Άνέχειτο τοίνυν είς άπραξίαν 
τε χα\ άκαρπέαν τά τής ψδής δργανα * χαϊ τής είς 
τούτο ^αατώνης τήν άφορμήν άνακεχραγότες λέγουσι* 
€ Πώς φσωμεν τήν φδήν Κυρίου έπέ γής άλλοτρίας; ι 
Διακομίσαντος δέ αύτοίς τού Βαρούχ τούς Ιερεμίου 
λόγους, Έκλαιον πάντες, φησ\, χα\ ένήστευον χα\ 
ηυχοντο προσευχήν εναντίον Κυρίου* χα\ συνήγαγον 
άργύριον, χαθά έκαστου έδύνατο ή χείρ * κα\ απ­
έστειλαν ε ίς Ιερουσαλήμ πρδς Ιωακείμ υΐδν Χελκίου, 
υ Ιου Σαλωμ τδν Ιερέα, χα\ πρδς τούς Ιερείς χα\ πρδς 
πάντα τδν λαδν τδν ευρεθέντα μετ* αυτού έν Ιερου­
σαλήμ. » Καλμεθ' έτερα* < Κα\ εΐπον* *1δού ά π -
εστείλαμεν πρδς υμάς άργύριον, αγοράσατε τού αργυ­
ρίου όλοχαυτώματα χαϊ περί αμαρτίας, χα\ λίβανον, 
χαϊ ποιήσατε μάννα, χαϊ άνοίσατε έπ\ θυσιαστήριον 
Κυρίου τοΰ Θεοΰ ημών. » Πρέπειν γάρ φόντο σφίσι 
μέν , ουχί θύειν έτι, γής μέν αγίας έξωκισμένοις^ 
πραττουσι δε τέως ύπδ Θεφ μέν ούχέτι, χατεζευγμέ-
νοις δέ ώσπερ έτέρφ χα\ ύπδ χείρα πεσούσι τήν τυ-
ραννιχήν, τοίς γε μήν έτι τήν άγίαν οίχούσι πόλιν, 
λειτουργίας τε τής Ιεράς λαχούσι τήν δόξα ν , άπονέ-
μουσι τήν λατρείαν, δρθφ δηλαδή χρώμενοι λογισμφ, 
πρδς τήν του πρέποντος τε χα\ αναγκαίου χατάσκε-
ψιν. Κα\ αύτδς δέ ήμίν δ σοφώτατος Δανιήλ, Ιερών 
μέν είχετο σπουδασμάτων, δμβύ δέ χαϊ τοίς άλλοις 
αίχαάλωτος ώ ν , τδ τής ανάγκης κατεσοφίζετο 
χρήμα. Κα\ τίνα τρόπον, έρώ* προσηύχετο γάρ τρεις 
της ημέρας καιρούς. *Αλλ' ήσαν αύτφ βλέπουσα! τε 
κα\ ήνεψγμέναι πρδς τήν Ιερουσαλήμ αί θυρίδες έν 
τοίς ύπερψοις. Γέγραπται γάρ ώδί. Εύπρόσδεχτον 
γάρ τότε μόλις έσεσθαι παρά Θεφ τήν Ιδίαν ψετο 
προσευχήν, εί γής άλλοτρίας χα\ μεμισημένης, εί 
μή σαρκί^δυναιτο τυχδν, κάν γούν έννοίαις άπονοσφί· 
ζοιτο, χαλ τοίς τής διανοίας δμμασι, πρδς τήν τ φ 
Θεφ φιλαιτάτην άφορων γήν, εί% αύτδν δέ ώσπερ είσ-
φρήσας τδν νιων, τήν υπέρ ών άν έλοιτο προσάγοι 
λιτήν· 

ΠΑΑΑ. Εδ γε ώς αληθώς δ συμπάς ήμίν διήρτισται 
λόγος. 

** Homer., Odyu. k Μ Psal. cixxvi, δ. M Baruch 

servitatis obstricti, ingemiscenles dicebant: c In sa-
Itoibus iu medio ejus suspendimus organa nostra; > 
jp$aiftr.a carminibus cessationeip boc ipso signifi-
c a W s ; 4ltfr«gifera est enim stirps, imo frugiperda, 
ut mefius-*(Pean^J*Balix: sic enim a Gneco quodam 
poeta β · , ώλεσ&αρπο* /diq^a est. Ad cessationem 
igitur ei sleriUuteroapi^yM^ranrinstrujnenta mu-
« c a ; causamque cessalionfs* bnjfts ijfdajnautes di -
cunt: ι Quomodo cantabimus ca\UtcA&\t)^ini in 
terra auena a > ? Sed cum attulissei ad eos Μι^ιςίι*· 

. Jereiuiae verba : c Flebant omnes, c inquit, · et jejii* 
Babanl et orabant in conspectu Domhii; et congre-

' gaverimt argenlaro, secundum quod potuit uniuscu-
jusque manus, et miserant in Jerusalem ad loacim 

Β flliam Helcia?, filii Salom sacerdolem, et ad 48 eacer-
doiea, et adomnem populum qui inventusestcum 
eo ia Jerusalem ··.» Et post pauca :.« Et dixerunt, 
Ecce misimus ad vos argenlura; eraite argenlo 
holocausta, et pro peccato, et incensnm, et facite 
manna, et offerte ad aram Dotoini Dei nostri " . » 
Decere enim arbilrabaatur, u l ipsi quidem a sacri-
ficiis iuterim abstinerent, cum procul a terra sancta 
versarentur, neque adbuc sub Dei imper io dege-
rent, sed al ter i domino subjecti essent, el in dil io-
nem tyrannicam veaissenC; iis autem qui in saiicta 
civitate adhuc habitabaut, sacrohimque admini-
strandorum gloriosum officium sortiti erant, divini, 
coltus partes demandant; in quo acilicet quid de-
eeret, quidve neoesee esset, opt ima tatione cooside-

^ raverunt. Ipse tlte qooque sapienlissimus Daniel 
gacris quidem studiis vacabat * · : cumque una com 
aliis captivas esaet, ipso qooque necessitatis maio 
sapienter abasos est. Dicam qaonaodo: tribns nam-
que temporibus per dies singulos orabat; habebat 
autem in solario fenestras quae Jerosalem versa^ 
speclabant, atque patebant: sic enim esl ecriptom. 
Orationem naroqne suam tam Deo gratam fort pu-
tabat, cum sin rainus corpore posaet, animo saltem 
a terra extera atque odioea eejangeietar, et mentia 
oculis in terram Deo gratiseimam epeclaret; et ίιι 
ipsum velut iUatus templum, prcfcea pro quibus 
vellet, offerrct. 

PALL. Pulcberrime certe tota esl a nobie abso-
luta dispatatto. 

ι , Μ . ^ l b i d . , 10. w Dauiel v i f 10. 
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^ΟΣΚ^ΝΗΣΕΩΣ ΚΑΙ ΛΑΤΡΕΙΑΣ 
* Λ # Λ # ΑΟΓΟΣ ΔΕΥΤΕΡΟΣ 

" D E A D O R A T I O N E Ε Τ C U L T U Ι Ν S P 1 R I T C 

Ε Τ V E R I T A T E 

L I B E E S E C U N D U S . 

MorUm w<$ e* pucaip ognucuta t$t , atqiu dta- Α 
boll tt/rannidem evitari rtullo modo po$$e, mit per 
ianetffieationm qum t* Chritto e$t: justificatio-
nmqn* nonln Uge, *edin Ckrkto ime. 

*am Igltar eam gjoriotam eesc, Palladi, tum rero 
in pr lml l utllem tb eo ftejungi cupcrc, quod saapta 
natura noteat; expctere itenvulDeo sertfamos, 
luculenta railone a noblt dcmonstralum ee l . 

PALL. C«t caria. 
OYR. Omntbut quoqae modi* i b lis qnse tarpia 

lunt ogrfiftftoi, q u « bonetia tuai 50 «iwwere noi 
oportera, aatla conflrmoWmut ? 

PALL. Maxime varo. 
CYR. Ita donlqua opu» eMfi vidcbatnr, a m u n -

ilane hujui ytles voluptatibus, et ta rb i i quibut 
carum cftuta dltiinemur, quam longieeime digrce- Q 
not, ad tacrUklujn Doo offerendum properare, nequa 
alltor quaro ·! la ererao vertaremnr affectu mentis, 
quiotam ao maxltiw purum, alque ab omnl inquina-
monto romotam, precUrum tero at a^ptabttem 
1111 cullum cxblbow ? 

PALL. ha etl. 
GYR. Quomodo etiam t u b sua noa ditfoae cnm 

Batanas consirinxlsset, ei uaurpato domlnaiu con-
cluiot dclinoro vollot, divlna lex ad l ibe rUt i s digni-
Utoro. vocarit; Idquo cffecerit, roonita quibue ad 
acllonot opUmat bortaretur» illius impuritaiibus 
opponondo, alque ad moHorom noa vi t» rationem 
buUtuendo, plurlmia e t i exemplia perspicaum fa-
ctum? 

PALL. P r o t w i . C 
CVR. Eat tgitur Deua aalutft tributor, ei omnla 

ttobtt follciuUt aucior, qui viam oalendat qua, 
M r U l o medtatore IntorpoaUo, ad illius (omUiarita-
tom p e m a i r i pooaU. An non enim flguraest, eaque 
aali» wprosta CbrlaU intcrYtntioitis, Ula Moysi me-
JuWUlMorposiUo! 

"Οτι άμήχατοΓ διαρυγτΤτ tar έξ αμαρτίας 
τοτ, χαι τήν τοΰ οια€όΛον χΛεοτεξίατ, «Ι ιεή Λ ν 

αγιασμού τοΰ χατά Χριστόν, χαϊ δτι ohx c r 
ψύμφ ή διχαίωσις, dXV έτ Χραττφ* 

Χρήμα μέν οδν, ώ Πχλλαοιι, Ά άχονοσφίζβσθβι 
ytkth τοΰ χατασίνεσΟαι πεφυχότος, iyltatai δέ tsh 
τής ύπδ τψ θ ε φ δουλείας, ώς εύχλεές τε χα\ δνηβν 
φδρον, «dx άγεννής ήμ!ν διέδειξε λόγος. 

ΠΑΑΑ. Ού γάρ ούν. 
ΚΥΡ. Όλοτρδπως γε μήν, τών αίαχιδνων άπαίρον-

τας , τά άμείνοι δτι κροσήκεν ημάς δτι ζητείν, εύ. 
μάλα δνεβεβαιούμεδα. 

ΠΑΑΑ. Πάνυ μέν ουν. 
ΚΥΡ. Χρήναι δέ ούτω λοιπδν έδόκει τής έν κόσμω 

ζωής τδ φιλήδονον, κα\ τήν έπ\ τφδε τύρδην Ιέντας 
ώς άποτάτω καταθύειν έπείγεαθοΛ τψ θεφ , κα\ οΤάπερ 
έν έρήμψ γεγονότας διαθέσει νού, σχολαίαν κα\ 
καθαρωτάτην, κα\ μολυσμοίς ού βατήν, καλήν δέ καλ 
εύπρδσδεκτον επιτηδεύεtv αύτφ τήν λατρείαν. 

ΠΑΑΑ. 'Εδδκει γάρ ώδε. 
ΚΥΡ. Κα\ μήν, δτι καθειργνύντος ύφ' έαυτψ καλ 

συνέχειν ημάς έθέλοντος, έχ πλεονεξίας τού Σατανά, 
θείος έκάλει νόμος είς ελεύθερον αξίωμα, τήν περ\ 
τών αρίστων είσήγησιν ταίς εκείνου βδελυρίαις άντι-
τιθείς, κα\ πρδςτά άμείνω παιδαγωγών, έκ μυρίων-
δσων τών παραδειγμάτων διελενχαίνετο; 

ΠΑΑΑ. 'Αληθές. 
ΚΥΡ* Θεδς ουν άρα τής σωτηρίας δ χορηγός, χαλ 

άπάσης ήμίν ευημερίας πρύτανις, τής πρδς αύτδν 
οίκειότητος καταδεικνύω ν τήν δδδν, μεσιτεύοντος του 
Χριστού. Έ γάρ οδχ\ τύπος άν γένοιτο, κα\ μάλα σα­
φής τής διά Χριστού μεσιτείας, ή διά Μωσέως; 
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ΠΑΑΑ· Τίνα τρόπον; Α 
ΚΤΡ· Μωσής μέν γάρ 6 θεσπέσιος σαρκικής δου­

λείας έξακόμιζε τον Ισραήλ χα\ τών είς πλινθείαν 
έξ^ρείτο πόνων, έργων τε τών περί γήν, χα\ μεταίχ-
μιον ώσπερ τ ι κείμενος Θεού καϊ ανθρώπων, τους 
άνωθεν σφίσι διεκόμιζε λόγους. Ό δέ Κύριος ημών 
Ιησούς δ Χριστδς, τά ώς έν τύπψ χα\ σκιαίς μετα· 
χαράττων είς άλήθειαν, δουλείας ημάς έξέλκει τής 
νοητής, τήν μέν πάλαι καθ* ημών τυραννήσασαν 
άμαρτίαν έξιστάς, κατασείων δέ τού διαβόλου τδ 
κράτος, χα\ φρονήματος μέν επιγείου χσΛ τών περΛ 
σάρχα σπουδασμάτων αποφοίτων άναπείθων τούς 
έπεσθαι δεϊν οίομένους αύτφ, μεταπλάττων δέ ώσπερ 
είς έ^ρεσιν αρετής, άριδηλότατά τε ήμίν τήν του Θεού 
χα\ Πατρδς άπαγγέλλων θέλησιν · τοιγάρτοι χαι 

PALL. QnofKJtni modo? 
CYR. Moyees enim, iHe vir sane adtiHraiules, a 

carnali servilate eripuit Israeliticum popufom*, et a 
laboribvs coqnendornra lateram, ab operibvs etiam 
in terra exstraendis exemit;ae velnti medios qui-
dam limes inter Deum ei homines interjectus, ad 
illos coelitus exauditas perferebat: Domtmis 
vero noeter iesus Chrislus, ea q u « in flgara et 
umbris tradlta faerant, ad verilatem transferens, a» 
spiritaali servitoie 1109 extrahit, in eo quod pccca-
tum, quod din nobis dominatam fuerat, expellit, 
diabolique imperiam evertit; el eectatores saos a* 
terreno sensu, rerumque carnaliam studio refugere 
suadel; eosque quodammodo reformat ad etadium 
\ i r t n tb , aparlissiineqiie nobis Dei ac Palris volun-

έ φ α « ε ν · t Τά βήματα ά έγώ λαλώ, ούχ έστιν έμά, Β latem aanentiat; ideoque dixit : c Verba quae ego-
άλλάε τοΰ πέμψαντός με. ι Κα\ πάλιν * c *Απ* έμαυτοΰ 
οδ λαλώ, άλλ' δ πέμψας με Πατή^, αυτός μοι έντο-
λήν δέδωχε, τ ί εΓπω, χαϊ τί λαλήσω, ι Κα\ γούν δ 
Μωαής είχόνα χαϊ άνατύπωσιν τής έν Xptcrcw μεσι­
τείας, τά καθ* έαυτδν έποιείτο, λέγων τοίς έξ 'Ισραήλ* 
c Προφήτην έχ τών αδελφών σου αναστήσει σοι ώς 
έμέ, Κύριος ό θεός σου. Αυτού άχούσεσδε χατά πάντα 
δσα ήτήσω παρά Κυρίου τού Θεοΰ σου έν Χωρήβ, τή 
ήμερα της εκκλησίας, ι Έ ν τύπφ μέν ούν κα\ είκόνι 
τά διά Μωσέως, και τής κατ 1 αύτδν μεσιτείας ή δύνα-
μις· άπο^ητότερος δέ τής έν Χριστψ μεσιτείας δ 
τρόπος. Ό μέν γάρ νόμου χα\ σκιάς διάκονος ήν χαι 
παιδαγωγίας τής άνωθεν διαχομιστής* Χριστδς δέ 

loquor vobis, non sant mea , sed ejus, qai misit me, 
Patris*9;! Itemque: «Α rae ipso nonloquor; eed qui 
misit rae, Pater, ipse mibi mandalum dedit, quid 
dicam, et quid loquar*0. > Ac Moyees certe in suis 
rebes imagiaera aiqae formam quamdam se gerere 
illius Christi inlerventionis intellexit,cum dixit filits 
Israel:51 «Propbetam ex fralribus tuis excitabit, sicut 
me, Dominus Deus tuus: iHura audielis juxta omnia 
quaecunque expelisti a Doinino Deo tuo tn Rorcb, 
in die eoncionis". · Igitttr quaccttnqtie per Moysen 
agebantar, illaqae vis interventSonis ejas, flgara 
qmBdam eral et imago; at Cbristi intervenlionis 
forma magis taeffabilis est. Rle enim legis e l amr 

ώς νόμου χαί προφητών δεσπότης, τά αύτψ δοχσθντα g bmminister fait, et acceptae divmiins iBstilulioni& 
θεσμοθετεί, χα\ μεσίτης ή ν , συνΟεούσης έν αύτψχα\ ^ ν ^ ^ ~ " — 1 — " * 1 — : " 
είς £ν ώσπερ ίούσης, βεότητός τε χα\ άνδρωπότητος· 
Ά μ φ ω γάρ άμα νοείται Χριστός, c ΚσΛ Μωσής μέν 
ώς θεράπων είς δλον τδν οίκον αυτού πιστδς, Χριστδς 
δέ ώ ς υίδς, έπ\ τδν οίκον αυτού, ού οΤκός έσμεν 
ημείς· ι οί διά τής είς αύτδν πίστεως πρδς έλευθε* 
ρίαν ήγμένοι τήν αληθή. 'Αραρεν ούν, δτε μεσίτης 
μέν σαρκικής ελευθερίας, γράμματος τε καΛ σκιάς δ 
Ιεροφάντης Μωσής * δ δέ Κύριος ημών Ιησούς Χρί­
στος , τών υπέρ νόμον είσηγητής, χα\ τής σαρκικής 
ελευθερίας τήν άσυγκρίτως ά μείνω δωρού μένος, τοΰτ* 
έστι , τήν κατά πνεύμα. Τοιγάρτοι κα\ έφασκε κα\ 
τοίς σαρχικώς ήλευθερωμένοις τοίς έξ Ισραήλ* 
« Έ ά ν ύμείς μείνητε έν τψ λόγψ τψ έ μ ψ , αληθώς 

ialerpres: Cferista* autem, αϊ legis ac propbelaruidr 
dommus, quae sibi videnlur decernit; et mediator-
foit, cnm in eo concnrreret, atque in unom qub-
dammodo conveniret tam divina, tam humana na^ 
tara. Has enim anbas simul junctas intelligftms 
Cbristam. c Ac Moysee quidem ut servus m totam 
ejus doHium fidelis; Cbrietus antem ut ttkis in 
domo sua, cnjus domue nos sumas u » : q«i per-
fidem quara in illum babemoa, ad veram snmue 
libertatem addaeti. Goaelat igiUir mediatorem car-
aalie libertatie, liitenoque et umbne, fuisse Noysen 
Hlum sacrarem rerum interpretem: Dominum vero 
nostram Jesam Cbristum earam reram auctorem 
qaas sont supra legem: ae tpiritue libertatem, illa 

μαθηταί μου έστε, χα\ γνώσεσθε τήν άλήθειαν, κα\ D Kbertata carnali multU; parlibug pnBStantiorero. 
αλήθεια ελευθερώσει υμάς. » Καϊ πάλιν * ι Πάς 

6 ποιών τήν άμαρτίαν, δούλος έστι τής αμαρτίας* δ 
δέ δούλος ού μένει έν τή οΐχία είς τδν αίώνα, δ υίδς 
μένει είς τδν αίώνα. Έάν οδν δ Υίδς υμάς ελευθέ­
ρωση, δντως ελεύθεροι Ιστέ. 
aervus autem noii manet ia domo in xtenram; 
Rberaverit, vere liberi eriUs 1 

HAAA. Άριστα έφης. 
Κ Υ Ρ . Καυχησόμεθα δή οδν οδ τοίς χατά σάρχα 

ίλαμπροίς, αλλά τοίς έν πνεύματι χα\ διχαιοσύνη τή 

asee largitun. Itaqua israelilis quajBvis camalilar 
liberatis dicebat: < 8i voe maaseritls in sermena 
meo, vere discipoli n e i eati9, et cognoecetie v«ri-
iaieni, el veritas liberabit voe u . 1 Et ilernm : 
« Oranis qai facil peccatum , sarras eet peccati: 

filivs autem manet In ectermun. fti igilur Filios vox 

PALL. Ba«liaii«e dkie. 
CYR. Naa igtUir de carwaliam rerom splcndore 

gioriaftdiitt wbis es(, sed d^ spirilus el jusiiiias 

m Joan. wv, W . ·· Joaa. X B , 49. M Deut. i v i u , 15, 1«. M Hebr. m , % 3. " Joaa. vui, 3 i , 3 3 . 
" I b i d . , 54-36· 
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clarilate, ejot duntaxat q a » ex Cfcrteia e$t, ηοη Α χατά Χριστδν, ού τή χατά νόμον. ΕΙ γάρ θουλον Ηι 
τδ ύφ' άμαρτίαν, διχαιοί δέ ήκιστα μέν 6 νόμος, κ α -qux ex lege. Nam, »i senrus babetur quisqaU sub 

peccalo est, nec juelificat uJlo moda lex; quinimo 
coudemnai potius, reosque focit iransgressores; 
cui non perspicuam sit omnera juftlUicaiionem in 
Cbristo consUre; itemqae omnem spirituajem per-
ieclionenfc, qu* per sanctiftcationew babeatur, per 
ippuiq et in ipgo acquiri? Paulus vlr certe frapiens 
in pnmi* scribit : < Non enim erubesco Evange-
l ium; Dei enim virtus eal in aalutem omni cre-
denii, Judaeo primam et Graco. Justitia enim Dei 
in eo revelalur ex fide in fldem, sicul scriptum est: 
Juslus aotem ex fide vivet M . > Veteris quoque 
legis inqtilem viro atqae iofirmam iis verbis nolat : 
52 β Quod aatem, inquit, in lege nemo justificatur 

τακρίνει δέ μάλλον. χα\ γράφεται παραβαίνοντας· π ώ ς 
ούχ άν γένοιτο παντί τψ σαφές, δτι πάσα δικαίωσες 
έν Χριστψ, χα\ τελείωσις ή έν πνεύματι δι* αγιασμού, 
δι* αυτού τε κα\ έν αύτψ ; ΚαΛ γούν δ σοφώτατος 
γράφει Παύλος e c Ού γάρ έπαισχύνομαι τδ Εύαγγέ* 
λιον, δύναμις γάρ Θεού έστιν είς σωτηρίαν παντί τ ψ 
πιστεύοντι, Ίουόαίψ τε πρώτον χα\ Έλληνι, Δικαιο­
σύνη γάρ θεού έν αύτψ αποκαλύπτεται έχ πίστεως 
είς πίστιν, χαθώς γέγραπται * Ό δέ δίκαιος έχ π ί ­
στεως ζήσεται. > Νόμου τε τού πάλαι τδ άνόνητόν τε 
χα\ αδρανές έν γε τουτωΐ καταγράφει, λέγων* ι "Οτι 
δέ έν νόμψ ούδε\ς δικαιούται παρά Θεψ, δήλον δτι 
ό δίκαιος έκ πίστεως ζήσεται. Ό δέ νόμος ούχ έατιν 

apqd Deum, manifcslnro est : quia justus ex fide Β έκ πίστεως, άλλ* ό ποιήσας αυτά, ζήσεται έν αύτοίς, ι 
vivit . Lex aulem non est ex. tide; sed qui feceril 
ca, vivet in ipais 4 · . ι ln Gbristo igitur justiiica-
mur per fidem, a& redimimur a serviiate spirituaU* 

PALL. Esl igitur lex inuitlis? 
CYR. Mon boc dico, neque enim fraslra divinis 

responeis sancila. est; imo vero < in adjutoriuro 
data, ι sicut scriplum e s l 4 T ; nam qua parle ad in -
stitutioneiq poerilem pertipebat, et ad iuiquiutem 
cognoscendam, qaa eiiara ad initia pei-ctpienda ele-
mentaqne serraonum Dei, cur DQH ex ea parte tntel-
ligatur utilis? Segnior esl autcm ad ablacnda pec-
cata sanciitatemque perflciendam. Bea-lus ilaque 
Paulus, inquil ; < $cimus autcra quod quaecuijque 
lex loqukur, it* qui in lege sunt loquilur, ut omae 
os obstruatur, et subditus fiat omuia mundus Deo; 
quoniam ex operibus legis non jusiificabilur iu con^ 
speclu ejus omnis caro; per legem enim cogniiio 
peccali M . » Qabet ergo lex vim qua peccalum 
ctempnstret, non gloriam de virtule coinparet; » nam 
in ao quod ait, verbi graiia: c Non fonucaberis, non 
adulierabis,. non furlmn facies, pon pejerabis v t, ι 
el si quid honim simile est, neqqilia? genei*aoateDdit, 
et impurilates expulit, HQQ virlqtis notionem in-> 
vexjt, aul proba(a3 vitae cognilionem perspicuam au-
ditoribus fecit. Nam istud quidem, non oportere 
turpia facere, inter praslanlloris vitae mores an-
numerare sUiltum si t , opinor. Puto autem, idque 
Uaud absurde, ita denique a?quum esse ut i i i omai 
verum laudandacom. genere nobis bonagtum judi -
eium atqpe comprobaiio defcratqr, ei, vitijs dimUsis 
ac repulsia, et improbitate auperata, impunsque 
sceleribus abjectis, ad aummum poetremo virtutis 
apicem conscenderimug. Itaque Dooiiaus Jesas 
Christus : c Ameu, amen,» inqui t , c dico vobis, nisi 
abundaverit ju ŝUUa veslra plus qqam Scribaram el 
Pbarisaeorum, non intrabilis in regnum coelo-
rum > lnlelligis igitur justitiam illa legali ex-
cellentiorem pra^ceptam esse a Domlao noetro, 
eamque cum esse prastantissimam sciret, Pairius 
tile sapiens scribit: ι Si quisalius videtar coafldere 
[n carne, ego magis. Circumcisus octavo die, ex ge-

*» Rom. i , 15, 17. 
*· Mallh.v. 20. 

Ibid., 17 seq. 4 T Hcbr. % 

Έν Χριατψ τοιγαρούν δ ικανού με θα δια πίστεως, έχ·* 
λελυτρώμεθα δέ δουλείας τής νοητής. 

ΠΑΑΑ. 'Ανόνητος ουν ό νόμος: 
ΚΥΡ. Ού τούτο φημι* κεχρησμώδηται γάρ ού μά* 

την* δέδοται δέ μάλλον < είς βοήδειαν, · χατά τδ 
γεγραμμένον* δσον μέν γάρ ήχεν είς παιδαγωγίαν» 
καϊ τδ είδέναν τδ πλημμελές, χα\ είς τδ χρήναι λαβείν 
αρχάς χα\ στοιχεία τών λογίων, τού Θεού, πώς ούχ 
άν νοοίτο χρήσιμος; Αργότερος δέ πρδς άπονιψιν 
αμαρτίας, χα\ είς τδ δυνασθαι τελειούν είς άγιε^ 
σμόν. ΚαΛ γούν δ θεσπέσιος ήμιν έφη Παύλος* < ΟΟε· 
μεν δέ δτι όσα ό νόμος λέγει τοΓς έν τψ νόμψ λαλεί, 
ίνα πάν ατόμα φραγή: χα\ υπόδικος γένηται πάς δ 
κόσμος τψ Θεψ* διότι έξ έργων νόμου ού διχαιωθή-
σεται πάσα σαρξ ενώπιον αυτού* διά γάρ νόμου, έπ ί · 
γνωσις άραρτιων. ι Δεικτικδς ούν άρα τής αμαρτίας 
δ νόμος, ούκ αύχημάτων πρόξενος τών είς αρετή». 
Τδ γάρ τοι φάναι τυχδν, Ού πορνεύσεις, ού μοιχεύ*. 
σεις, ού κλέψεις, ομκ έπιορκήσεις, κα\ εί τ ι τοιοό-^ 
τοις συνήρμοσται, τά τής φαυλότητος είδη κα-
τασημαίνοντος ήν, καϊ έξιστάντος ακαθαρσίας, ούχ 
αρετής είδη σι ν είσκομίζοντος, ουδέ τής άκιβδήλου 
ζωής καταφανεστάτην τοίς άχροωμένοις ποιούντος 
τήν γνώσιν. 'Οςτότοι μή χρήναι τά αίσχίωδράν,τοις 
της εξαίρετου πολιτείας έγγράφεσθαι τρόποις, άμα­
θες οίμαί πον* 4«ίν δέ οΐμαι κα\ σφόδρα είκότως, τότε. 
δή μόλις τήν έφ' άπασι τοίς έπαινουμένοις ημάς 

D άναδείσθαι ψήφον, εί δή μεθέντες κα\ διωσάμενοι τδ 
κακδν κα\ κάτω που μένειν έώντες, τδ έν ύπολήψει 
φαυλότητος κα\ βέβηλου βδελυρίας ούκ άπηλλαγμένον, 
έπ* αυτά τής αρετής άναθρώσκομεν τά αύχήματα, 
Κα\ γούν δ Κύριος ημών Ιησούς Χριστδς, ι 'Αμήν, 
αμήν λέγω ύμίν, έάν μή περισσεύσει, φησίν, ή δικαιο­
σύνη υμών, πλέον τών Γραμματέων χα\ Φαρισαίων* 
ού μή είσέλθητε είς τήν βασιλείαν τών ουρανών, ι 
Συνίης οδν δτι τήν έπέχεινα τής κατά νόμον έλέσθαι 
δικαιοσύνην προστέταχεν δ $ωτήρ, χαλ άριστον γα τδ 
χρήμα είδώς δ σοφδς γράφει Παύλος* c Εί τ ι ς δρχεί 
άλλος πεποιθέναι έν σαρκΐ, έγώ μάλλον. Περιτομή 
οκταήμερος, έκ γένους Ισραήλ, φυλής Βενιαμ\ν, 

1. ^ R o m . ui» 19, 2Q.. * E*od. ΪΛ, 15 seqo. 



**7 DE ADORATIONE IN SPll 

Ε β ρ α ί ο ς έξ Εβραίων, χατά νόμον Φαρισαίος, χατά 
(ηλον δΊώχων τήν Έκκληαίαν, χατά δικαιοσύνην τήν 
άν νόμω γενόμενος άμεμπτος. "Ατινα ήν μοι χέρση, 
ταύτα ήγημαι διά τον Χριστδν ζημίαν. *Αλλά μέν 
ouv γα ηγούμαι τά πάντα ζημίαν είναι, Ι ιά τδ ύπερ-
έχον τής γνώσεως Ιησού Χριστού τού Κυρίου ημών* 
δι* δν τά πάντα έζημιώθην* χα\ ηγούμαι σκύβαλα 
είναι, ίνα Χριστδν χερδήσω, χα\ ευρεθώ έν αύτψ μή 
έχων έμήν διχαιοσύνην τήν έχ νόμου, αλλά τήν διά 
πίστεως Χριστού. > 

ΠΑΛΑ· Συνίημι μέν, σαφής γάρ δ λδγος* πλήν 
εκείνο φράσον. Τί μή μάλλον έν άρχαίς ή διά πίστεως 
ήμίν δικαιοσύνη, χαι δ χατ* αυτήν αγιασμός έθεσπί-
ζετο, είπερ ούχ άπόχρη είς τελείωσιν δ πάλαι νόμος; 

ΚΤΡ· "Οτι» ώ εταίρε, φαίηνάν, άπονίζεται μέν 
εΙχότως τδ 0υπούν, άποσμήχεται δέ τδ με μολυσμέ­
νο*, χαϊ χαταφαιδρύνεται τδ έσχοτισμένον* πρέποι 
δ* άν, οΓμαι, χατά τήν.τού Σωτήρος φωνήν, θεράπευε-
σθαι μέν τδ ή^ωστηκδς , χαλείσθαι δέ πρδς μετά-
γνώσιν, ούχλ τους ήγιασμένους, αλλά τους ταίς άμαρ-
τίαιςέπηχθισμενους. *Η γάρ ούχ\ πρωιαταγινώσχεσθαι 
χρή τους καλουμένους εις άφεσιν, κα\ έχ τής ένούσης 
αύτοίς άσθχνείας κεκινδυνευχότας, όράσθαι λελυτρω-
μένονς; "Εδει τοιγαρούν Ιλεγχον ώσπερ τινά καϊ χατ-
ήγορον ακριβή τής απάντων ασθενείας, τδν τής 
Αμαρτίας δειχτιχδν προαναφαίνεαθαι νόμον, ίνα χαϊ 
τής θείας ήμίν ήμερότητος τής διά Χριστώ μή 
άγνοήτσι τδ μέγεθος. Πού γάρ ή πώς ή τής αφέσεως 1 

χάρις, εί μή ύποχέοιτο τά εγκλήματα; Καϊ ει χρή 
βραχυλογουντας χα\ έπί τίνων αρχαίων διηγημάτων 
άναπηδφν, έρώ πάλιν, δτι τψ μέν Αβραάμ έπηγέλ-
λετο δ θ |δς τήν διά πίστεως χάριν* χα\ χαθάπερ έν 
άπ*ΡΧή τών ήλεημένων, έν αύτψ πρεσβυτέραν 
έποιείτο τού νόμου τήν έξ ήμερότητος άφεσιν Γέ­
γραπται γ ά ρ , δ τ ι , · Έπίστευσεν Αβραάμ τψ θ ε ψ , 
χαλ έλογίσθη αύτψ είς διχαιοσύνην. ι Προσδιαμαρτύ-
ρεται δέ λέγων δ Παύλος- c Πώς ούν έλογίαθη; έν 
περιτομή ή έν άχροβυστία; Ούχ έν περιτομή, φησ\ν, 
αλλ* έν άχροβυστία* καϊ σημεϊον έλαβε περιτομήν, 
σφραγίδα τής δικαιοσύνης τής πίστεως, τής έν άκρο* 
6'υστία. » Ήκοιισέ τε θεού λέγοντος έναργώς, δτ ι , 
ι Ένευλογηθήσονται έν σολ πάντα τά έθνη. » Τδ δέ, 
ι έν σο\, » σημαίνοι άν τδ, χαθ' ομοιότητα τήν σήν · 
ούτω τε συνείς ό Παύλος φησι · c Προίδούσα δέ ή 
Γραφή δτι έχ πίστεως διχαιοί τά έθνη δ θεδς, προ-
«υηγγελίσατο τψ Αβραάμ, δτι Ένευλογηθήσονται έν 
σολ πάντα τά έθνη. 'Οστε οί έχ πίστεως ευλογούνται 
συν τ ψ πιστψ *Αβραάμ. > ϊημείον ούν άρα τής έν 
άχροβυστία πίστεως, ή περιτομή, δεΑχαίωται δέ ούχ 
ί ξ έργων νόμου, χα\ τής έν σαρχλ περιτομής πρε­
σβύτερα φαινεταετά διά πίστιν αύχήματα. Φίλος γάρ 
έχλήθτν 
α α α , beoedkoatar cmn fideli Abrabam · · . > S 

TU ET VEIUTATE. LIB. IL 21* 

L nere I$rael, ex tribu Benjtmin, Hebneui. ex Uc-
braeis, secundum legem Pharisaeus, secundam seaui~ 
lationem persequens Ecclesiam, secondum jusl i -
tiam 5 8 Φ 1 3 * ι η e 8 t » s i n e quereta- Sed qua* 
mibi fuerunt lucra, baec arbilralus sum propier 
Chri&tum deUiraenta. Verum eliam existimo omnia 
detrimentfjm esse, propter emiBentem scientiam 
Jesn Christi Domini noslri; propter quein omnium 
detrimentum feci, et arbitror ut stercora, ut Chri-
stui» lqcrifaciam, et inveniar in illo non babens 
meam justitiam, qua3 ex legp est^ sed quae est per 
fidem Ghristi **. ι 

PALL. Intelligo plane : aperla enim es oratione 
usus. l l l u d tamen explices velim : Si ad hominem 
perficiendum non gatis eral antiqua lex, cur non a 
principio potius justitia per fidem, et qua ex ea 
exsistit, sanctificatio sanciia sit? 

CYR. Quia certe, Palladi, id convenientissime 
abluitur quod sordidatum esl; id abslergitur quod 
esl inquwalum; id illustralur cui tenebre suot of-
fusae. iCquum est aulem, opinor, juxta SalvatorU 
nostri vocem curari quod iufirmnm sit; vocari vero 
ad poenifentiam, non eos qut sanctificati gunt, scd 
qui propter peccaU sint invisi n . An vero negari 
potest quin fuerit opus, qui ad remissionis gra-
tiam vocarentur, eos ante condemnari, ut cum priua 
propter mfinnitatem qua3 in illis esset, in salutis pc-
riculum Yenisseut, ium denique redcropti videren* 
tur? Quoctrca necesse fuit velul redarguiricem 
quamdam, et diHgentissimam inflrmilatis omnium 
accusatricem pronulgari legem eam cui vis osten-
dendi peccalum inesset, ut ne diviBae benignitatis, 
quae per Cbristum exbibita eet, magnitudiiiem igno^ 
raremus. Ubi enim aot quomodo fuerit loctis remil-
tenti gratise, nisi prius criminibus.dcmonsiratis aL-
que constitulis? Atque, u l brevi utar oratione, et ad 
vetemm exempla recurram, dicam denuo : Abrahae 
spopondit quidem Deus graliam per fidem, in eo-
que homine tanquam in primitiis eorum qui mise-
ricordiajn consecuti sunt, remissionem, qux Dei be-
lUgnitate prsestatur, ipsa lege nobiliorem fecit. Scri-
ptum est enim : < Credidit Abraham Deo, ei reputa* 
tum eat ei ad jusUtiam · Proteslalur auteio 
Paalas, atque ait : « Quomodo igitur reputatum 
est? In circumcisiooe aa in praputio? Non in cic-
camcisioae,»inquii, < sed in praeputid; et signum ac-
cepit circumcisioDem, eignaeulum justitiae fidei, 
quae fuit i n ρπερυΐνο *K > Deumqae aperte sibi 
dicentem audivit: < Benedicentur in ie omaes gen-
1X8 M . ι Hujas autem verbi c ia te ι ea vis for-
tasse si l , ut ad similitudiaem tuam significet: eo-
qoe sensu cum Paulus inteUexisaet, inquic: < Prav 
videns autem Scriptura 5 4 <Ρ*°4 e x - fidje justifical 
gentes Deaa, praenantiavit Abraham, Benedioentur, 
inqaiena, u i te omnes*; gentes. Igitur qui ex fido 
pifjm esi igitar arcamtisio fidei illius qtue eai 

" Pbilipp. «i, 4-9. ·· Mattb. ιχ, Ιδ . M Genea. xv, 6 ; Rom. nr, 3 . Λ Ibid., Μ . I I . e t Go% 
τοι, 3 . * Golat, I I I ^ *. 
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in pneputlo; joetifieatueqiie est flle tfon ex operibus legis; tt gforiam fidei Bofettiorem tese q u i M tUa i i i 
carne circumcitio, perepictMHB est, amicija quippe Dei appeUatot. 

PALL. Qaid igitur cauue fuit cur taodm ttta ex Α ΠΑΑΑ. Τίς σδν ή μέλλησις τοΰ κατά πίσιιν άγ·α> 
i de sanetifteaiio rnoraretur, non abeurda addubita- «ρου, έπαπορήσαιμι Γ άν εΐκότως, άνθ% δτου δή λέγω* 
•er im; qasero enim qoa de causa eignum ipsam an-
iiqaiori eit ordine collocalum, posteriori tero td 
qnod pnestantius eet? 

CTR. Qoid eniro, lonne dixnmn modo adtnira-
bitierie cojasdam atqoe suWimioHe arlifidi opo* 
fuisae ut fex, qua condemnaret, aittererteret tem-
porie drdine fldem q u » jastificarol? nonne vero Inx 
in tenebris lucet N1 virtus quoqoe in inftrmitate 
pcrficitnr, u i seriptum est » · ! 

PALL. Recte dicis. 
€TR. Igitur lex sobintravlt trt abandaret pecca-

lura. Ubi eoira non est lex, neque pramricatio : 
praevaricalionis autem et ejas, qust ad hanc perdacit, 

ώς έν πρεσβυτέρα θέσει τέ ση μείον χαλ ώς έν δευτέ-
ρ»Κ τδ δπερτερούν; 

ΚΥΡ. 06 γαρ Ιφαμεν άρτίως ώς άξιαγάστου χοΛ 
Α ν ο σ τ ο υ τινδς εύτεχνίας έργον ήν τδ προαναθρώ-
σχειν έν χρόνω τής δικαιούσης πίστεως τδν καταχρέ-» 
νοντα νόμον; ή ούχ\ τδ φώς έν τή σκοτία φαίνει; χ α \ 
ή δύναμις έν άσθενεία τελειούται, χατά τδ γ ε γ ρ α μ -
μένον; 

ΠΑΑΑ. Εύ λέγεις. 
ΚΥΡ. Ούκούν νόμος παρεισήλθεν, Τνα πλεονάση τΑ 

παράπτωμα. Ου γάρ οδχ έστιν νόμος, σύδε παραβάτες· 
Παραβάσεως δέ χαϊ τής έπ\ τούτο ραστώνης πώς άν τ ι ς 

fgnavte qaflBnain possti inteHtgi condonatio, n is i lex Β ( δ * τ ή ν άφεστν, ού «ροχαταχρτναντος η μ ά ς τ ο ΰ νό -
aniea nos condenmasaet! Quod autem verum sit 
quod dicimus neqae de hac re vana et inepta sit 
oratio, patrocinlo PauH conflrmabo, dicentis : c Ita-
que lex propter praevaricationes posita est, quous-
qae veniret semen, coi repromissam est, ordinata 
per angelos M . > Cseterom quia sapientSssimus 
erat, fatoras quandoqae quorumdam bominam ver-
bonnn arguttas alqae dubitationes pracidere moli-
ta r ; elenim! verisimile erat qaosdam de jaslitto 
fidei dilatioae ac mora conqueri, ac dicere, Ideo i n -
terim sublntrasse legem, ut antiqaae illias promls-
sionis ftrmltas totteretur. Itaque inqui t : r Lex igttttr 
advereos promissa Dei ? abeit; ei enim dala esset lex 
qoae poeset viviflcare, vere ex lege esset jusiitia. ( 

8ed condusit Soriptara omnia sub peccato, ut pro-
raissio ex flde Jesu Chrisii daretur credentibo9; 
prias autem quam veniret fides, eub lege castodie-
bamur condusi in eam fldem qux revelanda erat 
in nos; itaque lex paBdagogus noster fuit in Christo, 
m ex fide justiflcemar: at abi venit-fldes, jam non 
sumas sab paedagogo, omnes eoim fllii D d estxs, 
per fldem quae est in Ghristo Jesa » ijasdcm 
vero dubitationls obscaritatem perspicaam facit ad-
jungens: t Hoc aatem dico, inquii, tesiamentimi 
confirmatum 55 a Deo qoae post qaadrfngetitos et 
triginta annos facia est lex, non irri tnm fodt ad cra-
cuandam promissionem : nam si ex lege haereditas, 
jam non ex promiseione; Abrabe autem per repro-

μοο; *Οτιδ% αληθές β φημι, χα\ ούχ έξίτηλός τ ι ς ή 
άχαλλής ό έπι τφδε λόγος, συλλήψεται λέγων ό Παύ­
λος * « "Πάτε ό νόμος τών παραβάσεων χάριν προσ­
ετέθη, άχρις ου Ιλδη τδ σπέρμα δ έπήγγελται, διαταγή 
αγγέλων. > Χοφδς δέ άγαν ών τάς έσομένας ίσδΓ δτε 
παρά τίνων εύρεσιλογίας χα\ έπαπορήσεις προανα-
χόπτειν έπιχειρεΡ ήν γάρ δή τινας είχδς τής έν π ί · 
στει δικαιοσύνης έπαιτιάσδαι τήν μέλλησιν χαϊ τήν 
μεταξύ τοΰ νόμου παρεισδρομήν, είς άδέτησιν τής 
αρχαίας εκείνης επαγγελίας γενέσθαι λέγειν. Τοιγάρ­
τοι φησίν* ι *0 οδν νόμος χατά τών επαγγελιών τού 
Θεοΰ; μή γένοιτο. ΕΙ γάρ εδόθη νόμος ό δυνάμενος 
ζωοποιήσαι, δντως έν νόμω άν ήν ή δικαιοσύνη. 
'Αλλά συνέχλεισεν ή Γραφή τά πάντα ύπδ άμαρτίαν, 
Ινα ή επαγγελία έχ πίστεως Τησοΰ Χριστού δοθή τοίς 
πιστεύουσιν. Πρδ τοΰ δέ έλθείν τήν πίστιν, ύπδ νόμου 
έφρουρούμεθα συγκλειόμενοι είς τήν μέλλουσαν πίστιν 
άποχαλυφθήναι είς ημάς. "Οστε δ νόμος παιδαγωγός 
*ήμών γέγονεν είς Χριστδν, ίνα έχ πίστεως διχαιωθώ-
|uv . ^Ελθούσης δέ τής πίστεως ούχέτι ύπδ παιδαγω> 
γόν έσμεν, πάντες γάρ υίο\ θεοΰ έστε διά τής πίστεως 
έν Χριστφ Ίησοΰ. ι Καταλευχαίνει δέ ώσπερ τ ή ν 
Ιπαπόρησινεύ μάλα προστιθείς, ι Τούτο δέ λέγω, δια­
θήκην προκεκυρωμένην δπδ τοΰ θεοΰ, δ μετά Ι τ η 
τετρακόσια χαέ τριάκοντα γεγονώς νόμος ούκ άκυροΤ, 
είς τδ καταργησαι τήν έπαγγελίαν εί γάρ έχ νόμου ή 
χληρονομία, οδχέτι έξ επαγγελίας. Τ φ δέ Ά β ρ α α μ 
δι* επαγγελίας χεχάρισται δ θεός. · Καταχλείσας 

misslonem danavit Deoe · · . ι Cam igitor lex In D ° ^ v ^ άμαρτίαν δ νόμος, πεπαιδαγώγηχ^εν 
peccatam nos condasiseet, ut paadagogiis ad Gbri-
stum adduxit; flnis enim legie ac propbetamm 
Cbristils. Itaqoe !s dioebat Judaeorum populis, qni 
eibi non crediderant: c Si crederetis Moysl, crede-
retis utlqae et mibi . De me enim ille sc i ipsi t 9 t . 1 
Jtisiiflcaarar enim nonox^periboslegi?, scd fide po-
lius in Gbrlstam : c Qutcunqoe enln ex operibtrt 
legis sunt, eub maledicto mnX; scriptutn est enin : 
Valedleiug omnis qoi non permanseril In ottnibtis 
qua scripla sunt in libro legis, ot fadat ea. Sed ex 

είς Χριστδν, τέλος γάρ νόμον χα\ προφητών δ Χρ ι ­
στός. Τοιγάρτοι κσΛ έφασκεν ήπειθηχόσιν αύτφ τοίς 
Ιουδαίων )αοίς* ι Εί έπιστεύετε Μωσεί, έπιστεύετα 
άν έμοί. Περ\ γάρ έμού έχείνος έγραψα* » Διχαιού-
μεθα δή οδν ούχ έξ Ιργων νόμου, πίστει δέ μάλλον 
τή είς Χριστόν · t *Οσοι γάρ έξ Ιργων νόμου είοΛν, 
δπδ χατάραν είσί. Γέγραπται γάρ* Έπιχατάρατος πάς 
δς ούχ εμμένει πάσι τοίς γεγραμμένοις έν τ φ βιβλίφ 
τοΰ νόμου, τοΰ ποιήσαι αυτά. Άλλ* έχ τής τού νόμου 
χατάρας έξεπρίατο πάντας δ Χριστδς, γεγενημένος 

Joaa. 1, 5. , Τ # Π Cor. χιι, 9. ·.· Galat. 111,19. Μ Ibid. , 21-26. ·· lbid. , 17, 18. ·· Joan. τ , » . 
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υπέρ ημών κατάρα· Γέγραπται γάρ, δτι έπιχατάρα- Α maledieto legis CbrietQs redemil omoet, facioe pro 
τος π α ς δ κρεμάμενος έπ* ξύλου, Ινα είς τα Ιθνη ή 
Ευλογία τον Άδραάμ γένοιτο έν Χριστό) Ιησού, ίνα 
«ήν έπαγγελίαν τού πνεύματος λάβωμιν Μ τής 
πίστεως, ι 

ΠΑΑΑ. *Αλλ\ δ γενναίε, βονλει ,ε ί δοκεί, ίωμαν 
δή μάλλον έφ' έτερον τ ι χριστομαβές ( I ^ νόμον γαρ 
κοίτης χα ι ' αύτδν οίχονομίας άπόχρη ταντί . 

ΚΤΡ. Φρανβ δή ούν δ τι καΛ αύτφ ΟΜ φίλον, κάμοί 
δέ ειπείν ού τών ανεφίχτων Αγαν. 

ΠΑΛΑ. Καϊ μήν ούκ Ανάντης λίαν, ήγουν άστιέής 
ή έπαπόρησις. ΆλΛι* «ν, οΐμαι, χαλ λίαν άμογητέ 

uobis malediciam; quU acriptum ββέ : HtJediciue 
omnb qui pendet io ligno, u l ia genlibus beaedi-
ctio Abraha* fterdin CbritLo leso; itpoUicitaiionea 
apiritos accipiamoe por ftdem ·· .» 

PALL. 6ed de bis quidem bactorae, Cyritte: 
traaseamus j a n , ai piatet, ad atioaaai potins de 
Cbristo dispatationem : da lege cnim ejnsque dia-
peoeatione satia. 

CYR. Eloqaere tgitnr quidqttld t ib i colHbitiim 
fncrlt, dum lamen IHud aon niimmn ingenn mei 
captom exeedat. 

PALL. Atqui non adtnodom ardua dabitalio est, 
M t ejusmodl ut ad eam sohrendam adiri nullo modo 

^ζητούμενο*. Χριστού τδ δεϊον ήμΐν ένΟντος φώς. poseit; alque adeo faeSHinie, qnod quaro, depre-
'Αρ' οδν ovy\ ταΐς αναίμακτο ις δωροφορίαις βεδν 
«ιμήαο|μν· οί <ήν έν πίστει διχαίωσιν παραδεδν 
γμένοι, χα* τήν έν σχιαίς χαέ τιίποις λατρείαν έξ* 
ωθούμενοι; 

ΚΥΡ. Εδ λόγχες. Γέγρααπαι γάρ δτε, ε Τίμα τδν 
Κόρων Απο σών δικαίων πόνων, χα\ άπάρχου αύτφ 
Απδ σών χαρπών δικαιοσύνης* » ε τοιαντακ γάρ 
θυσίαις ε&αρεστεΚαι δ Θεδς, ι χατά τάς τών αγίων 

ΠΑΑΑ. Είχαΐον οδν άρα τδ έπείγεσθαι 0ου·υτε& 
χα \ τά διά τής αρχαίας ήμίν εντολής είσχεχομισμένα 
τώΛ\ροΰν. Μηλοσφαγίαι «ε γάρ χοΛ λώανωτολ, λα­
γάνα τε προς τούτοις, χαλ σβμίδαλις έλαιόδεντος, 
αρυγόνες « κα\ «φ ΐστερα \ , τά χατ* εκείνο τού χα** Q eMrake , pro temporis tllius condhione, Deura ad-

hendi poteet, Cbrislo dWinam illam nobis lacera iav-
mitUmte. Ttajiqnid igfoir, qui fide jastifteationem 
accepinue, et illom Dei in ttmbris ac figeris cuHem 
abjaoinHis, aon incrueatls oWationlbusDetim colere 
detemus? 

CYR. Recte dtcis. Scriptnm est enim: c Honora 
Deum de tuis justis laboribos; et primitias HH affor 
de tuis froctibus'justiliae w ; > « talibus eniin ho-
ttils promeretur Deus n , > juxta sanctorum ho-
minum voees. 

PALL. Ergo stultom est vacare bobas Immolan-
dis, et qoa? veteri mandato sunt nobis injuncta, 
complere. Ovium namqee victimae et tbura, lagaiia 
qaoqtie, ac sitnila olco perfusa, turlures ctiam alque 

ρου, τών προσχυνοδντωναναθήματα. Αλλά μοι φρά-
qpv άνθ" δτον μή έν άρχαίς άπδπεμπτα μέν έποιείτο 
ταοτέ, τά δέ οίς έφήδεται νυνέ Βεσμοδετών δράται 
βαδς , πα\ τους βιαίας ή μ ^ τής πνευματΛχής έχχα» 
Χύπτει τρόπους. < 

ΚΥΡ. T Af* οδν οίεε, κα\ φάναι τολμάς. Μουλεΰ· 
«θαι μέν ούχ δρδώς έν άρχαίς τδ δβίον, άφημαρτηχδς 
4 έ ώσπερ τού τελείως αγαθού,τδ μείζον εύρείν δεδυ-
νήσθαι μόλις; ή γούν έλέσθαι μέν τότε τά ώς έν 
σχιαίς , ώς διαρκώς έχοντα τδ Ιοπούν αδτερ, φΐλόκαι-
«ον δέ τι καθ' ημάς ύπομεΐναι πάθος, έτέροις νέ· 
|ΐοντα τήν ^οπήν, χαλ λατρείαν ήμίν τήν οό πάλαι 
Α^τγνωαμένη« χεκαενονργτριότα; 

HAAA. 00 μέν οδν. Αήρος γ ά ρ , οΐμαι, ναυτία D 
Ούδ* άν οίησαίμην δτι τδ άφαμαρτείν δυνασθαι χατά 
τ ι γούν δλως Ιποιτα αύτφ. Μάθοιμν θ* &ν ώς ήδιστά 
γε τ ί τδ άναπείθον θ«σμοθετείν, τοίς Μ χής γ ή ς , 
έχεΖνα μέν τότε, vuyt ταντί. 

orantium obtaikmes ftrete, 8ed mibi exponas vcliiu 
qua de caasa non haec a principio Deus iraprobavc-
r i t ; eas vero, quibus gaudet, oblationes, nanc^de-
mum sanciendas doxerit, quibusqoe medis spirilua-
les hoetiae offercndse sint, aperuerit. 

CYR. Qaid ta igitar censee, 5 6 a c dicere audfs, 
Beam qnidem ipsrnn a principio non recte consul-
tasse, sed poatea, cum se ab eo quod! optimom es-
set aberrasse aentirel, tandem quod melius erat 
invenire potuisse? An tum qaidem certe culta qai 
in umbris erat, eum contentura fuisse pulas, dcinde 
bammo more vana quadam cupidiiate caplura, Ulud 
ajteran offerendi genus probasse, cultumque nobis 
aovvm atque antehac incognitum instiluisse? 

PALL. Mlnime vero: nam idquidemfabulosam ac 

ΚΥΡ· ^Ανόπιν ώσπ<ρ (έναε πάλιν ό αδςήμάς άναγ«» 
χάζει λόγος. Έ ούχ έφην δτι παιδαγωγός ήν δ voV 
μος, τοΰν έστι^ τών έτι νηπ/ων δ παιδευτής; χαλ 
τοίς ούπω συνι^ναι δυν^μόνοες v i τδ αληθώς αγαθόν; 
χαέ ποίον άν είη τδ θέλημα του Θεού, τδ τέλειον κατ 
ΐάφρεστον, δ*' οίνίγματος ύποδηλών; χα\ ώς έν 

• • « a l a t , ΠΙ , 10-14. ^ T r o t . in , 9, 

(11 ΧΗ3τομα9ίς, EftlT. 

rtdkaknn poto,neque onqaam exislimaverim cadere 
hoc In Detmi, ut vel minima quidem In re aberrare-
poasit. Aveo tamen audire qua re permotus, nobis. 
qai In tcrrl* vereamur, tum quidem llla, nunc vero, 
htte alia aanxerit. 

€YR. R o r m ea quee snperias dlcta sant repe*. 
tere taa eogit oraiio. Nonne dixi padagogom qaeoi-
i am Ailese legem, Id est, magistram comm qui ϋ κ 
fbAfes adhuc essent, et qui nondoro intelligcre pcs-
96«t, iis qirfd-Teivj bonttm sit, quse etiam volunlas, 
l e i perfeda et benepiaonia per aadgma sabosiea^ 

1 1 Hobr. xin. 16. 
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itisse, acTe lu t i rud io r ibusadhac flgurissignificasse? Α παχέσ ιν έτ ι κατασημαίνων 
Intelligere enim, neque id magno negotio potes, spi-
ritualis culUis ralionem fuisse quidem semper etiam 
inde ab initio Deo gralissimam; nondum laraen 
ejusmodi u l ad eam penetrare atque pertingere Ju-
daorum animi possent. Itaque verbis ad infanliam 
aptis, simpticiqae disciplina alqae educaltone mo-
derata opus fott, qoae nibil ardoum, nibil asperum 
haberet. Nam et antea instituit quidem Dens ea 
quae in flguris gerebantor; praemonsinmt tamen 
ea tandem veniura atque adfutura suo tempore 
quae ad verum Dei coltum pertinerent. Itaqae acces-
sam illum, qao per bosliaram cmorem ad eum adi-
batur, abjecit ac repulit, per Amos prophetam d i -
cens : c Odi, repuli feslivitales vestras, aec odora-

224 
ύποις; είση γάρ, i for j* 

κα\ ού συν ίδρώτι μακρφ τής πνΕυματιχης λατριίας 
ό τρόπος, ώς ήν μεν, άεί τε κσΛ έν άρχαίς τρ ίποδη-
τος θ εφ 9 δυσέμβατος δέ κσΛ άναφής Ιτι ταϊς τ ώ ν 
Ιουδαίων ψυχαίς. Διά τοι τούτο δείσθαι λόγον ν η -
πιοπρεπους, καΛ μαθημάτων απλών ν κα\ παιδοχο-
μίας οίκονομικης ουδέν έχούσης τδ άναντες ή τραχΰ , 
ένομοθέτει μέν γάρ χα\ πάλαι τά έν τύποις Θεάς· 
Προύπεδείκνυ δέ πάλιν, ώς ήξοντά τε κα\ παρεσά* 
με να κατά καιρούς τά έκ τής άληβούς λατρείας* 
καλ άπόβλητον μέν έποίει τδ τήν δι* αίμάτων πρόσ­
οδο ν, κα\ τήν σκιάν · άπεσείετο δέ διά τού προφή­
του λέγων Άμώς* c Μεμίσηκα, άπώσμαι τάς δορτάς 
υμών, κα\ ού μή όσφρανθώ έν ταΤς πανηγνρεσιν 
υμών* διότι έάν ένέγχητέ μοι ολοκαυτώματα κα \ 

bor in conveniibus vestris : nam si obtulerilis mibi Β θυσίας υμών, ούκ έπιβλέψομαι. Μετάστησον Απ* 
bolocausta et boetias vestrae, non aapidam. Aufer 
a me sonmn carminam taoram, et organorum teo-
rum psalmam non exaudiam M . ι Induxit etiam 
per Michaeam personam v i r i , qaanam ratione bo-
nnm efficere possit, quod usquequaque culpa va-
cet, perdiscere cupientis : c In qoo apprebendam 
Dominum, guscipiam Deum meum allissimum? Si 
apprcbendam eum in bolocausiis, in vitulis annicu-
lis? Si placabiitir Dominus in millibus arielum, aut 
in deoem millibus hircorum pinguium? Si dedero 
primogenita mea, fructam ventris mei, pro peccato 
animae meae ··?»Deinde 57 conlinao subjongit :c St 
annuntiatum est t ibi , inquit, bomo, quid sit bonum, 
vel quid Domiausexquirata te, nisi facere judiciom 

έμού ήχον ψδών σου, και ψαλμδν οργάνων σου ούχ 
άκούσομαι· » Είσκεκόμικε δέ διά Μιχαίου πρόσ­
ωπον άνδρδς, τίνα δή τρόπον κατόρθωσειεν άν ά μ ω -
μήτως τδ άγαθδν, όρεκτιώντος άναμαθείν c Έν τίνι 
γάρ καταλάβω τδν Κύριον, άντιλήψομαι Θεού υψί­
στου ; ΕΙ καταλήψομαι αύτδν άν δλοχαυτώμαστν, έν 
μόσχοις ένιαυσίοις; Εί προσδέξεται Κύριος έν χιλιάσι 
κριών, ή έν μυριάσι χιμαρων πιάνων; Εί δω πρωτό­
τοκα μου, ασεβείας καρπδν κοιλίας μου, υπέρ αμαρ­
τίας ψυχής μου ; > Είτα συνημμένως και εφεξής* 
ι Εί άνηγγέλη σοι, φησλν, άνθρωπε, τί τδ καλόν- τ] 
τί Κύριος έκζητεί παρά σού, αλλ* ή τον ποιείν κρίμα 
και άγαπφν έλεος* και ετοιμον είναι τού πορέύεσοαι 
μετά Κυρίου τού Θεού σου; » Τ Λρ' ούν ούχ\ τούτο 

ct diligere miserieordiam, et paralom esee ambu- C έστιν έναργώς, δπερ έφη Χριστός· t Ε ί τις θέλει 
οπίσω μου έλθείν, άπαρνησάσθω έαυτδν, χαλ άράτω 
τδν σταυρδν αυτού, κα\ άκολουθείτω μ ο ι ; » Καλ πά­
λ ιν ι Ό έμέ αγαπών, έμο\ άκολουθείτω, χαλ δπου 
είμ\ έ γ ώ , έχεί καλ δ διάκονος δ έμδς έστω. · Ούχ 
έν νομική μέν λατρεία, τή χατά Χριστδν, άλλά αγία 
τε και πνευματική. 

lare cum Domino Deo tuo "? » Nonne igitur per-
spicue boc illad est quod inqait Cbristus : c Si quis 
valt venire post me, abneget semetipsum, et tollat 
crucem suam, el sequalur me "*?> Et iteram : 
c Qai me diligit, me seqaatur, et ubi ego eum, illic 
et minister meus sit · · . · Non in legali cultu 
Christiana religio, sed in sanclo atqiie spirituali sita 
est. 

PALL. Rectissime dixisu. 
CYR. QuineUam per Isaiam vebementlua objur-

gans Israelitas, c Audile, c inquit, ι verba Domini, 
priocipes Sodomorum; allendite legem Dei, popu-
lus Gomorrbae. Quo mibi multitudo viclimarum 
vestraram, dicit Dominus? Plenus sum holocau-
siis arietum; et adipem agnorum, et sangoiaem ^ 
Uurorum et bircoram nolo: neqoe venerilis appa-
rere m i b i ; quis enim qoaesivil baec de manibus 
vtslris? calcare in alrium meum non appoaelig. Si 
obtoleiitie siliginem, vanum; incensum abominatio 
esi m i h i ; neomeniaa vestras, et Sabbata, el diem 
magnum non feram, Jejunium et ouum, et feslivi-
tates Testras odit anima mea; facti eslis mibi in 
satieUtem * · . > Per Malachiam praeterea propbetam 
odioslssimU hominibus eadem dicit , alque eliam 
tampomm roeminit, quibus per omne» terrat sibi 
iocroenuB ac spiriiualis boatae odoram inoompara-

ΠΑΑΑ. Όρθότατα Ιφης. . 
ΚΥΡ. Και διά μέν τής Ήσαΐου φωνής, θερμότ*-

ρον έπιπλήττει τοίς ίξ Ισραήλ λέγων* < "Αχούσατε 
λόγων Κυρίου, άρχοντες Σοδόμων, προσέχετε νόμον 
Θεού, λαδς Γομό^^ων. Τί μοι πλήθος τών θυσιών 
υμών, λέγει Κύριος; Πλήρης είμ\ ολοκαυτωμάτων 
κριών, χαλ στέαρ άρνών χαλ τράγων ού βούλομαι* 
ούδ* άν έρχησθε όφθήναί μοι, τ ίς γάρ έξεζήτησε 
ταύτα έχ τών χειρών υμών; Πατείν τήν αύλήν μου 
ού προσθήσεσθε. Έάν φέρητε σεμωαλιν, μάταιον. 
Θυμίαμα βδέλυγμα μοί έστι, τάς νουμηνίας υ μ ώ ν , 
χαλ τά Σάββατα, χαι ήμέραν μεγάλην ούχ ανέχομαι. 
Νηστείαν χαλ άργίαν, χαλ τάς δορτάς ύμων έμίση-
σ«ν ή ψυχή μου* έγενήθητέ μοι είς πλησμονήν. · 
Διά τε του προφήτου Μαλαχίου, ταυτδ λέγει έτι 
πρδς λίαν άπηχθημένους· διαμέμνηται δέ καιρών, 
χαθ* ούς άν αύτφ προσοίσειαν οί άνά πάσαν τήν 
γήν της; αναίμακτου χαλ νοητής θυσίας φ άσύγχρι-

·· Amos, t , 21,22. ·· Micb. τι, 6,7. « H)id., 8. ·'· MaUh. χνι, 24. ·· Joan. xn, 26. ·· Isa. ι, ΐσ , 14. 
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τονεύωδίαν. "Έφη γάρ ώδε πάλιν* c Ούχ έστι μου 
Φίλημα ένύμ ίν , λέγει Κύριος παντοκράτωρ, χα\ 
θυσίαν ού προσδέξομαι έχ τών χήρων ύμων , διότι 
άπδ ανατολών ηλίου χαλ Εως δυσμών τδ βνομά μου 
δεδόξασται έν τοΤς έθνεσι, χαλ έν παντλ τόπφ Θυ­
μίαμα προσφέρεται τ φ ύνόματί μου χαλ Θυσία 
καθαρά, διότι μέγα τδ δνομά μου tv τοίς έθνεσι, 
λέγει Κύριος παντοκράτωρ, ι Συνίης δτι θυμίαμα 
τε χα\ θυσίαν αύτφ χαθαράν άπδ παντδς έθνους 
άνενεχθήσεσθαί φησιν. *Οσπερ δέ τήν ^έαν ήμίν χαλ 
έν Χριστφ διαθήκην f χαινήν ύνομάσας, πεπαλαίωχε 
τήν πρώτην. Γράφει γάρ ήμίν ούτως χα\ δ θεσπέ­
σιος Παύλος. 'Ος χάνθάδβ, χαθαράν είπών τήν άπδ 
παντδς έθνους θυσίαν έσομένην χατά καιρούς, τ φ 
μή ούτως Ιχειν τής αρχαίας καταψηφίζεται. Κα­
θαρά γάρ τινα τρόπον, ή μήτε καθαιρούσα, μήτε μήν 
Εχουσα τδ τελειούν δυνασθαι πρδς άρετήν; Ταύτη 
τοί φησιν δ μακάριος Παύλος, ώς ήν μέν ούκ άμεμ-
πτος, είσχεκομίσθαι δέ άναγκαίως τά διά Χριστού, 
χαϊ τδν τής δευτέρας έχζητείσθαι τόπον. 

ΠΑΑΑ. *Α6ούλητος άρα παντελώς ή έν σχιαίς 
λατρεία παναγίφ θ ε φ ; 

ΚΥΡ. Παντάπασι μέν οδν· Πάρα δέ γε σαφώς 
έπαίειν λέγοντος τοίς έξ Ισραήλ, διά τής Ιερεμίου 
φωνής* < Τάδε λέγει Κύριος* Τά ολοκαυτώματα υμών 
συναγάγετε μετά τών θυσιών υμών, χαλ φάγετε 
χ ρ έ α . Ό τ ι ούχ έλάλησα πρδς τούς πατέρας υμών, 
*αλ ούχ ένετειλάμην αύτοίς έν ήμερα, ή άνήγαγον 
αύτους έχ γής Αιγύπτου περλ ολοκαυτωμάτων χαλ ι 
ουσιών. Αλλ* ή τδ 0ήμα τούτο ένετειλάμην αύτοίς 
λέγων, Ακούσατε τής φωνής μου. ι "Όσον μέν γάρ 
ήχεν είς γε τδ ακριβές τψ νομοθέτη δοκούν, ούδ* άν 
δλως έν άρχαίς δ έν σκιαίς έτι κατεχρησμωδήθη νό­
μος, τής έν πνεύματι λατρείας σεσιγημένης. Επειδή 
δέ ήν τδ χρήμα φορτικδν, καν τδ δυνασθαι πληρούν 
τ δ τελείως άγαθδν, τοίς τδ τηνικάδε βάσιμον μέν 
σύχλ, φαίην δ" άν δτι σκληρδν χαλ ούχ άτραχυ, νη-
πιοπρεπής οΤά τ ις μελέτησις, τήν τής αληθείας 
έχουσα μδρφωσιν, δ έν γράμμασι νόμος, οίχονομικώς 
έθεσπίζετο. Πλήν έδήλου σαφώς δ τών νόμων ήμίν 
όρ ιστής , δτι μή εκείνα μάλλον αύτφ θυμηρέστατα, 
τριπόθητα δέ τά διά Χρίστου. Καλ γούν έφη πάλιν 
c Δια τούτο άπεθέρισα τούς προφήτας υμών, άπ-
έχταινα αύτους έν ^ήμασι στόματος μου, χαλ τδ χρίμα 
μ ο υ ώς φώς έξελεύσεται* διότι έλεος θέλω, χα\ ού 
Ouoiov, καϊ έπίγνωσιν Θεού, ή ολοκαυτώματα, ι 
ΙΙολύ γάρ άμεινον παρά θ ε φ χαλ μόσχου πίπτοντος, 
χαλ προβάτου σφαγής, ή είς αδελφούς αγάπη, είς τδ 
τ ο ύ νόμου πλήρωμα, χαλ τδ ύπερέχον τής γνώσεως 
Χρ ιστού , δν ούπερ άν γένοιτο καϊ αύτδς ήμίν γνω­
στός δ Πατήρ. Πρόξενον δέ δτι τής αίωνίου ζωής τδ 
χ ρ ή μ α έστιν, ούκ ένδοιάση τις άν, Χριστού λέγοντος 
« ρ δ ς τδν έν τοίς ούρανοίς Πατέρα* c Αύτη δέ έστιν ή 
α ι ώ ν ι α ; ζ ω ή , ίνα γινώσκωσί σε τδν μόνον άληθινδν 
θοεδν, καλ δν άπέστειλχς Πησούν Χριστέν. » *Αψευ-
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btlem essenl oblaturi. Sic enim ilenmi inqoit : t Neu 
est volunlas mea in vobis, d id t Doininus omnipo-
lens; ct sacrificium noa sasciplara de raanibua 
veslris; quia ab ortu aolis usque ad occasun no-
mcn meum gtorificalam est in gentibus; et in omni 
loco incensum offerlur nomini meo, et sacrificiom 
nmndum : quia magnam nomen meum in gentt-
bas, dicit Dominus oninipoteDs". ι Inlelligis igilar 
qaod incensam ac sacrificium sibi mandum ab 
omni gente esse offereadum ait. Ui autctn in eo 
quod recens tllud in Cbrtsto leslamentuni, novum 
appellavil, ilhid prios ac vetus anliquaTit. Sic 
cnitn beatus Paulus s c r i b i l T 1 . Item in hoc loco in 
eo quod dixit, mundum ab omni gente sacrificitim 
suis temporibus faturum, de illo veteri, quod noti 

; ejosmodi sil, sentenliam tuli t . Quomodo enim illud 
58 mundum sit, quod neque mundat, neque ad 
perfectam virlutem nos ducere potesi? Quocirca 
beatus Paulos inquit, velus illud non vacasse culpa; 
itaque necessario illud saccessisse quod per Cbri-
siuin sancitum est, et secundi locum inquisitom 
fuisse. 

PALL. Ergone prorsus praler oranipotentis Dei 
voJucitalem cullos ille umbratilis fuit? 

CYR. Omnino. Est auiem in proinptu, Deum au-
dire apcrtissime dicentem flliis Israel, per Jerciuia» 
vocem : c Haec dicit Domiuus : Holocausla veslra 
congregate cum sacrificiis vestris, et comedile car-
ties. Quia non sum loculus ad patres vestros, nequc 
mandavi eis in die qua ascendere eos feci de lcrra 

; ASgtpti, de holocaustis, et sacrificiis. Sed verbutn 
hoc mandavi ets diceDS: Audite vocem meam » 
Qnod enim ad praecipuam inslitutoris volunlalem 
perttnet, ne a principio quidem ullo modo divinis 
oraculis tradila fuissel illa adbuc in umbris posita 
lex, si de collu spiriluali silendum fuisset. Scd quia 
gravis erat ea rcs, el ad perfectae virtulis absoiu-
tioxem iUius lemporis bominibus baud facilie pole-
bat accessus; imo vero, mea quidem «ententia, du-
ram id erat et aspenim; lex scripla vduf/ puerilis 
qraedam exercitatio, quae formam veriiaiis baberct, 
sapienti moderatione constiluta esl. Caetertira haud 
obscure signiflcavit nobis Ule legislalor non esse 
Rla sibi gratiesinia, qoin potins exoptatissima se 
babere, quac poslea per Cbrlstum praecipienda es-

^ sent. luque dixit iterain : ι Propter hoc deioessoi 
propbetas vestros, occidi eoe in verbis oris mei, el 
judiciom meum quasi lax egredietar; quia miscri-
cordiam volo, et non sacrificium, et scientiam Dei 
niagis quam bolocaoetom v t . ι Deo quippe et ca-
denle vitulo, et ovc caesa gratior eei llla in 
fratree dilectio, qaa lex impletur, el i l k emiaens 
•cientia Ghristi, per quam ipse qaoque Pater a nobis 
cognosciiur. Conciliari vero nobis hac re v ium 
aeternam, nemo dubiiavcrii, Chrislo ad Patrem, qui 
in coelis est, dicente u : t Waec cst vila aeterna, ot 
cognoscant te solum verum Deum, et quem misisli, 

"Malach . i , 10, 14. " nebr. VMI, 15. " Jerem. vn, 21-23. T» Osce, vi , 5, 6. n Joan. xvii , 3· 
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JtesomCbritUam.» Non nenltriautem asqaam aliquo Α δ ή 3 ε · & * τ ι ~*ντη τε χαλ πάντως ή αλήθεια, « ώ ς 
pacto Yeriutem, quooiodo ambigi potesl? 

PALL. MinUDC vcro. 
CYR. Sed potteaquam Israel ab qos est conjunctione 

dilapsos; quippe fidem respuens, aou O c o g n o T i l 
Deum, apertissime tesUlur non alia ratiooe fore 
ut ad antiquam Ulam dignitatem redeat, nisi per 
Christam solum, abjecik UiU iegalibas instilulia. 
llaque scriptom est: c Quiadiebus molti&sedebunt 
fiJii Israel sine rege, sine priocipe, slne sacrificio, 
sine altari, sine sacerdolio, sine maniiesuUanibos : 
el posi baec revertenlur filii Urael, et quasreiil Do-
Diiuam Deom suam, e lDtvid regem suum, et slu> 
pebanl in Domino et in bonis ejus, in novissimo 
dle > Cumenim pleniiodo geouiHQ intraveril, 

έατιν άμφιβχλείν ; 
ΠΑΑΑ. "Ηχίστα γε . 
ΚΥΡ· \Απολισθήεαντα δέ της πρδς αύτδν oixsconj-

τος τον Ισραήλ, έπεί τοι τήν πίστιν ού προσκπον 
μενος, ούχ έγνω θεδν , ούχ έτέρως έπανήξείν είς τέ 
Απαρχής εδ μαλα φησλν, πλην δτι δια μόνου Χριστού, 
καταλήξαντα τών έθών τών κατΑ νόμον. Γέγραπται, 
δέ αυ» ι Διότι ημέρας πολλας χαθίσονται οέ υίολ Ι σ ­
ραήλ, ούχ δντος θυσιαστηρίου, ούοε ίερατείας, ουδέ 
δήλων* χαλ μετΑ ταύτα έπιστρέψουσιν οί υΙοΙ "Ισραήλ 
χα\ έπιζητήσουσι Κύριον τδν βεδν αυτών, χαλ ΔαβΊΙ 
τδν βασιλέα αυτών, χαλ έχστήσονται έπλ τφ Κυφέφ, 
κα\ έπλ τοίς άγαθοίς αυτού έπ' έσχατων τούτων τών 
ήμερων. » "Οταν γάρ τδ πλήρωμα τών εθνών αίσ-

iunc omnts Israel aaivabitor; sed in Chrislo tamen, Β * τότε πας Ισραήλ σωθήσεται· πλήν έν Xpt-
qoi appellatus est David, quod ex semine sit et 
tribu David. Esse item ipsa quoque ex lege sacxi-
ficia tollenda, confirmat per Joelem dicena: t Ac-
ciflgimini et plangite, sacerdotes; lamentamini qui 
minislratis allari Demini; ingredimini, dormite in 
saccis, ministranlee Deo; qaia defecit dc domoDei 
vestri sacriflcium el libatio T f . > Et iteram per 
eumdem propbetam: c Sublatom est sacrificium ei 
libalio de domo Domini; lugele, sacerdotes, mi -
nislri Domini > Ad baec ipsom qnoque taberna-
colum fore ut e medio tolleretur, pollicitos tst his 
verbis: c Et erit, si multiplicali fueritie, et creveri-
lis super terram, dicil Donaiaus', in diebus illis, 
non dicent ul l ra: Arca testamenli sancti Israel non 

στφ* χατωνόμασται δέ Δαβίδ δια τδ έχ σπέρματος 
είναι χαλ έχ φυλής τού Δαβίδ. 'Αναφεθήσεσθαι δέ 
κα\ ούτος τας κατα νόμον θυσίας δωβεβαιούτο σαφώς 
διΑ Ιωήλ λέγων * c Περιζώσασθε χαλ χόπτεοΌε οί 
Ιερείς, θρηνείτε οί λειτουργούντες θυσιαστηρίφ, 
είσέλθετε, υπνώσατε έν σαχχοις λειτουργούντες 
θεφ* δτι απέσχιχεν έξ οίχου θεού υμών θυσία χαλ 
σπονδή. > Καλ πάλιν δι* αυτού τού προφήτου* ε Έξήρ-
ται θυσία χαλ σπονδή έξ οίκου Κυρίου* πενθείτε οί 
ίερείς λειτουργούντες τ φ θυσιαστηρίφ. > Και πρός 
γε δή τούτοις, χαλ αυτήν έχ μέσον γενήσεσθαι τήν 
σχηνήν ύπισχνείτο, λέγων* ι Καλ έοται, έαν πληθνν-
θήτε , χαλ αύξηθήτε έπ\ τής γής, λέγει Κύριος, έν 
ταίς ήμεραις έχείναις ούκ έρούσιν έτι, Κιβωτός ΑΛΟ> 

ascendet ia cor, neque nominabhur, neque n i i l a - ^ θήχ%τ> Κυρίου αγίου Ισραήλ ούχ αναβήσεται έ π \ 
bitor, neque fiet u l i n Τ λ . ι Soblata aamque peai-
tus typico cruentoque sacrificio, necessariuiD, prope 
dixerim, fait, etlam ipsum toili de medio laberaa-
culum; quippe cum verius illud ex adverso exciia* 
tum esset, Id est, Ecclesia, de qoa ipse idem 
Cbristusait, c Hic babitabo, quoniam elegi eam " . » 
Jam vero cultum illum immutaiidam iaiose, et ia 
meliorem formam transfcrendum, in eum, ioquam, 
coltum, qoi in Cbristo exhibetur, ac DOVOS eat, 
perspicuom flet iU verbis qiue de Deo scripsii I U -
lacbias, c Et purgabit Hlios Levi, el fondei eoe 
velut aurum et velut argentom : eterunt Dooiino 
offerenles sacrificium in justit ia, et placebit Deo 

χαρδίαν, ουδέ δνομασθήσεται, ουδέ έπισχεφθήσεται, 
χαλ ού ποιηθήαεται έτι. » "Ανατετραμμένης γαρ είς 
τδ παντελές τής έν τύποις έτι χαλ δι* αίματων θο-
σίας, άνάγχη πως ήν, χαλ αυτήν έχ μέσου ποιιΤοθΒΐ 
τήν σχηνήν, Ατε δή της αληθεστέρας οντεγηγερμέ> 
νης , τούτ* έστι, της Έχχλησίας, υπέρ ής χα\ οτύτδς 
έφη Χριστός* c ΤΟδε χατοιχήσω, δτι ήρετισαμην αυ­
τήν. » Καλ δτι μεταχωρήσει χαλ μεταστήσεται πρδς 
τδ Αμεινον τής λατρείας δ τρόπος πρδς τήν έν Χρι­
στφ χαλ νέον, σαφές Αν γένοιτο, γράφοντος ήμίν περλ 
θαού τού Μαλαχίου* ε Καλ χαθαριεΙ τούς υΙούς Λευΐ, 
χαλ χ α ί έπ* αύτους ώσπερ τδ χρυσίον, χαλ ώς Αργύ­
ρων* χαλ έσονται τ φ Κυρίφ προοάγοντες θυσίαν έν 

sacrificium Juda, et Jerusalem, aicui dies saecnli, et 0 διχαιοσύντ], χαλ αρέσει τ φ θ ε φ ή θυσία Ιούδα., χαί 
eicat anni priores · · . > IntelligU igitor quemadmo* 
dum veluii novam propemodam recosionem ac 
reformationem eacerdotii eimul atque sacrificiorum 
futuram dicil? 

PALL. Intelligo. 
CYR. 00 Hoc enim verbara, futuUt, ei , purgabii, 

quasi de auro atque aurifice dictum, noaae ad baac 
nos intellujcntiaro ducit? 

ΡΑΙΧ. Maxime vero. 
CYR. Aiqai incarnatum Verbum ejuamodi qoid-

piara effectumm esseconflrmavit DeasPater, cum 
d ix i t : ι E i siatira veniet ad templum suum Dorai-

Ίερουσαλήμ, χαθώς ή ήμερα τού αΙώνος, χαλ καθώς 
τά έτη τα έμπροσθεν. » Συνίης δή οδν, δτι μονονουχί 
μεταχάλχευσίν τινα χαλ Αναπλασμδν Ιερωσύντ^ς *α 
Αμα χαλθυοιών έσεσθαί φησι; 

ΠΑΑΑ. Συνίημι. 
ΚΥΡ. Τδ γαρ τοι, χιεϊ χα\ *a$aplaei% χαθάπαρ 

έπλ χρυσού τε χαλ χρυσουργού λελεγμένον, Αρ* ούχλ 
πρδς τούτο εννοιών ήμας ίέναι βούλεται; 

ΠΑΑΑ· Πάνυ μέν ούν. 
ΚΥΡ. "Οτι γάρ έμελλε νοητώς τοιούτον τι χατορ-

θούν, ένανθρωπήσαςδ Αόγος, πεπληροφόρηχεν εωτών 
ό θεδς χαλ Πατήρ, δτι ι Εξαίφνης ήξει είς τδν ν**ν 

7 1 Oice. ιιι, 4 »eq. Τ · ioel. ι, 13. " Ibid*, 9. 7 · Jer. u i , 1β. Τ» Psal. cxxxi, U . ·· Malach 
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αυτού Κύριος, δν ύμείς ζητείτε, χαλ ό άγγελος της Α nalor, quem τοβ quaritie, e i Aogehu tcetaraeirtl, 
διαθήχης, *v ύμείς θέλετε. Τδού ίρχεται, λέγει Κύ­
ριος παντοκράτωρ· *α\ τίς υπόμενε! ήμέραν εισόδου 
ούτού; ή τ ίς ύποστήσεται i v τή οπτασία αυτού; 
διότι αύτίς είσπορεύεται ως πύρ χωνευτηρίου, χαί 
ώς «4α πλυνόντων. Κα\ χαθιείται χωνεύων χα\ 
«σθαρίζων ώς* τδ άργύριον , χαΛ ώς τδ χρυσίον* ι 

' ΚαΊνσυργίαν ουν άραχα\ άναπλασμδντης Ιερωσύνης 
έτεσΟαί φ η σ ι ν χα\ τόν γε τής λειτουργίας τρόπον, 
ούχ έτερον τι παραδειχνύς, πλήν δτι, τουτλ Χριστού 
μυβτήριον. "Έφη πάλιν διά φωνής 'Ιεζεχιήλ περλ 
των Ιερώσθαι χε-χληρωμένων < Ούτοι προσάξουσι 
πρδς p i τού λειτουργείν μοι, χαλ στήσονται πρδ προσ­
ώπου μου τού προσφέρε ι ν μοι θυσίαν, στέαρ χαλ 
αίμα, λέγει Κύριος δ Θεδς. Ούτοι είσελεύσονται είς 
τά άγια ρου, χαλ ούτοι προσελεύσονταί μοι πρδς τήν & 
τράπεζάν μου, τον λειτουργείν μοι. » Και στέαρ χαλ 
αίμα χαλ τας έπλ τή τραπέζη λειτουργίας, άρ' ούχ\ 
φαίεν άν είχότως, τδ Χριστού μυστήριον; 

ΠΛΑΛ. Εύ λέγεις. 
ΚΥΡ. Αριόηλάτατον δε χαλ αύτδν ήμίν τδν χαι-

ρδν, χαθ" δν ή πάντων έπλ τδ άμεινον έσται μεταδρομή 
τής χαινουργίας ό τρόπος, έποίει λέγων ό θεός* 
ο Καλ έσται άπδ τής ημέρας τής ογδόης χα\ έπέχεινα 
ποιήαουαχν οί ίερείς έπλ τδ θυσιαστήριον τά ολοκαυ­
τώματα υμών, χαί τά τού σωτηρίου υμών , χαί 
προσδέξομαι υμάς , λέγει Κύριος· ι Ήμέραν δέ τήν 
δγδόην τδν τής τού Σωτήρος ημών αναστάσεως ονο­
μάζει καιρόν* χαδ 1 δν τά ολοκαυτώματα, τβΰτ* έστιν, 

quem vos vuJtis. Ecoe venit, dic&A Doaunus omoi-
potenft, e i quie sustinebh diem ingfeeeuseji»? am 
quis eobsistet in vi&ioneejug? quia ipea iagredittir 
qoasi igais conflatorii, et qoaei herba l a r a a l i i r a i , 
ei sedebit cofiflaos et emondaoe sieat argentan et 
aurun» β ι . ι lanovalfoaem ergo itfematiofiemqiie 
aacerdotii fataram dteit, atque ipeam certe eolendi 
formam, non aliud quidpiam fore indicat qaam 
presens Cbriati mysterium. Rursos per Ezecbielem 
dixi lde iia qvi eleeti erant /ul aacerdotio fonge-
rentur : c Isti accedent ad rae, u l udaislreDt m i h i ; 
et Rlabaot antc iaciem nMatn, ut ofiferant mibi ho-
albun, adipem et sanguinem, dicit Dominus Deaa. 
Isli ingredtenlur in saneta aaea, et isli aocedent ad 
mensam meam, ut roinistrenle*. > Adipem porro et 
aaagaiaein, et illa menaee minisleria non jiire opli* 
mo dicetnat esae iDad Cbristi mysteriom? 

PALL. Recte dteis. 
CYR. Qaia ipaum quoque tempas quo reram 

oranium in mettorem statom recureus, e l Ule inao~ 
vationle modna esset faluros, perspkaim nobie ad» 
roodum fecit, cum dixit Deus : ι Et erit a die 
ociava, et ultra facient aacerdotes super aitare ho-
locatKta veslra, et qua aalutis vestrao cauaa offie*-
ruiHiir : elMtcipiam vos, dicii Domiaas > Diera 
octavum, Safratoria noatri retiiiTeeUoiiii tenpns 
appellal, qoo botocausta, id ett perfecu inlegraque 

ή τελεία χαλ ολοσχερής είς βεδν άφιέρωσις τών orederairam cooaecralio, Deo gratissima ac epiri 
* - * fi.i.k Α* MAAA Α milmm Μ ι • iM.K. — • • • • II II flTll .ΙΙΙΐΙΐΙΜ . * l4«tMA ÂiWtt luuttn. τιτπιοτευχοτων, δεχτή τ φ θ ε φ , χαλ δωροφορία πνου-

ματοα§. Καί τούτο διδάσκει γράφων δ θεσπέσιος 
ϋαύλος* * Αι* αυτού ουν άναφέρομεν θυσίαν αίνέσεως 
διαπαντδς τ φ θεφ* τούτ* έστι , χαρπδν χειλέων όμο-
λογούντων τ φ ονόματι αυτού. > Καέ πάλιν ι Τής δέ 
αύποιίας καλ κοινωνίας μή έπιλανθάνηοθε. Τοιαύταις 
γ ά ρ θυσίαις εύαρεστείται δ θεός. > Καρποί γάρ οί 
οχρδς ημών τ φ θοφ τών έν πίστει δεδιχαιωμένων, 
τ ί ν ε ς Αν εΐεν έτεροι, πλήν δτι δοξολογία μαχρά χαλ 
6ε*ην*χής; Καλ θύμα τδ χαθαρώτατον τής άμωμήτου 
£ ω η ς , ή άπαράβλητος εύωδία. 

ΠΑΑΑ. Παγχαλως ήμίν δ λόγος έχει, χαλ αληθές, 
6 τ ι δεχαιούταί τ ις ήκιστα μέν έν νόμφ, διά πίστεως 
Λ μέΕλλον τής έν Χριατφ, χαλ μυσταγιογίας εύαγγε-
Χ ι χ ή ς . Έθέλοιμι δ* &ν χαλ δι* εναργών ήμΖν ίέναι Q plinam. Cetenraa velim expoMiiooem banc tuam 

laafia m n e r a oteruntur; idqa^ docet beatas Pan-
las, cum ecribii t c Per ipeom igitur offerimus 
hoatiaiii laudis temper Dea, id est, Craclnm iabio-
tum oanalenliam nomini ejue (1) **·. ι Eli lerani : 
c Beneflccnliae auteoa el commiinioais nolite obli-
visci; ialibve e&im bottiis proroeretar Deus M . > 
FracUn enim a nobis, qui m ide jostiBeati samaa, 
qninani Deooflerri poesmit alii q o a m Q l ejms gloi i -
ficatk) jngie afique perpetua ? Hostia item pariaeiroa 
asl, laadabilis v i tn odor eximioa. 

PALL. Prasclare se kojbef oratio, Ttritaiararnqiie 
att mbiiBe per legem justificari qvcmpiam, sed 
poiius perfidem Inj Christam et «Tangelicain disch 

τηραδε ιγμάτων τήν άφήγησιν, χαλ έξ αυτών τούτων 
μαΟείν τών ίερών Γραμμάτων. 

Κ Υ Ρ . Ούχούν, ώ φιλότης, εΤμι μέν έγώ πρδς 
φούτο έτοίμως, έπεί σοι δοκοί· ϊ υ δέ δή μοι πάλιν 
τον Ακριβή τε χαλ άποξεσμένον έφ' έχάστφ τών 
θαοΑρ^ματων εξέταζε νούν. Καλ εί σοί τι δόξαιμι μή 
λ ίαν ορθώς νοείν, ή λέγειν, νηφαλίως έπανόρθου καλ 
μαθόρμιζε σαφώς, τους τών τεχτόνων Αρίστους άχο-
μεμούμενος, οί έπειδάν έξήχοι τού καθήκοντος λόγου 

ex^spuskem perspidiisconfirnian, atqoeex sacria 
LHleria raihi i4em platram fleri. 

CYR. Vonio igitat ipae ad hane parteni, Palladi, 
libcster, qaiaeie tibi videtor. Tu vero mihi vicissim 
sobtilem et expolicafn in maqaaque coDtemplalioDe 
eensam eiquiraa veiim : ac, si tifei a i i i s reete ant 
aeniire videbor, aat eloqai, pradenter corrigat et 
emendet aperte, fabroram pr^aa t i rnmorani «xem-
plo , q a i , sicubi opoe quod in maaibus habent a 

** Malacb. m , 2 ,3 . H Eieek. XLIV, 45, 46. "Eaecb. X L I I I , 27. " Hebr. xv, 45. " Hebr. xm. 46. 

( I ) Fructum labiorum perlnde intellisit bic Pa-
t e r ac si oWalioaem labionim dixisset Apostolus, 
^ o o loqoeodi more ssepe LXX sunt usi cum dicunt 

χαρποφορίαν et χαρποφορείν pro eo quod esi θυσίαν 
αναφέρε ιν. 
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rationta artisqtie p«e»cri|rtodeflex«ril, iJirUficioee Α τ6 έν χερσ\, μεταρυΙμίζουσιν εύτεχνως έπλ τδο*»ς 
reconcinnamt, tlqoe ad formam revocanl q u « iUis 
eptima videotur. Initium vero ia bac dUpuUtione 
samemus a sacrorum inlerprele Moyse, cujas histo-
riam ubi cureim attigero, tumsane confirmare nitar 
atoue ostendere perspicue, nibil ad perfectui» ad-
dnxiese iegem, eamque non esee ad salutem salia, 
oiuoiomqae bominum tum redemptorem, tom sal» 
vatorem ease Chrbtum. 

PALL. Atqui sic babeto, non mediocrem le uti<-
litatem allaturan, ei io bac quoqee parte cuncla-
tionem viceris; quaa iv i t enim difficillima sint 
ea q u * aggrederie, difficiUimeque spectari ράβ­
ω ! earum rerum quas inqairiaHis veritas, divee 
tataen est, qui revelat Deus 

Αριστα έχειν δοκούν. *Απαρχήν (έ ώσπερ τινά τών α£ς 
γε ταυτ\ ποιησόμεδα λόγων τον ίεροφαντην Μωσέα, 
χα\ της κατ* αύτδν Ιστορίας έπιδρομαδην αψαμενος, 
πληροφορείν εύ μάλα πειράσομαι, κα\ καταδείςαι 
σαφώς, τετβλειωκότα μέν τδν νόμον ουδέν, ούτε μ ή ν 
άποχρώντα πρδς σωτηρίαν - λυτρωτήν δέ τών όλων 
καλ σωτήρα Χριστδν. 

ΠΑΑΑ. Ού μετρίαν Γσδι τοι διδούς τήν ύνησχν, 
δκνου κρείττονα σαυτδν κάν τούτω ό>ικνύς * δυσ-
έφικτα μέν γάρ τά έν χερσλ λίαν, κα\ δυσκάτοπτος 
κομιδή τών ζητουμένων ή γνώσις, πλούσιος γε μήν 
δ έκχαλύπτων Θεδς. 

ΚΤΡ . Ευ λέγεις, και δή με κυσλ ταις εύρινωταταις 
CYR. Recte dicis; et me jam aeque ac eagacissimi D *v Γσφ, κατ* ίχνος ίέναι λοιπδν τών έν βάδει τε χαλ 

canes assolent, pervesligare abdiloa in profunde* 
obscurioresque sensus, tua suadet oraiio. Igitur in 
deserlo Madianiticae provinciae bealoMoysi greges 
ovium pascenti, cum sub ipsis radicibas esset mon-
tia Horeb, nova quaedam res, et miraculi plena, 
Deo fatienle, monslrala es l : c Apparuit enim iUi, > 
inquit, c angelas in Uamma ignis de robo, et vidit 
quodrubusarderet igni, etnon combureretor. Dixit 
autem Moyses : Vadam ac videbo visionem hanc 
magnam, cur non cotnburaLur rubus · · . > Est autem 
rubus non exculta arbor, eed sihreatris spinae ac 
atirpia montanaegenns, ia qua miraculom illud bo*> 
Troris ptenum edebator, quod mysterfii figoram ap-

αφανέστερων εννοιών, δ σδς παραθήγει λύγος. Ούκ-
ούν έν έρήμω ποτέ τή χατά τήν χαλβυμένην Μα­
βιά μ, όΐων άγέλας διαποιμαίνοντι τ φ μαχαρίφ Μωσ| 
πρδς αύταίς τε τα?ς ύπωρείαις δντι τού δρους Χωρήβ, 
χρήμα τι ξένον χα\ ούχ άθαύμαστον Θεού πληρούντος 
έδείχνυτο. c " f i f δη γάρ αύτφ, < φησλν, ι άγγελος έν 
πυρδς φλογΐ έχ βάτου * καλ έώρα δτι δ βάτος έχαίετ-
πυρ\, δ δέ βάτος.ού χατεχαίετο. Είπε δέ Μωσής-
Παρελθών δψομαι τδ δράμα τδ μέγα τούτο, δτι ού 
κατακαίεται δ βάτος. > Ζύλον δέ ούχλ τών ήμερων δ 
βάτος, αγρίας δέ μάλλον άχάνδης είδος, χαί όρεσι-
τρόφου βίζης, έφ* ή τδ φρικτδν έπράττετο δανμα, 
μυστηρίου τύπον εύ μάλα πληρούν. Άγγελος γάρ 

tissime gerebat. Angelui quippe is erat qoi igni l Q ήν ώς έν είδει πυρδς δλον διόλου κατα&κικδμεΥος, 
apccie toium undique depascebatur, f { 2 neqaoiuea 
lamen stirpe vestigium tgnie ulhu» imprimebal: ac 
non secus quam si minime is adesset, ne minimam 
quidem caloris partem ab igne arbor illa suacipiebat. 

PALL. Quid igitur illud erat? 
CTR. Israeli oimirum. tanquam silveflri arbori 

ac dulcis justitie fractus nulloe babenii, qood in 
JEgyptiorum legibas alerelor, augeloniiii adfuini-
stralione danda lex erat, qtue iliuminandi vim qui-
dem baberet, si spirilualiler inleUigerelur, et men-
Cis lenebra* repellere posset (babet enim ignis 
natora, ut efficiat id qaoqae), sed ea tamen acci-
pientibus inuiilis fo i l , nulla ipeius caTrpa; verun, 
quod i i , quibusciim agebaUir, miidme lamea illud 

αίσδησιν δέ τψ ξύλφ μηδεμίαν έντιθείς τής τού 
πυρδς ενεργείας, έν Γσφ δέ ώσπερ εί χα\ μή παρήν, 
μηδ* δσον είπείν Οερμασίας που τάχα τής ώς Ιχ 
πυρδς του ξύλου μετεσχηχότος» 

ΠΑΛΑ. Τί ούν τούτδ γ ε ; 
Κ Γ Ρ . Εύλφ γάρ ώσπερ άγρίφ γεγονδτι τ φ Ισραήλ, 

χαλ καρπούς ήμερους δικαιοσύνης ούκ έχοντι * τοίς 
γάρ Αίγυπτίων έτρέφοντο νδμοις* δ δΓ αγγέλων 
έμελλε δοθήσεσθαι νόμος, φωτίζειν μέν ίχανδς, εί 
γούν νοοϊτο πνευματιχώς, χαλ τδν είς νουν άποπέμ^οχ 
σκότον, ενέργεια γάρ χα\ ήδε πυρδς, πλήν τοίς λα-
δούσιν άνόνητος, χαλ ούτι που πάντως δι' έαυτδν, 
Αλλ* έπεί τοι τδ φώς μή είς νούν έδέχοντο χαλ χαρ-
δέαν, οί ορδς ούς δ λόγος,Ιξωδεν δέ ώσπερ φωτισμού 

in animtjm atque in eor admiUerent: nam exiritt- D δόχησιν τδ γράμμα πλουτήσαντες, δπερ έχειν άνόμι-
secos cum littene opibus \e lu l i specic qoadam 
luminis abondarent, quod habere seputabaat, revera 
roinime babebant. Qaod igitur circa rubum ignis 
videbatur quidem, neque tameu arbori i l l i eeasam 
caloris Inferebai, ejuaiaodi qoidpiam significare 
videtnr. Faiata aulem iniuile Judaus illad ex lege 
lumen, declarat his verbis ipee Salvator ; c Scni-
tamiai Scripturas, qoia vos putalis In ipsis vilam 
aeternaii! babere; el illae sunt qua3 iesfimonium 
perbibeni de me : et non vullis venire ad me, ut 
\itam aeternam habeatis t T . ι El post pauca, rursas 
Judaeorum magistros perslringens, ac popolum 

ζον,ούχ εΐχον αληθώς. Τοιγάρτοι περ\ τδν βατον 
μέν δράσδαι τδ πύρ, μή μήν έτι χαλ θερμασίας αί-
σδησιν ένιέναι τ φ ξύλφ, παραδηλοί τι τοιούτον ώ; 
γέ μοι δοκεί/Οτι δέ άνόνητον Ιουδαίοις τδ έχ τού νό­
μου γέγονε φώς, σαφηναί λέγων αύτδς δ Χωτήρ· 
c Ερευνάτε τας Γραφάς δτι ύμείς δοκείτε άν αύταίς 
ζωήν αΐώνιον έχε ιν κα\ έχείναί είσιν α! μαρτυρού-
σαι περλ έμού. Καλ ού δέλετε έλδείν πρδς μά, ίνα 
ζωήν αίώνιον έχητε. » Κα\ μεδ* έτερα πάλιν, πρδς 
τούς τών Ιουδαίων χαδηγητάς, καλ πρδς πάντα δέ 
τδν λαόν « Μή δοκείτε δτι έγώ κατηγορήσω υμών 
πρδς τδν Πατέρα* έστιν ό κατηγορών υμών Ι Ιω-

·· Exod. ΙΠ, 2, 5. "* Joan. ν , 39. 
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σης , έφ' δν ύμ^ίς ήλπίχατε · εί γαρ έπιστεύετε Α universum : c Nolile pulare, inquit, qtiia ego aecu-
Μωσή, έπιστεύετε αν έμοί- περλ γάρ έμού εκείνος 
έγραψε ν. Εί δέ τοίς εκείνου βήμασιν ού πιστεύετε, 
πως τοίς έμοίς όήμασι πιστεύσετε; ι 01 γάρ δλως 
τήν διά νόμου στοιχείωσιν αμαθέστατα διωθούμενοι, 
πως άν είαδέξαιντο διά Χριστού, τού τελείως αγαθού 
τήν γνώσιν είσφέροντα; Καιόμενον μέν βλέπων, κα-
ταφλεγόμενον δέ ούχλ τδν βάτον, άλλ* ουδέ είκοντα τψ 
πυρί, κατετεΟήπει λοιπδν δ μακάριος Βίωσης, τί δτι 
ού κατακαίεται δ βάτος. Καταπλαγείη γάρ άν τις της 
είσάπαν αναισθησίας τδν Ισραήλ, οί συλλήπτορά τε 
καλ άρωγδν τδν παρά θεού δεξάμενοι νόμον, κα\ τδν 
oV αυτού φωχισμδν πλουτήσαντες, είτα λόγου μη­
δενός άξιούντες τδ χρήμα, μήτε μήν ε Ες νούν καλ 
καρδίαν είσοιχισάμενοι τδ δοθέν, άνωφέλητοι μεμβ-
νήκασι* νεκρδς γάρ ώσπερ αύτοίς εΐκότως κα\ 

saturus sum vosapudPatrem: estqui accusatvosMoy-
ses, inquosperaslis; si enim crederetisMoysi, crede-
retisforsilan et mib i ; de me enim ille scripsit. Si au-
teia illiuslitteris oon creditis, quomodo verbis jneis 
c r e d e t i s " ? » Qui enim penilus legis rudimenta 
stultissime rejecerant, i i qoanam ratione perfect» 
virtutis cogniiionena, Chrislo tradeote, percipe-
rent?Cara igitar ardere quidem robum videret, 
minime tamen comburi, atque adeo ne cedere 
quidem flammis, obstupuit beatus Moysea, quid* 
nam esset, quod non combureretur rubus. Nam 
summum lsraelis siuporem admiraxi Ucel, qui, 
cum fautricem adjutricemque a Deo legem acce-
pissent, ejusque legis illuetratione ditati essent, 
rem tanlam nullo loco babueruot, neque donum 

αποψυγμένος δ νους · είποι δ* άν τις καλ έπ ' αύτοίς Β boc in menlis cordisque doraicilk) collocaverunl; 
είκότως · Τί δτι ού κατακαίεται ό βάτος; ή γάρ άν itaque nullam uliiitatem ex ea perceperunt: mor-
έγένοντο μεθ* ημών τ φ πνεύματι ζέοντες. tuu$ enipa est apud illos, nimirum, alque examm)* 
Scripiane sensus : neque absurde de illis dici potest, quod minirne comburalur rubus; alioqui 
flobiscuro essenl spirito ferventes. 

ΠΑΛΑ. Εύ έφης. 
Κ Τ Ρ . Έοιχε δέ χαί έτερων ήμίν εννοιών ούκ 

άμαθη θεωρίαν ύποφαίνειν τδ χρήμα. Μέλλουσι γάρ 
ήδη τοίς έξ Ισραήλ γής τής Αίγυπτίων άπαίρειν, 
καλ οίον ουδέ πω τδν τής άνεθελήτου θητείας άπο-
σείεσθαι ζυγδν, διάτοι τούτο ταίς τοΰ κρατούντος έτι 
προσκρούειν όργαίς σημείον έδίδου θεδς τδ έπ\ τού 
βάτου δρώμενον · δτι κα\ αυτού πυρδς άμε ί νους έσον-

PALL. Oplime dictum. 
CYR. Yidelur autem aliorum quoque scqsuum, 

non inepiam inteUigentiam boc factum lalenter 
Ofleadere : Israeltiis eairo, cum jarn ex ^Egypiio-
rum lerra profecturi essent, ac paulo post abjecturi 
eoaclae servitutis juguro, cumqufi ob eana causam 
fatarum esset o l iras principis commoverent, i n 
cujtis adbuc ditione erant, prodigii loco ostendit 

το ι πολύ, κα\ τοίς άδικείν ίσχύουσιν ούχ άλώσιμοι, C Deas illad, quod agebalur in rubo, quo portende-
χατά γε τδ, οίμαι, θεοπρεπώς είρημένον · c Μή φοδού, 
δτι μετά αού είμι. Φλδξ ού καταχαύσει σε, ποταμοί 
ού σνχλείσουσί σε. » 

reitir illos vel igne ipso longe superiores futuros, 
neque ab iis expagnandos, qui inferre possent i n -
juriam, juxta illud, opinor, quod divinilus diclum 
est : c Ne timeas, quoniam tccum $um : flamroa 
non exurcl te, flumina non cooperient te w . ι 

PALL. Ingeniosa expositio. 
CTR. Itaque Moyses, hoc spectaeulo attonitus, v i -

dendi studio propius accurrit : c Ut autem vidit 
Itominus, hiquit, quod propinquaret ad videndura, 
yocavil eum de rubo dicens : Moyses, Moyses. Iile 
autem respondit: Quid esl? Al ille d ixi t : Ne appro-
pies buc : solve calceamentom de pedibos luis ; 
locus enim, in qoo lu sias, terra sancla est " . ι 

. - r - A — » - r - T i — · · - Eegis porrd figuram beatos Moyses tenebat : 
ευαγγελικοί; θεσπίσμασί φησιν δ μακάριος *Α6ραάα. ^ < Moysen quippe babent ac propbetas ·*,» ait in 

ΠΑΛΛ. Ευφυής ό λόγος. 
ΚΥΡ. Ούκούν έτεθήπει μέν ώδε τδ δράμα Μωσής · 

χαλ δή καλ προσέθει τδ άγχού γενέσθαι ποθών. ι *Ως 
δέ είδε, φησ\, Κύριος δτι προσάγει ίδείν, έκάλεσεν 
αύτδν έκ τού βάτου, λέγων · Μωσή, Μωσή. *0 δέ 
είπε * Τί έστι; Μή έγγίσης ώδε, λύσαι τδ υπόδημα έκ 
τών ποδών σου, δ γάρ τόπος, έν φ συ έστηκας, γή 
αγία έστί. > Νόμου δέ τύπος ήμίν δ μακάριος έσται 
Μωσής· c Μωσέα γάρ έχουσι κα\ τούς προφήτας, ι έν 

Μή πως άπίθανόν σοι τδ βήμα δοκεί; 

ΠΑΛΛ. Ού μέν ο ύ ν νόμου γάρ πρόσωπον δ Μω-
• ή ί . 

ΚΥΡ. Κέκληται τοίνυν ό Ισραήλ, κα\ ή κατά νό­
μον καλ ύπδ νόμον αγέλη, ι Κύριος γάρ, ι φησ\ν, 
« δ θεδς τών Εδραίων προκέκληται ημάς. ι Καλ 
ύπήκουσε μέν τ φ καλούντι θεψ, καθά και δ Μωσής· 
• Πάντα γάρ δσα είπε Κύριος δ θεδς, ποιήσομεν, κα\ 
Ακουσόμεθα. » Επειδή δέ κα\ τής κατά νόμον υποτα­
γής ή δύναμις ούχ Ικανή πρδς χάθαρσιν, ι Αδύνατον 
γ ά ρ αίμα ταύρων χαλ τράγων ύφαιρείν αμαρτίας* > 

Μ Joan. ν , 45. ·· lsa. xun , 5. Μ Exod. ιιι 4 seqq. 
χχιν 5. 

P A T R O L . G R . L X Y i n . 

evangeiicis oraculis ille beatus Abrabam. An tibi 
boc dictum improbabile videtur? 

PALL. Minime vero *. legis enim personam susli-
nel Moyses. 

GYR. Yocatus est igilur Israel, ct ilte grex qui 
secundam legem vivebat, et sub lege erat. c Do-
minns enim, > inquit, c Deas Hebneorum vocavit 
noa**. ι Atquevocanti Deo aadiensfuit quidem, slcat 
et Moysee : c Omnia enhn, inquiunt, qneconque 
dixerit Deus, faclenras, et aodiemas · · . ι Sed, quia 
legalisobedientiari nonea viaerat, ut ad pargandam 
salis es&i ι t Imposeibile eat emm sangaine Ua-

, f Luc. xvi, 29. ·" Exod. n i , 48. ·» Ibid. 
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r o r u m et bireorum auferri peccala u : ι Sdeo cohi- Α είργεται Μωσής πλησιάζειν θεψ *« Μή έγγίσης γάρ 
betur Moyses ne accedat ad Deum: c Ne appropies, 
inqu.it, huc 9 1 . ι Legis enim viribus egregia virtus 
adtri non polest: neque Ula ex Moysi lege vivendi 
ralio eam facultalem habebat 'quae satis admodmn 
eseet, ut homines ad Deum perducere posset. Chri-
stus enim nos i l l i exbibel per sanclificalionem : 
sanctos quippe esse decet eos, qui Deo sancto jun-
gendi sunt; ι Sancli emm eritis, inqoit, quouiam 
ego sanctas sura M . ι Qurod autein ifta -secundom 
legem vivendi forma, non omitino aliena esfcet a 
culpa, mot edocuit, cum dixi t : c Solve calcea-
mentumdepedibustuis ΓΤφ£ , 0 c u s enim,in quo td 
stas, terrasancta e s t 9 \ » Solvere namque calcfca-
mentom de pede jussil Moysen Hlum Sacrorum i n -

ώδε, ι φησίν. Άπρόσιτον γάρ διά νόμου τδ αγαθόν · 
κα\ της χατά Μωσέα πολιτείας ή δύναμις ούχ Ιχανή 
λίαν εΓς γε τδ άποκομίζειν δυνασθαι τΛρ 0εψ. Παρ· 
ίστησι δέ αύτψ δι' αγιασμού Χριστός. Αγίους γάρ 
είναι πρέπει τούς τψ άγίω Θεψ χολλάσθαι σπουδά­
ζοντας · ι #Αγιοι γάρ Ισεσθε, φησ\ν, δτι έγώ άγιος 
είμι. ι "Οτι δε τής χατά νόμον πολιτείας δ τρόπος ούχ 
άμώμητος παντελώς, ευθύς έδίδαξεν, είπών· t Αύ-
σαι τδ υπόδημα έκ τών ποδών σου · δ γάρ τόπος, έν ψ 
σύ Εστηκας, γή αγία εστίν, ι Απολύε ι ν γάρ τδ ύπδ· 
δημα προστέταχε τού ποδδς τδν Ιεροφάντην Μωσέα, 
ούπω καθαράν, ουδέ τών άπδ φθοράς και νεκρότητος 
έργων είσάπαν άπηλλαγμένην, τής κατά νόμον ζωής 
τήν πορείαν άποδειχνας, άπδ δέ τής π4ρ* Έλλησι 

stitQtoruminterpretem, ostendens nondtim ^rairjin Β συνηθείας δ θείος ήμίν έπαιδεύετο Μωσής, δτι μή 
esse, neque omnino a corraplione, ac mdrioorom 
operum qualitate Hberum, vitae illius, qos ex fege 
ducebatur, incessum : in qoo autem reliqoiae cor-
rupltonis ac mortalilalis insint, eum nefas esse ad 
Deum accedere, id agenlilium coiisuetudine divi-
nus ille Moyses didicerat. Neqae enim i i templa 
adibant, pedes induti calceisexanlraalorum animan-
tium pelle confectis; id enim eorntti legibus iriWr 
immanditiae genera recensebatur. Atqui nos a mor-
talitate, atqiie cormptione, et cxleris qtiae ad bauc 

θέμις έγγίζειν Θεψ, τδν έν λειψάνοις δντα νεκ>δτητος 
κα\ φθοράς. Ού γάρ έφοίτων έν ίεροίς τά έκ τεθνεώ-
των ζώων υποδήματα τοίς ποσλν ένδυόμενοι. Μολυ-
σμού δέ τρόπος τόίς εκείνων νόμοις τδ £ρήμα έγρά-
φετο. Νεκρότητος δέ κα\ φθοράς χαλ τών έίς τούτο 
ήκοντων ακαθαρσίας άπέλυσεν ημάς ούχ δ νόμος, ώ 
τάν , ουδέ πορεία ζωής τής κατά τδ γράμμα τδ Μω-
σαίκδν, πίστις δέ μάλλον ή έν Χριστψ, καλ της ευαγ­
γελικής πολιτείας ή τελειότατη κάθαρσις. H ούχ 
αληθές δ φημι; 

iniparitatem perlinent, non lex, Palladi, non ^itae eum legis Mosaicse liltera congtrjenlis vesiigfa 
liberaverunt; sed fldes in Cbristo, ei evangelicfe vi&perfectissimaptirgalio. Annecenses veram essa 
quod dico ? 

ΡΑΙΧ. Quidni? G 
CYR. lgitur calceis positis, accurreniem jam, ac 

propius aocedentem allocutus est Deus : c Ego sum 
Deus palris tu i , Deus Abrabam, et Deus Isaac, et 
Deus Jacob. Avertit autemMoyses vultum, inquit; 
verebatur enim contra illum aspicere M . > Exanimi 
namque sensu deposito, ac veluti raundo liberoque 
pede per Cbrisliaoae conversationis viam ambuian-
tes appropinquabimus Deo, non locorum spalio, 
sed affeclione spirituali; eleoim res Moysi gestae 
figurae ermni et ombrae. Ita demum snmmae illiue 
doctrin» verba lucrabimur, el Dei scienliam in 
iiobis ipda ooQigemus, Patre nimirum ostendente 
se uobis in Filio : videbimus enim illum, longe 
prastanlius quam antiquas ille populus, ut inMoysi 

ΠΑΑΑ. Πώς γάρ ού*, 
Κ λ Τ . 'Απολύσαντι δέ τδ υπόδημα του ποδός, προσ-

θέοντί γέ τε λοιπδν, χα\ άγχόύ γεγονότι, προσεφώνει 
Θεός · i Έ γ ώ είμι δ Θεδς τού πατρός σου, Θεδς 
Αβραάμ, χα\ Θεδς Ισαάκ, καλ Θεδς Ίακώδ. 'Απ-
έστρεψε δέ Μωσής τδ πρόσωπον αυτού, φησίν · ηύλα* 
θείτο γάρ κατεμβλέψαι ενώπιον τού Θεού. ι Αποθε­
μένοι γάρ φρόνημα τδ νεκρδν, και οίονε\ καθαρψ τε 
χα\ έλευθέρω ποδλ τής έν Χριστώ πολιτείας διαστεί* 
χοντες τήν όδον , έσόμεθα μέν άγχού τψ Θεψ, χατά 
σχέσιν δέ δηλονότι τήν πνευματιχήν, καϊ ούχ\ χατά 
γε τήν έν τόπω διάστασιν. Τύποι γάρ έχείνα καλ οκιά 
τά Μωσέως, ου τω τε λοιπδν τούς περλ τής άνω μ υ ­
σταγωγίας κατάπλου τή σο μεν λόγους, καϊ τήν τού 
Θεού γνώσιν έν έαυτοίς συλλέξομεν, έαυτδν ήμίν έμ-

ptrsooa v i d i l : is enim vullum avertit suum; vere- φανίζοντοςέν Υίψ τού Πατρός. Όψόμεθα γάρ αύτδν. 
balur enim aspteere conlra Domimum. Quo faclo 
signiftcatar mentis eorum infirmitas, qui sub disci-
pliua legis instituebantur, quae quodammodo respi-
cerc Deum non poseel, oeque illius intueri gloriam, 
j u x u illnd, qaod in Psalraiscanitur: t Obscurentur 
oculi eorum, ne vkleant f* : > et illud, quod est 
apud propbetam: cEccepopulus stultusetexcore: 
oculi suni eis, el non vident *. ι Nos vero, qui ad 
ineffabilit illiae natura rationes puros ilknnina-
toaqoe meolii ocuJoe a^iicumis^ cofiffpicaam iilam 
in Filio, Dei et Patris formaro coatemplamur. Ac 
Ittdaaia quidero qui Palrem se vidisse exisiimarefit, 

»% Hebr. χ, δ. ·· Exod. m, 5. ·· U v i l . ιι, 4 . 

κα\ άσυγκρίτως άμεινον, ή ό πάλαι λαδς, ώς Ιν προσ-
ώπω Μωσέως· Ό μέν γάρ άπέστρεψε τδ πρόσωπον 
αυτού* ηύλαδείτο γάρ κατεμβλέψαι ενώπιον τού Θεού· 
Λι' ού σημαίνεται τών έν νόμω παιδαγωγουμένων, τδ 
τής διανοίας ασθενές, ούκ άναμενούσης τρόπον τινά 
πρδς Θεδν, ούτε μήν οίας τε ίδείν τήν δόξαν αυτού, 
κατά γε τδ έν Υαλμοίς ύμνούμενον* < Σκοτισθήτωααν 
οί όφθαλμολ αυτών τού μή βλέπειν, » ήγουν εκείνο, τδ 
c Ιδού λαδς μωρδς καλ άκάρδιος* όφθαλμολ αύτοίς, χαί 

> ού βλέπουσιν. » Ημείς δέ τοίς περλ τής άββήτου φύ­
σεως προσιέντες λόγοις, καθαροίς χα\ πεφωτισμένοις 
δμμασιν, έν Τίψ διαπρέπον τδ τού Θεού χαί Πατρδς 

9 7 Exod. ιιι, 5. 9 9 bid. ιιι, 6 . 9 9 Psa). txvm U. 
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χαταθεώμεθα κάλλος. Καλ οίομένοις μέν Ίουδαίοις Α sapientcr est a Christo dictuii): £5 « Neque speciem 
δτι τεθέανται τδν Πατέρα, σοφώς έλέγετο παρά Xpt-
το£ * c ΟΟτε είδος χυτού έωράκατε, ούτε φωνήν αυτού 
άχηκόατε· t Φιλοπευστούντι δέ τψ Φιλίππω λίαν, χαλ 
παχυτερον μέν ή έχρήν, έχ φιλομάθειας δ* ούν όμως 
έρομένω χα\ λέγοντι · c Κύριε, δείξον ήμΐν τδν Πα­
τέρα, χαλ αρκεί ήμίν, > άπεκρίνατο Χριστός* c Τοσ­
ούτον χρονον μεθ* ύμίόν είμι, χαλ ούχ έγνωχάς με, 
Φίλιππε; Ό έωραχως έμέ, έώραχε τδν Πατέρα. Ού 
πιστεύεις ότι έγώ έν τψ Πατρ\, χα\ ό Πατήρ έν έμοί 
έσην;» 'Οτι δέ έστιν ούχ εύσθενής άγαν, ούτε μήν 
Ιχανή πρδς Θεού χατάδειξιν ακριβή χαλ άμώμητον, 
ή δια τής κατά νόμον εντολής θεωρία τε και παίδευ-
σις» ως έν σκιά χαλ αίνίγματι καϊ διά ταιν δυοίν τού 
Αάβαν οψόμεθα θνγατέροιν· Γέγραπται γάρ, δτι Τψ 

ipsius vidistis, neque voccm ejus audislis *. ι Sed 
sciscitanli Philippo, ac rudius quidem, quam par 
erat, sed tamen discendi studio roganti ac dicenli . 
< Domine, ostende nobisPalreni, ctsufficitnoDis*,» 
rcspondit Christus : « Tanto lempore vobiscum 
sum, et non cognovisli me, Pbilippe. Qui vidit mc, 
vidit ei Patrero. Non crcdis, quia ego in Patre, ct 
Pater in xne est > ? ι Non esee aulein admodura fir-
mam, ne aptam quidem salis ad Deum accorate 
perspiciendum, illam mandali legalis contemplatio-
nem atque disciplinam, ut quae in umbra si l et 
aenigmate, in illis quoque duabus Laban filiabus 
videre licet. Scriptum est enim, buic Laban duas 
fuisse filias; natu majori Liae-, roinori Racheli fuisse 

δέ Αάδαν ήσαν δύο θυγατέρες, δνομα τή μείζονι Β nomen. Sed LiamoculosioQrmioresbabuisse, Ra-
A i i a , κα\ δνομα τή έτερα Ύαχήλ. ΟΙ δέ οφθαλμοί 
Λείας ασθενείς, Ταχήλ δέ ήν καλή τψ είδει κα\ ωραία 
τή δψει σφόδρα * καϊ προσέκειτο μέν τή Ταχήλ ό 
πατριάρχης Ιακώβ, ήγάγετο δέ πρδ αυτής τήν Λείαν. 
Μετοιχομένου δή ούν είς τδ αληθές τού τύπου, τδ 
Χριστού κατόψει μυστήριον. Δύο γάρ είσιν αί πρδς 
οικειότητα χεχλημέναι τήν πνευματική ν ήρμοσμέναι 
τε αύτψ γυναίκες· πρεσβυτέρα μέν, ή πρώτη , και 
διά Μωσέως ώς έν προσώπω τής Ιουδαίων συναγω­
γής, πρδς ήν είρηται παρά Θεού διά φωνής προφη­
τ ώ ν ε Ιδού ούκ είσ\ν οί οφθαλμοί σου, ουδέ ή καρδία 
σου χολή, άλλ* ή είς τήν πλεονεξίαν σου και είς τά 
αδικήματα σου, καλ είς φόνον τού ποιείν. » Δευτέρα 
δέ ήν ή νεάνις κα\ έκπρεπεστέρα, τούτ* έττιν, ή έξ 

cbelem pnestanti forma, ac specic sane venusta 
ftiisse : ilaquc Jacobpatriarcbara, quamvis dedilam 
amori Racbelis, duxisse tamcn Liam, anlequam 
venustiori jungereiur". Igilur, si figura ad vcrilatem 
transferalur, Christi luyslerium pcrspicies. Duae suat 
enim vocatse ad conjugium spiriluale, illique juacta* 
mallercs; ac prior illa nalu raajor per Moysen, q u » 
personain Synagogae Judceorum ferebat, cui diclum 
est a Deo per voces propbelarum : t Ecce non sunt 
oculi tui , neque cor tuum puichrum, nisi ad ava-
ritiam, et ad iniquilates tuas, et ad caedem facien-
dam ·. ι Sccundo loco ducla est adolescens, ac 
venustior illa ex gentibus Ecclcsia, cui David d i -
cebal: « Audi,filia, et vide, et inclina aurem tuara, 

εθνών Εκκλησία, πρδς ήνδ θείος έφη Δαβίδ* c "Ακου- ^ et obliviscere populum tuum ct domum patris tui , 
σον, θίγατε ρ, καλ ίδε, κα\ κλίνον τδ ους σου, καϊ έπι-
λάθου τού λαού σου, κα\ τού οίκου τού πατρός αοϋ * 
δτι έπεθύμησεν δ Βασιλεύς τού κάλλους σου. ι Είρη-
ται δέ που πρδς αυτήν χα\ τδ, c Οί οφθαλμοί σου 
περιστεράς, ι Νοητδν δέ δή-που χα\ ύπερκόσμιον 
αληθώς τής Εκκλησίας τδ κάλλος. Γέγραπται γάρ, 
Ζκι t Πάσα ή δόξα τής θυγατρδς τού βασιλέως, Έσε-
6ών. t Τδ δέ, Έσεβών, έσωθέν έστιν Εβραίων φωνή· 
σώματος μέν γάρ όφθαλμοίς ούχ άλώσιμον, καθαρού 
δέ νού προσδολαίς εύκάτοπτον. Ή ούχ ώδε έχει; 

ΠΑΛΑ. Πάνυ μέν ούν. 
ΚΤΡ. Ούκούν ού διά τής κατά νόμον παιδαγωγίας 

χατίδοι τ*ς άν τδ θείον τε κα*ι άκήρατον κάλλος, έν 
Χριστψ δέ μάλλον χαλ τοίς δι" αυτού παιδεύμασιν. 

ΠΑΛΑ. Αληθές. 
Κ Τ Ρ . Ίκανδς δέ πρδς λύτρωσιν, ώ Παλλάδιε, καλ 

πρός γε τδ δύνασθε: χειρός τε καλ τυραννίδος έξ* 
αλέσθαι διαβολικής, ούχ\ Μωσής, ή νόμος, άλλ* ό Μω-
σέως Δεσπότης, τουΥ έστι Χριστδς , κα\ μυστηρίου 
τού χατ ' αύτδν ή δύναμις. Κα\ γούν Θεού λέγοντος* 
ι Ιδών είδον τήν κάκωσιν τού λαού μου έν ΑΙγύπτω, 
χαλ τής κραυγής αυτών άκήκοα άπδ τών έργοδιω-
χτών · οίδα γάρ δδύνην αυτών, κα\ κατέβην έξελέσθαι 
αυτούς έχ χειρδς τών Αίγυπτίων, έξαγαγείν αυτούς 

^ έχ τής γής εκείνης είς γήν άγαθήν χαλ πολλήν, είς 
9 Joan. ν , 37. 9 Joan. χιν, 8. 

•Cant . ν , 12. 9 Psat. XLIV, 44. 

quiaconcupivit Re.x speciem luam 7 . ι Dictum est 
ei quodam loco, etiam illud, t Oculi lui sicut co-
lumb» 9 . > Est autem spiritoalis procul dubio, 
alque coelestis revera illa Ecclesiae pulchritudo. 
Scriplum esi enim : tOranis gloria filix regis Ese-
bon ·. ι Hoc autem verbum, Esebon, Hebraorum 
lingua, intrinsecus signiflcat; neque enim illa spe-
cies corporis oculis percipitur, sed purae mentis 
acie conspidtur. Annon ila est? 

PALL. Maxitne vero. 
GTR. Non ergo quigquaoi ptr legis inslitutionem, 

divinam illam incornjptamque pulchritudinem per-
0 spicil, sed per Cbristum polius, et ejus discipli-

nam. 
PALL. Q 6 Verura est. 
CYR. Potens autcm ad nos redimcndos eximen-

doeqoe de manu dominatuque diaboli fuit, non 
Hoyses, aul lex, sed Dominus Moysi, Cbristus, 
inquam, cjusque vis sacramenti. Gerte cum Deus 
diceret :« Yidens vidi afflictionem populi mei, qui 
est in iEgypto, el clamorem eorum audivS propter 
exactores operom: scio enim dolorem eorum, et 
desccndi ut liberem eos ex manu iEgyplioram, ei 
educam eos ex terra illa, et inducam iUos m terram 
bonam ei multam, in terram manantem mel et 

* Ibid., 9. 9 Gen. xxix, 46 eeqq. 9 Jerem. XXII , 47, T Psal. xuv, I I . 



*5t S. CYRILLI ALEXANDRINI ARCIIIEP. 140 
iac 4 · ; ι cumque iie verbis continuo addidisset: < Et Α γήν βέουσαν γάλα καϊ μέλι. » Κα\ προστιθέντος εύ-
nunc ecce damor Aliorum Israel venit ad me; et 
ego vidi afflictionem qua jEgyptii opprimunt eos : 
et nunc veai, mtttam te ad Pbaraunem regem iEgypii, 

eduoes populam meam, filios Israel ex lerra 
i E g y p t i 1 1 : » aperte ac palam reclamavit Moyses : 
c Quis sum ego, ut vadam ad Pharaonem regem 
jEgypli, et ut educam filios Israel ex terra iEgy-
p t i 1 1 ? ι Num igitur param est evidens baec figura? 
et hic recusandi modus nonne ad eum refertur, 
qui infimlispartibas superior eet atque praestantior, 
idest, ad Ghrislum? Alioqui hoc ipsum dicere: 
Quis sum ? ineptura sane esset. Alqui facile admodum 
faisset, populos eripere, ac salulero gentibue pa-
rere, ad libertalemque revocare, ei ejus vires, qui 

βύς· c Κα\ νυν 16ου ή κραυγή τών υΙών Ισραήλ, 
ήχει προς με * χάγώ έώραχα τδν θλιμμδν, δν οί ΑΙ-
γύπτιοι θλίβουσιν αυτούς· χα\ νύν δεύρο, άποστελώ 
σε πρδς Φαραώ βασιλέα Αιγύπτου, χα\ έξάξεις τδν 
λαόν μου, τούςυΐούς Ισραήλ, έ χ γ ή ς Αιγύπτου*» σα­
φώς oi χαλ διαββήδην άνεχεχράγει Μωσής· c Τίς 
είμι έγώ, δτι πορεύσομαι πρδς Φαραώ βασιλέα Αι­
γύπτου, χαλ δτι έξάξω τούς υΙους Ισραήλ έχ γής 
ΑΙγύπτου; * Τ Αρ' ουν ούχ εναργής δ τύπος, καλ δ τής 
παραιτήσεως τρόπος ούχλ τήν άναφοράν έπ\ τδ άαυγ-
κρίτως υπερτερούν χαλ υπερκείμενο* έχει, τούτ' έστι, 
Χριστόν; 'Ως τδ, ι Τίς είμι έγώ;» λέγειν άνάρμοστον · 
εύπετές δέ λίαν τδ έξελέσθαι λαούς» χαλ σώζειν έθνη, 
χα\ άποκομίζειν είς έλευθερίαν, συντετριμμένου χαλ 

> — -» ' * ' * «ν · * 1 * —Γ~«—— 
illos in servitote conslrictos tenebat, Satanae, in- ° άτονήσαντος, τού πρδς δουλείαν σννέχοντος τούΥ έστι, 
qnam, altritae alqoe enervalae fuissent. 

PALL. Profecto facillimum : recte eoim d i -
cis. 

CYR. Quid? nonne binc quoque prorsus faeHe 
est videre, omnium hominam salulis auctorem 
fui&se unigenilam Dei Filiem? ipsius enim ope re-
defbpti sumos, alque, ut ait propbeta :« Non lega-
lus, non angelus, sed ipse Dominus salvavil 
nos , e.i 

PALL. Undenam ? quxso. # 

CYR. Deus eoim oniversorum precepii Moy« 
•disertis verbls, ut sine cunctalione pergerei ad filioa 
•Israel, iisquepalam diceret, quod adjutorem atque 

τού Σατανά· 
ΠΑΑΑ. Εύπετέστατον * Εφης γάρ δρδώς 

ΚΤΡ . Τί δέ; ούχ\ χάντεύδεν (δεϊν άταλαίπωρον 
παντελώς, δτι τής απάντων σωτηρίας πρυτανις γέ-
γονεν δ Μονογενής; δι* αυτού γάρ έπλελυτρώμεθα, 
χαί φησιν ό προφήτης · ι Ού πρέσδυς, ούχ Αγγελος, 
άλλ* αύτδς ό Κύριος έσωσεν ημάς» » 

ΠΑΑΑ. Πόθεν έφης; 
ΚΥΡ. Ό μέν γάρ τών δλων βεδς Μωσή χεχέλευ-

κεν έναργώς, άοχνότατα μέν ίέναι πρδς τους υίους 
Ισραήλ, ειπείν δέ αναφανδόν ώς άρωγδν χαλ συλλή-

^patronum baberent Deum, qui omiiia potest, eam ^ πτορα τδν πάντα ισχύοντα λαβόντες Θεδν, άποφορ-
facillime servituiis JEgyptiae molestiam levauirum; 
Illos item domum deouo redituroe; et abi ad pa-
Irum suorum liberiatem redierint, fore ut terrara 
sanctam incolerent; ibiqae copiis ac booie, qaae 
ipse suppeditaturus esset, largissime fruereiitur. 
Hc&pondil autera, inquil, Moyses, ac d ix i t : t Si non 
crediderml m i b i , neque audierint vocem meam; 
dicent enim, quod Noa apparuit i ib i Deus;quid 
dicam ad eos? Dixil aotem ei Dominus : Quid illud 
^st quod habes in majiu ? Ille aulem dixit, 67 ^ i r g » : 

et dixit : Projicc eam ln terram. Et projecit eam 
ia terram, el facta est coluber; et fugii Moysee abao. 
E l dixit Dominus ad Moysen: Exlende manum 4«am, 

τιούνται μέν ευκόλως της έν ΑΙγύπτω δουλείας τδ 
δυσαχθές, οΓκαδέ γε μήν άπαίρουσι πάλιν, χαλ είς 
τήν τών πατέρων έλευθερίαν άναφοιτήσαντες , τήν 
άγίαν οίχήσουσι γήν · εκεί τε πλουσίως τοίς παρ* αυ­
τού δοθησομένοις ένσπαταλήσωσιν άγαΟοΙς. Άπ-
εχρίθη, φησ\ν, ό Μωσής χαλ είπεν · ι Έάν μή πι-
στεύσωσί μοι, μηδέ άχαύσωσί μου τής φωνής (έρούσι 
γάρ, δτι Ούχ ώπταί σοι ό Θεδς), τί έρώ πρδς αυτούς; 
Είπε δέ αύτφ δ Κύριος* Τί τούτο έστι τδ έν τή χειρί 
σου; *0 δέ είπε, Τάβδος* χαλ εϊπε· *Ρίψον αυτήν έπλ 
τήν γήν. Καλ έ^διψεν αυτήν έπλ τήν γήν, χαλ έγένετο 
δφις * χαλ έφυγε Μωσής άπ ' αυτού. Κα\ είπε Κύριος 
πρδς Μωσήν "Εκτεινε τήν χειρά σου, χα\ έπιλαβού 
τής κέρκου. Κα\ έχτείνας τήν χείρα, έπελάδετο τής , et apprebende caudam. Extendens Igitur manum 

apprebendtt caudam, et facta e*t virga iu maiui j) κέρκου, κα\ έγένετο βάδδος έν τή χειρλ αυτού. · 
eju$ » 

PALL. tnsueiam sane> novumque miraculura, Cy-
rille : qoid aulcm signiioare velit, dissere, si pla-
cel, a capite. 

CYR. Equidem disseram. Cum per mulla tem-
porainter iEgyptios versati essent Israelilae, et 
nullum esset peccati genue ia quod lapsi non es-
8ent,cumque voluplatibus i l l i regioni propriU oble-
etarenlur, non ignorabat Moyses, segniores ea de 
caasa factos esse, atque ejusmodi, ut^egre ad com-
ponendoe mores traduci possenl: fore aatem sa-
pienter putabal, ιμ openini Jabor compelleret ad 

ΠΑΑΑ. Ός έξαίσιον μέν τδ θαύμα, ώ τάν. Τδ δέ 
τί άν βούλοιτο χαταδηλοΰν, φράζε δή πάλιν αύτος. 

ΚΥΡ. Έ γ ώ φράσω* Μακρούς ΑΙγυπτίοις συνδιαι-
τώμενοι χρόνους οί έξ Ισραήλ, χαί είς πάν είδος 
αμαρτίας ώλισθηκότες, καϊ τρυφαϊς ήδόμενοι ταίς 
έπιχωρίοις, βραδείς μέν δτι καλ δυσμεταχόμιστοι λίαν 
έσονται πρδς εύχοσμίαν, ούχ ήγνόησεν δ Μωσής · 
συνωθήσει δέ δτι πρδς εύπείθειαν τών έργων δ πό ­
νος ούχ έχοντας αυτούς, εί θαυματουργούν» feoV 
σαιντο, σοφώς ύπελάμβανε. Χρήμα μέν γάρ άλη-

·· Exod. ΙΙΙ. 7 scqq. " Ibid., 9. 1 1 Ibid. , H . , s Isa. L X I I I , 9. u E * o d . iv. 9 seqq. 
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Οώς δυσεξίτητον ηδονή, καλ παθών άγριότης τών Α obseqoendum vel invilos, si ipsum admifiabilia qiwe-
dam opera efflcere viderent; esi enim votoplae i n -έν ήμΐν ούχ ευχερώς τιθασσεύεται. Ίδρώτος δέ 

χαταθλ(6οντος καλ πόνων έπηρτημένων, άναπεί-
σειεν Αν ευκόλως καλ τών ήδίστων ύπερφρονείν δ 
άπαλλάττειν ύπισχνούμενος* οΤμαι δέ δτι καϊ δ παν· 
τδς Αγαθού τήν είδησιν έχων Θεδς, δύσοιστόν τε χαι 
δυσαλγη τότε δή μάλιστα τοίς έξ Ισραήλ τήν 
τών Αίγυπτίων έπηφίει πλεονεξίαν οίκονομικώτατά 
τε λίαν, ώς Αν εΐεν εύκολοι πρδς άποδρομήν, χαί μή 
ταίς σύντροφο ις ήδοναΐς έ νοούμενοι, σχληροί τε γέ-
νοιντο χα\ δυσάγωγοι κομιδή, χα\ τήν τού καλούντος 
είς έλευθερίαν άτιμάζοντες χάριν, έθελούσιον ποιοΐντο 
τήν έν Λίγύπτω θητεία ν, τδ παραυτίκα τερπνδν, ολί­
γων έσθ* δτε προτάττοντες πόνων· Μάλλον δέ χαλ 
αυτών έν άμείνοσι καταλογιζόμενοι τών παρά Θεού, 

fixum penitus malum, el vitionnrn nostromm feri-
tas difficile maneuescit: at, si sndor deprimat, ac 
labores impositi sinl, tum vero is, qoi se liberato-
rum ab iis incommodis pollicetur, facile perstiase-
r i t , ipsas quoque summas voluplales contomnere. 
Quin cliam puto Deum, qui bonoram ommrnn scien-
tiata lenet, sapientissimo consilio Israelitia to po-
tissimam tempore moiestara, ac non fcrendam 
iEgypliomm bominum saeritiam immisisse u l faci-
les essent ad fagam; neqae coneuetudme voiapU-
tum illecti, pertinaces ac difficiles adnodvm fic-
reni, atqae illius, qui ad libertatem vocaret, gra-
tiam parvipendentes, ASgypti semtulcm iponte ac 

χαλ γούν άσμενέστατα τής τών πάλαι τετυραννευχό- Β libenler amplexarentur, cum illam praeseniis leaa-
των πλεονβξίας έκδείυκότες, αύλιζόμενοί τε κατά τήν 
έρημον, καλ τά άνωθεν τε χαί έξ ουρανού αιτούμενοι, 
τήν τού μάννα χορηγίαν φημί, τής έν Αίγύπτω τρυ-
φης ούκ άδακρυτί μνημονεύουσιν. Έκτεθνάναι 
μάλλον, ώς ήν δή που παρά πολύ κρβϊττόν τε καλ 
άμεινον αύτοίς, ταΐς έν Λίγύπτω τραπέζαις ένσπατα-
λώντας, έτι διατεινόμενοι, κα\ μειρακιωδώς άνακε-
χραγότες· « Όφελον άπεθάνομεν πληγέντες ύπδ Κυ­
ρίου έν Λίγύπτω, δταν έχαθίσαμεν έπ\ τών λεβήτων 
τών χρεών κα\ ήσθίομεν άρτους είς πλησμονήν! ι 

poris oblectalionem cxigais nonnuDquam laboribus 
anteferrent, iroo vero etiam ipsis Dei bcneficiis, 
exopiatiorem exisliroarent. liaquc licet jam liben-
tissime ex illa iniquitale veterum doniinorum emer-
sisflfent, et in eremo fixis tenloriia morarentar, el 
siiperno ccelitusque dalo cibo vescerentar, nanaa, 
inquam, il lo, qaod copiose pnebebatnr, illam *Ha-
men in JSgypto voluplalem non sine tecrymis com-
memorant, scilicet querentes molto sibi roelius 
fuisse, si turo essent mortui, cum in iEgypli men-

tis luxoriarentur. Ilaque smnma contentione morc puerorum vociferabantur: « Utinam mortui csee^ 
mus percussi a Domino in £ g y p t o , quando sedcbamus soper ollas carnium, et eomedebarons panem. 
hisalari taie 1 9 ! ι 

ΠΑΑΑ, Εύ λέγεις. C 

ΚΤΡ. Ούκούν ώς Αναγκαία τις έσοιτο πρδς εύπεί-
θείαν αύτοίς ή θαυματουργία, Μωσής ήπίστατο. 
Τοιγάρτοι φησίν' c Έάν μή είσακούσωσί μου (έρούσι 
γάρ, δτι Ούκ ώπταί σοι δ θεός), τί έρώ πρδς αυτούς; ι 
Ό δέ γε τών δλων θεδς μελέτησιν ώσπερ τινά ποιεί­
σθαι τδ θαύμα παραχρήμα διεκελεύετο* προα ν α πεί­
θων, οΤμαι, τή πείρα τδν λειτουργδν, δτι κα\ τοίς 
άλλοις άπα σι καθάπερ αύτφ πρδς ένδειξιν ακριβή 
τού κεκλήσθαι παρά Θεού, διαρκές έσται τδ δρώμε-
νον * καλ άρμόσαι γάρ άν ούχ έτέρω τδ μεθιστ$ν 
δυνασθαι τών δντων τάς φύσεις πρδς δπερ άν έλοιτο 
τυχδν, πλήν δτι καλ μόνφ τφ πάντων Δημιουργψ, 
μήνυσιν δέ ώσπερ τής διά Χριστού σωτηρίας αίνιγ-
ματωδώς τδ παράδοξο ν εύ μάλα τιθείς. "Οψόμεθα γάρ 
τής έν αύτψ ανθρωπείας φύσεως τδν είς τδ άρχαίον 
άναχλασμδν, κα\ τήν olovs\ μεταμόρφωσιν, τήν είς 
δπερ ήμεν έν Αδάμ, ευθύς είς τδ είναι παρενηνεγ-
μένοι, δόξης τε ούπω τής άνωθεν κα\ αγιασμού τη-
τώμενοι. 

PALL. 68 R c c l c d i c i s -
CYR.Non erat igitur Moyses ignarus, illam mira-

eulorum perpelralionem necessariam fore. qua i l -
lorura animi ad facilius obtemperandum adducc-
renuir : itaque a i t : c Si non audierint me; dicent 
enim : Non apparuit t ibi Deus; quid dicam ad 
eos " ? > Sed universorum Deusmiraculam illud ve-
lut exercitationis cujusdam loco facere continoo. 
jussit, ca de causa, nisi faller, ut priua experimenla 
ipso probaret soo cultori, ut apud se, sic apud om-
nes alios, rem illam geslam salis argumenti habitu-
ram, quo se a Deo vocatum fuisse cerlissime oslen-
deretur; neque enim ad alterum quempiam, prae-
lerquam ad unum cunclarum rerum Opiflcem pcir« 
linere, posse rerum natnfara, in quam velit aliaro, 
immulare. Simul etiam flgurara rem Hlam admira-
bilem pro indicio esse voluit ealutie illius, quae per 
Cbrislum tribiwnda nobis erat: in eo i n im perspi-
ciemus quemadmodum humanae natarae qaaedaro 
sit in anliquum statura facia reformalio, ac veluti 

Iransliguralio ineam conditionem, qua eramus in Adam, curo primuma Deo conditi fulmus, gloria 
aopernaetsanciiute nondum amlssa^ 

ΠΑΑΑ. Πώς έφης; άσυμφανής γάρ δ λόγος. 

Κ Τ Ρ . Ή ράβδος ήτοι τδ σκήπτρον ήμίν, ούχλ 
βασιλείας σύμβολον είη άν, ώ Παλλάδιε; 

ΠΑΑΑ. Πάνυ μέν ούν, έπεί τοι κα\ δρκιον αύτδ 

PALL. Quonamraodo? obscoriori enim es ora-
tione usue. 

CYR. Yirga i l l a , Palladi, seu toeptram, nounc 
regni insigiie fuerit ? 

PALL. Maxime;namper iHad jurare solitos cssa 

·· Exod 5. ** Exod. iv. 1 
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vetere* nonnullos, aiunl i i quibus Cracorum res Α πεποιήσθαί φασι τών αρχαιοτέρων τινας, ql τά Έ λ -
gestaa laudibus tollere studium fuit (1). 

CYR. Quid deinde ? nonne paradisi slirpem esse 
fateris, qua% antequam caederelur, in liorlis pullu-

Javerit? 
PALL. Falcor. 
CYR. Perge nunc, alquc animum refer ad vetc-

rem illom Adam, in eoque tanquam inilio ac radice 
gcneris nostri, universam hominum considera na-
turaon : adhaec illud quoque cogita, illura faclom 
fuissc ad imaginem Condiloris atque perfeclum, ut 
terrenis rebus imperaret, fuisseque in Dei manibus 
eo ipeo, qaod in sanctitate vivebat et quodammodo 
paradisi germen florentissimum, simu) et generosis-
simnro. Ubi vero serpentis ffille deceplos ab anti-

λήνων ύμνεϊν είωθότες. 
ΚΥΡ. Τί δέ ; ούχλ παραδείσου φυτδν είναι φής , 

καΛ πρεσβύτερον τ ή ; τομής, τδ κήποις έκτεθηλέναι 
λαχειν; 

ΠΑΑΑ. Φημί. 
ΚΥΡ. Ί θ ι δή ουν ταΐς ένναίαις έπλ τδν άρχαΤσν 

εκείνον Αδάμ* και έν απαρχή κα\ βίζη του γένους 
δλην ώσπερ έν έαυτψ καταλογίζου τήν ανθρωπότητα. 
Κα\ πρδς γε τούτο διανοού, δτι πεποίητο μέν κατ" 
εικόνα του κτίσαντος, έτέτακτο δέ άρχειν τών έτΑ 
γής, κα\ ήν ώσπερ έν χειρ\ θεοΰ, διά της έν άγιασμω 
ζωής, καλ μονονουχ\ παραδείσου φυτδν εύανβές τ* 
κα\ ευγενέστατων. Επειδή δέ ταίς του δφεως πικρίας 
πεφενακισμένος , παρεκομίσθη τών έν ά ρ χ α ί ς , τα\ 

qao stala abductus esi, e ld ivini mandati contcm- B τής θείας άλογη σας εντολής χατεφωράτο λοιπόν, τσα 
ptor deprebensos, tum vero a silu ac radice priorc 
divulsus, exejusmanu, a quo in sanclilaie conlinc-
balar, lapsusefit, et interram, hocest, ab i l lavi r lu-
tis sublimilate deddit, et eousque replavil imbeciU 
lus et languens, ut carnalia sapere vellet, et jam 
stimma nequilia laboraret, nec 6 9 meojudido ali-
qufd a scrpenle distaret. Ila regno ct ca glo.ria, 
qoam a priacipio tenacrat, spolialus cst, ctiam c 
paradiso ac delieiis ejectus. An vero non \d nobis 
beatus Moyses dixi l * 

PALL. Dixil ille quidem. 
G\R. Jaravcro legislalor, cum ad cam ncquiliam 

eum perductum videret, rcfugit quodammodo, el 
vitiura, qood in coincrat, detestabatur; fugit nam-
que scrpeotc Moyscs abjeclo : scriptum autem legi-
JUHS : ι Sanctus Spirilus sapicnliae fugiet dolum, et 
auferet se a cogitationibus quap sunt ainc intcl-
l e c t u , f . » Neque enim convenire unquam lnter se 
possunt sanctificatio ct immunditia, lux ct tcnebra, 
justilia ct injustitia. 

PALL. l la cst. 

CYR. Quod igUur de manu Moysi virga cccidit, 
forlassc illud significct, homtncm illum factura ad 
imaginem Dci, fuissc ab initio paradisi plantam, et 
in illa rcgni gloria ac Dei raanu positum; eumdera-
que lapsum in terram, quia malueril caroalia sa-
pcre, et propter summam acerbilatem, Divinilatis 
ipsius oculis instar serpcntis fuissc. Sed preceplum 

δή, τότε θέσεως τε καλ βίζης τής πρώτης αποσπώ­
μενος, τής του συνέχοντος είς άγιασμδν άπώλισθι 
χειρδς, κα\ καταπέπτωκεν είς γήν, τούΥ έστιν, έε 
τών τής αρετής υψωμάτων, κα\ καταπεφ^τηκεν 
αδρανώ; είς τδ φρονείν έλέσθαι τά σαρκικά, άχρατον 
ήδη που νοσήσας τήν πονηρίαν, κα\ δφεως, οΐμαι,δι» 
ενεγκών ουδέν. 'Απεγυμνούτο δέ ούτω βασιλείας κσΐ 
δόξης τής έν άρχαίς, έξεπέμπετό τε παραδείσου χα! 
τρυφής. "Η γάρ οδχι ταυτί πρδς ημάς ό θείος έτη 
Μωσή;; 

ΠΑΛΛ. Έ φ η γαρ cuv. 
ΚΥΡ. Κατηγμένον δέ ήδη πρδς τούτο φαυλότητος 

ό νομοθέτης ορών, άπέδρα τρόπον τινά, χα\ τήν 
ένουσσν αύτψ πονηρίαν χατεμυσάττιτο. Πέφευγεγάρ 
ό Μωσης, τδν δφιν άφείς. Γέγραπται δ», δτι * "Αγιον 
Πνεύμα σοφίας φεύξεται δόλον, χα\ άναστησεται άπδ 
λογισμών ασύνετων, ι Ασύμβατα γάρ σλλήλοις 
άγιασμδς χαί ακαθαρσία, φώς τε κα\ σκότος, Uxato-
συντ) κα\ αδικία. 

ΠΑΛΛ. Αληθές. 
ΚΪ*Ρ. Τδ τοίνυν άποπέσαι χειρδς τής Μωσέιος τήν 

((άβδον, κατασημήνειεν άν, ώς ή ν έν άρχαις δ κατ' 
εικόνα τήν θείαν πεποιημένος παραδείσου φυτδν, κα\ 
έν δόξη βασιλείας, κα\ έν χειρ\ τοΰ Δημιουργού * 
κατώλισθε δέ είς γήν, διά τού φρονείν έλέσθαι τά 
σαρκικά, κα\ διά τής είς άκρον ήκούσης πικρίας» 
δφις ήν ώσπερ τις τοϊς τής θεότητος οφθαλμοί. 

esl Moysl, ut manum ex^enderct, caudaraquc illius β 'Αλλ* έκελεύετο Μωσής έκτεινα*. τήν χείρα, καλ επί-
apprebenderet; quo facio, immulatus continuo est 
in pristinam formam, ila ut non amplius scrpens, 
scd virga rursns essct, et paradisi gcrmen. Ubi igi-
lur placuit Dco ac Palri omnia instaurare in Cl i r i -
slo, aique id quod faclura erat, in priorcm siatum 
rcforroare, misit e coelo nobis Unigcnitum,manum, 
jnquam, illam suam dextram, illam universorum 
opificcm ac vcre salutarem, juxla illud : c Dcxtera 
Ponnni fedt virtutem, dextcra Domini exaltavil 
rme % \ ι Tune itaquc, lunc, hiqnam, jacentem bomi 

• u Sap. ι, δ. « Ρ Μ Ι Ι , CXVII, 1G, 

(I) Alludit , ut pulo, ad locnm· Ilomcri Itia- Nal, μ*τό$6 C*nxrportxbpkrOUXCTB pvXla xa) 
do» k : t fofov< 
*ΑΛΑ* έκ rcl f^/ω, και *.τ? //f-jyir Cfscr ίμηϊψαι, Φύσει, c l c 

λαβέσθαι τής κέρκου · άνεπλάττετο δέ πρδς τδ έν 
άρχαίς ευθύς. Κα\ δφις μέν ήν ούκέτι, βάβδος δέ 
πάλιν, καλ παραδείσου φυτόν. "Οτε δέ εύδόκησεν ό 
Θεδς καλ Πατήρ άνακεφαλαιώσασθαι τά πάντα έν 
τψ Χριστώ, καΐάνακτίσαι τδ ποιηθέν ε(ςτδαπαρχής, 
άπέστειλεν ήμίνέξ ουρανού τδν Μονογενή, τήν χείρα τήν 
δεξιάν, τήν τών δλων έργάτιν κα\ σώτειραν αληθώς, 
κατά γε τδ, c Αεξιά Κυρίου έπο (η σε δύναμιν, δεξιά 
Κυρίου ύψωσε με. ι Τότε δή, τότε τής έν γή κειμέ­
νης άνθρωποτττος έπελάβετο κα\ πικρίας ημάς 
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άπαλλάςας θηριοπρεπούς, της Iv φαυλδτητι τε χα\ Α. noiuram bominis apprehendil; cumque nos fe-
άμαρτίαις , άνεχόμισέ τε δι* Αγιασμού πρδς βασιλίδα 
τ ιμήν , χαί ήμερότητα τήν είς άρετήν. Ενδιαίτημα 
δέ τδ άρχαϊον τοις πιατεύουσι διδούς έν απαρχή χα\ 
πρώτω τφ συγκεκρεμαμένω ληστή· · "Αμήν, αμήν 
λέγω σοι, φησ\, σήμερον μετ" εμού έτη έν τψ παρα-
δείσφ. ι 

rali nequilia, peccalorumque venQno exuisset, pcr 
tanctificaltonem ad hoiiorera i l lqm regium, et ad 
\irtutis roansuetadinem reduxit; illudque vetus do-
micilium crcdeniibus in eo lalrone , qui eorum 
tanquam primUiaeqiuedam ac princ^ps fuit, et si-
mul secum est cruciOxus, restituit. < Amen, ameo, 
inquiens, dico l i b i , bodie mecum eris in paradi-
so 1 » . ι 

PALL. Optime saije nobis ac rectissiine hxc dis-
potatio coniecta est. Illud inibi lameu explices ve-
l i m , quae causa fucril, cur caudam potius appre-
bendi jusserit, quam capul, aul mediam corporis 
partem. * j 

GYR. Sic enim, Palladi, fieri aequum eral;najp 

ΠΑΛΛ. Ηεποιηται μέν ώς άριστα γε ήμΐν xaVορ­
θώς δ λδγοΓ. Πλήν εκείνο φράσον, άνθ* δτου της κέρ­
κου λαδεσθαι κελεύει % καλ ούχι τής κεφαλής, ή 
μέσων* 

ΚΥΡ. ΤΟδβ γάρ, ώ φιλότης, έκπράττεσθαι έχρήν 
έττχίτοι τδ κέρκου λαβέσθαι, καλ ούχλ μέσων ή κε- Β hocipsam, caudam apprehendere, noii media aut 
φαχλής, τφ μύστη ρίψ χρήσιμον. 

ΠΑΛΑ. Τίνα τρόπον; 
ΚΥΡ. 'Αρχή μέν γάρ ώσπερ παντδς ζώου ή κεφαλή, 

κέρκος δέ πέρας. Φέρε δή ούν ώς έτι ζώον, τδ σύμπαν 
ήμΐν τού. ανθρώπου γένος καταλογιζέσθω προς τδ 
παρόν. Έπελάδετο τοίνον τής κέρκου Χριστδς. τούτ* 
έστι, τών έν έσχάτοις καϊ τελευταίων · καταπεφοίτηκε 
γάρ έν έσχάτοις τοΰ αίώνος καιροί ς. 'Αλλ' ώσπερ 
εί καλ τής κέρκου Μωσής έπελάβετο, κα\ μέχρι 
αυτής άνέθει τής κεφαλής δ μεταπλασμδς (μετεστοι-
χειούτο γάρ όλοκλήρως είς βάδδον ό δφις) · κατά τδν 
Ισον τουτονλ τρόπον, κάν είτών έσχατων άντελάβετο 
Χριστδς, άλλ* είς πάν διήκει τδ γένος, κα\ μέχρις 

capot, mysierio consentaneum erat. 
PALL. Quomodo tandem ? 
CYR. Qoia caput velul i m t i u m 7 0 quoddam c*t 

totius animaniis, ut cauda flnis. Age igitur, univer-
eum genus boniinum, ut imom ammal baclenus 
cogitemus : apprehendil igilur caudam Cbrislu&, 
id est, exlremas partes atque ullimas; exlrcruie 
quippc sxculorum tcmporibus advenit. Yerniq, ut 
Moyses quamvis caudam apprehendisset, lamcn 
usque ad ipsum quoque caput illa reformatio re$\\r-
r i t (esl enim lotus Ule serpens in virgaun. imnipla-
tus), ad eurndem. modum, ultima>licel. apprebeudc-
r i t Christus, allamenln universnm #cuus perlinci, 

αυτής άφιχνείται τής κεφαλής, τούτ* έστι, τού Αδάμ, Γ βί ad capui ipsum usque, id cst, Aoara, iila pcr 
ή διά χάριτος άναμόρφωσις. Γέγραπται γ ά ρ , δτι είς 
τούτο Χριττδς απέθανε κα\ ανέστη , Ινα κα*ι νεκρών 
κχλ ζώντων κυρίευση. Ούκούν τοις έσχάτοις κα\ ή 
τών έν άρχαίς συγκατορθούται λύτρωσι;. 

ΠΑΛΛ. Πιθανδς ό λόγος έστί τε ήμίν, και ούκ ajA 
σκοπού τδ διήγημα. 

ΚΥΡ. Έδραιότατον ουν πρδς τήν έπιτφδε* πίστιν, 
κ α \ δυσλ δυνάμεσιν αύτδν έτέραις έ ποιεί το θεοση-
ριείαις. Γέγραπται γάρ ευθύς· c Είπε γάρ αύτφ Κύ­
ριος π4λ>ν · Είσένεγκε τήν χεϊρά σου είς τδν κόλπον 
σου. Κα*ι είσήνεγκε τήν χείρα αυτού, και έγενήθη 
\ χελρ αυτού λεπρώσα ώς, χιών.* Κα\ είπε πάλιν* 
Είσένεγκε τήν χείρα,σου είς τδν κόλπον σου. Καλ 
είσήνεγκε τήν χείρα οφτού, εις τδν κόλπον αυτού, 
καλ έξήνεγκε, τήν χείρα αυτού έκ τού κόλπου αυτού · 
καλ πάλιν άποκατεστάθη είς τήν χρόαν τής σαρκδς 
αυτού, ι "Αθρει δή ουν ώς έστι θεοπρεπές, καΐτών 
άγανήκόντων είς τδ θαυμάζεσθαι πρέπειν τδ κατορ-
θούμενον, συνωδίνον δέ ώσπερ τφ πρώτφ τοΰ r κατά 
Χριστδν μυστηρίου τήν δήλωσιν. 

ΠΑΛΛ. Ούκούν δ,ιασάφςι· συνίημ* γάρ ούτι πω. 

ΚΥΡ. Σαρκδς μέν ή λέπρα π4θος, άμεινον δέ ή 
χατά Ιατρούς, καλ ταίς παρ* εκείνων έμπειρίαις ούχ 
άλώσιμον* Άνιερδς δέ κα\ ακάθαρτο; ό λεπρδς, κατά 
γε τήν πάλαι διά Μωσέως έντολήν, άπηχθη μένος δέ 
λίαν χαλ παρά τοίς τά Ελλήνων τιμώσιν έθη. Ήμι -

graliam rcformatio pertingit. ScripUiro esi enitu. 
ideo Christum esse mortuum et -revixisse, ut vivis 
ac mortuis d o m i n e t u r · · : igitur in cxtremis ip^a 
quoque principiorum siinul esl pe/fecla redemplio. 

PALL. ProbabiUs aaue oralio,. ncc t ab co,,quqd 
proposuimas, aliena narratio. 

CYR» Ad id vero credendum cliam daobus alii&di-
Vinae virtulis signis illom maxime conflrniavil. Scri-
plum esl enim deincepe: c Et dixit i l l i Dominus rur-
sum : Milte manum tuam in sinura tuum. Et misil 
manum suam insinnm suum. El d ix i t : Educroanum 
tuam ex sinu luo. E l eduxit illam ex sinu suo, ct 
facla est aaanus ejus leprosa sicut nix. Et dixit rursus: 
Mitle manum taam in siunm tuam. Et misitmanum 

D eaam in siiram suara, et eduxit mauum soaro de sinu 
8QO, et rursua reelilnta est iu colorem c a r n i s s u s 1 1 . » 
^ide igitar quam id factum Deo convenial* qaam-
que sit admiratione dignum, atque una com eo mi-
racalo quod proxime narravimas, Cbrisli myelerii 
significaUonera qaodammodo coniioeai. 

PALL. Ergoilladexplica; nihil enim.dam intel-
ligo. 

GYR. Carnis est morboa lepra, isqae gravior quam 
tttamedicis ei succurri possit, aat illorum usu al-
que periiia expugnari :acleprosus. ipae proianuc el 
imparos est, ex anliqua illa>Moysi lege, necnon i i i 
quoque odioeissimus, qui gentilvam moret magai-

" Luc. xxin, 45. " Rom. x i \ , 9. 4 1 Exod. iv, 6 seqq. 
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pcndunt: qui enim eo laborat morbo, semimortaus 
qtiodammodo est: at vero aversandum impururoque 
esi mortui cadaver. Uaque curare possc leprosum, 
tanquam eximium quiddam, etqood nostrarnm τί-
riummodoia longe soperet, soli divinae na tur» , at-
qae efficati aUribalum est. Ideoque in adrairatione 
babebatur Christtjs, qui cum poteslate leproao incla-
mar i t : c Volo, mundare t e . > Illa naraque vox, con-
ctaruro opifex rerum, quae ipsos etiam e sepulcris 
excilat mortuos, 7 | et morte est et corrapiione 
prastantior, boc in eo boroine miraculum perfecit. 
Jussit igitur, Μ manom in sinum abderet, deinde 
extraclamelatebrasinns, jamtotam lepra infectam 
ostenderet; denuoaolem cumin sinura abdidisset, 
illico ab τί morbi inde Hberara protulit; ut ex ea re 
intelligerent Israelitae, illum ineflabili quadam et 
inenarrabtli τί propcmodnm armatum, eorum pro-
pugnatorem iuturum ewe, qoi violati essem injuria, 
ct, contrafae, ^Egyptiorum iniquodominalui sabjecti. 
Atqoe haecquidem ralio, quamTis in promplu sit, 
est tamen bistoriae opporlana. lllud autem non ab re 
forepnto, si subiilins propositi loci sensiim scrutati 
fuerimus, alque inqaisierimus, ecqoid illud sir, quod 
in sinu manum abdidit, qnid eliam, quod educla 
cum fuisset, graviter lepra respcrsa est: adhac pur-
gaiionis modum invcstigare oportet; nam nbima-
num in sinum misit, abeo morbo liberam rcddidit. 

PALL.Recte ais, Neque enim parum nos Juverit 
baec singula exquirere. 

CYR. Igitur mea quidem sententia res tam ad-
miranda hujosmodi quiddam tanqaam in umbra 
signiflcare Tidetur. Quandiu namque homo ad ima-
ginem Dei condilus propcmodum in sinu Dei nu-
triebatur, necdum praeceptum sibi a Deo Iradilum 
conculcaverat, providentia ei amore erga se Dci 
tectus, punis alque sanctus et mortis ignanis per-
manebat; nbi aulem Dei pnesidjo atque amidlia 
excessit, quod in vitia proclivior esse catpisset, 
lum Tero profanus atque exsccrandus, el mortis 
impuritate Jaberans manifeate deprehensus est. 
Sed cum rursus nos ipse Deos ac Pater euscepisset 
in Cbristo, ct diviiwe gratise prasidio circumtexie-
set, ao lanquam in sinu per adoptionis denum 
cenlineret, illicouna cum imporitatibas roorta-
lilate quoque veleris illias malcdictionis abjecta, 
ad anliquam illara conditionem, in qua a primdpk) 
fuiraus, reversi sumas. Scriptum est quippe de ma-
iiu Moy&i: c Resiitutaest adcolorem carnisstue",» 

PALL. Elegaatifsime dictam. 
CYR. Jam vero tertium illnd in ea re signnm 

manifeftti&sime atqae apertiieime Christi mysterhim 
voce pene dedarat: sic enim Deus rareus est Moyten 
altocalas : c Si vero ηοη crediderint t ib i , neque 
audterint Tocem signi prioris, eredent l ib i per τ ο -
tem signi sequentis M . » Id autem quidnam sit, 
dedarat, dieens: « Eritque, si non crediderint 
tlgnie dnobus bie, neque audierint vocem tuam, 

θνής γάρ %ήδη πως ά τούτο παθών, βδελυρός δέ χα\ 
ακάθαρτος ό νεκρός. Άνήπται δή ουν ώς ύπερφυές, 
κα\ τών καθ* ημάς έπέκεινα μέτρων, τδ θεραπεύσαι 
δυνασθαι λεπρδν, ή μόνη τή θεία κα\ άφράστψ φύσει 
τε κα\ ενεργεία. Τοιγάρτοι καλ έθαυμάζετο Χριστδς 
τψ λελεπρωμένψ μετ* εξουσίας έπιφωνών * ε θέλω, 
καθαρίσθητι. ι Φωνή γάρ ή παντουργδς, ή κα\ αύτους 
έκ μνημάτων διανιστάσα τούς νεκρούς, καϊ θανάτου 
κρεϊττον κα\ φθοράς, τδ έπ ' έκείνψ θαύμα πεπλή-
ρωκε. Προστέταχε τοιγαρούν έγκρύψαι τφ κόλπψ τήν 
χείρα, είτα γυμνώσαντα τής τού κόλπου περιβολής, 
δλην δι* δλου λεπρώσαν αυτήν έπιδ&Τξαι, πάλιν δέ 
έγκρύψαντα τφ κόλπψ τδ δεύτερον, τού συμβεβηκό-
τος άπηλλαγμένην καταδείκνυσιν ευθύς· ώς άν συν-
είεν εντεύθεν οί έξ Ισραήλ, ώς άββήτψ τιν\ κα\ 
άφράστψ δυνάμει μονονουχλ τεθωρακισμένος, προ-
στήσεται τών ήδικημένων, καλ ταίς Αίγυπτίων πλέον· 
εξίαις άνοιίως ύπεζευγμένων. Καλ λόγος μέν ούτος 
ού βαθύς , τή δέ Ιστορία χρήσιμος. Χρήναι δέ οΤμαι 
τήν τού προκειμένου διάνοιαν έκβασανίζοντας άκρι* 
βώς, εκείνο ζη^εϊν, τί μέν άν είη τδ έν τ φ κόλπψ 
συγκρύψαι τήν χείρα · τί δέ τδ έξω γεγενημένην, 
καταλεπρούσθαι δεινώς· κα\ πρδς τούτοις έτι τδν 
τής καθάρσεως τρόπον. Ένιε\ς γάρ δή τψ κόλπψ τήν 
χείρα, τού πάθους άπήλλαττεν. 

ΠΑΛΑ. Εύ λέγεις. Όνήσειε γάρ άν ού μετρίως 
ήμά; ή έφ* έκάστφ βάσανος. 

Κλ'Ρ. Ούκούν έμοί γε δοκέ! τοιούτον τι παραδη* 
λούν ώς έν σκι? τδ παράδοξον. "Εως μέν γάρ ήν δ 
κατ* είκόνα τήν θείαν πεποιημένος άνθρωπος μσχ»ν-
ουχ\ τιθηνού μένος έν κόλπψ θεού, καλ τήν δοθείσαν 
ούπω πατήσας έντολήν, φειδοί κα\ αγάπη, τή πσ£* αυτού 
κατημφιεσμένος, καθαρδς κα\ ήγιασμένος, κα\ τήν 
διά θανάτου νέκρωσιν ούκ ε Ιδώ ς διετίλει * Επειδή δέ 
τής ύπδ θεψ σκέπης τε καλ φιλίας έκβέβηκε διάτων 
είς τδ φαύλον άπονευμάτων, ανίερος τε κα\ βδελυρδς, 
κα\ τήν τού θανάτου νοσήσας άκαθαρσίαν, έναργώς 
ήλέγχετο. ΕΙσδεξαμένου δέ πάλιν ημάς έν Χριστώ 
τοΰ θεού κα\ Πατρδς κα\ τή θεία χάριτι περιβεβλη-
κότος, κα\ οίονεί που έν κόλποις έχοντος διά τής υίοθε-
σίας, όμού ταίς άκαθαρσίαις καϊ τήν έκ τής αρχαίας 
αράς άποβαλόντες νέκρωσιν, εϊς τδ έν άρχαίς άνα· 
θρώσκομεν. Γέγραπται γάρ περλ τής Μωσέως χειρός, 
δτι«'Αποκατεστάθη είς τήν χρόαν τής σαρκδς αυτού, ι 

ΠΑΛΛ. 'Αστειότατα έφης. 
ΚΥΡ. Τδ δέ τρίτον ήμίν έπ\ τούτω σημείον, άρι 

δηλότατα κα\ αναφανδόν τδ Χριστού βο$ μυστήρων. 
"Εφη γάρ ώδλ πάλιν πρδς Μωσέα θεός * * Έάν (έ 
μή πιστεύσωσί σοι, μηδέ είσακοόσωσι τής φωνής του 
σημείου τοΰ πρώτου, πιστεύσουσί σοι τής φωνής τού 
σημείου τοΰ δευτέρου, ι Κα\ δή τί τούτο έστι, διεσά-
φει, λέγων * ε Κα\ έσται έάν μή πιστεύσωσί τοίς δυσλ 
σημείοις τούτοις, μηδέ είσακούσωσι τής φωνής σου, 

·» Mallb. νπι, δ. , a Exod. ιν, 7. n Ibid 8. 
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λήψγ] Απδ τοΰ ύδατος τοΰ πόταμου, καΛέκχεεΙς έπλ τδ 
ξηρον, καλ Ιτται τδ ύδωρ, δ έάν λάβης άπδ τοΰ πο­
ταμού, αίμα έπ\ τοΰ ξηροΰ. ι Τελευταίο ν γάρ τ φ 
κόσμφ σημείον δ Χρίστου γέγονε θάνατος, καλ ή διά 
τοΰ ύδατος τε καλ αίματος κάθαρσης, προσκειμένου 
δηλονότι κα\ τοΰ αγίου σώματος, δ διά της ξηράς 
σημαίνεται * δτι δλ υδωρ κα\ αίμα της αγίας ήμΐν 
εξεδόθη πλευράς, διανυγείση; τή λόγχη, παρήσω 

• λέγειν, διά τδ πάσιν είναι γνωριμώτατον. Πλήν δτι 
ση μείον δ τοΰ Σωτήρος ώνόμασται θάνατος, άναμά-
θοι τις άν καλ τοΰτο σαφώς έξ Ιερών Γραμμάτων * 
Φαρισαίδι μέν γάρ οί πάντολμοι, καίτοι πολλών ήδη 
προκατωρθωμένων θαυμάτων, ώς ούδενδς γεγονότος, 
προσίεσαν λέγοντες τφ Χριστψ * c Διδάσκαλε, · φα-
σ\ν, c θέλομεν άπδ σοΰ σημείον ίδείν. ι Ό δέ πρδς 
αετούς * ι Γενεά πονηρά κα\ μοιχαλ\ς σημείον ' 
επιζητεί, καλ σημείον ού δοθήσεται αυτή, εί μή τδ 
σημείον Ίωνά τοΰ προφήτου. ΊΟσπερ γάρ ή ν Ίωνάς 
έν fjj κοιλία του κήτους τρείς ημέρας καλ τρείς 
νύκτας, ούτως Ισται καλ δ Υιδς τοΰ άνθρωπου έν τή 
καρδία τής γής τρείς ημέρας κα\ τρείς νύκτας. » 
Ούκούν πρώτη μέν άντίληψις ήμΐν έν Χριστφ, διά 
νόμου τοΰ κατά Μωσέα* c Νόμον γάρ είς βοήθειαν 
δέδωκε, ι κατά τήν τού προφήτου φωνήν. Έπελά-
6ετο δέ τή* κέρκου Μωσής. Δευτέρα δέ κάθαρσις έν 
Χριστφ δή πάλιν διά προφητών αγίων, κα\ διά τής 
Ιωάννου φωνής καλ αποστολής. Οί μέν γάρ έφασκον* 
ι Αούσασθε, καθαροί γένεσθε * ι δ δέ είς βάπτισμα 
μετανοίας Ιχάλει. Τρίτον δέ σημείον, δ καλ έσχατσν 
είναί φασιν, 6 Χριστού θάνατος, έφ* ψ κα\ πίστις * t Έάν ^ 
γάρ μή πιστεΰσωσί σοι, ν φησλ, c μηδέ είσακούσωσι 
τής φωνής τοΰ σημείου τοΰ πρώτου, πιστεύσουσι τή 
φωνή τού σημείου τοΰ δευτέρου, ι Όράς δτι τήν πίστιν 
ακόλουθησειν εύ μάλα φησλν, ούχλ τφ πρώτφ σημείφ, 
τούΥ έστιν, ού τή άντιλήψει τή κατά νόμον, ούτε μήν 
τή διά μέσου καθάρσει, τούΥ έστι, τή διά προφητών 
αγίων, κα\ Ιωάννου τυχδν, μόνη δέ τή φωνή τοΰ ση­
μείου τού έσχατου. Ού γάρ άφωνον τδ Χριστού 
μυστήριον, καλεί δέ σύμπαντος τους άνά πάσαν τήν 
γήν ύψηλφ καλ διαπρυσίφ κηρύγματι πρδς τήν δι* 
ύδατος τε κα\ -αίματος κάθαρσιν, κα\ μήν κά\ είς 
ζωοποίησιν τήν κατά μετάληψιν τής αγίας σαρκός. 
Υπηρετεί τοτγαρούν ό νόμος τοίς περλ Χριστού 
προαγγελμασιν, αύτδς οέ έστιν ού λίαν ίκανδς είς τδ 
ανασώζειν δύνασθαί τινας. Παραδείξειε δ % άν, οΐμαι, ] 
τλς καλ τούτο σαφώς ομολόγουντα Μωσέα κα\ διά 
τής προκειμένης συγγραφής. Καίτοι γάρ λέγοντος 
τοΰ θεού, δτι Έσομαι μετά σου, προαναπείθοντος δέ 
θαυματουργίαις αύτδν, έλιπάρει λέγων* < Κύριε, ούχ 
Ικανός είμι πρδ τής χθες. ουδέ πρδ τής τρίτης ημέ­
ρας, ουδέ άφ* ού ήρξω λαλείν τφ Οεράποντί σου. 
Ίσχνόφωνος καλ βραδύγλωσσος έγώ είμι. Είπε δέ 
Κύριος πρδς Μωσήν * Τίς έδωκε στόμα άνθρώπφ, κα\ 
είς έ ποίησε δύσκωφον κα\ κωφδν, βλέποντα καϊ τ υ - · 
φλόν; ούχ έγώ Κύριος δ θεός; Κα\ νυν πορεύου, καλ 
έγώ ανοίξω νδ στόμα σου, χα\ συμβιβάσω σε ά μέλ­
λεις λαλήσαι. Καλ είπε Μωσής* Δέομαι, Κύριε, 

» Exod.nr,9. ·· Matlh χιι, 58. » Ibid.,59, 40. 

i capiesaquam fluminis, 7 2 eamqne tuades in ar i -
dam, et erit aqua, quam acceperis a flumine, tan-
guis super aridam t e . Ultimum namque mando ei-
gnum Chrisli mors foit, et illa per aquam et san-
guinem ablutio, adjonclo nimiram etiam sancto 
corpore, quod per aridam significatar: efflaxisse 
autera nobis aquam et sangainem ex illo sanctis-
sirao latere lancea perfosso, nil altinet dicere, cum 
oranibos sit notissimam. Illam porro Salvatorie 
nostri mortem signom appellatam fuisse, id quo-
que ex sacris Litteris quivis aperte intelligere po-
test; audacisetmi enim Uli Pharisaei, quamvis m\il-
ta prios edila essent miracula, tamen quasi nollum 
adhoc effectom faisset, bis verbis Christam ag-
gressi sunt : iMagister, inquinnv yolumns a te si-
gnum videre " . ι Ule vero conlra : c Generalio 
pravaatque adullera signaro qaserit, et signumnon 
dabitorei, nisi signom Jonae propbet*. Sicat enim 
fuit Jonas in ventre ceti tribus diebus ac iribus 
noclibus, sic er i l Filius bomini» in corde ter r» 
tribue diebas et tribas noctibus ι Igilur pr i -
mam aaxUiaro in Christo nobis prabituro esi per 
legem Moysi: c Legem namque in adjutoriom de-
d i t " , ι joxta propbete vocem. Sed caydam ap-
prebeadil Mbyses. Seconda porro" ablutio rursus 
in Christo per propbetas' sanctos, ac per JoaniMS 
•ocem atque missionem tribata est. I l l i enim d i -
cebant: ι Lavamini, mundi estole 1 9 ; ι hic auiem 
ad baptismuin pcenitenliaB vocabat. Tertium deni-
qae signum, quod idem novissimom esse ait, Cbri-
eti mors fo i t ; quo dato, fldes aat subaecuta: c Si 
enim non credideriat tibi, inquit, neque aodierint 
TDcem signi priorte, credent voci signi sequen-
tU * · . · Vides ut fidem aperte ait consecuturara non 
primo eigno edilo, id e£t, non continoo posl legis 
auxiUom, neqoe poet medhmi aMotionem, id est 
eam qaa prophelae taiicti, et Joaanes ablueruni; 
sed solam postvocena signi posiremi: ueque enim 
voce caret ipeum Ghrisli sacramentum 4 1 ; inio 
vero uaiversos vocat per lotura orbem, excelsa 
quadam Tehementiqoe prodicalione, ad aquae san-
guinisque Uvacrum, e l qxidett etiam ad vivifica-
tionem, quam sancUe carnis iUiue participatio 
prxstat. Lex ergo Gbriaiom pneauntiando, mini-
eterium exhibuit: in ea tamen Bon satis !pnesidii 
7 3 e s t ad salutem aliqvibos Iriboendam; idqae 
aperte Moysea oonflteri, faeile qaivis oeiendat 
eiiam ex propoftit» Scriptune loco: qaamvis eniro 
dixisset Deus, te cum eo futumm, idqoe priua 
editis rairacolis ei auaderet, ille tamen rogabat 
eimi dicena: ι Domine, non sum aptas ante beri , 
neque ante terliam diem, neqae ex quo coepisti 
loqui servo tao: grtcil i voee, et tarda lingua ego 
sum. Dixit anlem Dominus, inqait, ad eum: Quia 
dedil os homiai, et quia fccit mutam et surdain, 
vkieatera et catcan; Bonae ego Dominus Deas ί 
Et nonc vade, et ego aperiam os tuum, et 
instmam le, quse debes loqui ; et ait Moyses: 
"Isa. ix. ·» bid. ι, ί θ . *· Exod. nr, 8. 1 1 Ρ Ι Ο Υ . « Λ 
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Obftecro , Domtae, elige alium polenlem quem Α προχείρισαι Αλλον δυνάμενον, δν άποστελείς. > Ού 
mittes , β . » Neque enim lex admodum potens est, 
neqae satis vale4 ad universam orbem conser-
vandam, a4qae bominem ex diaboli dominatu libc-
randum. Nec vero ignorabat Moyses, se tardilor 
quentem esse, et gracili voce, ex eo maxime Lem-
pore, quo curo eo loqui coepissel Deus, eique prae-
cipere, ut de se sermonem baberet; ail namquc: 
f Sio dices filiis Israel: Ego sum qui sum : boc 
mibi nomen > Tardiore elenim lingua lcx loqui-
lur , quam nt satis expresse de eo, qui est, verba 
facial; neque esl ejusmodi, u l venerandae illius 
ineffabilisque oaturae mysteria, quae in sancla 
Trinilate adoralur el colitur, explicare et iradere 
queal. Ad haec gracili est inflrraaque voce, vix ut 

γάρ εύσθενής δ νόμος, ουδέ άποχρώντως Ιχων είς τδ 
πάσαν δυνασθαι διασώσαι τήν.. γήν, χαλ της τού δια­
βόλου τυραννίδοςέξελέσθαι τδν άνθρωπον. Ούχήγνόηχε 
δλ δ Μωσής, ώς βραδύγλωσσός τε χα\ ίσχνόφωνος, 
άρξαμένου μάλιστα διαλέγεσθαι πρδς αύτδν τού θεού, 
χα\ λόγους ποιείσθαι περ\ αυτού προστάττοντος-
ι Ούτως » γάρ, φησ\ν, ι έρείς τοίς υΐοίς Ισραήλ* Έ γ ώ 
είμι ό ών. Τούτα μου, έστλ τδ δνομα. ι Ι}ρα$ύγλωσσος 
γάρ ό νόμος, πρδς τδ διαρθρούν εύ μάλα τδν περί 
τοΰ δντος λόγον ούτε μήν οίος τε μυσταγωγεϊν 
πρδς τήν έν άγια Τριάδι προσκυνουμενην σεπτήν χα\ 
άββητον φύσιν. Ίσχνόφωνος δέ πρδς τούτο, μόνους 
τε χα\ μόλις τοΤς έξ Ισραήλ προσλαλείν δυνάμενος, 
άχουόμενός τε χατά μόνην τήν Ίουδαίαν, χαίτοι τών 

cum solis Israelilis colloqui possit, ac per Judaese fi- ^ άλλων απάντων εθνών ουδέ, όσον είπείν, είς ους έλόν-
των τδ χήρυγμα. Τοιγάρτοι προγινώσχων δ θεσπέ­
σιος Μωσής, τδν διαρκώς έχοντα πρδς τδ ακριβές χα\ 
άπεξεσμένον τοίς άχροωμένοις έμποιήσαι λόγον τδν 
περ\ θεού, χαλ είς τδ πάση βχδίως διαχηρύξαι τ ή ' 
γή , τοΰτ'έστι Χριστόν* ε Δέομαι,. Κύριε,» φησλ, 
c προχείρισαι άλλον δυνάμενον, δν άποστελείς. ι Χρί­
στος γάρ έστιν δ δυνάμενος αληθώς* χα\ δτι κατά και­
ρούς κατ* ευδοκίαν θεού καλ Πατρδς, είς τούτο προ-
χειρισθήσεται, κα\ διά νόμου προήγγελτο. *0 δέ γε 
Μωσέως παραίτησις, καϊ μετά θείαν ύπόσχεσ;ν, χαί 
μετά πολλών σημείων έπίδειξιν, τύπος άν είη, χατ-
οχνούντός τε άμα χα\ παραιτουμένου τού Ισραήλ, 
τήν ύπδ Χριστού θείαν τε χαλ εύαγγελικήνλειτουργίαν. 

nes lantuDi exauditur, cum aliae genies omnes ne 
fando quidem sonum ejus praedicationis auribos 
acceperint. Cum itaque praevideret beatus Moyses 
eum, qai oplime possel expressum atqae expo-
IHum de Deo sermonem audUorum auribue fundere, 
et universo orbi faeilepraedicare, id est, Chrislam, 
c Obsecro, Domine, » inquit, < elige polenlem, 
qoem mittes n . ι Chrislus enim est ille vcre po-
tens, qaem suls temporibus ex beneplacito Dei ac 
Palris in eam rem eligendom fore, per legem qao-
que prediclum fuit. Illa aulem post Dei pollieita-
lionem, moltoruroque signorum ostensionem, Moy-
*\ recusatio, non absurde faerit canclaatis Israelis, 
eimulqae sub Christi imperio divinie evangeli- r χαλ ύπακοήν, οί μετά μυρίους δσους τούς περλ π ί -
cisque ministeriia defuagi et obtemperare reca-
eantis, qui post innumerabiles habitos de ftde ser-
mones, multorumque signoram ostensionem, audi-
tam tamen illom gravem atque lardam perlina-
ciler tenuerunt, atque incredoli permanserunt. 
74 Et b i s Quidem Moyses recusavit: duo enim 
tempora inciderunt, in quibus effrenatus et conto-
max fuerit Israel, sub Moysg et Josae, ac Judici-
bus, et conseqaente deinceps tempore, quo pro-
pbet-E fuerunt, ac Joannes, qui fuit velut in ia-
terstitio poeilus apostolorum ac prophetarum; flnis 
quippe fuit prophelici muneris, idemque initium 
ac veluti primlUae splendoris apostolici. Sed Moysi 
recusatto ad irain provocavit Deum, denique res 

στεως λόγους χαλ τερατουργίας έπίδειξιν, τετηρήχασι 
τδ δυσήκοον, καλ μεμενήκασφ άπειθείς. Καλ διττή γε 
ή Μωσέως παραίτησις. Δύο γάρ χρόνοι καθ* ούς 
έξήνιος κα\ δυσάγωγος ήν ό Ισραήλ ' διά-Μωσέωςη 
κα\ Ιησού, καλ Κριτών, καλ μετ εκείνον ευθύς, 
χαθ* δν γεγόνασι προφήται, καλ Ιωάννης, ό χαθάπερ 
έν μεταιχμίω κείμενος αποστόλων τε χαλ προφητών. 
Πέρας μέν γάρ ήν προφητικής λειτουργίας, απαρχή 
δέ ώσπερ λαμπρότητος αποστολικής. 'Αλλ* ή Μοισέως 
παραίτησις πρδς οργάς έκάλει θεόν. Κα\ μεθίστη τδ 
χρήμα λοιπδν είς έτέραν ώσπερ οίκονομίαν, δι* ής 
άνασώζεσθαι χρήν τους ταίς τών Αίγυπτίων πλέον-
•ξίαις κατηχθημένους. ε Κα\ θυμωθείς Κύριος έπλ 
Μωσήν, είπε ν Ούκ Ιδού Ααρών δ Αδελφός σου δ 

ad aliam dispensalionis rattonem translata est, qua D ΑευΧτης; Έπίσταμαι δτι λαλών λαλήσει αυτός σοι. 
servandi erant, qui iEgyptiorum iniquilate preme-
banlur. < Et iratus Dominas m Moysen, d i x i t : 
Nonne ecce frater tuus Aaron Levila ? scio qaod 
loqaens loquelur ipse t i b i : et ecce ipse egredietar 
in occursum tibi , el videns te, Isetabilur in se ipao: 
et diccs ad eun,et dabis ^erba mea in os ejus; et 
ego aperiam os tuuro, et os ejus, et instruam vo#, 
quse facietis ; et ipse loquelur ad populum,et ipse 
erit luom os, tu vero i l l i eris in iis qnaead Deara 1 1. · 
Cam enim lex ofifendisset, ut inflrroa, et Israe-
litae parere nollent; adjectusest Chrislus, ille vere 
LcTila, magnusquc sacerdotum princeps, ille qui 

κα\ ίδού αύτδς έξελεύσεται είς συνάντησίν σοι · κα\ 
ίδών σε χαρήσεται έν έαυτφ, χα\ έρείς πρδς αυτόν · 
χαι δώσεις τά βήματα μου είς τδ στόμα αυτού - χα\ 
έγώ ανοίξω τδ στόμα σου, καλ τδ στόμα αύτοΰ, κα\ 
συμβιβάσω υμάς Α ποιήσετε, κα\ αυτός σοι προσλα-
λήσει πρδς τδν λαόν · κα\ αύτδς έσται σου στόμα * 
συ δέ αύτψ έση τά πρδς τδν θεόν. ι Προσκεκρουκότος 
γάρ ώσπερ αδρανούς τοΰ νόμου, καλ ήπειθηκότων 
άγαν τών έξ Ισραήλ, προσετέθη Χριστδς, δ αληθής 
Αευΐτης, δ μέγας άρχιερευς, ό τοίς ύπδ νόμον συντε­
ταγμένος, ώς άδελφδς διά τδ άνθρώπινον, δ Μωσ^ 
μέν λαλήσας ώς Θεδς, συμβιβαζόμενος δέ παρά τοΰ 

" E x o d , ιν, Ι ( Μ 3 . «» Exod. ιιι, 14. " ιν, 10. » Ibid., 14. 
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Πατρδς χατά γ* τδ σχήμα τδ προφητικδν, εί κα\ Α iis, qui sub lege erant, aseoctitae est ut fraler, 
propler hunoanitatem; Ule q«i c u » Moyse quidem Ιστ ι Κύριος* « Προφήτην γάρ αναστήσω αύτοίς έκ 

τ ώ ν αδελφών αυτών* χα\ θήσω τούς λύγους μου ·Ις 
τδ στόμα αυτού * χαλ λαλήσει αύτοίς χατά πάντα όσα 
άν έντείλωμαι αύτοΐς. ι Έφασχε δέ χαλ αύτδς ό 
Χριστός* c *Απ* έμαυτού ού λαλώ· άλλ* ό πέμψας 
με Πατήρ, αυτός μοι έντολήν δέδωκε, τί είπω, καλ τί 
λαλήσω, ι Χρίστος άρα προσεφώνησε τψ λαψ, καλ 
Μωσή μέν γίνεται στόμα διερμηνεύων ήμίν πνευμα-
τικώς τδν νόμον, Μωζης δέ αύτψ πάλιν τά πρδς θεόν. 
Αοκεί γάρ που είναι θεψ προσεχέστερος ό Μω?ή<:, 
έπείτοι γέγονεν ύπδ νόμον ό Εμμανουήλ, κα\ τά διά 
τού πανσόφου Μωσέως τηρείν έπηγγέλλετο λέγων · 
f Μή νομίσητε δτιήλθον καταλύσαι τδν νόμον, ή τούς 
προφήτας* ούκ ήλΟον καταλύσαι, άλλά πληρώσαι. » 

toquebalar at Beus, a Patre aatem edocebatar, ex 
propbelica pereooa, quam lenebat, licet idem Do-
minasesset: «Prophelam enim, inquit, excilabo 
illis ex fralribas eorom, et ponam verba mea in os 
ejas, et loquetar ad eos juxta omoia qu* man-
davero i l l i ··.» Ipse qaoque Cbrislus dieebat :< Α 
me ipso non loquor, sed qui misit me, Palcr, ille 
mibi roandatum dedit, qaid dicam, et qoid loqaar 
Christus ergo populum est allocutus, ac Moysi 
quidem fil os, cum spirilualiler nobis legem ioter-
prelatur: Moyses J l l i hixsus in iis, qux ad Deum : 
videlur enira quodammodo Deo vicinior esse Moy-
ses, quandoquidem idem Emmanuel sub lege factos 

Μυσταγωγδς ούν άρα βαφής δ Χριστδς, τά τού βρα- β esl " , ct quae per Moysen sapienlissime sancita 
δυγλώσσου νόμου πρδς τρανότητα μετατιθείς, καλ erant, servare se profitebatur, cum dicerel: «No-
τήν τού γράμματος ίσχνοφωνίαν είς εύηχεστάτην Jite pulare qaod venerim solvere lcgem aut pro-
ώσπερ μεταπλάττων έξήγησιν. Πνευματικός γάρ ό pbetas; non Teni solvere, sed adimplere ··.» Est 
νόμος έν Χριστψ, καϊ άδελφά τοίς πάλαι τά δι* αυτού igitur Cbristus plane mysterioram interpres, qui 
κηρύγματα* Μωσέως γάρ ήν άδελφδς ό *Ααρών. legem lardiori lingua loquentem ad clariorem so-
num transferal, gracilioremque littene vocem ad interpretalionem longe resonantiorem veluli refor-
mando oommutet. 7 5 SpiritaalU est entm lex in Cbristo; ejus quoqae pracdicatio i l l i est veleri per-
ftimilis Moysi namqae frater est Aaron. 

ΠΑΑΑ. Αδρανή; ούν τό γε είς έαυτδν ήκον δ νό­
μος* τετελειωκε γάρ ουδέν. 

ΚΤΡ. Ούτως, φημΊ, καΛ τδ γε ώς μικροπρεπές τής 
κατ* αύτδν πολιτείας καταθρήσαι τις άν κα\ διά τών 
εφεξής. Γέγραπται γάρ, δτι ι Έπορεύθη Μωσής, 
χαλ άπέστρεψε πρδς Ίοθδρ τδν γαμβρδν αυτού, χαλ 
ε'πεναότω* Πορεύσομαν κα\ αποστρέψω πρδς τούς 

nibil PALL. InGrma igitur <*sl lex ipsa per se 
enim ad perfectum adduxil. 

CYR. Maxime, inquanv, quod aulem obscura at-
que bumilis fuerit illa ex ejus praescripto conver-
satio, ex iis, quse sequuntur, intelligcrc quivis 
possit. Scriplumest cntib: c Abii l Moyses, el reversus 
est ad Jeibro SQceruoj suum, et dixit i l l i : Ibo ct re-. 

αδελφούς μου τούς έν Αίγύπτψ * κα\ δψομαι εί έτι C vertar ad fralrcs meos, qui sunt in iEgypto; et 
<ώσι. Κα*ι είπεν δ Ίοθδρ τψ Μωσή * Βάδιζε υγιαί­
νω ν. Μετά δέ τάς ημέρας τάς πολλάς εκείνος, έτε-
λεύτησεν ό βασιλεύς Αιγύπτου* είπε δέ ό Κύριος πρδς 
Μωσή έν Μαδιάμ· Βάδιζε, άπελθε είς Αίγυπτον * 
νεθνήκασι γάρ οι πάντες οί ζητούντες τήν ψυχήν σου.» 
"Αναλαβών δέ Μωσής τήν γυναίκα καλ τά παιδία, 
άνεβίθχτεν αυτά έπΙ τά υποζύγια, καλ άπέστρεψεν 
είς Αίγυπτον. 

ΠΑΛΛ. Καλ τί έν τούτοις; ού γάρ έχω νοείν, χαί 
φράσχι, έφ'οΤς είκότωςτήν κατά νόμον ζωήν έπαιτιψ-
τό τις άν. 

ΚΥΡ. Καίτοι πλείστης δσης τδ χρήμα μομφής 
έχμεμεστωμένον κατίδοι τις άν, ώ Παλλάδιε, ταίς 
τών προκειμένων έννοιαις προβολών όξυωπέστερον 

videbo si adhuc vivant. Et dixit Jelhro Moysi: Ya-
de sospes. Post dies autem multos illos mortuus 
est rex iEgypt i : dixtt aulcm Dominus ad Moysen 
in Madian: Yade, proGciscere ία iEgyptum ; mortui 
sant enim omnes qui quserebant animam tuam M . » 
Cura-igitur accepissn Mayitcs axorera ac U-
bero^, imposuil eos $ypcr subjqgalp, e\ rcversua 
esi in iEgyptum. 

. PALL. Quorsum bxc pcrtinent? non cnim inlel-
l igo; aut explica quo nomine jure culpari po9sit 
illa vivendi ratio, ex lege inslituta. 

CYR. Atqui, Palladi, plurimis accusandi causie 
eam essejrefertam, quivis viderit, si propositorum 
verborum senleDtiam acutios inspexerit: nam ele-

ώς προκεχειρισμένος είς άποστολήν ό θεσπέσιος n clus ad hanc legatiooem Moyses, non ad eam reclo 
cursu tendit, rebus mundanis abjeclis; dislrabitur 
aulem eiiara in curas carnales, ac prius cura co-
gnalis dc perieclionc sua coraraunicat, nec priua 
excessit e Madianitaruin rcgione, qoara audis&et 
mortuutn esse jEgypliorum tyrannum : metnebat 
enim admodum nc occideretur.At,ubi hislerroribus 
est, Deo nuntiante, liberalus, tum vero vixtandem, 
acccpla uxore ac liberis, descendit in JEgyptiorura 
fines, ac Dei jussa cxsequitur. Haec vero omnia Θ-
gurae sunt v i tx , seciuidum legem inslilutaB, qua» 

Μωσής, ούκ εύθυδρομεί πρδς τούτο τά έν κόσμψ με-
θε\ς, μερίζεται δέ χ%\ είς φροντίδα σαρκικήν, καλ 
τοίς κατά γένος προανακοινούται τήν άποδημίαν. 
Καλ ού τρότερον έξέθει τής Μαδιηναίων, εί μή τ ι -
θνεώτα λοιπδν τδν τής Αίγυπτίων έμάνθανε τύραν-
νον · έδεδίει γαρ τεθνάναι λίαν. Επειδή δέ τών έπ\ 
τούτοις δειμάτων άπήλλακτο προηγγελκότος αύτψ τού 
βεού, τότ* δή μόλίς αναλάβω ν τήν γυναίκα κα\ τά 
παιδ:α, κάτεισιν είς τήν Αιγυπτίων, άποπεραίνων τά 
προστεταγμένα. Τύπος δ* άν είη ταυτί τής κατά νόμον 

13, 1« . 
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divisi qoooamaiodo est, el in «tramqae parteoi Α ζωής, μεμερισμένης τρόπον τινά, καλ 4π* άμφω βλε-
•pectat, ad divinas, inquam, ree e i bnmanas; ne-
qoe est enim a caris terrenis tc mundanig libera, 
neqae omnl ex parte sacra. Alqui evangelica con-
vergatio nallo modo prorsue in ea qnse carnis sent 
dlvidi tar , aat mundanoram negoikmim caras; 
qain poiius eo», qui sab Cbristi dilione sunt, botos 
omnino Deo, vehiti coneecrat alque dedicat: ι Qui 
CBim 8unt Jeau Christi, inquit, cainem suam cra-
ciflxerunt cum vitiia et ooncapigcenliis * · . > Itaque 
7 6 dUcipulus qaidam, cam accedens dicerelChrl-
sto : ι Magister, permitte aaibi prins ire, et sepc-
llre patrem meam M , ι sacra oinni ex parte vilae 
rationero didicil, cum Ulico aadivil : < Sequere me; 
et dimitte mortuoe sepelire mortaoe suos u . ι 

πούσης, προς τε τά θεία φημι χαλ ανθρώπινα. *Έοηι 
γάρ δή φροντίδος ούχ ελευθέρα γεώδους τε χαι κο­
σμικής, οΟτε μήν εΐαάπαν Ιερά, χαί τοι τής ευαγγε­
λικής πολιτείας ούχ έχούσης δλως τδ μερίζεσθαι πρδς 
τά ααρχδς, ήγουν πρδς τά έν κόσμω πράγματα, όλο-
τρδπως δέ, ώσπερ άφιερούσης τ φ θεφ τους ύπδ 
Χριστφ γεγονότας. ι Οί γάρ τού Ιησού Χριστού , ι 
φησ\, c τήν σάρχα έ σταύρωσαν σύν τοίς παθήμασι χαλ 
ταίς έπιθυμίαις. ι Κα\ γούν επειδή τις τών μαθητών 
προσελθών Ιφασκε τ φ Χριστφ- c Διδάσκαλε, έπίτρε-
ψόν μοι πρώτον άπελθείν κα\ θάψαι τδν πατέρα μου ι 
τήν Ιεράν όλοτρόπως έδιδάσχετο πολιτείαν, άκούων 
ευθύς* ι Ακολουθεί μοι, κα\ άφες τούς νεκρούς θάψαι 
τούς εαυτών νεκρούς, ι Γράφει δέ τισι χαλ δ θεσπέ-

Qoin etiam scribit ad quosdam admirabilis vir Β *ιος Παύλος· ι*Οτε ηύδδχησεν δ θεδς αποκάλυψα ι 
Paolus: « Com placuit Deo rereiare Filiuin sunm 
in me, ut evangeliiarem illam in gentibus, couti-
nuo non consultavi cum carne el sanguine » At 
ea Moyses adhibet in consilium; divisa enira est, 
m dixi, Ula ex lege vivendi ratio, melui quoque 
mortis obnoxia. Tiroebat namque Moyses descen-
dere in A£gyptom, morlis periculum refugiens. Is 
aotero metus in Christo evacuatus est. Idque Pau-
)us idem coaftrmat tum de Christo, tum etiam de 
nobis loquena, < Qaia enira pueri comrounicave-
runt cami et sanguini, et ipse eimiliter partici-
pavit eisdem, ut per mortem destrueret eum, qui 
babebat mortis imperiom, id est, diabohim, et l i -
beraret eos, qui timore mortie per lolam vilam ob 

τδν ΥΙδν αυτού έν έμολ, ίνα εύαγγελίζωμαι αύτδν έν 
τοίς έθνεσιν, ευθέως ού προσανεθέμην σαρκ\ χαλ αί-
ματι. ι Προσανατίθεται δέ Μωσής. Μεμέρισται γαρ, 
ώς έφην, ή χατά νόμον ζ ω ή , χείται δέ Ιτι χαλ ύπδ 
τδν τού θανάτου φόβον. Έδεδίει γάρ δ Μωσής κατα> 
βαίνειν είς Αίγυπτον, τδ τεθνάναι παραιτούμενος. 
Κατήργηται δέ χαλ τούτο έν Χριστφ. Καλ πίστωσε^· 
ται λέγων δ ίερδς Παύλος περί τε Χριστού χαλ ημών 
« Επειδή γάρ τά παιδία χεχοινώνηκε σαρχδς χαλ 
αίματος, χαλ αύτδς παραπλησίως μετέσχε τών αυτών* 
ίνα διά τού θανάτου κατάργηση τδν τδ κράτος έχοντα 
τού θανάτου, τούτ' έστι, τδν διάβολον, καλ άπαλλάξη 
τούτους, δ σοι φόβω θανάτου διά παντδς τού ζήν ένοχοι 
ήσαν δουλείας, ι Τοιγάρτοι καλ αυτού τού τεθνάναι 

noxii crant serviluti * · . > Itaqae adversus ipsam ^ λοιπδν, δ τών αγίων χαταθρασύνεται νους. *Εφη yjtp 
πάλιν δ Παύλος* c Έμολ γάρ τδ ζήν Χριστδς, καϊ τδ 
άποθανείν κέρδος, t Καλ πάλιν ι Τίς ημάς jupdu 
άπδ τής αγάπης τού Χριστού; θλίψις ή στενοχωοιχ, 
ή διωγμδς, ή λιμδς, ή γυμνότης, ή κίνδυνος, ή μά­
χαιρα; » "Οτι δέ τοίςτοΰ θανάτου δείμασιν ενέχεται 
μέν ή κατά νόμον ζωή, διέδρα δέ τούτο τής έν Χριστώ 
πολιτείας τδ καύχημα, σαφές άν γένοιτο, βεβασιλευ-
χέναι τδν θάνατον άπδ Αδάμ χαλ μέχρι Μωσέως, 
Ιερού βοώντος Γράμματος. Άλλ' ό καταργήσας τδν 
θάνατον, καλ τής φθοράς κατασείσας τδ κράτος, 
άνασώσας τε δμού τοίς πιστεύουσι καλ τούς ύπδ νόμω 
παιδαγωγηθέντας ποτέ, τίς άν εΓη έτερος, πλήν δτι 
καλ μόνος δ Κύριος ημών Ιησούς δ Χριστός; c Ού 
γάρ πρέσδυς, ούχ άγγ«λος, άλλ* αύτδς ό Κύριος έσω-

qooque mortem sanctorum virorum animus atida-
cter insurgit. Aitenim Paulus rursum: iMihi nara-
que vivere Gbristus est, et mori lucrura * T .» Et 
iterum: cQuisnos separabit a charitate Christi? 
Tribulatio, an angustia, an perseculio, an fames, an 
nuditas, an periculum, an gladius M ? > Teneri au-
lcm metu morlis vilam, quae ex legis regula du-
calnr; contraque mortis devilasse laqueos* banc 
gloriae plenam in Cbristo conversationem, id quo-
que planum fit ex eo, quod sacra Scriptura cla-
mat, regnasse raortem ab Adam usqae ad Moysen. 
Quis vero alius destruxit mortem, aut corrnptionis 
imperiom dejecit, servavitque noo credentesmodo, 
sed eos quoque, qui sub legis disciplina instituli 

- , „ . n . . -» — * — r - - » 
fuerant, nisi solus Dominos noater Jesos Chri- w σεν αυτούς, ι προφητικδν έφη χρησμψδημα. Ίδοις elus *· ? ι Non enim legatos, non angelua, sed ipse 
Dominus salvavit eos e #, ι prophetico responso prae-
dictum eet. Licct aulem tibi perepioere, neque id 
obscure, bajus rei mysteriam velut in flgura qua-
dam in iis rebus, qaoe beato Moysi contigerunt: 
jam enim proficiscenli ex Madianitarum finibus, ac 
properanli in iEgyptum, d i i i l Deus : c Dum i n -
grederis ac reverieris in iEgyptum, yide prodtgia 
omnia, qaae dedi in manibus tuis, facies ea coram 
Pbaraone * ( .» 7 7 Et quibusdam interpositis: t Et 
accidit, inquit, in itinere, in diversorio occurrit 

·· Galat. ν , 24. " Mattb. vm, 31. " ibid.33. 
31. M R o m . vin, 35. M Wa. v, i%. ·· lsa. LXII I , 9. , L E V K I . iv, 31. 

δ* άν καλ μάλα σαφώς τδ έπλ τφδε μυστήριον ώς έν 
τύπω πάλιν τοίς συμβεβηκόσι τφ μακαρίφ Μωσή. 
Έξοιχομένω γάρ ήδη τής Μαδιηναίων, διασπεύδοντί 

τε λοιπδν είς Αίγυπτον, έφη θεός- ι Είσπορευομένου 
σου καλ άποστρέφοντος είς Αίγυπτον, δρα τά τέρατα 
πάντα, ά δέδωκα έν ταίς χερσί σου, ποιήσεις αυτά 
εναντίον Φαραώ, ι Καλ μεθ* έτερα· ι Καλ έγένετο, 
φησλν, έν τή δδψ, έν τ φ καταλύματι συνήντησεν 
αύτφ άγγελος Κυρίου, καλ έζήτει αύτδν άποχτείναι· 
καλ λαδοΰσα Χεπφώρα ψήφον, περιέτεμε τήν άχρο-
βυστίαν τού υίού .αυτής, χαλ προσέπεσε πρδ*ς τοΟς 

Μ Galat. ι, 16. M Hebr . v n r , l l , 15. · 7 Philipp. ι , 



SS7 TMB ADORATIONE ΙΝ SPUUIli ΕΤ YERITATE. LIB. I I . t*fc 

πόδας αυτού*, χαλ εΤπεν 'Εατη τδ αίμα της π ι - Α Uli angelus Domini, et quaerebat oeeidere eum ζ 
ριτομής τού πα ιδίου μου. » Τ Αρά σοι μακρού πρδς cum autem acceptsset Sepphora calcutam, circtHn-
σαφήνειαν δεήσει λύγου; ήγουν εναργές τδ θεώρημα; cidit preputium UJJi sui, et procidil ad pedes ejue, 
et d i x i t : Stetit sanguis drcumciaioniafilii mei : et discessitab eo, ouia d ix i t : Sletit saogoig circamcisio-
nis filii mtl M . » Utrum igitfcr l ib i kmgiori opuB eat oratiooe ad explicandom ? an perspicaus eat 
locos ad contemplandQiii propositus? 

OAAA. Ού μεν ούν * συνίημι γαρ ουδαμώς 6 τί ποτέ 
έστι τδ ώς έν σχι$ τψ συμδεδηκοτι χαταδειχνύ-
μενον. 

ΚΤΡ. Ού γ ά ρ , ώ φιλότης, αληθές είναι φής , δτι 
θανάτου κάτοχος ή άνθρωπου φύσις έκ τής αρχαίας 
εκείνης γέγονεν Αράς; εΓρηται γάρ πρδς η μ ά ς , ώς 
έν απαρχή τού γένους καλ βίζη τή άνωτάτω τψ 
'Αδάμ* c Γή εΐ, κα\ είς γήν άπελεύση. > 

ΟΑΑΑ. Πάνυ μέν ούν. 
Κ Τ Ρ . Ούκούν έπειδήπερ τήν τού γένους Αρχήν, 

τδν έκ τής αμαρτίας συμδέβηκεν άββωστήσαι θάνα· 
τον, άναγκαίως καλ είς ημάς αυτούς τδ χρήμα διέβη, 
καλ δμού τή /JiCfl καλ τά έξ αυτής άναθέοντα κατενε-
μήθη φυτά. Φθαρτού γάρ σώματος φθαρτδς δ καρπός. 
Ούτω βεοασ&ευκε κατά πάντων δ θάνατος, καλ μέ­
χρις αυτού Μωσέως, τούτ' έστι, τών κατά νόμον και­
ρών. Τύπος ούν άρα σαφής τε χα\ εναργής τού μέχρι 
Μωσέως ίσχύσαι τδν θάνατον, καλ ύποκείσθαι φθορ$ 
τά ανθρώπινα , τδ άγγελικδν εγχείρημα κατά Μω­
σέως τότε. Πλήν έδυσώπειτδν όλοθρεύοντα, κα\ άφίστα 
Μωσέως, ή σύνοικός τε καλ συνηρμοσμένη Σεπφώρα, 

PALL. Minime quidem: neqae enim intelltgo, 
quidnam illud sit, quod velut per tjmbram boe 
lacto signi&cetur. 

CYR. Nonue, Palladi, verum esse ais, moNi ob-
aoxiam faclam esse hominam naluraoi ex male-
dioto iilo.veteri? dielum namqae adversue nos est> 
quod est ipsi Adam, veluti primitiU noslri generis, 

Β ei supreuue radiei dictum; 1 Terra ea, et in ter-
ram ibis "*» 

PALL. Maxime vero. 
CYR. C&m igtiur eveniaset, ut ipstom genene 

uoetri initium morti, qoaeex peccato exstiierat, 
subjectuin esset, neceeaario in nos ipsos quoque 
boc malum pertran&i?it, et una cunj radiee ger* 
mina quoque ex illa prodeuniia depastom est; 
nam corruptibilis corporis fructue etiam correpti-
bilis 8tt, necesse est; ita c regnavii mors super 
omoes, ad ipsum usque Moyaen, 1 id est, tisque 
ad ipsa legt* lempora ·*. Morlem igitar usque ad 
Moysen vires habuisse, ac ree humanas faisee i n -
teritui subjectae, ille angeli tuuc adversus Moysen 
conatus figura evidens ac perspicua fuit. Ceete-

ψήφω τδ οίκείον περιτεμούσα παιδίον, εκλιπαρούσα ^ rum compescuit exlerminatorem, et a Moyee de 
pulit axor Sepphora, cum Buum ipsa l l i u r a cal-
calo clrcumcidissei, atque supplicans dicerei: 
c Stetit sangais cireamcisionis filii mei · · . » Hle-
i i i autem sangais, non eo sensa dixit, qnasi flaere 
songuis deetteset; neqoe eniin id , opinor, exter-
minatorem a voluntate ceedis faciendae retraxisset: 
sed pene boc d i x i t : Perfedom est atqae comple-
tum, qaod Deo visum eet; id autem erat filii mei 
eircamcisio; ut si quis, verbi gratia, diceret: Hojus 
rei figura sletit; aut cerle: Hujos r e i , verbi gra-
tta, ratio aieii t ; quod idem valel, ac si diceretur : 
Ad finem pervetiit, ac demoiisiraU res est. 

PALL. Caoierum qoid intelligere possumus si-
τί δέ ή ψήφος, καλ ή δι* αυτής γενομένη περιτομή; rj gnificare Sepphoram Τ quid item calculum, ac cir-

τε καλ λέγουσα· t 'Εστη τδ αίμα τής περιτομής τού 
παιδίου μου. ι "Εστη δέ τδ αίμα, φησλν, ούχ ώς τής 
τού αίματος φύσεως άποπαυσαμένης * ουδέ γάρ, οΐμαι, 
τούτο μεθίστη ποτέ τού φον$ν έθέλειν τδν όλοθρευ-
τήν, άλλ* οιονεί που έλεγε * Πέπρακται καλ πεπλήρω-
ται τδ δοκούν τψ θεψ, τούτ' έστιν, ή περιτομή τού 
παιδίου* ώσπερ άν εΓ τις λέγοι τυχόν- Ό τούδε τού 
πράγματος έστη τύπος, ήγουν, 'Εστη τυχδν ό πρδς 
τόδε λόγος. 'Αντλ τού, Πρδς πέρας ήκει καλ δέδει-
χται. 

ΠΑΑΑ. Είτα τίς πρδς ημών ή Σεπφώρα νοοίτο; 

δεδυσώπηται δέ δπως δ θείος άγγελος, καλ διέδρα 
Μωσής τδν έπηρτημένον αύτψ καλ όφειλόμενον θά­
νατον, παιδίου περιτετμημένου ; 

ΚΥΡ. Ασαφής δ λόγος , χαλ δυσέφιχτος Αληθώς 
των ζητουμένων δ νους· θεψ δέ πίσυνος, ώς άν οίος 
τε ώ, πάλιν έρώ. Έ Σεπφώρα, θυγάτηρ ούσα τού 
Ιερέως τού Μαδιάμ (άνήρ δέ ούτος αλλογενής, χαλ 
ούχ έξ αίματος Ισραήλ), τύπον ήμίν χαι πρόσωπον 
τν\ς έξ εθνών Εκκλησίας άποπληροί, κεκλημένης 
πρδς βεδν ώς έχ λατρείας κοσμικής. ΕΓρηται γάρ 
«ου πρδς αυτήν διά φωνής τού Ααδίδ* ι Άκουσον, 
θύγατερ, χαλ ίδε , χαλ χλίνον τδ ούς σου, χαλ έπιλά-
θου τού λαού σου, καλ τού οίκου τού πατρός σον, 

cumcisionera calcolo faclam? quemadroodum por-
ro cobibitas est diviiwis angelvs, ut Moyses, filio 
circiimciao, immiaentem eibi mortem ac debitam 
evaderet ? 

7 8 CYR- Obscurus est saae locus, nec facile ad 
propoaitaram qusstionum intelligentiam perveniri 
poieet: tamen, Dco fretus, dicam rursus ut potcro. 
Seppbora, i!ia sacerdotis Madian (is autem alieni-
g«na erat, neqae ad lsraelis sanguinem pertine-
bai), Igaram ae pevsonam Ecciesiae ex genlibus le-
nai, qaaad Deamex mundi bujus coltu vocata 
e*t; dictum qaippe est ad illam per vocem David : 
c Aadi, ftlim, et vide, et indina aurem toam, et obli-
viscere populam tunm et domum patris t u i : quia 

· · Exod. iv , SU scqq. M Gen. ip, 19. " Rom. v, 14. M Exod. ιν 36 
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coucupivil Rex decorem Uram : quonkm ipse esl δτι έπεθύμησεν δ Βασιλενς του κάλλους σου, δτι α&ζός 
Doffiioas iQTas Μ . ι YocaU igitor ea est, dnm ee-
qoeretor legem, ac tanqoara cwn Moyse piedagogo 
matrimonio janela, qoi oplime ad Gbristi myste-
rium perducit w . Est euim lex magister quidam 
elcroentariue, qui perdacit ad initia sermoniun Dei, 
ac per aenigmata et umbras cognilionis ejus, qua 
Chrisli mysleriaro percipilar, velali semiot qaae-
dam in nobis inserit. Itaqae Jadaeis, qoi ipsam 
qaoqoe Moysen tacratissknum abjecerant, drcebat 
Gbrisio*: c An putatia, qood ego accusatunis sim 
vos apad Palrem ? ert qui aceaset vos, Moyses, ra 
quem TOS speratis. Si enim crederetis Moysi, cre-
dereli» otiqoe et mihi , de me enim ille scripsit ··.» 
Ergo curo Scppbora Ecdesia? loco ex genlibos c d -

i r . v δ Κύριος σου. » Κέκληται τοίνυν άκολοτυθ«3 
τω νόμω, καλ μονονου/λ συναρμοσμένη Mo>rg τ φ 
παιδαγωγω, κσΛ άποφέροντι καλώς πρδς τδ Χρηστού 
μυστήριον. Στοιχειωτής γάρ δ νόμος, καλ άνα^έ^ε ; 
μέν είς Αρχάς των λογίων τού θεού, σπερματίζει δ ! 
ώσπερ έν ήμιν δι' αινιγμάτων καλ σκ.άς τοΰ χατά 
Χριστδν μυστηρίου τήν γνώσιν. Καλ γούν Ίοοδα£ο:ς 
έφασκεν δ Χριστδς, καλ αύτδν ήθετηκόσι Μωσέα τ!»ν 
Ιερώτατον c "Η δοκείτε δτι έγώ κατηγορήσω υμών πρδς 
τδν Πατέρα ; Έστιν δ κατηγορών υμών Μωσής, είς 
δν ύμείς ήλπίκατε. ΕΙ γάρ έπιστεύετε Μωσή , έπ> 
στεόετε άν έμοί · περλ γάρ έμού εκείνος έγραψε· · Πα-
ραδεχΟείσης τοιγαροΰν πρδς ημών τής Σεπφώρας είς 
πρόσωπον τής έξ εθνών Εκκλησίας, έσται που saV 

lcclae accipiatur a nobU, procul dobio, qui esi ex Β τως τδ έξ αυτής παιδίον είς τύπον τού νέον λαβα, 
ea filiua, recentioris popoli figuram lenebit; eo 
quod illam, qaam spirilos efBcil in Cbristo pueri-
tiam, alque in Deum regenerationem credenles ac-
ceperint, quos etiam poptdum, qoi creabitur, ap-
peliat quodam loco David · · . Is igitur noper in 
Cbristo genitus puer, recenlior, inquain, per fidem 
populu», per circumcisionera in spirtia mortem co*-
h ibe l : esl enim calcolus naturx illiue firmissima» 
nota ; cjus enim robor alqfte solidiias per lapidem, 
ot qui durus admodum sit, significatur. Itaque eliam 
Jesus Nave, cum Israelilicas copias per lordanem 
irajecissel, gladiolis eos lapideis circuracidit, vide-
licct illam in Cbristo per spiritum circumcisionem 
praefigurabat: pelra enim Chmlus, qaem tauquam 
in flgura, ut modo dixi , ille quoque calcolus pra&- C 
notat,.quo Sepphorae est fllius circumcisus Quo 
tempore etiam mors aufugil, atque a Moyse disces-
eit is, qui illum quaerebat occidere, quod illius in 
Ghristo circumcisionis mysierium honoraret; in 
quo res ipsa gesta flgurate nobis subclaraare vide* 
tur, non ab iis modo, qui Christi circumcisione 
dignati sunt, recessiese morlera; 79 Φ 8 * 8 etiam 
patribus eam rem, Cbriati, inqoaiD, mysterium, 
auxilio fuisse. Ut enim omiies in Adam mortui su-
mus, sic in omnes quoque illa per Ghristum gra-
tia fertur ac funditur. Ideo namque mortuus eat, ut 
et morluis et vivie dominaretur. Ergo illo ipso lem-
pore, quo junior populus circumcidilur, simul quo-

τήν έν Χριστφ διά πνεύματος νηπιότητα χαλ είς 
θεδν άναγέννησιν δεξαμενών τών πεπιστευκδτων, ούς 
καλ λαδν κτιζδμενον έφη που Δαβίδ. Τδ τοίνυν Αρτι-
γενές έν Χριστφ παιδίον, τούτ* έστιν, δ νέος τε χαλ 
διά πίστεως λαδς περιτομής δυσωπεί θάνατον. Σύμ-
βολον γάρ ή ψήφος τής άληκτου φύσεως, ής τδ εύ-
σθενές τε καλ άθραυστον ώς έν σκληρή τ ή λίθφ 
σημαίνεται. Καλ γούν Ιησούς δ τού Ναυή διαδιβά-
σας τδν *Ιορδάνην τούς έξ Ισραήλ, μαχαίραις αυτούς 
περιέτεμε πετρίναις, τήν έν Χριστφ διά πνεύματος 
περιτομήν προανατυπών. Πέτρα γάρ δ Χριστδς, δν 
ώς έν τύπφ προδηλο?, καθάπερ Ιφην άρτίως, καλ ή τδ 
Σεπφώρας παιδίον περιτεμούσα ψήφος. *Οτε χαλ άπ» 
έδρα θάνατος, καλ τής έν Χριστψ περιτομής τετιμη-
κώς τδ μυστήριο ν άποπεφοίτηκε τού Μωσέως 6 άττο-
κτεΐναι ζητών, αίνιγματωδώς ήμιν ύποφωνούντος τού 
πράγματος, ώς ού μόνον τών ήξιωμένων τξς έν 
Χριστψ περιτομής άπέστη θάνατος, άλλα καλ αύτάς 
τδ χρήμα, φημλ δέ δή τδ Χριστού μυστήριον, βεδοή-
θηκε τοίς πατράσιν. "Ωσπερ γάρ πάντες άπεθάνομεν 
έν *Αδάμ, ούτω καλ είς πάντας ή διά Χριστού φέρεται 
χάρις. "Απέθανε γάρ διά τούτο, ίνα καλ νεκρών καλ 
ζώντων κυρίευση. Ούκούν έν καιρψ τής τού νέου λαού 
περιτομή ς καλ ή τών πατέρων συγκατωρθοΰτσ ζωή . 
Ζώσι γάρ θ ε ψ , ζήσειν μέλλοντες* τουτλ γάρ ιήμΙν 
καλ ίερδς έφη λόγος. Καιρδς δέ περιτομή ς της έν 
πνεύματι νοούμενης ή Χριστού παρουσία, ώς Μωσέως 
μέν πρεσβύτερος, ώς θεδς, δεύτερος δέκαλ μετ' αύτδν, 

quepatribusvilapKEsUtur.VivuntenimDeoeo,ipso D Χ α θ δ πέφηνεν άνθρωπος είς διακονίαν τήν έφ' ήμίν. 
quod victuri sunt: id enim eacris Libris est prodi-
lum ·*. Spirilualis porro circumcisionis teropus 
Gbristi advenlus est: qui, quamvis Moyse sil anti-
quior, ut Deus; idem lamen posterior est, ex ee 
quod bomo apparuit missus ad ministerium nostra 
causa suscepUim. Yelim namquc animadvertas, 
Moysen prius electum a Deo fuisee, postea vero 
Aaron adjunctum : in quo ille prajfiguravit, Chri-
sti declarationem legatione ac minieterio Moysi 
tcmpore posteriorem fuisse; qui aeqoaliseral Moysi 
propter humanitatem, sed quod eral Deo parente 
genilus, divina prsestajitique excelientia pollebat. 

Επιτηρεί γάρ, δτι προεχειρίζετο θεδς , Μωσέα μέν 
πρώτον, είτα συνήψε τδν fΑαρών, τής Μωσέως απο­
στολής τε καλ διακονίας δευτέρα ν έν χρόνψ προανατυ­
πών τήν άνάδειξιν τού Χριστού, δς ήν έν ίσότητι μέν 
τή πρδς Μωσέα διά τδ άνθρώπινον, έν υπεροχή δέ 
θεία καλ άσυγκρίτψ διά τδ έκ θεού γεγεννήσθαι Πα­
τρός. Πάρα δέ σοι καλ τούτο ίδείν έξ αυτών, είπερ 
έλοιο, τών Ιερών Γραμμάτων, t Εποίησαν ι γάρ,φησλ, 
ι Μωσής καλ Ααρών, καθάπερ ένετείλατο αύτοίς Κύ­
ριος, ούτως εποίησαν Μωσής δέήν ετών όγδοήκοντα, 
'Ααρών δέ δ άδελφδς αυτού όγδοήκοντα τριών ήν έτών 9 

ήνίκα έλάλησαν πρδς Φαραώ. » 'Ακοόεις δπως άμφω 
Μ Psal. XLIV, 11, 13. 

· ! Matth. xxii , 24 
· Τ Hebr. ν , passim. ·· Joan. ν , 45, 46. »· Psal. au β · Josue ν , paatim. 
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μέν tjctijv έν ίστρ -κατά γε τδ ήκειν είς όγδοηκοστδν Α Licet autem ex ipsis quoque sacris Lilteris bec per-
spicere, si velis. c Fecerunl enim, inquit, Moysea έτος , tl καλ μετ' αύτδν είς διακονίαν; Ούτω κα\ ό 

Χριστός. Ίσος μέν χατά τι τψ Μωσή, διά τδ άνθρώ-
πινον, κα\ δεύτερος είς οίκονομίαν, υπερκείμενος δέ 
και ύπερανεστηκως, ώς έν θεότητί τε καλ δόξτ] τή 
κατά τήν άγίαν Τριάδα. 

et Aaron, sicut preccperat eis Dominus, sic fece-
runt. Moyses autem eral annotum ocloginla, Aaron 
vero frater ejus octoginla trium annornm erat, 
quaodo locuti sunt ad Pharaonem · · . » Aodisne 

qaemadmodum, ex eo quidem qaod ad octogesimam annum perrenerunt, ambo aequales fuerint, 
eed Aaron numero trinitalis exceilat? ergo Moyse antiquior, elsi in minisleno posterior fuerit. Sic 
ei Chrislus asqualis est qaadam ex parte Moyei per humaaiiaiem, ac dispensatione poaterior; sed ei-
dem tamen, qaod ad Deitatem ac sanctae Trinilatis gloriam pertinet, longe praeponitur et aniefertur. 

ΠΑΛΛ. 'Λς σαφής τε καλ εναργής δ λόγος. PALL. Aperla sane ac perspicua eipositio. 
Κ ΓΡ. Τί δέ; ούχλ κάκείνο πρδς τούτοις άξιον CtR. Quid? nonne illud praeterea dignum esl 

Ιδείν; quod animadvertatur ? 
ΠΑΛΛ. Τδ ποίον; PALL. Quidnam istud esl ? 
ΚΥΡ. Ού γάρτοι τής τών Αίγυπτίων έκδεδραμή- β CYR. Νοιι enim ante cx iEgypliorum lerris ex-

ασι γής oi έξ Ισραήλ. 'Αλλ' ούδ* άν ούτω τήν δυσ- cessissent Israelitae, neque serVitulem a se adeo 
molestam alque odiosam excussissent, quinetiam 
illatam ^Egypliorum primogenitis mortem, atque 
inevilabHem illam exierminatoris manum baud 
elfugissent, nisi prius agnum iroraolassent in Chri-
sti figuram, qai tollit peccata mundi. Unxerant ergo 
i l l i quidem postes sanguine, ut lex a Moyse sancita 
jabebal, sed Chrisli roysterio suos animos lanquam 
scutoqaodam alque vallo muuierant. 8 0 Cbrisli 
naraque raors raedicina est ad mortem solvendam 
valens, et qui mysticae benedictionis parlicipes 
fiunt, i i sont morlis atque interitus viclores, ut illa 
verba teslantur : c Amen, amen dico vobis, qui 
manducat meam carnem et bibit meum sanguinero, 

xom a 

α^θή τε καλ κατεστυγημενην αύτοίς άπελύσαντο 
δουλείαν, μάλλον δέ, ούδ* άν4δλως διέδρασαν. τδν τοίς 
έν Λίγύπτω πρωτοτόκοις έπεββιφέντα θάνατον, καϊ 
τήν δυσδιάφυκτον χείρα τού όλοθρευτού, εί μή κατα-
θύσαντες τδν άμνδν είς τύπον Χριστού τού αίροντος 
τάς αμαρτίας τού κόσμου. Έχρισαν μέν τψ αίματι 
τάς φλιάς, κατά τδν σφίσι διά Μωσέως ορισθέντα 
νόμον * τδ δέ Χριστού μυστήριον δπλον ώσπερ τι κα\ 
άνατείχισμα τής εαυτών έποιούντο ψυχής. Λυ|κ]τι-
κδν γάρ θανάτου φάρμακον δ Χριστού θάνατος, κα\ 
φθοράς άμείνους οί τής μυστικής ευλογίας μέτοχοι, 
κατά γ* το, ι Αμήν , Αμήν λέγω ύμίν · δ τρώγων 
μου τήν σάρκα, καλ πίνων μου τδ αίμα, έχει ζωήν 
αΐώνιον. > Κατεδτ}δοκότες δέ τδν άμνδν, άρτους Αζύ- β babet vtlam xleruam Μ . » Edentes vero agnum, 
μους ήσθιον έπ' αύτψ, τών ευαγγελικών παιδευμάτων 
ώςέν άζύμφτε καλ καθαρωτάτη τροφή παραδηλούντος 
τού τύπου τήν άστειότητα, πλήν έσομένην ούκ άν-
ιδρωτ\, κα\ πικρίας δίχα τής κατά τάς θλίψεις. Τοι­
γάρτοι πικρίδας συνεσθίεσΟαι τοίς άρτοις τοίς ούκ 
Ιζυμωμένοις,'τήν άδολον κα\ καθαρωτάτην έν Χριστψ 
ζωήν ου δίχα πικρίας έσομένην ύποδηλοί. Συνεισκο-
μιστίον τοιγαρούν άναγκαίως ταίς άζύμοις τρο^αίς 
τήν πικρίδα. c Πάντες γάρ οί θέλοντες ζήν έν Χριτιώ 
διωχθήσονται, ι φησίν. Πλήν οίγε τούτο παθόντες, 
μακάριοι. Συμπάσχοντες γάρ κα\ συμβασιλεύσουσι, 
κατά τδ γεγραμμένον. Μή έξοίχεταί ποι πρδς τδ 
άκαλλέςδλόγος; 

ΠΑΛΛ. Ουδαμώς. 

panes azymos, ad eom cibum adbibebat: qua» figura 
per azymum purumque cibum evangelicarum disci-
plinarum elegantiam signiflcabat; sed ila tamen, 
u l eain non absque sudore atque pressurarumamari-
tudine futoram esse prafiguraret: nam amaris herbis 
simul cum infcrraenlatis panibus vesci boc lalen-
ler sigiiiGcal, illain sincerissimam alque purgatis-
simam in Christo vitam non posse sine araaritu-
diae duci. Ergo ad azymos cibos amaritudo quoque 
est necessario adjungeoda : c Omnes enim qai vo-
lunt pie vivere in Cbristo, persecutionem palien-
lur ·*, ι inquit. Sed tamen, quicanque id perpessi 
fuerint, beali sunt: nam simul paliendo, conse-
quentur etiam ut simul regnent, ut scriptum e s t M . 
Num igitur oraiio a decoro deviasee tibi v.delur ? 

PALL. Minime vero. 

w Exod. vu, 6 , 7 . " Joan. τι , 5δ. " U, Tim. m, 12. ·· Rom. vro, 18. 
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ΠΕΡΙ ΤΗΣ ΕΝ ΠΝΕΥΜΑΤΙ 
ΚΑΙ ΑΑΗΘΕΙ^ 

ΠΡΟΣΚΥΝΗΣΕΙ ΚΑΙ ΛΑΤΡΕΙΑΣ 
ΑΟΓΟΣ ΤΡΙΤΟΣ. 

DE ADORATIONE ΕΤ CULTU ΙΝ SP1RITU 

ΕΤ VERITATE 
L I B E R T E R T 1 U S . 

81 Mortem, qum ex peccato eonseeuta eit, atque Α 
diaboli tyranmdem, evitari nullo modo posse nm 
per sanctificationem quas ex Christo e*t; justifi-
ccUionemque non in Uge, sed in Christo eue. 

Jam vero eum ejusmodi sacriftciuin Israelitae pei> 
fecissent, cumque praeterea primogenita iEgypliorum 
periiesent, depulissetque tanquam in Ogura Cbrv-
stusa sanctificatis extenmoatorem, tum denique 
yix domiuorum lerris excesserunt; curaque ad 
promissam sibi regionem properarcnt, ad eam non 
reclo cursu, sed flexibus in utramque 82 partem a 
recto itinere diversis perducti sont. Sic enim scri-
plam est rursum: c Ut vero emisit Pharao populura, 
non deduxit eoe Deus per viaro Philistaeorum, quia 
prope erat.Dixilenim Deus : Ne forle poeniteat po-
pulum, 6i viderit bellura, et revertalur ia & g y - g 
plum. Et circumduxil Deuspopulum suum per viam 
qnae ducil in desertum ad mare Rubrum .··%· 

PALL. Quidjtandem in ea quoque re mysleru 
latet? 

CYR. Exquirendum id est, si ila videtur. ScU 
enira, cum illis iu promplu esset via per quam re-
cta in locum lenderetar, ac liceret brevi itinere 
cito pervenire (prope enim erat lerra procul dobio 
promissionis), per alteram eos duxisse viara, quae 
longo cjrcaitu conflceretur; quod iile cunctorum 
Opifex illorum animum ad desciscendum facilem, 
et ad melum nimiom proclivem longe ante provi-
disset. 

PALL. Nulla magis perspicua est oralio. 
CYR. Ad spiritualem igitur coniemplationem G 

Iranseundum esl. Qui a mundana vita datmoniaco-
que domtnatu, tanquam ex iEgyplia regione rece-
dunt, eos recta brevisqoc omnino via perducit ad 

•Οπ άμήχανον διαψνγείν τόν έξ αμαρτίας Θάνα­
τον, καϊ τήν τον διαδδΛου χΧεοτεξίαν, εί μή 
δι* άγιασαον τον χατά Χριστόν' xql δτι ούχ έν 
νόμω ή διχαίωσις, άΧΧ έν Χριστφ. 
Ούχούν έπειδήπερ τής θυσίας ό τρόπος τοίς έξ 

Ισραήλ εύ μάλα διεπεραίνετο, χα\ τά μέν τών Αίγυ­
πτίων πρωτότοκα διολώλει λοιπδν, άπεσόβει δε τών 
ήγιασμένων ώς έν τύπφ Χριστδς τδν όλοθρευτήν, 
τότε δή μόλις τής τών κρατούντων έχθέοντες γής, 
χαι πρδς τήν έπηγγελμένην αύτοίς άφικέσθαι δισ-
σπεύδοντες, ούχ εύθυδρομούσιν είς αυτήν, περιάγω 
γαίς δέ ώσπερ ταίς έπ\ θάτερα τής ευθείας άπεκο-
μίζοντο. Γράφει μέν γάρ ώδε πάλιν * c Ός δέ έξαπ-
έστειλε Φαραώ τδν λαδν, ούχ ώδήγησεν αυτούς ό θεδς 
όδδν γής ΦιλιστιεΙμ, δτι εγγύς ήν. Είπε γάρ ό θεός · 
Μήποτε μεταμελήση τψ λαψ ίδόντι πόλεμο ν, χαλ 
αποστρέψω είς Αίγυπτον. Καλ έχύχλωσεν δ θεδς λαδν 
αυτού όδδν τήν είς Ερημον είς τήν Έρυθράν θάλασσαν.» 

ΠΑΑΑ. Τί δή άρα χάν τούτω τδ κεκρυμμένον * 

ΚΥΡ. Έκβασανιστέον, εί δοχεί. Σύνες γάρ δτι 
παρακείμενης οδού τής έπ' ευθείας αύτοίς, καϊ βρα-
χυποροΰντας έξδν άφικέσθαι συντόμως ( Ε γ γ ύ ς γάρ 
ήν, φησ\, τής επαγγελίας ή γή), δήλον δτι δι' ετέρας 
αυτούς άπεκόμιζε, τής έν χόκλψ μακρψ, τδ έτοιμον 
είς άπόστασιν, καλ τδ ασχέτως έτι κατανενευκδς είς 
δειλίαν τών πάλαι προεγνωκώς δ πάντων Δημιουργός. 

ΠΑΑΑ. Ουδέν τι μάλλον έστι σαφής δ λόγος. 
ΚΥΡ. Ττέον δή ουν έπ\ θεωρίαν τήν πνευματικήν, 

τούς άπδ ζωής κοσμικής καλδαιμονιώδους πλεονεξίας, 
ώσπερ τινδς γής Αίγυπτίων άπαίροντας, δδδς ευθεία 
καϊ όλίγη παντελώς αποφέρει πρδς άγιασμδν, χα\ ι ί ς 

·· Exod χχι, Α. 
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ελπίδα τήν παρά θ ε φ , πίστις ή έν Χριστφ, χα\ ή Α sanclificationem, spemque eam quani in Deo re-
κ α τ ' αύτδν δικαίωσις, χατά γε τδ ύπδ τού Παύλου 
σοφώς είρημένον · t Ε γ γ ύ ς σου τδ 0ήμά έστιν έν 
τ ψ στόματί σου, χα\ έν τή καρδία σου, τούτ* Ιστι τδ 
£ η μ α τής πίστεως δ κηρύσσομεν, δτι έάν δμολογήσης 
έν τ ψ στόματί σου δτι Κύριος Ιησούς, καλ πιστεύ-
σης έν τή καρδία σου δτι ό θεδς αύτδν ήγειρεν έκ 
νεκρών, σωθήση * καρδία γάρ πιστεύεται είς διχαιο­
σύνην · στόματί δέ ομολογείται είς σωτηρίαν./* 
Ταύτην ουν άρα τήν ούτως άγχοΰ καλ συνεσταλμένην 
δδδν διαστείχεινούκ ήφίει τούς πάλαι θεδς* έπενόει 
δέ ώσπερ τ:νά κύκλον τήν έπ ' ευθείας ούκ Εχοντα, 
τδν έν περιστροφαίς λόγων κα\ έν αίνίγμασι νόμον 
μακροτέραν Εχοντα καλ ούκ άταλαίπωρον τήν παιδ­
αγωγών, V ώσπερ τινά μελέτησιν τών τελειότερων 

positam habemus, fides, inquara, ia Ghrislo, el illa 
in eodem jusiificatio, ut sapienler esl a bealo Pauio 
dictum : « Prope te esl verbum hoc in ore ttio et 
in corde luo, boc esl, verbum Gdei, quod praedica-
mus : quoniam, si coofitearis in ore tuo quod Do-
miaus Jesus, et credideris in corde tuo quod Deus 
ipsum suscitavit a mortuis, salvus eris: corde enim 
creditur ad justitiam, ore aulera confessio flt ad 
salutem β β \ » Per hanc igilur adeo vicinam bre-
vemque viam ambulare anliquos illos boraines non 
permisit Deus, sed velul circuitum quemdam ex-
cogitavit, rectum iter minime babenlem, legem, i n -
quam, quae per orationis anfraclus et aeuigmala 
longiorem haberet laboriosioremque disciplinam, 

τά έν σκιαίς Εχοντες, καλ προκατηχούμενοι τδ μυ- Β ut iis, quae tradebantur in umbris, velut medila-
στήριον, μή τοίς τυχούσιν απλώς καταπτοοίντο δεί-
μασιν, είς άποδρομήν καλ άπόστασιν τήν άπδ Χρι · 
στού, προγεγυμνασμένοι δέ ώσπερ κα\ άναμανθά-
νοντες τδ αληθώς ωφελούν, ετοιμότεροι μέν άν εΤεν 
πρδς τήν τής αληθείας Εφεσίν τε κα\ προθυμίαν, 
ιρηρεισμένην δέ κα\ ά[να"|κατάσειστον Εχοιεν τήν είς 
θεδν άγάπησιν. Διά μακράς ούν ώσπερ χαλ ούκ ευ­
θείας οδού, τής κατά τδ γράμμα λατρείας, παιδαγωγδς 
ή ν ό νόμος. Χριστδς δέ ούχ ούτω. Παρέδειξε γάρ 
ήμίν τήν είς ευθύ κα\ άγχού, τούτ' Εστι, τήν διά 
πίστεως, μεταχαλκεύων είς εύτολμίαν, κα\ είς τδ 
χρήναι λοιπδν κατανδρίζεσθαι τών άνθεστηκότων · 
τληπαθείν δέ δτι μάλιστα φιλεϊν υπέρ τε τού αγαθού, 
καλτάίςτού διαβόλου μεθοδ[ε]ίαις άντιφέρεσθαι γεννι-
χώς, έκείνό που τάχα τδ έν προφήτη λέγοντας· 
ε Ιδού Κύριος βοηθεί μοι, τίς κακώσει μ ε ; » Τδ δέ 
δή τήν ούτως ήμίν άξιάγαστον εύτολμίαν έμποιούν 
εΓη δή που πάντων άν έτερον ουδέν, παρά τήν έξ 
ύψους δύναμιν, τούτ* Εστι, τήν τοΰ αγίου Πνεύματος 
μέθεξιν τε κα\ κοινωνίαν. 

lione quadam rerum perfectiorum utentes, ac prius 
mysterii rudimenlis imbuti, non temere quibusvis 
terroribus turbarentur, et a Christo resilirent atqne 
desciscerent, sed velut exercilatione quadam inslru-
c l i , cum didicissent quain utilis esset rerilas, pa-
ratiores ad cipetendam, alacriterque capessendam 
veritatem redderentur, dilectioneque erga Deum 
essenl firma et immota. Lex igitur paedagogus erat, 
93 Φ " ^eluti per loogiorem ac flexuoeam viam 
duceret, per ilJum, inqoam, cultum, qui secundoni 
litteram exbibebatur. At non ilem Cbristus. Nam 
tum brevem nebis comnionstravit viam, illam, i n -
quam, per Ddein ; adeoque audentes nos reddidit, 
ot non dubilemus jam adversus ea quae nobis 
oblueianlur, fort iter diroicare, optandumque in 
primis existimemus pro ipeo bono quidpiam lo -
lerare, ac diaboli insidiosis occursibus fortiler ob-
sistere, illud e propbeta in ore habentes : < Ecce 
Deusadjuvat me; quis affliget me M ? » Quod au-
tem in nobis adeo miros animi ausus efficit, id cerle 

ηοη aliud oibnino esl, quam illa ex allo virtus, id est, sancti Spiritus participatio aique com-
toiuiio. 

ΠΑΑΑ. Συνίημιδ φής , καί σε τής άγχινοίας ' PALL. Intelligo quod dicis, ac tuam istam soler-
άγαμαι. tiam admiror. 

Κ Τ Ρ . Καϊ τόν γε τής διά. Χριστού σωτηρίας και- CYR. Atque ipsum quoque salutis per Cbristum 
ρδν κατασημήνειεν άν ευθύς τδ παρεζευγμένον. Iribuendae iempus, u l puto, significatur, eo ipso 
ε Πέμπτη γάρ, φησ\, γενε$ άνέδησαν οί υίο\ Ισραήλ D quod deinceps adjunctum est : c Quinta namque, 
έ χ γ ή ς Αίγύπτου. » Έχλελυτρώμεθα γάρ έκ δουλείας, ait, generatione ascenderunt fllii Israel de terra 
χαλ μήν καλ πόνων τών έν είκαίοις περισπασμοίς, 
χαλ ταλαιπωρίας τής περλ γήν τε κα\ χουν (συνίης 
δέ δ φημι) , κατά τήν εύαγγελικήν παραβολή ν, ώς έν 
πέμπτη γενε$, τψ πέμπτψ καιρψ. ι Όμοία γάρ 
έστιν ή βασιλεία τών ουρανών άνθρώπψ οικοδεσπότη, 
όστις έξήλθεν άμα πρωί μισθώσασθαι έργάτας είς 
τδν αμπελώνα αυτού, ι Τουτ\ δέ κα\ περί τήν έκτην 
τε χαί τήν ένάτην έφη δρ|ν * ι Περλ δέ τήν ένδε-
κάτην, εύρεν άλλους αργούς, έφη τε πρδς εκείνους * 
Τ ί έστήκατε ώδε δλην τήν ήμέραν αργοί; υπάγετε, 
χαλ ύμείς εργάζεσθε είς τδν αμπελώνα μου. ι Άθρει 
δή ουν, ώς έν πέμπτη γενεφ πεμπομένους είς τδν 
Αμπελώνα τούς τελευταίους, χαλ έν χαιροίς τοίς 

iEgypti w \ ι Namque a servitule atque laboribas, 
quibus frustra vanis in rebus distinebamur, aerum-
nis etiam qaas in terrae ac pulveris operibus tole-
rabamus (nosli eniin quod dico), quinta successiooa 
temporam, ut est in evangelica illa parabola, quasi 
qiiinta quadam generatione redepipti sumus. < Si-
mile est enim regnuin coeloiam bomini patrifami-
lias, qui exiit primo mane conducere operarios in 
vineam eoam M . ι Quod idem drca tertiam quoque, 
iextam ac nonam boram fecisse ait. < Circa unde-
cimam vero invenil alios oliosos, aitque ad illos : 
Quid slatis tota die sic oliosi ? ite et vos ad ope-
raodum in vineam meam". ι InteUige jgi tur hus 

" · Rom. x, 8-10. " Isa. L , 7. " 4 E*od. xm, 3. ·" Matth. xx, 1 seqq. «· Ibid. , 6. 
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eitrcmos in vineam mit l i qainta qoodammodo ge- Α εσχάτοις, δτε γέγονεν Ανθρωπος δ Μονογενή;, χ*1 
ueratiotie, id e»t, noviesimis lemporibus, cum ille 
UnigeniUis faclus homo eet, ac necem pro salule 
omnium pertulit. Itaque Moysi quoqoe lege pra-
scriptura erat ut agnus acciperetur qoidem deci-
mo primi meneiedie, occidereior aulem ad vesperam 
ejusdem mensits quartodecimo, ut stmal et quin-
tuui itobis tempus die quinto, el in fine sseculi Sal-
vatoris noetri csedes fulura per vesperam signifi-
caretur. 

PALL. Omne igitur, u l coneentaneum eet, divi-
tiitas inspiralae Scriplure propositum ad Christi 
myslerium spectat · · ' ? 

CYR. I u prorsus: flnisnamqae legis ac prophe-
tarum Gbrislus: t Neque enim est nomen sub coelo 

τήν υπέρ της απάντων ζωής ύπομεμένηχε. βφαγή^. 
Τοιγάρτοι καϊ δ Μωσέως διετύπου νόμος , λάμδα** 
σθαι μέν τδν άμνδν άπδ δεκάτης τοΰ π ρ ώ τ ο υ μιρδς, 
σφάζεσθαι δε πρδς έσπέραν της τε σσα ρεσχαιδεχάττς 
του αδτοΰ μηνδς, ϊν* έν ταύτψ χα\ δ π έ μ π τ ο ς ήμΐν 
χαιρδς, ώς έν ήμερα τή πέμπτη, καλ τ ο ί ς έπ \ τέλι: 
τού αΙώνος, τήν τού Σωτήρος γενέσβαε σφαγήν &ΐ 
τ*ύ, πρδς εσπέρα ν, σημαίνηται. 

ΠΑΛΛ. "Απας ούν, ώς έοιχε, τής θεοκνεύστου Γρβ-
φής δ σχοπδς είς τδ Χριστού βλέπει μυστήριον ; 

ΚΤΡ. Παντάπασι μέν οδν* τέλος γ ά ρ νόμο. s i 
προφητών δ Χριστός^ c Έπε \ μηδέ έατ ιν 6νο;ΐ3& 

datum bominibus, 84 inquo oporteat nos salvos Β τ ο ν Οθρανδν τδ δεδομένον έν άνθρώπχκς, Ivltd 
fieri ' · : » sic enim dixil ille Salvatoris ooslri d i -
scipolus; cojus rci probatio in proinpta est, si ad 
f a qua? sequuntur aspcxerimus: c Profecti, inquit, 
filii lsracl ex Socotb, caslrametali sunt ia Otbom, 
prope deserlum; Deus autem preibat illis, inter-
diu quidem in coluwna nubis, ut oslenderet eis 
viain ; de nocle autem in columna ignis: non defecit 
columna nubis per diem, neque columna ignis per 
uoctcm coram omni populo T 1 . » Yides ut Israelitia 
jam ex jEgypliorum regione profectis ducem se 
praesliteril Deus in columna nubis et ignis; utr in-
qoe aulem Cbristus repra?sentabatur. 

PALL. Quo tandem modo? 
CYR. Priioum quidem, quia columna et firma- Q 

menlum verilatis est, deinde quod nullo modo coa-
cuti ac disturbari poteit, a terra sursnm atlollens; 
nam in Cbristo desiimus quae carnis sunt sapere, 
ac per terrena voluUri mala : ac veluti sursum 
cjus ope toUimur, cum ea quae sursura sunt sapi-
pimus, et in coelo versamur : scriptum est enim: 
4 Dei fortes a terra vehementer elevati sun t T i . ι 
Dixit eliam certe Cbrislus ejusdem David voce de 
ierra et de sanclis apostolis : c Ego firmavi colom-
nas ejus 7*. · Firmati quippe sunt apostoli sancti, 
qui supra terram eminent, cum virtute ex alto, 
graiia nempe suot sancli Spiritus induti. lidem 
erant etiam columnae, eo ipso quod Cbristo con— 
fomes erant, eique sirailes per gratiaiu gancti Spi-

σωθήναι ημάς. ι # Εφη γάρ ώδε του Σωτηρος δ α4ν 
τής, χα\ γείτων ή δείξις, εί τοίς εφεξής ττροσδάΐί*-
μεν. c Έξάραντες, φησλν, οί υίολ Ισραήλ έχ ΣοχχίΑ, 
έστρατοπέδευσαν έν 'Οθώμ παρά τήν Ιρημσν* ό δ 
Θεδς ήγείτο αυτών, ημέρας μέν έν στύλω νεφέλες, 
δείξαι αύτοίς τήν δδδν, τήν δέ νύχτα έν στύλω πορότ 
ούχ έξέλιπεν δ στύλος τού πυρδς νυχτδς εναντίον 
παντδς τού λαού. ι *Ορ$ς δ πως τής των Αίγυπτίων 
γής έχπεφοιτηχότων τών έξ Ισραήλ χαθηγελτο θεές 
έν στύλω νεφέλης χαλ πυρός; έγράφετο δέ δι* άμφοιν 
6 Χριστός. 

ΠΑΛΑ. Τίνα τρόπον; 
ΚΥΡ. Πρώτον μέν, δτι στύλος χα\ έδραίωμσ της 

αληθείας έστ\ν άχατάσειστόν τε χαλ Αδραοστον πβν* 
τελώς, χαλ άνέχων τής γής ύψού. %Απ^ΧΧάγμ£&α 
γάρ έν Χριστψ τού φρονείν τά σαρχός, xal toff 
έπιγείοις έγχαλινδείσθαι χαχοίς* σίρ^ρε^αδλ ΰτκεο 
ύψού δι' αυτού, άνω φρονούντες, χα\ έν ούραν^ ΤΛ-
λιτευόμενοι. Γέγραπται γ ά ρ , δτι c Τού Θεού ά χοι-
τ α [ φ \ τής γής σφόδρα έπήρθησαν. ι Έ φ η δέ που Χρί­
στος χα\ διά φωνής τού Δαβίδ περί τε τής γής «Λ 
τών αγίων αποστόλων * c Έγώ έστερέωσα τούς στύ­
λους αυτής, ι ΈστερεώΘησαν γάρ οί τήν γήν άνέχον 
τες άγιοι μαθηταλ τήν έξ ύψους δύναμιν, τούτ1 άστι, 
τήν διά τού αγίου Πνεύματος χάριν άμφεασάμενοι. 
Στύλοι δέ ήσαν αύτο\, χατά συμμορφίαν τήν ώ ς ^ 
Χριστδν, χα\ χαθ' δμοίωσιν τήν έν χάριτι διΑ Πνεύ-

rilus. Sic igitur accipe, non alia de causa, praetcr Π ματος. Έχδέξη νδή ούν ούχ έτερου του χάριν 9 ή 4ν 
eas quas modo diximus, columnam appellatum 
esse Christum; deducebat autem interdiu quidem 

i n columna nubis, de nocte vero, inquit, i n oolum-
na ign ie , ut monstraret illis v iam n : ac noctem 
quidem appellare Scriptura consaevit tempus illud 
ante Salvatoris adventum, quo, adhuc Satana do-
minanle, i i qu i tum in lerris erant, impielatis tt 
ignorantiae tenebris tenebantur. At contra diei DO-
mine tempos i l l u d appellat, qao Salvator noster 
advenit: quo lempore sumus UJumiDaii, cum splen-
dorem i i l u m v e r e Dei cogniiioaie menle euscepi-
xnus: illumque juslitiae solem cordis oculis intue-

έφαμεν άρτίως, στύλον ήμίν ώνομάσθαι Χριστόν' 
χαθηγείτό γε μήν ίμερος μέν ούσης, έν στύλερ νεφέ­
λης , τήν δέ νύχτα, φησ\ν, έν στύλω πυρδς, δεφ ' 
αύτοίς τήν όδόν. Νύχτα μέν όνομάζειν έθος τ ή βεία 
Γραφή, τδν πρδ τής επιδημίας χαιρδν, χαθ' δν β* 
τυράννουντος τού Σατανά, χατεχράτει τών έ π \ ή ; 
γής τής άγνωσίας ό σκότος · ήμέραν δέ αύ, της τού 
Σωτήρος ημών επιδημίας τδν χρόνον, καθ* δν 
τίσμεθα, τάς τής αληθούς θεογνωσίας αύγάς αίσ-
δεξάμενοι κατά νούν, χα\ τδν τής δικαιοσύνης ήλιο» 
τοίς τής καρδίας δμμασι βλέποντες* καϊ μαρτυρήσω 
λέγων δ Παύλος περ\ τού χρόνου τού πρδ τής έπιΛ|-

·»* I I Tiin. ΠΙ, 16. 
"E*od. xui, 21 4 Ά. 

Act. ιν, 12. T l Exod. xni, 20, 21. 1% Psal. XLVI, 10. τ ι Psa!. txxiv, Α 
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μίας καλ τοΰ κατ* αυτήν • « Ή νύξ προέκοψεν, ή δε Α « u r ; quod Paulus testalur, ubi de lempore tum 
ήμερα ήγγικεν · άποθώμεθα o3v τά έργα του σκότους 
χαι ένδυσώμεθα τά όπλα τοΰ φωτδς, ώς έν ήμερα 
εύσχημόνως περιπατήσωμεν. ι Νοουμένου τοιγαροΰν 
είς νύκτα τού πάλαι καιρού, είς ήμέραν δέ αύ τού 
καβ' δν γέγονεν άνθρωπος ό Μονογενής, φαμέν δτι 
προηγειτο μέν τών έξ 'ίσραήλ έν είδει πυρδς, ώς έν 
τφ κατακρίνοντί τε και κολάζοντι νόμω (κολάσεως 
γάρ σημείον τδ πΰρ) * ημών δέ έν είδει νεφέλης, ώς έν 
τύπω τού αγίου βαπτίσματος καλ της δι' ύδατος 
σωτηρίας. "Η ούχ ύδωρ ή νεφέλη; 

quod ante advenlum, tuni quod m ipso advenlu 
fuil, loquilur: ι Nox praecessit, dies autem appro-
pioquavit: abjiciaraus ergo opera lenebrarum, et 
induamur arraa lucis, sic ut in die boneste ambu-
lemus 7 8 . »Itaque, cum tempus illud vetus in nocte 
poiiatar,85 rursusque illud alterum, quo Dei Unige-
nitus est bomo factus, in die numeretur, asserimus 
illumlsraelilis quidcra ignisspecie tanquam condem-
nante ac punieute lege (estenira igms poenae signum); 
nobis vero nubis specie tanquam in figura sancti ba-

ptUmatis, salutisque illius quam per aquam cobsequimur, se ducem praebuisse. An nubes non aqua esl? 
ΠΑΑΑ. Πώς γάρ ού; PALL. Quidni ? 
ΚΥΡ. Έκπεφοιτηκότων δέ τής Αίγυπτίων τών έξ CYR. Israelitis igilur ex jEgyptiorum regione 

Ισραήλ, άνεκαίετο πρδς οργάς δ πάλα* πλεονεκτών, Β profectis, accensus est ira vetus ille dominationis 
τούτ' έστιν δ Φαραώ, καλ διώκειν έπεχείρει. c Έζευξε usurpator, Pharao, inquam, eosque insequi molie-
γάρ ι, φησλ, c τά άρματα αυτού καλ πάντα τδν λαδν 
συναπενεγκαι μεθ' εαυτού, κα\ λαβών εξακόσια άρματα 
εκλεκτά, και πάσαν τήν ίππον τών Αίγυπτίων, καϊ 
τριστάτας έπι πάντων, * Και μεθ' Ετερα πάλιν 
c Άναβλέψαντες δέ οί νιοι Ισραήλ τοΤς όφθαλμοίς 

όρώσιν, χαί ίδού οί Αίγύπτιοι έστρατοπέδευσαν οπίσω 
αυτών, και έφοβήΟησαν σφόδρα. Άνεβόησαν δέ οί 
υίοι Ισραήλ πρδς Κύριον, και κατεφέροντο τού Μω-
σέως άναφανδδν λέγοντες· Παρά τδ μή ύπάρχειν 
μνήματα έν γή Αίγύπτψ, εξήγαγες ημάς θανατώσαι 
έν τή έρήμω; τί τούτο έποίησας ήμιν έξαγαγών 
ημάς έξ Αιγύπτου; Ού τούτο ήν τδ (δήμα δ έλαλή-

balur. t Junxii eiiim, ι inquit, ι Pharao cuiTus suos, 
et omnem populum suum assumpsit secum, ei a o 
cepit sexcentos currus electos, et omnem equi-
taturo iEgyptiorum, et daces soper omnes Τ · ; » et 
post alia rursus: c Respicientes autera filii Israel 
oculis vident, et ecce ^Egyptii castrameiati erant post 
ipsos, et timuerunt valdc. Et clamaverunt filii 
Israel ad Dominum, et insurgebant in Moysen palam 
dicentes quia nonerant sepulcra in Algypto, eduxi~ 
sii iios, ut interficeres in deserto? Cor hoc fecisti 
nobis, educens nos ex iEgypto ? Nonne iste est ser-
mo quem loquebamnr ad te in iEgypio, dicentes: 

ααμεν πρδς σε έν Αίγύπτω, λέγοντες· Πάρες ημάς ^ Recede a nobis, ut serviamus jEgyptiis? Mullo 
δχως δουλεύσωμεν Αίγυπτίοις; Κρείσσον γάρ ημάς 
δουλεύει Αίγυπττοις, ή άποθανείν i v τή άρήμω 
ταύτη. * Πρδς τά τοιάδε Μωσής· ε θαρσείτε, φησλ, 
στητέ και οράτε τήν σωτηρίαν τήν παρά τού Κυρίου 
ήν ποιήσει ήμιν σήμερον. *Ον τρόπον γάρ έωράκατε 
Αιγυπτίους σήμερον, ού προσΟήσεσθε έτι ίδείν αυτούς 
είς τδν αίώνα χρόνον. Κύριος πολεμήσει υπέρ ημών, 
καλ ύμείς σιγήσετε. Είπε δέ Κύριος πρδς Μωσήν Τί 
βοάς προς με;~λάλησον τοίς υίοίς Ισραήλ, καλ άνα-
ζευξάτωσαν και συ έπαρον τήν βάβδον σου, καϊ έκ-
τεινον τήν χείρα σου έπι τήν θάλασσαν, και ξήρανον 
αυτήν. Καλ είσελθέτωσαν οί υίοι Ισραήλ είς μέσον 
τής θαλάσσης κατά τδ ξηρόν. * Και τόν γε τής επι­
κουρίας τρόπον φανερδν έποίει Θεός- ι Εξήρε γάρ δ 

enim mdius erat servire eis, quam mori in bac 
sbtttadtoe 7 7, ι Ad haec vera Moyaes : c Bono animo 
estole, inquit; slate, et videte salulem quae a Do-
minoerit, quam faciet vobishodie, non adjicietis 
ultra videre ipsos in sxculum. Dominus pagnabit 
pro nobis, et vos tacebitis. Dixit aulem Dominus 
ad Moysen : Cur clamas ad me ? Loquere OJiis Is-
rael, et proficiscanlur; et tu eleva virgam tuam, 
et extende manum tuam ad mare, et sicca iJlud, 
et ingrediantur Olii Israel in medium maris per 
siccum Τ · . > Alqoe auxrlii modam perspicuum ie-
c i l Deus : c Sustulit se, > inquit , « angelos Do-
m i n i , qoi praecedebat castra filioram Israel, 
et profectus est retrorsum : suslulit eliam se co-

Αγγελές τού βεού δ προπορευόμενος τής παρεμβολής β lurona nubis a facie eorum, et stetit post eoe, et 
τών υίών Ισραήλ, καλ έπορεύθη έκ τών δπισθεν 
Ιξηρε δέ καλ δ στύλος τής νεφέλης άπδ προσώπου 
αυτών, καλ έστη έκ τών οπίσω αυτών * καλ είσήλθεν 
Ανά μέσον τής παρεμβολής τών Αίγυπτίων, καϊ 
Ανά μέσον παρεμβολής Ισραήλ, και έστη, *α\ 
έγένετο σκότος καλ γνόφ«ί· Εαι διήλθεν ή νύξ, και ού 
συνέμιξαν άλλήλοις δλην τήν νύκτα, ι Και ταυτί μέν 

ingressa est inter caslra jEgyptiorum et inter ca-
atra Israel, et stetit, et facta est caligo et tenebrae, 
et prateriit nox, et non commisti sunl invicem tota 
nocte". ι Alqae haec quidem geslae rei narratio 
coDtexit. Operae pretium autem existimo rarsus 
subtiliorem borum verborum sensnm inspicere, 
acrioremque mentis aciem his litteris adjicere. 

ήμίν δ τής Ιστορίας εξυφαίνει λόγος* χρήναι δέ οΤμαι πάλιν ημάς τήν τών νοημάτων άκρίβειαν (4) ίδείν 
λεπτδν ένιέντες τοίς γεγραμμένοις τδν νούν. 

ΠΑΑΑ. Πάνυ μέν ούν. 
Κ Υ Ρ . Έξαίρουσι τοιγαροΰν οί έξ Ισραήλ είς τήν 

άγίαν σπεύδοντες γήν, ώς έν στύλω πυρδς καλ νεφέ­
λης προβιβάζοντός τε και ηγουμένου Θεού. Ού γάρ 
έατιν,ούκ ίστιν εί*τήν άνωτε κα\ άγίαν άφικνείσθαι 

PALL. Ila prorsus censeo. 
CYR. Proficiscantar igitor filii Israel ad terram 

sanctam properantes, 80 tanquam in -columm 
ignis ac nubis Deo pneeuute atque ducente; neque 
eaim allo modo licet ad saperaair Hlam sanclam 

T e Rom. x i l i , 12, i 3 . f * Exod. xnr, 6 seqq. 
(1) Sic cod. Yalic. Cod. Sirleti, καρδίαν. 

' Τ Ibid, . 10-12. " Ibid., 13-16. T f lbid. , 19, 20 
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qpe civilalem pervenire, nisi Cbmlo duce, qui ea-
lulis iter perspicuum reddat; in eos Umen qui id 
facere sialaerunt, fremunt dentibos hostes, qui in 
hoc mundo Tersanlur; lex contra ad forliler auden-
dom bortatar, alque confirmat meto perculsos, ac 
iore ot adversariorum cobors cadat, manifeste ad-
modum declarat: nam ex quo J£gyptii e medio sub-
lati sant, hoc procul dabio significalar; eos au-
tcm qui imminenle malo terrebantur, tanquam in 
figura rursus sancti baplismatis salvos fecit Deus. 
t Loquere enim,» ait, < filiisIsrael,etproflciscantur: 
et lu tolle virgam tuam, et extende manom taam 
super mare, et sicca i l l u d ; et ingrediantur filii Is-
rael in mediam maris , e . » Quid? nonne divinus 
ilie Paulas de filiis Israel scribit, omnes in Moysen 
baptizatos fuisse in nube et in m a r i 1 1 ? 

PALL. Fateor. 
CYR. Opus igitur esl, qui sequi Cbristum cupiunt, 

el ad supernam illara civilatem properaot, eos non 
in lege consistere neque mandatis quae per Moysen 
data sunt firmiler inbserere, et in umbris, flguris-
que versari; sed proficisci, et alio transire, ad 
sanctum nempe baptisraa : id enim fecere i l l i ho-
mines qui olim ex Dei praecepto per undas medias 
ingressi sunt, et, ut Paulue ait, in mari bapiiza-
bantur; tum enim denique ipsam DeiVjt bomiDum 
mediatorem Chrislura Jesum adjutorem babebunt. 
Yerbum enim cum esset Deus, caro factum esl; qai 
idem alia quoque ralione medialor est, gubernandi 
nempe raiione, ut qui medius incedere soleat inter 
cultores suos et eorum insectatores, nec congredi 
eoe inter se permittat.Jet bosles ab iacursione probi-
beat. < Sustulit enim se, ι inquit, « angelus Dei, el 

. columoa nubis, et ingressa est inter castra Israel: el 
oen commisti sunt inter se loia nocte·· . t l n an-
gelo autem denuo, alque in columna nubis Chri-
stus eignificatur; vocatur enim nomenejus, < ma-
gni consilii Angelus **.» 

PALL. Ergo, dum Cbrislus est medius iulerjec-
tus, non conseremus manus cum iis qui oppugnare 
iios cupiunt. 

CYR. Ita res est; recle inielligis. Illud tamen 
dicara, 8 7 neque a mea sentenlia, ut opinor, is 
aberrabil qui dixerit, nos, si superati a voluptuosa 
iBundanaque vila discedere decreverimus, ac sequi 
qtiam maximo sludio Dei legee constituerimus, 
nondum tamen fuerimus sancti baplismatU gra-
tiam consecuti, nequequam salis fories aut paratos 
cerlc ad molestias iolecandas fore, ei subeundos 
pro Yirtute labores, atque ad belloruin pericola 
perferenda. Quemadmodum eniro lenerae arbuscu-
lae vebemenlissiraos solis radios ferre recnsaiit, ne-
queparum laedanUir si venlorain violenliore impetu 
qualiantur, ideoque prorsus opus habenl nonnullis 
ex arte adjumcnlis, alque muniraento |quo circura-
tcgantar : sic, opinor, ctiara hominis anima quae 

••.Exod. xiv,15-16. ·· I Cor. x , 2 . . ·· Exod. xiv, 

πόλιν, μή ούχλ καθηγου μενού Χριστού, χα\ εναργή 
καθιστάντος τήν της σωτηρίας δδόν. Τοίς γε pty 
τούτο Αρ$ν ήρημένοις, έπιτρίζουσι μέν τους οδόντας 
ol χατά τόνδε τδν κόσμον έχθρο\ , παραθήγει γε μήν 
είς εύτολμίαν δ νόμος χα\ παρχθαρσύνει ττεφοβημέ-
νους · χα\ δτι πεσείται τών εναντίων τδ στίφος, ευ 
μάλα καταδηλοί · τδ γάρ έχ ποδών γενέσθαι τους Αι­
γυπτίου; τουτί που πάντως ήμίν ύπαινίττεται · τους 
δέ έν φόβοις δντας του παθεϊν, ώς έν τύπφ πάλιν του 
αγίου βαπτίσματος διέσωζε Θεός. c Αάλησον γάρ,» 
φησ\, ι τοίς υίοίς Ισραήλ, χαλ άναζευξάτωσαν* χαί 
συ Iπαρόν τήν ^άβδον σου, χα\ έχτεινον τήν χείρα 
σου έπι τήν Θάλασσαν, χα\ ξήρανον αυτήν · χα\ είσ-
ελθέτωσαν οί υΙοΙ Ισραήλ είς μέσον τής θαλάσ­
σης, ι *Η ούχ δ θεσπέσιος γράφει Παύλος πε(Α 
τών υίών Ισραήλ, δτι πάντες είς τδν Μωσή έβα· 
πτίσθησαν έν τή νεφέλη καλ εν τή θαλασσή; 

ΠΑΑΑ. Σύμφημι. 
ΚΥΡ. Χρή τοιγαρούν τούς ΑχολουθεΤν έθέλοντα; 

τψ Χριστψ, χαλ πρδς τήν άνω σπεύδοντας πόλιν, 
ένιζήσαι τψ νόμψ , μηδέ ταίς διά Μωσέως έντολαί; 
άμεταστάτως έγκαταυλίζεσθαι, χαι σχιαίς χα\ τύποι; 
έμφιλοχωρείν* άναζευγνύναι δέ μάλλον χαί μεταχω-
ρείν έτέρωσε, τοϋτ' έστιν, έπι τδ άγιον βάπτισμα. 
Τούτο γάρ έδρων οί πάλαι χατά πρόσταξιν θεού δια 
μέσων Ιόντες χυμάτων, χαλ ώς 6 Παύλος φησιν, έν 
θαλασσή βαπτιζόμενοι * τότε γάρ δή , τότε χαλ αύτδν 
έξουσιν άρωγδντδν Θεού τε και ανθρώπων μεαίτην, 
Χριστδν Ίησούν. θεδς γάρ ών ό Αό^ος, γέγονε oaoV 
κα\ καθ' Ετερον δέ τρόπον, μεσίτην οίκονομικω; 
διά μέσου χωρείν είωθότα τών τε σεβόμενων αύτδν 
καλ τών διωκόντων αύτούς,κα\ συμμίσγειν ούκ έώντα, 
τάς τε τών εναντίων εφόδους άποκωλύοντα· c Έξήρι 
γάρ, ι φησιν, ι ό άγγελος τού θεού, καλ ό στύλος τ$; 
νεφέλης , και είσήλθεν άνά μέσον τής παρεμβολή 
τών Αίγυπτίων, και άνά μέσον τής παρεμβολής Ισ­
ραήλ, χαλ ού συνέμιξαν άλλήλοις δλην τήν νύκτα. » 
'Ος έν άγγέλψ δέ πάλιν και ώς έν στύλψ νεφέλης ό 
Χριστδς σημαίνεται. Καλείται γάρ τ δ δνομα αύτοΟ, 
c μεγάλης βουλής Άγγελος. * 

ΠΑΑΑ. Μεσολαβούντος άρα Χριστού, τοίς πολεμείν 
έθέλουσιν ού συμμίξομεν ; 

ΚΥΡΛΩδε μέν έχειτδ χρήμα- νοείς γάρ ορθώς. Πλήν 
έκείνό φημι, κα\ ούκ άπδ σκοπού, χαθάπερ έγψμαι, 
τδ δοκούν οίχήσεται · άρτι μέν γάρ τής φιλήδονου τε 
και έγχοσμίου ζωής άποφοιτάν ήρημένοι, έπεσθαί τε 
δεϊν δτι μάλιστα δλεσπουδαχότες τοίς τού θεού νόμοις, 
ούπω γε μήν τήν διά τοΰ αγίου βαπτίσματος κατα-
πλουτήσαντες χάριν, ού λίαν έσμέν εύσθενείς, ήγουν 
επιτήδειοι πρδς τδ χρήναι τληπαθείν, καλ άνασχέσθαι 
πόνων τών υπέρ αρετής, και πολέμων πείραν δυ­
νασθαι διενεγκεΐν. "Ώσπερ δέ τά άρτιθαλή τών φυτών, 
τής ακμαιότατης μέν τοΰ ηλίου βολής παραιτείται 
τδ βλάδος, άδικοίντο δ* άν ού μετρίως, εί πνευμάτων 
έμβολαίς άγριωτέραις διακραδαίνοιντο, δεί δέ δή 
πάντως αύτοίς τών έκ τέχνης έπικουρημάτων, κα\ 
τής έν κύκλω περιβολής · κατά τδν αύτδν, οΐμαι, του-
20 , 2 1 . Isai. ιχ, 6 
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τονλ τρόπον χαλ ή του Ανθρώπου ψυχή, άρτι τής Ix Α nuper e servitute vittorum eroersent, ad meliorem-
-παθών δουλείας έκτρέχουσα, xa\ προς τα ά μείνω μεθ-
ορμιζομένη , καλ τψ θείψ χαταχολουΟεΤν έθέλουσα 
νόμψ, τρυφερδνους τ ί έστι χα\ εύαφεστέρα, χαί Ανα· 
σοβοίτο ευκόλως, άνόπιν Ιδρώτα τεθεαμένη καλ πο­
λέμου νόμον, άσπαστδν δε ήγήσεται τδ έν οίς ήν ποτε 
διαγενέσθαι πάλιν. Καλ γούν οί έξ Ισραήλ τήν τών 
Αίγυπτίων τεθεαμένοι παρασχευήν, χαλ πρδς μόνην 
τον πολέμου τήν 6έαν Απειρηχότες, έπεφύοντο λέγον­
τες τψ θεσπεσίψ Μωσή* c Ού τούτο (5ήμα ήν δ έλα-
λήααμεν έν Αίγύπτψ πρδς σέ λέγοντες, Πάρες ημάς, 
δπως δουλεύσωμεν τοίς Αίγυπτίοις; κρείσσον γάρ 
ημάς δουλεύειν Αίγυπτίοις, ή άποθανείν έν τή έρήμψ 
ταύτη. ι Ούχούν αδρανής είς μάχην, χα\ πρδς δου-

qae frugem evaserit, ac Dei legem sequi volueril, 
delicata adbuc et mollior cum sit, ubi sudorem v i -
derit laboremque pugna», meta perterrila, facile 
terga vertet, optabileque ducet ea repelere in qui-
bus antea versabator. IUqae Israelitae, cum iEgy-
ptiorum apparatum vidissent, atque ad pugnae con-
spectum duntaxat animos abjecissent, insurgebant, 
dicentes Moysi : « Nonne boc eral verftim quod 
locuti sumus ad te in jEgypto, dicentes: Dimitte nos 
ut serviamus jEgyptiis? melius enim erat nos ser-
vire iEgyptiis, quam mori in deserto b o c " . t Ira-
bellis ergo ad pagnam atqoe ad meluendum procli-
vis , et ejusroodi qaae admodum facile deterreri 

λείαν ετοιμότατη, χαλ εύχαταπτόητος χομιδή πρδ possit, anima bominis esl ante sacrum baplisma: 
- ^ r . Μ,^Ϊ O t χ z . . o ~ ' „ . . . l - ^ x . . 1 * l ** ~ . : Λ . - . ^ - · . · ·ιι τοΰ Αγίου βαπτίσματος ή τοΰ άνθρωπου ψυχή * εί δέ 
δή τυχούσα τής χάριτος τήν έξ ύψους δύναμιν άμφια* 
σαιτο , εύαΟενέστατα μέν άντεγχομιεί τοίς διώχειν 
έδέλουσι, χαί διαμαχείται γενναίως, £$στα δ' άν δια-
χρονσαιτο τάς τών πολεμίων επαναστάσεις, στρατη-
γούντός τε χαλ προασπίζοντος Χριστού. Περιεσόμεθα 
γάρ ούχ έτέρως ή χατά τούτον αύτδν τδν τρόπον. 

ΠΑΛΑ. Σκόπει δή ούν διά ποίων ήμίν χαλ τούτο 
παραστηθείς παραδειγμάτων* απορήσεις γάρ ούτι 
που. 

Κ Γ Ρ . Αιά πλείστων μέν ούν δ σων χαταδείξαι (5$ον, 
πλήν άπδ γε πρώτου τού γείτονος, χα\ έξ ών αύτδς 
γέγραφιν δ Μωσής * οί γάρ πρδς μόνην άπειρηχότες 
τ$τν Αίγυπτίων τήν θέαν, επειδή τήν Έρυθράν δι 

at, si jam facla ejus graliae compos, illam ex alto 
virtutem iodaia fuerit, turo vero forlissime obsi-
stet persequi cupientibus, ac stretiue pugnabit; fa-
cUlime quoque impetum bostium retundet, Christo 
tum duce, tom propugnatore. Neque enim aliter 
quam bac una ratione soperioreserimus. 

PALL. Yide igitur qoibus boc etiam exemplis 
confirmaturus sis ; neque enim eorura copiam tibi 
defuturam pulo. 

CYR. Quamplurimis id quidem exemplis demon-
slrare perfacile est; verumtamen, primum illud 
erit, quod et proxtmum est, et ipse Moyses lilteris 
mandavit: qui enim solo aspcclu Algyptiorum de-

έβησαν θάλασσαν, χαλ τδν τού αγίου βαπτίσματος £ sponderant aukaos, postea quam Rubrum mare 
Ιπλήρουν τύπον (έβαπτίσθησαν γάρ, φησ\ν, είς Μω­
σέα , χαθάπερ χαλ δ σοφδς γράφει Παύλος, έν τή 
νεφέλη χαλ έν τή θαλασσή), μάχιμοί τε ήδη καλ δεινο\ 
πρδς άντίστασιν άνεδείκνυντο τοίς έχθροίς, πλήν διά 
Χριστού. Γέγραπται δέ ούτως· ι ΤΗλθε δέ 'Αμαλήκ 
παλ έπολέμει Ισραήλ έν Ταφδίν. Είπε, δέ Μωσής 
τ ψ Τησού · Έπίλεξαι σεαυτψ άνδρας δυνατούς, κα\ 
έξελθών παράταξαι τψ 'Αμαλήκ αύριον* κα\ ίδού 
έ γ ώ έστηκα έπ\ τής κορυφής τοΰ βουνού, κα\ ή 0ά-
69ος τού θεού έν τή χειρί μου. Κα\ έποίησεν Ιησούς, 
χαθάπερ αύτψ είπε Μωσής, καϊ έξελθών παρετάξατο 
τ φ 'Αμαλήκ * χαλ Μωσής, καλ Ααρών, χαλ "Ορ άν-
έβησαν έπλ τήν χορυφήν τοΰ βουνοΰ.Κα\ έγίνετο, δταν 
επήρε Μωσής τάς χείρας κατίσχυεν Ισραήλ, δταν δέ 

trajecerunt, ac sancti baptismatis flguram expleve-
runt (baptizati namque sunt in Moysen, ut sapien-
ussimescribil Paulus", In £ g n u ^ e e l Ϊ Λ mari), 
forles jam ac strenuos se ad resistenduin hostibus 
praebuerunl; non tamen sine Gbristo. Sic enim 
scriptom est: «Venit autem Amalec, et oppugnabat 
Israel in Rapbidim. Dixit aittem Moyses Josue: El i -
ge tibi viros potentes, et egressus congredere cum 
Amalec cras; et ecce ego stabo in vertice collis, et 
virga Dei in manu mea. Et fecit Josue, sicut dixit 
ei Moyses, et exiens congressns est cum Amalec: 
et Moyses et Aaron et Hur ascenderunt in verticem. 
collis. Et factum est, quando elevabat Moyees ma-
nus, praevalebat Israel; quando autem remittebai 

ιεαάτριε τάς χείρας, κατίσχυεν 'Αμαλήκ. ΑΙ δέ χείρες D manus, pravalebat Amalec. Manus autem Moysi 
Μωσή βαρείαι, καϊ λαδόντες λίθον έπέθηκαν ύπ' αύτδν, 
παλέκάθητοέπ' αυτού, και Ααρών, και Έρέστήριζον 
τάς χείρας αυτού, εντεύθεν ε ί ς , χαλ εντεύθεν είς · 
καλ έγίνοντο αί χείρες Μωσή έστηριγμέναι έως δυ-
σμών ηλίου * χαλ έτρέψατο Ιησούς τδν 'Αμαλήκ, 
καλ πάντα τδν λαδν αυτού έν φόνψ μαχαίρας. Είπε 
δέ Κύριος πρδς Μωσήν * Κατάγραψον τούτο είς μνη-
μόσυνον έν βιδλίψ, καλ δδς είς τά ώτα Ιησού , δτι 
αλοιφή εξαλείψω τδ μνημόσυνον 'Αμαλήκ έκ τής ύπδ 
τδν ούρανόν. Καλ ψκοδόμησε Μωσής θυσιαστήριον 
τψ Κυρίψ, καλ έπωνόμασε τδ δνομα αυτού, Κύριος 
καταφυγή μου, δτι έν χειρ\ κρυφαία πολεμεί Κύριος 
έπλ 'Αμαλήκ Απδ γενεών είς γενεάς. » 

" Exod. xiv, 12. « I Cor. x, 2. »· Exod. χνιι, 8-16 

graves erant: el acciplentes lapidem, supposuerunl 
sub eo, et sedit super eum, et Aaron et Hur sus-
tcntabant raanus ejas, binc unns, et binc alter: et 
fuerunt manus Moysi sustentatae usque ad occasum 
solis: ct fugavit Josue Atnalcc et omnem populum 
ejus in occisione gladii. Dixit autem Dominas ad 
Moysen : Scribe boc ad memoriam in libro, et da-
bis in aures Josue ; qaoniam deletione delebo me-
moriam Amalec de sub coelo. Et aedtficavit Moyses 
altare Domino, et voeavil nomea ejus, Domiuue 
refugiura meum ; quoniara in manu occulla pugnat 
Domiaus contra Amalec a generationibus in genc-
rationcs". » 
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PALL. Et quisnaro esl bujus scriplura sensue? Α ΠΑΑΑ. Κα\ τίς Αν γένοιτο τών γ ε γ ρ · * ^ ^ · . t 
ncquc enim satis intelligo. 

CYR. Atqui, ut opinor, nihil difficile est inspice-
re*Toleniibus; nam si cogiiet quispiam praceptom 
csse a Moyse Josue, quid aliud euspicari poterit, 
quara illud omnino, quod, com Yerbum esset Det», 
factum esl sub lege, quod ad humanitatis babitaia 
perlinet, ac subditum quodam modo Moysi manda-
lls; idque plnribus modis, nunc circumcisionem 
perferens eam qu* est secundura carnem, iranc 
didracbma solvens; praelerea cum iis qui sub lege 
erant, taaquam aub lege csset, se annumerans, et 
apertissime dicens : c Non veni solvere legera, sed 
adimplere". ι Yerum, etsi faclum est sub lege 
propter bumanam naturam, tamen lum quoque 

νους; συνίημι γάρ ού σφόδρα. 
ΚΥΡ. Κα\ μήν, ώς έγφμαι, χαλεπδν τ&ζ 

έθέλουσιν ίδείν · προσταττδμενον γάρ ύπδ 31«*?ένς 
έννοήσας Ίησούν, τ ί άν έτερον ύποτοπήσσα τ~ζ Α», 
ή έκείνό που πάντως, δτ: Θεδς ών δ Αδγος» Τ^Τ5"** 
ύπδ νόμον, χατά γε τδ τής άνθρωπότητος σχήμχ, χα= 
ύπετάχθη τρόπον τινά ταΐς διά Μωσέως έντϋαΞς 
χατά διαφόρους τρόπους , ώδε μέν υπομένω»* 
χατά σάρχα περιτομήν, ώδε δέ τά δίδραχμα τιλ 
χα\ τοΤς ύπδ νόμον ώς ύπδ νόμον σνγχαδιατα^Γΐβ^ 
λέγων τε σαφώς * c Ούχ ήλβον χαταλύσαι τδν νόμν», 
άλλα πληρώσαι. ι Άλλ* εί χαί γέγονεν ύπδ νόρω Αχ 
τδ άνθρώπινον, άλλ* f tv χαλ ούτω Θεός , Ζωτ^β π 
χα\ Λυτρωτής παντδς τού λαού. Έπιλεξαριενος 

Deas eral, saJvatorque ac redemptor universi po- ^ έχ παντδς τού λαού Ισραήλ, χαλ έχ παντδς Ιδνας 
puli. Naro cum ex univorso populo Israel, et ex 
omni gente viros potcntes elegisset, sanctos, in -
quam, apostolos, et eos qui per fldem vocali sunt, 
8 9 quibus recte dici possit : ι Yos autem genus 
eleclum, regale sacerdolium, gen* sancta, populue 
acquisitionis t T, » una cum his congressus esl cum 
bujus mundi principe ; de quo ait omiiium Domi-
niis ille ipse qui omnia vincit : « Nunc judicium 
est saBCuli bujus, nunc princeps raundi bujus cjicie-
tur foras w . > Donat etiam corona divinus vir Joan-
nes prseclaro illo suo suffragio eos qui cum ipso et 
per ipsum vicerant, c Scribo, » inquiens, « vobie, 
juvenes, qiod fortes estis, et vicisiis mal ignt iDi".» 
Annon verum est quod dico ? 

PALL. Maxime vero. , 

άνδρας δυνατούς, φημ\ δέ δή πάλιν τους αγίους άτ»-
στόλους χα\ τούς διά πίστεως κεκλη μένους, οίς έ» 
λέγοιτο καλώς* ε ΎμεΙς δέ γένος έχλεχτδν, βαα&ειοι 
ίεράτευμα, έθνος Αγιον, λαδς είς περιποίηση, ι 
Παρετάξατο συν αύτοίς τ φ άρχοντι τού αίώνος τούτου * 
περί ού φησιν ό πάντων δεσπότης, αύτδς ft πάντε 
νικών · ε Νύν χρίσις έστ\ τού αίώνός τούτου, νύν 4 
άρχων τού αίώνος τούτου έκβληθήσεται έξω. · Στέ­
φανοι δέ ψήφω λαμπρή χαι τούς συν αύτψ τε χα\ δΓ 
αυτού νικήσαντος δ θεσπέσιος Ιωάννης* c Γράφω 
ύμίν, ι φησλ, ι νεανίσκοι, δτι ισχυροί έστε, χαλ vsvt-
κήκατε τδν Πονηρόν. ι "Ή ούχ αληθές δ φημι; 

CYR. Crastino aulem die cum boste congredien-
dum esse dixit Moyses t 0: neque enim ejus tempo-
ribus Gbristi preclara gesta contigerunt, sed tera-
pore consequenli ac proximo, id cst, post Moysen, 
atque post legem perfecta sunt. Tum in collem 
quemdam, ac verticera tumuli cujuedaro ascendit 
Moyses, ut inde pugnam alque ipsius Josue in pu-
gnando felicia gesta spectaret. Attol l i l enim modice 
illa quoque legis disciplina, usque eo ut possimus 
tanquam erainus imperatorias ChrUli actiones as-
picere. Deinde, altollente manus Moyse, feriior erat 
Israel;remiuente,languebatet invalescebat Amalec: 
neque enim a diabolo,neque a quovis alioboste quara-
vis expugnandi cupidissimo vinci ullo modo potesl 
non modo universus Israel, sed quicunque Christo D Ισραήλ, Αλλ% β™ tf,v πρδς Χριστδν τ ε τ ι μ ή 

ΠΑΛΛ. Κα\ μάλα. 
ΚΥΡ. KaV είς αύριον μεν τήν παράτβξιν έπιτσ· 

λείσθαι δείν έφη Μωσής · ού γάρ έν χρόνψ 
αύτδν τά Χριστού πέφηνε κατορθώματα * πΙποακτοΛ 
δέ μάλλον έν τψ έξης κα\ γείτονι, τούτ' l « t , κατά 
Μωσέα κα\ νόμον. Είτα πρός τινα βουνδν καλ έπλ 
κορυφήν άνεισι γηλόφου Μο>σής, ώς Αν δύναιτο κατ-
αθρείν τήν μάχην καλ τά έν αυτή τού πάντων Ιησού 
κατορθώματα. Αναβιβάζει γάρ συ μμέτρως χαλ ή 
κατά νόμον μυσταγωγία πρδς τδ οίονελ μακρόθεν 
δυνασθαι καθορ^ν τά Χριστού στρατηγήματα. Καϊ 
άνατείνοντος μέν Μωσίως τάς χείρας, κατίσχυεν 
Ισραήλ· χαθιέντοςδέ, ήσθέν«ι,κα\ κατίσχυεΆμαλήχ· 
άνάλωτος γάρ αύτψ τ« τψ δ ιαβόλψ κα\ παντλ γέγσ*τ>· 
έχθρψ, κα\ καταδύουν έΟ^λοντι πικρώς, ούχ\ δ ή πν-

confonnes esse praeclarum duxerunt, ejus oppro-
brium, id est, crucem illius venerandam perCerendo: 
manusenim in aerem extenlae crucis epeciem nonob-
scure describuat. Caelerum, quicunque non acce-
pernnl crucem, i i , quod hoc aaxilialore carerent, 
bostium incursionibus paluerunl. Quod ilaque ma-
nus extendit Moyses, crucis speciem ostendens, el 
Amalec debilitatus cadit, ea res, ut opinor, eos 
proreus eignificat qui per illam crucem veneran-
dam Satanam vincunt, et adversus bostes invale-
scunt. At cum eumdero manus remittentem aspexe-
rimus, atquc Amalec rursus invalescentem, cos co-

M Mauh. v, 47. · 7 I Pelr. n, 9. M Joan. xn, 

κασι συμμορφίαν, ί ιλ t*»v φορίται τδν όνειδιαμο* 
αυτού, τούτ' έστι, thv tijiu.v ηταυρόν* χείρες Τάρ 
άποτάδηνείς άέραδεικνύ|ΐβνα\, τ6 τού σταυρού σχήμι 
γράφουσ.ν έναργώς. Ό σ ο ι μ ή ν ού προσήκαντο τ^* 
σταυρδν, εύκατάδρομοι γεγόνασι τοϊς έχθροίς, ούι 
έχοντες τδν έπαρωγόν. "Οταν ούν ήμίν έκτείντ} τά; 
χείρας Μωσής, τδ τού σταυρού σχήμα δεικνύων, 
πίπτει δέ άτονήσας δ 'Αμαλήκ, σημαίνει που πάν 
τως τδ σχήμα ήμίν τούς διά τού τιμίου σταυρού νι­
κώντας τδν Σατανάν, κα\ κατισχύοντας τών έχθρων 
"Οταν δέ καθιέντα τάς χείρας βλέπωμεν, είτα κατ 
ισχύοντα τδν Άμαλήχ, τούς ύπδ τψ διαβόλψ γεγενη 

51. Μ I ioan. ιι, 14. ·· Exod. χνιι, 9, 10. 
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μ έ ν ο υ ς χαί νενικημένους έννοήσομεν, διά τδ μή δεϊν Α gitabimus qui, quod crucem accipere noluissent, * 
ΑβάΧαιν προσήκασθαι τδν σταυρδν, οίς χα\ δ Χρίστος 
αεροαοφώνει λέγων' c Αμήν, αμήν λέγω ύμίν, έάν 
μ*ι ττιατεύσητε, δτι έγώ είμι, έν ταϊς άμαρτίαις υμών 
Αποβανβϊσθε. » Χρε ίας δέ είναί φησι τάς χείρας 
Μο*?£ως , χαλ μδλις έπαιρομένας, δχνηρώς τε λίαν 
αχτ&ενομένας, είς τδ καταδείξα* δεϊν τδ τού σταυρού 
τ ί μ ι ο ν σχήμα, εκείνο οΐμαί που δηλών αίνιγματωδώς, 
£>ς ο ύ λίαν έτοιμος ήν ε Ες τδ παραδέχεσθαι τήν 
τεέστιν δ Ισραήλ, δυσοχνδτατά τε καϊ μόλις ερχόμε­
ν ο ς είς τδ Οέλειν άναλαβεϊν τδν όνειδισμδν τού Χρι­
στού * σχάνδαλον γάρ Ίουδαίοις διά τοι τούτο χαλώς 
ονομάζει τδν σταυρδν χα\ ό θεσπέσιος Παύλος· ε Κα\ 
λσώόντες, ι φησλ, c λίθον, ύπέθηχαν ύπ' αύτδν, χάΧ 
Αχάθητο έπ'αυτού, χα\ Ααρών χαι "Πρ έστήριζον τάς 

diabolo superati et victi sunt, quos alloquebalur 
etiam Christus, cum dicerel: c Amen, amen dico 
vobis, nisi credideritis quod ego sum, in peccatis 
vestris moriemini 9 1 . > Porro graves ait esse Moysi 
manus, aique aegre sublatas, gravateque admodum 
ad praeclaram crucis speciem ostendendam eilen-
Us, 90 illud, ut opinor, figurate significans, non 
satis paratura fuisse Israel ad fidem accipiendam, 
ac non sine eunctatione, vixque ad Chrisli oppro-
brium suscipiendum descendisse ; ob eamque cau-
sam recte beatus Paulus crucem scandalum Judaeo-
rum appellat. « Et accipientes, > inquit, c lapidem 
supposuerunt sub ipso, ei sedit super eum: Aaron 
et Hur sustentabant manus ejus, unus hinc, et al-

χείρας αυτού, εντεύθεν είς, χα\ εντεύθεν είς. ι Αίθος Β ter h i n c , f . > Lapis autem pretiosas, electus, angu-
οέ τίμιος, έχλεχτδς, ακρογωνιαίος, έντιμος ό Χριστδς, 
Αφ* $ χαλ άναπαυόμενοι (δηλοί γάρ ή χάθησις τήν 
Ανάπαυσιν) ο! επιεικέστεροι δέ χα\ εύμαθέστεροι 
τών ίξ Ισραήλ, τδ λήμμα της χάριτος τής κατ* έκ-
λογήν, άπλούσι τάς χείρας, τούτ' έστι, καταδέχονται 
τδν σταυρδν, στηρίζοντος οίονεί που και διακρατούν-
τος αυτούς καλ πρός γε τούτο Χριστού, ώς έν "Qp τε 
χαλ Ααρών σημαίνεται, νοούμενος έν ταύτψ κριτής 
παλ άρχιερεύς. # 0 ρ μέν γάρ ήν αδέκαστος κριτής * 
*Ααρών δέ άρχιερεύς, δ τδ λήμμα συνεχών, τδ κατ' 
έχλογήν χάριτος τών έξ Ισραήλ, πρδς τήν. διά πί-
σταως σωτηρία ν . Τουτλ γάρ οΐμαι δηλούν τδ διά 
φωνής Ήοαίου προφητικώς είρημένον * < Καλ εί μή 

laris, probatus", Gbristus est, super quo requie-
scentes (sessio namque requielem eignificat), qut 
ex Israei obsequeuliores ac dociliores sunt, ilJae, 
inquam, reliquiae gratiae quae secundum electionem 
est, expandunt manus, id est, crucem suscipiunt, 
Cbristo illos conftrmaote atque conlinente, qui 
per Hur atque Aaron significatur, et judex simul 
ei summus sacerdos intelligiiur, Hur siquidem j u -
dex integerrimus erat; Aaron autem sumraus sa-
cerdos. Unus igitur lanquam in utroque Cbrislos 
esl, judex et summus sacerdos, qui reliquias filio-
rum Israel factas per eleclionem gratiae, ad eam 
quae est ex Gde salutem conlinebat. Hoc enim si-

Κ ύ ρ ι ο ς Ι α δ ε ώ θ έ γ κ α τ ^ λ ι π ε ν ^ ^ Σόδομα Q gaitoari pulo verbis illis quae per Isaise voccm 
Αν εγενήθημεν, χαλ ώς Γ ό μ ο ^ α άν ώμοιώθημεν. ι 

ΙΊβπτωχοτος τοιγαρούν τού άνθεστηχότος, φημί δή τού 
'Αμαλήκ · · Κατάγραψον, > φησ\ν, f είς μνημόσυνον 
τούτο είς βιβλίον, χαλ δδς είς τά ώτα Ιησού, ι 
Έμελλε γάρ διά τής τών αγίων ευαγγελιστών συγ­
γραφής είς άτελεύτητον χαλ μακράν έκτείνεσθαι 
μνήμην τά διά Χριστού κατορθώματα. Δίδοσθαί γε 
μήν ίφη τήν συγγραφήν είς τά ώτα τού Ιησού. 
Ανάθημα γάρ ώσπερ έπαινοι* τε καλ εγκώμια τφ 
Χριστφ τά τών αγίων συγγράμματα. Πεπτωκότος 
δέ ήδη χαλ νενικημένου τού 'Αμαλήκ, Ανίστησιν ό 
Μωσής θνσιαστήριον τψ θεφ* καταγράφει δέ κα\ 
αύτφ δνομα, # Κύριος μου, καταφυγή μου. » Τύπος 
δλ &ν είη χαλ τούτο Χριστού. Κύριος γάρ ήμίν γέγονε 

prophetice dicta sunt: t Et nisi Dominus Sabaoth 
reliquisset nobis s^raen, at Sodoma fuissemus, et 
quasi Gomorrba siibiles facti essemus n . y Guni 
igitor is qui obsistebat, Amalec, inquam, cecidisset, 
c Scribe, > inquit, c boc ad memoriam in libro, et 
dabis in aures Josue i v . > Erant enim praeclara illa 
Gbrisli gesta diutarna? sempiternseque memori» 
ganctorum evangelistarum scriptis commendanda. 
Dari quoque jussit scripta illa in aures Josue : Ulo-
rum namque sanclorum virorum monumenta, velut 
selecta dona quaedam,ac tanquam laudes et praeconia 
Ghristo dicala sunt. Profligato igilur ac viclo Ama-
lec, erigit Moyses allare Deo, iilique boc nomen 
imponit,i Dominus meus, refugium meum M . > Quod 

καλ καταφυγή * νενιχηκώς γάρ τδν άρχοντα τού αίώ- D ipsura eliam Gbristi flguram praefert. Is enim Πό­
νος τούτου, πατήσας δέ τού θανάτου τδ κράτος, κα\ 
Αναθείς έαυτδν υπέρ ημών ώσπερ άμωμον Ιερείον, 
«ίς όσμήν εύωδίας τ φ Θεφ καλ Πατρί. Τύπος ούν 
άρα Χριστού, τδ θυσιαστήριον, φ καϊ πρέπον τε καλ 
αληθές δνομα, c Κύριος μου, καταφυγή μου. ι 

ΠΑΛΑ. Σύμφημι * νοείς γάρ ορθώς. 

Κ ΓΡ. Έν χειρλ δέ κρυφά ία πολεμήσας τδν νοητδν 
'Αμαλήκ καλ νενικηκώς ό Χριστδς, κατεκράτησε 
τών εθνών, κα\ διήρπασεν αυτού τά σκεύη, καΟά 

·· Joan. vni, 24. ·· Exod. χνιι, 12. ·» I Petr. 
»Mbid.. 15. 

minus noster est factus, ac refugium, cum de-
bellarit mundi hujus principem, calcaveritque 
mortis imperium, ac seipsum obtuleril pro nobis 
ut immaculatam hostiam in odorem suavitalis Dco 
ac Patri. Fui i igitor allare illud Gbristi figura, cui 
decens ac verum nomen est, Dominus meus, ra-
fugium meum. 

PALL. Assenlior : oplime namque stniire v i -
deris. 

GYR. Bello itaque gesto adversugf)! spiritualem 
Amalec in manu occulta, eoque victo, Cbristusob-
l inui l gentes, ligatoque forti, ut ipse inquii, cjus 

ιι, 7; Isai. xxvm, 16. u Isai. i , 9. M Exod. xvu, 14. 
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vasa diripuil · 7 . Gregem enim, qui olim sub ttlias Α φησιν αύτδς, χαταδήσας τδν Ισχυρδν. Τήν γάρ ύτ: 
ditione fueral, gentiles, inquam, cum veteribus gre* 
gibus conjunxit, ideoque dicebat : ι Et alias oves 
habeo, quae non sunt ex hoc o v i l i : el illas opor-
tet me adducere, et vocem meam aadient, et flet 
unum ovile, unus paslor · · . > Christus aulem pax 
nostra est, juxla Scripturas, qui fecit otraque 
unum, et mcdium parietcm macerix soWit, et 
inimicilias in carne sua, legem raandalorum in 
decretis evacuavil", atque in unum novum ho-
minem. tum eos qui ex circumcisione, tum qui 
extra legem erant, conciliavil. Jam vero conside-
res iterum velim magnum hoc >yster ium, quasi in 
umbra et xnigmate, quod iis quse modo a oobis 
dicta sunt, illico adjunctum esl. ι Audivit enim, > 

έχείνω πράττουσαν άγέλην ποτέ, φημλ δή τούς έξ 
εθνών, τοίς άρχαιοτέροις συνήψε ποιμνίοις* τοιγάρ­
τοι χα\ Ιφασχε- < ΚαΛ Αλλα πρόβατα Ι χ ω , α «δι 
Ιστιν έκ τής αυλής ταύτης, κάκείνά με δεί άγαγι&, 
κα\ τής φωνής μου άκούσουσι· κχ\ γενήσεται μία 
ποίμνη, εϊς ποιμήν. ι Χριστδς δέ έστεν ή είρήη 
ημών, κατ Α τάς Γραφάς, ό ποιήσας τά Αμφότερα έν, 
κα\ τδ μεσδτοιχον τοΰ φραγμού λύσας, καλ τήν έχ­
θρα ν έν τή σαρκ\ αυτού, τδν νόμον τών εντολών h 
βόγμασι καταργήσας, κα\ είς Ινα καενδν άνθρν-
πον τους τε έκ περιτομής και τους έξω νόμου συν-
ενεγκών. "Αθρει δή ούν πάλιν τούτο μέγα μυστήριβν, 
τοίς άρτίως ήμΤν είρημένοις παρεζευγμένον, ώς b 
σκι$ καλαίνίγμασιν. t Ήκουσε γάρ,» φησλν, c Ίοθδρ, 

inquil, c Jetbro sacerdos Madian socer Moysi omnia & ό ίερευςΜαδιάμ, ό γαμβρδςΜωσή, πάντα οσαέποίηα 
qusDCunqae fecit Dominus hraeli sao populo; edu-
x i t enim Dominus Israel ex iEgypto. Accepit autem 
Jetbro socer Moysi Seppboram uiorera Moysi post 
dimissionem ejus, el duos filios ejus; nomen uni 
Gersam, dicens: Advena fui in terra aliena: et no-
inen secundi Eliezer, dicens: Deus enim patris mei 
adjutor meas, et liberavit me de manu Pbarao-
nis. Et venit Jetbro socer Moysi, el fllii et uxor, 
ad Moysen in deserluin, ubi castrametatus erat in 
montem Dei. Nuntiatura est aulem Moysi a dicenti-
bus: Ecce socer tuus Jetbro venit ad te, el uxor lua 
et duo filii tui cum eo. Egrcssus est autem Moyses 
in occursum socero suo, et adoravit eum, et os~ 

Κύριος Ισραήλ τψ εαυτού λαψ · εξήγαγε γ ά ρ Κύριος 
τδν Ισραήλ έξ Αιγύπτου. "Ελαβε δέ χαλ Ίοθδρ* 
γαμβρδς Μωσέως Σεπφώραν τήν γυναίκα Μωσήμε^ 
τήν άφεσιν αυτής, καλ τούς δύο υίούς αυτής · δνοεε 
τψ έν\ Γερσάν, λ έ γ ω ν Πάροικος ήμην έν γ ή άλ)β-
τρία* κα\ τδ δνομα τού δευτέρου Έλιεζέρ, λ έγων Χ) 
γάρ Θεδς τού πατρός μου βοηθός μου, καλ έξε&ετΙ 
με έκ χειρός Φαραώ. Καλ ήλθεν Ίοθδρ δ γαμβρδς 
Μωσή, κα\ οί υίο\ κα\ ή γυνή, πρδς Μωσήν είςτήν 
έρημον, ου παρέλαβεν έπ\ τδ δρος τού Θεού.Άνηγγ^η 
δέ Μωσή λέγοντες · Ιδού ό γαμβρός σου Ίοθδρ πα­
ραγίνεται πρδς σέ, κα\ ή γυνή καλ οί δύο υίοί σου 
μετ* αυτού. Εξήλθε δέ Μωσής είς συνάντησιν τψ 

cuJatus eum, et amplexi sunt Lnviccm, el iatroduxtt ^ γαμβρψ αυτού Ίοθδρ, χαλ προσεκύνησεν αυτφ, χαί 
· ?.m» κατεφίλησεν αύτδν, jca\ ήσπάσαντο αλλήλους, χαί 

είσήγαγεν αυτούς είς τήν σκηνήν · χαλ διηγήσατο 
Μωσής τψ γαμβρψ^πάντα δσα έποίησεν δ Κύθνος τφ 
Φαραώ κα\ τοίς Αίγυπτίοις ένεκα τού Ίσρατ^καλ 
πάντα τδν μοχθον τδν γενόμενον αύτοίς έν τή δδφ» 
κα\ δτι έξείλετο αυτούς Κύριος έκ χειρδς Φαραώ, 
κα\ έκ χειρδς'τών Αίγυπτίων. Έξέστη δέ δ Ίοθδρ 
£π\ πδσι τοίς άγαθοίς οις έποίησεν αυτούς Κύριος, 
δτι έξείλετο αυτούς Κύριος έκ χειρδς Αίγυπτίων κα\ 
έκ χειρδς Φαραώ. Καϊ εΐπεν Ίοθόρ* Εύλογητδς Κύ­
ριος, δτι έξείλετο τδν λαδν αυτού έκ χειρδς τών Αίγυ­
πτίων, κα\ έκ χειρός Φαραώ. Νύν έγνων, δτι μέγας 
Κύριος παρά πάντας τούς θεούς, ένεκεν τούτου, δτι 
έπέθεντο αύτοίς. Κα\ έλαβεν Ίοθδρ γαμβρδς Μωση 

cum in tabernaculum, et narravil Moyses socero suo 
omuia quaecunque fecit Dominus Pbaraoni etjEgy-
ptiis propler Israel, et omnem laborem qui accidit 
eis in via, et quod eruit eos Dominus de manu Pba-
raonis, et de manu jEgyptiorum. Obstupuit autem 
Jethro euper omnibus bonis quae fecit eis Dominus, 
qaod eruit eos Dominus de manujEgyptiorum, et de 
mano Pharaonis. Et dixit Jetbro : Benedictus Dorai-
nus, qaoniara eruit populum suumdemanuiEgyptio-
rum, et de manu Pharaonis: nunc cognovi quod ma-
gnus Dominus 9 2 super oranes deos, propter boc 
qnod superbe egerunt eis. Et accepit Jetbro soccr 
Moysi holocausta et victimas Deo : venit autein et 
Aaron, et omnes senioreslsrael ad comedendum pa-
nem cum socero Moysi coram Deo. Et factam est post D ολοκαυτώματα κα\ θυσίας τψ Θεψ · παρεγένοντο δέ 
crastinum consedit Moyses ad judicandura populum ; 
assistebat autem omnis populus Moysi a mane usque 
ad vesperam. Vidensautem Jethroomnia quaecunque 
faciebat populo, inqui l : Quid boc lu facispopulo? cur 
to sedes solus, et omnis populus astat tibi a mane us-
que ad vesperum ? Et dicit Moyses socero suo : Quia 
venit ad me populus quaerere Judicium a Deo. Quan-
do enim fuerit eis controversia, el venerint ad me, 
judico inter singalos, el doceo illos mandata Dei el 
legem ejue. Dixil autem socer Moysi ad eum : Non 
recte facis verbum hoc; corruptione consumeris 
inlolerabili et tu, el omnis populus bic qui est te-

Άαρών κα\ πάντες οί πρεσβύτεροι Ισραήλ συμφα-
γείν άρτον μετά τού γαμβρού Μωσέως εναντίον τοί 
Θεοΰ. Κα\ έγένετο μετά τήν επαύριον, συνεχάθισι 
,Μωσής κρίνειν τδν λαόν · παρειστήκει δέ δ λαδς πάς 
Μωσή άπδ πρωΐθεν Ιως εσπέρας. Ίδών δέ Ίοθόρ 
πάντα δσα έποίησε τψ λαψ, λέγει · Τί τούτο δ σν 
ποιείς τψ λαψ; διά τί συ κάθησαι μόνος, πάς δέ λαδς 
παρέστηκέ σοι άπδ πρωί Ιως δείλης; Κα\ λέγει Μω­
σής τψ γαμβρψ · "Οτι παραγίνεται ό λαδς πρδς με 
έκζητήσαι κρίσιν παρά Θεού. "Οταν γάρ γένηται 
αύτοίς άντιλογία κα\ έλθωσι πρός με, διακρίνω έκα-
στον, χαλ συμβιβάζω αύτους τά προστάγματα τον 

" Matlh. χιιι, 29. "Joan. χ, 16. ·» Epbcs ι, 14, 15. 
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Θεού καλ τδν νόμον αυτού. Είπε δέ δ γαμβρδς Μωσή 
πρδς αυτόν * Ούχ ορθώς συ ποιείς τδ {&ήμα τούτο, 
ού δυνήογι συ ποιείν μόνο;. Νύν δέ Αχουσόν μου. χαλ 
συμβουλεύσω σοι, καλ έσται ό θεδς μετά σου. Γίνου 
Ά τερ λαψ τά πρδς τδν βεδν, χαλ ανθίσεις τούς λό­
γους αυτών πρδς τδν βεδν, χαί διαμαρτυρεί αύτοίς 
τά προστάγματα τού Θεού χαλ τδν νόμον αυτού, χαλ 
σημάνεις αύτοίς τάς οδούς, έν αίς πορεύσονται έν 
αύταΐς, χαλ τά έργα ά ποιήσουσι. Και συ σαυτψ 
σκέψαι άπδ παντδς τού λαού άνδρας, φησ\, δυνατούς, 
χαλ χρινούσι τδν λαόν. ι Και μεθ' έτερα πάλιν · 
6ρού αυτού, χαλέποίησεν δσα αύτψ είπεν.ι 

ΠΑΑΑ. Ί θ ι δή μοι πάλιν, χαλ άνά μέρος έκαστα 
διαλαδων, διασαφεί. 

ΚΥΡ. Τ Π ούκ είναι φής αλλογενή τε καλ έξ εθνών 
τδν Μαδιηναϊον; Ού γάρ που βίζι\ς τής Αβραάμ 
έξέφυ * ήν δέ καλ έτέρως Ιερουργός τε κα\ λάτρις τής 
κατ' εκείνο καιρού νενομισμένης έπΙ τής γής έθελο-
θρησκείας. Προσεκυνουν μέν γάρ, ώς πολύς έχε: 
λόγος, φοντό τε αυτοί κατά σφάς αυτούς, ύψίστω 
Θεψ καθάπερ ά μέλει καϊ Μελχισεδέκ - προσεδέχοντο 
δέ χαλ έτερους τάχα που θεούς, έναριθμούντες αύτψ 
τά εξαίρετα τών κτισμάτων, γήν τε κα\ ούρανδν, 
ήλιον καλ σελήνην, καλ τά τών άστρων επισημότερα * 
κα\ πλημμέλημα μέν άρχαίον ή έπ\ τψδε καταφθορά 
χαλ πλάνη σις, διήκει δέ κα\ είς δε Ορο κα\ παρατείνε­
ται. Φρονούσι γάρ ώδε παραληρούντες έτι τών έν τή 
^otvixt^ χαλ Παλαιστίνη τινές, οί σφάς μέν αύτους 
θεοσεβείς όνομαζουσιν, οΐμον δέ τινα θρησκείας δια-
στείχουσι μέσην, ούτε τοΐς Ιουδαίων έθεσι καθαρώς, 
ούτε τοΓς Ελλήνων προσκείμενοι, είς άμφω δέ ώσπερ 
όκι^ιπτούμενοι κα\ μεμερισμένοι. 'Ελομένοις δέ 
ποτε τοίς έξ Ισραήλ τδ ώδε φρονείν ό προφήτης 
Ηλίας έπετίμα λέγων * ι "Εως πότε χωλανείτε έπ* 
άμφοτέραις ταίς ίγνύαις; ή Βάαλ, Βάαλ, ή τψ Θεψ, 
Θεερ·> ΊΗν ούν άρα καλ Ίοθδρ τοιουτονί τινα, κατά τδ 
είχδς, θρησκείας διέπων τρόπον. "Ος έπείπερ έγνω 
τά ^ιαρά Θεοΰ γεγονότα πρδς σωτηρίαν τών έξ 
Ισραήλ, σεπτοίς κα\ άξιαγάστοις διηγήμασι κατα-
κηλούμένος, πανοικί τε κα\ παγγενε\ πρδς τδν ίερδν 
άτ/ίχνείται Μωσέα* δς έπείπερ είδεν, ασμένως είσ-
εδάξατό τε χαλ είσχεκόμικεν είς Ιδίαν σκηνήν. Α φ ­
ηγείται δέ Ακριβέστερον τά διά της θείας ισχύος εύ 
(ΐάλα κατορθώματα. Καϊ τά παντδς επέχει να λόγου 
τερατουργήματα/ Καλείται γάρ είς μετάγνωσιν τήν 
ώ ς πρδς Θεδν ή τών πλανωμένων πληθύς, φημί δή 
τά έθνη, έν πρώτοις μέν έκ παρακουσμάτων ών άν 
τις ποιοίτο περλ Θεού, εΐθ* ούτως αυτά δι9 εαυτών 
πρδς τδν θείον ώσπερ αύτομολοΰντα νόμον, τούτ' 
έστι, τήν διά γράμματος ίεροΰ κατήχησιν. "Ωστε χαί 
είς τήν πρώτην είστρέχει σκηνήν. Είσαγωγικδς γάρ 
δ νόμος* είτα τοίς άρχαιοτέροις διηγήμασιν άνα πε­
πεισμένα, μεταχωρεί καλ είς τδ φρονείν έλέσθαι λοι­
πδν, δτι δή Θεδς εΤς τέ έστι κα\ μόνος, κα\ μήν κα\ 
είς τδ χρήναι καρποφορείν αύτψ. Τήν γάρ τοι Μω -
σέως διήγησιν άκηκοώς ό Μαδιηναίος,/Νύν έγνων, > 
φησΙν, δτι μέγας Κύριος παρά πάντας τούς θεούς * 

ΓΙΙ ΕΤ YERITATE. LIB. ΠΙ. 2SS 

cum r grave tibi verbuin hoc, non potens lu facere 
solus. Nunc igiluraudi me, et consilium tibidabo ; 
Esto tu populo in iis, quae ad Deom, et referes 
sermones eorum ad Deum, et testificare eis praece-
pta Dei et legem ejus, et ostendes eis vias in qui-
bos ambalent in ipsis, et opera quae facient. Et tu 
tibi provideab omai populo viros, inquit,potentes, 
et judicabunt populum ·. > Et quibusdam inlerjcctis, 
iterum : c Audivit aulem, » inquit, c Moyses vocem 
soceri sui, et fecit quaecuoque dixeral ipsi f . > 
"Ηκουσε δέ, ι φησ\, « Μωσής τής φωνής τοΰ γαμ-

PALL. Perge igitur mibi rursus, et singulis 
seorsim distributis per partes explica. 

CYR. Nonne exterum esse fateris, el ex gentibus 
bominem Madianitam ? Neque enim est ex Abrabam 
stirpe progenitus : erat etiam alioqui religionis 
ejus quae pcr orbem terraruin erat eo tempore 
pervulgata, sacerdos et cultor. Yenerabantur enim, 
ut est raultorum sermone celebratum, et ipsi per 
se putabant, Deum altissimum, ut etiam profecto 
Melchisedecb; alios qboque deos recipiebant, ct 
in deoruro nuraerum una cum illo referebant exi-
mias creaturas, terram dico et coelum, solem et 
lunam, et aslra insigniora; atque ejusmodi bac in 
re labes et error vetus quidem vitium fuit, sed 
quod usque ad nosira tempora pcrvenerit, atque 
pervaserit. Sic enim adbuc quidam in Pboenice et 
Palaestina desipientes sentiunt, qui, cum se ipsi 
religiosos appttleitt, viam tauen mediam religionis 
ingrediuntur, neque Judaeorum moribus 93 oin-
nino, neque gentilium addicti, inter utrosque au-
tem quodammodo jactati atque dissecli. Israelitas 
autem olim, cum ad euradem modum senlire COB-
pissenl, Elias propbeta objurgavit his verbis : 
c Quousque claudicatis ambobus poplitibus? aut 
Baal, Baal, aut Dep, Deo *. > Verisimile igitur est, 
Jethro quoque ejastfiodi aliquam eecutum essc re-
ligionis formam. Qui, posteaquam cognovit quae a 
Deo profecta fuissent ad salutem Israelitis praestan-
dam, magnificis atque admirabilibus narralionibus 
illectus, cum domo tota ac genere lolo ad Moyscn 
venit. Is, cum libenter eum aspexisset, excepit, i n -
que suum tabernaculara induxit, exposuitque ac-
curatius illa divinae virtulis praeclara gesla, admi-
randaque facta, quae vim sermonis omuem supera-
rent. Vocatur igitur a falsa sententia ad eam 
quae ad Deum ducit, erranlium turba, gentiles, 
inquam : ac primuin quideraex eo quod nonuibil 
de Deo inaudierunt, deinde ipsi per se sponle 
quodammodo ad Dei legem, id est, ad instilutionera 
sacrarumLilterarum accurrunt. Ilaque et ad pr i -
mum tabernaculum properant; introduccndi nam-
que vim lex habet: deinde vetuslioribus iilis narra-
tionibus persuasi, in eam deniqae sententiam vc-
niunt, u l credant unura esse ac solum Deum, 
illique oblaliones dicari oporterc. Moysi namque 

1 Exod. x n i i , 1-22. M b i d . , 24. * I I I Rcg. Χ Τ Ι Ι Γ , 2 1 . 
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narralione aodila, Madiaottes ille, ι Nnnc, * iaqttil, Α ένεκεν τούτον, ότι έπέθεντο αύτοίς Καλ Ιλα€εν l o l i t 
γαμβρδς Μωσή ολοκαυτώματα χα\ Φυαέας τύ c cofnori qvod magnoa Doaamaft soper omnes deos; 

propterea qood snperbe egernnt conlra eos. E l 
aceepil Jelbro tocer Moysi holocaosta et victi-
maa Deo ·. ι Est ergo quidam ekmeoiarias ma-
gister, e l ad primos adilas verae de Deo cogai-
lioais nos adducit Moyses, id est, illa Telaslioran 
Liiteranun sacramm catecbesis el iairodaclio. 

PALL. Certam est. 
CYR. Perfeclos aatem reddit Christas eos qui 

per legem levias imbau &anl; cam aatem iegcni 
dico, rursus testamentQm velus intellige. Ilaqoe 
erga Jethro solis de Deo narrationibus est usus 
Moyses, in eamque jam illam sententiam Iraduxit, 
q l diserlis verbis fatcretur non esse alleram Deum, 

ό 
Κυρίψ. » Στειχειωτής ουν Αρα, χαλ εές 
είσβολας ή μας τής Αληθούς θεογνωσίας 
Μωσής, τοΰτ' έστιν, ή δια τών Αρχαιοτέρων Γραμμά­
των χατήχησις εισαγωγική. 

ΠΑΑΑ. "Αραρεν. 
Κ ΓΡ. Τελειοί δέ Χριστδς τους διΑ νόμου χαττ^ρ> 

μένους. Νόμον δέ εί λέγο'.μι πάλιν, ολαθήχτν έν*£ΐ 
τήν πάλαιαν. Και γοΰν πρδς μεν τδν Ίοθδρ μίνας 
έχρήτο τοις περ\ Θεοΰ διηγήμασινό Μωσής · γ>»ώμτς 
τε είς τούτο μεθίστη λοπτδν, ώς δια££ί δην όμολογεά 
ούκ είναι Θεδν έτερον, πλήν δτι μόνος δ εΤς, Α φύπι 

sed solum eum; qai anas ei natara, et vere Deus * **· αληθώς. Πίστις δε αύτη κατηχουμένων ή ττρώττ,, 
τδ τής πολυΟέου δόξης άπαλλάττεσθαί φημι, χαλ TS 
αληθώς ένα τε χα\ φύσει χαραδέχεσδαι Θεόν. "Λαράν 
δέ τδν Ίοθδρ χα\ τραπέζης ήξίου, χαλ είς Αρτου 
βρώσιν έκάλει. · Παραγέγονε · γαρ, φησλν, c Ααρών 
κα\ πάντες οί πρεσβύτεροι Ισραήλ, συμφαγείν Αρτο» 
μετά τοΰ γαμβρού Μωσή εναντίον τού Θεού. · Τελεκί 
γάρ ημάς άρτψ τψ ζώντι Χριστδς, ό αληθέστερος 
Ααρών* τέλειοι δέ ού μόνον τούς έξ εθνών, αναμίς 
δέ μάλλον τούς έξειλεγμένους έξ αίματος Ισραήλ, 
ών άν εΤεν τύπος οί πρεσβύτεροι. Έμφασιν δέ πρδς 
άγιασμδν ού μετρίαν έχει τδ ώς ενώπιον τοΰ Θεοΰ 
τδν άρτον χρήναι φαγείν. Τί γάρ ούτως έν δψει Θεοΰ, 
ώς μυστιχή τράπεζα, χαλ θυσία, χαλ οί ταύτης μέτ-

sit. Haec aatem prima est calecbumenorum fides a 
multorum deoram opinione disccdere, et anum 
i i l am, vere et natura Deum amplexari. Aaron 
vero ipsam Jethro mensa dignalur, el 94 a d Pa~ 
nemedendum irivitat. c Venitenim, > inqait, cAaron, 
et onroes seniores Israel ad comedendam panera 
cum socero Moysi coram Deo ·. > Perfectos enim 
effidi nos pane vtrenli Chmtus, verior Aaron, at 
pcrfectos reddit non genliles tantutn, sed eos po-
tius promiscae qui de genere lsrael elecli sont, 
qoomm figoram leocot Uli seniores. Nee vero 
parvam significationem sanctificationis prae se ferf 
i l lud, quod tanqoara in conspeeto Dei panera man-
ducare oporteat. Qoid enim adeo snb Dei OCD1«, 
atqae conspecta, qnam myslica nXMa, et boslia, ς 
quique ejus participes fiont ? 

PALL. Recte ais. 
CYR. Jam vero nos, qui perfiamur in Christo, 

ad ampliorem sapienliaro, quam qnas per legie 
iostitutionem acquirebator, pervenire, id certe 
Tiullo labore videbimus, si ejos rei perspicuam ima-
ginem acceperimus Moysen et Jethro : c Meyses 
namqae sedebat, 1 inquit, c judicans; astabat aotem 
i l l i universus popalas a mane ueqve ad vespe-
raia *. > Auctor autem est Jetbro illiae sententiaB 
qoam secutos est Moyses : ei cem optimam es«e 
inteiltgeret, amplexus est. c Aodivit eoim, 1 inquit, 
^ Moyses vocemsoceri sai, et fecit quaecunqae sibi 
4 h i t T . > Qoid enim ? qui melios coneiliuro dare, 
mclioremque senlentiam dicere potocrit, is non & 
usqtiequaque pnidentia prseslare palaadas est ? 

PALL. Assentior. 
CYR. Hanc vero per Christam perfectionefli illa 

legis institotione praestantiorem eese, longeque ex-
cellcntiorem, ut quffi ad eam nos cognitionem at-
lollat, quae sit Ionge superior; id vero facile bea-
lissinras Paolus ostendit, qai propter emineniem 
scientiam Gbrisli, ot ipse a i t , eomm qnse ia lege 
lucra erant, libentissime jacturara facit, et eter-
cora arbitratur, οι Christum bicriiaciat ·. Alqae 
adrersus eos quidem, qui sola q u « per Moysen 
tradiia sant, adhuc magna pntarent; perfectionem-

, * Exod. XVHI, I I , 12. · Ibid., 12. · Ibid., 15. 

ΠΑΛΑ. Εύ λέγεις. 
ΚΥΡ. "Οτι διά Χριστού τελειούμενοι, χα\ ττ^ς λν 

νόμψ παιδαγωγίας πρδς άμείνω σύνεσιν άναθρώσχο-
μεν, άπονητ\ δέ οψόμεθα σαφή τού πράγματος είχόνα 
δεχόμενοι, Μωσέα τε χα\ Ίοθόρ · ι Μωσής μέν γάρ 
ό θεσπέσιος έχάθητο χρίνων, ι φησί· c παρειστήχει δέ 
αύτφ πάς ό λαδς άπδ πρωΐ έως εσπέρας, ι Εισηγεί­
ται δέ γνώμη ν Ίοθδρ, ήν τετίμηχε Μωσής, άριστα 
τε Εχειν έννενοηχώς προσεδέξατο · c Ήχουσε γάρ,* ι 
φησ\, t Μωσής τής φωνής τοΰ γαμβρού, καλ έποίησεν 
δσα αύτψ είπεν. > Ή γάρ ούχ\ πάντη τε χα\ πάντως 
δ τήν άμείνω βουλήν χαλ γνώμην οίος τε λέγειν 
νοοίτ* άν ύπαρχειν κα\ έν συνέσει προφέρεστερφ; 

ΠΑΑΑ. Φημί. 
ΚΥΡ. "Οτι δέ Αμείνων κα\ έπέχεινα πολύ τής έν 

νόμψ κατηχήσεως ή $ιά Χριστού τελείωσις, είς 
γνώσιν ημάς ύπερφέρουσα τήν άσυγκρίτως ύπιρχει-
μένην, έκδείξειεν άν ευκόλως δ ίερώτατος Παύλος, 
διά τδ ύπερέχον τής γνώσεως τού Χριστού, καθά 
φησιν αύτδς, τά έν νόμψ κέρδη προθυμότατα ζημιού-
μενος, σκύβαλά τε είναι νομίζων, ίνα Χριστδν κέρ­
δη ση. Καλ πρδς μέν τούς μόνα τιμώντας έτι τά διά 
Μωσέως, ού προσιεμένους δέ τήν διά Χριστού τε-
λείωσιν, δ προφήτης Ιφασχεν Ιερεμίας- Πώςέρεέτε 

7 Ib id . , -2 i . · Philipp. ΙΗ, 5. 

« 
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δτε Σοφοί έσμεν ημείς, καλ νομός Κυρίου έστ\ μεθ' Α que eam qiue acquirilur per Cbrisli doctrinam, 
propheta η μ ώ ν ; ΕΙς μάτην έγενήθη σχοίνος ψευδής Γραμμα-

τεύαιν * ήσχύνθησαν σοφοί, έπτοήθησαν κα\ έ άλω σαν · 
σοφία τ ί ς έστιν έν αύτοίς, δτι τδν λόγον Κυρίου άπ-
εδοχίμασαν; ι Ήμίν δέ τοίς τδν σωτήριον ούχ άποδο-
κιμάζουσι λόγον (προσιέμεθα γάρ ασμένως τά διά 
Χριστού κηρύγματα) γέγονεν αύτδς σοφία παρά Θεού. 
Οεπλεονεκτήκαμεν ούν άρα κα\ χατά σύνεσιν τούς 
έν νόμψ, κα\ οί τοις κατά νόμον διηγήμασιν κατ-
ηγούμενοι, φαγόντες τδν άρτον ενώπιον τού Θεού, τά 
άμείνω καλ λαλείν κα\ φρονείν πεπαιδευμένα. Γνω­
μοδοτεί γάρ Ίοθδρ, καϊ έπακούει Μωσής. Είη δέ άν 
είχότως πρόσωπον μέν ώσπερ τών έξ εθνών Ίοθδρ, 
Μωσής δέ τών κατά νόμον. 
lentiae Jethro, Moyses obtemperat 
Moyses autem eorum qui sunt ex 

ΠΑΛΑ. Όρθώς έφης. 
ΚΥΡ. Οΰκούν ή διά Χριστού τελείωσις, κα\ τών 

κατ* αύτδν μυστηρίων ή δύναμις, κα\ σοφούς ημάς 
αποτελεί, και θανάτου κρείττονας όράσθαι ποιεί, τδν 
κεκρυμμένον τε κα\ νοητδν 'Αμαλήκ καταστρέφουσα, 
τούΥ έστι, τδν Σατανάν. Κα\ όρθώς γε λίαν ό Ψάλ­
λων έφασκεν « "Οτι έν τψ Θεψ ποιήσομεν δύναμιν, 
χαί αύτδς έξουδενώσει τούς θλίβοντας ημάς. > Ημών 
δέ δή περλ τών έν πίστει λελαμπρυσμένων, άνεφώνει 
πάλιν ώς πρδς α υ τ ό ν c "ότι καύχημα τής δυνάμεως 
αυτών συ εΐ,'καλ έν τψ όνόματί σου άγαλλιάσονται 
δκην την ήμέραν, ι Καυχώμεθα γάρ έν Χριστψ σω­
ζόμενοι, χαλ αύτδν έχοντες δπλον ευδοκίας, κατά τάς 
Γράφος. Τούτου δέ αδ τύπος ήμίν κσΛ είχών εναργής 
άν γένοιτο πάλιν, τδ έν τω τέλει τής δευτέρας τών 

repudiareM; dicebat propheta Jeremias : c Quo-
raodo dicetis quod sapientes sumus nos, et Dei 
lex nobiscum? frustra facius est juncus mendax 
Scribis; confusi suol sapienles, perterriti sunt et 
capli sunl; sapientia quae est in ipsis, quia verbum 
Domini reprobaverunt9 ? > Nobis vero, qui salu-
tare verbum non reprobamus (libenter enim am-
plectirour Christi prsedicalionem), factus est ipse 
sapientia a Deo. lis igitur qui suot in lege, eiiara 
prudentiae nomine superiores 95 sumus : et qui 
legts sermonibus imbuimur, posteaquam come-
dimas paoem in conspecta Dei, meliora tum sen-
tire, tura loqui didicimus. Est enim auctor sen-

Nec Tero absurde Jethro quidem gentilium persooam sustinet, 

Β PALL. Recle ate. 
CYR. Ergo Ula,qaa3 per Chrislum tribuilur per-

fcctio, et ejus sacramenlorum virtus, tum sapien-
tes nos efficit, tum vero roorte fortiores ostendit, 
occuUara illum ac spiritualem Amalec, Satanam, 
inquam, expugnans. Et recte admodum ille Psai-
tes aiebat: ι Quoniam in Deo faciemus virtutem; 
et ipse ad nihilara deducel tribulanles nos l # . » 
De nobis item, qui fldei splendore sumus ornati, 
dioebal ad Beum voce conversa : c Quoniam glo-
ria virtutis eorum tu es, et in noroine tuo exsulla-
bunt lota die 1 1 . > Exsultamus enim in Christo, 
cam salvamur, et ipsufn babemus, ut est apud 
Scripluras : « Scutum bonae Tolaatatis " . ι Cujus 
rei nobis figura esse rursus polest, atque imago 

Βασιλειών γεγραμμένον έχει δέ ούτως · c Κα\ ανέστη C perspicua , quod in extremo secimdi Regnorura 
Δαβίδ πρωί , χαλ λόγος Κυρίου έγένετο πρδς Γάδ τδν 
προφήτη ν τδν δρώντα πρδς Δαβίδ, λέγων · Πορεύ-
θητι χαλ λάλησον πρδς Δαβ\δ, λέγων · Τάδε λέγει 
Κύριος* Τρία έγώ έρώ έπ\ σέ, έχλεξαι σεαυτψ έν έξ 
αυτών, χα\ ποιήσω σοι. Καλ εΙσήλθε Γάδ πρδς Δαβ\δ, 
χβλάπήγγειλε , χαλ είπεν αύτώ* "Εχλεξαι σεαυτψ γε­
νέσθαι , ή έλθη σοι τρία έτη λ'.μδς έν τή γή σου, ή 
τρε ί ς μήνας φεύγειν σε έμπροσθεν τών έχθρων σου, 
χαλ έσονται χαταδιώκειν σε · ή τρεϊς ημέρας γενέσθαι 
θάνατον έν τή γή σου. Νύν ούν γνώθι καλ ίδβ τί 
αποκριθώ τψ άποστείλαντί με βήμα. Κα\ είπε Δαβίδ 
πρδς Γάδ · Στενά μοι πάντοθεν σφόδρα έστλ καλ τά 
τρία* έμπεσούμαι δή είς χείρας Κυρίου, δτι πολλοί 

Jibri ecriptum est; ea verba sic babent: c Et sur~ 
rexit David mane, et sermo Domini factus est ad 
Gad prophetam, videntem David, dicens : Haec di · 
cit Dominus, Tria ego dicam conlra te, David; 
elige unuro ex ipsis, et faciam l ib i , Et venit Gad 
ad. David, et nuntiavit el dixit ei, dicens : Elige 
t ibi nt fiant, vel ut veniant tibi Ires anni famis 
soper terram tuam; vel ires menses fugias lu de 
facie inimicorura tuoruin, et ipsi persequantur te : 
yel uL fiat tribus diebns raors in terra tua. Nunc 
igitur delibera, el vide quod verbum respondeam 
ei qui misit ine. Et dixit David ad Gad : Arcia 
sont mihi undique vaJde haec tria : incidam igilur 

οί οίκτιρμοί αυτού σφόδρα* είς δέ χείρας Ανθρώπων ^ in manue Domini, quia multa) miseraliones ejus 
ού μή έμπέσω. Κα\ έξελέξατο έαυτώ Δαβίδ τδν θάνα­
τον · ήσαν δέ αί ήμέραι θερισμού πυρών, καλ έδωκε 
Κύριος θάνατον έν Ισραήλ άπδ πρωΐθεν έως ώρας 
αρίστου · κα\ ήρξατο ή θραύσις έν τψ λαψ, κα\ άπ-
έθανεν έκ τού λαού Κυρίου άπδ Δάν κα\έως Βερσαβεέ, 
έβδομήκοντα χιλιάδες ανδρών κα\ έξέτεινεν δ άγγε­
λος τού Θεού τήν χείρα αυτού είς Ιερουσαλήμ τού 
διαφθείραι αυτήν κα\ παρεκλήθη Κύριος έπ\ τή 
κακία, κα\ είπε τψ άγγέλω τψ διαφθείροντι έν τψ 
λαερ · Ίκανδν, άνες τήν χείρα σου. Kat ό άγγελος 
τού Θεού ήν έστώς περι τή άλω 'Ορνά τού Ίεβου-

nimis; in inanns autem hominum non incidaoa. Et 
etegit sibi David mortem : erant autem dies mes-
sis tr i t ici , et dedit Dominus mortem in Israel a 
mane usque ad horam prandii : et coepil ruina in 
populo, ei roortui sunt de populo a Dan usque Ber-
sabee septuaginta millia virorum : el cxtendit an-
gelus Dei manum soam in Jerusalem, u l disperde-
ret eam : et misertu6 est Dominus super 96 malo, 
et dixit angelo corrumpenti in populo : Sefficit 
nanc; remitle manum tuam. Et angelus Domini 
erat slans juxta arcam Oma Jebussei. Et dixit Da~ 

9 Jer. >ΊΙΙ, 8,0. •· Psal. ux , 14. 1 1 Psal. LSXXVHI. 17, 18. 1 1 Psal. v, 12. 
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vid ad Dominum, cam vidi&sel ipse angclum cae- Α σαίου. Καλ είπε ΛαβΙδ πρδς Εύρων, έν τ ώ Ιδείν αύ-
dentem ία populo, et d i x i t : Ecce ego sora paslor, 
ego peccavi : et ego paetor male feci; et isli oves 
qoid fecerant ? Fiat manus tua contra me et conlra 
domam palris mei. Et venit Gad ad David in die 
illa, et dixit i l l i : Ascende, et constitue allare in 
area Orna Jebusaei. E l ascendil David jaxla verbum 
Gad propbete, qoemadmodam preceperat ei Do-
mious : et inclinavit se Orna, et vidit regem et 
iervos ejus pertranseanles sapra ipsom : et egres-
sos est Orna, et adoravit regem in faciem soam su-
per terram. El dixit Orna: Cur venil dominus meus 
rex ad servum suum? Et dixit David : Ut eroam a 
te aream, ut aedificem altare Doraino, et cessel 
ruina a popolo. Et dixil Orna ad David : Accipiat 

τδν τδν άγγελον τδν τύπτοντα έν τφ λαφ, χαλ εΤπεν 
*Κου έγώ είμι ό ποιμήν, έγώ ήμάρτηχα, χαλ έγώ δ 
ποιμήν έχακοποίησα * χα\ ούτοι τΑ πρόβατα τ ί εποίη­
σαν ; Γενέσθω δή ή χείρ σου έν έμο\, χαλ έν τψ «Γχψ 
τού πατρδς μου. Κα\ ήλθε Γάδ πρδς Δαβλδ έν τ ] 
ήμερα εκείνη, χαλ είπεν αύτφ · Άναβηθι, χαλ στήσον 
τφ Κυρίψ θυσιαστήριον έν τή άλω Όρνά τού Τεβου-
σαίου. Καλ άνέδη Δαβίδ χατά τδ βήμα Γάδ τού προ­
φήτου, δν τρόπον ένετείλατο αύτφ Κύριος· χαλ διέχν-
ψεν Όρνά, χα\ είδε τδν βασιλέα χαλ τούς παΐδας 
αυτού, παραπορευομένους επάνω αυτού * χαλ έξήλθεν 
Όρνά, χαλ προσεχύνησε τ φ βασιλεί έπλ πρόσωπον 
αυτού, έπ\ τήν γήν. Κα\ είπεν Όρνά· Τί δτι τ}λδεν 6 
χύριός μου δ βασιλεύς πρδς τδν δούλον αυτού; Καϊ 

et offerat dominus meue rex Domino quod bonum Β είπε Δαβίδ * Κτήσασθαι παρά σού τήν άλω τού οίκο-
δομήσαι θυσιαστήριον τ φ Κυρίψ, χαλ συσχεθή ή 
θραύσις έπάνωθεν τού λαού. Και είπεν Όρνσΐ πρδ; 
Δαβίδ * Ααβέτω χαλ άνενεγχάτω δ χύριός μου δ βασι­
λεύς τφ Κυρίψ τδ άγαθδν έν όφθαλμοίς αυτού * Ιδώ 
οί βόες είς ολοκαύτωμα, χαί οί τροχο\ χαλ τά σκεύη 
τών βοών είς ξύλα. Τά πάντα έδωκε ν Όρνά τιρ βα­
σιλεί. Κα\ είπεν Όρνά πρδς τδν βασιλέα* Κύριος ό 
Θεός σου εύλογήσαι σε. Κα\ είπεν ό βασιλεύς πρδς 
Όρνάν* Ουχί* άλλά κτώμενος κτήσομαι παρά αού έν 
άλλάγματι. Καϊ ούκ άνοίσω Κυρίψ τφ Θεφ μου ολο­
καύτωμα δωρεάν. Καλ έκτήσατο Δαβλδ άλω καλ τους 
βόας έν άργυρίψ σίκλων πεντήκοντα, χαί ψκοδόμη-

σεν εκεί Δαβίδ θυσιαστήριον τφ Κυρίψ, καλ άνήνεγκεν όλοκαυτώσεις κα\ ειρηνικός. Καλ προσέθηκε Σολομών 
είς τδ θυσιαστήριον έπ ' έσχατων, δτι μικρδν ήν έν πρώτοις. Καλ έπήκουσε Κύριος τή γ ή , χαί συνεσχέθη 
ή θραύσις έπάνωθεν Ισραήλ. 

PALL. Quisnam in his verbis sensus ine&se po- C ΠΑΛΛ. Κα\ τίς άν εΓη πάλιν έν γε δή τούτοις ό 

esl in oculis suis : ecce vituli in holocaustum, et 
roUe et inslrumenla boum in ligna. Omnia dedil 
Orna regi. Et dixit Orna ad regem : Dominus Deus 
tuue benedicat t ibi . Et dixit rex ad Oraam : Nequa-
quam; sed emens emam a le prelio, et non offeram 
Domino Deo meo holocauslum gratis. E l emit 
David aream et bovee argenlo, quinquaginta siclis; 
et aedificavit ibi David allare Domino, et obtulit 
holocausta et paciflca. Et auxit Salomon allare 
postea, quia exiguum eral prius; et exaudivit 
Dorainus terram, et cobibila esi ruina super 
Israel • · . » 

landus est ? nam difficilis est sane bujus loci con-
tcroplatio. 

GYR. DitHcilis plane, ac revera ejusmodi ut 
aegre percipi possit. Tamen illud dicam, propositae 
Scripturae exleriorem quasi sensum in pauca con-
ferens, et ad interiorem intelligenliam transfercns. 
Coneidera igitpr, Palladi, lanquam in speculo ac 
tenuibns imaginibus Gbrisli mysterium, ac nostrae 
gubernationis rationem. 

PALL. Oplime id ipsepraslabis, Deo 97 faculla-
tem intelligendi suggerente. 

GYR. Audi itaquc. Jam enim ingrediar ad dicen-
dum. Divina factum est ira, ut roors Dei populum 
depaeceretur, atque ad boram usque prandii, ne-

νούς; ώς δυσέφικτον κομιδή τδ θεώρημα. 

Κ ΓΡ . Δυσέφικτον μέν ομολογουμένως, και δυσάλω-
τον Αληθώς. Πλήν έκείνό φημι τήν τού προκειμένου 
περίνοιαν, ώς έν ολίγοις εύ μάλα συνενεγχών, χαλ 
περιστρέψας είς νούν. Άθρε ι δή ούν, ώ Παλλάδιε* 
χαθάπερ έν έσόπτρψ καϊ έν ίσχναίς φαντασίαις τδ 
Χριστού μυστήριον, χα\ τής έφ' ήμίν οίκονομίας τδν 
τρόπον, · 

ΠΑΛΛ. Ούκούν δρψης άν αύτδς εύγε τουτλ, τδ 
συνιέναι δυνασθαι χορηγοΰντος Θεού. 

ΚΥΡ. Άκουε δή. Βαδιούμαι γάρ ήδη έπ\ τδ χρήναι 
λέγειν. Έκ θείας οργής κατενεμήθη θάνατος τδν λαδν 
Κυρίου, κα\ μέχρις ώρας αρίστου, διακωλύοντος ού-

raine prohibenle, invalesceret exterminalor. Cum D δενδς, ίσχυσε ν δ όλοθρευτής * μέλλοντα δέ αύτοίς 
vero jamjam immissurus esset manum in Hieroso-
lyma, probibei illum Deus; conspeclo autem angelo 
supplicavil David se peccasse, dicens: reclius porro 
esse ac justius paslorem ac ducem potius morlem 
obire quam oves, quse nihil peccassent: ila Deo j u -
bente, erigit altare in area Oroa, quain simul cum 
bobus trituranlibus emerat siclis quinquaginta. 
Poslea vero quara exstruxit allare, boslias super co 
imroolavil, bolocaulomaCa inquam, ct paciOca; ccs-
savit consequenli tempore ruina, et illa prius gravis 

έπαφείναι τήν χείρα τοίς Ίεροσολύμοις, άπείργει 
Θεός* τεθεαμένοςδέ τδν άγγελον, έλιπάρει Κύριον 
Δαβίδ, λέγων πεπλημμεληκέναι εαυτόν* άμεινον δέ 
είναι κα\ δικαιότερο ν τδν ποιμένα καϊ ήγούμενον έχ-
τεθνάναι μάλλον, ήγουν τά πρόβατα, διά τοι τδ είδε· 
ναι μηδέν* είτα Θεού σημαίνοντος, εγείρει θυσία· 
στήριον έν τή άλψ Όρνά, ήν άμα τοϊς άλοώσι βου-
σ\ν έξεπρίατο σίκλων πεντήκοντα. Επειδή δέ τδ 
θείον εύ μάλα θυσιαστήριον άνεδείματο, τάς έπ* 
αύτψ θυσίας έτέλει, ολοκαυτώματα κα\ είρηνικάς* 

1 1 HReg. χ\ιν, i l usque ad flnem. 
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Εστη δέ ούτω λοιπδν ή θραύσις, χαλ ό πάλαι δεινδς Α mors inbibita esl. Adnotavil autem Scriptura sacra 
ένεχόπη θάνατος· Έπεσημαίνετο δέ τδ Γράμμα τδ 
ίερδν , δτι βραχύ μεν ήν έν άρχαίς τδ θυσιαστήριον, 
προσέθηκέ γε μήν έν έσχάτοις Σολομών αύτψ. ΤΙ 
ούχ είναι φής ώς έν γε βραχεί τήν τού προκείμενου 
περίνοιαν έν τούτοις; 

έΊΑΑΛ. Φημί· πώς δ1 άν γένοιτο σαφής δ νους, ήδη 
δια*ςράνου. 

Κ Τ Ρ · Ή ούχ οίσθα, δτι χατώλισθεν ομολογου­
μένως είς θάνατον καλ φθοράν ή άνθρωπου φύσις, 
χαταθήξασα πρδς δργάς τδν Δημιουργδν, ώς έν τή 
γένους ημών απαρχή, τούΥ έστιν, 'Αδάμ, δς τήν 

* θείαν έν άρχαίς ήθέτησεν έντολήν, άχήκοε δέ ούτω* 
« Γή εί, χαί είς γήν άπελεύση; > 

ΠΑΑΑ· Αληθές. 
ΚΥΡ. Ά π δ πρωί τοιγαρούν, τούΥ έστιν, έχ 

πρώτων τού παρόντος οΐώνος καιρών, κατενεμήθη 
θάνατος τους έπλ τής γής, μέχρις ώρας αρίστου, 
τούΥ έστιν,έως καιρός τραπέζης/Οτε γάρ ήμίν ένέστη 
καιρός τής αγίας τραπέζης, δήλον δέ δτι τής έν 
Χριστφ καϊ μυστικής, έφ' ή τδν άρτον έσθίομεν τδν 
έξ ουρανού καλ ζωοποιδν, δ πάλαι δεινδς χαλ δυσάν· 
τητος χατηργήθη θάνατος, παρακεκλημένου Θεού * 
χαλ δεδυσώπηται μόλις δ όλοθρευτής, δς έπείπερ 
ήθελε χα\ τοίς τήν άγίαν οίκούσι πόλιν, τήν νοητήν 
Ιερουσαλήμ, τήν διαφθείρουσαν έπαφείναι χείρα, 
Θεού παρακεκλημένου, τότε δή μόλις είργεται* 
« "Ανες γάρ νύν, > φησΙν, c ίκανόν έστιν. ι Αγία δέ 

allare illud parvum ab inilio foisse, aactuni vero 
poslea a Salomone. Utrumne igitur in his verbis 
quam brevissirae propositi loci exleriorem sensum 
contineri fateris? 

PALL. Faleor, sed quomodo clarior fieri possit 
ejus loci intelleclus, jam explana. 

CYR. Anignoras hominis naluram, quod inter 
omnes convenit, in mortem atque interitum, quod 
suum opificem ad iram concitavissel,inipso tanquam 
nostri generis initio, id est, in Adam, praecipitem 
ruisse? qui com diviaum ab initio mandatum con-
tempsisset, aodivit: ι Terra es, et in terram rever-
l e r i s u . ι 

Β PALL. Vera dicis. 
CYR. Α mane igitur, hoc est, a primis hujus sae-

culi lemporibus mors depasta est eos qui in terra 
erant, usque ad boram prandii, hoc est, usqae ad 
mensse lempus. Ubi enim advenit nobis sancfce 
mensae lempus, niroinim illius in Christo ac my-
elicae, in qua pane vescimur illo coelitos dalo alque 
vi ta l i , qu& prius terribilis erat, cuique djfficile 
obsisli polerat, mors cessavit, Deo ad misericordiam 
revocato, cum vix inhibitus esset exlermioator: 
qui cum vellet io eos quoque qui in sajQcla civitate 
habilarenl, in spirituali nempe Jerusalem, pestife-
ram immittere raanum, Deo ad misericordiamflexo, 
vix tandem cobibetur, f Remitlenunc, ι inquit,< sat 

πδλις ,ή Εκκλησία, ής είεν άν οίχήτορες οί διά ζώντος - est. r Saacta porro civitas Ecclesia est, cujus babi 
• > _ , . . , - G # Λ | Λ Μ Λ Λ Α Λ Λ Λ Λ Λ Α « „ · Λ „ . · ... . Λ. Λ Αρτου τέλειου με νοι πρδς άγιασμόν. Τής ούτω σεπτής 
χαί ά&ταγάστου πόλεως καλ ό θείος Δαβίδ διαμέμνη-
ται λέγων * c Δεδοξασμένα έλαλήθη περ\ σού, ή πόλις 
τού θεού. ι Κατψχησε γάρ έν ήμίν Χρίστος, δς έστι 
ζ ω ή χαλ ζωοποιός. Τοιγάρτοι χα\ αποσοβεί Θεδς 
τών ήγιασμένων τδν όλοθρευτήν, ώς ούχέτι νικφν 
έφείλοντα μετά τήν άνάδειξιν τού καιρού τής αγίας 
-τραπέζης, ήν δ τού αρίστου καιρδς ύπαινίττεται. 
Έξείλετο τοίνυν ημάς 6 Χριστδς, ώς έν προσώπφ 
νοούμενος τού Δαβίδ. Επειδή γάρ έθεάτο δαπανώντα 
•τδν θάνατον τούς έπλ τής γής, παράκλητος γέγονεν 
υπέρ ημών πρδς τδν Πατέρα* προσεκόμιζε γάρέαυτδν 
υπέρ ημών, καλ ύπέθηκεν εκών τ φ θανάτφ, δεδυ-
αώπηκέ τε τδν όλοθρευτήν, εαυτού λέγων είναι τήν 
άμαρτίαν * ούχ δτι πεποίηκε τήν άμαρτίαν, άλλ* 
δ τ ι , χατά τάς Γραφάς, « αύτδς τάς αμαρτίας ημών 
αίρει, χα\ περλ ημών όδυνάται, χαί έν τοίς άνόμοις 
έλογίσθη, ι καίτοι μή είδώς άμαρτίαν * < καλ γέ­
γονεν υπέρ ημών κατάρα. » Χρήναι δέ φησι, τδν 
ποιμένα μάλλον ή τά πρόβατα παθείν * ώς γάρ ποι­
μήν άγαθδς τήν ψυχήν αυτού τέθεικεν υπέρ τών 
προβάτων. Είτα χατά θείαν ύπόμνησιν, ό θεσπέσιος 
Δαβίδ, ένθα τδν άγγελον τδν όλοθρευτήν άπραχτούντα 
ήδη χαλ έστηχότα τεθέαται (είδε γάρ αύτδν παρά 
τήν άλω, φησΥν), εκεί διαπήξας θυσιαστήριον, ολοκαυ­
τώματα καΐείρηνικάς (θυσιών δέ τών κατά τδν νόμον 
είδη τε χαϊ τρόποι ταυτ\) προσαγήοχε τ φ Θεφ. Καλ 
διά μέν της άλω νοήσεις τήν Έκκλησίαν, είς ήν 

lalores eos esse puto qui pane illo vivenli perfi-
ciantur ad saiicUfieatloiiam. Hajus adeo augoela? et 
admirabilis civitatiseliam divinus ille David roemi-
n i l , dicens : c GJoriosa dicta sunt de te, civitas 
D e i » H a b i l a v i t enim in nobis Chrislus, qui vita esl, 
et 98 vitam praestat: qoamobrem a sanctificatis de-
pellitDeos exterminatorem: nequeenim vincereilli 
amplius licet, poslquam sanctae illius meusae tempus 
advenit, quam prandii teropus lalenler signiflcat. 
Eripuit ergo nos Christas, qui in persona David i n -
lelligiitir. Nam, posteaquato vidit eos qui in lerra 
erant a morte consumi, paracletue alque advocatus 
est pro nobis ad Patrem; obtulit namque seipsuui 
pro nobis, et morli sponie subjecit, cobibuilque ex-

D terminatorem, suum esse peccatura dicens; non quod 
peccatum ipse coromiserii, sed quod, juxta Scriptu-
ras, ι ipse peccata noslra portat, et pro nobis dolet, 
et inter sceleratos reputalus e s i 1 6 , ι quamvis pec-
catum non nosset, c et iactus est pro nobis raaledi-
ctum 1 7 . ι jEqaius autem esse ait pastorero, quam 
oves poeuas luere: nam ut bonus paslor animam 
Buam posuit pro ovibus. Deinde divino admonitu 
beatus David, ubi angelum exterminatorem cessan-
lem jam et stantem conspexit (viditenim eomprope 
aream, inquit), ibi fixo altari, holocausla et pacifica 
(genera autem ea sunt ex legis prescripto, ac roodi 
hostiarum), obtulit Deo. Ac per aream mtelligee 
Ecclesiam, ad qaam cum perveriisiet, stelil tan-

"Geaes. m, 19. 1 1 Psal. IAXXVI, δ. I e Isa. L I I I , 4. 1 7 Galat. m, 15. 
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dem, ei destnicU mors esl; et i l lan prioe Tioieetam , 
et devastaoiem omnia maoom conlraxit exlern>iiw-
tor; est erum illios vitae, qu* soapte nalura vita est, 
hoc esi Cbri&ii donus. Aream vero dicimns Ec-
clesiam ex imagine qoadam alqne siiDilitodine, qnod 
in ea manipolonim spicaromque more colliguntur, 
qui a saeculari Tita sanctomm messorum, hoc est, 
apostolorum eYangeHstarumque praedicatione de-
metoDttir , a t i n illas saperas aalas coraporlentar, et 
unquam in Dominicum horreom, in coeJestem i l -
lam Jenisalem yelati pargatam jam triticum infc-
rairtar, depoeilis inalilibas el sapenracuis non 
modo actionibas, sed etiam animi aensibos, qui vel-
ot in imagine qoadam palearam inteUiganttir. Di-
ctum est autem a Cbristo sanctis apostolis: ι Nonne 
vos dicitis qood adhuc qoaiaor menses sant, et 
messis venit?Ecce dico yobis : Lerate ocalos ve-
Btros, et videte regiones, qaoniam aJbae svnt jam ad 
loessem. Et qai metit, mercedem accipit, et congre-
gat frucltnn in vilamaeternam 1 1; > etiteram :*Messis 
quidem malta, operarii autem paeci; 99 rogate ergo 
dominum messis, ut mitlat operarioe in messem 
gaam". » Meesem, opinor, spiritualera, eortimAqoi 
credituri erant, muhitadinem appeUavil: sanclos 
vero messores eos dixi l qui divinom verbum in 
mente ac lingua habent, < quod vivum est, et effi-
cax, et penetrabilios omni gladio ancipiti, et per-
tiogit usqae ad divieionem animae ac spiritos, com-
pagum quoque ac raedallaram " · . ι Area» porro 
nomine, beatns quoque Baplista signiflcavit Ecde-
siam, cum deChristo sic dixi l : < Ego quidem aqoa i 

baptiio TOS; venit antem fortier me, <5u}us non 
eum dignus solvere corrigiam calceamentoram: 
ipse vos baplizabit in Spiritu sancto et i gn i : cu-
jus ventilabniin in manu sua, el mundabit aream 
suam, et congregabit triticum suum in horreum, 
paleas autem comburet igni inexstinguibili e l . > 
Hancigitur spiritualem aream,Eccleeiam, inquam, 
erail Christus quinquaginla siclis, boc est, non 
cxiguo pretio ; se ipsum namque dedit pro ea, 
m eaqne flxit altare: cumque idem esset sacerdos 
(factus namque estpontifex suromus w ) , i demvic t i -
ma, se ipsum obtulit, tanqoam in specie ac figura 
vfreli triturantis, et factus est bolocaushim et hostia 
pactfiea. Solotus est enim ille medius paries per 
Chrislum, et qoi olim disjuncti ac segregati era-
mas peccati colpa, per ipsum el in ipso cam Deo 
et Patra conjuQginmr, aatiquis illis inimicitiis ex-
BlinctiB: ι Ipse eat enim pax ooslra •·,» u i Scriptme 
teeiantor. 

PALL. Vilutam igitur trituranlem iatellecluri su-
mus Cbristum ? quonam id modo landem ? 

CYR. An vero, Palladi, non yitulorum triturantium 
nomine lex Moysi disoipulos sanctes appellayit ? sic 
enim per aenigma dixi t : ι Non alligabis os bovi 
trJUiraiHi ·*. ι Quod ipaim cura evidentissime inlel-
lexisset beatus Paulus, a i t : t Nunquid de bobus 

·• Joan. iv, 55, 56. ·· Matth. ix, 57, 58. 1 0 Hebr. 
u, 14. l v Deut. xxv, 4. 

Αφιγμένος, Ιστη « λοιπόν, χ ι \ κχτηργήβη θάνατος, 
χαλ τήν πάλαι δεινή ν τ* χαλ διαφθε(ρονααν χείρα 
αυνέατειλεν δ δλοθρεντής · οίχος γαρ έατι τής πατα 
φύσιν ζωής, τούΥ έστι Χριστού. Ά λ ω £& είναι φα-
μεν ώς Ιξ δμοιώσεως χαλ είχδνος τήν Έχχλησΐαν, έφ* 
ή δραγματων, ήγουν Ασταχύων, συλλέγοντα[ι] Otxr^ 
ol τής Απδ κόσμου ζωής δια τού λύγου τών αγίων 
χειρδμενοι θεριστών, τούτ' έστιν, Αποστύλων τε χα\ 
ευαγγελιστών, Ινα χαλ είς τας Ανω συγχομισθεΖε» 
αύλΑς, χαλ χαθάπερ είς Αποθήχην δεαποτιχήν ν είς φ 
έπουρανιον Ιερουσαλήμ, οΐά τις σίτος είσφέροεν-Λ 
χαθαρδς, χατά τήν τών Αχρειότερων χαλ περιττό* 
Απδθεσιν πραγμάτων τε άμα χα\ φρονημάτων, άπε/} 
ώς έν είδε ι τών άχυρων νοείται. ΕΓρηται δέ ηου παρ* 
Χριστού τοίς άγίοις άποστύλοις· ι Ούχλ ύμε ί ς λέγεπ 
δτι τετράμηνος έστι, χα\ ό θερ«σμδς έρχετα ι ; Ί$ώ 
λέγω ύμίν * Επάρατε τούς οφθαλμούς υ μ ώ ν , χ£ 
θεάσασθε τάς χώρας, δτι λευχαί είσι πρδς βερισρέ* 
ήδη. Ό θερίζων μισθδν λαμβάνει, χαλ συνάγει χαρ-
πδν είς ζωήν αίώνιον. ι Και πάλιν* ι Ό μΑν θερι-
σμδς πολύς, οί δέ έργάται ολίγοι. Δεήθητε ούν τοί 
Κυρίου τού θερισμού, ίνα έχβάλτ; έργάτας είς Οερισμλν 
αυτού. » θερισμδν, οΤμαι, τδν νοητδν τήν τών 
μελλόντων πίστευεtv δνομάζων πληθύν, άγιους δλ 
θεριστάς εΐναι λέγων" τούς είς νούν χαλ γλώτταν 
τδν θείον έχοντας λόγον, δς έστι ζών τε χαλ εναργής, 
χαι τομώτατος υπέρ πάσαν μάχαιραν δίστομον, χαί 
διιχνούμένος άχρι μερισμού ψυχής τε χαλ πνεύματος, 
αρμών τε χα\ μυελών. » Όνόματι δέ τής άλω χαί 
δ μακάριος Βαπτιστής χατεδήλου τήν* Έχχλησίαν, 
ώδί που λέγων,περλ Χριστού· c Έ γ ώ μέν ύδχτ: βαπτίζω 
ύμας , έρχεται δέ ό Ισχυρότερος μου, ού ούχ €ΐμ\ 
Ιχανδς λΰσαι τδν Ιμάντα τών υποδημάτων αυτού* 
αύτδς υμάς βαπτίσει έν Πνεύματι άγΐφ καλ πνρ ί · 
ού τδ πτύον έν τή χειρ\ αυτού, χα\ διακαθαο«λ ττ^ν 
άλωνα αυτού, καλ συνάζει τδν σιτον αυτού είς τ*ήν 
άποθήκην, τδ δέ άχυρο ν κατακαύσει πυρλ άσβέστω. ι 
Ταύτην ούν άρα τήν άλω τήν νοητήν, φημλ δή τήν 
Έκκλησίαν, έξεπρίατο Χριστδς πεντήκοντα σίκλων, 
τούτ' έστιν, ούκ ελαφρών τιμημάτων · έαυτδν γάρ 
δέδωκεν υπέρ αυτής, κα\ έπηξεν έν αυτή τδ θυσια­
στήριον κα\ έπείπερ αυτός έστιν ό Ιερουργός (γέγονε 
γάρ άρχιερεύς), καλ αύτδς τδ θύμα προσεκόμ^σιν 
έαυτδν, ώς έν είδει καλ τύπω τού άλοώντος μόσχου, 
κα\ γέγονεν Ολοκαύτωμα κα\ είρηνική θυσία. Αέλυ-
ται γάρ τδ μεσολαβούν έν Χριστψ, καλ οί πάλαι 
διεστηκότες τε καλ άφωρισμένοι διά τήν άμαρτίαν 
συνεισδυόμεθα δΓ αυτού τε κα\ έν αύτψ τψ Θεψ χαΧ 
Πατρ\, τήν άρχαίαν έκείνην καταλύσαντες Ιχθραν. 
Αύτδς γάρ έστιν ή είρήνη ημών, κατά τάς Γραωάς. 

ΠΑΛΛ. Μόσχον ούν άρα νοήσομεν τδν άλοώντι 
Χριστδν;τίνα τρόπον φής; 

ΚΥΡ. Ού γ ά ρ , ώ φιλότης, μόσχους ήμίν τούς 
άλοώντας ό διά Μωσέως νόμος τούς αγίους ώνόμασε 
μαθητάς; έφη γάρ αίνιγματωδώς · ι Ού φιμώσεις 
βούν άλοώντα. ι "Ο δή κα\ μάλα σαφώς έννενοηχώς 
ό μακάριος Παύλος· ι Μή τών βοών μέλει τψ Θεψ; 

r, 12. «»Luc. ιιι, 16,17. ·• Hebr. τ ι , 2 0 . "Ephes. 
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11 6V ημάς πάντως λέγει; Δι' ημάς γάρ έγράφη, δτι Α cura est Deo? an propler nos utique dicit? pro-
οφείλει έ π ' έλπίδι δ άροτριών άροτριών, χα\ άλοών έπ* pter nos enim scriptum est, Qnoniam debet in spe 
έλπίδι του μετέχειν. > Μόσχοι τοιγαρούν, κατ' εΙκόνα 

Β 

του πρώτου, τούτ* έστι, Χρίστου, και 6ί μακάριοι μα-
Οηταί. Μόσχος δέ καλ έτέρως άλωητής δ Χριστός· δι' 
βύτού γ ά ρ ή κάθαρσις καλή τών περιττών πραγμάτων 
απόθεσες, περισπασμών τέ φημι καλ τών κατά 
τδν κόσμον φρονημάτων σαρκικών, Α κα\ φλογός είσι 
τροφή, χαθάπερ καλ τδ άχυρον. Έγηγερμένου δέ τοΰ 
θυσιαστηρίου, έφ' φ καλ είρηνική κα\ τδ ολοκαύτωμα, 
λέλυται τδ λυπούν έπήκουσε γάρ Κύριος τή γή, καλ 
συνεσχέθη ή θραύσις. Έαυτδν γάρ υπέρ ημών ίερα-
τεύσαντος τού Χριστού, κατηργήθη θάνατος, χαλ 
ανετράπη φθορά, έτοιμον ήδη πως ταΐς απάντων εύ-
χαΐς ύποσχόντος τδ ούς τού πάντα Ισχύοντος θεού· 
«*Ετι γάρ λαλούντός σου, φησ\ν, έρώ· Τί έστιν; >Τδ 
δέ γε μικρδν είναι τδ έν άρχαίς θυσιαστήριον, προσ-
τεθε-ίσθαι δέ λέγειν ύστερον αύτψ, τήν κατά καιρούς 
έσομένην τού Ευαγγελίου προκοπήν δηλοί, και τών 
άγιων Εκκλησιών τδ συνεσταλμένον έν άρχαίς, 
πλάτος δέ ώσπερ καϊ έν τοις εφεξής. Εύρύνεται γάρ 
οΓον άεΐ τά θυσιαστήρια, προστιθεμένων Εκκλησιών 
αεί πως ταίς πρώταις έτερων, κα\ είς πληθύνΑμέτρη-
τον έκτεινομένων των λαών, οί διά τής έν Χριστψ θυ­
σίας λελύτρωνται, αύτδν έχοντες ίερουργδν κα\ θύμα 
τδ άγιον, κα\ εδοσμον διακαθαϊρον, κα\ ώς άξιάγα-
στον θυσιαστήριον, καλ ώς έν είδει τής άλω τής Ε κ ­
κλησίας &σπότην. 

λΊΛΛΑ» 10ς σαφής έστιν καλ εναργής ό λόγος · πε-
ποίηται γαρ εύτέχνως. 

ΚΊΓΡΊ *Η γάρ ούχλ κ ίν αύτδς ένδοιάσας ουδέν, έφης 
ώς έστι Χρίστος ή πάντων ζωή κα\ λύτρωσις; 

ΠΑΛΛ. Φαίην άν, Γσθιτοι. Φρονώ γάρ ώδί. 
Κ Υ Ρ . Ε ί ς γάρ υπέρ πάντων άπέθανεν ό πάντων 

αντάξιος · καλ τήν Ιδίαν ψυχήν αντάλλαγμα τής ημών 
έπ**ήσατο, τήν τού διαβόλου δυστροπίαν έκδυσωπών, 
κ*Λ οίονεί πως Ιστάς της καθ* ημών τυραννούσης 
άυχαρτίας τήν κατά^ησιν, κα\ τήν έπ\ τοις απάντων 
έγπλήμασιν άθυρογλωττίαν. 

ΠΑΛΛ. Τίνα φής τρόπον; 
Κ Τ Ρ . Επειδή γάρ βεβασίλευκε' τών έπ\ τής γής D 

ή Αμαρτία, πολύ διανενευκότων έπ\ τά πονηρά έκ 
νίότητος, καθά γέγραπται, κα\ επιμελώς έγκειμένης 
X T £ Απάντων καρδίας έπλ τδ χρήναι χα\ βυύλεσθαι 
χατορδούν αυτά, πεπτώχαμεν άναγκαίω; κα\ ύπδ 
θανάτου δίχην. Νόμου γάρ θείου παράβασις, χα\ 
θελημάτων άθέτησις τών Δεσποτικών, θάνατον έχει 
τήν δίκη ν. Κατεφθαρμένην δέ ούτω τήν άνθρωπου 
φύσιν, έπψκτειρε μέν ό Δημιουργός, γέγονε δέ άν­
θρωπος δ Μονογενής, καλ τψ θανάτψ φυσικώς ένεχό-
μενον πεφόρηκε σώμα, κα\ χεχρημάτιχε σαρξ, Γνα 
υπέρ ημών άνατλάς τδν έξ αμαρτίας ήμίν έπαρτη-
θέντα θάνατον, κατάργηση τήν άμαρτίαν, χα\ παύση 

arans arare, ettrHurans in spe participandi t s . \ i l u i i 
Kaqiie ad raraginem illms prhni , id est, Ghristi, 
sancti quoque discipuli sunt. Alia etiam ratione 
Titvlus triturans est Christns: per ipsum namque 
purgatio fit, et superracaneorom openim, distra-
ctionum, inquam, et mundanorum carnaliumque 
«ensuum depositio, quae sunt u l paleae qooqne flam-
maram alimenla. Excilalo autera altari, super qood 
et pacifica victima, et bolocaustom imponeretur, 
sublatum est praesens ilhid malum : 100 exaudivit 
namque Dominus terram, et cobibita cst ruina.Nam 
posteaqaam seipsam pro nobis sacrificavit Christus, 
abolita mors est, suWatus interitns, cum Deus om-
nipotens paratas jam qirodammodo omnium homi-
num precibus aures pnebeat: c adhuc te loquente, > 
inquit, c dicara, Quid e s t " ? > Quod autem dictum 
est, allare parvum quidcra ab rnitio fuisse, sed 
aoclnm esse postea, futaram suis teroporibus pro-
grcssionem Evangelii, et sanctarum Ecclesiarum 
ab inilio angustias, earumdem coasequenti tein-
pore ampTitudinem significat. Dilatanlur enim quo-
dammodo in dies allaria, cum semper aliae Ecclesiae 
prioribus adjiciuntur, atque in immensam mul l i -
tudinem excrescunt populi, qui per Cbrisli sacri-
ficium rcdempti sunt, quibusque ille idem sacerdo* 
est et bostia sancta, et odorifera purgans, et ut al-
tare sanctificans, el u l in areat specie Ecclesiae do-
tninos. 

PALL. Manifesta sane et evidens expositio: nam 
artificiose composlla est. 

CYR. Quid enim, nonne tu rpse quoque nibil 
cwnctalus confitebereCbristum esse omnium viiara 
atqoe redemptionem ? 

PALL. Fateor equidem; sic enim sentio. 
CYR. Unus enim pro omnibus mortuus est, qui 

pro universis justum pretium cral; et animam suam 
permutationem pro nostra dedit: quo faclo, diaboli 
perversilatem compescuit, ac modo quodampeccati, 
quod nobis dominabatur, criminationem, et illam 
in omnium hominum culpis accosandis effrenem 
lmguam cobibuit. 

PALL. Quomodo? 
CYR. Nam, ex quo regnavit peccatum super ΟΠΗ 

nes qni in terris versantur, cum maxirae proni 
sint ad mala ab adolescentia , T, ut scriplum est, 
et omnium corda diligenter incumbant ad perfi-
ciendi voluntatera, necessario mortis poenam incur-
rimus. Legis namque diviuae violationi, Dominicae-
que voluntatis conlemptui poena constrtutaesl mors. 
Sed corruptam hominis naluram aoctor ipse miser-
tus est; itaque ille Unigenitus faclus est homo, cor-
pusque natnra morli obnoxium gestavit, et caro 
factus est, ut morte tolerata, qua? peccali culpa no-
bis jam imminebat, destraeret peccalum, ac demum 
Salanae criminationibus finem imponeret : quippe 

" ICor . « , 9, 10. •· lsai.LXV, 1. " Genes. vi , 5. 
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oim in ipso Chrislo, peccatorum, de quibug accusa- χ λοιπδν εγκαλούντα τον Σατανάν, ώς έχτετικότων ημών 
birour, pceuas exsolverimus; « lol l i l enim peccala 
noslra, et pro nobis dolet"> juxta propbela? vo-
cem. 1 0 1 ηοη enim nos Hvore ejus sanati sumus? 

PALL. Yeram dicis. c Vulneralus est cnim pro-
pter peccala noslra, et fuit in afflictione et in 
plaga · · . » 

CYR. Sublatum igitur cst de medio pcccatum, 
posteaquara pro nobis passus est Christus, neque 
posthac, opinor, violenler advcrsus eos qui per 
Christum sanctificati sunl, vociferabitur : idqoc 
perspicuum nobis faciet prophela Zacbarias velut 
per visionem dicens: cEt exivit angelus, qui loque-
batur in roe, et dixi l ad me : Re&pice oculis tuis, 

έν αύτψ τψ Χριστώ τών είς Αμαρτίαν αίτια μάτων 
τάς δίκας * c αίρει γάρ ημών τάς αμαρτίας, χαλ περ \ 
ημών όδυνάται, ι χατά τήν τού προφήτου φωνήν· "Η 
ούχ\ τψ μώλωπι αυτού ημείς ίάθημεν; 

ΠΑΛΛ. Αληθές, ι Έτραυματίσθη γάρ υπέρ τών 
αμαρτιών ημών, χαι γέγονεν έν χαχώσει χαλ έν 
πληγή, ι 

Κ ΓΡ . Αέλυται τοίνυν ή Αμαρτία, Χριστού παθόν-
τος υπέρ ημών, χα\ ούχ άν οΤμαι καταβοήσειεν Αναγ-
χαίως έτι τών ήγιασμένων διά Χριστού, χαλ τούτο ήμίν 
διαδείξει σαφώς ό προφήτης Ζαχαρίας ώς έν όράσ:·. 
λέγων · ι Κα\ έξήλθεν δ άγγελος δ λαλών έν έμο:, 
κα\ είπε πρδς με · Άνάβλεψον τοίς δφθαλμοίς σου, 
χαλ ίδε τδ έκπορευόμενον τούτο. Κα\ ε ίπα ; Τ ί έστι; 

et vide hoc quod procedit. E l d ix i : Quid iUud est? Β xaA είπε · Τούτο τδ μέτρον τδ έκπορευόμενον. Κέ 
et dixii : H«c est mensura quae procedil. Et dixi t : 
Haec est iniquilas eorum in universa terra. Et ecce 
talentum plumbi elevalum, et ecce una malier se-
debal in medio mensura, el projecitlapidem plumbi 
in os ejus : et levavi oculos meos, et vidi , et ecce 
duae mulicres procedentos, et spiritusin alis earum, 
c l hae babebant alas ut alas upupae, i l sostuleront 
roensuram inter tcrrara et coelum : et dixi ad an-
gelum qui loquebatur in roe : Quo bae ferunt men-
surain? Et dixit ad rae : Ul aediiicent ei domum 
iu terra Babylonis, et praeparcnt, et collocent illam 
ibi in praeparatione ejus > Visne ut rursus de 
singulis disseramus, el , quantum uobis licet, con-
sideremus? 

PALL. Maxime vero. £ 
CYR. Mensdrara quamdam, qtwe ab Jerusalcm 

exibat, vidit prophela, roganlique quid illud esset, 
respondit angclus: « Haec est iniquitas ipsorum in 
universa terra 1 1 : ι Quod perinde est ac si dixis-
set, Hac mensura orania appenduntur peccata, quae-
cunque per universam lerram singulis quibusque 
temporibus perpetrantur. Ubi enim noslra peccata 
usque ad manifcstam pervenerinl magniludiuem, 
tum vero offensus poenas a nobis repetit ipse legum 
conditor : frcquenter autem insita quadam beni-
gnilate tolerat, peccanlesque sustinel; neque, an-
tequam sit modu$ completus, nniversam efifundil 
iram. Itaqoe dixit Abrahae : ι Nondum enim impleta 

είπεν · Αύτη ή αδικία αυτών έν πάση τή γ ή . Καλ 
ίδού τάλαντον μολίβδου έξαιρδμενον, χα\ Ιδού μίε 
γυνή έχάθητο έν μέσψ τού μέτρου · κα\ έ^διψε τδν 
λίθον τού μολίβδου είς τδ στόμα αυτής* καλ ή ρ α τους 
οφθαλμούς, κα\ είδον * κα\ ίδού δύο γυναίκες έκπο-
ρευόμεναι, καλ πνεύμα έν ταίς πτέρυξιν»αύτών · καλ 
αύται είχον πτέρυγας ώς πτέρυγες έποπος · κα\ 
άνέλαβον τδ μέτρον άνά μέσον τής γής, χα \ άνα 
μέσον τού ουρανού. Κα\ είπα προς τδν άγγελον τδν 
λαλούντα έν έμοί * Πού αύται άποφέρουσι τδ μέτρον; 
Κα\ είπε πρός με· Οίχοδομήσαι αύτψ οίκίαν έν γή 
Βαβυλώνος, κα\ έτοιμα σα ι, κα\ θήσουσιν αύτδ εκεί 
έπ\ τήν έτοιμασίαν αυτού, ι Βούλει λέγωμεν τά έφ* 
έκάστψ πάλιν, κα\ θεωρώμεν ώς ένι; 

ΠΑΛΛ. Πάνυ μέν ουν. 
ΚΥΡ. Μέτρον τι τής Ιερουσαλήμ έκτρέχον τε-

θέαται μέν ό προφήτης, έρομένψ δέ δ τί ποτ* έστιν, 
δ άγγελος έφη * < Αύτη ή αδικία αυτών έν πάση r j j 
γή . · "Ομοιον δέ, ώς εί λέγοι τυχόν Έν τ^δε τ ή 
μέτρψ μετρείται τών άνά πάσαν τήν γήν τά κατά 
καιρούς πλημμελήματα. Μέχρι γάρ δή ποσότητος 
φανεράς ήκούσης ημών τής αμαρτίας, επάγει δή τότε 
τάς δίκας >ελυπημένος δ νομοθέτης* διακαρτερεί δέ 
πολλάκις έξ έμφυτου φιλανθρωπίας, καϊ πλημμε-
λούντων ανέχεται, πρδ τής συμπληρώσεως ούκ είσ-
άπαν άγανακτών. Καϊ γούν έφη πρδς "Αβραάμ τδν 
Ιερόν* ι Ούπω γάρ άναπεπλήρωνται αί άμαρτίαι 
τών 'Λμο^όαίων έως τού νύν. > Πρδς δέτούςΦαρι-

sunt peccala Amorrhaeorum usque adhuc , e . > Pba- D σαίους Ασχέτως έκλελυττηκότας έφη Χριστός· ι Κα\ 
" * - - ύμείς πληρώσατε τδ μέτρον τών πατέρων ύμα>ν. ι 

Έκπορευομένου τοιγαρούν τού μέτρου, εξαίρεται 
μέν τού μολίβδου τδ τάλαντον, έ ^ ι π τ α ι δέ είς μέσον 
ή γυνή πληρούσα τδ μέτρον, ή καλ έν στόματί τώ 
ίδίψ τδν τού μολίβδου λίθον έδέχετο * είτα φησιν ό 
θεσπέσιος άγγελος · Αύτη έστλν ή Ανομία. 

risacis aulem, quieffrenale illum offendissenl, dixit 
Gbristus: c Et vos implete raensuram palrum ve-
strorom M . c Procedente igitur mensura, talentum 
plumbi attollitur, injicilurque in raedium mulier 
quae mensuram impleret, quae etiain ore plumbi 
lapidem excepit; deindeinquitdivinus ille angelus: 
Haec est iniquitas. 

1 0 2 PALL. Non est adbuc salis perspicuus hic 
Scripturae locns. 

CYR. Sed erit profeclo, atque haud iia multo 
post: nam plumbi talentum ipse Christus est, opi-
nor, qui atlollitur quidem, id est, exaltatur per 

ΠΑΛΛ. Ούπω λίαν έστλν εναργής δ λόγος. 

ΚΥΡ. Ούκούν έσται, καλ ούκ είς μακράν. Τδ 
γάρ τοι τού μολίβδου τάλαντον αύτδς άν είη Χρίστος* 
δ ; εξαίρεται μέν, τούτ' έστιν, ύψούται διά τού σταυ-

••Joan.1,29. ·· Isa. L I I I , δ. M Zacbar. ν , 5-11. ** Zachar. ΤΙ , 5. 1 1 Genes. xv, 16. "Mat th . 
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ρού, καλ τοίς της Οεδτητος άξιώμασιν όράται δια- Α crucem, ac dignitate divinitatis speclatar insignis: 
πρεπής. Ό γαρ θεδς αύτδν υπερύψωσε, χαί έχαρί-
σατο αύτψ δνομα τδ υπέρ παν δνομα. Κατακλείει 
δέ της Αμαρτίας τδ στόμα, κατά τδ έν Ψαλμοίς 
ύμνούμενον* ι Κα\ πάσα ανομία έμφράξει τδ στόμα 
αύτης · » είρημένη καταβοών τών έξ ασθενείας ήμαρ-
τηκότων, κα\ έν πίστει δεδικαιωμένων. ι Θεδς γάρ δ 
δίκαιων, τίς δ κατακρίνων; c Χριστού δέ παθόντος 
υπέρ ημών, πως ήν άκόλουθον κα\ ημάς αυτούς Ιτι 
τάς υπέρ τών ίδίων πλημμελημάτων έξαιτείσθαι 
δίκας; 

ΠΑΑΑ. Όρθότατα ίφης. Δεδικαιώμεθα γάρ έν 
Χριστφ, καλ τήν έκ της αμαρτίας καταβοήν εύ 
μάλα διεκρουσάμεθα. Έδιστα δ* άν άναμάθοιμί σου, 
διά ποίαν αΐτίαν σημαίνεται μέν ώς έν μολίβδω Χρί­
στος, ώς έν προσώπφ δε γυναικός ή ανομία φαίνεται. 

Κ ΓΡ. Καϊ μήν καϊ τούτο γε έστιν εύκολον ίδείν 
Από γε τών Ιερών Γραμμάτων * πολλοίς γάρ ήδη και 
έτέροις Χριστδς παρεικάζετχι, διά τής τών σημαινό­
μενων ποιότητος, τών έπ ' αύτφ νοουμένων. 

ΠΑΛΑ. Οίον τί φ ή ς , 
Κ Τ Ρ . Γέγονεν ήμίν κρηπ\ς καλ ασφάλεια, καϊ 

ακλόνητος υπόβαθρα, καλ θεμέλιος ά ^ α γ ή ς * ώνό-
μασται δέ διά τούτο λίθος, c Ίδού γάρ, φησ\, τίθημι 
είς τά θεμέλια Σιών λίθον έκλεκτδν, άκρογωνιαίον, 
Ιντιμον. Καλ δ πιστεύων έπ ' αύτψ, ού μή καται-

Deus enim illum super orania ciallavit el largitus 
cst i l i i nomen, quod est super omne nomen 
Obstruil autem os iniquilalis, juxla illad qood in 
Psaimis canitur: c Et omnis iniquitas oppilabit os 
suum **; ι quod ea probibeatur adversus eos cla-
mare qui ex infirmitate peccaverint, et flde juslifi-
cati sint. c Deus enim est ille, qui juslificat, quis 
est, qui condemnet·· ? > Itaque cum Christus pas-
sus sit pro nobis, quomodo conseqnens essel eliam 
a nobis ipsis repeti nostrorum peccatorum poe-
nas? 

PALL. Rectissime diclum. Justiflcati namque 
sumus in Cbristo, atque clamorem adversum nos 
criminalionemque peccati repuiimus. Jucundissi-

B mom vero feceris, si docucris quam ob causam 
plumbi figura &ignificelur Chri&tus; mulieris autcm 
persona indicelur iniquitas. 

CYR. Alqui baud difficile est id e sacris Lilteris 
perspicere; multis enim aliarum quoqae rcrum 
imaginibas Cbristas adumbralor, cura e significa-
tarum qualilale rerum proprietates, qua; in illo 
sunt, intelliganlur. 

PALXi. Id vero quale est quod ais? 
CYR. Factus est nobis basis quaedam et firmilas, 

et immobilis gradua, et solidum fundaroentum : ea 
de causa appellalus est lapls. ι Ecce enim, inquit, 
pono ίο fundamcnla Sion lapidem electum, angu-
krem, pretiosum. E l qui credit in ipsmn,non con-

αχβνθή. J Έστι δέ πάλιν αύτδς, τδ λαμπρόν τε καλ Γ fandelur w . » Bet rursos idera praeclarus alque ad 
* ^ f- — — f _ - _ ^ _ £ ^ _ C Λ — TT. ^ ΨΎΧ • aW\ 1\ a 114* 17 Λ1 Λ ΙΜΛΑΑΙΙΙΙΙΙΑ Ί·*Τ* A«M% « l l m MAMi «̂MI άζιαγαστον τής Εκκλησίας κειμήλιον, ό πλούτος 

ημών ό πνευματικός · είρηται δέ μαργαρίτης. Όμοία 
γαρ έστι, φησλν, ή βασιλεία τών ουρανών έμπόρψ 
ίητούντι καλούς μαργαρίτας. Εύρων δέ ένα πολύτι-
μον μαργαρίτην άπελθών, έπίπρασκε πάντα δσα 
είχε , καλ ήγόρασεν αυτόν. » Συνήψε δέ ημάς δι* εαυ­
τ ο ύ τψ θεψ καλ Πατρί, καταλύσας τήν έχθραν έν 
τ<ρ σώματι αυτού, καθά γέγραπται* κα\ γούν έφη 
ττρδς τδν έν ουρανοί ς Πατέρα κα\ θεδν, περ\ τών έν 
πίστε ι τή είς αύτδν δεδικαιωμένων * c Πάτερ, θέλω 
ί να ώσπερ έγώ καλ σύ έν έσμεν, ούτω καλ αύτο\ έν 
•ήμέν Ιν ώσι. ι Κέκληται ταύτη τοι κασσιτέρινος 
λ ίθος , χασσιτέρψ γάρ κολλάται τά κολλώμενα. Έ φ η 
ΖΙ που Θεδς διά φωνής Ζαχαρίου, τδν ίδιον ήμίν κα-

mirabilis Ecclesiae tbesaurus, divitiae illae nostra 
spiriluales; itaque margarita est appcllatus. ι Si-
mile enim esi, inquit, regnum coelorum negotiatori 
qwren t i bonas margaritas; inventa autem unapre-
tiosa margarita, abiens vendidit universa qux 
babuit, et emit eam " . ι Conjunxit etiam nos per 
se Deo et Patri, soluiis inimicitiis in corpore suo, 
ut scriptum est*'; ideoquead Patrem, qui in coelis 
esl, ac Deum de iis qui jostiGcali erant pcr fidem, 
qua in ipeum credebant, dixit : c Pater, volo ut , 
sicat ego et ta uaum samas, sic ipsi qooque in no-
bis unum sint * · . ι Hac ratione vocatus est 103 
lapie statmeus, quod stanno conglutinantar quae 
conglolinanda sunt. Dixit autem profecto Deus per 

πσώεικνύων Πδν, ώς κατά καιρούς ήξοντά τε κα\ 0 os Zachariae, cum Filiom sunm nobis demonstraret 
ττοραυσόμενον' c Κα\ χαρήσονται, χαλ δψονται τδν 
"λΙΦον τδν κασσιτέρινον έν χειρλ Ζοροβάβελ. > Ούτω 
τοιγαρούν κάνθάδε τάλαντον μολίβδου φησ\ν αυτόν. 
Καλ τ ίς δ τούδε λόγος, έρώ δή πάλιν. Ό αδόκιμος 
άργυρος άναμλξ μολίβδω τηκόμενος, εύ μάλα διακα-
θαίρέται, είς έαυτδν αρπάζοντος τού μολίβδου φυσι­
κώς, τού συγκαιομένου τδν £ύπον· τοιούτον τι κα' 
είς ημάς αυτούς έ πλήρωσε Χριστός. Αδόκιμοι ς γάρ 
ούσιν έμίχθη σωματικώς τε Αμα καλ πνευματικώς, 
ούτω τ ε λοιπδν τδν έν ήμίν κατέτηξε £ύπον. Αίρει 
γάρ η μ ώ ν τας Αμαρτίας, ίν' ημείς δι* αυτόν τε καλ 
δι ' αυτού καθαροί τε ώμεν χσλ λελαμπρυσμένοι. Καλ 

" P h i l i p p . i i , 9. u Paal. cvi, 42. " R o m . vm, 53, 54. 
H E p h e » . ιι, 16. · · Joan. xvn, 24. •« Zachar. iv, 1(1 

aliquando venturum atque adfuturum, < El Iseta-
buntur, el videbant lapidem stanneum in manu Zo-
robabel K i . » Ad eamdem modum igilur hoc quo-
quc loco plumbi talentum eamdem vocal. Qua3 au-
tem hojus rei sit ra l io , rursus dicam. Argentum 
reprobum siraul cum plumbo si liquefiat, optime 
purgatur : rapit enim plumbum ad sc natura vi 
simul excocti melalli sordes : non dissimile fuii 
illud, quod Cbrislus erga nos ipsos implevit. Nobis 
cnim, cum reprobi essemus, non corporaliler modo, 
sed spirilualitcr admistus cst; ila denique sordcs 
colliquefecit eas quge nobis inerant. Is enim toilit 

1 7 Isa. xxvui , 16. w Maltb. xm, 45, 46· 
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peccata noslra, u l nos proplcr ipsum el per ipsum Α γούν δ προφήτης Ιερεμίας τους τών Ιουδαίων λάου; 
puri ac splendidi simus. Et cerlepropbeia Jeremias 
de Judaeorum populis qui purgationem repudia-
rent eam quse per Christum perGciiur, conqueritur, 
diccns: tDefecit sufflatorium ab igne, defecit plum-
bum, fruslra argenlarius conflat, oequitiae eorum 
non sunt excoctae : argentum reprobalum xocale 
illos, qaia reprobavil ilios Domhius > InleUigis ig i -
lur non ignorasse Scripluramdivinam porgationern 
argeuti sine plumbo fieri non posse. Ergo, quia nos, 
cum reprobi eesemue, a Cbrislo purgali eumus, ideo 
ille per plumbum figuratur. Idemque obslruit oa 
iniquilatis, quaespecie rouHeris indkatur: estauiem 
niulier inOrmitatis simul et volupiatis nota. Iniqui-
tas porro omnis per haec duo commiuiiur; ubt 

τήν διά Χρίστου χάθαρσιν ού προσιεμένους, έποτνιάτο 
λέγων - c Εξέλιπε φυσητή ρ άπδ πυρδς, εξέλιπε μδ-
λιβδος, είς κενόν άργυροκδπος άργυροχοπεί, πονηρίαι 
αυτών ούκ έτάκησαν * άργύριον άποδεδοκιμασμένον 
καλέσατε αυτούς, δτι άπεδοκίμασεν αυτούς Κύριος, ι 
Συνίης ουν δπως ούκ ήγνοηκεν ή θεία Γραφή τήν έπ* 
άργύρφ κάθαρσιν ού δίχα μολίβδου πράττεσθαι δυνα-
μένην. Ούκούν Ιπειδήπερ άδοκίμους δντας ημάς 
έξεκάΟηρεν δ Χριστδς, μολίβδφ παρειχάζετάι, χαλ 
αύτδς έμφράττει τής αμαρτίας τδ στόμα, τής ώς έν 
είδει γυναικός. Γυνή δέ σύμβολον ασθενείας τε άμα 
κα\ ηδονής, ανομία τε πάσα διά τούτων πράττεται. 
Ηδονή γάρ τιν\ τή είς τδ τυχδν, ή τόδε προκατεφθαρ-
μένος ό νους, ούτω τε άπονευ ρού μένος, τούς είς 

ebim prius mens voluptate aliqoa, quam ex hac aut Β άρετήν αποφέροντας άνίησι πόνους, πίπτει δέ πρλς 
iila re perceperit, corropta fueril, tum enervaia la-
bores remittit illos, qui ad virtutem ferunt, et ad 
peccatum labitur humanus animus : itaque volupta-
tis potius araalores quam Dei quidam dicnntur 
Alloquitur etiam prophela eos qui ex inOrmitate 
animi peccati ac vitiosae dissolutionis morbo lan-
guebant: < Confortamini, manus remissa?, et genua 
dissoluta u . ι 

PALL. Sed de hoc satis. illud vero mulierum 
par, qusso, qua mensuram aique iniquitalem in 
Babyloniam regionem deferunt, quid sibi vull? 
quidve signiflcat? 

CYR. Obslractum est, Palladi, per Christum oa 
Imquitalis; justificaii nanque i n iHo sumns, alque 

Αμαρτίαν ή τού άνθρωπου ψυχή * τοιγάρτοι φιλήδονοι 
μάλλον ή φιλόθεοι λέγονται τίνες. Έπιφωνεί δέ κα\ 
δ προφήτης τοίς έξ ασθενείας ψυχικής κατη££ωστη-
κόσι τήν άμαρτίαν, κα\ τήν είς φαυλότητα πάρεσιν · 
c Ισχύσατε χείρες άνειμέναι, κα\ γόνατα παραλελυ-
μένα. > 

ΠΑΛΛ. Άλλ" ώδε μέν τόδε. £υ νωρίς τε, είπε μοι, 
γυναικών, αϊ τδ μέτρον κα\ τήν άνομίαν είς γήν 
άποφέρουσι τήν Βαβυλωνίων, τί άν βούλοιτο δηλούν; 

ΚΤΡ. Έμπέφρακται μέν, ώ γενναίε, τής ανομίας 
τδ στόμα διά Χριστού * δεδικαιώμεθα γάρ έν αύτψ. 

ab 104 omni criminalione liberali, illaqoe i n i - υ άπηλλάγμεθά τε παντδς αίτιάματος, καλ πέπαυτα 
qjjilalis adversum nos accusatio conquievit. Hunc 
enim totius dispejisatioois suae Gnem proposilum 
babuit is, qui propler nos, secundum noe, el pro 
nobis morlem subiU,etsidenuo revixit; neque eoim 
fas eral, u l vita roorti taccumberet. Sed noiinulli 
non credideruntChrisii Evangelio; ideoqoe, cum a 
peccalo redimi noluerint, uil mirum, BI ejus pec-
cati sarcinam denoo ferunt, quam suis ipsicenrici-
bus infirmilaie rationis, et Ianguore roentis, etmol-
litie animi parum virilis imposuerunt. Hi omni 
spiritu improbo circuraferuntur, el ad orane ge-
nus inopurilaiis vehementissime compuJsl, sum-
mura aludium rebus vitiosis impendnnt. Studii 
porro insigne sunt pennae, quas eiiam esseait upupae 'ry 
genus est autem id avicabe, quse semper circa 
lutum pessimc olens volal, alque ex coeno el sordi-
bus paslum petit. lgilur quicunque sua studia in 
impuriutem insumuot, hi procul dubio pennas 
upupxjune pplirao habere dicendi sunt. Muliebci 
iidem specie sunt el effeminatidenique eadem 
forma sunt qua esse dicitur iniquitas eorum do-
mina. Ul enim conformes Chrislo per sanctiftcatio-
nem ftunt qui sub ipso et cum ipso sunt : sic ini-
quitali conformes ac similes sunt qtii iniquilatis 
sarcinafn sustulerunt, institueruutque vitam cum 
vitiorum impurilale iraducere. In Babylonicam 

χαθ' ημών ή τής ανομίας κατά£^ησις. Γέγονε γάρ 
ούτος τής είς ημάς οικονομίας δ σκοπδς, τφ δλ* ημάς, 
καθ' ημάς, κα\ υπέρ ημών, είς θάνατον, εί καλ ανε-
βίω πάλιν * ού γάρ ένεδέχετο τήν ζωήν ήττάσθαι θα-
νάτψ. Άλλ* ήπείθησάν τίνες τψ Εύαγγελ&ρ τού Χρι­
στού, καϊ τήν έκ τής αμαρτίας ού προσηκάμενοι λύ-
τρωσιν, άχθοφορούσι πάλιν αυτήν, ταίς σφών αυτών 
έπαρτήσαντες κεφαλαίς διά φρενδς άσθένειαν, χαλ νού 
μαλακίαν καϊ άνανδρίαν ψυχής. Ούτοι παντλ πνεύ­
ματι περιφέρονται πονηρψ, κα\ είς πάν είδος ακα­
θαρσίας βιαιότατα συνωθούμενοι πλείστη ν δσην 
ποιούνται τήν είς τά φαύλα σπουδή ν . Σπουδής δέ ση* 
μείον ή πτέρυξ, ήν κα\ έποπος είναι φησιν, είδος δέ 
τούτο στρουθίου, τά τών τελμάτων άε\ δυσωδέστατα 
περιθέοντος, κα\ τά έκ βορβόρου χαλ ακαθαρσίας 
συλλέγοντος είς τροφήν. "Οσοι τοιγαρούν τάς εαυτών 
σπουδάς δαπανώσιν είς μολυσμδν, ούτοι δή πάντως 
τάς μέν πτέρυγας έποπος είχότως άν έχειν λέγοεντο. 
Γυναικοειδείς δέ καλ αύτο\, καλ έκτεθηλυμμάνοι« 
σύμμορφοί τε λοιπδν τή τύραννευούση κατά σ φ ώ ν 
αμαρτία. Όνπεργάρ τρόπον, σύμμορφοί τψ Χ ρ ι σ τ φ 
δι* αγιασμού γεγόνασιν οί ύπ ' αύτψτε καϊ συν α & τ φ · 
ούτω καλ τή Ανομία σύμμορφοί τε χαλ δμοειδ&Τς oi 
ταύτην έπηχθισμένοι, καϊ τή άχαθάρτψ φαυλότητ ι 
συζήν ήρημένοι. Άποφέρουσι δέ τδ μέτρον ε ίς Β α ­
βυλώνα, χα\ οίκον αύτψ ζητούσιν εκεί, αίνιγματεα~ 

^Uer . νι, 29, 30. " I I Tim. ιιι, 2 &cqq. u isa. xxxy, 3, 
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δώ,% οΤμαι που, χα\ τούδε σημαίνοντος, ώς εί μή τις Α porro regionera mcnsuram deierunt, ibique domum 
ttotxo τΑ δια Χρίστου, κα\ τής Αμαρτίας αγαπήσει ei quaerunt: quae res, ni fallor, hoc figurate sigiti-
τήν έμφραξιν, διά τδ πρδς μάνας έχειν άχαθαρσίας fical, qui ea bona respuerit, quae per Cbristum 
τέ σ-πούδασμα, έξοιχήσεται μέν τής αγίας Ί ε ρούσα- parta nobis sunt; adamaveritquc obstructionein , 
λήμ« τούΥ έστι, τής τών πρωτοτόκων αγίας μητρδς, quae ex peccato est, in eo quod studium omne 
χαλλιπάλεως δέ τής άνω * μονονουχ\ δέ δυσφδρητον in impuritate collocatum habet, fore ut is exeal 
Ιχωντήν άμαρτίαν φορτίον, συνοικήσει τοίς Βαβυ- ex civitate sancta Jerusalem, hoc est, e san-
3*»νίοις, τούτ' έστι, μερίδα καϊ κλήρον έξει μετά τών cta illa parente primogenitorum, 3upernaque 
έβέων ειδωλολατρών. Έν Γσω γάρ τοίς άθέοις, οί τήν ac pulcherriraa civilate , ac pondere peccali 
διά Χρίστου λΰτρωσιν άτιμάσαντες. Καλ γοΰν ό Σω- pene non ferendo pressus, una cum Babyloniis 
τήρ· f Έάν άμαρτήση, φησΙν, δ αδελφός σου, υπάγε, habitet, id est, partem ac sortein cum impiis 
ιλεγξον αύτδν μεταξύ σου κα\ αυτού μόνου · έάν σου idolorum cultoribus habeat. Qui enim Christi re-
έχούση, έκέρδησας τδν άδελφόν σου* έάν δέ μή σου demptionem contemnunt, i i ab impiis non differunt. 
αχούση, παράλαβε μετά σού Ενα ή δύο, ίνα έπ\ στό- Itaque Salvator, c Si peccaverit, inquit, fratcrtuus, 
ματος δύο ή τριών μαρτύρων σταθή * πάν £ήμα* έάν vade, argue illura inter te el ipsum solum ; si te 
δέ καλ τούτων παράκουση, είπε τή Εκκλησία· έάν Β audieril, lucratus eris fratrem luum ; si autem 
& καλ τής Εκκλησίας παράκουση, Εστω σοι ώσπερ non audierit, adbibe tecum unum vel doos, ut in 
ό εθνικός καλ ό τελώνης. » Έστ ι τοίνυν ούκ άσυμ- ore duorum vel trium teslium slet omne verbum. 
φανές, μάλλον δέ διά πάσης ήμίν μεμαρτύρηται τής Siautem neque hos 105 a ud»erit, ^ic Ecclesiae; si 
ίείας Γραφής, δτι πάσα δικαίωσις κα\ πάσα λύτρωσις autem eliam Ecclesiam contempserit, sil tibi tanquaro 
έν Χριστψ. elbnicus et publicanus u . » Esl igitur minime ob-
scuram, atqoe adeo tolius diviiue Scriptune leslimonio conflrmalum, omnem juslificalioncm et red-
empiionem esse in Christo. 

ΠΑΛΑ. Εΰ Εφης. PALL. Recte dixisli. 

*» Mal lb . xvni, 15-17. · 

ΠΕΡΙ ΤΗΣ ΕΝ ΠΝΕΥΜΑΤΙ 
ΚΑΙ ΑΛΗΘΕΙΑΙ 

ΠΡΟΣΚΤΝΗΣΕΩΣ ΚΑΙ ΛΑΤΡΕΙΑΣ 
ΛΟΓΟΣ ΤΕΤΑΡΓΟΣ. 

DE ADORATIONE ΕΤ CULTU ΙΝ SPIRITU 

ΕΤ VERITATE 
L I B E R Q U A R T U S . 

9Οτι rtr κεχΛημένον είς δικαίωσα χαρά θεού καϊ C 106 Qui a d J^ficationem α Deo vocatus είί, et 
ΑεΛυτρωμένον, αύτφ κατακοΛονθειν χ ρ ή , και redemptus, ei Deum eue sequendnm, et excussa 
χαραιτεΐσθαι phr tir εϊς φανΛόζητα μαΛακίτ molUtxe qum ad vitium ducit, ad piam et genero-
σροτ, ζ$ν δέ μάΧΧοτ έχβίγεσθαι συντόμως χαϊ . $am vitam enitendum. 
νεανιχως. 
Σφαλερδν μέν ουν, ώς έοικεν, ώ Παλλάδιε, φαίην Periculosom quidem est, PaJladi, nimium alqoe 

δ* άν ότι κα\ βδελυρώτατον, είσω τε πάσης βεβηκδς eliam, si dicere liceat, sceleslum maxime, et in 
Ατοπτας, μή τδ κατανδρίζεσθαι φιλείν φαυλότητός τε primis facinorosum, nolle adversus nequitiam ac 
χαλ Αμαρτίας · θρυπτομένους δέ ώσπερ είς έκτοπους peccalum fortitcr se gerere ; sed, animo indecoris 
ήδονάς , χα\ θηλυπρεπείς μαλακίας έγκαθιέντας τφ voluplatibus cuervalo el ad muHebrera mollitiem 
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oVjecto, • ir lolis eonatus detrectare, qoamvts in Α νώ, της είς Αρετήν εύτολμίας Αποφοίτων, χαί το* 
pronpla sil posse Cbrisli ope ad quodcanque reram 
landajtdarum genas aacendere; ad eatnque rem 
bortelnr nos Ulis Terbis beaiissimos Paolos, « Be 
cstero 107 confortamini in Donrino, et in polentia 
virtatis ejas u . > 

PALL. Opiime dicie. 
CYR. In Ghrislo namque feciemas virteteni; ntc 

umen, opinor, nl l i eontingit, ot sine labore ad-
vcrsas vUia fortiler ee geral, ad eatnqtie rem ani-
uMini ertgere po&sit. 

PALL. Assentior. 
CYR. Pneclara naroque ea ree ert, el in qaa 

conseqoenda operee pretiatn sit, studiam poitere, 
η αχ a supinis bominibus teneri non potesl; facil-

παρδν εύ μάλα otA Χριστού προς παν δτιούν άνα­
θρώσκειν δυνασθαι τών έπαινουμένων, χα\ προς γε 
τούτω, ημάς παραθήγει, λέγων, ό Ιερώτατος Παύ­
λος* < Τού λοιπού ένδυναμούσθε έν Κυρίω, χαλ έν τώ 
χράτει της Ισχύος αυτού, Φ 

ΠΑΛΑ. Εύ λέγεις. 
ΚΤΡ. Ποιήσομεν γάρ δύναμιν έν Χριστφ* πλήν 

ούχ Αν οΐμαί τις άνιδρωτλ χατορθώσειε τδ κατανεα-
νιεύεαθαι παθών, χαλ άπορθούν είς τούτο τδν οίχείον 
Ισχύσαι νούν. 

ΠΑΛΑ. Σύμφημι. 
ΚΤΡ. Τοιγάρτοι χρήμα διαφανές τε χαλ άξιόλη-

πτον. χαλ άναπίπτουσι μέν ούχ άλώσιμον, έχτετιμη-
κδσι δέ τδ πονειν, εύπόριστον. Γέγραπται δ έ , δτι 

lime autem ab iis paratur, qui laborem inertiae pra> & < Άνήρ έν πόνοις πονεί έαντφ, χα\ έκβιάζεταε έαυ 
lulerani. Scripium eal enim: c Vir in laboribt» 
eibi laborat, etvim facit *o« perditkmi *T. » Exi-
guis aulem laboribee reram eximiarwn posse &m 
compotcin, sluUamest, opinor, vel coghare. Qeid! 
nonne omninm rerum exoplatiieimtini est animam 
servare, ac pro sua qeemque vila retinenda decer-
lare? 

PALL. Maxime vero. 
CYR. Ulam verogloriae clarilalem quibus aihlclis 

«ouvemre maxime puta*, reciene et exercitatione 
adbibita certanlibus, et qui vicloriae maximam ra-
tionem habent; an iis, qai jncundissirae voluptati-
bus diffluunt, et desidiosam vitam oplima? atque 
praestantissimae praelelenml ? 

PALL. Quooaro modo vero, aut undenamda-
bium cuiquara possii eese, quin minime iis conve-
nial vincerc, qu i desidia laborant, sed OBquioe eit 
vicloria poliri qai alacriores fuerint? 

GYR. Num igiiur dicemms, qai laboribui ttultam 
salulem dixerint, remissiotemque Vilam ac Voln-
pluosain amplexi slnt, hoc ipsum illis glorue fmu-
rum? 

PALL. Minimevero. 
CYR. Igitur consequens eei, ut U modo laudem 

mereanlur, qui labores UbenUssime soscipiu.nl; 
neque fciae ceriajaine contiagal cuiquam aoninie 
claritas. 

PALL. Ila congruere videtux. 
CYR. Recta igitar, Palladi, ad res laudanaag D 

pergere oportet; ac forliludini, qiue ad virlutem 
tendit, magniiudiniqae animi i l l i exceHeati ttudea-
dum est, quam Scriptara dmnilus inspirata solei 
aJmirari, et qux sanctorum virorum animis fa-
iniliaris ct amica est. Haque vir iile admirandus 
Davtd, ejus virimis studiosos alloquebatur, dicens: 
ι Yirilitcr agile, et coafortetur cor veslrum, otnnes 
qui speratis in Domino**. lEttaaqoam bocipsuin, 
cl quidem prae caeteris praestitisset, ipse de se ma-
gniOce loqmtar, ei ait : c Dominus illuminatio mea, 
f t salus mea; quem timebe? Domiuus proleclor 
viiae 108 m e i e ' a Q u o trepidabo 4 9 ? » Innomera-

τού τήν απώλεια ν. ι Μιχροις δέ Ιδρώσι δυνασθαι 
χατορθούν τά εξαίρετα τών πραγμάτων, άμαθες 
οΐμαί που, χαλ τδ μόνον έννοείν. *Η ούχλ τών Αλλων 
απάντων ήμΐν δτι μάλιστα τιμαλφέστατον εΓη άν, τδ 
δια?ώσαι τήν ψυχήν, χα\ της Ιδίας ύπεραθλήσαι 
νωής; 

ΠΑΛΛ. Μάλιστα γε. 
ΚΤΡ. Τδ δέ ήδη περιφανές έν δδξη, τίσι μάλιστα 

τών αθλητών οίηση πρέπειν, πότερα τοίς άθλουσιν 
όρθώς χαλ έξησχημένως, χα\ οίς έν λόγω τδ χρήναι 
νιχάν, ή τοίς ώς ήδιστα διαχεομένοις είς τρυφας. χαλ 
τήν έν ραστώνη ζωήν, τής αρίστης άνθηρημένοις; 

ΠΑΛΑ. Κα\ π ώ ς , ή πόθεν άμφίλογον, ώς ήχιστα 
μέν τδ νιχ$ν πρέποι άν τοίς ή^^ωστηχόσ: τδ foOv-
μείν, τό γε μήν δυνασθαι χρατείν τοές έπιειχεστέροις; 

ΚΤΡ. Ά ρ ' ούν έρούμεν ώς χαλ προσήχοι είς εύ­
κλείας δύναμιν τδ χρήμα αύτοίς, έ^^ώσθαι μέν φρά-
σουσι τδ χρήναι πονείν, τόγε μήν άνείσθαι χαλ τρυ-
ψ$ν έλομένοις. 
. ΠΑΛΛ. Ού μέν ουν. 

ΚΤΡ . Έψεται δή οδν τοίς δτι μάλιστα φάοπονω-
τάτοις, τδ εύδοκιμείν καλ αγώνων δίχα κατόρθωσε ιεν 
άν ούδελς τδ είναι περιφανής. 

ΠΑΛΑ. "Αραρεν. 
ΚΤΡ. Ιτέον οή ούν, Παλλάδα, κατ* ευθύ τ ώ ν 

επαίνου μένων, κα\ ανδρείας τής είς άρετήν ε π ι μ ε λ ή -
τέον, εύψυχίας τε τής άγαν κα\ τεθαυμασμένης π α ρ ά 
τε τή θεοπνεύστω Γραφή, κα\ τής έντριδούς κα\ φίλης 
τών άγιων ψυχαίς. Τοιγάρτοι χαλ δ θεσπέσιος Δαβίδ 
είς τούτο διανενευχόσιν εύ μάλα, προσεφώνει λέγων* 
c Άνδρίζεσθε , χα\ κραταιούσθω ή καρδία υμών , 
πάντες οί έλπίζοντες έπλ Κύριον. ι *Ος δέ αύτδ δή 
τουτλ χαλ πρό γε τών άλλων χατωρθωκώς, αύτος 
έαυτφ σεμνύνεται, χαί φησι* ι Κύριος φωτισμός 
μου χα\ Σωτήρ μου, τίνα φοβηθήσομαι; Κύριος 
υπερασπιστής τής ζωής μου, άπδ τίνος δειλιάσω ; » 
Μύρια γάρ δσα περ\ ημάς τά σκάνδαλα, κρείττων 

^Epbes. ΤΙ, 10. w Prov.xvi, 46. * ePsal. χχχ, 25. *»Psal. xxn , Ι. 
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δέ, οιμαι, παντός Αριθμού πληθύς δαιμονίων κατερε- Α bilia Damque scandala nos c i rcumslanl : viiicit au-
θίζαι πρδς Αμαρτίαν» καλ προσέτι τών έμφυτων ηδο­
νών ούκ Αγεννής Αγριότης, φιλοχρηματία* τε καϊ 
άλαζονίαι, κα\ οί φόνου γείτονες έπισκήπτουσι φθό­
νοι, μίσος καλ καταλαλιαλ, χαί τί γάρ ούχ\ των 
ομοίων κακών. 'Αλλ' οί μέν εύκολοι πρδς Απαγωγήν, 
ούδ* όσον είπείν τού χρήναι γενναίως τά τοιάδε δι-
ενεγκείν άκρψ τάχα που δαχτύλφ προσψαύσοντες, 
άμελητί τδ ν ικ |ν άπονέμοντι τοίς έχθροίς, σευτλίον 
ήμ&φθον, κατά τήν τού προφήτου φωνήν, οίονεί πως 
ι ί ς γήν έ ^ ι μ μ έ ν ω , καλ άμαχε\ τρόπον τινά τοίς τής 
φαυλότητος ύπενηνεγμένοι ποσίν. 01 δέ φιλάρετοί τεκαλ 
άγαθοί,καλτής Ανωθενέφιέμενοι δόξης, ζωής τε τής είς 
αίώνα μεταλαχείν γλιχόμενοι, γενναιότατα καϊ εύτολ-
μόταταταΐςτών Ιδίων παθών ύπαντιάζουσι προσβολαίς,» 

tem, ui opinor, ntimerum omnem d&inonioruni 
raultitudo, quae nos ad peccandum i r r i l a t : ad haec 
insitarum in nobis voluplatum immauitas minime 
vulgaris, avaritia, jaetantia, invidia non longe a 
e?ede remoia, odia quoque, et delractiones irruunt, 
caeteraque ejusmodi vitia. Qui igitur sunt leves, ac 
sese facile abduci sinunl, cum ne summis quideiu 
digitis, quod adversus ejusmodi vilia suscipilur, 
eertamen attingant, nibrl morati, victoriam hosti 
concedunt (betae instar semieoctae), juxta pro* 
phelae vocem, in terram abjecli, ac cilra pugnam 
quodamraodo sub nequitia? pedibus prostrati. At 
vero virtulis amatores, ac probi v i r i , quique coe-
lestem illam gloriam exoplant, viiseqae illius aeter-

κατανεκρούντες τήν σάρκα, κα\ τών έν αυτή τε κα\ Ε nae parlicipes esse cupiunt, fortiter ac strenue 
έξ αυτής κατεξα^στάμενοι κινημάτων. Ταύτη τοι καλ 
πάν είδος φαυλοτητός τε και αμαρτίας εύτεχνέστατα 
παρωθούμενοι, τήν ίεράν καλ άμώμητον κατορθούσι 
ζωήν, οίς χαί ό θεσπέσιος Παύλος έπιφωνεί t λέγων* 
c Στητέ ούν περιζωσάμενοι τήν όσφύν υμών έν άλη­
θεία, χαί ένδυσάμενοι τδν θώρακα τής δικαιοσύνης, 
καλ ύποδησάμενοι τούς πόδας έν ετοιμασία τού Ευαγ­
γελίου τής είρήνης · έπ\ πάσιν άναλαβόντες τδν θυ-
ρεδν τής πίστεως, έν ψ δυνήσεσθε πάντα τά βέλη 
τού πονηρού τά πεπυρωμένα σβέσαι. ι Παντευχία 
γάρ ή πνευματική τοϊς άγίοις πρεπωδεστάτη, ής 
εφίεσθαι δείν ημάς, εί κα\ καθ* έτερον τρόπον, κελεύει 
δ* ούν δμως καλ αύτδς ό Σωτήρ· c Έστωσαν γάρ 
ύμων αϊ δσφύες, φησι, περιεζωσμέναι, καλ τά ύπο- Q 
δήματα έν τοίς ποσίν ύμων, και οί λύχνοι καιόμενοι* > 
τδ μέν εύζωνόν τε και οίονεί που συνεσταλμένον, έπι 
τδ χρήναι τληπαθείν υπέρ γε τοΰ αγαθού, και τής 
είς θεδν αγάπης , τού διεζώσθαι σημαίνοντος* τδ δ* 
ευτρεπές τε και πρόθυμον, είς τήν άπδ τού κόσμου 
κατάστασιν, τού ύποδεδέσθαι τούς πόδας, ώς αύτίκα 
δή μάλα βαδιουμένους, οίπερ άν ημάς ό θείος ίέναι 
βούλοιτο νόμος * τδ δέ καίεσθαι τούς λύχνους, τού 
μή ώς έν σκότει τε και άμαθίφ ζήν άνέχεσθαί τινας, 
έν φωτλ δέ μάλλον τ φ διά Χριστού τήν είς πάν δτιούν 
τών τεθαυμασμένων ποιείσθαι πορείαν. Ίουδαίοις 
μέν έκ φρενοδλαβείας τούτο δρ$ν ούκ άνεχομένοις, 
προσεφώνει Χριστός· ι "Εως τδ φως έχετε περιπα­
τείτε έν τ φ φωτί, ίνα μή σκοτία υμάς καταλάβη. ι 

perturbalionibus irruentibus occurrunt, cum car-
nem morlificant, adversusque moUis eos, qui in 
ipsa et ex ipsa suot, insurgunt. Ilaque omni ne-
quitiae ac peccati generc summa arte atque indu-
stria depulso, sanctam atque omni labe vacuam v i -
tam exigont: quos etiam divinus vir Paulus allo-
quitur, dicens : c Slate igitur succincli lunibos vc-
slros in veritate, et induti loricam justiliae, ct 
calceati pedes bi praeparationem Evangelii pacis; 
ad haec omnia sumentes scutum fidei, in quo pote-
rilis omnia tela nequissirai ignea exslinguere · · . > 
Armatura namqoe spiritualis sanctos viros maxime 
decet, quam nos, elsi alio modo, jubet tamen expe-
tcreetiam ipse Salvator : « Sint enim, inquit, 
lumbi veslri praecincli, et calcei in pedibus vestris, 
et lucernae ardentes 1 1 : ι pra3cingendi namque 
verbo signiflcatur accinclos, ac veluti collecta com-
pressaque veste expeditos ad roala pro virlute et 
Dei cbaritate toleranda esse oportere : subligad vero 
pedes indicant paratos alacresque ad migrandum 
ex hoc mundo, ut quampriuium profecturos quo-
cunque ire divinum imperium jusserit; Iucornac 
denique ardentes significant, non csse cuiquam in 
tenebris atque institia vivenduro, sed m Cbrisli 
lumine ad ea omnia quae laudabilia sunt conlcn-
dendum. Judaeos 109 quidem, quod esscnt 
parum sana mente , id facere recusantcs , allo-
quebatur Christus, c Dum lucero, inquiens, habelis. 

Ούκούν έτοιμότης είς άρετήν καλ ανδρεία φρονήσει D arabulale in luce, ne vos tenebrse couiprebcn-
αυνεζευγμένη, λαμπρδν και περίοπτο ν άποφήνειεν 
άν τής εύσεδείας τδν έραστήν. 

ΠΑΑΛ. Εύ λέγεις. 
Κ Τ Ρ . Ού γάρ έν τ φ Ανείσθαι φιλείν, τδ εύκλεές 

εύρήαομεν* αλλ* είπερ Ιδρούν Ελοιτό τις, τότε δή μό­
λις έσται λαμπρός τε καλ εύδοκιμώτατος. Και γούν 
ποεαυμένοις έτι τάς έν ΑΕγύπτφ διατριβάς τοίς υίοΤς 
Ισραήλ, έφίστησι μέν έπιστάτας τών Ιργων δεινούς 

χαλ πικρούς δ βέβηλος Φαραώ * οί δέ, τήν άνεθέλητόν 
τε αύτοίς, καλ ώς έξ ανάγκης έπε£^ιμμένην σκληρ-
αγωγίαν γύμνασμα ποιούμενοι πρδς τδ τληπαθέ,·, 

d a n l ι Pietatis igilur amatorcm alacritas a<l Μ Γ -
lulcm capessendam, ac fortiludo cum prudcntia 
conjuncta clarura atque conspicuum rcddit. 

PALL. Optime dicis. 
GYR. Non enim dissoluta remissaque vila glo-

riam consequi licel; quin polius, eliamsi quispiam 
labores ac sudores perferre staluerit, \ i x lamea 
splendorem laudemque insigncm adipiscetur. Ita-
que ffliis Israel, cura adhuc in iEgypto dcgcrenl, 
imposuit qiiidem opcruin praefeclos gravcs acer-
bosque profanus ille Pharao : at i i l i , quia duram 
illam rivcndi lcgcm, quamvis iuvitis el ncccssilat^ 

• · Ephcs. v i , 11-16. ·' Lac. x i i , 55. " Joan. x i i , 55. 
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coactis impositam, pro exerciiatione habuerunt, ad Α ώφέληνται μάλλον, ήπερ ήδίκηνται χατΑ τδ Αληθές. 
tolerandi consaetudinem acquirendam; ideo bene-
ficio potius revera, quam ulla injuria sant affeclL 
Metuebal enim Hebneos Pbarao, cum illos videret 
in immensam mullitudinem crescere; cumque raa-
iignilate summa conaretur tantum illius gentis pro-
ventum atque incrementum cobibere : c Iraposuit, 
inquit, els praefeclos operum, ut affligerent cos opc-
ribus 0 1 : > Sed boc cjus consiliam contrarios even-
tus habuil; nam ea ipsa, quae inferebatur vexalio, 
occasio illis incrementi fuit , cum Deus eam rem sua 
sapientia moderarctur, et Pharaonis astutiae gratiam 
suam opponcret. iQuanto namque eos humiliabant, ι 
inquit, « tanto plures fiebant et invalescebant**. ι 
Quanivis enim tribulationes inferat Satanas, denlibus 

Έδεδίει μεν γάρ δ Φαραώ τους Εβραίους είς πληθύτ 
άμέτρητον έκτεινομένους δρών* κακουργότατα δε 
κολάζειν έπιχειρών τήν έν γε δή τούτφ φοράν χαλ 
έπίδοσιν, c Έπέστησεν αύτοΤς, φησ\ν, έπιστατας τών 
έργων, Γνα κακώσωσιν αυτούς έν τοίς έργοις. > ΙΊερν» 
τρέπεται δέ αύτοίς πρδς τδ εναντίον ή σκέψις. Ή γάρ 
έπενηνεγμένη κάκωσις πρόφασις αύτοίς της είς πλη-
Ούν επιδόσεως ήν, Θεού τδ χρήμα οίκονομούντος, καλ 
ταΐς εκείνου ^αδιουργίαις τήν οίκείαν ώσπερ άντεξα-
γοντος χάριν, ι Καθότι γάρ αυτούς έταπείνουν, φησλ, 
τοσούτφ πλείους έγίνοντο κα\ Γσχυον. ι Επ ιφέρε ι 
μέν γάρ τάς θλίψεις ό Σατανάς, τούς οδόντας έπ ιτρ ι -
ζων τοίς άγίοις, και ώνπερ άν ώς ιδίων μετεποιεΤτο 
θεδς, τούτοις αεί πως άπολέγδην έπιπηδών · ι Τά 

8uisinsanctorumgenusfremens;etquosDeusutpro- ^ J*p βρώματα αυτού εκλεκτά, ι φησίν * άλλ* οί 
prios sibi asseruqrit, io eos semper egregios obser-
vans irraat, ι Escae namque illius electa? sunt,» ·· 
inquit: tamen, qui in hujuscemodi rebus impigre la-
borant, eo ipso,quo tentanlur,se ipsis meliores fiunt, 
eosque certaminum toleranlia procul dubio clario-
res reddit, ita ut per quae ille roolestus esse atque 
vexare cogitarit, per ea maxime eliam inviius j u -
vet,et perquae illos vincere puiarit,per eadem valen-
liorcs efficiat. Gum vero vafrum illud commentum 
Pbarao alium quam putarat exilum baboisse vide-
ret, ct in eo ipso, quod laedere se pulabat, etiani 
jtivare, sero, ac vix tandem senlire coepisset, immu-
tal illico insidiandi rationera. Accersilis nainque He-

νούντες έν τούτοις, αυτών άμείνους %ονται πειραζό-
μενοι* καΐτδ καρτερδν έν άγώσιν άποφαίνει δή πάν­
τως εύκλεεστέρους, ώς τε δι' ών άν νοοίτο λυπείν χαλ 
κακούν, διά τούτων μάλιστα χα\ ούχ εκών, δνήσειεν 
άν, κα\ δι' ών αίρήσειν ύπείληφεν, εύσθενεστέρους 
αποτελεί. Επειδή δέ τδ πανούργον σόφισμα τ ω Φα­
ραώ πρδς άδόκητον πέρας έκτελευτά, καλ δι* ών 
έκάκου, καλ προσωφελών ήν, όψέ κα\ μόλις αίσθάνε-
ται, κα\ μεθίστησι παραχρήμα τής επιβουλής τδν 
τρόπον μεταπεμψάμενος γάρ τών Εβραίων τάς 
μαίας, t "Οταν μα ιού σΟ ε τάς Εβραίας, φησ\ν, καλ 
ώσι πρδς τδ τίχτειν, έάν μέν άρσεν ή , άποκτείναεε 
αύτδ, έάν δέ θήλυ, περιποιείσθε αυτό. ι Έφοβήθη-

bncorum obstetricibus, c Cum obsletricabilis He- £ σαν δέ αί μαίαι τδν θεδν, χα\ ούχ εποίησαν καθότι 
bncas, inquit, et partus tcmpus advencrit, siquidem 
masculus fuerit, interflcile i l lum; H O sin autem 
feroina, servate illara. Timuerunl aulem obslelrices 
Deum, et non feccrunt sicut preceperat eis rex 
iEgypti, et vivificabant masculos M . > Cumque illa 
adversus Hebraeorum genus impielas, cruentqmque 
consilium irri lum cecidisset (neque enim permisit 
Deus obstetrices tanlum scelus committere), con-
verli l se jam ad apertam vim atque injuriam, neque 
adhuc clam vexare contenlus, aperlum bellum sus-
cipit, necemque inhumanam iis, qui nascerentur 
decernil. c Praeccpil enim, inquit, Pbarao omni po-
pulo suo, dicens : < Omne masculum, quod natum 
iuerit flebreis, projictle in flumen; el oranem femi-

συνέταξεν αύτοίς ό βασιλεύς ΑΙγύπτου καϊ έζωογό-
νουν τά άρσενα. ι Άπρακτούσης δέ αύτψ τής χατά 
τοΰ γένους άνοσιότητος, κα\ μιαιφόνου βουλής, ού 
γάρ ήφίει θεδς δυσσεβείν τάς μαίας, μέτεισι λοιτΛν 
έπ\ τδ έκφάνδην άδικείν, καλ1 λεληθότως μέν, ούκέτι 
λυπείν ήξίου, γυμνώς δέ ήδη π ω ; αίρείται πόλεμο ν , 
κα\ θάνατον απηνή τών τικτομένων καταψηφίζεται, 
ι Συνέταξε γάρ, φησ\, Φαραώ παντί τ φ λαφ αυτού 
λέγων · Πάν άρσεν δ έάν τεχθή τοίς Έβραίοις, είς τδν 
ποταμδν ρίψατε, κα\ πάν θήλυ, ζωογονείτε αυτό. » 
Μέλει γάρ αύτφ τού θήλεως ουδαμώς, άφιλοπόλεμον 
γάρ χρήμα γυνή, κα\ ούκ άστειον είς σύνεσιν · λυπε ί 
δέ κατ" άμφω τδ άρσεν, ώς σοφόν τε καλ μαχ ιμώτα-
τον. Ούκούν ήδιστον γε καϊ καταθύμιον κομιδή τ ψ 

nara vivificate , 7 . » Neque enira de femiDarura ge- Π μιαιφόνφ δράκοντι, φημλ δή τψ Σαταν$, ψυχής φρΑ-
nere i l l i cura cral ulla; imbellis est namque sexus 
muliebris, nec ad prudentiara accommodatus; in 
utroque autem virilre molestus est, u l qui tum sa-
piens sil , tuin eliani ad bellura aptissimus. Jucun-
dissiraus esl igilur atque gratissimus ictro i l l i dra-
coni, Satanae inquam, niuliebris ille animi sensus, 
cffeminatus et imbellis, ad baec ad sapienltain quo-
que parum aptus : inimica porro el odiosa illa ad 
iortitadinem alacritas, et animi vis languore metu-
que soperior, mens item summa prudentia pradila. 
Proplerea muliebrcra sexum vivum serval, et in eo 

νημα γυναικοπρεπές, έκτεθηλυμμένον τε κα\ άναλχι* 
κα\ πρός γε τούτφ νοσούν τδ είς σοφίαν άνεπιτήδεεον, 
έχθρδν δέ κα\ κατεστυγημένον τδ πρόθυμον είς Αν­
δρεία ν, κα\ μαλακισμού μέν άμεινον, δειλίας δέ καθ υ ­
περτερούν, καλ τδ άγαν έμφρονέστατον. Διά τοι 
τούτο, ζωογονεί μέν τδ θήλυ, κα\ έξίστησί πως τήν 
έπ' αύτφ μιαιφόνον βουλήν τε κα\ σκέψιν. Εύηθες γ ά ρ 
οΤμαι τδ μάχεσθαι ζητείν τοίς αύτόθεν ύπεστρωμέ-
νοις, οίκοθεν τε νοσούσι τδ ύπεζεύχθαι φιλείν, κ α τ α ­
πνίγει δέ ώσπερ τδ άρσεν ταίς τών πειρασμών π^ρι -
στάσεσιν (Ι) ένιείς. Τούτο μοι δοκεί κα\ ό θειος Δα&£ 

• •Exod . l , 11. -Mbid. 12. •Mlabac.i, 1C. β Λ Exod. ι, 16,17. i T i b i d . 2 2 . 

(1) Codex S i rk l i , τιερπ-ασ^ών r.zp.i ΑΤΖΤ.Ί, dhtractionum motestia*. 
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αναμελψδεΓν καλ λέγειν · c ΕΙ μή δτι Κύριος ήν Ιν ^ solo deponit cruentam illam dtltberalioiiem alquo 
ή μ ε ν έν τ φ έπαναστήναι Ανθρώπους έφ' ή μας, Αρα consilium. Stullum enioi est, opinoi, cum iis pu-
ζ ώ ν τ α ς Αν χατέπιον ή μ Ας * έν τ φ όργισθήναι τδν guare velle, qoi ipsi per se prostrati sunl, ac sponte 
βο|Αδν αυτών έφ' ή μας, Αρα τδ ύδωρ Αν κατεπόντισεν sic affecti, ut subjecti esse mal in l : suffocat autem 
ή μ 3 ς * χείμα££ον διήλθεν ή ψυχή ημών. ι qaodam raodo masculum, cum eam in tenlationum 
pe rku l a conjicit. Hoc mihi videlur eiiam divinus David canere, cum dicit : < Nisi quia Dominos erat 
i n nobts, cum exsurgerent bomin.es io nos, forte vivos deglulispent nos; cum irascerelur furor eoram 
i n ooe, forsitan aqua absorboissct nos; torrentem pertransmt aniroa nostra > 

ΠΑΛΑ. ΤΟδε έχει. PALL. Sic se res habel. 
ΚΥΡ. "Αθρει δή της επιβουλής τδν τρόπον. Πρώτον CYR. Vide jam qua insidiarum arte sit usus. P r i -

μλν γΑρ αυτούς Αγρίοις κατηκίζετο πόνοις, τδ μή εις mum quidem savis eos laboribus divexavit, id\ 
πληθύν Ιέναι πολλήν, χαχουργότατα σοφιζόμενος, δι* 
ών ήξίου χαχούν * χαλ λαθραΐον ήν έτι τδ αδίκημα, 
χαλ ού λίαν εμφανής δ τού τυράννου σχοπδς, άντ-
αφέρετοδέ χαθάπερ έφην άρτίως, ή τού κατοικτείρον-
τος χάρις. Ταπεινούμενοι δέ, μάλλον είς αύξησιν 
ίεααν, αλκής τε χα\ αριθμού. Είτα διά μέσου τάς 

agens vaferrimo illo commento, ut illis vexationi-
bus ne generis multitado propagaretur. Sed oelulla? 
erat adbuc injuria, neque admodam apertum ty» 
ranni proposituro, opponebatur autem i l l i , ut modo 
dixi , miserantis gratia. Itaque, quo magis affiige-
bantur, eo magis eorum tum vires, tum numenifr 

μαίας ταΐς Εβραίων γυναιξίν, εξοπλίζει ν ήθελεν. Β augebatur. Inter baec obstetrices adversas mulieres-
'Αλλ* ουδέ τούτο χρατεΐν ήφίει θεός. Επιβουλής δέ 

λοιπδν, ώς έν τρίτψ τε χαλ τελευταίφ τρόπψ παντλ 
τ φ ίδίφ προατέταχε λαφ χαταπνίγειν τδ άρσεν, τδ 
λεληθότως πλεονεχτείν ούκέτι παραιτούμενος. Ού-
κούν τοίς Ανδριζομένοις, πολεμεί μέν Αοράτως (Ι) δ 
Σατανάς, συντίθησι δέ τά τής επιβουλής, ώς έν γε 
τρόπω τριπλφ * χαλ άπάρχεται μέν τής μάχης διά 
κακούργων σκεμμάτων, τήν είς άρετήν έπίδοσιν 
Αποχωλύων τού νού* έντρύχεσθαι γάρ άδοκήτοις 
παρασχευάζει πόνοις χαί σκληροί ς άγώσιν δμιλείν. 
'Αδικείν δέ ίσχύσας διά τούτων ουδέν, έπαμύνοντος 
τού θεού, τους χατά πίστιν ήμίν Ιδίους χαλ ταυτο-
εθνείς παροτρύνει πολλάκις, κα\ καταθήγειν επιχει­
ρεί πρδς άπέχθειάν τε χαλ μάχην. Καλ μαρτυρήσει 

Hebrseorum armare volebat: ne boc quidem ut va-
leret permiilit Deus. \ \ \ Denique tertio quodam 
et ultimo insidiarum genere universo suo populo 
iraperavit, ut masculos suffocarent, latentem ly -
rannidem non amplius dissimolans. Igitur cum vi r ia . 
forlibus bellum gerit occulle Salanas, et triplici 
forma componit insidias: ac pugnae quidem ini t ium, 
facil, cmn caliidis consiliis ab animo yirtutis incre-
mentum avert i l : agil enim ut inopinalis laboribaa-
conleralur atque in durissimis versetur xrumnis*. 
A l ubi per basc ni l potuerit laedere, opem L>ea fe-
rente, eos qui fide nobis cognati sunt ejusdemque 
gentis incitai saepe, atque ad simullates ac pugnam. 
exacuere nit i tur. Id lestatur Paulus illis verbis: 

λέγων ό Παύλος · c Κινδύνοις έν ψευδαδέλφοις, κιν- C « Periculis in falsis fratribas, periculis ex genere ·». » 
δ:ί*οις έχ γένους, ι Εί δέ δή γένοιτο χαλ τούτου δια-
μαρτείν, τδν θείον αύτοίς ένιέντος φόβον τού τών 
Αγίων προεστηκότος, καθά κα\ τά πάλαι ταίς μαίαις· 
Αναφανδόν εγείρει λοιπδν τους σφετέρους ύπασπιστάς, 
είς Αγριότητα χαλ μιαιφονίαν. 'Ανθεξόμεθα δέ χα\ 
ούτως τής είς εύτολμίαν Αγάπης, χαλ τής είς άνδρείαν 
σπουδής, ούχ ήγνοηκότες, δτι τδ άπηχθημένον παρ* 
έχε ίνω, θ εφ τίμων. Τέθειται γάρ έν λόγφ καλ φει-
δούς Αξιοί, τδ ανωτέρω μαλακισμού. 

ΠΑΛΛ. Πείθομαι. Παρδν δέ οΐμαι κα\ τούτο πάλιν, 
χαλ έξ αυτής ήμίν τής αγίας καταθεάσθαι Γραφής. 
'Λπόρησις γάρ εννοιών, ούτι που. 

ΚΤΡ. Ούχούν θεού δίδοντος λέγομεν, ώς έν τοίς 

C&terum, si haec vana atque irrita fuerint, Deasan-
ctorum propugnatore divinum illis metam injiciente, 
at olim obsietricibus; tom vero aperle suos satelli-
tes excilat ad saevitiam atque caedem. At vero ium 
quoque nos amorem illum confidentis animi, ac for-
titudinis studium retinebimus, non ignari, quod i l l i . 
odio s i i , id esse Deo cbarissimuni : eos quippe ali-
quo numero, et sua cura dignos habet, qui languo-
rem ac mollitiem animi superarint. 

PALLv Assentior. Ia promplu est autem, ut opi-
nor, id quoque nobis ex ipsa sacra Scriptura per-
spicere : neque enim libi decsse golerunt ejusmodi 
sentenliae. 

GXR. Igilur, Deo donante, dicamus quod in eo. 
έπίχλην 'Αριθμοίς, Μωσαίκδν δέ τούτο βιβλίον Π libro babetur, cujos inscriptio est Numerorum; est 
ε Καλ έλάλησε, φησλ, Κύριος πρδς Μωσήν, έν 
τή έρήμφ Σινά, έν τή σκηνή τού μαρτυρίου, έν μι$ 
τού μηνδς τού δευτέρου έτους, εξελθόντων αυτών έκ 
γής ΑΙγύπτου, λέγων· Λάβετε Αρχήν πάσης συγγε­
νείας υίών Ισραήλ, καλ κατά συγγενείας αυτών, καλ 
xaV οίκους πατριών αυτών, χατά άριθμδν έξ ονόμα­
τος αυτών, χατά κεφαλήν αυτών* πάς άρσηνάπδ εί-
χο?αετούς καλ έπάνω,πάς ό έκπορευόμενος έν δυνάμει 

·« Psal.cxxm, 1-5. ·· I I Cor. χ, 26. 

autem. is Moysi libellus : ι Et locutus est, inquit, 
Dominus ad Moysen in deserto Sina, in labernaculo 
testimonii, ia una mensis, anni secundi, poslquam 
egressi sunt de terra jEgypti, dicens : Accipite sum-
mam omnis cognalionis iiliorum Israel per cogna-
liones suas, et pcr domos familiarum suarum, per 
numerum ex nomine ipsorum per capila eoruro; 
omne masculinum a viginti annis et 6upra, oinnix 

( l ) Sic cod. Vatic. cod. Si i ic l i , άραρότο»ς, apte. 
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qui egredilar in exercitu Israel, namerate eoe cum 4 Ισραήλ, έπισκέψασθε αυτούς Ιν δυνάμει αυτών, αΰ 
exercitu eorum : tu et Aaron numerale eos M . » Qui 
igitur mas sit, el ad pugnam aptissimus, et ad pu-
bertatem perrenerit, id est ad firmiutem spirimalcm, 
et ad mensoram setalis plenitadinis Christi, eum in 
descriptionem divinam, et in librum Dei relalum 
esee perspicuum esse poterit v d maxlme ex his ver-
bis : oeqae enim alia de caosa nameratur, ot opt-
nor, masculus, ei vigesimam aiLnum \\% aat sa-
pra Datos, quam ot aos quoqoe ipsi intelligamns 
rejici a Deo, atqae improbari, qaod imbelle sii , ac 
sensu minime perfecto, qoormn otnuaque inesse 
dicimus iis, qai adbuc sane adolesceates sunt, neo-
dom ad pubertatis menearam penrenernnt : qoam 
qtiidem mensuram divina lex el novil el desinil, 

καϊ * Ααρών έπισκέψασθε αυτούς, t "Οτι μεν ούν το 
άρσεν χα\ μαχιμώτατον, χαλ είς ήβην άναδεβηκδς, 
τουτέστιν, είς εύεξίαν τήν πνευματικήν χαλ εις 
μέτρον ηλικίας τού πληρώματος τού Χριστού, έν 
απογραφή τή θεία, κα\ έν βιβλίω τέτακται Θεού, 
σι«φές άν γένοιτο καϊ διά τούτων εύ μάλα* αριθμείται 
γάρ ούχ έτερου του χάριν, καθάπερ έγφμαι, το 
άρσεν έν είκοστφτε καλ Ιτι γεγονδς ένιαυτψ, ή ώστε 
δυνασθαι νοείν καλ ημάς αύτους, ώς άπόβλητον μέν 
καλ άδόκιμον τδ άναλκί τε καλ ατελές είς σύνεσιν, & 
δή προσείναί φαμεν τοίς έτι μέν νέοις κομιδή, χαλ 
ούπω πρδς ήβης ήκουσι μέτρον, δ περ δ θειο; οίδέ τε 
καλ ορίζει νόμος, τουτέστι τδ έτος τδ είκοστόν 
τίμιον δέ καλ έν άριθμφ καλ έγνωσμένον παρά Θεψ, 

iisqne esl annas vigesimus: in pretio aotem is est, et Β * * * * t c πληθύν, χαλ γένη κα\ κεφάλας, καλ δνομα-
in nutnero babetor, et a Deo cognoecitur per popu-
lum et genos, et captia, et notnen, quisquis adolla 
jam aelate, el masculos est. Sanctia cnim apoetolis, 
qai ejusmodi v i r i l i state jam essent, et ία ean per-
venisseat rationis ntensaram, dictora a Cbristo est 
aliquando qnidera : t Nolite gaudere qnia dae-
monia subjiciuntur vobie; eed potius gaadete, qnia 
nomina vestra scripla sunt in ccrio · Aliqnando 
rorsus: c Nonne duo passeres aese veneunt ? et onns 
ex flKs non cadet super lerram sine Patre meo, qui 
est in coelis? Vestri aetem et capilli capitie nome-
rati e u n t u . 1 In qno com dixit numeratos esse ca-
pMos, diserte signiflcavit, ut opinor, qoam diligenti 
cura eos proseqaeretur. In librum igiiur Dei, qai 

στί, τδ έν ακμαίς τε κα\ άρσεν. 'Λνδριζομένοις γ ά ρ 
ούτω, χαλ είς τούτο προήκουσι διανοίας μέτρον, 
τοίς άγίοις άποστόλοις εΓρηται διά Χριστού, ποτέ 
μέν, δτι, c Μή χαίρετε δτι τά δαιμόνια υποτάσσεται 
ύμίν, χαίρετε δέ μάλλον δτι τά ονόματα υμών γέγρα­
πται έν τοις ούρανοΐς * ι ποτέ δέ πάλιν* c Ούχ\ δύο 
στρουθία άσσαρίου πωλείται, κα\ έν έξ αυτών ού 
πεσείται έπλ τήν γήν , άνευ τού πατρός μου τού έν 
ουρανοί ς ; Υμών δέ χαλ αί τρίχες τής κεφαλής ήρι-
θμημέναι είσίν. ι Τδ ακριβές οΐμαί που τής έπ ' 
αύτοίς φροντίδος, τού αύτάς είπείν άπαριθμείσΟαι 
τάς τρίχας χαταδηλούντος εύ μάλα. Ούχούν έν βιβλίω 
Θεού τδ έν άκμαίς τε καλ άρσεν. Έπράττετο δέ τά 
τής απογραφής, διά τε Μωσέως χαλ Ααρών , ίνα 

adulta sunt aetate, ac mares refemnlor. Ea autem C δι* Αμφοίν τδν Ινα νοώ μεν Χριστδν, ώς έν Μωσή, 
census descripiio per Moysea «t Aaroa fiabat, 01 
per utrumque annm intelligamus Christum, o l in 
Mope legis conditorem, ut in Aaron summum sa-
cerdolem : factus est enim noster legislator simal 
et sanctus et innocens summus sacerdos, ejusque 
mediatoris opera eorum qui v i r i l i snnt aelate et vir-
tute prse caeteris conspicua, in divinisLibrisdescri-
bitur census. Quos alloqnebalat etiam sapientissi-
mus ille Joaunes, cum dicerei v > . t Scribo vobis, 
juvenes, quia fortes estis et vicistis malignnm. 1 
Hujusmodi autem sunt i i de quibus modo diximus: 
c Omnis masculus a viginti annis et supra, omnis 
qui egredilur in exercila I s rae l e i . > His ab eonim 

νομοθέτην, ώς έν Ααρών, Αρχιερέα. Γέγονε γάρ 
έφ' ημάς νομοθέτης τε άμα, χαλ όσιος χαλ άκακος 
άρχιερεύς, καλ διά τής αυτού μεσιτείας, τών άνδρι-
ζομένων καλ έκπρεπεστέρων είς άρετήν, έν θείαις 
βίβλοις απογραφή. Προσεφώνει δέ τούτοις χα\ σοοδς 
Ιωάννης λέγων ι Γράφω ύμίν, νεανίσκοι, δτι Ισχυ­
ροί έστε, χαλ νενιχήκατε τδν πονηρό ν . » Ούκούν 
εΤεν άν ούτοι, περλ ών Iφαμεν άρτίως * δτι « Πάν 
άρσεν άπδ εικοσαετούς καλ επάνω, πάς δ έκπορευό* 
μένος έν δυνάμει Ισραήλ* » ούς δτι ποιείται διά 
φειδούς, καλ φροντίδος άξιοί, φιλάρετος ών ό δημιουρ-
γδς , κατίδοις, ώ Παλλάδιε, και διά τών εφεξής γ ε · 
γραμμένων. 'Εφη γάρ πάλιν τοίς άμφ\ Μωσέα καλ 

opiOce Dco provideri, eorumque i l l i curam esse, ut D 'Ααρών, δήλον δέ δτι Θεδς, ι Κα\ μεθ* υμών έσονται 
qui sit virtuiis amator, ctiara per ea quac conse-
quenter scripta sunt, perspiccre, Palladi, facilc po-
teris. Ait cnim iterum Moysi et Aaron, Deus procul 
dubio, ι Et vobiscum erunt singuli per tribum 
uniuscujusque principis, pcr doraos familianim 
emn t : et baec nomina virorura qui stabunt vobis-
cum M : 1 unaqua3que enim tribus eum, qui et 
gloria et virtule pugnandi caiteros anteirct, ducem 
instiluit ac propugnatorem, el sentenlia? principem, 
et rerum gcrendarum auclorem : quorum figuram 
praeferunt angeli, qui selectis illis viris, et in libro 
vilae descriplis praefecti sunt. 113 Scripluni estnam-

έκαστος κατά φυλήν έκαστου άρχοντος, κατ* οίκους 
πατριών έσονται, καλ ταύτα τά ονόματα τών ανδρών, 
οίτινες παραστήσονται μεθ' υμών. » Φυλή γ ά ρ 
έκαστη τδν εύκλεέστερον κα\ μαχιμώτατον έφίστη· 
σιν ηγεμόνα, καλ προασπιστήν, καλ βουλής έξάρ* 
χοντα, χαλ τών πρακτέων είσηγητήν, ών άν εΐεν είς 
τύπον, οί τοίς άπολέκτοις καλ έν βίβλω ζωής κειμέ-
νοις, έφεστηκότες άγγελοι. Γέγραπται γάρ περι 
παντδς δικαίου* · Παρεμβαλεί άγγελος Κυρίου κύ-
κλω τών φοβούμενων αύτδν, καϊ βύσεται αυτούς. > 
"Οτι δέ άγγελικαίς έπικουρίαις διασεσώσμεθα κατά 
βούλησιν θεού, πανταχόθεν Αν γένοιτο σαφές, καλ 

• e Kuin. 1,1-3. 1 1 Luc. x, 20. e i Matth. χ, 29, 50. " I Joan. 11,13. " Exod. ι \ χ , 14. *· iNum. ι, 18. 
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περτττδν οΤμαι συλλέγειν είς τδ παρδν, τας δείξεις· χ quedeunoquoqoe justo proboqaeviro: ι Caslrameta-
καίτοι τοις έθέλουσι μετδν καλ λίαν ευκόλως εϊπερ bitur angelus DominL in circuitu timentium euni, 
Ιλοιντο τούτο δρ$ν. et ertpiet eos · · . »Quod auiem angelorum auxilio, 
slc Deo voleute, ciocli simus, manifestom undiqoe fieri polest, ac supervacancum pulo in praeseniem 
locum congerere ejus rei probationes, cum prjesertim volentibus id facere in promptu sit, et quidcm 
facillime, si inodo ita decreveritat. 

ΠΑΛΛ. Ούχούν ώς έν τ ύ π ψ τ ψ χατά Μωσέα καλ 
"Ααρών διά Χριστού γένοιτ* άν τών ανδριζομένων ,ή 
Απογραφή. 

ΚΥΡ. Ούτω φημί* αποφέρει γάρ ημάς είς τδν 
έτΑ τ ψ δ ε λόγον , ούχ άπίθανον έχον τήν ύποψίαν τδ 
παρά τ φ μαχαρίφ Αανιήλ. 

ΠΑΑΑ. Τδ ποιον τί φ ή ς ; 
ΚΥΡ. ΤεΟέαται μέν γάρ, ώς έν ηλικία τ ή πρεσβυ-

τιχή τδν Πατέρα, λευχή μέν πολι$ χατεστεμμένον, 
ένδύμασι δέ τοίς έν εϋδει χιόνος έχπρεπή, έφη δέ 
δτι i Καλ βίβλοι ήνεψχθησαν, χαλ κριτήριον έκάθισε, 
καλ είδον. Καλ Ιδού μετά τών νεφελών τού ουρανού 
ώς ΪΙδς άνθρωπου ερχόμενος, χαλ έως τού Παλαιού 
τών ήμερων έφθασε, καϊ ενώπιον αυτού προσηνέχθη* 
χαί αύτφ έδοθη ή Αρχή, καλ ή τιμή κα \ ή βασιλεία, ι 
**Οτε γάρ έν είδειτφ καθ' ημάς γέγονεν δ Μονογενής, 
τότε καϊ βίβλους ήνέφξεν δ Πατήρ, καϊ άνηκε μέν 
τού κρίνεσΟαι τούς ένοχους άμαρτίαις· έφήκε δέ τοίς 
άνδριζομένοις τδ έγγράφεσθαί τε καλ έναριθμείσθαι 
λοιπδν τοίς άνω χοροίς , κα\ έν μνήμη χείσθαι θεού. 
'Αχούω δέ ψάλλοντος τού μακαρίου Ααβ\δ περλ τών 
είς Χριστδν πεπαρφνηκότων ι Έξαλειφθήτωσαν 
έχ φίβλοο ζώντων, χαλ μετά δικαίων ού γραφήτω-
σαν. ι Πεπτώχασι μέν γάρ έξ ασθενούς λογισμού 
χαλ τής είς Χριστδν πολιτείας έξ άνανδρίας ήμαρτη· 
κότες, οί χρηστφ τε κα\ φιλανθρώπφ νεύματι τού 
θεού καϊ Πατρδς έκτετ ιμημένοΓ κέκληνται μέν γάρ 

PALL. Ergo in figura Moysi et Aaron, per Cbri-
stum fieri putas descriptionem ac censuin virorum 
fortium ? 

CYR. Ita censeo : ad hanc namqae eponendi ra-
tionem "haud improbabili conjectura nos perducit 
iilud quod est apud Danielem. 

PALL. Quodnam illud est ? 
CVR. Gonteroplatus est eaim ille tanquam senili 

setate Patrem, candida caesarie comptum, veslitu 
nivis instar candido insignem, dixitque : € Libri 
aperti sunt etjudicium sedit, e iv id i . Et ecce cum 
nubibus coeli ut Filius bominis veniebat, et usque 
ad Antiquum dierum pervenit, et in conspeclum 
ejus perductas est, et ipsi datus est principatus et 
bonor, et regnmn". > Curoenira ille Unigenilas in 
nostraspeciefactusest, tunc etlibros apeniit Pater, 
et ab usjudicandis, qui rei peccalorum erant, con-
quievit : potestalem quoque fecit fortibus viris, 
qua illis Mceret describi, ac superis illis choris 
annamerari, et Dei memoria contineri. Audi cttam 
beatum David psallenlem de iis, qul in Christuia 
debaccbati snnt : t Deleanlur de libro vivenlium, 
et cumjuslis non scribanturM. ι Exciderunt enim 
inOrmitate ralionis, et a Cbristi conversatione prae 
ignavia extorres facli sunt, cum iisdem benigna 
clementique Dei et Patrif TokuUate honor delatus 
esset: vocati namque sunt ad nuptias, uegligenter 

είς τούς γάμους, μαλακώς δέ καλ παρειμένως τοίς ^ aulem remisseque saoctis invilatoribus responde-
άγίοις δειπνοχλήτορσιν άπεκρίναντο, λέγοντες· δ runt, diceotes, unus quidem , agrum se coemisse, 
μέν, δτι άγρδν ήγόρασα· ό δέ, δτι γυναίκα έγημα, 
καλ ού δύναμαι έλθείν. 'Λκούεις λεγόντων πανταχή, 
δτι Ού δύναμαι* νούς γάρ δ ανθρώπινος εις φιληδο-
νίαν χοσμικήν άπονενευκώς, αδρανής τέ έστι καλ 
άναλχις είς τδ έργάζεσθαι τά τοΰ θεού· έσται δέ 
ούτος καλ τής ουρανίου καλ θείας αμέτοχος εορτής. 

ΠΑΛΑ. Μόνον ούν άρα τδ ήβηκδς καλ άνδρείον, 
καλ Ιμφρον ήδη πως, έν απογραφή θεού, κα\ έν βί-
6λω ζώντων, τδ δέ μή τοιούτον άπαν, άδόκιμον ή 
π ώ ς ; 

ΚΎΡ. Ακριβή κα\ έγηγερμένον ένιελς τδν νούν 
τοις Γεγραμμένοις, είση τοι τδ αληθές. Απογράφε­
τα ι γάρ ούχ\ τδ έν ήβη μόνον, και έν έτει τψ είκοστψ 

alter vero uxorem duxisse, nec posse venire. Au-
dis ubique eos dicere: Non possum ·· : etenim hu-
luaaus animus ad mundi voluptates propensus in-
flrmus esl et invalidus ad ea exsequenda qiwe 
Dtii sont : Mem porro erit divini coclestisquc con -
vivii expers. 

PALL. Soli igiiur adulti etfortes v i r i , et praden-
tia jamornati, in Dei descriptione censentur, et in 
libro vilae; quique minime ejusmodi sunt, omncs iin-
probanlur, an secus ? 

1 1 4 CYR. Si accurate vigilanierque ad Scrip-
turamanimum intenderis, intelHgesprofecto quid vc-
rum sit. Describitur naroque non sotam qui adultus 

γεγονός, προστέτακται δέ δτι, πάν άρσεν. "Η ούκ | ) csl,alqueannumnalusTigesiuium,sedomnismasculi 
εννοείς Α λέγω; 

ΠΑΛΛ. Συνίημι. 
ΚΥΡ. Ούκούν, εί μέν τής έν Χριστψ νοούμενης 

ανδρίας, κα\ ό τών επιτηδείων είς τδ δυνασθαι κατορ-
θούν εύ μάλα τήν άρετήν περιεργάζοιτο τρόπος, 
Ιδίαν Ιξουσι τήν άπογραφήν, οί πρδς τούτο δόξης 
Ιλάσαντες, ώς ανδρείοι τε ήδη και μαχιμώτατοι, καλ 

Imperata est descriptio. An tu parum quid dicam 
inlelligis ? 

PALL. Intelligo. 
CYR. Si igitur cnm fortitndinis duntaxat illius 

quae inChristo intelligitnr, et eorum qui idonei sunt 
admunera virtutis exseqaeuda raodus exquiritur, 
suam i l l i descriptionem babituri sunl, qui ad hanc 
gloriam pcrvencrinc,quippe qui fortes jam sint, el ad 

Psal. xxxui, 8. 1 7 Daniel V I I , 10,13, 11. ·• Psal. LXVIH, 29. ·» Luc. xiv, 20. 
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pugnani promplissinij, ct eeusum puerilem supera- Α μειραχιώδη φρόνησιν ύπερδεβηκότες, ούχλ έκάστιρ 
rint, nonne,PaJladi, quisquis noslri gjinilis fuerit, ei 
quoque locus aiiquis descriplionis et gloria? proprias 
ac deoens conveniet, qui cum gesUrnm rerum 
splendore cosequetur? 

PALL. Faleor. 
CYR. Neque euim in sanctorum aposlolonim nu-

mero unqaam erit qoi illoram dissimilis fuerit; 
minime, inquam. 

PALL. Ita est. 
CYR. Neque vero illud rursas asserimus, quem 

gradum assecuti sunt sancli bomines i i , qui muhis 
virtutum generibus illuslres adraodum fuerint, ac 
viyendi ralionem legi divinae maxime consentaneam 
coluerini, euindem gradum assecutunim eum quo-

τών καθ* ημάς άρμόσειεν Αν, ώ εταίρε, τόπος τ ις 
Γδιός τε χαι πρέπων απογραφής καλ δόξης, τή τών 
δρωμένων λσμπρότητι συμμέτρου μένος; 

ΠΑΛΑ. Φημί. 
ΚΤΡ. Ού γάρ έν γε τοίς άγίοις άποστδλοις Α μή 

χατ' αύτους έσται ποθέν* πολλού γε χαλ δεέ. 

ΠΑΑΑ. Αληθές. 
ΚΤΡ. Ούδ* αυ έχείνό φαμεν, ώς τοΤς Αγαν έκλε-

λαμπρυσμένοις έχ πολυειδούς Αρετής, χαλ βίου χατ-
όρθωσιν τήν έννομωτάτην έπησχηχόσιν, δ μή 
τοιούτος συντετάξεται, κληρονομήσει δέ δτι , χατά τδ 
ίδιον μέτρον, ούχ άσυμφανές. 

que qui miaime ejusmodi faerit; sed eam tamen gloriae portiooem babitQnini, quae siue uiensurx 
spondeat, non esl obscururo. 

PALL. Recte dicis. Β 
CYR. Igilur in eo quod credimus in SaWalorem 

universorum ac Redempiorem, et per bapiiemum 
illam coelitus ac superne dalam forliiudinem consc-
cuti sumua ; induti naraqoe euroas virtule ex 
a l t o 7 * , (Spiritu stilicei notali alque iasignili), 
ealenus relali nosquoque sumasin masculorum or-
dinem ac numerum, et in Dei libro receneiti. Est la-
men nonnulla bic quoque dislinctio: primi naraqae 
quodammodo io bac descriptione collocati sunt ac 
proxime ad Deum accedunt qui sacratiores sunt ac 
sancliores. Quanvvis enira una sil in Cbristam fides, 
non omnestamen fideles parea suol morum ac viU» 
genere; sed alii qiiidem sic, alii vero sic, u l beatus 
Paulusait 7 1. IgUurqui vitae gravitate caeteris prae-

HAiVA. Όρθώς έφης. 
ΚΤΡ· Ούχούν, χαθδ πεπιστεύχαμεν είς τδν τών 

δλων Σωτήρα χαλ Αντρωτήν, χαλ διά τού βαπτίσμα­
τος τήν έξ ουρανού χαλ άνωθεν ίσχύν πεπλουτήχα-
μεν * ένεδυσάμεθα γάρ τήν έξ ύψους δύναμιν τψ 
άγίω* χατεσφραγισμένοι Πνεύματι, τεθεί μεθα χαλ 
ημείς ώς έν άρσένων τάξει τε χαλ λόγω, χαλ χατελο-
γίσθημεν έν βίβλω θεού. Πλήν έστι τις χάνΟάδε δια­
φορά. Πρώτοι γάρ ώσπερ έν απογραφή, χαλ Αγχού 
θεού μάλλον οί ίερώτεροί τε χαι άγιώτεροι. Μία 
μέν ή πίστις ή είς Χριστόν πλήν, ούχ Απαντες οί 
πεπιστευχότες έν όμοίω χα\ ίσω τρόπφ τέ είσι χαί 
βίω, άλλ* οί μέν, ούτως* οί δέ ούτως, χατά τήν τού 
μακαρίου Παύλου φωνήν. Ούχούν, οί μέν βίου σεμνό* 
τη τ ι προύχοντες, άγιώτεροι δέ διά τούτο, πρώτην 

stant, ideoque sunt sancliores, primum in descri- C ΐχ0υσι Χ ή ν τάςιν έν απογραφή τή θεία, x a l έν 
μνήμη θεού* οί δέ τδ μείον έχοντες, έν άγιασμφ» 
διά τδ μείον έν αρετή, δεύτεροι που πάντως και Αν 
άπογραφαίς· 

ptione diviua ac Dci monumentis locum lenent: at 
in quibus minor est sanclilas, eo ipso quod infcrioros 
virtute sunt, secuudum procul dabio in descriptioni-
bus locum obtinent. 

PALL. Sed qua ratione hoc ilem 115 feri per-
spicuum potesl? 

CYR. Ab ipso nimirum ipsius Scripture lestimo-
nio : ncque enim id temere dicimus: nam po&t 
illam enumeralionem, qua raasculos atque vege-
tioris aetatis bomines recensuit, modum nobis al-
terum descriptionis ilerum designavil ille rerum 
universarum Deus. Is aulem ejusmodi est: < Et lo-
cutus est Dominus ad Moysen in deserto Sinai, d i -

ΠΑΛΛ. Καλ πώς άν γένοιτο καλ τούτο σαφές ; 

ΚΤΡ. Άπό γε τών Γεγραμμένων. Έ σ τ ι γάρ ήμίν 
ού προαλής δ λόγος · μετά γάρ τοι τήν έπαρίθμησιν 
ήν έπλ τοις ά^εσ ί τε κα\ άκμαιοτάτοις έποιήσατο, 
τρόπον ήμίν έτερον απογραφής διετύπου πάλιν ό τών 
δλων θεός. Έχε ι δέ ούτως* t Έλάλησε Κύριος πρδς 
Μωσήν έν τή έρήμω Σιν$ λέγων Έπίσκεψαι τούς 
υιούς Αευ\ κατ' οίκους πατριών αυτών, κατά συγγε-

cene : Numera fdios Levi per domos familiarum D νείας αυτών, κατΑ δήμους. Πάν άρσενικδν Απ6 μη^ 
suarum, per cognationes suas, per populos; omne 
masculinum ab uno mense et supra numerabis eos. 
Et numeravit eos Moyses el Aaron per vocem Do-
mini, qaemadniodum praecepit eis Dominus 7 t . > 
Ilac descriptione facta per populos et per domos 

* familiaruro, totam continuo summam inferl, d i -
cens: f Omnis numeratio filiorum Levi, quos nu-
raeravit Moyses et Aaron per vocem Doroini per 
populos corum, omne masculinum ab uno mense el 
supra, dno et viginli roillia 7 r . » His illico adjungit 

νιαίου καλ επάνω επίσκεψη αυτούς. Καλ έπεσκέψατο 
αυτούς δ Μωσής καλ Ααρών διά φωνής Κυρίου, δν 
τρόπον συνέταξεν αύτοίς Κύριος, ι Γενομένης δέ ούτω 
τής απογραφής κατά δήμους, κα\ κατ* οίκους πα ­
τριών, δλον ευθύς τδν έκλογισμδν επιφέρει, λέγ*ων * 
« Πάσα ή επίσκεψις τών υίών Λευι, ούς έπεσκέψατο 
Μωσής καλ Ααρών διά φωνής Κυρίου κατά δήμους 
αυτών, πάν άρσενικδν άπδ μηνιαίου κα\ επάνω, δύω 
κα\ είκοσι χιλιάδες, ι Επισυνάπτει δέ παραχρήμα, χαί 
φησι* ι Κα\ είπε Κύριος πρ>>ς Μωσήν, λέγων* 

Luc. χχιν, 40. 7 1 I Cor. vn, 7. T t Nura. r, 1,2. 7 , < Num. ι ι ι , 28. 
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Έπέσχαψαι πάν πρωτότοκον Αρσεν τών υίών Ισραήλ ± el ait: t Et locutus est Dominus ad Moysen dicens: 
Απδ μηνιαίου χαλ επάνω, χαλ λάβε τδν άριθμδν αυ­
τών έξ ονόματος , κα\ λήψη τους Αευίτας έμολ, έγώ 
Κύριος , Αντλ πάντων τών πρωτοτόκων τών υίών 
Ισραήλ , καλ τά κτήνη τών Λευιτών Αντλ πάντων τών 
πρωτοτόκων έν τοΙς χτήνεσι τών υίών Ισραήλ. Καλ 
έπεσχέψατο Μωσης , δν τρόπον ένετείλατο Κύριος 
αύτφ χαλ έγένετο πάντα τά πρωτότοκα τά αρσενικά 
κατά Αριθμδν έξ ονόματος άπδ μηνιαίου καλ επάνω, 
έχ τ ή ς επισκέψεως αυτών, δύο κα\ είκοσι χιλιάδες, 
τρεις χαλ έβδομήχοντα χα\ διακόσιοι. Κα\ έλάλησε 
Κύριος πρδς Μωσήν, λέγων* Λάβε τούς Αευίτας Αντλ 
πάντων τών πρωτοτόκων τών υίών Ισραήλ, κα\ τά 
κτήνη τών Λευιτών αντί τών κτηνών αυτών, καλ 
έσονται έμολοί Αευίται * έγώ Κύριος* χαλτά λύτρα 

Numera omne primogenitum masculum filiorum 
Israel ab uno mense el supra, et accipe numerum 
eorumex nomiiie, et accipies Levilas mihi (ego 
Dominus) pro omnibus priroogenitis filiorum Isracl, 
et jumenla Levitarum pro omnibus primogenUis 
jumentorum filiorum Israel. Et nomeravit Moyses, 
quemadmodum preceperat ei Dominus, omne pr i -
mogenitumin flliis Israel; el fuerunt omoia pr i -
mogenita masculina secundum numerum ex nomi-
ne ab uno mense ei supra, ex uumeratione 
eonim, viginti duo inillia, tres el sepiuaginta, 
el ducenti. E l locutus esl Dominas ad Moyseo d i -
cens: Accipe Levilas pro oronibas primogenitis fl-
liorum Israel, et jumcnia Levilarum pro jumeiilis 

τριών χαλ έβδομήκοντα κα\ διακοσίων οί πλεονάζον- β eomm: et erunt mibi Levitae (ego Dominus) et Γέ­
τες παρά τούς Αευίτας Απδ τών πρωτοτόκων τών 
υίών Ισραήλ* χαλ λήψη πέντε σίχλους κατά κεφάλας 
χατά τδ δίδραχμα τδ άγων * λήψη είκοσιν όβολούς 
τού σίκλου, χαί δώσεις τδ άργύριον Ααρών χα\ τοίς 
υίοίς αυτού, λύτρα τών πλεοναζόντων έν αύτοίς. ι 
*Ως βαθύ τδ χρήμα χαί δυσέφικτον, ώ Παλλάδιε, τδ 
πρόσβαλείν δυνασθαι, φημλ δή τοίς ώδεδιεσταλμένοις, 
λεπτώς τε χαλ ακριβώς. 

ΠΑΛΑ. Εύ λέγεις· καθίει δ* ουν δμως τδν νούν είς 
βασανον, Χριστφ τ φ παντδς Αγαθού δοτηρι πίσυνος. 

ΚΤΡ. ϊύνες δή, δτι έν απογραφή τή πρώτη, πάν 
μέν ήν άρσεν, χαί εικοσαετές τδ ζητούμενον, τουτ-

demptiones trium et septuaginla el ducentoruin, 
qui supersunt supra Levitas de primogenitis filio-
rum Israel; el accipies quinque siclos per caput, 
juxla didracbraa sanctum : accipics vigiuli obolos 
per siclum, et dabis argentum Aaron el filiis ejus, 
redemptiones eorura qui supersunt ία cis 7*. ι 
Quam minime in promptu est, Palladi, quamque 
difficile, res tam tenui subtilique discrimine dislin-
ctas posse inlueri t 

ΡΑΙΧ. Recte dicis : tamen adjice aniinum, quae-
so, ad eas res exquireodas, Cbrislo bonorum om-
nium dalore fretus. 

116 CYR» Animadverte igilur m priore de-
scriplione non nisi masculum, et qui esset vigiriti 

έστι τδέμφρ»ντε χαλ άνδρεϊον,χαλ έν αχμαίς τού C anaoa aatus, requir i , id est, qui et pradentia 
δυνασθαι κατορθούν, Α άν βούλοιτο θεός. Έχέτω δέ άλις 
ίμχνδ περί τούδε λόγος. Οεποίηται γάρ, ώς έγφμαι 
λίαν άποχρώντως έχων. Έ ν γε ταυταινι ταίν δυαίν 
Αηογραφαίν, άπαν μέν άρσεν τδ έκ φυλής Λευΐ, ταίς 
θείαις τε καλ ίεραίς έντάττεται ψήφοις. Άπό γε τής 
ετέρας πληθύος, ούκέτι πάν άρσεν απλώς, άλλά τδ 
πρωτότοκον, άπδ μηνιαίου δέ σύμπαν καϊ επάνω τδ Αρι­
θμού μενον. Καλή μέντώνΛευιτικών βρεφών Απαρίθ­
μησες, δύο καλ είκοσι χιλιάδες* ή δετών πρωτοτόκων 
δύο χαλ είκοσι χιλιάδες καλ τρείς καϊ διακόσιοι χαί 
έβδομήκοντα. Είτα θεσπίζει θεδς, άντί τών πρωτοτό­
κων τούς Αευίτας άνατίθεσθαι δείν. Επειδή δέ υπερ­
τερούν ήτοι πλεονάζοι Αριθμφ τδ δημοτικδν ευρίσκε­
ται , διακοσίαις έβδομήκοντα και τρισΐ κεφαλαίς, 

esset et fortitadtfle pnedltus ei riribus maxime v i -
geret ad ea exsequenda quae Deus vellet: sed de 
hac re hactenus; satis euim, ut puto, est a nobis 
dictam. In bis vero duabus descriptionibus omne 
quidem masculinum ex ir ibu Levi divinis sacrisqoe 
suflfragiisasciscitur: ab allera vero multilodine, non 
orane masculioum proraiscue, sed primogenitum : 
illud tamen omnibus commune est, quod ab uno 
inense etsupra recensenlur.Ac Levilicoram qaidem 
pueroramsummaduo et viginli miilia complectitur; 
al primogenilorum summa duo et viginti millia 
tres insuper c l ducenlos septaaginta. Deinde jubet 
Deus loco pritnogcnitorum Levitas sibi dicari. Ve-
rum, quia popularis census cumero superior essc 

δεδικαίωκεν δ νομοθέτης, προσκομίζεσθαι δείν υπέρ D reperiebatur, abundareqoe capitibus ducenlis se-
αύτών τά λύτρα τή φυλήτή Λευιτική, ώς άν κα\ υπέρ 
αυτών ποιοίντο τάς λειτουργίας, καϊ άναφέροιεν τάς 
λατρείας, μισθδν ώσπερ τινά τήν απερίσπαστου 
προσεδρείας τουτον\ κομιζόμενος παρ" αυτών. "Η ούκ 
έν τούτοις φής τήν τών προκειμένων περίνοιαν; 

ptuaginla tribus,sanxitlegis condiior,ut Ulorura vice 
pretia ad tribum Leviticam deferrentur, ut pro illis 
cultus divinos exhiberent, ct sacriflcia offerrent; 
hac veluti mercede ab illis accepla, quo nulla re 
divulsi distractiqne, assidue religioni deservirenl. 

An minime fateris bis verbis breviter comprebensum esse proposit» Scriptune sensum? 
λΊΑΛΑ. Φημί. 
ΚΤΡ. Ούχούν εκείνο έρώ * καί μοι πάλιν δ λόγος 

ούκ άπδ σκοπού βαδιείται, κατά γε τδ είκδς καλ ούκ 
άπιθάνως έ χ ο ν ήτε μέν γάρ άνδρίας τε όμού καλ 
φρονήσεως τής έν Χριστφ νοούμενης άνάμνησις ή ν, 
χαλ ώς έν τύπφ ζήτησις, άπεγράφετο τδ άρσεν, ούκ 

" Ntun. ιιι, 40 scqq. 

PALL. Fateor. 
CYR. IHud igilur mibi dicendum videlor, nec 

mea oratio a proposiu re erilaliena, qualenus con-
gruenter atque probabiliter dici possit: ubi enim 
foriitudinis simul et prudentiae, quae in Cbristo i n -
telligitxir, mcnlio ftebat, alquc, ut in figura, qusestfto 
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erat, luni describebalur masculiaue oexas , qui Α αφανή τήν του σώματος ήλικίαν έχον. Επε ιδή && 
liaud imbecilla esset corporis aelate. Sed quia pna-
terea opus erat iilam quoque descriptiooera, qaae 
per 6dem et charitatem in Cbrigtum fit, aperle ai-
gniOcari, simul comprehenso illo discrimioe, quod 
in iis qui credunt perspicitur, ex qmibus alU s i -
mul alqae fidem acceperunt, sacrif operibus ac 
Dci obsequiis iiicambunt, alii se non integros Deo 
dicant, sed divisi suni, ac sui parlem rebus saecu-
laribus tribuunt; ea de caasa jure optimo legia 
condiior sacrum illad bominum diecrimen, qaod in 
gcnere Levitico taoquam in figura intelligiler, ut 
allcri anleferatur, juseit; primamque locum at in 
descriptione leaeat, imperaTit.Hac de caosa primum 
Levitici generie mentionem fecit. Sequitur aulem, 

πρδς τούτοις έχρήν κα\ τήν ώς ένπίστει τε κα\ άγέχγ) 
τή εις Χριστδν γενομένην άπογμχφήν εύ μ α ί α κακ-
τασημαίνεσθαι, συμπεπλεγμένης διαφοράς, ή ν ώ ς έ ν γ χ 
τοίς πιοτεόσυσιν έστιν ίδείν. 01 μέν γαρ, δμού τ ψ 
παραδεχεσθαι τήν πίστιν, κα\ τδ έν έργοις ίερδν, «α ϊ 
τήν ύπδ Θεψ δουλείαν έπιτηδεύουσιν * οί δέ ού / 
όλόκληρσν ποιούνται τήν άφιέρωσιν, με μερισμένοι 
πρδς τά έν κόσμω · ταύτη τοι δικαίως 0 νομοθέτης 
προτιμάσθαι Οατέρου κελεύει τδ ίερδν, ώς έν τύπω 
νοούμενον γένει τψ Λεικτικψ· καλ τδν πρώτον έχειν 
έν Απογραφή, προστέταχε τόπον. Πρώτου δή ούν διΑ 
τούτο μνημονεύει τού Αευιτικού, έπεται δέ αύτψ καλ 
παρέζευχταί π ω ς , τδ άρσεν τε καλ τδ πρωτότοκον. 
Έκτετίμηται γάρ παρά Θεψ λίαν, τδ ώς έν ανδρΰε 

illique adjuncU est matculorum ac primogenito- Β τή πνευματική χαλ έν συμμορφία νοούμενον. τή 
rum recensio. 1 1 7 Elenim in pretio apad Deum 
estillud boroioam genus, qaod lanquam spiriluali 
fortUudine praeditum, et Chriato, qui est primoge-
nitus, coiifonne epeclalor. Itaque beaius PaoJas ad 
quosdam, qui claudicareal circa fidera, ct in frigi-
das opiniones effeminati easent, scribit: c FUioli 
mei, quoe iterum parturio, doaec formelur Chri-
fttus in vobis T , \ > Admittitur ergo in Dei l ibrum, 
quisquis priroogenitus fueril, u l qui sil Christo 
conforrois : masculus item ei prudenlia otnatus. 
lilud vero ammadverlasvelim, ab aliis quidem t r i -
bubus, ut modo dixi , non omnem mascuium nullo 
discrimine recenseri, sed solum primogenitum : ne-
que cnim omnes bomines fide insignes sunt, et 

χατά Χριστδν, δς έστι πρωτότοκος. Καλ γούν δ θεε-
πέσιος Παύλος έπιστέλλει τισλ τών όκλαζόντων περέ 
τήν πίστιν, καλ είς εννοίας ψυχρά; έκτεθηλυμμένων-
• Τεκνία μου, ους πάλιν ώδίνω, άχρις ού μορφωθή 
Χριστδς έν ύμίν. » Αεχτδς ούν άρα καλ έν βίβλω Θεού 
πάς, 0 ώςέν μορφώσει τή κατά Χριστδν πρωτότοκος, 
άρση ν τε καλ έμφρονέστατος. Επιτηρεί δέ δτι καθά­
περ έφην άρτίως, άπδ μέν τών ετερόφυλων, ού πάν 
άρσεν απλώς έναρίθμιον, αλλά μόνον τδ πρωτότοκον -
ού γάρ τοι πάς άνθρωπος έν πίστει διαπρεπής, χαλ 
έν συμμορφία τή κατά Χριστδν, πολλολ γάρ οι μ ή 
πιστεύσαντες, άνάγραπτον δέ καλ έν άριθμψ μόνον 
έστλτδ πρωτότοκον, διά τδν έν ήμίν πρωτότοκον, καλ εν 
πολλοίς άδελφοίς. "Απαν δέ άρσεν απλώς καλ άδιαχρί-

Christo conformes; sunt enira plerique infideks: C τως έν γβ τοίς Αενιτικοίς έν απογραφή καλ έν έχλο-
sed ille describitor eolam atque ntimeratar, qai 
primogenitus fuerit, propter eum, qui in nobis in 
muliisque fratribus Primogenitus e s t n . At vero in 
Levilarum censu omne masculinum promiscue, 
nullo delectu in descriptiones refertur, et in sura-
inam coliigitar: nam, quod sanclum esl, id oroni 
cx parte est Deo cognatum. Ab uno vero mcnse et 
supra describuntur : ejusque rei qurenam aflerri 
ralio potest? Ea nempe, quod ilia fidetium iu Chri-
sto infamia minime a Deo rejicitur; nam illa aeta-
lis exiguilas veluti nola est illius in Chrislo sim-
plicitatis ac spiritualis infanlbe. Ut enim dicebamus 
lanquaro eornm, qui essent ad pugnam promplis-

γισμοίς · Θεψ γάρ οίχείον όλοκλήρως τδ δγιον. Μ η -
νιαίαδέ καλ επάνω τά άπογραφόμενα* καϊ τίς ή τ.ρό-
φασις; 'Οτιτών πεπιστευκότων ή έν Χριστφ νηπ ιδ -
της, ούκ απόβλητος παρά Θεψ, σύμβολος δέ ώσπερ 
τής άπλότητος τής έν Χριστψ, καλ πνευματικής ντ 4 -
πιότητος, τδ τής ηλικίας κομιδή βραχύ. "Πσπερ γ α ρ 
έλέγομεν ώς έν τοίς μαχιμωτάτοις , καλώς τε χαλ 
άμωμήτως γεγενήσθαι τήν άπογραφήν άπδ εϊκοσαι-
τοΰς καλ επάνω, ούτω φαμέν, δτι τής έν Χριστψ ν η -
πιότητος , σημείον άν γένοιτο σαφές, ό έκ μ η ν ι α ί ο 
καιρός. Τοιουτονλ δέκαλ δ Παύλος φησιν ι *Αδελφ6Λ, 
μή παιδία γίνεσθε ταίς φρεσλν, άλλάτή xar.ii νηττιά-
ζετε· ταις δέ φρεσλν, τέλειοι γίνεσθε. ι 

simi recte alque ratione faclam esse descriptionem a vtgesimo anno el supra, sic dicimus illud mensis 
nnius tempus, illius in Cbristo infantiae signom esse perspicuum. Tale quiddam cliam boalus Pau-

, l u s a i l : cFratres, nolite pueri effid sensibus, sed malitia parvuli eslole, sensibus aulcm p e r f e c l i T e . » 
PALL. Sic igitur erit nobis existimandum, par- D ΠΑΑΑ. Οίησόμεθα δή ούν, ώς συμμεθέξομεν το ί ς 

ticipes nos futuros eorum quae sancti vir i suo quis-
que periculo feliciter gesserint, in eo quod viros se 
prasstiterinl, summoque studio curarinl, ut lau-
dem mereri possent. 

CYR. Maxime vero : quaravis enim revera ipsi 
dmnis pleni sunt cbarismatis, laboribusque ac su-
doribes hoc donuin perceperinl, infiailaque cerla-
mina percurrerinl; lanicn in nos quoque ex cha-
ritaic Doi sua doua rcfundunt. Ilaque bcatus Pau-

Αγίοις, ώνπερ άν αύτολ, ταίς γε δή σφών αυτών 
κατόρθωσειαν άν κεφαλαίς, άνδριζόμενοί τε καλ ε ύ -
δοκιμείν δτι μάλιστα διεσπουδακότες. 

ΚΥΡ. Πάνυ μέν ούν, είπε ρ είσιν αληθώς, αύτολ 
μέν θείων άνάμεστοι χαρισμάτων, πόνοις καλ ίδρώσιν 
έλόντες τδ δώρον, καλ διά μυρίων δσων αγώνων έλά-
σαντες* άναπιμπλάσι δέ καλ ημάς τών σφίσι δεδω-
ρημένιον έξ αγάπης Θεού. Καλ γούν ό θεσπέσιος 

Galat. ιν, 10. u Rom. νιιι, 20, 7 1 1 Cor. χιν, 20. 
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Παύλος προσεφώνει τισλ τών πεπιστευκότων * ι Έ π ι - Α lus qaosdaro, qui crediderant, alloqaebatur : c De-
*οθώ γ ά ρ ίδείν ύμας ίνα τι μεταδώ ύμίν χάρισμα 
πνευματικόν. > "Η γ ά ρ , ούχ\ ξένιον ούράνιον, χά­
ρισμα τε πνευματικόν είναι φής, τήν άμώμητόν τε 
χαί Απλανή περί Θεού γνώσιν, χα\ τήν έφ* Απασι τοίς 
άρίστοις εϊδησιν ακριβή; 

ΠΑΑΑ. Ναί. Είπε ρ έστλ τδ χρήμα ζωοποιόν. Τοι­
γάρτοι σαφώς διειδέναι τίς μεν ό φύσει τε χα\ αληθώς 
τών δλων δημιουργός, χα\ Θεδς, ποία δε ζωή, ή Αρίστη 
τρίβος, είς μακραίωνα τε χα\ άτελεύτητον αποκομί­
ζει ζωήν. 

ΚΤΡ. Όρθώς Ιφης. Ταύτα τοι διδάσκων ημάς χα\ 
αύτδς δ Χριστδς, τοίς άγίοις άποστδλοις διεχελεύετο, 
λέγων * · Δωρεάν έλάβετε, δωρεάν δδτε. ι Είη δ" άν 

eidero enim videre vos, ut aliquod vobis hnpertiar 
charisma spiritnale u . > An tu coelesle munus 
eharismaque spiriiuale esse negas illam repreben-
eionc erroreque vacantem de Deo cognitionem, 
ceriissimaHaque de rebus praeslantissimis H g 
intelltgenliain? 

PALL. Imo faleor: siquidem est ea res vitae effe-
clr ix. Elenim nosae quis natura ac revera sit re-
m m oraniura opifex ac Deus, quod item optimum 
iter, id vero ad perpeluam illaro seternamque v i -
tam perducit. 

CYR. Recte ais. Atque hoc nos docuit Christus 
4psc, cam sanclis apostolispraecepit, dicens: cGra-
tis accepistis, gratis date T T . ι Alia quoque ratione 

καλ έτέρως ούχ Ακερδής τοίς Αλλοις ή τών Αγίων ^ non inutilis est caeteris hominibus ille sanctomm 
λαμπρδτης* έν γάρ ταίς εκείνων εύδοκιμήσεσιν,άφανί-
ζεταί που τά ημών ήττήματα, καλ ταίς τών εύκλεεστέ · 
ρων προσεσχηκώς εύψυχίαις, δ φιλάρετος ημών Θεδς, 
τοίς άσθενεστέροις άνίησι τά εγκλήματα. Κα\ γούν 

οί Ιξ Ισραήλ άκαθέκτωςάπονενευκότες είς παρακοήν, 
καλ τών φαύλων ουδέν έώντες άνεπιτήδευτον, παρ-
ώτρυναν άναγχαίως τδν νομοθέτην έφ* έαυτοίς· επειδή 
δέ δίκας ήδη τών τετολ μη μένων πράττε ιν ήθελε τούς 
άγρίως ούτω λελυπηκδτας, προσεκόμιζε μέν τάς ίκε-
τηρίας δ προφήτης Τερεμίας. Τί δέ πρδς τούτο 
Θεός ; « Περιδράμετε , φησλν., έν ταϊς δδοίς Ιερου­
σαλήμ, χαλ ίδετε καλ γνώτε, και ζητήσατε έν ταίς 
πλατεΐαι; αυτής, έάν εύρητε άνδρα εί έστι ποιών 

virornm splendor: illorura namque rebus bene gc-
stis, nostra infeliciter gestae obruuniur, ei cum 
nobiHorura virorum animi forlitudinem attendil 
noster Hle virtutis amalor Deus, inGrmioribus c r i -
mina condonat. Itaque Israelila?, cum effrenale ad 
contemnenda divina mandata proclives ferrcntur, 
nullamque nequiliai partcm orailterent, in quam 
non studium impendereat, legislatoris irain adver-
sum se necessario commovernnt: qui cum poenas 
facinoruro ab iis, qui se adco immanitcr cffcndis-
sent, sumere vellct, supplicaliones ei detulit pro-
pbeta Jercmias. Quid vero ad haecDeus? cCircuite, 
inquil, in viis Jerusalem, el videte el inlelligitc, ct 

χρίμα, χτϊ ζητών πίστιν, καλ ίλεως 5σομαι αύτοίς, Q qmerite in platcis ejus; et, si invencrilis v i rum; 
λέγει Κύριος, ι Άνήσειν δέ καλ Σοδόμοις τήν διά 
πνροςίφη δίκην. εί πέντε τινίς εΤεν έν αύτοίς δσιοι 
χαί αγαθοί. Ούκοΰν ή τών αγίων λαμπρότης, καλ τοίς 
άγαν αμαρτωλοί;, έσθ' δτε , τδ μή κολάζεσθαι δείν 
παραχρήμα προξενεί, τδν θείον ώσπερ έκδυσωπούσα 
Ουμ&ν χαλ άνασειράζουσα τήν δργήν · τοίς δέ τήν 
πίστιν γνησίως είσδεδεγμένοις, εύψυ^ίας γε μήν είς 
τούτο ίέναι μή δυναμένοις, ώς πόνοις έλείν δυνασθαι, 
τ δ , χαλ θείων αύτους έμπίπλασθαι χαρισμάτων, 
μονονουχλ συμμερίζονται τάς ευδοκιμήσεις, παιδα-
γωγτιύντες, ώς ένι, καλ πρδς πάν δτιούν αποφέροντες 
τών άρεαχόντων θ ε φ , καλ τών Βίων αυτούς άνδρα-
γαβηματων άποφαίνοντες κοινωνούς * καλ Α μδλις 
αύτολ διά πλείστων δ σων εύ ρίσκου σι πόνων, ταύτα 

si fuerit qui iaciat judfciuBi, et quffrens fldem ; el 
propilius ero ipsis, dicit Dominus ι Sodomls 
quoque condonaturum se poenas igniuni dixit, si 
quinquemodo ibi esscnt pii alque probi bomincs"*. 
Ergo sanclorum virorum nobilitas maximis quoque 
peccatoribus quandoqne, ne slatim puniantur, in i -
petrat, cum divinam indignationem flectat ct iram 
revocet: cum iis vero, qui fldem sincere suscepe-
runt, nec tarocn ad eam magniludinem pervenire 
potuerunt, ut labore divinorum cbarismalum co-
piam sibi compararent, propemodum suarum rerum 
gestarum laudem communicant, in eo quod eos, ut 
fleri potest, instituunt, ad eaque omnia, quaeconqae 
Deo placent, perducunt; alque in socieialem suo-

τα ΐ ς έτερων ένιέντες ψυχαίς. Ό τ ι γάρ συμμεθέξομεν D r u m fortium factorum illos asciscunt; et quae iptri 
το ίς Αγίοις καλ τής ένούσης αύτοίς λαμπρότητος, καλ 
τ ώ ν Ανδραγαθημάτων έσόμεθα κοινωνοί, έξ ήμερό­
τητος χαλ φιλανθρωπίας, τά ημών ήττήματα τοϊς 
εχείνων τατορθώμασιν, οίονελ συμφύροντός τε καλ 
άναχ:ρνώντος Θεού, καλ τδ ενδεές τψ τελειοτέρψ 
συνείροντος, ίν' είη δεκτόν · σαφές άν γένοιτο καλ 

yix sommis laboribus pepererunt, ea ία aliorora 
bominum animis inserunt. Fore autem, ut una cum 
sanctis viris claritatem, quae illis inest, participc-
mus, et eorum praeclare gcstorum socii simus, Deo 
ex benignitate atque clcmenlia aostras oulpas et in-
firmifales cum illorum recle actis veluti confundenle 
ac permiscenle, idque quod incboatum est et im-

boe quoque 
διά τούτου πάλιν. 
perfedoin, cam eo qaod est perfeclias, ut graliim acceptumque flat, oonferente; id 
tesiiiDonio H9maDifc8tQm fleri potcst. 

ΠΑΛΛ. Ποίσυ δή τίνος φής; PALL. Ecquod illud esil 
Κ Τ Ρ . Μωαβίται καλ Μαδιηναίοι, έθνη μέν ήστην CYR. Moabita; ac Madianitai, impia3 quaedam 

άνόσιά τε καλ βάρβαρα, κατενέμοντο δετής επαγγελίας erant ac barbane geniee; incolebamt aaCem pnH 4 

w Rora. ι, I I . T ' Maltb, x, 8. T i Jer. v, i . " · Gen. x n u , 52. 
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missionis lerrani, quam erant fllii Israel poseessuri : Α τήν γ ή ν , ήν κληρονομίζειν fμέλλον ol υίολ Ισραήλ, 
cumque proximum esset jam vicinumque bellum, 
ac quam primnm essent perituri, et ad congredien-
dnm cum Israelitaram exerciio Unpares, lenlaverant 
magicis artibus^ nefariisque atudiis, quibos ipsi 
dediii erant, hosiem propuleare. Cum vero omnia 
molirentur, nihilque incommodarent hosti (qoippe 
cujus Deus essel propugnalor, falsumque vatem 
Balaam, qui, u l male precaretur, conductus mercede 
fuerat, ad benedicendum convertissel), u l qui ad 
summam consilii inopiam essent jam adducti, banc 
ipsi secum rationem inierunt, non se aJia via posse 
Israclilas laedere, oisi Deum, in quo praesidium ipsis 
erat constitutam, offendissenl, ac nudati superno 
anxilio, pagnam adversus ipsos ineundamducerent. 

Έπειοή δέ αγχού τε λοιπόν καλ γείτων ό πόλεμος 
ήν ήδη π ω ς , ώς αύτίκα δή μάλα Απολούμχνοι ( I ) , 
χαλ ταΐς του Ισραήλ δυνάμεσιν Αντεξάγειν ούχ ο!οί 
τε , προσεπειρώντο μεν, μάγων τέχνη, χαλ τοΤς καρά 
σφίσιν άνοσίοις έπιτηδεύμασι, προσαποσείεσθαι τους 
εχθρούς. Επειδή δε πάντα δρώντες , ήδίχουν ουδέν, 
Θεού προασπίζοντος, χαλ τδν ψευδόμαντιν Βαλαάμ 
είς τδ εύλογείν περιτρέποντος, χαί τοι πρδς τδ έπα-
ράσθαι δε?ν μεμισθαρνηκότα ώς έν άπορίαις ήδη γε­
νόμενοι ταίς έσχάταις, έλογίζοντο χατά σ φ ί ς αυτούς, 
μή άν έτέρως ίσχύσειν άδιχήσαι τδν Ισραήλ, εί ρή 
Θεψ τψ προεστηχότι προσχρούσειαν, χαλ γυμνολ τη; 
άνωθεν επικουρίας τής πρδς αυτούς , είπε ρ Ιλοιντβ, 
συγκροτοϊεν μάχην. Ειδοτες δ' δτι θερμόν τε xal 

Itaque, cura scirent fervidum esse masculinum genus ^ προαλές εΓς γε τδ θήλυ τδ άρσεν, κα\ ταΐς ε ι ς τοντε 
μυσαρωτάταις ήδοναίς ούκ ασφαλής ή νεοτης. γύναα 
καθίεσαν εξωραϊσμένα, πρδς δμιλίαν ούκ ευπρεπή 
τοίς έ"ξ Ισραήλ, ών ταίς ώραις ετοιμότατα συνηρ-
πάζετο πάν δσον ήν εύπετές είς τδ νοσεΤν τά σαρκδς, 
παρεκομίζετό τε κατά βραχύ τής είς Θεδν λατρείας. 
ταΤς εκείνων επόμενοι γνώμαις. Συνηζωστούν τε τή 
πορνεία τήν άπόστασιν. Γέγραπται γάρ · ι Κα\ έτε-
λέσθη δ λαδς τψ Βεελφεγώρ. ι Αύτδ δέ τουτλ χαλ δλά 
φωνής προφητών έφη Θεός * < Καλ δ λαδς δ συ νιων 
συνεπλέχετο μετΑ πόρνης. » Ήγανάχτει μέν ούν χαλ 
μάλιστα είχότως έπΙ τούτοις ό νομοθέτης, χαλήντδ 
χρήμα τοίς έξ Ισραήλ ούκ άζήμιον. Έν άφορήτοις 
γάρ ήσαν ευθύς διά τούτο συμφοραίς, αδελφού χαλ 

ac praceps in feminas; el adversus ejusmodi obsce-
nissimas voluplales non esse tutam adolescentiam, 
mulierculas submiserunl exornatas, quae filios ls-
rael ad turpem consuetudinem pertraherent; qua-
rum specie facillime capiebantur quicunque ad 
carnis vitia proclives eranl; et illarum senlentiam 
sequentes sensim a Dei ctiliu deducebantur. Itaqae 
illis ad fornicationis morbum apostasiae languor 
accedebat. Scrtplum est enim : «Et initiatus eslpo-
ptilus Beclpbegor Id ipsum prophetarumquoque 
voce sic dixit Deus : ι Et populus inlelligens con-
junctus estcura meretricew. ι Ha?c flagitia gravissime 
tulit, nec iramerilo, legislator; neque impunila 
Israelilis ea res fuit; illiconamque cjusflagilii causa ^ γείτονος δα πα vo> μένων χειρλ τών πεπορνευχο^των» 
mala passi sunt non fereuda; cum qui fomkali 
fuisscnl, fralris ac proxhni sui quisque manu inter-
ficereutur. Praecepit autem Deuscontinuo ut adver-
sus Madianitas bellum susciperetur, dicens ad Moy-
sen, illum sacrorum iaterpretem : € Ulciscere ultio-
nem flliorura Israel de Madianilis; et ad extremum 
adderis ad populum tuum. Et locutus est Moyses ad 
populum, dicens: Armale ex vobis viros, etpagnale 
coram Domino contra Madian, reddere vindictam 
Domino de Madian, mille ex tribu, et mille ex iribu 
ex omnibus tribubus Israel mittite ad pugnandum. 
120Elnumerarunt ex millibus Israclmilleex Iribo, 
duodecim millia armatorum in pugnam, et inisit 
eos Moyses mille de Iribu, et mille de tribu cum 
exercilu eorum : el Phinees fllius Eleazar filii 
Aaron sacerdotis, et vasa sancta, et tidwe signorum 
in manibus eoriim. Et pugnaverunt contra Madian, 
gicut praecepit Dominus Moysi, et occiderunl omne 
masculinum, et reges Madian occiderunt simul 
cumvulneratis eorum, et Evi, et Rocom, el Sur, et 
Ur, et Roboc, quinque reges Madian, et Balaam 
tilium Beor occiderunt gladio simul cnm vulneratis 
eorum; et captivas duxerunl mulieres Madian, et 
supellectilem eorum, et pecora eorum, opes eorum 
ei faculutem eorum depopulati sunt, et omnes c i -
vitateeeoruni, qua^erant in habitationibus eorum, 

T f Num. xxv, 3. ·· Osee vi , 14. 

ΑίρεΤσθαι δέ πρδς Μαδιηναίους ευθύς διετύπου πό-
λεμον λέγων πρδς τδν ίεροφάντην Μωσέα Θεός · 

•Έκδίκει τήν έκδίκησιν τών υίών Ισραήλ έκ τ ώ ν 
Μαδιανιτών, κα\ έσχατον προσθήση πρδς τδν λαόν 
σου. Καϊ έλάλησε Μωσής πρδς τδν λαδν, λέγων Ε ξ ο ­
πλίσατε τούς άνδρας έξ υμών, καλ παρατάξασόα 
έναντι Κυρίου έπ\ Μαδιάμ, άποδούναι έκδίκησιν τ ψ 
Κυρίψ τή Μαδιάμ, χιλίους έκ φυλής , καϊ χ ιλ ίυυς 
έκ φυλής, έκ πασών φυλών υίών Ισραήλ, άποτ*τ*ί-
λατε παρατάξασθαι. Καλ έξηρίθμησαν έκ τ ώ ν χ ι ­
λιάδων Ισραήλ χιλίους έκ φυλής δώδεκα χιλεάϋδας 
ένωπλισμένους είς παράταξιν, καλ άπέστειλεν αώτούς 
Μωσής χιλίους έκ φυλής, κα\ χιλίους έκ φυλής, σύν 
δυνάμει αυτών * κα\ τδν Φινεές υίδν Ελεάζαρ υΙού 

D "Ααρών τού Ιερέως, κα\ τά σκεύη τά Αγια, χοιλ αί 
σάλπιγγες τών σημασιών έν ταΙς χερσίν αυτών 9 χαλ 
παρετάξαντο έπ\ Μαδιάμ, χαθά ένετείλατο Κυρεος 
τψ ΜωσεΙ, χα\ άπέκτειναν πάν άρσενικδν, κα\ τ ο υ ς 
βασιλείς Μαδιάμ , άπέκτειναν άμα τοί; τραυματ£αις 
αυτών κα\ τδν Νευελν, κα\ τδν 'Ροκδν, καλ τδν Σου ρ, 
κα\ τδν Ούρ, κα\ τδν 'Ροβδκ, πέντε βασιλείς Μαδιάμ, 
κα\ τδν Βαλαάμ υίδν Βεώρ, άπέκτειναν έν ρομφαία 
συν τοΤς τραυματίαις αυτών * κα\ προενόμευσαν τΑς 
γυναίκας Μαδιάμ, κα\ τήν άποσχευήν αυτών, χαλ τά 
κτήνη αυτών, χαί πάντα τά έγκτητα αυτών, κα\ τήν 
δύναμιν αυτών προενόμευσαν, κα\ πάσας τάς πόλεις 

(1) Cod. Yaiic., πολεμούμενοι, btllaturi. 
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« ΰ τ ύ » ν τάς έν ταίς κατοικίαις αυτών, χαί τ Ας επαύ­
λ ε ι ς α 6 τ ώ ν ένέπρησαν έν π υ ρ \ , χα\ έλαβον πάσαν τήν 
ττρονοιεήν αυτών* κα\ πάντα τά σκύλα αυτών άπδ άν-
6 ρώτεαο έως χτήνους, καλ ήγαγον πρδς Μωσήν χα\ πρδς 
Ε λ ε ά ζ α ρ τδν Ιερέα, χα\ πρδς πάντας τους υΙούς Ι σ ­
ρ α ή λ τήναίχμαλωσίαν καλ τά σκύλα καλ τήν προνομήν 
«Ιςτ -ήν παρεμβολήνείς Άραβώθ Μωάβ, ή έστιν έπ\τοΰ 
Ιορδανού χατά Ιεριχώ. ΚσΛ εξήλθε Μωσής χαί Ελεά­
ζ α ρ 6 Ιερεύς, χα\ πάντες οί άρχοντες τής συναγωγής 
α ί ς συνάντη σιν αύτοίς Ιξω τής παρεμβολής,χα\ώργίσθη 
Μ ω α ή ς έπλ τοίς έπισκόποις τής δυνάμεως χιλιάρχοις 
χ α λ εχατοντάρχοις τοίς ερχόμενοι ς έχ τής παρατά­
ξεως τού πολέμου * χα\ είπεν αύτοίς Μωσής * "Ινα 
τ ί έ,ζωγρήσατε πάν θή>υ ; αίται γάρ ήσαν τοίς υΐοϊς 
Ητραήλ χατά τδ £ημα Βαλαάμ, τού αποστάτη σαι χαλ 
ύττεριδείν τδ ^ήμα Κυρίου, ένεχεν Φογώρ · χα\ έγέ-
νχτο ή πληγή έν τή συναγωγή Κυρίου · νύν άπο-
χτείνατε πάν άρσενικδν, έν πάση απαρτία, κα\ πάσαν 
γυναίκα, ήτις έγνω κοίτην άρσενος, άποκτείνατε* καϊ 
πά*σαν τήν άπαρτίαν τών γυναικών, ήτις ούκ οΐδε 
κοίτην άρσενος, ζωγρήσατε αύτάς. ι Ταύτα Θεού 
χεχρησμψδηχδτος, άπόλεκτοι νεανίαι πρδς τήν τού 
πολέμου συνεκομίζοντο χ ρε ία ν · χα\ άπδ πάσης συν-
έδ^5ει φυλής , τδ δτι μάλιστα τληπαθές χαλ δοκιμώ-
τατον, ίνατδ άφ* έκαστης ευδοκιμούν, αύχημα γένη-
ται του παντδς , χαλ ή τού μέρους λαμπρδτης είς 
όλον ίοι τδ πλήρωμα, χατά γε τδ ύπδ Παύλου σοφώς 
εΙρτ\μένον% c Είτε γάρ πάσχει έν μέλος, συμπάσχει 
πάντα τά μέλη* είτε δοξάζεται έν μέλος, συγχαίρει 
πάντα τά μέλη. 

ΠΑΑΑ. Όρθώς διανοή. 
ΚΤΡ. Κατεστρατεύετο τοίνυν τών Μαδιηναίων ή 

τών άπολέχτων άλχιμωτάτη πληθύς , συνόντος αύ · 
τοίς Φινεές τε τού ιερέως, χαλ τών αγίων σχευών , 
χαλ μήν καλ σαλπίγγων, τών καλουμένων σημασιών. 
Καλ γάρ έστιν άε\ σύνοπλός τε καλ συμπαραστάτης 
τ*ές άνδριζομένοις δ Χριστδς , δ μέγας ημών άρχιε-
ρεύς* συναθλούσι δέ κα\ άγγελοι, καθάπερ έν σχεύεσι 
τ ο ί ς Αγίοις ύποδηλούμενοι. Σκεύη γάρ άγια χα\ λει­
τουργικά, τά έν ούρανψ λογικά πνεύματα· τέτακται 
γ ά ρ παρά Θεού πρδς έπικουρίαν ημών. Πάρει σι δέ 
ουδέν ήττον κα\ αί σάλπιγγες τών σημασιών, τουτ-
έστ ι τών θεηγόρων οί λύγοι, τδ τίνα χρή τρόπον 
πατανδρίζεσθαι τών έχθρων, ήτοι τών έν ήμίν δντων 
τταθών, εύ μάλα κατασημαίνοντες. Ούχούν ύποτύπω-
σις Χριστού μέν, δ Ιερεύς, τουτέστιν, δ Φινεές, αγ­
γέλων δέ, σκεύη τά άγια· τών δέ τδν θείον ήμίν 
διακεκραγότων λόγον, αί σάλπιγγες τών σημασιών. 
Ούτω γάρ άμογητλ περιεσόμεθα τών άνθεστηκότων 
έν Χριστώ, λέγοντες τδ έν Ψαλμοίς φδόμενον· c Έν 
σολ τούς εχθρούς ημών κερατιοΰμεν, κα\ έν τψ όνό-
ματί σου έξουδενώσομεν τούς έπανισταμένους ήμίν. ι 
*0 δή κα\ πεπράχασιν οί έξ Ισραήλ · πάσαν γάρ 
τών ΜαδΊηναίων πόλιν τε καλ χώραν καταδηώσαντες, 
-ταρεκομίζοντο πρδς Ελεάζαρ τδν ίερέα, κα\ πρδς 
πάσαν τήν συναγωγήν υίών Ισραήλ τήν αίχμαλωσίαν 
ίερά γάρ ώσπερ αναθήματα τψ Χριστψ τω πάντων 

TU ΕΤ VERITATE. LIB. IV. 326 
i ei vicoseorum combusserunt igni, el ceperunt ora-

nem pradam eorum, et oronia spolia eorum ab 
horaine usque ad pecus, et duxerunt ad Moysen et 
ad Eleazar sacerdotem, ei ad omnes filios Israel 
captivitatem, et spolia el praedam in castra, in Ara-
both Moab, quae est ia Jordane contra Jericho. Et 
exii l Moyses etEleazar sacerdos, el omnes principes 
synagogae in occarsum eorum extra casira, el iratus 
est furore Moyses contra imperatores exercitas mi l -
lenarios et centuriones venienles ex pugna bel l i ; 
et dixit eis Moyses: U l qoid vivum cepislis omne 
femininum? Haeenimfuerunt filiis Israeljuxtaver-
bura Balaara, ot aposlatarelis, et contemneretis 
verbum Domini propter Pbogor: et facla est plaga 
in synagoga Domini: et aunc occidite omne mascu-

^ Hnum in omni sumnia et omnem rou]ierem,quae no-
vit lectam roasculi; occidile et omnem summam 
feminarum, qu» ' non novit lectum roasculi, vivas 
capite eas 8 1 . Haec cum jussisset Deas, lecti juvenes 
ad bellum gerendam conveniebant, et a singulis 
iribubus, qui maxime laboribos tolerandis assueli 
eraat, et ad pugnandum probatissimi, confluebant, 
ut quicunque de singulis tribubus excelluiesent, i i 
gloriae popolo universo essent, et partis unius nobi-
litas ad plenitudinem tolam pertinerel; simUiter 
atqoe est a Paulo sapientissime diclum : c Sivc 
enim patitur unum meinbrum, compatiuntur omnia 
meinbra; sive glorificatur unum mcmbruro, con-
gaudent 1,21 omnia membra · ' . > 

PALL. Reclc inlelligis. 

CYR. Contendebal igiiur adveisus Madianiias 
fortissima lcclissimorum juvenum acies, aderatquc 
unaPhlnees sacerdos, aderant etiam vasa sacra ac 
tubae, qnae signorum dicebantur. Semper enim ona 
cum iis, qui se fortiter gerunt, simul in armis, et ad 
opem ferendam pnesto est Christus, magnus ille 
pontifex Doster: simul quoque angeli certant,qui 
sacris vasis significantur. Sancla quippe vasa, divi-
nisque ministeriis apta, sant rationales i l l i in coelo 
spiritas : sunt enim a Deo ad opem nobis ferendam 
collocati. Adsunt eliam nihiloininus lubac signomm, 
id est divinorum praedicatorum sermones, qoi aper-
tissime significent, qaemadmodum advereus hostes, 
id esteas, qusenobis insitae sunt, animi perturba-

ι tiones, strenue pugnandum sit. Ergo sacerdos qui-
dem, Phinees inquam, Cbristi flgora est, angelorum 
vero sacra vasa, eorum porro, qui nobis Dei verbum 
praedicanl, signorum tobse. Ita quippe nuUo labore 
hostem in Christo soperabimus, illad dicenles, quod 
in Psalmis canilar: t l n te inimicos nostros ventila-
bimos corno, et in nomine tuo spernemus insur-
genles in nobis". > Quod ipsum IsraeliUe fecemnt: 
nam, cum universas urbcs, omiiemque Madianita-
rum regionem bostiliier devastasscnl, captivos 
omnea ad Eleazarum sacerdolem, et ad omnem 
congregalionem filiorum Israel attulerunt: praeclara 
namque sanctomm virorum gcbla vclut sacra lecla-

i ! Num. m, I seqq. M 1 Cor. XH, 26. , J PsaJ. i i m , C. 
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que dona Chrislo omnium pontifici dicantur, nec Α άρχιερεί, και ούκ άσυμφανή τοίς λαοίς τά των ότγΊω* 
populis obscura sant, juxta i l l u d : ι Non est occul-
tum,quod non manifestetar; neque absconditum 
quod noa cognoecatiir, et in apertam veniat·*. > Do-
citar itaque in conapeclum sacerdotis, toiiueque po-
puli omnis illa ex capthrilate praeda, figurate atque 
eapienti adminislratione. Cseterum Moyses victoree 
objurgavil, quod non accurata eatis ralioae, et qwe 
reprehendi nullo modo poseet, rem confecissent: 
neque enim oportuit, inquit, vhros capere mascolof, 
neque item feminas, quae nuptias eseent experts. Ac 
ralio quidera bisloria? probabilis e t i : oranino nam-
que opus erat, u l ab ea regione, quae paolo posl in 
eorum dilione futura erat, virile genuaexscrodere-
lur, quod brevi tempore cum in adnliam aela-
tem ac robur pervenissel, boetile esset i l l i populo 

κατορθώματα, κατά γε τδ · «Ού γάρ έστι κ ρ υ π τ ά , 6 
ού μή φανερωθήσεται, ουδέ άπόκρυφον, δ αύ> μή 
γνωσθή, καλ είς φανερδν έλθη. > Άγετα ι το ίνον έν 
δψει τού Ιερέως, κα\ παντδς τού λαού , τ ά έ χ της 
αΙχμαλωσίας, τυπικώς δέ κα\ οικονομικώς. Π λ ή ν , 
έπετίμα Μωσής τοίς νενικηκόσιν ώς ού κατά λΑγον 
τδν ακριβή κα\ άδιάβλητον παντελώς , τ δ π ρ 2 γ μ α 
αυντεθεικόσιν · ού γάρ έδει, φησλ, ζωγρηααι τ& Αρ­
σεν, ούδ* άν αύ θήλυ τδ έμπειρδγαμον. Καλ πεΦανές 
μέν τής Ιστορίας δ λόγος · έδει γάρ, έδει τ η ς δαον 
ούδέπω μελλούσης ύπδ αύτοίς έσεσθαι γ ή ς , Απαχεί-
ρεσθαι τδ άρσεν, ώς ήξον μετά βραχύ πρδς ήδτν 
τε καλ άλκήν, καλ πολέμων έσόμενον τ φ λαψ * συν-
αναιρείσθαι δέ καλ τδ θήλυ, σκανδάλου π α ρ α ί τ ι * 
γεγονδς, κα\ εί σέσωστο, τάχα που πάλιν έσόμενον* 

~— **~ · ρ , . , ν » . ^ . , — * « — R —* « 
fulnrum : muliebre quoque simuhtollendiim erat, δσον δέ ήκον είς Οεωρίαν τήν πνευματική ν , έχζϊ* 
quod occaeionem scandali prebuissel: 1 2 2 e t » ·ί oty*** ^ 0 0 **τίδοι τις άν έν γε δή τούτοις ήμίν άσ-
servaretur, iterum iortasee eeset praebiturnm. Quod τείως ύποδηλούμενον. 
autera ad coiitemplationem perlinent spiritoalero, illud, nisi fallor, intelligi possit In hac re oon ia-
commode significari PALL.Quid illud? 

GYR. Lecti i l l i a tribubus milites, quamvis parta 
victoria, culpam tamen noii effugerunl: quo signi-
ficatur, alque adeo maaifesle, ne ipeU quidem iliis, 
qui 9e fortiler gerunt, conlingere onquam, ut omiii 
ex parte reprebensione vacent. Elenim boc ipsum; 
quod recte fecisse videmur, nullo modo erit re-
prebensionis et culpae expers, * i rem diligenlius 
exquiral et iovestiget Deus. Ideoque ecriptum est: 
« Si iniquiiales observaveria, Damine, Domine, quis 
sustinebii 8 1 ? ι Atque iterum: c Ab occullis mets 

ΠΛΑΑ. Όποίον τί φής; 
Κ ΓΡ . Ούκ άκαταιτίατοι μεμενήκασιν οί Απόλεκτοι 

τών φυλών, καί τοι τήν νίκην άράμενοι · oV ού ση­
μαίνεται, κα\ μάλα σαφώς, ώςτδ είσάπαν άμώμητον, 
ούδ' άν αύτοίς τοίς άνδριζομένοις ύπάρξΐ) ποτέ. Καλ 
αύτδ γάρ ημών τδ όρθώς είργάσθαι δοκούν, μομφής 
καλ αίτίας άμοιρήσειεν άν ούτι που, περιεργαζο^ΐ-
νουτεκαΐ βασανίζοντος θεού. Τοιγάρτοι καλ γέγρα­
πται · c Έάν ανομίας παρατήρησης. Κύριε, Κύριε, 
τίς ύποστήσεται; > Καϊ πάλιν * c Έ κ τών κρυ^ίων 
μου καθάρισόν με, καλ άπδ άλλοτρίων φείσαι το£ δού-

munda me, et ab alienisparce servo tuo; si roei non Q λου σου · έάν μή μου κατακυριβύσωσι, τότε Α*ω*~*ς 
foerint dominati, tunc immaculatus e ro M . ι Est 
igilur quandoque in ipsis qaoque egregiorum viro-
rum fortibus factas justac accasationi locus, quem 
legkrialoris prudenlia perspicit, quamvis noslram 
aciera effugiat: neque enira id deprehendimus ullo 
modo juxta illud : f Delicta quis intelliget" ? ι 
Quineliam Isaias ait omnem justitiam nostram esse 
quasi panmim meDSlruat» mulieris. Nam illud, 
omni ex parle paritalero integrilatemque servare 
possc, minime nobis contingit. Paulas quoque vir 
sapientissimus, qaaravie dixissei: c Nihil mihi con-
scius sum; > addidit tamen: « sed non in boc 
justiQcatus gttm; qui aatem judicat me, Dominos 
est". ι Rla porro Moysi reprebensio non omnes 

έσομαι. ι Ένεστι δή ούν έσθ' δτε καλ έν ταλς âwi 
άπολέκτων άνδρείαις, μομφήν όσίαν ίδείν, ήν t; τού 
νομοθέτου γνώσις καθορ|, παρατρέχει δέ ημάς - σνν-
ίεμεν γάρ ούτι που , κατά τό · « Παραπτώματα 
τίς συνήσει; > Κα\ Ησαΐας δέ πού φησιν, δτι τεααα 
ημών ή δικαιοσύνη, ώς 0άκος άποκαθημένης. άζ* τοι 
τδ είς άγαν άστείως κα\ άμωμήτως, μή άν έχειν δύ -
νασθαί ποτέ. Παύλος δέ δ σοφώτατος, ι Ουδέν γάρ 
έμαυτψ σύνοιδα ι γεγραφώς , ι 'Αλλ% ούκ έν τούτω 
δεδικαίωμαι, φησίν * δ δέ ανακρίνω ν μ ε , Κύριος εσ­
τίν. » Ή δέ μέμψις ή παρά Μωσέως ού πρδς &παν-
τας απλώς, αλλά πρδς μόνους έπράττετο τούς της 
δυνάμεως επισκόπους, και, πρδς χιλιάρχους χαλ Αχα-
τοντάρχους * ι Δυνατοί γάρ, δυνατώς έτασθήσονταε, > 

sine discrimtne peretringebat, sed solum episeo- D κα\ κατ* αυτών μάλιστα τδ ακριβές τού νόμου * « 
pos ac duces exercilus et miilenarios, ac centu-
riones; € De potenlibus eniro potenter quaeslio 
fiet81, t ac suramo jure cum illis maxime agi par 
esl: t Apud quero eniro, inquil, mullum deposue-
runt, raultum abeo qu&rent". ι Ideoque scriptum 
reliquit ille Salvaloris oostri discipulus: t Nolite 
pluret magistri fleri, iratres mei, scienles quod ma-
jas judiciura samemos* 1 .» In epiecopos igilur, et 
eos, qui ordinibus praesant, communis culpa confer-

γάρ πολύ παρέθεντο , φησ\ , πολύ ζητήσουσιν Απ* 
αυτού, ι Τοιγάρτοι καλ γέγράφε τού Σωτήρος 6 μα­
θητής · ι Μή πολλο\ διδάσκαλοι γίνεσθε,αδελφοί μου. 
είδότες δτι μείζον κρίμα ληψόμεθα. ι Φέρεται τοίνυν 
έπ\ τούς επισκόπους καλ τών ταγμάτων προεσττ}κό-
τας ή κατά πάντων αίτίασις. 'ΑεΙ γάρ που ταίς vtr 

ψεσι τών καθ ηγουμένων ευδοκιμεί τδ ύπήκοον. Το ι · 
γάρτοι καλ γέγραπται τοις ύπδ χείρα λαοίς·«Πε(θε?θε 
τοίς ήγουμένοις υμών καλ ύπείκετε· αύτο\ γάρ ά γ ρ υ -

•*Loc. νπι, 17. 
7. M L a c . x u , 4 8 . 

Μ Psal. cxxix, 3. 
e l Jac. ιιι, 1. 

·· Psal. xvni, 15, i 4 . •» ibid. 13. « I C o r . nr, 4. ·· Sap. n , 
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ττνούσιν υπέρ τών ψυχών ύμων, ώς λόγον άποδώσον· Α tur. Semper enim fcre principum vigilantia fit ut i i 
τ α ς . » Μετά δε τήν των γυναικών τε καλ παιδίων 
Αναίρεσιν, Αναπονίπτους ούκ έ$ τούς πολεμιστάς ό 
θεσπέσιος Μωσής έναυλίζεσθαι τή παρεμβολή , προ-
αποχαθαίρεσθαι δέ δείν έπιτάττει, λέγων Μ Καλ ύμείς 
τεαραμβαλεΧτε έξω τής παρεμβολής έπτΑ ημέρας· 
πας ό άνελών καϊ ό άπτόμενος τού τετρωμένου Αγνι* 
σύήσεται τή ήμερα τρ ίτη , καλ τή ήμερα τή έβδομη 
ύμ&Τς κα\ ή αΙχμαλωσία ύμων, κα\ πάν περίβλημα, 
καλ παν σκεύος δερμάτινον, καλ πάσαν έργασίαν 
Ιξ αίγείας, καλ πάν σκεύος ξύλινον άφαγνιείσθε. > 
Ό ρ $ ς δτι καλ τδ άριστον τε καλ εύδόκιμον έν ήμίν 
των Απολέκτων γένος ούχ Αμώμητον παντελώς· 
ε Καθαρδς γάρ ούδελς άπδ £ύπου, » χα\ εί σφόδρα 
τις εΓη τών εύδοκιμείν είωθότων * τετήρηται ydtp τδ 

qui parent, laadabiliter se gerant; ideoque ecriplum 
esl popalis qui sab imperio erant: « Obedite prae-
poailis vestris» et subjacele eis; ipsi enim vlgildnt 
pro aniroabus vestris, tanquam rationem reddi-
i u r i " . ι Post necem vero mulierum ac puerorum 
non permittit beatas Moyses ut milites i l lol i se in 
caslra recipiant; sed ut prius lustrenlur jubet, d i -
cens: 123 f Et vos castraraetabimini extracastra 
septem dies: omnis qui interfecerit animam, et 
omnis qui teligerit vulneralum, histrabiiur terlio 
die et die septimo, vos et captivitas veslra, et omne 
indamentum, et omne vas pelliceom, et omne opus 
ex caprinapelle,et omne vas ligneum expiabitis ··.» 
Vides etiam selectomra genus, quod apud nos opti-

, . , . - . k , i r - i — · » - n ο -» -» r w i — 
τελείως Αγιον είς αίώνα τδν μέλλοντα. Έ ξ ω τοιγαρ- 0 mum ac praestantiseimum babetur, non omniuo 
ούν καθίζει της παρεμβολής τούς νενικηκότας, 
xa\ άφαγνίζεαθαι δείν αυτούς έν ήμερα φησλ τή 
τρίτη κα\ τή έβδομη. Τής μέν ημέρας τής τρίτης 

4 τδν τρίτον ήμίν σημαινούσης τδν καιρδν,^καθ* δν 
ή διά Χριστού γέγονε κάδαρσις μετά χρόνον τδν κατά 
Μωσέα, κα\ καθ' δν δ τών αγίων προφητών ανεδείχθη 
χορδς , ήτοι τδν τής αναστάσεως, καθ' δν άνεβίω 
Χριστδς, προσηλώσας τψ τιμίψ σταυρφ τδ καθ' ημών 
χεχρόγραφον, καλ λυτικδν αμαρτίας τδ δι* ημάς 
ύπομείνας πάθος. Τής γε μήν έβδομης τδν έπ\ τή 
συντελεία τού παρόντος αίώνος καιρδν άναπειθούσης 
νσεέν, καθ* δν δλοτρόπως τδ τής αμαρτίας άχθος 
Αποαεισάμενοι, καλ είς λήξιν ίόντες αγιασμού, συν-

culpa vacare :«Nemo enim mondus a sorde", ι ut 
maxime qeis inter probatissimos habeatur : ilia 
namque perfecta sanctitas in futurum saeculam re-
eervala est. Igitur extra castra victores considere j u -
bet, eosque lustrari oportere inquii tertio die ac 
eeptimo. Ac terlius quidem dies aut tertium signi-
flcat tempus, quo illa per Christom purgaiio facta 
est, post Moysi tempas, et post illud praeterea quo 
claroit sanctoram prophetarum chorus: aut tempus 
resurrectionis, quo Christus revixit , com aflixis-
aet venerandae cruci chirographum quod erat ad-
versum nos, ac passionem, quae peccatam suslulit, 
nosiri causa subiisset. Septimus vero dice tempu* 

έσόμεθα τφ Χριστφ, καθαράν κα\ ήγνισμένην, καλ £ lllud quod eri l in consummatione praaeniis sseculi, 
i v μαχαριοτητι τή κατά Χριστδν τρίβοντβς ζωήν. nos admoaet inielliger e; eum, oeini ex parte sar~ 
cina peccatorum excassa, summam jam sanctiflcalionem assecatl, simul cum Cbristo erimus, et in 
jmrgatissima illa mundissiraaque vita, et Dei beatitudine felicissima versabimor. 

ΠΑΑΑ. Εύ έχει, κατά γε τδ έμο\ δοκούν. 

Κ Τ Ρ . βαυμάσαις δ' άν καλ πρδς τούτοις έτι τδ 
εφεξής μυστήριον* διαδέχεται γάρ ευθύς τήν Μωσέως 
λαλιάν Ελεάζαρ δ ιερεύς, καί φησι πρδς τούς άνδρας 
τ ή ς δυνάμεως τούς ερχόμενους έκ τής παρατάξεως 
τού πολέμου ·« Τούτο τδ δικαίο>μα τού νόμου δν συν­
έταξε Κύριος τ φ Μωσή, πλήν τού χρυσίου κα\ τού 
αργυρίου, καλ χαλκού, καλ σιδήρου, κα\ μολίβδου, καλ 
χαασιτέρου, πάν πράγμα δ διελεύσεται έν πυρ\ κα\ 
χαθαρισθήσεται, άλλ* ή τφ ύδατι τοΰ άγνισμού άγ-
νισθήσεται · κα\ πάντα δσα μή διαπορεύσεται διά 
πυρδς, διελεύσεται δι* ύδατος * κα\ πλυνείτε τά Ιμά­
τ ια υμών τή ήμερα τή έβδομη, καλ καθαρισθήσεσθε, καλ 

PALL. Bene se habet oralio, ut mibi quidem v i -
detur. 

GTR. Ad haec mysterium quod continao sequitur, 
profecto mirabere: excipit enim illicoMoysi sermo-
nem sacerdos Eleazar, et ait ad viros exercitus qin 
veniebani ex acie bel l i : « Nonne haec est justiO-
calio legis quam praecepil Dominus Moysi ? prseter 
aorum, et argentum, et ses, el ferrum, et plumbum 
el stanmim, omnis res quae transibit in igne, du-
cetar per ignem et pnrgabitur, attl aqua expiatiu-
nis expiabitur : et omnia quae non transeunt per 
ignem transibunt per aquam: et lavabilis vesti-
menla vestra die septima, et mundabiraini, et post 
haec introibitis in caslra ··.> Illud igitur observes ve-

μετΑ ταύτα είσελεύσεσθε είς τήν παρεμβολή ν. ι Έπι - Π Hm, Moysen prius victoribus lempus quldem quo 
τήρησονδτι Μωσής μέν πρότερος τοίς νενικηκόσι τδν 
τού διασμήχεσθαι κατεδήλου καιρδν, ούκέτι δέ καϊ τδν 
τρόπον. Προανακηρύττει γάρ δ νόμος τής διά Χριστού 
καθάρσεως τδν καιρόν* δεύτερος δέ καϊ μετά Μωσέα 
προσπεφώνηκεν δ ίερεύς, τουτέστιν, ό Ελεάζαρ. 
Αιατάττει μέν γάρ μετά Μωσέα Χριστδς, κα\ τδν 
καιρδν μέν ούκέτι τού καθαρισμού τοίς άνδριζομένοις 
χαταδηλοί · αύτδς γάρ ήν δ καιρός · τδν δέ τρόπον 
είσηγείται, χαλ αυτό πως ήδη λοιπδν έν δψει τίθησι 

abluerentur, exposuisse, non etiam modum. Pra?-
dical namque lex lempus purgationis quae per Chri-
stum facienda eral: posteriote autera loco post Moy-
sen sacerdos loquitur, is estEIeazar. 124 Tradit 
enim pnecepla post lcgcm Christus, ac tempus qui -
dem pargaiionis strenuis fortibusque viris non ain-
plius declaral: illad enim ipsum erat tempas: sed 
modnm exponit, atque ipsam, prope dixerim,ob ocu-
los ponit mysteriam,cum quid pracipue lexspecUret, 

·» nebr. xin, 17. » Num. xxxi, 19,20. n Job. xiv, 4. »· Coloss. n, 14. ··Num. xxxi, 21-24. 
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intcrprclatu<. Praecepil namquc ultasa, quaectniqoe Α τδ μυστήριον, τδν ακριβή τοΰ νόμου διερμηνεύων 
vim igDis pati posscnl, ea per ignem Iraducerentur; 
quaecunqueanlem flnnitalein a natora non babereot, 
sed imbecilla essent, et qoae facile corrumpi penilas 
possent, veslis, verbi gratia, *jt quidquid e peUibas 
lignoqae cenfectom eseet,ea per aquam ferrentur; 
Tidelicet uoraine vasorum aureoram atqaeargenteo-
rum, et qusR e c&leris metallis fabricata easent, nos 
figorate significans, qui purgaiione illa per Christum 
facta, mundati samas tanqaam igni ct aqua : bapti-
zali eienim sumus in Spiritv eancto et igni * \ Quod 
igitar ea qu* ex captivitale collecla essent, per ig-
nem et aqnam traducuntar, nostram paulo ante 
factam porgationem apte significat, qoos velot opes 
^nasdaro diabolicas sibi Chrislus vindicavit, cam I I H 

σκοπόν. Προστέταχε γάρ δσα μεν ήν έν τοίς σκεύεαι τήν 
πυρδς άκμήν διήκειν, οΤά τε παρενεχθήναι διά πυρδς · 
τά δέ δσα μέν εύσθένειαν ουκ έχοντα φυσικήν, σαδρά 
δέ κα\ ετοιμότερα πως είς τδ παθείν δυνασθαι τδν 
είσάπαν άφανισμδν, έσΟήτα δέ λέγων, κα\ τδ έκ δερ­
μάτων κα\ ξύλων δι' ΰδχτος φέρεσθαι, ώ ; έν σχεύε-
σιν ημάς χρυσοίς τε κα\ άργυροίς καλ έν τοις έτέ-
ροις αίνιγματωδως ύποφαίνων, οίς ή διά Χρίστου 
γέγονε κχθχρσις ώς έν πυρί τε κα\ ύδατι. Βεβαπτί-
σμεθσ γάρ έν Πνεύματι άγίω καϊ πυρ(. Ούχούν τδ 
διακομίζεσθαι 0 ; i πυρός τε χαλ ύδατος τά έχ τής 
αΙχμαλωσίας συνειλεγμένα, τήν ημών άρτίως ύπο-
δηλοί κάθαρσιν, ου; δντας ποτέ πλούτον ώσπερ τενά 
διαβολικδν έχυτψ περιεποιήσατο Χριστδς,, είσελΟών 

gressus demam fortis, vaea ejoe diripait ac fortem Β ε ^ τ ί ϊ ν °ί***ν *ού Ισχυρού , χαλ τά σκεύη αύτο^ 
aUigavit". Tum verotandem ingredi licere caslra διαρπάσας, κα\δήσας τδν ίσχυρδν. ΕίσελεύσεσΟαιδέ 
victoribus Eleazar inquit, cum ^epiima die vesles 
abluissent: atque ila denique puros fore. Dla enim 
perfecla purgatio et immundUiae omnis depositio in 
extremiserit consummationis saeculi temporibus, at 
modo d i x i ; com, subhto omni ex parte peccaio, ad 
veterem «Ram pristinamque pulchritudinem bomi-
nis nalura revocabitur. c ErU enitii lunc, · inquit, 
< via mtmda, et via sancta vocabilar, nec penrausibil 
pcr cam immundus aliquis, eed ambulabunt in ea re-
dempti a Domino*'.» Hanc aulem expticalionem hu-
jas loci non esse a proposito alienam puto. Sed si 
quis aliter intelligendum exisiimet, illud dicimus, 
cnjusque victeris vas, sive illud aureum fortasse, sive 

τότε μόλις είς τήν παρεμβολήν τούς νενιχηχότας δ 
Ελεάζαρ φησιν, δταν άποπλύνειαν τή ήμερα τή 
έβδομη τά ίμάτ ια , χα\ ούτως έσεσθαι καθαρούς. 
Ή γάρ τελεία κάθαρσις, χαλ ρύπου παντδς Απόθε-
σ ι ς , έν έσχάτοις έσται τής συντελείας καιρολς, 
χαθάπερ έφην άρτίως, αναιρουμένης είσάπαν τής 
αμαρτίας, κα\ είς τδ άνωθεν τε κα\ πρεσβύτατον 
κάλλος τής άνθρωπου φύσεως αναφερομένης, c Έσται 
γάρ τότε, * φησΙν, t όδδς καθαρά, χαλ δδδς αγία χληθή-
σεται. Καϊ ού μή παρέλθη εκείνη ουδείς ακάθαρτος, 
αλλά πορεύσονται έν αυτή λελυτρωμένοιδιά Κυρίου.» 
ΟΙμαι μέν ούν έγωγε τής σαφηνείας τδν λόγον ούχ 
έξω φέρεσθαι τοΰ σκοπού. Πλήν, εί έλοιτό τις τδ χαι 

argenleum, sive etiam ex aere, aul ex alia materia C έτέρως χρήναι νοείν, έκεινά φαμεν, τδ έχαατου τ ώ ν 
confectum, per ignem trantire jussit: ut enim scribit 
bealus Paulus, ε Uniuscujusque opus quale sit, 
ignis probabi l · . > Jussit etiam ul per aquam trans-
irent; neque enim aliler probari saiictoruin virorum 
animas Psalmi verba nobis insinuant, nisi qaibaidam 
eirailibus modis. Itaque David psallebat:« Probasti 
nos, Deus; igne noe examioasli, sicut examinatur ar-
rentura; transivimus per igiiera et aquam, 125 € t 

duxisli nos in r e f r i g e r i a m ι 

νενικηκότων σκεύος, είτε χρυσούν εΓη τυχδν, ε ίτε 
άργυρούν, εΓτε κα\ έκ χαλκού, καλ έξ ετέρας ύλι;ς* 
πεπριημένον, διά πυρδς ίέναι προστέταχεν· ώς γ ά ρ 
ό μακάριος γράφει Παύλος, ι Έκαστου τδ Ιργο* 
δποΐόν έστι, τδ πύρ δοκιμάσει. > Προστέταχε δε 
κα\ δι' ύδατος έρχεσθαί τινα· δοκιμάζεσθαι γ ά ρ 
ούχ έτέρως ό τής ψαλμωδίας ήμΤν ύπαινίττεται λ ό ­
γος , τάς τών αγίων ψυχάς, πλήν δτι κατά τοιούσδε 
τινάς τρόπους. Κα\ γούν ό Δαβ\δ έψαλλεν, δτι ι 'Εδο-

κίμασας ημάς, ώ θεδς , έπύρωσας ημάς, ώς πυρούται τδ άργύριον διήλθθ|ΐεν διά πυρδς xal ύδατος, 
χα\ εξήγαγες ημάς είς άναψυχήν. 

ΠΑΛΛ. Άλλ\ ώ γενναίε, φα&ν άν ισως ήμΐν ο* 
φιλομαθέστεροι · Τδ μέν γάρ δπως τοίς Μαδιηναιοις 
παρετάξαντό ποτε κα\ νενικήκασιν οί έξειλεγμενοι, 

PALL. Sed, amabo te9 dicenl fortasse qui studio-
siorea sunt: Quomodo cum Madianitis conflixerint 
atque vicerint lecti i l l i per tribus v i r i , quomodo 
eliam maculas ex pugna contractas absterserint, τίνα τε τρόπον τδν έχ τού πολέμου διεσμήξαντο μ ο -

. Λ . — : i Λ . — ι λυσμδν, διαρκώς ήμΤν δ λόγος έκδέδειχε· καιρός δέ 
ήδη πληροφορείν, εί κα\ μέτοχοι κατά τδ αληθές ·εης 
τών άνδριζομένων εύτολμίας έσόμεθα, καλ συμμεθέ -
ξομεν αύτοΖς τών κατορθωμάτων, καίτοι τδ ε ίσάπαν 
ίσοστατούν ούκ έχοντες έν αρετή, μειονεκτούμενοι δέ 
πως τής εκείνων εύψυχίας. Ταυτ\ γάρ ήμίν δ αύς 
ύπισχνείται λόγος. 

ΚΤΡ. Καϊ μήν άγχού τέ έστι κα\ γείτων εύΟυς ό 
έπ\ τψδε νόμος, έναργεστάτην εύ μάλα τήν άπ*5δε?,-
ξιν έχων, καϊ ούκ ανάντη τήν προσβολήν ι Καλ 
έλάλησε Κύριος,· φησ\, ι πρδς Μωσήν, λέγων Λ ά 5 ε 

abunde nobis tua demonstravit oralio: sed jam locus 
estut probes, num revera slrennorum virorum for-
titudinia participes fuiuri simus, acpraeclare geslo-
mra 8oeii,quamvis par omnino in virtule momentum 
minime babeanius, corumque animi magnitudine 
longe inferiorcs simus: id enim tua nobis oratio pol-
licebatur. 

CYR.Alqui proximescquitur,etadjuncUe3lbacde 
re coastituta lcx, evidcntissiraam sane probationero 
babens, neque arduam ac difficilem intelligentiam: 
ε Et locutas est, > inquit,« Dominus ad Moysen, d i -

" U a l t h . n i , I I . M Mallh. xu, 29. ' · Isa. xxxv, 8. 1 ICor. m, 13. 1 Psal. LXV, I0-J2. 
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τδ χεφάλαιον των σκύλων της αιχμαλωσίας άπδ Αν- Α cens: Accipe summam epoltorum capliviiaiis ab bo-
θρώττου Ιως κτήνους, συ χα\ Ελεάζαρ δ Ιερεύς, καλ 
οί Αρχοντες τών πατριών τής συναγωγής, χα\ διελείτε 
τΑ *κύλχ Ανά μέσον τών πολεμιστών τών έκπεπορευ-
μένων είς παράταξιν, χαλ άνά μέσον πάσης τής 
συναγωγής, και άφελείτε τδ τέλος Κυρίφ, παρά τών 
ανθρώπων τών πολεμιστών τών έχπορευομένων είς 
τήν παράταξιν, μίαν ψυχήν άπδ πεντακοσίων. Άπδ 
τών ανθρώπων κα\ άπδ τών κτηνών, καλ άπδ τών 
βοών κα\ άπδ τών προβάτων, κ«\ άπδ τών δνων καλ 
άπ*> τοΰ ή μίσους αυτών λήψεσθε · καϊ δώσεις Ελεάζαρ 
τ φ ιερεί τάς άπαρχάς Κυρίου, κα\ άπδ τοΰ ήμίσους 
τοΰ τών υίών Ισραήλ λήψη Ινα άπδ τών πεντήκοντα, 
Απδ τών ανθρώπων, καΛ άπδ τών βοών^ κα\ άπδ τών 
προβάτων, καϊ άπδ τών δνων, κα\ άπδ πάντων τών 
κτηνών, καλ δώσεις αυτά τοίς Λευίταις τοίς φυλάσ-
σουσι τάς φύλακας έν τή σκηνή Κυρίου. Κα\ έποίησε 
Μωσής καλ Ελεάζαρ ό Ιερεύς, καθά συνέταξε Κύριος 
τφ Μωσή. ι Αιέπεραίνετο γάρ ευθύς τδ θείον χρη-
σμφδημα, λεπτής τε κα\ ακριβούς γενομένης τής 
απαριθμήσεως τών σκύλων, κα\ τής έν ήμίσει διανο­
μής, καλ άποδοθέντων τών άφαιρεμάτων, ήτοι τών 
Απαρχών Κυρίφ, τψ ίερεί τφ Ελεάζαρ, φημ\, καλ 
τοίς έχ φυλής Αευΐ · ί ρ ά σοι λήθης άμείνων δ νους, 
χαλ είς δπερ Ιφαμεν έν άρχαίς άναθείν εύσθενής; 

ΠΑΛΛ. Τδ ποίον-, 
Κ Τ Ρ . Ού γάρ δή χιλίους τούς άφ* έκαστης* φυλής 

«Ις τήν τού πολέμου συγκεκομίσθαι χ ρε ί αν δ ίερδς 
Ιφη λόγος; 

ΠΑΛΛ· Έφη γάρ οδν. ^ 
ΚΤΡ. Τήν δέ γε τού μέρους λαμπρδτηταχαλ εύδο-

χ/μησιν είς δλον ήξειν τδ πλήρωμα, σαφώς τε χαί 
έναργώς έλέγομεν, ήμερδτητός τε καϊ φιλανθρωπίας 
Θεού χαλ τούτο έφ' ήμίν ευ μάλα δ-.οικουμένης, ίν' 
ώσπερ ένδς χαλ εύοσμοτάτου θυμιάματος* έχ διαφόρων 
είδών πεποιημένου, μία τις ή πάντων εύωδία λοιπδν 
Αναφέρηται τ φ θεφ, χα\ τφ λίαν εύδοκιμωτάτφ συγ-
χαταλαμπρύνοιτό πως τδ μή ούτως ευδοκιμούν. 

ΠΑΛΛ. 'Αληθές. Ταυτ\ γΑρ ήμίν δ λόγος έκβασα-
νίζειν ήθελε. 

Κ Τ Ρ . "Αθρει δή ούν Απημφιεσμένως ταύτα τοις έξ 
Ισραήλ νομοθετούντα θ ε ό ν οί μέν γάρ άπόλεκτοι 
χίλιοι κατά φυλήν κατεστρατεύοντο τών Μαδιηναίων · 
χαλ τδ νικ$ν, οίμαί που, πόνφ κα\ Ιδρώτι κερδαίνον-

mine usque ad pecus, tu et Eleazar sacerdos, ct prin-
cipes familiarum congregaiionis: et dividetis spolia 
inter bellatores egressos ad bellum, et inter omnem 
congregationem : el separabilis tribulum Domino ab 
horainibas bellaloribus egredientibus ad bellum, 
unam animam a quingenlis 3 ab bominibus et a ju~ 
mentis, et a bobus, et ab ovibus, et ab asinis, el a 
roulte, et ab oranibus jumentis accipietis; et dabis 
Eleazaro sacerdoti prirohias Domini: et a dimidio 
filiorum Ierael accipies, unum de quinquaginta, ab 
bominibus, et a bobus, ct ab ovibus, et ab asinis, et 
ab omnibus juraentis; et dabis ea Levitis custodien-
iibus custodias ία iabernaculo Domini. Et fecit 
BIoyses,et Eleazar sacerdos, sicut praecepit Dorainus 

Β Moysi *. 1 Conlinuo namque quod divino jussum 
erat or&culo, perGciebatur* Ergo, cum niinutissima 
alque diligentissima facta esset numeratio spoliorum, 
ac media ex parte distributio 5 cumque eesenl red-
dilae separationes seu primitiae Doraini* sacerdoti 
Eleazaro, inquam, et Levitis; num tibi estanimue 
adeo memor ut oblivionem vincat, alque ad id qnod 
initio dicebamos, recurrere valeat ? 

PALL. Ecquod illud cst? 
CYR. Num eoim raillenos a singulis tribubus ad 

bellum gereudum convenisse sacre Litlene prodi-
deninl? 

PALL. Prodlderuut illae qdidcm. 
CYR. Partisitemunius spleudorem ac laudemad 

nniversam pieniludinem fore u i pertineret, annon 
aperte ac manifesle dicebamus? 126 benigniiate 
Dei atque clementia boc quoque in nobis sapienler 
admuiistranle, ui taoquam unius odoratissimi tby-
miamatis, ex variis aromalibus confecti, unus om-
nium odorDeo offeratur, et simul cum parleprobatis-
sima laudem acquirat ea quae non adeo probala est. 

PALL. Ita est. Id ipsum namque noslra disputatio 
invesligandum susceperal. 

CYR. Vide igilur hoc idcra filiis Israel Deum aperte 
pracipere: i l l i namque lecli mililes milleni per sin-
gulas tribus adversus MadianiUs contendebant; 
cumque victoriara procul dubio labore ac sudore 

τες, δυινείμαντο τά έχ τού πολέμου συνειλεγμένα ρ adepti essenljquaeex beIJo<iollegeranlcumuniversa 
πρδς πάσαν ευθύς τήν συναγωγήν, χαί τοίς τών 
άνδρίζομένων χατορθώμασιν ή έτερα πληθύς χατ-
έσεμνύνετο* c Διελείτε γάρ,»φησ\ , t τάσκύλα^ σύ καλ 
Ελεάζαρ δ ίερεύς, καϊ οί άρχοντες τών πατριών τής 
συναγωγής * κα\ διελείτε τά σκύλα άναμέσον τών 
πολεμιστών τών έχπορευομένων είς τήν παράταξιν, 
χαλ άνά μέσον τής συναγωγής. » "Οτι γάρ συνευδο-
κιμήσει τοίς άγαν έζειλεγμένοις χα\ περιφανεστέροις 
τδ βραχύ τι καταδεές, χαλ κατόπιν ίδν τής εκείνων 
μεγαλοφυίας, ύπεσημαίνετό πως καλ δ θεσπέσιος 
Παύλος. Απαριθμήσαμενος γάρ τών αρχαιοτέρων 
Αγίων τούς διά πίστεως εύδοκιμηκότας καλ οΓς ή δόξα 

slatim synagoga divtsertim, atque pneclaris iliis for-
tiom vtrorum factis caelera mullitodo bonestala est: 
c Dividetisenim, 1 inquii, c spolia, tu et Elcazar sa-
eerdos, el principes familiaratn eynagogae, et divide-
tis spolia inter bellatores egressoe ad pugnam, et iu -
ter omnem congregalionem k .» Fore autemutcum 
leclissimis illuetribusqiie viris laudem i l l i quoque 
oonseqaantur, quibus nonoibil ad viriulem deest, et 
i l lomm animi nobilitatem a tergo sequuntur, bcatas 
qaoque Paulos latenter indicavil. Nam cum enume-
rasset priscoe tllos sanctosiiue viros qui fide commea-
dati faiseeat, quique pneslanti in Deum pietale gio> 
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riam iUa&trem sibi comparaTiasent:«Ei flde, inqiiit , Α περιφανής, Από γε τής είς βεδν άχρ.βούς ευσέβειας' 
mortai sant bi oemee, ei non acceperant repromis-
skmet, Deo pro nobie aliqaid meliug providenle, ne 
sine nobis consammenlar *. » Seribit etiam adalioa: 
c Jam perfecti esiis, eine nobis regntsiis, et otinam 
regnassetis, ot et nos ona eum vobis regnaremus ·!» 
Vides eos qui ordine sunt inferiori, slmal cmm per-
feclie perficiendoe esee; cam selectis qaoque virie 
benedicuntur, qui non «qne viribus valenu Psallit 
uempe bealus David: < Benedtcii vos a Domino, qui 
fecit coelum et terram; bcnedixit Dominus domui 
Aaron; benedixii Dominus domui Israel; benedixil 
Dominasiis qui liment 9€,pusillisctim majoribas 7 .» 
Simnl cniro cum iiiajoribus bencdicanlur i i qui pa-
silli vocanlar, qui de pari foriitudiue gloriari uon 

c Κατά πίστιν, > φησ\ν, ι άπέθανον ούτοι πάντες, χαι 
ούχ έκομίσαντο τάς επαγγελίας, τού Θεού περΛήμών 
κρείττόν τι προβλέψαμε νου, Ινα μή χωρίς ημών 
τελειωθώσιν. · Έπιστέλλει δε χαλ έτέροις - c Ή δ η 
τετελειωμένοι Ιστέ · χωρλς ημών έβασιλεύσατε, χαλ 
ώφελόν γε έβασιλεύσατε, ίνα χαλ ημείς ύμίν συμβα 
σιλεύσωμεν. » Όρ$ς δπως συντελε:ωθήσονται τοίς 
έν τέλει, καλ οί τάξιν έχοντες τήν χαταδεά, χαλ συν-
ευλογούνται τοίς έξειλεγμένοις οί μή κατ* αύτου; 
εύσθενείς; Ψάλλει δε που χαλ δ θεσπέσιος Ααβίδ * 
ι Ευλογημένοι ύμείς τ φ Κυρίφ, τφ ποιήσαντι τδν ού* 
ρανδν κα\ τήν γήν * ευλόγησε Κύριος τδν οίκον Αα­
ρών · ευλόγησε Κύριος τδν οίκον Ισραήλ * ευλόγησε 
Κύριος τούς φοβούμενους αύτδν, τούς μικρούς μετά 

possant, quique sunt animi alacritatc ad labores Β τών μεγάλων. » Συνευλογούνται τοίς μεγάλοις οί 
lolerandos inferiores, zelo vcro ct iide iorsiUui 
aequales, alque forliladine pro saae facultatis modo 
117 Chrislum cxbilarant. Ac Moyses ei Eleaxar noii 
abtrorde figuram leneni Chnsti, qui idem el saeerdos 
esl et legislalor, distriboilque popalo spolia, saitciis 
angelis simul astaniibus, quoruni bguraro gerunl i l l i 
prlncipes familiarum synagogae. An lu raiuime pulas 
multos esse in terris saiiclos angeloe a Deo consulu-
los ad opem ferendam fidelibus, ac populos quo-
dammodo moderandos? 

PALL. Ego vero fateor : cur enlm ncgem? 
CYR. Venlurus e coelo exapecialur Cbristus cum 

καλούμενοι μικροί, έν £ώμη μέν έπαυχείν ούκ έχοντες 
ίση, καλ ταίς είς τδ χρήναι τληπαθείν ήττώμενοι 
προθυμίαις, ζήλψ δέ τάχα καλ πίστει παρισούμενο!, 
κα\ ταίς κατά δύναμινεύσθενείαις Χριστδν εύφραίνον-
τες. Καλ τύπος άν εΐεν Μωσής τε κα\ Ελεάζαρ ένδς 
τού άρχιερέως τε καλ νομοθέτου Χριστού, διανέμοντας 
τψ λαφ τά σκύλα, συμπαρεστηκότων αγγέλων Αγίων, 
ών χαλ τύπος είεν άν οί άρχοντες τών πατριών τής 
συναγωγής. Ή ούχ είναι φής πολλούς έπλ γής τών 
αγίων αγγέλων, παρά Θεού τεταγμένους, είς γ» τδ 
δείν τοίς πεπιστευχόσιν έπικουρείν, καλ οίονελ χαθ-
ηγείσθαι λαών; 

ΠΑΛΑ. Φημί* πώς γάρ ού; 
ΚΥΡ. "Ηξειν άπ ' ουρανού προσδοκάται Χριατδς 

~ m ρ ^ Γ " I — I 
sanclis aiigelis; e i sedcbit in sedc giorue traaa, ac ^ μετά των αγίων αγγέλων, χα\ καθιείται μέν έπλ θρδ 
dietribuct digna cuiqne prsemia. beeoresque pro 
recie factorum ralione rependet. Ideoque Isaias 
ille sapiena de Cbiieto d ic i t : c Propterea ipse do-
minabiUir multis, ti fortium dividat spolia, pro-
pierea qaod tradiU esl in mortem aniiua cjus, el 
cum lmpiis reputatus c s l e . > Pcr Chrisiuni igilur 
pwwniorum dislribulio He(, qui (anquain pcr Moy-
sen et Eleazar Qguralur. Chrislus enioi legislalor 
est simul et poniifex. 
' P A L L . Optime dictum. 

t Y R . Si autem animadverlauir qua; scrvata si l 
in dlstribuendo ratio, an non admirationc dignis-
siroa judicabitor? 

PALL. Sane quidem: a3qaa cnhii parte, qui bel- ρ 
)uro gesserant, et qai resederant, donati sunt. 

CYR. Minime vero sequa, rainimc, inqaam; licet 
pnedae lotiue partem dimidiam babuerint pogna-
tores, alteram vero dimidiain tola synagoga : uni-
vertas namque numeros Oliorum Israel summam 
eexcentorum millium efflciebat, additis ad tria 
millia quingentis quinquaginta, sejuncU ex boc 
numero atqae exempla summa sacris ministeriis 
dicatae tribus : nuroerua aulem erat aptissimus 
pogiue non raajor quam luilleoi per singulas tribtts. 
Spoliis igitur in sequas portiones distributis, cnm 
universse pnedae diiuidia pars otrique multiludini 

νου δόξης αυτού, διάνε μείται δέ έχάστφ τά αύτψ 
πρέποντα γέρα, χαλ αναλόγως τοίς χατορθώμασι τάς 
τιμάς * τοιγάρτοι χαί δ σοφδς ήμίν 'ΗσσΧας περλ 
Χριστού φησι * ι Διά τούτο αύτδς κυριεύσει πολλών, 
κα\ τών Ισχυρών μεριεί σκύλα, άνθ' ών παρεδόθη ε ί ς 
θάνατον ή ψυχή αυτού, καλ έντοίς άνόμοις έλογίαθη. » 
Έ ν Χριστψ τοιγαρούν ή τών αγαθών διανέμησις» & ς 
έν Μωσή τε καλ Ελεάζαρ έ κτύπου μένων. Νομοθέ­
της γάρ έν ταυτφ κα\ άρχιερεύς ό Χριστός· 

ΠΑΛΑ. Άριστα έφης. 
ΚΥΡ. Τίς δέ δή καλ αύτδς δ τού διανείμασθαι τ ρ ό ­

πος, άρ' ούχλ θαυμάζειν άξιον; 

ΠΑΑΑ. Πάνυ μέν ούν. Έ ν ίση γάρ μοίρα τ ε τ ί μ η -
ται τφ μαχίμφ τδ ηρεμούν. 

ΚΤΡ . Ούκ ίση μέν ούν, πολλού γε καλ δεί, χάν α! 
τήν τού παντδς ήμίσειαν έχη τδ μάχιμον, τήν δ ε 
έτέραν ήμίσειαν ή πάσα συναγωγή * συμπάς μέν γάψ 
τών έξ Ισραήλ ό άριθμδς είς έξαχοσίας χ ιλ ιάδας 
ήν, καλ πεντακοσίους πεντήκοντα πρδς τρισχιλίους. 
άνά μέρος ούσης καλ έξηρημένης τού καταλόγου τ η ς 
ίβρατευούσης φυλής. Πληθύς δέ ήν μαχιμωτάτη, χ ί ­
λιοι κατά φυλήν. Έν ίσφ δή ουν διαμοιρηθέντεαν 
τών σκύλων, καλ τήν τοΰ παντδς ήμίσειαν έκατέρας 
λαχούσης πληθύος, έν πολλψ πλείονι τοίς έλάττοσιν. 
αϊ τιμαλ, κα\ ούχ\ τοϊς πλείοσι κα\ ύπερκειμένοις Ι ν 

• Uebr. ΧΙ, 59. · I Cor. ιν, 8. ' Psal. cxin, 12,13. · Isa. u » , 42. 
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Αριθμφ. Ούχούν ήτις ποτέ έστιν ή παντ\ τψ λαψ Α conligisset, mullo plura pramia pauciorcs babue-
δοθηαομένη δόξα χατά καιρούς, κα\ τής ουρανίου 
δωρεάς τδ μέτρον, ταύτης ή ακριβής οίονεί πως ημί­
σεια. τοΓς έξειλεγμένοις άπονεμηΟήσεται, και τής 
θείας επισκέψεως άξίους δντας εαυτούς άποφαίνουσι * 
τής δέ ετέρας ημισείας τψ παντλ πλήθει δοθησομέ-
ιης , καίτοι πλεονεχτούντι τοσούτον έν Αριθμόν c Πολ­
λοί γαρ είσι χλητολ, ολίγοι δέ εκλεχτοί > . » . . . βαθύς 
γάρ δ λόγος. 

ronl , quam alii , qui plures eranl, et numero longe 
superiores. Igilur quseciiDque ilia est gloria men-
suraque doni coelestis, quae suo tempore universo 
popolo dabitur, ejus pars dimidia velot diligenli 
ralione divisa selectis viris qui se divina inspe-
ctione <Ugno& prseslitertint, tribuelur; altera para 
dimidia universs multiludini dabitor, qoamvis 
ca multitudo numero sit longe major : c Hul l i 

ΠΑΛΑ. Συνίημι. Εί γαρ χαλ μέτοχοι τής των 
Αγίων έσόμεθα δόξης, Αλλ* ουν έν μείοσιν ή κατ' 
αυτούς* τουτλ γαρ ήμίν ό λόγος δ σδς ούκ Αμυδρώς 
ύπαινίττεται. 

ΚΤΡ. Όρθώς έφης.βέα δέδήπρδς τούτοις έτερον, 
δν ού μάλιστα τών άνδριζομένων τήν είς Θεδν πα£* 
Ι&ησίαν εύκολον ίδείν. , 

ΠΑΑΑ. Τδ τί δέ φής ; 
ΚΤΡ. Τάς μέν γάρ δυοκαίδεκα χιλιάδας τών πολε­

μιστών άπδ τής τού παντδς ημισείας τής έχνεμη-
θείσης αύτοίς προσκομίζει προστέταχε τψ άρχιερεί 
μίαν κεφαλήν άπδ πεντακοσίων, έν τε τοίς άνθρω-
ποις χα\ έν τοίς χτήνεσι * καλ τούτο ήν αύτοίς τψ 
Κυρίψ τδ τέλος, Πληθύν γε μήν τήν έτέραν, μίαν 
ψυχήν άπδ πεντήκοντα, τή ίερ$ φυλή καταθέσθαι 
δείν έδικαίωσε Κύριος. 'Ανατυπούντος δέ πάλιν ήμίν 
τού "Ελεάζαρ έφ' έαυτψ, τδν ένα τε καϊ μό/ον αληθώς 
αρχιερέα, τουτέστι Χριστδν, έξαιρέτως καλ αληθώς 
καλ αΐονεί πως αύτψ χατά πρόσωπον ίδικώς, άνακτί-
σεταχ τώνέξειλεγμένων ή δωροφορία* αύτψ γάρ προσ-

etdoi vocali, pauei vero elecU ·. · An ne inteUigis quod dico? nam obscurius esi aliquanto, quod 

PALL. Iatelligo. Nam etsi sanctoram gloriae 
128 sumus futuri participes, altamen pauciora 
quam i l l i consequemur : id enim nobis baud obecure 
tua insinuat oratio* 

CYR, Recle ais. Sed adverte aliud praeterea, in 
qno maxime vironmi elrenuorum ln Deam fida-

^ ciam videre facile possis. 
PALL. Quid illud est? 
CYR. Illis namqne duodecim pugnalorum mi l -

libus ex illa tolius praedae dimidia paiie qu* 
ipsis tribula fuerat, singula e quingentie capila 
tam ex bominibus quam ex pecoribos afferre ad 
pontificem jusait; id erat iUis tributi loco Domino 
solvendum: sed muliitudinem alteram animas β 
quinquagenis siugulas tribui sacrae ut solveret 
Dominas jussit. Cum igitur i i i se ipso Eleazar 
figuram gerat Ulius qui unus est ac solus vere 
summus pontifex, i d est, Ghristi, ipsi praecipue ac 
vare, et quodammedo proxime ac proprie conse-
crala sunt electorum virorum dona : ipsi enim offe-

άγοοσχ, μεσολαβούντος ούδενός* δ δή καλ έδρων οί Q runt, non atio, qai accipiat, inlerposilo; quodipsum 
beati Uti discipuli fecerunl; faciunt etiam boc tem-
pore populorum prineipes, qui susceptos in diviita 
praedicatione labores velut donum quoddam pro-
prium Christo dedicanl. Iila porro allera probalo-
rum bominum muUUudo, offerl quidem dona in 
Christi gloriam, ooa lamen nisi per sauctos viros 
interposilos, qui per sacram I r i b u m intelligunlur : 
dictuni namque e s l : « Genus electum, regale sa-
cerdotium ' · . ι Igilur sanctorum virorom inter» 
jectu exhibetur quidem ab offerenlibus illa in 
Deum reverenlia ac veneratio; non lamen ejus-. 
modi donuro ab iis offertur, quod proprie ad Cbri-
sti personam proxime perlineat. Ejusmodi Uiud 
fui t , quod efficere studebant i i qui collectas sic 

Ανάθημα τψ Θεψ, τών έχπρεπεστέρων τά δώρα* διά D tum appellalas conferebant, et mimsteria milte-
bant sanclis qui erani in Jerusalem, vel quocun-
qae alio obsequii genere bomines Cbristo dicaios ' 
recreabant Ergo Chrislo proprie dicata soot 
praestantiorum bomioum dona : eed illa qaoqne* 
iaferiorum oblatio per sanctos veluti per mediam 
manum ad etimdem perlinet, ac locum quodam- · 
modo secundum tenet. Praelerea i l l i quidem cx 
quingenlis, hi vero ex quinquaginla unam animam 
of fe ru iU: niinue quippe debenl i l l i praestantiores; 
ideoque roinor esl eorum oblatio : a l vero inferio-

μαθητα\, δρώσι δέ έτι κα\ νύν οί λαών 
ήγού-χανοι, τούς έπ\ τψ θείψ χηρύγματι πόνους ί ί ι-
χδν Ανάθημα ποιούμενοι τψ Χριστψ * ή δέ έτερα τών 
εύδοχιμούντων πληθύς ποιείται μέν τάς δωροφορίας 
είςδό&χν Χριστού, πλήν διά μέσον, κειμένων αγίων, 
ώςέν γ-ετή Ιερά φυλή νοουμένων" είρηται γάρ · ι Γένος 
έχλεκτδν, βασίλειον Ιεράτευμα. > Ούχούν διά μέσων 
αγίων; ή είς Θεδν αίδώς χα\ τδ σέβας αυτών, καρπο-
φοροό^των μέν, ού μήν άνήκουσαν ίδικώς τψπροσ· 
ώπιρ Χριστού ποιούμενων τήν δωροφορίαν, Ό ποίον 
τ ι χατορθούν έσπούδαζον οί τάς καλουμένας λογίας 
συμφέροντες, και διακονίας πέμποντες τοίς άγίοις έν 
'ίαροιισαλήμ, ή καλ δι' ήστινοσοΰν,ετέρας θεραπείας 
άναχτώμενοι τούς άνακειμένους Θεψ. Ίδικδν ούν 

μέσων δ* ώσπερ αγίων, καϊ ώς έν δευτέρα τάξει, καλ 
f τ ώ ν υποδεεστέρων. Κα\ οί μέν άπδ πεντακοσίων 
μ ί α ν προσάγουσι ψυχήν, οί δέ άπδ πεντήκοντα · έν 
ελάττοσι γάρ δφλήμασι τδ ευδοκιμούν, διδ καλ με ίων 
ή προσφορά* έν πολλψ δέ πλείοσι τδ ύποδεές, διδ κα\ 
έν άριθμψ πλείονι τά προσκομιζόμενα παρ 1 αυτών, 
αναλόγως τοίς έκαστου πταίσμασι, τά υπέρ αυτών 
ττροοτφέρεται * · r Q γάρ πλείον άφεθήσεται, ι φησ\, 
• πλαΐον αγαπήσει* κα\ ψ τδ έλαττον άφίεται, έλαττον 
Α γ α π ή σ ε ι , ι Αεκαπλασίονα τοιγαρούν προσφέρουσι 

• Matlb. 16. " 1 Petr. ιι, 0. 1 1 Num. xv, 1 seqq.; Act. 24,17; 11 Cor. ix, 1 seqq. 
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ifl i longe plura debenl : quo fli ut plura quo- Α παρά τούς επιλεγμένους· ot μή κατ* αύτους, ούχ ώς 
que sint numero quae ab Uiis offeruntur; siquidem 
pro cujusque ofleusarum ralione dona quoque pro 
iisdem offeruntur: c Cui enim plus diinillitar, ι i n -
quit, > plus diliget; et cui minas dimittitur, minus 
diiigel 129 Decem igitor pariibue plura 
quam Uli selecU offerunt i i qai minime sunt illis 
virtuie pares ι non quod religiosiores sint, laudabi-
liusque vivant, sed quod malto plaribus delictis 

ευλαβέστεροι χαλ ζώντες έπιεικέστερον, άλλ4 ώς 
πολλφ πλείοσιν ενεχόμενοι πταίσμασι, καλπολλαπλα-
σίονος αναγκαίας δεόμενοι του καθαρισμού. 'Ος γάρ 
είρηκεν ό £ωτήρ · ι Ό λελουμένος ού χρείαν έχει, 
εί μή τούς πόδας νίψασθαι, άλλ* έστι χαθαρδς δλος. ι 
Σ μικρότατης δέ κομιδή τοίς άγίοις καθάρσεως δεί ' 
νοσεί γάρ ή φύσις· τδ μή δυνασθαι παντελώς Αμοι-
ρείν αμαρτίας. 

obnoxii teneantur, illisqoe longe majore porgatione sit opos. 1H enim ait Salvator : « Qui lotus ett, 
non indiget nisi nt pedes layet; sed est mundus totus 1 1 . · Exigua porro purgalione sanctis viris eat 
opus; laborat enim eo morbo homlnum natura, ut peocati expera esse omnino oon poestt. 

PALL. Recte ais. Β ΠΑΛΑ. Εύ λέγεις. 
CYR. I l l i igitur e tribubus lecti v i r i diviais le-

gibus obsecuti, cam tola synagoga belli predam 
partiii sunt, oblalionesque Deo obtulerunt, ut lege 
constitutum erat: at vero selectorum dtices, ut qui 
gloria quam cxteri essent Uluslriores, donis quo-
que praestantioribus Deum venerantar. Sic enim 
cerlbit rursns ; c Et accesserunl ad Moysen omnes 
consiitati in tribunatu exercilus, millenarit et 
cenluriones, et dixerunt ad Moysen : Servi lu i 
acoeperunl summam yirorum bellatorum qui apud 
nos sunt, e l non defuit ab illis ne unue quidem, et 
obtulimus donum Doraino, vir qui invenil vas 
aureum, et marenulam et armiUam, et dextrale, et 
lorqoem, ut sit propitialio pro nobis coram Do-

KYP. ΟΙ μέν ούν άπόλεχτοι τών φυλών τοίς θείοις 
εΓκοντες νόμοις, διεμοιρήσαντο τά έκ τού πολέμου 
πρδς πάσαν τήν συναγωγήν, καλ προσαγηόχασι τ ά 
δώρα Κυρίφ κατά τήν τού νόμου σύνταξιν * Αναδή* 
μασι δέ τοΤς εύπρεπεστέροις καταγεραίρουσι θεδν οί 
τών άπολέκτων ηγούμενοι, ώς και έμφανεστέραν 
έχοντες ή κατ* αυτούς τήν δόξαν. Γράφει γάρ ώδε 
πάλιν * c Καλ προσήλθον Μωσή πάντες οί καΛεστα-
μένοι είς τάς χι) ιαρχίας τής δυνάμεως, χιλίαρχοι χαλ 
έκατόνταρχοι, Χα\ είπαν πρδς Μωσήν * 01 παίδες σου 
είλήφασι τδ κεφάλαιο ν τών ανδρών τών πολεμιστών 
τών παρ* ήμίν, κα\ ού διαπεφώνηκεν άπ' αυτών ούδά 
είς, χαλ προσενηνόχαμεν τδ δώρο ν Κυρίφ, άνήρ δ ς 
εύρε σκεύος χρυσούν, καλ χλιδώνα, καλ ψέλλισν, χαλ 

^ ' Γ 
raino. Et accepit Moyses et Eleazar sacerdos aarum u δακτύλων, καλπεριδέξιον, κα\έμπλόκιον έξιλααασθαε 
ab illis, omne vas elaboratam, et faii omne au-
rom segregatio quam segregaverant Domino, sox 
ei decem millia et septingenti quinqoaginla sicli, a 
tribunis et a cenlurionibug : et vi r i bellatores prse-
dati sunt qutiibet sibi. Et accepit Moysee ei Elea-
zar saoerdos aurum a tribonis et a cenlnrionibus, 
et intulcrunt ea in labemaculum teslimonii memo-
riale flliorum lsrael coram ' Domino * \ » Aadis 
qaam diligenter ait reccnsitos esse pagnatores, ita 
ut nemo abfuerit, quin donum, ut Deo placuerat, 
afferret ? Se quoque conslituissc inqaiant offenre 
Domino etiam quae ille, nt offerrenlur, minime jus-
aisset, murenalam, inquam, et armillam, et annu-

περλ ημών έναντι Κυρίου. Καϊ έλαβε Μωσής χαλ 
Ελεάζαρ δ Ιερεύς τδ χρυσίον παρ* αυτών πάν σκεύος 
είργασμένον* χα\ έγένετο πάν τδ χρυσίον τδ Αφαέ-
ρε μα δ Αφείλον Κυρίφ έκκαίδεκα χιλιάδες καλ επτα­
κόσιοι καλ πεντήκοντα σίκλοι παρά τών γιλιάρχων 
καλ παρά τών έκατοντάρχων, καλ οί άνδρες ολπολε-
μιαταλ έπρονόμευσαν έκαστος αύτφ. Κα\ έλαβε Μω­
σής κα\ Ελεάζαρ ό Ιερεύς τδ χρυσίον παρά τών 
χιλιάρχων καλ έκατοντάρχων, καλ είσήνεγκεν αυτά 
είς τήν σκηνήν τού μαρτυρίου μνημόσυνον τών υίών 
Ισραήλ, έναντι Κυρίου. · 'Λκούειςδπως ακριβή μέν 
γενέσθαι φησλ τών μεμαχημένων τδν έκλογισμδν, ώς 
άπομείναι μηδένα παρ* ού τδ δώρον ού προσχεχόμι-

lom, et ornaraenta caelera ex auro fabrefacta. Jus- ^ σται, κατά γε τδ τοίς θείοις νεύμασι δοκούν; Βεβου*» 
λήσθαι δέ κα\ αύτο\ προσκομίσαι λέγουσι Κυρίφ, χαλ 
Α μή χρήναι προσάγειν δεδικαίωκεν αύτδς, χλιδώνα 
κα\ ψέλλιον, κα\ περιδέξιον, κα\ δσαπερ έν χόσμω 
πεποίηται χρυσψ. Προστέταχε γάρ ό νομοθέτης, 
άπδ τών ανθρώπων καλ άπδ τών κτηνών ποιείσθαι τά 
δώρα* κα\ δή προσκεκόμισται κατά τδ θείον τε χαλ 
ούράνιον σύνταγμα * έθελούσιον δέ ποιούνται προσκο­
μιδή*; τά έν κειμηλίοις εξαίρετα · κα\ νικώσι ταϊς 
φιλοτιμίαις τοΰ νόμου τον δρον οί τών άπολέκτων 
ηγούμενοι. Καλ δή λαβόντες Μωσής τε καλ "Ααρών, 
είσκεκομίκασι μέν είς τήν Αγίαν σκηνήν * Απόθετα δέ 
ποιοΰντες μνημόσυνον έναντι Κυρίου* οί γάρ τοι 
λαών ηγούμενοι, καλ είς άρχοντας τεταγμένοι, 
λαμπροίς καλ ευπρεπέστερους άναθήμασι τιμώσι 
θεδν, κόσμον ώσπερ τινά προσάγοντες χαλ άνατι-

serat enim legislalor ut ab hominibue el a peco-
ribus dona legerent, 130 eaque jam, ut divino 
coeleslique praecepto juesuro fuerat, oblata eraut: 
sed ex iis prseterea qux ex pneda prseoipua habe-
bant, Tolunlaria dona offerunt lectomm militam 
duoes, prflescriptumque logis terminara magniflcen-
tia vincunt. Itaque oum accepissent ea Moyses et 
Aaron, intulerum in sanctum taberaaculura, eaqoe 
recondila ut monuraenta essent ante Dominum cu-
raverant; qui eniin populis praBfecli sunt, el prin-
cipes constituti, illastrioribas alque insignioribus 
donis Deum honorant, varietatemque virlutis vel-
u l ornamentum quoddam oflferunt alque d i -
cant: cumque ipsqm legis modum transiliant, i l -
lustriorein laudem consequunlur. 

if luc. Mj. 47. " Joan. xni, 10. »* Num. X \ M , 48-54. 
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Οεντες Θεό), τδ πυλυειδές έν Αρετή, καλ οΙονε\ κα\ αύτδ του νόμου τδ μέτρον ύπερΟέβντες, εύδοκιμοΰσι 
λαμπρότερον. 

ΠΑΑΑ. Οίον δήτ ί φής; Α PALL. Id vero quale tandem est? 
Κ Υ Ρ . ΤοΖς τδ Εύαγγέλιον καταγγέλλουσιν έκ του 

Ε υ ά γ γ ε λ ε ζήν διετάξατο Χριστδς, δ δή κα\ έκ νομι­
κ ή ς εντολής βεβαιούν έσπούδαζε γράφων ό Παύλος, 
ποτέ μέν, δτι c 01 έσθίοντες τάς θυσίας κοινωνοί τών 
θυσιαστηρίων είσί * ι ποτέ δέ πάλιν, ώς έξ Αναγ­
καίων παραδειγμάτων άκαταιτίατον παντελώς άπ-
εδείκνυε, λ έ γ ω ν ι Τίς φυτεύει αμπελώνα, κα\ έκ 
τοΰ καρπού αυτού ούκ έσθίει; Ή τίς ποιμαίνει 
ποίμνην, κα\ έκ τού γάλακτος τής ποίμνης ούκ έσθίει; 
Μή κατά άνθρωπον ταύτα λαλώ; "Η ούχ\ ό νόμος 
ταύτα λέγει; Έν γάρ τψ Μωσέως νόμψ γέγραπται, 
Ού φιμώσεις βούν άλοώντα. Μή τών βοών μέλει τψ 

ή δι* ημάς πάντως λέγει; Δι' ημάς γάρ 

GYR. Iis qui Evangelium annunliarent, ex Evan-
gelio vivere constituit Chrtstus : id ipsum legis 
quoque precepto conflrmare curavit Paulus, cum 
scripsit, nonc quidem : c Qui hostiis vcscuntur, 
socii ac participes sirot altaris 1 8 ; > nunc vero 
rursus, cum id omni prorsus vacare culpa lan-
quam necessariis exemplis ostendit, dicens: c Quis 
plantat vineam, et de fraclu ejus non edil? Quis 
pascit gregem, et de lacte gregis non manducat ? 
An secundum hominem haec dico? numquid nox 
etiam lex hoc dicil? In lege namque Moysi scriptum 
est: Non alligabis os bovi triluranli. Nunquid de 
bobus cura est Deo? an propler nos omnino hoc 

έγράφη, δτι έπ'έλπίδι οφείλει ό άροτριών άροτρων, dicit? Propter nos enim scriptum est, quia debet 
καλ δ άλοών έπ* έλπίδι τού μετέχειν. > Είτα τούτοις in spe, qui arat, arare; et qui Iriturat, in spe par-
έπήνεγκεν εύθυς· ε Εί ήμεϊς ύμϊν τά πνευματικά 
έσπεΐραμεν, μέγα, είήμείς υμών τά σαρκικά θερίσο-
μεν ; ΕΙ άλλοι τής εξουσίας υμών μετέχουσιν, ού μάλ­
λον ήμε ϊ ς ; *Αλλ* ούκ έχρησάμεθα τή έξουσί^ ταύτη, 
Αλλά πάντα στέγομεν, ?να μή έγκοπήν τινα δώμεν 
τω Εύαγγελίω τού Χριστού, ι Είτα πάλιν έπιστηρί-
ζιι (ϊ)' t Τίς ούν μου έστιν ό μισθός; Ί ν α ευαγγε­
λισμένος άδάπανον θήσω τδ Εύαγγέλιον. » *Ορ|ς 
δπως υπέρ τδ δοκούν τψ Χριστψ κα\ τψ πάλαι νόμψ, 
έξουσίαν έχων έκ τού Ευαγγελίου ζήν, άδάπανον 
ι τ φ ε ι τδ Εύαγγέλιον, δωρον ώσπερ έκούσιον άνατι-
Οελς τδ χρήμα αύτψ; Τδ δέ δή μή χρήναι γαμεΖν, 
ούτε δ παλαιός νόμος, ούτε τδ νέον ήμίν τεθέσπικε 

ticipandi l f . > His deinde dictis, intul i l continuo : 
c Si nos vobis spiritualia seminavimus, magnum 
est, si nos carnalia veslra melamus? Si alii polesta-
tis vcstr® parlicipes suat, quare non potius nos? 
Sed non usi sumus hac poUestate; sed omnia susti-
nemus, ne aliquod impedimenlym demus Evauge-
lio Christi 1 T . > Dcinde denuo conflrmat :-c Qoae 
igilur esl merces mea? Ut Evangelium praedicans, 
sine suraptu ponam Evangelium l 8 . > Yides igilur 
quemadmodum,. snpra quau Christus ac prisca 
lcx constitucrit, quamvis faculialem baberet ex 
Evaugelio vivendi, sine sumptu tamen ponat Evan-
gelium; idqac factum vetaU \otantarium quoddam 

κήρυγμα. Κα\ γούν ό Παύλος φησι · < Περ\ δε τών Q donuin i l l i consecrel? De uxore quoque non du-
ααρΟένων έπιταγήν Κυρίου ούκ έχω. ι 'Αλλ' οί σφό­

δρα vxovtxol πρδς εύσέβειαν, κατανεκρούντες τήν 
σάρκα, λαμπρδν ανάθημα προσάγουσι τψ θεψ, τήν 
δτάρ νόμον έγκράτειαν, κα\ ώσπερ τινά κόσμον εύ-
τέχνως είργασμένον τήν έξ έργου τε κα\ λόγου συν-
ταθεεμένην άρίστην ζωήν. Ε ίσε κόμισαν δέ Μωσής τε 
καλ Α α ρ ώ ν είς τήν άγίαν σκηνήν τά προσκεκομι-
σ μ έ ν α * δεκτά γάρ Χριστψ, καϊ πλούτος αΰχημά τε 
λαμτερδν, τά τών αγίων ανδραγαθήματα, δι 'ών καλ 
μ α κ ρ ά ν , μάλλον δέ άτελεύτητον άποκερδαίνουσι μνή­
μ η ν , χαλ τής θείας επισκέψεως άξίους δντας εαυτούς 
Ατεοφαίνουσι · τδ γάρ Εναντι Κυρίου τεθεΐσθαι λέγειν 
τ Α Αναθήματα, τοιούτον τι δηλοί. Μέγα δέ καλ έξαί-
ρ ε τ ο ν τδ ώς έν δψει κείσθαί θεού · τ ι μ | γάρ ύπερ-
φ υ ώ ς , ούς κα\ έφορ|ν άξιοΐ. 

cenda neque vetus lex aliqutd nobis, neque re-
ceos Evangelii pradicatio sanxit. Ilaque Paulus 
a i t : c De virginibus autem praeceptum Domini non 
babeo > At, qui admodum strenui sunl ad stu-
dium pielalis, 131 carnem con6ciunt alque mor-
tiflcant : itaque lanqaam clarum Deo donnm 
continentiam, quae ultra legem est, et viiam cx 
verbo et opere preclare composilam, vclut orna-
roentum artificiose elaboraium offerunt. Intalemnt 
autem Moyses et Aaron in sanctnm tabernaculum, 
qiue oblata fuerant : nam forliam viroram facta 
Christo grata simt, et pnelerea tanquam Ecclesia? 
opes ac praeclara ornamcnta, per quae i l l i conse-
quuntur ut diuturnae, imo vero sempilernae me-

D moriae consecrentur; talesque se pracstant ut i n -
apcciione divlna digni habeantur : nam, quod dictum cst, in conspectu Domini posila esse dona, 
bujusmodi quiddam significat. Magnum vero et eximium est, in oculis Dei quodammodo positone 
esse : nam eos plurimi ille facit, quos aspeclu suo dignatur. 

ΠΑΛΛ. Έ κ πολλών μέν ήμίν, ώς έοικε, σημαίνει 
λ έ γ ω ν , τδ Αναπείθεσθαι κα\ φρονείν, ώς τό τοι χρή-
ν α ι καρποφορείν πρέπει άν ούχ έτέροις μάλλον, ή 
τοΓς άγαν άνδριζομένοις κα\ είωθόσιν εύδοκιμεϊν. 

PALL. Mullis igilar verbis id nobis signiiicarc 
videtar, ila persuasum itobig csse debere itaquc 
senliendum, hoc ipsum, dona oflferre Deo, non aliis 
roagis convenire quam qui se slrenue ac fortitcr 
gerant, et saepe ex rccle factis laudem sibi pepe-
rcrint. 

· · 1 Cor. x, 18. 1 6 1 Cor. tx, 7-10. " Ibid., 11,12. »· Ibid., 18. » I Cor. vn, 25. 

( 1 ) Cod. Vat., έπιστέλλει. 
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CYR. Euge, Palladi, recte namque exisiimas, et , 
non modo ipsa res ila se babel, sed eliam Scripturae 
sacrae testimonio con6rmatur. Cum enim filiis 
Israel adbuc in eremo commorantibus sacrum illud 
tabernactdum erigere vellet Deus, quod Eccksia 
ex gentibus coUecta» figaram et imaginem gererct, 
jussit ut, qtue iu eam rem opus eesent, congrega-
renUir. Ilaque sic sacrorum interpretem Moysen 
est allocutus: c Si acceperie sammam filioram 
Israel, in recensione eoram dabunt nnusquisqoe 
pretia redemptionis animae ewae Domino, et non 
erit in eis casug in recensione eorum; et boc erit, 
qaod dabant, quicunφIe transeunt ad inspcotio-
nem, mediam partera gioli, qui est juxta siclum 
sanclum (viglnti obolos habel siclus), dimidium 
aotem sicli iribotum Domino. Omnis qui transit 
in inspeclionem a viginli annis et supra, dabunt 
tribotam Domino. Dives non adjiciet, ei pauper 
non mioaet a dimidio sicli, cam datur tribulum 
Domino ad propiliandam pro animabug vestris: et 
accipies argentum tributi a filiis Israel, et dabis i l -
lod adoposlabernaculiteetimonii; eleritflliislsrael 
lnonumenlum coram Domino, ot propitietur pro 
animabus veetris",! 132 Ecce iterum dUigeniem 
recensionem confici oportere legislator ait, conferre-
que jussit dona Domino dimidiam sicli. Qui autem 
sint qui offerre debeant, aperte definit; neque enim 
raulieribos id facere, neque adboc paeris permi-
sit Dcus: in quo, nisi faUor, improbavit imbelles ac 
inolles, et qoi prudentia minus perfecta sunt ; 
ascripsitque in offerentiam mimerma adultum jam 
ct vigentem juvenem, et qui ad inspectionem trans-
iret , quibus aeiatis annum praescribit vicesimum. 
Soli enim digni sant offerre dona Domino juxta le-
gis praescriptum, qoi puerilem sensum alque mu-
Jiebrero animum transiliunt, jamque ad virilem 
mensuram pervenerunl, cum aelate qua» in Christo 
inteiligitur et spiritualis est, plena tdnt et inte-
gra. Hi transeunl ad inspectionem, id est, ae di-r 
gnos praebent qui in oculie Dci versentur, ut in 
Psalmis canitur: cOculi Domini guper jus log" . > 
Ea porro redemplionis pretiapro salute offerentium, 
et ad gancti tabernaculi opera, et in monumentam 
coram Domino offerebantar: prasclara namque 
sanctorum hominum gesta ecclesias constituunt, et 
ad ornatum sacri tabernacali atilia sunt, el simul 
auimae salulem eflQciunl, et gloriae sempilernae co-
rona viros forteg exornant, An tibi parura verc d i -
cere videmur? 

PALL. Mibi quidem v/erigsime. 
CYR. Redemptionis igitnr pretium seu glclum vel-

uti censum quemdam exigi jussit Deus, idque erat 
eorum tributum, qui ad virilem aelatem pervenis-
scnt. At vero principes tribuum adjccerunt iis qure 

1 9 Exod. xxx. 12-46. 1 1 Psal. xxxui. 16. 

ΚΥΡ. Εύγε, ώ Παλλάδιε, διανοή γΑρ ορθώς. Έ χ ε ι 
δε ώδε τδ χρήμα τή φύσει, καλ μαρτυρήσει τδ γράμμα 
τδ Ιερδν. Επειδή γΑρ τοίς υίοίς Ισραήλ αύλιζομέ· 
νοις έτι κατά τήν Ερημον τήν Αγίαν σχηνήν έγείρεεν 
έβούλετο δ Θεδς, είς εικόνα κα\ τύπον τής έξ εθνών 
Εκκλησίας, συναγείρεσδαι δείν τά είς τούτο χρήσιμα 
διετύπου πάλιν. *Έφη τε ούτω πρδς τδν ίεροφαντην 
Μωσέα* c Έάν λάβης τδν συλλογισμδν τών υιών 
Ισραήλ έν τή επισκοπή αυτών, κα\ δώσουσιν έκαστος 
λύτρα τής ψυχής αυτού Κυρίφ , καλ ούκ έσται έν 
αύτοίς πτώσις έν τή επισκοπή αυτών · χαλ τούτο 
έστιν δ δώσουσιν, δσοι έάν πορεύωνται τήν έπίσκεψιν, 
τδ ήμισυ τού διδράχμου, δ έστι χατά δίδραχμον τδ 
άγιον , εΓκοσιν δ€ολο\ τδ δίδραχμον, τδ ήμισυ τοί 
διδράχμου είσφορά τφ Κυρίφ. Πάς δ παραπορευόμε-
νος είς τήν έπίσκεψιν, άπδ εικοσαετούς χαλ έπανι* 
δώσουσι τήν είσφοράν τ φ Κυρίψ. Ό πλούτων ού 
προσΟήσει, χαλ δ πενόμενος ούχ έλαττονήσει ά π δ τού 
ή μίσους τού διδράχμου, έπλ τδ διδόναι τήν είσφοράν 
τ φ Κυρίφ * έξιλάσασθαι περλ τών ψυχών υμών- χαλ 
λήψη τδ άργύριον τής είσφοράς παρά τών υέών 
Ισραήλ, χαλ δώσεις αύτοίς είς χάτεργον τής σχην-ής 
τού μαρτυρίου, καλ έσται τοίς υΐοίς Ισραήλ μνημό­
συνον εναντίον Κυρίου έξιλάσασθαι περλ τών ψυχών 
υμών. ι Ίδού δή πάλιν ακριβή τδν έκλογισμδν β ια-
περαίνεσθαι δείν δ νομοθέτης φησί· συνενεγκείν δε 
προστέταχε τά δώρα Κυρίφ, τδ ήμισυ τού διδράχ­
μου. Τίνες δ* άν εΐεν οί προσκομίζειν οφείλοντας, 
διορίζει σαφώς · ού γάρ δή γυναίοις τούτο δρ | ν , ούτε 
μήν τοίς έτι νηπίου έφήχε θεός · άποδοχιμάζων, ο ί -
μαί που, τδ άναλχί τε χαλ μαλθαχδν * καλ τδ ατελές 
είς σύνεσιν · έγκαταγράφων δέ ώσπερ τοίς όφείλουσι 
καρποφορείν τδν ήβηκότα ήδη καλ σφριγώντα νεανίαν, 
καλ παραπορευόμενον είς τήν έπίσκεψιν, ο!ς χαΜτος 
ορίζει τδ είκοστόν. Μόνοι γάρ άξιοι τού χρήναι προσ­
άγε ιν τά δώρα Κυρ ίφ , κατά τδν νόμον, οί μειρα-
κιώδη φρόνησιν καλ θηλύφρονα νούν άναθρώσκοντές, 
καλ είς άνδρδς ήδη τελούντες μέτρον, ηλικίας έχοντας 
πλήρωμα (1) τής έν Χριστφ νοούμενης καλ πνεύμα* 
τικής. Ούτοι παραπορεύονται είς τήν έπίσκεψιν, τουτ­
έστιν , άξίους εαυτούς άποφαίνουσι τού καλ έν δψει 
γενέσθαι θεού, κατά τδ έν Ψαλμοίς ύμνούμενον· 
c Όφθαλμολ Κυρίου έπλ δικαίους, ι 'Τπέρ σωτηρίας 
δέ τής τών προσαγόντων τά λύτρα, και είς τά χάτ-

) εργα τής αγίας σκηνής, καλ είς μνημόσυνον έναντι 
Κυρίου* συνίστησι γάρ εκκλησίας, καλ είς χόσμον 
χρήσιμα τής αγίας σκηνής, τά τών αγίων ανδραγα­
θήματα, μετά τού καλ τήν τής ψυχής σωτηρίαν εύ 
μάλα συγκατορΟούν, καλ άτελευτήτψ δόξη στεφανονν 
τούς άνδριζομένονις.'Τίούκ αληθής ό λόγος εΐναί σοι 
δοκεί; 

ΠΑΛΛ. Πάνυ μέν ούν, 

Κλ'Ρ. Τδ μέν ούν λύτρον, ήτοιτδδίδραχμον,δα«μο* 
λογείσθαι δείν κεχρησμιρδηκε θεδς, καλ ήν τών Αν-
δριζομένων έν τούτφ τά τέλη. Οί δέ τών φυλών ηγού­
μενοι, προστιθέντες τοίς έκ νόμου προστεταγρένοις, 

(I) Sirlcli codcx, γνώρισμα. 
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Α t t t μιίζω χαλ αξιολογώτερα (1) προσεκόμιζόν τινα Α lege praecepla erant, ac majora qua*dam et pretio-

τ ώ ν παρά σφίσι τά εξαίρετα. Γέγραπται γ ά ρ , δτι 
ι Και ©I άρχοντες ήνεγκαν τους λίθους της σμαράγ-
δ ο υ , καλ τους λίθους της συμπληρώσεο>ς, είς τήν 
έταυμίοα, καλ τδ λδγιον, κα\ τάς συνθέσεις, χα\ τδ 
έλαιον της χρίσεως, καλ τήν σύνθεσιν τοΰ θυμίαμα· 
τ ο ς . 9 *Αρ' ουν ούχλ τοΓς οπίσω βραχύ ταυτ\ συγ­
γ ε ν ή ; βΗ μέν γάρ τών μαχίμων πληθύς τά της 
αΙχμαλωσίας προσεκόμιζεν τψ θ ε ψ , χατά τήν δο­
θεί σαν έντολήν, άπδ άνθρωπου έως κτήνους * οί δέ 
χιλίαρχοί τε καϊ έκατόνταρχοι προσέθεσαν τούτοις 
χλιδώνα χα\ ψέλλιον, κα\ έμπλόκιον, κα\ δακτύλων, 
χαλ πάν σκεύος χρυσοΰν είργασμένον, & καλ είς αυτήν 
τήν Αγίαν έτίθει σκηνήν Ελεάζαρ δ Ιερεύς. Έν δέ 
γε τούτοις ή μέν πάσα τών ήβηκδτων πληθύς έτέλει 

siora, ex ite nempe qaae apud se habebant praeci-
pua, obtulerunt. Scriplum est enim: c Principes 
oblulerunt lapides smaragdi, et lapides corapletio-
nis ad superhumerale, et rationale, et compositio-
aes, et oleum unctionis, et compositionem thymia-
matis " . ι Annon cum iis quae paulo ante dicta 
sant, haec congruunt? Nam illa raultitudo pugnalo-
rum ex praeda Deo obtulit, ot praceplom erat, ab 
homine usque ad pecus: tribuui autem et centu-
rione9 his adjecerunt murenulara, et armillam, ei 
torquem, et annulum, et omne vas aureum fabre-
factum, quae eiiam in ipso sancto tabernaculo re-
posuit sacerdos Eleazar. Et hic rursus, cum uni-
versa quidem adultorum roaltitudo solveret siclam, 

τδ δίδραχμον, προσάγουσι δέ πάλιν ol άρχοντες Β 133 offerunt principes lapides eleclos ad super-
λίθους εκλεκτούς, είς τήν έπωμίδα, κα\ τδ λδγιον, 
Απερ είς κδσμον συνετέλει τού προύχοντος έν Ιερω-
odvjj. Προσάγουσι γάρ εαυτούς, είς κδσμον Χριστψ, 
χαθάπερ τινάς λίθους τιμίους, οί λαών ηγούμενοι. 
Τοιγάρτοι χαί δ προφήτης τούς αγίους ήμίν αποστό­
λους κατάδηλων, ι Λίθοι, φησ\ν, άγιοι κυλίονται έπλ 
τής γής· > όποιος τις ήν ό θεσπέσιος Παύλος, ό άπδ 
Ιερουσαλήμ καλ έως τοΰ Ιλλυρικού περιθέων διά 

τδ κήρυγμα. Λίθοι τοιγαρούν οί τίμιοι κα\ είς δόξαν 
Χριστού, τών αγίων τδ στίφος. ΕΙεν δ* άν αύτο\ καλ 
τδέλαιοντής χρίσεως, κα ΐή σύνθεσις τοΰ θυμιάμα­
τος , τήν Χριστού γνώσιν εύωδιάζοντες, κα\, ώσπερ 
έν έλαίω, κατάπιαίνοντες ταίς πανσόφοις διδασκα-

huraeraJe et rationale conficiendum, quae ad sura-
mi sacerdotis ornamentum pertinent. Nam se ipsoa 
populorum duces, ut oroamento sint Cbristo, per-
inde ac lapides quosdam pretiosos offerant. Itaqae 
propheta, cum sanctos apostolos nobis indicaret: 
f Lapides, > inquit , c sancti volvuntur super ter-
ram · *, > qualis erat beatus Paulus, qui ab Jerusa-
lem ad Illyricam asque circuibat predicandi gra-
tia u . Lapides igilur pretiosi, et ad Christi glo-
riara parati, sanctorum virorum coetus est: iidem 
quoque sunt oleum unctionis, et Ihymiamalis coni-
positio, cum Gbrisli cognitionem velut odorem 
apirent, et eorum animos qui mysleriis imbuuntur, 

λίαις χαί τοίς διά τού Πνεύματος λόγυις τάς τών Q doelrina et sancti Spiritu3 verbis tanquam oleo 
μμοταγωγουαένων ψυχάς, Σύνθετον δέ τδ θυμίαμα* 
συντέσειται γάρ ή περ\ Χριστού γνώσις έχ δυοίν, 

ήπερ Αστλν έν ταΰτψ Θεδς χαί Ανθρωπος* πλήν είς 
έξ Αμφοίν, υίδς χσλ Χριστδς, πρδς δν είρηταί που χαλ 
προς γ ε ημών αυτών * c Μύρον έχκενωθέν δνομά 
σοι· » 

H A A A . Έ ν έπισκέψει δή ούν τή παρά Θεψ, τδ 
μάχ ιμόν τε κα\ εύρωστον, ού κα\ δ καρπδς, Εκκλη­
σιών σύστασις, καϊ τά είς δόξαν Θεού. ΤοντΙ γάρ 
ή μ ΐ ν εμφαίνει τά θεωρήματα. 

Κ Τ Ρ . Όρθώς έφης. Κλήρος δέ δτι λαμπρδς καλ 
εξα ίρετος , καλ τό γε δή χρήναι παντδς αγαθού με* 
ταλαχε ί ν , τοίς ούτως εύδοκιμείν είωθόσιν άπονεμη-

pinguiores reddaat. Id vero tbr/roiaraa composilum 
erat; illa namque de Christo cognitio composila 
ex daobus esi : idem namque Deas et homo est; 
unus tamen ex ulroque filius atque Christus, cui 
certe dictum est, et quidem a nobis ipsis: c Un-
guentum exinanitum nomen tuum **. > 

PAIyL. l n inspectione igilur Dei sunt qui ad pu-
gnandum apti ac firmi sunt, quorom eliam fruettfs 
esi Ecclesiarum constitutio, et quae ad gloriam Dci 
pertinent. Id enim Scriplurae loca ad contemplan-. 
dum proposita pra? se ferre videntar. 

GYR. Recte dicis. Sortem vero insignem atquo 
prsecipuam, et omnis boni communicationem iis 
qui ila egregie se gerere solili sint, a Deo tribuen-

Οι\σεται παρά Θεού, πώς άν ή πόθεν ένδοιάσειέ τ ις ; U dam esse, qaomodo aat undenam ambigcre quis-
* H ούχ έπαίεις άναμελωδούντος μέν τοΰ Δαβίδ* « Τούς 
τεάνους τών καρπών σου φάγε σα c; ι κα\ μήν τοΰ σο­
φού καϊ Ιερού γράφοντος Παύλου * ε Ό γάρ άν 
οτπειρΏ άνθρωπος, τούτο Χα\ θερίσει; > 

ΠΑΛΛ. Έπυθόμην. 
Κ Τ Ρ . Άνδριείται γάρ τις ούκ άμισθΐ, καλ έστι 

*ου πάντως Αληθής δ λέγων* ι Ού γάρ άδικος ό 
θ ε δ ς , έπιλαθέσθαι τοΰ κόπου υμών καϊ τής αγάπης, 
•ξς· ένεδείξασθε είς τδ δνομα αυτού. · Έπιλήσεται 

piam poterit? AQ ία niinime exaudis concinenlem 
David: c Labores manuum tuarum manducabis t e ?» 
Paulum item sapientem illura atque sacrum virura 
i U scribentem: c Quod eotm seminaverit quis, 
hoc et metet , T ? » 

PALL. Audio saoe. 
CTR. Neque enim quisquam se fortlter geret, 

nulla mercede proposila; eslque siae dubio vera*i 
omnino qui a i l : c Neque enim injustns est Deus, 
ut obliviscatar laboris veslri, ct dilectionis, quan^ 

Exod. xxxv, 57, «8. « Zachar. ix, 16. 1 V Rom. xv, 19. , e CaiU, ι, Ϊ . , e PsaJ. CXXMI, %> 
" Galal. x i , 8. 

(1) Cod. Yat., τελεώτερα, perfectiora* 
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o*fc*wdi*tf» ία nomem ejos " · · Alqoe iBe qxidea Α μ** ή χ ι σ τ ά γ ε , διανέμει δέ δτι τών πόνων τά γ έ ρ α , 
roioime obliviftcelar; fore as lem o i tis laboram 
prannfa triboat, qai animi langaorefli ad peecaUm 
perdtfcentem toperarinl, argomeolo snxt ea rursas 
qo* ftoipia ftont in ftomerU: c Et locatas esi Do-
minot ad Motten el Eleazarum faccrdoian, d i -
cent: Accipile •ommam ornnt* congrrefaitonis Israel 
a viginli annU et ttipra, 134 I * r Aumos familia-
rum ipftorntn : omnift qoi cgrediiur ad pagnan-
dum fn liracl · · . » Deinde, facta enaroeralione per 
populos et tribot, infert i t t rum : «Et locutoe est 
Dominui ad Moyr* n, dicene : His dUlriboettir ter-
ra t at eam po**ideanl ex numero nominuro: plu-
ribut majorem hxredilatefn dabis, ct paocioribus 
miiiorcm dabU haercditatem ip&omm: unicuique, 

τοίς ανωτέρω μαλαχισμού, τον χαταβιάζοντος είς τδ 
πλημμελές, πληροφορήσει πάλιν τά έν τοές Αρ ι ­
θμείς γεγραμμένα* ι Καλ έλάλησε Κύριος πρδς Μωσή 
'χα\ Ελεάζαρ τδν Ιερέα λέγων· Λάβε τήν αρχήν 
πάσης συναγωγής υ Ιων Ισραήλ, άπδ είκοσαετούς χαλ 
επάνω, κατ* οίκους πάτριων αυτών* πάς δ έχπορτυδ-
μενος παρατάξασθαι έν Ισραήλ. · Είτα γενομένης 
τής απαριθμήσεως χατά δήμους, καλ κατά φυλάς, 
επιφέρει πάλιν* ι Καλ έλάλησε Κύριος πρδς Μωτή, 
λέγων* Τούτοις μερισθήσεται ή γή κληρονομείν έξ 
αριθμού ονομάτων * τοίς πλεωσι πλεονάσεις τήν χλη-
ρονομίαν, χα\ τοίς έλάττοσιν ελαττώσεις τήν χληρονο-
μίαν αυτών* έκάστω, καθώς έπεσκέπησαν, δοβήσε-
ται ή κληρονομιά αυτών, άνά μέσον πολλών χαΐδϋ· 

•icul reccn»itisant t dabilur haercditas eorum : [per Ε γων. > Καλ νόμος μέν ούτος έπί γε τδ χρήναι κληρ* 
•orlci dividetur Urra nominibus; per tribos fami-
llarum suarum hsercdilatem consequcntur: ex sorle 
dividcs bserediutcm ipsorum ( 1 ) ] inter multos et 
paucoi•· . > Alque hsec quidem lcx est, qua gorte pos-
scssuri erant bsercdilalem n qui annum jam vigesi-
mum agerent. Post rccensionem igitur vulgaris tor-
ba, genus Levilicum numcrat: c Et filii, » inquit, 
c Levi per populos coruro : Gcrson populus Gerso-
nitarum, Caath populus Caalbitarum, Mcrari popu-
l u i Meraritarum : hi populi filioram L e v i " . » I n -
ter liacc, cum gcnus Moysi ct Aaron recensuisset, 
infrrt itorum do flliis L e v i : c Et fuerunt ex recen-
•iono oorumtria etviginli mil l ia : orone masculinum 
ab uno menae ct gupra: non enim connumerati sunt 
In flliis tsracl; quia noaest eie dala sore lu medio 
flliorum Itracl. E i baec numcratio Moysiset Elca-
aar eacerdotie, qui numcraverunt fllios Israel in 
Araboth Moab, in Jordane, contra Jericho. Et in bis 
non erat horoo ex iis qai numerati fuerant a Moy-
•a ct Aaron, quos numeraverunt fllios Israel in de-
aorlo Sina; qaia dixit Dominus ipsis:Morte mo-

νομείν τούς τδ είκοστδν ήδη τρίβοντας έτος· Μετά δέ 
γε τδν έκλογισμδν τής άγελαίου πληθύος, έπαριΒμεί-
ται τδ γένος τδ Αευίτικδν ι Κα\οΙ υΙο\,ι φησλν, c τού 
Λευΐ κατά δήμους αυτών τψ Γεδσών, δήμος δ Γεδ> 
σων\, τψ Καάθ, δήμος ό Κααθ\, τψ Μεραρλ, δήμος 
δ Μεραρί* ούτοι δήμοι υίών Αευί. > Καλ μεταξύ γε-
νεαλογήσας Μωσέως τε πέρι χαλ *Ααρών, επιφέρει 
πάλιν περί των υίών ΛευΊ* c Κα\ έγενήθησαν έξ 
επισκέψεως αυτών τρείς κα\ είκοσι χιλιάδες, πάν 
άρσενικδν άπδ μηνιαίου κα\ επάνω * ού γάρ συνετ­
έ σκέπη σαν έν τοίς υίοίς Ισραήλ. Κα\ αύτη ή επίσκεψις 
Μωσή χα\ Ελεάζαρ τού Ιερέως, οί έπεσκέψαντο τούς 
υίούς Ισραήλ έν *Αραβωθ Μωάβ έπ\ τού Ιορδανού 
κατά Ιεριχώ. Καϊ έν τούτοις ούκ ήν άνθρωπος τών 
έπεσκεμμένων ύπδ Μωσή χαλ Ααρών, ούς έπεσχά-
ψαντο τούς υίούς Ισραήλ έν τή έρήμψ Σινά, δτι είπε 
Κύριος αύτοίς· θανάτφ άποθανούνται έντή Ιρήμφ, 
χα\ ού χατελείφθη έξ αυτών ουδέ εΤς, πλήν Χαλέβ 
υίδς Ίεφωνή, χαλ Ιησούς δ τού Ναυή. ι Καλ φέρε. 
άν, πάλιν επιτροχάδην χα\ άνά μέρος έκαστα διΧδν-
τες, λέγωμεν σαφέστερδν τε κα\ εύκρινέστερον. 

riontur in descrto; et non fuit reliclas ex eis neque anas, praetcrquam Calcb filius Jephonc, ei Jesus i -
Ilus Nave 1 1. ι Age igilur, denuo cursim ac per partes singula prosequenlcs, dicamus clariusac dislinctios» 

PALL. Eloquere ilaquc nihil cunctalus; nam in 
ojutmodi rcbus jucundum est argutc disserere. 

CYH. Igitur in pauca propositorum verborum 
Mcn»uia conferenles, illud dicimus : Adultam rur-
sus et belli non ignaram aclatem numerari jubct 

ΠΑΛΛ. Φράζε δή ούν δκνήσας ουδέν, ώς έν γε δή 
τούτοις ήδύ τδ στενολεσχείν. 

ΚΤΡ. Ούκούν έν ολίγοις τών προκειμένων τδν 
νούν συναγείροντες, έκεϊνδ φ α μ ε ν Τδ ήβηκδς δή 
πάλιν, καλ τήν έμπειροπδλεμον ήλικίαν άπαριθμεί-

Doua. U l onbn jam prius diximus, cognitt et de- D σθαι δείν προστάττει θεδς. Ώς γάρ ήδη φθάσαντες 
ecrlpti sunl apud Dcum, el in Ubrum viventium 
rvlali, non iinbellcs et infirmi, neque pueri adhuc 
acnsu, sod quicunque fortes et parati ad bcllum 
cum viiiis atqno pcccato gerendum, el firma ac 
ilabUi sant sapitnlia, et apli jam ad ea ge-
renda ac pcrtlcicnda, qiue Deus velii : 135 
i id tm per trtbus, el cx nomine, et singulalim 
lerram parliti sunt. Hawredes Damqoe lerne sanclae, 
et speratoruui bonomm parucipes enmt Η de quibus 
loquimar, pcr Iribos ei familias, o l ia illis xcrbis: 
t Beoii mites, qnoaiani ipsi tueredilabunt terram; 
bc^ll ardstrkocdes, qoonixra ipsi mbcrioordiam 

Ifcbr. τ ι , 10. w Nwn. x x n , 5, 5 . " n»id., 
Vucis imlu-a oVsaol in u x l u Grxco. Eirr . 

είπομεν, έν γνώσει τε καλ απογραφή τή παρά θεψ, 
κα\ έν βίβλφ ζώντων, ού τδ Αναλκι κα\ αδρανές, ούτε 
μήν τδ έτι νηπιάζον κατά τήν φρδνησιν, άλλά πάν 
δσον έστ\ν εύσθενές τε ήδη κα\ έτοιμον είς παρά­
ταξιν τήν κατά παθών τε και αμαρτίας, καλ βεβη-
κδς είς σύνεσιν, ευπρεπές τε ήδη πρδς τδ χρήναι 
δρ$ν καλ δυνασθαι κατορθούν, Α άν βούλοιτο θεδς * 
ούτοί τε τήν γήν κατά τε τάς φυλάς, καλ έξ ονόματος, 
καλ καθ* εκαστον εύ μάλα διεμοιρήσαντο* κληρονό­
μοι γάρ έσονται τής αγίας γής, καλ τών έν έλτάαι 
μεθεςουσιν αγαθών, οί περ\ ών δ λόγος χατά φυλάς 
τε χαλ κατά γένος, ώς έν τψ, c Μακάριοι οί πρααις» 

« i b i d . , 57, 58. Μ Ibid., 63-65-
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δτε αύτολ κληρονομήσουσι τήν γήν * μακάριοι οί έλεή- Α coosequentur " ; > et in aliis item bealiludinibag v i -
μ ο ν ε ς , δτι αύτο\ έλεηθήσονται* ι κα\ ώς έν τοίς 
έ τ έ ρ ο ι ς μακαρισμοίς. Κλήρος γάρ ούτος έστιν ώσπερ 
τνς ίδιος τών ήλεημένων, πραέων τε κα\ τών πτωχών 
έν πνεύματι , κα\ δβδιωγμένων ένεκα τής δικαιοσύνης. 
HATJV χαλ καθ' Ινα καλ έξ ονόματος τής εύκλείας δ 
στέφανος, αναλόγως Ικαστον τοις αυτού κατορθώ-
μασι τιμώντος θεού , κα\ τήν δέουσαν τοΤς άνδριζο-
μΑνοις έπιμετρούντος χάριν, εί καϊ [forh ή κα\ ] 
νοοΤτο τυχδν, ώς έν μέτρω πλείονι, καϊ πλουσιωτέρα 
διανομή* ι Μέτρον γάρ,· φησλ, c καλδν πεπιεσμένον, 
αεσαλευμένον, ύπερεκχυνόμενον δώσουσιν είς τδν 
κίλπον υ μ ώ ν » καλ αύτδ δή τούτο δηλοΰν οΐμαί που 
τύ φαναι θεδν * c ΤοΙς πλείοσι πλεονάσεις τήν κληρο-
νομίαν αυτών, κα\ τοίς έλάττοσιν ελαττώσεις τήν 

dere l ice t : ejasmodi enim hsereditas misericordiam 
et roitium ac pauperam spiritu, et eoram qai per-
secutionem patiuntur propter juslitiam, quasi pro-
pria etU. Sed tamen singulalim quoque el juxia 
nomina corona gloriae dalur, cum Deos cukjue pro 
recte faclorum ratione honores persolval, gratiaat-
que fortibasviris, quae deerat, admetiendo adjicial; 
qoamvis ea fortasse tanqoam majore mensura cu-
molatloreqae distribai inlelligenda s i t : c Mensuraiu 
quippebonam, cinquit,» elconfeiiam,etcoagitatam, 
et supereffluenlem dabuni in sinum vestrum u : >id-
que ipsum significare opinor, cum dicit Deus: c Plu-
ribus majorem haereditatem tribue», έ ι paucioribus 
minorem b&reditatem dabis : unicuique, u l recen-

χληρονομίαν αυτών, έκάστω, καθώς έπεσκέπησαν, ^ siti sunt, dabitor baereditas ipaorum > Elenim 
δοθήσεται ή κληρονομία αυτών, ι Τδ γάρ ώς έν 
αριθμώ τών ονομάτων πλείονι, τύπος άν γένοιτο σα­
φής τού υπερκειμένου καϊ πλεονάζοντος έν αρετή · δ 
μέν γάρ ούτως, δ δέ ούτως ευδοκιμεί, κατά τδν μα­
κάριον Παύλο ν. Κληρωτή δέ ή γή , κατ* έ κείνο που 
τάχα τδ · t Έν ταίς χερσί σου οί κλήρο ί μου· ι πρδς 
βεδν είρημένον. Θεία γάρ ψήφω γενήσεται τών έσο-
μένων αγαθών ή απλανής διανέμησις, έκάστω τδ 
πρέπον είς άποκλήρωσιν (ί) ορίζοντος τότε τού πάντα 
είδοτος τά καθ* ημάς. Ιδική δέ πάλιν ή τών Αευίτών 
άπχρΙΘμησις, Απδ μηνιαίου καλ επάνω. Κα\ κλήρος 
αύτοίς ού δίδοται έν μέσω τών υίών Ισραήλ, ουδέ 
συνεπεσκέχησαν αυτοί;. Άγιώτερον γάρ άεί που τδ 

numerus Ule nominum majot, figura est aperta 
prestantioris excellentiorisqae virtntis; bic enim sic, 
ille vero siclaadem merelur, utai t beatus Paulus". 
Sorte aotem dividitur terra, ea forlassc ratione 
qua dictum est Deo : « In manibus tais sortes 
meae , T . · Divino quippe arbitrio fiet iuturorum 
bonorum flrma dislributio, cura, quid cuique t r i -
baere oporteat, eo lempore iile definiturus sit, cui 
oninia nostra cognita suat. Propria autem ruxsus 
fit Levitarum enumeratio ab uno mense etsupra; 
neque sors illis datur in roedio Oliorum Israel, 
neque cumiUisrecensenlur.Semper enim sanctiue 
est caeteris genus illud sacratius. Ideoque illorum 

Up^xspov γένος. Αιδ κα\ έξηρημένη τών άλλων ή ^ deecriptio abaliis tribubus exempta est, neque illo 
απογραφή περί αυτού, καϊ κλήρος αύτοίς ού μετά τών 
άλλων, αλλά καλ επίσκεψις ιδική * μερ\ς δέ αύτοίς 
χαί κλήρος, αύτδς δ τών δλων Θεδς, χατά τδ , ε Μα­
κάριοι οί καθαροί τή καρδία, δτι αυτοί τδν Θεδν 
δέονται. · Τών γάρ καλουμένων πτωχών τψ πνεύματι 
τήν τών ουρανών βασιλείαν μελλόντων κληρονομείν, 
παραχληθησομένων δέ κα\ τών έλομένων τδ πενΟείν, 
έλετ}Θηοομένων δέ καλ τών ελεημόνων · Οί καθαρο\ 
τή χαρδ ία , φησί, μακάριοι, δτι αύτο\ τδν θεδν δψον-
ται» Ούτοι δ* άν εΐεν οί παρά τούς άλλους Απαντάς 
Ιερώτεροί τε κα\ άγιώτεροι, κα\ κλήρος αύτοίς και 
μεμλς ή ακριβής θεοπτία, τούτ' έστιν, ή περ\ τής 
θεΑτητος γνώσις. Τούτο τοι Χριστδς τοίς άγίοις άπο-
στύλοις έπηγγέλλετο χαριείσθαι, λέγων * ε Ταύτα έν 

rum sors cum aliispermiste; sed taai inspeclionem 
alqae recensionem propriam babenl, tum vero parg 
illorum atque sors ille ipse est universorum Deus, 
juxla illud : ε Beati mundo corde, quoniain ipsi 
Deum videbunt » Nam cum Γι qui pauperes spi-
ri tu vocantur, regnum ccelorum hacredilaie posses-
suri sint; iique consolalionem babiluri, qoi lugere 
proposuerint; misericordiamque consccuturi, qui 
raisericordes fuerint: Mundi, inquit, corde beali 
6unl , 130quoniara ipsi Deum videbunt; hi vero 
Sanlqui prje caterisomnibus sacradoresac sanctio-
rcs babentur, sorsque illis et pars constituta est illa 
excellens Dei visio, id est, ipsius divinitatis cognilio. 
floc ipsura Christus sanctis apostolis largiturum se 

« ρ ο ι μ ί α ι ς λελάληκα ύμίν · έρχεται ώρα, δτε ούκέτι D pollicebatur, cam dicerel: t Haec in proverbiis locu-
i v παροιμίαις λαλήσω ύμίν, αλλά π α ^ η σ ί α περλ 
τού Πατρδς άπαγγελώ ύμίν. ι *Απδ μηνιαίου δέ τών 
ίερωτέρων ή απογραφή, καθάπερ εφην άρτίως. Άνά-
γραπτον γάρ, καλ έν βίβλψ θεού, τών άγιωτέρων 
ούχλ δή μόνον τδ έν ίσχύί πνευματική κα\ έν σοφία 
περίφανέστερον, άλλά κα\ Οσον έστ\ν έν άπλότητι τή 
κατά Χριστδν, καϊ έν κακία νηπιάζον. Άνάγραπτον 
ούν Απαν έστ\ τδ γένος τδ Ιερώτερον, κα\ τδ σοφόν 
τε χαλ απλούν. Πδοις δ* άν, ώ Παλλάδιε, τοιάνδε τινά 
διαφοράν έν ταίς τών αγίων ψυχαίς, γνώμαις τε χαλ 
τρόποις. Προστέθεικε δέδτι ούκ ήν άνθρωπος έν τοίς 

" M a t t b . T , δ. " L a c . τι, 58. ·» Num. χχνι, 53,54. 
Joan. χνι, i 5 . 

( ί ) Cod. Yal., άποπλήρωσιν. Magis probo leclioncm codicis quo usus sum 

tus sura vobis; venit hora cum non amplius in prover-
biis loquar vobis, sed palamdePatre annuntiabo TO-
bis *·-*·. ι Porro ab uno mense sacratiorum virorum 
fil descriplio, ut modo d i x i : ex illo namque sancto-
ram numcro non i i solam in libro Dei descripti 
sunt qui viribus spiritualibus pollent, et sapientias 
nomine sunt clariores, sed quicunquc simpliciUlem 
eam q u » secundum Christum est, amplexati eunt, 
et malitia sunt parvali. Descripium igitur est ge-
nus illud sacratius universum, tum i i nimiruni 
qui sapicntia, tum qui simpliciiaie poUenl. ftacile 

•· ICor .xn , H . w Psa l .xxx ,*6 . » s M a t l b . v f 8 . 
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Paflodi, φαηοϋ dtacriBieri in saoclo- Α έπεσχεμμένοις ύπδ Μωσή καλ Ααρών, ους έπε αχέ -
ψαντο τους υΐοΰς Ισραήλ Ιν τή έρήμω Σιν£. Ατι είπε 
Κύριος αύτοίς* θανάτω Αποδανούνται έν τ ή έρήμερ, 
καλ ού κατελείφθη έξ αυτών ουδέ ε ί ς , τιλήν Χαλέδ δ 
υΙος Ίεφονή, χα\ Ιησούς δ τού Νανή* παραδαιχνυς 
έναργώς, δτι μή τοίς Απειθήαασιν ή χληρονομία, 
καλ τδ έν βίβλω γεγράφθαι Θεού * πρέποι δ* Αν μάλ­
λον τοίς τήν πίστιν είσδεδεγμένοις, δήλον δέ δ τ ι τήν 
έν Χριστφ* περί μέν γΑρ τών ήπειθηχοτων τέ» 
c Έξαλειφθήτωσαν έχ βίβλου ζώντων, χαλ μετΑ 
δικαίων μή γραφήτωσαν, > δ θεσπέσιος Ι φ η Ααβίέ. 
Ύπεμααίνει δέ ήμίν χαι τδ θείον έν τούτοις λέγω», 
δτι τοίς πιστέύουσιν ή χάρις· δια γάρ τοι τούπ 
πρδς τψ Ιορδάνη τήν άπογραφήν γενέσθαι φ · ^ 
μυστιχώς δ λόγος* Αναγραπτος γάρ δ βεβαπτιαμέπς 

feooibfii ac meribug penpicere. 
Dtal qooqoe adjanxii, netmmtm ex its fuiase qui 
rcctnstti prio» foeraot a Moyte et Aaroo, qooe 
recensutranl filtoe I t n e l in deserto Stna, qoia d i -
x i l Domioug ipgig: Morte morientar in deserto, e i 
non etrt relictus ne oneg qaidem ex ipgig, wu Caleb 
fitiuf Jephone, ei Jesus i l iog Nave " : IQ qoo 
pertpicoe oftendit, aon ad incredulot pertinere 
poggesgionam disuibotionein, et illam in Dei libro 
degcriptionen, aed eig potias conTenire qai fidemni-
mirum in Cbrttuvm amplexi sant: nam de iocredulis 
alt divimtf David: c Deleaalor de libro Tivea t inm, 
et cam jastis non scribantor **. ι Ia quibei etiam 
verbi* divioof genno nobig lateiiier ogtendit, cre-
dentibas dari gratiam : ideoqae mystice Scriptura Β πλήν ούχ δλοχλήρως Αποπέπτωχε τής ελπίδος έ 
dicit, prope Jordaoem factam esse descriplionem; 
fg enim detcribitar, qai baptizaius foerit. Neque 
umen wtivergug Igrael spe excidit. Serralat nam-
qoe tant reliquiae, juxla prophete vocem M : cajtjg 
rei flguram gerunt Calcb ei Jesue, soli ex omnibug 
relicli · qui batredilaria Hla gorle potirentur, ei 
degcriberentur una cum iis qui infideiiutig crimine 
non tenebanlur. Animadrerte aulem nbique sanclo-
nun hominum descriptionem et agromm distriiro-
tionem : geritor entin per Moytcn e i eom qui 
sacerdotio praeetanlissimo fuagebatur, m , sicai jam 
anteadixi, per utrumque unum Christum inlelligas, 
1 3 7 tAaquam gaeerdolem gummom atque legisla-
lorem; per quem omnig gralia tribuitar, et illa fii 

Ισραήλ. Σέσωσται γάρ τδ χατάλειμμα, χ α τ ά τή» 
τού προφήτου φωνήν, ου τύπος άν είεν οί έ χ πάν· 
των χαταλελειμμένοι μόνοι Χαλέβ τε χαλ Ιησούς, 
συγχληρονομούντές τε χαλ άπογραφόμενοχ τοίς τής 
απιστίας έγχλήμασιν ούχ ένεχομένοις. Ε π ι τ η ρ ε ί δέ 
πανταχή τήν τών αγίων άπογραφήν χαλ κληροδο-
σίαν. Πράττεται γάρ διά τε Μωσέως χαλ τού πρού-
χοντος έν ίερωσύνη, ίνα, χαθάπερ ήδη προείπον, τδν 
ένα δι' άμφοίν νοήσης Χριστδν, ώς αρχιερέα χαλ νο-
μοθέτην, δι' ού πάσα χάρις, χαλ τδ έν ταίς Ανω φέ ­
ρεσθαι βίβλοις, Ας χα\ δ μακάριος Δανιήλ τεθεάσθαΙ 
φησιν εαυτόν. € Βίβλοι γΑρ ήνε^χθησαν, % *^ησ\ν% 

δτι πολλή που πάντων χαλ διάφορος ή Απογραφή, 
διά δή τοι τούτο πολλά, κα\ ούχ έν τδ βιβλίου. 

ineupernl8illigHbiHsd«T»f^tio:qaoe etiambeatusDaiiiel ge vidisse dicit. c L i b r i , > inqaieas, caperfe 
•unl u : ι naro quia multiplex et diversa descriptio est, ideo plureg, non unus liber. 

PALL. Recle igitur ac scite diclum illud e Pro- C ΠΑΛΑ. Όρθώς ούν Αρα καϊ σοφώς δ τ η ς 
verbiigadmonei: «Divlliarum plgri indigentes flunt; 
strenul autem fulciuniur opibug ° . ι 

C \K. Fulciuntur i l l i quidem, Deumque babent 
propiiium ac propugnatorem, qui ccelestibus iilog 
benedictionibus augeat,coronetque, ac praeclarissi-
niisbonoribug et insigni gloria amplissirae exornet. 
Anminusvereloqulpulas.cumdicit: c Vivoego, d i -
c i l Oominug, qoia gloriGcantcs me gloriftcabo *·? ι 

PALL. Equidera maxime. 
CYR. Atqui perOcit cerie quae ad Dei gloriam 

pertinenl, ut opinor, quisquis fuerit strenuas, et 
excoluerit gpiritualem fortitudinem, et ad obsi-
siendum spectabilibus occullisque hostibus fucrit 
exerciiatug, seque et caeteros gervare noverit, et 
omnia in Deo potuerit. 

PALL. Assentior. 
GYR. Visne igitur boc ipsum io iis qu* de bea-

to Abrabam ad maxiroam utilitatem nostrara nar-
rantor, velut in tabula qoadam leviler adumbra-
lum coDtemplemur? 

PALL. Yelim cquidem libentissime; quidni ? 
CYR. Scriplum est igitur, Lot habilasse versa-

tumque esse Sodomis " ; cum vero grave et aspe-

μίας ήμίν έφη λόγος* ι Πλούτου όχνηρο\ ενδεείς γί­
νονται· οί δέ Ανδρείοι ερείδονται πλούτω. » 

ΚΤΡ. Ερείδονται γάρ ούν, κα\ θεδν Εχουσιν ευ­
μενή χαλ προεστηκότα, κα\ καταπιαίνοντα μέν ευλο­
γία ις ταίς άνωθεν, διάφανε στ άτη δέ λίαν στέφανου νω 
τιμή, κα\ διαβοήτοις αύχήμασι πλουσίως χατακαλ* 
λύνοντα. Ή ούκ αληθεύει, λέγων* c Ζώ έ γ ώ . λέγα 
Κύριος, δτι τούς δοξάζοντας με δοξάσω; » 

ΠΑΛΑ. Πάνυ μέν ούν· 
ΚΤΡ. Άποπεραίνει γε μήν τά είς δόξαν θεού πάς 

τις ούν, οΤμαι, νεανικός, χα\ έπησχηκώς ανδρεία» 
τήν πνευματική ν , καλ Αντανίστασθαι -μεμελετηχΰς 
όρατοίς τε χα\ άοράτοις έχθροίς, εαυτόν τε χαλ έτε­
ρους άνα σώζε ιν είδώς, χα\ έν θ ε φ πάντα δυνά-

1 μένος. 
ΠΑΛΛ. Σύμφημι. 
ΚΤΡ. Βούλει δή ούν αύτδ δή τούτο χαταΒρώμεν 

εύ μάλα, καθάπερ έν πίνακι σκιαγραφηθέν, έν τοις 
κατά τδν θεσπέσιον Αβραάμ έπωφελεστΑτοις ήμίν 
διήγημα σι ν ; 

ΠΑΛΛ. Έλοίμην άν σφόδρα. Πώς γάρ ο ύ ; 
ΚΤΡ. Γέγραπται τοίνυν, ώς κατφκει τε καλ χατ-

ηυλίζετο μέν εν Σοδόμοις ό Λώτ* επειδή δέ τήν γήν 

*» Nuin. χχνι. 65. Μ Psal. LXVHI, 20. k i lea. χ . 2 1 . " Dan. \ i t , 10. M Prov. χι, 12. " I Rcg. n, 30. 
•TGCH. XIT, 12. 



DE ADORATIONE ΙΝ SPIIUTU ΕΤ VERITATE. LIB. IV. 5ΠΑ 

όεινδς χα\ βαρύς κατέθει πόλεμος, τών τε άγχού, Α rum bellam in eam regionem imrasissel, eumqt c 
χαλ τών έχ τής ομόρου χώρας, όμοϋ τοΖς ήγείσθαι 
λαχοΰσι χατΑ κράτος έλόντων τήν πόλιν, συναπεκο-
μίζετο τοίς έξαναστάσιν ό Αώτ, χα\ όμού τοίς άλλοις 
δορύληπτος ήν* πα ραγενό μένος δέ τις τών άνοσε σω-
«μάνων, c 'Απηγγέλη,» φησλν, ι Αβραάμ τψ περάτη, 
αύτδς δέ κατψκει προς τή δρυΐ τή Μαμβρή, 'Λμοβ-
£*ίσυ τού αδελφού Έσχώλ? κα\ τού Αδελφού Αύνάν, 
<Λ ήσαν συνωμόται τού 'Αβράμ. Άκουσας δέ 
*Λ6ρΑμ, δτι ήχμαλώτευται Αώτ ό Αδελφιδούς αυτού, 
ήρίθμησε τους Ιδίους οίκογενείς αυτού, τριακοσίους 
δέκα καϊ οκτώ. Καλ κατεδίωξεν οπίσω αυτών έως 
Δάν καλ έπέπεσεν έπ* αυτούς τήν νύκτα αύτος, καλ 
οί παίδες αυτού. Και έπάταξεν αυτούς, καλ κατεδίωξεν 
αυτούς εως Χοβά, ή έστιν έν άριστερφ Δαμασκού 

proxtma? ac finitimae gentes una cum ducibns sais 
v i eam arbem cepisseut, una cum iis qui captivi 
agebanlar, Lol qaoqoe abduclum simul curo aliis 
in bostium polestatem venisse: sed, cnm quidam 
ex iis qui evaserant advenisset, c Nuntiata res esi ,» 
inquit, c Abrabam traasfluviali: ipse autem habita-
bat ad quercam Mambre, Amorrhsei fratris Escbol, 
et fratris Aunan, qui erant conjurati Abraham. 
Audiens aatem Abrabam qood captivus factus es-
eet Lot fratris filius, numeravit proprios verna-
culos soos trecenlos decem et octo; et persecaias 
esteos asqae Dan, et irruit super eos tota nocte, ipse 
et pueri ejus: ei percussit eos, et persecatas est 
usqae Gbobal, qare est ad lsevam Damasci, et rc-

Καλ Απέστρεψε πάσαν τήν ίππον Σοδόμων, χα\ Αώτ duxit omnem equiUtum Sodoroorom, et Lot flliom 
τδν άδελφιδούν αυτού άπέστρεψε , χαί πάντα τά 
υπάρχοντα αυτού, καλ τάς γυναίκας, καλ τδν λαόν. 
Εξήλθε δέ βασιλεύς Σοδόμων είς συνάντησιν αυτού, 

μετά τδ ύποστρέψαι αύτδν άπδ τής κοπής Χοδολλο-
γομδρ, χαλ τών βασιλέων τών μετά αυτού είς τήν 
κοιλάδα τού Σαβή. Τούτο ήν τδ πεδίον τών βασιλέων. 
Και Μελχισεδέχ βασιλεύς Σαλήμ έξήνεγκεν άρτους 
χαλ οΤνον* ή ν δέ Ιερεύς τού θεού υψίστου* καϊ ευλό­
γησε τδν 'Αβράμ, καλ είπεν* Ευλογημένος 'Αβράμ 
τψ θεψ τψ ύψίστψ, δς έκτισε τδν ούρανδν κα\ τήν 
γήν. Καλ εύλογητδς ό Θεδς δ ύψιστος, δς παρέδωχε 
τους εχθρούς σου υποχειρίου ς σοι. Καλ έδωχεν αύτψ 
δεχΑτην μοίραν άπδ πάντων. Είπε δέ βασιλεύς Σοδό-

fratris sui reduxil, et omnem substantiam ejos, et 
malieres, ei populum. 138 Egressus est autem 
rex Sodomomm in occnrsom illius, postquara re-
versus est a csede Chodorlaomor, et caeterorum re-
girai qui cum illo erant, in valiem Sabe. Hic erat 
campus regum, et Melchisedech rex Salem proia-
l i t panes el vinum ; erat enim sacerdos Dei altis-
simi, el benedixit Abrabam, et d ix i t : Benedictus 
Abrabam Deo altissimo, qui fecit coelum et tcr-
ram *, et benedictus Deus allissimus, qui dedit bo-
stes tuos subditos t ibi . Et dedit ei decimam par-
tem ab omnibus. Dixit aulem rex Sodomomm ad 
Abraham: Da mihi viro3, at equitatum accipe l ib i 

μων πρδς 'Αβράμ* Δός μοι τους άνδρας, τήν δέ ίπ- ^ ipsi. Dixit aalem Abraham ad regem Sodomorum : 
πον λά€ε σεαυτψ. ΕΤπε>δέ 'Αβράμ πρδς τδν βασιλέα 
Σοδόμων* Έκτενώ τήν χείρα μου πρδς Κύριον τδν 
Θεδν τδν δψιστον, δς έχτισε τδν ούρανδν χα\ τήν γήν, 
ε ίάπδ σπαρτίου έως σφυρωτήρος υποδήματος λήψο-
μαι άπδ πάντων τών σών, ίνα μή είπης δτι Έ γ ώ 
έπλούτισα τδν 'Αβράμ, πλήν ών έφαγον οί νεανίσκοι, 
χαλ τής μερίδος τών Ανδρών τών συμπορευθέντων 
μετ ' έ μ ο ύ , Έσχώλ, Αύνάν, Μαμβρή * ούτοι λήψονται 
μερ ίδα . Μετά δέ τά βήματα ταύτα έγενήθη (&ήμα 

' Κυρίου πρδς 'ΑβρΑμ έν όράματι τής νυχτδς, λέγων 
Μ ή φοβού, 'Αβράμ, έγώ υπερασπίζω σου, δ μισθός 
σον πολύς έσται σφόδρα. Αέγει δέ 'Αβράμ, Δέσποτα 
Κύρ ια , τ ί μοι δώσεις; έγώ δέ απολύομαι άτεχνος, δ 
δ ι υΙΑς ΙΙασέχ τής οίχογενούς μου, ούτος Δαμασκδς 

Exteodoe» mamim meam ad Denm aitissimum, qui 
creavit coehim et terrara, si a fllo nsque ad corri-
giam calceamenti accipiam de omnibus tuis, ne d i -
cas, Ego ditavi Abrabam, prseter ea quae co-
mederunt javenes, el partem virorum qui venc-
nint mecum, Escbol, Aanam, Mambre; isli acci-
pient parlem. Post verba autem haec factum est 
vcrbum Domini ad Abrabam in yisioae, dicens: Ne 
lineas, Abrabam; ego protegam te, merces tua 
multa erit nimis. Dicit autem Abrabam : Domine, 
quid dabis mihi? ego autem dimittor sine liberis; 
fllius aulem Masecb vernacoJae meae, bic Damascus 
Eliezer: et dixit Abrabam, Quia mihi non dedisti 
semen, vernaculus meus baeres meos erit. Et sta-

' Ε λ ι έ ζ ε ρ · χα\ είπεν 'Αβράμ* Επειδή έμο\ ούκ D tim νοχ Domini facla est ad eum, dicens: Non hie 
t tWff*^ σπέρμα, ό δέ οίκογενής μου κληρονομήσει 
txe. Καλ ευθύς φωνή Κυρίου έγένετο πρδς αύτδν, 
*άγονσα· Ού κληρονομήσει σε ούτος* άλλος έξελεύ-
σαται έχ αού, ούτος κληρονομήσει σε. Εξήγαγε δέ 
αύτδν έ ξ ω , καλ είπεν αύτψ* 'Ανάβλεψον δή είς τδν 
ούρανδν χα\ άρίθμησον τούς αστέρας, εί δυνήση έξ-
αριθμήσαι αυτούς. Καλ είπεν* Ούτως έσται τδ 
απΑρμα σου. · Ό ρ | ς τών αγίων τδ έτοιμον είς εύ­
τ ο λ μ ί α ν , χα\ δπως έχουσι τδ τληπαθές εθελούσιο ν ; 
" Λ μ α γαρ έπύθετο χεκινδυνευκότα τδν Αώτ , κατ-
^ λ έ α ι μέν ευθύς τού προσγενούς τήν συμφοράν, άρ-
ττΑαας δέ τούς οίχογενείς, καί τινας τών συνωμοτών, 

erit hseres, sed qui exibit ex te, bic erit haeres 
tuos. Eduxit aulem eum foras, et dixit ei : 
Suspioe in coelum, et nomera slellas, « poterls 
namerare eas. Et dixit, Sic erit semen taom w . » 
Yides quam proropti sint ad aodendmn saocti v h i , 
quamqae sponte saa ad aobeonda pcricula parati. 
Simul eniin atque audivit ipsaro Lot in discrimen 
venisse, mberatus propinqui calamiUlem, arreptis-
que vernacolis et fodderatis qnibaedam, qui He-
bnei non erant, eeleriter profectus est adversas 
eosqai dolorem innsserant, eoaqoe nollo uegotio 
subegit, l ibemitqae e capliviute lum ipsum fratrb 

· · Gcn. xiv, x*/, i - 5 . 
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filium Lot, tom cos quoque qui m manas viclo- j 
ram venerant. Deinde, ut viclori debitam booorem 
exbiberent, obviam i l l i prodiere 189 l u m Sodo-
rooram rex, tum sacerdos quoque Dei altissimi Mel-
cbisedecb, ut scriplum esl ; isque minime inanis; 
aliulit quippe sacerdolii symbola illius quod tum 
erat in more, panes, inquam, et v i n o m , et bene-
dixi l Abrabam, et sacras i l l i vocee premii loco t r i -
buit. Abrabam igitur strenue rem gessil ac vici t : 
tales quippe semper fere sunt i l l i secuudum Cbri-
stam forles v i r i , quique Deo gralissimam illam ai i i -
mi confidenlis alacritalem mente coDceplam le-
n e n l . Ac velul exempli loco ad fidem verbis fa-
ciendam sanctos apostolos adjiciam, qui, cum Sa-
tanas omnia facillime diriperet, i i etiam qui veri-
U l i s dogmalis obsistebant, simpliciorum hominum 
animas depra>darentur, sese fortiter opposuerunt, 
e l secum una vernaculoe armis inslruxerunt, id 
est, eos qui eranl in sacris Lilleris educati: qaoe-
dam etiam foederatos qui Hebnei non eraiit, eoa 
nempe qui, quamvis adbuc ea quas sunl mundi 
saperenl, tamen simul cum sanctis viris certamen 
gubibant, eosque imilari sludebant. Itaque, cum se 
strenue gessissent, victoriam pepererunt, et ex 
illius tyrannico dominatu captivos abripuerunt: 
alios enim ex idolorum cullu, et abadoralione crea-
lurae polius quam Greatoris, alios a falsi nomiots 
acienlia extractos serraut. Sed ex bac adeo illastri 
excelsaqaeanimi magnitudine eam mercedem as-
aequunlur, ut non solam ab iis qui in mondo sunt, 
honoribus afiiciantur : c Egressus est enim, ι inquil , 
f rex Sodomorum in occuraum Abrabara M ; » sed 
etiam benedictionem consequanlur i l l am quae per 
Cbristum datur, qui nos vivificante gralia ^nqnam 
pane ac xino laHiflcat. Ilaquc de se ipsis verissime 
dicunt: c Benedicti nos a Domino, qui fecit coelum 
et terram ··.» Est autem Cbrisli sacerdolii figora 
Melchisedech ; nec pluribas, ut opinor, ad eam 
rera demonstrandam opus er i t ; cum in bac parte 
sacne Litterae simt satis. Cum vero Sodomorum rex 
beato Abrahae tanquam victori dixisset: Da mibi 
viros, equos aulem tibi ipsi accipe; nihil se acce-
ptorum illico dejoravil, nisi forle cibos eorum qui 
una laborem suscepisscnt, et partem foederatorum 
Escbol, Aanam, et Mambre. Quamvis enim pro ho-
minum qui perierint salute sanai vir i bellum ge-
rant, ac etrenue cerlent, 140 omnemque laborem 
subeant; a mundo tamen nibil accipiunt, neque 
terrenas opes colligunt: in qao e v i U n t maxime i l -
lam, qoas exsistere inde solet, exprobralionem : cNe 
dicas,i inquit,c Quod ego ditavi Abrabam; · tantum 
ciboe accipient qui ab iis quos juverint suppedi-
tantur.i Dignus eslenim operarias mercede sua , l

f > 
e l iis qui Evangelium aiinantiani, ex Evangelio v i* 
•ere pnecepit Gbrislne · · . Foederati lamen parles 
aecipitwt, propierea qaod, utopiaor, in iis quoqoe 

*· Gcn. xiv, 17. ·· Psal. cxm, 24. 4 , 1 Luc. x, 7. 

ούχ δντας Εβραίους, έχώρει βαδίως κατά των λελυ-
πηκότων, χα\ κάτεχε ι ρούτο μεν ευκόλως, Απήλλαττέ 
δέ της αΙχμαλωσίας, αυτόν τε τον άΑΏοχ/παεδα 
Λώτ, χα\ τούς ύπδ χείρα πεσόντος τών χεχρατηχό-
των. Είτα λοιπδν, ώς νενικηκότι τήν αύτφ πρέπου-
σαν τιμήν άποσώζοντες, ύπήντων είχότως, β τ ι 
βασιλεύς Σοδόμων, χαλ Μελχισεδέχ ό Ιερεύς τού 
θεού τοΰ υψίστου, χαΟά γέγραπται. "Τπήντα δέ 
ού ψιλώς, έπεχομίζετο δέ τής Ιερωσύνης τα σύμβολα, 
τής τδ τηνιχάδε νενομισμένης, Αρτους τε χαλ οΤνον, 
χα\ χατηυλόγει τδν "Αβραάμ, χαί γέρας έδΐδου 
φωνάς Ιεράς. Ήνδρίσατο τοιγαρούν χαλ νενίχηχεν 
Αβραάμ* τοιούτοι γάρ άεί πώς είσιν οί χατά Χρι­
στδν ανδρείοι, χα\ θεοφιλεστάτην είς νούν Ιχοντε; 
τήν εύτολμίαν. Προσδήσω δέ, ώσπερ είς παράδειγκε 
χαλ πίστιν τού λόγου * τούς αγίους αποστόλους, οί, 
πάντα εύχόλως Otαρπάζοντος τού Σατανά, χαλ μήν 
τών άνθεστηχότων τοΤς τής αληθείας δόγμασι, τάς 
τών απλούστερων χαταληΐζομένων ψυχάς« άντεφέρον-
το νεανιχώς, συνεξοπλίζοντες έαυτόις τους οίχογτνεΓς, 
τουτέστι, τούς τοΤς Ιεροί ς έντεθ ραμμένους Γράμμασι, 
χαί τινας τών συνωμοτών, ούχ δντας Εβραίους, 
φημ\ δέ δή πάλιν, τους φρονούντας μέν έτι τ ά έν 
χόσμω, συναθλούντας δέ τοίς άγίοις, χα\ ζηλούντας 
αυτούς, άνδριζόμενοι δέ ούτω νενιχήχασι, χαλ της 
έχείνου πλεονεξίας έξήρπαζον τούς έαλωχότας· Τούς 
μέν γάρ έχ τής είδωλολατρείας ( I ) , χαί τού προσ-
χυνείν τή χτίσει παρά τδν χτίσαντα, τους δέ , τής 
ψευδωνύμου γνώσεως έξέλχοντες, άνασώζουσιν4 

άλλά της ούτω λαμπράς χαί μεγαλοφυούς εύψυχίας, 
άποχερδαίνουσιν άμοτβήν, τάς τε παρά τών έν χόσμω 
τιμάς · ε Εξήλθε γάρ, φησλ, βασιλεύς Σοδόμων είς 
συνάντησιν τψ Αβραάμ, χαλ Μελχισεδέχ, ό Ιερεύς 
τού θεού τού υψίστου, ι εύλογίαν τήν δ:ά Χριστού, χ% 
ζωοποιώ χάριτι χατευφραίνοντος άρτιο τε χαλ οίνψ. 
Τοιγάρτοι χαλ άληθεύοντες έφ' έαυτοίς, εύ μαλ ί 
φασίν* ι Ευλογημένοι ύμείς τψ Κυρίψ τψ ποιήσαντι 
τδν ούρανδν χαί τήν γήν. ι Τύπος δ* άν είη τή£ 
χατά Χριστδν Ιερωσύνης δ Μελχισεδέχ, χαλ ού πολ­
λών, οίμαι, τδ χρήμα πρδς άπόδειξιν δεήσεται λόγων, 
έξαρχούντος είς τούτο Γράμματος Ιερού, •άσχοντος 
δέ τού Σοδόμων βασιλέως πρδς τδν θεσπέσιον Αβραάμ, 
ώς νενιχηχότα* Δός μοι τούς άνδρας, τούς δέ ίππον^ 
λάβε σεαυτψ, μηδέν τδ σύμπαν λαβείν άπώμνυτο 

* παραχρήμα, πλήν εί άρα τάς τρό*φάς τών συγχεχμη-
χότων, χαλ τοίς συνωμόταις μερίδα Έσχώλ, Αύνάν, 
χαλ Μαμβρή. Πολεμούντες γάρ χαλ ύπεραθλούντές 
γεννιχώς υπέρ τής τών άπολωλότων ελευθερίας οί 
Αγιοι, χαλ πάντα πόνον είσβαίνοντες, ουδέν άπδ 
κόσμου λαμβάνουσίν , ούτε μήν τδν έπίγειον συλλέ-
γουσι πλούτον, παραιτούμενοι σφόδρα τδν εντεύθεν 
όνειδισμόν* ι Ίνα μή είπης,ι φησλν, ι δτι Έ γ ώ έπλού-
τισα τδν Αβραάμ* ι πλήν δτι μόνος δέχονται τρο-
φάς, τάς έχ τών ωφελουμένων. « "Αξιος γάρ ό εργά­
της τού μισθού αυτού* » κα\ τοί; τδ Εύαγγέλιον 
χαταγγέλλουσιν έχ τού Ευαγγελίου ζήν έχέλευεν δ 

1 1 1 Cor. ιχ, 14. 

(I) God. Valic , εώλου λατρείας. 



5*7 DE ADORATIONE 1N SPIRl' 

Χρίστος. 01 γε μήν συνωμόται δέχονται μερίδας, 
εύλογουντος οίμαί που Θεού, κα\ έν τοίς κατά τόν-
δε τδν βίον πρΑγμασι τους τών αγίων συζηλωτάς* 
πλεονάζει γάρ αύτοίς έκ δικαίας οδού συμμέτρως τά 
©ντα* τοίς γάρ ούπω παντελώς τών επιγείων άπο-
φοττήσασι, μεμερισμένοις δέ ώσπερ Θεφ τε καϊ 

' χ ό σ μ φ , καλ τάς έπλ γης ευλογίας διανέμει Θεός. 
Ούτως ηύλόγει τδν Ιακώβ, είς πλήθος άγων τά 
θρέμματα. 

ΠΑΑΑ. Εδ λέγεις. 
Κ Υ Ρ . Εύδοκιμούσι δέ ούτως, κα\ λελαμπρυσμέ-

νοις, ώς ήδη γνησίοις, τδ μήτε χρήναι καταναρκάν 
φησιν ό σώζε ι ν είδώς, κα\ μήν δτι κα\ άμφιλαφή 
κομιούνται μισθδν, χρησίμως κατεπαγγέλλεται · 
δμού τδ άναλκί τε κα\ άποτολμότατον πάθος ώς 
Απωτάτω τιθεΧς τής τών φοβούμενων αύτδν αγέλης, 
καλ έλπίδι τών έπηγγελμένων καταθήγων είς προ­
θυμίας, καλ καθιστάς έ^^ωμενεστέρους. Τοιγάρτοι 
χαλ δ θεσπέσιος Παύλος, ούτω διατιθε\ς, ποτέ μ έ ; 
Ιφασχε* c Πάντα Ισχύω έν τφ δυναμούντί με Χρι­
στφ* · ποτέ δέ αύ* c Τδν δρόμον τετέλεκα, τήν π ί ­
στιν τετήρηκα· λοιπδν άπόκειταί μοι ό τής δικαιο­
σύνης στέφανος, ι 'Ασχάλλει δέ λίαν δ θεσπέσιος 
Αβραάμ , καλ υίδν έχων οίκογενή, δυσθυμίας ούκ 
άμοιρεί. Τί γάρ μοι δώσεις, φησ\ν, εί άτεκνος 
Απολύομαι; καλ άπαιδίας έν ίσφ ποιείται τδ νόθον 
έχειν καρπόν. Είτα Θεδς επαγγέλλεται τδν έξ ελευ­
θέρας υ ίδν , τουτέστι τδν Ισαάκ , κα\ έσεσθαί φησιν 
αύτδν tv έκείνφ πατέρα πολλών εθνών, έξειν δέ τδ 
σπέρμα καθώς τά άστρα τού ουρανού* έλύπει γάρ 
λίαν τούς αγίους αποστόλους, τδ ώσπερ άπό τίνος 
δούλης, τής κατά νόμον λατρείας, νόθον έχειν καρ-
πον. Έζήτουν δέ μάλλον τδν έκ τής ελευθερίας, τουτ­
έστι, τδν έκ τής Καινής Διαθήκης· Ούτος δέ ήν δ 
Χρίστος", ού καλ είς τύπον ό Ισαάκ κατ* έπαγγελίαν 
νοείται» καλ διά πίστεως. Καλ γούν δ μακάριος Παύ­
λος, παρλ τών έν έαυτφ νόμου φησ\ν αύχημάτων, 
c *Ατινα ήν μοι κέρδη, ταύτα ήγημαι διά τδν Χρι­
στδν ζ-ημίαν* αλλά μέν ουν γε κα\ ηγούμαι πάντα 
ζημ ίαν είναι διά τδ ύπερέχον τής γνώσεως Ιησού 
Χριστού τού Κυρίου ημών, δι' δν τά πάντα έζημιώ-
θ η ν , χ α ΐ ηγούμαι σκύβαλα είναι, ίνα Χριστδν κερ-
δήσω, χαλ ευρεθώ έν αύτφ, μή έχωνέμήν διχαιοσύνην, 
τήν δ ια νόμου, άλλά τήν διά πίστεως Ιησού Χρι-
ατού. » Έ ν Χριστφ γάρ γεγόνασι πατέρες πολλών 
εθνών χαλ αναρίθμητου σπέρματος, χαθάπερ αμε­
λεί χ α ί Αβραάμ έν Ισαάκ. 'Αναθήσομεν δέ τδν 
έπλ τφδε λόγον, ούχλ δή μόνοις τοίς πάλαι τε καϊ 
αγίοις άποστόλοις, άλλά καλ τοίς μετ' εκείνους τδ 
ίερούσθαι λαχούσι, χαλ Εκκλησιών ήγουμένοις, ή κα\ 
παντ ί τε λοιπδν όσίφ κα\ άγαθφ. 

J ΕΤ VERITATE. LIB. IV. 3*3 
rebus qufle ad praesentem vilam pertinent, sanclo-
rum virorom semulatores alque imitatores bene-
dicit Deus: abundant enim illis bona, pro suae con-
ditioais modo justa ratione viaque parla; namque 
iis qui nondum perfecte a terrenis rebus abscesse-
runt, et Deo ac mundo divisi quodammodo sum, 
eiiam terrenas benedictiones tribuil Deas. Sic be» 
nedixit Jacob cum ejus pecora multiplicavit ·*. 

PALL. Recle ais. 
CYR. Jam vero, tanta laode, tantoqne splendore 

comparato, tanquam germanis jam suis cultoribus 
baud torpescendum esse inquit ille salutis auctor; 
fore etiam ut non levem recipiant mercedem, oppor-
tane pollicetur : in quo simul imbellis ignaviqae 
animi affecium a grege timentium se quam longts-
sime repellit, et spe rerum quas pollicetur, ad ani-
ini alacritatem exacuit, el fortiores efficit: idcoque 
eiiam beatas Paulus, quia sic affectus erat, non-
minquam a i t : ε Omnia possum in eo qoi me con-
forlat, Cbr i s to ·* : » aliquando rursus : c Garsum 
consummavi, fldem servavi; in reliquo reposila est 
mibi corona jusliliaB M . ».i£gre fertaatem maxime 
Abrabam qaod Oliam haberet vernaculum, ei aui-
mo angitur: Qoid enim, inqnit, mihi dabi», si sine 
Hberis diroittor "*? nothamque habere fruclum, 
perinde aesliraai atqoe orbitalem. Dcinde Deus ex 
Hbera fore i l l i filiam, id est Isaac, pollicetor, m 
eoque patrem se fore moltarum gentium, habiln-
rumque semen sicut astra coeli: moleste namque 
ierebaateaaai aposloii quod velut ex ancilla qua-
dam, ex cultu nempe legali, nolhum habercnt fra-
ctum; atque ex libera potius, id est, ex Novo Te~ 
slameato, filium expelebant: is autem eral Chri-
stus, in cujus quoque figura Isaac per repromissio-
nem atque per Odem natus intelligitor. Ilaqoe bea-
tus PauJus de legis ornamenlis, qoae sibi inerant, 
att: c Quae mihi erant lucra, haec arbitralus snm 
propler Gbrislum delrimentum : verom etiam exi-
stimo omnia detriraentura esse propter 141 e m * ~ 
nentem scientiam Jesu Gbristi Domini noslri, pro-
pler quem omnium jacturam feci, et arbitror ster-
cora esse, u l Ghristum lucrifaciam, et inveniar in 
ipso non babens meam justitiam, qaae per legem 
est, sed quae ex fide est Jesu Cbrisli s t . > In Chri* 
eto' namque patres maUarom gentium et seminis 
innumerabilis, ut Abraham in Isaacfacti suni. Qaod 
aatem hac de re diclum est a nobis, id DOD aolnm 
priscis illis viris ac saactis aposlolis tribuemas, sod 
ad eos qaoqae qui posl illos&acerdotale soutofliciom 
sort i l i /ei Ecclesiae duces conslitoli, aut etiam ad 
quemvis sanctum probumque virum rcfereinus. 

M Genes. xxx, 51 . # v Philipp. iv, 14. M Π Tim. n/, 8. Genes. xv, δ. "Pbil ipp. m, 7-9. 
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ΠΕΡΙ ΤΗΣ ΕΝ ΠΝΕΥΜΑΤΙ 
ΚΑΙ ΑΛΗΘΕΙΑ 

ΠΡΟΣΚΤΝΗΣΕΩΣ ΚΑΙ ΛΑΤΡΕΙΑΣ 
ΑΟΓΟΣ ΠΕΜΠΤΟΣ 

DE ADORATIONE ΕΤ CULTU ΙΝ SPIRITU 
ΕΤ VERITATE 

L I B E R Q U I N T U S . 

1 4 2 * · * fortitudim quct in Christo ett. 
Sancti vi r i igitur, tamelsi pro aliorum ho-

minum vila certant, id sibi propoeitom habenf, 
Palladi, utad nullam rem, quae quidem in hoc mun-
do sit, ammum adjicere veliat: ita enim sapientes 
ac potentes, et optimse spei pleni, et superna beni -
guitate muDi t i erunt. Aique, * t tu quidom aeaii, 
res non aliter babere se polest. Nam si mundanis 
distractionibus, ac lemporalibus cupidilatibus ani-
mum excelsiorem habuerint, imbelles plane boates 
offendent, minimoque negotio adverearios supera-
bunt, Deo illorum vires profligante: sin ipsi quoque 
mundanis affeclibus capti erunt, et terrenis cypi-
ditatibu* imroluti, iacile 1 4 3 perseqaenihim ia-
curaonibue patebunt, et nnllo negotio expugna-
buntur, ac manifeete divinoprsesidioapoUati, velut 
paratissima praeda eront bostibus propositi. 

PALL. Sed uadenam haec quse dixisti probari 
possiai, plane scire copio. 

CYR. Ε 6acris Litteris, quae priscis bominibae 
comigerunt uliliter praedicanlibus; nunquid enim 
uon ad noetram admonilionem illa scripla fuisse 
bealue quoque Paulus a i t " ? 

PALL. Fateor: narraliones enim quae ex illis 
Scriplaria proferiinlur, non mediocrem nobis u t i -
litatem afferont. 111« enim umbrae et flgurae verita-
tis erant. 

CYR. Jam igilur dicere aggrediamur. Gum 
Israelila? Jordanem trajecissent, invaserunl urbem 
Jericbo, divinisqoe jassis obsequeotes, ad eam ob-
sidendam inlenli erant, lanquani celerrima illam 
expugnaturi atque capturi. Aderant igilur militcs 

Α Περϊ ανδρείας της έν Χριστφ. 

Σχοπδς οδν άγίοις, xdv el της των Αλλων ύπερ-
αθλοίεν ζωής , ώ Παλλάδα, μηδέν τών έν χάσμω 
προσοιχειούσθαι φιλείν* είεν γάρ άν οδτω σοφοί τ ι 
χα\ δυνατολ, χα\ αγαθής ελπίδος Ιμπλεω, χαλ ε*ύμε-
νείαις ταίς άνωθεν εύ μάλα τετειχισμένο*, χαλ, ώ ς 
ευ ίσθι τοι, μή έτέρως Εχειν τδ χρήμα, ώ τάν. Ά ν ω -
τέραν μέν γάρ τών έν χόσμφ περί σπασμών χαλ 
πρόσκαιρων επιθυμιών τήν διάνοιαν έχοντες, ε ύ χ α τ -
αγωνίστοις χομιδή περιτεύξονται τοίς έγθρο ϊς , 
περιέσονταί τε χα\ μάλα βα&ίως τών άνθεστηχοτοονν 

προκατασείοντος τοΰ θεοΰ τήν εκείνων δυναμιν · 
έναλόντες δέ χαλ αύτολ πάθε σι χοσμιχοίς, χαλ γβοαδα-
στέραις έπιθυμίαις ένειλημμένοι, εύκατάτροχοι μάν 
ώσπερ χα\ εύαλωτότατοι λίαν παραχείσονται τ ο τ * 

Β τοίς διώχειν αύτους ήρημένοις, γυμνο\ δέ τής άνωθεν 
ασφαλείας έκδε δειγμένοι, θήρα τις ώσπερ ετοιμό­
τατη παραχείσονται τοίς έχθροίς. 

ΠΑΛΑ. Κα\ τίς άν γένοιτο τών είρημένων ή π ί -
στις, έθέλοιμ' άνεΐδέναι σαφώς. 

ΚΤΡ. Τδ Τράμμα τδ ίερδν, τά τοίς άρχαιοις σ υ μ -
δεβηκότα χρησίμως παραφωνούν. Τ Η γ ά ρ , ούχλ 
πρδς νουθεσίαν ημών έχείνα γεγράφθαι χα\ δ θεσπέ­
σιος έφη Παύλος; 

ΠΑΑΑ· Φημί· έμποιήσει γάρ ού μετρίαν τ\μΝ 
τήν δνησιν τά έξ αυτών δηλούμενα. Τύποι γάρ ήσαν 
τής αληθείας αί σχιαί. 

ΚΤΡ. Ούχούν ήδη λέγωμεν. Διαπεραιωσάμενοι 
γάρ τδν Ίορδάνην οί έξ Ισραήλ, προσέβαλον τ*5 
Ιεριχώ · χα\ δή χα\ θείοις επόμενοι νεύμασιν έ χ π ν 
λιορχείν έσπούδαζον, ώς αύτίχα δή μάλα περιεσό-
μενοι, χαλ αίρήσοντες, χα\ τδν πολέμου νόμον έξηρ-
τημένοι παρήσαν οί μαχιμώτατοι. Γέγραπται γαρ·. 

•MCor χ, I I . 



3ΚΙ DE ADORATIONE LN SPIRITU ET VERITATE. LIB. Y. 561 

Ατι c Και είσήλθεν Ιησούς ό τοΰ Ναυή πρδς τους Α ad pugnandum aptissimi, juxla bellorum lege» i n -
Ιερε ίς , χα\ είπεν αύτοίς λέγων* Παραγγείλατε τψ 
λαφ περιβλθείν και κυκλώσαι τήν πόλιν, καλ οί μά­
χιμοι παραπορευέσθωσαν ένωπλισμένοι έναντι Κυ­
ρίου, ι Προστάττοντος γάρ τού Χριστού διά τής τών 
ηγουμένων φωνής, καταστρατευόμεθα τών έχθρων, 
ού πρδς αίμα καλ σάρκα τήν μάχην αίρούμενοι, 
π ρ δ ς αρχάς δέ μάλλον καλ εξουσίας, κα\ τδν έν τοίς 
μέλεσι της σαρκδς τυραννήσαντα νόμον. Έσόμεθα 
δα τότε και έν δψει θεού , παντευχία μέν ώσπερ 
ένηρμοσμένοι τή θεία τε καλ νοητή. (Τά γάρ όπλα 
ημών ού. σαρκικά, κατά τήν τού Παύλου φωνήν), 
τοίςδέ της δικαιοσύνης αύχήμασιν έκπρεπείς. Έφορά 
Αή ούν τούς μαχιμωτάτους δ πάντων Δεσπότης θεδς, 
τΑ λαμπρά τής δικαιοσύνης σκεύη περικειμένους, 

strucli. Scriptum est enim : c Ingressus est Jesus 
Nave ad sacerdotes, et loculus est ad eos, dicens: 
Prxcipile populo utcircumcat, et circomdet civi-
talem, ct v i r i pugnalores perlranseanl armali anlo 
Dominum e \ > Ghrtsto namque per principuin vo-
cem jubente, adversus bostes conlendiinus, bellum-
que non adversus carnem etsanguinem suscipimas, 
sed adversus principes et poteslales, et adversns 
eam legem, quae in membris camis dominatur.M* Er i -
mus etiam tanc in conspeclu Domini, tum armalura 
qoadam instructi divina atque spiri tuali: arroa 
namque nostra non carnalia sunt, ut Paulas ait; 
1 9 tam vero justtliae gloria inslgnes. Aspfcil itaque 
viros ad pugnandam paratissimos Deus ille univer-

τουτ* Εστι, τδ ώς ενώπιον Χριστού παραπορεύεσθαι Β sarum rerura Dominus, splendentibus justitiae ar-
τούς μάχιμους ένωπλισμένους. Τίμιον δέ σφόδρα 
καλ πολύευκτον αληθώς, τδ έν έπισκέψει γενέσθαι 
θεοΰ , είπερ έστ\ν ούκ Απίθανον έννοείν, δτι τοίς 
λελυπηκόσι, κόλασιν ώσπερ τινά τήν άποστροφήν 
έπιτίθησι θεδς, λέγων ι "Όταν τάς χείρας έκτείνητε 
προς με, αποστρέψω τούς οφθαλμούς μου άφ' υμών. ι 
Παρατεινούσης δέ τής πολιορκίας κα\ είς ήμέραν 
έβδομη ν , έφη πάλιν Τησούς ό τού Ναυή τοίς υίοίς 
Τσραήλ· ε Κεκράξατε πρδς Κύριον· παραδέδωκε 

γάρ ήμίν Κύριος τήν πόλιν, καλ Εσται ή πόλις ανά­
θεμα, αύτη κα\ πάντα δσα έστ\ν έν αυτή, τψ Κυρίψ 
των δυνάμεων Σαδαώθ* πλήν 'Ραάβ τήν πόρνην περι-
«απεΙσΦι αυτήν, καλ πάντα δσα έστ\ν έν τψ οίκψ 
αυτής. *Αλλ* ύμείς φυλάξασθε άπδ τού αναθέματος, ^ 
μή ποτέ ένθυμηθέντες ύμείς αύτο\ λάδητε άπδ τού 
αναθέματος, καλ ποιήσητε τήν παρεμβολή ν τών 
ufcvv Ισραήλ ανάθεμα, καλ έκτρίψητε ημάς, κα\ 

παν Αργυριον κα\ χρυσίον, καλ χαλκδς κα\ σίδηρος 
άγων Εσται τώ Κυρίψ, είς θησαυρδν Κυρίου είσ-
ενεχθήσεται. > Έφίει μέν γάρ ταίς άλλαις λαφυρ-
α γ ω γ ί α ι ς έντρυφφν τούς άνδριζομένους, είσκομίζε-
αΟαι δε δείν είς θησαυρδν Κυρίου, φησ\, πάν άργυριον 
χαλ χρυσίον, χαλχόν τε καλ σίδηρον · τούτο γάρ ήν τδ 
δπτκλην Ανάθεμα, τουτέστι, τδ άπονεμηθέν έκ πάν-
τωτν (1) καϊ άφορισθέν τψ θεψ. 'Αλλ'ούδενδς άξιώσας 
λόγου τήν έντολήν, ε Έλαβε, φησλν, Ά χ α ρ ό υίδς 
Χο*μμ\,υίούΖαμ6ρη,υΙού Ζαρά έκτης φυλής Ιούδα, άπδ 
τ ο ύ Αναθέματος. Καλ έθυμώθη όργή Κύριος τοίς υίοίς 

iuis indulos, idque est in conspcctu Christi per-
transire pugnalores armatos. Uoneslum vero in p r i -
mis et oplandum sane, in conspcclu Dei cssc; si 
quidem non absurde inlelligilur, Dcum iis qui so 
offenderint, banc veluli poenam imponere, ut se ab 
illls avcrlat, cum dical: c Ubi manus exlenderilis ad 
me, averlara oculos meos a vobis c 0 . > Gum autem 
obsidio usque ad dlein seplimura perducta esset, d i -
xit ilcrum Jesus Nave filiis lsrael: c Vociferamin-
ad Domlnum : tradidit enim nobis Domiuus civita-
lcm; ct erit civitas anaihema, ipsa, et omnia quae 
sunt in 144 e a » Doraino Deo excrcUuum Sabaolh. 
Yerumlameu Raab meretricem servate ipsam, ct 
omnia quae sunt in domo ejus. Sed vos cavete ab 
anatbemale, ae forte vos ipsi cogitantcs accipiatis 
ab anathemale, et faciatis castra iiliorum Isracl 
anathema, et conleratis nos; et omne argentum et 
aurtim, et aes et ferrum sanctum erit Domioo: m 
tbesauros Dei inferetur " . · Permisil enim fortibus 
Tiris ut reliqua preda fruerentur; sed inferri opor-
tere dixit in ihesauros Domini argentum omne, et 
aurum, a?s quoquc ac ferrum: hoc enim erat illud 
quod appellalur anathema, id est, quod cx omnibus 
tribuebalur, ct Deo segregabalur. Caeterum, nulla 
praecepti ratione babila: c Accepit, · inquil, cAchar 
filiusGbarmi, filii Zambri, Glii Zara, ex tribu Juda, 
cx anathemate: etiralus est furoreDominus adver-
sus fllios Israel·· . > Oportel enim, ut pulo, qui con-

Ί α ρ α ή λ . > Χρήναι γάρ οΤμαι τούς ταίς κοσμικαίς ρ tra socculi voluptales et bujus v i tx distractiones 
τ^οοναΐς καλ τοις έν τώδε τώ βίψ περισπασμοίς τδ 
αυσθενές έν Χριστψ παρεξάγοντας φρόνημα, κα\ 
οεΑ τών τής δικαιοσύνης Οπλων εύδοκιμείν ήρημέ­
νους, έν έπισκέψει τε ήδη γεγονότας Χριστού, μηδε­
νός έφίεσθαι τών έν κόσμψ τεθαυμασμένων, μή 
πλούτου ,μή δόξης, μή δυναστείας, ή υπεροχής, μή 
π ώ ν έχ της σοφίας Ελληνικής άνοσίων δογμάτων. 
BUv δ" άν , είς τύπον λαμπρότητος μέν τής εν 
εκξιώμασι χαλ ύπεροχαίς, τδ άργυριον * λαμπρά γάρ 
TJ ύλη· πλούτου δέ , δ χρυσός. Τδ δέ τής γλώττης 
αΟ-ηχες τών έν κόσμψ σοφών, κατασημήν^ιεν δ 

firmum in Gbrtsto aniraum opposuerint, ac laudera 
per arnoa juslitiae adipisci dccreverint, quiqae jam 
in conspeclum Christi venerint, eos nibi) ex iis ex-
petere quae in boc mundo admirabilia videntur, non 
opes, non gloriam, non poientiam, aut praestantem 
gradum, non impia exgentili sapientia dogmata. Et 
illius quidem splendoris qui in digiiiiatum gradi-
buset amplitudine spectatur, figura non incpta fue-
ritargentum; splendiduro est eniro boc metalli gc-
nus; opum vero, aarum. Illum por ro l ingu» 
num, quo mundi sapicntes utuntur, significare po-

*** Jo». v i , 7 ; Ephes. \% u * Rom. νιι, Ϊ 5 . " 11 Gor. x, 4. ' · Isa. i , 15. " Jos. \ i , i 6 seqq. •· Joa. mt% 
( I ) Sic cod. Val i j . Codex Sileti, έκάστω. 
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ler i l aes; vires deaique, atque potenliam, fcrrum, Α χαλκός· ίσχύν δέ xa\ δυνάστευαν, σχληρδςών άγαν 
ό σίδηρος, χα\ τή Ολη πάση μαχόμενος. ΤΠ» ε ί**Ρ 
τις έλοιτο μεταλαχείν, καίτοι τήν αρίστη ν τάξιν 
Εχων παρά Θεφ, χαλ άνα μέτρου μένος Ιν πολεμισταίς, 
χα\ μήν χαί πνευματικαΐς εύψυχίαις γεγονώς έχ-
πρεπής, προσκρούσει Θεφ, χαί κιβδήλοις παρατρο-
παίς καταλυπείν ήρημένος τδν σύνοπλόν τ ε χαί 
άρωγδν, ταϊς εντεύθεν δργαΐς ύποχείσεται. 

quod et durum admodum si i , et cum omnium cor-
porom materia pagnans: quae si quis adipisri vo-
luerit, quamvis illc pnrcipuo eil apud Deum loco, 
et inter bellatores numeretur, spirituali quoquc ani-
mi magnitudine sil insignis, \s procul dubioDcum 
offendit; cumque eum ftirtiva subtraclione offcn-
dere in animum induxerit, qui et in armis comcs 
ac socius erai, el auxiliator, consequenli vindictie 
subjacebit. 

PALL. Recle ais. Assentior enim tibi . Ga?lerum 
illud mibi explices velira, parumper a re gesta et 
bistoria deflectens orationem, cur Deo argentum, et 
aurum, a38 item ac ferrtim sil consecratum, ac noa 
potius ea vel tanquam inutilia fortasse, vel tan- Λ . ... , , , . , „ . . , 
quam ejosmodi quaepolluere posseat, ecaslrisab- B χαταμολύνειν είδότα, τής παρεμβολής έξεπέμπετν 

ΠΑΑΑ. Εύ Εφης. Συναινέσαιμι γάρ άν. Ολήν, 
έκείνό μοι φράσον, βραχύ τού πράγματος χαλ τής 
Ιστορίας άποχομίσας τδν λόγον διατί Κυρίφ τδ 
άργυριον χα\ τδ χρυσίον, κα\ ό χαλκδς καλ σίδηρος. 
κα\ ούχλ δή μάλλον, ή ώς άχρηστα τυχδν , ή ά; 

jecla sint: nam spiritualis coplemplationis facultas 
abominanda fuisse demonstravit. 

145 CYR. Q u , a splendor omnis, Palladi, sa-
picnliaque, ct opes, atqueetiam vires convenienlcr 
ac juste Dco iribuuntur; illius enim est gloria, et 
splendor omnis, et opes, et sapientia, et potentia. 
Gxlerum quisquis ab illo acceperit, et ex illius the-
sauro ditalus divitiis, videlicel intellectuaJibus fiie-
r i t , gloriamque et sapientiam ac polentiam babue-
ri t spiritualem, ille vero conspicuus erit ac felix; 
sin baec eadema mundoacciperemaluerit,exsecraii-
dus erit, et invisas Deo virlulis amatori, ac judicio 
poenaeque obnoxius. Omnino enim divitias conse-

μυσαρά γάρ δέδειχεν αυτά τής πνευματικής θεωρίας 
ή δύναμις. 

ΚΤΡ . "Οτι, ώ Παλλάδιε, λαμπρότης μλν άπασσ, 
σοφία τε καλ πλούτος, κα\ μήν κα\ Ισχύς, πρεπόντως 
τε καϊ όσίως άνακείσεται τφ Θεφ. Αυτού γ ά ρ ή 
δόξα κα\ ή πάσα λαμπρότης, πλούτος τε καλ σοφία, 
κα\ δύναμις. Άλλ* εί μέν τις Ελοιτο παρ* αυτού, χα\ 
Απδ θησαυρού Κυρίου πλουτίζοιτο, πλούτον δηλονότι 
τδν νοητό ν, δόξαν τε χαλ σύνεσιν, χαλ Ισχύ ν έχει 
πνευματιχήν, περίοπτος Εσται καλζηλωτός. Ε ί δ ε δή 
βούλοιτο ταυτ\ παρά τού κόσμου λαβείν, βδελυρός 
Εσται κα\ άπηχθημένος παρά γε τ φ φιλαρέτω θ ε φ , 
κα\ ύπδ κρίσιν Εσται κα\ δίκην. ΊΕψεται γάρ πάντως 

qtiitur voluptas; Rplendori autem atque amplitudini Q τφ μλν πλούτφ τδ φιλήδονον, λαμπρότητι δέ χαι 
vicina est contiouo superbia: poienlix vero adfun- ύπεροχαΐς γείτων βύθύς ή υπεροψία * δυναστεέαις γα 
cla iniquilas; saptentiae mundanse denique perver- μήν παραπέπηγεν ή πλεονεξία * σοφία δε τ$ έν κό-
siias dogmatum , quamvis eorum qui illa scri- σμφ, τδ έν δόγμασιν άχαλλές, κάν εί τδ εύηχες £χο* 
pserunt lingua suaviter eonei. Hujiwmodi quiddam τών εκείνα'γεγραφότων ή γλώττα. Τοιούτον τι καλ ό 
Paolus ai t : « Si quis est in vobis sapiens, slultus Παύλος φησιν * c Εί τίς έστιν έν ύμίν σοφδς% μωρός 
fiat, u l sit sapiens: sapicntia enim hujus mondi γενέσθω, ίνα γένηται σοφός * ή γάρ σοφία τού χδαμου> 
Btultilia est apud Deum ·· . ι Acbar igilur, cura τούτου, μωρία παρά Θεφ έστιν. ι "Α χα ρ δή οδν, ούχ 
baec non e Cbristi thesaoro,sed velut e mundo, ex έχ θησαυρού Χριστού λαβών, άλλ" ώσπερ άπδ χόσμου 
ipsa urbeJericbo accepissct, offendit Deum. Sed τής Ίεριχούς, προσκρούει Θεψ. Τά δέ εντεύθεν βλάβη 
qtue inde ex ira Dei consecuta sunt, non ad eum κα\ τά έκ θείας οργής συμβαίνοντα, ούκ έπλ μόνον 
eolum perlinuertmt, qui eo crimine damoatus έχώρει τδν έπλ τοίσδε κατεγνωσμένον, αλλ' δλην 
erat, sed totam synagogam afflixerunl : ille enim έχάκου τήν συναγωγήν * αμέτοχος γάρ γεγονώς έπε-
quondain invictus populus Israel, expers praesidii κουρίας τής άνωθεν, αδρανής τε χαλ άναλχις ήν δ 
snperni faClus, inGrmus et imbcllia fuit. πάλαι δυσαλωτότατος Ισραήλ. 

PALL. Quomodo aut undenam edoccri possu- D ΠΑΛΛ. Ka\ πώς ή πόθεν Αναμάθοιμεν, ώς έστιν 
miis vcrum esse quod est a le hac de re dictnm? αληθής ό έπίτψδε λόγος; 

CYR. Εχ iis qiue conscquentcr scripta sunt. 
Post illa enim quae circa urbem Jericho, et advcr-
sus eara, sunl praclare ac fortitcr gesla, ex unt-
vorso lsraclis populo lcctos vit-os misit Jesus ab 
Jcricho in oppidnro Gai, diccns: «Asccndentes 
considerate Gai. Et ascenderunt vir i i l l i , el consi-
doravcrunt Gai, et revcrsi suntad Jesum, el dixe-
runt e i : Nc ascendat ad eam omnis populus, sod 
drciier dno aut tria millia virorum ascendant, et 
obsideanl urbeni: nft dncas co univcrsum popu-
lum; paucinamqucsunt. El asconderuiit co vir i cir-

*' I Cor. ιιι, 19. 

ΚΤΡ. Άπό γε τών εφεξής γεγραμμένων. ΜετΑ 
γάρ τά χατά τήν Ιεριχώ χα\ τά έπ ' αυτή λαμπρώς 
κα\ νεανιχώς είργασμένα παρά παντδς Ισραήλ, 
άπέστει)χν Ιησούς άνδρας άπδ Ιεριχώ είς Γαΐ, λέ­
γων · · 'Αναβάντες χατασκέψασθε τήν Γάί.Κα\άνέ6ησαν 
οί άνδρες καϊ κατεσχέψαντο τήν Tat, χαλ αν-
έστρεψαν πρδς Ίησούν, κα\ είπαν πρδς αυτόν* Μή 
άναβαινέτω πάς δ λαδς, άλλ' ώσε\ δισχίλιοι ή τρισχί· 
λιοι άνδρες άναβαινέτωσαν, κα\ έκπολιορκησάτωσαν 
τήν πόλιν. Μή άναγάγης εκεί τδν λαδν άπαντα* 
ολίγοι γάρ είσι. Κα\ ανέβηκαν έχει ώσε\ τρισχίλνο· 
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Ανδρες, χαι έφυγον Απδ προσώπου ανδρών Γαί, χα\ Α citcr tria miilia, etfugerunia facie virorumGai, «t 
Απέκτειναν Απ* αυτών Ανδρες Γάΐ ε Ες τριακονταέξ 
Ανδρας, χα\ κατεδίωξαν αυτούς Απδ της πύλης, χα\ 
αυνέτριψαν αυτούς Απδ τού καταφερούς * καλ έπτοήθη 
Τ] καρδία τού λαού, κα\ έγένετο ώσπερ ύδωρ. ι Οί 
τεάλεις έλόντες, καϊ χώρας καταδηώσαντες, κα\ τά 
ωμότατα τών εθνών άμογητί νικήσαντες, ακαταμά­
χητο ις περιτυγχάνουσι τοίς άπδ τής Γάί, κα\ μόλις 
Ασώζοντο, και άπεχώρουν ούκ άζήμιοι, μηδέ δλην έν 
Αρχαίς τήν τών μαχίμων πληθύν έν δπλοις εΐναι θε-
λήσαντες,-εύκαταγώνιστον δέ κομιδή καλ ολίγοις 
Ισεσθαι τήν πόλιν δια^ήδην δμολογήσαντες. Μή 
αναβαινέτω γάρ, έφασκον, πάς δ λαδς, άλλ' ώσεί 
δισχίλιοι άνδρες. Πρδς δέ τδ άδόκητον πάθος, κα\ τήν 
της ελπίδος έπέκεινα συμφορά ν, βαρυθυμήσαντος λίαν 

interiecerunt ex ipsis v i r i Gai viros circiler triginta 
sex; el persecuti sunt eos a porta, et contriverunt 
illos a declivi loco: et pavefactum est cor populi, 
etfactum est velul aqua *\ ι Quiurbes ceperaiit,ac 
regiones populati 146 fuerani,elsaevissimas gentes 
nullo negotio vicerant , io homines Gai tanquani in-
victos incidunt, vixque salutem tuentur, nec sine 
jactura discedunt, qui prius ne universum qnidem 
pugnatorum numerumin armisesse voluerant, qui-
que facillime vel a paucis expugnari posse urbem 
aperle professi fuerant. Ne simul ascendat, i n -
quiunt, universos populus, sed circiler duo miilia 
virorum. Hnnc inopuDatum casum insperataiuque 
calamitatera, cum gravissime ferret Jesus, ei ve-

τού Ιησού, καλ περι^ηγνύντος μέν τήν έσθήτα, τψ β stem discinderet, et ante Deum procideret, ac quid 
δλ βεψ προσπίπτοντος, καλ τί ποτέ έ*τι τδ χρήμα 
χατατεθηπότος, Ιφη Θεός· c Άνάστηθι · ίνα τί συ 
ούτω συμπέπτωχας έπ\ πρόσωπον σου; Ήμάρτηκεν 
ό λαδς χαί παρέβη τήν διαθήκην μου, ήν διεθέμην πρδς 
αυτούς, χαί χλέψαντες άπδ τού αναθέματος ένέβαλον 
είς τά σκεύη αυτών. Ού μή δύνωνται οί υιο\ Ισραήλ 
ύποστήναι κατά πρόσωπον τών έχθρων α υ τ ώ ν αυ­
χένα έπιστρέψουσιν έναντι τών έχθρων αυτών, δτι 
εγενήθησαν ανάθεμα, ού προσθήσω έτι είναι μεθ' 
υμών, έάν μή έξάρητε τδ ανάθεμα έξ ύμων αυτών, ι 
Παραδειχθέντα δή τδν "Αχαρ ήρετο μέν Ιησούς, λέ­
γων * < Δδς δόξαν σήμερον Κυρίψ τψ Θεψ Ισραήλ, 
χαλ δδς τήν έξομολόγησιν χα\ άνάγγειλόν μοι τί 
έπολησας, χαλ μή κρύψης άπ ' έμού. *Απεκρίθη δέ 

tandem ea res esset admiraretur, dixit Deus; 
c Surge ; cur lu sic concidisii in faciem tuam ? Peo 
cavit populus, et transgressus est pactum meum, 
quod cum illis pepigi, t t furati ex anathemate m i -
aeruntin vasa sua. Non potemnt filii Israel subsi-
stere ante faciem bostium suorum; cervicem ao 
tergum vertent in conspeclu bostium suorum, quia 
facti sunt anathema: noa adjiciam ullra, u l sim vo-
biscum, nisi abstuleritis aaalberaa a vobis ipsis" .» 
Igitur, cum indicatus esset Acbar, interrogavit 
euin Jesus, dicens: c Da gloriam hodie DominoDco 
Israel, et da confessioneni, et nuntia mibi quid 
fecisti, et ne abscondas a me. Respondit aulem 
Acbar Jesti, ct d i x i l : Vere peccavi oorara Domino 

'Αχαρ τψ Ιησού, καλ ε ί π ε ν 'Δληθώς ήμαρτονέναν- C ι^^\; s j c e t s i c feekYidi interspolia psilen variam^ 
τίον Κυρίου Θεού Ισραήλ, ούτως κα\ ούτως έποίησα. 
£8σν έν τή προνομή ψιλήν ποικίλην κα\ διακόσια δί­
δραχμα Αργυρίου, και γλώσσαν μίαν χρυσήν πεντή­
κοντα διδράχμων, καλ ενθυμηθείς αυτών έλαβον, καλ 
Ιδού κέκρυπται ταύτα έν τή γ ή , έν τή σκηνή μου, 
χαλτδ άργυριον κέκρυπται ύποκάτω αυτών, t Χυνίης 
δτι χαλ αύτδς δ χεχλοφώς έωρακέναι φησ\ν έν τή 
προνομή ψιλήν ποικίλην, κα\ διακόσια δίδραχμα 
Αργυρίου, κα\ γλώσσαν χρυσή ν πεντήκοντα διδρά­
χ μ ω ν , ένθυμηθήναί τε αυτών, τουτέστιν, είς άθεσμον 
αυτών έπιθυμίαν έλθείν. Τήν μέν ούν ψιλήν, στρατιω-
τ ικήν οίονται στολήν, χλαμύδα τε είναί φασι ποικίλω; 
Αξυφασμένην* στρατιωτικδν δέ τδ έσθημα, καϊ πλεον­
εξίας σύμβολον. Παραπέφυκε γάρ άεί πως τω στρα-

ct duccntossidosargeou,et linguam uuam auream 
quinquaginla sicloram, et cogtians de ipsis accepi; 
et ecce absconsa sunt baec in terra in tabernaculo 
meo, et argentum abaconsum esl stib illis · · . » I n -
lelligis enm, qui furtum fccerat, dicere vidisse se 
interspolia psilen variam, et ducentos siclos ar-
genti, et linguam auream quinquagiota didrachmo-
rum, el cogilasse de ipsig, id est, ad conim nefa-
riam cupiditatem venisse. Psilen igiiur quidam m i -
Utarem esse stolam putant, et chlamydem esse d i -
euntvarie contexlam: estaulem ea vestis militaris, 
et iniquitatis symbolum. Insitum est namque mi l i -
lari hominum generi ut libentissime sibi plusquani 
qpquitas palitur, viadicet. Porro splcndoris mon-

τευσίμψ γένει τδ ώς ήδιστα πλεονεκτείν. Τύπος δέ ^ dani figura esl argenlum; liogua vero euaviloquen-
αύ λαμπρότητος κοσμικής, τδ άργυριον * και σοφίας 
τής Ελληνικής τής ήδυεπούς, ή γλώσσα. Τοιαύτη 
τ ί ς έστι χαλ ή τών παρ* Έλλησι σοφών γλωσσά τε 
χαλ παίδευσις, οίονε\ χρυσή τε χαλέντιμωτάτη, διά γε 
τΑ έν λέξει περιφανές. Έχχεχαλυμμένης δέ ήδη 
τής αμαρτίας, ποιναίς ύπετίθει τδν "Αχαρ δ Ιησούς, 
ούχ έαυτδν ήδικηκότα μόνον, αλλ* είς δλην τήν συν-
αγωγήν τήν έχ τής Ιδίας άκρατους επιθυμίας Ικτεί-
ναντα βλάβην. Κα\ τάχα που τούτο έστι τδ άριστα τε 
χαλ σαφώς διΑ της τού Παύλου φωνής πρ>ς ημάς 
είρημένον · « Έξάρατε τδν πονηρδν Ιξ υμών αυτών · 

lis genlilium sapientis signum. Ejusmodi eat apud 
genlilium eapientes lingua et erudilio, lanquam au-
rca, et inprimis preliosa, quod ad dictionis clari-
tatem pertinet. 147 Peccato aotem jam dclecto, 
poenae addixit ipsom Acbar Jesus, quod non in se 
ipsum modo, qui scelerie auctor erat, scd in uni- \ 
vcrsam Synagogam perniciero, e soa impotcnti cu- · 
piditate profectam, aUulissct. Et hoc illud est for- ( 

tasse quod optime ac sapientissime est nobisPanli; 
voce dictum: c Aufcrte raalum a vobis ipsie: mo-
dicum fcrmcntum totam massam corrumpit » 

"lt>&. n i . 2-5. w i b i d . 10 seqq. " ibid. 10 scqq. · 7 I Cor. v, 0. 
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Nonnc igitu. est tibi aperte deruonslratum pr i - Α μικρά ζύμη βλον τδ φύραμα ζυμοΐ. ι *ΑρΑ σοι δ£-
mum quidem ιιι Abraham, sanctis viris nihil ob-
esse illam ex fortitodinc gloriam, ac facile ex ea 
5equi, ut expagnare hosles possint, si nihil munda-
nom qnaerere voluerint; deinde i i i Acbar rem in 
contrariuni processisse, cum is e recta via decli-
nasset, et ad ea quae in mundo sont propensas 
foisset? 

PALL. Maxime vero ; evidcns namqae fuit ora-
tio. 

CYR. Oporlerc autem sanctos viros ubiquesimpU-
ces moribus viaeri, aon in sententia parom sibi 
eonstare; id >ero planum fiet, cx eo qaod lex aperte 
d i c i t : ι Non eruiit vasa v i r i super muliere, uequa 
rnrsus vir induetur stola muliebri , quoniam abo-

δεικται σαφώς, Ιν μέν τψ πρώτψ τφ Αβραάμ, ώς 
Απήμαντα μέν τοΤς άγίοις διαμένει τά είς άλχήν α ύ -
χήματα* έψηται δε ^αδίως τδ δεδυνήσθαι χαταθλεΖν 
τών έχθρων, εί μηδέν έλοιντο τών άπδ κόσμου ζητείν * 
έν δέ γε τψ Ά χ α ρ , είς τδ τούτοις εναντίον έχκεχωρη-
κότα τά πράγματα, άποκλίναντι τής ευθείας, χαί 
νενευκότι πρδς τά έν κόσ|έψ; 

ΠΑΛΑ. Πάνυ μέν ούν · σαφής γάρ ό λόγος. 

Κ Τ Ρ . "Οτι δέ χρή τούς αγίους πανταχή μονοτρδ· 
πους όράσθαι, καϊ ούχ έτερογνώμονας, σαφές αν γέ ­
νοιτο, τού νόμου λέγοντος έναργώς · c Ούκ έσται σκεύη 
άνδρδς έπ\ γυναικί, ουδέ μή ένδύσηται άνήρ στολήν 
γυναικείαν, δτι βδέλυγμα έστιν ενώπιον Κυρίου πάς 

aoinatio est in conspeclu Domini quisquis hoc fe- Β ό ποιών ταύτα, ι Εδίλυγμα γάρ έν Γσφ παρά θ ε φ καλ 
eerit Μ : * nara aeque abominator Deus ac turpissi-
raum speetaculum putal tum fortitudinis opinionem 
in molli viia, boc enim est, esse vasa vir i soper 
muliere; tum in forli viro mollis animi laiiguorem; 
id enim perindc est ac si muliebri stolavir indua-
tur. 

PALL. Quale istHd cst quod ais ? 
CYR. Nonne el apud Deora et apud homines 

prava atque improba res est hypocrisis ? 
PALL. Yerum est. 
CYR. Num igikur, si quis voluptarius fuerit et 

iulcmperans, et ex ipsis suis factis talis esse coar-
gualur ; deinde contictam probitatis opinionem sibi 
comparare stodeat, bunc bominem, Paliadi, pro-
bcs? 

PALL. Minirae equidem. 
CYR. Jam vcro lemperatum revera hominem et 

bonestum, nonne in eadem senlentia firmum, nec 
divcrsum ab co quod est, spectari oportere cen-
acs? 

PALL. Fateor. 
CYR. Ne igitur unquam solulus quorumdam ho-

Hiinum et mollis animi sensus fortitudinis opuiio-
nem subeat; boc enim est: Ne sit vas vir i super 
mulierem: neque rursus ille revera forlis moUiliem 
quaerat; hoc naraque esl vicissim : Ne vir indoatar 
stola muliebri: est enim par in ulraque re vitium, 
eaque criraina similem injuriam virtuti iaciunt. 

148 PALL. Periculosa res est, ut videtur, ρ 
uiollities animi, neque vero pcenae expers. 

CYR. Nihil omnino dubites. Aversandum id est 
eniin sane, et exosum Deo vitium. Ilaque e sacris 
eliam legionibus rejicitur, qoi hujusceraodi forte 
criminibus tenelur; opus enim esse censeo, ut ille 
revera fortis ac strenuus nusquam animum suum 
per incuriam frangi patiakur, sed eum a formidinc 
atque cunciatione omni liberuro servet; ac Ode 
perfecte nixus, dicat: « Orania possum in eo qui me 
confortat Christo · ' : · cavcalque ne lerrena sapere 
v c l i i , uipote cum ea res perniciem nobis aficrat, et 
apad Deum improbos esse deinonsiret. Ilaque rur-

άκαλλέστατον θέαμα, γενναιότητος ύπόληψις έπλ μα-
λακισμοΐς * τούτο γάρ έστι τδ είναι σκεύη Ανδρος έπλ 
γυναικί * καλ τδ νοσείν έν άνδρείαις τδν μαλακισμδν* 
τούτο γάρ ομοίως τδ ένδύσασθαι τδν άνδρα στολήν 
γυναικείαν. 

ΠΑΛΛ. ΟΓονδή τί φής ; 
ΚΤΡ. Ού χρήμα πονηρδν κα\ άδόκιμον ή ύπόκρισις 

παρά τε θεψ καλ άνθρώποις; 
ΠΑΑΑ. Αληθές. 
ΚΤΡ. "Αρ' ούν εΓ τις εΓη φιλήδονος καλ άχςατής, 

καλ έξ αυτών έλέγχοιτο τών δρωμένων, ώς Ι στιτον?> 
τος, είτα τής επιεικείας κατάπλαστον έφ* έαυτφ 
ποιοίτο τήν δόξαν, έπαινέσαις άν τόν γε τοιούτον αύ­
τδς, ώΠαλλΑδι*; 

ΠΑΛΑ. Ού μέν ουν. 
ΚΤΡ. Τί δέ δή τδν αληθώς κόσμιον καλ εύσχήμονα» 

ούκ οίηση δεϊν έν ταυτότητι γνώμης έρηρεισμένσ*, 
ούχ έτερον τι παρ' δπερ έστλ γινώσκεσθαι; 

ΠΑΛΑ. Φημί. 
ΚΤΡ. Ούκοΰν μήποτε τδ εύθρυπτόν τε καλ μαλθα-

κδν φρόνημα τίνων, τήν τής ανδρείας ύποτρεχέτω 
δόξαν · τούτο γάρ τδ, Ούκ έσται σκεύη άνδρδς έπλ 
γυναικί · μήτε μήν τδ αληθώς εύσθενές ζητείτω τδ 
μαλθακόν · τούτο γάρ πάλιν τ δ , Ού μή ένδύσηται 
άνήρ στολήν γυναικείαν. "Ιση γάρ ώσπερ έν άμφοίν 
ή φαυλότης, καλ ύβρις είς άρετήν τά εγκλήματα. 

ΠΑΛΛ. Σφαλερδν, ώς έοικεν, δ μαλθακισμδς, χαλ τδ 
χρήμα έστιν ούκ άζήμιον. 

ΚΤΡ. Μή γάρ ένδοιάσης δλως. Άπόβλητον γάρ 
κομιδή, κα\ θεομισές τδ πάθος * τοιγάρτοι καλ τών 
Ιερών εκπέμπεται καταλόγων δ τοις τοιοίσδε τυχδν 
έγκλήμασιν ενεχόμενος. Χρήναι γάρ έγωγέ φηρα τέ» 
γε αληθώς εύσθενή τε καλ γενναιότατον, μηδαμή τδν 
οίκεΖον περιθραύεσθαι νούν άμελετήτως έ£ν, δείμα-
τος δέ κα\ δκνου παντδς ανωτέρω τηρείν, καλ πίστει 
μέν τή είς θεδν άμωμήτως έρηρεισμένον, « Πάντα 
ίσχύω,ι λέγειν, ιέντψένδυναμούντί με Χριστψ*» πα-
ραιτείσθαι δέ ώς ολέθρου πρόξενον, χαλ άδοχίμους 
ημάς άποφαΓνον παρά θεφ , τδ φρονείν έλέσθαι τ ά 

Μ Dcut. ΧΧΠ, 5. ·· Philipp. ιν, 1ύ. 
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γ τ ωδέστερα. ΚοΛ γούν έν τψ Αευτερονομίω γέγραπται Α sus in Deuteronomio scriptum esi 
πάλ ιν *« ΈΑν έξέλθης είς πόλεμο ν έπλ τους εχθρούς 
σου, καλ ίδης Γππον χα\ Αναβάτην, χαλ λαδν πλείονα 
αου , ού φοδηθήση Απ* αυτών, οτι Κύριος δ θεός σου 
ματΑ σού, ύ αναβιβάσας σε έχ γής ΑΙγύπτου, καλ 
έοται δταν έγγίσης τψ πολέμψ, χα\ προσεγγίσας δ 
Ιερεύς λαλήσει τψ λαώ, χαλ έρεί πρδς αυτούς* "Ακουε, 
Ίαραήλ, ύμείς προπορεύεσθε σήμερον είς τδν πόλε-
μην έπλ τούς εχθρούς ύμφν, μή έχλυέσθω ή χαρδία 
υμών . μή φοβείσθε, μηδέ θραύεσθε (Ι) , μηδέ έκκλί· 
νητε Απδ προσώπου αυτών * δτι Κύριος δ θεδς υμών, ό 
προπορευόμενος μεθ* υμών, συμπολεμήσει ύμίν τούς 
εχθρούς υμών διασώσαι υμάς. Καλ λαλήσοοσιν οί 
γραμματείς πρδς τδν λαδν, λέγοντες · Τίς ό άνθρωπος 
δοίχοδομήσας οίχίαν χαινήν, χαλ ούκ ένεκαίν.σεν αύ-
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ι Si exierisa., 
bellum adversus hosies tnos, et videris equum^et 
ascensorem, et populum majorera te, ae limeas ab 
ipsis, quia Dominus Dcus luus tecum cst, qni as-
ccndere te fecit de terra iEgypli : et erit, cum 
appropinquaveris ad bellum , et sacerdos acceden* 
loquetur ad populum, et dicel ad eos : A u d i , 
Israel, vos proceditis hodie ad bcllum adversus 
bosies vestros, ne dissolvatur cor vestruro, ne for-
roidelis, neque couteramini, neque declinctis a 
facie eorum, quia Dominus Deus vester, qui pro-
cedit vobiscum, debellabit vobiscum bostes vestros, 
et salvabit vos. Et loqtientur scribae ad populum, 
dicentes : Quis est bomo qui aedificavit domuin 
novam, et non dedicavit eam? Yadat et revertalur 

τ ή ν ; Πορευέσθω καλ Αποστραφήτω είς τήν οίκίαν ^ in domum suam, ne fortemoriatur inbcllo,etalius 
αϋτοϋ, μή άποθάνη έν τψ πολέμψ, καλ Ανθρωπος 
Ιτερος έγκαινιεί αυτήν. Καλ τίς ό άνθρωπος δστις 
έφύτευσεν αμπελώνα, καλ ούκ εύφράνθη άπ ' αυτού] 
Πορευέσοω χαλ αποστραφήτω είς τήν οίκίαν αυτού, 
μή άποθάνη έν τ ψ . πολέμψ, χαλ άνθρωπος έτερος 
εύφρανθήσεται έξ αυτού. Καλ τίς ό άνθρωπος όστις 
μεμνήστευται γυναίκα, καλ ούκ έλαβεν αυτήν; Πο-
ρευέσθω χαλ αποστραφήτω είς τήν οίκίαν αυτού, μή 
άποθάνη έν τφ πολέμψ, καλ άνθρωπος Ιτερος λήψεται 
αυτήν. Καλ προσθήσουσιν οί γραμματείςλαλήσαι πρδς 

homo dedicet eam. El quis est homo, qui plantavit ?i-
neam, etnon est laitiOcaius ab ea?Vadaleir^vertafur 
iu domum suam, iie moriatur inbello, et alius bomo 
lxtiiicetur ab ea. Et quis csl homo, qui despondit 
uxorem, et non accepit eam ? Vadat et revertatur i n 
domum suara, ne nioriaLur in bello, c l alius bomo 
accipiateam. Etadjicient scribae loqiii ad populum, 
et dicent : Quis est bomo timidus et formidolosus 
corde ? Yadat et reverlatur in domuro suain, nc 
timere faciat cor fratris sui, ut suum ipsius T*. > 

τίν λαδν, χαλ έροΰσι· Τίς ό άνθρωπος ό φοβούμενος χαλ δειλδς τή καρδία; Πορευέσθω καλ αποστραφήτω 
%1ς τλγ« οίκίαν αυτού, ίνα μή δειλιάνη τήν καρδίαν τοΰ αδελφού αυτού, ώσπερ ή αυτού, ι 

UAAA. *Αλλ* δτι χρή μέν τεθα^ηκότας έπλ θεώ PALL. Atqui oportere Dei auxilio fretos excellere 
δίΜρέπειν άρεταίς χαλ πρδς πάν δτιούν άνδρίζεβθαι vhiutibus, et ad omaia quae recla sunt slrenue 
τών αγαθών, κάλ αύτδς έγώ φαίην άν. Αποπέμπονται n i t i , etiam ipse fateor. Quomodo autero nonnolli a 
δετού πολέμου τινές, ώς άνεπιτήδειοι, πώς ή τίνα τρό- ^ bello tanquam inepti rejicianlur, non intclligo. 
πον σ^κ έχω μαθείν. 

ΚΥΡ."Ή ούκ οΤσθα δτι ούκ άν ευδόκιμος γένοιτο 
παρά θ ε φ , άλλ" ούδ* άν Ιλοιτό τις τούς υπέρ τής είς 
αύτδν εύσεβείας άνατλήναι πόνους, εί μή παροικίαν 
ήγείτο τήν έν τφδε τψ κόσμω ζωήν; "Οπερ ήμίν 
Αριστα τε καλ ένσργώς, ώς έν εικόνι καλ τύποις, έν 
τ α ί ς τών αγίων έγραφε το πολιτείαις. Παρφκει μέν 
γ ά ρ έν σχηναίς δ θεσπέσιος Αβραάμ, καλ τήν έκ 
τ ά π ω ν είς τόπους έποιείτο παραδρομήν * καλ Απας 
Ac χατά τήν έρημον δ Ισραήλ συχνάς έποιείτο τάς 
Απάρσεις, καλ κατώκηκεν έν σκηναίς. Έπι σεμνύνε­
τ α ι δε τούτφ λίαν καλ ό προφήτης Δαβλδ, ούτω λέγων 
τερδς τδν θεόν · ι "Ανες μοι, δτι πάροικος είμι έν τή 
γ $ χαλ παρεπίδημος, καθώς πάντες οί πατέρες 

149 CYR. An ignoras neminem apud Deam proba-
tumfore, neque veropossequemquamslatuere, sibi. 
pro pieiate labores esse tolerandoa, uisi bujus mundi 
vitam incolatura pulaverit? Quod ipsum optime no-
bis alque evidentissime in . sanclorum bominuia 
conversatione, lanquamin imagine figurisque de-
scriptum cst. Nam et vir admirandus Abrabam in 
tabernaculis diversabalur, et cx locis aliis in alia» 
loca demigrabal: et universus Isracl per deserluiu 
frequenter roansiones mutabat, alque in labernaculis 
itidem habitabal: beatus vero David ea re etiam 
gloriabatur.sicdicens adDominum : c Remitte mibi , 
quia advena ego sum in terra, c i peregrinus sicuL 

μου. · 'Απεδέχετο δέ σφόδρα τάς άνω μονάς, D omnes palres m e i T l : ι Expetebat etiam vebemen-
οδτω λέγων* ε *Ος αγαπητά τά σκηνώματα σου, 
Κύριε τών δυνάμεων! Έπιποθεί καλ εκλείπει ή 
ψυχή μου είς τάς αύλάς τού Κυρίου, ι Φρο^ούσι δή 
ουν οί τοιούτοι τά άνω, καλ τάς έν τοίς ούρανοίς δι-
ψώσι μονάς, Ας καλ αύτδς δ Σωτήρ τοίς άγαπώσιν 
αύτδν ύπισχνειται, λ έ γ ω ν ε Πορεύομαι, καλ ετοι­
μάσω τόπον ύμίν, καλ πάλιν ήξω, καλ παραλήψομαι 
υμάς μετ' έμαυτού, ίνα όπου ε!μλ έγώ, και ύμείς 

' · Dent. χ χ , I seqq. 7 1 Psal. xxxvni, 14: T f Psal. LXXXIH, 2. 

f l ) Sic babebant alii codd. ct impressa Biblia; ct Cyrilli codcx Yaticanus, μηδέ ταράττίσΟε 
ccrJurbcmini. 

ter supernas illas mansiones , cum sic diceret: 
ι Quamdilecta labernacuJa tua, Domine vir lulum! 
concupiscit et deficit anima mea in atria Domioi T t . > 
Ejusmodi homines, quae sursum suut sapiunt, ac 
siliunt eas, quae in coelo sant, mansiones, quas etiam 
ipse Sakalor diligentibus se pollicetur, dicens ι 
« Yado, et pneparabo vobis locura: et itcrum ve-
niam, ctassumam vosmecuio, ut ubi ego suoi, et 

ltfrtn& 
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~ TOS ibi mccura s i t i s T f . > Ejus igitur qui prssentem . 
vitara incolatum pulare non sustinel figurara gerit 
ille qui domum aediflcat, et in hoc opus giudtosua 
incumbit: cupidi autem hominis et avari, is qui 
vineam plantat : qui vero feminarum amori dedi-
lus fuerit, et voluptatibus enervatus, quique carnis 
concupiscemiis animum tradiderit, eum signiflcare 
potest ille qoi ad despondendum uxorem accessit. 
Itaque militaris praeconis voce ex illa sacra et ad 
pugnam apiissima cohorte recedunl. Quae aulem 
verisimile erat eos qui ejusmodl viliis implicati 
essent, etcogilare et dicere, ea praeco prius da- v 

mabat. An ?ero negari pote&i, quin i i qui ejusrao-
di vitiis laborant, libenler in persecutionibus vaca-
tionem a laboribus ampleclantor, nec studia se-
quantur, quae pro Dei charilale suscipienda sunt, 
dum cogitant, ee in eo certaniine, si quid pati con-
tigerit, domos, possessiones et cbarissimarum re-
rum fructu&esse amissuros? Ex quo flt at formi-
dolosi et ignavi deprebendantur. Quae igitur con-
senlaneuin erat ut i l l i et sentirent, et dicerent, 
150 eadein scriba predicabat, obliquis vcluli 
reprehensioiiibus, et facetis exprobralionibus fe-
ricns ignavum boniinem, excusantem excusationes 
in peccatis, et tanquam escam quamdam suae for-
midini mundanas volaptates colligentem. Quam-
obrem jussit Deos ut extremam vocem ille militaris 
pneco apertam et «eteclam emitteret: c Et adji-
ciani, inquit, Scribse ΙοήυΙ ad populum, etdicent; 
Si qtjjs est bomo limldus et formidolosus corde, ( 
vadat in doinam suam, ne limere faciat cor fratris 
sui, ticut soum ipshis u . ι Propemodura eniro 
illud dicere videtur: Qui in terreaie rebos haeret, et 
domoft aediflcat, et plantat vineas, et carnis volu-
platibas vincitur, omnino formidolosus erit , et 
imbellis : ejusmodi autem bomo prorsus improba-
lur, et cseleris damnum dabit ; coirumpunl enim 
roorea bonos colloquia inala T > ; et qui metu facile 
vincitar, is cliam fortem interdam ac magni animi 
virum ad ignaviam pertrabit. Itaque etiam beatus 
Paulus objurgat nonnullos, qui ipsum probiberc 
volebant ne ascenderet Hiero?olyma; ait enim ; 
c Quid facitis flentes, ct aflligentes cor meuni ? Ego 
cnim non solum ligari, sed et mori paratus sum 
pro nomine Domini nostri Jesu Christi > No- 1 
landwn etiara, eorum qui ad noptias invitali eranl, 
hane excusationem faisse : * Villam emi , uxorem 
duxi, et non possum venire > Sic cnim in evan-
g(\'\cis parabolis est scriptum. Minime vero difficile 
ost, c veteribas exemplis, si ila videtur, iidem huic 
rei facere. 

PALL. Dic igitorsine ulla cunctatione : utilissi-
mam cnim rem feceris. 

• CYR. Igitar ad bunc modum in Numeris legi-
mu8 : « Et postliaec profeclus esl populus ex Asc-
rolb, ct castrametali sunt in dcserto Pbaran. Et 
lcculus cs» ~ dicenc · Μ : « · - · : Η; 

έκεϊ μετ* έμού ήτβ. > Τύπος ούν Αρα» του πα-potxiav 
ήγεϊσθαι μή άνεχομένου τήν παρούσαν ζωήν, ό οίχίαν 
οικοδομών, χα\ ταίς περλ ταύτην φιλεργίαις σπου-
δαίως έγκείμενος * τού δέ φιλοκτή μονός καλ φιλοχ*ρ-
6ους, 6 Αμπελώνα φυτεύων · τδν δέ γε γυναικομΛνή, 
καλ έκτεθρυμμένον, καλ ταίς τής σαρχδς ίπ ιθυμία ις 
έπιδόντα τδν νούν, κατασημήνειεν Αν δ γυνοχιχδς 
μνηστεία προσιών. Τοιγάρτοι τή τού στρατοκήρνχος 
φωνή, τής Ιεράς χαί μαχιμωτάτης άποχωρούσι π λ η -
8ύος. *Α δε ήν είχδς τούς τοιοϊσδε ο^νει^μ4ΐ^ένους 
πάδεσιν έννοείν τε καΛ λέγειν, ταύτα δή φθάσας δ 
κήρυξ άνεφώνει. Έ ούκ Αληθές, ώς τοϊς τά τοιαύτα 
νοσείν εΐωθδαι, φ(λον πως έν διωγμοίς τδάφερέπον» 
αγαπάν, καλ ταίς υπέρ τής είς θεδν α γ ά π η ς ρα, 
κατακολουθείν σπουδαίς, έννοούντας δτι εί τ^ γένοιτι 
παθείν αγωνιζόμενους, οίκων τε καλ κτήσεων, χαλ 
τών παρά σφίσι τετιμημένων έκπίπτουσιν επ ιθυ­
μιών; εντεύθεν γάρ αύτοίς συμβαίνει τδ άτολμω-
τάτους δράσθαι κα\ άγεννείς. 'Απερ ουν είκδς φρονείν 
τε καλ λέγειν εκείνους, ταύτα διακέκραγεν δ γραμ­
ματεύς, πλαγίοις ώσπερ έλέγχοις κα\ Αστείοις οναιδι-
σμοίς καταπλήττων τδν Αγεννή, κα\ προφασιζόμχνον 
πρδφασιν έν Ασθενείαις, καλ τροφήν ώσπερ τ ι ν ά τ | 
δειλία, κοσμικΑς ήδονάς συλλέγοντα· Αιά τούτο τήν 
τελευταίαν φωνήν, γυμνή ν τε καλ άπημφιεαμένην 
ποιείσθαι προστέταχε τδν στρατοκήρυκα Θεδς. c Καλ 
προσθήσουσι γάρ, φησ\ν, οί Γραμματείς λαλήσαι 
πρδς τδν λαδν, κα\ έρούσιν Εί τις άνθρωπος φοβού­
μενος χαλ δειλός τή καρδία, πορευέσθω είς τδν οίκον 
αυτού, ίνα μή δειλιάνη τήν καρδίαν τού Αδελφού 
αυτού, ώσπερ τήν αυτού. > Μονονουχ\ γάρ σαφώς 
έκείνδ φησιν Ό τοις γηίνοις έγκείμένος, χαί οίχέας 
οίκοδομών, καλ φυτεύων αμπελώνα, και ταίς εί; οι-
λοσαρκίαν ήδοναίς ήττώμενος, έσται που πάντως 
δειλός τε καλ άναλκις* αδόκιμος δέ παντελώς δ τοιού­
τος, καλ πρδς ζημίας Ισται τοίς άλ)οις· Φθείρουσι 
γάρ ήθη χρηστά, δμιλίαι κακαί. ι Καλ καθέλκει πρδς 
άνανδρίαν έσθ' δτε τδν εύσθενή τε εύψυχον δ Αειλίαις 
εύαλωτότατος. Τοιγάρτοι καλ δ θεσπέσιος Παύλος 
έπετίμα τισλν, οί διακωλύειν αύτδν ήΟελον άναβαίνειν 
είς Ιεροσόλυμα · φησλ γάρ· ε Τί ποιείτε κλαίοντες 
καλ συνθρύπτοντές μου τήν καρδία ν ; Έ γ ώ γάρ ού 
μόνον δεθήναι, άλλά καλάποθανείν έτοίμως Ι χ ω υπέρ 
τού ονόματος τού Κυρίου ημών Ιησού Χριστού. · 
Σημειωτέον δέ δτι καλ τών κεκλη μένων είς τούς γά­
μους ή παραίτησις ήν τδ, c 'Αγρδν ήγόρασα, χαλ 
γυναίκα έγημα, καλ ού δύναμαι έλθείν. > Γέγραπται δέ 
ούτως έν τφ Εύαγγελίφ καλ έν παραβολαίς. Χαλεπδ» 
δέ ούτι που καλ έξ^ αρχαίων παραδειγμάτων, ε ίγε σοι 
?οκεί, τήν έπι τψδε δέχεσθαι πίστιν. 

ΠΑΑΑ. Φράζε δήοδν, μελλήσας ουδέν όνήσεις γάρ 
λίαν. 

ΚΤΡ.^Ούκοΰν ώς έν τοίς 'Λριθμοίς ά ν έ γ ν ω μ ε ν 
c Καλ μετά ταύτα έξήρεν ό λαδς έξ 'Ασηρωθ, χαλ 
παρενέβαλον έν τή έρήμφ τή Φαραν. Καλ έλάλησε 
Κΰ^-ος πρδς Μωσήν λέγων \Ατ^3τε:λον σ ί α ν τ φ 

Κ. Τ β A i l . Χ Μ , 13. 7 7 Luc. χιν, 
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άνδρας, καλ κατασκεψάσθωσαν τήν γήν τών Χανα- Α viros, et explorent lerram Cbananaiorum , quam 
ναίων, ήν έγώ δίδωμι τοϊς υίοίς Ισραήλ κατάσχεσιν, 
Ανδρα ένα χατά φυλήν, χατά δήμους πατριών αυτών 
άποστελείς αυτούς, πάντα άρχηγδν έξ αυτών. Καλ 
έξαπέατειλεν αυτούς Μωσής έχ τής έρημου Φαράν 
διά φωνής Κυρίου, πάντες άνδρες άρχηγολ υίών 
Ισραήλ. > 'Απηριθμη μένων δέ χατά φυλάς τε καλ 
γένη τών έξαπεσταλμένων, επιφέρει π ά λ ι ν ι Καλ 
άναβάντες κατεσκέψαντο τήν γήν άπδ τής έρημου 

έως Τοώδ, είσπορευομένων Έμάθ . > Καλ μεδ* 
έτερα* ι Καλ ήλθον έως φάραγγος Βότρυος, χα\ κατ-
εσχέψαντο αυτήν, χα\ έκοψαν εκείθεν κλήμα, καλ 
}ότρυν σταφυλής ένα έπ' αυτού, κα\ ήραν αύτδ έπ ' 
άναοορεύσι, καλ άπδ τών £οιών, καλ άπδ τών σύκων 
χαλ τδν τύπον εκείνον έπωνδμασαν, φάραγξ Βοτρυος, 

ego do flliis Israel in possessionem, gingulos pei 
eingulas tribus; secundum populos familiarum 
ipsorum mitles illos, omnem principem ex ipsis. E i 
misit eos Moyses ex deserto Pbaran per vocem Do-
raini; omnes v i r i principes filiorum Israel T t . > 
Deinde, numeratis iis qui missisunt, per tribuset 
genera, adjungit iterum : ι Et cum ascendisseiit, 
exploraverunt terraro 1 5 1 a deserto Sin, usque 
Roob, intraptibus Emalh " .> Et post noimulla: ι Et 
venenim usque ad vaHem Botri, et consideraverunt 
eam, et absciderunt inde pahmtem, ei bolrum 
uvse unuin soper eum, et sustulerunt illum in ve-
ctibus, et de malogranaus, et de ficis; et locum 
illum appellaverunt vallera Bo t r i , propter boirum, 

δ Α τδν βδτρυν, δν έκοψαν εκείθεν οί υίολ Ισραήλ, Β qoem absciderunt inde fllii Israel. Et reversi sunt 
καλ άπέστρεψαν εκείθεν χατασκεψάμενοι τήν γήν, 
μετά τεσσαράκοντα ημέρας * καλ πορευθέντες ήλθον 
πρδς Μωσήν καϊ Ααρών, καλ πρδς πάσαν συνάγω-
γήν τών υίών Ισραήλ είς τήν έρημον Φαράν Κάδης. 
Καϊ άπεχρίθησαν αύτοίς £ήμα, χαλ πάση συναγωγή» 
χαλ Ιδειξαν τδν χαρπδν τής γής, καλ διηγήσαντο 
αύτφ , χαλ ειπον· "Ηλθομεν είς τήν γήν είς ήν ά π -
έστειλας ημάς, γήν 0έουσανγάλα καλ μέλι, κα\ ούτος 
δ καρπδς αυτής. Άλλ* ή δτι θρασύ τδ έθνος τδ κατ­
οικούν έπ* αυτής, καλ πδλεις όχυραλ τετειχισμέναι 
χαλ μεγάλαι σφόδρα, καλ τήν γενεάν Ένάκ έωράκα-
μεν ΙκεΧ. ι Συνίης όπως οί εύπτόητοί τε καλ ατολμό­
τατοι τών κατεσκεμμένων τήν γήν τής επαγγελίας 

inde, postquaro eiploraverunt terram, postquadra-
ginta diee, et euntes venerant ad Moysenet Aaron, el 
ad omnem congregationem filiorom Isracl in deser-
tum Pbaran, in Cades. Et responderunl illis verburo, 
et umversa? congregationi; et oslenderunt ipsis 
fruclum terra, et narraverunl eis dicentes : Veni-
mus in terram qoo misisti nos, terram fluenlem 
lacte et melle; hlc est fructus ejas : nisi quod 
audax est gens quae habitat in ipsa, et urbes mu-
ni l» , et magnae vehemeater, et stirpem Enac v i -
dimus ibi · · . » IntelHgts illos timidos acmeticulo-
808 terne promissionis exploratores mamfesle re-
gionem iUam vitibus ferendis aplam esfte ac pin-

ώμολογ^χασιν έναργώς, ώς εύ άμπελος τε χαλ πιω* ή c W*™' e l m a t u r i e fructibus abondanlem confessos 
esse: verumtaneB bis ea connectunt quae timorem 
incuterent: audacem videlicet gcntem, qaae illic 
babitaret, appellantes, urbes quoque munilas at-
que moralas identidem dictilantes, et a spe victo* 
ria3 populum Israelis deducenles, et metu ad igna-
viam impellentes. 

PALL. Sic se babet. 
CYR. Sed qui Inler illos erant sapienles ac strc-

nui, Caleb et Jesus, illorum vanis sermonibus ob-
sliterunt, dicentes ad populum et ad Moyscn: « Mi-
nime; sed ascendcnles ascendemus, et possidebi-
mus i l lam; quia potcntes poterimus adversus i l -
los e l . > Caeieri autem qui missi fuerant, fluem 
nuUum asserendi faciebant, inexpugnabilem fore fi-

γή , χαί καρποίς ώραίοις διαβριθής, παραπλέκουσι δέ 
τοντοτς τά είς δειλίαν, θρασύ μέν τδ έθνος τδ κατοι­
κούν όνομάζοντες,.πόλεις τε δχυράς καλ τετειχισμέ-
νας άνω χαλ κάτω λέγοντες, καλ τής έπλ τδ κρατήσειν 
έλπί&ος έξιστώντες τδν Ισραήλ, καλ καταφοβούντες 
ε ί ς άνανδρίαν; 

ΠΑΛΛ. rQU έχει· 
ΚΥΡ» 'Αλλ' οίγε σοφολ καλ νεανικολ, Χαλέδ τε καλ 

Ι η σ ο ύ ς , ταίς εκείνων τερθρείαις ( I ) Ανθειστήκεισαν, 
λέγοντες πρός τε τδν λαδν καλ τδν Μωσέα τδν Ιερόν 
4 Ουχί * Αλλά άναβάντες άναβησόμεθα χαλ χατακλη-
ρονομήσομεν αυτήν, δτι δυνησόμεθα πρδς αυτούς, ι 
Κατέληγον δέ ουδαμώς οί συναπεσταλμένοι, δυσ-
ώλωτον έσεσθαι διαδεθαιούμενοι τοίς έξ Ισραήλ τής 
Α-παγγελίας τήν γήν. Είτα φ η σ ι ν ι Καλ άναλαβούσα Π liis hrael promissionis tenram.Deindeinquit : «Elc-
?τ£σα ή συναγωγή, δέδωκε φωνήν, καλ έκλαιεν ό λαδς 
δλην τήν νύκτα έκείνην, καλ διεγόγγυζον έπλ Μωσήν 
χαλ Ααρών πάντες οί υίολ Τσραήλ * καλ είπε πρδς 
αύτοΰς πάσα ή συναγωγή· Όφελον άπεθάνομεν έν γή 
Αίγΰπτου , ή έν τή έρήμφ ταύτη, εί άπεθάνομεν * 
χαλ ίνα τί Κύριος είσάγει ημάς είς τήν γήν ταύτην 
πχαείν έν τ φ πολέμψ; Αί γυναίκες ημών καλ τά 
•παιδία έσονται είς διαρπαγήν. Νύν ούν βέλτιον ήμίν 
έ α τ ι ν άποστραφήναι είς Αίγυπτον. Καλ εΐπον ό έτε­
ρ ο ς τ φ έτίρψ* Δώμεν άρχηγδν, καλ άποστρέψωμεν 

vans universa congregatio dedit vocem, et flevit po-
pulus lota illa nocte; et raurmuraverunt adversus 
Moyeen et Aaron omnes Olii Israel, ct dixit ad eos 
universa congregatio flliorum Israel: Utinam morlui 
essemus in lerra iEgypti, aat in bac solitodine si 
mortui essemus! Et cur Dominus inducil nos in tcr-
ram banc, ut cadamus in bello ? Vxores nosirae ct 
liberi enint in direptionem. Nonc 1 5 2 \$tnr mc-
liusestnobis reverli in ^Egyptum. E l dixeruntalter 
ad allerum : Constituamus principcm, ct rcvcrlamur 

" ilml. 31. r * Num. xir, 3 scqq. 7 1 ibid. 22. M ibid. 21 scqq. 

Sir lct i ; al cod. Vat., 1κ:ίνων δί.λίαις και μχτα'.ολογίι».ς> quod cxposilioncm p«ta (Ϊ) Sic codcx 
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delapsa est universa congregatio. Cum vero illos ad 
animi flrmitatem traasferre quodammodo conaretor 
Jesus Nave fllius, et vestem discinderet, mullasqoe 
laudes de terra illa prsedicaret, conflrraare animoe 
nolebant: sed stulte Ulos abjiciendo, suuro propu-
gnalorem Deum graviter offenderunt, seque spei 
euae compotes ficri posse suis viribus tribuerunt. 
Itaque ille eliani juravit, dicens : < Si videbit al i-
quis borum horainum terram quam juravi patribus 
eorum, pneterCaleb fil»um Jepbone, et Jesura Na-
ve · · . > Num igitur est ambiguum quin homo timi~ 
dus, et laboris impatiens r et modicae fidei, secum 
eliam caeteros perdat, qaos corrumpit malis collo-
quiis, ac sortis illiu$vspeique in Deum eit expers; 
conlraque ille forlis ac sirenuus, e t ipc i compos, 
amicus t>ei sii futurus ? 

PALL. Mininie quidem ambiguatn: satis enim 
probaium cst. 

CYR. Igtlur, utaprincipro dicebanHis, qui ded-
neiiir niundanis voluplalibus, is iaeptus cst qui 
in acic spirituali numcrelur. 

PALL. El roerilo. 
CYR. IHud quoque addiderim (id enim qood 

prodesse polest, magnopere observandum arbitror): 
qui virtulem aliquam colere nuper cceperit, eum 
minime adhuc ad pugnara aptum csse, sed posse 
ad vitium facile detorqueri. 

PALL. Qui tandem istnd asseris ? 

376 

> Ad eam iufelicilatem et ignaviam Α *ίς Αίγυπτον. · Είς τούτο μέν Αθλιότητόςτε καλ Αναν­
δ ρ ε ς ή πάσα κατώ)ισθε συναγωγή. Μεθιστάντος δε 
ώσπερ ε!ς εύτολμίαν αυτούς Ιησού τού Ναυή, χα\ 
περι^ηγνύντος μέν τήν έσΟήτσ, μύρια δέ δσα τής 
γής εγκώμια καταχέοντος, Αναθαρσείν ούχ ήθελαν* 
χαταλυπσύντες δέ ταίς Ανοήτοις μιχροψυχίαις τδν 
έπαμύνοντα Θεδν, καλ ταίς εαυτών δυνΑμεσιν άπονε-
μοντες τήν τής ελπίδος κατόρθωσιν. Τοιγάρτοι λοιπδν 
χαι άπώμνν, λέγων · c Εί δψεται τις τών Ανδρών 
τούτων τήν γήν, ήν ώμοσα τοίς πατράσιν αυτών, 
πλήν Χαλέβ υίδς Ίεφονή, καλ Ιησούς δ τού Ναυή. · 
*Αρά έστιν ένδοιαστδν ώς δ δειλός τε καλ άφερέποπ^ 
καλ βραχύς είς πίστιν, προσαπόλλυσιν αύτφ χα ί έτε­
ρους, καχαίς παραφθείρω ν δμιλίαις, κλήρου τ ε άτ> 

re 5 πεσείται καλ ελπίδος τής είς Θεδν · δ δέ εύσθενήςπ 
»at Β καλ αλκιμώτατος εϊσω τε χείσεται τής ελπίδος, άλκιμώτατος 

γνώριμος έσται Θεφ; 
ΠΑΛΛ. Ούχ άμφίδολον Απόχρη γάρ ή δειξις . 

CYR. 

ΚΤΡ. Ούχούν χαθάπερ έφαμεν έν άρχαίς, Ανεπττή» 
θειος είς παράταξιν τήν πνευματική ν δ τα ί ς χοαμι-
χαίς ένειλημμένος ήδοναΐς. 

ΠΑΛΛ. Καλ μάλα. 
Κ Τ Ρ . Προσθεί[ν]ην δ* άν δτι (χρήναι γάρ οΤμαι τδ 

ωφελούν εύ μάλα φιλοθηρεΤν) καλ δ νεωστλ χατορθούν 
άρετήν ήντιναούν άρξάμενος, ούπω πρδς μάχην ίκα-
νδς, εύκατακόμιστος δέ κομιδή πρδς τδ αδικούν. 

ΠΑΛΛ. Πώς λέγεις; 
In Douteronomio scriptum est: t Si quie β χ γ ρ . Έ ν τ φ Ασυτορονομίψ γέγραπται· ε « Α ν δ έ 

nuper uxorem doxerit, ntm egredieiur ad beflum, 
ncque impouetur ei ullum negoliutn. ImmuDis erit 
in dome sua anno uno, laHificabit uxorem euam, 
quaro accepii · \ > Niun igitur, PaUadi, soli ac nu-
dae litterae inharendam est, et aactor ille legis, cum 
sil virtulis amator, domi suae scilicel collocat pugna-
torem, neque permitiit laudem de virtute quaererc, 
leni ac frigido mulieris convictu superaium, et 
oarnis copiditatcm nccessilatis rebps praeverlen-
lom? 

PALL. Minime vera hoc iflud essc concesserim, 
quod lcgis auctori placuerit: sed par est probabi-
Jcm aliquam in ea re latere ralionem. 

CYR. Igilur tllud ipsum, quod dixi , repelam. Qui 

τις λάβη γυναίκα προσφάτως, ούκ έξελεύσεται είς 
πόλεμον, καλ ούκ έπιδληθήσεται αύτψ ουδέν κρίγμαι. 
'Αθώος έσται έν τή οΙκία αυτού, ένιαυτδν ίνα εύφρα­
νε! τήν γυναίκα αυτού ήν ίλαδεν. > ΤΑρ* ούν, ω Παλ-
λάδιε, προσεκτέον μόνψ τε καλ ψιλω τ φ γράμματ ι , 
καλ δ φιλάρετος νομοθέτης οίκοι καθίζει τδ μάχιμον, 
καλ ούκ έά εύδοκιμείν ταίς είς γυναίκα ψυχραΐς 
δμιλίαις ήττώμενον, καλ προύργιαιτέραν τών αναγ­
καίων ποιούμενον τήν φιλοσαρκίαν ; 

ΠΑΛΛ. "Ηκιστά γε τουτλ δοίην άν έγωγε τδ τφ 
νομοθέτη δοκούν* πιθανδς δέ τις, ώς έοικεν, δ έ π ' αύτώ 
κείται λδγος. 

ΚΤΡ. Ούχούν δπερ έφην άνακυκλήσας έρώ. 'Ανήβ 
virUteni attigerit, necdum illam perfectc admodum j) Αρετής ΑψΑμενος, καλ ούπω ταύτην εύ μάλα κατωρ-
adeptus sit, facile m contrarium detorqueri po-
icst. 

PALL. Dic quonam raodo. Nondum enkn admo-
dum scquor. 

θωκώς, εύκατακδμιστος είς τδ εναντίον. 

ΠΑΛΛ. Φράσον δπως. "Επομαι γάρ ού σφδδρα. 

153 CYR- A i t Μ*1* ^ lomon : c Dic sapientiam 
tuam sororem esse, et prudentiam tibi amicam fa-
c i i o " . ι Familiares namque nobis viriutos reddi* 
mu$, si cx illis fructum ferre imprimis studuerimus: 
Kic enim, verbi gratia, sapientia* quaj in rerum co-

* gnitione versatur, ille mansuetudinl et leniiati dat 
operam, aut ejusmodi certe alleri virtuti , quam con-
i r f u i proposucrit. Num igiturstatimatquc in bu-

KTP. Ό Σολομών πού φησιν · c Εΐπον τήν σο-
φίαν σήν άδελφήν είναι · τήν δέ φρδνησιν γνώριμον 
περιποίησαι σεαυτψ. · Οίκειούμεθα "|άρ ώσπερ τά; 
άρετάς, τδ έν αύταίς καρποφορεί ν δτι μάλιστα δ:· 
εσπουδακδτες · δ μέν γάρ τις τυχδν τδ έν γνώσει σο-
φδν, δ δέ τήν πραότητα καλ άοργησίαν ούκ άνεπιτή-
δευτον έχει, ήγουν έτερον τι τών τοιούτων δπερ Αν 
έλο'.το κατορθούν. 'Λρ' ουν ευθύς ό τής έν γε τούτοις 

*' Num. χιν, 1 scqq. »' ibid. 30. Dcut. xxr>, 5. " Prov. τιι, Α . 
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άτττειχείχς άρξάμενος νους, Ικανδς είς τδ δοκίμαζε- Α jusmodi rebns mediocriter versari coepit animus. 
oOot χαλ πειράζεσθαι; χαλ τοίς τά όρθά διαστρέφουσι 
ττχριτυχών ό σοφία συνοικήσας (1) προσφάτως, ού 
οΊαατραφήσεται μάλλον, ήγουν περιέσται κα\ διακρού-
α π τ α ι τά εκείνων βλάβη, βεβηκώς κα\ έρηρεισμϊνος 
δ ι α ρ κ ώ ς οΟπω πρδς σύνεσιν 

ΠΑΛΑ. 'Εοικεν. 
ΚΥΡ» Παροτρύνοντος δέ τίνος, δ τήν πραότητα με­

λετών, εί μήπω τις είη πρδς τούτο γεγυμνασμένος, 
ού χατοιχήσεται πρδς όργήν ευκόλως; 

ΠΑΑΑ. ΟΤμαί γε . 
Κ Υ Ρ . Εντριβής δέ σοφδς διαμαχείται σοφοίς, καλ 

Αντζςάγει νεανικώς ταίς εκείνων πανουργίαις τά έξ 
δρθότητος λογισμών; 

ΠΑΛΑ. 'Λληθές. 
ΚΥΡ. Τίδέ, δ πραότητι κατωρθωκώς ού δυσχερής 

ε ίς οργάς, κάν εί πρδς τούτο αύτδν παραθήγοιεν Ισδ' 
δτε τ ινές ; 

ΠΑΛΑ. Φημί. 
Κ Υ Ρ . Όρθώς ουν ό νόμος καθάπερ έν είδει τώ 

γνναιχδς διαμορφώσας άστείως τήν τοίς άγίοις σύν-
οίκον Αρετήν, c Έάν τις λάβη γυναίκα προσφάτως, 
φησλν, ούκ έξελεύσεται είς πόλεμον, καλ ούκ έπιβλη-
θήσεται αύτφ ουδέν πράγμα * αθώος έσται έν τή οΙκία 
αυτού. Ένιαυτδν ένα εύφρανεί τήν γυναίκα ήν 
έλαβε, ι Καταφορτίζεσθαι γάρ ούκ έ$ πόνοι; τε καλ 
διωγ,μοίς τδν οίονεί πως άρτιπαγή, καλ νεαρωτέραν 
έχοντα τήν είς τδ άγαθδν σπουδήν, σχολαίον δέ ώσπερ 

Β 

idoucus eril qui probelur ac tenlelur? et qui sa-
pientiae conlubernio uti rccenler inceperit, si in eos 
inciderit, qui recta pervertunt, nonne perrertetur 
polius quam vincat, et illorum perniciem depellat, 
quippe cam non satis adbuc slabilis ac flxus in sa-
pientia sit? 

PALL. ConsenlaneuDi videtur. 
CYR. Praeterea, qui niansuetudini studet, provo-

cante aliquo, si nondum in.ea virtute sil exercitatus, 
Donne facile succensebil ? 

PALL. l la opinor. 
CYR. Exercilatus aulem sapiens cum sapientibus 

pugtiabit, et illorum asluliae rectam ralionem forti-
ter opponel. 

PALL. Yeruro est.' 
CYR. Quid vero ille, qui mansuetudinem est per-

fecte consecutus, nonne difficile succensebit, quara-
\is nonnunquam ab aliquibus provocetur ? 

PALL. Fateor. 
CYR. Recte itaque lex, cum eleganter velut in 

mulieris specie virtulem sanctorum conjugcm de-
pinxisset: ι Si quis, inquit, nuper uxorem acccpc-
r i t , non egredietur ad bellum, neque ullum munus 
ei imponetur: immunis erit in domo sua. Anno uno, 
lactificabit uxorem suam, quam acceptl" : > onera-
r i namque laboribus ac persecutionibus non per-
mittit eum, qui nuper veluti compactus est et re-
centiori est erga virtutem stodio; sed tanquam cn-

χαλ Ιφ* έαντφ μένοντα, καλ θαλπόμενον ταίς είς r rifi vacuum alque apud se manentem ac folum vir 
άρετήν χαταδεσμείσθαι φιλοστοργίαις. Τοιούτον τ ι 
πεπραχότας εύρήσομεν τούς αγίους αποστόλους, οί 
τοίς έξ εθνών έπιστρέφουσι, κα\ νεωστι κεκλημένοις 
είς έπίγνωσιν θεού, σαφώς έπιστέλλουσιν * < "Εδοξε 
γάρ τ φ Αγίφ Πνεύματι καλ ήμίν, μηδέν πλέον έπι-
τφεσθαι ύμίν βάρος , πλήν άπέχεσθαι υμάς πορνείας 
χαι πνιχτού, καλ αίματος, ι Παρέντες γάρ οίκονομι-
χώς τ ώ ν ενταλμάτων τά φορτικώτερα, ολίγα τε καλ 
αναγκαία τη ρείν έκέλευον, τών άρτίως είσκεκομισμέ-
νων έπλ τδ χρήναι θεοσεβείν τδ άτληπαθές ούκ ήγνοη-
κδτες. Καλ γούν, άνίησι μέν τούς τοιούτους ό τών 
δλων θεδς και οργής κα\ αίτιαμάτων, κάν εί περί-
πέσοιεν δλιγοψυχίαις, τήν ασυνήθη τών πόνων δια-
στείχοντες όδόν. Εισπράττεται δέ μετά τούτο δίκας 

lutis amoribns lonftrmari sftrit. Ejasmodi quidpiam 
sanctos apostolos fecisse reperiemus, qui ad gcntilea 
uuper conversos et ad Dei agnilionem vocatos sa-
pienter scribunt : « Yisum est enim Spirilui saoclo 
et nobis, nihil oUra imponere vobis oncris, nisi ut 
abstineatis vosa foraicatione, et suffocato et san-
guine". ι Pralermissis enim sapienti gubemalione 
raandatis gravioribus, pauca quaedara ac necessaria 
servare jussemnt, cum illorura qui paulo ante ad 
Deqm colendum adducti essent, infirmas in asperis 
rebas tolerandis vires non ignorarent. 154 Haqoe 
bujusmodi bominibus, ille univcrsorum Deus, et 
irasetculpas remttlit, iametsi in pusilli animi v i -
tium inciderint, dum insuetam laborum viam i n -

χαλ υποφέρει λοιπδν τοίς έξ οργής κινήμασιν, άσθε- D grediuntur. Sed postea repetit poenas, et i r » suae 
νούντας μέν ούκέτι διά τδ άηθες έν τοις πόνοις, άνα-
πίπτοντας δέ μάλλον είς τδ ήδύ τε καλ άτραχυ, καλ 
ετοιμότατα παραχεομένους είς τδ άπφδον αυτών. Ή 
γάρ ούχ ανάντης μέν ή αρετή, καλ τδ είς αυτήν ίέναι 
τραχύ, χα\ ίδρούν ανάγκη τδν χατορθούν ήρημένον; 

ΠΑΛΛ. Φημί. 
ΚΥΡ. 'Λλλ' ήν που ούκ άπεικδς, μάλλον δέ, ούχ 

δσιον τε καλ πρέπον, τούς μέν άρτι πρδς τούτο ήγμέ­
νους, παιόαγωγείσθαι συγγνώμαις, προθυμίαις ούπω 
τα ί ς άγαν έρηρεισμένους, άπαλοίς δέ ώσπερ ίόντας 

· · Dcut. XXJ\, 5. 8 7 Act. χν, 28, 20. 

<l) 5ic cod. Vat.; casteri, ν.κή^ας, 

coromotionibus subjicit eos qui, cum non amplias 
desaetudinem laborum imbecillitati sune prxtexere 
possint, ad illecebras polius atque mollitieni pro-
jecti, libcntissirae se in vecordiara suam effundunt. 
An vero non ardoa est virtos, et asper ad Hlain 
accessus, ac sudare necesse est qui illius compos 
fieri voluerit? 

PALL. Fateor. 
CYR. Non est aulcin absurdum, kno vero aequiim 

atque conveniens, qui nupcr sunt ad hoc perdocti, 
eos cum animi alacritatc nondam satis conflrmati 
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*int, sed vekiti leneris adhucpedibus ambulent, et 
inibecUlitate laborent, indulgenti moderatione regi; 
contraqoe illum exercitatum pcenis ( f ) ac terrore 
durius gubernari, ac veluti necessitate quadam ad la-
borum patientiain etobsequendi facililalem adduci. 

PALL. Optime raliocinaris. 
CYR. Neque vero ea res obscura est, si quae in 

figura priscis Ulis viris acciderunt diligenter cxqui-
rere velimus. Sic enim scripltim c t t : c Eduxit au-
tem Moyses fllios Israel de mari Rubro, et duxit eos 
iu desertum Sur: ct ambulaverunt tres dies in de-
serto, nec inveniebant aquam ad bibendum. Yene-
runt autem in Blerram, nec poierant bibere aquam 
ex Herra; amara enim erat. Ideo vocavit nomcn 
loci Ulius Amariludinem. Et murmuravit populus 
adversus Moysen, diccnles: Quid bibemus? Qama-
vi l itaque Moyses ad Dominum, elostendit i l l i Domi-
nus ligmira, et injecil illud in aquam, et dulcis fa-
cta est aqua M . > Naper enim ex jEgypiiorum terra 
profecti filii Israel, cum servitutis illius, qua sub i l -
lorum ditione preraebanlur, grave juguro et non 
ferendum abjecissent, ad promissam olim patribus 
lcrram, Deo vocante, properabant. Ac primus illis 
oceurrit labor ex aquarum inopia, quas vix landem 
posleaquam diu laboraverant, repererunt; neque 
lamen earum usus vacabat molcstia, erant eniro 
amarae, sicut scriptum esl; sed ligni admistione 
dulces ac suaves faclae sunt, cum beato Moysi viam 
qua id fitret, Deus ostendisset. Cum enim diviua 
lex nos doceat a servilule vkiorum exiraetos Deum 
eequi,et ex daemonum 1 5 5 dominatu recedere, sub 
tentaiionum labore sudare ncccsse est; et severio-
ris exercilalionis laboribus carnis vilia consomendo, 
atque immiles illos moius qui semper voluptatem 
•peclant, non secus ac leiram et immanem belluam 
eiti et inedia mansuefaciendo, illam laudis coronam 
adipisci. Yolenlibus enim continentia; virtutem te-
nere, prima nobis pugna adversus carnem et ejus 
vilia occurrit; neque unquam alia ralione virtutem 
quispiam excolere poleril. Igilur sitis i l l a , quae 
priscis illis bominibus in deserto contigit, severioris 
cxercilalionis laborum figura fu i t ; et quae ad cor-
pus pertineut, iaiUa sunt exercitamentortim. Ulud 
euim animadvertas velim, illos non ab initio stalim 
in bellum incidisse: nequeenim, qui nuper adver-
6U8 vitia forliter se gerere ac virlulis munera ex-
sequi ccepertint, ab iis slatim pugna suscipitur ad-
versus principalus et potestales, proptcrea quod 
qui exercentur, adbuc parum slrenui, neque satis 
admodum firmi sunt; sed in laboribus adversus 
carnein susceptis excrcenlur; quod Dcus laboris 
molesliam, eorum qui tentanlur, babitu ac facul-
late metialur. Hocque illud esl, opinor : « Tenlatio 
vos non apprehendat nisi bumana : fidelis csl autem 
Deus, qui non permillel vos tenlari supra quam po-
lestis, scd facict cum lcntaiioiic eliam cxilum, ut 

ποσΐ, χα\ νοσούντας Ετι τδ Αναλχι, πόνοις τε χ α ί φό­
βοι ς σκληραγωγείσθαι τδν εντριβή, καθάττερ έξ 
ανάγκης ήβη που άποφέρεσθαι λοιπδν είς τδ τληπαθές 
καλ εύήνιον: 

ΠΑΛΛ. Άριστα διανοή. 
ΚΥΡ. ΚαΛ τδ χρήμα έστιν ούχ άσυμφανές. εί τέ 

τυπικώς τοίς άρχαίοις συμβεβηκότα πολυπράγμονες 
έθέλοιμεν. Γέγραπται γάρ ώδί · ε Εξήρε δα Μωσή; 
τούς υίούς Ισραήλ άπδ θαλάσσης Ερυθράς, χαλήγα-
γεν αυτούς είς τήν έρημον 2ούρ· χαλ έπορχύσπο 
τρείς ημέρας έν τή έρήμφ, καλ ούχ ηύρισχον ύδ*ρ, 
ώστε πιεΓν. ΤΗλθον δέ είς Με£όάν, χαλ ούχ t£v*sv» 
πιείν ύδωρ έχ Μ ε ^ ά ς * πιχρδν γάρ ήν. AtA vm 
έπωνόμασε τδ δνομα τού τόπου έχείνου. Πικρία· ΤΓ. 
διεγόγγυζεν δ λαδς πρδς Μωσήν, λέγοντες · Τ ί πώ-
μεθα; Έβόησε δέ Μωσής πρδς Κύριο ν · χαλ έοειξεν 
αύτφ Κύριος ξύλον, χαλ ένέβαλεν αύτδ είς τ δ ύδωρ, 
χαλ έγλυχΑνθη τδ ύδωρ. · Ά ρ τ ι μέν γΑρ ττ 4 ς Αίγυ­
πτίων Απαίροντες γής οί έξ Ισραήλ, χαλ της ύπ* 
αύτοΤς θητείας τδν δυσαχθή τε χαλ άτλητον Απο££ι* 
πτούντες ζυγδν, είς τήν πάλαι τοίς πατράσιν έπηγ-
γελμένην μεθορμίζεσθαι γήν, θεού καλούντος, έσπού-
δαζον. Πρώτος δέ αύτοίς ύπαντιάζει πόνος, τ ω ν υδά­
των ή σπάνις, Α μόλις μέν διά μακρού χαμούσι* 
ευρέθη, πλήν ούκ άταλαίπωρον έχοντα τήν άπάλαυ-
σιν πικρά γάρ ήν, καθά γέγραπται. Ξύλου δέ μίξε: 
μετεσκευάζετο πρδς τδ ήδύ τε καλ γλυκύ, Θεού πα-
ραδεδειχότος τού πράγματος τήν όδδν τ φ θεσπχσίφ 
Μωσή. Νόμφ γάρ θείφ παιδαγωγού με νο ι πρδς τδ 
δείν έλέσθαι κατακολουθείν τ φ θ ε φ , τής έχ παθών 
δουλείας έξέλκοντι, καλ έκ τής τών δαιμονίων ά π α λ -
λάττεσθαι τυραννίδας, ίδρούν άνάγχη πειραζομένους, 
καλ τδν τής ευδοκιμήσεως άναδείσθαι στέφανον, τοΤς 
έξ ασκήσεως πόνοι ς κατατήκοντας τά σαρχδς, χαλ 
ώσπερ τινά θήρα δεινδν καταγοητεύοντας, δίψει τε 
καλ άσιτίαις, τδ πρδς ήδονήν άελ βλέπον άτίθασσον 
κίνημα. Πρώτη γάρ ήμίν ή μάχη, χατορθούν έθέλουα 
τήν έγκράτειαν, πρδς σάρκα τε καλ τά αυτής · χύ 
ούκ άν οίμαί τις έτέρως έκμελετψη τήν άρετήν. Τύ­
πος ουν άρα τών έν ασκήσει πόνων, ή δίψα τοΤς πάλαι 
συμβάσα κατά τήν Ερημον* καλ απαρχή γυμνασμάτων, 
τά σωματικά. Επιτηρεί γάρ δπως ούκ έν άρχαίς 
ευθύς πολίμφ προσβάλλουσα (ού γάρ τοίς άρτίως 
κατανδρίζεσθαι τών παθών καλ κατορθούν αρετή» 
ήργμένοις, ευθύς ή πάλη πρδς τάς αρχάς τε κα\ 
εξουσίας, διά τό τών δοκιμαζόμενων άγεννές έτι καϊ 
ούπω λίαν ασφαλές), άλλά τοίς τής σαρκδς δοκιμάζον­
ται πόνοις, έπιμετρούντος θεού ταίς τών πειρωμένων 
Εξεσι τού πόνου τδ δυσαχθές. Καλ τούτο έστιν οίμαί 
που τδ , c Πειρασμδς υμάς ούκ είληφεν, εί μή Αν­
θρώπινος · πι στ δς δέ, φησλν, ό θεδς, δς ούχ έάσει 
υμάς πειρασθήναι υπέρ δ δύνασθε , άλλά ποιήσει 
συν τφ πειρασμφ καλ τήν έκβασιν τού δύνασόα*. 
ύπενεγκείν. > Πικρού; δέ δντας λίαν τούς υπέρ Αρε­
τής ιδρώτας, ε:ς τδ ήδύ τε καλ γλυκύ μεταπλάττε: 

· · Exod. χν, 22-25. 

(!) Ρα?ίΐί» rcddidi, q«ia sic crat in Vaticano(ποιναις ?), quannis in codicc Siilcli cssct π^νοις. 
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Χρίστος , Oy είρηταΐ τε καλ έστι ξύλον ζωής. Έ φ η Α possitis sustinereβ'. > Cura vcro pro virtute susce-
ti π ο υ καλ αύτδς έν εύαγγελικοίς συγγράμμασιν · 
« ΕΙ έν τ φ ύγρψ ξύλφ ταύτα έδρασαν, έν τψ ξηρψ 
τ ί δράσουσιν; ι ύγρδν τε καλ εύανθές έαυτδν ονο­
μ ά τ ω ν ξύλον. Δείκνυται δέ τ φ θεσπεσίφ Μωσή παρά 
θεού ξύλον. Αποκαλύπτει γάρ μόνος τδν Τίδν δ 
Πατήρ, έπελ κα\ μόνος οΐδεν αυτόν, ι Ουδείς γάρ 
οΤδε τ ί ς έστιν δ Τίδς, εί μή Πατήρ. » Ούκούν έν 
Χριστφ τ φ τής ζωής ξύλφ, γλυκέα μέν τά πικρά, 
φορητά δέ τά δύσοιστα, καλ είς ζωήν αναγκαία τά 
ώς έν ίδίφ φύσει καταφθείρειν είωθότα. 

pl i labores amari admodum sint, a Cbrislo suaves 
ac dulces redduntur, qui el dicitur et est lignuni 
vitae. Ait autem etiam ipse profccto in Scripturis 
evangelicis : ι Si in vir idi ligno haec fecerunt, io 
arido quid facienl"? ι se videlicet viride lignum 
ac florens appellavit. Ostenditur praeterea bcato 
Noysi lignura a Deo. Solus enim Pater Filium re-
velat, quia eum etiam solus novit. ι Ncmo namquc 
novit quis est Filius, nisi Paler , t , » lgitur perChri-
stam, vit# lignum, dulcia fiunt quae amara sunt, 

rt lolerabilia quae minime ferri poterant, et ad vilam utilia quae ex sua natura interitum afferre con-
froeveranL 

ΠΑΑΑ. Τίνα φής τρόπον; Β PALL. Quonam modo? 
Κ Υ Ρ . Είπερέστλν αληθές, δτι τδ μέν σώμα πικροί 

λίαν δντες καταφθείρουσιν οί πόνοι, ζωής δέ τής 
αιωνίου μέτοχον άποτελούσι ψυχήν (έφη δή που καλ 
ό Παύλος· ε *Οτανασθενώ, τότε δυνατός είμι. >Κα\ 
πάλιν · «Εί γάρ ό έξω ημών άνθρωπος φθείρεται, άλλ* 
ό έσω άνακαινούται ήμερα καλ ήμερα > )· τίς δ' άν 
Ιλοιτό ποτε τούς ώδε δριμείς άνατλήναι πόνους, μή 
ούχλ γλυχείαν έχων ελπίδα τήν έν Χριστφ; 

ΠΑΛΛ. Ουδείς άν, οΤμαι, παντελώς. 
ΚΤΡ. "Ορα δή ούν (ίέναι γάρ δή πρδς άνάμνησιν 

τών έν Αρχαίς Αναγκαίον ήμίν, ώ Παλλάδιε) δεδιψη-
κδτα μέν έν έρήμφ τδν Ισραήλ, κα\ τού πανσόφου 
Μωσέως καταγογγύζοντα, νηποινί γε μήν είς τούτο 

CYR. Siquidem verura cst, labores, cum amari 
admodum sint, corpus interimere, animam vero 
aeternae \ilae parlicipem efficere. Itaque dixil eliaiu 
beatus Paulus : ι Cum infirmor, tunc potens 
sum > Et iteram : < Elsi enim exterior homo 
noster corrumpitur, sed interior renovatur de die 
in diem ·*. ι 1 5 6 Sed Φ1»» tandem velii laboree 
tam acerbos perferre, nisi dulcera habeat speui 
in Gbrislo? 

PALL. Nemo prorsus, opinor. 
CYR. Yide igitur (jaoi enim, Palladi, ea repe-

tcre necesse est quae a principio diximus) Israe-
lem in deserto sitientem, et adversus sapieniissi-
mum virum Moysen murmurantcm, el lamen ία 

w , - , , . , · » . ρ ~ W r V " — — ..^.^, W^lMMX,** . . . 

πεσόντα μικρόψυχες · ού γάρ έκτέτικε δίκας, ουδέ ^ tajitam aiiimi abjectiouem iinpune lapsam; neque 
υπέστη τά έξ οργής , καίτοι κολάζειν είωθότος θεού 
τούς έπί τφδε κατεγνωσμένους. Ελεείται γάρ έν 
όρχαίς ό έν γυμνάσμασιν έτι τοίς υπέρ αρετής έσθ' 
δτε καλ πταίων · άσυγγνωστον δέ μετά τούτο τήν 
άγαν έχει μικροψυχίαν, καλ τήν άχάλινον άποδρομήν, 
ήν Αν ποιοίτο τυχδν είς έκτοπους επιθυμίας. Κα\ 
γούν Αν τοίς Άριθμοίς περ\ τών υιών Ισραήλ έφη 
πσυ τεΑλιν τδ Γράμμα τδ Ιερόν ι Καλ εξήραν έκ 
τού δρους Κυρίου όδδν τριών ήμερων, κα\ ή κιβωτδς 
τής δ ιαθήκης Κυρίου προεπορεύετο πρότερα αυτών 
όδδν τ ρ ι ώ ν ήμερώνκατασκέψασθαι αύτοίς άνάπαυσιν. 
Κα; έγένετο έν τ φ έξαίρεΊν τήν κιβωτδν, καλ είπε 
Μωσης ·, Έξεγέρθητι, Κύριε, καλ διασκορπισθήτωσαν 

enim pcenasluit, neque divirue ttae uUionem sus-
t inuit , quamvis Deus ejus criminis reos punire 
sit solitus. Est namque miseralione dignus ab i n i -
tio, qui in exercilatione adbuc pro virtute suscepla 
labilur Donnunquam : at poslea nhnia illa parvi-
tas animi, el efifrenatus ad absurdas concupisceu-
lias cursus expers cst veniae. llaquc in Numcris 
de filiis Israel narrant sacrae L i t l e r e : ι Et profecti 
sunl ex montc Dei itinere dierum tr ium; el arca 
lestamonli Domini pneibat illos via trium dierum 
ad explorandam ipsis requiem. El factum est, duio 
elevaretar arca, dixit Moyses : Exsurge, Domiae, 
et dissipenlur inimici tu i ; fugiant omnes qui odc-

*t εχθροί σου, φυγέτωσαν πάντες οί μισούντές σε. D runt tc. Et dum deponerelur, dixil -.Converte, Do-
Καλ Αν τ ή καταπαύσει ε ίπεν Επίστρεφε, Κύριε, χι­
λιάδας μυριάδας έν τφ Ισραήλ • καλ ή νεφέλη έγέ­
νετο σκιάζουσα έπ* αύτοίς ημέρας, έν τ φ έξαίρειν 
αύτους έκ τής παρεμβολής · καΛ ήν ό λαδς γογγύζων 
πονηρά έναντι Κυρίου * καλ ήκουσε Κύριος, και έθυ· 
μώθη οργή, καλ έξεκαύθη έν αύτοίς πύρ παρά Κυ­
ρίου, χαλ κατέφαγε μέρος τι τής παρεμβολής, κα\ 
έχέχραξεν δ λαδς πρδς Μωσήν. Κα\ ηύξατο Μωσής 
πρδς τδν Κύρων, καλ έκόπασε τδ πύρ. Καλ εκλήθη 
τδ δνομα τού τόπου εκείνου, Έμπυρισμός· δτι έξ-
εχαύθη έν αύτοίς πύρ παρά Κυρίου, ι Καλ μετά τούτο 
πάλ ιν - « Καλ έξάραντες έξ "Αρτου δρους όδδν έπλ 
θάλασσαν ΈρυΘραν, περιεκύκλωσαν τήν γήν Έδώμ* 
χ α : ώλιγοψύχησεν δ λαδ; εν τή όδώ. Καλ κατελάλει ό 

mine, mille niyriadas in Israel. Et nubes umbrain 
facicbat super illos per diem, cum proflciscerenlur 
c caslris : ct erat populus murmurans pe$sime 
conlra Dominura. Et audivit Dominus, et iratus est 
ira, ct succcnsus est ignis in eos a Domino; el 
dcvoravil parlem quauidam caslrorum. Et cbima-
vit populus ad Moyscn. E l oravit Moyscs ad Domi-
num, et ccssavil ignis; et vocatum cst nomen loci 
illius, Succensio, quia succensus est in cos ignis a 
Domino ·*. ι Et post haec rursus: ι Et profecti ex 
monle Uor per viam maris Rubri, circumieruut 
lcrram Edom; ct fatigatus est populus in via, et 
dctrahebat populus adversus Deum ci contra Moy-
scn, diccntes : Cur eduxisti nos dc icrra /Egypli, 

M I Cor. x, 13. " Luc. xxiu, 31. M Mallh. x i , 27. " I I Cor. xn, 0. 5 3 1 Cor. iv, 16. Num. \\u 
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t i l iuterflceres noe Lu deserto? neqae enim esi pa- Α λαδς πρδς τδν θεδν καλ κατά Μωσή, λέγοντες · "Ινα 
neque aqua; et anima nostra perosa est pa nis, neque aqua; et anima 

oem buac inanem. Et iinmisit Dominus in popu> 
lum serpentes morliferos, et roordebaot populum; 
el raoricbatur populus multus e flliis Israel " . ι 
Vides igitur, quemadmodum igni ac serpenlibus 
ille susurrator et murmurator populas consom-
plus sit. 157 Proficiscuntar enim i l i i quidem ex 
monte Dei v cum illos arca praecederet, et iffis re-
quiem quaereret, Moyses quoque oraret, ac depre-
carelur, nubes etiam illos contegeret: at i l l i pa-
nem de coelo daturo inanem appellantes, plurimum 
de Deo ac Moyse conquerebantur. Quaiu ob cau-
eam necessario i l l i quidcm ignis opus effecti sunt, 
hi serpenlium morsibus continuo perierunt. 

PALL. Sed quidnam in utroque Scripturab loco 
obscrvandum est, quidve est mons Dei? 

CYR. Montcm Dei, opinor, dicit Sina, in quem 
llle universorum Opifex ignis specie descendil, ac 
visus est omni populo, sicut scriptum est, leges-
que sanxit rerum agendarum : « Constituit enim 
ibi filiis Israel juslificationes ac judicia M . » Caete-
rum qui olim illa sanxil, Cbristus fuit. Ilaque leges 
Ulas per Moysen datas, sua verba vocat. A i l enim : 
t Araen, dico vobis, donec iranseat ccelura et terra, 
tola anum, aut unus apex non praeleribit a lege, 
donec omnia fiant. Coelum, et terra transibunt, 

τί εξήγαγες ημάς έκ γής ΑΙγύπτου, άποχτεΐναι έν 
τή έρήμψ;δτ ι ούκ έστιν άρτος, ουδέ ύδωρ- ή δέ 
ψυχή ημών προσώχθισεν έν τ φ άρτφ τ ώ οιακένφ 
τούτφ. Καλ απέστειλε Κύριος είς τδν λαδν τους δφεις 
τούς Οανατούντας, καλ έδακνον τδν λαδν, καλ Απέθανε 
λαδς πολύς τών υ Ιών Ισραήλ, ι Όράς ουν δ τ ι πυρλ 
καλ δφεσιν δ ψίθυρος τε καλ γογγυστ+ς δεδαπανητχι 
λαός. Οί μέν γάρ έξαίρουσιν έκ τού δρους Κυρίςν», 
προβιβαζούσης αυτών τής κιβωτού, καλ πραα»αζ«« 
τούσης άνάπαυσιν * έπευχομένου δέ καλ πρεσβεύοντος 
τού .Μωσέως, καλ μήν καλ νεφέλης ε π ι σ κ ι ά ζ ο υ ν · 
αύτοίς, ο ίδέ , διάκενον δνομάζοντες τδν Αρτον τ**έ{ 
ουρανού, πλείστη ν δσην κατά τε τού βεού χα) JAv-
σέως έποιούντο τήν καταβοήν. Διά τοι τούτο, π»|ές 

^ μέν έργον εκείνοι γεγδνασιν άναγκαίως, οί δέ πιχρνν 
δφεων δήγμα σι ν άμελ [λ] ητλ διολώλχσι. 

ΠΑΛΛ. Καλ τίς γένοιτο πάλιν έν άμφοίν έπττή-
ρησις; καλ τί τδ δρος Κυρίου ; 

ΚΤΡ. "Ορος οΐμαί που Κυρίου φησλ τ δ Σινά, 
έφ' δ καταβέβηκεν έν είδει πυρδς δ πάντων Δημιουρ­
γό; , ώφθη τε παντλ τ φ λαψ, κατά τδ γεγραμμένον, 
καλ τούς έπλ τοίς πρακτέοις κατεχρησμψδησε νέ-
μους * c Έθετο γάρ εκεί τοίς υίοίς Ισραήλ δικαιώ­
ματα καλ κρίσεις. > Άλλ' ήν καλ πάλαι θεσμοθετώ* 
εκείνα Χριστός. Τοιγάρτοι καλ λόγους Ιδίους τους 
διά Μωσέως καλεί νόμους. Έ φ η γάρ* c Α μ ή ν λέγ» 
ύμίν, έως άν παρέλθη ό ούρανδς καλ ή γ ή , Ιώτα έ*, 
ή μία κεραία ού μή παρέλθη άπδ τού νόμου, Ιως αν 

verba aotem mea non transibunt 9 1 . » Age igUttr, ^ πάντα γένηται. Ό ούρανδς χαλ ή γη παρελσυατηε. 
bisloriae crassltadine reticta, spirituafium sensuum 
subtililatem conlempleraur. Igilur, qui jam Dei 
aspectu atque cognilioue dignali sunt, splendo-
reiuque divinae nalurae inentis oculis, velut in 
inonte, id esl in suprema sublimique admodum 
excellentia, conspexcrunt (nam illa Dei gloria ac 
natura ultra omnia est), qui qoodam niodo se 
ipsos Christo per fidem exbibaerunt, et ejus verba 
audierunt, atque obedienliam poliiciti sunt (nam 
id quoque tum fecit Israel, cum dixtt : c Oinnia, 
quaecunque dixit Dominus Deus tuus, iacicmus, 
ο· audiemus ·· >); i i diviua illa providenlta, quae 
Jam domesticis convenit, perfrueulur; neque di-
vlnae erga se curae, quatenus illis ad salulem sit 
satis, expcrtes erant; ipsum enim habebunt ducem, 
et propugnatorem, ac praecursorem, qoi illis re-
quiem exploret. Primus naroque Christus proplcr 
noe ac pro nobis Salanae ohra victori se opposuit, 
cum jejunavit ac tcntatus est in deserto, ul nos 
illam victum, et abjectum et sub aostris pedibus 
prostralum videnles, reqaiem baberemus. Itaque 
etiam dicebat: ι Pressuram habebitis in mundo ; 
158 sed confidite, ego vici mundum · · . » Et 
iterum : c Ecce dedi vobis potestatem calcandi 
super serpentes ct scorpiones, ct luper omncm 
potestatem iniroici *. · Primus proptcr nos et pro 

οί δέ λόγοι μου ού μή παρέλθωσι. »Φέρε δή ουν τής 
(στορίας τδ πάχος αφέντες, τών πνευματικών εννοιών 
τήν ίσχνότητα χαταθρήσωμεν. Οί γσ^ τοι θεοπτίαε^ 
μέν ήδη καλ θεογνωσίας ήξιωμένοι, καλ ττ,ς θ ε ί α ς 
φύσεως τήν λαμπρότητα τοίς τής διανοίας δ μ μ α σ ι , 
καθάπερ έν δρει, τεθεαμένοι, τουτέστιν, έν ύπερτάτΐ| 
καλ άνψκισμένη λίαν υπεροχή (παντδς γάρ έπέχεινα 
δόξα τε καλ φύσις θεού), οί παραστήσαντες εαυτοί 
οίονελ διά τής πίστεως τφ Χριστψ, καλ τ ώ ν πω' 
αυτού γεγονότες ούκ άνήκοοι βημάτων, ύποσνόμτοί 
τε τήν ύπακοήν (τούτο γάρ ίδρα καλ τότε λίγων δ 
Ισραήλ · < Πάντα, δσα είπε Κύριος ό θεός σου, ποιήσο­
υ ν καλ άκουσόμεθα > ) τής ήδη γνησίως πρεπούσης 
φειδού; ά π ο λ α ύ ^ σ ι , καλ μεθέξουσι φροντίδος τής 

D απόχρωσης είς σωτηρίαν αύτοίς· αύτδν γάρ Ιξουσ» 
ηγεμόνα, προασπιστήν τε καλ προβιβάζοντα πρδς τλ 
κατασκέψασθαι αύτοίς τήν άνάπαυσιν. Πρώτος γάρ 
ό Χριστδς δΓ ημάς καλ υπέρ ημών έαυτδν αντέταξε 
τψ πάλαι νικήσαντι Σαταν^Ι, νενηστευκώς τ ε καλ πει. 
ραζόμενος έν τή έρήμφ, ίν* ημείς έχωμεν τήν Ανά­
παυσιν, νενικημένον, καλ πεπτωκότα, καλ τοίς έ α ν 
τών ποσλνύπεστρωμένον όρώντες αυτόν. Τοιγάρτοι 
καλ Ιλεγε· ι θλίψιν έχετε έν τ φ χ6σμψ% Αλλά θαρ-
σείτι· έγώ νενίκηκα τδν κόσμον. ι Καλ π ά λ ι ν 
« Ίδού δέδωκα ύμίν έξουσίαν πατείν επάνω 6φεων 
καλ σκορπιών, καλ έπλ πάσαν τήν δύναμ·.ν τού Ε χ θ ρ ο ύ . > 

9 9 Num. χ\ι , I scqq. ·· Exod. \ ν , ί ο . Maltli. ν , 18. Μ Exod. χχιν, 3. ·* Joan.xvi, 33 1 11 
χ, 13. 
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Π ρ ώ τ ο ς γΑρ δν ημάς χα\ υπέρ ημών τώ θανάτω Α nobis cum morte congressus, illias quidem impe-
?3ροτ€αλών, κατέλυσε μέν τδ εκείνου κράτος, κατ-
εσχέψατο δέ ήμΐν τήν άνάπαυσιν, άνακαινίσας είς 
Αφβαραίαν. Πρώτος είσήλθεν είς τδν παράδεισον, 
έχΑυαιοπήσας μέν ώσπερ τήν στρεφομένην £ομφαίαν, 
άποστήσας δέ ημών τήν έξείργουσαν άμαρτίαν. Έκ-
τέτ ι χα γάρ αύτδς υπέρ ημών τά οφειλήματα, καλ τψ 
μ ώ λ ω π ι αυτού ημείς ίάθημεν, κατά τδ γεγραμμένον. 
Πρώτος γάρ άνέβη πρδς τδν Πατέρα καλ θεδν, έγκαι-
νΐζων ήμίν τήν άνω πορείαν, καλ προετοιμάζων τάς 
Ανω μονάς. Τοιγάρτοι καλ έφασκε * ι Πορεύσομαι 
καλ ετοιμάσω τόπον ύμίν. > Προανετυπυύτο δή συν 
ώς Ι ν γ ι τή κιδωτψ Χριστός * κατεσκεύαστο γάρ έκ 
ξύλων άσηπτων εκείνη, καλ τδν θείον έν εαυτή κατ-
επύκαζε νόμον, δς έστι Αόγος θεού. Ίδοις δ* άν τούτψ ^ 
προσεοικδς, τδ έπλ Χριστού μυστήριον. Ηεδς γάρ ήν 
δ Λόγος έν άφθάρτψ ναψ ( I ) . Ούχούν προεβάδιζεν ή 
χιΰωτδς χατασχεψομένη τοις εξ Ισραήλ τήν άνάπαυ­
σιν. Προδαδίνει δέ καλ ημών δ Χριστδς κατά τούς 
άρτίως ήμίν είρημένους τρόπους · καλ πρός γε δή 
τούτω τήν μεσίτου χρείαν άποπληρών, παράκλητος 
γίνεται πρδς τδν Πατέρα, καλ ίλασμδς υπέρ ημών, 
κ«9ά καλ πάλαι Μωσης · δς έν μέν τψ έξαίρειν τήν 
κιδωτ&ν έφασκεν t Έξεγέρθητι, Κύριε, διασκορ-
πισθήτωσαν οί εχθροί σου, φυγέτωσαν πάντες οί 
μισού ντές σε · * έν δέ τω κατάπαυε ιν · t Ε π ί ­
στρεφε, Κύριε, χιλιάδας μυριάδας έν τψ Ισραήλ. > 
"Οτε γάρ έγήγερται πρδς έπικουρίαν ημών δ Μονο­
γ ε ν ή καλ δ πάλαι λέγων διά τής τοΰ Ψάλλοντος 

riam dissolvit, nobis vero requiem providii, cum 
ad immortalitatem nos renovasset. Priraus in pa-
radisum introivit, cum veluti cohibuit illam versa-
tilem romphafiam, peccatumque a nobis avertit, 
quod nos ab ingressu probibebat: exsolvit eniin 
ipse pro nobis debita , et livore ejus sanaii su-
mos ·, sicat scriptara est. Primus ascendit ad Pa-
trem et Deum, cum superum illum ingressum no-
bis initiavit, et sapernas illas mansiones praepara-
vit . haque etiam dicebat: c Yadam, et praeparabo 
locum vobis ·. > Praefigurabatur igitur in arca Chri-
stns : exstrucla enim erat illa ex lignis imputribi-
libus, diviuamque legera in se tegebat, quae e*t 
Vcrbum Dei. Videre autem licet illud in Cbristo 
mysterium, cum hac quoque re congruere. Deus 
enim Verbura erat in incorruptibiii templo. Praeibat 
igilur arca provisura filiis Israel requiem; praeit 
eiiam nos Chrisius, iis modis quos roodo diximus : 
ac propterea mediatoris munus implens, advocatua 
fit apud Patrem, ac propitiatio pro nobis k ; ut olrm 
qnoque Moyses, qui, dum proflcisceretur arca, d i -
cebal: f Exsurge, Doraine, dissipenlur iniraici tui , 
et fugiant omncs, qui oderunt te ·. > Cum veto 
deponcretur : < Converte, Domine, mille myriadas 
in Israel ·. > Cum enim exsarrexit ad nos adjuvan-
dos ille Unigenilas qui olim Psallentis ?oce dice-
bat: < Propter miseriaro inopum, et gemitum pao-
perum, nunc exsurgam, dicil Dominus T ; > tunc 

φωνής 4 « Άπδ της ταλαιπωρίας τών πτωχών καλ Q ceciderunt bosles, ac fugerunt, qtii adversabantur 
τού στεναγμού τών πενήτων νύν άναστήσομαι, λέγει 
Κύριας * * τότε πεπτώκασιν οί έχθρολ, καλ πεφεύγασιν 
οί ανθεστηκότες καλ τή θεία δόξη μαχόμενοι. Τε-
ΐριάμδευχε γάρ έν τψ σταυρψ αρχάς τε καλ εξου­
σίας· καλ χατήργηκεν αποθανών τδν άρχοντα τοΰ 
αίώνος τούτου, κατά τδ γεγραμμένον · καταπαύσας 
δέ ώσπερ, χαλείς τέλος ένεγκών, τήν δλην οίκονομίαν 
διά της Αναστάσεως τής έκ νεκρών καλ πορείας τής 
είς τδ άλνω πρδς τδν Πατέρα, πάσαν επέστρεψε τήν 
γήν, καλ χιλίας μυριάδας τούς ίδίους έποιείτο προσ-
χυνητάς*· "Οταν γάρ, έφασκεν, υψωθώ έκ τής γης, 
πάντας ελκύσω πρδς έμαυτόν. ι Ούκούν ή Μωσέως 
ευχή τ ύ π ο ς άν είη της μεσιτείας Χριστού, κατά γε 
τδ σ χ ή μ α τδ άνθρ<ί>πινον, ευχόμενου τε καλ έξαι-

et adversus Dei gloriam pugnabant. Triumpbavit 
enim in cruce prmcipatus et potestaies T \ ac roor-
(uus destruxit principem saeculi bujus, sicut scri-
ptum est: ac, posita quodammodo et ad Onem per-
ducla tola dispensatione per resurrectionem ex 
mortuis, et ascensura in coeloro ad Patrem, univer-
sam terram convertit, et millc myriadas suos effecit 
adoratores : cCumenim,» dicebat,f exaltatusfueroa 
terra, omnes iraham ad me ipsum e . ι 159 Igilur 
illa Moysi oratio non absurde Bgura iuterveniionis 
Christi fuerit, cum ex humano babilu nobis res 
pneclarissimas a Deo et Patre orat ac poslulat. Ut 
enim beatus Joannes ait : < Advocalum habemas 
apud Patrero, Jesum Cbrbtum juslum ; et ipse est 

τούντοςήμΙν τ ά κάλλιστα παρά τοΰ θεοΰ καλ Πατρός. Π propitialio pro peccatis nostris; non pro nostris 
# Ο ς γ α ρ δ θεσπέσιος Ιωάννης φησί* c Παράκλητον 
Ιχομαν πρδς τδν Πατέρα Ίησούν Χριστδν δίκαιον, 
χαλ αύτδς ίλασμός έστι περλ τών αμαρτιών ημών, ού 
περί τών ημετέρων δέ μόνον, άλλά καλ υπέρ δλου 
τού κόσμου, ι Καλ προσέτι πάλιν αύτδν έχομεν σκέ­
π α στην, ώς έν τή νεφέλη τή κατασκιαζούση νοούμε-
νον. Άχουέτω γάρ ό πίστει τή είς αύτδν δικαιού­
μενος· « Ημέρας ήλιος ού συγκαύσει σε, ουδέ ή 
σελήνη τήν νύκτα, ι Φάσκουσι δέ και τινε^ έν τή 
τ ώ ν μισθών διανομή, κατά τήν εύαγγελικήν παραβο-

aulem lantum, sed etiam pro lotius m u n d i , # . » 
Prceterea ipsiira babemus proteclorem, at qui in 
nobe adumbrante intelligatur : audiat cnim is qui 
flde quam in illum babet juslificatur : « Per diem 
sol non urel te, neque lana per noctem v . » D i -
cunt etiam quidam in Hla secondura evangelicain 
parobolam distribatione mercedis, c Nos portavi-
mus pondus diei et aestura w : ι vebemenlem, nisi 
fallor, et acrem efferatarum volaptatum, aut fortas-
sis etiaro tentaiionum vim ad urendura, aesturo ac 

* isa. Lau 5. f Joan. 
χι, ilu * Joan. xu, 7>i. 

xiv, i . 4 I Joan. n , I . · Nura. x, 35. · ibid. 36. 7 Psal. x i , 6. 'Coloas. 
»· I Joan. ιι, I . · Psal. cxx, 6. I f Malth. xx, H. 

(1) Cod. Vat., θείος γάρ ήν δ Λόγος έν αφθαρσία χαλ Ιδίω ναψ. 
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diet ponAos appeUanlcs : adjulor Lgilur el prolecter Α λήν c Ε μ ε ί ς έοαστάταμεν τδ βάρος της ημέρας. 
\η ioJolem iaetoa esl nobis CbrisUis. Quicunque 
igitor poeieoqaam Dei aspeclo dignau suot, ac d i -
viaas praedicaliooes audierunt, et per professioneni 
credendi factam, veluU jam dicto se audienles fore 
pollicili , derode io pejos commoUti reprobarerint 
illam praeunlem ac dacem, Chrislum, inqoam, qui 
illis requiem proiidei, qui ut in roedialoris per-
sooa pro iltis intervenit, qui ut io figura nobis in -
lelligitor proteclor; i i aliqaando tajtdem joslissime, 
soae ipsoram sla l l i l i s ralione repelila, ssvas igni-
bus poeoas laent: bocque illad esl, opmor, quod 
ipse qnoqoe sapiens vir Paolas d i x i t : c Yolontarie 
coim peccanitbae nobis post acceplam nolilixm 
verilalis, non amplius pro peccalis relinquimr 

καλ τδν καύσωνα, ι τδ σφοδρδν οίμαί tsou καλ 
άκμαίον είς πύρωσιν, τών έξ άτιθάσσων ηδονών, ? 
τάχα που χα\ πειρασμών καύσωνα τε καλ ημέρας 
όνομαζοντες βάρος' βοηθδς ουν άρα καλ σκεπαστής 
είς σωτηρίαν γέγονεν ήμιν ό Χρίστος. "Οταν ουν τινε; 
τών θεοπτίας ήξιωμένων, καλ οίπερ άν γένοεντο τώ» 
θείων αύτήκοοι κηρυγμάτων, διά τε τής έπλ τ φ « · 
στεύειν ομολογίας οίονεί πως ήδη καθυποσχάμενοι τδ 
ευήκοον, άθετώσι ταίς είς τδ χείρον μεταβαλαΐς τέν 
προβαδί£οντα καλ ήγούμενον, φημλ δή Χριστδν, t * 
κατασκεπτόμενον αύτοίς τήν άνάπαυσιν, τον ώς h 
μεσίτου τάξει πρεσβεύοντα, τδν ώς έν τ ύ π ω νεφέλη 
νοούμενον σκεπαστήν, τότε δή τότε καλ μάλα εΙζάνς 
τής σφών αυτών εύηθείας είσπραττδμενοε ifjv^, 

bostia, sed terribUis quaedam exspeclalio judicii, et Β τήν διά πυρδς άγρίαν ύπομένουσι δίκην · καλτώ*, 
ignis aemulatio, qux consumpUira est adversa- οιμαι, έστλν δ καλ αύτδς δ σοφδς Ι φ η Πα**;* 
ποβ u . » 1 Εκουσίως γάρ άμαρτανδντων ημών μχτά τδ λαδ& 
τήν έπίγνωσιν τής Αληθείας, ούκ έτι περλ Αμαρτιών απολείπεται θυσία, φοβερά δέ τις έκδοχπ χρίσεις 
καλ πυρδς ζήλος έσθίει ν μέλλοντος τούς ύπεναντίους. ι 

ΡΑΙΧ. Igitur, qui totam dispensalionem eam qiue ΠΑΛΑ. 01 πάσαν ουν τήν οίκονομίαν τήν έν Χρ*-
ία Cbristo intelligitur, peccau colpa reprobaverint, στφ νοούμενη ν έξ αμαρτίας ήθετηκότες, πνρδς έχν-
esea igms enmi. tila porro murmuralio, ot videtur, 
apoetasiii significat, et nollc eos ab illo piofeclam 
salotem libenter amplecU, qaamvis gustaverint Dei 
gratiain, et r e n m j a n praHerilarum experimeMum, 
pro i rmo falararam pigoore teneani. 

CYR. l u inqatm. Alleri quoqne, posillo aniaio 
com essent, ad eaofcdetn modam conqoerebantur, et 
ignaviter adrersos Deam et Moysen sasorrabant, 
100 panem Tacomn appellantes mai 
datum. Sed a serpentibas periermoC 
gratitodine soa iilum omniom hominmn SalTaiorem 
ae Redemptorem conlemnnm, neqoe allo numero 
Hbertaus graliam habent, ae praeterea vivincum ip-
siot verbam, et Spirilus saocli donam ut inotile 
carpaDi, in morsos aneni i serpenlU incidenL Qui 
vera in iam graves colpas lapsi non sont, una cum 
Beqnilia imminens qooque i l l i sopplicinm ac poenas 
effo{ieiit, et bostes superabant : « Saper aspidem 
foippe ac basiliscam amboJabaat, et eoncolcabiint 
leonem el draeoaem " . c Conctasam esl igitar, et 
ifaaram rernm gestamm tesUmoiiio nobis compro-
batom, perioiloeoin esae, qoi jam exercilati soBt, ac 

ται τροφή. Αηλοί δέ δ γογγυσμδς, ώ ς έοεχε, τήν 
Απδστασιν χαλ τδ μή θέλειν ποαίσθαι δεχτή ν τήν raf 
αυτού σωτηρίαν, καίτοι γευσαμένοις τ ή ς χάρτης, 
καλ Ασφαλές τών μελλόντων ένέχνρον, τήν έπλ τοις 
ήδη παρωχηκόσιν έχοντες πείραν. 

ΚΤΡ . Ούτω φημί * μικροψυχήσαντες δά χαλ έτερα, 
τήν αυτήν έποιούντο καταβοήν, καλ χ α τ ε ψ ι θ ύ ρ ^ 
αδρανώς τού θεού χαλ Μωσέως» Αρτον διάχενον 

Ulod e cak> C δνομάζοντες τδ μάννα τδ έξ ουρανού· 'Αλλ* ύπδ τνι 
qui enlm i u - δφεων άπώλλυντο. Οί γάρ ταίς άχαριστέαις τδν τών 

δλων Σωτήρα καλ Λυτρωτήν Ατιμαζοντες, χαί άν ού-
δενλ τιθέντες λδγφ τής ελευθερίας τήν χάριν, «αλ 
πρδς τούτοις έτι τδν ζωοποιδν αυτού Λόγον, χαλ τ τ ; ν 
διά τού Πνεύματος δωρεάν ώς άχρηστον διασύροντεν, 
τοίς τού μιαιφόνου δράκοντος περιπεσούνται δήγμα-
σιν. 'Αλλ* οί γε τοίς ούτως έχτόποις ούχ έναλόντες 
πταίσμασι, συνδιαφεύξονται τή φαυλότητι χαλ τ ^ 
έπηρτημένην αυτή κόλασίν τε καλ δίκην, χαλ Aps> 
νους έσονται τών έχθρων · ε Έπλ Ασπίδα γάρ κα; 
βασιλίσχον έπιβήσονται, καλ καταπατήσουσι λέοντα 
καλ δράκοντα. » 'Αραρε δή ούν, καλ έξ αυτών ήμΐν 
μεμαρτύρηται τών πραγμάτων, σφάλερδν δτι τδ fc-

nonaUajB curam alqae operam iropenderuiit, ot e θυμείν, καλ άναπίπτειν είς ατολμίας, τους ήδη γεγν-
U k ^ k - ι ~ Λ * ~ < : : ™ μνασμένους, καλούχάμελέτητον έχοντας τδ διά πόνα* 

εύδοκιμείν, εντριβές δέ πως ήδη καλ χατημαξευμένι» 
τδ (δρουν υπέρ αρετής. 

ΠΑΛΑ. "Αραρέ γε χαλ έστιν Αληθές. 
ΚΤΡ. Λιεβεβαιούτο δέ ήμίν δ λόγος, ώς ού μόνον 

έστλ θεομισές τε χαλ ύπδ δίκην τδ γογγν^ειν κατά 
θεού , καλ ώσπερ τινά κ α τ ά ^ σ ι ν ή καταβοήν της 
τού σώζοντος ήμερότητος ποαίσθαι τήν όλιγοψυχίαν, 
κάν ει βραχείς διά μέσου φαίνοιντο πόνοι, έπάρατον 
δλ ούδεν ήττον έστι τδ άνείσθαι φιλείν, καλ τεαρίν 
αύτοίς τοίς Οείοις χαρίσμασιν άδλαβλήτως έντρνφφν. 
χαλ τοίς άνωθεν τε χαλ διά τού Πνεύματος Α«οτ(τ~ 

laboribaa laadetn coaseqoerenUir, sed versaU jam 
et asioeti ad sudore* pro virli i le soscipkndos, eoe 
desidia torpere, et io ignaviam se dejioere. 

PALL. Condosmn, et qoidem vere. 
GTR. Aseeverabat vero nostra oralio, non modo 

Deo odiosam esee, et poena? obnoxium crimen, mur-
m r a r e eontra Deam et dejicerc animam; ut ipsa 
poeUbnimiUs qoaedam sit de consenratoris benigni-
tale conqaesik) atqne accusauo, quamvis exigoi in 
aaedio labores eisisUnt: sed eliam seque exsecran-
dora esse, remissiorem ac soluuorem Tiiam qaa> 
rerc;cumque slt in promplu, divinis muneribus 

l f Bebr. x, SG, tl. " Psal. xc, 13. 
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φεσβα ι λδγοις, έπλ φθαρτάς ήδονάς χα\ ακάθαρτους 
φιλοσαρκίας άχάλινον ποιείσθαι τήν Αποφοίτησιν. 
Ύ 6 ρ ΐ £ γαρ έναργώς είς τά άμείνω χα\ σώζοντα, τδ 
άνβελέσθαι τά πονηρά, καλ νου ψήφος άνοσιωτάτη 
τ ο τ ώ ν ουρανίων προτάξαι τά γεωδέστερα, καίτοι 
πλ£ ίστην έφ* έαυτοίς νοσοΰντα τήν βδελυρίαν * καλ 
ορθώς έπλ τούτοις μονονουχ\ χα\ δακρύει λέγων δ 
προφήτης Ησαΐας* ι Ούα\, οί λέγοντες τδ πονηρδν 
χαλΑν, χαλ το καλδν πονηρδν * οί λέγοντες τδ γλυκύ 
π ιχρον , χα\ τδ πικρδν γλυκύ* οί τιθέντες τδ σκότος 
φως , χαλ τδ φώς σκότος, ι Τοιούτοις κακοίς έναλδν-
τας πταίσμασι τούς έξ Ισραήλ εύρήσομεν. Μετά 
γ ά ρ τοι τήν έπ\ τ φ γογγύσαι δίκην, γείτονα καλ παρ-
εζευγμένην εύβύς τήν έφ* άπασι τοίς αίσχίστοις 
ένδσουν Ιπιθυμίαν. Περιπτύοντες γάρ ώσπερ τά παρά 
τού θεού, καλ τοίς ούρανόθεν άγαθοίς άνοσίως έπ ι · 
στυγνάζοντες, παρώτρυνον άναγκαίως έφ* έαυτοΓς 
τδν χραήν. Γέγραπται γάρ, δτι < Καλ δ έπίμιχτος ό 
άν αύτοίς, έπεδύμησεν έπιθυμίαν, καλ καθίσαντες 
έχλαων οί υίολ Ισραήλ, χαλ εΐπον Τίς ημάς ψωμιεί 
χ ρ ε α ; Έμνήσθημεν τούς Ιχθύος, ους ήσθίομεν έν 
Αίγύπτω δωρεάν, χαλ τούς σιχύους, καλ τούς πέπονας, 
παλτά πράσα, χαλ τά χρδμμυα, καλ τά σκόροδα. Νυνλ 
δέ ή ψυχή ημών κατάξηρος. Ουδέν πλήν είς τδ μάννα 
οί δφβαλμολ ημών. Καλ ήκουσε, φησλ, Μωσής κλαιόν­
των αυτών χατά δήμους αυτών, Εχαστον έπλ τής θύρας 
αυτού* χαλ έθυμώθη δργή Κύριος σφόδρα, χαλ 
έναντι Μωσή ήν πονηρόν. ι *Ν ούχ άξιον είναι φής 
δόγης τε τής θείας, χαλ χαταγνώσεως τής ώς έξ 
Ανδρών αγίων, τδ πρδς τούτο χαθικέσθαι μαλακισμού 
χαλ λογισμών άνανδρίας τούς ήδη γεγυμνασμένους, 
ώς νοσήααι μέν άχρατώς τδ ύπονοστείν έθέλειν είς 
έκτοπους ούτως ακαθαρσίας, καλ παραλελύσθαι τοσ­
ούτον είς άχρασίαν, ώς μειραχιωδώς όλοφύρεσθαι, 
τήν δριμείαν ώσπερ ού φέροντας τής επιθυμίας 
προσβολή ν ; 

ΠΑΛΛ. Εύ λέγεις. 
Κ Τ Ρ * 'Αλύοντος δέ τού πανσόφου Μωσέως, χαλ 

δυσΟυμίαν έχοντος τήν έπλ τφδε δεινήν, χαλ Αναφαν­
δόν πεχραγότος, ώς ούχ άν ποτε μόνος ίσχύση δι-
εναγχείν τδν ούτως ευκόλως είς παραφοράν καλ άπό-
σταστν ίοντα λαδν, συλλήπτορας μέν καλ έπαρωγούς 
τ η ς έπλ τφδε φροντίδος άνδρας ανέδειξε θεδς, τδν 
αριθμάν έβδομήκοντα, ούς καλ τή τού Πνεύματος 
δ&αει διάφανεστέρους έτίθει* προεφήτευσαν γάρ έν τή 
-παρεμβολή. Πρδς δέ γε Μωσέα φησί * ι Καλ τ φ λαφ 
άρεις* Άγνίσασθε είς αύριον, καλ φάγεσθε κρέα, δτι 
έχλαΦσατε εναντίον Κυρίου, λέγοντες* Τίς ημάς 
ψωμιεί χρέα; δτι καλδν ήμίν έστιν έν Λίγύπτω* 
χαλ δώσει Κύριος ύμίν φαγείν κρέα, καλ φάγεσθε 
χρέα. θύχ ήμέραν μίαν φάγεσθε κρέα, ουδέ δύο, 
ούδ% πέντε ημέρας, ουδέ δέκα ημέρας, ουδέ είκοσι 
ημέρας, έως μηνός ήμερων φάγεσθε, έως άν έξέλθη 
έ χ τών μυκτήρων υμών, καλ έσται ύμίν είς χολέραν, 
ότι ήπειθήσατε Κυρίο>, δς έστιν έν ύμίν, καλ εκλαύ­
σατε εναντίον αυτού, λέγοντες · Ίνατί ήμίν έξελθε ιν 

V ΕΤ VElilTATE. LIB. Υ. 590 
i sine culpa frui, et supernis, c l Spiritu sancto inspi-

ralis sermonibus cnul r i r i , ad caducas potius volu-
ptates, et impuras carnis cupiditates effrenate fer r i : 
nam res vitiosas praeferre, manifesta est oplimarum 
ac salutarium injuria; estque ille animi calculus in 
prirais nefarius, quo lerrcna, quamvis maximam in 
se lurpitudinem contineant, coelestibus anteponun-
tur; ac recte bos propemodum lacrymis prosequitur 
propheta lsaias cum d i e i l : «Vae, qui dicilis malum 
bonum, et bonura malum; qui dicitis dulce amarum, 
el amarum dulce; qui ponilis tenebras lucero, et lu-
cem tenebras **. » Hujusmodi gravibus culpis irre-
tilos inveniemus fllios Israel. Poslquam enim dedc-
runt suae murmurationis poenas, vicino slatim, ct 
adjunclo morbo turpissimarum rerum concupiscen-

I tia laboraverunt. Nam, cum Dei munera quodam 
modo respuerent, atque coelestia dona non sinc im-
pietate moleste ferrent, necessario adversum se j u -
dicem commoverunt. 161 Scriptum est enim : 
c Promiscuus, qui erat in ipsis, concupivit eoncu-
piscentiam, ct sedentes flebant fllii lsrael, et dice-
bant: Quis nos cibabit carnibos? Recordali sumus 
piscium, quos comedfcbamus in £)gypto graus, et 
cucumerum, et peponum, et porroram, et ceparum, 
et allioruro; nunc vero anima noslra arida est; n i -
bil nisi in manna sunl oculi nosiri. Et audivit, i n -
quit, Moyses UIos fleates per populos suos, unum-
quemque in janua sua; et iratus est ira Domimts 
valde, el coram Moyse visum est maium u . > An 
indignum ira divina crimen, et sanctorum virorum 
Judicio minime damnandom pulas, homines jam 
exercitatoa ad aam molliliem et igaaviam cogitatio-
num penrenisse, ut iropotenti cupidilate rcdeundi 
ad tara absurdas impuritates laborarent; et lanta 
intemperantia dissohili essent, u l pueriliter deflc-
rent veluli acrem ilium concupiscentiae impetura 
non ferentes? 

PALL. Recte ais. 

CTR. Gom vero Moyses aestuaret, et hac de causa 
graviter anxiue esset, alque aperte clamaret, se 
nunquam populum qui adeo facile ad vecordiam ei 
aposlasim spectarct, solum posse suslinere, viros 
Domero septuaginla, ejus cura socios et adjulores 
elegit Deus, quos etiam sancti Spirilus dono insi-

i gniores effccil (prophetaront enim tn castrts). A t -
que ad.Moysen a i t : « Et populo dices: SanctiOcamini 
in crastinura, et comedetis carnes, quoniam flevislis 
ante Dominum, dicentes : Quis non cibabit carni-
bus? quia bonura nobis est in iEgypto : et dabit 
Dominus vobis carncs ad oomedeDduro, ct comede-
tis carnes; noa uno die comedelie carnes, acque 
duobos, ncque qninquc diebnft^ neque decem die-
bue, neqoe viginli diebut : osqua ad meosem die-
rum coroedeiis, donec exeai ex naribus veslris, et 
sil vobis in chderam , quoniam rebelles foislis Dco 
qui est in vobis, el flevistis coram eo, diccntee: 
Quid opus erat nobis exire ex ASgypto , e ? » Gravi-

» v, 20. w Num. χι, 4 seqq. 1 1 ibid. 1S-20. 
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ler enim ferebat ille Redemptor Israelem ipsam Α έξ Αιγύπτου; ι Έλύπει γΑρ τούτο λίαν τ^# Λυτροττήν, 
quoque serviUitem ηοη curare, et jEgypli labores, 
carnium et olerum pcssime olentium desiderio, pro 
nihilo ducere. Nobis ipsis quoque saepenumero ar-
dentes, atque acres voluptales persuadent, levcm 
putare illam sub dfaboli dominalu servitulem, ne-
qae refugiendum, pro corruptibilibus terrenisque 
cupiditatibus peccatf jugum. 162 Sed tuni quoque 
concessit carnibus vesci non uno, neque decem, 
sed triginta diebus; quo significatur divinae in illos 
i r » diuturnitas. Permktit eiiam nunc iis qui in -
temperanter ad mundanas voluplates deflcxerunt, ut, 
si libet, carnalibus cupidilalibus, et quidcm inter-
dum longiori tcmpore fruanlur. Sic enim dicitur 
tradidisse quosdain in reprobum sensum, ut face-

τδ καΛ αυτής δουλείας άλογήσαι τδν Ισραήλ, καλ 
ήγείσθαι παρ* ουδέν τούς Ιν Αίγύπτω πόνους, χρεών 
καλ λάχανων Ινεκα των δυσωδεστάτων. Και ή μ £ ς δ% 
αυτούς θερμα\ καλ δριμείαι πολλάκις άναπείβουσιν 
ήδοναλ, τήν ύπδ τψ διαδόλω δουλείαν ήγείσθαι φορτ-
τήν, καλ φθαρτών Ινεκα καλ γεωδεστέρων επιθυ­
μιών, τοις τής αμαρτίας έγκαταδεσμεύεσθαι ζυγ&ς. 
*Αλλ* έδίδου καλ τότε τδ σαρκοφαγείν, ούκ ε ίς μίαν, 
ουδέ είς δέκα τυχδν, Αλλ* είς ημέρας τριάκοντα, δ? 
ού σημαίνεται τής έπ ' αυτούς οργής ή παρΑτασις. 
Έφίησι δε καλ νύν τοίς ασχέτως άπονενευκόσχν είς 
κοσμικάς ήδονάς, τδ καλ μετασχεΤν, εί Ιλοιντο, τώ* 
σαρκικών, καλ είς χρόνους έσθ* δτε μακρούς. OOTJV 
γάρ λέγεται παραδούναί τινας είς άδόκιμον xwr, 

rent, qaae non conTeniunt u . Sed illts cibus ille B ποιείν τά μή καθήκοντα. 'Αλλ* έκείνοις γάγονενι^ 
versus est in cbolerara : et iis ilem qui carnalia d i -
ligunt, et manna i l l i spirituali, hoc est, verbo Del 
res corruptibiles atqae terrenas praeferunt, in raor-
tis exilum desinet ille conatus, hocque illud est, 
opinor :« Qui seminat in carnem, de carne roetet cor-
raptionem 1 7 . > Fortassis aulem ab cjusmodi morbo 
illa levatio est: « Spiritu ambulaie, ct desideria 
camis non perOcielis : caro namque mililat adver-
sus spiritum, et spiritus adversus carnem : haec enim 
sibi invicem adversanlur ι β. ι Nam si voluissenl Is-
raelilae putare ad voluplatem sibt satis essc quod 
manna tribuerelur, quod est panis angelorum inlel-
ligibilis, el figura dulcedinis ejus, quae per Spiritum 
datur, nunquam perfecisscnt concupiscentiam car- ^ 
nis, neqtie corruptionera ex iJla raessuissent * · . Ko-
tissima vcro fuerunt illhis populi monuraenta : ibi 
namqae, inquit, sepciierunl concupiscentem popu-
lum.juxla illud : c Erunt in visionem omni ca rn i 1 0 : ι 
ct qui illo malo affectos est, populus concupiscens 
cst appellatus, juxla illud, opinor, quod est de qoi~ 
busdam dictum : « Quorum gloria in confusiono ip-
sorum * 1 : > a peccato enim deducla est eorum ap-
pellalio, el raisero quodam modo super roortuis sem-

χολέραν ή βρώσις, κα\ τοίς άγαπώσι τά βαρκτχΑχΔ 
προτιμώ σι τού μάννα τοΰ νοητού, δ έστι £ ή μ α θεώ, 
τά φθαρτά καλ επίγεια, καταλήξει πρδς θάνατον *Α 
εγχείρημα · καλ έστιν, οΐμαι, τουτ\ τδ, ε Ό σπείρ» 
είς τήν σάρκα, έκ τής σαρκδς θερίσει φθοράν. · 
*Α^ωστ(ας δε τής τοιάσδε τυχδν ή λύσις · ε Πνεύ­
ματι περιπατείτε, καλ έπιθυμίαν σαρκδς ού μ ή τελέ· 
σητε. Στρατεύεται γάρ ή σαρξ κατά τού πνεύματος, 
τδ δέ πνεύμα κατά τής σαρκός · ταύτα γ α ρ αντί­
κειται άλλήλοις.ΓΠς είπερήβουλήθησανοί έξ Ισραήλ 
άποχρώσαν ήγείσθαι τρυφήν τήν τού μάννα χορη· 
γίαν, δ έστιν άρτος αγγέλων νοητδς, καλ τ ύ π ο ς γλο» 
κύτητος τής διά τού Πνεύματος, ούκ άν έτέλεσαν 
έπιθυμίαν σαρκδς, ούδ* άν έξ αυτής έθέριααν τήν 
φθοράν· ι Επισημότατα δέ τού λαού τά μνήματα* 
εκεί γάρ, φησλν, έθαψαν τδν λαδν τδν έπιθυμητήν, 
κατά τ δ , ι Έσονται είς δρασιν πάσβ σαρχέ** χαλ 
λαδς επιθυμητής ό εκείνα παθών ώνόμασται, xvrz* 
εκείνο οίμαί που τδ περί τίνων είρημένον* t T t t v -ή 
δόξα έν τή αίσχύνη αυτών* ι άπδ γάρ τής αμαρτίας, 
ή κλήσις · καλ ατελεύτητος έπεγράφετο τοίς τεθνεώατν 
οίκτρώς ό έπλ ταίς άνανδρίαις όνειδισμδς, χαλ ές 
ών κατεγινώσκοντο τδέπίσημον. 

pilema ignaviae exprobratio, et eamm renim nota, ex quibus condemnabatur, pro titulo quodani m-
scripta. 

PALL. I laest . 
CYR. lis igilur, qul revera discipuli esse velint, 

summopere vilanda est illa in laboribus impatieutia, 
et IneH murmuratio, et ingrata vani eermonis jacta-
tio, et, quod magls quam csetera nefarium est, ca-
vendum ne inquinamenla expetamus ea quae de 
nequilia, et carnis cupidilatibus proficiscanlur. Qui 
cnim sic affeclus est, vacillat in utramque parlem, 
et rationis tibias claudicantes habet. Scriptoro cst 
cnim : c Y s cordibus limidie, et manibus dissolulis, 
et peccatori ingredienti per duas semilas 1 1! · Opor-
lel autem mea qaidera sententia, patientiam et sus-
tinendi tolerantiam in maximis rebus numerantes, 
meminisse Cbristi dicentis : c Si quis vult post me 

" Rom. i , 28. I T Galat. v i , 8. 
19. - - E c c l i . i i , 15. 

( i ) Sic ood. Vat. Non multam dissimile cst quod 
legitur libro I I I Regtim, cap. xvm. έως πότε ύμείς 

ΠΑΑΑ. *Αληθές. 
ΚΤΡ. Ούκοΰν δτι μάλιστα παραιτητέον τοίς γχ 

αληθώς φιλομαθείν ήρημένοις, τό γε άτληπαθές έν 
πόνοις, κα\ γογγυσμδν αδρανή, καλ άχαρι στον είκαιο-

^ μυθίαν, καϊ τό γε τών άλλων άνοσιώτερόν πως , τών 
έκ φαυλότητος κα\ φιλοσαρκίας έφίεσθαι μολυομών. 
Έπαμφοτερίζει γάρ ό τοιούτος, καϊ τήν τής διανοίας 
ίγνύνχωλεύουσανίχει ( I ) . Γέγραπται γάρ, δτι ·Ούα\ 
καρδίαιςδειλαίς, καλ χερσλ παρειμέναις, και Αμαρ-
τωλφ έπιδαίνοντι έπ\ δύο τρίδους. » Χρήναι δέ οίμαί 
τδ τληπαθές κα\ τδ καρτερδν είς ύπομονήν παντδς 
Αξιούντας λόγου διαμεμνήσθαι λέγοντος τοΰ Χρι­
στού* c Εί τις θέλει οπίσω μου έλθείν, Απαρνηαάσθω 
έαυτδν, καϊ άράτω τδν σταυρδν αυτού, καϊ άκολουΟείτω 

1 1 Galat. ν, 16. ·· Num. u , 4, 9. »· Isa. LXVI, 2δ. - 1 Pbilipp. i n . 

χωλανείτε έ** άμφοτέραις ίγνύαις. Sed codex Sii> 
leti babebat ίσχήν. Certe ίσχίον coxa dicitur. 
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μτΛ. t τουτέστιν, Εί δή βούλοιτδ τις έμδς είναι μαθη- Α venire, 1 6 3 abneget f^metipsum, et tollat crucem 
ττ}ς, οία των Γαων έμολ παθημάτων ήκέτω προθύμως, 
χαλ οίονελ τήν αυτήν Γτω τε χα\ Αγαπάτω τρίδον* 
σννανοτπαύσεται γάρ ούτος χαλ συνδίαιτήσεται. ΤόΟτο 
ΑΙ ήμεν ούτος έζήτει παρά τού Θεού χαλ Πατρδς, 
λέγων * ι Θέλω ίνα δπσυ είμλ έγώ, έχεΐ χαλ αύτολ 
μεν Αμού ώσι. ι Καλ έτέρως δε σύνεσμεν τ φ Χρι­
σ τ φ , περίπατουντες μέν έπλ γης, ούκέτι δέ σαρκι-
χ ώ ς , Αλλά πνευματικώς πολιτευόμενοι, χα\ κατά­
λυμα χαλ άνάπαυσιν ποιείσθαι σπουδάζοντες, τδ δο­
κούν α ύ τ φ . . Έ χ ε ι ς γεγραμμένον έν τοίς Άριθμοίς 
τδν έπλ τφδε τ ύ π ο ν ι Καλ τή ήμερα, > φησλν, ι έν ή 
έστατλη ή σκηνή, έκάλυψεν ή νεφέλη τήν σκηνήν, 
τδν οίκον τού μαρτυρίου. Κάλ τδ εσπέρας ήν έπλ τής 
απηνής ώς είδος πορδς Ιως πρωί * ούτως έγίνετο δια-

suam, el sequatur me **; > hoc esl, Si quis votaerk 
meus esse discipalus, eumdem cursum paesfionuai, 
quem ego tenui, alacriter eequatvr, ac veleti eanv-
dem viam ingrediatur et dittgat: Is enim mectmi 
ona reqaieacet el simid versabRur: bec namqae no-
bis ipsc petebat a Deo et Patre, eam dkerel : t Volo 
u l , ubi sam ego, ibi ^tiam ipsi mecmn sint **. ι A l i -
ler quoqne sinral cum Chrislo snnras, <rum ambaia» 
mus quidera super terram, non tamen camaiiler, 
sed spiriiualiter convcrsamur * et, quod ei phicwe-
r i t , id pro diversorio ac rcqure babere stademue» 
Habes in Nameris scriptam hojus rei figvram : < Et 
die, ι inquit, < qua statutum esl Labefnacnlum> lexii 
nobes taberaaculam, domimi tcstimonii; et vesperi 

παντός* ή νεφέλη έχάλυπτεν αυτήν ημέρας, χαλ Β erat enper tabernacahim velut spedes igms asquo 
είδος πυρδς τήν νύχτα. Καλ ή ν (χα άνέβη ή νεφέλη 
άπδ τής σκηνής, μετά ταύτα άπήραν ot υΐολ Ισραήλ * 
χα) έν τψ τόπφ oS άν έντη ή νεφέλη, έχεί παρεν-
έδαλον οί υίοΙ Ισραήλ * διά προστάγματος Κυρίου 
τΛρεμοαλουστν οί υΐολ Ισραήλ, καλ διά προστάγματος 
Κυρίου Απαρούσι. Πάσας τάς ημέρας έν αίς σκιάζει 
ή νεφέλη έπλ τής σκηνής , παρεμδαλούσιν οί υίολ 
Ισραήλ * χαλ δταν έφέλχηται ή νεφέλη έπλ τής σκηνής 
ημέρας πλείους, χαλ φυλάξονται οί υίολ Ισραήλ τήν 
φυλαχήν τού Θεού, χαλ ού μή έξάρωτι» χαλ έσται δταν 
σχεπαζη ή νεφέλη ημέρας άριθμφ έπλ τής σκηνής, διά 
οωντ£ Κυρίου παρεμβαλούσΐ, χαλ διά προστάγματος 
Κ&ρίου ΑπαρούσιΥ χαλ Ισται δταν γένη τα ι ή νεφέλη 

mane: ila fiebat semper, irabes tegebat ittod die, et 
species ignis nocte; et com ascendisset nubes a 4a-
bernacalo, postea promovebant ftlii Israel^ et Ia Ioco 
ubi sleterat nubes, ibi caftlra collocabaiit i l i i Israel: 
per praeceptom Domini castra coHocabant fllil Israel, 
et per praeceptum Domini promovebunu Omnes diea, 
in qnibus obumbrat nubes eopra febernaculam in 
castris ernnl filli krael ; et, com produieril nubis 
sopra tabernaculum dies ptaree, custodient fllii Is-
rael cusiodiam Dei, «t non promovebunt: et erit, 
eam tcxerit nubes dies nomcro soper tabemaetiluu), 
per vocem Domini in castris erunl, el per pnece* 
ptum Domini promovebunt et erit, cam faerji nu-

άφ* εσπέρας έως πρωί, χαλ άναβή ή νεφέλη τδ πρωί, c besa vespm osqae mane, el aseenderil nufcet mane. 
χαλ απαρούσινημέρας ή νυχτδς, Χαλ άναβή ή νεφέλη, 
Απαρούσιν ημέρας, ή μηνδς ημέρας πλεοναζούσης 
τ^ς νεφέλης σκιαζούσης έπ ' αυτής, παρεμδαλούσιν 
οί υίολ Ισραήλ, χαλ ού μή άπαρούσιν, δτι διά προστάγ­
ματος Κυρίου άπαρούσι. Τήν φυλαχήν Κυρίου έφυ-
λΑξανοο διά προστάγματος Κυρίου έν χειρλ Μωσή· > 
Έγτιγιρμένης κατά τήν έρημον τής αγίας σκηνής, 

ιππληρωκέναι φησλ τήν νϊφέλην αυτήν * είτα συν-
απαίρειν χαλ συγχαταλύειν αυτή προστέταχε τούς έξ 
Ισραήλ , άνω τε χαλ κάτω μετά πολλής ακριβείας 
τήν τ ω ν άπάρσεων έπιτήρησιν ποιείσθαι παρεγγυών, 
χαλ επισφαλή τήν παράβασιν τοίς έθέλουσι £αθυμείν 
Απ5 γα τούτου δειχνύς. 'Αλλά ταυτλ μέν Ιστορικώς, 
βεοαρώμεν δέ ήδη πνευματικώς/Αμα τε γάρ έγήγερ-

et promovabtmt die, vel nocle, tt ascepderil nubes, 
promovebunl die, vel mense dies abundante nube, 
et adambranie super illad, in caalris ernni filil Is-
rael, et non proraovebont; quoniam per prseceptum 
Domini promovebunt; custodtam Domitri cnetodie-
runt per praeceptam Domini in nafann Moysi M . » 
Erecto sancto labernaculo in deserlo, nubem ait 
illud implevisee; deinde simnl cum illo profi-
cisci, simuJqae sistere filios Israel jusefcse Deam, 
identidem accaraiissime profectionam tempora ob-
setvare praecipientem : quo ipso, Hs qui deaidea 
esse vellent, indicavit periculosam esee ejos rei trans-
gressfonem. 1 6 4 Atque bicc qaidem, qood ad h i -
atoriam pertinct, dicla sint. Jam vero idem spiri-

τ α ι χαλ ανέτειλεν έπλ τής γής ή Αληθέστατη σκηνή, D tualiter contemplemur. Simol enSm atque erectum 
τοντέστιν ή Εκκλησία, πεπλήρωται τής δόξης τού 
Χριστού * τδ γαρ καλύπτεσθαι τή νεφέλη τήν άρ-
χαίαν σχηνήν, ούχ έτερον, οΐμαί που, παρά τούτο 
δηλοί. έΐεπλήρωχε τοίνυν τής εαυτού δόξης τήν Έχ-
ελησίαν δ Χρίστος, χαλ τοίς μέν έν άμαθία χαλ 
αλαντ}, χαθάπερ έν νυχτλ χαλ σκότιο διατρίβουσι, 
πυρδς άναλάμπει δίκην, τδν νοητδν δηλονότι φωτι-
σμδν ένιαλς, τοίς γε μήν ήδη πεφωτισμένοις, χαλ 
ήμέραν έχουσιν έν καρδία τήν νοητήν, τήν παρ* 
έαιιτοο αχιαν τε καλ σκέπην δωρού μένος, καλ δρό-
σοις αυτούς καταπιαίνων πνευματικαίς, τουτέστι, 
τ α ΐ ς άνωθεν τε καλ διά τού Πνεύματος παρακλήσεσι. 

est, et exortam super terrata illud terissunani u -
bernaculum, id est, Ecclesia, reptetom est gloria 
Gbristi: nam, qaod vetus illud tabernacalooi oper-
tam est nabe, nihil aliud, mea senteniia, nisi hoc 
significat. Soa igittir gloria Cbristus implevit Ecde-
siam; et iis qoidem qai in inecilia et errore, tan-
qaara in nocte ac tenebiis vcrsantor, ignis instar 
effulget, spiritualem nimirum illustratioDem immiu 
tens; iisautem qui jam illnminali sunt, et quoram 
in corde spiritoalis illuxit dies, a st umbram pro-
tectionemque largitar, ac spiritaali rore, id est» su-
pernis et per Spiritum adbibitis consolationibos 

RHaUb.!<vf,14. "Joan. xvn, U. " Nam. ix, 15-25. 
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illoe impinguat: hoc cnim est, quod lanquam ignis Α Τούτο γάρ έστι τδ ώς έν είδει μέν πυρδς δράσΟαι 
specie videtur per noctem, nubis autem spccie per 
dicm. Nam adbuc pueris illustratione atque i l lumi-
nalione opos erat, qtne illos ad Dei cognitionem ad-
duceret: i i vero qui supra bos eraut, jamque pcr 
fidero illaslratt, protectione atque auxilio indige-
bant, ut aestum pncsentis viUe ac pondus dici 
perferre fortiter posseni: nam c Onancs qui \oluu4 
pie vivere in Christo, persecutionem patientur 1 \ ι 
Porro, disccdenie nube, tabernaculum quoque siinul 
proffcisciiur; et una cum illo idem faciebaut filii Is-
rael : Gbristum enim ubique sequitur Ecclesia, 
fanctaque Ula multitudo credentiura, ab eo qui vo-
cat in salutero, nunquaro disjungitur. 

PALL. Quidoam vero profeclionem nostram, at-

τήν νύκτα, έν δέ είδει νεφέλης, τήν ήμέραν. 'Εδε-
γάρ, έδει τοϊς μέν έτι νηπίοις φωτισμού χαλ έλλάμ. 
ψεω; , τής άποφερούσης είς θεογνωσίαν* τοίς δέ 
τούτων ανωτέρω καΛ λελσμπρυαμένοις διά τής χί* 
στεως, σκέπης καλ επικουρίας» ώς άν δύναεντο γεν 
ναίως διενεγκείν τού παρόντος βίου τδν καύσωνα χαλ 
τής ημέρας τδ βάρος · t Πάντες γάρ οί θέλοντας 
ζήν εύσεδώς έν Χριστψ, διωχθήσονται. ι Άπαιρον-
σης δέ τής νεφέλης, συναπαίρει καλ ή σκηνή, χχΐ 
καταλυούσης συγχαθίσταται, καλ συν αύτ$ τούπ· 
έδρων οί έξ Ισραήλ* έπεται γάρ ή Εκκλησία παν-
ταχή τψ Χριστψ Γ κα\ ή τών πιστευδντων Αγία πλη-
θύς τού καλούντος είς σωτηρίαν ούκ άπονοσφίζετο. 

ΠΑΛΛ. Κα\ τίς άν νοοίτο τυχδν ή τε άπορα; 
qiie iUneris cessationejn, pr«eunle ac deducente Β ημών κα\ ή κατάλυσις, προβιδάζοντός τε χαλ ήγ»-
Carisio, inteUecturi sumoa? 

CYR. Nulluro esi iater b&c Scriptune verba, mea 
quidem aentealia, discrimen; cum tam boc ipsum, 
simul com aabe proficisti, quam illud, simul con-
sistere, fignraoi veluti quamdam oetendat nostrae 
volualatis, q ia eom Deoesse cupimus. Tamen, ut ad 
inteUigealiam, quara maxime fieri poterit subtilem 
animum appellamiis, illud dicemus, primam quidem 
profectionem esse, qua ab Infidelitate ad fidem, et 
ab tgnoranua ad cogniiioaem, et ab insciiia Ulios 
qui nattira verequc Deus est, ad claram ejus noli-
liam, qui «niversarum rerum et Dominus el Condi-
tor est, proikascimur. Profeclio autem post hanc. 
modo dtctam tecunda est, eaque perutilis, cum a 

μένου Χριστού; 
ΚΤΡ. Αδιαφορήσει μέν πως έν γε δή τούτοι; 

ήμίν ό λύγος, τύπον ώσπερ τινά χαταδειχνύντος 
ήμίν τοΰ θέ)ειν είναι μετά θεού τού τε συναπαίρει* 
καλ συγκαθίστασθαι τή νεφέλη* πλήν είς εννοίας ύς 
ένι λεπτάς τδν νούν ένιέντες, πάλιν εκείνο έροΰμεν, 
Ιτι πρώτη μέν άπαρσις ή έξ απιστίας είς πίσπν, 
καλ έξ αγνοίας είς γνώσιν, καλ έχ τού μή είδέναι τίς 
δ φύσει τε καλ αληθώς θεδς, ίπλ τδ είδέναε σαφίς 
τδν τών δλων Δεσπότην κα\ Ποιητήν. "Απαρσις £ 
ώσπερ μετ' έκείνην δευτέρα καλ επωφελής, ή έι 
φαυλότητός τε καλ Ασελγείας, έπ\ τδ θέλειν ήδη οχ: 
τά άμείνω δρ$ν τε κα\ φρονείν. Τρίτη δέ ταύττς 
προφερεστέρα καλ έν εύκλεία μείζονι, ή έχ τού έν-

ncqvilia alque intoroperanUa eo tendiraaa, ut jaro H- C δεούς έπλ τδ άρτίως έχον, πρακτικώς τε Αμα χαλ 
ceal meliora tum sentire, tum facere. 165 Hac pra-
stairtior est terlia et gloriosior, cum ex eo statu cui 
aliquid desit, ad perfectionem factorum simul et 
dogmatuin tran&imus. Annon paulalim ad augmen-
tiun quod in Christo intelligilur, tendimus, cum pro-
flcimus ia viruro perfectutn, et ascendimus in men-
surain aelatis plenitudinis ejus"?Atque hoc illud 
est fortasae, quod beali Pauli voce nobis canitur, 
c Eorura quae retro sunt, oblitus, in ea vero quae 
aate eunt, extentus, ad destinatum persequor, ad 
braviuin supernaB vocalionis 1 S . > Cum igitur spiri-
tualiter ex ignorantia ad cogmtioiiem, ex inscitia ad 
tcienliam, ex infldelitale ad fldem proflcisciumr, ac 
semper in virtulibus proficimus, nonne in locum ex 

δογματιχώς. "Η ούχ\ χατά βραχύ πρδς αδξησιν Γμεν 
τήν έν Χριστψ νοουμένην, προκδπτοντες μέν ε/ς 
άνδρα τέλειον, άναθρώσκοντες δέ χαί ε ί ; μέτρον ηλι­
κίας τοΰ πληρώματος αυτού; Τούτο τάχα πού έστι 
τδ διά φωνής τοΰ θεσπεσίου Παύλου ύμνουμεην 
ήμίν · ι Τών μέν δπίσω έπιλανθανδμενος, τοίς δέ 
έμπροσθεν επεκτεινόμενος, κατά σκοπδν διώκω είς 
τδ βραδείον τής άνω κλήσεως, ι Άπαίροντες δέ νοητώ; 
έξ αγνοίας είς έπίγνωσιν, έξ άμαθίας είς σύνεσιν, έξ 
απιστίας είς πίστιν, καλ άελ προκόπτοντες έν άρε-
ταίς, άρ' ούχλ τόπον έκ τόπου μεθορμιζόμαθα, xsl 
έχ διαθέσεως ήγουν έξεως τής τοιάσδε τυχδν, είς 
τήν τοιάνδε αύ μεθιστάμενοι προσεοίχαμεν ήδη πως 
τοίς είωθόσιν όδοιπορείν; 

loco demigramus, et ex certa quadam affectione aut babitu in aliura nos tran&ferentes, us qui itcr la-
ciunt, nomie quam simillimi quodammodo videmur? 

PALL. Inlelligo quod dicis. Ρ ΠΑΛΛ. Συνίημι δ φής. 
GYR. Atqui neque u l a nequilia proficiscalur, 

neque vero ut ad meliora perveniat, et quodam-
modo divertat, consequi polerit quisquain, nisi 
Ghristo coroiie ac duce. IUqec sancus iilis discipu-
lis dicebal: « Sine me nihil potestis facere *\ ι 
igitur ex eo qi^od eei simul proficisci, nube proii-
ciscenle, simulque cum quiesoenle quiescere, boc 
declarari per «aigiua vtdetur, una cum Deo esae, 
et ooinia cum illo faoere. Verumtamoii,4nqiiit, per 

ΚΤΡ. 'Αλλ' ούτε τήν έχ φαυλότητος άπαρσιν, ούτε 
μήν τδ έφικνείσθαι τυχδν καλ έγκαταυλίσθαι τρόπον 
τινά τοίς άμείνοσι, κατορθώσαί τις άν δυνηθή, μή 
ούχλ συνόντος τε καλ ηγουμένου Χριστού. Τοιγάρτοι 
καλ τοίς άγίοις έφασκε μαθηταίς* ι Χωρλς έμού ού 
δύνασθε ποιείν ουδέν. » Ούχούν τδ συνείναί τε τψ 
θεψ, καλ συν αύτψ πάντα δράν, ύποφήνειεν άν αί-
νιγματωδώς τότε συναπαίρειν άπαιρούση τή νεφέλη 
καλ ήρεμούστ] συνηρεμείν. Πλήν, διά προστάγματος 

*· 1 Tira. ιιι ,12. · 7 Epbes. ιν, passim. ·· Pbilipp. ιιι, \Ζ. · ' Joan. χν, 5. 
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Κυρίου, φηοΛν, άπαρούσι* καλ τούτο, οΤμαι, δηλοί τδ Α praeceptum Domini promovebant *· : et hoc, inea 
χαλ λόγου δείσθαι τοΰ παροτρύνοντος είς αλκή ν, καλ 
σίς τήν τοϊ; άγίοις πρέπουσαν εύκοσμίαν τούς έπεσθαι 
€είν οίομένους έν Χριστώ· c Πάντα γαρ, φησλν, εύσχη-
μόνως κα\ κατά τάξιν γινέσΟω. > Τύπος δέ άρα κα\ 
τούδε δή πάλιν, τδ εφεξής γεγραμμένον. "Εφη γάρ 
<5δε θεδς πρδς τδν Ιεροφάντην Μωσέα* t Ποίησον 
σχαυτφ δύο σάλπιγγας έλατζς, αργυράς ποιήσεις αύ-
τ ά ς , καλ έσονται σοι άνακαλείν τήν συναγωγήν, κα\ 
Αξαίρειν τάς ·παρερί6σλάς. Καλ σαλπιείς έν αύτάΐς, 
χαλ συναχθήσεται πάσα ή συναγωγή έπλ τήν θύρα ν 
τής σκηνής τού μαρτυρίου. Έάν δε i ν μι$ σαλπίσω σι, 
έλεύσονται πρδς σέ πάντες οί άρχοντες άρχηγολ 
Ισραήλ. Καλ σαλπιβίτε σημασίαν, καλ έξαρούσιν αί 
παρεμδολαλ αέ παρεμδάλλουσαι ανατολάς - καλ σαλ-

eententia, sigaiflcat, qui Christum sequi stateerint, 
eos etiam sermone, qui ad fortiladinem atque ho-
neslatem, quae sanclos decet, exhortetur, indigere : 
ait enim: c Omnia honestc et secnndum ordinem 
fiant11. > Ejus ilem rei figura est id quod conseT 

quenter scriptum legimus; sic enim inqutt Deua 
ad Moysen sacrorum interprctem: c Pac tibi dua* 
tubas ductiles; argenteas iacics eas, et erunt t ibi 
ad convocandam synagogam, etad castra movenda. 
Et canes in illis, et congregabitur omnis synagoga 
ad portam tabernaculi teslimonti. Quod si in una 
cecinerint, venient ad te omnes principes duccs 
Israel: et canetis signum secnndum, ct proOciscen-
lur castra quae tetenderunt ad orientem : et ca-

ΨΆ&ΧΙ σημασίαν δευτέραν, καΛ έξαρούσιν αί παρεμ- Β netis signum aUerum, el promovebunt castra quae 
6ολαλ αϊ παρεμόαλλουσαι λίβα. Καλ σαλπιείτε ση μα 
σίαν τρίτην, καλ έξαρούσιν αί παρεμδολαλ αί παρεμ-
ϋλλουσαι παρά θάλασσαν. Καλ σαλπιείτε σημασίαν 
τχτάρτην, καλ έξαρούσιν αϊ παρεμδολαλ αί παρςμ-
βάλλουσαι πρδς β ο ^ ά ν σημασία σαλπιούσιν έν τή 
έξάρσει αυτών, καλ δταν συναγάγητε τήν συναγωγήν, 
σαλπιείτε, καλ ού σημασία. Καλ οί υίολ 'Ααρών οί 
ιερείς σαλπιούσι ταϊς σάλπιγξι · καλ έσται ύμίν νό­
μ ι μ ο ν αίώνιον είς τάς γενεάς ύμων.* 

ΠΑΑΑ. Τί δή οδν Αρα φα μέν τήν τών σαλπίγγων 
χΤναι δυάδα, καλ τάς τών σημασιών διαφοράς, έλατάς 
Vt άνθ' δτου, χαλ έξ αργύρου δείν ποιείσθαι προστέ-
πάνε ; 

ΚΤΡ. δύο μέν ούν αϊ σάλπιγγες* διπλούν γάρ έν 
ιχχλησιαις τδ τής παρακλήσεως κήρυγμα· έν μέν 
γάρ είς ορθότητα τήν δογματικήν αποφέρει τούς πε-

ν*ττιυκότας, καλ τδν τών διεστραμμένων κατακιβδη-
Χεύει λόγον * δποϊός τις ήν δ τών κωλυόντων γαμείν, 
καλ άσυμφύλως δεδιδαχότων άπέχεσθαι βρωμάτων, Α 
δ βεδς έκτισεν είς μεταληψιν τοϊς πιστοίς. Καταλο-
γισαίμην δ* άν έν τούτοις παλ τούς τών Ιουδαίων 
**6ηγητάς, οί τδ τψ θείψ νόμψ τετιμημένον καλ 
δοκούν μεθέντες ώς Ιωλον, καλ ολίγου παντελώς 
Αξιούντες λόγου, ταίς παρά σφών διδασκαλίαις καλ 
ανθρωπίνοις έντάλμασι προσανακεκλίσθαι δείν τούς 
«παιδευομένους έκέλευον. Καλ έτεροι δέ τίνες περι-
τέμνεσθαι τούς έν πίστιι δεδικαιωμένους άσυνετούντες 
έδίδασκον, ίνα έν «ή άλλοτρία σαρκλ και>χήσονται 
κατά τδ γεγραμμένον. *Αλλ' έλέγετο περλ αυτών· 

tetenderunt ad austrom: et canetis signum lertium, 
et promovebunt castra quae tetenderunt ad mare; 
166 c * caactis signum quartum, et promovebunt 
castra qua tetenderunt ad aquilonem : signa ca-
nent in promolione eorum : et, quando congrega-
bitis synagogam, tuba caneUs quidcm, sed non si-
gnum. Et Hlii Aaron sacerdotes cancnt tubis: et 
erit vobis legitimum sempiieroum in generationes 
vestras w . · 

PALL. Quid igitur illud tubarum par esse dici-
raus? quidve signorum differentias? ductiles prae-
tcrea, ei cx argento qua de causa fieri jussit? 

CYR. Duae quidem tubae : duplcx est in ecclesiia 
1 genus ad bortandum accoinmodatae predicaiiaai*, 

quorum alterura ad recta dogmata -credentes per-
ducit, ac perversorum hominum sermonem vaktt 
adoltevatum notat; qualis sermo eorum erat qui 
prohibebant nabere, et absurdissirae docebant abe-
tinere a cibis, quos Deus creavii, ad percipjendum 
iidelibus · · : ia his recensuerim eliani Judxorum 
doctores; qui id quod erat divina lege probatuj» 
atque sancilum, tanquam scilket obsoleiiun essaW 
abjicientes, neque ullo uumero babeates, in suit 
dootrinis, humanisque roandatis discipuloe a^quie-
ecere jubebant. Al i i quoqae nonnulli eos clroua-
cidi, qui Ode justificati essent, slulte doeebanl, ut 
in oliena carne gloriarentur, ut scriptum est. Sed 
de illis dictum est: c Foris canes, foris nudi ope-

« Έ ς ω τους κύνας, Ιξω τούς κακούς έργάτας. * Ίδτε- Β rarji ·ι t Allerum vero genusad momm correciio-
pov δέ πρδς ήθικήν έπανόρθωσιν ξεναγεί, καλ τής έν 
Χριστψ πολιτείας καταλευκαίνει τήν όδόν. 'Αργυραί 
Αέ αί σάλπιγγες* τήν έπ ' άμφοίν τοίν λόγοιν λαμ-
ττοότητα, καλ τδ άγαν ειλικρινές · ώς έν Ιδί* φύσει 
x t£ ύλης ύμίν ύποφαινούσης άστείως. *Εν δέ γε ταίς 
σάλπιγξιν, άνακαλείσθω, φησλν , έπλ τήν σκηνήν δ 
λαός. Κηρύγμασι γάρ τούς έν σκηναίς ώσπερ ίδίαις 
συναγείρομεν είς εκκλησίας· συνδεδραμηκότας δέ, 
καλ άπαίρειν άναπείθομεν έκ τών τιίσχιόνων έπλ τά 
•πρέποντα τοϊς ήγιασμένοις, καλ οίονελ μεθορμίζεσθαι 
πρδς τδ άγαθδν έκ φαυλότητος εύ μάλα μεταπαι-

nen dacit, et Hlins in Cbristo coaversationis viam 
declarat. Acgeate» sunt porro tubae : in quo pro- < 
pria metalli natura praedicationis utriusque eplea^ 
dorem sammamque sinoeritaiem eleganter osteadit. 
Tubis vero evocetur, inquit, ad tabernaeubuo po-
pulus. Prsedicatione enira eos^jui velut i apr iva l i i 
labernaculis degunt, ad ecdesias coogregaaias ; 
qaos, obi convenerint, etiarn hortomur, ut a minus 
honeste Cactis ad ea quae sanctificaios aomiaea de* 
cent, proficiscantur, atque ut a nequilia ad boooa 
mores quodammodo demigrent, praeclare docemns. 

»· Nura. « , 8. " 1 Cor. xiv, 40. 1 1 Num. x, i seq^. M 1 Tim. iv, 5. ' · Apoc. x m , 15; Pbilip. m t % 
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An vero negari potest quin pnedicalio facilera Α δεύομεν. Έ ούχ\ λόγος είς ορθότητα τήν δογματι-
obeeqoenteroque bominem, et iUius in Christo vita? 
Venim amatorem, ad rectaro dogmatum sententiam 
ac morum correctionem perducat? 

PALL. I U fateor. 
CYR. Igitur dnae sonl tobae, qoae populom ad 

tabertiacnlam cogunt. Sed sl ana tuba cecinerint, 
inquil, venient 167 ad te omnes principes duoea 
fflioram Israel. Egent enim, ut optnor, admonilione 
atqae exhorlatione i l l i quoqoe qui perfectiore 
suni babita : eed non lanla, quanlam reqoirit ca;-
lera multitado: ob eamque rem alios quidem orones 
dua? vix convocant tobae, scd eiiroios una; sapienti 
namqoe pauca sunt satis : et occasionem si accepe 
r i t , adjiciet reliqouro, juxta illud : c Da sapicnti oc 

κήν χα\ είς ηθών έπανόρθωσιν Αποφέρει τον επιεική 
χα\ ζωής τής έν Χριστψ γνήσιον έραστήν; 

ΠΑΛΛ. Ούτω φημί. 
ΚΤΡ. Ούχούν δύο μέν αϊ σάλπιγγες, «Ι συλ)έγοο-

σαι τδν λαδν έπ\ τήν σχηνήν. Έάν δέ μιά σαλπί-
σωσι, φησλ, προσελεύσονται πρδς σέ πάντες οί 
άρχοντες αρχηγοί υίών Ισραήλ. Αείν μέν γάρ ύπο-
λαμδάνω παρακλήσεώς τε χαλ προτροπής, χαλ τοις 
τήν Ιξιν τελειότεροι; , πλήν ού τοιαύτης όσ·ησπερ άν 
δέοιτο χαλ ή τών έτερων πληθύς' διά τούτο τούς μέν 
άλλους απαντάς δύο μόλις άναχαλούσι σάλπιγγες» 
μία δέ τούς έξε (λεγμένους · αρκεί γάρ ολίγον τ ψ 
σοφψ, καλ άφορμήν εί λάβοι, προσΟήσει τδ λείπον. 

casionem, el sapientior eri t ; notum fac justo, et ^ κατά τδ * ε Δίδου σοφψ Αφορμήν, καλ σοφώτερος 
Ισται* γνώριζε δικαίω, καλ προσθήσει τού δέχεσδαι. » 
Είτα προστέταχε τεσσάρας ποιείσθαι σημασιών δια­
φοράς , ώστε δι' αυτών άναζευγνύναι τε καλ άπαίρειν 
τούς τε πρδς ήώ καλ λίβα, β ο ^ ά καλ νότον * οίμαι 
ούν τάς τεσσάρας ήμίν τών Ευαγγελίων συγγραφάς 
διά τούτου σημαίνεσθαι, δι* ών δ συμπάς παιδαγω-
γείται κόσμος πρδς δογματικήν τε άμα καλ ήθιχήν 
έπιστήμην. Εί δέ δή τι χρή καλ έτερον έπινοούντας 
λέγειν, κατοκνήσομεν ουδαμώς, ύπνου και ίδρώτος 
κρείττονα τήν τού χρησίμου ποιούμενοι θ ήραν. Λό­
γου τοιγαρούν τού παρ* ήμίν τεσσάρας εύρήσομεν 
τάς διαφοράς, δι* ών ή σύμπασα γή τδν Αριστον τα 
καλ εύδόκιμον αληθώς κατορθώσει βίον* μία μέν ούν 

adjiciet accipere Μ . ι Deinde jussit αϊ quatoor da-
reiitar signonim differenlise, quibas caslra move-
rentur, ac proficiecerenlor qui ad ortentem et oc-
cidentem, aquilonem el austnnn esscnt * per boc 
igitur arbilror qaatuor Evangeliorum libros signi-
Bcari, per qaos dogmalum simul ac morum scicn-
tia univereue orbis imbuitur. Ac si aliod quidpiara 
excogitandum dicendumque sit, nibil cunctabimos; 
et inerliae ac labori utililalis considerationem prae-
feremus. Nostrae igitor pnedicationis qnatuor discri-
inina reperiemos, per qaae universus orbie opti-
mam, *ac revera probalissimam vitae rattonem tene-
bi t ; anom ac primam, quo ad veritatis cognitionem 
sfc lamlnis divini susceplionem vocare consuevi- Q έστι καλ πρώτη, δι' ής πρδς έπίγνωσιν Αληθείας χαλ 
uias eos qui crealurse polius quam Creatori ser-
viaat, ac stulte ligno dicunt : Pater metie es l o , 
et lapidi : Tume genuisli · · , u i prophela; verbis 
atar. Iis autero qui jam crediderunt, tria reliqua 
predicalionia genera apte convenient; siquidem 
etiam iria esse vilae ac conversalionis genera Sal-
vator docoit; dixit eniro, jacta illa in terram bo-
nam temina fecisse fruclum, unum quidem cente-
aimam, alleram vero sexagesiimim, lertium deni-
qoe iricesimnm ·*. Horum igiiur unicuique genos 
4tem esl qaoddam sermonis maxiroe conveniens: 
neqoe enim recte fecerimus, si legitimie nuptiis 
tsofljonclos, ob eamqoe rem Deo ac mundo divisos, 
« t eos ilem qui prsesiantissimam ac religiosam 

είς άνάληψιν θείου φωτδς καλείν είθίσμεθα τούς τ$) 
χτίσει παρά τδν Κτίστη ν λελατρευκότας, καϊ λέγον­
τας άμαθώς τψ ξύλψ · Πατήρ μου εΤ σύ, καλ τψ 
λίθψ * Σύ έγέννησάς μ ε , κατά τήν τού προφήτου 
φωνήν. Τοίς γε μήν ήδη πεπιστευκόσιν, αϊ τρεΖς 
έτεραι τού λόγου διαφοραλ πρέποιεν άν είκότω;* 
έπεί τοι καλ τρείς είναι βίου καλ πολιτείας διαφοράς 
έδίδασκεν ό Σωτήρ * έφη γάρ δτι, τά καταβληθέντα 
τών σπερμάτων έπλ τήν καλήν γήν έ ποίησε καρπδν, 
δ μέν έκατδν, δ δέ έξήκοντα, ό δέ τριάκοντα. Ούχούν 
έστί τις έχάστψ τών τοιούτων, ό αύτψ μάλιστα πρέ­
πων λόγος * ού γάρ πω δρώντες όρθώς, τούς θεψ χαλ 
χόσμψ με μερισμένους, διά τδ χατά νόμον ύπεζεύχθαι 
γάμοις, χαλ τούς τδν πανάριστόν τε χαλ άσκητιχδν 

Vitam, aut aptam sacerdolali moneri susceperunt, D έπανελομένους βίον, ήγουν τδν ίερωσύνη πρέποντα, 
iisdem etrmonibus irollo discrhnine juvandos pula-
verimas, sed HRs qaidem dicemus: « Alligatus es 
nxori* noli quaerere solutionem^, solulas es ab 
Oxore? noli qoarere uxorero M ; · et qn«cunque aiia 
Tnatrimonio junclis et sentire convenit et facere. 
Reltgiosts auiem, el qai severioris viUe asperilatem 
tolerare decreverint, c Mortiflcale membra vestra, 
qwe sont saper terram , fornicauonera, iromun-
dUiam, libtdinem, concapiseentiara malam". > 
1 6 8 E l illud,c Non sunl condignse passiones bujus 
temporis ad iuttiram gloriam, quae revelabilur in 
tiobis » l i s denique qui ad sacerdotium \ocali 

» « Ρ Λ ν . ι χ , 9 . M R o r a . i , 7 ; Jer.u.27. e f Matth. X J I I , i 3 . ' · 1 Cor. vu, 27. 
vu, B. ·· Rom. V H I , 18. 

τοίς ίσοις Αφυλάχτοιςώφελήσομεν λόγοις, άλλ* έχείνοις 
μέν έρούμεν* t Δέδεσαι γυναικί; μή ζήτει λύσιν* 
λέλυσαι άπδ γυναικός; μή ζήτει γυναίκα * · καλ δσα 
τοίς γεγαμηκόσιν αρμόζει φρονείν τε καλ δρ$ν. ΤοΤς 
γε μήν άσκητικοίς καλ καρτερείν έγνωκόσι* ε Νε­
κρώσατε τά μέλη υμών τά έπλ τής γ ή ς , πορνείαν, 
άκαθαρσίαν, πάθος, έπιθυμίαν κακήν, ι Καλ τδ, « (Κκ 
άξια τά παθήματα τού νύν καιρού πρδς τήν μέλλου-
σαν δόξαν άποκαλυφθήναι είς ημάς. > Τοίς δέ κε­
κλη μένοις είς ίερωσύνην* c Χείλη Ιερέως φύλαξε τα t 
γνώσιν , καλ νόμον έκζητήσουσιν έκ στόματος αυ­
τού, ι καλ δσα Τιμοθέψ παρεγγυά γράφων δ σοφώ* 

Coioss. ιιι, 5; Roow 
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τκτος Παύλος. *Αρά μοι τοΰ «ρέποντος έξέρπει τά Afuer int , ι Labia sacerdol» cuslodient scicnUam, 

el legero exquirenl de ore ejus *'; · et qua?cunqoe Γ «1ϊήμ*τχ . «Λ άποφέρεταί ποι πρδς τδ ούκ Ιχον 
6 νθώς; 

tfauhis. Νοιη igitur h » , quas e Scripluris atluli 
lifiorqoeolur quod minime rectum sit? 

ΠΑΛΛ. "Ηκιστά γε. 
ETP. Έπιτήρζι δέ δτι μόνοις Απονέμει τοίς 

έχράσθαι λαχούσι, τδ κεχρήσθαι ταίς σάλπιγξιν 
άνατιθελς, οίμαί που, τοίς τών λαών παιδευταίς χαλ 
ή-ρασμενσις είς ίερωσύνην, τδν μυσταγωγούντα, χαλ 
μήν χαλ είς έφεσιν Αρετής έπαλείφοντα λόγον· Διά 
5θύτο γΑρ, οΓμαι, πρδς μέν Μωσέα φησί· ι Ποίησον 
οααυτψ δύο σάλπιγγας, ι Νόμω δέ ώσπερ χατασφρα-
γίζων τδ χρήμα· c Καλ οί υίολ Ααρών, » φησλν, ι οί 

ad Timotheum ocribens jubet vir sapicntissittufc 
uarraiiones, ab eo qood deceat abenrant, et eo 

PALL. Minhne vero. 
CYR. Iilud autem auimadverlas velim, Deum iia 

duniaxat qui sacerdoies electi essenl, lubarvm 
usom Uribaere; quod populi scilicet docloribue el 
eacerdotibus consecralis assignet, ut opinor, pne-
dicationem, q u « de mysleriis doceal, et ad v i r lu -
lem expelendam instituat. liaque ob eam cansan, 
ut ego exisiimo, dicli Moyei : t Fac l ibi doaa to-
bas » Eamque retn veluli lege confirmana, * E l 

Ιερείς, σαλπιούσι ταΐς σάλπιγξι · χαλ έσται ύμίν νδ- Β ΠΙϋ,» inquil, < Aaron sacerdotescaneBtlubis; eteri l 
μιμον αίώνιον είς τάς γενεάς υμών. » 

ΠΑΑΑ. Ούχούν τών σημασιών τούς τρόπους, είς 
τδν έχάσπρ^τών είωδ>των εύδοχιμείν έοιχότα λόγον, 
«αραδεξόμεθα. Ευναπαρούμεν δέ ούτω χαλ συγχα-
ταλύσομεν τή νεφέλη, τουτέστι, συμβαδιούμεθα 

ς, χαλ συναναπαυσόμεθα τ φ Χριστφ. 

* Τ Ρ . Ευ λέγεις. Τουτλ γΑρ ημάς Αναπείσει φρο­
νείν, χαλ προφήτου λόγος έχων ώδί· c Καλ νύν, Ισραήλ» 
τέ Κύριος δ Θεδς επιζητεί παρά σού, άλλ* ή τδ ποιείν 
χρίμχ, χαλ ά γ α π | ν έλεος, χαλ έτοιμα* είναι τού πο­
ρεύε σθαι μετά Κυρίου Θεού σου; » 

( 
ΠΑΑΑ. Άλλ* δτι μέν χρήμα χαλδν, χαλ τού παν­

τός άξιον, χαλ τήν έπ ' ανδρεία δόξαν χαταπλουτούν, 
τδ πορεύεαθαι μετά Κυρίου Θεού σου, πώς ούχ Αν 
γένοιτο σαφές; Τί δ* άν εΓη πάλιν τδ , Ιτοιμον είναι, 
φράσαις άν έΟέλοντί μοι. 

Κ Τ Ρ . Πώς γάρ ού ; τοΰ γάρ φρονείν τε χαλ δρ$ν 
έ » έ γ ε σ θ α ι τά Θεού, παρά πόδας ήμΐν κειμένου, χαλ 
άτεαίργοντος ούδενδς, ούτε μήν άνΟέλχοντος είς άδόκι­
μον νούν, τούτο, οΤμαι, έστι τδ έτοιμον είναι τού πο-
ρχνεσθαι μετά Θεοΰ. 

ΙΙΑΛΛ. Τίνας δέ όλως είναί φαμεν τούς άκολου-
θείν τ φ Θεψ έθέλοντας, μή μήν έτι καλ έξ δλης τούτο 
δρ5ν έλομένους ψυχής, όκλάζοντας δέ πρδς τδ άναλκι 
χαλ παραιτούμενους (I) τδ καρτερόν; 

ΚΤΡ. Τούς^οί γε βραδείς τέ είσι, καλ μόλις ίέντας 
μάν έπλτδ φρονείν έ θέλει ν τά έφ' οίς άν ήδοιτο Θεδς, 
ού μήν έτι καλ άντεχομένους όλοκλήρψ διανοία πολι­
τείας άγιοπρεπούς, οί μοίραν μέν ώσπερ όλίγην τής 
ένούσης αύτοίς σπουδής τε καλ προθυμίας άπονε μούσι 
τ ή είς Θεδν αγάπη, τδ δέ γε λοιπδν άπαν άσωτότατά 
τε καλ προαλώς δαπανών έγνώχασι τοίς έν τψδε βίψ 
περισπασμοίς, καλ άνονήτοις ίδρώσι καλ πικροίς 
φροντίσμασιν, ών είς τύπον άν εΐεν οί έκ Του6ε(μ 
τε χαλ Γάδ· γέγραπται γάρ πάλιν έν τοίς Άριθμοίς· 
ε Καλ κτηνών πλήθος ήν τοίς υίοίς 'Ρουδελμ καλ 

vobia legitkuum seiopilenuim ia generaliooee ve-
airas ·*.» 

PALL. lgitur signorom modos, sernioaem O M -
cuique slatui bene ac laudabiliter xivealium, apla 
et accommodale exbibilom accipiemus* Ila siuwl 
quoqae cum nube promovebimus,. simulque ab 
ilioere cessabimus, boc esi, simul cum Cbrislo 
spirituaJUer ambulabimus, simulqjue requieacemua* 

€YR. Recte ais. Sie naroqae senlirc persuadel 
propbelae qooque dictum, quod sic babet: « Et nanc, 
lerael, qoid Dominus Dens exquirit a le, nisi fa-
cere judicium, el diligere misericordiam, et prora-
ptum esse ad ambulandum cum Domioo Dco 
luo u ? > 

PALL. Atqui rem quidero esse manifesle pra> 
claram ac plarimi faciendara, et qoae fortiludinis 
opioionem conciliet, ambulare cum Domitio Deo, 
qnis neg^l? Sed lainen iilud nirsus mihi expiiccs 
vclim, quidnam sii promplum esse, 

CYR. Faciam vero : cur enim negem ? Si enim 
in promplu sil nobis posiluni, ^it qua: Dei sunt el 
senliamus, ct ccleriler faciamus, nihilque sit quod 
probibeal aut pertrabat in reprobura sensum, hoc 
illud est, mea quidera sentculia, promplum essa 
ad ambulajidum cum Deo. 

PALL. Quos vero omnino dicimus eos qui Deum 
sequi cupiani quidem, non tamen id ex loto animo 
veliul efficere, scd prae ignavia succumbant, el aspe-
rarum rerum tolerantiam deprecenlur? 

CYR. Qui, cum tardiores sint, el vix eo usqae 
progrediantur ut ea sapere vclint qiK*e Deo placent, 
169 n o n tamen inlegro totoque animo sancts 
conversationi adhaerescunt, qui soi studii atque 
alacritatis exiguam parlem divinaBcbarilati tribuant, 
reliquum vero orane perdiie el intemperatiter io 
hujus vitae disiractionibos laboribueque iriotHibvts 
acerbisqne coris consumere statuerunt : quorum 
figuram non abeurde tenenl filii Raben et Cad : 
scriplom est etiim item in Namerts : c Et pecoruai 
muhitudo erat flliis Ruben el flliie Gad, mol l i l «# 

·· Malach. n , 7. %t Nuin. x, 2. " Ibid., 8. u Micb. xu 8· 
( I ) God. Val., πσρωθουμένους, repellentu. 
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copktoa valde. El viderunt regionem Jaier, et r tgio- Κ τοίς υΐοίς Γάδ , πλήθος πολύ σφόδρα. Καλ είδον τήν 
nan Gulaad \ et eral locos, locat peooribut; et tcce-
denlee fllii Ruben et filii Gad, dixerunt ad Moyaen, 
e l Eleazar sacerdoten, et ad principes Synagogae, 
dicentes : Atarotb, et Debon, et Jaier, et Nambra, 
et Sebon, et Eleale, et Sabaroa, et Nara, et Bean 
lerra, quam dedit Domiaag coram flliis Israel, apu 
est pecoriba* paseeadis; e l eenria tuis sunt peeora. 
Et dixeront: Si invenimoa gratiam coram le, delur 
bfec terra eervis tuiain poaoeselonein^t ite trangferas 
nos trans Jordanem. Et dixit Moysee filiis Gad et 
fiilia Rtben : Fratree vertrk ibunt ad bellam, et 
voe sedebitis bic? Et cur pervertilis raentes fiUo-
nnn Israel, ut noji transeant Ια terram quam Do-
mtaas Deas dal ipsie M ? » Deiitde, exprobrata illie 

χώραν Ίαζήρ, χαλ τήν χώραν Γαλαάδ, χαλ ήν ό τόπος, 
τόπος κτήνεσι. Κα\ προσελθόντες οί υίολ 'Ρονβελμ χα» 
οί υίολ Γάδ, εΐπον πρδς Μωσήν χαλ πρδς Ελεάζαρ τόν 
Ιερέα, καλ πρδς τους άρχοντας τής Συναγωγής λέ­
γοντες* ΆταρωΘ, καλ Λα16ων χαλ Ί α ζ ή ρ , καλ 
Ναμρά, χαί Έσεδων , χαλ Έλεαλή, χαλ Σεβαμχ, 
χα\ Ναβαυ, χαλ Βαιάν τήν γήν, ήν παρέδωχε Κύριος 
ενώπιον τών υίών Ισραήλ, γή κτηνοτρόφος έστλ, χαλ 
τοίς παισί σου χτήνη υπάρχει. Καλ Ιλεγον · ΕΙ ε£ρ> 
μεν χάριν ενώπιον σου, δοθήτω ή γή αύτη τοις οι» 
κέταις σου έν κατασχέσει, καλ μή διαβίβασης ημάς 
τδν Ίορδάνην. Καλ είπε Μωσής τοίς υίοίς ΓάΑ χα 
τοίς υ Ιοί ς 'Ρουβείμ* Oi άδχλφολ υμών π ό ρ ε υ α * » 
είς τδν πόλεμον, χαλ ύμείς καθίσεσθε αυτού ; Lxt 

parentam eonUinada, el iis ©ommerooratis q u » * i v a τί δκεστρέφετε τάς διανοίας των υίών Ισραήλ» 
ea de caasa ipsis evenerant: t Mortui namqae sunt,» 
inq i t i t ,« ia deserto, ι cam promissionls lerraro, ut 
iia dieam, n * aspexissenl qaidem. Infert iteroin : 
ι Et ecee stirrexistis pro palribus vestris, conspi-
ratie bominum peecatorum, utadjiciatis adhtic 
ad iram indignationis Domini adversus krae), quia 
avertemini ab ipso^ itt adjiciatis adhuc, ut dcre-
Unqoatis ipsum in deserto, et peccelU in univer-
sam congregaiionera hanc. E l aeeeseenini ad ip-
i t im et dixerunl : Canlas ovium aediflcabimos no-
bis hlc pecoribus nostris, et urbes tmpedimentis 
nostris, et nos armali in primo ordine ante filios. 
krael, quousque perdueamns ipsos in locum ipso-

μή διαβήναι είς τήν γήν ήν Κύριος δ Θεδς δωωειν 
αύτοίς; > Είτα πρδς τούτοις κατονειδίσας αύτοίς τών 
πατέρων τήν άπείθειαν, καλ τά εκείνοις εντεύθεν 
συμβεβηκότα * ε Τετελευτήκασι γάρ έν τή έρήμφ, » 
φησλν, ούδ\ δσον είπείν, τεθεαμένοι μόνον τ ή ς επαγ­
γελίας τήν γήν. Επιφέρει πάλιν « Καλ ίδού άνέστητε 
άντλ τών πατέρων υμών, σύ στρέμμα ανθρώπων 
αμαρτωλών, προσδείναι έτι έπλ τδν θυμδν τής οργής 
Κυρίου έπλ Ισραήλ, δτι άποστραφήσεσδε άιζ* αυτού 
προσδείναι έτι χαταλιπεΤν αύτδν έν τή έ ρ ή μ φ , χαί 
άνομήσετε είς δλην τήν συναγωγήν ταύτην. Καλ προσ-
ήλδον αύτφ χαλ έλεγον * Επαύλεις προβάτων οίκο-
δομήσομεν ώδε τοις χτήνεσιν ημών, χαλ πόλεις ταές 

ΠΙΙΙΙ : et erunt impedtmenta aestra in urblbag g άποσχχοαίς ημών · καλ ημείς ένοπλισάμενοι προφυ-
rauratis propter habitatoreg terrae; neqae rever-
temur ad doftios nostras, quousque dividantnr fllii 
Israel unusquisque in possessionem suam, et non 
amplios possidebimus inler eos a trans Jordanera 
et u l l ra ; quia receplmus possessiones nosiras in 
loco trans Jordanem in oriente *·.»Intelligis pe-
corum 170 alendorum et possessionum cura, 
amoreqoe erga uxore^ ac liberos detentos ejus-
mod» homines nullo modo prorsus transiteros faisse 
Jordanem, aique adeo ne attingere qoideia om-
nino ullam belli ac pugnae partem ausaros, neqoe 
cum alus in communionem gloria ac aperatonim 
bonorqm venire curalaros; cum praecipuum iilis 
et optandum in primis videretnr, ibi remanere, ne 

λακήν πρότεροι τών υίών Ισραήλ έως άν άγάγωμεν 
αύτους είς τδν εαυτών τόπον - χαλ κατοικήσει ή απο­
σκευή ημών έν ταίς πόλε σι τετειχισμέναις διά τούς 
κατοικούντας τήν γήν* ού μή άποστραφώμεν εις τ ι ς 
οικίας ημών, έως άν καταμερισΟώσιν οί υίολ Ίσραή|λ 
έκαστος είς τήν κληρονομίαν αυτού. Καλ ούκέτι κλή­
ρο νομή σομεν έν αύτοίς άπδ τού πέραν τού 'Ιορδάνου 
καλ έπέκεινα, δτι άπέχομεν τούς κλήρους η μ ώ ν h 
τφ πέραν τού Ιορδανού έν άνατολαίς. ι Συνίης δη 
κτηνοτροφίας ένεκα καλ κτήσεων , καλ τής είς γυ­
ναίκας τε χαλ παίδας αγάπης, ούδ' άν δλως παρήλδον 
οί τοιοίδε τδν Ιορδάνην, άλλ* ούδ* άν δσον δλως 
άποθήγειν ήνέσχοντο πολέμου χαλ μάχης , ούδ* άν 
εύκλείας τοίς άλλοις συμμετασχείν ηθέλησαν, χαλ 

injeclo quidem, ut ita dicara, in Jordanis fluenta D τών έπ' έλπίσιν αγαθών * άριστον δέ χαλ πολύευχτον 
pede : sed exprobrante Moyse, divinamque iram ot 
pcrtimescerent ac formidarent, admonente, vix lan-
dem pollicentor se oaa cum c&ieris transiiuros 
esse Jordaneni, alque cum illis laborea in bello 
a(que pogoa communicaiuros; non lamen ea spe 
t y ^ f t f » parlieipes poesessionum una fuluri sinl, 
quod possessionem trans Jordanera receplssent. 
Horom pergimUea suot nounolli, qui, aum praesen-
tift v i t« curis dislricti sinl, totumque cor iis rebus 
aopieiidis qtrue sunt super terram qqodammodo 
dedicarint, in rebus necessariis vix exigiiam curam 

·· Num. xxwi, 1 seqq. M Ibid., 14-t9. 

(!) Cod. Vat.. καλ ό ^ δ ί α ν έπιτιθέντος. 

έδόκει τδ μένειν αυτούς, μηδ\ δσον είπείν, τοίς Ι ο ρ ­
δανού νάμασιν ένθέντας τδν πόδα · κατονειδίζοντος δέ 
τού Μωσέως καλ ό£(&ωδε?ν άναπείθοντος ( I ) , ύποβλέ· 
πεσθαί τε τήν θείαν όργήν, ύπισχνούνται μόλις συμ-
παρελεύσεσθαι μέν τοίς άλλοις τδν Ίορδάνην, χαλ 
συμμετασχείν ίδρώτων αύτοίς τών έν πολέμω χαλ 
μάχαις* ού μήν δτι χαλ συμμεριούνταί φασι, διά τδ 
άπέχειν ή άποσχεϊν τδν χλήρον, έν τφ πέραν τ ο ύ 
Ιορδανού. Τοιούτοί τίνες τδν τρόπον είσλν, οί τ α ΐ ς 
τού παρόντος βίου μερίμναις χατεσφιγμένοι. Κ α λ 
δλην μέν ώσπερ απονέμοντες τήν χαρδίαν τ φ φροναέ> 
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έλέσθαι τά έπλ της γης, ολίγα Λ μόλις τών άναγ- Α collocant, e l ea qua Def 9ont, uiler eeria miniaio 
χ α ί ω ν φροντίζοντες, χαλ ούχ Ιν σπουδή ποιούμενοι 
τ ά &*ού. ι Πολλοί γάρ,»φη<Λ. < κλητολ, ολίγοιδέ εκλε­
κ τ ο ί . » Οί τοίνυν τελούντες μέν έν τοίς χεχλημένοις 
δ ι ά γτε τήν πίστιν, ού μήν Ιτ ι τοίς έξειλεγμένοις έν-
•ρίΦμιοι» διά τδ άνείσθαι πρδς τδ ήδύ, £ραδείς έαθ' 
δτα χαλ Αχνηρολ λίαν είσλ, χαλ περλ αυτήν τάχα που 
τήν τού Αγίου βαπτίσματος χάρ ιν χαταπεφρίχασι δέ 
το Οπέρ βύχλείας βεοΰ χαλ ωφελείας τής σφών αυ­
τ ώ ν , τους άγίοις πρέποντος ανατλήναι πόνους, χαλ 
σννδιώχεσθαι τοίς γνησίοις, εί χαλ πρδς τούτο άγοι 
καιρός* χατονειδίζοντος δέ αυτούς νόμου τού θείου, 
χαλ χαταπτοούσης Ισθ' δτε τής θείας οργής, ίενται 
μέν όχνηρώς έπλ τδ σωτήριο ν βάπτισμα, χαλ συμ­
μετέχον σι πόνων τοίς έξειλεγμένοις, ή μετριώτερον 

nunierant. ι Mulli namque sunt vocali, paoci ven> 
clecti M . » Qai igilur, q«od ad idem attinel, i n -
ter vocatoe censenlur, neqae tamea eliam inter 
electos numerantur, quod sint ad volaptaicm ce-
missioree; i i nonnunqtiain vei ad ipeam*ancti ba-
piismatfe gratiam u r d i aaat ac pigri admodam : 
horrent aulem pro Dei gloria, soaeqne uti l iutia 
cansa laboreg tolerare qai sanctoe deeeni, e l ana 
eun verie Dei servie persecutionem pali, quawvia 
tetmpus id efltegitet: sed, exprobraate tliis Dei lege, 
atque divlna nonaanqtiam ira eos daiemtite, ad 
tabilare baptisma gravace venkmt, et laborea cmn 
aleciis participant, vel ona com caHeris remisaios 
jejanando, vel aimul zelom aisumtndo iolerdam, 

τνιννηστεύοντες, ή χαλ συζηλούντες (Ι)έσθ' δτε των Β eom oppugnaninr Ecde*fcae : non Utnea otiao aa* 
πολεμημένων Έχχλησιών, ού μήν έτι χαλ καταφρο-
νείν των έν κόιμω πειθόμενοι, άλλ" ώσπερ ίδιον χαλ 
εχναμηδχντα αύτοίς ύπονοστούντες χλήρον, τάς έπλ 
τοΖς έπιγείοις ήδονάς τε καλ τέρψεις. Διά τούτο 
έφασχεν δ Χριστδς τοίς τής όρθότητος έρασταίς, και 
εύσεδείν δτι μάλιστα διεσπουδακόσι · c Προσέχετε, μή 
ποτχ βαρυνθώσιν υμών αί καρδίαι φροντίσι καλ με-
ρίμναις βιωτικαίς. ι "Π ούκ έπιζήμιον είναι φής τδ 
χρήμα, ώ τ ά ν ; 

ΠΑΛΛ. Φημλ, πώς γάρ ού ; 
Κ Τ Ρ . Αεπτδν δέ τοίς γεγραμμένοις τδν τής δια­

νοίας δφθαλμδν ένιείς, καταθαυμάσαις ε ί μάλα τής 
εικόνος τλ κάλλος. 

ΠΑΛΛ* Τίνα τρόπον; . 
ΚΤΡ. 01 κτηνοτροφίας ένεκα παίδων τε χαλ γ υ ­

ναικών, επαύλεων τε καλ οικοδομημάτων, τδν έπλ 
τοίς άρίατοις οχνον είσδεδεγμένοί, 'Ρουβείμ έστι χαλ 
Γάδ. 

ΠΑΛΛ. Καλ τί δή τούτο έστιν; 
Κ Τ Ρ . Ό μέν γάρ ήν πρωτότοκος έξ Ιακώβ, δ δδ 

Οεραπαίνης έξέφυ τής Ζελφάς. 
ΠΑΛΛ. Αληθές. 
Κ Τ Ρ . Ούχούν πρωτότοκοι μέν διά τήν πίστιν, οί 

χ ε χ λ η μ ε ν ι ι , χαλ χλήρον λαχόντες παρά θεό) τφν 
άξαίρετον, δσον τ^κεν είς τήν χάριν, ού φιλελεύθεροι 
δέ , διά γε τήν είς τά αίσχίω (&οπήν * εκκλησία ν δέ 
πρωτοτόκων απογεγραμμένων έν ούρίνοίς, Ίθύ | έν 
πίστει δεδικαιωμένους , διακεκλήσθαί φαμεν. "Αλλ1 

mum indncunt, a i quae in irnmdo n m l oovtem* 
naut; seJ ad ierrenaram rertitti vdpptates atqut 
oblecialiones, veluti ad atiribiHam eibi posseasfo» 
nem, redeunt : ideoque rectse sentento amalori-
bus, et pielatis colendae studiosis dicebat Cbrisius: 
ι Attendite, nc forte graventur corda veslra curis 
et sollicitudinibus eaecularibus M . ι An vero, PaJ-
ladK non eam rem perniciosam esse fateris ? 

PALL. Quidni fatear? 
CYB. Atqui, si μι ea quai scripu saul acres 

aaimi ocalas conjet^m, ml- i fn in modura bujus 
imaginis pulcbriludinem admirabcris. 

PALL. 171 Quonam modo? 
CYR. Qtti pecorun aJeodoram cauea, liberorum-

qne et uxorum, necnon caulamm el aedificiorum 
siudb, ifnavi ad res pncdarai (acd |unt, Ruben ei 
Cad Tuerunt. 

PALL Quid vero illud esl t 
CYR. Htc «nim erat ex Jacob prrmogenilus, aiter 

ex anciila Zelpba editus. 
PALL. Vemm esl. 
CYR. Igitur vocati homines sunt Uli qnidem 

-profter fiden pr ipwyaiU, bameditatemqae «pud 
t)euiD, quod ad graiiam pertinet, eximiaia eor t i l i ; 
sed tamen propler propensam ad ree parum hone-
f l t f volmatero, non sant libertatis amatores: eos 
porro qul flde jostiflcati sint, ecclesiam primogeni-

ού φιλελεύθερος δ πρωτότοκος, κοινωνός δέ μάλλον f> lorurodescriptorum in coeiisappellalos esse dici-
χαλ συνεραστής τοίς τδ τής δουλείας αίσχος ού πεφευ~ 
γόί ΐν . 

ΠΑΛΛ. Άριστα έφης. 
Κ Τ Ρ . 'Αλλ' ήδη μου πρδς Αχτήν Ιόντος τ ο χ λόγου, 

καλ οίονεί που τών πεισμάτων ποιούμενου τάς έχβο-
λας, Ιτωιστν ειπείν χαλ προσαναμνήααχ πάλιν, δτι 
χρή πρδς πάν ότιούν άνδρίζεσθαι (2) τών τελούντων 
χΐς δνησιν, χαλ γύμνασμα είς Αρετήν ήγείσθαι τούς 
ηα*^οος, διαχείσθαι δέ ούχ έτέρως ή δτι Θεδς δ σώζων 

4 r tfallb. Χ Ι Π , ί δ . w L a c . J L X I , 54. I f ttebr. xui, 23. 

n i u t Y e f m n is primogenitus minime liberlatia 
amator fuit, sed comes potius ac sodalis eorum qui 
servitutis dedecusnon effugerunt. 

PALL. Praeclare dicis. 
CYR. Sed mibt jam, dwm oraiio subit liUus, i c 

veluli rudenlesjacit, repetendom alqae rureot com-
m e n i o m i d < » videMir, oportere^a atania ^ > Γ ^ Γ 

aggredi qia^eont aidtf, putaadpNqi* labarw ax* 
ercitaAionom ene Yjriuu», aeque aiiler axisiiman-
diun^ quan Deu» esse, qai «alo^eia preetat, quique 

(i) cod. Vai.; ftirloti varo, συζητονντες. 
φ Cod. Va lk . , ά^ιρτίζεσθαι, perfeettun seu intfruOum a*e. 
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adversarioa, lieet mvlta maforibus viribus quam Α έστλ, κα\ τδ καταθλείν δυνασθαι τών ανθεστηκδτων 
δωρούμενος, κάν εί πολύ μείζοσιν ή ταίς έν ήμΐν ROftrae siat, irraaat, ol viacere poesimns, largitur, 

Natn baod inuliliter iasudare, cum pro virtote to-
leramua, Aocebli Moysea, qui dicil ia Deatereno-
mio: ι E l recordaberis tottoa vi» . per qotm daxit 
t* Domimis Deas tuas in deserto; a l affligerel lev 

et tenlirei le, el cofjoiu facerat qu& smit in corde 
tuo, l i ebsenrxbis mandata ejus, a» nonvt.>Neque 
vero ille sinit noe ignava formidine laborare, com. 
auam iUam protogenlis raanom aspieknus. Uaque 
nirsusad hnnc modam scribii: c Si vero dixeris in 
mente tua, Major est namero gent h*ec quam ego; 
qoomodo pobero exterminare iilos? non thnebia 
Rloa: memorU memor eris eoruui omniam qu» fecii 
Domixas Deas taes Phafaoni,et omnibas ^gypliie: 

άντιφέροιντα άλκαίς. "Οτι γΑρ ούχ άνονητον Ιδρώτα 
καταστάζομεν, τούς υπέρ Αρετής άνατλάντες πόνους, 
διδάξει λέγων, έν τφ Λευτερονομίω Μωσής* c Καλ 
μνησθήση πάσαν τήν δδδν, ήν ήγαγέ σε Κύριος δ 
θεός σον έν τή έρήμφ, δπως Αν κακώση σε χα\ έππει-
ράση σε, καλ διαγνωσθή τά έν τή καρδία σου, »1 φύ­
λαξη τάς έ ντο) Ας αυτού, ή ού. * Νοσείν δέ τήν άναν-
δρον ούχ έ$ δειλίαν, άνασχοπουμένους εύ μάλα τήν 
τού προασπίζοντος χείρα. Γράφει δέ ούτω πάλιν* 
t Έάν δέ λέγης έν τή διανοία σου, δτι Πολύ τδ Ιδνος 
τούτα, ή έγώ, πώς δυνήσομαι έξολοθρεύσαι αυτούς; 
ού φοδηθήση αυτούς* μνεία μνησθήση δσα έποίησε 
Κύριος δ Θεός σου τφ Φαραώ, καλ πάσι τοίς ΑΙγυ-

Oflmuim qaas vkteruBt oeuii tni, ei- Β πτίοις τούς πειρασμούς τους μεγάλους, ούςέωράχασιν 
gnonnn proottgionuoque maanoram iUonim; el ol οφθαλμοί σου * τά σημεία, χαλ τά τέρατα τά με-
mann&UKua poteati», ei brachii excelsi, ut edoxe- γάλα εκείνα, τήν χείρα τήν χραταιάν, χαλ τδν βρον 
rit le Doeinui Beos ιαβι ϊ ύο faciet Dominue Deus χίονα τδν ύψηλόν · ώς εξήγαγε σε Κύριος δ θεδς σον · 
noeter omfiiba* gentibus qoas lu timee a facie ipea- ούτως ποιήσει Κύριο; δ βεδς ημών πάσι τοίς έθνεσιν» 
rum β ι . ι ούς σύ φοδή. άπδ προσώπου αυτών. » 

· · Deul. vui, % 1 1 Oeut. νιι, 17 seqq. 

ΠΕΡΙ ΤΗΣ ΕΝ ΠΝΕΥΜΑΤΙ 
ΚΑΙ ΑΛΗΘΕΙΑ 

ΠΡΟΣΚΤΝΗΣΕΩΣ ΚΑΙ ΑΑΤΡΕΙΑΣ 
Α Ο Γ Ο Σ Ε Κ Τ Ο Σ . 

DE ADORATIONE ΕΤ CULTU ΙΝ SPIRITU 

ΕΤ VERITATE 
L I B E R S E X T U S . 

1 
f 79 & ν*11· ucundum naturam Deu$ e$t, toR χαι 

eakmrert oporftre, ef Hfax ex tou anim* toHque 

De ChrfeUana quidem forthudine roboreqne epi-
ritoali dktumest a nobit, at videtar, PaUadi, sa-
iis; qvibms vero in rebat haee a nobn pnestari poe-
shit, rarans, nt arbiirof, drcorospieere neeesse eat. 

PALL. Recte dicit. 
CYR. Age igitur, mentis oculot circamqnaque 

verfemua, iisque In accoralam acUona» noslrafum 

*Ori χρή βσό) τφ xarA wotnr ήμάζ χροϋ*έκτΘαι 
aortf, nal άγαχψτ αντυτ έξ ε\έης ψνχης « α έ 
καρδίας. , 

ΚΥΡ» 'Λνδρείας'μέν οδν πάρε τής έν Χ ριστφ νοούμε­
νης, χα\ πνευματικής εύσδενείας Αποχρών, ήμίν, ώ ς 
έοικεν, έχπεποίηται λόγος , ώ Παλλάδια4 τά δέ έφ' β ίς 
Αν γένοιτο ταυτλ πρδς ημών, περιαθρείν ΑναγχαΙον , 
χαθάπερ έγφμαι, πάλιν. 

ΠΑΛΛ. Εύ λέγεις. 
ΚΤΡ. Φέρε δή ούν, τής διανοίας τδν δφθαλμδν έ ν 

χύχΑφ περιελίττοντες, χαλ είς ακριβή χατάσχαφιτα 
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τ ώ ν καθ* ημάς ίεντες πραγμάτων, ανασκοπώμ£ν ευ 
μαλα, fiti «οίας ίόντες τρίβου, λαμπροί τβ έσόμεθα, 
χαλ τήν έφ* Απασι τοίς επαίνου μένοις οΤά τινα στέ-
φανον αναδησόμεθα ψήφον. "Η ού δοχώ σοι φρονείν 
ορθά , τα Ι ν γε τούτοις φιλοκρινείν ήρημένος; 

ΠΑΑΑ* Παντάπασι μέν ούν. Φαίην γάρ Αν καλ 
ούτος έγώ προκλήσει τή προς άνδρίαν προκαταθή-
γεσδαι δείν, έλέσθαι τε τά δι' ών Αν τις έσοιτο λαμ­
πρός , καλ της άμωμήτου ζωής έρχοιτο κατ* βύθύ. 

ΚΥΡ. Ούχούν ήοη λέγωμεν, ώς Απάσης μέν οικίας 
έρεισμα, χρηπίς · νεώς δέ τρόπις, αρχή* τού δέ χατ­
ορθούν ήρημένου, θεμέλιος άν γένοιτο χαλ ύποβάθρας 
Αρχή, τής αληθείας ή γνώσις, καλ δ περλ πίστεως τής 
είς Θεδν τδν ένα χαλ φύσει χαλ άληθινδν άχιβδήλευτος 
λόγος· ε Έάν γάρ μή πιστεύσητε, ούδ* ού μή συν-
ήτε, » φησλ τδ Γράμμα τδ Ιερόν. Συνιέντας δέ ούπω 
τών Αναγκαίων ουδέν άπραχτείν ανάγκη, τδ χατορ-
δουν ούχ είδότας. *Η ούχ άν άναγχαίον είναι φής 
πρδς εύδοχίμησιν ήμίν, τήν έπλ παντλ τψ πραχτέφ 
δεάσχχφιν, εί έν λόγω πεποιήμεθα τδ δρ$ν όρθώς, Α 
Ιράν Αναγχαίον; 

ΠΑΛΑ. ΦημΙ. 
ΚΥΡ· Τροφδς ούν άρα συνέσεως, πίστις. Σύνεσες 

δέ , τών πρακτέων ήμίν ποιείται τήν βάσανον. Καλ 
νούν δτε τοίς έξ Ισραήλ δ τών δλων Θεδς παιδαγωγδν 
ώσπερ τινά, χαλ Ιθυντήρα σοφδν, τδν διΑ Μωσέως 
επέστησε νόμον* δποβαθραν ώσπερ τινά παλ άχατά-
σηστον αρχήν, τήν παρά τής μιάς τε χαλ αληθούς 
Θοέπ)ως προχατεβάλετο γνώσιν* μή γάρ άν ίσχΰσειν 
αυτούς ύπελάμβανε τής αδιάβλητου χαλ ακραιφνούς 
έφικέσθαι ζωής, ήγουν τψ τών καλλίστων εισηγητή 
χχταρυθμίζεσθαι νόμψ, καλ ύπείκειν έντολαΐς, εί μή 
χαθάπερ προανατείχισμα τήν έπλ Θεψ πίστιν έλόντες 
ε ίς νούν, Αντιφέροιντο γενναίως ταΤς είς {χιθυμίαν αυ­
τούς αχονούσαις ήδοναίς. Έδει δή οδν, έδει, χαθάπερ 
ττνΑ ψυχιχήν Α^βωστίαν, προαποθέσθαι τούς πάλαι 
τ ή ν πολύθεον πλάνησιν, πίστει τε τή είς Θεδν τδν 
Ι ν α φύσει χαλ αληθώς έρηρείσθαι καλώς * τοιγάρτοι 
χαλ πρώτος αύτοίς προανέλαμψε νόμος* ε Έ γ ώ είμι 
Κυρτός δ Θεός σου, δστις έξήγαγόν σε έχ γής ΑΙγύ­
πτου Ιζ οίκου δουλείας. Ούκ έσονταί σοι θεολ έτεροι 
πλήν έμού. Ού ποιήσεις σεαυτψ είδωλον, ουδέ παντδς 
ομοίωμα δσα έν τω ούρανψ άνω, καλ έν τή γή κάτω, 
παλ δσα έν τοίς ύδασιν ύποκάτω τής γ ή ς , ού προσ-
χυνήσεις αύτοίς, ούδ* ού μή λατρεύσης αύτοίς. Έ γ ώ 
γ ά ρ είμι Κύριος δ Θεός σου , δ Θεδς ζηλωτής, άπο-
διδούς Αμαρτίας πατέρων έπλ τέκνα έως τρίτης καλ 
τετάρτης γενεάς τοίς μισούσί με * χαλ ποιών έλεος 
είς χιλιάδας τοίς Αγαπώσί μ ε , χαλ φυλάσσουσι τά 
προστάγματα μου. ι Έδει γάρ, Ιδεί σκληροίς κατα-
πτοείσθαι δείμασι, τους άνεξίτητον μέλλοντας ποιεί­
σθαι τήν έντολήν* τοιγάρτοι καλ ζηλωτήν έαυτδν ονο­
μάζε ι Θεδν, χαλ αμαρτίας πατέρων έπιτιθέντα τοίς 
Αξ αυτών, εί γε χατ ' εκείνους έλοιντο βιούν, καλ προ-

ΐ ΕΤ YER1TATE. LIB. ΥΓ. « β 

consideValioncm injecli?, dilTgeuter aspiciamus* 
quam ingredienles viam, clari esse, et i l lapro re-
cle honealeque factis approbatione velut corona 
quadam ornari possimus. An tibi parum recte sa-
pere videor, 1 7 3 Φ1* > n bis rebus Φ» 0" probao-
dum sit decemere velim? 

PALL. Prorsus rectissiroe: nam etiam ipse non 
negaverira prius ad forlitudinem incitari oportere, 
alque ita ea esseamplectcnda, per quae clarus esse, 
rectaque ad vitam culpa carenlem pcrvenire quifc-
quepossit. 

CYR. Jam igkur ordiamur. Totius quidem dbmus 
fkmilas est fundamenlum; navis vero initium ca-
r ina ; ejus autem qni virtutis munus exsequTve-
l i t , fundaroentum, ac basis el initkim, estcognilro 
veritatis,ac de fide in eum qui unus ac natura el vere 
Dens est, sincera praedicatio: < Nisi enim credide-
ritis, non intel l iget is e i , ι inquit sacra Scriplura. 
Quod si nihil ex iis quae necessaria sunt intelle-
xerimus, cessare ab opere necesse est, cum recte 
facere nesciamus. An vero, si quid csse pulamus 
ea recte facere, quae facere necesse est, non neces-
sarium esse faleris, ad laudem assequendam, illara 
de omnibas rebus agendis inquisLlionem? 

PALL. Fateor. 
CYR. Est igitur fides intclligcnuae nutrix. Intel-

Rgentia vero res a nobis agendas examinat. llaque, 
cum Israelitis ille oniversorom Deus legem per 
Moysen datam, veluti paedagogum quemdam sapien-
tomque reclorem apposuit, tanquam basem quam-
dam et flrmiim inil ium, unius vcraeque Divinilatis 
cognltioneni prastruxil ; neqae enim pulabai posse 
illoe ad vitam innocentem puramqae pertingere, 
aut a lege, quae ad res pneclaras horlabatur, eorum 
mores componi, et focfle mandatis obsequi, nisi 
illam in Deum fldfem animo suscepissent, quo pcr-
hide ac rauro praemunili, voluplalibus, quae ad 
ignaviaur illos aRiciebant, slrenoe obsisierent. Opus 
igilur erat, opus erat, inquaro, u l i l l i veteres prius 
veluti morbum quemdam animi deponerent crro-
rem, qno multilado deoram colebatur, et fide io| 
eum qui unos et nalura ei vere Deus est, optimo 
confirmarentar; ideoque ipsis illa priroa lcx pra>-
fulsit: «Ego sum Dominos Deus tuns, qui eduxi te 
de terra iEgypti, de domo servitutis. Noncmnl l ib i 
di i aKi prseter me : non facies tibi ipsi idolum, ne-
que ullius rei simolacmm, quaeconquein coelo sunl 
sursam, et qoaecunque in terra deorsum, et qua> 
cunquein aqois sub terra: non adorabis ea, neque 
servies illis. Ego enim som Dominus Deus tuua, 
Deug zelotea, rcddene peceata patrum ia filios, usr 
qoe ad tertiam et quartam generationem, iis qui 
oderant rae, 1 7 4 e l faciensmisericordiam in millia 
iis qui diligunt me, el servant praecepta roea M . » 
Oportebat enim ut doris terroribus commoveren-
tor, qai mandalo aditum praecloeori erant; ideoque 
et zelotem se Deum appellat. et peccata parenlum 

•* Isa. νιι, 9. M Exod. xx, 2 seqq. 
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l ibrris imponcrc ge dicit; * i lamen simililer atque Α γονιχοίς Αμιλλάσθαι πταίσμα i tv . Ού γάρ πού φαμεν, 
Uli viverc, et cuni patriie cerlarc culpis velinl. Ne-' 
que enim dicimus in eos qui nibil deliquerini, 
peccata parentum redundare; cum dieertis vcrbis 
testolur Deus:i Non morienlur palres pro flliis, ne-
quc filii pro patribus : uuusquisque in suo peccalo 
moriclur ι Scd, si parcutura seateotiam liberi 
eequantur, ac palrue impietatis fuerint imilatores, 
pervcnil interim ad ipaoe quoque Dei indignatio. Ac, 
ai cveniat ex ipsius insila bcnigniute, u l Deue, qui 
est super omnia, primts illis reiftittat poenaa : al 
cerle eecundig landcm, aal teriiia comiaerilam ab 
inilio debilam impio gcneri inCert iram. Conipulit 
igilur eos ad tiinorem, cum se zelotem Deum ap-
pcllavit: alia quoque ralione eoadcm in flde con-

ώς τοϊς γε δλως ουδέν πεπλημμελήκοσιν αϊ τών πα­
τέρων έγκατασκήπτουσιν Αμαρτίαι, χαί τοι δϊα£0ή« 
δη ν άνακεκραγότος Θεού · ι Ούχ άποθανούνται πα­
τέρες υπέρ τέκνων, ουδέ τέχνα υπέρ πατέρων, έκα­
στος τή εαυτού Αμαρτία άποθανεΐται. > *Αλλ* εί ταίς 
τών πατέρων έποι ντο γνώμαις οί έξ αυτών, χαλ προ· 
γονικής δυ ασεβείας Εσοτντο ζηλωταλ, παρατείνει πον 
τάχα καλ είς αυτούς δ θυμός. Κάν εί γένοιτδ πως έξ 
έμφυτου φιλανθρωπίας άνείναι τοίς πρώτοις τδν 
υπέρ πάντα Θεδν, τδ κολάζεσθαι δείν, άλλ* ούν δψέ 
τοίς δευτέροις ήγουν τοίς τρίτοις επάγει τήν έν ά ρ -
χαϊς τψ βεβήλφ γένει πρέπουσΑν τε χαί οφειλομένη* 
δργήν. Κατεσόβει τοίνυν είςτδ φοβείσθαι (1)δείν, ζ η -
λωτήν έαυτδν δνομάζων Θεδν * έβεβαίου γε μήν χαί 

iirmavil, pollicendo facturum se miserieordiam in Ε έτέρως είς πίστιν αύτους , ποιείν έλεος είς χιλιάδας 
millia iis qui se diligorcnl. His vicinum cogiialum-
quc mandatum adjccil; ai l eniin: «Non aecipics 
nomcQ Domini Dci tui in vanum ; non enim inson-
tem habebit Dominus cum qui accipit nomen ejus 
in vanum " . » Hoc nounulli faciebant, lignis ac la-
pidibus Dci appellalionein Iribuendo ; el illud DO-
men, quod esl supcr omne nomcn, stulle ad bu-
manre maiius artificium alque operam dejiciendo ; 
dequibus dixitDeus perlsaiae vocem : 4 Postquam 
elcgit faber lignum, constituit illud in mensura, et 
gluline composuil iliud ut forraara v i r i , et ut pul-
cbriludinem hominis, ut slatuerel iiiud in domo; 
excidit lignum a silva, quod plantavit Dorainus, el 

ύπισχνούμένος τοίς Αγαπώσιν αύτδν. Προσετίθει δέ 
τούτοις γείτονα τε χα\ άδελφήν έντολήν * < Ού γάρ 
λήψη, φησ\, τδ δνομα Κυρίου τού Θεού σου έπλ μα-
ταίψ * ού γάρ μή χαθαρίση Κύριος τδν λαμβάνοντα 
τδ δνομα αυτού έπλ ματαί>> Τοΰτδ τίνες ίδρων, ξύ-
λοις τε κα\ λίθοις τήν τού Θεού κλήσιν άνάπτοντες, 
κα\ τδν υπέρ πάν δνομα κατακομίζοντες άμαθώς είς 
άνΟρωπίνης χειρός φιλότεχνημά τε καλ πόνον. "Εφη 
δέ που περί αυτών διά φωνής Ή σαίου βεδς * c Ε κ λ έ ­
ξαμε νος τέκτων ξύλον , έστησεν αύτδ έν μέτρψ , καλ 
έν κάλλη έβ£ύθμισεν αύτδ, καλ εποίησαν αύτδ ώ ς 
μορφήν Ανδρος, χαλ ώς ωραιότητα άνθρωπου στηαχκ 
αύτδ έν οίκψ * έκοψε ξύλον έκ τού δρυμού δ έφύτσοαα 

irobcr anxit, u l sit bominibus in combustionem; et c Κύριος, χαλ ύετδς έμ^χυνεν, ίνα ή ανθρώποις εές 
accipicns ab illo calcfactus est: et accedentes co-
xerunt panes supcr ipsis . de reliquo vero fecerunt 
de08, ct adorant illos • · . ι E i poet alia: c Gogno-
eciio quia cinis cst cor eorum, el e r r a n t 1 Hi 
ncripiunl nomon Doinlni iu vanum. C*3teram, qui 
Jmn 0 diaboli laqucin cxicnuU. ac Deum verum co-
gnovcrunl, 175 oog crnsco nou dcbere ad incptas 
iiilclligcntins claudicando labi, noque in hac re 
dcgoncrcm Hcneum stullo roniplccli, in cam opi-
nlonem adductoe, ul alios agnoscant deos, aut certe 
arbitrcniur omnino quosdam esse, pncter cum 
qul uuus ct vcrue eit. 1 Etsi cniin dicantur dii 
nonnulli, ac domini, et in ccelo, et ία terra : sed 
uubia unu» Dcus, Palrr nempo, cx quo omnia, et 

καύσιν, κα\ λαβών Απ* αυτού, έθερμάνθη, καλ κ α ύ -
σαντες έπεψαν άρτους έπ* αυτών * τδ δέ λοιπδν ε ί ρ -
γάσαντο ε4ς θεούς, καϊ προσκυνούσιν αύτοίς. » Κ α ι 
μεθ* έτερα *« Γνώτε, δτι σποδδς ή καρδία αυτών, χαλ 
πλανώνται. » Ούτοι λαμβάνουσι τδ δνομα Κυρίου 
έπ\ ματαίψ. *Αλλ* οΐμαι δείν τους οί γε λοιπδν έξρ^ 
τε πάγης γεγδνασι διαβολικής, και Θεδν έγνώχααι 
τδν αληθινδν, μή εις ψυχράς δχλαζειν εννοίας, μήτε 
μήν τδ άγεννές έν γε δή τούτω τιμ$ν φληνάφως, 
άνθελκομένους είς τδ δείν έτερους είδέναι θεούς, ήγαον 
οίεσθαί τινας ύπαρχε ι ν δλως παρά τδν ένα χαλ αλη­
θώς . < Εί γάρ χαι λέγοιντδ τίνες θεολ χαλ κύριο*, 
έν τε τψ ούρανψ, καϊ έπ\ γής, άλλ* ήμίν είς θεδς , δ 
Πατήρ, έξ ού τά πάντα χαλ ημείς είς αύτδν * χαλ ε£ς 

nos Ιιι i l lum; el unus Doininus Jcsu» Cbristus, per D Κύριος Ιησούς Χριστδς, δι* ού τά πάντα , χαλ ημείς 
quein omnia, ct nos per ipsura; el unus Spiritus 
Bnnctus, ia qno omnia, et nos in ipso **. 1 Neque 
ouim diviniuiis naturam in solum unum Deum et 
Palrom Judaice Conlrahemus; sed illam qoodam-
modo dilatando in sanctaiu consubslaniialemque 
Tr iniuicm, atque tum personanim qualiiate, tum 
by|HViUi$is proprietaie disliagufmlo, in unum rur-
sus IVum conlrabomus, proplor oamdeni ir ium 
subslanliam; elip&i scrviemus, ipsumque adorabi-
mus, invocaudo Palrcm et FUiuai ac Spirilam sao-
Clum. ι Non cmm eruul,» loquil, < dii aiii preler 

δι* αυτού * χα\έν Πνεύμα Αγιον, έν ψ τά πάντα, παλ 
ημείς έν αύτψ. ι "Ηκιστα μέν γάρ τήν τής θεοτητος 
φύσιν συστελούμεν Ιουδαίκώς, είς μόνον τδν ένα tfc&v 
καλ Πατέρα, χατευρύνοντες δέ ώσπερ είς Αγίαν τε 
χαί δμοούσιον Τριάδα * χαλ μήν χα\ προσώπων ποιΑ> 
τητν, χαλ υποστάσεως ίδωτητι διαστέλλοντας, ε4ς 
ένα δή πάλιν συστελούμεν θεδν, διά τδ τής ούα£ας 
ταυτδν, χαλ αύτψ λατρεύσομεν. αυτψ προσκυνή σο μ ε ν , 
επικαλούμενοι τδν Πατέρα καλ τδν Τίδν καλ τδ Πνεύμα 
τδ άγιον. c Ού γάρ loovcas ι φησ\, c θεολ έτεροι τελή> 
έμού* ι χαλ πάλιν Λ ι Κύριον τδν θεόν σου π ρ ο α ν ν -

e v Deut. χχιν, 16. M Exi>d. χχ, 7. ·· Isa. XLIV, l i seqq. Ibid., 20. M I Cor. τ ιπ , 5, 6 . 

( I ) Sic cod. Yal. ; Sirlcli aulcn, εις τΛ ίρτρ; : ιθαι , mdfirmitaUm, non n u l c 
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νήσε ι ς , χα\ αύτφ μόνψ λατρεύσεις. » Επειδή δέ εΤς Α « e Μ ; ι etiterum, t Dominura Deum tnam xdora-
bis, et ipsi eoliservies · · . > Quoniam vero onasest μ έ ν Ιστι βεδς ό Πατήρ, βΓς δέ Κύριος ό Τίδς, Εν δέ 

Ι Ινβύμα Αγιον έκπορευτδν, ούτε τδν ένα Θεδν της αλη­
θούς χυριότητος έξοίσομεν* ούτε μήν τδν Αληθώς 
χ α λ φύσει Κύριον, τού είναι Θεδν έχπέμψομεν * έψε-
τ α ι γΑρ θεότητι μέν πάντως τή χατά φύσιν, ή κο­
ρεάτης* κυριότητι δέ αύ τή κατ* άλήθειαν, ή τής 
δεοτηεος δόξα· 

ΠΑΛΛ. Όρθόταβά γε καλ δτι μάλιστα σοφώς 

Κ Τ Ρ . Έ ν α δή ούν, Παλλάδιε, Θεδν είσόμεθα, καλ 
έπ ' αύτφ τδ σύμπαν ουδέ να χαταλογιούμεθα, τήν 
Ανοσιδν τβ καΛ βέβηλον διψυχίαν, ώς Αλαζόνα καλ 
ύδρίστριαν αληθώς, άπωτάτω ποιούμενοι τής εαυτών 
ψυχής, ίνα μή κα\ ήμ& αύτοις ίερδς έπιφωνή λόγος· 
• "Εως πότε χωλανείτε έπ* αμφότεραις ταϊς ίγνύαις; 
ή Βάαλ Βάαλ, ή Θεώ Θεφ. ι Μονοτρόπους γάρ ημάς, 
ούχ έτερόφρονας κα\ σεσαλευμένους, είς Α μή 
προσηχεν ετοιμότατα μεταπίπτοντας δράσθαι δεή­
σει * ώς τό τοι χωλεύειν έπ ' άμφω κα\ καταδονείσθαι 
φίλεΐν, φα/ην άν έγωγε τών δτι μάλιστα δυσαθεωτά-
των, Καλ γούν χαλ ό πάλαι νόμος θανάτφ τιμάται 
τδν ούχ ασφαλή , φησλ γάρ* ε 'ΐλ θυσιάζων θεοίς 
δξτΑοθρευθήσχται, πλήν Κυρίφ μόνφ. » Τοιγάρτοι 
τής θείας χατεπαίρεσθαι δόξης, χαλ τά αυτή χαλ 
μονή, διανέμειν πρέποντα, έπιχειρείν οίς Αν έλοιτό 
τις, χαλ τοις μή φύσει χαρίζεσθαι θεοίς, νοσημάτων 
αίσχιστον, μάλλον δέ δυσσεδείας Αν γένοιτο τής 

Deus, Pater; el unus Dominus, Filius, et unus Spi-
rilas sanclus, procedens, neque unum Deum illum 
ex vera dominatione pellemus; neqae eum qui 
vere ac natura Dominus est, cxcludemas, quomi-
nos sit Deus: nam divinilatein, qaae secundum na-
turam est, conseqnilur omnino domiaatio; doroi-
nalionem rursus varam, diviniiatis gloria. 

PALL. Reclissime a te est ac sapientissime d l -
elum. 

CTR.Unitm igilurDeum agnoscemas, Palladi, ne-
minera omnino cum ULo recensebimus, impiuraque 
ac nefarium duplicis animi vitium, ut arrogantia 
ac superbiae plenunv, longissime a nostro animo ab-

' jicierans, ne adverses nos ipsos serrao sacer i i t -
clamet: c Qaousque claiidicabitis ntroqoe popli-
te? aut Baal Baal, aut Deo Deo · 4 . > Constantes 
eaim nos esse oportet, non diversa sentientes atque 
fiuctuantcs, et ad ea quae minirae conveuit, facillime 
transeuntes : nam claudicare in atramque partem 
ac fluctuare, mea quidem sententia, impium esl ii> 
primis. Itaque vetus quoque lex morte multat incon-
staatem ; ait enim : c Sacriflcans diis exterroina-
bitar, nisi Doramo soli # t : » n a m adversus divi -
nara gloriam erigi, et quae Uli ac soH tribuenda 
eunt, ea quemque, qaibus velit, et iie qui nalura 
dit non sunt, 176 audere Urgiri , morbi genos est 
omnlnm lurpissimum, imo vero extrema? iropie-

έσχάιπος έγκλημα χαλ γραφή. 'Α^λλάχθαι δή ούν tatta eulpa atqoe crimen. Ab ejnsroodi itaque vi« 
«^T... MWMULIU IUJIWM <r/w v s »ϊν- A\mfWTv- VUAITIMJ vriV ^ .·· _ i ~ : , ^ ·, τοιοντων Ανάγκη, τόν γε ώς Αληθώς γνήσιον και 
θεοφιλή, χαλ ουχί δή μόνον άποκαθαίροντα τήν καρ-
ί&ν, άλλά μηδ* δσον είπείν διΑ γλώσσης Ιέντα ποτέ 
τδ είδωλον δνομ. Γέγραπται γάρ , δτι ε Καλ δνομα 
θεών έτερων ούκ άναμνησθήσεσθε, ούδ* ού μή άκουσθή 
έκ τού στόματος υμών. » "Α γάρ αίσχρδν είδέναι, 
ίαλείν ούχ άζήμιον. Πανταχή δέ τδ έν πίστες γνήσιον 
τ ιμ$ν ήρημένους, διαμεμνήσθαι προσήκει τού μα-
χαρίον Παύλου γράφοντος ώδε* ε Αδύνατον γάρ 
τούς λτεαξ πεφωτισμένους , χαλ καλδν γευσαμένους 
Θεού £ ή μ α , δυνάμεις τε μέλλοντος αίώνος, κα\ παρα-
πχσοντας , πάλιν ανακαινίζει ν ε ίς μετάνοιαν. ι Οί γάρ 
Απαξ είς μετάληψιν τής ουρανίου καλ θείας ένηνεγ-
μένοι χάριτος, διά γε τού αγίου βαπτίσματος, άνα-

tiis. eum abesse neeesse est, qni vere stncerus sit 
et Dei amator: neque solura purgatum cor habere, 
sed ne fando quidem, e liogua emittere imquaoi 
idoti nomen. Scriplum est enim : « Nominis deo-
ram alioram non memores eritie, neqae aadietur 
tx orevestro M . » Nam qas eentire lorpe est, e» 
loqoi est etiara damoosum : et qui ubique fidei sin-
ceritatera cokre decreverlnt, eos meminisse oporr 
tet beati Pauli, ad bunc modum scribentis: t In i -
possibik est enim eoe qui semel' illumiiiati gont, 
et gostaverunl bonom Dei verbom, virUilesque 
saeculi fuluri , et prolapsi saBt, rursiis- renovari ad 
poenitenliam Nam, qui per sanctum baptismum 
semel ad coelestis ac divinse gratiae perceptionem 

στάσεως τεπέρι, χαλ τής τού Χριστού βασιλείας τδν Q perducti sunt, et de resurrectione ac de Christi 
αληθή χαλ ζωοποιδν παραδεξάμενοι λόγον, εί πάλιν-
Αρομείν έλοιντο πρδς τδ έν άρχαίς , καλ νόσον ύπο-
δραμεέν τήν πρώτην, ούχ άνακαινισθήσονται πρδς 
χαθαρισμδν διά δευτέρου βαπτίσματος* ι Ού γάρ ή 
αυτών Απιστία τήν πίστιν τού Θεού καταργήσει, Ί 
χαΒΑ φησιν δ θεσπέσιος Παύλος. Ουδέ έπείπερ κατα-
τβφρονήχασί τίνες Ανόπιν ίόντες τής θείας χάριτος, τδ 
αβέδαων χαταγράψομεν * ποιναίς δέ μάλλον δ τών 
δλων ύποθήσει χριτής τους είς τούτο χατολισθείν 
δυσσεβείας ού παραιτούμενους, ώς τδν Τίδν τού Θεού 
χαταπατήσαι χαλ τδ αίμα τής διαθήκης κοινδν ήγή-
α α σ ύ α ι , χαλ τδ Πνεύμα τής χάριτος ένυδρίσαι, έν ψ 

·» Exod. ι χ , 5. ** Deut. x, «0 ; Mallh. ιν, 10. ·» ΙΠ Reg. xvni, 21. 
m + Hcbr. χνι, 4-C. ·· Rom. ιιι, 5. 

regno verum ac vitajem sermooem acceperant: si 
ad veterem statum recurrere, morbumqae prio-
rem subire voluerint, fieri non potest ut secundo 
baptisroate ad purgationem renoventur: c Noo 
enim illorura infideliUs fidem Dei evacuabit · · , > ut 
inquit beatus Paulas. Neqae propterea qaod eam 
nonnulli coutempserunt, ac retro abieroul, idco 
divinae gratiae inconetantia3 notam inuremns: sed 
poeais potius ille universonim judex subjiciet eos 
qui parum caveruni qoominus in eam impiela-
tem prolaberentur, ut Filioro Dei conculcarenl, e| 
sanguinem testamenii commanem putarent, et Spi-

·· Exod. xxif, 20. M Exod. xxni, !3. 
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r i tu i gralke conttiraeliam faccrcnt, in quo sancli- Α ήγιάσθησαν, κσΛ γεγόνατι τής θείας νύ*εω; χοινω» 
flcati, divinaequo natura? partictpes focti erant 4 

Ltcnim militem, qui clypeum abjeccrit, ac de prae-
iio fugcrit, secundis insigiiiri characleribus non 
oportet; sed jam ptiniri, et ignaviae poenas luere: 
ad eumdem modum, qni in adeo augostam atqae 
admirabilem gratiam injurii fuerint, eos non dono 
seeundo Spiritos ornari, cam prius illad improba-
verint, sed poenis aubjiei deoet. Nam scmel i l lu -
minatis eam senteniiam, earaque cegitationum 
firmilatem esse assumendam, ut unum sciant, qui 
aaiura sit Deas, el illos exsecrentnr qui praHer 
hoc aliud quidpiara suadenl: optandumque in p r i -
rais docant in idola insilire, ac templa disturbare, 
et gentilium nomina nihil esse putent; id quoque 

voL "Ωσπερ γάρ στρατιώτη ν τδν ^ιψάσπιδά τε χει 
φυγοπόλεμον, ού δευτέροις τιμάσθαι σημάντροις, 
άλλ1 ήδη κολάζεσθαι χρή , κσΛ της άνανδρε (ας Αχο-
τιννύναι λόγους* τον αύτδν, οΤμαι, προσήχει τρόπον, 
τούς ούτω σεπτή ν τε χαλ άξιάγαστον περιυβρίζοντας 
χάριν, ού τού δευτέρου τιμάσδαι Πνεύματος δύσει, 
τής πρώτης άθετουμένης, άλλ* ήδη ποιναΐς ύτοκεϊ-
σδαι πρέπει. "Οτι γάρ τούς Απαξ πεφωτισμένους είς 
τούτο Ιέναι προσήκει γνώμης , χαλ έδραιδτητος λε-
γισμών, ώς είδέναι μέν Ινα τδν φύσει βεδν, χαχαρυ» 
σάττεσθαι δέ τούς έτερον τι παρά τούτο είσηγουμέν**, 
χαλ έπιΟυμημάτων ποιείσθαι κάλλιστον, τδ &χ·Αρ»-
σκειν είδωλοις, καϊ κατασείειν ναούς, καλ ουδέν 
σθαι τά Ελλήνων σεδάσματα, κα\ αρχαίος "ήμΑ; V 

veleris legis 177 locusdocebit: scriptum cst enim B δάξει λόγος. Γέγραπται γάρ Ιν τοις "ΑριΟμοΙς- « ΚΛ 
in Numeris : c E l locatus est Dominus ad Moysen 
in occiduis paxtibus Moab prope Jordanem oontra 
Jericho, dicens: Loquere (iliis Isracl, et dices ad 
eos: Vos transibilis Jordanem in terram Chanaan, 
« l perdelis omnes babitantes in terra ante faciem 
vesiram, et auferetis speculas eoram, et omnia 
ideJa eorum conflata dcstruelis, <et omncs tilulos 
eortim aufcretis β Τ. ι Intelligis igitur, iis qui Jorda-
nem transierint opus esse ut aras et IQCOS e me-
4Uo toUant, eos^ue sine conctalione una cura idolie 
ac tkalia disiurbent! Nam hojnsroodi pestibos pai> 
oere, manifestum est indicium non satis nos esse 
confirmatos, neque cor crirainis expers Deo conse-
crasse, aperte de tapiifr atque perversis fHeenli: 

έλάλησε Κύριος πρδς Μωσήν έπλ δυσμών Μω*6 
παρά τδν Ίορδάνην κατά Ιερ ιχώ, λέγων - Λ£λησ» 
τοίς υίοίς Ισραήλ, κα\ έρείς πρδς αυτούς· Ύμεί; 
διαβαίνετε τδν Ίορδάνην είς γήν Χαναάν, παλ ατ· 
©λείτε πάντας τούς κατοικούντας έν τή γή π ρ ο προ*» 
ώπου ύμων. Κα\ έξαρείτε τάς σκοπιάς αυτών, xa\ 
πάντα τά είδωλα τά χωνευτά αυτών άπολεΐτε οντά, 
χαλ πάσας τάς στήλας αυτών έξαρείτε. » Συνίης δτι 
τούς πα ρε λθόντας τδν Ίορδάνην, έχ μέσου ττοιείαθα* 
χρή βωμούς χα\ τεμένη , καλ αύτοίς είδώλοις *** 
στήλαις αναμόχλευε ιν άμελητί; ώςτό γε φειδώ τό; 
τοιούτοις τυχδν άπονίμειν κακοίς μήνυσις άν γάνοττ* 
σαφής, τού μή έρηρείσΟαι καλώς, μήτε μήν dxoxar-
τίατον τψ Θεψ τήν χαρδίαν άφκρούν, καίτοι λέγοντι 

cNon adorabis deos ipsorom, neque coles eos; non ^ σαφώς περ\ τών άθεων κα\ πονηρών · ε Ού προσχο-
νήσεις τοίς θεοίς αυτών, ούδ* ού μή λάτρευσες χατά 
τά Ιργα αυτών, άλλά καθαιρέσει καθελείς, χαλ σ υ ν ­
τριβών συντρίψεις τάς στήλας αυτών, καλ λατρεύσεις 
Κυρίφ τω θεφ σου , κα\ ευλογήσω τδν άρτον σου, 
καλ τδν οϊνόν σου , κα\ τδ ύδωρ σου * καλ άποστρέ^ι 
μαλακίαν άφ* υμών · ούκ έσται άγονος, ουδέ στείρα 
έπ\ τής γής σου, τδν άριθμδν τών ήμερων σοι 
αναπληρώσω, ι "Εστι γάρ ούκ άσυμφανές, ώς τοΓ; 
άγαν έρηρεισμένοις κα\ έξ υγιούς διανοίας τφ τών 
δλων θεφ προσκειμένοις , άπόδειξίν τε τού πρά­
γματος εναργή ποιείσθαι μεμελετηκόσι, τ δ κατα­
σείειν βωμούς τε καλ στήλας, κα*ι ανθρώπων Αθύρ­
ματα παρεφθαρμένων τδν νούν, θείων έσται χαρ» 

~ σμάτων πρόξενον. 
ΠΑΛΛ. Αληθές, 
ΚΤΡ. ΕΙ γάρ δή καθέλης τά χειροποίητα, φησλ% 

λατρεύσειάς τε Θεφ, τά παρ* εκείνοι ς έθη μεμιση 
κώς, ι Ευλογήσω τδν άρτον σου, χαί τδν οΤνον σου. 
χαλ τδ ύδωρ σου. > Μυστικός δ λόγος καλ βαθύς* 
τοίς γάρ Θεψ γνησίοις, πρδς ευλογίας έσται πνευ­
ματικής, τών τού Χριστού μυστηρίων ή μέθεξις, καλ 
ή διά τοΰ αγίου βαπτίσματος χάρις. Τοίς γε μήν δι- * 
ψυχούσιν έτι , κεκινημένοις είς άπόστασιν, δργή χαλ 
χατάχριμα· χαλ τί γάρ ούχ*ι τών δεινών, τδ μεταλα» 
χείν έστι ( I ) τής ευλογίας τής πνευματικής; χαλ τούττ. 

facies juxla opera eoruro, sed destruendo destrucs-, 
clcontercndo conleres litulos eorutn, et smies 
Domino Deo tuo; et benedicam panem tuum, ei 
\ inum tuum, et aquam tuara, et averlam inf l rmiu-
lcm a vobis; non erit infecunda neqoe sterilis m 
terra tua, nnmerom diernm tuorum explebo · · . ι 
Neqoe enim est obscurum, qnin bominibus bene 
confirmatis, et ex iotcgra roente universorum Deo 
dedRis, alque ejas rei certissimum argumentara 
praebere sludentibus, idipsom, qnod aras et t i tn -
los, et ludicra hominam mente comiplornm ever^ 
lunt, divina sit illis dona conciliatururo. 

PALL. Vernm est. 
CYR. Naro, si manu fabricata simulacra destruxe-

ris, inqait, ac Deo eervieris roores illorum perosns, 
c Benedicam panem tuom, et vinum tuum, ei aquam 
tnam. ι Myslicus bic eermo esi atque abditus; nam 
eincerisDei caltoribos illa Cbristi mysteriornm com-
municatio, et sancti baptismatis gratia ad spiritua-
lem beuediciionera valet; iis autem qui duplici sont 

jTKlbuc animo, et ad defectionem et apostasin spe-
|Ciant, ira et condeianatio, et nialorom omnium 
comulas est illias spiritualis benedictionis perce-

·· Hebr. χ, Ϊ 9 . « Nura. XXII I , 50-52. M Exod. XJU, 24-20. 
( i ) ΑΙ. Κα*ι γάρ ούχ ήττον τι τ . δ. τ . μ. έσται. 

file:///inum


ΑΙ7 DE ADORATIONE IN SPIRITU ΕΤ VERITATE. LIB. V I . ι\% 

ο?μαι , έστιν, δ καλ δ σοφδς έφη Πα Ολος, δτι ι *0 χ μϋο : idque illud est, ut puto, quoa sapiens vir Pau-
άσφίων καλ πίνων τδ σώμα καλ αίμα του Χριστού 
άναξ ίως , κατάκριμα έαυτψ έσθίει και πίει, μή δια-
κ ρ ί ν ω ν τδ σώμα Κυρίου. Δοκιμαζέτω δέ,ι φησ\ν, c δ 
άνθρωπος έαυτδν, χα\ τότε έχ του Αρτου έσθιέτω, χαί 
έ χ τού ποτηριού πινέτω* ι Έσται τοίνυν πρδς ευ­
λ ο γ ί α ς , φησλ, τών Αγίων μυστηρίων ή μέθεζις, τοίς 
γ τ ώ ς αληθώς φιλοθεωτάτοις. Κα\ Απαλλαγήσονται 
δέ μαλαχισμού, τουτέστι, του νοσείν έτοίμως τδ 
Αδχχίϊν πεφυκδς, και άποκομίζον είς Ανανδρίαν * Αλλ* 
ουδέ Αγονος Ιστοί, φησ\ν, έν αύτοίς, ουδέ στείρα. Γο-
νιμωτΑτη γαρ πάσα θεοφιλής χαι όσίαψυχή, χαι χαρ-
ποίς Αχίοις χαταχομος, φημλ δέ δή πάλιν, τοϊς έξ 
σρετης σύχήμασιν. 

ΠΑΛΑ. ΤΟδε έχει. 
Κ Τ Ρ . Εύχατάσειστον δέ τήν καρδίαν έχεεν ούχ Β 

Αών, εύμηχανώς επιτρέπει πρδς τδ δείν έλέσθαι τδ 
βεβηκλς ι\ζ πίστιν, χα\ είς εύσέβειαν ασφαλές · ποτέ 
μέν γαρ λβγισμοίς τοίς χαθήχουσιν μεταπαιδεύων 
έπι τδ άμεινον, άποσπουδάζειν χελεύει, μάλλον δέ 
ΑποστρέφεσΟαι παντελώς, ώς ολέθρου προ*ξένον, τδ 
θύειν e/δώλθίς ή προσχυνείν, διαβολής τής έσχατης, 
μάλλον δέ δυασεβείας τής άνωτάτω δειχνδς άνάπλεων 
τήν τοιάνδε νόσον* ποτέ δέ χα\ φόβο ν, τδν τοΰ χολά-
ζεσθαι λέγω, παιδαγωγδν ώσπερ τινά χα\ γενναίον 
ήμίν έπιστήσας φύλακα, περιτρέπει πανταχόθεν έπ\ 
τό άρέσχον αύτφ. Κα\ γοΰν έν τφ Αευτερονομίφ 
φησλν δ μαχάριος Μωσής * ι Κα\ ταΰτα τά προσ­
τάγματα χαλ τά χ ρίματα, ά φυλάξεσθε τοΰ ποίησα* 

lus d ix i t : < Qui manducat et bibil Cbmti corpus ct 
eanguinem indigne, jodicium sibi mandueat et bibit, 
non duudicanscoqras. Probetautem,» inqoit,< boroo 
se ipsum; et tanc de pane Ulo edat, et de caJice b i -
bai · · . > Iis igitur qui vere Dei sunt amatorea, pro 
bcnedictione, inquit, 17g erit illa sanctorum my-
sterioram commanicaiio; et ab infirmitate libera-
buntur, id esi, ne libere ei morbo succumbanl, qui 
kedit, et ad ignaviam abducil; neque infccuada, i n -
quit, erit in illis, neque sleriiis: fectmdissima quippe 
est oninis Dei aroans et sancla anlma, et fruclibua 
sanctis, gloria, inquam, virtutum ornata. 

PALL. Sic se res babet. 
CYK. Quia vero mutabili corde nos esse niinirae 

patitur, arlificiose ad stabilitatem fldei pietalisque 
firmitatem amplectendam convertit; nonnunquam 
enim convenientibus ralionibus ad id quod melius 
est Iraducens, idoloram sacrifitiom adorationemve 
negligere, iino vero aversari prorsus, ut mortis con-
ciliatricem jubel; ejusmodi morbum gravissimi c r i -
minis, imo vero extremae impietalis plenum esse de-
monstrans : nonnunqoam vero melum, poeLX, i n -
quam, formidinem, veluti paedagogum aliquera, at-
que severum custodem, nobis opponens, undique 
ad id quod sibi placet adducit. Itaqoe in Deuiero-
nomio inquil beatus Moyses : ι Et haec sunt prae-
cepta et judicia quae senrabilis, ut faciatis iu terra 

έπλ τής γ τ^ , ήν Κύριο; ό θεδς τών πατέρων υμών g quam Dominus Deus patrum vestrorum dat vobis in 
δίδωσιν ύμίν έν χλήρφ πάσας τάς ημέρας, άς ύμείς 
ζήτε επλ τής γής. *Απωλεία άπολείτε πάντας τούς 
τάχους, έν οίς έλάτρευσαν έχεί τά έθνη τοίς θεοίς 
αυτών, ούς ύμείς κληρονομείτε αυτούς έπ\ τών ορέων 
τών υψηλών, χαλ έπ\ τών θινών, χα\ ύποχάτω δέν­
δρου δασέος, Κα\ κατασκάψετε τούς βωμούς αυτών, 
χαλ συντρίψετε τάς στήλας αυτών, χα\ τά άλση αύ-
εών έχχ6ψ€τε, χαλ τά γλυπτά τών θεών αυτών χα-
πχαύσετε ^ ρ λ , χα\ άπολείτε τδ δνομα αυτών έχ τοΰ 
όπου επαίνου. > 01 μέν Ελλήνων σοφοί κα\ λογάδες, 
ηχηταλ 8Α μάλιστα, όρειάδας τινάς κα*ι άμαδρυάδας 
νομάζουστ νυμφας, ήτοι δαίμονας. ΕίσΙ δέ οί χα\ 
οίς χατΑ τόπον ύψώμασι τούς παρά σφίσι τιμςΐν 
ρημένοι Οαούς, βωμούς ίστάντες έν δρεσι, βουθυτείν 

poseea&lonem» omnibus diebus quibus vos viviiis 
super terram. Perditiane perdetis omnia loca, in 
quibus servierunt gentes diis eorum, quae vos poa-
sidebilis, in montibus excelsis, et in collibus, et aub 
arbore opaca : et everletis aras eoram, et conteretis 
fitulos eorum, et lucos eorom succidetis, et scul^ 
ptilia deorum eorum comburelis igni, et perdetis 
aomen eorum ex loco illo 7 0 . > Graecorum quidem 
sapienles et eximii inter c&teros, poetaB vero maxi-
me, oreadas quasdam et bamadryadas nympbas, 
deemoues videlicet, appellanl. Erant etiam qui, cum 
locis editioribus suos deos venerari vellent, aris ex-
stmclis in montibas, boves immolare studebant; 
et cum circa formosiores arbores stataas et simu-

ΓκούΛαζον, χαλ τοίς τών δένδρων εύφυεστέροις π ε ρ ι - D * a c r a dainonum conslituissent, ovibue casdendis 
ρυσαντες Ιλη χαλ δαιμονίων ινδάλματα, μηλοσφα-
Ιαις έχ ίχρηντο . 'Αλλ* ή ν άναγχαίον χατο££ωδούντας 
ίδεν τους ύπδ θεφ γεγονότος τψ κατ* άλήθειάν τε 
χλ φύσει, τά τών πλανώ μένων κατασείειν αθύρματα, 
αλ τών παρ* έκείνοις έθών ώς άπωτάτιο χωρείν. 
οιγάρτοε φησΙ π ά λ ι ν ι *Εάν δέ εξολόθρευση Κύ-
οας δ θεός σου τά έθνη, είς οΟς συ πορεύση εκεί 
>ύ κληρονόμησα ι τήν γήν αυτών, άπδ προσώπου 

χαλ χατακληρονομήσης αυτούς, καλ κατοίκησης 
τ ή γ |} αυτών, πρόσεχε σαυτψ, μή εκζήτησης 

Λκολουθησαι αύτοίς μετά τδ έξολοθρευθήναι αύ* 
ύς Από προσώπου σου, ού μή εκζήτησης τούς 
ώ ς α υ τ ώ ν , λέγων, Πώς ποιούσι τά έθνη ταύτα τοίς 

» 1 Gor . χ ι , Ϊ 7 , 28. Τ · Deut. xn, 1-3. 

operam dabant. Sed necesse erat ut, ei qui natura 
et vere Deus est, subjecti bomines, nihil perlimc-
sceotes, erranlium bominum ludlcra demolirenlur, 
et ab illorum moribus longissirae recederent. Ideo-
que rursus d ic i t : < Curo 179 exterroinaverit Do-
minus Deus tuus gentes quas tu ingredieris, ut pos-
sideas terram, a facie tua, et possederis eos, ct ba-
bitaveris in tcrra ipsorum, cave tibi ipsi, ne sludeas 
scqui eos, postquam exlerniinali fuerinl a facie tua; 
non exquires deos eorum, dicens: Quomodo faciunt 
gentcs h<B diis suis, sic et ego faciam; non sic 
facies Doiuino Deo tuo : abominationes euim quas 
Dominus odit^ fecerunt diis suis; nam eliam filioa 
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suos et ftHas suastwniburtii.t igui diis suis ι Α θεοί; αυτών, ποιήσω χαΐέγώ* ού ποίησης ούτω Ευ-
Bene prohibet emnine legislator ne errantium r i 
ius iraitentar, et ab impra illa liberorum caede rece-
dere jubet, illoeque sanguinis cupidos, et falsi no-
ramis deos corruptores ac perdilores humani 
generis esse coarguit, qui teterrime, prse sua l ib i -
dlne, ipsa quoque necessariae benevolentiae jura con~ 
teronanl : c Creavit enim omnia Beos, ot essent, 
et saluiares sunt generationes mandi, et non est i n -
feroram regnam in lerra. Inridia vero diaboli roors 
iniroivit in mundum Τ · . ι Ac divina quidem Toluntas 
evertit mortem, intertlumque destruit, et ea qu» 
suni, perire non patilur; cretfvit enim, at esscnt, 

" omnia, sicut scriptum est: qui vero daemonura cu-
piditate lanquam retibus ad errorem pertracti sunt, 

ρίω τψ θεψ σου · τά γάρ βδελύγματα, Α Κύριο; έαί-
σησεν, εποίησαν τοίς θεοίς αυτών, δτι χαλ τους υΙούς 
αυτών χαί τάς θυγατέρας αυτών κατακαίουσιν έν 
πυρ\ τοίς Οεοίς αυτών. » Εύ γε ό νομοθέτης άπο-
φάσκει παντελώς τών πλανωμένων τήν μίμησιν, χα* 
άποφοιτάν εύ μάλα κελεύει τής ανηλεούς τών τέχνω* 
σφαγής. Φθδρους δέ χαλ λυμεώνάς τής ανθρωπότητας 
τούς φιλαιμάτους τε καλ ψευδωνύμους ελέγχει θεούς, 
χαί αυτούς άγρίως τούς τής αναγκαίας φιλοστοργίας 
ατιμάζοντας νόμους, διά γε τδ σφίσι δοκούν* c Έκτισ* 
μέν γάρ είς τδ είναι τά πάντα θεδς, χαλ σωτή­
ριοι αί γενέσεις τού κόσμου, καλ ούχ έστιν $δσυ jb-
σίλειον έπ\ γης. Φθόνψ ύέ διαβόλου θάνατος είς τ?* 
χόσμον είσηλθεν. # Καλ ή μέν θεία θέλησις ανατρέχει 

— Μ · ~ - — γ > n · · - · • · - »— 
interitum, qw, αϊ viverent, sant edi t i ; eo- θάνατον, καλ καταλύει φθοράν καλτδ ούκ είναι τχ eorum 

Tmoqae mortera, qui, nt essent, creali siiiit, velut 
«ondimenta qoaedam et odoratissima thymiamata 
Satanae offerunt. Pulcherrime igitur illorum morea 
gravissimis criminibus esse plenos ostendit, viola-
riqne apad eos naturam, optabilisque erga liberos 
amoris jura conculcari; ut auditonim animum ta-
gemium, et vitiorom inimicum, ad ea ampleclenda, 
fortiterqoe arripienda, qua ipse vellet ac juberet, 
aplissime transferat. Atqne haec ad illorum impieta-
tem evertendam olim cdicta sunt. Supremo praeter-

. ca supplicio sanxit, si quis confirmatxrra bominem 
«t qui veritatis cognilioncm pie suscepis9et, a w n -
icntia deducere lentasset. Sic enim rursus ait : 

δντα (!>, μισεί · έχτισε γάρ είς τδ είναι τά πάντα, 
«αθά γέγραπται. Οί δέ ταίς τών δαιμονίων πλέον-
εξίαις σεσαγηνευμένοι πρδς πλάνησιν, χαθάπερ ήδύ-
σματα, χαλ τών',δτι μάλιστα χρηστών χαλ εύοσμοτάτων 
θυμιαμάτων, προσχομίζουσι τψ Σατανφ τών έτλ 
ζωή γεγονότων τδν δλεθρον, καλ τών έχτισμένων είς 
τδ είναι, τδν θάνατον. Ευφυέστατα τοίνυν, της tovi» 
της δείξαι διαβολής τά παρ* έχείνοις Εμπλεω ήβ**-
λήθη και φύσιν άδικου μένη ν, και τής πολύευκτοι 
φιλοπαιδίας πεπατημένους θεσμούς, μετασοβών ε) 
μάλα τδν ευγενή καλ μισόκακον νούν τών άχροωμέ-
νων έπλ τδ χρήναι τιμ$ν καλ άνθελέσθαι γορχΰ; 
&περ άν αύτδς βούλοιτό τε καλ λέγοι. Καλ τχ^τ; 

ι Quod si suirexerit in medio tui propbela, vel som- Q μέν, είς άνατροπήν τής παρ* έχείνοις άνοσυότητ^ 
nians eonmiun>,et dederit ttbi signomaut ptodigium, 
ct venerit signum aut prodigiura quod locutus fue-
r i t ad te, dicens: Eamus, et servramus diis alienis, 
180 ° . u o s n o n novistis: non audtetis verba pro-
pbela? illius, ant ejus qni somniavil somnium; quia 
tcntat vos Dominus Dcus vester, ut sciat an diliga-
tis Domioum Deum vestrum er toto corde vestro, 
ef ex tota anima vestra : posl Dominum Deum ve-
strum ambulabitis, et ipsum timebilis, et mandata 
ejus custodietis, ei vocem ejus audielis, et i l l i ser-
vietis, et i l l i adbaerebilis; et propheta ille, vel qui 
ftomntum somnravit, morietur : locutus est enirn ut 
abdnceret te a Doraino Deo tuo » Quara justa est 
baec lex, ac Deo conveniens! Nam si corpofum occi-

ένομοθετείτσ πάλαι. Καθορίζει δέ θάνατον τού |»χτα-
πείθειν έθέλοντος τδν Ιρηρεισμένον, καλ της αληθείας 
τήν γνώσιν φιλοθέως είσδεδεγμένον. "Εφη γάρ ούτω 
πάλιν · c Έάν δέ άναστή έν σο*ι προφήτης ή ένυτυνια-
ζόμενος τδ ένύπνιον, καλ δψ σοι σημείον ή τέρας» χα* 
έλθη τδ σημείον ή τδ τέρας, δ έλάλησε προς <τλ, λέ· 
γων* Πορευθώμεν κα\ λατρεύσωμεν Οεοίς έτ!ροις«»ς 
ούκ οίδατε, ούκ άκούσεσθε τών λόγων τού προφήτν· 
εκείνου ή τού ένυπνιαζομένου τδ ένύπνιον έχει**, 
δτι πειράζει Κύριος ό θεός σου υμάς τού είδένβι, t 
αγαπάτε τδν θεδν υμών έξ δλης τής καρδίας υμών, 
κα\ έξ δλης τής ψυχής υμών * οπίσω Κυρίου τού θεοί 
υμών πορεύσεσθε, και τούτον φοβηθήσεσΟε, *αλ τΑς 
έντολάς αυτού φυλάξεσθε, καλ τής φωνής αυτού άχον-

aoribos omnino mori necesse est secondum leges, D σεσθε, κα\ αύτψ δουλεύσετε, και αύτψ προατεθΓ-
^omodononaequissimnm est utidem discrimen sub-
eat, qui animo perniciosum errorem invexerit, et eum 
qui, jnxia Salvatoris tpsius vocem, corpore praestan-
liorest, in perditionis foveas conjeceril? Juslissimum 
igitor putavit Deus ot extremo supplicio loeret poe-
nas deceptor et impostor; eamdemqae similiter poe-
naro adversus eos constituit, qui levera mobilemqae 
animom ejusmodi hominibasadbibaissenl.Cui enim, 
inqnit, effugere licebat, ad veritatem vigilanti animo 
resptcienli, is qoam ob causam sponte ad perni-
ciem refugrt? c Quod si raventus fuerit in una ur-

σεσθε. Και ό προφήτης εκείνος ή 0 τ δ Ανύττκοι 
ένυπνιαζόμενος εκείνος, άποθανείται· έ>^λτ;σε γ ν 
άποπλανήσαί σε άπδ Κυρίου του θεού σου. » 
δσιός τε κα\ θεψ πρέπων ό νόμος! Εί γ ά ρ το ι ττ£; 
τών σωμάτων φονευταίς πάντη τε καλ π ε ν τ ά ς τΐ 
έκτεθνάναι δείν Εψεται κατά νόμους, π ώ ς δλν cr-χ; 
κινδύνευσε ιε ν είκότως 0 ψυχή τήν ολέθριο ν ι π ί -
φέρων πλάνησιν, καΊ βόθροις τής άπωλείοχς i v u U 
τήν άμείνω σώματος, κατά τήν αυτού τού £οιττνρ% 
φωνήν; Χρήναι μέν δή τήν έφ* αίματι πρ&ττεο&αι 
δίκην, τδν απατεώνα κα\ βωμολόχον, έ δ ι χ α ί ο ^ θ * ά ς " 

1 1 Beui. χιι, 29. " Sap. ι, 14; ιι, 44. 7» Deut. xin, i -5. 

(I) Sii- codex Valicanus; codcx Si r le l i , ονόματα. 
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ποινήν 86 τή* Γσην καταψηφίζεται καϊ τδν εύπαρά- χ Wum tuarum, quas Dominus I)eus tuus dat l ib i , vir 
φορέν τε καΛ έλαφρόν ύποτεθεικότων τοι^ τοιοϊσδε 
νούν. Έξδν γαρ ευκόλως διαδράναι, φησιν, άνανή-
φοντα πρδς τδ αληθές, έθελούαιον άνθ' Οτου τήν 
εΓς γ ε τδ αδικούν άποδρομήν έποιήαατο; ι Έάν & 
εύρεθή έν σοΐέν μιά τών πόλεων σου, ών Κύριος ό 
βεός σου δΐέωσί σοι, άνήρ ή γυνή, όστις ποιήσει τδ 
πονηρδν εναντίον Κυρίου τοΰ θεού σου, παρελθειν 
τήν διαθήκην αυτού, και απελθόντες λατρεύσωσι 
θετές έτέροις, χαί προσκυνήσωσιν αύτσΤς, τψ ήλίψ ή 
τ ζ αελήνη, ή παντ\ τών έκ του κόσμου τού ουρανού, 
Α ού προσέταξέ σοι, κα\ ούκ άνηγγέλη σο;, χα\ έκ -
ζητήσει σφόδρα, κα\ Ιδού αληθές γέγονε τδ £ήμα, 
γεγένηται τδ βδέλυγμα τούτο έν Ισραήλ* κα>. έξάξεις 
τον άνΟρωπον εκείνον, ή τήν γυναίκα εκείνη ν, ο£-

aut niulier quae faciat malum in oonspecfci Dttarfni 
tui , u l Iransgrediantur paclum cjus, et abeuntcs ser-
vierint diis alienis, et adoraverinl illos, solem vide-
licct, aut lunam, aut quemvis alium ornatum eoeli, 
quae non praecepi t ib i , neque ajinunliata sunt t i b i : 
el investigabis diligenler; c l ecce verum fectum eet 
verbum, et facta est abominatio baec inlsrarel: edu-
ces hominem illum, vel mulierem illara, qui fecerunt 
rem hanc malam, et lapidabilis eos lapidibus, el mo-
rientur : in duobus teslibus, vel in tribus testibus 
morielur,qui moritur; noa morielur inuno tesle : et 
manus,i inquit,c teslium erit super ipsum in primis 
ad interGciendum eum, el manus loiius populi in 
extremis : et auferelis malum a vobis ipsis n . > Dei 

τίνες εποίησαν τδ πράγμα τδ πονηρδν τούτο, κα\ λι- Β namque cultu violato miscricordia comrooveri, m i -
τοοοΛήαετε αυτούς έν λίθοις, κα\ τελευτήσουσιν * 
έπλ δυσλ μάρτυσιν ή επ\ τρισι μάρτυσιν άποθανείται 
δ Αποθνήσκων * ούκ άποθανείται έφ' έν\ μάρτυρι * 
χαί ή χύρ τών μαρτύρων έσται έπ ' αύτψ έν πρώ-
τοες θανστώσαι αύτδν, κα\ ή χε\ρ τού παντδς λαού 
έπ* έ σ χ α τ ω ν κα\ εξαρείςτδν πονηρδν έξ υμών αυ­
τών* · θεού γάρ ήδικημένου περ\ τδ ίδιον σέβασμα, 
τδ έποιπτείρειν ούκ ασφαλές. Έπιζήμιον δέ κομιδή 
τδ μή έν καιρώ μαλακίζεσθαι πρδς άνανδρους φιλ­
αλληλίας· χα\ τούτο, οΤμαι, έστιν δπερ έφη Κύριος" 
« Ό αγαπών πατέρα ή μητέρα υπέρ έμέ, ούκ έστι 
μου άξιος. > Έ££έτω γάρ κα\ τότε νόμος φιλοστορ­
γίας , και φυσικής Αγάπης οίχέσθω δύναμις, κα\ 
πάν δτιούν ιών ήκόντων είς φιλανθρο;πίαν, κα\ ίν' 

nime tutura est; sed in primis periculosum impor-
ttmo temporead muiuabenevoleniRe ignaviam emol-
l i r i : idque illud esl, opinor, quod ait Christus:« Qtii 
amal pairem aut matrem plus quam me, non est me 
dignus* 1 .» Yaleat enimeo temporepietatis 181 fex, 
recedal naturalis amoris vis, et ea omnia quae-
cunque ad bominum dilectSonem speciant, et, ut ila 
dicamus, pia duritia colaturDeos. An vero non pium 
csse censes, qui nullam causara dicere possint cur 
defccerint, et tn apostasin lapsi sint, eos sine ulla 
miseratione jpuniri; quippe qui illaro supra omnia 
gtoriam offeodant, eumque teinere injuria afficere 
non vereantur, cui aequum eral stabililatis sludio 
ketitiam afferre? 

ούτως ιΓαωρεν, δι* ευσεβούς σκληρότητας θέραπευέσθω θοός. "Η γάρ ούχ δσιον είναι φής, τούς άπρο-
φάσι*τον έχοντας τήν άπόστασιν, κολάζεσθαι δείν άφιλοικτειρμόνως, ώς τήν έπέκεινα πάντων καταλυ-
πούντας δόξαν, κα\ υβρίζει ν άφυλάκτως ού παραιτούμενους, δν ήν δή που κρείττον ταίς είς έδραιότητα 

κατευφραΐνειν σπουδαίς; 
ΠΑΑΑ. *Οσιον, πώς γάρ ού; C PALL. Prorsus pium : quidni? 
Κ Τ Ρ . Μεμνήστμαι δέ διειπόντος αυτού τοίς άρ- GTR. Commeraorabo aulem ejus verba, priscis 

χαεοτέροις - c Τί εύροσαν οί πατέρες υμών έν έμο\ illis hominibus dicentis : c Qaid inveneruiit fn rae 
πλημμέλημα , δτι άπέστησαν άπ' έμού μακράν, κα\ 
ΙπορεύΟησαν οπίσω τών ματαίων, κα\ έ μα τα ι ώθη­
σ α ν ; » Κατατεθηπώς δέ ώσπερ έπ' άκράτοις άμα-
ο€αις τούς έξ Ισραήλ, ώδέ πή φησιν* ε Έξέστη ό 
ούρανδς Ιπΐ τούτψ, κα\ έφριξεν έπ\ πλείον ή γή σφό-
δηα , λέγει Κύριος · δτι δύο πονηρά έποίησεν ό λαός 
μου. Έμέ έγκατέλιπε πηγή ν ύδατος ζώντος, κα\ 
ωρυξαν έαυτοίς λάκκους συντετριμμένους, οί,ού δυ-
νήσονται ύδωρ συνέχειν. ι Ευβουλίας γάρ άπατης 
Αφαμαρτείν οίηθείην Αν έγωγε, κα\ μάλα είκότω; 
τους, οί γε τής είς θεδν άποφοιτώντες λατρείας, τή 
κτίσει λατρεόουσι παρά τδν Κτίστην κα\ Ποιητήν, 

patres vestri delicli, quia recesserunt longe a me, et 
abierunt posC vanitaies, et vani facti s u n i " ? » Cura-
que Olioram Israel velnti meram stultitiam demira-
rclur, a i l : < Obstupuit coelura super hoc, et inhor-
ruit terra exlra modum, dicil Bominus; quia duo 
roala fecit populus roeus: mc dereliquit fbntem aquaa 
vivae, et foderunt sibi lacas contritos, qui non pos-
sunt aquam continere T T . > Eos cnim ab omni recto 
consilio aberrare, baud absurde censuerim, qui dis-
cedentes a Bei cuhu, creatnrae serviunt potius 
quara Creatori atque Conditori; aut ad turpiorem 
adhuc errorem delapsi, adoraul opera manaum sua-

^γονν tu πρδς αίσχίω καταθρώσκο>τες πλάνησιν, D rum : cum esset pcrfacile, si recie sapere Toluissent, 
προσκυνούσι τοίς έργοις τών χειρών αυτών * καί τοι 
ήν ευκόλως, είπερ έλοιντο φρονείν όρθώς, τής υπέρ 
πάντα κα\ άψητου φύσεως καταθεάσασθαι τδ κάλ­
λος Απδ κτίσεως κόσμου, καϊ έκ τής τών γεγονότων 
ευρυθμίας τδν ταξίαρχον κα\ ηγεμόνα κα\ δημιουρ-
γδν τούδε τού παντδς έννοείν. 'ΑλλΑ τήν ούτω σεπτήν 
τε καλ αξιάγαστον γνωμην διαπτύσαντες, τινές τών 

summa? illius et ineffabilis natnra* puicbriludinem 
conlemplari, neque solum ex crealura mundi, sed 
eliam ex rerum qua3 conditae sont concinnitate 
principem ac ducem et opiflcem hujus oniversitaiis 
intelligere. Sed nonnulli e priscis illis bominibui 
consilium adeo suspiciendum el admirabile lespuen-
tes, aurea, ut esl apud Graecoe poetas, pro aereis pcr-

Deut.xvn,2s€qq. " Matth.x, 57. 7 4 Jer. n , 5. T T Ibid. , \% 13. 
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niulaverant. Quare, abjecla Dei, qui s ^ n d u m na- Α Αρχαιοτέρων, /ρύτεα χαλκείων ήλλάξαντο, χατά τους 
παρ% Ίίλλησι ποιητάς (Ι).Τδ γάρ τοι χρήναι μεθέντε ; | tnram est, adoralione puerililcr conversi sunt ad 

inulilera el vanum idolorum cullum. llaque dedecus 
risu digDum suo capiti asperserunl, suaque sponle 
superni auxilii deslitutiouero amplexi sunt. Ideoque 
dixit Deus :« l ) l dcdecae furis cum deprehensus fue-
r i l , sic erubescenl l l l i i Israel, ipsi, et reges eorum, 
ei principes ipsorum, el eacerdoles eonim, ct pro-
phelae eorum: ligno dixerunt : Pater mcus es tu ; et 
lapidi: Tu genuisti me. E l verterunt ad me terga, et 
non facies suas; et in tempore malorum 182 s u o ~ 
rum diccnt: Surge, ct salva nos. Et ubi sunt dii tui , 
quoe fecisti t ibi ipsi? Si surgent et salvabunl tc in 
tempore afflictionis lua? quin juxta numcrutn ur-
bium tuarum erant dii tui , Juda; ct juxta nuuicrum 

Θεφ τψ χατά φυσιν προσκυνείν, μειρακιωδώς έτρά-
ποντο προς Ανόνητον είκαιδλατρείαν (*)· αίσχύνην 
χαλ γέλωτα της εαυτών καταχέοντες χεφαλής χαλ 
επικουρίας της άνωθεν αύτόκλητον ήρημένοι τήν 
άπόπτωσιν. Καλ γούν Ιφη θεός· ε Ό ς αισχύνη 
χλέπτου δταν άλψ, ούτως αίσχυνθήσονται οί υίολ 
Ισραήλ αφτολ, χαλ οί βασιλείς αυτών, χαλ ο! άρχοντες 
αυτών, Χα\ οί Ιερείς αυτών, χαλ οί προφήται αυτών * 
τψ ξύλφ είπαν, δτι Πατήρ μου εί συ, χα\ τψ λίθω· 
Σύ έγέννησάς με. Κα\ έστρεψαν έπ* έμέ νώτα, χαλ 
ού πρόσωπα αυτών* χαλ Ιν τψ χαιρψ τών χαχών 
αυτών έρούσιν* Ανάστα χα\ σώσον ημάς. Και που 
είσΐν οί θεοί σου, ους έποίησας σαυτφ; ΕΙ άναστή-

viarum Jerusalem, aacrificabanl Baal. Cur loquimini Β σονται χαλ σώσουσί σε έν τψ χαιρψ τής χαχώσεώς 
admc?Omnesyosimpieegislis,el omnes vos hrfque σου; δτι χατά άριθμδν τών πόλεων σου ήσαν θεοί 
fecislis in me, dici l Dominus Τ · . > σου, Ιούδα, χαλ χατά άριθμδν διόδων τής "Ιερου­
σαλήμ , έθυον τψ Βαάλ. 'Ινατί λαλείτε πρδς με ; Πάντες ύμείς ήνομήσατε είς έμέ, λέγει Κύριος, ι 

PALL. Grave revera criroen, Cyrille. 
CYR. Sed est aliquis, nt opinor, nonnunquam e 

noslro quoque numero adbuc non admodutn confir-
matus, qui fucalam ac simulalara erga Christum 
cbariiatem seclelur, et ovis quodammodo pellem 
aibi circumposuerit, nempe u l ad speciem esse Dei 
amalor videatur, ctim terra sit, el immanis bellua, 
roalignus ilem ac varius; adeo ut domi quidem ac 
de nocte, Jatenter, inquam, daemoniorum cuitura3 

ΠΑΛΛ. Αεινόν γε ώς Αληθώς τδ χρήμα, ώ τάν. 
ΚΥΡ. Άλλ* ό μέν τις έσθ* δτε τών τελούντων έν 

ήμίν, έρηρεισμένος δέ ούπω λίαν, χατάπλαστον δέ 
χαλ νόθην τήν είς Χριστδν έπιτηδεύσας άγάπησιν, 
χα\ οίος ώσπερ χώδιον έαυτψ περιτιθείς τδ δοχειν 
είναι θεοφιλής, πιχρδν χαΛ άνόσιον έσται θηρίον. 
χέρχωψ τε χα\ αλλοπρόσαλλος, ώς οίχοι χαλ νυχτί, 
φημ\ δή τδ λεληθότως, ταίς τών δαιμονίων προσχεί-
σθαι λατρείαις, οΓεσθαι δέ που χατά τδ είχδς, χαλ 

sii dedilus; idem taroen, ut verisiraile est, potel sc Q αύτδν δυνασθαι διαδράναι θεδν, χαλ τδν τής Α^βήτον 
posse Denm quoque ipsnm effugere, el illam inefla-
bilis illius natorae intelligenliam fallere. Facileau-
tem oslendi potest, qui ila senlial, eum gentilium 
quoque stullitia turpiora cogitare. Nam Graecorum 
sapienlibus sol, qui condilusac factusesl,]umioarc, 
inquam, illud magnura, et ad hoc ipsum a Deo cnn-
ditum, jure oplimo omnia aspicere et ombia exau-
dlre videbatur : putabanl enim, quod pro Deo susci-
perelur, id divinsB naturae proprietalibus pradilura 
*sse oporlere : esi anlem summae naturae proprielas, 
onuiia scire alque perspicere. Sed i l l i quidem ila 
sentiebanl: ad nos vero Deus olim clamabat: c Dms 
propinquans ego sum, dicit Doniinus, el non Deus 
de longe : et a me abscondclur alujuid ··? > Nibil 

φύσεως παραλογίσασθαι νούν. 'Εχδείξη δ* άν τ ις χαλ 
λίαν ΑμογητΙ, τδν φγε ταυτλ πάρεστι φρονείν. τής 
Ελλήνων αβελτηρίας τά αίσχίω βεβουλημένον. Τοίς 
μέν γάρ παρ* 'Κλλησι σοφοίς χτιστδν χαλ γεννητδν 
δντα, πάντ' έφοράν χα\ πάντ' έπαχούειν, όρθώς έχειν 
έδόχει τδν ήλιον (3), τδν φωστήρα τδν μέγαν, χα \ 
έπ' αύτψ δή τούτφ πεποιημένον παρά θεού* φόντο 
γάρ δείν τδ έν θεού τάξει παρειλημμένον, τοίς της 
θείας φύσεως χαταπλουτείν άξιώμασιν. *Αξίωμα βλ 
τής άνωτάτω φύσεως, τά πάντα είδέναι χα\ χαθορ^ίν· 
*Αλλ* εκείνοι μέν έν τούτοις * ήμίν δέ θεδς έπεφώνει 
πάλαι* ι θεδς έγγίζων έγώ είμι, λέγει Κύριος, χαλ 
ούχ\ θεδς πό^ωθεν* μή άπ' έμού κρυβήσεταί τ ι ; · 
Λάθοι γάρ ουδέν τόν γε αληθώς φύσει θεόν. Καλ 

eniiu latere potest eum qui nalura vereque Deus D μυσταγωγείτω ό μακάριος Δαβλδ λέγων · ε Συνετέ δ ή . 
esl. Idque divinu» David nos docebit dicens : < In -
lclligite, iiisipienles in populo, et slulti, aliquando 
sapite: qui planlavit aurem, non audiel? et qui finxit 
oculum, non considerat Λ0? ι Dicebant enim scilicct 
nonnulli prae stultitia : c Non videbit Pominus, ne-
que inlelliget Deus Jacob β ι . ι Annon desipienlia3 
sumnue esl dicere, minime eum scire, qui cognitio-
nis iributor sit; ac pulare eumnon exaudirc, qui 
bunc sensum rebus a*se condilis dederit? 

άφρονες έν τψ λαφ, κα\ μωροί, ποτέ φρονήσατε * δ 
φυτεύσας τδ ούς, ούκ ακούσει; κα\ ό πλάσας οφθαλ­
μούς, ούχ\ κατανοεί; ι 'Εφασκον, οΤμαι, τινές έξ άσυν» 
εσίας * ε Ούκ δψεται Κύριος, ούδ* ού συ νήσει δ θ ε δ ς 
Ιακώβ, ι "Η ούκ ήλίθιον κομιδή, τδ μήτε είδέναι 
λέγειν τδν τής γνώσεως χορηγδν, μήτε μήν Ιπαίεεν 
οίεσθαι, τδν τοίς παρ* αυτού γεγονόσι τδ χρήμα δ ί ­
δοντα ; 

" Jer. ιι, 26n29. Τ · Jer. χχιιι, 23. ·· Psal. xcin, 8, 9. ·» lbid. , 7. 

( 1 ) Homcrus Itiad, ς' : 
Χρυσεα χα+Ιχβίωτ, έκατόμβοι' erreaColvr. 

J2) Cod. Vat., είδωλολατρείαν. Superius idcm cod., 
tov λατρείαν. 

(3) Homenira inlelligU, qni lUadon tertio A g » . 
memnonem Hi fcedcre Solem invocaalem iecil : 
ΊΙέΜός Ις rArf έρορίς nai πάτν% έχαχούεις. 
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Κ Υ Ρ . Προσκυνητέον ούν Αρα μόνφ τε και όλοτρό-
« ο ς Κυρίψ τ φ Θεφ, χατΑ τάς Γράφος, έτέρφ δε 
xa.fi* αύτδν ούδενί. Γέγραπται γάρ, δτι c Τέλειος έση 
εναντίον Κυρίου τού Θεού σου. ι Τελειότης δέ πνευ-
μοτττχή, τδ Ιδρυμένον έν πιστέ ι , χαλ Αμώμητον είς 
λατρείαν, χαλ τής είς Θεδν Αγάπης τδ άδιάδλητον 
χΑλλος. 

ΠΑΑΑ. Ούτω φημί. 
Κ Τ Ρ . ΤΑρ* ουν, ώ Παλλάδιε, τούς ήκιστα μέν 

δεοίς έτέροις, ήγουν τή χτίσει παρά τδν Κτίσαντα 
προαχυνείν έλομένους* πειθομένους (1) δέ ούχ οΤδ* 
δπως ταίς τών είδωλολατρούντων ψευδομαντείαις, 
μώμου χαλ αίτίας Απαλλάξομεν; ή τών είς Απόστα-
στν έγχλημάτων ελευθέρους άποφαίνειν τοίς γε ώς 
Αληθώς γνησίοις ασφαλές; 

ΠΑΛΑ. Ουδαμώς. 
Κ Τ Ρ . 'Αστρογοητείαι δέ χαλ χληδονισμο\ χαί 

ψβυδομαντεΐαι, χαλ δαιμονιώδεις φενακισμοί, πρέ-
ποαν Αν, οίμαί που, μδνοιςτε χα\ τάχα τοίς έχτοπώ-
τατα προτεθυμημένοις τήν άχλεά χαλ έπάρατον 
είδωλολατρείαν είσοιχίζεσθαι χατά νούν. 

ΠΑΑΑ. Όρθώς έφη ς. Έπείτοι χαλ θείος ήμίν 
παρτγγνφ λόγος, τήν είς γε τούτους αισχρότητα 
χαταμυααττεσθαι δείν· Έ χ ε ι δέ ούτως- < Έάν δέ 
είσέλθης είς τήν γήν , ήν Κύριος δ Θεός σου δίδωσί 
σοε, ού μαθήσγ] ποιείν χατά τά βδελύγματα τών 
έλνώνέχείνων" ούχ εύρεδήσεται έν σο\ περιχαθαίρων 
τδν οίον αυτού χα\ τήν θυγατέρα αυτού έν πυρ\, 
μαντχνομενος μαντεία ν , χαλ χλ^^ονιζόμενος, χαλ ^ 
οίωνφμενσς, φαρμαχδς, έπ£δων έπαοιδήν, εγγα­
στρίμυθος, χαλ τερατοσχόπος, χαλ ερωτών τούς 
νεχροΰς* έστι γάρ βδέλυγμα Κυρίφ τ φ Θεφ σου πάς 
ποιών ταύτα. · Καλ μεθ' έτερα πάλιν φησί· ι Τέ­
λειος έση έναντι Κυρίου τού Θεού σου* τά έθνη ταύτα, . 
ο&ς συ χαταχληρονομήσει; αυτούς, ούτοι χληδονισμών 
χαλ μαντείων άχούσονται* σολ δέ ούχ ούτως έδωκε Κύ­
ριος δ βεδς σου. Προφήτην έχ τών αδελφών σου ώς 
έμά Αναστήσει Κύριος δ Θεός σου* [αυτού άκουσεσθε 
χ α τ ά πάντα δσα ήτήσω παρά Κυρίου τού Θεού σου] 
έν Χεορήβ τή ήμερα τής εκκλησίας. > 

Κ Τ Ρ . Εύγε, ώ φιλότης. Έψόμεθα γάρ ούχλ τερα-
τοαχόποις τε χαλ νεκρομάντεσιν, άλλ* ουδέ πτήσεις 

CYR. Dlc igitur solus aiquc modis omnibvs est 
adorandus Dominus Deus, ut Scriplure tradtmt; 
alius vero praeter ipsum nullus. Scriptum est enim : 
c Perfectus eris anle Dominam Deum tuum " . 1183 
Porro spiritualis perfectio est firmitas fidei, et inte-
ger cultus, e l irreprehensibilis in Deura chariutis 
pulchritado. 

PALL. Sic sentio. 
CYR. Num igitur, Palladi, qui minime i l l i quidem 

deos alienos aut certe creaturaro potius quam Grea-
torem adorare in animum induxerint; sed iidem, 
nescio qua ralione tamen, falsis idola colentium va-
ticiniis fidem habent, eos reprebensione atque culpa 
vacare dicemus? aut eosdem desertorum crimine 

Β Hberos pronunliare, iis tutum esse pulabimus, qui 
vere sincereque Dei amatores sinl? 

PALL. Miaime. 
CYK. Astrorum quoque praestigiosae observationes 

etomina, ei falsae divinationes, et daemoniacae dece-
ptionee, illis solis, at opinor, conveniuiit, quibos 
absurdissime placet ignobilem atque exsecrabilem 
idolorum cultum in animum admittere. 

PALL. Recle dicis. Nam divinus quoque eermo 
nobis praecipit ejusmodi rerom dedecus ac lurpttu-
dinem abominari. Sic autem babet:< Cam vero in-
gressus fueris in terram qoam Dominus Deus tuus 
dai l ib i , noii disces faoere juxta abomioationes gen-
lium illanim : non invenielur in te lustrans fllium 
suum, aul fiUam suam in igne, divinans divinatio-
neoBf o-niaans, e l angnxans, veneficus, incan 
tans incantationem, Pytbonem habens, et por 
tenlorum iaspector, et inlerrogans roortuoe est 
enim abominalio Domino Deo tuo omnis qui facit 
lalia ·*. ι Et post alia rursas ait : c Perfectus erie 
coram Domino Deo tuo : gentes b « quas ta posside-
bie, bae omina et divinationes audient: tibt vero non 
sic dedit Dominas Deus tuus; propbelam ex fratri-
bue tnis, v l me, excitabitDominus Deos tuus; ipsum 
aadieiis, juxla omnia qusecunque peliisti a Domino 
Deo tuo in Horeb, in die congregat ionis· \ · 

CYR. Prseclare ais, Palladi: neque enim seque-
mar portentorum conjectores, et necromantUe ope-

τ ών οίωνών, ώς αληθές τι χρήμα παραδεξόμεθα, κάν β ram dantes : jam vero oeque volatus avram, lan-
t l φέροιντο πρδς δεξιδν, είτ* ούν είς εύώνυμον (2) * 
χ&ν εί πρδς έσπέραν τε χαλ πρδς ήώ* μωρίας γάρ 

t οχυτλ τής έσχατης. Ηγεμόνα δέ τοΰ παντδς ποιού­
μενοι τδν Χριστδν τδν δι' ημάς χαθ' ημάς προφήτην, 
χα ρ* αυτού ληψόμεθα τών αναγκαίων τήν γνώσιν, 

παλ αύτφ προσεδρεύσομεν, οίμώζειν μακρά ταίς τών 
δαιμονίων ψευδσεπείαις κα\ τδ έββώσθαι λέγοντες. 
Μόνφ γάρ ώσπερ τδ χρήναι (ωοποιείν χαί κατάρχειν 

τ ώ ν δλων, φυσικώς τε χαλ ίδικώς άνακείσεται Θεφ* 

·* Deot. χτ ιπ , 13. ·» ibid. #-12. " ibid. 13-15. 

(1) Cod. Yat., προσκειμένους. 
( ί ) Verba Horoeri latenter indicat quse sunt Iliα-

do€ M, ubi Hecior ad Polydamantera inquit: 
Tvn\ tT clurclci τατνΛΤφόγεσσι κελεύεις 

PATROL. G E . LXVin. 

quam verum aliquid polliceanlor, accipiemus, quam-
vU dexlrorsam ferantor aut sinistroreum, aut ad 
occasom vel ad ortum solis: sunt enim baec extre-
ma? demenliae. Ducem vero ad omnia eequemur 
Christum, ilium propter nos similem nobis faclura 
et prophetam; ab ipeo accipiemus rerum necessa-
riarum cognilionem, ipsique assidebimus, ac falsa 
daemoniorum oracula abjiciemus et contemnemus, 
184 Ut enim rebos universit et vilam tribuere e| 

ΠεΙΘεσθαι, τώτ ούτι μετατςέχομ* ούδ" άΛεγίζυ 
E i r ' kxl dit.C ϊωσι αρος ήω τ% ήέλίόν τ β , 
Eh' kk* αριστερά τοίχε χοτϊ ζόφοτ ήερόεττα. 
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<ortum dare, secuudum naturam ac proprie soli Oeo Α τδν αύτδν, οΤμαι, τρόπον, και τδ πάντων Ιχειν τήν 
γνώσιν. Ίδιον δέ φύσεως τής αυτού, τδ είδέναι σα­
φώς τά έσόμενα, καϊ συνειλεγμένην ώσπερ έν 
'έαυτψ τήν τών δλων είθησιν έχειν. "Η ούχλ σοφός τε 
κα\ άτρεκής δ έπλ τψδε λόγος; 

tribaendum esl: sic, ut opinor, omnium quoque re-
rtiHi cognitionem habere : esl autem ejos naturae 
proprium res futuras manifeste scire, et reruin uni-
versarum cognitionem, in se ipso veluti collectam 
Cenere. An tibi parum sapienler ac vere dlcere v i -
demur? 

PALL. Imo vero maxhne. 
CYR. in ipsum igitur peccabimus, et ad illius su-

premse gloriae injuriam nostrum crimen pertinebit, 
si nefariis et impuris spiriiibus inesse credemus 
•ea quibus ille decoralur, et admodum insignis est. 
Jam enim adeo slulte sentientibus licebit illud su-
spicari: vilam quoque tribuere posse, atque adeo 
conditorem esse Satanam, si quae omnium praestan-
tissima sunt, el proprie Dei natura tribuunlur, non 
solum ipei concedemus, verum etiam nalura insita 
esse dicemus : propriom est porro atque eximiam 
sumrase Ulius naiurae bonum cognilio rerum futora-
ram. An verum noh esl quod dico? 

PALL. Et quidem maxime : ait enim qufbusdam 
per Isaiae vocem, qiii ea quae Dei sunt, ad creatu-
Tam deferrenl: c Mementote borum, et ingemiscite; 
poenilentiam agite, qui erratis; et redite corde, et 
-mefoentote priorum a sisdulo, qaia ego snm Deus, 
el non est alius praeter me, annimtians prius extre-
ma, antequam Gant ei stmol completa sint, et d i x i : 
Omne consilium meura stabit; et omnia qaae de-
crevi faciam M . ι Ut enim ostenderet non tsse al-

B 

ΠΑΛΑ. ΠΑνυ μέν o5v. 
ΚΥΡ. Είς αύτδν οδν άρα πλημμελήσομεν, χαλ είς 

τήν άνωτάτω δόξαν ή γραφή, εί βεβήλοις τε χαλ 
άχαθάρτοις πνεύμασιν ένείναι πιστεόσομεν τά δι* 
δ ν αύτδς χατακαλλύνοιτό τε χαλ υπάρχει λίαν έχ-
πρεπής. "βρα ήδη διακειμένους ώδΐ φληνΑφως 
ύπονοεΤν χαλ ζωοποιεΤν δυνασθαι, κα\ δή κά\ δη­
μιουργό ν ύπάρχειν τδν Σατανάν, εί τά πάντων εξαί­
ρετα κα\ ίδικώς άνακείμενα τή τού Θεού φύσει, 
χαριούμεθά τε αύτφ , καλ προσπεφυκέναι φαμέν' 
ίδιον δέ κα\ έξαίρετον άγαθδν τής άνωτάτω φύσεως, 
των χσομένων ή γνώσις. Ή ούκ αληθές δ φ η μ ι ; 

ΠΑΑΑ. Καλ μάλα. #ησλ γάρ διά φωνής Ήσαίου, 
πρδς τινας άνατιθέντας τή χτίσει τά τού Θεού· 
ι Μνήσθητε ταύτα, κα\ στενάξατε· μετανοήσατε, οί 
πεπλανημένοι, επιστρέψατε τή καρδία, χαλ μνήσθητε 
πρότερα άπδ τού αίώνος, δτι έγώ είμι Θεδς, χαλ 
ούχ έστιν έτι πλήν έμού άναγγέλλων πρότερον τΑ 
έσχατα, πρλν αυτά γενέσθαι, καλ Αμα συνετελέσδη, 
καλ είπα* Πάσα μου ή βουλή στήσεται, χαλ πάντα 
δσα βεβούλευμαι, ποιήσω. » Μήνυσιν γάρ ώσπερ 

ieram pnetet setiatura ac vere Deum, auditoritras^ τού μή έτερον είναί τινα παρ" αύτδν φύσει τα ναέ 
αληθώς Θεδν τοϊς Αχροωμένοις έτίθοι τδ άν*γγέλλε*ν 
δυνασθαι τά έσχατα πρ\ν αυτά γενέσθαι· 

ΚΥΡ. Εύ γ ε , ώ Παλλάδιε. Βουλοίμην δ* Αν Ι τ ι 
περιαθρούντας εύ μάλα τδ αληθές, χαλ τόδε δ ι ο α χ ο -
πείν* τίνα τρόπον έτ ι , εί τελσίμεν δλως έν γε τ ο ί ς 
έθέλουσι βιούν όρθώς τε καϊ εύαγγελιχώς, ταίς τών 
ψευδομαντειών θωπείαις έψόμεθα χαλ δή χαλ προα-
εσχηκότες, ώς είη τις λόγος δ παρ' αυτών Αληθής, 
ουχί τής τού Σωτήρος καθοριού)ιεν φωνής τδ Αλον 
ψεύδεσθαι δείν. "Εφη γάρ που χαλ πρδς τους Αλαζό­
νας χαλ ύδριστάς Ιουδαίους* < Ύμ?ε!ς έχ τού πατρές 
υμών τού διαβόλου έστέ , χαλ τάς επιθυμίας τού 
πατρδς υμών θέλετε ποιείν* εκείνος άνθρωποχτονος 
ήν άπ· αρχής, χαλ έν τή άληθεία ούχ Ιστηχαν, δτε 

illud tanquam todiciam atiaHl, noospe aiflfantiare 
«e pobse exlrema, priasquam flerent. 

CYR. Praeclare ais, Palladi. Sed velim, ut adhuc 
dlligfeirter veriiatem dispiciainua, atque illod consl-
deremus, qua raiione, si omnino iriter eos censemar 
qui reete et evangeHce vivere volunt, falsarom d i -
vinationam assentationes seqaanrar; et cmn ita » -
lmra intenti, lanquaro ab illis aliquid vere d i -
catur, quomodo non SaWatoris noetri voceta dfe 
racndacio condemnenros. Dhdt eflim profecto arre-
gantibtis superbfeque Judwis: t Voe ex paire vestrb 
diabolo estis, et desideria patrie vestri vultis facere; 
itle homicida ftiit ab inilio, et in teritate aon stetit; 
W 5 qui* 1 ) 0 1 1 ̂  •eritbs i t i ipfco: ctmi loquitur 
mendacium, ex propriis loqtiitur; quia mendax est D ούχ έστιν Αλήθεια έν αύτφ* δταν λαλεί τδ ψεύδος, 
ipse, et pater ejiis · · . > Qaomodo igiter, qui inen-
dax est, verax erit tnqihim ? â ot quomodo txrn omni 
ey parte mendax, qui in veritite bon efetit? Nonne igi-
tur jain, Palladi, cuivts taalrifeelam erlt, si daemo-
niorum vocibos veritatcm trtbQemoe, fore utde 
mendacio Chrlstnm coademneroue, et mentiri verl-
lalem dicaraus? 

P4LL. HaadlbBgeaberimas. 
CYR. Quiaetiam (nam illud quoque Sis q a « dicU 

sunt adjiciam), a Christo didicimus, iropuroram 
spirituum verba non admittere, ite ei Velint quidem . 

έχ τών Ιδίων λαλεί, δτι ψευστής έστιν αύτδς, παλ δ 
πατήρ αυτού. > Τίνα δή ούν έσται τρόπον νημερτής , 
ψευστής; πώς δέ ούχλ πάντη τε χαλ πάντως ά μ α ρ -
*οεπής, δ μή έστηκώς έν τή άληθείφ; *Αρ% ο δ ν 
εναργές, ώ Παλλάδιε, παντί που λοιπδν, δτι τ α ΐ ς 
τών δαιμονίων φωναίς τδ αληθές Απονέμοντας, 
χαταψηφιούμεθα τού Χριστού τήν ψευδομυθίαν, χαλ 
ψευδοεπείν έρούμεν τήν αλήθειαν; 

ΠΑΑΑ. Κινδυνεύομεν. 
ΚΤΡ. "Αλλως τε , προσθείην γάρ τοίς ε ίρημένοις 

χαλ τόδε* δεδιδάγμεθα παρά Χριστού, τ ο ^ ς τών 
ακαθάρτων πνευμάτων μή προσίεσθαι λ ό γ ο υ ς , χ ά ν 

*· Isa. XLVI, 8-40. ·· Joan. vin, 44 
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c f (χχίλοιντοποτε τάρ αύτοΐς άστιβή καλ άσυνηθεστά- Α inienlvm inaccessam sii)i et iasuclaai afferre veri-
c t p ( i ) προσχομί^ιν άλήθειαν. 

11ΑΑΛ. Π ώ ς δ έ φ ή ς ; 
Κ Υ Ρ . *Η ού» έπαίεις τών Αγίων Ευαγγελιστών 

Αναγεγραφότων, δτι τ Α μέν δαιμόνια, τσρόν τ ι χαλ 
μ έ γ α δωο-εκραγότα, προσήεσαν τ φ Χριστψ· € Έ α , 
τ ί ήμέν χαλ σολ, Ιησού Ναζαρηνέ; ή λ θες άπολέσαι 
ημάς* οίδαμέν σε τίς ε ί , ύ "Αγιος τού θεού. Ό δέ 
Αντίτιμων, » φησλν, < ούχ εΐα αύτΑ λαλεί ν , δτι είδη-
σαν τον Χριστδν αύτδν εΤναι. ι Καίτοι τί δή π ο τ ε , 
πατά γΑρ τοι τδ είκδς ένδωάσειέ τ ις Αν, τοίς τδ 
αληθές Αναχεχραγδσιν έπ>τετ ίμηχεν δ Χρίστος; 
'Αλλ* ήν δή που τδ δρώμενο ν , επωφελές είς ημάς. 

Τδ γαρ τοι μή δείν τοίς παρ* έχείνοις προσχείσθαι 
λάγοις, χΑν εί αυτήν έθέλοιεν Αναφωνείν τήν ά λ ή -

tateoi. 
PALL. Ottomodo is tud asserU ? 
CYR. An vero muuaae adverlis aaactos avange-

lis tas , qoi acrip&erunt daunonia ad Chriatain ac-
cesaissejclara #t ataxwa vooe claaiaaUa: ε Stne, 
quid nobis et t i b i , Jesu Nazarene? Tenisti anle 
tempusperdejKBOS: scwmisquedsis Sasctus JDei. Ule 
aulem increpaj&s, * inqu i t , ι ηοη sin$bat ea l o q u i , 
quia sciebant ipsum esse Cbristum e T . > Atqui ^}ua 
de causa (uieri to αμοα dub i t a r i r aliquU) i l los , c u m 
verum proclamarept , inorepavit CbrisUis ? Sed n i -
mirum res gesla nobis utilis fuUira erat. Hac eaim 
redoceamr , i l lora jp verb is , el iamsi ipsam prsedi-
care vel in t verilateea, et ea dicere quae sunt <evi-

tciav, καλ τΑ έναργώς έτυμα λέγειν, δι Α τούτου Β Η ^ Ι Α * V A M « Λ « Α ι> -

Φ ί α τ δ ψεύδος, χατασίνονται τούς άχροωμένους, ού 
χαδ ' έτερον, οΐμαι, τρόπον, ή καθ* δν θεψτό τις τους 
τή τού μέλιτος μίξει παραιτούμενους (%) τήν αίσθη-
atv τών π ιχρών, χαλ τή τών γλυκέων επιπλοκή 
κατασυλφν έθέλοντας τδ έσθ* δτε λυπούν. 

ΠΑΑΑ. £φαλερδν οδν παντελώς τδ τοίς τών χρη-
σμολογων προσεχών φεναχισμοίς. 

ΚΥΡ» Θανάτω τδ .χρήμα τιμάται Θεδς, καλ έν 
τοίς έαχΑζοις καταγράφει κακαίς. Έ φ η δέ ούτως 
έν τψ Αευιτ ιχφ ' ε 3Καλ ψυχή ή Αν επακολούθηση 
έγγαανριμΑθοις ή AxaotAofc, ώστε έχπορνεύσαι 
οπίσω αυτών, Απιστήσω τδ πρόσωπον μου έπλ τήν 

inseregtes fajsa, jaocent audieptibus : non disei-
mil i ratione, nt piibi quidem videlur, ponDullos 
iaoere videmos, qoi mellis adinisiione sensum 
junariormn rerum auferunt, et dulcium iafusione 
Tolunt eorum q w wuav ia $ w t , laieiUer gpaUim 
er^pere. 

PALL. Est igilur pHimBO periculosma inopoviads 
^ivinatorum a^qtoni^gee. 

GYR. Id quidQm a Deo «aoeie «Hdutur , et iaAer 
pessiioa criipiaa rejoepeelur. Sicenjm aK k i Levi-
tico : c Et aaiiaa qwe aecata heril Pythoais spi-
riftuqi babeoles, etrinqaiHatvnee, ut fqniicetur post 
ipaoa, obfiwajbo feeie» mewa adversus animajn i l -

Et post alia rursuip : c Et vir a;ut muJier, quicunque 
ex ipsis iuerit Pytboftis spiriluoi habens, aut ia-
cantator, morie -mori^tur, et lapidibus lapidabUis 
eoa : rei sunt8*. ι laterdixit enim, primum 
}*e qui fallaces divinationes ex aatrorum aut mor-
taorum observatioae sequerentur, alieDissimam esse 
eam rem a sancta conversalione asserens, ei ab iis 
f a i Deo dedili essent maxime abhorrete; deiade 
adversus alleros extreraum supplicium constiluit, 
ac reos esse inqui t , non perraittens, qui ad boc 
scelus progressi essent, ut laqueus moriis fterent, 
et rete animarum ipnocentiura, et perditionis os-
Uum, et inferorura profundum et qiuE nonbujus 
gcneris pestis; ut iis a nobis roisericordia tribua-

οΤμαΊ ιιουσοφον'χαλ'Ακίβδηλον έννοείν, ώς ούκ αν 0 lur. Illud autem sapienter ac vere inteUigi puto 

%ς έαν γένηται αυτών -εγγαστρίμυθος ή έπαοιδδς, 
δανατω δ^ν^ούσθω« χαλ έν λίθοις λιθοβολήσατε 
αυτούς* Ινοχοί είσιν. ι ΆποφΑσχει μέν γΑρ πρώτον, 

χρήναί τινας ταίς βωμολόχοις Αστρομαντείαις, 
ήγουν νχχυομαντείαις έπεσθαι φιλείν, πολιτείας Αγιο· 
πρεπούς ώς Απωτάτω τδ χρήμα είναι λέγων, χα\ 
τοΙς Β ε φ προσχε^μένοις Αναρμοστον χομιδή* χαλ 
xttQppiCs^ τον δευτέρου τδν θάνατον, ενόχους τέ 
φ-ηαιν εΤναι χαλ αυτούς* ούκ έφιελς τδν ίλιον Απονε-
μαοΟαι πρδς .ημών τοίς πρδς τούτο ήδη μοχθηρίας 
Αλτ0«χ6αιν, ώς-πάγην γενέσθαι θαχάτου, κα\ ψυχών 
drfktftuv θήρα^ρον, καλ ολέθρου .θύραν, καλ πέταυρον 
e^Sou, χαλ τί γάρ ούχλ τών «τοιούτων κακών; Άλλ 1 

Αναχήρεοχ Θεδς τήρ ούτω πιχραν ,χαλ παντδς έπ -
άχεχνα χαχού διφττουσαν δίκην τοίς είδέναι τε καλ 
ferJuffv έτέροχς τά ΑσΑμενα δυναμένοις, και τοι τών 
Ασομανων Αληθώς έχουσιν είπείν. Κολάζεται γάρ 
ούτλ τής Αληθείας ό μύθος, έπάρατον δέ τδ ψευδει-
τκΐν* αλλ* εί δή τις άλίσκοιτο τούτο δρών, καλ τούτο 
&>ς έχ Θεού, αυτήν που τήν ά^ητον σεσυχοφάντηκε 
ερύαιν, χαλ τή Αληθεία τδ ψεύδος ώς αυτή προσήκον 

ένατ&δκλς. Ισόπαλη το\ς Αγκλ&μασιν Ανατλάς τήν 
6 χ ^ ν πρδς αδτδ JUav αίχήσεται. Ε π ί τ ι μ η γάρ δ 

·· Marc. ι, 14,i3. ·· Levil . χχ, 6, 7. ·· ibid. i T . 

( I ) Sic cod Tat . , cod. Sirieti, άληθεστάτην. 

hanc adeo acerbam, et, qaae omnia mala superet, 
pcenam non esse in eos a Deo conslilutam, qni et 
scire et effari caeleris futura possunt, et de futuris 
rebus nonaihil vere praedicere. Neque enim veriialis 
sermo punitur; sed mentiri est exsecrabile : quod 
si quis facere, idque tanquam Deo auctore depre-
bendatur, is in ipsam procul dubio naturam ineffa-
bilem conjecit calumniam; itaque cum ipsi veritali 
raendacium, lanquam rem qux ad iUam pertineret, 
iribuerit, pares criminibus poenas dabit, et inper-

·· Prov. ix, 18. 

(2) Codex Sirieli, παραιτούμενους. 
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ditkmem abibit. Neque enim Scriplura iis qui ex Α λόγος ού τοΤς έκ θεού, μή γένοιτο, πραττομένοις τα 
Deo futura praedicunt, poenas constituil, absit: ex- ώς θεού * δτι μηδέ ψεύδους ελεύθερον έποιούντο τήν 
cipialar enim a poena ille sanclorura propbeUnun προαγδρευσιν. Επειδή δέ ούχ έξ αληθείας ελόντες, 
ordo : sed iis qui illa, lanquam ex Deo sint, fingunt; λαλούσιν Α Αν βούλοιντο, χαλ τδ χατά σφάς αυτούς, 
quod praedicendi munas ne mendacio qoidem l i - ταύτητοι διημαρτήκασιν. 
berum faciant. Ilaque, quia, cum a veritate non accepermt, loqnonlur qiue vofoni ex oe ipois, ideo 
peccant. 

PALL. Num igitur in boc dignoscemas ulrum 
Deus sit, qui responsa dederit, an i l l i ex ee ipsis 
toquantur ? 

CTR. Et qaideminaxime : nam id qnoque nobis 
divina lex jam persuadebit. Sic enim dixit Deos in 
Deuteronomio: c Quod si dixerit qmspian in corde : 
Quomodo cognoscemas verbum quod Dominus non 
est locutus? quaecunqae locatus faerit i l le propheta 

ΠΑΛΑ. *Ap* ούν, έν τφδε διαγνωσόμεθα πότερα 
θεδς ό χρησμοδοτών έστιν, ήγουν εκείνοι λαλούστ τά 
σφών αυτών; 

ΚΥΡ. Κα\ μάλα · θείος γάρ χα\ ημάς πρδς τούτο 
ευθύς Αναπείσει νόμος. "Εφη γάρ ούτω Θεδς έν 
Δευτερονομίψ· c Έάν δέ λέγη τις έν καρδία- Πώς 
γνωσόμεθα τδ βήμα, δ ούχ έλάλησε Κύριος ; όσα 
έάν λαλήση δ προφήτης εκείνος έπ \ τ φ ονόματι 

tn nomtneDomini, id autem nec factum faerit, ne- B Κυρίου, xa\ μή γένηται τδ βήμα δ ούχ έλαλησε 
qae conugerit boc verbum, qaod non est locutas 
Dominus, in impielate locutus est ille propbeta : 
non abstinebitis ab i l l o > Intelligis ex rerum 
prsdiclarum frustratione certissimam argumentum 
sumi , quod non ex Deo quidpiam praedictum s i t : 
veritatis enim amica est veritas. Hujusmodi quid-
dam etiam per Jeremiae vocem a i t : c Deus propin-
qoans ego aum, dicit Dominus, et non Deus de longe; 
si abecoudetur homo i n occultis, et ege nen videbo 
eum ? 197 Nonne coelum et terram ego impleo? dicit 
Dominas. Audivi q u « loquunlur prophetae, qiue 
propbetant in nomine meo falsa > Deinde, ac-
cusatione gravi diviaas legee conlemnenlium fa-

Κύριος, έν Ασεβεία έλάλησεν δ προφήτης, ούχ άφέξε-
σθε Απ' αυτού, ι Ακούεις δτι τάς έν τοίς προηγορευ-
μένοις Αποτεύξεις απόδειξιν έσεσθαί φησιν Αναργή 
τού μή έκ θεού κεχρησμοδοτήσθαί τ ι ; φιλεΖ γάρ 
Αλήθειαν ή Αλήθεια. Τοιούτον τ ί φησι ΑεΑ τής 
Ιερεμίου φωνής* c θεδς έγγίζων έγώ ε ί μ ι , λέγει 

Κύριος, κα\ ούχ\ θεδς πόββωθεν εί κρυδήσεται Αν­
θρωπος έν κρυφαίοις, χα\ έγώ ούχ δψομαι αύτδν; 
Μή ούχ\ τδν ούρανδν καλ τήν γήν έγώ πλήρως λέγει 
Κύριος. "Ηχούσα Α λαλούσιν οί προφήται, & προ-
φητεύουσιν οί προφήται έν τ φ δνόματί μου ψευδή, ι 
Είτα διά μέσου τούς τών θείων νόμων καταφρονή-
σαντας έπαιτιασάμενος ού μιχρώς, εναργή τήν 

terjecta, q a « praedicliones ex Deo sint, quaeve non ^ απόδειξιν τών τε έχ θεού χα\ μ ή , δίδωαι τήν αλή-
" 2 ' θειαν. Έ φ η γάρ π ά λ ι ν t Ό προφήτης, εν φ τδ 

ένύπνιον αυτού, χα\ έν ψ δ λόγος μου πρδς αύτδν, 
διηγησάσθω τδν λόγον μου έπ ' αληθείας, ι Ός ε / π ε ρ 
τι φαίνοιτο τής αληθείας ήμαρτηχδς, έκδείξεοιν &ν 
αύτδ ευθύς ψευδοεπή τόν γεννήτορα, χαί Απδ ττ \ς 
εαυτού λαλούντα καρδίας, ούκ Απδ στόματος Κ υ ­
ρίου , καθά γέγραπται. 

sint, tanquans evfdens indicium afleH, ipeajii nanlpe 
veritatem. A i l enim iterom : c Propbela, i n quo 
est somniom, et in quo est serrao meus, narret 
verbum meum in veritaie · · . ι Nam, si quid visum 
taerit a veritate discrepare, illud ipsum continuo 
suum ^arentem atque auctorem esse mendacem 
prodet, et a suo corde loquentem, non ex ore Do-
mini, sicut scrrptum est. 

PALL. Placetne aliquid, quod necessario sit 
quaerendum, proponamus; an id missum faciamus, 
ac potius pergamus quo nos tua duxerit oratio ? 

CYR. Atqui, Palladi, quae ad utiliutem necessaria 
sunt, non in mininmducimus: itaqoe minuslibere, 

ΠΑΑΑ. Βούλει τι θώμεν τών Αναγκαίων εές βα-
σανον, ή παρέντες Γωμεν, ήπερ ά ν ό σδς ημάς Απο-
κομίση λόγος; 

ΚΤΡ. Κα\ μήν , ώ Παλλάδιε, τών αναγκαίων είς 
δνησιν ού βραχύς ήμίν δ λόγος* ώς τό τοι μή φαναε 
τδ δοκούν ελευθέρως έπαιτιασαίμην ά ν , χαλ μάλα si quid videatur proferre, equidem reprehendendum 

putem; idque jureoptimo. Quamobrem nihil veritue j ) είκότως* φράζε δή ούν όκνήσας ουδέν, 
dic, si quid velis. 

PALL. Si non ab ore Domini loquuntur nonnulii, 
scd eructant, ut ais, de corde suo ; quonam igitur 
inodo sanctum Samuelem, quamvis jam mortuum, 
Pylhonissa illa mulier ad Saul produxit, qui i l l i 
rerum fuiurarura exitum exponeret? Haec enim sic 
csse gesta, ηβφΐβ aliter acctdisse, quidam putant. 

GYR. Num tu quoque non ita se rem babere putas, 
m eoqae rectlusexieiiroae: an rldicole Justl v l r i ani-
mam revera coactam esee dicig, et muliercola 
vocanie venisse? 

ΠΑΑΑ. Εί μή άπο στόματος Κυρίου λαλουσί τ ί ν ε ς , 
έρεύγονται δέ, ώς φής , τά άπδ καρδίας, τ ί ν α δή 
τρόπον καί τοι τεθνεώτα τδν Αγων Σαμουήλ ^ ε γ ­
γαστρίμυθος εκείνη γυνή παρεκόμισε τ φ SsoA>>, 
τδ τών έ σο μένων αύτφ σαφηνιούντα π έ ρ α ς ; παοτλ 
γάρ ώδε πεπράχθαι, κα\ ούχ έτέρως έχειν οίοντπέ 
τίνες. 

ΚΤΡ. ΟΤει δέ αύτδς ούχ ώδε έχειν, χαλ λογ ι ε ι 
τούτο άμεινον, ήγουν φληνάφως τήν τού έ^ιχαΧο^ 
ψυχήν έχδεβιάσθαι φής χατά τδ αληθές, χαλ T w a U a i 
καλούντος έλθείν; 

· · Dcut. xviu. « , 22. ·· Jer. χχιιι, 33-i6. ·» ibid. 28. 
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ΠΑΑΑ. Ούχ Αν έχοιμι σαφώς είπείν. Ένδείξειε j 

Α* Αν, οΐμαί που, τδ Αληθές, ή βάσανος. 

ΚΥΡ. Ευ Εφης. Ούχούν εκείνα καλ πρδ γε τών 
Αλλων πολυπραγμονείσθω τέως , πότερον διά Θεοΰ 
τεολυπραγμονούνται καλ τερατευονταε καλ άποπεραί-
νουσι ταυτλ, ήγουν διά πονηρών πνευμάτων οΤς με­
λάτη τδ επιτήδευμα. 

HAAA. Καλ τίς άν είς τούτο λογισμών άτοπίας 
Αφίχοιτο Αν, ώς οίεσθαι διά Θεοΰ τερατεύεσδαι ταυτλ 
νεχρομάντας τε καλ εγγαστρίμυθους καλ έπαοιδούς; 
Διαμεμνήσομαι γάρ του νόμου, παντδς έλομένου 
τούτο δρ$ν ποινήν καθορίζοντος τήνέσχάτην. Είτα 
π ώ ς ούχ άπόπληκτον έννοείν, τδν θανάτφ καταδεδι-
κασμένον, οδχ άπ^δειν Θ ε φ ; Ού γάρ πω τοίς εαυ­
τού διαμαχείται νδμοις. 

ΚΥΡ. "Αριστα διανοή. Τάς δέ τών Αγίων ψυχάς 
αωμάτων απηλλαγμένας παρεββίφθαι νομιούμεν, 
καϊ λογού μέν αξιοΰσθαι μηδενδς, ήκειν δέ ήδη πρδς 
τούτο ταλαιπωρίας, ώς κα\ πονηροίς καλ άκαθάρτοις 
ύποκεΐσθχι πνεύμασι, καλ άνεθελήτως άκολουθεΓν 
περιτρέπουσιν ευκόλως οίπερ άν Ιλοιντο τυχόν. Καί­
τοι τδ τ ή ς 'Λποχαλύψεως βιδλίον ήμίν συντιθελς δ 
σοφδς Ιωάννης , δ καλ ταίς τών Πατέρων τετίμηται 
ψήφοις, τας τών αγίων ψυχάς ύπ* αύτδ τδ θείον 
τεθεααδαχ θυσιαστήριον, διεβεβαιούτο σαφώς. Εί δέ 
*α\ έξ αυτών έλκουσι τών άνω μονών, καλ τόπων 
ούτος τών Ιερωτάτων χατακομίζουσιν αφειδώς, 
απ*£ργοντος ούδενδς, βάσιμος μέν άπασι τοίς δαιμο-
vb-ςδοδρανλς, άνοίγνυται δέ κατά τδ είκδς αύτοίς 
χαλ ή του παραδείσου πύλη* παραχωρεί δέ, ώς έοι-
χ ε ν # χαλ ή φλογίνη βομφαία^χαλ ούχλ τής είσόδου 
χαί έςόδσυ μόνον αύτοίς- άλλ* εί βούλοιντο τινας χαλ 

τών είσω γεγονότων έχκομίζειν έχ παββησίας* είτα 
ούχλ δή τούτο έστι, τήν έν Χριστφ διασύρειν ελ­
πίδα, χαλ τρισάθλιον ύποφαίνειν τών τεθαυμασμένων 
τ δ ν βίον; 

ΠΑΛΑ. "Εοικεν. 
Κ Υ Ρ . Καλ μήν ούκ Ασυμφανές. Πώς δέ ήν Αμει-

ν ο ν τερ θαυμασίφ Παύλφ, τδ άναλύσαι., χαλ σύν 
Χ ρ ε α τ ψ είναι; Εί γάρ δή μέλλοιμεν τών επιγείων 
αποφο ι τήσαντες , χαλ ούν Χριστφ γεγονότες, τοίς 
οχντιχειμένοις ύποχείσθαε. πνεύμασι, χεκένωται μέν 
fl -πίστες, χατά τδ γεγραμμένον, τδ δέ ένδημείν έν 
σ ώ μ α τ ι , τού συνείναι Χριστφ, πάς τις ούν, οΐμαι, χαλ 
^ .αυγχρ ίτως διενεγχείν έπιψηφιείται λοιπδν, καλ τδ 
δνπλ τούτου δυσανεκτότερον* έτι μέν γάρ έν τωδε τψ 

ποιούμενοι τάς διατριβάς, ούχλ τοίς τού διαβό­
λων δελήμχσιν ύπεζεύγμεθα, πατούμεν δέ επάνω 
6^ρεων χαλ σκορπίων μάλλον, καλ έπλ πάσαν τήν 

*5ωναμιν τού εχθρού, κατά τήν τού Σωτήρος φωνήν. 
Β ί τ α σύν Χριστφ γεγονότες, πώς έν χείροσιν έσό̂ » 
εα-αθα; πώςδέ αύτδς αληθεύει λέγων ε Τά πρόβατα 

έμά τής φωνής μου άκούουσι, κάγώ γινώσκω 
^ x V z A , χαλαχολουθούσίιμοι, κάγώ δίδωμι αύτοίς ζωήν 
tft£*«rV(ov« χαλ ού μή άπόλωνται είς τδν αίώνα, χαλ 
ot-fpC άρπάσει τις αυτά έχ τών χειρών μου* δ Πατήρ 

U ΕΤ VERITATE. LIB. V I . tti 
PALL. Equidem corapertura non babeo quid 

dicam; sed, nisi fallor, quid verum sit, declarabit 
inquishio. 

CYR. Recte dicis. Igitur illud antc alia diligentar 
interim investigemus, ulrum Dei munere h « c por-
tenta edant atque efficiant, qui bujusmodi rebus 
sludcnt, an malorum spiriiuum opera. 

PALL. Quis vero ad tam ineptas cogilationes per-
veniat, ut arbitrelur Dei opera portenta baec edere 
necromantas, et pythones, et incaniatores ? Nam 
contra commemorabo legem quse supplicium extre-
mom decernit, quisquis baec facere ausus fuerit. 
Atqui quoraodo non dementia sit cogitare eum qui 
capitis condemnetur, Deo non displicere? Neque 
enim ille cum suis legibus pugnare censendus est. 

188 CTR* Optime ratiocinaris. Jam veroisto modo 
sanctorum virorum animas, quse e corporibusexces-
serunl, contemptas esse putabimus, neque αΐΐυ nu-
mero baberi, atque adeo in eas miserias pervenire, 
ut etiam nequam spiritibus subjectae sint, et invitae 
sequantur eos, quocunque i l l i xolaeiiat, nallo ne-
gotio circuniferentes. Atqui Joannes ille sapiens, 
qui Apocalypsis libellam conscripsit» qui Palrum 
judicio comprobatus eet, sanctorum animas sub 
ipso Dei altari se conspexisse, aperte confinnal 9*. 
Quod si eas ex illis qaoqae supernis mansionibus 
trabunt, et de sacrati$siitm. locis deferunt secure, 
nemine probibente, primum omnibas quidem da> 
moniis est in coelum accessas, deinde iisdera patet, 
ut coneeqaene est, paradisi januatcedit praeterea 
flammea illa rhompbaea: sic enim consequi videtur, 
neque iagreaeum atque exitum illis modo Hberum 
praebet; sad licet eis etiam, si libeat, aliquos eo 
ingressos educere : nonne ergo boc est, spem quam 
in Cbristo babemus, irridere ? et miseirimam esse 
ostendere admirabilium viromm vilam ? 

PALL. Ita videtur. 
CTR. Sed idem minime obscurum esl. Quomodo 

autem melius eratbeato Paulo resolvi, et»esse cum 
Christo ·· ? Nam, si postea quam ο terrenis rebus 
excesserimus, et cum Cbristo fuerimus, adversariis 
spiritibus subjiciendi sumns, exiaanila est fides, vtt 
scriptum e s t M ; ac versari in corpore, quam esse 

ι com Cbrislo, quivis, opmop, longe praestantios esse 
poslbac judicabit; et, quod hoe ipso quoqae sit 
minas ferendam, si, cam adhuc in bao vica versa-
mur, subjecti rakiinie sumus diaboli cupiditatibos, 
sed caJeamus potius super serpentes et scorpiones, 
et.super omnem polestatem inimici, juxla Salvaloris 
nostri Yocera 9 T . Ergo, ubi cum Christo fuerimas, 
quomodopejore conditione fatnn sumus ? quomodo 
etiam verax e r i t ipse, oum d ic i t : c Oves mese Yocero v 

meam audiunt; et ego cognosco eas, et sequantnr 
me; et v ium seternam do eis; et ιιοη peribuat in 
aeternum, el non rapiet eas quisquam de manu mea: 
Pater uaeus, qui dedit mihi, omnibuf major est; ct 

• • A p o c . τι , 9. ·· Pbilip. i , 23. M Rom. iv, , 7 Luc. x, 19. 
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ncmo potest rapere ex mano Patris m e i M ? ι Dcce-
pit etiam acOicet 189 pielatis i n Christtnn atblelas 
bealiseimus Pctras, cam ad honc modum script i t : 
t luque Η Η qui paliuntar secandam voIunUtem 
Dei, fideli Creatori eommendent animas suas. **: > 
Qaod si Deo cofmnendaUm animam cogil Satanas, 
agilque ac fert qnocnnqfje pro tempore vohierit, 
quomodo ille sanctornm protector, qui aniascajus-
qae spiritam Telati deposhum commendatam acce-
pit, fiddis inteHigi poterit? DefiramenU igitor sunt 
baec, imo vero stepor immanis, pntare propbetae 
afiimam revera frigidis scelestissima» maliercolae 
earnimbas ex attribntts sibi sedibtts esse dctra-
cum. 

PALL. QtBeotm igiluf faerii renim, qaas con-
aidenffidas proposoimus, explicatio? nam baec adeo 
torpia ne simplicibi» qaidegi, u l rft dieam, cogita-
tionibus admitlenda censeo. 

GTR. Propodlis prins sacrae Scriptnrae verbis, 
tom qaa» animo occmrant exponrau*, et abique 
decorem diligenter retinebnnas. Ea sic babert: · Et 
Sarnuel mortaus e*l : et planxenmi eom unhrersos 
Israel: ei tepelieroiit eum ln Arnatbaim, in civitate 
ejoa: et Saol abeiolh pyth(micos,el cognttores a lerra. 
Et coagregantnr aUopbyli * et Yeninnt, ti castrametan-
tor in Sonam : et coftgregal Saul oometn bominem 
Itrael, et caetrametaiitor In Gelboe. EttidU&atdca-
atra tHopbylorum, et t imait , et constemainm estcor 
cjae valdc : etconsahrit Sami per Dominnm, et ηοη 
reftpondii ei Dominus per sonania, neque Sn ma~ 
nifeatit, neqne in propbeiis. Et dixit Saal senris 
tnie: Qiuerite mlhi nwlierem pythonlsftam, et ibo 
ad Ulam, et quaeram per iUam. Et dixeront servi 
ejoa ad eam : Eoce mUBer pythonissa eet in Aen-
dor. Et toopertot aai Saal, et induit se vestibas aliis, 
et vadii ipse et duo v i r i cem ipso ad malierem 
nocte, el dixit i i l i : Dhrlna mibi in Pytbone, et evoca 
ad me qoemconqoe dixero t ibi . Et dixit mulier ad 
illam : Eeee jam Ια noati qoaecunque fecit Saul, ut 
exterminavit pytbonicos et cognitores de lerra; et 
cur tu insidiaris amnue raea, nt occidas eamY E l 
jaravit i l l i Saul, dicens : Yivi l Dominus, st eyeniet 
ttbi mali quidpiam in verbo boc. Et dixi l molier 
Saali: Quem exciubo l ibi ? Et d ix i t : ISOSamueleni 
«xtila mibi . E i Ttdit mttlier Samoelem, et exclama-
• t t voee magna. Et dixit raulier ad Saul : Cor de-
cepUti metet ta esSaul. Eidixi l i l l i rex :Netimeas; 
dic qaem videris. E l dixit i l l i mulier : Deos vidi 

^ aacendenlese terra. Et dixit ad illam : Quid cogno-
visti? Et dixit i l l i : Yiram rectam ascendentein de 
tcrra, el hic amictae diploide. Et oognovh Saal, 
quod Samael eeeet btc, et indinavit ee in fadem 
auam in lerram, el adoravit eum. Et dixit Saniuel: 
Cur inquielasti me, at ascenderem? Et dixit Saal: 
Coarcior vatde; et allophyU bellom gerunl adver-
tum ine; et Deue reoeaeii a me, et noo exaadivit 
me adhuc, oeque in maau prophetaram, neque per 

μοΰ δς Εδωχέ poc, «Αντων μείζων έ τ Λ , ταλ ού&χΐ; 
δύναται Αρπαζειν (χ τής χεχρδς τοδ Πατρός μου; ι 
ΠεφενΑχιχε δέ τάχα Τίου τής ε!ς Χριστδν Παιδείας 
τους άΟλητάς, γεγραφως ώδ\ χαί δ σοφώτατος Πέ­
τρος* € "Πστε χα\ δπδ Αλλων πάσχοντες χατά τδ 
θέλημα αυτόν, κιστφ ΚτίατΥ| παρατιΟέσθωσαν τάς 
ψυχάς αυτών, ι ΕΙ βέ τ φ βεό) χαρατεΙεΤσαν ψυχήν 
βιάζεται δ Σατανάς, άγων τε χαΛ φέρων οΐχχρ Α> 
έλοιτο χατά χαιροιις, χώς άν νοοίτο πιστός δ τών 
Αγίων προεστηχώς, χα\ οίονεί παραχαταβήχην τδ 
έχάστου πνεύμα λαβών; Αήρος οδν Αρα ταυτ ι , χαί 
Αποπληξία δεινή, τδ χατά Αλήθειαν οέεσδαι τήν 
προφήτου φωνήν ψυχρο^έπωδαΐς γυναίου μυααρωτΑ» 
του τών έχνεμηδέντων αυτή χαθελχΰσαι τΑπων. 

ΠΑΑΑ. Τίς ουν Αν γένοιτο τών θεωρημάτων δ 
λόγος; χρήναι γΑρ οΤμαι τΑ ούτως αίσχρά μ η Γ δσον 
είπείν, χάν γουν έν ψιλαΐς έννοίαις έλεΝ. 

Κ Τ Ρ . Αύτδ παραθέντες τδ Γράμμα τδ Εερδν»τΑ 
είς νούν Ιόντα τότε σαφή χαταστήσομεν, πανταχή 
τού πρέποντος άπριξ ήμμένσι. Έ χ ε ι δέ ούτω* « Καά 
Σαμουήλ απέθανε, χαι έχόψαντο αύτδν πάς Ιαραήλ, 
χα\ θάπτουσιν αύτδν έν 'Αρμαθαίμ, έν πόλει αυτού· 
χα\ Σαούλ περιείλε τούς εγγαστρίμυθους, χ α \ τούς 
γνωστός Απδ τής γης . Κα\ συναθροίζονται οί αλλό­
φυλοι, χαλ έρχονται χαλ παρεμβάλλουαιν είς Σωνάμ· 
Καλ συναθροίζει Σαούλ πάντα άνδρα Ισραήλ, χαλ 
παρεμβάλλουσιν είς Γελδουέ. Καλ εΐδε Σαούλ τήν 
παρεμβολή ν τών αλλοφύλων, χαλ έφοβήθη, χαλ 
έξέστη ή χαρδία αυτού σφόδρα. Καλ έπηρώτ^αχ 
Σαούλ διά Κυρίου, χαλ ούχ άπεχρίθη αύτφ Κύριος 
έν τοίς ένυπνίοις, χαλ έν τοίς δήλοις, χαλ έν τοίς 
προφήταις. Καλ εΐπε Σαούλ τοίς παισλν αΰτου· Ζτ^ 
τήσατέ μοι γυναίκα εγγαστρίμυθο ν , χαλ πορεύσομαι 
πρδς αυτήν, χαλ ζητήσω έν αδτή . Καλ είπον οί 
παίδες αυτού πρδς αυτόν Ιδού γυνή εγγαστρίμυθος 
έν 'Αενδωρ. Καλ συνεχαλύψατο Σαούλ* χαλ περιεβα-
λετο Ιμάτια έτερα, χαλ πορεύεται αύτδς χαλ δύο δτν· 
δρες μετ' αυτού, χαλ έρχονται πρδς τήν γυναΤχο 
νυκτδς, χαλ είπεν αυτή* Μάντευσαι δή μοι άν τ φ 
έγγαστριμύθφ, χαλ άνάγαγέ μοι δν έάν ε?πω σοι. Καλ 
είπεν αύτφ ή γυνή* Ιδού δή σύ οίδας δσα έπσίησε 
Σαούλ ώς έξωλόθρεύσε τους εγγαστρίμυθους, χαλ 
τούς γνώστας άπδ τής γής, καλ ίνατί σύ παγιδεύεις 
τήν ψυχήν μου", θανατώσαι αυτήν; Καλ ώμοοχν 
αυτή Σαούλ, λέγων· Ζή Κύριος, εί άπαντήσεταΐ στ* 
αδικία έν τψ λόγφ τούτφ. Καλ είπεν ή γυνή τ φ £αούλ~ 
Τίνα αναγάγω σοι; Κάλ είπε· Τδν Σαμουήλ ΑνΑγαγά 
μοι. Καλ εΐδεν ή γυνή τδν Σαμουήλ, χαλ άνεοοηαπ 
φωνή μεγάλη. Καλ εΐπεν ή γυνή πρδς Σαούλ· *hmxl 
παρελογίσω με ; χαλ σύ εί Σαούλ. Καλ είπεν α υ τ ή Α 
βασιλεύς* Μή φοδού, εΐπον τίνα έώραχας. Καλ ε ί π α ν 
αύτφ ή γυνή* θεούς έώραχα αναβαίνοντας Atc τ τ \ ς 
γής. Καλ είπεν αδτή* Τί έγνως; Καλ είπεν α ύ τ φ * 
Άνδρα δρθιον Ανεβαίνοντα έχ τής γής, χαλ ο ϊ χ ν ς 
διπλοίδα Αναβεβλημένος. Καλ έγνω Σαούλ, δτι οοτχ*ς 
Σαμουήλ, χαλ έχυψεν έπλ πρόσωπον αυτού έ π λ ττγν 

• e Joan χ, 27-20. ·· I Pclr. ιν, 19. 
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γ ή ν , χαλ προσεχύνησεν αύτψ. Καλ είπε Σαμουήλ· Α sonuiia; ei nunc vocavi le, u l indices mlbi quid 
. Ίνατ ί παρηνώχλησάς μοι άναβήν^ί με ; Καλ 

«Τπχ Σαούλ* θλίβομαι σφόδρα, χαλ οί αλλόφυλοι 
* ττολεμούσιν έν έμο\ , χαλ ό θεδς άφέστηχεν Απ* 

έ μ ο ύ , χαλ ούχ έπακήχοέ μου έ τ ι , χαλ έν χβιρλ 
τών προφητών, χαλ έν τοις ένυπνίοις· χαλ νύν 
χέχληχά σ ε , γνωρίααι μ ο ι , τί ποιήσω. Καλ 
είπε Σαμουήλ* Ίνατί επερωτάς μ ε , χαλ Κύριος 
άφέστηχεν Απδ σού, χαλ γέγονε μετά τού πλη­
σίον σου; χαλ πεποίηχε Κύριος σοι, καθώς έλά· 
λησε Κύριος έν χειρί μου* χαλ διαββήξει Κύριος 
τήν jUoiUtav σου έχ χειρός σου, χαλ δώσει αυτήν 
τψ πλησίον σου τψ Δαβίδ* διότι ούχ ήχουσας φωνής 
Κυρίου, χαλ ούχ έπλήρωσας θυμδν οργής αυτού έν 
'Λμαλήχ, διά τούτο τδ £ήμα έπο ί η σε Κύριος σοι έν 
τή ήμερα ταύτη* χαλ παραδώσει Κύριος τδν Ισραήλ ^ 
μετά σού είς χείρας αλλοφύλων, χαλ αΟριον σύ, χαλ 
οί υέοί σου μετά σού πεσούνται, χαλ τήν παρεμβολήν 
Ισραήλ δώσει Κύριος είς χείρας αλλοφύλων, ι τ Αρά 

σοι λοιπδν ένδοιάσαι θέμις, δτι ταίς εαυτού ψήφοις 
χατχγνωαμένος έχτέτηχεν (1) δ Σαούλ; Επειδή γάρ 
έΑεδίει τών ήθροισμένων έφ* έαυτψ τδ ασθενές είς 
μάχη ν , μανθάνειν ήξίου τά έσόμενα παρά θεού. 
Χεσιωπηχοτος δέ, χαλ άπο καλύπτοντος ουδέν, τρέπε­
ται πρδς τδ λυπείν τδν σιωπών ήρημένον. Άφ·*νεί-
ται δε πρδς νεκυομαντείαν, καίτοι τούς γνωστας 
δέ φημ ι τους οίομένους είδέναι τά έσόμενα. Είτα 
φησιν · Άνάγαγέ μοι τδν Σαμουήλ, > ούχ ώς τής 
έ:α«δσ£ ήτοι τής μάγων τέχνης, τήν τού $γίου ψυχήν 

fociam. Et dixit Samuel : f u r ioterregas me ? et 
Dominas recessit a te,et abiit ad proxUnum tuum: 
et fecil tibj Dominus sjcul loculus e§t tn aaanu 
mea; et disrindet Dominqs regqum de ipaau tua,et 
dabii illud proxjioo tuo DavM; quia nop audisli 
vocem Domini, et npn implesti iram indignaiionis 
ejus in Amalec : propter boc yerbum fecit libi 
Dominus in diehac, el tradet Dominus Israpl tecuni 
in manus allophylorum : e lcras lu ef. filii l u i te-
cum cadent, et caeira Israel dabii Dominy$ in tna-
nus allophylorum 1 . > Num igitur posthac dubilare 
poteris quin Sapl $pa senfcntia w^einjiati-s ^xta* 
buerit?Nain, cumeorupj vire§ a4 pugnan<lw>, qui 
adversui^ *e pongrega^ faerasti periimesceret, 
quajsivit a Deo disc$r$ quid $ v ^ t U W a egspt : illo 
aatein tapenje, ad ejua Qffansani, qai ta$ere statuc* 
rat, eojprertitqr. luque ad jnulier$m nf^roroaniia? 
pperana dajifegi pergit; cQgnitQjti* auteip φ ς ο , qui 
Μ exiftimant hUura cognoscere. Peinde inquil : 
ι Exciia mihi Samuetepa, ι non quod ea. yis carnii-
num vel magicaB artis Qgsef. ut sancti v i r i animajn 
evocare possei, $ed quod semper dtvinantes hujus-
aiqdi yoce ataotuf. Audivi autem eot occultis qui-
bnsflam yerbi^ \hicere daemonia; et, aqua incan-
tanda, simu|acra et qmbra>, et lanquam in speculo 
fonuas quasdam con$picari, dasmoniis yidelicet co-
rifrn figoras apte fingenti))ii&, qui evocari dicunlur. 
I^aque 191 primum Ula mulier: Video dcos as-

τ^ρενεγχωνδυναμένης, άλλ' ώς άελ τών μαντευομέ- £, c^adenlese ierra *;deinde: ι Etvidif ,»inqait , ι mu-
νων τ | τοιάόε κεχρημε'νων φωνή* έπυθόμην δέ δτι 
λόγοις τισλν άποββήτοις καταγοητεύοντες τά δαιμό­
νια, χαί βδατι χατεπ^δοντες, είδωλα χαλ σχιάς» χαλ 

ώς έν έαδπτρω μορφάς χαταθεώνταί τίνων, τάχα 
που τών δαιμονίων χαταπλαττομένων άστείως τά 
των λεγομένων άναχομιείσθαι σχήματα. Καλ γούν 
{φη μέν έν άρχαίς τδ γύναιον Όρώ θεούς Αναβαίνον­
τ α ς έχ τής γής . Είτα μέν τούτο* ι Καλ είδε, ι φησλν^ 
• ή V**h τδν Σαμουήλ, ι Χαλεπδνδέ ουδέν, έν ίσψ τε 
χαλ όμοίω σχήματι τού μακαρίου Σαμουήλ σκιάν 

UerSao^nflttMtt*. · Niailyera^obilxHumbramvUaiii 
fpisse afque simulacrum persimili j^a tq Samueli 
figura (Jaenioniorum opera ef fpn^^uw^Quodsi quis 
putet evocatam rjdyera fuis^p propbet» aiumatn^et 
mulieris vprbis tribaeril verilat^m; ergo, quja ea-
dem dixit deos e tejra #cpni&ut$ se vidisse, uoa 
divinandi cqnauetudini condonef. falsilalem; &ed 
revera deos este putef qMoedam ejusmodi o-^inis, 
quj exaistaat e lerra ;ouroiUequl$^cundnm naiqram 
Deos est, unos sit ac solus. 

ύφΰ-ήναι χαλ είδωλον, έκ δαιμονυάδους ενεργείας * μεμορφωμένον. Είπε ρ ούν οίοιτό τις άνακεκλήσθαι 
χχχτΑ τδ Αληθές τήν τού προφήτου ψυχήν, καλ τοίς τού γυναίου λόγοις έπιψηφιείται τδ αληθές, επειδή 
χ α λ θεούς Αναβαίνοντας άπδ τής γής τεθεάσθαί φησιν, χαλ τοίς τής μαντείας έθεσι χαριζέσθω τδ ψεύ-
c>S« Αλλ* οίέσθω κατά άλήθειαν καλ θεούς εΤναί τινας τής τοιαύτης τάξεως τους άνασχόντας άπδ τής γής> 

αοαίττιΐ θεού χατά φύσιν δντος ενός τε χαλ μόνου* 
ΠΑΑΑ. 'Εφης μέν όρθώς. Έρεί δέ ούν, οΐμαι, τλς, 0 PALL. Est quidem a te recte dictum. Ca^enuii 

Καίτοι λελάληχεν αληθή φιλοπευστούντος του jdicet forla^e quiepiam : Atqui vera dixit, Sanle 
Ιαούλ έσόμενα. Ού μιχρδς δέ ήμίν δεδαπάνηται 
λόγος άπελέγχων δτι ούχ έν άχαθάρτοις πνεύμασι ν 
ή Αλήθεια. 

Κ Τ Ρ . Ού γαρ ουν. Άνάρμοστον γάρ χρήμα τι 
χαλ ααυμφυές, φώς χαλ σκότος, Χριατδς καλ Βελιάλ* 
Όοίς γε μήν παροτρύνουσι καλ καταλυπείν είωθόσιν, 
αποκαλύπτει θεδς , χαλ δι1 ών ήχιστα χρή έσθ* δτε, 
π α έσόμενα, ένηχούντων χατά τδ είχδς αγίων άγγέ-

• I Rex. χχνιιι, S-!9. e I Reg. xxvm, 13. »ibid. ifc. 

(1) Cod. Val., έκτετίμηκεν. Paulo infra ulitur verbo τήκεσθαι. 

qaae futuyra essent aciscitante. Non est aulem a no-
bis exigua orationis pars iu eo conBompta ut proba* 
remug non inesse in imparU ^ r U i b u s veriia-
jtem. 

CTR. Non, inqaam. Neque eahn componi auptt 
coagmentari almul passunt lox e l ieaebne, Gbrisius 
et Belial: veruxi irritaniibus ac sppa offendentibos 
rcveJat /utura Deaft, ialerduro euain per qoos mini-
jne conyeaii, insonaoiibus hmnaao animo &anciia 
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si i i didiceriot qni curioie acisei- λων είς Ανθρώπινον νούν , άπερ Αν εί μάθοιεν ot angelis ea quae 
tantar, Mfattodam intabescent; eaqae pneooCkMie 
vdnti qaibusdam irae ac poenarum sibi immmenLium 
primiti i t torqoebinitar. In sanclis enim propbetis 
insfdent, eisqae commnnicantar plerumque non 
trislia solutn, et qaibus moerere et in lactu jacere 
quispiam poseit; sed etiara qiuecunqtie nonnoQis 
laHitoe el jacanditali futara sunt: impiis autem ac 
nefariis divinalionam studiosis Deus raala quae ipsis 
eventura sunt aperit. 

PALL. Quomodo aulem, autaude baec probari 
poterani? 

CYR. Ab ipsis Litleris sacris; nam qu* priacis 
illis hominibas accidenuit, scripta suni ot fignra 
nobisessent, et modosqno myetice Imbneremur. An 

φιλοπευστείν ήρημένοι, χατατακήσονται λ ίαν , καλ 
άπαρχήν ώσπερ τινά της σφίσιν έπηρτημένης δργής 
τε καλ δίκης ύπομένουσι τήν πρδγνωσιν. Άγίοις μεν 
γάρ προφήταις επαναπαύεται, καλ Αναχοΐνούται 
πολλάκις, ούχλ δή μάνα τά σκυθρωπά, καλ οΓσπχρ Αν 
τις έπιστυγνάσας χαθίσει δακρύων, άλλά χαλ δαα 
πρδς ευθυμίας χαλ ευημερίας Ιστοί τ ισ ίν άνοαίοις 
δε χαλ έναγεστατοις φιλομάντεστ t τά σφίσιν αύτολς 
Ισδμενα διεκκαλύπτει κακά. 

ΠΑΑΑ. Καλ τίς ή πδθεν άν γένοιτο τούτων ή μ ί ν ή 
π ίστ ις ; 

ΚΥΡ. 'Από γε τών ίερών Γραμμάτων* τύπος γάρ 
ήμίν χαλ μυσταγωγίας άνεγράφη τρόπος, τ ά τοίς 
άρχαιοτέροις συμβεβηκδτα. *Ή γάρ ούκ οΤσβα, δτι 

ignoras Balac filium Sephor, illum Moabitarum et Β Βαλάκ δ τού Σεπφώρ, δ Μωαβιτών καλ Μαδτηναίων 
Madianitaram tyrannain, cnm fortem et invtclam 
Israelis mdUtvdincm pertimeaceret, ac brevi ee 
com cseterls genlibns simul peritarum existima-
ret, meroede pacu conduxiese Balaam? c Veni, ι i n -
quit, c et roaledic Israeli. Camque venissent n a n l i i : 
Diversamiai, > inqait, ι hicnocte bac; et respondebo 
vobis quidquid dixeritDominas ad me \ · 192 Cum-
qae frigida et a dxmoniis immisea somnia qoaere-
ret, et qtue ex carminibas et magicie artibos sibi con-
ttngerc solebant, separaret, Dominam dixit secam 
localurum : Deum enim se aadire simalabat. Qoam-
vis autcm eacrae Litterae consoetisincantatorum vo-
cibus utaniar, non Umen sapienter existimabimus 
eum qvi natora ct vere Deas est, velot ex cbari-

τύραννος, τήν άκαταγώνιστδν τε χαλ άθραυστον τού 
Ισραήλ χατοββωδήσας πληθύν, χαλ αύτίχα δή μάλα 
τοίς έτέροις έθνεσι συνδιδλλυσθαι πεπιστευκώς, κατ-
εμισθούτο τδν Βαλαάμ ; c Αεύρο δή, ι λέγων, c έπάρα· 
σαί μοι τδν Ισραήλ. Επειδή δε ήχον οί πρέσβεις* Κα­
ταλύσατε αυτού, > φησλ, ι τήν νύκτα, χαλ άποχριθή-
σομαι ύμίν πράγμα δ έάν λαλήση Κύριος πρδς με. ι 
ΌνΕΐράτια δέ ψυχρά χαλ δαιμονιώδη ζητών , χαλ έξ 
έπωδης τάχα που χαλ μαγγανείας αύτφ συμβαίνοντα 
προσδοκών, Κύριον έφη λαλήσει ν αύτφ- θεοχλυτεί* 
γάρ έσχήπτετο. Άλλ* εί καλ ταίς συνήθεσι τ£ι 
γοήτων φωναίς τδ Γράμμα χρήται τδ ίερδν, ούχ άν 
οίηθείημεν δρθώς φρονούντες, βεδν τδν φύσει χαλ 
αληθώς ταίς βέβηλων ένιέναι ψυχαίς ώς έξ Αγάπης τδ 

tate profanoram bommom animis immitiere verita- C αληθές, χαλ άνδρλ μυσαρφ χαλ γδητι καλ ειδωλολάτρη 
tem, et combomine sceleratissimo, ei mago, ei 
idolie dedito coUoqoi.YeniinUinen, c Venit ,»inquit , 
ι Deus ad Balaam, et dixit i l i i . Quid homines isti 
penes te ·? > Eoqnecaasam advenlus eorum expo-
nente : c Dixil , > tnguit, c Dominoe Balaam : Ne eas 
eom illis, neqoe maledicas popolo : est enim bene-
dictas 9. » Ecce jam aperte beatas angelas ex per-
sona Dei deceptorem illam atqae nugalorem ma-
gum avertii, ne maledicere audcal i l l i qui sit a Beo 
tenedieiuft, nequedivinis decretis opponat bumani 
mfelicisqoe consilii commenta : non quod illa ma-
ledictio offioere aliquid posset; sed ut aperte ac 
raanifeste, qni in hujusmodi spera stulte adduelus 
csset, per illum quoque certior fieret, nunquam 

προσλαλείν. Πλήν, ε ΤΗλθε, ι φησλν, t δ Θεδς πρδς 
Βαλαάμ. χαλ είπεν αύτψ· Τί οί άνθρωποι ούτοι π α ρ ά 
σοί;» Τού δέ τής άφίξεως τήν αίτίαν άπηγγΛκδτος, 
c Είπε, ι φησλν, c δ Θεδς πρδς Βαλαάμ* Ού πορεύτη 
μετ* αυτών, ούδ^ ού μή χαταράση τδν λαδν* έστι γάρ 
ευλογημένος, ι Ιδού δή σαφώς έχ προσώπου τού Θεού, 
δ μακάριος άγγελος τδν απατεώνα καλ είχαιάμυθον 
αποτρέπει γδητα τδν εύλογημένον παρά Θεψ μή 
έπαράσθαι ζητείν, μηδα ταίς άνωθεν Αντεξαγειν 
ψήφοις τά έξ Ανθρωπίνης δυαβουλίας εύρέματα, 
ούχ ώς τής Αράς Ισχυούσης άδιχείν, άλλ* ίνα σαφώς 
τε χαλ έναργώς δ τήν τοιαύτην ελπίδα παραλάγως 
είσδεδεγμένος, πληροφοροίτο, καλ Ιι* αυτού, ώ ς ούχ 
άν γένοιτδ ποτε Μωαβίταις ή Μαδιηναίοις άλώαιμο; 

fore Qt a Moabilis vel Madianitis Israel expagnare- ^ δ Ισραήλ, προασπίζοντας τε χαλ ύπεραθλοΟντος 
Θεού, χαλ ταίς εύμενείαις άνατειχίζοντος τδν α ύ τ φ 
προσχείμενον καλ εύλογηθέντα λαδν. Άλλά ταυτλ 
μέν δ θεσπέσιος άγγελος έφη τε καλ δρ$ν ένετέλ-
λετο* επειδή δέ ταίς τών δώρων ύποσχέσεσιν έτΛ τ φ 
χρήναι βαδίζειν δ μάντις έδελεάζετο, τάχα π ο υ χαλ 
αληθώς ίσχύσειν ύπειληφώς, Ιέναι μέν έφίτ 4αχν δ 
μακάριος άγγελος, κατά μέσην δέ ώφθη τήν όδδν, 
συναστραπτούση βομφαίφ , διδάσκων έναργώς ώ ς δ 
πδλεμος αύτφ πρδς τε Θεδν καλ αγγέλους, εί Ατταρα-
σθαι βούλοιτο τούς ευλογημένους. Επειδή δέ όλφίχτο 
πρδς τδν Μαδιηναίον, βιομούς μέν ά ν ί σ η γ , χαλ 

lur, cui prolector esset ac propagnator Deas, qai 
popnlitm benedictum sibique deditum soa benigni-
late moniret. Atque baec quidem beatus angelos et 
dixit , etfacere praecepit. Sed, posteaqaam promissis 
muneribus ad eumdem ille vates illectus est, quod 
forlaase id vere se pnMlitarum opinaretur, abire 
qaidem permisit angelns; sed in media conepcctus 
est viafalgenti fjadio : in quo manifesie docuit 
euro, si maledioere vellet iis qul benedicti erant, 
beUometadversasDeom, et adversus tngeloe sus-
ccptorom. Poateaquam vero ad Madianiumpervenit, 

• Num. xxn, β-8. · ibid. 9. 9 ibid. 12. 
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βουθυτείν έκέλευε* προφήτης δέ ήν ευθύς, ούχ ό Α aras exstruxit, et bovee immoUre jussit, propheU-
συνήθης, χαλ ψευδηγόρος, Αλλά θεία τε κα\ Απο^-
£ ή τ φ δυνάμει παρετρέπετο παρ* ελπίδα προς το 
εναντίον. Έπηράτο μέν γάρ ουδαμώς, ηύλόγει δέ 
μάλλον τδν Ισραήλ, χαλ πιχραίς ένίησι λύπαις τδν 
Βαλάχ. Γέγραπται δέ ούτως* δτι c Έθυμώθη Βαλάχ 
χαλ συνεχρότησε ταίς χερσλν αυτού, χα\ είπε Βαλάχ 
πρδς Βαλαάμ* Καταράσασθαι τδν έχθρδν μου 
χέχληχά σε, χα\ Ιδού εύλογων ηύλδγησας τούτφ 
τ ρ ί τ φ . Καλ είπε Βαλαάμ πρδς Βαλάχ- Ούχ\ χα\ τοίς 
Αγγέλοίς σου οίς άπέστειλας πρδς με έλάλησα, λέ­
γων* Έάν μοι δφ Βαλάχ πλήρη τδν οίχον αυτού 
Αργυρίου χα\ χρυσ(ου, ού δυνήσομαι παραβήναι τδ 
βήμα Κυρίου ποιήσαι αύτδ χαλδν ή πονηρδν παρ* 
εαυτού; δσα Αν είπη μοι θεδς, ταύτα έρώ. » Σύν 

que jam factus est, non qualis ante solebat, ialsus, 
sed v i divinaet ineffabili praeler spem in contrarium 
esi conversus. Non enim malediiit, sed bcnedixit 
potius Israeli, et in acerbos dolores conjecit Balac. , 
Sic namque scriptum est: c Indignatus est Balac 
adversus Balaam, et complosit manos suas, et dixit 
Balac ad Balaam : Ut malediceres inimico meo vo-
cavi te; et ecoe benedicens benedixisli eum lerlio. 
Et dixit Balaam ad Balac: Nonne etiam nuntiis tuis, 
quos misisti ad me, locutus sum dicens : Si mibi 
1 9 3 dederit Balac plenam domum suam argenlo el 
auro, nonpotero praeterire verbura Domini, utfa-
ciaia ipsi bonum ant malum a me ipso ? quaecunque 
dixerit niihi Deus, b « c dicam T . » Consuevemnt 

, „ , " i |V » · - ~ ~ · " 

ηθες μέν ούν τοίς ψευδομάντεσι, χαλ ταίς ούτως u enim falsi divinatores iis quoque fallacibus uti vo-
απατηλαίς χεχρήσθαι φωναίς, σκεπτομένοις δτι 
παντη τε χαλ πάντως τοίς φιλοπευστείν έθέλουσιν, 
έρούσι τδ αληθές. Σύνες δέ δτι τδ φάναι τδ άτρεχές 
άλλότριον τής έπαοιδού τε χα\ μάγου τέχνης* προσ-
γένοιτο δ* άν έσθ* δτε παρά Θεού έπλ τ φ τάς τών 
βέβηλων ψυχάς, τή των έσομένων προαγορεύσει δε Ι ­
νώς χατακομίζοντος. 

ΠΑΑΑ. Πείθομαι. 
Κ Τ Ρ . "Οτι γάρ μεμίσηχε χαλ παραλύει βεδς τάς 

τοιαύτας ήτουν γοητείας χαλ είχαιομυθίας, σαφές άν 
γένοιτο λέγοντος αυτού* t Έγώ Κύριος δ Θεός*· 
χαλ προσέτι τούτοις * c Τίς έτερος διασκεδάσει ση­
μεία εγγαστρίμυθων καλ τάς μαντείας άπδ καρδίας, 

cibus, ac simulare se sciscitanlibus verum omnino 
responsuros. Sic igitur babeto, verum loqui, esse 
ab incantatorum et magorum arte prorsus alienum: 
fieri autem interdum ut a Deo veritas adjungalur, 
ut nefariorum bominum animi pnedictione rerura 
futuraram vehementer sestuent. 

PALL. Assentior. 
CYR. Nam odisse Deum bujusmodi sive magicas 

disciplinas, sive temere fusas voces, easqae dissol-
vere, liquere poterit ex ejus verbis, cum dicil : 
c Ego Dominus Deus · ; > el ad baec praeterea : 
ι Quis alius dissipabit signa pythonum, et divina-

Αποατρέφα* φρονίμους είς τά οπίσω, καλ τήν βουλήν ^ones de corde, convertens prudenles ratrorsum, et 
αυτών μωρεύων, καλ Ιστών βήματα παιδδς αυτού — ^ - . . -~- Λ 

χαλ τήν βουλήν τών αγγέλων: αυτού άληθεύων; ι 
Λεοντείας μεν γάρ τάς άπδ καρδίας, εώλους τε καλ 
ψευδοεπείς άποφαίνει* τού γε μήν ίδιου παχδδς, 
τουτέστι Χριστού, πάντα μέν ίστησι λόγον · τήν δέ 
βουλήν τών αγγέλων αυτού, τουτέστιν, Α άν βού-
λοιντο λαλείν, οί τής έπ' αυτού πίστεως κήρυκες, 
τ α ύ τ α δέ πάντα αληθείας έμπλεω δεικνύει, σημείοις 
τ α χαλ τέρασι προσμαρτυρών, χαλ ταίς άλλαις τού 
Πνεύματος ένεργείαις. "Εφη δέ που πάλιν, κατονει-
6 ί £ ω ν τισλ τά Θεού νδμφ κεκιβδηλευμένα * ι Στήθι 
το ίνυν έν ταίς έπαοιδαίς σου, καλ τή πολλή φάρμα-
αεέα σου, Α έμάνθανες έκ νεότητός σου, εί δυνήση 
ώφεληθήναι* χεχοπίακας έν ταίς βουλαίς σου, στή 

consiliom e o r a m vtflltura faciens? et confirmans 
verba pueri sui, et sententiam nuntiorum suorum 
veram coraprobans * ? » Divinationes enim de corde 
jactatas vanas acmendaces ostendit; sed pueri sui, 
id est, Christi, omnia verba confirmal: sententiam 
porro nuntiorum suorum, id aatera est, quaecunque 
voluerint loqui 6dei, q u » in eom habetur, praeco-
nes, baec omnino veritatis esse plena demonstrat, 
cum illis signis atque prodigiis altestetur, et aliis 
Spiritus sancti operationibus. Dixit eliam rursus, 
cum quibosdam facla quae Dei lege improbantur, 
exprobraret: c Sta igitur in incanlationibus tuis, et 
in mullis veneficiis tuis, quae didicisti ajuventule 
taa; si poteris j uva r i ; laborasti in consiliis tois : 

χαλ σωσάτωσάν σε οί αστρολόγοι τού ουρανού, D s t e i l | e t galvent te astrologi coeli, qui contemplan-τεοοαν 
o l δρώντες τους αστέρας, άναγγειλάτωσάν σοι δ τι 
μέλλει έπλ σέ έρχεσθαι. ι 'Οράς ούν ώς γέλωτος 
αξΙοΊ καλ ανωφελή παντελώς τήν έπάρατον άστρο-
γοητείαν Απελέγχει Θεός. "Οτι δέ πάλιν πρέποι άν 
αύτφ παλ μόνφ τδ νημερτές, καλ τδ έτοιμον είς λό­
γους τούς περλ τών Ισεσθαι προσδοκώμενων άπλα· 
νώς, άκουε λέγοντος διά φωνής Ήσαΐου * c Μνήσθη-
τε ταύτα, καλ στενάξατε · μετανοήσατε, οί πεπλανη­
μένοι, επιστρέψατε τή καρδία, καλ μνήσθητε τά 
πρότερα άπδ τού αίώνος * δτι έγώ είμι Θεδς, καλ ούκ 
Εστιν πλήν εμού* άναγγέλλων πρότερον τά έσχατα 
ττρλν αυτά γενέσθαι, καλ άμα συνετελέσΟη. Καλ είπα* 

tur stellas; annuntient tibi qoid venturum sit in 
te l f. t Vides igitur quomodo risu dignam el pror-
sus inatilem, illam exaecrabilem ex astrorum ob-
servalione divinationem coarguit Deus. Ipsi vero et 
quidem soli convenire veritatem, qua praedicunlur 
ea qaae certo eventura sperantur, ex eo agnosce 
quod per Isaife vocem loquitar : ι Recordamini 
horum, et ingemiscite; poenitentiam agite, qui er-
ratis; converlimini corde, et recordamini priorum 
a saeculo, qaia 1 9 4 e S ° s a m - ^ υ 8 * e t n o n 6 8 1 P1*8*" 
ter me; qui annuntio prios novissima antequam 
fianl, el simul consummata sint. Et dixi : Omae 

^Num. xxiv, 10-13. · Iaa. xuv, 24. · ibid. 25. ·· Isa. XLVII, !2,13. 



Ai3 S. CYRILLI ALEXAMMtlM AKCHIEF. 4 « 

meutti eontiKum i tabi t ; el omnta qua»cunque de- Α Πάσα μου ή βουλή στήσεται, χαλ πάντα όσα βούλο-
. . . . . ί _ Ονα _ %"L A.Tki —̂ - _ i ^v^^^ 
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crevi, faciam l l . ι Soli igitur Dco, qui est supra 
oranii, a nobrs est tribucndum , futura totn plane 
scire, lam vero posse certe praedicere ; augae vero 
fulile* etaniles fabeHae, fatfocia? quoque ac pne-
stigiae funt, qme ab aliis proneiscuatar : qui cun 
sint mente cornipta, de corde suo lequanter, at 
t r r ip lum est , et ex falsiiale paranda» peooni» occa-
sionem quxrunt. 

PALL. Vcrum est. Sic enim se rea habet pror-
sus. 

CYR. Abhac igUurquoque re abstinebimus; et 
rclicU perrcrea via, per rectam incedemns; ac Deo 
semper eodem modo innitemur, et sancloram boni-
num vocibus veritalem tribuemus. 

PALL. E l quidtm maxime. 
CYR. Quid ?non illud quoque praeterea exsecran-

dum putabimus, partemqae esse dtcemus gentilium 
irapietatis, igiii etaqua purgari seilicet, et aliis 
qiHbusdam ejusmodi ? 

PALL. Maxtme vero. Iiaque divina lex d i x i t : 
c Non invenietur in te purgans filiam suum aol 
filiam suam igni " . · 

CYR. Qtiam recte lex nobis ista pronuntiavit, et, 
ue flerent, prohibuitl Eetenira ea res, ut opinor, 
temeritatis plena, et rationis oplima* ac feapienlis 
expers : quam enim uUlitatem afferre nobis possit 
ignis natura ? quomodo etlam faccs »n orbem agilaUB 
eura qai peocaril, liberare ? ifiris quidem, aul alte- g 
rius ejusmodi materiae sordes excoqott vw ignis ; 
mentisauteui aut animae impuritatem quonam modo 
consumat? Nonne igitur ba3C ridicula sunt, et vana-
rum cogitationura commenla? 

PALL. Ua prorsus. 
CYR. Libentissime autem iia qui inter Graeeoa 

cgregii habenlur, quique hujusmodi turpia ineiUula 
et invenemiU, ct aliis iradiderunt, equidem dixe-
riin : Quod vestrum eet consilium? voe, praestantes 
viriac eapientes appcllo, cum Tilyum illnm, quem 
ortura ex tcrra diciiis, apud inferoe torquetis, et 
vuUuresadbibetis, qui tanquam convivje jecore pa-
ecantur, quod mulieris apccicm admiratua, libidinia 
morbo laborarit? Tanialo autem lapidem immiaere 

μοι, ποιήσω, ι Μόνφ δή ούν άναχείσετα; xpte ημών 
τ φ πάντων έπέκεινα θ ε φ , τδ διειδέναι τ* σαφώς, 
χαλ προαγορεύειν άπλανώς δυνασθαι τά έσόμενα-
ύθλοι δέ άλλως χαλ γραωδη μυθάρια, βωμολοχία* τβ 
χαλ φεναχισμολ, τά παρ* 4ι4ρων, οϊ τδν νουν π α ρ -
εφθορότες τά άπδ καρδίας αυτών λαλούσι, κατά τδ 
γεγραμμένον, καλ άργυρολογίας άφορμήν ποιούνται 
τδ ψευδός. 

ΠΑΑΑ. Αληθές. "Έχει γάρ ώδε, καλ ούχ έτέρως. 

ΚΥΡ. Άφεξόμεθα δή ουν χαλ τούδε, χαλ οΐμον 
Αφέντες τήν διεστραμμένην, βαδιούμεθα τήν έπ* 
ευθύ, θ εφ μονοτρδπως προσκείμενοι, καλ ταίς τών 
αγίων φωναΐς έπιψηφιζδμενοι τήν Αλήθεια ν . 

ΠΑΑΑ. Καλ μάλα. 
ΚΥΡ. Τί δέ ούχλ κάκεΐνο πρδς τούτοις ήγησδ-

μεθα στυγητδν, μοίράν τε είναί φαμεν Ελλην ικές 
άθεοτητος, τδ τε περιχαθαίρεσθαι φιλεϊν τάχα που 
πυρλ χαλ ύδατι, χαλ έτεροι; τισλ τοιούτοις τρόποις ; 

ΠΑΑΑ. Καλ μάλιστα γε. Τοιγάρτοι χαλ θείον 
έφη χρησμψδημα σαφώς * ι Ούχ εύρεθήσεται έν σολ 
περικαθαίρων τδν υίδν αυτού ή τήν θυγατέρα αυτού 
έν πυρί.» 

ΚΤΡ . 'Ος εύ γε ήμϊν δ νόμος προσεφώνει ταυτλ, 
καλ Απέφησε τδ δράν ! Είκαιδτητος γΑρ οΤμαι τδ 
χρήμα μεστδν, καλ λογισμού τητώμενον τού πάν­
α ρίστου καλ σοφού * δνήσει γάρ κατά τίνα δή τρόπον 
ή πυρδς ημάς φύσις; καλ δ$δες έν κύκλφ περιθέον-
σαι πώς άν έξέλοιντο τδν ήμαρτηκότα; Χαλκού μέν 
γάρ ήγουν ετέρας τοιαύτης τινδς ύλης, έχτήχει 
τδν ^ύπον ή πυρδς βολή. Νού δέ χαλ ψυχής βεβή-
λωσιν, τίνα τρόπον άφανιεί; ΤΑρ* ουν, ού γέλωτας ήοη 
ταυτλ, καλ φληνάφων ^ννοιών εύρέματα ; 

ΠΑΑΑ. Παντάπασι μέν ούν. 
Κ λ Τ . Φαίην δ* άν ώς ήδιστα τοίς Ελλήνων λογά-

σιν, οί τών τοιούτων αίσχρών επιτηδευμάτων εύρε-
ταλ γεγόνασι, καλ τοίς άλλοις είσηγηταί · Τί δή Αρα 
δρώντες, ώ γενναίοι καλ σοφολ, τδν μέν Τιτυδν εκεί­
νον, δν έκφύναι λέγετε γής, είς $δου κολάζετε, γύπας 
αύτφ περιιστάντες τών ηπάτων δαιτυμόνας, ώραν 
δτι γυναίου τεθαυμακώς ή*5^ώστησε τήν έπιθυμίαν; 
Ταντάλψ δέ λίθον έπηρτήαθαί φατε, καλ γλωττης 
αύτδν ακολάστου είσπράττεσθαι δίκας μυθολογείτε 

dicitis, eumque inlemperantia linguie pcenas dare, ρ τοίς νέοις; κύκλου δέ μακραίς χαλ αειχινήτοις περι· 
pucrls fabuloee traditis? 195 1 1 0 1 0 quoque diutur-
nis nc perpeluocircumaciiscoDversionibusIxionein 
alligaiis, et in ea pcenas luere dicitis fallacia illiua 
qua3 vcstris dils miniroe diepHcu.it: vos ipeos vero 
accasterosquamvisgravisBirois Uirpissimisqua ma-
lis teneamini, igni ac ramis liberatis, at ipei opina-
m i n i ; et perditissimis bominibus crkainam ablutio-
nem coucediUs? Tityo vero, qaseeote, et iis quos 
naodo itominavi, ignie peuuria fbrtasae adeo acerbas 
poenas impofiuii? Alqui Uto vestra opinione faracis-
eimus, qiai ignem ad bomiqce dololit, Prometbeuna 
dieo, si uJlus omoiao cliara ilie fuit, ignis usum 

στροφαίς, τδν Ίξίονα χαταδήσαντες, ποινήν ανατλή-
ναι έπλ τφδέ φατε, τοίς έξ Απάτης υμών ούχ Απ-
φδουσαν θεοίς, σφάς δέ αυτούς χαλ έτερους xxfat 
δεινοίς χαλ έχτοπωτάτοις έναλόντας κακοΖς, πυρλ ΚΛ\ 
θαλλοίς άπαλλάττετε, καθάπερ οίεσθέ που, χαλ τών 
εγκλημάτων χαρίζεστε τήν άπόνιψιν, χαί τοι άγα* 
χατεγνωσμένοις. Τιτυφδέ, είπε μοι, καλ τοίς άρτίως 
ώνομασμένοις, τδ έν ένδεία τάχα που γενέσθαι πυρδς, 
σκληράν χαλ άδιεξίτητον έπίθετε δίκην; Καλ μήν 
δ γε καθ' υμάς κλεπτίστατος χαλ πυρδς άνθρώποις 
διακομιστής, τδν Προμηθέα λέγω, εί τίς περ δλως 
χάχείνος ήν, τήν πυρδς έ πλούτε ι χρήσιν, χαλ πρόγε 

1 1 Isa. ΧΧΧΜ» 8-10. ·· Dcut. χνιιι, 10. 
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Α^ήκτοις δέ καΛ αύτδν ένειλήφθαι δε- ^ adeplus est; et quidein aiile aKos 
445 

των Αλλων 
σμοές οί παρ* ύμίν $δουσι μύθοι* κα\ μήν καλ γαμψώ-
νυχας έπιπτήναι αίγυπιοί'ς λέγουσι, καθάπερ ά μέλει 
καλ Τ ι τυψ , δεινούς καλ Αγρίους τούς κολαστάς. Αδτε 
δή, βότε τήν διά πυρδς κάθαρσιν, ούχλ δή μόνοις 
έκεΓνβις, άλλ' ε! καί τίνες ύμων ή θυγατράσιν έτε­
ρων, ή γυναιξλν έπιμαίνοιντο, δρώντες Α μή θέμις, 
χαλ οξτοι πυρλ τής αίτίας άπηλλαγμένοι, συνδιαφευ-
γόντοιν τοίς πταίσμχσι τάς γραφάς · Αλλ* έφ' έτέροις 
μέν ευθύς δικαστήρια καλ γραφαλ, καλ ή τών νόμων 
σαλεύεται μισοπονηρία, εαυτούς δέ τήν πάναισχρον 
καλ δυσώδη ζωήν αδιακρίτως έπιτηδεύοντας, παντδς 
επαλλΑττειν οίεσθε μολυσμού, ψυχροίς καλ μειρα-
κιώδεσιν άθύρμασιν έξηπατημένοι, καλ υπηρέτα ς είς 
τ ο ν » λαμδάνοντες τούς δτι μάλιστα τών άλλων μυ-

446 

tamen ipaum 
qaeque vinculis adeo firmis ot rumpi noa possint, 
ianexam esse, vestra fabolae canunt: quin etiam 
oncis unguibu» vullures advolasse dicunt, sicut 
THyo qaoqoe, videlicet tetros et immanes ulteres. 
Date igilur, date, ut ignipurgari possint non i l l i so-
lum, sed si qui vestmm aat in alionim horainum 
filias aul uxores insanierint, eaque admiserint quae 
fas non esl; liceat iis quoque per ignem a culpa 
liberatis, non solum a turpibus factis, verum etiam 
a forensibus judiciis emergere. Caeteram in aliis 
illico judicia et accusationes, et legiim severitas 
vindex nequitiae incitata iertur et vibratur; vos 
iptos aoteio, quamvis turpissimaro ac pessime olen-
tem vitam sequamini, lamen frigidis ac puerilibus 

σαρωτάτους·οΤ καλ δμού τψ σχήματι, τδν άνδρο- Β ludicris decepli, omnem labem putalis abstergere, 
πρεπή μεθέντες λόγον, καταβιβάζονται πρδς τά γ υ ­
ναικών ήθη τε καλ τρόπους σώματα τε καλ γνώμας. 
ΕΤτα τίνα τρόπον δ τοιούτος άφαγνιεί; διακείμενοι 
γάρ ώδλ, τοιόνδε τι δράσετε, ώς εί καλ τδ τυχόν τις 
έδόκχι χαταμυρίζεσθαι μέν, βορβόρψ δέ τψ άκοσμο-
τάτψ κατακεχρισμένος, είτα κατορθούν οίοιτο καλ 
σφόδρα καλώς τό γε είς νούν ήκον αύτψ. 

ΠΑΑΑ. Εδ λέγεις* καλ συναινέσαιμι Αν αληθή 
λέγοντί σοι. 

Κ Τ Ρ . Καλ παρίημι μέν τήν έν γε τούτω μωρίαν, 
χαλ σιγήσω τέως τούς τής καθάρσεως υπουργούς, 
έπ* αύτδ δε είμι τδ χρήμα πάλιν · καλ δή καλ έρώ, 

et administros ad eam rem suroitis, borainesomnium 
eceleslissimos; qui simul cum habitu sermonem 
quoque virilem abjicientes, ad mulierum affectus ac 
mores, corpora sensusque dejiciunt. Quo tandem 
modo, qui ejusmodi est, ecelera expiabit? sic enim 
affecli, simile quiddam facietis, ac si quis, cum se 
•eli t ungoentis perfundere, coeno foetidissimo obli-
tu», perfecisse se putet, et qaidera optime, quod 
cogitarat. 

PALL. Recle ais: naxn tibi equidem vera dicenti 
assentior. 

CTR. Mitto igiiur homm in bac rc insaniam, ac 
taceo interim de illis purgationis adrainisiris , et 
redeo rursus ad rem proposilara : atque Ulud eliam 

ώς άνονστετά τε καλ αμαθέστατα βωύν έλομένους, Q diot>, deprehendi ttctte posse idolomm cullores 
χαταροιράσχιτό τ ις άν τούς τών δαιμονίων προσκυ-
νητας. παλ μήτε τδν τού έκσμήξασθαι νοούντας τρό­
πον, μήτε μήν ήκριδωκότας, δ τί ποτέ έστι κατά 
άλήθειαν μολυσμδς καλ βεβήλωσις * μοιχείαί τε γάρ 
καλ τά Ι τ ι τούτων άγριώτερα πάθη, ά ^ ν ο μ ι ξ ί α ι 
καλ φδνοι, καταλαλιαλ καλ φθόνοι, ψευδομαντείαι καλ 
δόλοι, άπατη καλ ψευδορκία, κηλίδες άν είεν καλ μο-ι 
λυσμολ ψυχήν κάλ σώμα καταμιαίνουσαι, καλ δυσ-
α π ^ ι π τ ο ν Ιχουσαι τήν έκβολήν. Άλλά ταυτλ μέν 
οΟτε πύρ , ούτ' άν υδάτων πηγαλ διασμήξειαν, Παρ-
εντχς δέ, οίμαί που, καλ τδ είδέναι μόνον, δτι σπι-
λούσι ψυχήν, καλ δυσωδίας Ιμπλεω άποτελούσι τδν 
νούν, νεκρών άποφοιτώσι σωμάτων, καλ καταμυσάτ-
τονται τδ πατεφθαρμένον, τούς τής φύσεως άτιμα-

somma cum inscitia alque stultilia vitam instituisse, 
acnequeeluendorum crimimim rationem intellexissc, 
196 neque explorasse quidnam sit revera labes et 
hnpuritas: adalteria naroque, et vitia his quoque 
immaniora: lnasculorura concubitus ac caedes, de-
Iractiones et invidiae, mendacia ac dol i , fallaciae ac 
perjuria, maeulc suni t t inquinamenta, quae animain 
et corpus inficiunt, ac difficile ablui atque abjici 
possunt. Sed haec nequeignis, neque aquaram fontes 
absterserint. Itaque, cum ne scire qtiidem curent, 
baec animum inquinare, et odore pessimo replcre 
mentem, refugiunt a cadaveribus, et corrupta cor-
pora exsecrantar. in quo naturae leges contemnunt; 
qninetiam esculenta, quae volueriBt, sapienter, u l 

ζοντες νόμους. Καλ μήν καλ εδωδίμων ών άν έλοιντο D ipsi putant, improbant: ac si forte contigeril u l vel 
κατά σφάς αυτούς συνετώς καταγίνωσκουσι, κάν εί 
στιμδαίη τυχδν, καλ ούχ έκόντας θίγειν, ευθύς άνα-
θρώσχοντες έπλ τήν διά πυρδς ή ύδατος ίενται κά­
θαρσιν, ώς άν εί μόνον άπόσχοιντο τούτων, Αγιοί τε 
καλ είλικρινείς έσόμενοι. "Ηττηνται γάρ ώδε τής δό­
ξης* καλ έξεστήκασι φρενών, έφ* οΓς άν λέγοιτο καλ 
σφόδρα είκότως* ι Ούαλ ύμίν, έξήνιοί τε καλ αμα­
θείς, διυλίζόντες τδν κώνωπα, τήν δέ κάμηλον κατα-
πίνοντες. * Αόγου γάρ άξιούντες ούδενδς τό γε ώς 
Αληθώς καταμολύνειν είδος, καταπεφρίκασι περιτ-
τώς τά έφ* οΤς άν τις ουδέν υπομένει τδ βλάβος. 

praeter yolantatem attingaut, illico resiliunt, atque 
ad ignis vel aquae lustrationem properant; tanquam 
si ab iis dunlaxat abstinoerint, sancti siot ac puri 
futuri; adeo hac opinione sunt oecupati, et mentis 
impotes facti: in quos dici potest, et quidem aptis-
sime: ι Yse vobis, effrenati ac stnhi, excolanles cul i -
cem, et gluticnles camelumx*. » Nibil eniin de ea re 
laboraut quae vere inqumare consuevit; ea iaaniler 
borrcnt, a quibas nullo quispiam aiBcjlor incom-
modo. Itaque, sl quis eorum ad monumentum per-
rcxerit, ct mortuorum bominum sepulcra fueril i n -

l s Malh. χχιιι,24. 
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gressus, abjicit veetem, radit caput, ipsam qooque Α mq<rct χαλ εί τις αυτών έπλ τύμδον Cbt, κα\ τοίς 
crinem tanqaam impuram detondens. Aquibus rebus 
esse nobis recedendum, cavenduraque ne eoi imite-
mur, divina lex docuit: dixi l enim iternm: c Non 
lustrabkis, non imponetu calvilium super moriuo 
inter oculos vestros1 4. ι Gentiliom enim egregii scri-
plores Apollinem fingunl deum, quem etiam Pboe-
bum appellant, id est, purum et impollutum, ernn-
demque esse quem solem dicnnt. Φοιβάζειν igitur 
dicebant, ac φοιβάσθαι rursus ex Graeca loqocndi 
consuetudine, qaod purgare est atqoe purgari, ut 
ipsi putant, el ut est in ipsorum legibus. Ab iis igilur 
adeo turpibus atque deformibus observalionibus nos 
divinum responsum coercet; neque enim mertem 
corporum esee animi pollulionem putare convenit, 

τών τεθνεώτων έμβάλλοι σήμασιν, Ιμάτιο ν Αποβο­
λών, ψιλούται τήν κεφαλήν, χαλ αυτήν άποκείρων 
ώς με μολυσμένη ν τήν τρίχα, ών δτι προσηκεν Απο­
φοίτων καλ παραιτεϊσθαι τήν μίμησιν, ό θείος ημάς 
έπαίδευσε νόμος. "Εφη γάρ π ά λ ι ν ι Ού φοιβήσετε, 
ουκ έπιθήσετε φαλάκρωμα έπλ νεκρψ, άνά μέσον 
οφθαλμών υμών. ι Ελλήνων γάρ οί λογάδες, Απόλ­
λωνα μυθολογοΰσι θεδν, δν καλ Φοίβον όνομάζουσι, 
τουτέατι, καθαρδν καλ αμίαντο ν . Τδν αύτδν δέ είναι 
τω ήλίω φασί. Φοιβάζειν οδν έφασκον, καλ φοιβά-
σθαι πάλιν, κατά συνήθειαν τήν Έλληνικήν, τδ χ α -
θαίρειν τε καλ χαθαίρεσθαι, χατά γε τδ αύτοΖς δο­
κούν, καλ τους παρά σφίσιν αύτοίς νόμους. 'Απε ίρ-
γει δή ούν ημάς τδ θείον χρησμώδημα τών ούτως 

aut existimare cadaveris conspectu maculas in cor- Β α ^ ρ ώ ν καλ άκαλλεστάτων επιτηδευμάτων. Ού γάρ» 
dibus aspicientium impriini; neque proplerea crimen 
londere; id enim vanissimum est, et abjeciissimae 
opinionis plenum. 197 Praeclare igitor lex : t Non 
lustrabilie,» inqui l ; neque enim ejusmodi purgalio 
aiiimum juvat, sed laedU potlus; nam et utilissim» 
viae cognitionem aufert, et ab uliiitatis indagatione 
nos abducit. Ineamus enim hanc ralionem : Leges 
sunt apud nos eorum qui super terram babent im-
perium, qua omnibus ubique hominibus, quae fa-
cienda sint jubeanl, probibeantque contraria: sed 
poenas effugere earum violatione commeritas nemo 
poterit, nisi imperaloris ei benignitate condonentur. 
Eadem quoque ratione, qui divinas leges contempse-
r i t , fieri purus non potest, nisi id divini numinis be-

τοι προσήκει μολυσμδν ήγείσθαι ψυχής, τδν των 
σωμάτων θάνατον, ούτε μήν οίεσθαι ταίς τών 
όρώντων καρδίαις έναπομάττεσθαι (δύπον, τήν έπλ 
νεκρψ θέαν, ούδ* αύ έπλ τψδε προσήκει τήν τρ ίχα 
ψιλούν. Κομιδή γάρ Ιωλον καλ τής χαμαιζήλου δο&τ̂ ς 
τδ χρήμα μεστόν. Εύ γε δήούν ό νόμος τδ, ι Ού φοα-
βήσετε, > φησίν* ού γάρ ή τοιάδε κάθαρσις όνήσαι 
ψυχήν, αδικεί δέ μάλλον, καλ τήν γνώσιν παραιρσυ-
μένη τής επωφελέστατης οδού, καλ τής τοΰ συμφέ­
ροντος άποκομίζουσα θήρας. Σκεψώμεθα γάρ ώ Κ · 
Νόμοι παρ* ήμίν τών έπλ γής κρατούντων είσλ, τΑ 
πρακτέα καλ μή, τοίς απανταχού βραβεύοντές τε 
καλ άποφάσκοντες - άλλ* ούκ άν τις δύναιτο διαφυ-
γείν τάς έπλ ταίς παραβάσεσι δίκας, μή ούχλ τδ 

neficio lucralue fuerit. Si enim ignis aul aquae legee άνείσθαι δείν τής βασιλέως ήμερότητος έφιείσης 
violavimus, et peccati ralio ad illa spectat, abluat 
aqua colpam, excoquat sordes ignis; condonenl pro 
suo jure, quibus voluerint, crimina; ein autem verax 
est ille qui dicil Domino : ι Tibi soli peccavi, et raa-
lum coram te f e c i 1 1 : » ( u n o s enim est legislator ac 
judex) quam ob caasam, eo demisso, penes quem 
et puniendi est, et condonandi potestas, ad anilia 
commenta delabanlur, igni et aquae tribuentes earo 
facullalem, ut posse exislimeni ipsos a culpis absol-
vere. Apage ab bac temerilate, obsecro; accede ad 
eum qui solos est aatura Deus, et eum illico dicen-
tem audies :c Ego sum qui deleo peccalalua propter 
me, et non memor ero " . > Haec esl vera purgalio, 

αύτφ. Κατά τδν ίσον γούν τρόπον, δ τών θείων αλο» 
γήσας νόμων, ούκ άν γένοιτο καθαρδς, μή ούχέ Μφ 
νεύματι τδ χρήμα πεπλουτηκώς. Εί μέν γάρ πυρδς 
ή ύδατος παραδεδήκαμεν νόμους, καλ δ τής Αμαρ­
τίας λόγος είς εκείνα βλέπει, Απονιπτέτω τδ ύδωρ 
τήν γραφήν, κατατηκέτω τδν βύπον τδ πύρ , χαλ 
Ανιέντων έπ' εξουσίας, οίς άν Ιλοιντο τά εγκλήματα 
εί δέ αληθής ό λέγων πρδς τδν θεόν · c Σολ μόνφ 
ήμαρτον, καλ τδ πονηρδν ενώπιον σου έποίησα, ι 
είς γάρ δ νομοθέτης καλ κριτής, άνθ* δτου μεθέντες 
τδν τού κολάσαι τε χαλ άνείναι χύριον, είς γραο-
πρεπείς εννοίας κατολισθαίνουσι, πυρλ χαλ ύδετι 
νέμοντες τδ άπαλλάττειν δυνασθαι τών αΐτιαμάτων 

bic spiritualis splendor: nam abluli sumus, peccali D αυτούς. Ά π α γ ε τής δυσδουλίας, άνθρωπε, προσιθι 
rcniissionem ide in Ghristum adepti; sancliflcali 
eliam lavacro regenerationie, ac divina sancli Spiri-
lus gralia locuplelaii, qui ignis inslar maculas, qua3 
ln noslros animos irruunl, quasi palcas consuiuil. 
Ideoquc jure inquil Scriplura divinilus inspirala, 
Spirilu sancto et igni nos esse baptizatos17. 

μόνφ τφ χατά φύσιν θ εφ , χαλ άκούσβ λέγοντος 
ευθύς * ι Έγώ είμι ό εξαλείφω ν τάς ανομίας σου 
ένεκα έμού, καλ ού μνησθήσομαι. ι Αύτη χΑθαρσις 
αληθής · τούτο λαμπρότης ή πνευματική · διεσμή-
γμεθα γάρ ημείς, πίστει τή είς Χριστδν κεχερδα-
κότες τής αμαρτίας τήν άφεσιν, ήγιασμένοι δέ τφ 

χουτρώ τής παλιγγενεσίας, καλ τήν θείαν έαυτοΰς κα-απλουτίσαντες χάριν, τήν τού θείου Πνεύματος, 
δ καλ πυρδς δίκην, οία τινα συρφετδν τδν ταίς ήμετέραις διανοίαις έγκατασκήψαντα δαπάνη μο-
λυσμόν. Έν Πνεύματι γάρ άγίψ καλ πυρλ βεβαπτί̂ Οαι ημάς φησι ταύτητοι δικαίως \ θεόπνευστος 
Γραφή. 

PALL. Ιι» idoiolalriae igilur numero babcbimus * ΠΑ.ΝΛ. Έν μοίρα δή ουν είδωλολατρείας λογιου-
μεθά που καλ τήν έπλ τωδε πλάνησιν; 

ha. ΜΜΪ, Τό. , Τ Matlh.m, 11. 
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ΚΥΡ* ΠΑνυ μέν ουν. 'Αθεότητος γΑρ τδ χρήμα Α CTR. Maxime vero. Esl eDim ea res impietalU 
μεστόν. Συνχάξαιτο δέ τούτοις χα\ έπαριθμοϊτο Αν 
είκότως, τδ οίεσθαι τα Ανθρώπινα τοίς έτερων διοι— 
χείσθαι νεύμασιν, χα\ τών καθ' ημάς άνήφθαι τήν 
εξσυσίαν ούχ ημάς αυτούς, άλλ* ούς άν Ιλοιντο μυ-
•οπλαατείν οί τών ούτως απίθανων δογμάτων εύρε-
xaL Είμαρμένην γάρ χα\ Τύχην καλ Γένεσιν, ούχ 
οωα δπως οίακοστρόφους ώσπερ τινάς έφιστάντες τψ 
βίω, Ιχαστον μέν ημών ούχ είναί φασι τών πρα­
κτέων θελητήν ή χύριον · άγεσθαι δέ χαθάπερ έξ 
Αναγκαίου δεσμού πρδς τδ τοίς χρατούσι δοκούν. 
Είτα τ ί άν γένοιτο ποτε τού τοιοΰδε άλογώτερον; 
πως δ* Αν μειζόνων ήδίχησεν δ Σατανάς τδ τών άν* 
δρώπων γένος, ή δτε προσηκεν ώδε φρονείν χαί δια-
λογίζεαΟαι διαθείς; πώς γάρ άν Ιτι βουλεύσαιτο 

plena. His jore conjungere alque adnumerare WeeU 
qaod nonnolli pulant res hamanas aliorum nntiba» 
gubernari, aclionomque noslrarum potestatem non 
de nobis ipsis pendere, sed de iig qiue dogmalom 
adeoabsurdorum inventoribas fiagere libaerit. Nam 
Fatum et Fortanam et Ortum, oescio qnonam modo» 
quasi gubernatores qaosdam vitae homintjra impo-
nentes, 19β assernnt non esse unamquemque no-
strum rerum facieadamm aactorem ac · dominam ; 
sed tanquam neceasario quodam vinculo agi pro im-
perantium arbitrio. Quid Undem ejosmodi re esee 
potest irralionabilias? qaam vero majorem injuriam 
hoiaiDum generi inferre potuisset Satamas, quara 
cum persaasit oportere ut ad bunc modum senti-

τά χρηστά, καλ έθελουργδς έπ ' αυτά τις Γοι ποτέ; Β reutalque cogitarent?quomodo enim derebusopti-
Γιγονως δέ χα\ έν τοίς αίσχίοσι, χαί πεφρονηκώς Α 
μή χρή, πώς άν έαυτδν αίτιψτο κα\ κατατήξας ταίς 
λύβαις τά άμείνω μεταβουλεύσαιτο φρονείν τε κα\ 
2ρ£ν; *Οσπερ γάρ τοίς τήν θάλατταν διφττουσι κα\ 
διαπλείν ήρημένοις πάσα πως τοίς έκ πρύμνης 
Αγεσθαι Ανάγκη πνεύμασι, κα\ καταβιάζεσθαι παν-
ταχη πρδς τδ τψ συνωθούντι δοκούν" ούτω που πάν­
τως χαλ ήμίν αύτοίς παραχωρείν άναγκαίον, έφ* 
δπερ άν έλοιτο διακομίζει ν ή Τύχη» καϊ τά δυσδιά-
φυατα κατ* εκείνους τής Είμαρμένης πνεύματα. Ή 
ούχ ορθώς είρήσθαι ταυτ\ κα\ αύτδς οίηση πάλιν ; 

mis consaltare aliquis, et ea sponte aggredi possit 
nnqoam ? Jam vero, qui in turpibus factis versatue 
sit, et ea propenso animo sectatus, quae non oportet, 
quonara modo se ipse accusabit, ac moerore confi-
ciens, ad meliora tum sapienda, tum facienda, rau-
tata seutentia, convertei ? Ut enim i i qui mare trans-
mittere, atqae trajicere volunt, omnino necesse est 
ut e puppi flantibas venlis agantor, et eo per vim 
deferantur, quo flatus impulerint: sic etiam nobis 
ipsis, quocunque Fortona nosdeferre voluerit, et 
a u r » Fatorum, ut ipsi putant, inevitabiles, prorsus 
concedere nfccesse est. Nonne recte haec a nobis esse 
dicta existimas? 

PALL. Quidni existimem? 
CYR. Igitur stultum aane est, booeatum quidem 

ac probum virum ornare laudibus, et honore dignom 
judicare; improbum vero atque intemperantem, 
tarpem putare atque contemnere. 

PALL. Qua ratione istud asserist 
CYR. Quia, Palladi, Ortus ac Fortuna ex eoram 

opinione soperiora sunt; et bominum qui in terris 
versantur miserrimum geous preter voluntatem In 
partem utramque detorqnent: neque apud nos ali-
qaid volantarium : quid enim? nonne id quod ad 
movendum idoneatn est ac potens, caasa est cur 
ea moveantur, quae ab eo moTentur? 

PALL. Fateor. 
CYR. Perge igitur per easdem intelligentiae no-

τίρώπινα, καλ Αναμέτρει τά καθ' ημάς, κα\ ίν' έσμέν ρ tiones ad res bomanas, et res nostras metire: i u 

ILAAAH. Τ&ς γάρ ού ; 
Κ Τ Ρ . Ούχοδν ή λ ί θ ι ο ν χ ο μ ^ , τδν μέν άγαθδν χαι C 

επιεική στεφανούν έπαίνοις, κα\ τιμής άξιούν, τδν 
δέ πσνηρδν χα\ άκόλαστον βδελυρδν ήγείσθαι κα\ 
δαπτνσμένον. 

ΠΑΑΑ. Τίνα φής τρόπον ; 
Κ Τ Ρ . "Οτι, ώ Παλλάδιε, Γένεσίς τε χαλ Τύχη 

νενικήκασι κατ* αυτούς, καλ άνεθελήτως έπ ' άμφω 
τ6 τρισάθλιον τών έπλ τής γής άποφέρουσι γένος, 
Έθελούσιον δέ παρ" ήμίν ουδέν. Ό γάρ ούχ\ τδ πε-

ψυχός τ ι χινείν κα\ δυνάμενον, αίτιον άν είη τού κι-
ναΧσβαι τοίς παρ' αυτού κινουμένοις; 

ΠΑΑΑ. Φημί. 
Κ Τ Ρ . *1βι ούν διά γε τών ίσων εννοιών έπλ τά άν-

χ α χ ο ϋ περιαθρήσηςεύ μάλα, εί μή ταίς εαυτών έθε-
λβυσίοις ^οπαίς,ή τάν, ή έπλ τάν ίμεν τε χα\ διασπεύ· 
Ιομεν, χεχρατήμεθα δέ ώσπερ καλ ύπενηνέγμεθα 
το/ς ετέρων ζυγοίς άγειν τε χαλ φέρειν τά καθ' 
Α,μας* ήπερ άν Ιλοιντο. δυναμένοις. Τά είχότα γάρ 
ffitl φρονούντες, έαυτοίς μέν Ιτι τών πρακτέων άνα-
βήσομεν ουδέν, άνάψομεν δέ μάλλον τάς έφ' άπασιν 
απτίας, τοίς έφ' δτιούν τών κατά γνώμην αύτοίς 
τεηδαλιονχειν είωθόσιν. 'Αφεστήξει δή οδν ώσπερ 
Απαίνου παντδς δ δίκαιος, ούτω κα\ ποινής δ άδικος, 

Χ Λ \ τού χολΑζεσθαι δείν. 
ΠΑΑΑ. Όρθότατα διανοή. 
Κ Τ Ρ . Είχή τοιγαρούν θαυμάζουσιν οί τών τοιού-

δογματων εύρετα\ Σόλωνα τε τδν 'Αθήνησι, 

in quo malorum cumulo jaceamus, optime perspicies: 
si non ipsi nosiris volunlariis nutibus aut hac aut 
illac ingredimur ac properamus; sed quodainmodo 
tenemur, ei aliorum jugo subjeeti sumus, qui res 
nostrasagereac ferre valeant, qaacunque volaerint. 
Jam enim, si congraentia cogiubimus, nobis ipsis 
partes rerum agendaram tribuemus millas, sed re-
rum omnium cansas iis potios assignabimos quae nos, 
qoasi gobernator clavam tenens, proeoram arbitrio 
impellere soleant. Aberit igitur, ut ab omni lao.de 
JosUie, sic injastae a poena atqae supplido. 

19Θ PALL. Rectissime eolligis. 
r CTR. Talium ergo dogmalom inventoref (etnere 

Solonem illnm apod Athenas, Draconem qaoqae ac 

http://lao.de


454 S. CYKILLl ALEXANDRINI ARCBIEP. 4St 

LycorgoAi a toeai**r, tamquam optimariim diftripli- Α ΔράκοντΑ τε καλ Ανκούργον, ώς πάγκαλων μαδ^αά-
nstrum aactores, t i t aai ieges Grtecis prestmtissimas 
tnfeneriei. Quide*tia«st ex ea re ootnmodi, s ioibi i 
in neeiraiitvm esipotestate; sed pelius ex auoram 
BIKU iiotflra omaia pendem? eodemque praelerea 
pondere, eodemque loeo erit, qoi legee ignoravit, 
qoo i l l i qei ntfruBt, « voienlibns milla facultas 
qu* vebut libere iacienai dalar. Qttineiiam legum 
auctoresJoitge ieiquiesifaes hominee fuisee proaun-
lio , quamvis maiimim i l l i jugtiLUE opimooera sibi 
coaaparaveriDt. Nam segnes alqae negltgentes ae-
acio qua ralione puuiendosesae decrcverunl,et aoer-
bas violalaramtegura paeitafc dare Toluerwii; pueris 
autem quasi regulas quasdam, et laude digni&simas 
vil& insiiluend* raliones tradideruut ; idque fece-

των είσηγητάς, χαλ νόμους τοΙς "Ελλησι τους Αρίοτεας 
έξευρηκότας. Ποία γάρ έκ τούδε λοιπδν ή δνησις, «C 
μηδέν έφ' ήμΐν, Ανήπται δε μάλλον τά ημών έτέροες; 
εν ίσω δέ που χα\ έν όμοίω λοιπδν, τοίς τους νδμονς 
είδόσι, χαλ ό τούτους ήγνοηκώς, εί μή μέτεβτι δρα» 
«οίς έθέλουσχν ελευθέρως, & άν έλοιντο τυχδν, α&χω» 
τάτους δέ λ(αν τούς τών νόμων ύφηγητάς γενέεοχι 
φημλ, χα( τοι πλεΧστην δσην δόξαν δικαιοσύνης έφ 
έαυτοίς ήρημένους. Χρήναι γάρ δή νενομοθετήπαοι*, 
ούκ οΐδ' δπως , τους ^αδυμούντας χολάζεοθαι, «ώ 
πικράς τής παραβάσεως άποτιννύναι δίκας, κανόνες 
δέ ώσπερ τοίς νέοις χαλ παιδαγωγίας τρόπο* 
άξιεπαινετωτάτους παραδεδώκασιν, ή ώς δν έ τ / ήρ» 
αύτοίς, τδ διαβιούν έλέσθαι σεμνώς, ή ούχ οΧ8" δ τι 

runt, aul quod in noslra facaltate siluro putareot ^ ^φρονηκότες. Φαίη δ* άν, οΤμαι, τίς* Εύγε, ω Σελ·**, 
honesiam vitara iosiiluere; aut nescio quod consi-
liuoi secuti sint. Dixeril autem, u l opinor, aliquia : 
Preclare qoidera, ο Soloo, leges i l l ius saeculi homi-
nibus tradidisti; sed opueerat ut Fato pralerea per-
suaderes, sineretj eos qui leges acceperant, qiue 
vellent et senlire el facere. Sed lo, nihtl de persua-
dendo laborans, leges eanxieti: Tidebas quippe et 
ipse banc fabulam, et rerom agendanua facullatem 
penes nos esse sciebas, el banc iniquam et caecam 
aclionum bumanarum Forumam repellebas: alio-
qui nunquam existimaasee, oplimum quidemcivem 
eum esse babendum qui lam pius eseet, tom le-

ένομοθετείς τόίς τότε* άλλ* έδει που πάντως προεανε* 
πείθειν τήν Είμαρμένην έφείναι τοίς νομοθετούμε» 
νο*ς Α άν βούλοιντο φρονείν τε χαλ δρ$ν. ΈνομοΑετ&ς 
δέ ού πεπεικώς * έγέλας δέ που τάχα χαλ ούτος τδν 
μύθον, χαλ χυρίους ήπίστασο τών πρακτέων ήρες, 
τήν τε άδικον χαλ τυφλή ν τών ανθρωπίνων πραγμά­
των άπεσόβεις Τύχην* ή γάρ ούχ άν φου δείν, άριστη 
μέν είναι πολίτην υπονοεί ν , τδν ευσεβή τα χαλ vqro» 
φύλακα, χαλ τής είς άκρον επιεικείας ανήρδει c$v 
δόξαν, αχρείο ν δέ αύ καλ τοίς αίσχίστοις ϊη^ώραά-
μενον, τδν έ££ώσθαι φράζοντα τοίςείς δρΟόατεταμ· 
βουλεύσουσι διφττειν νόμοις; 

gum servalor; et ad sumraam probiUlis gloriam pertigisset; inutilem rursus, et inler torpissimonv 
censendum, qui legibus rectum viUe itcr aggredi suadentibas, multam ealutem dixtsset. 

ΡΑΙΧ. Elaganiissime atque optime. C ΠΑΑΑ. 'Αστειότατά τε χαλ σφόδρα χαλώς Ιψφ 
CYR. Quid vero, Palladi; pueromm inslitutiones et 

inonita, exhortationee quoque ad virtnlem, quas 
parentes liberis et magistri ad se ventiUDtibusad-
bibenr, nonne vanas esse dicemus; si viara non ex 
noslra sententia iugredi,et vitae eemiiam tenerein-
terdum a nostra volunlaXe alienam cogimur ? 

PALL. Et quidem maxime. 
CYR. Si quis praterea adversom pueroe suos, aui 

aliosaliquos commovealur,eisquc rectam casligalio-
nem adbibeat, 2 0 0 laudesne ipse hujasraodihomi-
nem, an iniquum putes, quiconsilio nescio quo om-
nium nobis malorum auctores irreprehensos abire 
sinat; eos xero qui praeter yoluntatem et ex necessi-
tate ad haec adducti sint, multandos putet ? 

PALL. iEqaam dicis; magnam enim habet proba-
bilitalem oratio. 

CYR. Quod autem baec iUoram opioio sit summa; 
impietaiis plena, binc disces: etenim, cum hujoe 
universitalis quasi gubernaioram quemdam et prae-
sidem Deum ab ea qaam babet, glorta detorbant, 
cumqae in eam progrediantur audaciam, ut suis 
illom ornamenlis omoino spolient; sao «uffvagio 
reruin nostraram polesfalem iis rebue ^ecribum 
quae ipsisteiaereiamenlemveniuat; qoamvi* c?ea-
turam omnem motibus baud moderatore oareaitbus 

ΚΤΡ. Τί δέ, ώ φιλότης; ούχλ τάς παιδαγωγό; 
χαλ τάς ύποθήχας, χαλ μήν χαλ προκλήσεις τ α ; έχ* 
άρετήν, άσπερ άν ποιοίντο πατέρες μέν k?% ufce;, 
διδάσκαλοι δέ όμιληταίς (4), είκαίας είναι φήσομπ, 
εί καταστείχειν άνάγχη τήν ού χατά γνώμην δδΗ 
χαλ βίου τρίβον ίέναι τήν άνεθέλητον Ισθ* δ τ ε ; 

ΠΑΛΑ. Χαλ μάλα. 
Κ Τ Ρ . Εί δέ δή χαλ παισλν ίδίοις, ήγουν έτάροςπ* 

πεπλημμεληκόειν έποτρύ νοιτό τις χαλ ορθή ν ταχνοι 
τήν έπίπληξιν, Απαινέσαις άν τδν τοιούτον βδτδ;,^ 
άδιχον λογιή , τούς μέν απάντων ήμίν τ ώ ν χχχύι 
αίτίους άνεπιτιμήτους έ#ν ούκ οΐδ* δπως ήρημένο^ 
τεύς γε μήν, άνεθελήτως τε χαλ έξ Ανάγκης έπλ 
ταύτα ήγμένους υποφέρει ν ταίς δίκαις; 

ΠΑΛΑ. "Εοικε. Πολύ γάρ ίχε ι τδ πιθανδν Α λόγ^ 

Κ Τ Ρ . Έμπλεως δέ δτι δυσσεβείας αύτοΐς τ9ς 
έσχατης ή τοιάδε δόξα, κάντεύθεν εΓση τοι* τδν γΑρ 
τούδε τού παντδς οίακοστρόφον ώσπερ τινά χαλ έπι-
οτάτην βεδν, τής ένούσης αύτδ> χατασείοντες ϋξης, 
χαλ είς τούτο λοιπδν ίόντες θράσους, ώ ς τών Ιδίων 
είαάπαν άλλοτριούν αύχημάτων αύτδν, ψήφοες ttlst; 
αύτολ τδ τών καθ' ημάς απονέμουσι κράτος, τοίς εές 
νούν ήχουσιν απλώς * τοι τήν χτίσιν Απαααν ούν 
άνεπιστατήτοις χινήμασι φερομένην όρώντες είς τά 

(1) ^ i c cod. Vaiic.; « r l a l i codex, διδασκάλων tantibus reddidi, m solet Cicero dlecipulos vo-' 
δέ νήψεις όμιληταίς. Vocem όμιληταίς ad u venti- care. 



« 3 DE ADORATIOWE IN SPIRITU ET VERITATE. LIB. M. 45* 

oixofe. ΤΙ γΑρ ούχ έν κδσμω πράττεται τάν περλ 1 i n suos fines tendere videant. Qoid enim in crea-
tura agituir immoderate? quidve in rebusest quoO TTJV κτίσιν; τί δέ τών όντων ούχλ τήν Ιδίαν τετήρηκε 

τ α ξ ι ν , καλ μονονουχλ τδν ταξίαρχον αναφωνεί; καλ 
δτε νόμοις ύπέζευκται βοφ χα\ νεύμα σι διοικείται 
τ ο ί ς τού χρατείν ίσχύοντος, φημλ δή Θεού. Τοιγάρτοι 
καλ δ θεσπέσιος Παύλος* c Τά γάρ αόρατα αυτού, > 
φησλν, ι άπδ κτίσεως κόσμου τοις ποιήμασι νοούμενα 
χαθοράται, ή τε άίδιος αυτού δύναμις καλ θειότης, είς 
τ ο είναι αυτούς αναπολόγητους * διότι γνόντες τδν 
β ε ο ν , ούχ ώς βεδν έδόζασαν, Αλλ* έματαιώθησαν, καλ 
Ιακοτίαθη ή ασύνετος αυτών καρδία· φάσκοντες, είναι 
σοφολ Ιμωράνθησαν. > Πώς γάρ ούκ έμωράνθησαν 
ετερ* άττα παρά τε τδ έχον όρθώς, σφίσι τε αύτοίς 
καλ μήν καλ έτέροις φρονείν συμβουλεύοντες; Καί­
το ι τ ί δή ποτε φαίη τις Αν τοίς ούτως άθλίοις έπι 

non suumordinem servet? ac non ordinisprincipem 
propemodum effari videaiar, et damare ee «?jus ob-
temperarelegibus, ejusque notibusregi, qniipsam 
continere aclueri valeat, Dei,inquam ? Ilaque eliam 
beatus Paidus, « IavisibiHa, ι inquit, « ejus a crea-
tura mundi per ea qoae facta sunt, tateUecta con-
spiciuntur ; sempilerna quoque ejus virtus, et d iv i -
nilas : ita ut sint inexcusabiles: quia, cum cogno-
vissent Deum, non utltenm glorificaverunt, aut gra-
tias egerunt; sed obscuratum est iasipicns cor eo 
rum, etevanuerunt in cogilationibus suis; dicenles 
seessesapicntes, stulli facti s x i n t > Quomodo enim 
non stalti facti sunt, qui alra quaedam ab eo quod 

νήχισθαι λογισμοίς, μηδέ αύτοίς άνδάνοντο; τοίς Β rectura sit, sentire lum sibi Ipsi, tum vero etiamcx-
παρΓ ύμίν ποιηταίς τοΰ μύθου; Άνηφθαι γάρ δή 
τών πρακτέων τάς οικονομίας, ούχ έτερους τινάς, 
αλλ' η μ ά ς αυτούς εύ έχειν έδόκει. Καλ γούν "Ομηρος 
μΑν, Ιν Οίκείοις ποιήμασι, τδν πανάριστον υμών καλ 
Φπατον Αία τοίς έτέροις Ιφη προσδιεάέχθαι δαίμοσι 

ερ\ τή ς Αίγίσθου μοιχείας, χαλ τής έπλ τψδε ποινής· 

teris persuadenl ·· ? Atqui, dicet aliquis, quid opus 
est in bis adeo infelicibus eommentis flnitare, cum 
boc figmentum ne veslris quidem poetis placeat ? 
Qoippe qui rerum agendarum gubernationem non 
ad aliquos alios, sed ad nos ipsos pertinere jure 
censuerint. Itaque Homerus in suis poematis illum 

Ttstrmn pcrqaam opttmum ac summum Jdvera, cum cseteris ait dits colloctuuta de JEgistbi adulterio c l 
poma UH debita: 
mO χόχοι% olor δή τν Θεούς βροτοϊ αΐπόωνται! 
*Εξ i\pAnjr γάρ φασι xdV ίμμεναι, ol δέ χαί αύτοϊ 
ΧφΙατ άτασθαΛί^ατ ύχέρ μόροτ άΛγε' έχον-

σιτ (1). 
*Κν%· δτοαγαρ δή,φησλν, έπαιτιώνταί τίνες τούς θεούς 
ώς παρ' αύτ&ν έχοντες τά κακά, καλ ούχλ δή μάλλον G qaam ab Ults in se201 m ^ deriventer, acnonpo-

Quam temere culpant homines pta numina divum! 
Ex nobis etenim mala dicunt e$$e: sed ipH 
Prater faia tuii patiuntur tot mala culpis. 

Qaafea ob causam, mquil,nonnull deosaccosaattan-

τ%ς σφων εδτών Αμαρτίας χαταχεχράγααιν, ώς 
ενεεΧσης αυτούς συμφοραίς, χαλ ταίς υπέρ μόρον, 
«οντ&π, καλ ταίς υπέρ Είμαρμένην, ήτοι τδ τή 
έΕ^ααρμενγι δοκούν. Ούκούν είπερ Ιλοιτό τις διαβίωνα* 
μεν όρθώς, εύβουλοτάτας δέ χαλ επιεικέστατος τάς έν 
τψδε τψ ?ίω ποιείσθαι διατριβάς, ορθοποδήσει τε καλ 
δλανήξεται τά δεινά, γνώμης έχων δρθής κάλ άδια-
ιπροφου χαρπδν, τδ μήέναλώναι χακοίς · καλ αληθής 
Α λόγος. Έ φ ' ήμίν γάρ αύτοίς έστι , τδ έπ ' άμφω 
βλέπει*, προς τε τδ Αγαθόν φημι καλ τδ εναντίον* 
χαλ ©ί μεν έν λόγω πεποιημένοι, τδ θαυμάζεσθαι πε-
φνχδς χαλ τήν είς ορθότητα τρίδον, έν καλψ γενήσον-
τα ι τής αρετής * οί δέ αποκλίνοντες είς τδ εναντίον, 
παλ τών Αμεινόνων προθέντες τδ αδικούν, αύτολ τήν ^ 
Ιδίαν χαταφθείροντες ζωήν, άλοΐεν Αν αύθένται 
τινές χαλ δλετήρες δεινολ τής σφών αυτών κεφαλής 
έςεληλεγμένοι. "Οτι δέ έφ' ήμίν αύτοίς τδ έπ ' άμφω 
βλέπειν χεέαεται, χαθάπερ έφην άρτίως, χαλ Αναπε-
πτωχότες είς ήδονας, τής τών συμφερόντων διαμαρ-
τάνομεν θήρας, σαφές άν γένοιτο, διαβοώντος έτερου 
τών παρ* αύτοίς ποιητών* Ευριπίδης ούτος ήν. Γύναιον 
μέν γΑρ έπλ σκηνής ά££ωστούν έποίει τήν άκό-
λαστον ηδονή ν , είτα ούκ οίδ' δπως φιλοσοφούν έδειξε, 
χαλ λέγον* 

ΤροίζήτΜί γνταϊχες, αϊ τόδ* έσχατοτ 
Οικείτε χώρας ΠεΑοχείας χροτωχιοτ, 

1 9 Rom. ι, 20-22. 

( I ) Odyu. 
" Job χι, 5 . 

tios de eiits i^sdrutn peccalis conqoanmtar, qua» 
iBmtseriae eoa coujlciuirt, easque praeler Fati con-
ditionero, a«t praeter id ̂ a o d Fato decretom s i t 
Si quis igitur consUluai recte vivere, et sapientis-
aime opiirneqwe in bac vita versari, is et rectum 
cursum tenebit, et e casibus asperis elabetur, ause-
que rectee ac firme senteDtiae bunc fructam perci-
^iet , Bl mtdis non implleelar: idque verissimvm 
eet. I D noaira oaiBqtte est faoultate eiiam, in utram 
velimus partem epectare, ad boaam, inqoam, an 
ceatra ad malum : ac qui ejue qaod soapie natura 
eai bone&tum et admirabile, etTeeti ilineriB magnam 
jraUoaem babent, ad virtutis eemmoda pervenient; 
vqoivero \u oonlrariam partem deflexerint, etres 
porBiciosas oplimi&prjrtulerint, saae ipsi vitce inter-
itum afferendo, tanquam sui ipeortun eapiiis afcarH 
ac parricidse telerrimi eonvicti tenebunUir. Esse 
autem in noslra eitum poleetate, in niram veltmas 
partem speclare, ut mododixi, et dam advolaptaiee 
iabiamus, aberrare a rerum utiliom consecntione, 
perspicuam fieri potest teslimoAio alteriue ipsoruai 
poetae: Euripides bic est. Is quippe muliercQlam in 
scena intemperaniis lididiais morbo laborantem 
facit: deinde modo nescio quo eamdem philoso-
pbanlem inducit (2) ac dicentem: 

Ο qum suprema* haue Pelopii toli 
Habitatis ora$, mulieres Trcezenia^ 

(2) In Bippoiyto coronato * 
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Α Ήδη χοτ% άΧΙως νυκτός έν μαχρφ χρόνψ 

θνητών έφρόντισ', f δΐέφθαρται βίος. 
Καί μοι δοχονσιν ου χατά γνώμης φύσιν 
Πράσσειν χάχιον έστι γΐφ τό φρονεί* 
ΠοΛΛόισιν. ΆΧΧά τχιδε άθρητέον τόδε9 

Τά χρήσζ' έχιστάμεθα χαϊ γιτώσχομετ, 
Ούχ έκχονονμεν δέ, οί μεν αργίας ϋχο, 
01 δ1 ήόονήν χροθέντες άντϊ τον χαΛοϋ 
ΆΧΧην τιν\ Εισϊ δ" ήδοναϊ χοΛΛαϊβίον, 
Μακροί τε Λέσχαι, χαϊ σχοΛή , τερχνότ χαχότ. 

Συνίης δπως ού Τύχην , ού Γένεσιν, ούχ Είμαρ­
μένην τοις Αρχαιοτέροις αίτιάσθαι δοχεΤ, ώς εξωθού­
σαν ήμΑς συν βία της εγνωσμένης όρθδτητος, χαλ 
ών Αν μάθοιμεν είναι χρηστών; Δΐέφθαρται γαρ έ 
βίος τών έπ\ της γής, φησλν, ού χατΑ γνώμης φύσιν, 

OHm ipta nueum, tarda dum nox labitur, 
Hoc anxie qumsm, quomodo εί quibus 
Corrupta catuis vita sit mortatium. 
Ae mita videntur non ε sensus ingenio 
Jn mrava ferri : namqme multi$ cor tapit. 
Ssahacorigo esf omnis, mt opinor, mali: 
Ulilia cunctt scimns et cognoscimut: 
Sed refugitnus laborem : aliut ignavia, 
Alius honesto dum voluplatcm ante ferf, 
Velliane, vel iUam : vila nammuUas kabet. 
Nugando totot ille consumU dies : 
Hune nihil agendi dulce delcctat malum. 

Intelligis non Forlunam, non Orlum, non Falum 
priscis illis viris culpandum videri, quasi per vim 
nos a recta sentenlia, iisque rebus depellat, quae 
bonestas esse didieerimus ? Corrupla namqueeet 
vita mortalium, inquit, non e sensus ingenio, id est, 
non eoquod pravum natura sensum habeant : sed Β τουτέστιν, ούχ δτι πονηρά ν έχουσι χατΑ φύσιν τήν 
quod ea qna? recte senserunt, laborando perficere 
nolunt. 202 Et quae bujos rei causa est? Aut enim 
ignavia, inquit, ila illos impedivit ut ad otium bae-
rerent; aul voluptas aliqua vitas subrepens, el ad-
vergus ut i l iut is rationem seee opponens, a necessa-
riie rebus adipiscendis abduxit, el alio mentem aver-
t i t ; faciliorem esse suadens viam, qua ad ignaviam 
tenditur. Innumerabilia bis adjicere ex eorum au-
ctoribus potuissemus, et quidem facillime. Sed audi-
loribus, quae gunt satis, eadem jucunda esse, quis 
dubitet? Ilaque orationis fastidium fugiemog. 

PALL. Recte ais. Sed, si vis, inquiant, hsec mitte: 
illad potias cogita, qoomodo sapienler respondeas, 
gi qui te rogent, qosenaro possit excogilari ratio hn-

γνώμην Αλλ' δτι μή έχπονείν έθέλουσι τά εγνωσμένε 
χρηστά. Καλ τίς ή τούδε πρδφασις; "Η γ α ρ δχνβς, 
φησλν, έπέδησε πρδς αργία ν , ή τις τών χατά τδ» 
βίον ηδονών άντεισδραμούσα, φησλ, χαλ τού συμφέ­
ροντος άντανίσχουσα, τής τών άναγχαίων Απεχδμφ 
θήρας, χαλ Απεδουχδλησε τδν νούν, λειοτέραν άχ«-
φαίνουσα τήν είς £αθυμίαν δδδν. Μυρία δέ Αν τ&> 
τοις έπεσωρεύσαμεν τών παρ' αύτοίς, χαλ 0|στά χι 
δή. Τδ δέ άποχρών, δτι τοίς άχροωμένοες ήδύ, %Ις 
άν ένδοιάσαι; τοιγάρτοι χαλδιωσδμεθα του ttjvo ιέν 
δχλον. 

ΠΑΑΑ. Όρθώς έφης. 'Αλλ* εί βούλει, φασλ, « α 
δή μέθες. Διανοού δέ δπως Απολογήση σοφώς, είπε 
έροιντό τίνες, τίς Αν νοοίτο τυχδν δ λύγος της έν 

jus noetrse iliaeqaaliUtis et coniusiouis, quse gtjrsum C ήμΣν άνισοτητος, καλ τού .Ανω τα χαλ χατο» wf' 
άξίαν έσθ' δτε. Ευημερούντα μέν γάρ χαλ πλο> 
τούντα τδν πονηρδν χαταθεφτδ τις άν, (ν γχτας 
έναντίοις γεγονότα πολλάχις τδν επιεική, χαλ τώι 
είς λήζιν ήχδντων επαίνων Ιμπλεω. 

deorgum el praeter meritam pleruiaqoe tarbat om-
nia : nam perversam bominem fortunatum ac divi-
tem videre licet, et vicissim saepenumero probam, 
etsummislaudibuedignum, in conlrariis rebus ver-
t a r i . 

CYR. Obscurum est id profecto, et arduom sane, 
PaUidi, idque penrestigare velle, mea quidem sen-
teniia, bumanx natane modam egredilur ac sape* 
rat : divinig enim jodiciis concedere necesse est. 
Ac, siqaidem recte sentire velimus, soli i l l i sapre-
mse el incomiptibili menti hujus gubernaUonie 
scientiam tribuemas; ad ea potius q u » eunt in ma-
nibus pergemus, quae etiam cum labore vix a nobis 
iaveaiontur, ot Scriptarse l r adu i i t M . Sed, quia de-

KTP. Δυσέποπτον Αληθώς χαλ δυσέφιχτον xopdf 
τδ χρήμα έστιν, ώ Παλλάδιε, χαλ τδ ταυτλ δ ή ^ 
λεσθαι πολυπραγμονείν φαίην άν έγωγα τό> r*f 
άνθρωπδτητος μέτρων έπέχεινά τε χαλ Ανωπω. 
Θείοις γάρ χρίμασι παραχωρείν άναγχαέον* χά 
είπερ έλοίμεθα φρονείν ορθώς, μδνφ δή, μονω ν | 
ύπερτάτφ χαλ άχηράτω νψ (ί) τής οίχονομίας τή» 
γνώσιν άνάπτοντες, πρδς τά έν χερσλ βαδιούμεθα, Ιχώ 
σύν βία μδλις πρδς ημών εύρίσχεται, χατΑ τές 

, r . „—, n Τ% ' * Γ-» ιι Γ —·· —η 
fendenda eet, opinor, a nobis, ubi locos datur, ha?c Γραφάς. Επειδή δέ οΤμαι δείν χατά τδ έγνωρώ* 
ratio : age noe quoque ad illud yeniamus. Yanam 
eese paolo ante impionnn bominum opinionem ar-
goebamas, cum haqd alienis ratiocinatiooibiig, ged 
neceggariig senlentiis ostenderemas humani animi 
gobernacula non peneg Orlam egse, neque Fati 
duromet ineyilabile jugam nobis irnposiluin : ged 
renini qnaB electione flunl poiestatem peneg uniug-
cujosque arbilriam esee, in nobisque ipgig eitam, ot 
qaodcunque viguro faerit, facere aggrediamur, give 
iJlud bonom git, give malum. Equidem follclutig 

»· Sap. ix, 16. 

έπαμύνειν ημάς τψ λδγφ, φέρε χαλ ήμεχς έ** 
έχείνο ίωμεν. "Εωλον άρτίως τών άθεων τήν δόξεν 
άπηλέγχομεν, ούχ έξαγωνίοις (2 ) χρώμενοι λογισμίίς, 
άλλ' έξ άναγχαίων εννοιών άποφαίνοντες, δτι τής 
άνθρωπου διανοίας ού γένεσις έχει τούς «αχός, 
άλλ' ούδ" Είμαρμένης ήμίν σχληρδς τε καλ δυσδια-
φυχτος έ π έ ^ ι π τ α ι ζυγδς , άλλ' δτι χυρία τών έ* 
αίρέσει πραχτέων ή έκαστου γνώμη, χαλ εφ* ήμί^ 
αύτοίς τδ έλέσθαι δρ$ν τδ δοχοΰν, είτ' Αγαθδν, είτε 
φαΰλον. Καταλογισαίμην γάρ έγωγε τής ευημερίας 

( 1 ) Siccod. Yatic; codcx Sirlcll , ιψ. (3) Lcgebattti ούχ έςαγ. 
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τούς τρόπου; χατά γε τδ τοις ίεροίς Γράμμασιν εύ 
Ιχε ιν ύπειλημμένο^, ούχ Ιν οίς τδ βδελυρον χα: γήι-
νον δή τουτ\ σπαταλφ σαρχίον, άλλ' έφ' οΤς άν γέ­
νοιτο τής α Ιων ίου ζωής μεταλαχείν δυνασθαι τήν 
υπέρ σώμα ψυχήν εΤεν δ 'άν, οΤμαι, ταυτλ, τά είς 
αρετών σπουοάσματα, χα\ ή έν πίστει τε χα\ έργοις 
λαμπρότης. ΕΙ μέν ούν ού μέτεστι τοις έθέλουσι 
σωφρονείν, χάν εί φαύλο ί τίνες είεν, είτ* ούν αγαθοί 
τούς τρόπους, ήκόντων είς μέσον οί διελέγξοντες. 
ΕΙ δα έν αίρέσει κειμένου τού χατορθούν έλευθε*ρω;, 
& Αν βούλοιτό τ ι ς , χαλ ένδν άπασι μετ' εξουσίας τδ 
εύημερείν έλέσθαι πνευματιχώς, χαλ τίίς άνωθεν εύ-
κλεΐας έν Γσφ μεταλαχείν, πλεονεκτούσε τίνες, ή έν 
πλούτφ τάς ύπεροχάς, ή ένδοξαρίοις Εχοντες κοσμι-
χ ο ί ς , μ ή τούτο ημάς πρδς άθεους τινάς και τής 
αληθούς γνώσεως έ κ με μοχλέ υμένας άποκομιζέτω 
δο&χς, ώς οίεσθαι τοίς καθ* ημάς, Ειμαρμένης καλ 
Τύχης έπιτεθείσθαι ζυγδν· 'Αλλά γραφέσθω μέν 
τ ι ς , ε ί βούλεται, τών έν πλούτφ τάς πλεονεξίας 
ίδιον ώσπερ πεποιημένων άγαθδν, τδ πάσι κοινδν, 
εί λύγος άπήν ό πλεονεξίας· Πολνπραγμονείτω δε 
μάλλον τού πεποιηκότος τήν βούλησιν* έν ίση γάρ 
τάξη τά καθ' ημάς οίκονομείσθαί τε καλ όράσθαι 
θέλων, πλουσίοις μέν παραγγέλλει τδν συναχθέντα 
πλούτον Απεμπολών, καλ ταίς τών πτωχευομένων 
διανέμει ν χρείαις, δόξης δέ καλ υπεροχής ούκ έφίησιν 
έθ$ν· "Οτι δέ τήν ίσότητα τοίς έπλ γής βραβεύει 
β ά ς , γαλεπδν Όύδέν συνιδείν καλ έξ αυτής ημάς τής 
τού σώματος κατασκευής. Ού γάρ ολδεν ή φύσις, τδν 
έ* πενία χαλ χλούτω, τδν δυαγενή καλ λαμπρδν, 
τδν εύγενη χαλ κατε^ ιμμένον , καλ τδν έν δόξη τή 
κατά τόνόε τδν βίον* άλλ' ίση διά πάντων άπροσω-
sabjaxox; έρχεται, τοίς αύτοίς Αποτελούσα μορίοις 
έχαστον είς τδ άρτίως έχον σχήμα τε καλ κάλλος* 
καλ μία μέν όδδς ή πάντων είς γένεσιν, μία δέ ζωής 
άπόθεαις 9 ού τδν μέν άνιείσα βρόχων, τδν δέ είσω 
ποιούμενη τυχδν, άλλά σκληρόν τε χαλ άνεξίτητον 
«αντλ τ φ πεποιημένφ τδ τέλος έπάγουσα. Ά ρ ' ούν, 
είπε μοι» δυτκάτοπτον έτι, μάλλον δέ ούχλ παντί τω 
λοιπόν εναργές, δτι τής θείας βουλής ό σκοπός, τδ 
έν ίσότητι ζήν τούς έπλ γ ή ; ; Άκουε δέ λέγοντος, εί 
δοκεΐ, καλ δι' ένδς τών προφητών* ι Ούχλ θεδς ε!ς 
έχτισαν ή μ α ς ; ούχλ Πατήρ είς πάντων ημών; τί 
έγκατελίπετε έκαστο; τδν άδελφδν αυτού; ι Ούκούν 
εί το τφ πεποιηκότι δοκούν παραλύουσί τίνες, έθελού-
σιον έχοντες έφ' δπερ άν έλοιντο τών πρακτέων τήν 
£οπήν (τετίμηχε γάρ ελευθερία τήν φύσιν δ Δήμιου ρ-
γδς)9 ουδέν πρδς τδν λόγον, έπεί τοι χαλ νόμων τών 
καθ' ή μας ύπερορώσί τίνες. Άλλ', οίμαί γε δή, κατα-
ψέξειεν αν ούδελς, εί γε νούν Ιχοι, τών νόμων τούς 
όριστας, έπαιτιφτο δ 1 άν μάλλον καλ σφόδρα είκό-
τως τους ύπερφρονεΐν έλομένους τών αναγκαίων. 
"Οταν τοίνυν πλημμελούντες λέγωσί τίνες- Έδόκ:ι 
που τάχα τή Τ ύ χ η , καλ, Ειμαρμένης ήν ούτος έπ ' 
έμολ σκοπός, τίς δ λήρος, ώ ούτοι, καλ προς γε 
ημών λελέξεται *, ΤΙ δέ δή γράφεσθε τδ μηδέν, τής 
σφών αυτών έλαφρίας ού κατεγνωκότες; Άλλ' ή γε 
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gencra, ul saccx Lillcra: apprubanl, non ui iis rebus 
collocanda pulo, in quibus turpis hxc ct lerrena 
caro lascivit: sed in iis, pcrquac animus, qui cor-
porc iiobilior csl, coascquilur, u l coelcstis viUe sil 
parliccps : baec aulcm sunt, u l opinor, inipcnsa vir-
lul i sludia, el fidei factoruniquc clarilas. Si igilur 
volenlibus lempcranler vivere non licci, 2 0 3 s ^ 
i l l i malis moribus, sive bonis pricdili s in l ; vcniant 
in niediuin, qui idconvincant. Sin, quauivis in elc-
clione sit posilum, u l qux- quisque vcl i l , libcre pcr-
ficial; et omnibus silpclcslas, velintne spiriluali 
felicitate pollcre, el supernam gloriam ex aequo par-
licipare; tamen nonnulli plus babendi avidi, vcl 
opibus excellunt, vcl mundana gloriola, non debet 
nosea res ad irapias quasdam, et a vcra cognilionc 

' remolas opiniones abduccre, ut buinanis rebus cssc 
Fati ac Fortunaejugum imposiluin putcnius. Scd ac-
cuset, si cui placct, diviium cupidiuuem, qui, quod 
est omnibus connnimc, si ralio cupiditatis abessel, 
tanquam propriuni sibi arroganl. Exquirai poiiu» 
Conditoris volunlaleiu,qui, cum reshumanas aequa-
bili ordine ct procurari el spectari velit, divilibus 
quidem pracipit collectas opes disirabere, et in 
pauperum usus distribucre, gloriam vero ac prae-
stantiani adamare non permiuii. Hominibus auiem, 
qui versanlur in lerris, requalUnlem a OeopnescR-
bi , haud diflicilc est, ex ipsa eliani corporis con-
silluUone perspicerc. Nequc enini agncscit nalura 
pauperem ac divilcm. non ignobilcm c l clarum, 
nobilem et abjjectum, et bujusxnundi gloriaorna-
tum; sed perouuies aequabitts sine acceptione per-
sonarum inccdil, iisdemque membris absoivtt quein-
que ad explelam figura pulcbritudinisque perfc-
ctionem: una esl etiamomuibus ad orlum vta, unus 
excessus e vita; non alium e laqueis absolvit, aliuni 
irretitum lenel: duram vero et inevilabilem omni-
bus, quae condita siuit, finis nccessilalcm aOcrt. 
Num igitur, quaeso te, obscurimi e*l adhuc, an po-
tius cuivis manifestura, esse divinae voluniaii pro-
positum, u l boinines, qui in terris degunt, icquali-
ter vivant ?Sed audi adhuc cumdeui, si videtur, pcr 
quemdam e propbetis dicenlem ; < Nonnc Dcus 
unus creavit nos? nonne unus est omniuni nosirum 
Pater? cur reliquistis unusquisque Tratrem suum 1 1 ?» 

> Si qui igitur Conditoris placila violant, quod vo-
luntariis ad omnia, quae facere voluerint, nulibtts 
fcrantur (ilie namqne Condilor libertate nalurain 
boneslavit), id quidcm nihil ad rem; quando qui 
demetiam leges bumanas nonnulli coalcmnu.nt. Scd 
tamen auclores lcgum, nisi fallor, nemo sanus vitu-
peret: accuset poiius, cL quidem jurc oplimo, eos 
qui nialint, q u » sunt nosira util i laii nccessaria 
conicmnerc. 204 ^ u m i-aque pcccanl nonnulli, nc 
dicunl, Sic Foriaua3 visum; et, Huc meum Fatum 
spcclabat, quaenam baac est dcliraito? vos appcilo. 
Sic cniin a nobis ccrlc ditclur : Quid accusatis, 
quod nusquam csl ? ac ve^trnm ipsorum poiius non 

s t Uahcb. ιι, 15. 
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S. CYRILLI ALEXANDRINI ARCHIEP 
damnalis levitatem Τ Atqui divina Scriptura iis, qui Α θεία Γραφή παραφωνήσει τδ αληθές τοις μή δρθο-
rccle ingredi noluerint, Yerum pronontiabit: c Ια 
sipientia v i r i violat vias ejus, Deum aalem caoea 
tur in corde suo". ι Α vera igitar sententia aber-
rarunt, qui Ortam et Falum, et levissimam Forla-
nam nostris rebas praeiecerunt, ac non potiot Deo 
rerom guberaationem tribuendam pataverunl; 
quamvis dicat Christas: c Nonne duo passeres 
asse Teneont ? el unus ex ipsis non cadet super ter-
ram sina Patre vestro, qui est in ccelis? Yeslri au-
tem capilli capitis omnes numeraii sant. Nolite igi-
tur umere : multis passeribae meliores estis YOS M . I 
ProTidet qaidem omnibas morlalibas Conditor; sed 
tamen unicojque pennittit , quod sibi videatar, fa-
cere, el quameaiiqae votaerit, viam ing red i n . Post 

ποδείν ήρημένοις* « Αφροσύνη άνδρδς λυμανεΤται 
τας δδούς αυτού* τδν δέ βεδν αίτιάσεται τή καρδία 
αυτού. · Αληθούς ούν Αρα διημαρτήχασι δόξης οί 
Γένεσΐν τε χαλ Είμαρμένην χαλ Τύχην εύόια£££πι-
στον τοίς καθ* ήμΑς έ πιστή σα ντες, χαλ ούχλ δή 
μάλλον θ ε φ προσνέμοντες τήν τών πραγμάτων οί-
κονομίαν* καίτοι λέγοντος τού Χριστού* < Ούχλ δύο 
στρουθία άσσαρίσυ ένδς πωλείται; χαλ έν εξ αυτών 
ού πεσείται έπλ τήν γήν, άνευ τού Πατρδς υμών τού 
έν τοΤς ούρανοίς . Υμών δέ αΕ τρίχες τής κεφαλής 
ήριθμημέναι είσί. Μή ούν φοδεϊσθε* πολλών στρον-
θ ίων διαφέρετε ύμείς. > Προνοεί μέν γάρ τών έπλ 
τής γής δ Δημιουργδς, έκάστω γε μήν έφίησι χαλ 
δρ$ν τδ δοκούν, καλ ήν Αν βούλοιτό βαδίζειν 6£όν. 

eaquam vero perrenam est hominum genas, legem Β Επειδή δέ ή££ώστησε τήν παρατροπήν τδ έπλ τής 
illico dedli in adjatoriam, ot scriptam est. Peri-
caloeam igitarest omnibaf, qai Cbrisli fidem acce-
perint, ae veterem ttlum errorein dereliquerint, 
anilibus iabolia abdnci ad ea, qus non oportet, et a 
eana eententia detorqoeri, at arbitrentor, boc uni-
versom, aat certe bominem, Fortana ac Falo regi, 
qwe prorsos nolla sont. 

ΡΑΙΧ. PerieaJotissamuiii sane. Nan, qoi ejus-
roodi est, omnino adversQm se jadicem commo-
vebit. 

CYR. Jam vero nonne turpiesimum esee dioes, et 
ejosmodi malis proximam ac vicinam Ulud aiterum, 
diea videlicei obeenrare, et boras, et lempora, et 

γής γένος, νόμον ευθύς είς βοήθειαν δέδωχε, χ α τ ά 
τδ γεγραμμένον. Σφαλερδν ούν άρα παντί τω λοιπδν 
τήν είς Χριστδν πίστιν είσδεδεγμένω, χαί τήν α ρ -
χαίαν έχείνην διελάσαντι πλάνησιν, τδ γραώ&εσι 
μύθοις άποφέρεσθαι πρδς & μή δε ί , χαλ τής ύγιονς 
άποκομίζεσθαι δόξης, ώς τόδε τδ σύμπαν, ήτοι τδν 
άνθρωπον, ήνιοχείν οίεσθαι Τύχην τε χαλ Ε ί μ α ρ μ έ ­
νην, τάς ούχ ούσας δλως. 

ΠΑΑΑ. Σφάλερώτατον. Καταθήξει γάρ αν δ τοιού­
τος πάντη τε χαλ πάντως έφ' έαυτψ τδν κριτή ν . 

ΚΤΡ . Τί δέ; ού πάναισχρον είναι φής χαλ ΑγνΛ*-
ρον Αληθώς τοίς τοιοίσδε κακοίς τδ ημέρας ένατη· 
ρείν, καλ ώρας, χαλ παερούς, χαλ ένιαοτούς, αύξέν τε 

* ~ » » — f » — Λ Γ — — 'ψ—*Ψ - I ·»* 

annos, ac lunaris globi tom accroUoiiem, tum de- ^ χαλ φθίσιν τού σεληνιακού κύκλου; 
oremenlum Τ 

PALL. Et qnidem maxime : namque Ue, qui β 
genlibus ad aalutem revocati erant, apertissime id 
pro crimiae objicit beatus Paalas, cam d ic i t : < Sed 
tam qaidem non cognoscentes Deam, eerviistie iis, 
qai natara non sunt d i i ; nunc vero cogDoscentes 
Deum, imo vero cognili a Deo, quomodo converti-
mini nifsue ad infirma etegena elementa, qaibas 
rarsQg denao senrire vuliis? Dies observatis, e l 
menses, et annos, et tempora; timeoYOS, ne forte In 
•anum laboraverim in vobis. ** > 

S 0 5 CYR. Harariim igiior ac dienim observa-
lio, necnon praeterea temporuiB, ab i i s , qui unom 

ΠΑΛΑ. Καλ μάλα. Σαφέστατα γΑρ τοίς Ιξ iBvwv 
άνασεσωσμένοις έγκλημα ποιείται τδ χρήμα, λάγτων 
δ θεσπέσιος Παύλος* c Άλλά τότε μέν ούχ έκδοτες 
βεδν, έδουλεύεατε τοίς φύσει μή ούσι θεοίς* ν-ύν δέ 
γνόντες τδν βεδν, μάλλον δέ γνωσθέντες ύπδ βεού, 
πώς επιστρέφετε πάλιν έπλ τά ασθενή χαλ τταηέ 
στοιχεία, οίς πάλαι άνωθεν δουλεύειν θέλετε; ημέ­
ρας παρατηρείσθε, καλ μήνας, χαλ ένιαυτούς, χαλ 
χαιρούς* φοβούμαι υμάς, μή πως είχή χεχοπίαχε 
είς υμάς. > 

ΚΤΡ. Ή ωρών άρα χαλ ήμερων έπιτήρησις, 
προσθείην δ* άν δτι καλ ή χαιρών, Ανάρμοστος 

et natmra Deam non ignorant, imo vero, qni ab jy τ ο Κ τδν ένα τε χαλ φύσει βεδν ούχ ήγνοηχΑσι, 
~" α Λ — — · - 4 ~ Λ — 1 : μάλλον δέ τοίς ύπ ' αυτού διά πίστεως δγνωσμάνοτς, 

χαλ είς οίχειότητα κεκλημένοις τήν διά τής χάριτος* 
ύπονοστεί γάρ Ανόπιν, τδ έν Χριστψ καύχημα μ*, 
θελς, ό τούτο δρ?ν ή ρη μένος· χαλ φιλελεύθερον μάν 
ούχέτι τδν οίχείον διεσώσατο νούν, φ λ η ν α ^ ο ς δε 
μάλλον τδν τής αρχαίας πλανήσεως ύποτρέχει ζ ν γ ο ν , 
τοίς τού κόσμου στοιχείοις τιμήν απονέμων, θ|νπερ 
άν έχοι βεδς, χαλ ταίς Ανωτάτω στέφανων ε ύ χ λ ε ί α ι ς 
τά χεκλημένα πρδς γένεσιν τοίς τού π ε π ο η ) ^ ^ 
νεύμασι. Στοιχεία δέ κόσμου φησλ τά οίονελ μ 6 ρ ι α 
τού παντδς, καιρούς τε καλ μήνας, χαλ τας πού·οοεν 
αναμετρήσεις, διά τε ωρών χαλ ήμερων α π ο τ ε λ ώ 

•ρβο per fidem eunt oogniii, et ad conjanctionem 
gratix muivere voeati, alieaa prorsas est; nam re-
irorsum redit qui hoc facere voloerit, et illam in 
Cbrislogioriam abjici^aiiiminiiqae eaum oon adhac 
libertaiis amatorem senrat, sed stalte potine veieris 
erreria jugun aubit, cum eum honorem, qui Dei 
propriue eat, aleffleatis mendi deferat; et,qaae ad or-
lum, Condiloris nuta vocata soni, ea sumoiis gk>-
r i a orBamentis decorel. Elemeuta porro muodi ap-
pellat Aposiolos iltas quaei pariicalas universi, 
lempora nempe ac menses et hornm dimenaiones, 
qux pcr horas ac dtes fiunt. Nam quia eontinaauim 

» f Prov. xix, 3. »»Maiih. x, i 9 , 3 · . " Isa. vin, passiro. » Galat. IY, 9 -11 
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ν α ς . Συνεχή γάρ δντα τδν χρόνον, χα\ άεί££υτσν Α erat tempus, ac perpetuo fluens in alteriora fereba-
εχοντα τήν είς τδ κρύβω φοράν, ταίς των χαίρων, 
ωρών τε χα\ ήμερων οίονεί πως διά μέσον παρεγχο-
τταϊς χα\ άναχυχλήσεσι ταΙς είς αύθις αδ μέτροις τε 
χατΛ άριθμοϊς υπέταξε βεδς. "Εδει γάρ, έδει τοίς ούχ 
cWap/ov έχουσιν είς τδ είναι διεχβολήν, χαί δσον ού-
&έττω πρδς τδ τής Ιδίας ζωής άφιξομένοις τέλος, καλ 
χρόνου τού τοιούδε τυχδν, αρχομένου τε, φημ \ , χα\ 
λέγοντος, χαλ τοίς ούχ ούσιν άεΐ τήν οίχείαν ώσπερ 
σνγχχθιστάντος φύσιν. Είσχεχομισμένον τοιγαρούν 
ο&δενδς έτερον τοίς έπλ τής γής διά τε καιρών, 
ωρών τε χα\ ήμερων, πλήν δτι κα\ μόνης τής έν 
χύχλω διαδρομής κα\ άναμετρήσεως ακριβούς, τί 
μυδοπλαστούσί τίνες ά κα\ γελοίον έννοείν; κα\ τάς 
μέν τών ωρών αγαθοεργούς, τάς δέ , ού τοιαύτας 
itvai φοαι, κα\ ακριβή λίαν ποιούνται τήν έπιτήρη-
σιν, αύταί ; απονέμοντες τδ έπάγειν δυνασθαι τό τε 
εύημερεΤν καΧ τδ εναντίον, οΤς άν έλοιντο τυχδν, ή 
οίς άν αύτάς ανάγκη συμβαίνει ν ; ΤΑρ* ούν ούχ\ 
Χήρος τε ήδη ταυτ\ κα\ #φρενοβλάβεια δεινή, πάγη 
δέ τ ι ς διαβολική φιλοκακούργως έσκευασμένη; 

ΠΑΛΑ. Φημί, χα\ έστιν εναργές. 
Κ Τ Ρ . Ί ίσπερ γάρ έλέγομεν, δτι Μοίραις τε κα\ 

Τύχη χαλ Αλλοτρίοις νεύμα σι τά καθ' εαυτούς ημάς 
ανάπτειν άνέπειθον1, είκαίον ήμίν άποφαίνοντες τδ 
επ ιμελές , χα\ μερίμνης άποκομίζοντες τής υπέρ 
c-οών αυτών" ούτω κάνθάδε τήν αυτήν ήμίν έξαρ-
τύοντες πλάνησιν, καθάπερ έξ αναγκαίου ζυγού τά 
έξ ήμερων καλ ωρών έπηρτήσθαί φασι, τοίς έπ\ τής 
γής , δνσδιαφυχτον έχοντα τήν δ^εαδρομήν* ΧΑ\ τόγε 

tnr, per lemporum et horarum, ac dierum quasi in -
terruptiones ac revolationes denuo redeuntes, men 
saris ac numeris subjecit Deus. Opus enimpro-
fecto fuii , ut, qnorum essentiae non ita exsistunt, ut 
careant initio, ei quae propediem ad vitse finem pcr-
ventara sunt, ut ea tempus etiam ejusmodi habc-
rent, quod ei inciperet nimiruin et desineret, at-
qoe ad ea, quae non semper sunt, cogilatam quo-
dammodo accommodaret nataram.Curo itaque mor-
lalibus per lempora, et horas, ac dies nihil sil aliud 
inveclum, nisi illa in orbem conversio, et accurata 
dimensio, quid est, quod ea nonnolli fabulose fin-
gunt, qoae sit vel cogitare ridiculum, et alias quidem 
borasbeneficasesse aiant, aliassecus, easque dil i -

B gentiesime observant, illisque tribuunl, ut, quibus 
voloerint, aut quibus ipsas contingere necesse fue-
r l t , iis bominibus lum felicem successnm afferrc 
possint, tum contra infelicem ? Nonne haec jam dc-
liria sunt, ac maxima dementia, et laqueus quidam 
diabolicus callide paratus? 

PALL. Faleor; et est id sane evidens. 
CYR. Ut enim paolo ante dicebamus, soadcri no-

bis ab illis, ut Fatis ac Fortunae alienisque arbitriis 
res noslras ascribamos; cum vanam esse nostrani 
diligentiam pronuntient, et abducant a cura pro no~ 
bis ipsis soscipienda; sic in bac quoqueparte eum-
dem nobis errorem struentes, dienim atque bora-
rum casus, aitmt, 2 0 6 lanquam ex necessario 
jogo mortalibosimminere, quos declinaresit difficii-

• »w* ' " · r - r - i ' C 

παράδο&ν f γραοπρεπής μέν γάρ ό τοιόσδε μύθος), limum : et quod mirum est (anilis enim est bujus-
iflou; U τοίς περί τούτων νηρίθμους δρώντες έπο-
ρ/ν*ςτάςάποτεύξεις, ού χαρίζονται (1) τή πείρα τδ 
διελέγχειν δυνασθαι τδν φεναχισμόν * φαυλότητα δέ 
χχταγραφοντες ωρών τε κα\ ήμερων, κα\ ταίς είςτδ 
μείον (S) κατάδυσε σι τού σεληνιαίου κύκλου τήν αυ­
τήν έπάγοντες ψήφον, δ τί ποτε άρα φαίεν άν. Εί δή 
βούλοττδ τ ι ς έν ώρα μιά κα\ έν ήμερα τυχδν, τούς 
μέν δντας έν εύημερίαις, τούς δέ ταίς έσχαταις 
ιναλόντας συμφοραίς, άπαριθμείσθαι κα\ λέγειν, 
καίτοι τδ φύσει φαύλον παντί τψ γένοιτ άν 
οποίον είναι Χαί πέφυκεν * είπερ ούν έστιν ώρα τε 
καλ ήώς τοίς έπλ γής επιζήμια, τί μή είς πάντας έν 
Γσφ τ α Ιξ αυτών διαστεί χει βλάβη * άλλ* οί μέν είσιν 

modi fabula) cum ejusmodi nugas innuraerabiles 
frustrationes eomitari videant, non tamcn experi-
mento concedont, ut h o i eorum commentum coar-
guerepossit, sedhoras actempora maligiiilalis ac-
cusando, idemque judicium de decrementis, quae lu-
nae globus sabit, ferendo, quidvis tandem dicerc 
poternnl. Si quisigitur relit ineadem bora,eodem-
que diefortasse alios prospero successo laetos, alios 
maximis calamitalibus oppressos numerare ac dt-
cere, alqui, quod suaple itftturamafignum est, cui-
vis tale sit necesse cst, qualc ut esset, i l l i cst ingc-
nitura : si igitur suiit hora atque aurora bominibus 
noxia, cur non ad omncs aequaliter eorum incom-

t v τοίς άγαν εύκταιοτάτοις, οί δέ δωλώλασιν έσθ'δτε, ^ moda perveniunt, scd aiii rerom sunt exoptalissl-
χαλ τού πρδς λήξιν Ιόντος έμπλεω κακού, μύθος τ φ 
βίω γεγόνχσι, καλ σκηνής ύπόθεσις τραγικής; Άλλ* 
έστιν ίδείν τοις γε Ακριβώς έθέλουσι τδ δτι μάλιστα 
λυσιτελές είδέναι τε καλ έχπονείν, δτι κατά τήν αυ­
τήν ήμέραν τε χαλ ώραν τυχδν, δ δείνα μέν ήλω μοι­
χείας ή φόνου χαλ πιχράς τοίς δλκάζουσιν άποτιννύει 
τας δίκας, δ δείνα δα αδ σωφροσύνης τε χαλ κοσμιό­
τητας χαλ τής υπέρ Αγαν επιεικείας έπαίνοις εντρυφά. 
•Αλλ* ούτε τδν άκόλαστον άπείρξειεν άν ήμερα τε κα\ 
ώρα σωφρονείν, ούτε μήν τδν επιεική καλ κόσμιον, κα-
ταθήξειεν Αν είς άκοσμίαν χαλ ακόλαστους ήδονάς * 
γνώμη δέ μάλλον ή ελευθέρα πρδς πάν δτιούν, καλ 

S1) Codex Sirlcti ούχ ορίζονται, ηοη declarant 
Cod. Val ic , είς τδ μέσον. 

marnm compotes facti, alii perditi inlcrdum, ae 
summis malis cumulaii, in fabulain vulg i , et tra-
gicae scena? argumentum abierunt? Sed, quiconquc 
diligenter quod in primis expedit, id tum nosse vo-
lont, tum veroeliam in eo elaborare, iis videre licei 
eodemdie atqoe bora fortasse honc quidom de adal-
terio ant caede convictum, acerbas judicibus po^nas 
exsolvere, alterum vero temperantise atque honesta-
tis sommaeque probitatis laudibus frui. Scd ncque 
intemperaiitem illum dies aut hora probibuit quo-
minus temperanler viveret; neque rursus probum 
et modestara ad petulantiam, et intcmperar.tcs vo-
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luplalce impulil, sed arbilrium polius ad orouia l i - Α άνειμένη |5οπή, τδν μέν έν έκείνοις, τδν δ* αύ έν το·> 
berum, et rcmissus ac solutus voluntatis nulus, al-
terum qoidem ut in ill is versaretur, allerum ut in 
bis esset, cCTecit. Igitur in nobis esl, non in tempo-
rum naluralibus qualitatibus eitum, vilam et cum 
laetilia traducere, et secus. 

PALL. Ila videlur. Eienim es recia oralione 
usus. 

GYR. Exliniescunt autem in primis quintum oc-
lavumque diem, * t excusant excusalioncs in pecca-
lis, sed quam frigidis atque anilibus ratiocinationi-
bus fluitent, bominem prudentia praeditam latent 
nemiuem : nam furiarum quarumdam originem, ac 
dxraoaionim, qux aliis immaniora sint, exorlum, 
pcenas etiam ac multas, et nonnulla alia praeterea 

τοις γενέσθαι παρεσκεύασεν. Ούχούν Ιν ήμίν, ταΧ 
ούχ έν ταίς τών χαίρων ποιότησι φυσικοί;, τότε οιεν 
ΘυμείσΘαι έστι, χα\ τδ μή ούτως έχον. 

ΠΑΛΑ· Έοικεν. Ευθύς γΑρ δ λόγος. 

Κ Τ Ρ . Έκδεδίασι δέ δτι μάλιστα τήν τε πΑμτττ/τ 
χα\ ογδόη ν ήμέραν, καλ προφασίζονται μέν προ-Τα-
σεις έν άμαρτίαις, λελήθασι δέ τών άρτιφρόνων σ:~ 
δένα ψυχροίς χα\ γραώδεσιν έπινηχδμενοι λογισμοί; 
έριννύων γάρ τίνων γένεσιν χαι δαιμονίων ανάδειξη, 
Α καλ τών άλλων έστλν άγριώτερα, ποινάς τε χχ. 
δίκας, χαί τινα πρδς τούτοις έτερα, φληνάφως αύται; 

nugalorie his iutexere miseri non erubescunt. Quod Β έπιπλέκοντες, ούχ έρυθριώσιν οί τάλανες. E i δέ 
si lunae globus antea plenos jam ad decremen-
tum vergal 207 ( s i c e n i m menstruorum spalio-
rura orbem reflectitur nunc decrescene, nunc au-
gescens, ut i l l i fabricatori visom est), cessant ab 
omni opere, profectiones etiam in allum diem pror-
sas rejiciunl, quod cum eo sidere deGcere nostras 
etiam res arbitrentur, et com illud ad inuniautio-
nem redit, bumana quoque simul tabescere putent. 
Ac siquid, illorum stultitiam irridendo, dicere 
fa» est, id pavent, quod ostreis et oleribus infeli-
cissimis est periiraescendum. Hujusmodi namque 
corpora forlasse aut eliam majora quoque ac prae-
«tantiora sinamus naturae vi ejusdcui affectionis sen-
sum percjpere, ea ratione, Opifici cognita: lubrica 

καλ ύπονοστήσειεν έπλ τδ μείον δ πρλν πλησιφατ,; 
ών ήδη τής σελήνης κύκλος, διατορνεύει γάρ ώδε τώ» 
μηνιαίων διαστημάτων τδ άνακύκλημα φθίνονσά τε 
κα\ αύξουσα κατά γε τδ τεχνησαμένψ δοκούν · χατε-
λήγουσι μέν έργου παντδς, ύπερτίθενται δέ καϊ i r v 
δη μίας πάντη τε χαλ πάντως συμφθίνειν οϋμιν:* 
τφ στοίχείψ τά καθ* ημάς , καλ ταΖς ε ίς τδ μείτν 
ύποστροφαίς συνεκτήκεσθαι τά ανθρώπινα. *Au* 
χρή τι ταις εκείνων Ασυνεσίαις έπιμειδιώντας 
τδν δστρείοις πρέποντα καλ τοΤς τών λαχάνω»^τ> 
χεστάτοις είσδέχονται φόοον. Σώματα μέν γ ς τί 
τοιάδε τυχδν ήγουν τά έτι με (ζω τε καλ προφερέταμ, 
πασχέτω φυσικώς τήν συναίσθησιν, καθ* δν οίδε* ι 
Δημιουργδς λόγον επισφαλής γάρ έν τούτοις ή Ji-

namque est in bujusmodi rtbus inqolsilio, pneslat- C σ ι ν 0 ς t x a \ ο υ χ άκερδές τδ άπραγμον, διανοίας α 
quc curiose non inquirore; at cerle ab buroano 
animo.ca res aberit ac longe remota erit. Nam, 
etiamsi sidus illud decrescai forte, vir certe lempe-
rans, et moderalus nibilominus idem pennanebit, 
oeque illius animus una cum cjus sideris fulgore 
minuelur, neque ipearum rerum natura vi sideris 
coacla, ad turpiorem melioremve slatum demigra-
bit. Semper enim fere eos, qui praeclaras res gesse-
ruut , conscquitur omniuro bonorum adeptio, et 
conlra malorum factorum auclorespraeniia iltis d i -
gnissima comitantur. Miror autero, cu r , decre-
scenie quidem luna, et ad finem nicnsis dccurrente, 
iisdem bominibus, «um ieneralores sint, ct pecu-

ανθρωπινής άφεστήξει πολύ καλ μακράν που το^ρήρε 
κβίσεται. Εί γάρ καλ φθίνει τυχδν τδ βτοιχειον, άλλ' 
δ γε σώφρων καλ εμμελής ουδέν ήττον έσται τοιούτος! 
καλ ούκ άν ταΤς εκείνου συνιζήσει αύγαις έπλ τ ο με&ν 
δ νους, ούδ* άν μεταθεΐτο τών πραγμάτων ·ή φύτις 
έπλ τδ αΓσχιόν τε καλ άμεινον ταις τού στοιχείου &-
νάμεσι καταναγκασμένη. 'Αελ γάρ πως αυμτχ»· 
μαρτεί τοίς μέν τών αρίστων δημιουργοί ς τ ο yjtvu 
μεταλαχείν παντδς αγαθού, τοίς γε μήν τ ώ ν φχ3*9 
έργάταις, τά αύτοίς δτι μάλιστα πρχπωΑέστΒτχ. 
θαυμάζω δέ δτι φΟ ι νου ση ς σελήνης , χα ι βίς τδτ*ό 
μηνδς διερπούσης τέλος, χρήσταις μέν ούαιν α*»:; 
καλ άγαν έρασιχρημάτοις αύξάνουσιν οί τόχο ι , «ι 

nlarum sane cupidi , accrescat ienus, coiilraque ^ άδρότερα τών δεδανεικότων αποτελείται τ α οαλέ>* 
mutuum sumentium cruroenae leviores fiant; cacle-
ras porro res una cum sidere necessario decrescere, 
ac siraul aflici nescio quonam modo putaverint. An 
haec non risus ac stultitiae plena esse affirmas ? 

PALL. Maxime vero. 
CYR. Sed opinionibus adeo stultis velle longis 

disputatiouibus repugnare, vanum esl, mea quidem 
senlentia :suntenim sua&pontc, eliam nullo dicente, 
iurpcs. Pergamus nunc ad illud potius. 

ΡΑ1Χ. Quodnain, rogo? 
CYR. Abominari mihi Salanas videlur el quin-

tum ct oclavum diem, et illum ex pleno luminc 
hinae recessum, vel coiijiwictuHtis tempus, id est, 

( i ) Cod. Vat ic , οδού. 

τ ια , συγκατισχνούσθαι δε τφ στοίχε ίψ χαλ συνα£ά«» 
στείν άναγκαίως τά έτερα τών πραγμάτων, ούχ or? 
δπως ύπειλήφασιν. Έ ούκ είναι φής γελοιότητας τ ι 
καλ άσυνεσίας έμπλεω ταυτ ί ; 

ΠΑΑΛ. Πάνυ μέν ούν. 
ΚΤΡ. Τδ μέν τοίς ούτως φληνάφως ύπειλημμένοις 

μακρούς άντεξάγειν λόγους, είχαίον οΐμαί που. ^orzi 
γάρ έξ εαυτών, κάν εί μή τις λέγοι, τδ αχαλλίς. 
Ίωμεν δέ μάλλον έπ* εκείνο νυνί. 

ΠΑΑΛ. Τδ ποίον; 
ΚΤΡ. Καταμυσάττεσθαί μοι δοχεί τήν τε πέμπτη > 

καλ δγδόην ήμέραν δ Σατανάς, καλ τήν τής σελήνης 
έκ πλησιφαούς άνόπιν όδδν, ήτοι της συνόδου ( I ) τδν 
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χ α ι ρ δ ν , τουτέστι, τήν τεσσαρεσκαιδεκάτην, δι' αίτίαν 
τ ο ι α ύ τ η ν , κάν ε! παμποίκιλος ών χαί δριμύς είς κα-
χ ο υ ρ γ ί α ν , ετέρας αύτοίς έπιπλέκει τάς άφορμάς· 
τ ο ύ ς γάρ τοι καιρούς ήτοι τάς ημέρας, έν αΤς αύτδν 
τ τ ; ς χαθ* ημών τυραννίδος άπολισθείν συμβέβηκεν, 
έτηλάμψαντος ήμίν τού Μονογενούς έν ανθρωπεία 
μ ο ρ φ ή χα\ έν είδει τψ καθ' ημάς , τάχα που κα\ έν 
ψελαΐς έννοίαις έλείν ούκ ανέχεται. 

ΠΑΛΑ. Πώς δή φής ; 
ΚΥΡ. Ού γάρ, ώ Παλλάδιε, πέμπτος- ήμίν απαρι­

θμε ίτα ι καιρδς, δ τής τού Σωτήρος ημών επιδημίας; 
ΠΑΑΛ. Συνίημι δ φής, Απδ γε τής ευαγγελικής 

τταραβολής. Έξεληλυθέναι γάρ έφη Χριστδς, τδν 
τοίς έργάταις είς τδν αμπελώνα μισθούμενον, περ\ 
Γ>ραν πρώτην, τρίτην τε κα*ι Ικτην, καϊ έννάτην καϊ 
έ/δεκάτην, τουτέατιν, έν τψ τελευταίψ καιρψ, καθ' 
έν έπεφάνη τε καϊ έπέλαμψεν ήμίν. 

ΚΥΡ. Νουνεχέστατά γε κα\ λίαν δρθώς είρηκας. 
Τί Αέ; ουχί τή πέμπτη τοΰ Σαββάτου παραδεδόσθαι 
φαμέν αύτδν, κα\ είς αρχάς ώαπερ ήκειν τής δλης 
οικονομίας, δι* ής οί πάντες άνασεσώσμεθα, τδν σω­
τήρων υπέρ ημών άνατλάντος σταυρδν τοΰ δι' ημάς 
έ'/ηνθρωπηκοτος; 

ΠΑΛΛ· Κα\ μάλα. 
ΚΤΡ. Κατήργηκε δέ τδν θάνατον, καϊ άνεβίω πά­

λιν, σκυλεύσας τδν $δην, ούκ έν όγδοη, τουτέσχι,.τή 
μ ι ^ τών Σαββάτων, 

ΠΑΛΑ. Ούχ άμφίβολον. 
Κ Τ Ρ . Καλ γούν ό πάλαι νόμος τήν έν σαρκΐ περι-

τομήν, ύποτύπωσίν τινα τής έν πνεύματι κα\ άλη-
βεία, διετύπου εράττεσθαι κατά τήν όγδόην. Περι­
τομή δέ γι της αρχαίας εκείνης ή προφερεστέρα, 
τοντέίττν, ή έν πνεύματι, Πνεύματος έστιν αγίου 
p/6V&, καϊ χάρις ή έν άρχαίς, ήν, έπείπερ έκ νε-
ν^ών Ανεβίω, πάλιν άνεκαίνισεν ήμίν όΧριστδς, 
λέγων * · Λάβετε Πνεύμα άγιον. ι Έ φ η δέ που κα*ι 
έ μακάριος Παύλος, δτι ι Τδ Πάσχα ημών έτύθη 
Χριστός* » Έμέρα γε μήν τής σωτηρίου ταύτης καϊ 
πολύευκτου σφαγής, ή κατά σελήνη ν τεσσαρεσκαι-
δεκάτη* Ούτω καλ δ νόμος προανεκήρυττεν έναργώς 
της τού Σωτήρος ημών σφαγής τδν καιρδν, ήν υπέρ 
τής τού κόσμου ζωής ύπομεμενηκέναι φαμέν αυτόν 
c Τή γάρ δεκάτη, φησ\, τού μηνδς τοΰ πρώτου, λα-
βέτωσαν έαυτοίς πρόβατον χατ' οίκους, κατ* άριθμδν, 
φησλ, ψυχής συλλέξουσι, καΛ έσται διατετηρημένον 
έως της τεσσαρεσκαιδεκάτης τοΰ μηνδς τούτου, κα\ 
σφάξονσιν αύτδν πρδς έσπέραν πάν τδ πλήθος τών 
υίών Ισραήλ, ι Άκούεις δπως άπδ δεκάτης ληφθέν, 
είς τεσσαρεσχαιδεχάτην έφυλάττετο τοίς πάλαι τδ 
ίερείον, ίνα τδν πέμπτον νοήσης καιρδν, καθ' δν 
γενόμενος άνθρωπος τδν υπέρ ημών υπέστη θάνατον, 
φθινούσης ήδη τής σελήνης, ή καλ είς αρχάς τέτα-
κται τής νυκτός ; Μυστηρίου δέ τδ χρήμα τύπος, και 
ύ^οση μείνει ν έοικεν ίσχνώς, τής τού διαβόλου πλεον­
εξίας τήν άνόπιν όδδν, και κατάδυσιν ώσπερ τήν 
κατά ?ραχύ πρδς τό άναλκι κα\ είσάπαν ασθενές. 
Σελήνης δέ πως επέχει τύπον. Άρχει γάρ κα\ αύτδς 
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decimum quarluin diein, ob eam causam : quamvis 
ut est varius et acer ad astuUam, alias illis catwas 
nectat: nam tempora aot dics, quibus ipsun e ty-
rannide, qua nobis dominabalur, detorbari conligit, 
com ille Unigenitas in bumana forma et specie no-
stri simili uobis affulsisset, forlasse ne simplici qui-
dem cogitatione complecli suslinet. 

208 ΡΑΙΧ. Qoomodo istud asseris? 
CYR. Nonne, Palladi, quinlo loco a nobis lempus 

illud nameratur, quo Salvator noster advenil ? 
PALL. Intelligo ex illa Evangelii parabola. Exisse 

enim ait Cbristus, eum, qui operarios ad vineam 
conducebat circa boram primam, tertiam, sexlani, 
nonam et undecimam, idest, extremo tempore, cum 
ipse apparuit et affulsit nobis. 

CYR. Prodentissime quidem ac rectissime dixi-
sl i . Quid porro ? nonne quinta Sabbati traditum esse 
illum dicimus,ac velut ad inilia pervenisse tolias 
dispensalionie, per qoam omnibos nobis est parla 
salus, cum propter nos homo faotas, orqeem pro no-
bis salutarem partalii? 

PALL. Maxime vero. 
GYR. Mortem porro nonne destruxit, aique, in-

ieris exspoliatis, revixit itenim octavo die, id csl» 
una Sabbatorum ? 

PALL. Minime id qnidem ambiguonL 
CYR. Quinetiara antiqoa lex circumcisionem i l -

lam in carne, qoa elBgies quaedam essetillius in 
spirim et veritate circamcisionis» prsecepit octavo 
die fieri. Circumcisio aolem veteri ilia praeslantior, 
baec, mquam, in spirila, sancti Spiritus est partici-
patio, et gratia il la, quam in exordio habneramus; 
quam, ubi e mortuis revixit Christue, denuo nobis, 
inslauravit, dicens : c Accipite Spiriluin san-
ctum > Dixit etiam bealus Paolus :« Pascha no-
slrum, iramolatus est Christas 1 7. ι Dies autew nu-
jus salutaris et exoptatissinue immolalionis est iJla 
ex lunaecursu quariadecima. Ita Iexqooquo aperte 
praedicavit Salvatoris nostri immolatioqjs dicm , 
quam illtim pro mimdi vita susiinuisse dicimos : 
c Decima enim, inquit, die mensis primi accipiaut 
sibi ovem per domos; juxta.numeruro, inquit, ani-
ma3 colJigent, et servabitur usque ad quartumdeci-
inum mensis hujos diem, et immolabunt illam ad 
vesperam oranis mullitudo filiorum Israel t e . > Audis 
a decima die sumptam victimam asqoe in quarlum-
deciniuni diem servari a veteribus illis ut quintum 
inteliigas tempus, quo factus borao, illam pro nobis 
mortem pertulit, decrescente jam luna, quaa ad no-
elis imperium perfecta est?Eral autem eares myste-
r i i figura, et subtililersigniGcare videlurfore, 209 
ut diaboli tyrannicus ille dominalus reUro sublapsus 
referretur, ac scnsim infirmitatcm a'que impoten-
tiam subiret. U porro luna3 quodammodo figuram 
sustinet; nam ipsc nocti iniperat, id csl, iis^qui 

u J n a n . xx, 2 i . " I Cor. v, 7. ** Exnd. τιι, S - . K 
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sunt in teaebris, et adboc dormhani, ct divin» co- , 
pntiionis lemine carenl: eeae aalem hunc morem 
Scriptun* divinitu» iropirat», at nooii comparet er-
ranlian gregem, aadi qaid dieat omniam Domines 
Jadrae, cwra civilag Ula Jervsakm ad idola ootenda 
reveriisaet : c Nocti aesimilavi matrem luam : si-
milis factus est popalus meoe, ac ei non babeat 
scientiam M \ · Intelligisenim noctem appellare eos, 
qui oogjiitionein v e r » Ulioe et secandttm nalaram 
divmitatis ηοη haberent? Odil igitor iile amnium 
boslis temporaet dies, quibus ipse qeWem periit, 
nos vero servati gomus. Qnisquis iutem cum illo si-
mul odii , ex illios eliam parte erit, et cam illo sor-
lero habebtt, ut perpetuo puniatar. 

PALL. I B parte igHur nefariae revera, Deoqoe 
invisae idololatriae etiam hujusmodi res constilae-
mus, ut illa procol dubio conslituimas, quae de ea, 
qaae generatio appellatur, vanissime dicuntur. 

CYR. Sicvelim babeas; non aliter se babere, 
quemadmodum ipsa qooque rerum experientia coar-
guil. Ad bmc illud qaoque nobis odiosum i n primis 
csse debet, deditam eese augurite, ineasurrationi-
bas alque carminibus : nam gentilium nonnulli ία 
cam mentis levi la le in lapei sunt, at pularent no-
sirarom rerum cognitionem in avibos quoque per 
aera volilantibes ineitam. ltaque Toiatus quoque ad 
orienlem et occidenlem, ad dexlraui et sinistram 
r.oriose perveatigant ae, sicubi canere cornix visa 
fuerft, adhibent aures ac tanquam aliquid verissi-
mum accipiant, indeque laeii redeant, neque eru-
bescuni mueeri, rei adeo venerabilis, prophetiae vim 
nvicolis Iribuere. Hujasmodi aatem bonesta scilicet, 
ut ipei eecum potant, ratio affingitur; per ipsas 
cuim, i nq t i i an i , dii ostendunt. Nos aatem deos non 
esse dicimas apoetatas angeloe, a quibae ad nos 
prsclari, si Deo placet, atque admirabtles propbeta» 
c l rerum faturarnm preseii legantur, argnia comix, 
et praepee accipiier, et varie palumbes (ul ipsis 
gcntilium aoctoram verbie utar) et caterae aves; 
210 dignog scilicet talibos diie prophetas, quibus 
i i i i garritaead voe deferendos, iasonent; vosetiam 
felioes ac beatoe9 qoi ialee deorum inierpretes nacti 
silie; obliti autem estis, a l res declarat, quamvis 
vestrormn poetaram opiniones admirari soleatis, 
ipsisquoque eam ridiculam videri, et nugasesse, 
nc rem prorsus inutilem putavisse. Homerus 
enim: 

Mitte agedum volucres, ignave, inquit, 
Sive ilUe ad dextram, $oli$que feruntur ad ortut, 
Seu magis ad lavam, densm regna humida noctit. 

Euripides verostultam rero esse decernit, observare 
avium xolatus : nam Thcseum inquit (3J , furore 
adversue Hippolytum filium inflammatum, alque 
cliam ut illum e patrio solo pelleret molicntem, 
cum iUe dicerei: 

Oeee iv ,4 , 6 . 
(t)Cod. Vatic, βήλωνιν, tigmficationcm* 
{/) Iliad. I I . 

της νυχτος, τουτέ στι, τών Ιν σκοτει και νυαταζοντιβτ 
Ι τ ι , χα\ τήν της θεογνωσίας ούχ εχόντων αύγήν · 
στι δε τή νυχτ\ παρειχαζειν Ι6ος τή βεοπνεύστφ 
Γραφή τήν των έπιπλανωμένων Αγέλην, Αχουε τί 
φησιν δ πάντων Δεσπότης πρδς Ιουδαίους, ύπονο-
στούσης πρδς είδωλολατρίαν τής Ιερουσαλήμ* εΝυχτ\ 
ώμοίωσα τήν μητέρα σου* ώμοιώθη ό λαός μου, ω; 
ούχ έχων γνώσιν. » Συνίης δτι νύχτα φησ\ τούς ούχ 
έχοντας γνώσιν τής Αληθούς χαλ χατΑ φύσιν Αηλονόπ 
θεότητος; Μεμίσηχε τοιγαρούν ό πάντων έχθρδς χαν 
ρους χαλ ημέρας καθ* ούς διόλωλε μέν αύτδς, Ανασε­
σώσμεθα δέ ήμεΤς.Όδέ συν έχείνω μισών της αύττύ 
μερίδος Ισται, χα\ κλήρο ν έζει συν αύτώ, τδ Αχβτβ· 
λήχτως κολάζεσθαι δείν· 

ΠΑΛΑ. Έ ν μοίρα δή ούν τής ώς αληθώς βεδήλκ 
τε χαλ θεομισούς ειδωλολατρίας, χα\ τοιάδε Οήσομεν, 
χαθάπερ άμέλει χα\ τήν περ\ τής καλούμενης γενέ­
σεως είχαιομυθίαν. 

ΚΤΡ. *βς εύ Γσθι τοι, μή έτέρως έχειν, χαβά χαί 
αυτή διήλεγξε τών πραγμάτων ή βάσανος. Καλ προς 
γε δή τούτοις χαταστυγητέον εύ μάλα χαλ τ ο προ?· 
χείσθαι φιλείν άνονήτοις οίωνοσχοπίαις, ψιδνοισμας 
τε χα\ έπωδαΐς * νού γάρ έλαφρίας είς τούτο δλοώ» 
σθήκασί τίνες τών παρ' Έλλησιν, ώς οίεαθαι m 
χαθ' ημάς πραγμάτων τήν γνώσιν, χαλ τοίς είς αέρα 
διάττουσιν έγχείσθαι πτηνοΐς. Τοιγάρτοι χαλ τάς t% 
έω τε χα\ είς έσπέραν, είς δεξιόν τε καλ είς rtinv-
μον περιεργάζονται πτήσεις* κάν εί χρά{6νολτα 
φαίνοιτο χορώνη, τδ ους ύποστήσαντες , χαθάπεε τι 
τών άγαν αληθέστατων έκδέχονται, καλ ύπονοστά* 
χαίροντες * έπερυθριώσι δέ ουδαμώς οί δείλαιοι, τής 
ούτω σεπτής προφητείας τήν δυναμιν(Ι) άνατιθέντες 
στρρυθίοις. Σεμνδς δέ αύτοίς έκπεποίηται τ ο ι ο ύ τ α 
λόγος, ώσπερ οίονται χατά σφάς αυτούς* φαίνουσι 
γάρ δι' αυτών οί θεοί, φησίν. Ημείς δέ Φεοϋς ούχ 
ειναί φαμεν τούς άποστάτας αγγέλους, π α ρ ' ών είς 
ημάς αγαθοί τε κα\ άξιάγαστοι προφήται χενειροτέ» 
νηνται, καλ τών έ σο μένων οί γνώσται, ή τε λαχέρν* 
κορώνη, χαλ μήν κα\ ώκύπτερος Γρηξ, ξουθαί τε rd-
λειαι, κατά γε τούς παρ' Έλλησι λόγους, χε\ τά 
έτερα τών στρουίίων, άξιοί γε οί προφήται τώ» έτ­
η χουντών αύτοίς τά είς ημάς αυτούς τερετίσμετε* 
δλβιοιδέ κα\ ύμείς κα\ άξιοζήλωτοι τοιούτων τυχόντες 
τών θεηγόρων * έκλέλησθε δέ ώς έοικε χαλ τάς τά* 

ι παρ* ύμίν ποιητών θαυμάζοντες δόξας, δτι χαλ εν-
τοίς έδόκει τδ χρήμα διαγελ^ν, ύθλον τε είναι vojd-
f t iv αύτδ, κα\ τών αναγκαίων ουδέν. Ό μ η ρ ο ς με* 
γάρ· 

mQ χέαοτ, οίωτούς μεγ ί α . φησ\ν (1), 
ΕΤΓ' έχΐ « ξ ι * ίωσι χρός ήώ r v ήέΐιόν τε, 
Εΐτ% έπ ' αριστερά, τοι γε χστϊ ζόφστ ήερόεττα. 

Ευριπίδης δέ σαφώς καλ άναφανδδν καθορίζει τδ 
μάταιον τού κατασκέπτεσθαι δείν τάς οίωνών δια-
πτήσεις. Θησέα μέν γάρ Ίππολύτφ φησ\ έπιμαίνεσθαι 
τ φ οίκείψ παιδλ, κα\ δή καλ έξελ$ν τής ένεγχκιύοης 
έπιχειρείν. Εκείνου δέ φάσκοντος* 

(Γ>) Ιιι llippolyto coronato. 
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004* tpuor, ούτε πίστιν, ουδέ μάντεων 
Φίψας έΛέγξας, άκριτον έαδάΧΙεις με γής. 

θηοτέα πρδς τούτο tΙπείν * 

Ή δέΛτος ήδε ηΛήρον ού δεδεγμένη 
Κατηγορεί σου χιστά' τους δ* ύχέρ κάρα 
Φοιτώντας δρνεις, χάΧΧ έγώ χαίρειν Λέγω. 

ΚΛ\ μήν Αςιόχρεως ή Θεού φωνή γένοιτ' Αν, χαλ τής 
έν δέλτω γραφής, άμείνων ή πίστις, είπερ έστλ χαλ 
ψευδοεπείν ούχ άπεικδς ή μας * μηδέν δέ άμαρτείν, 
έατχ Θεού, χαλ τ δ . Αληθές δτι μάλιστα φίλον. 'Αλλ' 
{ δ ε ι που πάντως τούς υπέρ χαρα φοιτώντας δρνεις 
β η σ ε ύ ς , ουδέν δντας παντελώς. Ούχούν δαιμονίοις 
μέν Αναθετέον ούτι πω τών έσομένων τήν γνώσιν, 
Θεψ δέ μάλλον αυτήν προονεμούμεν ώς έξα(ρετον. 
Καλ φεναχισμδς έοται λοιπδν, τΑ τών ορνίθων μαν-
τ ε ύ μ α τ α , χα\ διανοίας ούχ Ασφαλούς έλεγχος εναρ­
γ ή ς , ή έπλ τψδε πίστις· Καλ αύτδς δέ πού φησιν δ 
νόμος* ι Ούχ οίωνιείσθε, # βδελυρδν τδ χρήμα εί-
Αώς, χαλ δτι μάλιστα κατεστυγημένον παρά γε τψ 
πάντων χρατούντι θεψ. 

ΠΑΛΑ. ΤΟδε ταύτα έχειν χα\ αύτψ μοι δοχεί. 
Κ Τ Ρ . Επειδή δέ πάλιν, χαί δ λαθραίος ούτος και 

γραοπρεπτ>ς ψιθυρισμδς, γοητείας άν είη μοίρα τά 
χαλ τρόπος. Τοιγάρτοι και δ θεσπέσιος Μωσής τους 
άνωθεν ήμίν διεσαφήνισε νόμους, άε\ συναπτών τά 
πλημμελήματα, χαλ οίονεί πως έν άδελφότητε χαλ 
δμοφυΐα τιθείς τή φαρμακεία τήν έπωδήν. € Ούκ 
εσται γΑρ, έφασκεν, έν ύμίν μαντευόμενος μαντείαν, 
οίωνιζόμενος και κληδσνιζόμενος, φαρμακδς, έπαοι-
δος, τερατοεχάπος, χα\ εγγαστρίμυθος, καλ επερωτών 
τους νεκρούς. > 'Αλλά νοσεί μέν ή επωδή τδ παναι-
σχρον xopjofj, χα\ τδ έν χακψ κείσθαί λίαν, άνεπτόην-
ται δέ ούχ οϊδ* δπως είς τούτο τίνες, εκείνο λέγοντες 
άτι Κύριον Σαδαώθ όνομάζουσι χατεπ^δοντες τοίς 
ή^ωστηχόσιν οί τών τοιώνδε μελεδωνοί. Ταύτη τοι 
χαλ έμπχδούν, δτι μή αίσχρδν είη λοιπδν τδ επιτή­
δευμα . διααπεύδονσιν. Έοίκασι δέ ψυχρφ τε χαλ 
Αδρανεί πρδς Απάτην καϊ φρενοβλάδειαν άποκομί-
ζεσθαι λογισμψ * τοιγάρτοι του πράγματος δτι μά­
λιστα δυσαχθές, αύτδ δή τούτο έστιν. Ημείς γάρ τδ. 
Κύριος Σαδαώθ, τψ τών δλων άναφωνούμεν θ ε ψ , δο-
ξολογείν εθελοντές* έτέρψ γε μήν τών δντων ούδενΊ τήν 
τοκένδε χλήσιν έφίεμεν έχειν. Είς γάρ χαλ μόνες εστίν 
δ τών δυνάμεων Κύριος. 01 δΤ, τήν ούτως ύπερφυά 
χαλ εύχλεεστάτην έπωνυμίαν, ήτοι δοξολογίαν, πα-
ρα££ίπτου*ιν ευκόλως οίς άν έλοιντο τών συναθυ-
ρόντων αύτοίς δαιμονίων, καλ τοίς τής τερατουργίας 
αυτών ύποχριταίς, τήν θεψ χαλ μόνω πρεπωδεστάτην 
ναρίίονται δόξαν, χολαχεύοντές τε χαι χολακευόμενοι, 
και τής ούτω δεινής δυασεβείας τήν ύπερβολήν, τής 
Ιφ' οίς άν έλοιντο συνδρομής απονέμοντες είς άντέκ-
τισιν. θεομάχον γάρ άε\ κα\ φιλοδοξότατον τών δαι­
μονίων τδ στίφος. Χρή τοιγαρούν, μή ταίς εκείνων 
ημάς συναποφέρεσθαι δυσβουλίαις, αποφοίτων δέ 
μάλλον ώς άπωτάτω , καϊ μή πονηροίς πρόσεχε ι ν 
ίατροΤς ή τερατουργοίς, τοίς δαίμοσι, μισθδν ώσπερ 
τινά τών είς ημάς αθυρμάτων έξαιτούσι τά; δυσφη-

«· U v i t . χ ιε , 26. " l b i d . 3 L 
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Nec jusjnrandum, nee fidem txptndeiu prrxt. 
Nec dicta valum, iudicta nu causa ejick ? 

Tbeseoni ad haec respoadisee : 

Hmc ipsa U tabella, gortis mhH egem 
Accusat, kmc convmcit: i$t*s aulem ατεε 
Valere jubeo, qua $upra capmt volant. 

Atqoi Dei vox eerte idoneos est toctor, eaque ftde^ 
liUeris libelli certior, eiqaidem mentiri non est a* 
nobis alienam : sed nibil peeem, Dei eei propriam, 
eiqiie verius oogntu maxime. 9ed eciebat viddicet. 
osmiiio Tbeeeas aves snprt eaput voiaatee nib i l . 
esee prorsas. Non igitur cbemoniis ullo inodo esl 
ascribenda reram futurarum cognilio, sed illam 
polias Deo tanqaam prsedpnam tribuemns; et nuga* 
erunt poslhac avium predictiones; ac fides buic 
rti adhibita, meotis parum firm» iDdiciom eridens. 
lp*a quoqne profeeto lex ait : c Non aagurabi-
mini M ; > qaod eam rem exsecrandam esse sciret, 
e l omnium dominalori Deo, in primls odiosam. 

PALL. Ha*c ita se babere raibi qooqoa videiur. 
CYR. Incantatio rareas el illa ooculla et aailis 

iDeasorratio, magic-e arlU pars alque species essr-
videtur. Itaque etiam beatos Mbyses sopernas leges 
nobia declaravit, qui semper baec peccata oonjaoxtt, 
et tanqoam eognata, tfibuaqae crimina ona COBI 
•eneficiis incanlalionem recensnit. Ait enim: c Noit 
erit in vobis divinans211 dWiiiaUoiiem, augunms 
el ominans, veneAcus, iecanutor, porlentomm 
obeemtor, et pythooem habene, et interrogans 
mortuos * · . » Cakerom, c u n iacanlalio turpis-
eima sit, ac vkieeiseima, tamen nescio quonani 
modo eam noturalli admtfantar, atque illud ainnt 
Dominam Sabaotb nancupare, cum super infinnis 
carmen iacaniani, qui ejuemodi artes exerceai. 
Hac ratione eonfirmare coaantur, abasee a torpita-
dine hoc stodiom; videatur aulem frigida quadam 
alque infirma rauocinatione ad bunc errorem atquo 
dementiam abdoci. Hoc eoim ipsum est in ea rc 
molestissimam; nos enim bac voce, Oomhius Sa-
baolb, Deum univenoraio appellamas, cum illum 
^oriAcare volamae, neqae rei pneteroa exomiy-
bus, quae sant, ol l i hancappeUationem permillimus. 
Uoos enioi ac eoloa est exercitoam Domtnaa. Ht 
veroadeo admirabUem et rtoriosam appellationeiii 
sea gloriAcationem dasmoniie on* secom ladentibus 
quibus voluerint, facile projiciunt, e l ilHs portenio-
rum gaorum acloribas gloriam, qoae Oeo eoli ma-
xime convenit, largiontar, adulanlea aimol et vicix-
sim adolalione capti, et pro rerum, quas vohr^rini, 
eveata, banc tam terrae impietaiif magnitadinem 
meroedis loeo rependont. Est enim d*etBonionini 
cohors Deo semper inimica, ei appetentiasina gloriv. 
Non igitar eommiUendum eat «t illorum p w i » 
consiliie abdacafiaar; sed potins ab ilKs qnara ton-
gisaime dlscedendum; oeqae maiis medicis ac ' 
portentorum auctoribus dauDoaii* ausealtandam, 
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tuarum in aos ludificalionau), nefarias bas laudev 
mercedis cojasdam inetar exigentibus. Tu vero,siqua 
tibi part corporis dolet, el vere credis hmc verba, Do-
minus Sabaotb, et alias bujusmodi appellationes quas 
Deo qaisecundom naturamest, divina Scriplura i r i -
bait,Yim habere paiaspellendi malum illod, pro te ipso 
preces fuadene,b*ec verba prenunlia: etc enim rectius, 
quam illi,facies,neque impuristyiritibus,sed Deoglo-
riam tribues. Commeraorabo eiiam dmnitus inspira-
tam Scriplaram quea i t : c Infirmalur quis in vobie? 
inducat presbyteros Ecclesia»; et orent stjper eam, 
ungentes eam oleo in nomiae Dornini; et oralio 
fidei salvabil infirmum, et alleviabU UlamDoroinus: 
ct si in peecatis sit, remittentur ei M . ι 

212 PALL. Augaria igilur et carmintim incan-
laiio nuinereiituT, si placei, inler ea, qoae lege dam-
nanlur, et qoae a Dco turpissima et maxime eise-
cranda judicaulur. 

CYR. Maxirae vero. Ulud eiiam addiderim, aiiis 
quoque modis in Dcum injuriosos esse posse, et 
suae qHemqua erga cum impietatis reum fore, ac 
poenas daturum, si perjurus er i l , aut blaspbemum 
aliquod verbum, et absurdum de illa suprema 
presLantisstmaque gloria dixerit. lllud emm prius 
ira summa, gmvissimaque poena vindicatur, falce, 
ut scriptum est, consumenle perjari doraum, el 
funditus everlente : ι Ingredietur enira, inquit, in 
domam furis, ct in domum jurantis in nomine meo 
Hiendaoiter, et reqaiescet in medio domus ejus, et 
consumet eam, et ligiia ejus, et lapides ejus **: ι 
Hlud vero alierum aaorte aa supreroo suppiicio naul-
latur. Non iiaque in re falsa jurandum; iino vero ne 
jurandttm quidem omnino: id enim docuit nos Sal-
vator, curo dixi t : «Silautem sermo vesler, Est, est; 
et Non, nen : quod autem bis abundanlius est, a 
diabolo est · Neque enim, qui graves habentur, 
ot virlutem sibi quasi contubernalem fccerunt, iis 
omnina jurisjurandi ullus crit usus : nam ejusmodi 
bominam vita apud pietatis amatores certe magno 
in pretio cst, neque i l l i fides non baberi solel; ac, 
si quid lalis virforte dixerit, illico fide audienlium 
Axcipilur. Sit igitur vitae nostra ratio praeclara, ne-
que uliuserit profecto, ut cgo arbitror, jurandi 
usus. Sin opus eri l aliquando, quod bonorem, qiiem 
sanelis viris baberi convenit, nonnulli inlerdinD par-
vipendant,% Deus leslisad jusjurandum adbibeatur; 
neqne ullarum aliarum rerum nomen afferalur. In-
eonsiderate namque jam nonnulltad futiles vanilates 
pergunt, nihilque referre fingunt, cum per coRlum, 
per justiliam, per Adrasliam dicant, per lucem , 
per lucernam. Qiiin eiiara alia qu&dam suo arbi-
tratu colligente*, forlassis etiam pie se facere pu-
lant, cum Dei noraen rejicianl, et ea, quae illius 
nutu, u l essent, vocaia sunt, gloria, qu# Deo con-
venil, exorncnt. Hujusmodi quodam errore labo-
rasse inlerdum Israelem reperiemus. Nam templum 
il lud, quod Hierosolyrais babebatur, procul dubio 

μίας. Σύ ol tt τι τών τοΰ σώματος μορίων ά>γιΤ;, 
χσΛ πβπίστευχας Αληθώς, δτι τδ Κύριος Σαδαώθ, x i i 
αϊ τοιαίδχ χλήσβις Ας Θεφ τ φ χατά φύσιν ή ttii 
προσνέμει Γραφή, λυτιχαΙ σοι γχνήσονται του χαχοό, 
αύτδς ύττέρ σεαυτού ιτροσευχδμενος, αναφώνε: τας 
λέξεις* Αμεινον γΑρ ή εκείνοι δράσεις, θεώ τ ^ 
δδξαν Ανατιθε\ς, καλ ούχλτοίς άχαθάρτοις πνχύμασι. 
Μεμνήσομαι δέ χαλ της θεοπνεύστου Γραφής λχγο> 
σης * c Ασθενεί τις έν ύ μ ί ν ; κροσχαλεσάσθω τ & 
πρεσβυτέρους της Εκκλησίας, και προαευξάοθωσχ* 
έιτ* αύτφ, άλείψαντες αύτδν έλαίφ, έν τ φ ονόματι τά 
Κυρίου * και ή ευχή της πίστεως σώσει τδν κάμνοντα, 
καϊ έγερεί αύτδν δ Κύριος, κάν αμαρτίας ή πεποττ-
κώς, άφεθήσεται αύτφ. ι 

ΠΑΛΑ. Οίωνοσχοπία βή ουν, καΊ μέν τοι χαι i-ryfy 
^ συντετάχθω, είδοκεί, τοίς έκ νόμου διαβε6λημένοι<, 

καλ τοίς έν αίσχίστη κα\ βόελυρωτάτη δόξχ χαρε 
θεψ. 

ΚΥΡ. Κα\ μάλα , προσθείην δ* άν, δτι κα\ κ-Λ' 
έτερους τδν θεδν ύβριοΰμεν τρόπους, καλ της είς αύ­
τδν δυ ασεβείας βφλοι τις άν γ ραφή ν τε χαλ λόγους, 
τδ ψευδορχείν ήρημένος, καλ τδ παλίμφημ.δν τ^ χελ 
άπηχές είπείν κατά γε τής υπέρτατης καλ άνωτέτ» 
δόξης. Τδ μέν γάρ κολάζεται τή είσάπαν όργί· Κ -
άσχέτφ ποινή, συντελούντος τού δρέπανου, xaW γ(-
γραπται , τήν τού ψευδορκουντος έστίαν , χει WTI-
σείοντος ε ίςτδ παντελές* ι Είσελεύσεται ya^vf^ 
είς τδν οίκον τού κλέπτου , κα\ είς τδν οίκοι τί-
ομνύοντος τψ όνόματί μου έπ\ ψεύδει, καλ καταλύτί: 

£ έν μέσω τοΰ οίκου αυτού, κα\ συντελέσει αύτδν, u v 

τά ξύλα αυτού", χα\ τούς λίθους αυτού, ι βάτερΚν-
μήν, τδ έκτεθνάναι δείν , κα\ τδ πάντων έπέκιι>* 
τών κακών έχειν τήν δίκην. Χρή τοιγαρούν ojivyv» 
μή έπ\ ψεύδει* μάλλον δέ μηδ' δλως όμνύνει. Τοντλ 
γάρ ημάς έδίδαξεν ό Σωτήρ, λέγων * < Έ σ τ ω ύρών, 
τδ Να\, να\, κα\ τδ ΟΟ, ού* τδ δέ περισσδν τούτων, ίχ 
τού διαβόλου εστίν. > "Ορκου γάρ δλως ούκ έσται χρεία 
τοίς έν ύπολήψει σεμνότητος, κα\ σύνοικον ώσπερ «-
ποιημένοις τήν άρετήν * έκτετίμηται γάρ λίαν π»*έ 
τοίς εύσεβείας έρασταΤς τών τοιούτων δ βίος, x s ^ 
άπιστείσθαι μισείν · χάν εί τι φθέγγοιτο τυχδν, τί 
τών άκροωμένων ευθύς στεφανούται πίστει . Έβτν 
τοιγαρούν ημών εύκλεής ό βίος, καλ αργήσει πάντ»; 
που, καθάπερ έγψμαι, κα\ ή τού διόμνυσθαι χρεία, 

D Εί δέ δή που γένοιτο, καλ τής είς αγίους τιμής όλιγω 
ρούντων έσθ' δτε τινών, δρκιος έστω θεδς, ριή τ** 
έτερων δνομα παρακομιζέσθω τινών. 'Λπερισχέπτω; 
γάρ ήδη τινές είς έκλυτους ίόντες έξιτηλίας, Αδια-
φορείν ύποπλάττονται, νή τδν ούρανδν, ή τήν δίκην, 
νή τήν Άδράστειαν λέγοντες, νή τδ *φώς, νή τδν λύ-
χνον. "Ετερα τε άττα κατά τδ σφίσι δοκούν συλλέγον­
τας, τάχα που χαλ εύσεβείν οίονται, τδ μέν θείο* 
δνομα παρωθούμενοι, τή δέ πρεπούστ) θ ε φ χαταχρυ-
σούντες δόξτ) τά τοίς αυτού νεύμασι κεκλημένα πρδς 
γένεσιν. Τοιαύτη ν τινά πλάνησιν ή£ ̂ ωστηχότα κατά 
καιρούς τδν Ισραήλ εύρήσομεν. "Ομολογουμένως 

β γαρ τω Θ:ω τδν iv τοίς Ίεροσολύμοις άνεδείμαντο 

*' 4a<:ob. ν, ! i , 1R. " Zadi. ν, Γ>. » Mattb. τ , 57. 
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ν . καλ έπ* αύτψ δή τούτω φρονούντες μέγα, χα\ Α in bonorem Dci exstraxerant, el cum ob eam rein 
essent elaii, 213 ac pielatis ornamenla se conse-τ ώ ν βίς ευσέβεια ν αύχημάτων εΓσω γενέσθαι πεπι· 

ατχυχοτες , χα\ άξιολογωτάτην ευ μάλα τήν δόξαν 
1λ*ϊν τ ω ν σφίσι διηγγελμένων διά τού πανσόφσυ Μω-
σ ε ω ς ολίγα φροντίσαντες άπεριμερίμνως ήλίσκοντο · 
d x V δτι τδ χρήμα αύτοίς ού πρδς εύχλειαν έσται πο-
<Ιχ;ν, χαλ γάννυται δε ούχ\ ταϊς έκ λίθων οίκοδομίαις ό 
β ε δ ς , 1δ?δασκε λέγων · c Ό ουρανός μοι θρόνος, ή δέ 
γ τ ^ ύποπόδιον τών ποδών μου. Ποίον οίκον οίκοδομή-
« τ έ μο ι ; ή τίς τόπος τής καταπαύσεώς μου; λέγει 
Κ ύ ρ : ο ς . > Έμπίπλησι γάρ τά πάντα θεδς, κα\ επ­
αναπαύεται μέν ούρανώ, διήκειδέκα\ έπ\τής γής· ού 
γ i p έν ποσψ τδ θείον, άλλ' ώσπερ εστίν άπωτάτω 
φαντασίας σωματικής, ούτω καλ τόπου καϊ τού πε-
τ=οσώσθαι δοκείν. Επειδή δέ Απαξ Ιουδαίοι λέγοντος 
ν;χουον, Ό ουρανός μοι θρόνος, ή δέ γή ύποπόδιον τών 
ποδών μου, πρδς εννοίας ίόντες ούκ ασφαλείς, δρκιον 
έπ*«οϋντο τδν ούρανδν, θείον αύτδν όνομάζοντες θρό-
ν*5ν. ομοίως δέ κα\ τήν γήν, ώς ύπδ πόδας θεού κει­
μένων· χα\ μήν κα\ τήν Ιερουσαλήμ, πόλις γάρ, 
Ιφαικον, 4στλ τού πάντων κρατούντος θεού , καί τοι 
τών Αρχαιοτέρων αγίων τ δ , Ζή Κύριος , έν όρκου 
χρεία πεποιημένων. 'Αλλά τήν τών Ιουδαίων ήλι-
θιωτάτην έννοια ν κατεκιβδήλευσεν ό Σωτήρ, μή δείν 
άπόμνυσθαι λέγων, μήτε έν τψ ούρανψ, δτι θρόνος 
έατλ θ ε ο ύ , μήτε έν τή γ ή , δτι ύποπόδιον έστι τών 
«οδών αυτού, μήτε είς Ιεροσόλυμα, δτι πόλις τού 
υ>εγαλου βασιλέως εστίν · Α γάρ εκείνοι ληρούντες 
Ιφασχον, ταύτα χρησίμως ό Σωτήρ έφθέγςατο, παν 

cutos esse, et insignem gloriam percepisse crede-
rent, quae illis η sapientissimo viro Moyse precepta 
erant, de iis prae incuria pamm laborasse convin-
cebantur; sed eam rem illis gloriae non futuram, 
neque se lapidum exstrnctionibus delectari, docuit 
Deos cum dixit : c Coelum mihi sedes est, et lerra 
scabellum pedum meorum. Qualem domom aedifi-
cabitis mibi? vel quis Iocus reqoiclionis meae ? dicit 
Dominus**. t Implclenim omnia Deus,acrequiescit 
quidem in coelo; perlingit aulem ctiam ad terras : 
neqae enim mole cobseret Dei natara, sed, ut lon-
gissime abest a specie corporea, sic etiam a loco 
et raolis opinione reroolus est. Sed Judaei cum se-
mel illum dicere audissenl, coelum mibi sedes est, 
et terra scabellum pedum meorum, ad Iubricas opi-
niones diverterant, et coelum ad jusjurandum assu-
mebant, Ihronum illud divinum appellantes, simil: 
quoqne ratione terram, quasi Dei pcdibus subje-
ctam; Jerusalem praterea, urbs enim est, aiebant, 
omnibus rebus dominantis Dei, quamvis sancti iltf 
priores verba illa, Vzvit Dorainus, ad jurandi usum 
assumpsissent. Sed Judaeorum slultissiraam cogila-
tionem improbavit Dominas, dicens, non oporlere 
jurareneque per coelum, quia sedes Dei esl; neque 
per terram, qnia scabellum est pedum ejus; nequc 
per Hierosolymam, quia civitas raagni regis est " : 
naro, quae Hli nugantes dicebant, ea opportune Sal-

ταχή χατάπλαστον, χαι ούχ οΐδ* όθεν έξευρημένον Q vator enanliavit, ubique confictam, et nescio unde-
έλέγχων αυτών τδ Ιν γε τούτοις ευλαβές. Οίχέσθω δή 
ούν καϊ t} έπί τψδε πλάνησις. Δεδιδάγμεθα γάρ έν 
ταέςήα&υ χρείαις, μηδενδς μέν έτερου διαμεμνήσθαι 
πύιτοτι* ποιείσθαι δέ μάλλον είς πίστιν ασφαλή κα\ 
έςιοχρεων, τδ Ναλ, ναλ, κα\ τδ Ού , ού. Έ φ η δε κα\ 
ί νόμος* t ΕΙ άπόλοιτο παρακαταθήκη πρός τ?νος, 
ίςαιτοίη δέ δ δούς τήν έπ\ τψδε πίστιν, δρκος έσται 
τού θεού άνα μέσον αμφοτέρων. > Καλ άνθρωποι μέν 
κατά τού μείζονος όμνύουσιν · έφη γάρ ώδε Παύλος 
ήμίν δ σοφός · μείζον δέ είναί φαμεν άνθρωπου, νοούν-
τες όρθώς, ού τψ μεγέθει τυχδν, ήγουν έν συνέσει 
χαι σοφία, χα\ δόξη πλεονεκτούν, άλλ* ώς τδ είναι 
τοιώςδε τυχδν ήμίν. 

ΠΑΛΛ. Ού συνίημι δ φής. D 
ΚλΤ. Καλ μήν, ώ Παλλάδιε, σαφής, ώς γέ μοι 

δοχεί, χαλ εναργής δ λόγος. "Η γάρ ουχί μεγέθει 
φαμέν τών Ανθρωπίνων σωμάτων διενεγχείν άσυγ· 
χριτως πολλά τών πεποιημένων, χα\ προσέτι τδν 
ο&ρανόν; 

ΠΑΛΛ. Καλ πάνυ. 
ΚΤΡ. Συνέσει δέ χα\ σοφία κα\ Εσχνότητι σωμά­

των, ούχ ύπερφέρουσιν άγγελοι; 
ΠΑΛΛ. ΊΓπερφέρουσιν, αλλά κα\ τ ιμή. 
ΚΥΡ. Λαμπρότητι δέ κα\ δόξη τή κατά σώμα 

φτμ·„ ούχ άπαραβλήτως άμείνων ήλίοο φύσις; 
ΠΑΛΛ. Άμείνων. 

nam inventara in bujusmodi rebus religionem ar-
guere volens. Absit sgitur eliam in ejusmodi rc 
error! Didicimus enim,iibi jurandum sit, nihil ajiud 
commemorare unquain,sed potius ad fidem firmam, 
cerlamquc faciendaro uti illis verbis, Esl, est, Non, 
non. Dixitetiam lex : c Si perdilum fueril deposi-
tum ab aliquo, excgeritqoe qui dedit, iu ea re fi-
dem, jusjurandum Dei erit inter utrumque · · . > 
Atque horaines quidem per id,quod majus est, j u -
ran t , T (sicenimPaulusille sapiens dixit) majus autcm 
esse horaine, recte dicimus, non id , qnod ma-
gniludine Torlasse, aut certe sapientia atque pn i -
dentia ct gloria vincit : sed qood toia essentia 
tale s i l . 

PALL. Quod dicis, parum intelligo. 
CVR. Alqui, Palladi, aperla est, ut mihi qui-

dem videlur, et evideas oratio. Nonneenim magni-
tudine faiemur multa, qua3 condita sint, humanis 
corporibus longe praeslare, et in his coelumt 

214 PALL. Et quidera maxime. 
CYR. Prudentia vero ac sapientia, c l subtilitato 

corporum nonne angeli praecellunt ? 
PALL. Praecellunt, etiam bonore. 
CYR. Sed et praeterea splendore ac gloria, q u » 

ad corpus pertinet, nonne multis parlibus esl solia 
natura praestantior? 

PALL. Fateor. 

ba t x n , 1, »* Matth.v, 3 | ,3Γ». M Exod. xxn, 10,11 1 7 Heb. v i , 16. 
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GYR. Efficilur ergo, hioc singula, si ex ea parte Α ΚΥΡ. "Αραρεν ουν, δτι τούτων Ιχαστον εχοι Αν 
qua superiora nata sunt, nobiscum compareiUar, 
liabere jure optiino prasUntiam; num igitur Faaec 
ad jurisjorandi usam assumemas, Jteiqoe comme-
inorationem tanqaam supenracoam abjiciemas? 

ΡΑΙΧ. Nullo raodo. 
CYR. Esi igitur consequene, ot id , quod natura 

superius est, et universa essentiae ratione rabus 
conditis antecellit, id est, Deam9 eiiam bomine 
uiajos esse dicamus. 

PALL. Recteais. 
CYR. Habeant igrtar hac verba, Est, et Non, 

apud eos certe, qui optimam vi t» ralionem iosti-
tuerunt, locam ac vim jurisjarandi, ac recie fir-
nientur : nam ita sequetur, ut fides iUis habeatur. 

είκότως ως προς ημάς τδ υπερτερούν, καδ'δχέφυχε 
νικφν. "Ορχια δή ούν ταυτ\ ποιησόμεθα, περέντες 
ώ ; περιττδν, τδ διαμεμνήσθαι Θεού; 

ΠΑΑΛ. Ουδαμώς. 
ΚΥΡ. Έοικεν ουν Αρα τδ χατΑ φύσιν ύπερτενές 

χα\ δλψ τ φ είναι τών πεποιημένων διενεγχδν , τον· 
τέστι, θεδν, χαλ ανθρώπου μείζον είπείν. 

ΠΑΛΛ. Εύ λέγεις. 
ΚΥΡ. Έ σ τ ω τοιγαρούν τδ Ναλ, χαλ τδ Ού, παρά γι 

τοίς Αριστα βιούν ήρημένοις, δρχου χρεία τε κα\ 
δύναμις, χα\ διαπεπήχθω όρθώς * έψεται γάρ ούτ* 
χαι τδ πιστεύεσθαι δείν. Εί δέ Ατιμαζοιτο προς τίνος 

Quod si haec toquendi forma, Est, et Non, ab aliquo & τδ Να\ καϊ τδ Ού, τών δρχων ή χρεία τετράφθω λο:-
contemiiatur, tum denique jorisjarandi usas ad id 
revocelur, quod est nobie, imo vero universa crea-
tura majus. Nam de blaspbemia qnidem quid at-
tinei dicere, qpaque in re yersetur, et ad quam 
perniciem eos, qui ipsa uti consoeverant, perdacai? 
quam et acerba morte lex mulUndam censuit, et 
ipse Cbristus quoque inevitabilibus aeteraisqoc sup-
pliciis damnavit: c Qui enim dixerit verbuin con-
tra Filium bomims, dimittetur e i : qui autem dixe-
r i t contra Spiritum sanctam, non remittetar ei 
neqae iu hoc saeealo, neque in fataro M . » Spiritom 
vocaos naluram Ulam corpore saperiorem, quae 
Dens est, in quem si quis effrenatam linguam 

πδν έπ\ τδ μείζον ή χαθ' ημάς , μάλλον δε 1J χατσ 
πάσαν τήν χτίσιν. Δυσφημίχν δε, τί Αν λέγοιμι λοι­
πδν, δποι τέ έστι, χα\ ίν* Αποφέρη χαχού τους αύτ{ 
χ ρω μένους, ήν θανάτω μέν πιχρφ χαλ δ πάλαι τι­
μάται νόμος. Καταδεδίχαχε δε χαλ αύτδς δ Χριστδς, 
άφύχτοις τε χαλ ατελεύτητο ις χαχοίς · « *Ος γάρ h 
είπη λόγον χατά τού Υιού τού άνθρωπου, Αφεδήσετιι 
αύτφ * δς δ* άν είπη χατά τού Πνεύματος τού άγιου, 
ούχ Δφεθήσεται αύτφ , ούτε έν τ φ νύν αίώνι , ώζζ 
έν τ φ μέλλοντι. > Πνεύμα λέγων τήν υπέρ auftf 
φύσιν, δπερ έστλ θεδς , ψ τήν γλώτταν αχέύ** ί 
έπαφείναι τολμών, τούς τής αθυροστομίας bky& 
καρπούς, ι Χείλη γάρ άφρονος, άγουσιν αύτδ* ik. 

laxare ausus fuerit, metet intemperanlis dicacitalis c χαχά, καθώς γέγραπται. Τδ στόμα δέ αυτού τδιρε-λ 
fructus. c Labia eaim insijfientU impellunt eura ad 
mala, eicut scriptum est; os autem ejus audax 
morlera invocat. , f ι ltaqoe eliam divinus ille Psal-
morurn cantor, dicebat : c Pone, Domine, cuslo-
diam ori meo, et ostium circamslantiae labiis meis : 
ne declines cor raeam in verba malitis M . > Haec 

θάνατον επικαλείται. · Τοιγάρτοι χαλ δ θεστίβχς 
έφασχε Μελωδός· > θού, Κύριε, φυλαχήν τ φ στόαετί 
μου, χα\ θύραν περιοχής περλ τά χείλη μου * ρέ 
έκκλίνης τήν χαρδίαν μου είς λόγους πονηρίας, ι 
ΕΙεν δ* άν ούτοι, χατά θεού χαλ τής άββήτου χα\ 
ακήρατου φύσεως άνοσιωτάτη χαταδοή. 

autem verba sunt, ot opinor, Lmpia? adversas Deuin et illara ioeffabilem incorraptamque oaloram qoe-
rclae. 

PALL. Oportet igitor, qui recto itinere pergere ΠΑΛΛ. Αεί δή ούν άρα διερηρείσθαι καλώς» τ*ς 
sine ulla culp» labe contendtml, eos bene conftrma- ίέναι μέν άμωμήτως τήν έπ* ευθύ σ π ο υ δ ά ζ ε ι , 
los esse, et ejosmodi, ut Deum offendere nullo θεφ δέ προσχρούειν ούχ άνεχομένους. 
roodo suslineant. 

CYR. I U sentio. Nan adversus eos, qui ad Deam D ΚΤΡ. Ούτω φημί. Πρδς γάρ τοι τούς πρόσω** 
accedantnon sano corde, sed dubio alqae cormplo, θ εφ μή έξ υγιούς καρδίας, άλλ* υπόπτου χα \ « ρ 
quod et natura sua 215 imbecillum eil, et ad m i -
nam facile impellalur, propbeta loquitar: t <iuo-
usqoe ciaadicabitis utroque popHle vestro? aut 
TVial Raal, aut Oeo Deo M > Nam neque in fide ora-
ninosanum esse, neqoe rursns In errore fixum, 
uiroqae claudicare est, id vero, et in atraque re 
sinceriiatem cornimpit. Occasioaem porro bajus 
adeo indrmae fragilisque mentis qmbusdam oase 
puto, quod non vero, sed conflcto amore Deuin di -
ligunl, ac siraulantquidem se Cbristianos esse velle; 
non tamen idex toto corde faciunt, neque quod 
verilatis reverenlia ia eam sententiam ducantur, 
aut id, quod rectam cst, raagni faciant; scd quod 

ε φθαρμένης, χαλ ά££ωστείν έλομένης τδ άνβλχί π 
κα\ εύχατάσειστον, δ προφήτης φησίν * ε Έ ω ς πότι 
χωλανείτε έπ* άμφοτέραις ταίς ίγνύαις υμών, ή Βάαλ, 
Βάαλ, ή θ ε φ θ ε φ ; > Τδ γάρ μήτε πρδς πίστιν ε!σ-
άπαν υγιές, μήτε μήν είς πλάνησιν διαπεπήχθαι 
φιλείν, έπ* άμφω τε χωλεύειν έστλ, χαλ μήν, τδ έφ' 
έκατέρφ χαταφθείρει γνήσιον. Πρόφασις δέ τής ούτω 
σαθράς χαλ εύδιακλάστου γνώμης γένοιτ* άν, οΐμαι, 
τισ\ τδ κατάπλαστον ποιείσθαι κα\ ούκ αληθή τήν είς 
θεδν άγάπησιν, καλ ύποκρίνεσθαι μέν τδ χριστια* 
νίζειν βούλεσθαι, μή μήν έξ δλης καρδίας τούτο δράν, 
μήτε μήν αίδοί τή πρδς τδ αληθές άναπεπεισμένους 
κα\ τετ t μη κότας τδ Ιχον όρθώς* άλλ* ή θηρωμένους 

Μ Mailh, χιι, 32. «· Prov. χνιιι, 6, 7. *· Pi»al. CXL, 3, 4. » 111 Rcg. xvm, 21. 
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τλ σφίσεν αύτοίς χαθ' ήδονήν, ή κινδύνου φδβον, καλ Α aat cupidilatem suara aucupentnr, aut periculi me-
ουσημερίας αγρίαν έφοδον οίονεί καταγοητεύοντας 
ττή πίστει προσεληλυθέναι δοκείν, Ινα πολλούς Ιχοιεν 
τούς συναθλείν ήρημένους, καλ τήν οίκείαν δανείζειν 
φροντίδα. Άλλ' έσχατη τοίς τοιούτοις άπονε μηθή σε-
τ α ι φρσντ\ς, καλ έν τοίς δτι μάλιστα καταβεβλημέ­
νους δ κλήρος, ατιμότατο! τε καλ άπε^ιμμένοι καλ 
μ/ίλις άποκερδαίνοντες τδ άξιούαθσι ζε>ής, άλοΐεν άν 
Ηεοϋ βασανίζοντας τ ά έν ήμίν κεχρυμμένα · όποΐοί 
τ ί ν ε ς ήσαν οί άπδ Γαβαών. Προσκεχωρήκασι μέν γάρ 
τ ψ Ιησού ποτε, χαλ τψ λαψ τού θεού προσοτκειοδ-
σΟαχ λίαν έξελιπάρουν * πλήν ούκ άκακουργδν έποι-
ούνπο τήν προσδρομήν, ούτε μήν άπλήν τε κα\ 
άχβεπήλευτον, χαλ ώς έξ αγάπης τής πρδς θεδν, άλλ' 
έν ώποχρέσει χαλ δόλφ. Κα\ διέλαθον μέν έν άρχαϊς. 

lum el gravioris alicnjug infortunii imminentis i m -
pelum tanquan incaatalione quadam amoliantor, 
dnra ad fidem accedcre vtdeatar, ut nraltos ha-
beant, qui iaborantibus gimul opem ferre velint, 
atqoe Ufe luas curas impertiantur. Sed extrema 
ejQsmodi hominibus procuratio tribaetur, et inter 
atyoctiteiara bomines *ora aorura er i i , et ignomi-
niootfloimi alque contempUssiAi deprebendentar; 
et qui vix id consequi possint, ut ipsa vita digni 
esse videanUir, Beo exqutrente, q u « in nobis la-
tent: quales nimirum Gabaonitae fuerunt; accesse-
runt enim i i quondam ad Josae, et ot cum populo 
Dei sociarentar, vehemenler orabant; verumtamen 
non sine mautia neqte tjeplicUar e| sine ulto, ot 

Έπ=ειοή δέ πικρά δρώντες ήλίσκοντο, παλ κατεφωρα- Β Ha dicam, mereatura atilitatam auarum, el tan 
θηααν χακδνοοί τε κα\ πολυγνώμονες, έν τοίς έσχάτοις 
ετάττοντο. Γεγδνασι γάρ ξυλοκόποι τε χαλ υδροφόρο» 
πάστ] τ ή Συναγωγή. βΟρ$ς ούν δποι καταχομιεί τδ 
μή γνήσιον, χα\ τδ μή έλέσθαι τιμ$ν έξ υγιούς δια­
νοίας τήν πρδς Αγίους οίχειότητα πνευματικήν. 
Άπατώσι μέν γΑρ έσθ* δτε τινές, χαλ ούτι πού φημι 
τδν πάντα είδότα Χριστδν, τούς έν τύπψ δέ μάλλον 
εύτοΟ, τουτέστιν, τούς λαών ηγουμένους. Καθάπερ 
άμέλει χάχείνοι τότε τδν Ίησούν είς είκόνα καλ 
ύποτύπωαιν παρενεχθέντα Χριστού, χαλ είσελαύνουσι 
μετά δόλου χατασκιασμάτων, έν βάθει διαλογισμών, 
καλ της είς νούν πονηρίας προίσχόμενοι τήν υπόκρι­
ση* χαταγινωσχόμενοι δέ , λαθείν γάρ ούκ ένι, 

quam ex cbaritate erga Deum, sed simulate et do-
loee acccsserant%t. Ac latuere qiiidem a principio; 
sed, posteaquam deprebensum est illos grxvia mo-
l i r i , et maiignitaa eorum atque versutia comperta, 
inflrais muneribas addicti sunt : facti sunt enim 
universae Synagogae lignarii et aquarii. Vides ig i -
tur quo perducat simulatto, et nolle inlegro animo 
societatem atque conjanctioftem gpiritualem san-
ctorum virorum amplecti. FaJlunt enim interdum 
nonnulli non ulique Christum, omnia scientem, sed 
eos qui iilius figuram tenent, id est, popuforum 
principes, ut i l l i niminim eo tempore ipsum Josoe 
fefelleruat, qui in Christi flgora atque imagine in 

οωΜ^σονται μόλις, μοίραν έχοντες τήν δουλοπρεπή _ Scriptura prodaclas est : etacceduitt dofis tecli 
χαλ έσ^άτην* Ανελεύθερου γάρ γνώμης, άπατη χαρ-
ττΑς. Ημείς δέ, οίς τδ φρονείν ύγιώς τά τού θεού σκο­
πός χαί άποσπονδάζεται τά λοιπά, προσχεισόμεθα τψ 
Ι&φ Αεσπότη χαλ θεψ τών δλων, έξ απλής καρδίας, 
ιχ διανοίας ορθής, έξ όλοτελούς αγάπης, ά^ωστείν 
τδ δίψυχον ούχ ανεχομένης, Αποφοιτώσης δέ παντε­
λώς ηθών χαλ φρονημάτων Ελληνικών, καλ ίούσης 
ώς άπωτατω χαλ μάλα γοργώς τών έχ νόμου καταδε-
&χαο>Ανων. Έσόμεθα γάρ ούτω τέλειοι εναντίον 
Κυρίου τού θεού, κατά τδ γεγραμμένον» καλ λαμπροί, 
καλ ευδόκιμοι μετά τών άλλων αγίων έν Χριστψ, δι* 
ού χα\ ιεεθ* ού τψ Πατρλ δόξα σύν άγίψ Πνεύματι είς 
τους αιώνας τών αίώνων. Ά μήν. 

abditisque penitus consUiis, animiqae malitia, si-
molationem qvasi velamen prsetendentes : depte-
bensi autem (neque enim latere fas est) vix sala* 
tem retinebont, i n servilem atque inflnHim ordinem 
redact i : 2 1 6 e s t Ώ ^ Ι Ώ fallaeia illiberalis animi 
froctos. Nos autem, qaibus propositum est ea, q o » 
Dei gont, integro sanoqae animo sentire, et qai 
caetera neg^gknite, Domino aostro Deoqae univer-
soram simplici eorde, reeto anbao, et integra cba-
rilate adbsrebimos, qrm non patitor, ut dupiicis 
animi vitio laboremus, el est a mortbus aiqne sea-
sibus gentiliam prorsus aHena, et qaam longiseime 
constanttssimeque disjoncU ab iis, qna3 lege dam-

ninttur. I ia enim erimos perfecti coram Pomino Deo, iioat scriptum est: cfcri etiam atqve probaii 
cam rdiis sanclis inChristo, per quem, et cum quo Deo ac Patri gloria cum sancto Spirku in saecola 
Mcoiorom. Amen. 
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ΑΟΓΟΣ ΕΒΔΟΜΟΣ. 

D E A D 0 R A T I 0 N E Ε Τ C U L T U ΙΝ S P I R 1 T U 

ΕΤ VERITATE 
L I B E R S E P T I M U S . 

217 β β charitate in fratres. 
Gum summis laadibus, et quibus adjici nihil pos-

sit, lex oraet priraum illud atque supremum man-
datum, videlicet: c Diliges Dominum Deum tuum 
ex toto corde luo, et ex tota menle lua, et ex lota 
virtute tua **: ι et adjiciat preterea : c Proxi-
raum quoque tuura, sicut te ipsura u : > Cum ipse 
quoque Gbristut dicat aperle, in bis duobus man-
da&is totam legem alqae prophetas pendere : ac 
dUectionem bealus Paulus plenitudinera legis ap-
pellet% e , quod proximo maJum non operetur: satis 
iilud primum, ut mibi quidem xidelur, nostra 218 
oralio, ut res patiebalur, explicavit, cum sursuni 
ac deorsom, et quasi in orbem omnia circumqua-
que luslraverit, neque obscure docaerit, quis a 
nobis parfectae in Deum cbarilatis, et omni repre-
hensione vacanlis possit exhiberi modas. Age ig i -
tur buic vicinum atque cognalum exquiramus man-
datum, ac de charitate in proximora accurate con-
sideremus, diligenterqae ea peryeeUgemiis, per 
qnae ad praedaram virtulem pervenire quis possit: 
ac, pro industria in eam rem adhibita, summara 
gloriam consecutus, in bonilate cum Deo et homi-
nibas, ot divinus ille Sarauel, ambulet 4 t . Arbilror 
cnim simul cum illa erga Deum charitate exercen-
dam apte esse illaro alteram in fratres. Nam, cui 
ana defuerit, otraque desit necesse est, juxla Joair 
nis vocem. Is enim ita scripsil: c Si quis dixerit, 
quia diligo Deum , et /ratrera suum oderit, men-
dax est; quienim fratrem suum non d i l ig i t , quem 

Περϊ της είς ά&εΑφονς άγάχης. 

Εύφημίαις ήμίν, ώ Παλλάδιε, ταίς είς λήξιν αεί 
άνωτάτω στεφανούντος του νόμου τήν ττρώτςγπ 
καϊ ύπερτάτην τών εντολών, τδ, c Αγαπήσεις Kiftff 
τδν Θεδν σου, φημ\, Ιξ δλης τής καρδίας σου, WL\§ 
δλης διανοίας, κα\ έξ δλης τής Ισχύος σου · ι πρκ-
επάγοντος δέ ,οτι c Καλ τδν πλησίον σου ώς αχαυτον, ι 
καλ μήν κα\ αυτού τού Χριστού φάσκοντος ε ν α ρ γ ή 
δτι έν ταύταις ταίς δυσ\ν έντολαίς όλος ό νόμος καλ 
οί προφήται κρέμανται, πλήρωμα τε νόμου τήν Αγά-
πην κατονομάζοντος καϊ τού θεσπεσίου Παύλου, διά 
τοι τδ μηδέν τψ πλησίον έργάζεσθαι κακδν, άπσχρώ· 
σαν ήμίν, ώς γούν Iμοιγε δοκεί, τήν έπΙ τή πρώηι 
διασκευήν έποιήσατο ό λόγος, κατά γε τέ έγχωροΰν, 

^ άνω τε καλ κάτω, κα\ οίονεί πως έν κύκλω περη» 
στών, κα\ ούκ άγεννώς αφηγούμενος τής είς βτ^ 
αγάπης όλοτελούς τε καλ άμωμήτου παντελώς, τ!; 
άν γένοιτο πρδς ημών ό τρόπος. Φέρε δή ουν ΤΓΙ 
γείτονα τε κα\ άδελφήν πολυπραγμονώμεν έντολτ> 
κα\ αγάπης τής είς τδν πλησίον ακριβή ποιώμεΟατή» 
κατάσκεψιν, ίχνηλατούντες εδ μάλα τά δι' ών δ ν γέ­
νοιτο τις μέν αρετής έν κύκλω (!) καλψ, φιλοτεχνίβ* 
δέ τής είς τούτο, τήν άρίστην δόξαν άραμενος, έν 

,άγαθότητι βαδιείται μετά θεού κα\ ανθρώπων κατα 
τδν θεσπέσιον Σαμουήλ. Χρήναι γάρ έγωγέ φημι t j 
είς θεδν αγάπη συνεπιτηδεύειν άστείως τήν είς άδύ-
φούς· ώς τό τοι λείπεσθαι μιάς, τήν έπ ' άμσοίν 
άπότευξιν έχει, κατά γε τάς Ιωάννου φωνάς. Γέ-
γράφε γάρ ώδί · ι Έάν τις εϊπη, δτι Αγαπώ τδν θεδν. 

G χ β Λ τδν άδελφδν αυτού μισεί, ψεύστης εστίν · δ γάρ 

1 Deut. τι, 5. u Matlh. χχιι, 39. *Β Rom. χι», 8. " I Reg. ιι, 26. 

( 1 ) Κύκλω Subdititiam vocem puto. Solet enim 
Cyrillns sic loqui, έν καλψ είναι vcl γενέσθαι. Prae-
tereacod. Vatic. habct, τής μέν αρετής έν καλώ, otc, 

«t solet etiam Cvrillus diccre, έν βεβαίψ τής όρχ-
τήί (ρ. 220 ) . 
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μ ή Αγαπών τδν Αδελφδν αυτού δν έώρακε, τδν Θεδν 
Αν ούχ έωρακε πώς δύναται Αγαπάν; Καλ ταύτην τήν 
έντολήν Ιχομεν παρ' αυτού, Γνα δ αγαπών τδν Θεδν, 
& γ α π $ καλ τδν Αδελφδν αυτού. > Συνδιόλλυνται δή 
ο ύ ν Αλλήλοιν έχΑτερα χα\ συνανίσχει λαμπρώς* 
όΥγχίθυροι γΑρ ώσπερ αλλήλαιν αϊ ΑρεταΙ, χαί οίά 
τ ι ς συνωρλς Αδιάσπαστος, είς Ιν τ ι τδ έκπρεπές χαί 
τζλεώτατον χάλλος της είς Θεδν εύσεδείας, τδν ήνιο-
χεΤν Αριστα μεμελετηχδτα διαχομίζουσιν. 

ΠΑΛΑ· Εύ Ιφης. Καϊ έπεί τοι σχοπδς τδ ίδρούν έν 
τούτο ι ς , ίθι δή αύ, χαλ τάς έφ' έκάστω τών θεωρημά­
τ ω ν συναγείρων πίστεις έχ τών ίερών Γραμμάτων, 
ttsifxo μοι λέγειν, τδ δπως άν γένοιτο της είς τδν 
πλησίον Αγάπης ακραιφνής ή πλήρωσις. 

Κ Γ Ρ . Πλείστη'μέν ούν δση πρδς τούτο ημάς άπο-
φέρει τρίδος* Γέγραπται γάρ, δτι c Πλατεία ή εντολή 
του σφόδρα. » Τό γε μήν έφ' έκάστω τών δρωμένων 
νίιτεχνές, ούχ έτέρωΟεν άν οίμαί που συλλέξαιτό τις 
πλήν δτι γ ε διά τού νόμου * δεδόσθαι γάρ ήμίν αύτδν 
είς £οήθειαν προφητιχδς έφη λόγος. Κα\ γούν πρδς 
άνάμνηστν ημάς τήν διηνεκή τών τεΟεσπισμένων δια-
ν.στΑς δ νομοθέτης, φησί · < Και έμβαλείτε τά £ή-
jurraL ταύτα είς τήν χαρδίαν υμών, χαλ είς τήν ψυχήν 
Ομών, χαλ άφάψατε ταύτα είς σημείον έπ\ τής χειρδς 
υμών, χαλ έσται ασάλευτα πρδ οφθαλμών υμών, χαλ 
ΙΦαξαχ* αυτά τά τέκνα υμών, λαλείν αυτά, καθήμε­
νους έν &οφ, χαλ κοιταζομένους, κα\ διανισταμένους, 
χαλ γράφατε αυτά δπΐ τάς φλιάς τών οίκων υμών, ( 

χαλ τών πυλών υμών, Γνα πολυημερεύητε, καϊ ήμέραι 
τών υίών υμών έπλ τής γής, ής ώμοσε Κύριος τοίς 
πατράστν ύμων δούναι αύτοίς, καθώς αϊ ήμέραι τού 
ουρανού έπλ τής γής. > Καλ τί δή πάλιν έστλ τδ, 
'Αφάψατε αυτά έπλ τών χειρών υμών, έν τοίς Άρι-

θμοίς έδήλου σαφώς. Γέγραπται γάρ ώδί · c Και είπε 
Κύριος πρδς Μωσήν, λέγων* Αάλησον τοίς υίοίς 
Ι σ ρ α ή λ , χαλ έρείς πρδς αυτούς» χαλ ποιησάτωσαν 
ίαυτο ί ς κράσπεδα έπ\τά πτερύγια τών ί ματ ίων εαυ­
τ ώ ν ε ί ς τας γενεάς αυτών* καϊ έπιθήσετε έπ\ τά 
χράσπεδα τών πτερυγίων χλώσμα ύαχίνθινον, καλ 
έσται έν τοίς κρασπέδοις, καλ δψεσθε αυτά, κα\ 
μνησθήσεσθε πασών τών εντολών Κυρίου, κα\ ποιή­
σετε ούτος* χαλ ού διαστραφήσεσθε οπίσω τών δια­
νοιών υμών, χαλ οπίσω τών οφθαλμών ύμων έν οίς 
ύμείς έχπορνεύετε οπίσω αυτών, δπως άν μνησθήτε-
χαλ ποιήσετε πάσας τάςέντολάς μου, χαλ έσεσθε άγιοι 
τ φ Θεψ ύμων, έγώ Κύριος ό Θεδς υμών. > Προεπιτά-
ςας ουν ευ μάλα χαταγράφειν ημάς έν καρδίαις τδν 
νόμον, είτα χαλεπδν α π ό σ τ η μ α νού τήν λήθην εί-
δώς, οία περ έν πίνα κ ι ταίς φλιαίς άποσημήνασθαι 
δείν έπιτάττει τάς έντολάς · κα\ μήν κα\ τής δεξιάς 
άφάπτειν χειρδς δέλτιά που τάχα τδν νόμον ώδίνοντα, 
και έγγεγραμμένον έχοντα τδ χρησμφδημα, καλ μήν 
χαλ αυτών άπηρτήσθαι τών έσθημάτων, ούκ άσυντε-
λλς είναί φησιν είς δνησιν, τά τε κράσπεδα, καλ τδ 
χλώσμα ύαχίνθινον. 

, videt, Deum quem non videt, quomodo po-
test diligere ? El hoc mandatum habemus ab ipso, 
ut, qoi diligit Deum, diligat el fralrem s u u m M . > 
Simul igitur utraque cum altera occidit ac gplen-
dide simul exoritor : eunt enim virtutes inler se 
vicinae : ac velui individui jugales, ad unara quam-
dam insignem alque perfeciam pietatis in Deura 
palchritudinem, eum qui oplime currum hunc gu-
bernare sluduerit, deferunt. 

PALL. Recte ais. Ac, quoniam institulae dispo-
tationis ralio poscit, ut in bis explendis labor sus-
cipiatur, perge jam rursus, et singularum rcrum, 
quas contemplandas proposueris, probationes e 
sacris Litteris collige : ac nitere ut mibi explices 
quonam paclo contingere possit cbaritatis erga 
proximum absolala perfeclio. 

GTR. Amplissiroa nos quidem ad eam rem per-
ducit via. Scriptum est enim : c Lalum mandalum 
taum nimis " . > Artera vero atqoe induslriam in 
singulis rebus gerendis non aliunde, ut opinor, col-
ligere qaisquam poterit, nisi per legem, quam in 
adjutorium esse nobis dalam, prophelicus sermo 
testatur * · . Itaque, ut nos ad perpetuam preccpto-
ram commemorationem legis auctor excitarel, i n -
qo i t : c Et recondelis hsec verba in cor veslrum, 
et in aniroam vestram, et alligate ea in sfgnum in 
manu vestra, et erunt immota 219 a n l e oculos 
vestros, et docete ea filios veslros, et loqoantur ea, 
sedentes, in Itinere, et cubanles, et surgentes; et 
describite ea super lirdka domorum vestrarum, et 
januarum vestrarum, ot multos dies vivatis, et dies 
filiorum vestrorum in terra, quam juravit Domint» 
patribus veetris, datorum se i l l i s , sicot dies coeli 
super ierram > 0 . ι Ecquid autem sit, Alligate ipsa 
in manibus vestris, plane in Numeris exposuit. Sic 
enim scripUira es l : c Et dixit Dominus ad Moysen, 
dicens : Loquere filiis Israel, et dices ad ipsos; ei 
faciant sibi Cmbrias in summitatibus vestirim sua-
rum in generationes suas; et imponelis super fim-
brias sommilatom vestiam vittaip byacintbinam , 
et erit vobis in flmbriis ; el videbitis ipsas, et re-
cordabimini omnium praeceptonim Domini, et fa-
cielis ea; et non pervertemini post cogilaiiones 
vestras, elpost oculos vestros, i u quibus vos for-
nicamini post ipsos, at recordemini : et faciatis 
omnia mandata mea; el erilis sancti Deo veslro ; 
ego Dominus Deus vesler, qui eduxi vos de terra 
iEgypli, ut essero Deus vester : ego Dominus Deus 
vesicr s l . ι Cum ergo aotea jussisset,ut describe-
remus legem in cordibus, sciretque prelerea gra-
vem esse mentismorbam oblivionem : in Hminibns 
tanquam in tabula inscribi jussit; quin eliam dex-
tra; alligare; sehedalas forlasse quasdam legem 
parlurientes, et divinum responsom inscriptum 
habenles : praeterea non inulile esse dixit ex ipsis 
qooquc veslibus pendere tum flmbrias, tum bya-
cinlbinam vittaro. 

*7 1. loan. iv, 20, 21. M Psal. cxvm, S6. V i Isa. M I I , 16. 3 0 Deut. n , 1 1 Nnm.xv, ! scqq 
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Quonun modo diYinae legis admoneri Α ΠΑΑΛ. ΚαΛ τίς άν γένοιτο τών θείων νόμων ήμίν 
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PALL 
poesvmae per flmbriis ac vitUm hyacinlhiiiani? 

CYR. Notme kgem per aaigmala traditam fuisse 
priscis illie bottinibue, ac velutiia umbris esse fa-
leris ? 

PALL. Faleor. 
CYR. Igiiar fimbriie ac manui vittam nyacialbi-

nam alligare, figurate, ac persnigma sigmflcabat, 
quae coelettia eunt, ea tam sapienda esse, tum ia-
cienda, ac supernas Ulas leges memoria retinendas Τ 
Lapidi enim, nisi fallor, Indico, byacinthino, in -
quam, selhcriuin corpue est quadam lenu* simile, 
cum splendore alque tenebris mistom sit, atque ia 
imo a q a » siiniliuidiiiem babeat, quae tremuiam ac 

άνάμνησις διά τε κρασπέδων κα\ ύακινθίνου κλώ-
σματος; 

ΚΤΡ. Ού γάρ δή τον νόμον αίνιγματωδως λελα-
λήσθαι τοίς πάλαι καϊ μήν καϊ ώς Ιν σκιαίς είνα: 

ΠΑΛΑ. Φημί. 
Κ Τ Ρ . Αίνιγμα δή οδν τού δείν έλέσθαι, φρονείν τε 

και δρ$ν τά έξ ουρανού, καλ τών άνωθεν διαμεμνή-
σθαι νόμων, τδ κρασπέδων τε καλ αυτής άφάψαι 
χειρδς τδ κλώσμα τδ ύακίνθινον; λίθψ γάρ οΤμαι τ } 
Ινδική, τ φ όαχινθίνω φημλ, τδ αίθέριόν πως εΐκάζε-
ται σώμα, αυγή τε καλ σκότψ συμμιγές, κα\ έν βάβει 
πως έχον τδ ύδαροειδές, ύποτρέμουσάν τε καλ εύ-
διάχυτον ύποφαίνον τήν βψιν. Άπηρτήσθαι δή ονν ό 

fluidam speciem prae se feral. 220 H P l u r e t B νόμος τών τε έσθημάτων αυτών καλ μήν καλ χεερδς 
vestibus et manui viltam byacintbinam aUigari ea-
pienti coasilio jussit, quodamunodo innuens, quasi 
menlis veslimenttim, et amictas rationis tibi ul 
oraculum coelitus editom, lexetiam rite ac recte 
factonini arbilra. Manus enim operum est symbo-
lmn : qnm porro tegUime fiont a nobis, prorsus re · 
prehensione vacani, neque de vitio sinielrum quid-
piam habent. Magnificabanl iUque Pharisxi tim-
brias saas, et dilatabant phylacteria sua, id eet, 
schedulai e dextra manu suspensas : ridebantur 
Umen a Chrieto, quod eam rem ad inanie gloriae 
occasioDem, nen ad legis commemoralionem con-
vertissenl v t . Fieri igitor polest, ut quamvis id flat, 
quod lex jnbet, tamea lex ipsa violetur, nisi lege 
quie recte otaCor. Hocqae iRud eet, opinor, quod 
ait Salomon : c Est justdg, qui perit in justilia 
sua " . · Igitnr Dei mandatom in mente atque in 
corde inscribendom es l ; cujua rei utililatem cum 
perspicuam faceret Dayid ille divinos, de unoquo-
que viro justo loquens a i t : < Lex Dei ejus iu corde 
ipsiua; et non sopplaatabantiir greseus ejus · * : * 
Hlad anim, ut opinor, plane manifestom e*t, cojas 
in mente lex divina fuerit , eidem omnioo inesse 
praetarea, ut proba oonArmatas et virtute sii sla-
bUi. 

PALL. Ita eeres babet. 
CYR. Ilaque jugis alque perpetoa legis medilalio 

ad reclam viam perducit, quod idem esl atque ad 

τδ κλώσμα τδ ύακίνθινον οίχονομικώς προστεταχεν, 
οίονεί πως ύποφωνων. Έσθημά σοι νού χα\ διανοίας 
άμφιον, λόγιον έστω τδ έξ ουρανού, χαλ δεξιών Ιργων 
βραδευτής δ νόμος. "Εργου γάρ δή σύμδολον ή χ χ ί ρ ' 
τά δέ συννόμως δρώμενα πρδς ημών, πάντως που χαι 
άνεπίπληκτα, κα\ τδ έν φαυλότητι σχαιδν ούχ Ιχει. 
Έμεγάλυνον ούν οί Φαρισαίοι τά κράσπεδα αυτών, 
χα\ έπλάτυνον τά φυλακτήρια αυτών, τουτέστε, τά 
τής δεξιάς άπηρτημένα δέλτια * πλήν έγελώντο παρι 
Χριστού, είς φιλοδοξίας Αφορμήν, χαλ ούχ είς ά*Α» 
μνησιν τού νόμου τδ χρήμα ποιούμενοι· "Εστιν ώ» 
άρα χα\ έννόμως άνομείν, εί μή τις όρθώς Αποχρφτχ 
τψ νόμψ. Καλ τούτο, οΤμαι, έστλν δπερ έφη Σολομών* 
· έστι δίκαιος Απολλΰμενος έν διχαίψ αύτον. > Κα-
ταγραπτέον ούν άρα τήν θείαν έντολήν είς νούν και 
καρδίαν, χαλ τήν γε τού πράγματος δνησιν εναργή 
χαθιστάς δ θείος έφη Ααδλδ περλ δικαίου παντός* 
< Ό νόμος τού θεού αυτού έν τή καρδία» αυτού, ΚΟΛ 
ούχ ύποσκελισθήσεται τά διαδήματα αυτού. » Έ σ τ ι 
γάρ, οΐμαι, καλ μάλα σαφές, ώς δτψ περ Αν δ θείος 
είς νούν υπάρχει νόμος, προσέσται που πάντως χα\ 
τδ έρηρείσθαι καλώς, χα\ τδ έν βεδαίψ κεϊοθαι τής 
άρβχής. 
/ 

ΠΑΛΑ. 'Οδε έχει. 
ΚΤΡ . Ούκούν ή μακρΑ κα\ διηνεκής τού νό-ον 

μελέτησις, Αποκομίζει πρδς τδ ευθύ, τούτο δ" άν 
id qood Deo plaoet, oblivionem ex bominis an imo^ *Γη τψ Θεψ δοκούν, θολδν ώσπερ τινά καλ δμιχλην 
veluti lenebras qnasdam caliginemqae disculiens. 
Neqae vero bacoeqae tanUim progressus est legis-
lator; sed cam adbac melius qaiddam excogilas-
s e t a d excitandam in laboribus suscipiendis ala-
critatem, tpem omnium rerom exoptalisidmarum 
tanqoam etcam qiiatndam adjungit. A i l enim rur-
sus : c 8 i in pneceplis meis amboiaveritis, et man-
daia mea caetodieriUi, el feceritis ea, dabo plu-
viam vobU im tempore βαο, et terra dabit proven-
tos SIIOS, el ligna campi reddeot fructum suum; et 
coiaprebendet vobU trilara vinderaiam, et vindemia 
setneulcm, et edelis panem vestrum in saUelatem, 

τής Ανθρώπου διανοίας, τήν λήθην έχπέμπουσα. Καϊ 
ού μέχρι τούτων ό νομοθέτης, άλλά τι χαλ άμεινον 
προσεπινοών, δέλεαρ ώσπερ τι , τής Ιν γε τψ χρήναι 
ποιείν προθυμίας, ελπίδα ποιείται, τήν έφ ' απασι 
τοίς εύχταωτάτοις. Έ φ η γάρ πάλιν * ι Έάν έν τοίς 
προστάγμασί μου πορεύησθε, χαλτάςέντολάςμου φυ-
λάξησθε, χα\ ποιήσητε αύτάς, δώσω τδν ύετόν ύμίν 
έν τψ χαιρψ αυτού, χαλ ή γή δώσει τά γεννήματα 
αυτής, χα\ τά ξύλα τών πεδίων αποδώσει τδν χαρπδν 
αυτών. Καϊ χαταλήψεται ύμίν δ άλοητδς τδν χρυγη-
τδν, χαί δ τρυγητός καταλήψεται τδν σπδρον, χαλ 
φάγεσθε τδν άρτον ύμων είς πλησμονήν, κα\ κατοε-

β 1 i U t i h χχιιι, 5. Μ Eccl. νιι, 16. ·· Ρεαί. χχχνι, 51. 



m DE ADORATIONE IN SPIRI 
χήαετε μετ* Ασφαλείας έπι τής γής υμών, καλ 6 πό­
λεμος ού διελεύσεται διΑ τής γής υμών, καλ δώσω 
είρήνην έν τή γή υμών, χαλ κοιμηθήσεσθε, χα\ ουκ 
έσται 6 έκφοβών υμάς, καλ Απολώ θηρία πονηρά έκ 
ττ ,ς γής υμών. » Συνίης δσης φροντίδος καλ ήμερό­
τητος Αξιοί τδν επιεική τε κα\ φιλεργέστατον, κα\ 
μήν αίδοί τή περλ τδν νόμον ήττώμενον ; Πρώίμόν τε 
γ ά ρ καλ δψιμον ύετδν, εύκαρπίαν τε τήν άλλεπάλλη-
λον. χαλ μήν χαλ Αρτου πλησμονήν, κα\ τών εδωδί­
μων Αφθονον χρήσιν, κα\ προς γε τούτοις είρήνην 
χαρεείσθαι χατεπαγγέλλεται. Τδν γάρ τοι τού νόμου 
φόλαχχ γνήσιον, καλ ών Αν βούλοιτο θεδς άπληστον 
έραστήν, ταίς τών ουρανίων αγαθών άφθονίαις κατα-
μεθνειν είκός- γήν μέν γάρ οΓά τε πίειράν τε καλ 
εντσχον τήν τού δικαίου ψυχήν, παράκλησις ή πνευ­
ματική τε χαλ άνωθεν ύετοΰ χατάρδουσα δίχην, κα-
τευφραίνεε λίαν. ώς ανελλιπή χα\ οΙονε\ παμποίκιλον 
τής είς θεδν ευσέβειας έκφαίνει καρπόν* είρήνη δέ 
στεφανοΙ, τήν είς τδ εύ είναι δια μονή ν είσφέρουσα. 
Γράφει γούν χαλ δ Παύλος * < Καλ ή είρήνη τού θεού, 
ή υπερέχουσα πάντα νούν, φρουρήσει τάς καρδίας 
υμών, χαλ τά νοήματα υμών. · Ό τής τοιάσδε ο3ν 
παρά θεού φιλοτιμίας τετυχηχώς, άπόλεμόν τε καλ 
είρηναίσν διατελέσει βίον, είκοντος εχθρού, πίπτον-
τόςτα χαλ οίχομένου πρδςτδ μηδέν τού άνθεστηκότος 
παντός, χαλ άπρακτου σης εφόδου διαβολικής, καλ φό-
δοο παντδς εκποδών Ιόντος ευκόλως. Τδν αύτδν δέ 
τουτονλ νόμον χαλ έν τ φ Αευτερονομίφ γεγραμμένον 
ενρήσομεν.Έφ^γάρ ώδλ βραχύ παραλλαξας · ε Έάν 
δέ Ακοή ιίσαχουσητε πάσας τάς έντολάς αυτού, δσας 
έγώ έντζλ)σμαί σοι σήμερον, αγαπάν Κύριον τδν 
θεόν σον, χαλ λατρεύειν αύτφ έξ δλης τής καρδίας 
$w9 χαλ έξ δλης τής ψυχής σου, χαλ δώσει σοι τδν 
ύετδν της γής σου, χα,θ' ώραν πρώίμον καλ δψιμον 
χιλ είσοίσεις τδν σίτόν σου καλ τδν οίνόν σου, καλ τδ 
έλαιόν σου, καλ δώσεις χορτάσματα έν τοίς άγροίς 
οου τοίς κτήνεσί σου. ι Ούχούν τδ μέν εύτεχνές τε 
και εύρυθμον, είς γε τδ χρήναι πληρούν Α άν βούλοιτο 
θεδς, ή του νόμου μελέτησις ταίς ήμετέραις είσοι-
κιείταε ψυχαίς. Ίδρωτα δέ τδν έπ* άρεταί; οίστδν 
Αχοφαίνεε τών έπηγγελμένων ή ίφεσις. 

ΠΑΛΑ. Αληθές* συναινέσαιμι γάρ, χαλ σφόδρα 
είχότως. ·Αγάπης δέ τής είς τδν πλησίον, τίνα δή 
τρόπον διαπερανεί τις άν τδν νόμον, ώρα λέγειν, ώ 
τάν. 

Κ Τ Ρ . Ίτέον δή οδν έπ ' αύτδ δή τούτο. Καλ δή λέ-
γομεν, τοές Ιεροί; επόμενοι Γράμμασιν, δτι Μωσή 
προστεταχεν δ τών δλων Δεσπότης θεδς, έξεκκλησιά-
σαι τδν λαδν, καλ ύπδ τδ Σινά καλούμενο ν δρος κα­
θαρούς τε χαλ ήγνισμένους εύ μάλα συνενεγκείν 
άποπλυναίνθαι γάρ δείν τά άμφια, χαλ τής είς γυναί­
κας ηδονής όράσθαι βελτίους, είς τρείς διατέταχεν 
ημέρας , διά τών έν αίσθήσει χαλ ορατών πραγμάτων 
σημαίνων τά νοητά - λαμπροίς γάρ ώσπερ άμφίοις, 
τοις έ ξ Αρετών αύχήμασι χατηγλαίσμένους, καλ τή 
κατ Α νουν φαιδρότητι διαπρέποντας, καλ φιλοσαρκίας 
άπωσης χαλ μολυσμών επιγείων άπηλλαγμένους, 

J ΕΤ VERITATE. LII*. VII « 8 6 
οι babitabilis cum Kecurilaie in terrt vestra, et 
bellum non pertransibit per lerram vestram, etdabo 
pacem in lerra vestra, et dormielis, e i non e r i l , 
221 qui exterreat vos, etperdaro malas beslias dc 
terra vestra > Intelligis quanta cura alqoe be-
nignitale rfignetur probum virum, et bonis operibus 
deditum, el qui legem reverealur? Nam tempesli-
vum imbrem atque serolinum, fragumque copiam 
sibi invicera succedentium, panisque satielatem, et 
esculentorum ubereui fructum, pacem praeterea se 
largiturum pollicetur. Legis enim venim cullorem, 
et eorum quae Deo placent cupidissimum amatorem, 
coelestiura bonorum abundantia inebriari par c s l : 
iUa namque spiritualis et superna consolalio jusli 
v i r i animuta tanquam pingue solum ac fcrlile i m -
bris instar irrigans , maxime laHificat, ut juges et 
quasi mulliplices in Deum pietaiis frucius edere 
possit: pax vero eamdem coronat, quae largitur, ut 
in eo, quod bene est, valeat permanere. Itaque 
scribit Paulos : t Et pax Dei, quae exsoperat om-
nem sensum, custodiat corda veptra, et intelligen-
lias vesiras e e . ι Quisquis igitur ejusmodi Dei libe-
ralitatem nactus er i t , is bellis vacuam, acpacis 
plenam vitam traducet; cedet hostis cadetqoe, et 
ad nibilum recidet quidquid obsietit, et impctus 
diabolicus irrilos erit, et Urnor omnis iacile propul-
sabitur. Hanc eamdem legem in Deateronomioquo-
que descriptam reperiemus; sic enini d ix i i , paucis 
permutatie: c Si vero audiln audieritis omoia man-
dataejus, quae ego raaado tibi hodie, ut diligas Do-
minum Deum tuum, et servias i l l i ex toto Corde luo, 
et ex tota anima tua, et dabit l ibi pluviani lerro 
luae suo tempore tempestivam et serolinam, et rc-
condes trilicum tuum, et vinum tuum , et oleum 
tuum, el dabis pabula in agris tuis jumeutis t u i V \ i 
Igitur vim rite et apte ea exseqoendi, quae velit 
Deus,legis medilatio nostris animis comparabit : 
sudorem porro pro virtute susceptura, tolerabilem 
reddet promissorum bonorum amor. 

PALL. lta est: assentior enira, et quidem jure 
oplimo. Sed jam tempos est explicandi qua ratione 
legem de diligendo proximo perflcere quispiam pos-
sit. 

CTR. Igilurad banc ipsam disputationem est ac-
cedendum. 222 liaqae dicimus sacrarum Littera-
rum vestigia perseqoentes, Moysi praecepisse Deum 
iUum universorum Dominum, ut convocaret popu-
luro, et eos sob moalem, nomine Sina, puros atque 
sanctificatos perduceret: jussit enim ablucre vcstce, 
et a mulieram congressu per tres dies abstinere. In 
quo per ea, quae sensibus exposila et aspectabilia gc-
rebantur, spirilualia sigiiiflcavit: splendidis nanique 
vestibus quodammodo, virtutum, inquam, ornameu-
lis honesutos, et animi hilaritale insignes, et ab 
oinni carnis voluptale ac terrenis inquinameuiis 

n L e v t l . xxvi , 5-5. e ePhHipp. i r , 7 . »T Dcut. χι, 13, 13. 
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ilienos ad Dei conspectum vemre decel, insliiuenic 
nos ad eam rem Iege, ut cerie Moyses yeteres illos 
instituebat: nam illa flgurae eranl veriorum reruni. 
lllaque per sapientissimuno virum Moysen inslilutio, 
disciplinam legis ad Ghristum perducenlis, priscis 
boroinibus figurabat. Ad haec illud quoque animad-
vcrsione dignum esi, munus enim ac persona ejas, 
qui inslituere debeat, in Moysi persooa oplime ser-
vatur : neqoe enim ad se populum, scd ad Deum 
tanquam ad legislatorem et doctorem, ac rerum fa-
ciendarum auctorem adduxit. Lex quoque, quae per 
litteram instituebat, non ad se nos perduxit, sed ad 
Deum Verbum, qoi propter nos descendit e coelis. 
Num tibi verarum inteUigenltarum vcstigia pcrsequi 
nostra vidctnr oralio? 

PALL. Maxime vero. 
CYR. Scriptum est igitur : c Et eduxit Moyses 

populum in occursom Dci e caslris; et sleterunt sub 
raonlc Sina. Mons autem Sina tolus fumabat, eo 
quod dcscendissct Dominus super ipsuni in igne: 
et ascendcbal fumus tanquam fumiis fornacis : et 
cxlcrrilus est omnis populus valdc : ficbanl autem 
voces tuba3 procedentes fortiorcs valde. Moyscs lo-
qucbatur; Deus respondebat i l l i voce " . > Igitur, 
quod in montc descendit Deus, signuiu pcrspicuum 
esse poterit, ηυη illum ad mcnlcs abjectissimas 
venjre; neque cum illis babiLrc solere, qai 
lerrenos, et humi abjcctos animos babeant; sed 
cum eo, cujus animus in sublimc conscendat, et 
quasi yerticem excelsmn tenens, bmnana dcspioiat, 
223 e t e a s o I a» 4 U X s u n t > spectcl. Aiiam quo-
quc significalionem habere potest, sublimcm ncmpe 
esse Dei cognilionem, cl nostra condilione superio-
rem, ab iis dunlaxat, el quidem cx parte, percipi 
posse, qui per sublimia volare sluduerinl; · Pulli 
namque vulturis per sublimia volant M , » u l scri-
ptum est. Simul intcliige Deum, cum velerem )e-
gem priscis illis boroinibus ferret, descendisse non 
ubi populus erat, sed in sublimem locum, et qui-
dem procul. Recesserat enim a longe adhuc, juxla 
Psallentis voccm · · , cum ille Unigenilus nondum ad 
nos pcr carncm accessisset, noque sc ad illam ex-
inanilionefn dcmisisset; neque enim priscis illis,sed 
aobis ipsis boc mysterium est reservatum : factus 
est enim inter nos, quanluni attiu^t ad illam aspe-
clabilem gloriam. divinitatis sublimitatc relicta; ac 
vcrsatus est nobiscum, ul unus e nobis. Ignis vero 
specie descendit Deus : oportcbat enim profecto, 
ut, qui coaclione ac lege regendi eranl, certo sci-
rcnt si ad ignaviam dcclinare vellent, sibi ciim 
igni rationem fuluram. Neque enim ex voluntaria 
dUeclione, et sponlanei animi momentis a priscis 
iilis hominibus Dei amor praestabatur; scd quasi ex 
coaclione ac timore : nam neque liber spirilus illis 
inerat, neque adoptionis, sed scrvitutis in limo-
rom. Fuioabat pratcrca mons, eo quod dcsccndisscl 

ANDRIM ARCIHEP. 4S3 

I οίονεί πως είς δψιν Ιέναι πρέπει θεού, παιδαγωγού t-
τος ημάς είς τούτο του νόμου, καθάπερ αμελεί χαλ 
τούς πάλαι Μωσής· τύποι γάρ ήσαν εκείνα τ ώ ν Αλη­
θέστερων. Καλ ή διά τού πανσδφου Μωσέως παιδα­
γωγία, τήν διά τού νόμου παίδευσιν άποκομίζοντος 
είς Χριστδν, ύπετύπου τοίς άρχαιοτέροις. Έ π * τ η ρ ε « 
δε πρδς τούτοις άξιον κακεΓνο οΐμαί που. Τ6 γ ά ρ τοί 
χρήμα τε καλ πρόσωπον τού παιδαγωγεΤνόφεΛοντο;, 
Ιν γε τ φ Μωσέως προσώπψ τετήρηται καλώς· ού γά? 
έαυτώ παρέστησεν, ά).λά θεφ τδν λαδν, οίονεί πως 
θεσμοθέτη καλ διδασκάλω καλ τών πρακτέων είσ-
ηγητή. Προσεκόμιζε δέ καλ ημάς ούχ έαυτεο διά τ<£ 
γράμματος παιδαγωγός ών ό νόμος, άλλά τ ώ lf 
ημάς έξ ουρανού καταφοιτήσαντι θ ε φ ΑΟγ« . *Aci 
σοι κατ* ίχνος τών τής αληθείας εννοιών δ λόγος +;xl* 

^ ίέναι δοκεί; 
ΠΑΛΛ. Πάνυ μέν ούν. 
ΚΤΡ . Γέγραπται τοίνυν, δτι ι Καλ εξήγαγε Μωσής 

τδν λαδν είς συνάντησιν τού θεού, έκ τής παρεμβολή;, 
καλ παρέστησαν ύπδ τδ δρος τδ Σινά· Τδ δέ δρος -.6 
Σινά έκαπνίζετο δλον διά τδ καταβεβηκένα* Κυρ»·/ 
έπ* αυτού έν πυρλ, καλ ανέβαινε ν ό καπνδς ώ ς χαχνδς 
καμίνου · καλ έξέστη πάς ό λαδς σφόδρα · εγένονττ» 
δέ αί φωναλ τής σάλπιγγος προβαίνουσαι Ισχυρότε-βί 
σφόδρα. Μωσής έλάλει* ό δέ θεδς άπχκρίνχτχ χ$χ> 
φωνή. ι Τδ μέν ούν έν δρει καταφοιτήα» βεέν, 
σημείον άν γένοιτο καλ μάλα σαφές, τοΰ teftixt; 
αύτδν ού χθαμαλωτάταις έπιφοιτ^ν, ουτε μήι cm 
λίζεσθαι φιλείν τοίς γεώδες Ιχουσι καλ χαμαι^^ολς 

j τδ φρόνημα, άλλ' δτφ περ άν ό νούςάναβρώσκοι -.ρές 
τδ ύψού, καλ οίονελ κορυφήν ύπερτέλλουσαν tpn, 
κάτω που βλέπει τά ανθρώπινα, καλ μόνα φαντά^ατ* 
τά παρά θεφ . Κατασημήνειε δ* άν καλ έτέρως·, ύ£ηλή 
μέν δτι καλ υπερκείμενη τών καθ' ημάς ή περί θεοΰ 
γνώσις, μόνοις δέ τάχα που κάν γούν Ι χ μέρους 
άλώσιμος τοίς τά υψηλά -πέτεσθαι μεμελετηκόστ 
ι Νεοσσολ γάρ γυπδς τά υψηλά πέτανται, > χατά τδ 
γεγραμμένον. Έν τούτφ δέ συνες, δτι κχτέβτς 6ε&ς 
τδνάρχαίον τοίς πάλαι διορίζων νόμον, ούχ fvfaeJ 
ήν ό λαδς, άλλ' ύψού καλ μακράν. *Αφειοττή«ει γάρ 
μακρόθεν έτι κατά τήν τού Ψάλλοντος φωνήν, ούτω 
γεγονότος μεθ* ημών σαρκικώς, ούτε μήν χαθέντκ 
έαυτδν είς χένωσιν τού Μονογενούς· ού γάρ τά; 
άρχαιοτέροις, άλλ* είς ημάς αύτους τετήρηται τδ 

* μυστήριον' γέγονε γάρ μεθ' ημών δσον ήχ*ν εεπετν. 
είς δόξαν Οφθαλμοφανή, τά τής θεότητος υψώματα 
καταλελοιπώς * έπολιτεύετο δέ μεθ' ημών, ώς εΓς έ; 
ημών. Έν είδει γε μήν τού πυρδς κατήε ιθεός· έδει, 
τοίς ανάγκη καλ νόμψ τούς παιδαγωγείσθαι μέλλον -
τας, δτι πρδς πύρ ϊξουσι τούς λόγους, ύ Σλονντο 
£αθυμείν, διειδέναι σαφώς. Ού γάρ έξ αγάπης τ ή ; 
εθελουσίου, καλ νού (5οπή; ελευθέρας έπράττετο τοϊ; 
άρχαιοτίροις τδ θεοφιλές, άλλ* ώς έξ Ανάγκης vr* 
φόβου* πνεύμα γάρ ήν ούκ ελεύθερον, ούτε μήν υιο­
θεσίας, τδ έν αύτοίς, άλλά δουλείας είς φδδον. Καπνί­
ζεται δέ τδ δρος διά τδ καταβεβηκέναι Κύριον Arf 
αύτδν έν πυρί · καλ τούτο, οΤαα:, έστλ τδ έν ΥαλμοΙς 

Μ Exod. χιχ, 1 7 - Ι 9 . Μ Job ν , 11. ·· PsaJ. νι, έ. 



430 DE ADORATWXE IN SPIRITU ET VERITATE. L{B. VI I . Αί>α 
φμνούμενον* « Και έθετο σκότος Αποκρυφήν αυτού, ι Λ super eum Domiuus in ignc : idqac, ut opinor, est 
Κατασημήνειε δ' Αν x i l έτέρως ήμίν ό καπνός τδ έπι 
τ ^ | καταφρονήσει πάντη τε χα\ πάντως έσόμενον 
Sdbcpvov* έξέρπει γάρ δή ταίς τον καπνού προσδολαίς 
•ή έξ ομμάτων ίκμάς. ΕΙ δέ βούλοιτό τις τοίς προκει-
μάνοες θεωρήμασιν έπιβαλείν έτέρως, είς τδν διά του 
ν ό μ ο υ φωτισμδν καταλογιείται τδ πυρ, πλήν άχλύος 
οί» δίχα* καλ γάρ έστιν Αμυδρδς χα\ ασαφής δ νόμος, 
Α & \ τ ο έχ τοΰ γράμματος κατασχίασμα παχύ, χαλ 
χαταθολοΰν Ιχανδν τδν τής διανοίας όφθαλμον. Ισχυ­
ρότεροι δε προδαίνουσαι τής σάλπιγγός αί φωναί* 
μ&χρά γάρ ήν χαλ μόλις άναφωνούντος τοΰ νόμου τδ 
έν άρχαίς . Επειδή δέ προβέδηχεν ό λόγος ήμίν είς 
π,τίδευσιν εύαγγελικήν, έπιλάμψαντος τοΰ Ε μ μ α ­
νουήλ, Ισχυρότεραι γεγόνασιν αί φωναί * έξάχουστον 

quod in Psalmis canilur : ι Et posuil tenebras la-
libulum suum > Aliter quoque significare nobis 
poterit fumus lacrymas Ulas, propter coniemptum 
omnino fundendas : efilait enim ad appulsum fumi 
ille ex oculis humor. Quod si cui placuerit, quae ad 
conteraplandum proposita sunt, aliter intelligere, 
ignem legis iUuminaiioneni accipiet, non tameo 
sine caligine; est enim tenebricosa et obscura lex, 
et illa liiterae umbra densior, et qu» meniie oculi* 
tenebras possit offundere. Sensim aulem progre-
dientes augebantur tubae voces : nam ab inilio, CUID 
tenuem vix vocem eraitteret lex, ubi ad nos pro-
cessit Verbom, et iile Emmanuel ad tradeodarc 
evangelicajn disciplinam aiftilsit, voces illae valen-

γ α ρ χα χαλ τορδν άναπεφώνηχεν ό Χριστδς, χαλ είς Β tiores factae sunt: 224 clarum enim quiddam el 
πάσαν ήδη διήχον τήν οίχουμένην. Αύτοΰ γάρ έστιν 
Αχοΰααι λέγοντος διά φωνής τοΰ Ααδίδ * c Αχούσατε 
ταύτα, πάντα τά έθνη* ένωτίσασθε, πάντες οί κατοι-
χοΰντες τήν οίχουμένην. ι Καίτοι τής τοΰ νόμου 
τηνιχά&ε φωνής, έτέρωθι μέν ούχ ίούσης, ούτε μήν 
Απαντα μυσταγωγούσης τά έθνη, μόνην δέ τήν Ιου­
δαίων περιηχούσης χώραν, χαλ παιδαγωγούσης έν 
γένος τδ έξ Ισραήλ. "Αλλ', c Έλάλει μέν, φησλν, δ 
ΙΙωσής * δ δέ βεδς, Απεχρίνετο αύτφ φωνή. ι Έζήτει 
μέν γάρ ώς διάκονος τδν νόμον ό Μωσής, καλ τών 
θείων θεσπισμάτων μεσίτης καλ υπουργός ' άπεχρί* 
νετο δλ θεδς τή Ιδία φωνή, τουτέστι, δι' Υιού * φωνή 
γαρ χαλ λόγος τοΰ Πατρδς, ό Υίός. Έ ξ αυτού δέ δ 
νόμος, χαλ ύ λελάληται δι' αγγέλων · πάρα γούν, 

acutum insonuii Cbristus, ei quod totum jam or-
bem lerranjm peneiravit. Ipsum enim audire licct 
David voce dicentem ; t Aadite haec, omnes gentee; 
auribtts percipite, omnes qui babitatis orbem " . > 
Atqui vox legis eo tempore alibi noa exaudiebatur, 
neque universas gentes docebat, sed in sola Judseo-
rura regione resonabat, et unam Israelis gentem in-
siituebat. Sed t Loquebatur, inquit, Moyses; Deus 
vero respondebat ipsi voce ι Moyses enim, ut 
minister, el divinorum preceplorum interpres et 
subministrator, legem expetebat; respondebat au-
tem Deus sua voce, id est per Filium : vox enim 
et verbum Patris esl Filius : ex ipso aulem auctora 
lex originem habuit, elsi per angelos diela est; l i -

χΓπερ Ιλατό τις, έπαίειν λέγοντοςέναργώς· ι Αύτδς C cel eerle, sicut libilum foarit, ipoum perspicoe d i -
t λαλών, πάρειμι. > Καλ, c Ούκ ήλθον καταλύσαι τδν 
νόμον ή τους προφήτας, αλλά πληρώσαι - λέγω γάρ 
όμίν, έως άν παρέλθη ό ούρανδς καλ ή γη , ιώτα έν, 
ή μία κεραία ού μή παρέλθη άπδ τού νόμου έως άν 
πάντα γένητακ 'Ο ούρανδς χαλ ή γή παρελεύσεται, 
ο! δέ λόγοι μου ού. μή παρέλθωσι. > Λόγους ούν Ιδίους, 
τδν νόμον Αποκαλεί· φωνή γΑρ αύτδν λελάληκε θεού, 
χαθάπερ £φην άρτίως, τουτέστιν ό Υίός. Είτα φη­
σιν, δτι ι Καταβέοηκενό Κύριος έπλ τδ δρος τδ Σινά, 
έπλ τήν χορυφήν τοΰ δρους, χαλ έκάλεσε Κύριος τδν 
Μωσήν έπλτήνκορυφήν τού δρους, χαλ άνέβη Μωσής. 
Καλ είπαν ό θεδς πρδς Μωσήν λέγων * Καταδάς δια-
μαρτυρα* τ φ λαφ μήποτε έγγίσωσι πρδς τδν θεδν 
χατανοήσαι, χαλ πέση έξ αυτών πλήθος * χαλ οί ίερείς 

cenlem audire : « Ipse, qui loquebar, adsum · \ > 
E t : c Non veni solvere legem, sed implere : dico 
enim vobis, donec transeat coelum et terra, iola 
unum, aut unus apex non praeteribit a lege, donec 
omnia fianl. Coelum et lerra transibunt, verba au-
tem mea non transibuni » Sua itaque verba le-
gero appellal : vox enim Dei illam enamiavit, ut 
modo dixi ; is est enim «imirum Filius. Deinde 
i n q u i l : < Descendit Dominus super roonlem Siaa, 
saper verticem momis, et vocavit Moysen ad ver-
ticem montis; et ascendit Moyses, et locntus est Do-
roinus ad Moyseii, dicens: De&cendens testiftcare 
populo, ne forte accedant ad videndani Deum, ei ca-
dat ex ipsis multiiudo; et sacerdoles, qui accedunt 

oi έγγίζοντες Κυρίφ τώ θεφ άγιασθήτωσαν, μήποτε D adDominum, sanctiflcentur, ncTTorle recedat ab ipsia 
άπαλλάξη άπ* αυτών Κύριος, ι Κάτεισιν είς τδ δρος 
δ υπέρ πάντων θεδς, είτα κεκλη μένος άνεισιν ό Μω­
σής· Ού γάρ έστι τών ενδεχομένων ισχύ σαι τινάς είς 
τά τής αληθούς θεοπτίας άναθρώσκειν υψώματα, μή 
ούχλ χαθέντος έαυτδν τού θεού, χαλ ταίς ήμετέραις 
διανοίαις προσιτδν γενέσθαι παρασχευάζοντος* αυτού 
δέ καλούντος άνιμεν ούτω μόλις είς ύπερφυά καλ 
έξηρημένην οίονελ κορυφήν, τήν περλ αύτοΰ γνώσιν 
άληθ^Ι δπερ έπο(σει Χριστδς, άποκαλύπτων ήμίν 
τδ-/ ΐΐατέρα καλ θεδν, καλ άστιβ^ς μέν τοίς άγε-
λαίοις τδ δρος (άνέμβατος γάρ τοίς πολλοίς ή τής 

Dominus Μ . > l>scendit io montem ille super omnia 
Oeus; deinde vocalus ascendit Moyses. Nequc cnira 
conlingit ut ad sublimilatem verae Dei conlempiatio-
nis possit se qaisquara attollere, nisi seipsum demi-
serii Deus, et ita se accommodaverit, u l ad eym no-
strx mentes possint accedere; ipso autem evocante, 
vix tandem ad suiumum illura et excelsura quasi 
verlicera, ipsius nempe veram cognilionem, ascen · 
dimus; quod ipsura Cbristus feoii, cum Patrem ac 
Deum nobis revelavil. El a gregariis quidem ho-
minibus mons adiri non potesl; inaccessa cst eaim 

M Psal. XYU, 12. ·· Psal. XLVIU, 2. ·* Exod. xix, 19. " Isa. u i , 6. 
xix, 20-22. 
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alienosad Dci conspecttnn venire decet, inslilucnie Α οίονεί πως είς δψιν Ιέναι πρέπει θεού, τ^ιδαγωγοί»*-
nos ad eam rem lege, ut cerie Moyses veteres illos 
inslituebat : nam illa figurx erant veriorum rerum. 
lilaque per sapienlissimum virum Moysen inslilulio, 
riisciplinam legis ad Chrislum perducentis, priscis 
horoioibus flgurabal. Ad ha3C illud quoque animad-
vcrsione dignum est, munus enim ac persona ejus, 
qui instituere debeat, in ftloysi persona oplime ser-
vatur : neque enim ad se populum, scd ad Deam 
tanquara ad legislatorem el doctorem, ac rerum fa-
ciendarum auctorem adduxii. Lex quoque, qua; pcr 
litleram instiluebat, non ad se nos perduxit, sed ad 
Deum Verbum, qui propter nos descendil e caJis. 
Nuin tibi verarum intelligenliarum vestigia pcrcequi 
nostra videtur oralio? 

PALL. Maxime vero. 
GYR. Scriptum est igilur : c Et eduxit Moyses 

populuro in occursum Dei e caslris; et stelerunt sub 
roonle Sioa. Mons autem Sina lolus famabat, eo 
quod dcscendissel Dominus super ipsum in igne: 
el ascendcbal fumus tanquam fumus fornacis : et 
cxlcrrilus est omnis populus valde : Qcbanl autcm 
voces tulwe procedentes fortiorcs valde. Moyscs lo-
qucbatur; Deus rcspondebat i l l i voce β β . ι Igilur, 
quod in monle descendit Deus, signuni pcrspicuum 
essc poteril, non illum ad rocntcs abjeclissimas 
venjre; neque cum illis babiu.rc solere, qui 
terrenos, et huuii abjcctos aniinos babeanl; sed 

τος ημάς είς τούτο του νόμου, χαθάπερ ά μέλει %ύ 
τους πάλαι Μωσής· τύποι γάρ ήσαν εκείνα των «ΛΤΓ 

Οεστέρων. Καλ ή διά τού πανσόφου Μωσέως παιδα­
γωγία, τήν διά τού νόμου παίδευσιν άποκομίζοντος 
είς Χριστδν, ύπετύπου τοίς άρχαιοτέροις. Έπιτηρεή 
δέ πρδς τούτοις άξων χαχεινο οΐμαί που. Τδ γάρτβι 
χρημά τε χα\ πρόσωπον τού παιδαγωγείνδφείλοντβ:, 
έν γε τψ Μωσέως προσώπω τετήρηται καλώς· oC ji? 
έαυτώ παρέστησεν, άλλά θεφ τδν λαδν, οίονεί ?αβς 
θεσμοθέτη χα\ διδασχάλψ καλ των πρακτέων εισ­
ηγητή. Προσεκόμιζε δέ χαι ημάς ούχ έβνκΤ» διά τ* 
γράμματος παιδαγωγός ών ό νόμος, Αλλά τ φ &* 
ημάς έξ ουρανού καταφοιτήσαντι θ εφ Λόγτρ. *Aej 
σοι κατ* ίχνος τών τής αληθείας εννοιών δ λόγος f ur» 

* ίέναι δοκεί; 
ΠΑΑΛ. Πάνυ μέν ούν. 
ΚΤΡ. Γέγραπται τοίνυν, δτι c Και εξήγαγε Μωστ; 

τδν λαδν είς συνάντησιν τού θεού, έκ τής παραμδωέ,ς, 
κα\ παρέστησαν ύπδ τδ δρος τδ Σινά. Τδ δ& δρος τ) 
Σ·.νά έκαπνίζετο δλον διά τδ καταβεβηχέναε Κύραττ 
έπ ' αυτού έ ν πυρλ, χαλ άνέδαινεν δ χαπνδς ώ ς χαχνλ; 
χαμίνου · καλ έξέστη πάς δ λαδς σφόδρα · έγέ>σντ9 
δέ αί φωνα\ τής σάλπιγγος προδαίνουσαι Ισχυρδτερ» 
σφόδρα. Μωσής έλάλει* ό δέ θεδς άπεκρίνττί JJT£ 
φωνή. ι Τδ μέν ούν έν 6j>et καταφοιτξ"» έΜ* 
σημείον άν γένοιτο καλ μάλα σαφές, τοΰ ΙβΛίσ-ς 
αύτδν ού χθαμαλωτάταις έπιφοιτάν, ούτι pVi lm 
λίζεσθαι φιλείν τοίς γεώδες έχουσι καϊ χαμαι^^φλ; 

cum eo, cujus animus in sublimc conscendat, e lC ^δ φρόνημα, άλλ* δτφ περάν ό νουςάναύρώσνοι τρ*ί 
quasi veriicem excelsoin tencns, bamana dcspioiat, 
223 e l e a s o ' a » < Ι υ χ ^ei s u n l » ^pcctcl. Aliam quo-
quc significalioncm habere potest, sublimcm ncinpe 
esse Dei cognilionem, el nostra condiliune superio-
rem, ab iis dunlaxat, et quidcm cx parle, percipi 
posse, qui per sublimia volare sluduerinl; ι Pulli 
naraque vulturis per sublimia vo lan l f > , · ut scri-
pium cst. Simul intellige Deum, cum veterem le-
gem priscis illis hominibus ferret, desccndissc non 
ubi populus erat, sed in sublimem locum, et qui-
dem procul. Recesserat enim a longe adhuc, juxta 
Psallentis voccm M , cum ille Unigcnilus nondum ad 
nos pcr carnem accessisset, ncquc sc ad iilam ex-
inanilioneoi demisisset; neque cnim priseis i)lis,sed 
nobis ipsis boc mysterium est reservatum : faclus 
cst enim inter nos, quanlum atliu^t ad illam aspe-
clabilem gloriam, divinitatis subliinilalc relicta; ac 
versatus est nobiscum, ut unus e nobis. Ignis vero 
specie descendit Deus : oporlebat enim profeclo, 
u l , qui coactione ac lege regendi eranl, certo sci-
renl si ad ignaviam dcclinare vellcnt, sibi cum 
igni rationem fuluram. Neque enim ex voluntaria 
dileclione, et sponlanei animi momentis a priscis 
illis hominibus Dei amor praeslabatur; sed quasi ex 
coaclione ac timore : nam neque liber spiritus illis 
inerat, neque adoptionis, sed scrvitutis in lirao-
rom. Fumabat prxterca mons, eo quod dcsccndisset 

·· Exod. xix, il-W.** Job v, 11. ·· Psal. v i , 4 . 

τδ ύψού, καλ οίονελ κορυφήν ύπερτάλλουσαν ί ρ Λ , 
κάτω που βλέπει τά ανθρώπινα, καλ μόνα 9χντά"κτ« 
τά παρά θ ε φ . Κατασημήνειε δ* άν καλ έτέρως· *γ**ηλή 
μέν δτι καλ υπερκείμενη τών καθ' ημάς ή περί θεοΰ* 
γνώσις, μόνοις δέ τάχα που κάν γούν έκ μέρους 
άλώσιμος τοίς τά υψηλά πέτεσθαι μεμελετη«4σι* 
ι Νεοσσολ γάρ γυπδς τά υψηλά πέτανται, · κατά β 
γεγραμμένον. Έν τούτφ δέ σύνες, δτι χατέδς <έές 
τδν"άρχαίον τοίς πάλαι διορίζων νόμον, ούκ fyfecj 
ήν ό λαδς, άλλ' ύψού καλ μακράν. 'Αφεεστήχκ τ*? 
μακρόθεν έτι κατά τήν τοΰ Ψάλλοντος φωνήν, £ « » 
γεγονότος μεθ* ημών σαρκικώς, ούτε μ ή ν καθένας 
έαυτδν είς κένωσιν τού Μονογενούς· α} γάρ τ*ί 
άρχαιοτέροις, άλλ' είς ημάς αυτούς τετήρηται τδ 

1 μυστήριον · γέγονε γάρ μεθ* ημών δσον ζχαν thcdx, 
είς δόξαν οφθαλμοφανή, τά τής θεότητα; υψώματα 
καταλελοιπως · έπολιτεύετο δέ μεθ* ημών, ώς ε!ς έξ 
ημών. Έν είδει γε μήν τού πυρδς κατήει θεός* S&ev. 
τοίς ανάγκη καλ νόμψ τούς παιδαγωγείσθαι μ £ λ £ ^ -
τας, δτι πρδς πύρ ϊξουσι τούς λόγους, ιΐ Ιλονν-ττ 
^αθυμεΤν, διειδέναι σαφώς. Ού γάρ Ιξ αγάπης 
εθελουσίου, καλ νού ^οπής ελευθέρας έπράττττο τοίς 
άρχαιοτίροις τδ θεοφιλές, άλλ* ώς έξ Ανάγκης «α*, 
φόβου· πνεύμα γάρ ήν ούκ ελεύθερον, ουτε μ^ν usc-
θεσίας, τδ έν αύτοίς, άλλά δουλείας είς φοοον. Καττν-
ζεται δέ τδ δρος διά τδ καταβεδηκεναι Κύριον Ar:' 
αύτδν έν πυρί · καλ τούτο, o;;iat, έστλ τδ έν T a i j n * ^ ^ 
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Ομ ,νούμενον t Και ΕΟετο σκότος άποκρυφήν αύτοΰ. ι Λ siiper eom Domiuus in igne : 

4ί>0 

idqac, ut opinor, est 
Κ^οχτοισημήνειε δ' Αν x i l έτέρως ήμΐν ό καπνδς τδ έπι 
•cr̂ i καταφρονήσει πάντη τε χα\ πάντως έσόμενον 
&&χρνον· έξέρπει γάρ δή ταίς τοΰ καπνού προσβολαίς 
ή Αξ ομμάτων ίκμάς. ΕΙ δέ βούλοιτό τις τοίς προκει-
μ έ ν ο ι ς θεωρήμααιν έπιβαλείν έτέρως, είς τδν διά τού 
νόμο ι» φωτισμδν καταλογιειται τδ πύρ, πλήν άχλύος 
ο ύ δίχα* κα\ γάρ έστιν άμυδρδς καλ ασαφής δ νόμος, 
«εα\ τ ο έκ τού γράμματος κατασχιασμα παχύ, καλ 
καταθολοΰν Ικανδν τδν τής διανοίας όφθαλμόν. Ίσχυ* 
ράτζραχ δε προβαίνουσα ι τής σάλπιγγός αί φωναί* 
μ ι κ ρ ά γάρ ήν και μόλις άναφωνούντος τού νόμου τδ 
Αν άρχα ί ς . Επειδή δέ προβέδηκεν ό λόγος ήμιν είς 
τνχίδανσιν εύαγγελικήν, έπιλάμψαντος τού Έμμα-
Λ ν ή λ , Ισχυρότερα ι γεγόνασιν αϊ φωναί * έξάκουστον 

quod in Psalmis canitur : ι Et posuil tenebras la-
tibulum suum ·*. > Aliter quoque significare nobit 
poterit fumus lacrymas illas, propter contemptum 
omnino fundendas : effluit enim ad appulsum fumi 
ille ex oculis humor. Quod si cui placueril, quae ad 
conlemplandum proposita sunt, aliter inlelligere, 
ignem legis iUuminationem acciptet, non tamen 
sine caligine; est enim tenebricosa et obscura lex, 
ct illa lilterae umbra densior, et qua mentie ocali* 
tenebras posstt offundere. Sensim aulem progre-
dientee augebantur tubae voces : nam ab inilio, cuni 
lenuem vix vocem emitteret l e i , ubi ad nos pro-
cessit Verbum, et iile Emmanud ad tradeodarc 
evangelicam disciplinam aiTulsit, voces i l te valen-

X&p τ ι καλ τορδν άναπεφωνηκεν ό Χριστδς, καλ είς Β tiores factae sunl : 2 2 4 clarum enim quiddam el 
« d o o v ήδη διήχον τήν οίκουμένην. Αυτού γάρ έστιν 
Aheo&mi λέγοντος διά φωνής τού Δαβίδ * c Ακούσατε 
τ α ύ τ α , πάντα τα £0νη· ένωτίσασΟε, πάντες οί κάτοι­
κου ντες τήν οίκουμένην. ι Καίτοι τής τού νόμου 

ν-.κάδε φωνής, έτερωθι μεν ούκ ίούσης, ούτε μήν 
άτλαντα μυσταγωγούσης τά £0νη, μόνην δέ τήν Ίου-
Ι ΐ ϊ ω ν χχριηχούσης χώραν, καλ παιδαγωγούσης εν 
γένος τδ ές Ισραήλ. Άλλ', < 'Ελάλει μέν, φησιν, ό 
Μωσής * ό δέ βεδς, ώπεκρίνετοαύτώ φωνή. » Έζήτει 
μεν γ ι α ώς διάκονος τον νόμον ό Μωσής, καλ τών 
θείων θεσπισμάτων μεσίτης καλ υπουργός • άπεκρί-
ν*το δλ Θεδ; τή ίδια φωνή, τουτέστι, δι' Ποΰ · φωνή 
γ α ρ καλ λόγος τοΰ Πατρός, ό Ι'ίός. Έξ αυτού δέ ό 
νόμος, καν ι! λελάληται δι' αγγέλων πάρα γούν, 

acutum insonuit Christus, et quod totum jam or-
bem terrarum penetravit. Ipsum enim audire licct 
David vocc diccntem : t Auditc haic, omnes gentes; 
auribus pcrcipite, omnes qui babitaiis orbem " . ι 
Atqui vox legis eo teuipore alibi non cxaudiebatur, 
neque universas gentcs docebat, scd in sola Judafo-
rum regione resonabat, ct unam Israelis gcntcm in-
slituebat. Scd < Loqucbatur, inquit, Moyscs; Deus 
vero respondebat ipsi voce M . ι Moyses cnira, ut 
minister, et divinorum prscceplorum intcrprcs et 
subminisiraior, lcgom expctebat; respondcbat au-
tcm Deus siia voce, id est per Filium : vox enim 
et vcrbum Patris est Filius : cx ipso auiom auctore 
lex originem babuit, etsi pcr angelos dicla esl; l i -

εΓπερ Ιλωτότις, έπαΐειν λέγοντος εναργώς· ι Αύτδς C cet certe, sicut libitum fuerit, ipsum pcrspicue d i -
ό λαλών, ττάρειμι.» Καλ, ι Ούκ ήλθον καταλύσαι τον 
νόμο ή τους προφήτας, άλλά πληρώσαι · λέγω γαρ 
yuiv, Ιω; αν παρέλθη ό ούρανδς και ή γή, ιώτα ϊ ν, 
ή μία κεραία ού μή παρέλθη άπδ τού νόμου ϊως άν 
Βάντα γένηται. Ό ούρανδς και ή γή παρελεύσεται, 
οί δε λόγοι μου ού μή παρέλθωσι. » Λόγους ούν ιδίους, 
τδν νόμον Αποκαλεί* φωνή γάρ αύτδν λελάληκε θεοΰ, 
καθάπερ έφην άρτίω;, τουτέστιν ό ϊ'ίός. Ε'τά φη­
σιν, δτι t Καταβέδηκενό Κύριο; έπι τδ δρο; τδ Σινα, 
έπλ τήν κορυφήν τοΰ δρους, καλ έκάλεσε Κύριος τδν 
Μωσήν έπλ τήν κορυφήν τού δρους, και άνέβη Μωσής. 
Καλ είπεν ό θεδς πρδς Μωσήν^frujv * Καταβάς οια· 
μΑρτυραι τώ λαψ μήποτε 
κατανοησιι, και πέση : ς α J 
oi έγγίζοντες Κυρίψ τώ 
άπαλλάξη άπ* αυτών Κύρκ 
I Ιπέρ πάντων θεος, είτα 
; ? O J · ά ο izz\ τών ένδεχι 

Ι
τά τή,- αληθούς θεοπτίας άνα 
ούχλ καΟέντο; εαυτόν τοΰ θί 
ό-.ινοίαι; -τροσιτϋ^Μ^Οα*. 
δλ χαλούν 

• ,' Ι'Υ y 
τδν ΙΙατέρα 

ις τδ δρος 

·» Psal.x^ Hi Η 

^^προς τον θεον 
καλ οί ιερείς 
αν, μήποτε 
εί; τδ δρος 
ισιν ό Μω-
| τινάς είς 

ιτα, μή 

cenlero audire : « Ipsc, qui loquebar, adsum e \ > 
E t : ι Non veni solvere legciu, sed implere : dico 
cnim vobis, doncc transeat coelum et terra, iota 
unum, aut unus apex non prccteribit a lcge, donec 
oninia fianl. Coclum el lerra transibunt, verba au-
tem mea non transibunl > Sua ilaque verba le-
gem appellat : vox enim Dei illam cnunliavit, ut 
modo dixi ; is esl cnim nimirum Filius. Deinde 
inquit : < Desccndit Dominus super monlem Sina, 
super verticem raontis, el vocavil Moysen ad ver-
ticem montis; et asccndit Moyscs, et locntus esl Do-
minus ad Moysen, diccns : Descendens lcstificare 

ι iorte accedant ad videndum Deum, el ca-
irrcullitudo; et sacerdoles, qui accedunl 
a, sanctiOcenlur, nc fortc reccdat ab ipsi* 

Descendit tn monicm ille super ouuiia 
cendit Moysos. Nequc cnim 

ι verae Dei conieuiplalio-
e, nisi scipsum demi-

er i l , u l ad euin r.o-
so aulcm evocantc, 

e\ce\sum quasi 
nmoivcm, ascun · 

cu\t\ Vairem ac 
us quidcm λ^ο-

\%. %% Exod. 
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vo%0 Ulitti tuprenue cogni&ionis gralia, iisque solU Α Αγαν ύπερτενσύς γνώσεως χάρις ) ν βάσιμος δέ μύ-
pervia, qoi per illam ingredi sclum; imo 225 T e r o » 
qui ad «am r$m sunt a Deo tocali , afcui fuit pro-
ool dubid Moysee. Si qui i igitur eet fldelis ac verua 
servas in domo Dei, is quoqoe, aicnl Ule, etectus 
crit et aplus, qui proxime accedai ad Denm, qood 
ad sanctiQcaiionis alqoe cogajtioni* modum perti-
net. Mac namqae rauone t imul cnm eo erimue, 
dieeitfe : «Tu vero eia bic mecum < T . ι Eos quo-
qve, qui sacerdoiio t uM in«gnes, purgari pracipil, 
dicens : c Ne forte recedat ab eU Domiixjs. ι Lo-
bricam est eaim sacerdotii munus, ueque procul a 
periculis, imo vero etiam proximum, nisi i l l i piane 
adsit v i ta integritas : sanctoe enim ease decet, qui 
Deo omniom sanctissimo coUum exbibent. Deinde 

νοις τοίς είδόσι διαστεί χει ν αυτήν, μάλλον δέ χαλ 
είς τούτο κεκλη μένοις παρά θεού, χαθάπερ αμε­
λεί χαλ Μωσής. Εί τις ούν άρα έστλ πιστός χαλ γνή­
σιος έν οίκω θεοΰ, έσται χαλ αύτδς χατ' έχείνον 
έξειλεγμένος χα\ έπιτηδείως Εχων εις τδ άγχού γεν£ -
σθαι θεού, χατά γε τδν έν αγιασμφ χαλ είδήσει τρό­
πον. Συνεσόμεθα γάρ ούτως αύτφ λέγοντι· ι Σο 
δε αυτού στήθι μετ 1 έμού. r. 'Αποκαθαίρεσθσχ δέ 
δείν τούς Ιερωσύνη κατεστεμμένους παρεγγυ^Ι λέ­
γων · c Μήποτε Απαλλάξη Απ* αυτών Κύριος, ο 
Σφαλερδν γάρ χομιδή τής ίερωσύνης τδ χρήμα, χαλ 
χινδύνων ούχ άπωτάτω, μάλλον δέ χαλ λίαν εγγύς , 
εί μή δρψτο προσδν τδ άμώμητον είς ζ ω ή ν Αγίους 
γΑρ είναι πρέπει τούς τ φ πανάγνω λειτουργούντος 

a i l : c E i dixi i Dominas Maysi: Yade, descende, ti θεφ» ΕΙτά φησι * c Καλ είπε Κύριος τ φ Ιάωβξ* 
ascende tu et Aarot> lecom; sacerdotee vero ac po-
pahis ne «onentnr ascendere ad Denm, ne forte 
perdat ex ets Dominus M . ι Asceadit Moyses, sed 
non eine Aaron^qui figuram Christi tenebat. Nam 
iex in Christo honorabilis est, et tanquam saacta 
per illum prope Deam et cum Deo est · · . Praedicat 
cninx ipsa quoque principem ilium eacerdoturo, et 
aposlolum confessionis nostra secundum Scriptu-
ras. Sit igitur lex Christo per spirilualein contem-
platiqnem adjuncta. Nam Moysi dictum es t :« Ascen-
de lue t Aaron. > — c Qiue igitur Deus conjunxit, 
homo non separet T t, ι legem ab ea contemplatione, 
qusp in Chrisio est, abjungens, dum soltadhaeresctt 

Βάδιζε, χατάδηθι χαλ άνάδηθι σύ χαλ %Ααρών μετα 
σού* οί δέ Ιερείς χαλ δ λαδς μή βιαζέσθωσαν άναβή» 
ναι πρδς τδν θεδν, μήποτε άπολέση άπ* αυτών ΚΑ· 
ριος. ι "Ανειοχν δ Μωσής χαλ οδ δίχα τού 'Ααρων, 
δς ήν είς τύπον Χριστού. Τίμιος γΑρ νόμος έν Χρι­
στψ, χαλ ώς άγιος δι* αύτδν, έγγδς θεού χαλ μετά 
θεού. Διακηρύττει γάρ χαλ αύτδς τδν Αρχιερέα χαί 
άπδστολον τής ομολογίας ημών, χατά τάς Γράφος, 
Ηαρεζεύχθω ούν δ νόμος Χριστφ, διά τής έν πνεύ­
ματι θεωρίας. 'Αχήκοε γάρ δ Μωσής* « 'Ανάδ^σλ 
σύ καλ "Ααρών, ι — ι "Α ονν θεδς συνέ£ευξεν, avtp»-
πος μή χωριζέτω, ι τής έν Χριστφ θεωρίας απα*· 
μίζων τδν νόμον,-διά τδ μόνη προσαείσθαι τ } σκι}. 

umbrae, el verilatem ad imaginem figuraram non <J *αλ μή βίς βίκόνα τών τύπων παραδέχεσθαι τήν Αλή-
admitlit. Sed eacrum ittud geaus ia montem una 
cum populU ascendere prohibetur; neque enim \isx 

qui lege rerjuntar, neque iis, qui adhuc illum in 
ombris cullum exbibent, dalum a Deo est, ut illa 
cxcelsa ac sumraa dogmata, quae ad ipsius cogni-
tionem pertinent, adire possint; sed servatum id 
potius est iis, qui in fide juslificati, et in Ghrisio 
ad obedientiam alque cogniiionera longe illa veteri 
praeslantiorem gmnt vocati. Nam eminentem cogni-
tionem Cbristi beatas quoque Paulus est admiraius: 
ac testis haic rei erit ipse quoque Salvator, qui aperle 
tum de nobis, tum νςπ> de iis, qui e genere suat 
Israel, dicit : c Vobis datun^ est nos^e my^teria 
regni coelorura, illis aulera non est da lum T t . ι Aq 

θειαν. Είρηταί γε μήν άναφοιτφν είς τδ δρος τοί; 
δήμοις όμού τδ γένος τδ Ιερόν. Ού γάρ τοίς δν νομφ 
παιδαγωγούμένοις, ουδέ τοίς έτι τήν έν σχιαίς τε-
λούσι λατρείαν, δέδοται παρά θεού τδέν fyqlnic 
καλ ύπερτάτοις ίέναι δόγμασι τοίς περλ αύτον* 
τετήρηται δέ μάλλον τοίς έν πίστει δεδ^χαιωμένοκ« 
χαλ έν Χριστφ χεκλημένοις οίς ύπακοήν, καλ πολύ 
τής αρχαιότερος διενεγχούσαν γνώσιν. Τεθαυμακε 
γάρ τδ ύπερέχον τής γνώσεως τού Χρήστου παλ έ 
θεσπέσιος Παύλος· μαρτυρήσει δέ χαλ αύτδς δ Σωτήρ, 
περί το ημών χαλ τών έξ αίματος Ισραήλ» Αναφαν­
δόν λέγων, δτι « Ύμίν δέδοται γνώναι τά μυτεήρια 
τής βασιλείας τών ουρανών, έχείνοις δέ. ού Φέδοται. 
Καλ περλ μέν τών Ιουδαίων* ι 'Αφετχ αάτους» 

de Jodaeis quidem : ^Sinite illq8;ca2ci sunt, daces D τυφλοί είσιν, όδηγολ τυφλών, ι Προσπεφωνηχε δέ 
csecorum 7 1 . ι Eos aulem, qui ipsum noverant, 
rareos allocotus est, ι Vestri autem beati ocuji, quia, 
vident, et aures vestrae, quia audiunl T t . » 2 2 6 His 
de rebus cum loqui desiisset ille aniversorum Deu$, 
pnacipere exorditur, et de rebus oplimis legcs 
conslitaere. Itaqae sic a i t : c Ego Dominus Deus 
tous, qui eduxi te de lerra iEgypli, de domo servi-
lut is: non erunt tibi dii alii praeter me n , ι Decens 
vero suis legibus fecit exordium, se esse dicen^ 
eum, qui illorum in iEgypto prodigiorum auclor 
fueril; qui adversus iniquoram dominorum insa-
niam, universam, at uno verbo dicam, excitarit 

• 7 Deut. v, 51. ·· Exod. xix, 24. ·· Hebr. ιιι, 5, 6. 
f l Maith. XJU, 16. Levit. χι, 45; Exod. xx, 5. 

πάλιν τοίς έγνωχόσιν αυτόν* ι Ύμων δέ μακάρια, 
οί όφθαλμολ, δτι βλέπουσι, χαλ τά ώτα ύμων , δτι 
άχούουσιν. · Επειδή δέ τούς περλ τούτων δεεπχραεν* 
λόγους δ των δλων θεδς , άρχεται θεσμοθετχΐν, χαλ 
τούς έφ* άπασι τοίς άρίστοις όρίζειν νόμους» Ούτω 
τέ φησιν ι Έ γ ώ Κύριος ό θεός σον, δοτις έξήχο-
γόν σε έχ γής ΑΙγύπτου, έξ οίκου δουλείας* ού* 
έσονται σοι θεολ έτεροι πλήν έμού. > Πρέπουσαν ίλ 
τοίς νόμοις έποιήσατο τήν Αρχήν, έαυτδν είναε λέ ­
γων τδν έν Αίγύπτφ τερατουργόν τδν ταίς τ ω ν 
πλεονεκτούντων μανίαις δλην, ώς έπος είπείν, χ α τ ~ 
εξανιστάντα τήν κτίσιν ύετούς τε καλ χαλάζας έ ς -
'•Marc. χ, 9. f l Matlh. χιιι, U - " Malih.xv 14 . 
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ιιπλιχότα, χαλ τών στοιχείων μεταοολάς έπιδεδειχότα, j 
χαΛ τοίς πρωτοτόχοις τον οίχτρδν ενόντα θάνατον, 
χαλ σχότον αύτοίς καταχέαντα τον τριήμερον τδν 
ΑΛΑ μέσων ίέναι κυμάτων οίς άν έθέλοι δωρούμενον, 
χαλ Αμογητλ αυνθραύοντα τους άνθεστηχότας. Έδει 
γάρ» έοειμή άγνοείν τους της θείας εντολής ύποτρέ-
χοντας τον ζυγδν, δση τίς εστίν ή του νομοθέτου 
δύναμες, καλ δτι προσχρούειν αύτοίς ούκ ασφαλές 
τψ πάντα ευκόλως χατορθούν ίσχύοντι, 

ΠΑΑΑ· *Ος «δ γε ήμίν δ νομοθέτης και θεοπρχχώς 
έσχέπτετο I Κατάγχει γάρ πως άε\ τδ δείμα πρδς 
ευπείθειαν, χαλ ώσπερ τινά πώλον εύήνιον απεργά­
ζεται τδν Απηνή χαλ δυσάγωγον. 

ΚΥΡ. Όρθότατα έφης. Άποφήσας δή ούν τδ χρή· ] 
ναι θεοίς προσχυνείν έτέροις, χα\ τήν είδώλου παντδς 
ποίησιν, έξομοίωμά τε χαι γραφήν, καϊ τδ προσνέ-
ρυειν άποτολμφν τδ τής θιότητος δνομα ταίς τών 
•λγαλματουργών έπιστήμαις, δίκαις ύπενεγκών ταίς 
Ααχάταις ( c Ού γάρ λήψη» φησ\, τδ δνομα Κυρίου του 
Θεού σου έπλ ματαίω, δτι ού μή καθαρίση Κύριος 
τδν λαμβάνοντα τδ δνομα αυτού έπλ ματαίω *), κατά* 
ρυθμίζει λοιπδν τά ανθρώπινα, χα\ ώσπερ τινά 
κανόνα πρδς τδ ευθύ ταίς απάντων πολιτείαις όρίζε* 
τδν νόμον* Απάσης δέ ημάς έξίστησιν αμαρτίας, τδν 
της Ιν Χριστφ δικαιοσύνης χαλ πρό γε τών άλλων 
χατααημαίνων καιρδν, καθ' δν ή τελεωτάτη λύτρωσις 
χαλ ή φαυλότητος καταφθορά, καλ άναμόρφοκης είς 
τδ άπ* αργής, χαλ ζωής άναχαινισμδς τής έν Αγιό-
τητί τε χαλ φιλοθεΐα. Τοιγάρτοι φησί* f Μνήσθητν < 
τήν ήμέραν τών Σαββάτων άγιάζειν αυτήν έξ ημέ­
ρας έργάστ], χαλ ποιήσεις πάντα τά έργα σου, τή δα 
ήρ^ρα τή έβδομη Σάββατα, άνάπαυσις Κυρίφ τ φ 
6χφ σον * ού ποιήσεις έν αυτή πάν έργον, σύ χαλ Α 
Μς σου χαλ ή θυγάτηρ σου, ό παίς σου χαλ παε-
δϊαχη σου, δ βούς σου χαλ τδ υποζύγιο ν σου, πάν 
τδ χτήνός σου, καλ ό προσήλυτος 6 παροικών έν, σοί. 
*Κν γάρ Αξ ήμέραις έ ποίησε Κύριος τδν ούρανδν, 
χαλ τήν γήν, καλ τήν θάλασσαν, χαί πάντα τά έν 
α ν τ ο ί ς , χαλ χατέπαυσε τή ήμερα τή έβδομη· Διά* 
τ ο ύ τ ο ηύλόγησε Κύριος τήν ήμέραν τήν έβδόμην, και 
ήγ ίααχν αυτήν, 

HAAA. Καϊ τί δή τούτα έστ,ιν; ού γαρ τοι συνίημι 
σαφώς. Άγιασαεμεν δ* άν τίνα τρόπον τήν. των Σαε% 
βάτων ήμέραν; 

ΚΥΡ. Βουλει λέγωμεν ολίγα άττα- περε λαββατου. 
χαλ τής έν αύτψ, τετιμημένης Αργίας; είεν γαρ 
Αν οδτω χαλ μάλα σαφΐ^ τά θεόθεν ήμίν κεχρησμο-
οοτημανα. 

ΠΑΛΧ Πάνυ μέν ουν· 
Κ Υ Ρ . Τδ Σάββατον, Δ Παλλάδιε, τελευταία τής 

έοοΑμάδος τυγχάνον ήμερα, χατααημήνειεν άν, οί-
μ α ί που, τδν. τής τού Σωτήρος ημών επιδημίας 
χαιρ&ν, δς πέφηνε μέν έπλ συντελεί σ> καϊ μονονουχλ 
π ρ ο ς αύταίς ήδη του παρόντος αίωνος δυσμαίς, άρχή 
Αχ χαλ θύρα χαί δδδς ήμίν γένονεν είς άπδνιψιν 

L* ΕΤ VEftlTATE. LIB. VI I . 1*4 
creaUiram; qui imbres et grandinem armarit, e» 
clementorum coramutatione& ostenderit; qui mor-
lein primogeniiis miserabilem immiserit; qui t r i -
duanaa Ulis tenebras offbderii; qui per medios lta~ 
elits, qaibua voluerit, ire conceeseril, qui adversa-
rios nalla negotio contriveril. Opus enim profecto 
erat, u i , qui divinorum prxceptorum jugum sub-
irei i i , i i noa ignorarent, quanta esset legislatoris 
poteslas, ac scirent roinitne sibi eese tutum, eum 
offendere, qai perficere omnia facile posseL 

PALl*. Praeclartjm sane, ac Deo digniseimum le-
gislatoris consUium: nam scmper fere metus ad 
ebedieaiiam adigit, ei bonniiem quamvis effrena-
tum alqne difficilem , quasi equum , freno oblem-
perantam reddit. 

CYR. Rectissime dicis. Gnm igttur probibuisset 
deos alios adorare, el idolum quodvis vel simuJa-
crum aut picturam effingere, cumqae extremam 
sapplicium constitaisset, st qui divinitati* nomen 
ictorum sinNilacroram artificiie iribuere ansas 
taset: c Neqae enim accipies, inquit, nomen Do-
mini Dei tui in vannm; quia iioi\ purum habebit 
Doreinue eura, qui accipi» nomen ejus in vanum 7 > , > 
tom. ad res bumanas componendas converiitur, et 
tegem quasi regulam qaamdam, qua quid rectum 
ak, exqairatar, omnium hominum v i l x preescribit: 
aiqae ab onixersis nos peccatis arcet, cum ante 
alta illius in Ghristo justiliae tempas designat, in 
fue perfeciissiraa illa redemptio, ei vitiorum abo-
titio, et ad pristinom statum reformatio, et viia?, 
quse in sanctilate ac Bei amore ducitur, renovatio 
contigii. ttaquo a i t : c Recordare dtem Sabbatorum, 
ut saoctiflces illum : sex diebus operaberis, el fa-
cies oronia opera laa : die aulem septirao Sabbala, 
reqtries Domino Deo tuo : non facies in ipso omne 
opas, tu , et Alios tuus, et filia tua, servus tuus et 
ancilla tua, bos tuus et subjugale tuum, orone j u -
menlum 227 ioum, et proselytus, qui babitat 
apud te : sex enim diebus fecit Dominus ccelura et 
terram et mare et omnia quae in eis eunt, et re-
quievit die seplimo : proplerea benedixit Oominoa 
diei sepiimo, et sanctificavit illum ι 

PALL. Qoid vero Utad est ? non enim satia intel* 
Hgo. Qmonam faco nodo dien Sabbatorum sancti-

1 ttcabimus? 
GYR. Ykaede Sabbalo et de cessatk>ne, q m in 

eoagebatur, pauca dicamus? Itaenim apertissima 
emiit, qiue nobie d&vinitus praaeepla sunt. 

PALL. Sane quidem. 
CYR. Sabbalum, Palladi, wltimos oimirtim heb« 

donadae dies, designai, ut existimo, tempas il led, 
quo Salvator naster advenit, qui apparait ille qiiidem 
in cooeummajlione, ac propemodum sub ipsom 8 ^ 
oali presenti» oecasum; sed ad ablutionem pecca-
toruin, ad liborUtero qooqtie ac remiesionem, *hf 

^»F .xod .xx , 7 . M i b i . 10, H . 
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incorruptionem ac vitam, ad spem deniquc futuram Λ αμαρτία;, είς έλευθερίαν καλ άφεσιν, είς άφθαρσίαν 
iftiliura el janua el via nobis cst faciae. Mallis vero 
modisbunc, qui in Chrisio intelligitur, sabbaUsmum 
gacrarum quoque Lillerarum Ades nobis latenter in-
sinual, nunc quidem cum ce&sationem, qaa tanquam 
a peccatis ̂ esealur, describit, et acerbaminprimis 
alque asperam in transgressores pcenam constituit; 
nunc vero, cum redempiionem, qua? in eo fit, ac 
remissionem et ingtruciionem, qua ad iuturum sae-
culum paramur et accingimur, iigurale siguificaL 

PALL. Explica igitur quoaam pacto. Id enim 4 i -
bentissime didicerim. 

CYR. Per fldem, Palladi, quae in Cbristo intel-
l igitur, Sabbatum spirilualiter celebramus, com 
a disteniionibus bujus mundi cessamus, et a va-

κα\ είς ζωήν, καλ είς ελπίδα τήν μέλλουσαν. Πολν-
τρόπως δέ ήμίν τδν έν Χριστφ νοούμενον σαββατι-
σμδν και ή τών Ιερών Γραμμάτων αίνίττεταε πίστις, 
δτέ μέν τήν έν έαυτψ κατάληξιν, τήν ώς έξ αμαρ­
τιών υπογράφουσα, καλ τήν δτι μάλιστα πικράν τα 
καλ απηνή του παραβαίνοντος καθορίζουσα δίκην, 
δτέ δέ αύ τήν έν αύτψ λύτρωσίν τε χαλ άφεσιν είς 
έλευθερίαν, καλ μήν καλ εύτρεπισμδν τδν εές αίώνα 
τδν μέλλοντα τυπικώς ύποφαίνουσα. 

ΠΑΑΛ. Φράζε δή ούν δπως. Είδείην γάρ άν ώς 
ήδιστά γε. 

ΚΥΡ. ΔιΑ πίστεως, 6 Παλλάδιε, τής έν Χρεατφ 
νοούμενης πνευματικώς σαββατίζομεν, τών έν τφδχ 
κόσμω περισπασμών καταλήγοντες, καλ περιφοράς 

no errore reqniescimus, et a nequitia disce- D είκαίας άποπαυόμενοι, χαλ φαυλότητος άπονοσφι^δ-
dimus, el pcccali jugum excutientes ad liberam 
sanclillcationem relaxamur. Jtaqae beatus Paulns 
de iis, qui nondum crediderant, inquii : c Quibus 
vero offensus fuit quadraginta annis ? nonne iis, qui 
non oblemperaverunt, quorum cadavena prostrala 
eunt in deserto ? Quibus vero juravit , ηοη introire 
in requiem ipsius, nisi iis, qui increduli fuerunt? 
et videmu* quod non potueront ingredi propter 
incredulitatem. Timeamus igiiur, ne forte, relicta 
pollicitatione introeundi in requiem ipsius, videaiur 
aliquis ex vobis defuisse > Et posl alia : < Igitur 
relinquitur sabbatisraus poptdo Dei T \ » At vero 
quid probibet quominus 228 v e r e A*c* possil, si 

μενοι, καλ τδν τής Αμαρτίας διεκδύνοντες ζυγδν , 
Ανείμεθα λοιπδν είς ελεύθερον άγιασμδν. Καλ γούν 
δ θεσπέσιος Παύλος περλ τών ούπω πεπιστευχότων 
φησί* c Τίσι οε προσώχθισε τεσσαράκοντα Ι τ η ; 
ούχλ τοίς άπειθήσασιν, ών τά κώλα έπε σον έν τξ 
έρήμψ; Τίσι δέ ώμοσε μή είσελθείν είς τήν πατάν 
παυσιν αυτού, εί μή τοΤς άπειθήσασι; καλ βλέπο* 
μεν δτι ούκ ήδυνήθησαν είσελθείν δι' άπείθειαν. 
Φοβηθώμεν ούν μήποτε καταλειπομένης επαγγελίας 
είσελθείν είς τήν κατάπαυσιν αυτού, δοκή τις i f 
υμών ύστερηκέναι. ι Καλ μεθ' έτερα* « Ά ρ α ixv> 
λείπεται σαββατισμδς τψ λαψ του θεού. ι Koba 
πώς ούκ αληθές, ώς είπε ρ έστλν δ σαββατισμδς, Ά 

sabbalisrous non aliud sit, quam inSabbalo ces- ^ μόνον άργεΤν έν Σαββάτφ, πώς ούκ εΐοηλθεν είς 
aare, quomode non est ingressus Israel in requiem, 
cum illam in Sabbalo cessationem observaverit?Sed 
nimirum ea res figura eral illius in Christo reqaie-
lis, ei quod i i , qui iide justificarenlur, a peccato 
cessaturi essent. Itaque lapidibus obrui jussit Deus 
cum qui Sabbato ligna collegeral quod illius sup-
plicium spirilualis ac necessariae rei figura fuit. 
Nunqoid enim non lignum, quod e sua slirpe exa-
ruit , avulsum et jam siccatum, mortalitatis sjrm-
bolum fuerit, ac praetcrea ignis alimentum? 

PALL. Ita esl. 
CYR. Ejuemodi omnkio est peccalum serumni* 

plenum, quasi morlalilas qusedam, et immitis flam-
mae suis amaloribus impia nutrix. Quicanque igitur, 
quo iempor& a peccatis cessari debet, morluis et 
infmctuosis operibua intenii sunl et, abjecta vir-
lute, ooncupiscunt ea, per quae ipsis supplicia in 
seiernum parentur et flammae accendantur, i i lum 
jure optimo morle damoati juslas poenas sasline-
bunft, quod £um liceal quiete vivcre, sponte ad sup-
plicia ruunL Ingredimur igttur i u requiem, qui 
credidimus, juxU beaii Pauli vocem · · . Itaquepcr Je-
remiam increpat Deue eos, qui per peccatam in 
figuram adraissurapulchrUudinem writalis adulte-
rabant; ait itaque: c Vade et sta in portis filiorura 

τήν κατάπαυσιν δ Ισραήλ, χαί τοι τήν έν ΐαοΏάχι* 
τηρήσας άργίαν; 'Αλλ' ήν είς τύπον τδ χρήμα τής 
έν Χριστψ χαταπαύσεως, καλ τού καταλήξειν έξ 
Αμαρτίας δικαιουμένου τή πίστει. Τοιγάρτοι λιΟό-
λευστον έκτεθνάναι δείν έκέλευσε θεδς τδνέν Σαβ­
βάτψ συλλέγοντα ξύλα · ή δέ* έπ' έκείνω δίκη, ν ο τ Γ 

τού καλ αναγκαίου πράγματος ύποτύπωσις τ\ν. Έ 
γάρ ούχλ τδ έκ τής οίκείας £ίζης αύανθέν, έχχεχα-
θαρμένον χαλ ξηρανθέν ήδη ξύλον, νεχρδτητος Αν 
είη σύμβολον; είη δ 1 άν χαλ έτέρως πυρδς δλα-

ΠΑΑΑ. 'Αληθές. 
ΚΥΡ. Τοιαύτη τίς έστιν ή παμμδχθηρος Αμαρ-

D τία, νεκρδτης ώσπερ τις, καλ τής ανήμερου φλογδς 
ανοσία τροφδς τοίς άγαπώσιν αυτήν. "Οταν τοίνυν 
ώς έν καιρψ καταλήξεως, τής έξ αμαρτιών λέγω, 
νεκρών καλ άκαρπων έργων έχοιντδ τίνες, καλ αγα­
πάν Ιλοιντο, μεθέντες τήν άρετήν, τά δι* ών αύτοίς 
είς αίώνα ποιναλ καλ φλόγες έξάπτοιντο, τήν έπλ 
θανάτψ κατά^^ησιν ύπομενούσιν είκδτως, δτε καί­
τοι μή βιούν άνειμένως εξδν, έθελοντλ διαστείχουσιν 
έπλ τδ κολάζεσθαι δείν. Είσερχδμεθα δή ούν είς τήν 
κατάπαυσιν οί πιστεύσαντες, κατά γε τήν τού μα­
καρίου Παύλου φωνήν. Καλ γούν διά φωνής "Ιερεμίου, 
τούς δι* αμαρτίας τής είς τδν τύπον, τδ τής αληθείας 
παρασημαίνοντας κάλλος έπαιτίάται Θεδς λ έ γ ω ν 

* nebr. ιιι, 17-19; ιν, 1. η % Hebr. ιν, 9 . 7 · Nutn. χν, 32 8 0 Hebr. ιν, δ. 
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• BAottrov καλ στήθι έν πύλαις υίών λαού σου, έν ^ populilui, perquasingrediunlurreges Juda,etegre-

diuntur per eas, el in omnibus portis Jerusalem; et αΧς χίσπορεύονται βασιλείς Ιούδα, καλ έν αίς εκπο­
ρεύονται έν αύταίς, χαΛ έν πάσαις ταίς πύλαις 
Ιερουσαλήμ* χαλ έρείς πρδς αυτούς· Ακούσατε λόγον 
Κυρίου, βασιλείς Ιούδα κα\ πάσα Ιουδαία κα\ πάσα 
Ιερουσαλήμ, και οί είσπορευόμενοι έν ταίς πύλαις 
ταύταις . Τάδε λέγει Κύριος· ΦυλΑσσεσθε τάς ψυχάς 
υμών, καλ μή αίρετε βαστάγματα έν τή ήμερα τών 
Σα6€ατων, κα\ πάν έργον ού ποιήσετε, καλ μή έκπο-
ρεύεσθε ταΐς πυλαις Ιερουσαλήμ, καλ μή εκφέρετε 
βαστάγματα έξ οίκιών υμών έν τή ήμερα τών Σαβ­
βάτων, καθώς ένετειλάμην τοίς πατράσιν υμών καλ 
ονκ ηχούσαν, χαλ ούκ έκλιναν τδ ους αυτών, καλ 
έαχλήρυναν τδν τράχηλον αυτών υπέρ τούς πατέρας 
αυτών, του μή άκοΰσαί μου, καλ τού μή δέξασθαι 

dices ad eos : Aadite verbum Oomini, reges Juda, et 
omois Judaea, el omnis Jerusalem,qui ingredimini pcr 
portas has. Haec dicitDomiuus: Custodite animas vc-
siras, et ne portetis onera in die Sabbatorum, et omne 
opus ne faciatis,eloe exeatis per porlas Jt*rusalem, el 
ne exportetis onera e domibus vestris in die Sabba-
eorura, et omne opus ne facialis : sanclilicate dieni 
Sabbatoram, sicut praecepf patribos vestris ; et non 
atidientnt neque inclinaveruni aurem suam, el 
obduraveruDt cervicem suam plus quam patres eo-
rum, ne audirent me, neque perciperent discipli-
nara β ι . ι Non solum igitur, ut ab omni opcre ces-
sarent Sabbato, jassit, sed ne onera quideni 

παιδείαν. » Ού μόνον δή ούν τδ δείν έργου παντδς Β efferreni, neve eilra portas Jerusalem exircnl. 
χαταλήγειν έν Σαββάτφ προστέτχχεν» άλλά καλ βαστάγματα μή έκφερε ιν, μήτε μήν έξοίχεσθαί ποι 
περαιτέρω πυλών Ιερουσαλήμ. 

1ΙΑΛΔ, Είτα τίς άν είη καλ τούτων δ λόγος; 

Κ Γ Ρ . Νοητδς δή καλ πνευματικός, καλ έπέκεινα 
τών τύπων, καλ σκιάς άμείνων τής άρχαιοτέρας. 
*Εργου μέν γάρ τού πρδς φαυλότητα τετραμμένου 
τε χαλ βλέποντος είς κατάληξιν ίέναι κελεύει τούς 
έν Χρτστφ σαββατίζοντας, βάσταγμά γε μήν έπωμά-
δ;ον ποαίσθαι μηδέν. Τούς γάρ άπαξ διά τής π ί ­
στεως τδ δϋσοιστον αληθώς τής αμαρτίας άχθος άπο-
οεδληχδτας, πώς ούκ άπόπληκτον παντελώς τδ καλ 
<ίς αύθιςαάεφ χαταφορτίζεοθαε δείν, χαλ ύποπίχτοιν 
έλέσθαι πάλιν τοίς είς φαυλότητα ζυγοίς; Πυλών δέ 
είσω χαΛίζεα τών τής Ιερουσαλήμ, τδ μή χρήναι 
πολιάς ημάς τής αγίας άπονοσφίζεσθαι τυπών, μήτε 

2 2 9 PALL. Sed quaenam borum quoque afferri 
poiest raiio ? 

GYR. SpirituaMs sane et sublimis, et flguris um-
brisqae Ulis veieribus presUntior. Eos enira, qui 
in Ghristo Sabbalumagunt, abopere, quodad vitium 
vergit ac spectat, cessare jubel, prohibetque onus 
ullum humeris imponere: nam qaomodo non summae 
insaniae eil, qui semel per fldem onus peccati plane 
gravissimom abjecerint, eos illud idem sibi denuo 
iroponere, et rursus nequitia» jagum sponte subire ? 
Sedere aatem intra portaa Jemalem id signifleat, 
non esse nobis dc sancta civitatfc discedendum, ne-
que commiUendum ut, dum ad aliud quiddam d i -
verlimue, extra feramur alque labaraur. Sanctam 

μήν έξω φέρεσθαι χαλ Απολισθείν έφιείς, διά τής είς C vero civilalem Eeclesiaro accipe : jam euim nonnul-
έτερον τ ι παρατροπής, Άγίαν δέ πόλιν νοήσεις, τήν 
Έχκλησίαν* ήδη γάρ πού τίνες, διά τής είς Χριστδν 
πίστεως έχλελαμπρυσμένοι, άποφορτισάμενοί τε τήν 
βέδηλον Αμαρτίαν, είσω τε πυλών γεγονότες αγίων 
τού οέχου τού Θεού, παρεκομίσθησαν είς άπόστασιν, 
εί καλ μ ή πρδς εμφανή τυχδν, άλλ* ούν έξήλαντο τής 
αγίας πύλης, έθη τιμήσαντες είδωλοπρεπή. Είσω δή 
ούν χα^ήσθαι πυλών τους νοητώς σαββατίζοντας 
χεχρησμψδηκε Θεδς, τδ ασφαλές τε χαλ άνεξίτηλον, 
καλ τδ μηδαμή χρήναι 'παρολισθείν τής είς αύτδν 
γ^σ ιδτητος , τού τύπου σημαίνοντος. "Οτι δέ Θεού 
πόλις ή "Εκκλησία, μάλιστα μέν άναβοήσει καλ δ 
Δαβλδ λέγων* c Αεδοξασμένα έλαλήθη περλ σού, ή 
πολις ταυ θεού- » πληροφορήσει δέ που καλ αύτδς ό ^ facit de illa, diccns : c Hic habilabo, quoniara elegi 
Σωτήρ περλ αυτής λέγων* ΤΟδε κατοικήσωδτιήρετι- eam Μ : > 
σάμην αυτήν. » 

Ιί, qui ftde in Ghrislum clari fuerant, et iiefaria pee-
oaki earcina exoneratt, et intra sanctas domus Doi 
portas ingressi, ad defeclionem sont alque aposta-
siam delati, etsi non aperlam forlasse, at cerie e 
sancta porta cxsiliemnt, quod mores bominum 
idolis deditorum magni facerent. Inlra portas igitur 
sedere, Sabbalum spiritualiter agentes, praecepK 
Heus : quae flgura signiflcat firmilatem alqae con-
sumtiam, et nusqoam ab illias sinoero germanoqae 
culto nobis esse discedeodam. Esse autem Eccle-
siam Dt i civitatem, aperlissime teslatur David, 
cum de illa d ic i l : < Gloriosa dicta sunt de te, civitas 
Dei " . > lpse quoque Sahalor certissimam fldem 

HAAA. "Αραρεν ονν, δτι παντδς έργου καταλύ-
σομεν έν Σαββάτφ, κατά γε τδ νομοθέτη δοκούν. 

Κ Τ Ρ . Ού παντδς απλώς, ώ Παλλάδα* το γάρ τοι 
χρήναι φρονείν τε καλ δρ$ν τά έφ' οΤς άν ήδοιτο 
Οεδς, χαλ ού μετρίαν έχοι τήν δνησιν, ούχ έπαινου-
μένην Αν είσδέξαιτο τήν κατάληξιν. Προστέθεικε 
γ ά ρ ού μάτην, ώς γέ μοι δοκεί, τδ Γράμμα τδ ιερόν, 

PALL. Conclusum est igilor, ab omni opere desi-
stendum \n Sabbato, ut certe legielatori visum 
est. 

GYR. Non ab omni prorsus, inquam, Palladi: nam 
ob iis cogitandis alque faciendis, quse Deo placeut, 
et quae nou mediocrem babenl utilttatem, nunqaani 
laudabUiter cessari potest. Ncque enim frusir» (ut 
mihi quidem videtur) adjunxenint saorse Litterai» 

·· Jer x t i i , 19 wqq. ·» Psal. LXIXYI , 3. · ' Paal. «ΛΧΜ, ί.>. 
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ianctiflcandttiD esse a nobii diem Sabbatoram : Α *δ Αγιάζεσθαι δείν πρδς ημών τήν τών Σαββάτων 
ε Recordare namque, ait, diei Sabbttorum, ot san-
ctificee eum·* . ι Id vero ita optime perficfemue, si 
Sabbatum spirrtoaliter celebrando, eanctn operibus 
curam atque dUigerUiam impenderimus : cujus rei 
illa evidens figura fuerit, quod Sabbato sacerdotes 
in templo Sabbatum violabant, el sine culpa eacris 
rebus operam dabant, victimas immolabani, oves 
caedebant, 830 antnia posiremo, qua? ad Dei gla-
xiam perfciuereat, nemina probibeate faciebantM. 
Quid enim? non Judasorum calaumiis boc ipswn 
opposuk Christus, cum ipgum de violatioae Sabbati 
crirainarentur, quod paralyticum 8abbato curassei? 

PALL. Memiui. 
CYR. Circumducitar etiam bomoin Sabbato, joxta 

ήμέραν · ι Μνήσθητι γάρ, < φησλ, ι τήν ήμέραν τών 
Σαββάτων άγιαζε ι ν αυτήν. > Άποπερανουμεν δε 
τον το χαι λίαν επιεικώς, εί αγίων έργων έπιμελτ-
τα\ φαινδμεθα, σαββατίζοντες νοητώς* εΓη δ* άν τοΰ 
πράγματος δποτύπωσις εναργής, τδ έν Σαβοατω 
τους ίερέας έν τω Ιερψ τδ Σάββατον βεβηλούν, χα\ 
άμωμήτως έργάζεσθαι τά Ιερά, χαί πληρούν Βι­
αίας, χα\ μηλοσφαγείν, πάντα τε δράν τά είς δόξεν 
θεοΰ άδιαχωλύτως. Έ γάρ ούχλ ταΐς των Ιουδαίων 
μομφαΐς αύτδ δή τούτο παρεκόμισεν δ Χριττδς, δτε 
δή λύσινέπεφήμιζον αύτφ τού νόμου τεθεραπευχότι 
τδν παράλυτον έν Σαββάτφ; 

ΠΑΑΑ. Μεμνήσομαι. 
ΚΥΡ. Περιτέμνεται δέ καλ άνθρωπος i v Σαββάτφ, 

Salvatoris vocem, lege non vindtcanle : spondet a i - B χ**ά τήν τού Σωτήρος φωνήν, ούχ έπιτιμώντος τον 
miram ftgara et prepemodum aperle testatur, its, 
qui in Christo Sabbatum agunt, idest, qui a peccato 
oeatanl, ac sanctificanlur perfidem, illam in eptritu 
circumcisionem apertissime convenire, q w fit octa-
vo, id est, resurreclionis die : sic enim Gfaristus 
reeurrexit; quiposteaquam revixit, de&tnjcio mor-
tis iiaperio, illico sancto Spiriiu soo* disdpuloe 
obsignavii : baeooue est illa in SpirUu dreaaicisto. 
Insuflhvit eaim, diceos : < Acoipile Spiritam san-
ettna H . ι Apnon Paulus quoque ita fieri circttm-
cisioiiem in epiritu fatetur? Circufncidi riamque 
oportere eos, qoi oredideraitt, circuncigtoae iion 
raanufacta, id est*trptritu, asseveravit1 7. Quinetiaoi 
illud addiderim, aonpossenos <fui spiritualiter Sab- Q πνεύματι, διιαχυρίσατο τους πε^στε^χδτας. Bpot* 

ognienter ab iis, quse ad forti- β* άν δτι, τών είς Ανδρείαν τήν πνευματική*, 

νόμου * παρεγγυ$ γάρ ό τύπος καλ μονονουχλ διαμαρ­
τύρεται σαφώς, δτι πρέποι άν χαι μάλα είχοτ-ως τας 
έν Χριστφ σαββατίζουσι, τουτέστι, τοις καταλήγουσιν 
αμαρτίας, χα\ άγιαζομένοις διά πίστεως, ή έν πνεύ­
ματι περιτομή πραττομένη χατά τήν όγοοην, τοντ-
έστι τήν άναστάσιμον ήμέραν * έγήγερται γάρ ουτ* 
Χριστός. Επειδή δέ άνεβίω, τδ τού θανάτου χαταλυ-
σας χράτος, χατεσφράγισεν ευθύς τ φ ότγιφ Πνεύ­
ματι τους εαυτού γνωρίμους, χαί τούτο έστιν τ) έν 
πνεύματι περιτομή. Ένεφυσησε γάρ λέγων* <Αά-
βετε Πνεύμα άγιον. ι Ή ούχ ούτω π ρ ά τ τ ε σ ο ϋ φ 
ώς έν νοήσει περιτομήν καϊ δ Παύλος φ η σ ι ; Πεμ· 
τετμήσθαι γάρ δείν περιτομή Αχειροποκήτορ, τουτέττι 

baium servamus, congmenter 
tudinem spirilualera pertinent, elab bosiibo* 
terendis, adversariisqae ia Gfaristo superandis, oa-
qaam ceseare : ei ejt» rei imaginem tibi proferam 
rarsos velerem Ulam Jasam, qui troa cum filiislsrael 
vbee i Jericbo seplimo die, id est Sabbato, cepit. 

PALL. Solaia igitur nobig a nequiliae ac p^ccalo-
romopcribus vacationem, quod ad veritalem perti-
net tanquam in fignris Ulis adhuc veteribus prope-
modum adumbratam, Sabbatum afferet. 

CYR, l u aio : si vero secua habet, id nanifesle 
Cbrigti mysterium oslenderit, 

PALL. Quo tandem modo ? 
CYR. Dixit oerte iteram lex : « Si emeris vinim D 

Hebrseum, sexannos serviet l i b i , anno autem septi-
mo bgredietur liber gralis > Et haec qnidem in 
Exodo. In Deuteronoroio vero rursus ita inquit : 
ι Si autem vendilus tibi fuerit frater luus Hebraus 
te l Hebnea, serviet tibi annos sex, et septimo 
eraittes eum a te liberum : cura vero «mittes 
eum liberum a te, non emittes eum vacoum; 
viaticom dabia ei ab ovibus toie, et a frumento 
tuo, e ta torculari too; sicut benedixerit te 231 
Dominus Deus tnus, dabis ei · · . > Nam superiori 
tampore universo anie noetri Salvatoris adventom 
epiritu wtnrttulis brael constringebatur, legi pu-

χαλ τοΰ συντρίβει ν εχθρούς, χα\ vixff έν JCptox^ 
νους Ανθεστηχότας, ούχ άν χαταλήξαεμκν εέχότως, 
νοητώς σαββατίζοντες * είχόνα δέ σοι παροΐσω πάλιν 
τδν άρχσίον έχεΤνον ^ησούν, δμού τοίς έξ Ισραήλ 
ήρηκότα τήν Ιεριχώ χατά τήν έβδόμην ήμέραν , 
τουτέστιν, έν τφ Σαββάτφ. 

ΠΑΛΑ. Άργίαν ούν άρα τδ Σάββατον μόνον ήμΗ 
ώς έοιχε, τών έχ φαυλότητος χα\ αμαρτιών xbxopi-
σε»ν άν, τόγε ήχον είς άλήθειαν, τήν ώς Αν τόοοες 
έτι τοίς άρχαιοτέροις μονονουχ\ σχιαγραφουμένην. 

ΚΥΡ. Ούτω φ η μ ί ' καθ' έτερον δέ τρόπον, τδ Χρι­
στού μυστήριον παραδείξειεν Αν χαλ μαλα ι 

ΠΑΑΑ. f ίνα δή φής. 
ΚΥΡ.Έφη που πάλιν ό νόμος· ι Έάν δέ κτήση 1 

Έβραίον, έξ έτη δουλεύσει σοι, τφδέ έτεε τ φ έ€δόμω 
άπελεύσεται ελεύθερος δωρεάν. »Κα\έν μέν τ | 'Εζάδω 
ταυτί. Έν δέ τ φ Δευτερονομίω πάλιν ούτω φν^αέ · 
c Έάν δέ πραθή σοι ό αδελφός σου ό Εβραίος, τ\ -ή 
Εβραία, δουλεύσει σοι έξ έτη, χαλ τ φ έβδόμψ έξαττο-
ατελείς αύτδν ελεύθερον άπδ σού * δταν δέ έξαποατα* 
λείς αύτδν ελεύθερον άπδ σού, ούχ έξαποστελείς α ύ ­
τδν κενόν* έφόδιον εφοδιάσεις αύτδν άπδ τών προβάτων 
σου, κα\ άπδ τού σίτου χαλ άπδ τής κλήρου σου* χ α β ά ς 
ηύλόγησέ σε Κύριος δ Θεός σου, δώσεις αύτφ. » Τ ο ν 
μέν γάρ άλλον άπαντα χρόνον, πρδ τής τού Σ ω τ ή ρ α ς 
ημών επιδημίας, πνεύματι δουλείας δ Ισραήλ -

u Exod. 
1 1 U . 

χχ, 8. ·· Matth. χχι, i i . ·· loan. xx, 22. w Coloee. u , i ! . •· Exod. xxi , 2. ·* Reot. 
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•Φψϊτγζτο, νόμω τψ χολάζοντι χαταζευγνύμενος. Α nienti subjectus; postea veroquam extremUsaeeuli 
Επε ιδή δέ έν έσχάτοις του αιώνος χαιροίς (τέθειται 
δέ ήμΐν χα\ τούδε τύπος τδ Σάββατον) έπέλαμψεν δ 
Εμμανουήλ, τότε δή τδ μέν δουλείας άφήρηται 
πνεύμα, προσκεκομικότες δέ δλως ουδέν είς άπολύ-
τρωσιν τψ Δεσπότη, φιλανθρωπίνψ χάριτι κέκληνται 
πρδς έλευθερίαν, χαλ είς τήν της υΙοΘεσίας δόξαν · 
δεδιχαίωνται γάρ οί πιστεύσαντες ούχ έξ έργων νό­
μου χατά τάς Γραφάς,άλλ' έχ πίστεως. Καλ τούτο 
α;ναί φημι τδ, ι 'Απελεύαεται ελεύθερος δωρεάν, t 
'Αλν , t "Οταν, φησΙν, έξαποστελείς αύτδν ελεύθερον 

Απδ σου, ούχ έξαποστελείς αύτδν κενόν εφόδων εφ­
οδιάσεις αύτδν Απδ τών προβάτων σου, Απδ τού σίτου 
αου, χαί Απδ της ληνού σου. ι Όρ$ς έναργώς του 
χατά Χριστδν μυστηρίου τήν δύναμιν, tv γε τουτοισΐ 

temporibus, quonim etram figaram SabbatumTaisse 
aaobis ppsitam est, illuxit Ennnanuel, tam vero 
eervilutie spiritus sublatus eet; cutaque nihil Do-
raino pro redemptdone contoliseent, benigfeftate gra-
ti® sunt ad libertatfem et ad gloriam adoptionis 
voeati: nan justifrcati sunt, qui crediderunt, non 
ex operibus legis, ul scriptum est, sed ex ftde. Hoe-
que esfce wqaam illod : c Egredietar ltber gra-
tis*. > Sed cum tnqoit , c Emittes e«m Ubeftwn xv 
te, non emittes eum vacuum; viaticam dabis i l i i ab 
ovibus tuis, a frtiroento tuo, et a lorcolari too *, » 
vides perspicue Gbristi naysterii vim ih bis verbis 
iulgere ; nam redempli sumus, et dimisit noe ille 
omnium Salvaior libero&gratie. Non enim e\ ope-

δλαλάμπουσαν; λελυτρώμεθα γάρ, χα\ άνήχεν ημάς ^ ribus jastitiae, quaHecimtjs nos, sed sfecundum ma-
ελευθέρους ό πάντων ημών Σωτήρ, δωρεάν. Ού γάρ 
έξ Ιργων δικαιοσύνης Α έποιήσαμεν ημείς, άλλά 
χατά τδ πολύ αύτοΰ έλεος, κατά τδ γεγραμμένον, 
της ούτως ύπερφυούς ήμερότητος μετεσχήκαμεν · 
Ανιελς δέ ημάς ελευθέρους, τουτέστιν, άπαλλάξας 
Αμαρτιών, καϊ τή τής υιοθεσίας καταχαλλόνας χά­
ριτ ι , χαλδν ήμίν έφόδιον έαυτδν προστέθειχεν, ώς 
Αμωμον Ιερείον, χα\ ώς πρόβατον έπλ σφαγήν δν 
ημάς ήγμίνος, χαρισάμενός τε τδ μετασχείν ευλο­
γ ί α ς της ζωοποιού, τουτέστι, τής αγίας αύτοΰ σαρ-
»ός τε καϊ αΓματος. Τούτο, οΐμαι, έστλ τδ έφοδιάζε-
οναι δείν άπδ τών προβάτων, άπό τε σίτου καϊ οίνου, 
χους έν έδδόμω καιρψ, τουτέστιν, έν τψ νοητψ 

gnam misericordiam euatn, ut soripium e « , beni-
gnitatts adeo insignis participes faoti sumus: curav-
que nos Hberos dimisisset, id est, a peecAus liberas-
set, et adoptionis gratia deeorasset, preeolaram 
nobie viaticum seipaom adjecit, ut iritnaeolata 
bostia, tt at ovis ad victimam proptet noe ductas, 
largitusque ot vmCcae behedicliome, id fest, sair^ 
c t » saae carniB ac sanguinis participes essecnus 
Hoc est, opinor, ab ovibus, atque a frumenlo et 
t ino suppeditandum esse Viaticum iis, qui saptimo 
tempore, id est, spirituali Sabbato, ad libeitaiem ex 
benignittte Dominica vocantur. Atque lex quidem 
batlenus. Gatenub, aaia Jud&is pne socordia reeu-

Χαββάτψ, «εχλημέναυςχίς έλχοθερναν Αξ ήμέγκίτητος Γ pinisaoa admodam placebal tec miodau servarei 
τής Α*σποτεχής· άλλά ταυτλ μέν ό νόμος. Επειδή 
δέ τοίς Τουδαίοις αναπεπτωκόσιν είς ^αθυμίαν, ού 
l i fv έδάχει τηρείν τά εντεταλμένα, χατητιάτο δ 
βεδς τούτο δράν έλομένσυς. Γέγραπται γάρ, δτι χάλ 
ε Έγενήθη λόγος Κυρίου πρδς Ίβρεμίαν, λ έ γ ω ν 
ΟΟτως ε ίπε Κύριος δ Θεδς *Ισραήλ, λέγων * Διεθέ-
μην διαθήκην πρδς τούς πατέρας ύμων έν τή ήμέρίκ 
{ έξειλόμην αυτούς έκ γής Αίγύπτου έξ οίκου δου-
λαίας λέγων · "Όταν πληρωθή έξ έτη, Αποστελείς τδν 
άδελφόν σου τδν Έβραίδν, δς πραθήσεταί σοι, καλ 
έ ρ γ ά τ α ί σοι έξ έτη, κα\ έξαποστελείς αύτδν ελεύθε­
ρον · χαλ ούχ ήκουσάν μου, κα\ ούκ έκλιναν τδ οδς 
αυτών * χαλ επέστρεψαν σήμερον ποιήσαι τδ εύθές 
πρδ Οφθαλμών μου, τού χαλέσαι άφεσιν δκαστον 

eos Deus accosat, qui boc animo essent. Scripiunv 
eet eftira : f Factum ast terbum Oomini ad iere-
mma * dicfcns : Sic dicit Dominus Deus Israel: Ego 
pepegi foedu* cam patribus xestris, in die qtia eduxi 
eos de tetra ^Cgypti, de domo eepvitutis, dicens : 
Cum ^otiipleti fuerint sex anni, diknittes fralrem 
lU&ra Hebneam, 232 < I u i venditus faerit t ibi , et 
operalas fuerit tibi sex annqe, et diuaittes eum l i -
beram: et kion audiertmt me, tt nbn inclihavferunt 
aarem svatn : et converei luot hodic, ut facerent 
rectuffl cdram ocolie meis, nt xocafent dimisaionem 
imusquisqne proximi so i ; fet consummaveniDt pa-
ctam in conspectu meo in domo, in qoa iDvocatam 
est nomen meum in ipsa : et conversi estis el pro-

του πλησίον αύτοΰ· καλ συνετέλεσαν διαθήκην κατά D fanastispactummeum, ut revocarelis unusquisque 
** " * " servum suum, el unusquisque ancillam suam, quos 

dimiseratis liberos animae ipsorum, ut essent yobia 
in servos et ancillas *. ι Yides quemadmodum figu-
ras repudiati, iino vero ipsatn, nt in umbris adbuc, 
veritatera violari non patilor? c Impoertiteiida nam-
quc sutildoha Dei atque tbcittio i utscriptum 
est. Jud&i ailietb, qui sem&l dlmissos trtrdhebam, 
dt kUb servituti^ jogum denuo xabigebant, illam im-
(Kgnilentlafrt tioft Hertaverutlt, ob eamque cadsam 
oflenderunt, curti ejui m ^ l c r i i vim, qaainti* adhua 
ih figuris ess6t, ttntefflpsi&eiu. 

πρόσωπον μου έν τψ οίκψ, φ έπεκλήθη τδ δνομά 
μου έπ ' αυτού * καλ έπε στρέψατε, καλ έβεβηλώσατε 
τήν διαθήκην μου, τού έπιστρέψαι Ικαστον τδν παίδα 
αδτου, χα\ Ιχαστον τήν παιδίσκην αύτοΰ, ούς έξ-
αχεστείλατε ελευθέρους τή ψυχή αυτών, τού είναι 
όμϊν είς παίδας καλ παιδίσκας. » *Οράς δπως ούκ 
ανέχεται τών τύπων άθετου μένων, μάλλον δέ αυτής 
τ η ς αληθείας εξυβρισμένης ώς έν σκιαίς έτ ι ; ι Άμε-
ταμέλητα γάρ τά χαρίσματα, κα\ ή · κλήσις τού 
θ α ο υ , > κατά τδ γεγραμμένον. Τους δλ άνεθέντας 
δ χ π α ξ , Ανόπιν έλκοντες Ιουδαίοι, καλ τοΤς τής 
Αουλχίας αδθις υποφέροντες ζυγοίς, τδ Αμεταμέλητον ού τετηρήκασι, προσκεκρούκασί τε θιά τούτο 

1 Exod. χαι, 1. * Exod. ιιι, 21. 1 Tit . ιιι, passim. v J^rera. X I H V , 13-16. 9 Rom. χι, 3*. 
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τού μυστηρίου τήν δύναμιν, άθετήσαντές τ* καΛ άτιμάσχντε;, εί χ α \ ή ν έν τυποις Ιτι 

PALL. RecUssime est a te diclum. Α ΠΑΛΛ. Όρθοτατα έφης . 
> CYR. Jaetiflcari nos autem gratie, pergratiam 
quae est io Christo, nullamque pro nosira xita 
comrauUlionem ac prelium afferre, neque gloriann 
liberlatis eraere, ted rem tantam benignitate atque 
ctomentia Domini lacrari, pmflguravii in Deotere-
nomio, diceiis: « Sepliroo quoque anno facies re-
miftstonem. Sic vero habet pracceptum reralssioitis : 
Dimilles omne debitum propriuni, quod debet l ibi 
proximas luat, et a fratre luo non repeles, quia 
indicta est remiseio Domino Deo tuo, abalienore-
petes quodcunque fuerit t ibi apud ipsum : fratri 
vero tao remissionem feciee ejus pecania?, quam 
t lbi debet, quia non eri l apud te egens; quia bene-
dicons benedioei tibi Dominus Deus tuus in terra, 

ΚΤΡ. Δίκαιου μχ Φα δά δτι δωρεάν δα ιέατχ; ^ 
έν Χριστφ, τής δοτυτ&ν ζωής άντάλλαγμι 
κοντές ουδέν, Αλλ* ουδέ τήν τής έλενέε ι̂ς b 
πριάμενοι δόξαν, ήμεροτητ ι δέ κα\ τ4χ*)ωή 
Δεσποτική τδ χρήμα χχρδαίνοντες, fa-ατναο Ιε> 
έν τ φ ΛευτερονομΙεμ * ε Αι9 έπτΑ έτ«ν « c s ; 
Αφεσιν. Κα\ ούτως τ δ πρόσταγμα τής έε&ι*, 
Αφήσεις παν χρέος ίδ ιον , δ όφβίλει oo:erirdbi τη, 
χαλ τδν αδελφδν σου ο ύ χ Απαιτήσεις δ ϋ * 
αύτφ * τφ δέ Αδελφφ σου Αφεσιν ποιτξσηςτή &κ 
σου, δτι ούχ έσται έν σοι ενδεής* δτι t&sy* ή* 
γήσει σε Κύριος δ θ ε ό ς σου, έν τή γ) , 
Θεδς σου διδωσί σοι έ ν χλήρφ καταχλιωιβ^» 
αυτήν. > Όρας δια σ τ ρ ά π τ ο υ σαν έν τσίς εχααί;*φ 

qaam Domtnus Deos iaue dai t ibi , ut ba3rediutc Β Αλήθειαν; Εναργέστατα γΑρ τού Γωτηρβς * 
poseideat e a m » \ » Yides falgere inter ambras veri 
tatem? I d enim quoque evidenliseime Salvatoris 
nostri gvbernaiionem , qua nos regU, ostendere 
potest. Nam qoi per fidem prope illam accesserunt, 
el , percepio Spiriiu sancto ac naiurae divina» con-
sortio, doraeslki jam et fraires facti sunt, iis debiia 
condonavit, cum nibil persolviseent; neque enim 
ab illis transgressionis pcenas 233 wpeiiit, quam-
•18 anleacUre vilas rationibus reddendis essent astri-
c t i : q«i vero propler infideliutem ipsorum perni-
eiosam adhuc alkni erant, ac propemodom etiam 
alienigena:, ciquamlongissimcab ejus conjunctione 
remoti, eosdebitis pmolvandis obligatos coostftuU, 
el , ut qui peccaii maculae nondura elnissent, merito 
poenis et suppliciis luendis obnoxios feeit : ideoque Q 
alloquebaiur eos, qui crediderant: < Si voe man-
serilis in sermone meo, vere discipuli mei eritis, 
ol cognoecelis verilalem, el verttas liberabit vos · : ι 
tis contra, quiveraro atque evangelicam disciplinam 
contemnebani, dioebat: c Aroen, amen dico vobis, 
tiisi eredideriik quia ego som, in peccaiis veslris 
rooriemini > lntelligis igitor qoemadraodum eos 
quidem, qui ti Me sibi conjuncli essent, se liberos 
dimissurom pollicelur; alienoa contra et eitraneos 
in delktts roorluos affirmat judict suororo delicto-
ram poenasdatoros? 

PALL. Verum eet. 

CYR. Eleganter aulem voluputes futuri saeculi 
sanclas, atque coelustium bonorum participationem 
Sabbali otiom desfgnat. 

PALL. Explica mihi igiiur, quo landem modo; 
id enim aveo discere. 

CYR. Equidemlibenlissime: psallii enimnimirum 
beatus David de flliis Israel, et Deo, qui omnia po-
test, loquens : « Panem coeli dedil eis ι panera an-
gelonun mandocavit homo T : ι Quibusverbismanna 
nppellavit coeli et angelorum cibum, u l animum ultra 
baecsensibiliaac visibilia intendentes, illam spirl-
taalem ac divinam subministrationem contcmple-

είς ή μας οΕχονομίαν παραδε ίξε ιεν Αν κ«\ τία.Τ9< 
μέν γΑρ Αγχού γεγον^τας α ύ τ φ δια τξ; &ΰ#* 
οίχειους τε ήδη κα\ αδελφούς Αναδεδειγι^οχ. ^ 
τού μεταλαχείν αγίου Πνεύματος , θείας π rp&K 
γενέσθαι κοινωνούς, δφλημΑτων Ανήκεν, tevxb; 
ουδέν · ού γΑρ έζήτησε π α ρ ' αυτών τΑς t% 
βάσεως δίκας, καίτοι τ ο υ ς λόγους τών vahStk*-
μένων έπωφληκότας αύτιρ* τους δέ άλίκι^ί^ 
μονονουχ\ δέ κα\ αλλογενείς, διά τήν όλί·**** 
άπιστίαν, κα\ ώς άπωτάτω γεγονότος τ η ; ^ ^ 
οίκειότητος, ένοχους κατέστησε τοις δφΜ,ρ*,* 
ώς άναπόνιπτον έχοντας έτ ι τήν Αμαρτίαν, Wtf^ 
τε τή δίκη κα\ τφ κολΑζααβαι δαίν xixow»' ^ 
σατο* κα\ γούν προσεφώνει μέν τοΓς πε·aπκαί*, 

ι Έάν ΰμείς μείνητε έν τερ λόγφ W ^ 
μαθηταί μού έστε, κα\ γνώσεσθε τήν αλήθεα»,·* 
ή αλήθεια ελευθερώσει υμάς. f Τοίς δε φ 
καλ εύαγγελικήν άτιμάζουσι παίδευσιν, 1 ^ 
αμήν, λέγω ύμϊνι έάν μή πιστεύσητε ότι ί ! · 1 ^ 
έν ταίς άμαρτίαις υμών άποθανείσθε. ι , 
δτι, τούς μέν κατά πίστιν οικείους, πρδς Un*^ 
άνήσειν επαγγέλλεται, τούς δέ άλλοτρΜ 
ξένους, έντεθνεώτας τοίς πταίσμασιν, άπώ**^ 
τ φ κριτή των ίδίων πλημμελημάτων τούς Μϊ**1 

ΠΑΛΛ. Αληθές. . 
ΚΥΡ. Διαμορφοϊ δέ Αστείως καϊ τήν είς β * · ^ 

μέλλοντα τρυφήν Αγιοπρεπή, καλ τήν τών 
D μέθεξιν Αγαθών ή κατά τδ Σάββατον άργί*· 

ΠΑΛΛ. Φράσον άν δπως συνιέναι Οέλοντί 

όβι^* ΚΥΡ. Κα\ μάλα. Ψάλλει γάρ που λέγων I 
σιος Δαδλδ περλ τών. υίών Ισραήλ, x*i 
Ισχύοντος Θεού* < Άρτον ουρανού Ιδωκεν 
άρτον Αγγέλων έφαγεν άνθρωπος, ι τδ μά&* ^ 
ουρανού καλ αγγέλων τροφήν, ίνα τών αίσθη^ 
κα\ ορατών τδν οίκείον Uvτες έπέχεινα 
πνευματικήν κα\ θείαν κατασκεπτώμεΟα Χ°Ρ*· 

·· Deut. χν, i -5 . «Joan. n n , 51, 3 ί . ·' ibid. 11. » Psai. Lxx>it, 24, i 5 . 
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l ' τ α ί ς τών αγίων ψυχαϊς ένίησι Θεδς, τδν αγγέλους Δ mur, quam sancioruni aniniis suggcrit Dcus, cum 

Dcum illum Yerbum qui et angelos pascit, et homi-3b; τρέφοντα, χαλ ζωογονούντα τους ανθρώπους , Θεδν 
•ic^idfov έ-γκαταυλίζεσθαι ποιών τοίς τήν πίστιν είσ-
ά^,-Ιχδ^γμένοις. Κατφκηκε γάρ ό Χριστδς έν ταις καρ-
i/i Γ-Κίαεςήμών διά τοΰ αγίου Πνεύματος, καλ άρτψ ζώντι 

χαλ έξ οδρανοΰ τρεφόμεθα πρδς εύεξίαν τε κα\ ίσχύν 
^ ^ χ ν α υ μ α τ ι χ ή ν * τύπος μέν ούν τού τοιοΰδε, τδ μάννα, 
< ι ?Α*9ή€ άνενδοιάστως έχων. Προστέταχε δε 6 νό-

, αυναγείρειν αύτδ τούς υίούς Ισραήλ, τδ διαρκώς 
ΐ ^ i v o v Ακάστφ μή ύπερτρέχοντας. Γέγραπται γάρ ώδί* 
^ - . ι Τ δ πρωΐ έγένετο καταπαυομένης της δρόσου κύκλω 
£^ , Ι? | ς « ρ ε μ β ο λ ή ς , καλ ίδού έπλ πρόσωπον-της έρημου 
— ,ΙεπτΑν ώσε\ κορίαννον, λευκδν ώσελ πάγος έπΙ της 
r · οδόντες δέ αύτδ οί υίολ Ισραήλ, είπαν έτερος 
^ ,ταρ Ατέρω* Τί έστι τοΰτο; ού γάρ ήδεισαν τί ήν. 

fca, Κΐτοχ δέ Μωσής πρδς αυτούς; Ούτος ό άρτος δν δέ- ^ 
Αοωχεν ύμίν Κύριος φαγείν. Τούτο τδ (&ήμα δ συνέταξε 
Κύριος* Συναγάγετε άπ ' αυτού έκαστος είς τούς 

'~ κααδήκοντός γομδρ κατά κεφάλας, κατά άριθμδν ψυ-
^fuv ύμων, έκαστος συν τοίς συσκήνοις υμών συλλέ-

ν Τ ~ ( α τ ε . » Εΐτά φησι καλ μεθ* έτερα πάλιν * ι Έγένετο 
δα τ ή ήμερα τή έκτη, συνέλεξαν τά δέοντα διπλά 

* Γ γομδρ τ φ ένί · είσήλθον δέ πάντες οί άρχοντες τής 
συναγωγής, καλ ανήγγειλαν Μωσή. Είπε δέ Μωσής 
πρδς αυτούς * Τούτο τδ £ήμά έστιν δ έλάλησε Κύριος· 
Σάββατα άγια άνάπαυαις τ φ Κυρίφ * αύριον δσα άν 
π£\ο1σητε,πέ[σ]σετε, δσα έάν έψητε, έψετε, καλ πάν τδ 
πλεονάζον καταλείπετε αύτοίς άποθήκην είς τδ πρωΐ.» 
β τ α πρλς τούτοις τδν θείον αύτοίς διεσάφει νόμον, 

nibus vitam praeslat, in iis, qui fidem receperuat, 
inhabilare facit. Habilat enim Cbristus iu cordibus 
nostris per Spiritum sanctum, el pape viventi, et 
ctelitus veniente pascimur ad firmitatera et robur 
spirilualc concipiendum imannaejus rei flguraest 
ccrta et evidens. Jussit autem lex, ut ex eo tantum 
colligerent filii Israel, quantum cuique satis esset, 
nibilque supra mensuram adjicerent. Sic enim scri-
pium est : c Mane factum est, cura desedissei ros 
in circuitu castrorum, et ecce super faciem deserii 
minutura quasi coriandrum album, quasi pruina su-
per terram; cum vidissent aulera illum filii Israel, 
dixenint alterad allerum : 234 Q u i ( * e s l hoc? n e ~ 
qoe enim sciebanl quid esset. Dixit autem ad illos 
Moyses: Hic est panis, quem dedit vobis Dominus 
ad vescendum. Hoc est verbum> quod praecepH 
Dominus; colligite ex ipso, quantum sufficit, gomor 
per singula capita, juxta numerum animarum ve-
straram, unasquisqae cum contubernalibus vestris 
colligite > Deinde post quaedam alia rursus a i l : 
c Factum est autem die sexta, collegerunt necessa-
ria dupla, duo goroor, per slngulos :. ingreesi sunt 
autem omnes principes synagogae, ei nuntiaverunt 
Moysi. Dixit autem Moyses ad eos : Hoc est verbum 
quod locutus est Dominus : Sabbala requies sancla 
Doraino : cras, quaecunque coquere vudtis, coquite; 
ei qusecunque elixare volueritis, elixatc : et quid-

ενθυς άαχιπ&ν δ Ιεροφάντης Μωσής· c Φάγετε σήμβ-£ quid superfuerit,relinquile vobis repositionem ία 
ρβν* έστι γάρ Σάββατα σήμερον τ φ Κυρίφ. Ούχ εύ-
ρήαετζ σήμερον έν τ φ πεδίφ. Έ ξ ημέρας συλλέξετε, 
f f & ήμέρφ τή έβδομη Σάββατα* όύχ έσται έν αυτή* » 
'ΛρΑ σοι λοιπδν, ώ Παλλάδιε, καλ μετά τούτο άσυμ-
οανές» δτι της έσομένης είς αίώνα τδν μέλλοντα 
(ωής , οέονελ προευτρεπισμδν καλ ύποτύπωσιν άν 
έχοχ παλ μάλα σαφή, τδ μήτε τι δρ$ν έν Σαββάτφ; 
συλλέγχιν δέ ώσπερ είς άποθήκην τδ ήδη πεπορισμέ-
νον; χαλ μηδέ αύτδ τδ έξ ουρανού καταδεδόσθαι 
μάννα, τ φ δέ ήδη συγχεκομισμένφ διακεχρησθαι δείν 
βίς άπόλαυσιν καλ τροφήν; Σαββατίζοντες γάρ έν 
Χριστφ χαί είς λήξιν Ιόντες τής αμαρτίας όλοτελή, 
τοίς άνωθεν έντρυφήσομεν άγαθοίς, πόνου μέν έξηρη-
μένου παντδς, Ιδρωτών δέ δίχα, πάν δπερ όνίνησι 
πλεασίως εύρίσκοντες. 

ΠΑΛΑ. 'Αληθής ό λόγος. Έ φ ' έτοίμοις γάρ ώσπερ 
χαλ προχεισομένοις άπασιν άγαθοίς ή τδ τηνιχάδε 
των Αγίων έσται ζωή* εΙρήσθω δέ χαλ πρδς ημών 
αυτών αγ ίφ παντί * ε Τούς πόνους τών καρπών σου 
φάγε σαι. ι 

Κ Τ Ρ . Ούχούν αναθέοντες είς τδ απαρχής, χα\ 
ώσπερ ανόπιν τδν λόγον άνασεφάζοντες, εκείνο 
φαμεν» τδ, δτι δή σφόδρα και ακολούθως ό νόμος έφ' 
ένα τδν φύσει καλ αληθώς μεταστήσας Θεδν, ού 
αυγχεχώρηκεν άγνοείν ουδέ τδν έξ αυτού τε κα\ έν 
αύτψ φύντα τε καλ συνυπάρχοντα συναΐδιον Λόγον. 

mane" .» Deinde Moyses, ille sacrorum interpres, 
divinam illis legem eiplicavit, conlinuo inferens : 
c Comedile hodie; sunt enira hodie Sabbala Domi-
DO. Non invenietis bodie in campo. Sex diebus col-
ligelis; septima vero die Sabbata sunt; non er i l in 
ipsa "» » An i ib i poslhac r Palladi, obscurum esse 
poterit, quui boc ipsum nibil agere Sabbato, sed 
quod jam suppedilatum sit, tanqaam in cellam con-
dere, neque coelitus manna ipsi dari, sed jam com-
portato ad voluptalem et ad escam ut i , quasi prae-
paratio qoaedam atque informatio sit illius vitae, quae 
in saeculo venturofutura esi? Nam Sabbaium agcnles 
in Christo, atque omnino cessanles a peccato, su-
pernis illis fraemurbonis, cum labor omnis sublalus 

D erit, etcitra sodorem ea omnia, quae juvare possunt, 
afltaenler inveniemus. 

PALL. Vera oratio : nam qoasi in paratis et in 
promptu positis banis omnibus illa, quae tunc erit, 
sanctorum vita ducetur; liceat igiiur et nobis ipsis 
dicere sancto cuique: < Labores manuum tuarura 
mandacabis1 1. > 

CYR. Igitur ad id, quod initio positum crat, re-
currentes, et qua*i retrorsum orationis cursum 
reQectenles, illud asserimus, convenientissime le-
gem, com ad unum colendum, qui natura et vere 
Deus est, nos traduxisset, non susliauisse, ut Verbara 
il lud, quod ex ipso et in ipso nalum et simulexsistit et 

• Exod. xvi, 13-16. f ibid. ·· ibid. 25-27. r i Pgal. cxxvn, 2 . 
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coxlcrnam est, ignoraremas. Nam cum priits prav Α Προεντειλάμενος γαρ καλ είπών, « Αγαπήσεις Κύ-
cepisset atque dixisset: ι Dillges Doioinafti Deuro 
tuum ex toto corde tao, et ex tola metolfc lua, et ex 
otnnibus viribus iuis 1 1 : »235 e l prtfclerea : c Non 
erunt tibi dii alii praeter me 1 1 : ι conjuniit illico 
Cbristi mysterium inferendo : c Recordare ut diem 
Sabbaloruda sanclifices u . ι Haec enim prgclara se-
i t i i u esl ac necessaria, et divini artificii via, et 
discentibus qua scire opus est, utilissima. Ilaque 
Salvator Palrera, qui in coelisesl, ac Deum allo-
quens a i t : < fiaec est vita aHefna, ut cognoscant te 
solura vernta Deum, et quem misisli, Jesum Chfi-
sium u . ι Nam, abi de Patre verba fiunt, conse-
quuntur necessario verba, quaBadFiHujttperthieaBt, 
etconjunctamaximeulriusqirecognitioest. Jadseos 

pwv τδν Θεόν σου, έξ όλης της καρδίας σου, καλ Ι ξ 
όλης τής διανοίας σου, καλ έξ δλης τής Ισχύος » 
καλ μ ή ν ι Κα\ ούχ έσονταί σοι θεοί έτεροι, πλήν 
έμοΰ · ι συνήψεν εύθδς τδ Χριστού μυστήριον, έ χ ­
ε ι λ ώ ν ι Μνήσθητι τήν ήμέραν τών Σαββάτων 
Αγιάζειν. ι Οίμος γά£ ήδε καλή τε καλ Αναγκαία, 
καλ θεοπρεπεστάτής εύτεχνίας δδδς, καλ τελεωτΑτην 
τοίς Α προσηκεν είδέναι μανθάνουσιν, έμποΐοϋσα τήν 
δνησιν. Καλ γούν ό Σωτήρ πρδς τδν έν ούρανοίς Εφ»] 
Πατέρα καλ Θεόν ι Αύτη δέ έστιν ή αΙώνιος ζωή , Γνα 
γινώσχωσί σε τδν μόνον Αληθινδν Θεδν, καλ fcv Απ-
έστειλας Ίησούν Χριστδν. » Συμπαρομαρτεί γαρ 
Αναγκαίως τ φ λόγψ τψ περλ ΙΤατρδς, δ περ\ Πού , 
κα\ άγχίθυρος λίαν ή έπ' άμφοίν έστι γνώσις. 1ου-

certe, propterea qaod FUium noa admittefent, a Β δαίοις γούν τής Αληθείας ήμαρτηκόσι, διΑ τοΟ μή 
veritate aberrantes, atque arbitrantes se nosse 
Deum, increpabat, dicens: ι Ncqae roe noxlie, ne-
que Patrem meum : si rae cognovissetis, et Pa-
trem meum atique eogftovisseiis * · . > Inatroque 
enimalterias notio sitaul iniertur. tgitur, camprias, 
fundamenti cajusdara itistar, jecisset certam atque 
accuralam Dei cogbitionem, et legfslatoris notitiam 
prius tanquam radicibus actis, ia eis inllxiseet, de-
niqtie ad hutoaiia descetidii, etei reverentl», quam 
Deo fexhibemus, ptoxtmam deinceps collocat alque 
conjobgiteatn, qu* patri ac matti debetor, quoram 
opera, Deo atinaente, perduxti eo sumus, ut essemus 
et omaiao subsisteremas , quippe cum secuaduln 
abOpiftce locum leneant : divinis enim jussis, ei 

προσίεσθαι τδν Υίδν, οίομένοις δέ δτι Θεδν έγνώκα-
σιν, έπετίμα λ έ γ ω ν c Ούτε έμέ οίδατχ, ούτε τδν 
Πατέρα μου · εί έμέ ήδείτε, κά\ Λ» Πατέρα μου 
ήδειτε άν. » Συνεισκρίνεται γάρ έπ* άμφοίν ή έκα-
τέρου γνώσις. Ούκούν θεμέλιον ώσπερ τινά π ρ ο χ φ -
θελς άναγκαίως τδ ακριβές είς δεογνωσίαν, καλ τού 
νομοθέτου τήν είδησιν προενριζώσας αύτοϊς, χάτχιαν 
έπ\ τά ανθρώπινα, κα\ τή είς Θεδν αίδοί γείτονε 
τίθησι κα\ συνημμένην ευθύς τήν είς πατέρα τε χαί 
μητέρα, δι' ών είς τδ εΐναί τε καλ ύπάρχειν αως 
Θεοΰ κατανεύοντος κεχομίσμεθα, δεύτερον fcra? 
τινά τάξιν εχόντων του Δημιουργού· θείοις μέν γέο 
νεύμασι κάλ αύτοδιδαχτψ τέχνη ζωοπλαστεί τδ τικτό-
μενον ή φύσΛς έν xatftft' δημαχιργιχήν δά ώσχερ 

arle non ab allo t f adita, sed eponte percepta, natura C ύποπλάττεται δόξαν * χα\ ώσπερ δ Θεδς πάντων έτΑν 
id quod gignilur, tn se ipsa ad vitam efflngit, atqoe 
Opificis gloriam imitatur: nam utDeus qua ratiohe 
effector esi et condilor, omnibus inilium est et 
origo; sic quisque etiam parens ex se nalofllio 
quasi radix qua3dam est procreailonis, et fons unde 
progredilur, ut git. Igilur illa patt-is ac ntatris sub-
ministratio, qtiam praebent ad omnium qul in terris 
auni bominam procreationem, illios omnium opifi-
cis figiiram t-eiert: atqtjfe ob eatn catisam iis pra> 
staniiorem, qaam cseteris bOminibos, honorem dte-
ferri lex jusstt, neqae a praemiis excladen* eos, qui 
boHorem i l l i i impenderent, tieque eoA vlcissim, qui 
jd facere noHent, a sapplido Hbet^nS : nam ingfe-
i)Uumpiumque aaimutn honoribirt oraal, euin tero, 
qui aliter sit affectus, gratissimis tnalis onerat: 
c Honora «nlm, inquit, palrem tnatn,*at bene t i b i 
sh, et sis longsevus super terram ι 236 IgiWr 
cum Hs, qui parentes bonorarent, ritam ac tempo-
rie diuturnitatem, qnasi praemiuln quoddara ti 
munus pnecipuum, lex constiiuisset, moftertt ttfo 
euperbls tt itijuriosis proposni&set, ttieCuiti V^lali 
peedagogum quemdam apponit, qiii rios ad rtcttita 
iter timore traducat. Dixit enim rursiis : c Qoi per-
cutit patrem aiil taattem suaAi, morte moriatur : 
ei qui maledixeril palH vel inatri sas, motte mo-
riatur ι Vide igitor quetnadinodom otnae genus 

" Deut. v i , 5. 1 1 Deut. ιν, 35. u Deut. v, 12. 
1 1 Exod. xxi f 15. 

αρχή κ*Λ γένχσις> χαθδ Ποιητής χαλ Δημιουργός, 
ούτω καΛ έκαστος τών είς γονέας τετελεχότων τ ψ ίξ 
αυτού φύντι τέχνψ ^ίζα τ ις ώσπερ έστλ γενέσεως, 
καλ τής έίς τδ είναι παρόδου πηγή. Είς τύπον δή 
ούν τού πάντων δημιουργού, ή πατρδς χαλ μητρδς 
υπουργία πρδς δπαρξιν, είς άπαντος τους έπλ τής 
γής. Τοιγάρτοι τών άλλων προφέρεστέραν τήν είς 
αυτούς ποιείσθαι τιμήν δ νόμος προστέταχέν, σδτε 
γερών άποστήσας τούς ήρημένους τιμ$ν, οδτε ποινές 
άπαλλάττων τούς τούτο δρ^ν ούχ άνεχομένοος· φ 
μέν γάρ ευγενή και όσίαν γνώμην τιμαίς στέφανο!· 
τήν δέ ούχ ούτως έχουσαν, τοίς είς λήξιν χαττχφορ-
τίζει χάχοίς* ι Τίμα »γάρ, ,φησ\, ι τδν πατέρα σου, f » 
εύ σοι γένηται, χαλ έση μακροχρόνιος έπλ τής γ η ς . » 
Ούκούν άθλον μέν ώσπερ τι καλ γέρας έξαίρετον είς 
ζωήν, κα\τδ έπ\ μήκιστον ίέναι χρόνον, τοίς έθέλουει 
τ ι μ | ν , θάνατον δε τοίς άλαζόσι καλ ύβρισταίς έπαρ-
τήσας ό νόμος, παιδαγωγδν ώσπερ τινά μετασοοούντα 
πρδς τδ ευθύ τδν φόβον έφίστήσιν. *Εφη γάρ πάλιν 
« "Ος τύπτει πατέρα ή μητέρα αυτού , θανάτψ τε· 
λευτάτω· κα\ ό κακολογών πατέρα Λυτού ή μητέρα, 
τελευτήσει θανάτψ. ι "Αθρει δή ουν δ*ι πάντα μέν 
τδν τρόπον τής είς αυτούς αμαρτίας έν ϊσψ κολάζει 
μέτρψ, άγχού δέ δή πάλιν τοίς περ\ Θεοΰ τά γονέων 
δίκαια τιθείς δράται σαφώς. *Όσπερ γάρ έπλ Θεού, τδ 
γλώττης πλημμέλημα τιμάται θανάτψ καλ ταΤς είς 

1 1 Joan. χνιι, 3. ι · Joan. χιν, 17. " Exod. χχ , Ά 
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Αχρονόργαίς, οδτω κα\ «π* αυτών τών γεγεννηκότων· Α peccati, in illos admissi, aequali mensura puniai. 
χα ϊ τήν θείαν μέν τις Δθετήσας έντολήν, χα\ ταΤς 
παραβάσεσι χαταλυπείν ήρημένος τδν παώαγοιγδν, 
νωρ ί ς ^οίχτιρμών Αποθνήσκει. Πατρδς δέ τυχδν ή 
μητρός υποθηκών άλογήσας, λιθόλευστος τελευτ$, 
ν ο μ ο ύ τοΰ θείου καϊ τόδε προστεταχότος. Έ φ η δέ 
ούτως έν τψ Αευτερονομίψ * c Έάν δέ τινι ή υΐδς 
Απχιθής χαλ έρεθιστής, ούχ ύπαχούων φωνής πατρδς 
α υ τ ο ύ χαλ φωνής μητρδς, και παιδεύσωσιν αύτδν, καϊ 
μ ή είααχούση αυτών * χαί συλλαβόντες αύτδν ό πα-
τ % ρ αυτού καϊ ή μήτηρ αυτού, έξάξουσιν αύτδν έπλ 
τ ή ν γερουσίαν τής πόλεως αύτοΰ, χαλ έπ\ τήν πύλην 
τ ο ν τόπου αύτοΰ, χαλ έρούσι τοίς άνδράσι τής πόλεως 
αύτοΰ λέγοντος» βτι Ό υΐδς ημών ούτος άπειθεί, χαί 
άααθίζεκ χαλ ούχ εισακούει της φωνής ημών , συμ· 

liseliam, quaede Deo praecepta sunt, ea proxime 
conjungi perspicuum est, quae ad parentum jura 
perliaent. Ut eniro, si quid in Deum lingua pecca-
tumsil , morte extremoque supplicio mullatur, s i -
militer si quid in eos quoque sit admissum qui ge-
nuerunt : ac divinum cerie roandatum quisquis 
irritum fecerit, et ejus violalione paedagogum volens 
offenderit, sine ulla miseralionc occidilur. Quisquis 
item patris matrisve roonita conlempserit, lapidibus 
obratus necatar, cum boc idem divina lex jusserit. 
Dixit autem ad bunc modum in Deuteitmomio : 
ι Si autein cuipiam fuerit filias contumax el irrita-
tor, qui non obediat voci patris sui, et voci matris 
suae, et corripuerint eum, et non audicrit eos, 

ίολοχοπων οίνοφλυγεί * χαλ λιθοδολήσουσιν αύτδν οί ^ comprebendent eum pater suus et maler sua, et 
ανδρός τής πόλεως αύτοΰ λίθοις, χαλ άποθανείται. 
Καλ έξαρείτε τδν πονηρδν έξ υμών αυτών, χαλ οί 
επίλοιποι άχούσαντες φοβηθήσονται* ι ΤΑρά σοι λοι-
τχδν άνδοιάζειν έτι χαλ μετά τούτο θέμις, ώς είσι 
χατ* ίχνος τής τοΰ θεοΰ τιμής ή είς πατέρα τε χαλ 
μ η τ έ ρ α ; 

ducent eum ad senatum ipsius civitalis, et ad por-
tam loci i l l ias , et dicenl bominibus civitalis i l l ius : 
Filius nosterbic inobediens est el i rr i tat , etnon 
audit vocem nostram, comessalionibus et ebriela-
tibas vacat: et lapidabunt eum vir i civilatis tRius 
lapidibus; et morietur, et auferetis malum ex vobis 

i p e s ; et csteri audieotes timebunt " . ι Num tandem poslbac fas est ambigere, quin patri acmalri bonos 
kabittjs proxime ad eum, qui Deo tribuitur, accedat? 

ΠΑΛΑ. Ουδαμώς. Έκδυσωπεί γάρ ημάς είς γε τδ 
χρήναι τ ιμ^ν , κα\ τδ ύπό του (1) σοφώς είρημένον* 
ε Ι&νήσθητι, δτι δι* αυτών έγεννήθης. » Καλ μήν δ 
τςατριΑρχης Ιακώβ επιεικέστατα λέγων* ι Ε ί μ ή ό 
αόοος Ισαάκ τοΰ πατρδς ήν μοι. ι 

ΚΤΡ. Τ Α ρ ' οδν, είπε μοι, τδδι* αυτών γιγενήσθαι 

PALL. Minime dubium: ot enim eos bonore pro-
sequendos putemus, illud quoque persuadet, quod 
a quodam sapienter est diclum : c Recordare quod 
per eos goaitus es 1 0 ; > Jacob quoque palriarcha, 
cam modeslissime dicit : c Nisi limor l&aac patris 
mel adesset m i h i » 

CYR. Dic igitar mibi boc ipsum quod per illos 

Urm, ο6χ χίχόνα τοΰ Δημιουργού καλ τοΰ πρδς τδ c e « u i t o s n o s e s s e <Κ<*ϋ Π Ι e s l » * u m P a r u m evidenler 
thox παλοοντος τά ούχ δντα ποτέ καταδείξειεν Αν 
θναργως δντας αυτούς; τδ δέ δή χα\ φόβψ τψ πρδς 
ημών τετιμήσθαι πρέπειν, ού μονονουχί χαλ έν αύτψ 
Αεσποτικφ τέθχιχεν άξιωματι; 

ΠΑΑΑ· Καλ μάλα. Τοιγάρτοι χαλ έπαράταί τισιν 
δ Παροιμιαστής, λέγων* ι Όφθαλμδν καταγελώντα 
π α τ ρ δ ς , χαλ ΑτιμΑζοντα γήρας μητρδς, έκκόψαισαν 
αύτδν χόραχες έχ τών φ α ρ ά γ γ ι · · Πλήν εκείνο 
διασαφεί, τδ δπως άν οίοιτό τις είρήσθαι σαφώς παρά 
τοΰ πάντων Ζωτήρος Χριστού * f Ό φιλών πατέρα 
τ\ μητέρα υ π έ ρ έμέ, ούχ έστι μου άξιος, ι Μεμνήσο-
μαι Ιέ χαχείνου * πατέρα γάρ θάπτειν χα\ γηροκο* 
μείν έχλιπαροΰντι τψ μαθητή, τδ c Ακολουθεί μοι, 

ostendit imaginem eos Opificie tenere, et ejus, qui 
vocat ad exsistendum ea quae olim oon erant ? 237 
Jam vero boc ipsom, quod nostro quoque timore 
eos bonorare decet, nonne illis ipsam quoque Do-
o i n i digaitatem tribuit? 

PALL. Sane vcro. Ideoque ilte Proverbiorum 
auclor exsecratar quosdara, dicens : c Ocukim, qui 
irridet pairem et dedecorat senectutem matris, eflb-
diani eum corvi de torrentibus " . t Ulud lamea ex-
plices velkn, quomodo ab omnium SaWaiore Cbrisio 
sapienter dictum paUri poesit: c Qui amat pairem 
aat matretn super me, non eat me dignus f t . • Quin-
etiam illud cenmenorabo ι nam palrem sepelire, 
aeuectatemque illius akre roganti discipalo ait 

ψηαΐ, χαλ Αφες τους νεκρούς θάπτειν τους εαυτών D C Scqaere me; tt d inl l te mortuoe eepelire nortuos 
ντχρούς. * 

ΚΥΡ. Είτα τί τδ άτοπον (2) έν*τούτοις; άναντες 
γάρ ουδέν, ως γέ μοι δοχεί, ψιλή δέ λίαν τών προ­
κειμένων ή γνώσις, χαλ έλείν ετοιμότατη τοίς έθέλου» 
στν δρθως νοείν. 

11ΑΑΛ. Καλ μήν ούχ ελεύθερος παντελώς υποψίας 

" D e n t . χ » , 48-21. 
« ν Maub. vm, 22. 

f008,%. » 
CYR. Quid vero i t i iis absnrdi est? nam ardui 

quidem oerte Bibil, ut mibi videlur, sed simplex 
adaaodam locorum propositorum est cognitio, et ad 
pefcipieadum iis, qui reote InteHigere velint, facil-
lima. 

PALL. Atqui non sunt ea terba a sutpiciono 

·· Ecdi . vn, 30. f i Gen. xxx i , 42. »» Prov. xxx , 17. »· Uatth. χ , VL 

( \ \ Sic cod. Vat., codex Sirleti. ύπδ τοΰ Θεού. 
(2) Cod. Sirleti, τί τδ άποπτον; Quid ob$curitati$ intot? 
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prorsus aliena: videntar euim quodammodo ab ea Α 6 λόγος * gotxs γάρ πως της είς γονέας αίδούς άποχον 
reverenlia, quae parentibus dcbelor, nos abdo 
cere. 

GYEt. Apage ab ista suspicione, Palladi, et intelli-
gentia lam perversa : neque enim Salvatoris noslri 
verba a revereniia in parenles abducunt, sed 
illara, quae Deo exhibelur, aatiquiorem ac praestan-
tiorem habere docent. Id qaod etiara superiori no-
stra oralione perfectum est, cum illam proxiraam 
alque secundam ab ea, quse Deo est habenda, iden-
tidem diceremus; quod sane etiam ipse Christus 
servavit, cum neque id pro crimine ascripsit iis 
qui parentes diligerent, neque omnino culpavit aot 
accusavit eos, qui iisdem honorem sponle deferrent, 
sed bumana omnia post Deum habenda esse con 

μίζειν ημάς. 

ΚΤΡ. Ά π α γ ε τής ύπονοίας, άνθρωπε, χαλ τ ω ν 
ούτω κεκιβδηλευμένων εννοιών! άφίστησι γάρ , ο& τ ί 
που τής είς γονέας αίοους, του Σωτήρος δ λόγος, 
πρεσβυτέραν δέ xaV άμείνω τήν ε!ς Θεδν ήγχΤσοαι 
διδάσκει. Διατετέλεκε 6ε κα\ ήμίν ό λόγος, Αγχοΰ χαί 
δευτέραν άνω τε χαλ κάτω τής Θεφ πρεπούαης 
όνομάζων αύτήν> 8 δή χαλ αδτδς τετήρηχεν δ Χριατδς, 
ούκ αίτίαν έπιγράψας τοϊς αγαπάν έλομένοις, αλλ* 
ουδέ μώμόν τινα καλ γραφήν έπιθείς το?ς ήρημένοις 
τιμ$ν. Τό γε μήν κατόπιν ίέναι Θεού τά άνδρε&πτνα, 
πρεπωδέστατα νομοθετεί. Τοιγάρτοι φησλν ούχ 
απλώς· c Ό φιλών πατέρα αυτού ή μητέρα- * ττροσ-

renieniissirae sanxit. Ilaque non absolule a i l : ι Qui Β « « ***P "Ηγάρ ouxoHjoxj πρέπετν 
amal patrem suum aut matrem, » sed adjecit ilfud, 
• super me. ι An vero dilectionem in Deum dilec-
tioni in homines non preponendam putabis ? 

PALL. Ego vero preponendam omnino cen-
seo. 

CYR. Ergo in eam sententiam abire discipulum 
non permisit, ut putaret revereniiam, quae bomini 
quamvis parenti deberetnr, i l l i a l teri , quae erga 
Deum babeitda est, esse preferendam, qai alias na-
turae leges de bonore parentibus tribuendo BOO pa-
trocinio defendit. Sua igitur esse nostris praeferenda 
docet; excellitenfm onraibas et eminet Deus; 238 
neque vero, quia ea, qme ad Deum perlbient, anti-
qaiora ac praestantiora putanda sunt ae dicenda, . . . , . . . 
ideo taraen ullo pacto permiltit aliqaibus illam in C πρεσβυτέρα τε και Αμείνονι τά τού Θεού. Έ π ί χ λ η μ ι 

τής είς ανθρώπους αγάπης προτετάχθαι «rtjv είς 
Θεόν; 

ΠΑΑΑ. Παντάπασι μέν ούν. 

ΚΎΡ. Τέναι δή ουν ούκ ήφίει τδν μαθητήν έπ \ τδ 
μή δείν οίεσθαι προύργιαιτέραν ποιείσθαι τής είς 
Θεδν αίδούς τήν είς άνθρωπον, κάν εί ύπαρχοι τ ι* 
τήρ, ό κα\ τοίς τής φύσεως νόμοις είς γε τδ fprm 
τιμάσθαι συνηγορούμενος. Άμείνω μέν ούν τά ιΛ' 
έαυτδν ποιείται τών καθ* ήμά;. Τδ γάρ τοι πάντω# 
έπέκεινα κα\ άνιοτάτω, Θεός* έφίησι δέ ουδαμώς παρ' 
ουδέν ήγείσθαί τισιν τήν είς γονέας α ω ω , δ ι ά γ ε τδ 
χρήναι φρονείν τε καλ λέγειν, ώς έστιν έν μο ίρα τή 

parentes reverentiara pro nihilo ducere; id enim 
Christus Judseorum doctoribus crimini dedil, cum 
d i x i t : t Deus dixi l : Honora patrem tuura, et ma-
trem tuam ; vos aattra dicitis, ioqui t : Qtiicunque 
dixerilpatri sao : Mwius quod ex me tibi proderit; 
ct non bonorabit patrem suuro aut matrem suara : 
et i rr i lum fecislis mandatum Dei propler iraditiones 
veelras". ι 

PALL. Atqui non admodum esl facilis proposito*-
rum verborum intellectio. Explica- igitur, qoaeso, 
qaodnam sit inhac re Pharisa;onim peccatum. 

GTR. In Levitico certe scriplum est: c Et locutus 
est Dorainus ad Moysen, dicens : Loquere filns Is-

γάρ έποιείτο τοίς Ιουδαίων καθηγηταίς τδ χρήμα 6 
Χριστός λέγων* ι Ό Θεδς είπε, Τίμα τδν πατέρα σου* 
χαλ τήν μητέρα σου * ύμείς δέ λέγετε, φησλν δ Θεός* 
"Ος έάν είπη τ φ πατρ\ αυτού, Δώρον δ έάν έξ εμού 
ώφεληθής, καλ ού μή τιμήση τδν πατέρα αυτού ή 
τήν μητέρα αυτού, κα\ ήκυρώσατε τήν έντολήν τού 
Θεού διά τήν παράδοσιν υμών. » 

ΠΑΑΑ. Καλ μήν ού λίαν έτοίμη των προκειμένω* 
ή γνώσις. Διασαφεί δή ούν δ τί ποτέ έσ*»ν έν γε τούτφ 
τδ τών Φαρισαίων πλημμέλημα. 

Κ Τ Ρ . Έν τψ Δευΐτικψ γέγραπταί που* « Καλ 
έλάλησε Κύριος πρδς Μωσήν, λέγων* Αάλησον τοίς 

rael,et dices ad eos : Homo, qoi voverit votum in Π υίοίς Ισραήλ, χα\ έρείς πρδς αυτούς* Άνθρωπος Ις 
pretiura animae saa Domino, eritpretiam masculi a 
vicesimo anno usque ad sexagesimum annum, erit, 
inquam, pretium ejus quinquaginta sicli argenti 
poodere sanclo > Gumque pauca quaedara in 
medio de muliere et de poeris dixisset, rursus i n -
fert: < Quod si pauper faeril, ad aestimationeio s u -
bitcoram sacerdote, et sestimabit eum sacerdos: 
u l valet munus ejus, qui vovit, ita aestimabii eum 
saoerdos n . ι Mysiica igitor ba3C verba sunt et ab-
dita; opportuniore autem loco a nobis diligenter 
excutientur: quod autem inpromptu atque in ma-
nibus cst, dicamus. Nonnulli cx Israelilis adibant, 

έάν εύχηται εύχήν ώς τε τιμήν τής ψυχής αυτού τώ 
Κυρίψ, έσται ή τιμή τού άρσενος άπδ εικοσαετούς 
Εως έξηκονταετούς, έσται ή τιμή αυτού πεντήκοντα 
δίδραχμα αργυρίου, τψ σταθμψ τψ άγίψ. * Όλίγα 
δέ άττα μεταξύ γυναίου τε πέρι κα\ μειρακίων εί­
πών. επιφέρει πάλιν * c Έάν δέ ταπεινδς ή τή τιμή, 
στήσεται εναντίον τού ίερέως, κα\ τιμήσεται αύτδν 

* ό ίερεύς. ι Μυστικός μέν ούν ό λόγος καϊ βαθύς, κα:ρώ 
δέ τψ πρέποντι πρδς ημών εύ μάλα βασανισθήσεται* 
τδ δέ έν χερσ\, φέρε λέγωμεν* Προσήεσάν τίνες τών 
έξ Ισραήλ, καλ καθιερούν έσπούδαζον τψ Θεψ τάς 
εαυτών ψυχάς, ώς έν τύπω μέν έτι κα\ σκι̂ Κ «λή ν 

••Matlh. χν, 3 -6 . , ? Levil. χχνιτ, 2 , 3 . , 7 ibid. 8. 



*J3 DE ADORATIONE IN SPIRITU ET VERITATE LIB. ΛΊΙ. S U 

χατΑ τον νόμον, τάς υπέρ σφών αυτών δμολογούντες Α et consecrare Deo suas aniraas, in £gura quidcm 
τ ι μ ά ς τοΤς ίεράσθαι λαχούσι, κα\ τφ θ ε (ω προσεδρεύ-
ου σι θυσιαστηρίω. Άλλ* ήσαν τίνες, έφΐέμενοι μέν 
της τοιάσδε δόξης, (ήγιασμένοι γάρ ήδη καϊ Ιερο\, καϊ 
θείον ανάθημα, και τί γάρ ούχ\ τών τοιώνδε χρημα-
τ ίζε ιν ήξίουν;) σπάνει δε χρημάτων ανακόπτοντες τήν 
έπιθυμίαν, καλ δυσδιάφευκτον έχοντες παραπόδισμα 
τοΰ πράγματος τήν πτωχέ Σαν · προτρε πόντων δέ αύ­
τους καϊ μάλα προθύμως έπ\ τδ δείν Ιέναι πρδς τούτο 
των Γραμματέων κα\ Φαρισαίων (έρασιχρήματοι γάρ 
οί τοιοίδε λίαν, και λημμάτων αίσχρών ήττώμενοι), 
τήν είς γονέας.αίδώ προετείνοντο, δύνασθαί τε μόλις 
σφίσι τε αύτοίς κάκείνοις τά ζωαρκή πορίζεσθαι τυ­
χδν, ή καλ άμφια συλλέγειν, άληθεύοντες, έφάσκον. 
0 8 ε Αναπείθειν έτόλμων, παρ 1 ουδέν ήγείσθαι τδ 

adhuc et umbra, tamen ex legis constitulione cu-
piebant; atque iis, qoi sacerdotio fungebantur, et 
ad divinum allare assidebant, pro seipsis prelium 
daluros profitebanlar. Eranl igitur aliqui, qui ejus-
modi gloriam expeterent : sanctificatos enira se 
jam et sacros, et Deo dicatum donum, et si quod 
aliud ejusmodi vocabulum est, appellari oplarent : 
caeterum inopia pecuniae reprimebant hoc desidc-
rium, quod inevitabile ad eam rem impcdimentum 
baberent, nempe paupertalem : adhortantibus au-
tem eos, et quidem maximo studio Scribis ac Pha-
risaeis, u l ad eam rem exsequendam pergerent (erat 
enim id bominam genus avarum, et turpis quaestus 
cupiditaii obnoxiuro), i l l i revereri se parentes cau-

χρήμα διά Θεόν κάν εί προσίοιεν οί γεγεννηκότες Β eabamur, vixque posse sibi ipsis et i l l i s , quae ad 
τήν συνήθη παρ* αυτών ζητούντες έπικουρίαν, χρήναι 
λέγειν έδίδασκον πατρ\ καλ μητρί * ι Δώρον, δ έάν έξ 
έμού ώφεληθής άν. ι Τουτέστιν, Ό π ε ρ άν έξ έμού 
λαβής, τδ θείον ίσθι τοι παραβλάπτων ανάθημα, καλ 
χρήμααιν ίεροίς τάς χείρας έπάγων* άνατέθεικα γάρ 
έμαυτδν χαλ ώς δώρον έπήγγελμαι τ φ Θεφ. Οί δέ τά 
έχτής Ιεροσυλίας δεδιότες βλάβη, χαί τούς έπλ τψδε νό­
μους χαταπεφριχότες άγαν, διεχαρτέρουν οίμώζοντες, 
καλ τήν είς Θεδν εύσέβειαν πρόφασιν αύτοίς γενέσθαι 
λιμού διετείνοντο, κατακεκραγότες τάχα που καλ τής 
θείας εντολής, ώς αδικούσης αυτούς είς τάκαιριώτατα. 
Α\Α τί τοίνυν φησ\ν, ι Ή κυρώσατε τήν έντολήν τού 
Θεού, διά τήν παράδοσιν υμών; > Έδει γάρ, έδει τι-

victum satis essent, suppeditare, aul vestes com-
parare dicebant. 239 άχ **i persuadere audebant, 
ut propter Deum eam rem pro nihilo haberent; ac 
si parentes ad ipsos accederent, ei consuelura ab 
ipsis subsidium peterent, patri ac matri dicenduta 
csse docebant : c Munus quodtunque est ex me 
tibi p r o s i t > Hoc esi, si quid a me acceperis, 
divinum te fraudare donum scilo, et in res sacraa 
manus injicere, nam meipsum dedicavi, et Deo 
quasi repositum donam consecravi. l l l i vero cam 
sacrilegii poenara metuerent, et leges ea de re 
constitutas extimescerent, aerummas illas miserriroe 
perferebant, et pielatem in Deum sibi famis occa-

μ$ν τους ονσαντας, ού τής είς Θεδν εύσεβείας ένεκα Q sionero fuisse accusabant, ac fortasse de ipso Dei 
τδν έπ' αύτοΤς χαταλύειν νόμον. Ούκούν ούτε τών 
θεψ πρεπόντων άμελητέον διά τά ανθρώπινα, ούτε 

μ ή ν είσάχαν τών ανθρωπίνων διά Θεδν καταραθυ-
μείν άναγχαίον* απονέμοντας δέ μάλλον τδ τής 
ά|τάπης έξαίρετον τή πάντων άρχή, τουτέστι τφΘεώ, 
καϊ χαθάπερ έν τάξει δευτέρα καϊ γείτονι, παρακο-
μίζειν ευθύς καϊ είς τούς τής γενέσεως υπουργούς 
τάς αύτοίς δτι μάλιστα πρέπουσας τιμάς προσενθυ-
μουμένους, οίς έφην κ Λ τόδε. 

mandato conquerebanlur, tanquam ab eo in rebus 
maxime necesearus violarentur : ideoque ait : 
c Irritum fecistis mandatum Dei propter tradilio-
nem vestram " . > Honoraadi enim erant profecto 
parentes; non religionis caasa lex, quae de parenti-
bus lata eral, destruenda. Neque igiturea, quae ad 
Deum pertineni, bumanarum rerum causa coutem-
nenda sunt, neque rursus res humanae prorsus Dei 
pratextu negligendae; sed potius, ubi praecipuas 

cbarilatis partee i l l i omniom principio, Deo nimirum, iribuerimus, tum secundo loco ac proximo 
x q u o m est eiiata ipsis nostri orlus adminisiris debitos in primis bonores conlinuo defcrre, tt ad ea 
qu*e d i x i illud quoque nobiscum reputare. 

Π Α Α Λ . Τδ τί δή φής ; D PALL. Quidnam id est ? 
Κ Υ Ρ . Χρήμα γάρ δτι μάλιστα τών άναγχαίων ήμίν CYR. Nam rem in primis necessaria» esse re-

Αποφαίνων ό Κύριος ημών Ιησούς Χριστδς τήν είς verentiam in parenies, nobis oslendil Dominas πό­
τους φύσαντας αίδώ, φειδούς ήξίου χαλ λόγου τήν εαυ­
τού μητέρα. Άπηρτημένος γάρ ήδη τού τιμίου σταυρού, 
χαλ τ φ ξύλφ προσηλωμένος, τφ γνησίφ μαθητή τήν 
Αγίαν έδίδου Παρθένο ν, χαλ γηροκόμον αυτή καθιστάς 
τ JV ήγαπημένον, έλεγεν* ι Γύναι, ίδού ό υίός σου* καλ 
τ φ μαθητή είπεν* Ίδού ή μήτηρ σου * χαλ άπ* εκεί­
νης τής ώρας, φησ\ν, έλαβεν αυτήν ό μαθητής είς 
τ ά ίδια. 

ΠΑΑΑ. *Πς άριστα γε ήμίν ό περί τούδε λόγος 
έχττεποιήσθαι δοκεί. 

Κ Υ Ρ . Κατα'εύξας δή ούν εύ μάλα τοϊς γεγεννη-
χόσι τ ά έξ αυτών, χ ι \ τον έκ νόμου καλ ανάγκης 

ster Jesus Ghristus, com suae ipsius matris curam 
alque ralionera babuit. Sublaius naraque jam in 
venerandam illam crucem, et ligno suffixus, disci-
pulo suo gerroano sanctam Virgiaem tradidit, ac sc-
nectulis illius tulorem nulritoremque constituit 
dilectum illum suum, dicens : t Mulier, ecce filius 
tuus; deinde discipulo: Ecce mater lua; et ex ilia 
boraaccepit earo discipulus in sua*°. ι 

PALL. Praeclare sane bac de re oratio confecta 
esse videtur. 

GYR. Gum ilaque liberos parenlibus rectissime 
subjecisset, et legitimum iis ac necessarium jugum 

Maltb. xv. 5. »' ibid. 6. 1 0 Joan. xix, 26, 27. 
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fmposuisset, Ulico quales etixra parentes erga libe- Α αύτοίς έπι£0ίψας ζυγδν, όποίοί τίνες είεν Αν περ\ τά 
ros esse oporteat, si a Dei volonUtc defleciere 
noKnt.-edicit. Ac Paalus qutdem sapienlissimus vir, 
postquam pancis 240 e t expedite Hberis prsecepit, 
at subjicianiur parenlibns, adjecit eliara illad ΐ 
c Palres, nolite ad iracundiam provocare flKos ve-
stros, sed educale eos in correplione D o m t n i > id 
est, optiroarum disciplinarum ilHs auclores estote, 
atque ad viUra Deo gratam legique raaxime con-
senianeam dirigite. At vero per ambilum quodam* 
modo atque circailum (sic enim fere consuevit) pa* 
rentibus inprirais et qaidem reclUsime praecipit, 
ut de liberorum probilate solliciti s int: c Non pro-
fanabis, inquiens, ftliaro ufcm, ut fornicari facias 
eam, el non fofnicabitur terra, et terra replebitur 

σφών αυτών γεννήματα κα\ of γονείς, εί τδ τψ θεψ 
δοκούν ούκ έκσοβήσονται, παραχρήμα νομοθετεί. 
Παύλος μέν ούν ό σοφώτατος έν βραχεί καλ εύαπ-
αλλάκτως, ύποτάττεσθαι δείν τοίς πατράσι, παρεγ-
γυ$ τοίς τέκνοις · έφη δέ, δτι καϊ c 01 πατέρες, μή 
παροργφτε τΑ τέκνα υμών, Αλλ' εκτρέφετε αυτά 
έν νουθεσία Κυρίου* » τουτέστι, Τών Αρίστων αύτοίς 
μαθημάτων είσηγητα* γεγονότες, πρδς θεοφιλή καλ 
έννομωτάτην απευθύνετε πολιτεία ν. Αιά κύκλου δέ 
ώσπερ δ νόμος (σύνηθες γάρ έστιν ώς άε\ τούτο αύτψ), 
τής τών τέκνων επιεικείας προνοείν δτι μάλιστα γ ι 
κα\ μάλα δρθώς έπισκήπτει πατράσιν · ι Ού γάρ 
βεβηλώσεις, > φησλ, c τήν θυγατέρα σου έκπορνευσαε 
αυτήν, καλ ούκ έκπορνεύση ή γή , κ α \ ή γή πλησθή-

iniquitate * · . · Nam corpomm castiialem ante Β Λ τ α · Ανομίας. Τήν γάρ τοι σωμάτων Αγνείαν καλ 
alia veluti primitras qnasdam sanclae conversa-
tionis a nobis exigit noster Conditor; sunt enim 
corporalia haec ornamenla vehit aditus quidam ad spi-
ritusclarilateni,eum turpltudinis ac dedecoris no-
tas effugiant. Igitar pareatesOporle lu t ad res quara 
oplimas eint aactores : sin resupini el negligentes 
erunt paedagogi, atqoe adeo secus, quam ratio po» 
etulat, ad utrpia facta duces ac magislri deprchen-
dentur» oxlrema supplicia sustinebuni, ut qui suos 
Ipsi fruclue corrumpant, et in exilii foveas impel-
lant, pro quibus profecto aequum erat morlem op-
peiere : nam id patribus natura quoque ipsa prae-

πρδ γε τών άλλων, καλ πρωτόλειον ώσπερ τι τής ενα­
γούς πολιτείας, έζαιτεί παρ* ημών δ Δημιουργός * 
προεισδολαλ γάρ ώσπερ τής κατά πνεύμα λαμπρότη­
τας τά σωματικά, τδν έπ* αίσχρότητί τε καλ άτιμίφ 
διαδιδράσκοντα μώμον. Τά πάντων ούν άριστα πρέ-
ποι άν ήμίν είσηγείσθαι πατέρας. Εί δέ δή μέλλοιεν 
ύπτιούσθαι κα\ ^αθυμείν οί παιδαγωγολ, μάλλον δέ 
καλ τών αίσχιόνων αύτοίς γεγονότες άρχηγολ καλ κα-
θηγηταλ παραλδγωςήλίσκοντο, ποινήν ύποστήσονται 
τήν έσχάτην, ώς τούς ίδίους αύτο\ καρπούς κατά-
φθείροντες, καλ τοίς τής άπωλείας ένιέντβς βόδρον, 
ών ήν δήπου κα\ ύπερθνήσκειν άμεινον * νομ&τεί 
γάρ χα\ τούτο ή φύσις πατράσιν. Ό δέ δή πρδς ώ-scribit. Qui ergo ex se puellam ad apertissimum 

probrum volentibus exponit, ab eo non pro puella Γ ωχρότητα τήν έμφανεστάτην τοίς έθέλουσι προθεΐς 
duntaxat ralionespoaaasque flagitii justissime expo- τ ο κόριον, ούχ υπέρ αυτού καλ μόνου δικαίως 
icet ille omnium judex, sed etiam pro omnibus, 
qui gint ad tarpitudinem lapsi. Laqueum enim 
qaemdam el mortis rete cum tetenderit, omnea 
comprehensos habct, quamvis non omncs capian-
tur ; neque enim omnino exitus rei spectalur, sed 
coeptorum vis atqne facultas. De ejosmodi vero mu-
liere sapientissimus quoque Salomon scribit : 
4 Malierem, qua3 laqueos est et rete cor ejos, vin-
cula in manibus ejns u . » Necessario itaqoe legis-
b t o r , ι Non profanabis, inquit, filiam tuaar, ot 
fornicari facias eam, et oon fornicabitur terra. > 
ftam si nulki fuerit omnino, cum qua fornicationis 
ir imen admittatur, haud dififaile erit boc malum 

άν εύθύνοιτό τε κα\ έξαιτοίτο Οίκος παράγε τού πάν­
των κριτού, άλλά κα\ υπέρ παντδς τού πρδς αίσχρό-
τητα διωλισθηκότος. βήρατρον γάρ ώσπερ τι προβείς 
καλ θανάτου λίνον, πάντας έχει συλλάβων, xoxcl μτ^ 
πάντες άλίσκοιντο. Δοκιμάζεται γάρ ούχλ δή που 
πάντως τδ έκβεβηκδς , άλλά τών εγχειρημάτων ή 
δύναμις· γυναικδς δέ πέρι τοιάσδε, καλ ό σοφώτατος 
γράφει Σολομών · ι Τήν γυναίκα, ήτις έστλ θήρευμα 
κα\ σαγήνη καρδία αυτής, δεσμδς είς χείρας αδτής. · 
*Αναγκαίως τοιγαρούν ό νομοθέτης, < Ού βεβηλώ­
σεις, » φησ\, ε τήν θυγατέρα σου, έκπορνεύσαι αυτήν, 
κα\ ούκ έκπορνεύση ή γή . ι Ού γΑρ οΟσης δλως, περλ 
ήν Αν γένοιτο τυχδν τής πορνείας τδ έγκλημα, χαλέ-

iffugere, quaravig praecipiti sit quispiam in volu- ο πδν ουδέν τδ διαδράναι παθείν, κα\ ε ί τ φ τ ι ς είη πρδς 
ptatem animo,etad resislcndum prorsus ignavo. 
Hactenus cum prsecepisset, u l liberis a parentibus 
bonestas corporis eervarelur, 241 morte etiam 
multal, si quis in eam eententiam veneril, u i ad 
desciscenduro a Deo suoe liberos impellat. Sk* au-
leia Ια Leviiico ecriplum est: cEl locutusesl Domi-
aus ad Bfoysen, dicena : Si quis de flJiis hrael vel 
de proselylis, qui accesserint ad Israd, dederit de 
gemine suo principi, morte moKalar: gens, q a » est 
ia lerra illa, lapidabunt eum lapidibas; et ego ob-
ftrmabo faciem meam super bomiaem illura, et per-
dam eum de populo soo, quia de aemine lao dedii 

ήδονήν εύπαροιστος, κα\ τδ άναλκι παντελώς ά^(δωσττ^ 
σας δ νους, εύκοσμίαν δέ τήν είς γε τδ σώμα τηρείαβαχ. 
Τέως προστάζας παρά τών πατέρων τοίς τ έκνο ι ς , 
θανάτψ τιμάται καλ τδν είς τούτο Ιόντα γνώμτ^ , 
ώς είς άπόστασιν τήν άπδ θεού τά Ιδια παρα^Κ^α* 
γεννήματα * γέγραπται δέ ούτως έν τψ ΑευΤτιχψ * 
*Κα\ έλάλησε Κύριος πρδς Μωσήν, λέγων * Καλ τοΙς 
υίοίς Ισραήλ λαλήσεις λέγων Έάν τις άπδ των υ ίων 
Ισραήλ, ή τών προσγεγενημένων προσηλύτων άν 
Ισραήλ, δς άν δψ τού σπέρματος αυτού ά ρ χ ο ν τ ι ν 

θανάτψ θανατούσθω· τδ έθνος τδ έπλ τής γής λ ί θ ο * 
βολήσουσιν αύτδν έν λίθοις· χα\ έγώ έπιστήαχα τ ο 

*» Epbes. νι, δ. " Levit. χιχ, «9. »»Eccle. νιι ,27. 
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μου έπ\ τον άνθρωπον εκείνον, χαί άπολώ Α p r i n c i p i , „ t poRueret sancta mea, et proftuiaret no-

αύτδν i x του λαου αυτού, δτι τον σπέρματος αύτοΰ m e Q ^ η ο ύ Α ξ Ά Χ ο τ η α ϊ m i h i » , 
έδωχχν άρχοντι, Γνα μιάνη χά άγιά μου» χα\ βεβή­
λωση τ4 δνομα τών αγιασμένων μοι. * 

ΠΑΛΑ. Ά μύδρος δ νόμος. Ού γΑρ εναργές πω 
μάλα τδ τί άν βούλοιτο δηλούν. Διασαφεί δή οδν* 
δράσεις γάρ ορθώς. 

Κ Υ Ρ . Μωαβίται χα\ Μαδιηναίοι, Γεργεσαϊοί τε χαλ 
Άγαρηνολ, κα\ βαρβάρων έτερα άττα γένη , τήν 
Ιουδαίων προσοιχούντα χώραν , έθεσιν έπολιτεύετο 

το ις Έλληνικοίς, χα\ ήν έχάστφ θρησκεία τδ δοκούν, 
χαλ τδ είς νούν ήχο ν απλώς, προσχύνησις καλ λα­
τρε ία * ασφαλή δέ ούπω χαλ έρηρεισμένην έχοντες 
τ ή ν διάνοιαν είς φιλοθείαν οί έξ Ισραήλ, κομώή μέν 
^ααν εύκάροιστσι πρδς άπόστασιν, εύκολοι δέ ούτως 

PALL. Obscura baec est lex; neque enim est ad-
buc satie perspicuum, qukl sibi ve l i t : illam ergo si 
explieabis, oplime fecerie. 

GYR. MoabiUe el Madianitae, Gergeesei et Agareni, 
el nonnuHoe aliae barbarae naiiones, quse Judseorum 
regtonem incolebant, moribas ac r i tu genlili vive-
bant, et eara religionem qoisqoe amptectebatur, 
quae sibi placoisset: et quod ouique lemere in men-
lem venisset, id adorabat atque oolebat. Cam vero 
tUii Israel m Dei amore nondam animam satis fir-

iv, εοχοΜ* οε ούτως m u l B a 0 g ^ i l e m babereat, ad apostasin adroodyra 
ε ί ς Δποφοράν, ώς ήγείσθαι παρ' ουδέν τδ κα\ αύτοίς, » p r o c i W e » erant, el ad defeclionefn adeo facdes, ut 
€i τύχοι, προσχυνείν τοίς τών ομόρων θεοίς, καλ συν 
έλέσθαι νοσείν τοίς γείτοσι τήν άνωθεν τε, καλ έν 
Λίγύπτω πλάνησιν. Καίγουν ταϊς έκ Μαδιάμ νεάνι^ 
αχν έπεμαίνοντό ποτε , καϊ γυναίων ώραις συνηρπα-
αμένοι, συνεπεκαλούντο αύτοίς τδν Βεελφεγώρ. Έν* 
τεΰθεν δ νομοθέτης προαναθρήσας εύ μάλα τδ σαθρό ν 
τε καλ ευδιάκλαστον τής ένούσης αύτοίς διανοίας, 
Απέφησε παντελώς τήν πρδς άλλοτρίους έπιμιξίαν, 
σαφέστατα λέγων * ι Τήν θυγατέρα σου ού δφσεις 
τ φ υίψ αύτοΰ, καλ τήν θυγατέρα αυτού ού λήψη τ φ 
υίψ σου · άποστήσει γάρ τδν υίόν σου άπ' έμού, καλ 
πορευθείς λατρεύσει θεοϊς έτέροις. ι Επειδή τοίνυν ήν 
* ή που πάντως, χαι μάλα είκότως, τών έξ "Ισραήλ έλέ-

pro nibito duceveBt ipsos quoque fintttmarum gen-
t i u n deoe adorare, et simul cum viciais nalionibtfs 
errorie ejas morbo succumbere, quo superlorl leto-
pore \n iCgypto laboraverant, itaque tam insano 
amore quondam in Madianitamm adolescenlulaa 
exarserant, ut, muliercularura forma capci, s inul 
eliaaa eom illis Beelphegor invocarent: inde legis-
lator, cura eorum aniroi irabecillitatem ac fragilita^ 
tem prudentisstme prospicerel, interdiii t oeiriino, 
ae cam alienigenis naiscerentur, atque apertissiroe 
t d i x i t : c FUiain tuam non dabis fllio illiue, el flliam 
Mlius non accipics ftfio tuo : avertet enim filium 
luuip a me, et vadens serviel diie alienieM . > Igitur, 

σταιττνάς,τοΤς των εθνών περιφανεστέροις κατεγγυάν Q quoniara usu venerat fortasso, quod verieknile ad-
««γατέρας πλούτφ σεσαγηνευμένας, είς γε τδχρήνα> 
λσγίζεσίαι παρ* ουδέν τήν άπόστασιν, όργήν καλ τδν 
θάνατον καθορίζει τού τολμήματος, και τοίς περλ 
των έσχατων υποφέρει λόγοις τήν γραφήν · ήν γάρ 
Αναγχαίον τήν άλλογενεί δοθείσαν, γενέσθαι χα\ έτε-
ρόφρονα, χαλ λατρεύσαι δαίμοσιν * ώς όλετήρα δή ούν 
τού ίδίου χαρπού, ταίς Ισο££όπαις ύπίστρώσε δίκαις. 
Ούκούν ή μέν Ιερά τε χα\ νέα Γραφή παρεγγυ# τοίς 
φυσασιν, έν νουθεσία Κυρίου ποιείσθαι σπρυδάζειν 
τΑςτων τέχνων άνατροφάς, ό δέ βραδύγλωσσος νόμος 
διά κύκλου χαλ περιφοράς τήν αυτήν είσεισιν όδάν. 
Τδ γ ά ρ τοι μή χρήναι πατέρας θυγατράσιν έφείνας 
δρ$ν τά είς αίσχρότητα χα\ ασέλγεια ν προεπιτάξας 
εύ μ ά λ α , δείν δή έτι χαλ μετά τούτο φησι τά είς 

taudumest, ut nonnulH ex lsrael, diviUarum cupidi-
tate irreti t i , quMwidana claris viris genlUibus filias 
desponderent, adeo ot apostasin atque divini culius 
deseptiuiiem pro nihilo putarent; ideo multam el 
capitissuppiiclum hiiie lacinori coneliluit, et gra-
viesimis poenis subjicil boc crimen : 242 necesse 
enim erat alienigenae in matriraonium collocataro, 
aliam quoqee mentera induere, el deerooniis cultum 
exhibere : ideoque perinde ac soi fructus corrupto-
Fem aoperditorem easdem poenas subire ooegU. Ig i -
Uir aacra novaque Scrtptura pra^cipit parenlibtis, 
« t Ui disciplina Domini liberos edocare stadeant; 
k x vero tardiloquens per circoitum et arobitum 
eamdem viam pergit. Nam cum priue edixisset, ne 

οεογνωαίαν αύταίς ασάλευτα τηρεί ν , κα\ βεβήλοις H parentes permillerenl filias eafaoere, qtua ad lurpi-
εΙΑωλολατρ(ε|(α<ς ούχ έ?ν έναλίσχεσθαι, χάν εί πολλή 
τ ι ς αύταίς προχέοιτο περιουσία χρημάτων* άνδρλμέν 
γ ά ρ άλίβγενεί, πλουσίφ δ1 ούν δμως Κ νόμψ τού γάμου 
τυνεζχυγμένη, Αρ' ούχ\ τούτο έστι τ δ , t Τί γάρ ώφε^ 
ΑπΑήαεται άνθρωπος έαν τδν κόσμρν,δλον κερδήση, 
τήν δέ ψυχήν αυτού ζημιωθή ; ι 

tudtn^m el intemperaiitiamperlinerent, tum praeter-
ea inquit opus esse ut Dei quoque cogwitionem 
firttam illis ei immotara servent, neque eae sinant 
proCanis idolorum cultibua kaplicari; qoamvia nuul-
i& aiot illia qopiae atqoe opes proposils, si cuni 
vifo alienigena quidem, verum diviie, nuptiarum 

Uge ot^aAeanTj^kr; aonne boc illad est: ε Quid eoim prodesl honiai , si universam mundam hicre* 
utrmaniinaB xen> wm deiHqteuUua p a t l a l a r 1 " ? » 

HAAA. Όρθώς έφης. 
Κ Υ Ρ . Ίδοιδ* άν τις, καλ μάλα £αδίως, ού βραχύ 

τ& μεσολαβούν, τοίς τε έν Χριστψ δχδικαιωμένοις, 
MV3> τοίς διά νόμου παιδαγωγού μένοις. Τδ μέν }άρ 

PALL. Recledieia. 
CYR. Facillimam est autemcuivis ad perspicien-

dum, non parom inleresse inler eos, qui sunt in 
Cbristo jneli0caj.i, et eos qui per legem instituunlqr: 

»· Levit. xx, l , a . M Beul. νιι, 5, 4. »·* Matlh. xvi. 26. 
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fmposuisset, illico quales etiam parentes erga libe- Α αύτοίς έπι^&ίψας ζυγδν, δποίοί τίνες etcv Αν περί τά 
ros esse oporteat, s i a Dei voluntate deflectere 
noKnt.-edicit. Ac Paalus quhfem saptentissimus vir , 
postquara pancis 240 e t expedite liberis pnecepit, 
ut subjiciantur parendbus, adjecit etiara illud ϊ 
t Palres, nolite ad iracundiam provocare filios ve-
stros, sed educate eos in correptione Domin i" , ι id 
esi, optiraarura diseiplinarum ilKs auctores estole» 
atque ad vilam Deo gratam legique raaxime con-
senlaneam dirigite. At vero per ambitum quodam* 
modo atque circailum (sic enim fere consuevit) pa* 
rentibus inprimis et quidem reclissime praecipit, 
ut de liberorum probitate solliciti s int: ι Non pro-
fanabis, inquiens, flliam tuam, ut fornicari facias 
eam, el non fofnicabitur terra» el terra rjeplebitur 

σφών αυτών γεννήματα xat ot γονείς, εί τδ τψ Θεψ 
δοκούν ούχ έκσοβήσονται, παραχρήμα νομοθετεί. 
Παύλος μεν ούν δ σοφώτατος έν βραχεί χαλ ε&απ-
αλλάκτως, ύποτάττεσθαι δείν τοίς πατράσι, παρεγ-
γυ$ τοίς τέκνοις · Ιφη δέ, δτι χαί ε 01 πατέρες, μ ή 
παροργίζετε τά τέκνα ύμων, Αλλ1 εκτρέφετε αυτά 
έν νουθεσία Κυρίου· > τουτέστι, Τών αρίστων αύτοίς 
μαθημάτων ε ί σ η γ ^ ι γεγονότες, πρδς θεοφιλή χα\ 
έννομωτάτην απευθύνετε πολιτείαν. Διά κύκλου δέ 
ώσπερ δ νόμος (σύνηθες γάρ έστιν ώς άε\ τούτο αύτψ) , 
τής τών τέκνων επιεικείας προνοείν δτι μάλιστα γε 
ΚσΛ μάλα όρθώς έπισκήπτει πατράσιν · c 00 γάρ 
βεβηλώσεις, > φησ\, ε τήν θυγατέρα σου έκπορνανααι 
αυτήν, χαλ ούκ έχπορνεύστ] ή γή , καϊ ή γή π λ η σ θ ή . 

iniquilate ·*. » Nam corportim casliutem ante Β Λ τ α ι ανομίας. Τήν γάρ τοι σωμάτων άγνείαν χαλ 
alia veluti primitras qaasdam sanctae conversa-
tionis a nobls exigit noster Conditor; sunt enim 
corporalia haec ornamenta velut aditus quidam ad spi-
ritusclarilatem.eum lurpitudinis ac dedecoris no-
tas eflagiant. Igitdr pareateaOporlelut ad res quam 
oplimas sint auctores ': sin resupini et negligentes 
erunt paedagogi, atque adeo secus, qaam ratio po-
eiulat, ad tttrpia facta duces ac magistri deprchen-
dentur» oxtrema supplicia sustinebunt, ut qut suos 
Ipsi fructus corrumpant, et in exitii foveas impel-
font* pro quibus profecto xquum erat mortem op-
pclere : nam id patribos nalura quoque ipsa prae-
scribit. Qui ergo ex se puellam ad apertiesimum 

πρό γ* τών άλλων, χαλ πρωτόλειον ώσπερ τι τ ή ς ευα­
γούς πολιτείας, έξαιτείπαρ' ημών ό Δημιουργός* 
προεισδολα\ γάρ ώσπερ τής χατά πνεύμα λαμπροτη· 
τος τά σωματικά , τδν έπ* αίσχρότητί τε χαλ οΥτιμία 
διαδιδράσχοντα μώμον. Τά πάντων ούν άριστα πρέ* 
ποι άν ήμίν είσηγείσθαι πατέρας. Εί δέ δή μαλλοεεν 
ύπτιούσθαι κα\ (δαθυμείν οί παιδαγωγοί, μάλλον δέ 
κα\ τών αίσχιόνων αύτοίς γεγονότες άρχηγολ παλ χα» 
θηγηταΐ παραλδγως ήλίσχοντο, ποινήν ύποστήσοντ» 
τήν έσχάτην, ώς τούς Ιδίους αύτο* καρπούς κατχ-
φθείροντες, καϊ τοίς τής άπωλείας ένιέντες βό^ας, 
ών ήν δήπου καϊ ύπερθνήσκειν άμεινον * νοριΑετεΖ 
γάρ κα\ τούτο ή φύσις πατράσιν. Ό δέ δή πρδςεί-

probrum volentibas exponit, ab eo non pro puella c ωχρότητα τήν έμφανεστάτην τοίς έθέλουσι προδελς 
dunlaxat ralionespoenasqae flagitii justissime expo- τ ο fi4u*°y χόριο ν, ούχ υπέρ αυτού καλ μόνου οιχαίω; 

άν εύθύνοιτό τε κα\ έξαιτοίτο δίκας παράγε τον §ctt ille omnium judex, sed eliam pro omnibus, 
qui sint ad turpitudinem lapsi. Laqueum enim 
qeemdara el morlis rete cum tetenderit, omnea 
comprebensos babct, quamvis non omncs capian-
tur ; neque enim otnnino exitus rei spectalur, sed 
cceptorura vis atqoe facaltas. De ejusmodi vero mu-
)iere sapientissiraus quoque Salomon scribit : 
4 Mulierem, quae laqueos est et rete cor ejus, vin-
cula in manibus ejus u . > Necessario itaque legis-
Jator, ι Non profanabis, inquil, filiam tuaar, u i 
fornicari facias eam, et oon fornicabilur terra. ι 
fiam 6i nulki fuerii omnino, cam qaa forntcationis 
ir imen admittatur, haod difffaile erit hoc malum 

x*v-
των χριτού, άλλά κα\ υπέρ παντδς τού πρδς αέσχρδ-
τητα διωλισθηκότος. Θήρατρον γάρ ώσπερ τι προβείς 
κα\ θανάτου λίνον, πάντας έχει συλλαβών, καλεί μ*ι 
πάντες άλίσκοιντο. Δοκιμάζεται γάρ ούχλ δή που 
πάντως τδ έκβεβηκδς , άλλά τών εγχειρημάτων ή 
δύναμις · γυναικδς δέ πέρι τοιάσδε, καλ ό σοφώτατος 
γράφει Σολομών · t Τήν γυναίκα, ήτις έστ\ θήρευμα 
κα\ σαγήνη καρδία αυτής, δεσμδς είς χείρας αυτής, ι 
Άναγκαίως τοιγαρούν ό νομοθέτης, ε Ού βεβηλώ­
σεις, ι φησ\, c τήν θυγατέρα σου, έκπορνεύααι αυτήν, 
κα\ ούκ έκπορνεύση ή γή . ι Ού γάρ ούσης δλως, περί 
ήν άν γένοιτο τυχδν τής πορνείας τδ έγκλημα, χαλε-

effugere, quamvis praectpiti sit quispiara in volu- D πδν ουδέν τδ διαδράναι παθείν, χα\ ε ί τ ψ τ ι ς είη πρδς 
ptatem animo, et ad resislcndura prorsus ignavo. 
Hactenus cum pnecepisset, ut liberis a parentibus 
bonestas corporis eervarelur, 241 morte el iam 
multat, si quis ineam sententiam venerit, ut ad 
desciscendum a Deo suos liberoe impellat. Sic ao~ 
ieia χι Levitico scriplam est; cEt locutasesi Domi-
xus ad Noysen, dicens : Si quis de filiis Israel vei 
de proselytis, qui accesserint ad Israd, dederit de 
semine soo principi, morte mofialar :gene, q a » est 
ία terra illa, lapidabunt eum lapidibas; et ego ob-
ftnBabo faciem meamsuper bomioem i l l a m , et per-
dam eam de popalo sm, quia de semine sao dedii 

e i Epbes. χι, 4. " Levit. six, «9. »»Ecde. vu,27. 

ήδονήν εύπάροιστος, χαλ τδ άναλκι παντελώς α££ωοτή» 
σας δ νούς, εύχοσμίαν δέ τήν είς γε τδ σώμα τηρεέαΦαχ. 
Τέως προστάξας παρά τών πατέρων τοίς τ έχνο ι ς , 
θανάτω τιμάται κα\ τδν είς τούτο Ιόντα γνωμι^ ν 

ώς είς άπόστασιν τήν άπδ Θεού τά Ιδια παρσφ^φαχ 
γεννήματα * γέγραπται δέ ούτως έν τψ ΛευΗχχερ -
*Κα\ έλάλησε Κύριος πρδς Μωσήν, λέγων · Καλ το Ις 
υΐοίς Ισραήλ λαλήσεις λέγων- Έάν τις άπδ τών υΙωτν 
Ισραήλ, ή των προ σγεγενημένων προσηλύτων Αν 
Ισραήλ, δς άν δψ τού σπέρματος αύτοϋ Αρχσντχ» 
θανάτω θανατούσθω * τδ έθνος τδ έπλ τής γής λ ε ύ ο · 
βολήσουσιν αύτδν έν λίθοις* χαλ έγώ έπιστήοω τ% 
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πρόσωπον μου έπ\ τδν άνθρωπον εκείνον, κα\ άπολώ Α p r i o c i p i v ut pollueret sancta mea, et profcnaret no-
αύτδν έχ του λαου αυτού, δτι τού σπέρματος αυτού m e n M n c l i f i c a l o r u m m i h l » f 

έδωκεν Αρχοντι, Γνα μιάνη τά άγιά μου, καϊ βεβή­
λωση τδ δνομα των ήγιασμένων μοι. κ 

IIΑΛΑ. Άμυδρδς δ νόμος. Ού γάρ εναργές πω 
μάλα τδ τί αν βούλοιτο δηλούν. Διασαφεί δή ούν 
δράσεις γάρ όρθώς. 

Κ Τ Ρ . Μωαβίται χα\ Μαδιηναίοι, Γεργεσαϊοί τε χαλ 
ΆγαρηνοΙ, χα\ βαρβάρων έτερα άττα γένη , τήν 
Ιουδαίων προσοιχούντα χώραν · έθεσιν έπολιτεύετο 

τοις Έλληνιχοίς, χα\ ήν έχάστφ θρησκεία τδ δοκούν, 
χαλ τδ είς νούν ήκον απλώς, προσχύνησις κα\ λα­
τρε ία · ασφαλή δέ ούπω χαί έρηρεισμένην έχοντες 
τ ή ν διάνο:αν είς φιλοθείαν οί έξ Ισραήλ, κομώή μέν 
ήσαν εύχάροιστοι πρδς Απόστασιν, εύκολοι δέ ούτως 
ε ις Αποφοράν^ ώς ήγείσθαι παρ* ουδέν τδ καλ αύτοίς, 
ε ί τύχοι, προσχυνείν τοίς τών ομόρων θεοίς, χαλ αυν-
ελέσθαι νοσείν τοίς γείτοσι τήν άνωθεν τ ς χαλ έν 
Αίγ ύπτψ πλάνησιν. Καϊ γούν τα?ς έχ Μαδιάμ νεάνι-
αιν έπεμαίνοντό ποτε , χαί γυναίων ώραις συνηρπα-
σμενοι, συνεπεχαλούντο αύτοίς τδν Βεελφεγώρ. Έν* 
τχυθεν δ νομοθέτης προαναθρήσας εύ μάλα τδ σαθρόν 
τε χαλ ευδιάχλαστον τής ένούσης αύτοίς διανοίας, 
Απέφησε παντελώς τήν πρδς άλλοτρίους έπιμιξίαν, 
σαφέστατα λέγων * c Τήν θυγατέρα σου ού δώσεις 
τψ υίψ αυτού, χαλ τήν θυγατέρα αυτού ού λήψη τψ 
υίψ σου * άποστήσει γάρ τδν υίόν σου άπ' έμού, χαλ 
πορευθελ; λατρεύσει θεοίς έτέροις. > Επειδή τοίνυν ήν 
* ή που πάντως, χα\ μάλα είκότως, τών έξ Ισραήλ έλέ-

PALL. Obscura baec esl lex; neqne enim est aoV 
boc satie perspicuom, qukl sibi vel i t : illam ergo si 
explicabis, opiime fecerie. 

CYR. MoabiUe et Madiaaitae, Gergeeaei el Agareni, 
et nonnuUae alia3 barbarae naliones, qu® Judaeorum 
regionem incolebant, moribus ac r i tu gentili vive-
bant, et eam religionem quisque amplectebalur, 
quae sibi placuisset: et quod ouique temere in men-
lem venisset, id adorabat atque oolebat. Cum vero 
fllii Israel in Dei amore nondtim animum salis fir-

^ inum ao stabilem baberent, ad apostasin admodum 
procltves erant, ei ad defectionem adeo faciles, ut 
pra nibilo duceveal ipsos quoque flniUmapum gen-
iium deoe adorare, et simul cum vicinis natioftibtfs 
erroris ejns morbo succumbere, quo superlori lem-
pore m iCgypto laboraverant, itaque tam insane 
amore quondam in Madianitarum adolescentulas 
exarserunt, ut, mtiliercularuni forma capti, simul 
etiam eum illis Beelphegor invocarent: inde legie-
lator, cum eorum animi irabecillitatem ac fragilita-
tera prudentissime prospiceret, interdixil oairfino, 
ae com altenjgenis miscerentup, atque apeptissime 
• d i x i t : · Filiam toam non dabis fllio Uliue, e l filiara 
illius noa accipice filio tuo : avertet enim filium 
liium a me,et vadens serviet diis alienis**. > Igitur, 

βθαιττνάς,τοίς τών εθνών περιφανεστέροις κατεγγυάν Q quoniam usu venerat fortasso, quod vcrieimile ad-
Φυγατέρας πλούτψ σεσαγηνευμένας, είς γε τδ χρήναι 
λογίζεσθαι παρ' ουδέν τήν Απόστασιν, όργήν καλ τδν 
θάνατον καθορίζει τού τολμήματος, χαι τοίς περλ 
των έσχατων υποφέρει λόγοις τήν γραφήν · ήν γάρ 
αναγχαίον τήν άλλογενεί δοθείσαν, γενέσθαι κα\ έτε-
ρόφρονα, χαί λατρεύσαι δαίμοσιν* ώς όλετήραδή ούν 
του ίδιου καρπού, ταίς Ισο££όποις ύπίστρώσε δίκαις. 
Ούκούν ή μέν Ιερά τε χαί νέα Γραφή παρεγγυφ τοίς 
φύσασιν , έν νουθεσία Κυρίου ποιείσθαι σπουδάζειν 
χΑς τ ώ ν τέκνων άνατροφάς, ό δέ βραδύγλωσσος νόμος 
δΊΑ χύχλου χαλ περιφοράς τήν αυτήν είσεισιν δδάν. 
Τδ γ ά ρ τοι μή χρήναι πατέρας θυγατράσιν (φείναι 
δρ4ίν τΑ είς αισχρότητα χα\ άσέλγειαν προεπιτάξας 
εύ) μάλα , δείν δή έτι χαί μετά τούτο φησι τά είς 
θεογ-νωσίαν αύταΐς άσά^ια^τηρεΐν , κα\ βεδ'ήλοις 
εΙδωλολατρ[ε]ία:ς ούκ 
τις ανταίς προκέοιτο 

lnudumest, ut nonnulli ex Israel, divitiarumcupidi-
tate irrei i t i , quMrasdam claris viris geatilibus filias 
despondereni, adeo ut apostasin atque divini cuhus 
desertioaem pro nihilo putarent; ideo Hiultam et 
capiiis supplicium hnte iacinori constiluii, et gra-
vissimis poenie subjicit boc epimea : 2 4 S necesse 
cmm erat alienigenae in matnraonium collocalam, 
aliam quoque Hnentem induere, et deemoniis cuUum 
exhibere : ideoque perinde ac sui fructus corrupto-
rem aoperditorem easdem pcenas subire coegtt. IgU 
Inr sacra novaque Scriptura praecipil parentibus, 
u l in disciplina Domini liberos edocare sludeanl; 
lex vero tardiloquens per cireoilara et ambilum 
eamdem viam pergil. Nam ciim prius edixitsct, na 
α/entes pcrmillercnl filias ea fncero, qu;i> a<l i m p| 

C I M cl intemperanliampcrtinercnl, liiin puMn 
quoqut! Γ ο μ ι ι ί ΐ ί ο ι ί ' ni 
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nam cum cileris gentibus conseri, ct simul cum Α δθνείοις έπιπλέχεσθαί τισ:ν, δμόσε τε χατΑ ταύτδν 
alienigenis convenire, priscis illis hominibos ηοη 
impune licuit: nobis autem Paulus melius atque 
confldentius vivendura esse suadet, dicens: c Si 
quis vir uxorem habet intidelem, et DSBC consentit 
habitare cum ipso, non dimittal eam; et mulier 
si qoa habet virum infidelem, et hic consenlit babi-
tare cum illa, non dimittat virom. Sanciificatas est 
enim vir infidelis in muliere, el sanclificata est n ior 
infidelis in viro**. > Quaenam igtiur est in his rebu* 
dispensationie ratio? Quauive ob causara olim con-
junctionem com tis, qui aliler senlirent, lex perti-
mescebat, minc non item ? Qnia nempe firmos eoe, 
qai in Chrisio vocati sunt, et in Dei amore etabiles 
efficit is, qui in illis habitat, Spiritas, per qxem et 
ι in quo clamamus, Abba, Pater *' > i l l i autem 
nonduln bocmunere locupletati erant. Nani, ut bea-
tus Joannes a i t : c Spiritus sanctus nondam erat, 
quia Jeeus nondura eral gloriflcatue * · . > Omnieergo 
perfeclio in Gbristo esl; nam nihH ad perfectum 
adduxit lex, *jt scriplura est. 

PALL. fiquidem cupio, u l mibi, si placet, expli-
ces, qoonam modo perspicua fieri possil illa legia 
243 inaperfectio. 

CYR. Faciara libens; sed ad ea, qufc wint in ina-
nlbus, nostra oralio proficiscetur, atque cbaritalis 
in proxin^um rationesexquiret; com rudius, quam 
oporteret, illae per Moysen lilterae hac de re veteri-
bus illis conscript» Iradiderint. 

PALL. Perge igitur ad boc ipsum akcriter. 

GTR. Igilur lex quidem a i l : ι Ditiges proxiraum 
luum sicot te ipsum , # ; · at vero Dominus noster 
Jesas Gbristus mutui amoris legem qaamplurimii 
ralionibua nobis inculcat, ac tanquam palronam, quae 
hanc legem loeretur, insiUm illam in naiura cogni-
tionem et voluntatera, quae singulis quibasque ho-
minibus adesl, consliluit, ilaquc a i l : « Quaecunque 
Tult is ut facianl vobis homines, haec eadem TOS fa-
cite illis s i m i l i l e r M , » Nam si, qiue quisque conae-
qui exoptat, ea ipse qnoque aliis facere sladuerir, 
mlniroe ab eo quod spectat aberrabit; sed potius 
recto ilinere ad cbaritalem perget, et mului arooris 
eoronam coiisequelur. 

PALL. Probe dicis. 
G\R. Esl igitur cbaritas legis quidem impletio, 

fide vero ac spe praestantior. Sic enim scribit divi-
nus vir Paulus. Itaque velul e vernis floribus varium 
i l l i quodammodo sertum intexens, rtirgus a i t : ι Et-
si distribuero omnes facultates raeas, et si dedero 
corpus meum, ita u l ardeam, charitatem aulem non 
babeam, nibil mihi prodest. Gbaritas patiens est, 
benigna est: charilas non aemulalur, non agit per-
peram, non inflatuT, non esl ambitiosa, non quaerit 

τοίς άλλογενέσιν ίέναι, τοίς αρχαιότεροι; ούκ άζήμιον 
ήν * ήμΐν έχ ό Παύλος, πολιτεύεσθαι δείν άμεινόν τε 
χα\ εύθαρσέστερον συμβουλεύει, λέγων * c Εί τις 
άνήρ γυναίκα έχει άπιστον, χαλ αύτη συνευδσκεί 
οίκείν μετ* αυτού, μή άφιέτω αυτήν χαλ γυνή, ήτις 
έχει άνδρα άπιστον, χα\ ούτος συνευδοχεί οίκετν μετ' 
αυτής, μή άφιέτω τδν άνδρα. Ήγίασται γάρ δ Ανήρ 
Απιστος έν τή γυναικί · κα\ ήγίασται ή γυνή ή Απι­
στος έν τψ άνδρί. ι Τίς ούν άρα έστι τής έν γε τού­
τοις οικονομίας δ τρόπος ; Έδεδίει δέ άνθ' Οτου πάλαι 
μέν ό νόμος τήν πρδς έτερόφρονας άναπλοχήν, νυπ 
δέ ούχ έτι; Εδραίους μέν γάρ τους έν Χριστψ κεπλη» 
μένους, κα\ άκατάσειστον έχοντας τήν φιλοθεΐαν, τδ 
κατοικούν έν αύτοίς απεργάζεται Πνεύμα, δΓοδ και 

Β f έν φ κράζομεν * *Α66ά δ Πατήρ · ι οί δέ ο&π* 
τδ δώρον έπλούτουν. Ό ς γάρ δ θεσπέσιος Ιωάννης 
φησ\ν, c Ούπω γάρ ήν Πνεύμα άγων ( I ) , δτι Τηαοϋς 
ουδέ πω έδοξάσθη. > Ούκούν ή πάσα τελείωσες εν 
Χριστψ, τετελείωκε δέ ό νόμος ουδέν, χατά το γε­
γραμμένον. 

ΠΑΑΑ. Φράσης άν ούν ίμείροντί μοι τδ δπωςάν 
γένοιτο σαφές τδ ατελές έν νόμψ. 

ΚΤΡ. Καλ μάλα. Βαδιείται δέ ήμίν έπλ τά Ιν 
χερσ\ν ό λόγος, καϊ αγάπης τής είς τδν πλησίον έχδβ-
σανιεί τούς τρόπους, παχύτερόν πως ή χρή τής Αέ 
Μωσέως συγγραφής , τοίς άρχαιοτέροις είσκεχω> 
σμένης. 

Q ΠΑΑΛ. Ί θ ι δή ούν έπ ' αύτδ [τδ] δή τουτλ, χαλ μάλΐ 
προθύμως. 

ΚΤΡ. Ούχούν ό μέν νόμος, ε ΆγαπήσσΚι ψησ\, 
τδν πλησίον σου ώς εαυτόν · δ δέ Κύριος ημών Ι η ­
σούς Χριστδς, τής φιλαλληλίας τδν νόμον δλά μυρ/ων 
δ σων ήμίν είσηγείται λόγων, συνήγορον δε τψ νδμω 
τήν έμφυτον γνώσιν, χα\ τήν έν έκάστω θέλησιν οίο­
νεί καθιστάς, ι "Α ούν θέλετε, φησιν, Να ποιωσιν 
ύμίν οί άνθρωποι, ταύτα κα\ ύμείς ποιείτε αύτοΤς 
ομοίως, ι Εί γάρ ώνπερ άν τις εύξαιτο τυχείν, τχΰτχ 
δρ^ίν Ιλοιτο κα\ αύτδς έτέροις, ούχ άποδραμελται 
σκοπού* βαδιείται δέ μάλλον κατ' ευθύ τής αγάπης, 
κα\ τδν τής φιλαλληλίας άναδήσεται στέφανον. 

ΠΑΛΛ. Ευ λέγεις. 
ΚΤΡ . *Η Αγάπη τοίνυν, νόμου μέν πλήρωσις, 

πίστεως δέ καλ ελπίδος άμείνων. Γράφει γάρ ούτως 
ήμίν ό θεσπέσιος Παύλος. Τοιγάρτοι καθάπερ έξ αν­
θέων ήρινών πολυειδη τινα στέφανον άναπλέκων αυτή, 
πάλιν φησί * c Κάν ψωμίσω πάντα τά υπάρχοντα 
μου, κα\ έάν παραδώ τδ σώμα μου ίνα χαυθήσομαι, 
αγάπη ν δέ μή έχω, ουδέν ωφελούμαι. Ή αγάπη μα-
κροθυμεί, χρηστεύεται, ή αγάπη ού ζηλοί, ού περ-
περεύεται, ού φυσιούται, ούχ άσχημονεί, ού ζητεί 

»· I Cor νιι, 12-14. , Τ Rom. νιιι, 15. 1 1 Joan. νιι, 59. 1 9 Levil. xix, 18. *· MaUh. τπ , 1. 

(1) Sic omnes codices Cyrilli habent quos vidi. 
Taraen cod. Vat. vods novai adjunctuin babet, δεδο· 
μένον ut Latini Palres logunt, praecipue Augusli-
nus. Sin illa lectio recipienda csi siue verbo όεδο-

μενον, de operationibus Spiritus sancti iUis a d m i -
rabilibus accipienduro esl, non de persona el sub-
sistentia Spiritus sancti, quae Patri c l Filio < 
lerua csl. 
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τά εαυτής, ού παροξύνεται, ού λογίζεται το χακδν, Α qu* sua sont, ηοη irritatur, 
ού χαίρει Ιπ \ τή Αδικία, συγχαίρει δέ τή Αληθεία · 
πΑντα στέγει, πάντα πιστεύει, πάντα ελπίζει, πάντα 
υπομένει ή Αγάπη, ουδέποτε εκπίπτει, ι Άλλ' εμ­
φανή μεν Απασιν, ώς γε οΤμαι, ταυτί, και μακρδς άν 
γένοιτο λίαν δ περλ αυτών λόγος, είπε ρ τις Ιλοιτο 
λεπτώς τά παρά τή Νέα συναγείρειν Γραφή. Τετρα-
ψάμεθα δέ νυνί πρδς τάς έκ νόμου σκιάς, και τά ώς 
έν τύποις έτι τοίς πάλαι τεθεσπισμένα. 

ΠΑΑΛ. "Αριστα διανοή. 
Κ Τ Ρ . Μελέτησις μέν ό νόμος ήν είς δικαιοσύνην 

χαλ προεισδολή τις ώσπερ τών ευαγγελικών Ανδρ­
αγαθημάτων. Γέγραπται γάρ· ι Άρχή οδού Αγαθής, 
τδ ποιχίν τά δίκαια. > Παιδαγωγεί γάρ ό νόμος έπ\ 
Χριστδν, καλ τής έν αύτψ νοούμενης ζωής ού διεψευ-
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non cogiut malum; 
non gandet super iniquttate, congaudet autetn veri-
U t i ; omnia suffert, omnia credit, omnia sperat, om-
nia soslinel; charilas nunquam excidi t" . ι Terum 
baec, ut opinor, omntbus perspicua sunt, et longior 
erit de his omnibus oralio, si quis minute velit, quae 
in Nova Scriptura sunt, colligere. Sed jaro ad umbras 
legis, et ea qua? priscis bominibus tanquam in figu-
ris adbnc edicta sunt, convertamur. 

PALL. Optime cogitas. 
CTR. Exercitatlo quaedam ad justitiam fuit lex, 

et velut aditus quidam ac limen ad pneclara iila 
evangelica facta; scriptum esl enim : t Principium 
viae bonae esl facere justa * Ducit enim lex ad 
Christam, et vitae illius, quae in Ghristo intelligitur, 

σμένην Αν έχοι τήν δόξαν, εί νοοίτο πνευματικώς. Β non falsam consequitur gloriam, si spiritualiler in -
Καλ Τστησι μέν είς δικαιοσύνην, αποφέρει δέ πρδς τδ 
δπέρ τούτο έτι τδ μάθημα τδ εύαγγελικόν. Τρόποι 
δ) δικαιοσύνης, πρώτος μέν, τ ιμή κα\ άγάπησις, ή 
είς τδν Ινα τ ε και φύσει θεόν * γείτων δέ ώσπερ καλ 
μ ε τ ' εκείνο εδθύς ή είς αδελφούς κα\ ομογενείς, προ-
εγχειμένης τής είς γονέας αίδούς. Έν κόσμψ δή ούν 
τ ψ πρέποντι πρόεισιν ήμίν ό Αόγος, μετά γε τήν είς 
θεδν χύσέδειαν, χαί τδ είς γονέας ευλαβές, δτι τής 
επιεικείας προσήκει τήν ένδειξιν και είς έτερους ημάς 
ποιείσθαι παρεγγυών. Πανταχή γάρ δ νόμος, τής 
Ισότητας προνοεί, κα\ ακριβή τού δικαίου ποιείσθαι 
τήν βάσανον, όράται θεσμοθετών. Γέγραπται γάρ έν 
ΑίΗτερονομίψ* ι Ούκ Ισταιέντψ μαρσίππψ σου στά-
ΐμιον ρίγα ή μικρόν* στάθμιον άληθινδν δίκαιον έσται 
σοι, και μέτρον άληθινδν δίκαιον έσται σοι, ίνα πολυ- C 
ήμεροςTtvjj έπλ τής γής, ής Κύριος δ θεός σου δίδωσί 
σοι έν χλήρψ, δτι βδέλυγμα Κυρίψ τψ θεψ σου πάς 
ποιών ταύτα, πάς ποιών άδικον. > Κα\ πάλιν έν τψ 
ΑενΓηχω* c Έν μέτροις καλ σταθμίοις, και ζυγοίς 
ζυγά δίκαια, χαλ στάθμια δίκαια, και χους δίκαιος 
έσται σοι. » Μέτροις δέ καλ σταθμίοις καλ ζυγοίς 
παρισούν ε3 μάλα τής δικαιοσύνης τούς τρόπους 
ήπείγετο χαλ μάλα όρθώς· νούς γάρ ευθύς τε και φι-
λοδίχαιος ταλαντεύει τρόπον τινά κα\ άναμετρεί τών 
πραγμάτων τάς φύσεις, χαλ τδν τής ίσότητος βα­
σανίζει λόγον, λεπτότερόν τε χαί άχριδέστερον, ήπερ 
αν οίοιτό τ ις τους έπι πλάστιγγος χαλ ζυγού, τδ νό­
μισμα δοκιμάζοντας * επιμετρεί δέ ώσπερ έκάστω 

telligatur, et in justitia nos constiluit; 244 a t v e r o 

evangelica disciplina supra hoc praelerea perducit. 
Sunt autem justilise genera, primum quidem honor 
et araor erga eam, qui anas ac natnra Deus est; v i -
cinus eet, et huic proximas ille amor in fratres, c i 
ejusdem generis homines, ila tamen, ut in parentf» 
reverentia cseteris praeponalur. Convenienti ig i to r 
ordine Scriptura progreditur, cum post pietatem in 
Deom, et erga parentes reverentiam, i n caeteros 
quoque homines specimen probitatis nos edere pra> 
cipii. Etenim ubique lex curam aiqualitatis babet, 
et accuralam justitiae rationem habendam esseaper-
te decernit. Scriptum est enim in Deuteronomio : 
c Non erit in sacculo tuo pondus magnum aut par-
vum : pondus verum et jastura sit t ib i , et mensura 
vera et ju&ta sit t ibi , ut longaBvus sie in terra, quam 
Dominos Dcus tuus dat i ib i in possessionem, quia 
abominalio est Domino Deo too omnis, qui facit baec. 
omnis, qoi iniquitatera facit*·. > Et ilerum in Lc-
vitico : c In mensuris, et ponderibus, ei stateris; 
staterae jnstae, et pondera justa, et niensura jusla 
sint l i b i u . ι Mensuris igitur c l ponderibus et state-
ris diligenter comparare justitiae genera studuit, ei 
quidem optime; animus enim recius et justi aroans 
appendii quodammodo et metitur rerura naturas, 
et sequalitatis rationem subtilius et accuratius ex-
quirit, quam i i facere putantur, qui in lance et libra 
pecuniam probant, et singulis rebus, qoas contem-

των θεωρουμένων τδ δτι μάλιστα πρέπον αύτψ, ούτε plalur, quid maxime deceat, adraetitur, neqae re-
τ ψ περιττψ τής ακριβούς Ισότητος παραλύων κάλλος, dundxntia aequalitatis exquisiUe pulcbritudinem 
οΟτχ μήν τή πρδς τδ μείον ύποφορ$, παραχαράττε 
αβαι συγχωρών τδ ώς έν Ισότητι διαρκές. "Εστω τοί-
vuv ζνγά καλ στάθμια δίκαια, και χους δίκαιος, φησίν 
ε Ια ν δ* Αν, οίμαι, ταυτλ, τύποι τινές ώσπερ και έμ-
? α ν η παραδείγματα, τρόπους ήμίν ύποφαίνοντα, δι' 
ω ν π χ ρ Αν ήμίν ό τής άχριβούς Ισότητος διερευνψτο 
λ ό γ ο ς , χαλ ή τής δικαιοσύνης άναφανείται γνώσις. 
Χΰναςδα δτι συμμετρείται μέν τά έν νόμψ, καλ δρον 
Αχα* τ ή ν διχαιοσύνην, πλουτεί δέ τδ μείζον, χαί πολύ 
61] λ ίαν έπέχεενα τρέχει τά διά Χριστού. Πέρα γάρ 
Stxafou τδ Αγαθδν, τουτέστι, τής έν Χριστψ πολιτείας 

*· I COT. χιιι, 5-8. M Prov . xxi, δ. u Deut. χχν, 15-16 
PATROL. G X . L X V H L 

corrumpit; neque mrsus imminotione id adulterari 
sinit, quod est xqvalitatis ratione saiia. Sint itaqtie 
suterae ei pondera justa, et mensura justa, inquit. 
Haec autem, ut opinor, tanquam figurae quaedam snnt 
et exempla perepicua, quae modos nobis deraon-
strant, per quos a nobis accorate a3qualitatis ratio 
exqniraior, ei justitiae cognitio appareat. Animad-
verte autem ea, quae sunt in lege mensorari, et j u -
stitia Unquara fine terminari; esse autem ampliora, 
qa* per Christum tradiu sunt, et longe ulterius 
progredi; nam id , quod justum est, a bono, id est, 
a Christianae conversatioais gloria, exceditar. 

k V Levit. xix, 55. 
17 
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PALL. Praedare ais: meinini enim iis, qui m fide Α ΠΑΑΑ. Εύ λέγεις. Μεμνήσομαι γάρ τοΓς έν πίστει 
justificati erant, CbrUtum aperte diiisse : ι Ainen, 
amendico vobis, nisi 245 abundaverii juslitia ve-
stra plus quam Scribarum et Pharisaeorura, non i n -
trabitis in regnum coelorutn » 

CYR. Sed haec quidem ad bunc modum conslituta 
sint. Jam, si ita videlur, Mosaicse probitalis men-
euram, el justitiae secundum legem gloriam per-
restigemus: qui enim justiliae cognitionem conseqni 
reete sludet, aique in diligendis frairibus, cxcellere 
maguani putat, eum firmum ac stabilem, denique 
talem, qualis revera est, spectari decet, non infir-
mum ac levcm, neque fucala probilate praeditum f 

acveluti ovie pelle lupiformam conlegentem, sed 
polius n i l i ,* ut nudam et reprehensionis expertem 

δεδιχαιωμένοις διειπόντος Χριστού · c Αμήν, αμήν , 
λέγω ύμίν, έάν μή περισσεύση ή δικαιοσύνη υ μ ώ ν 
πλέον τών Γραμματέων χαλ Φαρισαίων, ού μή ε ίσέλ-
θητε είς τήν βασιλείαν τών ουρανών, ι 

ΚΥΡ. Άχλ' ώδε μέν ήμίν έχέτω ταυτί· πολυπρα· 
γμονώμεν δέ, εί δοχεί, τής ΜωάαΤχής επιε ικε ίας 
τδ μέτρον, χαί τής κατά νόμον δικαιοσύνης τ ή ν 
δοξαν* τδν γάρτοι φιλοθηρείν τού δικαίου "τήν γ ν ώ ­
σιν ορθότατα διεσπουδακότα, καλ μήν καλ τδ δ ι α ­
πρέπει ν έν αγαπήσει τυχδν τή πρδς άόελφοί>ς έν 
λόγψ πεποιημένον, ασφαλή τε κα\ βεδηκδτα, παλ 
δπερ έστ\ν αληθώς, όράσθαι πρέπει, ούκ εύκατάσει-
στον, ουδέ έλαφρδν, ού κατάπλαστον έχοντα τδ χ ρ η -
στδν, κα\ ώσπερ δϊος τ φ κωδίφ κατασκιάζει έθέλοντα 

morura liberUtem retineat; ideoque inquit B τήν λύκου μορφήν, μάλλον δέ γυμνήν καλ άνεττίλη-suorum 
lcx : ι Non arabulabis dolose in gente tua, neque 
oderis fratrem luum in corde luo M . » Earodem 
quoque rem aliler ponit : « Et veste, inquit ,ex 
duobus texta non induer is M . · Et rursus: « Non 
indues adulleratam vesiem ex laoa linoque siroul 
confectam M . > Gravissimum enim sane crimen est, 
et cui nulla reprehensio sit salis, illa in opinione 
probilatis fallacia etdolus; eaque res est Deo in 
primis odicsa, et cognatamfere semper babet animi 
duplicitatem, el illud seiitentia? tanquam biforme 
varlumque portentum; quibus rebus mens illa 
divina et iramortalis ad iram maxime commovetur. 
Dixit etiim certe de quibosdam : ι Sagitta vulne-

πτον έχειν έπείγεσθαι τού Ιδίου τρόπου τήν έλευθε­
ρίαν. Τοιγάρτοι φησ\ν ό νόμος· t Ού πορεύ·^ δόλω 
έν τω Εθνει σου, κα\ ού μισήσεις τδν άδελφόν σου 
τή καρδία σου. ι Τίθησί τε κα\ έτέρως αυτό* · Καλ 
ίμάτιον γάρ, φησΙν, έκ δύο υφασμένο ν ούχ έπ ιοα-
λείς σεαυτψ· > χαλ πάλιν * c Ούκ ένδυση κίοοηλβν 
έριον καϊ λίνον έν τψ αύτψ. ι Πάνδεινον γάρ Αλη­
θώς κσ* μώμου παντδς έπέκεινα, τοίς έν ύπολή4*ι 
χρηστότητος Απάτη καλ δόλος * κα\ έστι τδ χρήμα 
τών Αγαν παρά θεψ κατεστυγημένων, χαλ Αδελ-
φήν έχον Αεί πως τήν διψυχίαν, καλ τδ οίονεί τςς 
γνώμης διφυές τε καλ άλλοπρόσαλλον, έ φ ' οΐς έτι 
μάλιστα καταθήγεται πρδς οργάς ό θείος τε χαλ 

rans lingua eorum : dolosa enim sunl verba oris ^ ακήρατος νους, Έ φ η γάρ που περί τίνων · « Βολ\ς 
eorum; proximo suo loquilor pacifica, el intra se 
habet inimicitias. Nunquid super bis non visitabo ? 
dicit Domtnus, aul in popolo tali non ulciscetur 
anima mea *·?» Ascensurum quoque in montem 
Dei inquit David, innocenlem manibus, et mundo 
corde, qui non fecit dolum in lingoa sua, neque 
fecit proximo suo malum »·. Vetat igitur lex lan-
qoam rem turpissimam, el in primis absurdam, ne 
qois in dolo ambolet, id est, ne callidam atque 
astulam vitae rationem ampleclatur, et cam jusliliae 
speciem simulet, coalemptis charitatis legibus, fra-
tres laodat. Yestem praeterea nos babere non sinit e 
duobus contextam; qua in re figurate sigiiiflcat, 
cavendum esse ne veluti duplicitalem quamdam in 

τιτρώσκουσα ή γλώσσα αυτών * δόλια γάρ τ ά 
ματα τού στόματος αυτών * τψ πλησίον αυτού λα­
λεί τά είρηνικά, καϊ έν έαυτψ έχει τήν έχβραν. 
Μή έπ\ τούτοις ούκ έπισκέψομαι; λέγει Κύριος, ή 
έν λαψ τοιούτψ ούκ έκδικήσει ή ψυχή μου; *Άνα£τ> 
σεσθαι δέ κα\ είς τδ δρος τού Κυρίου φησλν δ AaSvS, 
τδν άθώον χερσ\, κα\ καθαρδν τή καρδία, δς ούκ 
έδόλωσεν έν ^γλώσση αυτού, ουδέ έποίηαε τψ πλη­
σίον αυτού κακόν. Άποφάσκει δή ουν δ νόμος ως 
αίσχιστόν τε χαλ άπηχές, τδ έν δόλψ πορεύεσθα:, 
τουτέστι, τδ πανοΰργως έλέσθαι βιούν, καλ ύπο-
πλάττεσθαι μέν τής δικαιοσύνης τδ σχήμα, xasaaw 
νεσθαι δέ αδελφούς, τών τής αγάπης νόμων ήφει-
δηκότα · άμφιόν γε μήν έχειν ημάς ούκ έ£ τδ έχ 

animum admitlamus; 246 duplicitatem porro ^ δυοίν ύφασμένον, αίνιγμα που τδ χρήμα τιβελς. 
internam ac spiriiualem esse inqnam, illam exse-
crabilem boniinibus placendi cupiditatem, quae 
velot ex dnobus intexitur studiis, non mediocriter 
ioter se differentibus. Qua enim qualisve est alia 

4hypocritarom v i u , n is i , ut in conspectu quidem 
bominiim boni vir i appareant ac videantur esse, 
non aint tamen revera probi ? 

PALL. Sane vero. 
CYR. Ergo dupHcee ^oat nobis mores e dis&iraili-

bue volunutibus contexli. At vero beatus David 

του 
μή Ανέχεσθαι, διπλόην ώσπερ έχειν είς νουν · δι-
πλόην δέ είναί φημι , τήν έσω καλ νοητήν, τήν 
έπάρατον άνθρωπαρέσκειαν, ή έκ δυοίν ώσπερ 
άναπλέκεται σπουδασμάτοιν , τήν είς άλληλα δια-
φθοράν ού μετρίαν ή^^ωστηκότοιν. Τίς γάρ ή ποίος 
τών υποκριτών δ βίος; άρ* ούχλ τδ άν δψει μέν 
ανθρώπων όράσθαι χρηστούς, χαλ τδ δοχείν μέν 
είναι, μή μήν έτι χαί είναι χατά άλήθειαν χ ρ η ­
στούς ; 

ΠΑΑΑ. ΚχΙμαλα. 
ΚΥΡ. Διττδς ούν δ τρόπος έξ ανομοίων ήμιν θε­

λημάτων έξυφασμένος. Άλλ' δ γε θεσπέσιος Ααέλδ 

Μ Matth. ν , ίΟ . Levil. χιχ, 17. *Mbid. 19. "Dea i . χχιι, 11. J«r. κ , 8. ·· Peaim.xiv, 3, Α. 
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Αποδέχεται τδν μονότροπον καλ φειδούς Αξωύσθαί χ approbat imius moris v i rum, eumque snperna pro* 
φησι τής Ανωθεν * c Κύριος γάρ κατοικίζει μονο-
τροπονς, φησιν, έν οίκω. · Αιασκορπίζειν 61 λέ­
γεται και δ θεδς όστά Ανθρωπαρέσκων * καταμυ-
βΑττεται δέ τδ χρήμα κα\ ό Παύλος, λέγων * ι Ά ρ τ ι 
γΑρ ανθρώπους πείθω, ή τον θεόν; ή ζητώ άνθρώ-
ταηςαρέτκειν; ε( έτι άνθρώποις ήρεσκον, Χριστού 
•ούλος ούκ Αν ή μην. · 

ΠΑΛΑ. Καλ τίνι των όντων ούκ άσυμφανές, ώς 
Ιχτοπον Αληθώς και τής άκριδούς όρθότητος απώ­
τατη* τδ δβψυχείν τε καλ ύποκρίνεσθαι; 

Κ ϊ Τ . Αγάπης ούν άρα καρπδς τής άμωμήτως 
έτχευασμένης χαλ άνδρί π ρε που σης όικαίω τε και 
Αγαθψ, τδ Απηλλάχθαι δόλου. Και τούδε δείν δή φη­
σιν δ νόμος, τόν γε ώς αληθώς τής δικαιοσύνης 

videnta digmim baberi d ic i t : c Pominus, inqu i i , 
inbabitare ferit unius moris in d o m o ι Pissipare 
eiiam Deus dicitur ossa bominibug placenlium: 
idem quoque vitium Paulus exsecratur, cum dic i t : 
ι Modo enim hominibus suadeo, an Deo? an quaero 
bomiaibus placere?si adhuc bojnimbus placerem, 
Gbrisli servus noa esaem M . ι 

PALL. Cui νςη> non silobscurum, quin absurdum 
sane el a rectissima vivendi regula alienissimum 
duplici animo essc, ac simulare? 

CYR. PerfecUe igitur cbaritatis, e( q u » justura 
booumque virum deceat, fruclus e&l, a dolo alienum 
esse. A i i ilaque l e i bominem justiiia? plane studio-
sum et frateroa? cbaritatis amantem exislimare der 

έπιμελητήν, χα\ αγάπης τής είς αδελφούς έραστήν, Β bere, ila ejus rei gtoriam esse perfeclam, ei non 
δρθώς έχειν οίεσθαι τήν έπλ τψδε δόξαν, ούκ είπερ 
ούτος τα χαλ μόνος παραιτοίτο Αδιχείν, άλλ* εί χαί 
γένοιτο παιδευτής χαί τών χατά γένος οίχείων, 
ήγουν καθ' Ιτερόν τινα τρόπον έγγυς γεγονότων, 
χαλ τδ τής πρδς αύτδν οίχειότητος δνομα. πέπλου-
ττρεότων. 17αρεγγυ|1 δέ χαλ δ Παύλος τδν επιμελή· 
οόρενον Έχχλησίας, τέκνα έχειν έν υποταγή, χαί 
απόδειξιν τδ πράγμα τής ένούσης αύτψ επιεικείας 
χαλ μή# ποιείται λέγων · ι Εί δέ τις το» ιδίου οίκου 
προατήναι ούχ οίδε, πώς Εκκλησίας Θεού επιμελή· 
έκτα ι ; ι Αιά τοΰτό φησιν ό νόμος ώς έν παραδείγμα­
τος τρόπω, χαλ εναργούς εΙκόνος · ι Έάν δέ κέρα-
ττον^ ταΰοος Ανδρα ή γνναίχα, χαί άποθάνη, λίθοι* 

ipse duntaxat viiet, ne alteri noceat; aed etiam ea 
inre cjeteris magister sit, qui vel genere conjuncli 
*ant,vel alioquovi* modoiUum al l ingunt ,ei i l l i 
sunt necessitudinis nomiae deviacti. Praecipit etiana 
Paulus, u t , qui Eccleste coram e&t habiturug, fi-
lioe habeat subjecto$,et ea ra tanquaoa argumento 
ut i lur , qnoprobelur, silne ia eo moniHi probiias, 
necne, cum dicit : ι Si quia auiem domui euae 
pneesae nescit, quomoda Eccfesise Dei dUigemiafl* 
h a b e b i t M ? » Itaque l e i ob eam cansam, lanqaam 
ad aimiUtudiois e i evidentie imagiius modum, i n -
q u i t : c Si cornu percusserit taums virum vel mu-
Jkrem, et occiderit, lapidibus obrueuir taarus, ei 

λτΑοοοληΑήχιτοι δ ταύρος, χαί ού βρωθήσεται τά Γ carnee ejua non comedentur, dominus antem tanri 
χρεα oAcov, ό δ% χ ν ρ ^ ς τοΰ ταύρον Αθώος έσται 
έάν δέ έ ταύρος κερατιστής ή πρδ τής χθες χαί πρδ 
τ ή ς τρέχης, χαλ διαμαρτΰρωνται τψ κυρίψ αυτού, 
χπ ίμή Αφανίση αύτδν, Ανέλβδί Ανδρα ή γυναίκα, 
δ ταύρος λεθοδοληθήσεται, χαί δ κύριος αύτοΰ πρρσ-
αχοθκανβάταε · έάν δέ λύτρα έπιδληθή αύτψ, δώσει 
λύτρα τ η ς ψυχής αυτού, δσα έάν έπιδάλωσιν αύτψ, 
Κάν δλ υίδν ή θυγατέρα χερατίσ^ δ ταύρος, χατά 

τδ δ ικαίωμα τούτο ποιήσουσιν αύτψ, Έάν fk παίδα 
κερατέας ή ποχδίσκην, αργυρίου τριάκοντα δίδραχμα 
δώσει τ ω χνρέψ αυτών, χαλ ό ταύρος λιθοδοληθήσε-
τα ι . f αοι σαφές τδ χρησμψδημα; 

ΠΑΛΛ* Ού σφόδρα. 
Κ Τ Ρ . 'Αθρει δή ουν δ φημι, χαλ πρό γε τών D 

Αλλων είς τούν έχε τδν Ιερώτατον Παύλον, ο*>δλ γεr 
γρααοτα ' -1 Μή των βοών μέλει τψ θ ε ψ ; "Η δι* 
Ά^εάς πάντως λέγει; » Ταυρψ δή οδν παρειχάζει τδν 
ΑΑριατήν τε χαί αλαζόνα, χαί πλεονεκτείν Ισχύοντα. 
IVipov γαρ Αεί πώς έστι χαί Αγέρωχον τδ ζώον, 
χσΑ πάναεινον είς Αλχήν, καλ δύσοιστον έχει τήν 
Ιφοδαν. Τδν δή τοιούτον, οί γένοιτο, φησιν, οίχείος* 
χ α ί οίονεί πως χατεζευγμένος τών όσωυργείν ήρη-
μένων ττνλ, παραλύσειέ τε, μάλλον δέ χαλ Ανέλοι 
τ ινά, χαταχωννύς τάχα που ταίς πλεονεξίαις, Απο» 
τιννΰναι δίκην τήν έπ* αύτψ θανάτψ προστέταχε * 
χρηνα ι έφη λιθόλευστον τελευτ^ν. Ύποκλέπτει δέ 

iiuioceiis erM; si auten tanrus coiaupeu fnerit, 
anle be&ternum et ante teruum diem, et protestaii 
fueriAt domino ejus , el aon absoonderit eum, in ter -
fecerit autem vinon vel mulierem, 247 taurus 
l ap idab i tu r , et dootinus ejus iasuper morietur : 
quod si pretiiuB pro redempiione sua ei impo&itum 
fuerk, dabit pretium pro aoima tna, qoodcuaque 
ioipasaer im iUi. (^qod ei Hliuin aat fiJjam coraibus 
petierii lanrus, secundupa eamdem ju&tificaUonem 
jacient e i : quo^ si servum cornibus peiierit vel 
aacilUio, dabil domiao eorum i r ig iou siclot ar-
genu, el iaarus lapidabitur e v. ι Num apertam esl 
i ib i boc Dei responsum? 

PALL. Noo admoduin sane. 
CYK. Attende igitur, qnod dietoros sum, et ante 

alia aniuaadvarte beai i Pauli verba scribenus ; 
c Nunquid de bobus cara es4 Deo ? An propter nos 
omnino dunl11 ? ι Taoro igitur comparat hominem 
conUimeliosuip et arro§anlem, et qui vim inierro 
poesit: eoparbajn eat anim fere et turoidujB boc 
aoimal, et ad pngnam vaJentissimuiu, ejusqoe im-
petus dipcila wislineri po&est Ejusmodi iiaque 
bojDJnem, ioqaii , ai dooaestici^s fuerit, ei veluli 
evbjeOus alicoi pio jiMlySque v i ro , ax debilUavorit, 
iioo vero atiam occiderit queiopiaia, obraoBa eum 
ioiqoa poiesute, axtoUsmp erimea 4Horle laei t 
Jossi^: lapidibuftBanqaa mori eum oporUre b q u l t , 

·« Pxal. uifw, 7. M Calal. i , 40. · » I T i n . ro,8. E*od. xxi, «8-3i . » 1 Cor. ix, 9, 10. 
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Subtrabit autem ab hic poena potse«sorem, t i iiiias Α της οργής τδν χεχτημένον, εί ρή tfctee~> 
δείη τον τρόπον, μηβέ τής ixcfee fnfex Iniqaos mores ignorabat, et nequittc eocius minime 

fuisM deprebendatur : neqae enim alionim crimina 
nostra sunt, si dam nobb admiltantur. Vetci antem 
tauri carnibus vetat: in qao non oportere aJiorum 
imporitatis esse consortes, tub Tescendi p t r t ic i -
pandique figura latenter significat: amnon aperle 
boc illnd est : c Te ipsom catUim castodi, et ne 
communicaYeris peccalis alienii •·? · 

PALL. Maxime xero. 
CYR. Simul autem cum lauro dominQm quoque 

daronari decernit, si injariam illaUm acWeril, et 
i l l i tu iniquilatem non ignorasse coarguatar : n tm 
posse qaidem hiiquos mores coeroere, el ab iojaria 
facile probibere, sed facere noHe, idque pneaert&m 

σκοιτο κοινωνός * ού γάρ ημών έγι^ιββϊΐΕ^] 
ft λαθραία γένοιτο τυχδν. ^ a l i m f t a t t i 
ρου τά κρέα, τδ τοι ρή χρήναι jutritph i; 
ρων ακαθαρσίας, ώς έν τυπφ τφ βτέ ΤΛ 
χαλ τήν οίονεί μέθεξιν δποτυτά*· I f 
έναργώς, τδ, < Ιεαυτδν Αγνδν τήρη, χέρ 
m άμαρτίαις αλλότριας; > 

ΠΑΑΑ. Πάνυ μέν ουν. 
Κ Γ Ρ . Συγχαταδικάζεσθαι tt τφ jxW^ 

τδν δεαποτην, είπερ είδείη τδ πληρμύ^ο* 
θών έλέγχοιτο τήν πλεονεξίαν · τδ γέρ 
δυνασθαι τής αδικίας τους τροχούς, χώ 
c3 μάλα τδ πλημμελές-, είτα τ ο ν τ · ! ^ * 

ex indoetria, propemodctm indical bominem in Β *θαι,χα\ λίαν έσπουδασμένως, povwxqli*5 

taciendo noctam faisse, et qood ad voioniaLem, et 
commtine coosiKam pertiaet, com i is , qui contra 
fas quidpiatn committere v d i n t , operam qaoqoe in 
ea re soam conferre voluisse. Ejusmodi igiiur horoo, 
inquit, morte multetur, nhi preliumet pro ejue-
inodi crirainibui admissis mollam judices impo-
suerint. 248 Speclat enim lex ad dementiam, et 
voluntalls in peccando todetatero, et solius consen* 
sionis concursora. c Levios punit, siquidem, inquit, 
jadices ita censuerint.» Jam figuram accipe trans* 
latam ad vericatis signiflcalionem: ille enim omoium 
judex gravissima crirotna morte vindicat; miti i t 
tamen eos qui peccarinl, si pretia offeranl, qui-

γασμένον Αποφαίνει τδν άνθρ**»*, χΑ ) 
είς θέληστν χαλ ταυτοβουλίαν τοίς έδελ»χ« 4 
γείνχαλ συνεχπονεΤν ήρημένον. TlM»*J 
τοιδσδε, φησ\νβ πλήν εί μή λύτρα «Α 
τούτοις ζημίας έπιθείεν οί κριταί. BU* ·Η 
πρδς τδ χρηστδν, χαλ συνθέλησι* τή» ε% · 
χα\ ώς έν ψιλή συναινέσει συνδροιφ. 
γάρ μετριώτερον, εΓπερ Ιλοιντο, φτ,βΜ 1 

Κα\ δέχου τδν τύπον είς αλήθεια* · χεπ**· 
γάρ θανάτψ τά παγχάλεπα τών IUT&LV 
πάντων χριτής, πλήν προσίεται τ*δς ipf* 
χαλ λύτρα προσφέροντας, τάτής «pafc*** 
τδ έχ μετανοίας δάχρυον, τδν έπλ τοίς p s ^ 
πόνον, τής ελεημοσύνης τούς τρόπον*· ι ΐ ^ 

4 " r - ' ι-Γ 
φησ\ν, δ μδσχος άνέλη, τεθνάτω χαλ W**\ 

— - - - A p T ^ f 

bus pcccala solvantur, iacrymas nimirum poenilen . — . 
t i * , laboremqoe conversionis, e i eleemosyiue mo- C χάται γάρ έλεος χρίσιως, ι χατά * Γ 
dou : ι Sapercxilut enim mitericordia j u d i d e m ^ , ! 'Αχριοη δέ δ νδμος χαλ τήν έιΑ vk ^ 
j u x u Scripturae. DiligenU quoqne discrimine lex ποιείται διαστολήν · εί μέν γάρ 
dislinguit eos qni injuria aint affecti: nam, t i filiom, 
inquit, aut flliam UUTUS occiderit, rooriatur, nec 
ullussit miseralioni locos: sin servuin aot ancillara, 
argentam pro Hlis exigatur. Raliooem igitur bojns 
discriminb inquircre qai fleri polMt at Indignnm 
stt, cttm pnaserUm llberi serviquo diflerentia ia 
nobit oon natane vitium si t , qualie eat procol du-
bio mala valetado, sed ex potenliorom oppmaione 
nascatnr ? c ldem namque noa condMU Deus, et 
unus csi ofDoiura Paier M , ι jaxta propbeta vo-

νως * εί δέ παίδα ή παιδίαχην, 
δπέρ αυτών ζητούμενον. Τ ί ς οδν δ ^1**^ 
Αξιον ίδείν; χαίτοι τδ ελεύθερον τε 
ήμίν, έχ πλεονεξίας χαλ ούχ Α ^ ώ β τ ^ ^ 
χαθάπερ ά μέλει χαλ τδ νοαείν* ε 
έχτισε Θεδς, χαλ εΤς δ πάντων Πατήρ,» 
προφήτου φωνήν. ν Αρ' οδν ώ ς έ γ χ λ η α ε ^ ^ 
καταγράφει τινών δ Δημιουργός; άρα , 
τδ δούλον έν μείοσι, χα\ δόξη πλεονεχαί*^ 

cem. Nura igitur Conditor noster nonnollis etiam θερον; Ού μέν οδν. ι Έν γ ά ρ Χριστή 
servitatem pro criroine ascribit? nam apad ipsum ~ ένι δούλος, ούτε ελεύθερος. > Ούχούν, *ei 
quoqne lervilis conditio nibil penditor, et liberlas νόμος, διά μέν υίού τε χα\ θύγατρος, τέ ^ 
majore gloria pollet ? Minime vero: c In Cbristo 
en\m Jesu non est eervus, neqoe liber » IgUur, 
quia lex umbra est, per fllium ae flliam liberum 
sanctonini hominum genus signiflcatur; per servum 
vero et andllam illud adhac servile genut, f l pec-
cati jugo sabjeclum. Non est igiiur par Injuria in 
sanctos atqae ia peccatorei facta, neque radcm 
mensura pleclontur peccata in utrotqae oommliMi: 
aam esse qoidem tom bo$, tum llloa natura fratroi, 
omaibos liquet; sed tamen tanctorura condillo c i t 
spirSittafiexceUentia, et virtutum subllmluto iup«-

τών αγίων σημαίνεται γένος · διά δέ γ» 
χαλ παιδίσχης, τδ δούλον έτι χα\ ύπδ 
τίας. ·Κστι δέ ού ταυτδν, τδ πλημμελείς ^ 
ή Αμαρτωλούς. Κολάζεται δέ ούχ έν ί*φ r& 
έπ 1 άμφοίν · δτι μέν γάρ άδελφο\ τήν 
τε χάχιίνοι, παντί τψ σαφές · άλλ* έστι ^ ^ 
έν υπεροχή τή πνευματική, κα\ άν τοίς τής V 
ύψώμασι · xa\ παρά τψ Θεψ τίμιον,ώςχαΐ^ ' 
τάξιι γενέσθαι χβ\ θύγατρος, χα\ τδ άνθρ*** 
χα\ δουλοπριπές ύπερφέρεσθαι μέτρον. 
δέ δ νόμος χα\ αγάπης έχεσθαι τής αίς 
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έτερους ήμϊν εΙσηγειται τρόπους, ους χαλ Α rior, e l Deo adeo cbariaunl, n l in filuoi Alia? looo 
babeantar, et bnmanam servilemquc mensuram 
iransiliani. Pietatem porro colere, et charitatem in 
fratres retinere, lex aliis quoque modis suadet, 
quos eliano, ubi deincepa proposuerimus, de singu-
lis, qood iu mentem venerU, dicemus. Ai l enim rur-
sus: t Qaod si qois aperaerit lacom, aut exciderit 
lacam, neque eum opemerit, et ceciderit illuc v i lu-
tas aut asiiras, dominus laci reddet, argentum da-
bit domino248 Hlorura, et morteum erit ipsius β ι \ » 
Hoc vero- figorate illud est, non ponere offensionem 
fratri aui seandalum, neque pati , ut quod snapte 
natura utileest, aliquibas inutile fiat; neque com-
mittere o t , qtue nebts aJiisqae neceaearia sunt ad 
vitam, ea viam ad mortem aperire videanlor: nuu-

V t r . l W v t ! ; εφεξής, τδ είς νουν ήκον; έφ* έκάστω 
«:: |εΛΪ«ν· Έ φ η γΑρ πάλιν* c Έάν δέ τις άνοιξη 
; s r r:?0** λατόμησηλάχχον, χα\ μή χαλύψη αύτδν, 
^ ^ ^ « Ι μ π έ α η εκεί μόσχος, ή δνος, ό χύριος τοΰ λάκ-

αποτίσει, άργυριον δώσει τψ κυρίψ αυτών, τδ 

^ ^ Ιάνδαλον, καϊ τδ ώφελεΖν πεφυχδς ούχ έ$ν άχρη-
^ ^ c t * * * ^ * * τισιν, ούτε μήν δδδν όράσθαι πρδς Θα-

^ % > t τ ά ήμΧν τε χα\ έτέροις Αναγκαία πρδς ζωήν. 
£ ρ ούχλ λάκκον τις άνοίγων, ή λατόμων, έαυ-

χαλ έτέροις χρήσιμόν τε καλ άναγχαίον άπο-
^ ^Jtl 'Αλλά μή έστω, φησλ, κινδύνου πρόφασις έτέ-

Τ κελευτηκδς αύτψ έσται. > Τούτο δέ έστιν αΐνι-
Οϋδως, τδ μή τιθέναι πρόσκομμα τψ άδελφψ 

ucxr 

,Μι σα. t Ή γάρ αγάπη, » καθά φησιν δ θεσπέσιος 
^ ^ f t o - ς , c ού ζητεί τά εαυτής, ι λογίζεται δέ μάλ- Β q a i d enim, qoi laeum apcrit ami fodi l , non sibi ac 

^ba-λτά έτερων. cateris titile qoidpiam ac necessariom efficil? Ne 
l i t tas , inqoit, nt res ί α» alteri occasionem periculi afferant: c Cbaritas enim, > ut a i l bealut Pau-

t · aoii quasnt quae sua sunt 1 

^ JA-AA. Καλ τίς δ λάκκον άνοίγων ή λατομων,,τίς 
* δ λάκκος, έθέλοιμ* άν είδέναι σαφώς. 

f a c ' ΊΠΓΤΡ. Τδ μέν οδν έκ τής Ιστορίας ύποδηλούμενον, 
) άοχΛυμφανές· χρήναι γάρ φησι κατακαλύπτεσθαι 

^pam, ίνα μή τι βλάδος συμδαίνη τισίν. Ήγουν 
° ν ·*» φίρίν, δ μή τούτο πεπραχώς, ώς είπερ τι 
^ΈΛΚιβθήσειεν, άργυριον αποδώσει τψ κυρίψ αυτού, 
ζΧψΦΛ τεθνηχδς έσται αύτψ. Άναθρώσκοντες δέ τδ 

> cogilat aatem potlus eiiam φ » sunt aliormn. 
PALL'. Qoie T6TO ille eet, qui lacoa» aperit, aut 

eflodit, quis eiian lacos, velim equidtm perspicue 
nosse. 

GTR. Non ob&carum esi qaid bittorla t igni lcet , 
operiendam qaippe tacam esse iaqait, ne qaod inde 
dxmnum aliqtitbos continfat: aoi ftciai, inquit, is 
qai boc facere oagfexerit, si quid iilapsom. faerit, ee 
ejas rei domino argenmm peraolutunuD; mortuam 
vero cadaver ipsius faturum. At, ύ ea qiue in bistoria 

V|£ /στόφας ίμφανές, καλ ε Ις θεωρίαν άναγαγόντες C aperta βαηι reliqaeriraus, idoueiactum Iraasiuleri-
inus ad spiritaalem lotelligeDtiaHi, illud dici a nobis 
poterit, lacom in his votbis vtferi nabfe a lege appeb» 
lari Scriptane divinitue inspiral» cognitionem t , # , 
ac de sancU et consabsUntiaU Trtnitaie dispatatio» 
nem, atque Cbrisli mysterii scieniiam: haec enim 
tanqoam in profondo poeita sant Timqoe viialem 
babent; cujue rai teaiia eat ipse Salrator, dicena: 
f Haec e*t autem vita eterna, ot cognoscant te so-
lom veram Deum, el aaam misii t i , Jesura Chri-
s i a m B i # . > Igitor, qoi vetera scripta legit, et divine 
Scriptara verba iion tina labore pervesiioai, et ac-
eoratam incorntptanqae cognitionem exquirit, is 
e t l fodieuii lacom pefqaam aUnilia, aquam eaim v i -
talem qtuBrii, et fontem laHificantem, et tomntem 

ο fffy* ΧΜυματεχήν, έχείνο έ ρου μεν * Αάχχον 
^ ^iltot» άομέζειν ,ήμίν έν τούτοις ό νόμος, τής θεο-

Γ^' ^oHJwoo Γραφής τήν γνώσιν, χα\ τδν περ\ τής αγίας 
:* ΐω! άμοουσίου Τριάδος λόγον, χαλ τού χατά Χριστδν 

ΐ9*9ρεντ;ρίου τήν είδησιν * χείται γάρ ώσπερ έν βάθει 
y, twrVm χαλ ζωοποιδν έχει τήν δύναμιν* χαλ μαρτυρή-
τΛ ίβι λέγων αύτδς δ Σωτήρ * ι Αύτη δέ έστιν ή αΐώ-
α *t»t ζ ω ή , ίνα γινώσχωσί σε τδν μόνον Αληθινδν βεδν, 

δν Απέστειλας Τησοΰν Χριστόν. > Ούχούν δ συγ-
• |ρΑμ(υασι μέν τοίς άρχαιοτέροις έντυχών, χα\ συν 
rrioxWtp πολυπραγμόνων τής θεοπνεύστου Γραφής τους 
ν-λογούς, χαλ τήν Αχριδη τε καλ Αχίβδηλον γνώσιν άνα-
ψ ζητών , πολλήν άν έχοι τήν έμφέρειαν πρός γε τδν 

δρυττοντα λακχον* ζητεί γαρ ύδωρ ζωοποιδν, χαλ 
πηγήν έδφραίνουσαν, χαλ χειμά^βουν τρυφής * δ δέ D T 0 l n p U l i s Μ > : at, qui ad eam pradentiam pervonit, 
γα είς τούτο λοιπδν συνέσεως άφιγμένος, ώς κα\ ίδίφ 
Airwaaftoi παρόδου ναι συγγραφή τού μυστηρίου τδν 
λόγον, λατομεί λάκκον * καινού ργεί γάρ ώσπερ ού 
τοίς έτερων Ιδρώσιν έποιχοδομών, άλλά τοίς ίδίοις 
έαντον τε χα\ έτερους ώφελών. Όρύττουσι δέ λάχ-
•ους συντετριμμένους, χατά τήν τού προφήτου φωνήν, 
παλ οί τής ψευδωνύμου γνώσεως έρασταί * εί τις τοί· 
νυν δρΰξειε λάχχον, άσφαλιζέσθω, φησ\ν, μή άρα 
τιαλν ολέθρου γένοιτο τρόπος, τδ καλώς είργάσθαι 
Aoacouv · δεί γαρ ημάς όρθώς τε κα\ Απηκριδωμένως 
«ον vrapt θεοΰ ποιείσθαι λόγον, ώς μηδεν\ γενέσθαι 
^ α ^ Α χ λ ο υ πρόφασιν.Κα\ τούτο, οίμαι, έστλ τδ πώμα 
Ατχτχαΐσθαι τψ λαχχψ, τδ τής χαθηκούσης άσφα-

^ *Γ.Ε χ ο^ χχι, 35, 31. ··· Rom. χιν, 7. 
5 ;P5a l .xxxY J 9 ; | e r . i i , 13 . 

ut suis lilterU mandare queat ejut mysCeriLdispu-
utionem, is lacom aperit; novi enlm aonnikil edit, 
non in alionim aodoribus taparediflcat^ sed suis 
ipae teboribus, et se et casteroejuvat. Fodiunt eiiara 
lacus contritoa, juxU propbet» vocem, falsi quoque 
nominis scientis amatores; quisqois igitnr fodil la-
com, caveat, inquil, ne, quod probe effectum essc 
videlar, allquo modo perniciem nonnullis aflcrat: 
debemos eaim recte at diligenter de Dco verba fa-
oere, i u , u l neoiin^ occasionem scaodali pnebea-
m o j : 290Wque est, opinbr, operculam impositum 
otse lacai: oempe sermoaem non esse cautclae con-
venicmis expertem. Nam si bos, ait, aui asinut ceci-

M * I Cor. xi i i , 5. *·· Joan. xviu 3. M < Joan. iv, 14, Psal. iwr» 
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dtrH, 4ttl loboravU in ex*lfTjendo laco, ipse persol- Α λείας μή άμοιρείν τδν λόγον. Έάν γάρ πέστ], φησλ. 
vat; tovem v6ro fct asinatn BOA eimplicKer appeUat, 
sed abdita ratione : tc bovem quidetn inquii, ut i n -
teUigas sacram ac purum hominam genas; asimira 
vero, u l prefanam et hnpuram; neque enim Deo in 
sacriflcium otfertur rtacram porro gsnus ac parum 
esse dichnus eoa, qui Jam per Mem sanctucaii gunt; 
profanum el Iraparunl eoft, qai noodan snnt sancio 
baptismate pnrgati, aed peccaii maculas adhuc in*> 
stas babent. P&rinde igitot* eatf ac si dkeret, Si qaid 
aoeiderii damni atieai ea >ig, qai jam bapliiati sunt, 
et pter gratian ad oonjttnoikmem cam Deo inteundam 
etgnati, aut ex Ifis oerte, qui aondum talts eunt, 
ejos scandali aactor maltee obaoxius erit, fet ad Ip-
son ptrtinebil exantoe cadaver, i d ert, ejus erit 

βούς ή δνος, ό πεπονηκώς αποτίσει. Βουν δέ χαλ 
δνον ονομάζει πάλιν ούχ απλώς, άλλ' ώς έν λόγω βο> 
θεί · χα\ βούν μέν φησιν, (να νοήστκ; τδ Ιερόν τα 
χαλ καθαρδν γόνος· δνον δέ, Γνα συνής, τδ άνίερον χαλ 
άχάθαρτον * ού γάρ προσάγεται χατά νόμον είς δυ -
σ(αν θεφ τδ άχάθαρτον · Ιερδν δέ γένος χαλ καθα-
ρδν εΐναί φαμεν, τούς ήγιασμένους ήδη διά τής π ί ­
στεως * άνίερον δέ χαλ άχάθαρτον, τούς ούπω χεχα-
θαρμένους διά τού αγίου βαπτίσματος, άλλ* έντα-
τηγμένον έχοντες έτι τής αμαρτίας τδν μολυσμΑν. 
Όμοιον ούν ώς εί λέγοι, Εί τι γένοιτο βλάοος* ή 
περί τινα τών ήδη βεδαπτισμένων χαλ χατεσφρα­
γισμένων διά τής χάριτος είς οίχειότητα τήν ώς 
πρδς Θεδν, ήγουν είς τινα τυχδν τών ούπω τοιού-

ΠΒΟΓ* ΙΗίαε, qui daramim est paasoe. kxaqtie prsoio- Β των, όφλήσει δίχην ό τού σκανδάλου πρόξενος, χαλ 
net noa ipsa qaoqoe SaWater, dicens: t Qui scanda-
lixaTertt «Bani ex puullts istig, qai ia me credunt, 
expedit e i , o l suspendatar mola asinria in coflo 
ejtis, el de&ergatur ia profandvm nmris > 
έμέ, συμφέρει αύτφ, ένα χρεμασθή μύλος όνιχδς 
πελάγει τής θαλάσσης. · 

PALL. keote dicie. 
GTR. Facile aotem vfdebis, aliis eliam igtirie k i -

dicare legem, qvam pericaloaom ait peccare, et boc 
in fralres; nam bi eo, qtiod percuiinras eoram i i i f i i v 
mam conscieHtiain, noatra oftensa ad Chmium per-
tiaet Ideoquo a i t : c Qned si egreseas ignla inve-
nerit spiaas, ei simul soccetiderit areas, ant spicas, 

αύτψ μενεί τδ τεθνηχδς, τουτέστιν, αυτού γενήσε-
ται τού παθόντος δ θάνατος. Ασφαλίζεται γε γούν 
χαι αύτδς δ Σωτήρ ημάς λέγων* c "Ος έάν σχανδα» 
λίση ένα τών μιχρών τούτων τών •πιστενόντων είς 

περ\ τδν τράχηλον αυτού χαλ χαταποντισθή άν τ ψ 

ΠΑΛΛ. Όρθώς έφης. 
ΚΥΡ. Ίδοις δ* άν ευκόλως χαλ δι' έτερων ήμίν αί-

νιγμάτων παραδηλούντα τδν νόμον σφάλε ρδν, δτι τδ 
πλημμελείν χα\ τούτο είς αδελφούς* τδ γάρ τύπ**ν 
αυτών ασθενούσαν τήν συνείδησιν, είς Χριστδν ηρών 
αναφέρει τδ πλημμελές. "Εφη τοίνυν * t Έάν U 
εξελθόν πύρ εύρη άκανθας καλ προσεμπρήση άλω· 

ant carapum, exsoltet, qoi ignem accenderil Λ * \ » ̂  νας ή στάχυας, ή πεδίον· αποτίσει τδ πυρ Α έ γ 
Non enim convenU, a l eimal cam i h , quae svapte 
natura lsdunt, etiam qaod nsai est, pereal; neque 
ttxm sHvesiribas simul consomaimr, qaod excultum 
cat. 

PALL. Oao Undem ieiud modo ? 
CTR. AnBon spinis moatanis atque ftilveslribai 

eonvenieiitissime cottparari po9tunl impiorum basre-
lleoram acripu, et gentiliom dogmatum praeatigis ? 
nam qtrae inde atUitas in aniroos bommum perma-
nare possit? imo vero, qase non pernides ita afFera-
tur, qni Hla in aniraam admitlere volnerint? Ignis 
tinim dantaxat altrices siitit apinas etflarama* pabu^ 
Itnra; flamm&s itidem eobis acoeadunt sempiternae, 

σας. ι Ού γάρ τοι προσήκει τοίς AAixefv πεφυχέσι 
συνδιόλλυσθαι τδ χρηστδν, ουδέ τοίς άγρίδις αυνδα 
πανάσθαι τδ ήμερο ν. 

ΠΑΛΑ. Πώς Ιφης ; 
Κ Τ Ρ . "Η γάρ ούχ\ ταίς έν δρεσί τε καλ έν άγροίς 

άκάνθαις παρειχάζοιτο άν είκότως τά τών Ανοσίων 
αίρεχικών συγγράμματα, καλ ή τών παρ ' "Ελληο% 
δογμάτων τερθρεία; τίς γάρ άν γένοιτο ταίς των Αν­
θρώπων ψυχαϊς εκείθεν ή δνησις, μάλλον δλ «ωο* 
ούκ έσται βλάδος τοίς είς νουν έθέλουσιν εκείνα λα* 
δείν; Πυρδς τοίνυν μόνου τροφδς, ή Ακανθα, χαλ ολο-
γδς διατροφή· *Αναχαίουσι δέ χα\ φλόγας ήμΐν τάς 

251 Cfsm T S D a arrantinm dogmala, lum vero idolo- n είς αίώνα χαλ τών πεπλανημένων τά έξίτηλα δόγ 
latrarum anilee fabake: splca porro et trRicom ena 
Tisafnmaeat dban, et bominibae ad vesoeadum aptis-
dmus, et ad ustnn n^eessarius; coniiael enim noa 
in vita; et figura esse potertt dogmatoni veriiatit, 
per quse nos, qui credinm, Gbrieto, tanquam paiie 
viventi ac vero, pascimur. Rursas campus est pia-
nu8, et minime asper iis, qui recte per Ulum ambo-
lare norunt, Scriptura divinitas inspirata: c Omnia 
enim in prospectu snnt iis, qui intelligant s >% ι ot 
scriptam est, c et recla invenienlibus scientiam ι 
Igitur spina quidem est illa perversonim hominum 
exsecrabilis maxirae et profana loqaacitas : iriticum 
vero et spica sermo veritatis, qui anirois utilitatem 

ματα, χαλ τά τών είδωλολατρών γραοπρεπή μυθον 
ρια* άσταχυς δέ κα\ σίτος, ήμερωτάτη τροφή, χαλ 
άνδρώποις εδώδιμα, κα\ αναγκαία πρδς δ ν η σ ι ν 
συνέχει γάρ ημάς είς ζωήν, χα\ τύπος άν είη τ ω ν 
τής αληθείας δογμάτων, δΓ Δν οί πεπιστευχότες ώς 
Aptep ζώντι τρεφόμεθα χα\ άληθινψ, τψ Χριστψ. 
Έστ ι δέ αύ πεδίον λείον ώσπερ τι χαλ άτραχυ, τοϊς 
διαστείχειν είδόσιν όρθώς ή θεόπνευστος Γραφή*«Παν» 
τα γάρ ενώπιον τοίς συνιούσι,ι χατά τδ γεγραμ­
μένον * c χαλ δρθάτοίς εύρίσχουσι γνώσιν, ι Ούχούν 
άκανθα μέν ή μυσαρωτάτη κα\ βέβηλος Αθυροστο­
μία τών διεστραμμένων * σίτος δέ χαλ άσταχυς Α 
ψυχωφελής τε καλ τροφιμώτατος τής Αληθείας λ ό -

··· Matth. χνιιι, 6. 1 Cor. ΤΙΙΙ, 42. » · Exod. ΧΧΙΙ, 6. · · ' Sap. ιχ, 16. ·· Prov. ν ι » , 9 . 
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γος * ψιλδν δέ πεδίον, ή θεόπνευστος Γραφή. "Οταν Α afiert, * l ad nalriendum est aptissimns; plauus vero 
τοίνυν ofA περ φλόγες, ή πυρ τοίς τών έτεροδόξων τ ι campm divioa Scriptura. Cum igitur in kaerelicorum 
χαλ Ελλήνων φενακισμοίς ol τών αγίων μυσταγωγών gentiliomqne flgmeiUa sanctorum doctorom verba, 
έπιφύοιντο λόγοι, ταίς τής Αληθείας συνηγο{κ>ύντες dogmatis veritalia palrodniiun ferentia, flammarum 
δόγμα**, χαλ τΑ χατΑ μόνης (όντων ΑχΑνθης φησ\, aut ignia iostar, impeium fecerint, per spinae dan-
χαλ χαταφλεγόντων μέν ώς άχρηστον χαλ Αγρίαν taxat deaurraitt, inquit, et illornm icripta tanqnam 
ολην, τΑ παρ* έκείνοις συγγράμματα, μή συναδν inutilem silveslremque materiam comburant; noA 
χουντών δέ σίτον ή Ασταχυν, τουτέστιν, νηφέτωσαν autein stmul triticum aut spicae bedanl, id est, a > 
οί μυσταγωγο\, μή Αρα τι χαταπημήνειαν τών τής teneanl doctores, nc qoid violent e dogmalis verUa-
Αλ-ηθείας δογμάτων* ή ίστω, φησ\ν, ό συν Ασφάλεια lie : aut sciat, inqait, qui, id ut caule faceret, non 
τούτο δράν ούχ ανεχόμενος, ώς είπερ τι γένοιτο laboravit, si quid eorum, qua? ad usum necoesart* 
συγχαταφλεχθηναι τοίς φαύλοις τών άναγχαίων είς soDt, simul cam vitiosis conflagrare contigerit, 86 
δνηοτν, Αποτίσει τής Απροσεξίας τους λόγους. Αίσθα- pcenas imprndenU» datorum. Adverti» igilor, qoan-
VQ δή οδν δσηνήμάς ποιείσθαι τήν έπιτήρησιν προσ- Um nos adbibere caaUonem jasseril legislator, ubi-
τέταχεν 6 νομοθετών, της είς αδελφούς αγάπης τδ qae cbaritalis io fralres siaoeritalefl) punua ei i m -
είλιχρινές άθόλωτον άποσώζων πανταχή; periarbatam serranet 

Ευνίημι. ΡΑΙΧ. InteJligo. λ 

ΠΕΡΙ ΤΗΣ ΕΝ ΠΝΕΥΜΑΤΙ 
ΚΑΙ ΑΛΗΘΕΙΑ 

ΠΡΟΣΚΥΝΗΣΕΩΣ ΚΑΙ ΑΑΤΡΕΙΑΣ 
ΛΟΓΟΣ ΟΓΔΟΟΣ. 

D E ADORAT10NE Ε Τ C U L T U ΙΝ S P I R 1 T U 

ΕΤ VERITATE 

L I B E R O G T A V U S . 

xsfil άγάΜης τής είς άδεΛφους* χαϊ χατά 
τον χΜχτοττος μόσχοτ ή ζρόδατοτ. 

Βανταχόθεν δή οδν, ώ Παλλάδιε, πάρα σοι νοείν, 
ω ς ορθούς τε χαλ ακριβείς άγαν ποιείσθαι κελεύει 
τ η ς μυσταγωγίας τούς λόγους καλ δ πάλαι νόμος. 
Ούχ αζήμιον δέ τοίς έξαπατφν είωθόσι τών απλού­
στερων τινάς τδ χρήμα τιθείς, έφη πάλιν · ι Έάν δέ 
τ ις κλέψη μόσχον ή πρόβατον, καλ σφάξη ή αποδώ-
τατ, πέντε μόσχους αποτίσει άντλ τού μόσχου, κα\ 
τέσσαρα πρόβατα άντλ τού προβάτου. Έάν δέ έν τφ 
διορύγματι εδρεθή δ κλέπτης, κα\ πληγείς άποθάνη, 
ούχ έατιν αύτφ φόνος * έάν δέ άνατείλη ό ήλιος έπ' 
αύτφ , ένοχος έσται, άνταποθανείται. Έάν δέ μή 
δπΑρχπ, αύτφ, πραθήτω άντ\ τού κλέμματος * έάν 
δα χάταληφθή χαλ εύρεθή έν τή χειρί αυτού κλέμμα, 
Από τε δνου χαλ έως προβάτου ζώντα, διπλά άπο· 
τ ί τ ε ι αυτά. ι 

4 1 Exod. xxn, 1 seqq. 

Item de charitate in fratres, ttiteoqui furalur ui-
I x / x m , aut ovem. , 

253 Undique igitur, Palladi, per*picere potea» 
quam recte ac diligenler de nostrorum mysteriorom 
ratione disserere prisca quoque lex jubeal.Jam vero 
iisquisimpliciores quosdam decipere consueverunl, 
eam rem non inultam esse sinent, rursus a i l : ι Si 
quis foratus foerii bovem aui ovem, el occiderit aut 
vendiderit, quinque vitulos persolvet pro vilulo, et 
qualuor oves pro ove: quod si perfodiens inventus 
fuerit fur, et percussus mortous foerit, non est ille 
reus caedis : sin ortus fuerit sol wiper eum, reus erit 
pro caede, morielur fquod si non adsit ei snbstan-
tia, 253 vendatar pro furto : sed si invcntum ac 
deprehensom fueril furtom in manu ejus, ab asino 
et usque ad ovem, viveniia, dupla ea exsolvei 4 I. > 
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PALL. Haud sane pertptcuas cst hic locut : i U - Α ΠΑΛΑ. Ού σφόδρα σαφής ό λόγος. Σύ 61 δ τέ 
ποτέ έστι τδ ώς έν αίνίγματι χρησμψδούμενον, παν-que enitere, ut mihi explices, quid Undem istud sit, 

quod per aenigma diviao hoc respouso precipitur. 
CYR. Multam baud ab re constiluit Jex, si quit 

rapere quidpiam tentarit, et cohibet quodammodo 
impotentem earum renira cupiditatem, quas aut v i -
cinue, aut frater babei, ita ut, etiamsi coniingat, 
ioqait, tn ipeo furtooccidi eam, qui hoc crimen ad-
mittit , id fraudi non sit iis, qni occiderint: eumdem 
ignomiiiia quoqae notat, cura decernit vendi opor-
lere, f i adeo tenoie esi, at prelii persolaiionem 
ferre non possit: ot ad vitam recte instituendam 
roolu compeUat. Interior porro sensus historia ab 
boc loage diversus est quidew: proinde, ut fieri 
potesl, oplime explicemus. Bos ergo et ovis anima-

ρώ μοι λέγειν. 
ΚΥΡ. Ζημίαν ό νομός καθορίζει χρησίμως το» 

πλεονεκτείν έθέλοντος, καλ Ανασειράζει τρόπον τινΑ 
τδν άκάθεκτον είς έπιθυμίαν, ών Αν έχοι τυχδν ή 
γείτων, ή άδελφδς, ώστε κΑν εί γένοιτο, φησλν, έν 
αύτφ τεθνάναι τφ κλέπτειν τδν έπλ τψδε καταγνω-
σμένον, ούδένα τοίςάνηρηκόσι προστρίβεσθαι μ & μ ο ν . 
'Ατιμφ δέ κα\ λέγων, δτι προσήκει πιπράσκβι* αΑ-
τδν, εί μή πρδς λύτρων άντέχοι καταδολήν, ε ι ς γχ 
τδ χρήναι β ιού ν έλέσθαι καλώς συνελαύνων τοίς Αεέ-
μασι. Νούς γε μήν τής Ιστορίας δ κεκρυμμένος έ τ τ -
ρος άν εΓη παρά τούτον πολύ, καλ δεί κα\ λέγε ιν 
ημάς ώς ένι καλώς. Μόσχος μέν δή καλ πρόβατο*. 

' * · w f | " * * « » · · 
lia manda suut ambo et sacra, el Deo in odorem ° χιθαρά τε άμφω καλ ίερά, κα\ είς όσμήν εύωδίας 
suavitatis offeroniur. Sed bos quidem praestanti e&t 
magnoque corpore, illud vero aiteram pecus non 
item : nam bove minor est ovis. Boum igitur et 
orium, et muodorum quodammodo sacrorumque 
animalinm instar est illa boiuinum per fidem jasti-
fieatorura sancla maltiiudo, et flndunl ungulam et 
ruminant, juxta legem, et excullorum frucluum 
sunt operarii: bos enim terram excolil; ovis quo-
qoe fructuosa esl : atque ille quidem vocatorum 
grex in divinis oaulie inclasus est, in ecclesiis nem-
pe; ecd complures i l l i fures insidiantor, qui effo-
diunt et eensim irrepunt, ac variis ludiflcationibus 
animas bominum simpliciorum extrahunt, ac,prope 

άνακομιζόμενα τ φ Θεφ. 'Αλλ* δ μέν μόσχος έν υ π ε ρ ­
οχή κα\ μεγέθει σώματος * θάτερόν γε μ ή ν , ούχ 
ούτω. Μόσχου γάρ μείον τδ πρόδατον. Μόσχοι δή 
ουν καϊ πρόβατα ώσπερ τινά ζώα καθαρά τε καλ ίερώ» 
τατα, τών διά πίστεως δεδικαιωμένων ή αγία πλη-
θύς, κα\ διχηλούντες όπλήν, καλ μηρυκισμον Αν-
άγοντες, κατά τδν νόμον, και καρπών ήμερων έργα· 
ται · γηπονεί γάρ ό μόσχος · έγκαρπον δέ χαλ τδ «ρό-
βατον, κα\ ένσεσήκασται μέν ταίς Οείαις οτυΑαξτ, 
τουτέστιν, έν έκκλησίαις ή τών κεκλη μένων Αγέλη * 
πολλοί δέ λίαν οί κλέπται περί αυτήν, διορνττσιτέ; 
τε κα\ παρεισδύνοντες, κα\ πολυτρόποις φεναχισμας 
τάς τών απλούστερων ψυχάς έξέλκοντες, χαλ μόνον 

dfkerim, ex le rmina lo r i SattJMB vendunt: c s t enna , Q ουχλ καταπιπράσκοντες τ φ όλοθρεύοντι Χοτταν| * 
qui tale quidpiam audet, quinqoe boves, inquit, pro 
uno persolvet; qoatuor item, pro una, oves : quin -
qae enim partibus majorem pro bove tnultam, pro 
una rursus ove, quadruplara furi esse irrogandam, 
inquit : in quo, ut mea feri opinio, pro mensura 
gpiritualis in virtule uoagnitudinig, quam qoi perie-
ront babebani, multam imposuit. Est autem uon 
abturde ftgura ei umbra illius in yirtute quantitatis 
haec corporeamagnitudo; namque majorein mino-
remve probiutem in iis certe, qui crediderunt, haud 
difficile est videre : neque enim seqaa est omnibus 
mensura : 2 5 4 1 unusquisque nostrum pro-
prium babet donum ex Deo : hic quidem sic, ille 
vero sic · · . ι Si igitur furari, perfodere praeterea, et 

πλήν ό δεδρακως τι τοιούτον, πέντε μόσχους απο­
τίσει, φησ\ν, άνθ' ένδς, καλ τέσσαρα τφόδατα άντλ 
τού προβάτου* πενταπλασίονα μέν γάρ έπλ τφ μοσχω. 
τ φ κεκλοφότι τήν δίκην, τετραπλασίονα δέ δεϊν Ιω % 

έν\ προβάτφ γενέσθαι φησ\, κατά τδ μέτρον, οΐμαί 
που, τής πνευματικής κατ' άρετήν ποσότητος, των 
άπολλυμένων έπιθε\ς τήν κόλασιν. Τύπος δ* άν ετη 
καϊ σκιά τής έν αρετή ποσότητος, ή σωματική · τέ 
γάρτοι μείζον ή μείον έν έπιεικείαις, Αταλαίχωρον 
ίδείν έν γε τοϊς πεπιστευκόσιν, έπελ μή έν Γσφ πάν­
τες τυχόν · ι Άλλ' έκαστος ημών ίδιον έχει χάρισμα 
έκ Θεού, ό μέν ούτως, ό δέ ούτως, ι Εί δέ δή κλεπτών τχ 
καϊ διορύττων έτι, καλ τά τής ληστείας έργα πληρών, 
ώς έν νυκτί τε καλ σκότφ καταφωραθείη, φησλ. χαλ 

foris muaera explere denocte et in lenebris depre- D έχτεθνάτω τότε* χα\ τδ χρήμα, ού φόνος, ούδά τ φ 
Jiensus faerit, inquit, tam vero lioeat occidere; ei 
ea res non est ca3des, neque iaciens, criminis reas 
erit. Far entm erat, qui cecidit et vim inferebat, et 
belli jure caesus est: at, sole jam orto, atque elapso 
forandi tempore, cobibet percutientis raanum, idque 
facinus bomicidii criraen esse definit. Dum enim fur 
spiritualis, animam credentis in Cbristum depreda-
tur, et a cbarilate Dei abstrahit, si in ipso scelere 
deprehensus fuerit, non injuria niorte muliatur: 
animam enim occidit, quae prseslantior est corpore : 
at vero, cum in ejus quoque roentem sol exortus 
iueril , eamque vera cognitio, lucis ac diei instar, 

δράσαντι γραφή. Πλεονέκτης γάρ καϊ βίαιος δ 
σών, κα\ πολέμου τέτρωται νόμψ · ηλίου δέ άνατεί-
λα ν τος, κα\ παρελάσαντος ήδη τού τής ληστείας π α ι -
ροΰ, τήν τού πλήττοντος είργει χείρα, κα\ φόνου 
γραφήν καθορίζει τού τολμήματος. "Εως μέν γ ά ρ Α 
κλέπτης δ νοητδς, τήν τού πιστεύσαντος είς Χριστδν 
καταλωβάται ψνχήν, κα\ αγάπης έξέλκει τής ε ίς 
Θεδν, εί έν αύτοίς άλοίη τοίς πλημμελήμασι, πόθο ι 
άν ούκ αδίκως κα\ τδ έκτεθνάναι δείν · ψυχήν γ ά ρ 
άπέκτεινε, τήν άμείνω σώματος · ηλίου δέ άνατεε· 
λαντος κα\ αύτψ κατά νούν, καλ διαυγαζούσης ώ ς άν 
τάξει φωτδς κα\ ημέρας, τής αληθούς γνώσεως· 

•MCor. νιι, 7. 
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χενδυνεύειν ούχ έ$, κολάζεται γαρ τά νυκτδς Ιργα Α 
παλ ορατούς, τά Λ ώς έν φωτ\ λοιπδν, ούχ έτι. *AveI-
σβαι δέ τών αρχαίων εγκλημάτων, χα\ τών έν αγνοία 
χαλ σχότφ, δεδικαίωκε Θεδς. Και δή χα\ λεγέσθω 
τοές έξ αμαρτίας είς φώς άφιγμένοις τδ νοητδν, 
c *Τΐτέ ποτχ σκότος, νυν\ δέ φώς έν Κυρίφ. ι Ούτω 
δκδιχαίωχεν δ Κύριος χα\ τδν θεσπέσιον Παύλον, τδν 
πρότερον δντα βλάσφημον, χαλ διώχτην, χαλ υβρι­
στή ν χαδ* ύπερβολήν γάρ έδίωχε τήν Έχχλησίαν 
του Θεού, χαλ έπόρθει αυτήν. 

ΠΑΑΑ. "Αριστα Ιφης. 
Κ Υ Ρ . Έάν δέ μή δύνηται, φησλ, πέντε μόσχους 

Ανθ' ένδς, χαλ πρόβατα τέσσαρα άνθ' ένος, πραθήτω 
Αντλ τού χλέμμχτος. Όρ$ς δπως άτιμίαν ό νόμος τήν 
δουλοπρεπή καταγράφει σαφώς τών διηνεκή κα\ Ε 
άνέκνιπτον εχόντων τήν άμαρτίαν, καλ μηδ\ δσον 
ειπείν, λύτροις άποκρούεσθαι τά εγκλήματα δυνα­
μένων, διά τε τδ τής γνώμης ασθενές ούκ άνεχομένων 
Βρουν είς μετάγνωσιν, κα\ διά τών είς τούτο πόνων 
έχμχιλίττχσθαι Θεόν; ΠιπράσκεσΟαι δή οδν εύ μάλα 
φησίν. ΈναριΘμείσΟαι γάρ ούκ έφ τοίς διά τής Θείας 
χάριτος ήλευθερωμένοις, τούς ούτω με μολυσμένους. 
Έξωθσόμενοι δέ τής τοίς έλευθέροις πρεπούσης τι­
μής, άχοΰσονται χαλ αυτοί * c Ίδού ταίς Ανομίαις υμών 
έπράδητχ. t Εί δέκεκλοφώς μέν άλοίη, φησΙν, ούπω δέ 
Ατελών, τουτέστιν, εί φενακισμου χαλ άπατης άρξάμε-
νος της ιΐς έτερους χαταλαμβάνοιτό τιςτώνέτεροδοξείν 
εΙωδδτων, νενιχηχώς δέ ούπω χαλ κατακομίσας είς 
<to0pov « δ ς άχροωμένους, Αποτίσει διπλά. 'Αναλή- g 
ψστχι γαρ τδ οίκείδν δ της Αγέλης δεσπότης, προσ-
εξαιτηδ^σεται δέ χαλ λόγους δ βωμολόχος · τούτο γάρ 
Αν ε ή τδ έν διπλφ* καλ ζημίαν ύπομενεί τήν είς 
θάνατον. "Ο γάρ ηθέλησε δρ$ν είς έτερους, πάθοι 
άν αότδς χαλ μάλα είχότως. 

ΠΑΑΛ. Ό ς όλέθριόν τε χαλ πάνδεινον αληθώς τών 
φενάχων τΑ χρήμα, περ\ Δν οΐμαί που χαλ αύτδν 
προαγορευσαι Χριστδν 4 ι Προσέχετε άπδ τών ερχο­
μένων πρδς δμάς έν ένδύμασι προβάτων, έσωθεν δέ 
οίοι λύκοι Αρπαγες. > 

Κ Υ Ρ · "Ορθώς ουν δ νόμος ώς θηρών αγρίων, τδ 
έχτεθνάναι δελν παντδς τοιούδε καταψηφίζεται. Γέ­
γραπται γαρ έν μέν τή Έξόδφ - < Έάν κλέψη τίς 
τινα των υίών Ισραήλ, καλ καταδυναστεύσας αύτδν 
αποδωται, χαλ εύρεθή έν αύτφ, θανάτω τελευτάτω. ι ρ 
Έ ν δέ γε τ φ Αευτερονομίφ * < Έάν δέ άλφ άν­
θρωπος χλέπτων ψυχήν έκ τών αδελφών αυτού, τών 
οίων "Ισραήλ, χαλ χαταδυναστεύσας αύτδν άποδώται, 
άποθανείται δ κλέπτης εκείνος. > Ού γάρ τοι θέμις 
τδ Ιερδν έν Χριστφ καταδηούσθαι γένος, καλ είς δου-
λείαν οδχ εντριβή κατακομίζεσθαί ποι παρά γε τών 
τούτο δρ$ν είωθότων· ώσπερ γάρ οί τά μειράκια 
φχναχίζοντες, πόλεως τε χαλ οίκιών άπονοσφίζουσι, 
χαλ αύχηματων αδτΑ τών ελευθέρων έκπέμποντες, 
τοδς τής Αναγκαίας δουλείας ύποφέρουσι ζυγοίς* τδν 
αύτδν, οίμαι, τρόπον, οίτούς δρθΑ φρονείν έλομένους, 
παλ τδν έλευθέροις πρέποντα βίον έπιτηδεύοντας, έπλ 
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illottraverit, periclitari non ginit: nam opera noctis 
ac tenebrarum puniontur; quae aulem in lomine 
flunt, non itera: condonari autem velera crimina 
et in in^eitia ac tenebris adraissa, seqnum esse cea-
suit Deas. Itaque dicator iis, qui de peecato ad spi-
rituale lumen pervenerunt: c Eratis aliqaando te-
nebrae; nunc autem lux in Domino > Sic justi-
ficavK Dominus etiam beatum Paulum, qoi priue 
foerat blasphemus, et persecutor, et contumeliosus; 
snpra modum enim perseqaebatur Ecclesiam Dei, 
et devaslabat illaro · * / 

PALL. Optime dicis. 

CYR. Quodsi non poterit, inquit, quinqae boxes 
pro uno, quatuor etiam oves pro una persolvere, 
vendatar pro furto. Yides at lex ignominiam servi-
lem aperte sanxerit in eos, qoi, cum assidae peccent, 
non tamen peccali maculas ablunnt, neque, ot ita 
dicam, pretio dato, possunt crimina depeUere: quod 
mentis inflrmitate sadores poenitentix perferre, et 
Deum ejusmodi labbribus placare nolint? Vendi igi-
lor eos rectissime jube l : neque enim homines adeo 
inqufaatoe parmitth inter eos numerari, qui per Dei 
graliam liberi facli eunt. Expulsi aatem ab eo bo-
aore, qui liberis oonvenit, audienl etiarn fpsi: c Ec-
oe in iniqoitatibas veetris vendili eetis · · . ι Quod st 
fartum qoidem Cpcisee compertus fuerit, nondum U -
men oeddisee, id est, 255 s i 4<" 8 *bter sentiens, 
qatm fidee recta pnescribit, fallere quidem et decf-
pere caneroe molitas esse deprebendatur, nondum 
tamen ndsse aot ad perniciem aoditorea perduxis-
ee, dnplom pmoWet : nam dominas gregis euam 
recipiet, ei ille quoque insidiator poenas laet (id 
emneet doplom), ac mortis poena multabitur. Quod 
enim aliis facere voioit, id ipse jore optimo pa-
tietor. 

PALL. Pernicioeam sane ac graxe eal decepto-
ramcrimen, de qoibos ipsum qaoqne CbHstum 
prsdixiBse pato: c Altendite ab iis qni venioni ad 
vo8 in vestimentis ovium, intrinsecas autem sont 
lupi rapaces **.» 

CYR. Recte igitor lexdehajasroodi omniboe, tan-
quam de ferie beilait, extremum suppliciom ean-
x i t . Scriptom est enim In Exodo quidem: c 8i qvis 
furalos fuerii aliqoem de filiis Israel, et vi oppri-
mene eam vendiderit, et inventus faerit in ipeo, 
morte morlaiur w . » In Denteronomio vero : t St 
autem deprebensns fueril bomo furari animara ex 
imribus guis, flliis Israel, et x i opprimens, ipsam 
vendiderit,' morietar fvr i l l e e i . > Non enim fas est 
Ulud sacram in Chrtsto genuspnedae expositam 
eese,'el ad scrvitalem insaetam ab iis quibus id fa-
cere moris est, pertrabi. Ut enim qai paeros deci-
piant, 608 a civitate et domibas suis abdacunt, e i 
ornamentis IiberUtis exspoliatos, coactae senrilutis 
jugo eubjiciunt, codem, ut opinor, modo, qoi mul-
tiplicibus commentonim suoram deceptioniboe eo» 
qui r6Cl6 eeniiont, el vi t« genue excolunt liberia 

• f t Epbe f . v ,8 . w I T i m . i , 13. " b a . i v 1. "Mat th . Y I I . 15. 1 7 Exod. xxi, 16. ·· Dem. xxiv,7. 
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hominiboa dignom, ad suam stulttssimam senlen- Α τδ σφίσιν αύτοίς Ανσητότατα δοκούν, πολυπλοχοις 
tiam addttcunt, de farlo ac Jatrocinio humanarum 
animarunt rei merito fient, poenasque extremo eup-
plicio luenl. Hujusmodi hominibus neque < Ava 
dixeritis · · , > inquii Salvatoris nostri discipulus: 
ηοα quod inbitmania nos esse moribus doceat, sed 
quod ad commercia com lupo ineuada, inepta sit 
ovis, et inter eoe, qoi aniini sensibus differunt, 
Dolla oonventio eese pos&it: ι Qu* enim pars fideli 
cum inlldeli Τ · ?» Prseterea cum fornicatoribus bujus 
mundi non commisceri scrtbitbeatus Paulus. 256 
Ne qui igitur tanquam e palriis focia ex Eccleiia 
Dei rapiantur, et in ecclesiax malignaniium defe-
rautor, dum ad vitiosoe mores divertendoe euum 
anhnom quodammodo vendunt: c Corrumpunt enim 

εννοιών Απάταις Αποκομίζοντες, ληστείας είχότως 
τής έπ\ ψυχαίς Ανθρώπων, ύπομενούσι τήν γραφήν 
ποινή δέ αύτοίς δ θάνατος. Τοίς τοωύτοις, μηδέ c Χαί­
ρε ι ν λέγετε, > φησ\ του Σωτήρος ό μαθητής, ούχ είς 
τρόπων ημάς αγριότητα παιδαγωγών, άλλ' δ τ ι τψ 
λύκψ τδ πρόδατον είς διαθέσεις ούχ επιτήδειοι* 
ασύμβατα δέ ώσπερ αλλήλοιν, τά έτερογνωμονείν 
είωθότα* c Τίς γάρ μερ\ς πιστφ μετά απ ίστου ; ι 
Κα\ πρός γε δή τούτοις, τοίς πόρνοις τού α4ώνος 
τούτου μή συναναπλέχεσθαι δείν, ό θεσπέσιος Παύλες 
γράφει. "Ινα τοίνυν μή χαθάπερ έχ πατρφας Αστίας 
τής Εκκλησίας τού Θεού καθαρπάζοιντό τινας, χαλ 
είς εκκλησίας Αποφέροιντο πονηρευομένων, ταές είς 
φαυλότητα παρατροπαΐς τδν οίκείον ώσπερ χαταχ ι -

mores bonos colloquia ma la T 1 : » mortis poenam ^ πράσχοντες νούν, c Φθείρουσι γάρ ήθη χ ρ η σ τ έ όμι· 
lex eoustituit in eos qui id facere aeiarie ausi fue-
rint . Facile aulem videas boc ipsun oblique aobis 
alio qaoque responso legem rursua indicare: nam 
aperilore quadam iatelligentia, et quae a qitibuavie 
facile percipi posttt, res bomaoae componit, el ad 
rectum gtatum revocat: neque enim hisloriam in 
iig certe quae raaximo nmii aanl, lanqnam frigidam 
ac veierem tollenrae : uulig eet eaim nonnunqoam 
auditoribas ipsa quoqee ltUera, sed ea Umen tan-
quam iu profando eoaUnet res gfiriinaiea, et e ib-
tiliorum eeneaum vim taoqmam in tennibot mnbtia 
complectitur. Dixit igitur in Exedo rartne *. «St qais 
vero deeeperit virgioem non desponaaiam, et dor-

λίαι κακαΐ, ι θάνατον ορίζει τήν δίκην δ νόμος τοις 
τούτο δρφν άνοσιώτατα προτεθυμημένοις. Ί & χ ς δ 1 

άν αύτδ πλαγίως ήμίν ύποφαίνοντα πάλιν νόμον» καϊ 
δι* έτερου χρησμφδήματος. Καταρυθμίζει γΑρ έα! 
τ δ έχον ορθώς τά έν χόσμω πράγματα, διά τ % εμ­
φανεστέρας χαλ έτοίμης έλείν τοίς έθέλουαι θεωρίας. 
Ού γάρ τοι τήν Ιστορίαν έν γ ε τοίς δτι μάλιστα χρχχί» 
μοις ώ ς έωλον άναιρήσομεν. Όνήσει γ ά ρ Ισ*' έ κ 
χαλ αύτδ τδ γ ρ ά μ μ α τούς άκροωμένους, ώδίνει U 
ώ σ π ε ρ έν βαθει τΑ πνευματικά, χαλ τών ΙσχβτερΜ-
εννοιών τήν δύναμιν ώς έν σχιαίς έχει λετεταΐς. Ία\ 
δέ έν τή Έξόδφ πάλιν* c Έάν δέ τις Απατήσω 
θένον Αμνήστευτον, χαλ κοιμηθή μετ* αυτής, φερν| 

mJerUcum ea, doie d o t a b U e a n t i b i i D u x o r e a i :qnod g φορνκί αυτήν έαντφ γυναίκα. Έάν δέ ΑνανεωΛ 
si reoueng renuat, et nolit patar i U i » dare illam 
sibi uxorem, argemtum solvel patri j u x u dotem 
virginum t Hoc Dei pneceptHm dilataae beaiue 
Moysee in Deuleronomio, inqek: c Si aaieai i n -
ventas fuerit homo dormicns cum femina coUocata 
viro, occidetis amboe, v i r o m dormientem cum ie-
mina, el mulierem ipeam: et auferes makura de fi-
His Ierael. Si autem fuerit pueHa virgo desponsata 
viro, et inveDieas eam bomo in civilaie, dorinierit 
cum ipsa: educetis ambos ad portam civilaiis tpeo-
rum, al Japidibas obreentur, et aorieatur; adole-
sceatulam, quia non eUmavit in civitata; et bo-
KBiMm, quia hunailiavit uxorem proxiflii e u i : et 
auferetis B u b i m a robis ipsU. Stn aatem in agro 

Ανανεύση, χαλ μή βούληται δ πατήρ αυτής δούναι 
αυτήν αύτφ γυναίκα, Αργυριον Αποτίσει τ φ πατρλ 
καθ* δσον έστλν ή φερνή των παρθένων, t Άνχυρύ* 
νων δέ ώσπερ ήμίν τήν θείαν έντολήν, δ θεσπέσιος 
Μωσής έν τφ Αευτερονομίφ φησιν « Έαν δε ευ­
ρέθη άνθρωπος χοιμώμένος μετά γυναικός συν-
φκισμένης άνδρ\, άποχτενείτε αμφότερους, τόν Ανδρα 
τδν χοιμωμενον μετά τής γυναικός, καλ τήν γυναίκα, 
χα\ εξάρεις τδ πονηρδν έξ υίών Ισραήλ. ΈΑν δέ 
γένηται παρθένος μεμνηττευμένη άνδρ\, χαλ tlffo 
αυτήν Ανθρωπος έν πόλει, κοιμηθή μετ' αύττ\ς, Ις-
άξετε Αμφότερους έπ\ τήν πύλην της πόλεως αυτών, 
χα\ λιθοβοληθήσονται έν λίθοις, καλ Αποθανοννται · 
τήν νεάνιν, δτι ούχ έβόησεν έν τή πόλει, χαί τδνΑν-

invenerit hoao pneliaoi despofieaiam, et v i oppri- D θρωπον, δτι έταπείνωσε τήν γυναίκα του πλησίον 
mens dormierk oum ea, oceidetis hooainem, qui 
dormivit eum ea, duntaxat; adotescenialse aotem 
nibil faoietie: mm erit adofescentulae peccatam 
nortie; quia aicot aiquia insargal homo inpro-
xjmom amim , ei occidat ejus animam, sic boc (a~ 
ctam; q^ia ia agro iavenh eam, clamavit adole-
8oentula deaponaala, et non foit, qai adjwarei 
eam T i . » 257 Quod igilar ad bistoriam perlinet, 
iiulla, nt opinor, expoaiuone iadiget, a l cniqvam 
persaicaa fiat: aperla eont enbra omnia atque mani-
festa: qiumobrem bsec, nt mihi videtar, nobie 
otniueada sont ad pnesens, et per interiorem i l -

αυτού * καλ έξαρείτε τδ πονηρδν έξ υμών αυτών. 
Έάν δέ έν πεδίφ εΟρη άνθρωπος τήν μεμνηστενμέ-
νην, καλ βχεσάμενος κοιμηθή μετ* αυτής, Αποχτε­
νείτε τδν άνθρωπον, τδν χοιμωμενον μετ ' αντής, 
μόνον- τή δέ νεάνιδι ποιήσετε ουδέν, ούχ έσται ττ} 
νεάνιδι αμάρτημα θανάτου, δτι ώς εί τ ις έπαναιτή 
άνθρωπος έπ\ τδν πλησίον αυτού, χαλ φονεύση α ύ ­
τοΰ τήν ψυχήν, ούτως τδ πράγμα τούτο· δτι έν τ φ 
άγρφ ευρεν αυτήν, έβόησεν ή νεάνις ή μεμνηστεμ­
μένη, κα\ ό βοηθήσων ούκ ήν αυτή. ι Τδ μεν ούν τ ή ς 
Ιστορίας, ούδενδς οΐμαί που δεήσεσθαι λόγου, πρδς τ ά 
συνιέναι δύνασθαί τισι * σαφή γάρ λίαν χαλ εναργή* 

·· Η, Joan.IO. »· I I Cor. νι, 45. " 1 Cor. χν, 33. " Exod. χχιι, 16, 17. " Deut. χχιι, η seqq. 
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Αεί 64 ημάς , ώς lotxt, ταυτλ μεθένταςείς τδ παρδν, Α lam oxenltieteibque semitam 
τ4|ν §XO> τ ι χαλ χεκρυμμένην Ιέναι τρέβον. 

ΠΑΑΑ. Πάνυ μέν ουν. 
Κ Υ Ρ » Φημλ δή οδν, δτι ώσπερ έν τοίς είς γυναίκα 

ηλημμαλήμασι , τδ πάντων Αν είη παγχάλεπον, ή 
μοεχβία, ' τδν έτερου τίνος παραλοουσα γάμον, καλ 
τ ω ν Τ|δη συνημμένων ποιούσα διάζευξιν, χατά τδν 
αΦτον, οίμαι, τουτονλ τρόπον, «ών είς Ανθρωπινός 
ψ υ χ ά ς αίτιαμάτων, τδ πάντων μάλιστα έστι δυσσε-
δαατερον τε χαλ Αφορητότερον, τδ έπιτηδεύσαι τήν 
ιωφαφθοράν, ούχ είς τήν τυχοΰσαν Απλώς, Αλλά είς 
τήν ήδη τρόπον τινΑ συνωχισμένην χαλ ένωθείσαν 
Χριστφ, τ φ άνωθεν τε καλ έξ ουρανού νυμφίφ * ένού-
μ*9« γ ά ρ αύτφ διά τε τής πίστεως, χαλ προσέτι, 
τον μεταλαχείν Αγίου Πνεύματος · ε Ό γΑρ χολλώ-

est ingrediendum. 

PALL. Sane qaktem. 
CYR. Arbilror igitur ut inler peccala in femi-

admissa gravisstmum est adullerimn, quod 
noptiaealterias violet, et jam eonjuactosdisjungat; 
sic prorsus criminum in humanas animas perpetra-
torum omnium maxime nefariom, ac minime fe-
readam eese, moliri corruptelam, tion ih quamlibec 
atiiraam temefe, eed in eam qus jam modo qaodam 
collocala erat ei conjuncta Ghristo, sapemo i l l i 
coelestiqae spofiso: jungimef aatem i l l i per fldem, 
ei pneterea per Spiritas saracti parlfcipationem : 
c Qui enim adbaeret Domino, unns spirttns es t T \ ι 
eecandaia Seripturas.Jare itaqaelex simul euffladul-

μένος τ φ Κυρίφ, έν πνεύμα έστι, ι χατά τάς Γρχ- Β teranleadulteratamquoqeemorte maltat: Hlnmqui 
φας. βανατω δή οδν δ νόμος τιμάται δικαίως δμου 
τφε^νοόσαντι τήν πεπορνευμένην, χαλ τδν μέν ώς 
ένχΑντα τής ένούσης αοτψ δυσσεββίας τΑ σπέρματα, 
τ%ν δέ, δτε τδν τής γνησιότητος άτιμάζουσα νόμον, 
έτέρφ γτγβνε, χαλ ταίς εκείνου παραφθοραίς Απλούσα 
τον νονΛ τδν 4ξ Ανθρωπίνων ευρημάτων βίσεδέξατο 
μολυαμόν. 

HAAA. Πιθανδς δ λόγος. 
ΚΤΡ. I \ va tx \ μέν ούν, Ανθρλ χατΑ νόμους συν-

φχταμένη, «ρεεκαατέον εύ μάλα τήν διά πίστεως 
τε πσα.11νεΑματος Χριστψ συνφχισμένην χαλ ένωθεί­
σαν ψυχή·· Βορθένον δέ είναι μεμνηστευμένην λο-
γωδοΒδα, τήν «χλημένην είς Αρχάς γνώσεως Αλη-

dem, t t qui impielatis semiaa qme sibi ineraot, 
infuderit: ilfem vero, qaia contemptis Melilalis !e-
gibvs, alteri jancta sit, Hiiueqno cormpteKs men-
tam aperteju, e i huroonie coonaentis labem ad-
mtserii. 

PALL. i^robabrlis oratio. 
CTR. Mulieri igitar, viro secundam leges coflo-

cat»,persimflfeest ea anima putanda quse per fi-
defli at Spiritiim Christo est collocata atque cqn-
joncta. Desponsatam vero virginem putabimas, 
qoa* ad tnilia vera cogaitfonig vocata est illa qal-

δσος, οδπ» Ιέόλοτελώς ένωθείσαν Χριστψ, περνμδ -^ dem, non lamen adbuc perfeete Cbristo conjuncia, 
νουσαν τε Ιτι χαθάπερ τινΑ γάμον χαλ συναφείας 
τρόπον τδν άληθέστερον, τήν διά του Αγίου βαπτί­
σματος χάριν, χαλ τήν του Αγίου Πνεύματος μέθεξιν, 
&(φΟύ*ά γ* μήν, χαλ δμιλίας ώσπερ Αρχήν, τδν 
τής χατηχήσαως λόγον είσδεδεγμένην. Ούτω τήν έξ 
εθνών Έχχλησίαν δ θείος ήμίν μυσταγωγδς, Παύλος 
δι ούτος, παρεχόμισε τό> Χριστφ · γράφει γάρ ώδε · 
ε 'βρμο^άμην γάρ δμάς ένλ άνδρλ, παρθένον αγνήν 
παραστν\9αι τ φ Χριστφ. > Καλ αύτδς δέ πού φησιν δ 
Ννμοίος διΑ φωνής προφητών * ι Καλ μνηστεύσομαί 
σε Ι μ α υ τ φ είς τδν αίώνα, έν δικαιοσύνη, χαλ έν 
κρίματι , καλ δν έλέφ, καλ έν οίχτιρμοίς' χαλ μνη­
στεύσομαί στ έν πίστει, χαλ επίγνωση τδν Κύριον. t 
ΕΙ τοίνυν γένοιτο, φησλ, τής παραφθοράς τά έγχλή-

sed adhacsanelt baptismatis gratiam, sanctique 
Spiritus eommanionem tanquam nuplias quasdam, 
verioremque conjunctionis roodum exspectat: jam 
lamenqaasi arrhabonem et eonsuetudinis futorae 
iailraro, caiecbesis sermonem acceptt. Sic iJIam ex 
^entibns Ecclesiam divmus ille noster mysleriorum 
dector, Paulus, inquam, adduxit ad Christum: scri-
bit enim ad bunc modum: c Despondi enim vos uni 
viro, virginem castam exbibere Cbristo T l . i Et 
ipse Sponsus certe per vocem propbetarnm aiL: 
t Et desponsabo le mibi ipsi in xtemum, in justilia, 
et in judicio, et in nisericordia, et in miseratfoni-
bas; etdesponsabo %t mihi in fide, et scies Domi-
nmn T i . ι 258 & igi^ar in aliqaa hujusmodi ani-

μ α τ α , παλ έχί Ttvx τοιάδχ ψυχή, μοιχείφ γεγράφθω D ma corruptel» crimen, inqiiit, admiesom fuerit,. 
τ δ χρήμα* δπόχρεως γάρ ή μεμνηστευμένη, χαλ 
ύ π δ χείρα λοιπδν τού μετά βραχύ νυμφίου. *Αλλ* εί 
μέν έν πάλει γένοιτο τδ Αδίκημα, φησλ, τουτέστιν, ή 
έν Έχπλησία Χριστού, χαλ έν πόλει βεού ζώντος, ήν 
κάτοικουσιν άγγελοι, χαλ άνδρες άγιοι, χαθηγηταλ 
χαλ δλδάοκαλοι τοίς χινδυνεύουσι, χαλ Απατωμένοις 
έπαμύνειν οίοί τε, συναποτεθνάτω τ φ φένακι καλ ή 
παΟονσα παρθένος. Έξδν γάρ έτοίμως διαδράναι τήν 
παραφθοράν. εί τοίς διασώζειν είδόσι χαταμεμήνυχε 
δίδΟσχΑλοις. έθελούσιον ή^^ώστησε τδ παθείν, χαλ 
ούχ έξ ανάγκης έχει τήν είς τδ φαύλον απαγωγή ν. Εί 
δέ δή μή γένοιτο, φησλν, έν Εκκλησία, μηδέ έν 

ejasraodi factum ot aduHerinm babealor: obstri-
cia enim est desponsala feroma, et j am sab Ulias 
potestate qui raox est sponsos in lu rus . Ceeteram, s i . 
in urbe boc sit crimen admissum, id est, in Eccle-
sia Christiet incivitate DeiTivent is , in qaa habi-
lant angeli, et x i r i sancti, roagistri et doctores, qai 
i i s qu i pericli tanluT et sedncantur opem feire 
possunt: simul cum seductore virgo qnoqae xio-
lata morialur: nam cum licerel perfacile corrn-
pl ionem effugere, si roagislris servandi perhis rem 
indicasset, volontarie violalionem perpessa est, non 
coactc ad Iroprobitatem adducla. Sinaatem id non 

* M C o r . v t , 17. T »UCor. x i , 2 . ^Osee.n, 19,20. 
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in Eodesia conligerit, ntq«e in axitate Dei viveiiUs, Α *6Ut βεοΰ ζώντος, Αλλ* ώσπερ έν πεδίψ χαλ έν αγρφ , 
Λ μυσταγωγδς 4 έπαμύνων ούχ ήν, χαλ των μχτα-aed io campo atque in agro, ubi magister, qui opem 

ferret, nullus erat, in roagna eoliludine homiattm 
qui ad meliorem sentenliara traduoere poasent, et 
lanquam in penuria paedagogorum fraos eat com-
missa: Ule duntaxal in periculum veniat, qoi vim 
inlul i t : nam ree ge&laper oppregsionem fuit, ma-
lumqoe quod ea perpeesa est ejosmodi fait, ut 
mbveniri i l l i noa posset: ilaque vie allau, cnjtta 

πείθειν έπλ τδ άμεινον είαώότων έρημία πολλή, χαλ 
ώς έν σπάνει παιδαγωγών δ φεναχισμδς, xtvouvcvco» 
μόνος ό βιασάμενος * πλεονεξία γάρ ήδη τδ δρώμενα 
καλ πάδος άνεπιχούρητον, χαλ άνάγχη τ ις δυαδχάφ· 
χτος, παρακρούσεται τήν γραφήν * ή τοίς άδουλήτνς 
έπενηνιγμένοις ώς άχουαίοις, έπιτιμάν ού «ερεχτέν 
είναι φήσομεν; 
vero , qam pnater vohuatatem aoe o p p r i m a a t , «a vitanda» nnJJa facultas foit, amolitar crimeu. An 

perinde ac si volunlarie admisaa sint, accusare, non nlmis aoerbom eseedicemos? 
PALL. Imo vero prorsos: justa esl enim lex. ΠΑΑΑ. Παντάπασι μέν οδν* δοτός γάρ δ νόμος. 
CTR. Recle dicis. Subtiliori iuque examine fa- ΚΥΡ. Εύ λέγεις* Ισχνοτέραν δέ τών δ>ωμΑοωνποια* 

cla dijudicat, et pro mensura peccatoram vindictam τήν βάσανον, χαλ επιμετρεί τρόπον τινΑ τσδς πλημ» 
adbibet: ita, ut nequa in rebos levioribue admit- g μελή μα σι τάς οργάς, ούτε τού χολάζεσδαι δείν άταλ-
sam peccalum oronioo condonet, quominOB punia- λάττων είσάπαν τδ έπι τοϊς μείοσι πλημμελές, ούτε 
to r ; oeque rursus gravioribus exjeqoet; sed parem 
criminibog ultionem rependil: ait eniro itenun : c Si 
autem imreneril quispiam puellam virgmem quae 
non sil desponsata, et opprimene eam, dormierit 
cum ea, et invenlue fuerit, dabit bomo qui dor-
mierit cura ea, patri puellae quinquaginta siclos ar-
genti, el erii ipsius uxor; pro eo quod hqmiliavit 
i l lain: non polerit dimittere eam omiii lempore T T .i 
Igiiur aduUerii crimine teneri statoit quisquis com 
desponsata congressus fuerit, iis tamen modis, n i -
mirum, quos modo diximos. Sed si nemini adbac 
conjoDcum fuisee conttet, necdum Gbristo despon-
eaiam per fidem, tanquam specie virginis aniroam, 

μήν έν Γσφ τοίς υπέρ τούτο 
τ ιδείς, Ισομεγέθη 41 

ώσπερ τοίς αίτιάμασιν άποτορνεύων τήν xsv*oatv. 
Έ φ η γάρ πάλιν * ι Έάν δέ τις εύρη τήν παΐδα τήν 
παρθένον, ήτις ού μεμνήστευται, χαλ βια^ααενος 
αυτήν κοιμηθή μετ* αυτής, χαλ εύρεθή, δώσει 6 Αν­
θρωπος ό χοιμηθε\ς μετ' αυτής τ φ πατρλ της νεανί­
δος πεντήκοντα δίδραχμα Αργυρίου, χαλ αύτοΰ δσχαι 
γυνή, Ανθ* ών έταπείνωσεν αυτήν* ού δυν·$σεται 
έξαποστείλαι αυτήν τδν άπαντα χρόνον. ι 
μέν ούν ύπόχρεω χατεστήσατο τδν auvonx { 
στευμένη, χατΑ τρόπους δέ δηλονότι τους ή^πρκ*» 
ρημένους. ΕΙ δέ δή φαίνοιτο, φησλ, χαλ Αοατ»αφή; tra, 
χατεγγυηθείσα δέ ούπω Χριστφ διά τ ή ς πίστεως 259 deinde quispiara verbis ad impietatem per- C ώς έν είδει παρθένον ψυχή, είτα τ ις αυτήν τοίς είς 

duceulibus eam inqainasse depreaaoaus sit, el ex 
uno errore ad alterum traduxisse, ut b&relici ia-
ciunt, qui nonnullos ex gentibus nonnunquam,etex 
Judaeis rapiunt, et, ot eeqoantar, persuadeat: ia 
quidem non erit eam rero impune ausus; persolvet 
enim patri spiriluum, id esl, Deo, sui peccati pcenas, 
qua? Unquaro in ea pecuniae molla non absurde fi-
gurantur. lllud porro : Ipsius erit uxor, etiam 
jaxta historiam utile est. 

PALL. Iatelligo sane quod dicis: duplexesi enim 
lex, carnalis ac spirilualis. 

GYR. Sed velim observes ne veteris quidem 
loandati sermonem ignorasse, quod Gbristus d ix i t 
de viro atqoe muliere: c Quod Deus conjonxit, 
liomo non separet Τ · . ι Ipsius en im, iaqu i t , sit uxor , 
pro eo quod humiliavit i l lam: non poterit dimit-
tere eam omni tempore. Iliud praeterea velim anim-
advertas, quanta sit sanctissimae virgioitalis gloriaB 
sublimitas: nam Hlius deflorationem, sacrse diviiwe-
qne Lillerae non solum esse huiniliationem sense-
runt, sed etiam appellandam censuerunl quasi ve-
nerationis quarodam amissionero. 

PALL. Recte dicis. 
GYR. Cum ilaqye haerelicorum in decipiendie 

boininibus iallaciam tanquam Deo exosam ac re-
vera nefariam, et eorum qui recle incedentes 
corrumpere consuevcrunt, studium avcrtendi coe-

δυσσέδειαν λόγοις χαταμιάνας άλφ, χαλ παρε^εγχν» 
έκ πλάνης είς πλάνησιν, δποίόν τι δρώσιν αίρατιχα, 
τούς έξ εθνών έσθ* δτε καλ Ιουδαίων αρπάζοντες, 
Ιπεσθαί τε σφίσιν αύτοίς άναπείθοντες, ούχ Αζήμιον 
εύρήσει τδ εγχείρημα. Αποτίσει γάρ τ φ πατρλ τώ» 
πνευμάτων, τουτέστι, τ φ θεφ , τής πλημμελείας 
τούς λόγους, ώς έν ζημία χρημάτων ύ π ο τ υ π ο υ μ έ φ 
εύ μάλα. Τδ δέ, Αυτού έσται γυνή» τή Ιστορία χρή­
σιμου. 

ΠΑΛΑ. Συνίημι δ φής* διπλούς γ ά ρ δ νέρς* 
σαρκικός τε χαλ πνευματικός. 

ΚΤΡ. Επιτηρεί δέ, δπως ουδέ δ τής Αρχαίας εν­
τολής ήγνόησε λόγος, δπερ έφη Χρίστος Ανδρός τχ 
πέρι κα\ γυναικός * ι "Ο ούν Θεδς συνέζευξεν, Αν­
θρωπος μή χωριζέτω. > Αυτού γΑρ έστω γυνή, φησ\ν, 
άνθ' ών έταπείνωσεν'αυτήν* ού δυνήσεται έξαπο­
στείλαι αυτήν τδν άπαντα χρόνον. Καλ προς γχ 
τούτφ, διανοού τής πανάγνου παρθενίας , δπδσον 
έστ\ τδ ώς έν αύχήμασιν ύψηλόν * ταπείνωσιν γάα 
οίδέ τε κα\ όνομάζειν Αξιοί τής θεοπνεύστου Γραφής 
ό λόγος, τήν διαπαρθένευσιν, χαλ οίονελ τής αεμνο» 
τητος τήν άπόθεσιν. 

ΠΑΛΛ. Όρθώς έφης. 
ΚΤΡ. Άποφήσας δή ούν ώς θεομισή χαλ Ανόσιον 

αληθώς τδν τόλν έτεροδόξων φεναχισμδν, χαλ τ ή ν εές 
φαυλότητα παρατροπήν τών παραφθείρειν είωβοτο#ν 
τούς όρθοποδείν ήρημένους, καλ τήν έφ* Α μή 

" Deul. χχι ι , 28,20. 7 1 Marc. χ , 9. 
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τ \ * * ν άπαγωγήν, έπινενόηχέ τι χαλ έτερον, δ δήκαλ Α terosad improbitatem, et ad ea qua» ηοιι oanve-
niunl abdueendi, probibuisset, aliud quiddam ex« α ΰ τ δ ς ήμΐν ό θεσπέσιος Παύλος μαθημάτων Αριστον 

έττοεείτο, λέγων· c Μή λογομαχείν έπ* ούδενλ χρη-
ortfxtp, ή έπλ καταστροφή τών άκουόντων. ι ΑΙ γΑρ 
ττχριτταλ διαλέξεις , χαλ τδ φιλόνεικον χομιδή περλ 
ξ η τ ή ο τ ι ς , ούχ αναγκαίας γεννώσι μάχας , χα\ τδν 
τ£σν Αχροωμένων τύπτουσι νούν - οί μέν γάρ, έξ έλα-
φ ρ ί α ς , τδ μή δρθώς έχον τε χα\ είρημένον εσθ' δτε 
ττρααλύς τε χαλ άμαθώς εΙσδέχοντα( τε χαλ έπαινείν 
οτιχουδάζσυσιν * οί δέ, τοίς άρίστοις τήν αίσχίω ψήφον 
έττάγοντες, τήν Γσην τοίς άλλοις ή£0ο>στηκότες άπαι-
δχυσΐαν, Αλοίεν Αν * ολίγοι δέ παντελώς οί διακρίνειν 
βίδδττς, χαλ τού κατασίνεσθαι πεφυχδτος προτάττειν 
τ ο ωφελούν. Άπληγα δέ τδν νούν ούτοι διατηρούσι 
εχολις έν ταΐς τών έτερων λογομαχίαις. Ούχούν ώς 

eogitavit, quod ipsum beatos quoque Paulus, tan-
quam optimam nobis disciplinam tradidit: «Ne 
pngnemus verbis, quae ad nibilom valent, aisi ad 
eobversiooem aadientiom Τ · . ι Nam supervacwe 
ilke dispotatiooes, et nimia circa quseslione* m i -
nimeneceasarias contentio, generant pugnas, et au« 
dientium animos feriunt: e qutbus noomilli qui-
dem ex levitate, quod neque recle babet, neque 
dictum est, temere et inscite nonnunquam exci* 
prant, et laudibus toltant: alii rursus de optimis 
viris lurpe judicium facientes, eadem, qua pr imi , 
bisciUa laborare deprebendanlur : pauci autetn 
admodom judicare, et rebus noxiis utilia praeferre 

f βται τδ χρήμα το?ς δράν έθέλουσιν ούχ άζήμιον, Β sciunt, vixqne i i duntaxat in aliorum hominum 
Οπαινέττχται πάλιν ήμίν δ νόμος, λέγων* c Έάν δέ μά-
χωνταχ δύο άνδρες, χαλ πατάξωσι γυναίκα έν γαστρλ 
χχουααν, χαλ έξέλθη τδ παιδίον αυτής μή έξεικονι-
σμένον, έπιζήμιον ζημιωθήσεται, καθότι άν έπιδάλη 
δ άνήρ τής γυναικός, χαλ δώσει μετά αξιώματος. 
Έαν δέ έξεικονισμένον ή , δώσει ψυχήν άντλ ψυχής, ι 
Λόγος μένουν , έν μήτρα τδ έμβρυον, ανθρωποειδές 
όράσθαι μόλις, χαλ είς τύπον ίέναι τού χαθ' ημάς 
σώματος τότε, δτε χαλ άριθμδς έπ* αύτφ τέσσαρα· 
κοντής ημέρας δλαπεραίνεται. Ταύτητοί φασι Μωσέα 
μλν τδν παναριστον έχ τής έν Αίγύπτφ πλάνης οίον­
εί πως ανωδίνοντά τε χαλ άναμορφούντα τδν Ισραήλ 
ελς τή* έν νόμψ ζωήν, σιτίων άπέχεσθαι χαλ ποτών * 

verborum pugnis invulneratum animum servant. 
Itaque id facientibus non impuniium fore indicat 
rursum lex, cum dici t : c Si vero duo vir i pagnan-
tes percusserint malierem in atero babeniem, 
260 exierit infans ejus, nondum formatus, 
moita mullabitur, quantum indixeiit vir muiieris 
iliius, etdabil com postulatione; sinformatus fue-
Ht, dabit animam pro anima » Ferunt igitur 
fetam in utero vix tandem ad bumanam gpeciem 
eiDctum videri, et ad figarara nostri corporis ac-
cedere, numero qaadraginta dierum expleto Ldeo-
que aiunt Moysen, virura oplimum, cum Israelis 
popolum ex illo ifigypti errore ad vitam secundum 

ε Άρτον γα·*, φησλν, ούχ έφαγον, χαλ ύδωρ ούκ g legem ducendam iterura quodammodo parturirel 
Ιπχοντοσσαραχοντα ημέρας, ι Καλ είς ημάς δέ αύ 
τούς , όποτοπητέον δράσαι τε τούτο χαλ ύπομείναι 
Χρτστσν. *Ανεμορφούτο γάρ έν αύτφ πρδς άγιασμδν 
6V έγχρατείας ή φύσις, έξ άκρατους ορέξεως έν 
άρχαίς Ι ν τ φ πρωτοπλάστω τδν είς άμαρτίαν καλ 
πχραδασιν Α££ωστήσασα μολυσμόν. Ταυτλ μέν ημάς 
ούχ άπίθανον ΙννοεΤν · πλήν, δπως ποτ* άν έχοι τής 
Ιστορίας δ λόγος, παρείσθω νυνί * πώς δ* άν νοείσθαι 
πρέποε , το γυναίκα πλήττεσθαι τήν έν γαστρλ έχου· 
σαν, προς τών είωθότων λογομαχείν, φέρε δή, φέρε 
δτασχεπτώμεθα · τδ γάρ τοι λίαν ίσχνομυθείν έν γε δή 
τούτοις , ούχ άτερπές. Ούχούν καρπός άν είη καλ 
χύημα νου, πίστις ή είς Χριστδν, δι* εντελούς ημάς 
γνώσεως άναπλάττουσα πρδς αύτδν, καλ είς θείον 

ac reformaret, cibo et pola abstinuisse : t Panem 
enim, inquH, non comedi 9et aqaam non bibi qua-
draginta diebus > Idem quoque propter noa 
ipsos existimandom est et fecisse, et perlulisee 
Christam: reformabatur enim in eo ad sanctifica-
tionem per temperantiam noslra natura, quae ab 
inilio in bomine primum formato, per intemperao-
teni appeiitam, peccati iransgressionisque macula 
faerat inquinala. Atqoe haec a nobis qoidem non 
improbabiliter excogitantur *. tamen, qaocunqtjo 
modo te babeat bisloriae ratio, ad praesens omit-
tatur: qaomodo aulem intelligi conveniat ilJud, 
mulierem in ntero babentem ab iis qoi pugnas 
verborum exercereconsueverunt,percuti, age jam 

διαμορφουσα τύπον· χαλ γούν οί πεπιστευχότες διά D coneideremus: nam subtiliter admodum disserere 
φωνής ΊάσαΤου, τούτο, οίμαί που, χατασημαίνοντες, 
αδ μάλα καταχεκράγασι · c ΔιΑ τδν φόδον σου, Κύ­
ριε , έν γαστρλ έλάδομεν , καλ ώδινήσαμεν , καλ 
έτέχομεν, πνεύμα σωτηρίας σου έποιήσαμεν έπλ 
τής γης . > Ούχούν χαρπδς άν είη χαλ χύημα νού τδ 
πνευματικόν χαλ σωτήρων, πίστις ή είς Χριστδν, ή 
χαλ τους θείους ήμίν χαρακτήρας ένσημαίνεται. 
Τοίς γοόν έχ τελεωτέρας γνώσεως μετε^υηκόσιν 
άμαθώς είς τήν μείω τε καλ άτελεστέραν, Γαλάτσι 
βέ ούτοι, προσεφώνει λέγων δ θεσπέσιος Παύλος * 
« Τεχνία μου, ούς πάλιν ώδίνω, άχρις ού μορφωθή 
Χρίστος έν ύμίν. » Έναρξάμενοι γάρ πνεύματι, τήν 

in his oerte rebos, non iojucundum est. Est igitur 
fructus ac fetos mentis, fides in Cbristum, quat 
D08 perfecta cognitlone ad illius similitudinem 
effingit, et ad figuram divioam reformat: ideoque 
fideles per Isaiae vocem hoc, ot opinor, plane si-
goificantes, damant: c Propter timorem luum, Do» 
mine, in venlre accepimus, et parturivimus, et 
peperimus spiritum salutis tuae, quae fecimus in 
ierra " . > Fructus igitor mentis ac fetus spirilua-
lis alqae salolaria est fldes in Cbristum, qnae divi-
noa quoque in nobis characterea imprimit. Itaqae 
eos certe qui e perfectiori cognitione ad minorea 

*· Π T i i e . i i , U . ·· Exod, xxi, 12, 25. 1 1 Deut. ix. 18. M Isa. xxn , i 8 . 
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λατρείαν μετενηνεγμένοι · ταύττ^χοι χαλ άταλαοαύ» 
ρητον έν έαυτοίς τήν τοΰ Xpteroy μόρφωσιν ΑπετΑ-
λουν, οίονεί πως άπαμδλίσχοντες τδ έν γε σφίσιν 
αδχοίς ώς Ιν vvjCwI κείμενον άγαθδν. Ούκούν τ δ έν 
γνώσει τέλειον χαλ τδ ακραιφνές είς π ίστ ιν , τοΰ 
Χωτήρος τήν μόρφωσιν τοΙς απάντων ήμώνείαοιχιεΖ-
χαι ψυχαίς, χαλ τούτο έν ήμΐν ώς θεία τ ι ς έσται 
σπορά. "Οταν τοίνυν ώς άπό γε τής τίνων λογομα­
χίας σκανδαλίζοιντό τίνες* είτα ή τούτο τεαθούσα 
ψυχή, τήν ώς έν ώδίσι χει μένη ν, χαλ είς νουν έχ* 
τεθησαυρισμένην, άπαμδλίσχοι πίστιν τα χαλ γνώ­
σιν» εI μέν εΓη, φησλ, μή έξειχονισμένη, τουτέστιν, 
εί ατελής έτι χαλ άχαλλεστέρα , ζημίαν υπόμενε* 
παντη τ* χαλ πάντως δ τοΰ σκανδάλου παραίτ ιος , 

quan ln otero gestabat, et in arurao iotime recon- ^ ήν άν έπιβάλη, φησλν, δ ταύτης νυμφίος, τουτέατι, 

arent), alloquebatur beaure Paulus, dioen» : ι Fi 
tteti mei , qaoe ileram parUrio, dooec fome-
tur Christae in vobig · · . > Cam eiiim coepiaeent 
spirila, cirnie perfeetkmem ad legaien calutm tra-
docti, tecubtntar, ob eojBquecautei» eficiebant ut 
i i i seiptk itta Cbristi fiormalio ad Aaem perfectio-
nereque minime perveniret, DODXUB illud qnod in 
iptis taaqaam ία olero posilum erat, velal abor-
lientes. Igiiur Ula cognitionis perfeclio, et 261 
inlegrilat fidei, Sahratoria ooslri formxiianetn in 
Bostroe orankim animos induott, eaque res nobis 
intiar divini cujiisdam seminis erit. Gitm igitvr 
qoommdam varboruoi contentiooibtig Boraoulii 
eoaodalizamiur; deinde anima id perpessa 

ottiara babebat, fiden «I cogoiiienem abortiverU, 
aiqoideio, inqoft, BO&dum formaia tuerit, id e$|, 
adboc imperfecta et informie, mallam omnino 
srMtinebit, qai scandaM oaoaaai dedit, quam iadi-
xerit, inquii, illiae eponsue, aempe GhriBtus; et 
dabit cura postulalione, inqait, id est, grattae aget, 
qood noo plenae perdilioale poenam suslineai. At 
ai gpiriUialis animi fetu» efformaUM fuerit, id est, 
t i cogniUo ac fides forvatipjieiB Chriali babuerit, 
exlremo topplido subjacebit, u i qai jam bomi-
doa sit *. aam integrtt ftdei amiaeto, et perfocl* co-
gnlliooig jaolura, nors erttanhnae. Ilaque pariici-
pem esso nelariaruu pereuaftionum, ac aenuoauin 

Χριστός * καλ δώσει μετά αξιώματος , τουτέατ ι , χαλ 
ομόλογείτω χάριν, μή τήν είς δλεθρον παντελή ποι-
νήν ύποστάς. Εί δέ ε ίη , φησλν, έξειχονιαμένον τδ τ% 
ψυχής κύημα νοητδν, τουτέστιν, εί γνωσις είη χαλ 
πίστις τού Χριστού φορούσα μόρφωσιν, τοΖς περλ 
τών έσχατων ύποχείσεται λόγοις, ώς ήδη χαλ φο-
νευτή. Ψυχής γάρ θάνατος, ή τής άμωμήτου πίστεως 
άπόθεσις, χαλ τής άρτίως έχούσης γνώσεως ή ζημία. 
Τοιγάρτοι τδ χρήναι μεταλαχείν άνοσίων ε4ο%γηρά-
των, χαλ ών άν ποιοίτο λόγων, άνήρ, γαγονω/ «αιο> 
βρωμά διαδολιχδν, χαλ τής τών δαιμονίων άγύ*)ς 
οίονεί πως τροφή, μολυσμδν είναί φηαι * χαλ tevai-
σκει πάλιν, ώς έν αίνίγματι λέγων, < Καλ χρ£*ςτ\» 

qaos babuerk ie q v i esca diabolica faciue est, t t ^ ριάλωτον ούκ έδεσθε * τ ψ χυνλ ά π ο ^ ί ψ α τ α αύτδ, ι 
deemoiwmgregift veiuU cibvs, rem impuram esse 
ait : idque ptoMbet rimmm, taaquam per teaigna 
dicens: c Et carnem caplam a beslia non oomede-
lis : cani pvojiciio i l l o m , % . ι Mos est enim Scri-
pturse canem appellare impadenleoi el imparom 
hominem: coaveaiens est aqtem ejusmodi boroini , 
ut opinor, quivis t a rmo imporoi ac ieiidue, et ab 
fpeo Beeliebub composiuu, tanquaro a fera bellua, 
quee eubditam sibi et in ea reobeeqoonten ao inao i 
vorat: < Nemo eaim dicit, Anatbema Jesae, uiBi in 
BealEebob > > . ι Α sanctie autam virw ejuamodi 
lorpium ac falsarum sentenliarujtt eUani alqaf 
eat enin conventio lucis ad lenebnu **. > 

PALL. lues t . 
CYR. ISese auiem lis vigilanaam qui loagistri 

creati sintet doees gregan, rorsue edixit. Qais 
autem in ea re p?obi(atls modus a nobis praatari 
debeat, latenter iadieal in Levilico, dicena : ι Pe-
CUdee tUM ttOQ 8UppOD68 diV6T80 §ΘΙ1θΤ1 *. 6l V I -
neam luam non seree diversis eeminibos > T . ι 
262 Gregibus enim capraram et oviem, aot vineee 
pereimilis esse plana oanaenda est aubjecu popoli 
meltitado. DicMim est eoim beato P^tro : c Sipiqn 
Jona, diiigte me? paaee agoaemooa, pasce oves 
meas M . » PraHerea de filiis Israel proplieCa itaias 
^ i i x i t : c Vinea enina Doaiii i Sabaolh, domoelsrael 
« s t ; et homo Juda, germen diiec^um M . » Pastorie 

Κύνα μάν γάρ, τδν Αναιδή χαλ άκάθαφτον Α ν θ ρ κ ^ 
δνομάζειν έθος τή θεία Γραφή. Πρέπον tT Αν εΙητ£ 
τοιφδε τυχδν, άπας τις ούν, οίμαι, λόγος |δελυρδς xxi 
δυαώδης, χαλ έξ αυτού συγκείμενος τού Βχελζχέοολ 
ώς θηρδς αγρίου χατεδηδοχότος τήν ύποτ^οουαα· 
αύτφ χαλ υπηρετούσαν είς τούτο ψυχήν * ι Λέγει γΑρ 
ούδελς, Ανάθεμα Ιησούς, εί μή έν ΒεχλζεΑούλ. ι 
'Λγίοις γε μήν τδ έν μεθέξει γενέσθαι τ ω ν «Αχ* 
αίσχρών ή κεκιβδηλευμένων εννοιών τα χαλ Ufm* 
Ανάρμοστον κομιδή. ε Κοινωνία γΑρ ουδεμία ftfA 
πρδς σκότος. > 

sarmonum parlicipaiio prorws est aUeoa: ε 2frAa 

M Galat. iv, 19. ·* Exod. χχιι, δ ί . 
I S I 7 . M I s a . v , 7. 

ΠΑΛΛ. 'ΛληΘές. 
ΚΤΡ. Έγρηγορέναι δέ δ η προσήκει τούς χαΟη?*£ 

σθαι λαχόντας, καλ ηγουμένους ποιμνίων, χ α τ χ χ ρ ν 
σμφδησε πάλιν. Τίς tf^v γένοιτο τής π ρ δ ς ή μ ^ ν 

επιεικείας είς τούτο τρόπος, ύπεμφαίνει, λΑγων έν 
τ φ Λευίτικφ* c Τά κτήνη σουού κατοχεύσεις έτερο-
ζ ύ γ φ , χαλ τδν αμπελώνα σου ού κατασπχρεξς διά* 
φορον. ^ Πώεσι μέν γάρ αίγών καλ προβάτων, ήγον-ι 
άμπελώνι παρεικαστέον εύ μάλα τήν ύ π 6 χείρα 
πληθύν. "έίχουε μέν γάρ δ θεσπέσιος Πέτρος · ε χ*, 
μων *Ιωνά , φιλείς μ ε ; βόσχε τ ά άρνίοχ μ ο υ , 
ποίμαινε τά πρόβατα μου. · Περλ δέ γ* τ ώ ν Αξ Ί · ^ 
ραήλ, δ προφήτης έφασκεν Ησαΐας* ι Ό γ α ρ & μ π ι -
λών Κυρίου Σαδαώθ, οίκος τού Ισραήλ έαπε , ΧΑ\ 

" I C o r . u i , 5. M H C o r . v i , 4 5 . ι τ Levlt. χιχ,49. " J o a n . « ι . 
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Ανθρωπος του Ιούδα , νεόφυτον ήγαπημένον. ι Ποι-
μένος δή ούν Αρετή, τδ μή έπαφιέναι προβάτοις ετε­
ροειδές τι ζώον, ώς ταίς δθνείου τυχδν όχείαις ύπο-
πεσείν, Ινα μή έτεροφυές τέκη, χα\ της ένούσης 
αύτψ φυσικής ευγενείας έκνενευκός * Αμπελώνων δέ 
δ μελεδωνδς, εΓπερ είη νουνεχής, καλ γηπονείν άριστα 
μεμελετηκώς, ούκ Αν άνάσχοιτό ποτε τΑ ξηρά τών 
σπερμάτων ύπ* αύταίς φύεσθαι ταΐς άμπέλοις, Ινα 
μή δαπανωμένης αύταΐς τής ίκμαδος είς τδ άλλότριον, 
ύστερίζοιεν αύται περλ τδ οίκείον. "Ιθι δή ούν ώς έξ 
είκδνος ήδη πως', έπλ τδν πνευματικδν, τά λογικά 
θρέμματα, μή τοΤς τών έτεροδιδασκάλων ύπάγεσθαι 
σογχωρώμεν άνοσίως ώσπερ σπερματισμοϊς, νοητοίς 
δηλονότι, χαλ ταίς ώς έν λόγω είσηγήσεσιν · άκαλλής 
γάρ λίαν 6 έξ άνομοίου καρπδς γνώμης, καλ οί τών 
ούχ δμοπίστων λόγοι, φαύλων άν γένοιντο κυημάτων 
πρόξενοι τοίς είσδεδεγμένοις αυτούς · αμπελώνας δέ 
δντας ημάς, Χαλ ένόρχάτων τάξει κείμενους, μονοει-
δεί τρόπον τινά προσήκει στεφανούσθαι καρπψ, καλ 
τδνδιφυά πσραιτείσθαι τρόπον. Λόγος γάρ ούδελς είς 
ομοιότητα φυσικήν, σίτψ καλ βότρυσιν. Αλλότριων 
ίή οϊν σπερμάτων, μηδελς ημών έστω τόπος. 

ΠΑΛΑ. Εύ λέγεις. 
ΚΤΡ. Καλ καθ* έτερον δέ τρόπον ( ί) άσυναφή καλ 

ασύμβατα , χαλ τής πρδς άλληλα κοινωνίας διεσχι-
σμένα τά έτχροτροπούντα δεικνύει, παραθελς είς τύ­
πον τήν έχτοπωτάτην καλ άλλόκοτον κομιδή τοΰ λο­
γικού ζώου σόνοδον, πρός τδ μή τοιούτον, ετεροειδές 
δε χαλ ϋ φ ά ο ν . Καλ δή καί φησιν έν μέν τή Έξόδψ· 
«"Ος άν κοιμηθή μετά κτήνους, θανάτψ άποκτενείτε ^ 
αύχον.» Ζαφέστερον δέ πάλιν έν τ ψ Λευϊτικψ* ι Καλ 
δς έάν 8ψ κοιτασίαν αυτού έν τετράποδι, θανάτψ 
θανατοά-ώω, χαλ τδ τετράπουν άποκτενείτε· καλ γυνή 
ήτις τροσελεύσεται πρδς πάν κτήνος βιασθήναι αυτήν 
ύπ* χυτού, άποκτενείτε τήν γυναίκα, καλ τδ κτήνος· 
θανάτω θανατούσθωσαν * ένοχοί είσιν. > Όμιλίαι τε 
γάρ, καλ οίονελ μίξεις αί νοηταλ καλ σύνοδοι, αί πρός 
ούς Αν ήχιστα πρέποι, καλ ο7ς κατη^^ώστησε πρδς 
αλογίαν δ νους τήν έσχάτην, θανάτου πρόξενοι, καλ 
αύτοϊς τοίς παραφθείρουσι, καλ τοίς εθελούσιο ν ύπο-
μένουσι τήν παραφθοράν« 

ΠΑΛΑ. Όρθότατά τε καλ μάλα δσίως δ νόμος 
φ-ησί» 

Κ Υ Ρ . θαυμάσαις δ* άν έτι καλ τόδε · ήν γάρ δή ] 
•πού ττνας, ώς έξ αφόρητου πλεονεξίας, καλ εί μή 
βούλοιντο τυχδν τήν έξ όρθότητος εννοιών έπλ τδ 
πλαγίως έχον ύπομεΐναι παραφθορών, καλ καθάπερ 
έξ Ανάγκης, ούκ άδακρυτλ τάχα που παθείν τήν πλά­
νησιν. Ούχ Ανεπικούρητον τοίνυν δ νόμος περωρ|ν 
ήξίον χαλ τδ τοιούτον γένος. 

HAAΑ, Τδ ποίον τι φής ;*} 

Κ Τ Ρ . Τδ ζυγψ δουλείας κατεσφιγμένον καλ ταΐς 
τ ώ ν πριαμένων έξουσίαις κατησχοιμένον. 

· · Exod. XXII , 19. ·» Levh. xx, 15 ,16· 
( ! ) Cod. Val ic , τόκον, biiormem partum. 

U ΕΤ VERITATE. LIB. VII I . m 
{ ig i iu r virUis est ovibos non admittere diverai geiie-

ris animal, ita ut alienae pecudis congressibus sup-
ponantur, tie quid ambiguum pariant, et ab insita 
naturali indole diversum: cuJtor aulem vinearam, 
si modo pnidens fuerit, et oplime terram exco-
lere sluduerit, nunquam patieiur, ut exsiceanlia 
semuia sab ipsis vitibas nascanlnr; ne bumor, dum 
alieni germinis asibus consumilur, illas deficiat in 
suis. Perge igitur jam Unquam ex imagine ad sen-
sum spiritualem, ne rationales oves, magistrorum 
diversa docenlium nefariae serainationi, intellectoa-
l i , inquam, el qualis in sermonibus atque persua-
sionibus esse consuevil, subjungi paliamar: est 
enim plane deformis editus ex dissiroili sententia 
iructus, et bominum in fide dissimilium sermones, 
iis qui illos admillunt, pravos partus conc i l i an t : 
sed cum viles nos ipsi simus, et vinetorum vices 
tenearous, unius modi quodam modo fructo ornari 
Gonvenit , et biformes mores vitare; nihil enim 
tritico et uvis , quod ad naturalem simUitudinem 
perlineat, commune est. Nullus igitar in nobis sit 
alienis seminibus locus. 

PALL. Recie dicis. 
CYR. Alia quoque ratione non cobaerere inter se, 

neque convenire po$se, qyse diversis praeditasinl 
rooribus, et mutua inter se communion/disjuncta, 
demonslrat, ad ejus rei figuram proponens illum 
alienissimum , et plane porlenlosum rationalis 
animanlis CUTD eo congressum, quod ejus naturae 
non si t , sed diversi generis, el exlraneum. Itaque 
in Exodo a i t : c Omnem, qui coierit cum pecude, 
morle aiBcietUeum·*. ι ttanius autem in Levilico: 
ι Et quisquis dederit cabalionem suam in quadru-
pede, morte moriatur; et quadrupes interficietur ; 
et mulier qusecunque accesserit ad omne pecus, 
ut ab eo inscendalur, inlerflcielis mulierem et pe-
cus; morle interflciantur; rei sunt 9 t . ^ 263 ^ o n ~ 
sueludines animi, et veluti admistiones spiritua-
les et congressus, cum quibus minlme decet, et 
quorum animus irrationabilitate summa laboral, 
morlis causa sunt tum ipsis corruploribus, tum 
etiam iis qui se sponte corrumpi paliuntur. 

PALL. Reclissime, et justissime lex decrevit. 

CTR. Ulud enim admiratione digoum est; con-
tingere enim utique polerat, u l nonnulli aliorum 
yi el potenlia non ferenda soperati, etiamsi minime 
fortasse velleni, a recto sensu ad obliquam atque 
perversam opinionem corrupli pertraberentur, ac 
veluti coacti, non sine lacrymis iortasse ia errorem 
seducerenlur. Non itaqae lex boc genus honainom 
sine ullis auxiliis relinquendara ac negHgendum 
censuit. 

PALL. Quale tandem istud genue est, quod 
dicis? 

CTR. Illud nimiram servitutis jago eonstriciuei, 
et dominorum imperio praegravatum. 



I I I 8 . CTfULU ALEXANDRLM ARCHIEP. 98t 

PALL. Q«a raliona ϋ · 1 « opem tnlit? Α ΠΑΑΑ. Βεβοήθηχε δέ τίνα δή άρα τρόπον χα\ τ ο ύ ­
τοις ό νόμος; 

CYR. BoJvil enim vinenlit et coactione f ei dam-
Dum ad animam perlineat, ac violatum aufugere 
§4 ve l i l , nenliie impediente, apertUsime sanxit. 
Sle enlm obliqua dixl l in Eiodo : c Si quii percog-
ocrlt oculura tanrl »ul , vel oculum aacilte stue,et 
axcecaverlt, liberog dimlltet eoapro oculo eorum : 
ai auiam dentam tarvl sol , vel denlem ancilte suae 
oxcugtcrli, libarog dimlUeteot prodenle eo rum M . i 
Quod enim ad conipicuom gensum, et expoeitam 
aparuunqua Inielligentiam pertinet, prohibet auda-
d a m , et dominorum l r » modum poni t , neque 
aoutque progredl vu l t , unde congequatur, u t , qui 
aunteorum dominalul gubjedi, nalaralis integri 

ΚΥΡ. Άνίησι γΑρ δεσμού χα\ Ανάγκης, c! τδ βλΑ-
6ος εΓη περλ ψυχήν, καλ άποτρέχειν εί βούλοετο τΑ 
ήδιχημένον παραποδίζοντος ουδενδς, όεδικαίωχεν 
έναργώς. Έ φ η γάρ ώδε πλαγίως έν τ{| Έ ξ ί δ ω -
c Έάν δέ τις πατάξη τδν δφθαλμδν του οΐχέτου 
αύτοΰ, ή τδν όφθαλμδν της θεραπαίνης αύτον, χαλ 
έχτυφλώση, ελευθέριους έξαποστελεί αύτους, Αντλ 
τοΰ οφθαλμού αυτών* έάν δέ.τδν οδόντα της θερα­
παίνης αύτοΰ έχχόψη, ή τδν οδόντα τοΰ οίχέτου α ύ ­
τοΰ, ελευθέρους έξαποστελεί αυτούς, άντλ τοΰ οδόντος 
αυτών. » "Οσον μέν γάρ ήχεν είς θεωρίαν έξωφανή 
χαλ πρόχειρον νούν, χαταχωλύει τδ θράσος, χαλ συμ­
μέτρους αποτελεί τάς τών χτησαμένων οργάς, χαλ 

tallf jacturam paliantur : neque ullo modo per- ού μέχρις έχείνων ίέναι βούλεται, δΓ ών άν γένοιτο, 
roillit, ut furor effrcnala feratur, cxerceaturque 
Jam In ipta nalura, cujui ille dunUxat esse Domi-
nui IntelligUur, qul creavit. Nam servitus, et, q u « 
in ea tequitur, calamitas miniroe illa quidero eet 
natura morbus, aed iniquiute oppriroentiuro in -
vectut, In Gbrltto igitur Deus ac Pater totain conti-
nuo naturam ad eum staiuro refonnat, qao ab 
InlUo fuerat. ι Si qui i enlm inCbristo, nova creatu-
ra · · . > llaqua tollilur omnino gemtutig dedecui: 
scrlbit ealro Paulog : ι l n Christo Jesu non est ser-
v i u , noqua liber ·Λ ι 264 Intorim tamen lex 
puerlli prlus lnsliluUone nos ad perfectionem dedu-
cens, auferl intoraperantem uium poleslatig, et 

τήν είς τδ εδ είναι ζημίαν τούς ύπεζευγμένους, ά ι 
στη να ι. Έφίησι δέ ουδαμώς άχαλίνως ίέναι τά έχ 
θυμού, χαλ είς αυτήν ήδη πράττεσθαι τήν φύσιν, ής 
Αν νοοίτο μόνος υπάρχων Δεσπότης δ Δημιουργός * 
δουλεία γάρ χαλ τδ έπλ τήδε πάθος ούχ Α^£ώσ*τημα 
φυσιχδν, Αλλ* είσποιητδν έχ πλεονεξίας. Έ ν Χρνστψ 
μέν ούν δ θεδς χαλ Πατήρ δλην Αναπλαττχι ευθύς 
πρδς τδ έν άρχαΤς τήν φύσιν. c ΕΓ τις γάρ έν Χριστφ, 
χαινή χτίσις. » Αναιρείται δε παντελώς τής δουλείες 
τδ αίσχος · γρΑφει γάρ δ Παύλος, δτι ε Έ ν Χριστφ 
Ιησού, ούχ ένι δούλος, ουδέ ελεύθερος, t 'Αφαερετ*» 

δέ τέως δ νόμος προσπαιδαγωγών είς τ δ τέλειον π 
τής εξουσίας ΑχΑθεχτον, χαλ τδ έπέχεενα ράτωι 

Ucenllaro, q u » ulira modum coavenienlem progre- Q τοΰ χαθήχοντος, ζημίαν έπιτιθελς τοίς Αλιγωρα#ι 
τοΰ νόμου, τών ήδιχημένων τήν άφεσιν. *ΑλλΑ τβν:1 
μέν είς γράμμα χαλ σκιάν, είπερ έλοετδ τες χχλτ|Ιε 
νοεϊν * εί δέ δή διερμηνεύοιτο πνευματτχως δ τω 
νόμου σχοπδς, προσδαλλοις Αν, ώ ΡελλΑδεσ, κελ 
καθ* έτερον τρόπον τοίς έν αύτψ οχωρήραβε* φώς 
μέν γάρ τουτλ τδ έγχόσμιον τοις τοΰ σώματος AftxJ-
μοίς είσδεχόμεθά τε χαλ θαυμάζομεν* φ £ ς δέ τδ 
θείον χαλ νοητδν έν ταίς ήμετέραις άνίσχε& χαρ&χις 
χαλ τροφή μέν ή τοΰ σώματος, δδουσι χαταλαχέχετ**, 
καλ έσται τδ χρήμα πρδς ζωήν οδός · τά Αέ γτ oin 
θειων θεωρημάτων, σκληρά, χαλ δυσέ^ιχτα χατδεπερ 
όδόντι τή τής διανοίας Ισχύ! μονονουχλ σννβρϋπτχτχι 
χαλ αποτρέφει ψυχήν. Καλ γούν ή Σοφία τή* Irsxv 
ήμίν χαλ πνευματιχήν Απλοΰσα τράπεζαν, ι * C f c n , 

, a i l : c Ycaile , D φάγετε τδν έμδν Αρτον, · οησίν. Ούχούν :β£ν sl 

dltur, mulUmquo gancit in coatemptores legjg, 
nimlram ίρεαβ oocum qai violtii eoat, maiMnus-
gloneni. Yerum bar*c quidem de tgura et umbra, sl 
cui Hbeat hac qaoquo rationo Inlelligere: sed si , 
quod gpectat )ex, id spiritualiter uiterpreleroor, 
alio quoque modo, Palladi, ad illius contemplalio-
raem accedero potcris: hanc quippe maBdanam 
licem coipori» oculis excipimos el admiramor : lox 
aatem Ula intolllgibllis in nosiris cordibos exoritor: 
corporis iten cibos deatibos conficitar, estqoeea 
res ad tiuoi taeodan ria : sed di-nnaram coalem-
plaUoaam soiidiias atqne diftctaltas neatis r ir i -
bu$ Uaqvaai deolibus propeBKMtmm coououioitar, 
el pasdi a o i n w . liaque Sapwmtia mobie diTiaaat 
spuriuuleaKpM 
e d i » paaen Meoii ·*. ι If i iar, eiiaurasi serrofor-
usse un b«ja*M»odi rtbos aliomid i h M i coot^erit, 
bmaioato ooaruao, xlqoe cofeote «t s u u l t recu 
doffaatwra regoU ari xbsordos enores ονέχέαέν , 
aohrauir. i»fMi, oexms, β j«fi tervllis, oiqoe 
ptr xte Iwponli, moiBa ratio aabeatar. Abjiciatar 
oUtai poitstalis ra*t*s% eoqae petfit Ole xbfsx 
p>muti iraajcct»s, ι1ι ι .*αΐ | ΐ ι saesog ία^ατίίαΐβ 
oVirto>eala $e teso posse rtoternil; a e i m wamqwt 
ftmsi*mtkm&wiku « 4 : qmom «t serret. a tcrviiase 
sohacor. \ > n l o k a n f k kcc ose . coqoe oosim 

oixxx-Q συμδαίνοι τυχδν περί τι των τοιούτω» \ 
παραπαίοντος δχσπδτου χαλ παρολιαΑεεν ι 
τος έξ δρδοτητος δογμΑτων είς έχτοπον τΐπΛοςστι, 
λελύσθω, φησλν, δ δεσμός, χαλ λόγος έ η * ρετςοχις 
Αναγκαίου ζ-γον, Διε£διφδω δέ π κ χαλ της έφανατας 
τδ δείμα, ίτω τε λοιπδν δ χχκζενγμένβς. Ι τ , , . ι ρ 
άν αύτφ τδ άλ^δήτωςέχειν ενρ£αχαετο* γ - ^ η % γάρ 
άμεινονούοέν ήν. Καλ ίνα αώσ*£. φηστ**, 
δσολείας. Τδοις Γ άν αληθή τδν λβγνκ χπλ έ» 
έτι τοις β θ * ημάς πλτ pc-μεντν* ού γάρ 
δεατωοών οίχέται παραχομ^όντων ε ί ; πλτνχ;ατ» 
έ^,ρ-Γτχέ'/τςαύτβίς έξτ.τΐας Ιττεξχγαγτ^-τχς^ 

•οις 
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τδ έν γε τούτψπειθήνιον· ΑχΟει μεν γάρτψ δουλείας Α cnim servi suslinenl doqiinos ad crrorcm perlra-
τδν του σώματος ύπενεγκόντες αυχένα, τηροΰσιν 
αθόλωτον έν έαυτοίς τδν νουν, καλ τδ δείν είδέναι 
σαφώς τε καλ άπλανώς τδν περλ της αληθούς πίστεως 
λόγον, πολλού δή λίαν, μάλλον δέ τού παντδς είναι 
άξιον πεπιστευκασι, χαλ τροφή ν τδ χρήμα ποιούνται 
πνευματιχήν, οΐά περ δδόντι τψ νψ χατατρίδοντες 
τδ είς ους έρχόμενον, χαλ τήν τών θείων νοημάτων 
Ανα μασώ με νο ι δύναμιν. 

benles, et ex imposita sibi dominorum poieslatc 
sublrahont ingenoe in bac re certe oflicium obse-
quendi; nam, cum onus servilutis oervice corporis 
subeant, purum in seipsis animum reiinent, et 
plane ac firmiter nosse vera? fidei rationem ptarimi 
faciunt, imo vero in eo summam loiam esse consli-
lutmt, eamque rem in cibum spiritualem verlunt, 
ei quod auribus acceperonl, mente tanquam denle 
comminuuot, divinorumque sensuum vim reman-
d in t . 

PALL. Perspicua sane cst, ac recte babetexpo-
sitio. 

CYR. Aliter quoque lexnos assuefacit, u l inler 
nos amemus, cuin colere soadet socielatem, qua 

χοίς εγγύς, χαλ τούς τής άνισότητος χαταμυσαττόμε- Β cum proximis congruirous, el insequaliter vivendi 

ΠΑΑΛ. 'Πς σαφής τε ήμΐν, χαλ όρθώς έχων δ 
λόγος. 

ΚΤΡ· Προσεθίζει δέ χαλ έτέρως ό νόμος ημάς είς 
φιλαλληλίαν, τιμφν άναπείθων τδ συγχαθίστασθαι 

νός τε χαλ χολάζων τρόπους. 
ΠΑΛΑ. Πώς δή φής ; 
Κ Τ Ρ . Άχουεδή* γράφει γάρ πάλιν · ι 'Εάν κε-

ρατίση τινδς ταύρος τδν ταύρο ν τοΰ πλησίον, χαλ 
τχλεντήση, άποδώσονται τδν ταύρον τδν ζώντα, χαλ 
διελούνται τδ άργυριον αύτοΰ, χαλ τδν ταύρον τδν 
τεθνηχότα διελούνται. Έάν δέ γνωρίζηται δ ταύρος 
δτι χερατιστής έστι πρδ τής χθες χαλ πρδ τής τρίτης 
ημέρας* χαλ διαμε μαρτυρημένοι ώσι τψ κυρίψ αυ­
τού, χαλ μή άφανίση αύτδν, αποτίσει ταύρον άντλ 
ταύρου, δ δ% τετελευτηχώς αύτψ έσται. > Όράς τδ αί­
νιγμα, χχΛοΙονείπως ήμίν έχ παραδείγματος εναργέ­
στατου πρ^ς τδ ευθύ διαστείχοντα τδν έπλ τψδε λό-

mores detestatur ac punil. 
265 PALL. Quo tandem istud modo? 
CYR. Accipe j am; scribit enim rorsas : c Si 

cornu percusserit alicojos taurus laurum proximi 
sui, et morluus fuerit, vendent taurum viventero, 
ei divident preiium ejos ; taurum quoque moriuom 
divident. Quod si cognhuro fueril, quod taurus cor-
napela essei ante beslernom et ante terlium diem, 
ei leslificali fuerint domino ejas, et non absconderit 
eum, reddet taarum pro Uuro, et morluus ipsias 
e r i t · · . > Vides senigma, et Scriplurae bac de re 
verba qaodammodo ex evidentissimo exemplo ad 
id tendere, quod rectum esl? Si enim, inquit, con-

γονς Si γαρ γένοιτο τεθνάναι, φησλ, τδν τοΰ δείνα tigerix n o r i cojuspiam iaarum, et ab alterius lauro 
ταύρον, χαί ύφ* έτερου ταύρου πεσείν, διελούνται 
τδν τανρον τδν ζώντα, καλ άμφοίν έσται πάλιν δ 
τχ*ϊ·κάς, τουτέστιν, εί πλεονεξίας έπιγένοιτο καλ 
άάχίας τρόπος παρ' ούχ έκόντος τινδς είς έτερον, 
έντρυφΑτω, φησλν, ό ήδικη μένος τοίς τοΰ λυπήσαντος 
άγαθοίς, χαλ χοενάς έχέτω τάς Θυμηδίας. Τούτο γάρ, 
*£μαι, Ι σ τ ι , τδ διελέσθαι τδν ταύρον τδν ζώντα · 
Κοινός δ% ποιείτω, φησλ, χαλ άνεθελήτω; προσκε-
χρουχώς τας τού πεπονθότος συμφοράς * τουτλ γάρ 
οίμαι παραδηλονν, τδ διελέσθαι τδν τεθνηχότα. Όράς 
ούν δ π ω ς δ νόμος αίνιγματωδώς έτι καλ κατεσκια-
σμένως τδν φιλάλληλον είσηγεϊται τρόπον; Ή ούχλ δή 
τούτο έστι τδ, ι Χαίρειν μετά χαιρόντων, καλκλαίειν 
μετά χλαιοντων; ι 

ΠΑΛΛ. Τοίχε. 
Κ Τ Ρ . Εί δε δή, φησλν, ό πλεονεχτών ε Ιδεί η σαφώς, 

δτι πείσε τα: τι δεινδν ό πέλας, τών τής πλεονεξίας 
τρόπων ούκ άνηρημένων, ζημίαν αύτδς τήν ίσην 
ύπομχνχί, καλ τήν τοΰ παθόντος συμφοράν έπαν-
τλήσει μόνη τή ιδία ψυχή. Τούτο γάρ αίνιγματωδώς, 
τ ο , « "Αποτίσει ταύρον άντλ ταύρου, ό δέ τετελευτη­
χ ώ ς αύτοΰ έσται. · Ού γάρ μέχρι τοΰ τών οίχείων 
Αγαθών άποπεσείν τοίς άδικούσιν ό λόγος, άλλ* ίδίαν 
Ι ςουσι συμφοράν, καλ αυτών έσται πάθος, τδ τω πέ­
λ α ς συμβεβηκός. 

ΠΑΛΛ. Ός εύ γε ήμίν δ λόγος έχει. 
f * K x o d . χχι, 5 5 , 3 6 . 9 1 Rom. xn, 

P A T R O L . G R . L X V U I . 

15. ·· Exod. 

occidi, divident vrventem taurum, e f amborum i i i -
dem erit occisus, idest: si quod oppresaionis et i n i -
qufitatis genus ab aliqoo noa volenle, in alteruoi dc-
rivatum sil , ejus, inquit, bonis qui offendit, is qui 
violatue csl, perfruatur, et communia babeant 
commoda atque solatia. Hoc enim est, opinor, d i -
videre vixentem taurum : communesque habeat, 
inquit, qui vel nolens offendit, ejus qui damno cst 
affectas, calamitates : id enira ex eo significari ar-
bitror, quod dividi jubetur occisag. Vides igitur 
ut lex aenigmata et urobras ad muluae benevolenliae 
mores bortetur? annon boc illud es l : < Gaudere 
cura gaudenlibus, et flere cum flentibus»7? 1 

) PALL. Ila vidctor. 
GYR. Si vero illc opprcssor plane norit, si ipse 

opprcssionis suse mores non cohibaerit, proxiroo 
aliquid incommodi faturum, pari darono multabi-
tur, et ejus detrimentum qui violatus est. suae ani-
mae solius periculo exbauriet. Hoc enim illud 
aBnigma significat : ι Reddet lanrum pro taaro; 
morluus autcm ipsius erit · · . · Neque enira cam iis, 
qui injuriam inferunl, iia duntaxat agetar, a l sua 
modo bona amitlant, scd propria illorom erit ca-
lamitas : ct ipsi malum hoc patientor, quod proxi-
mo conligil. 

PALL. Praeclare sane se babel oralio. 

xxi, 5C. 
18 
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CTR. Saplenlissimam porro nobis mulue cbari- Α ΚΥΡ. Σοφδν δέ ήμίν τής είς Αλλήλους αγάπης 
latis legem tulit bealus Paulas, cum i u d i x i t : 
ι Non quae vestra ipsorum sunt quaerentes, sed et 
qiue aHoram 9 9 ; > charitas enim non qoserit, quae sua 
suni sed potios consideral etfara quae sunl aiio-
ruro, ei ut quae sunt fratrum, bene se babeant. Hoc 
ipsum itidem veleres Lit lere clam indicant, qose sie 
habeot : « Si depaetue quis ftieril agrum ant νί-
neam, et dimiseril jaroentttm suam, 266 «* de-
pascator agrom alienom, reddel ex agro suo juxta 
fructum ejus; si autem omnera agram ejus depa-
stam fueril, optima agri sui, el optijna xinea suae 
reddet 1. ι Nam qui agris alienis suum juroentum 
immiiti t , ille mis qaidem rebos utiliiatem affert, et 
sua quodammodo qoserit, non tamen ea re qiuerit, 

έτίθει νόμον χαλ ό θεσπέσιος Παύλος, ώδίπη λέγων * 
c Μή τά εαυτών ζητούντες, άλλά χαλ τά έτερων. > 
Ού ζητεί γάρ ή αγάπη τά εαυτής* περισχέπτεται δέ 
μάλλον καλ τά έτερων, χαλ όπως άν Ιχοι τά αδελφών 
εύ. Τούτο τοι πάλιν τδ άρχαων ήμίν ύπαινίττεται 
Γράμμα* έχει δέ ούτως * c Έάν δέ χαταδοσχήση τ ι ; 
άγρδν ή αμπελώνα, χαλ άφή τδ κτήνος αυτού, κατά* 
βοσκήσαι άγρδν έτερον, αποτίσει έκ τού αγρού αυτού 
κατά τδ γέννημα αυτού · έάν δέ πάντα τδν άγρΐ* 
καταδοσχήση, τά βέλτιστα τού αγρού αυτού, χαλ τά 
βέλτιστα τού άμπελώνος αυτού αποτίσει, ι Ό μέν 
γάρ άγροίς έτερων τδ ίδιον κτήνος έπαφιελς, όνίνησι 
μέν τά καθ' έαυτδν, καλ ζητεί πως τά εαυτού, πλήν 
ούκ έξ ών δ γείτων ευφραίνεται, ουδέ έφ' οίς άν 

unde alter hetetur, aut unde proximua gaudeat, sed Β ήδοιτό τις τών πέλας, άλλ9 έξ ών άν λυπεΤσθαί τε χαλ 
ende eum offendi ac laedi conUngai. Qtuereadum 
est igiUir quod nobis proeii, boc est, quod noatrom 
cst, non alios opprimendo, eed iis artibus, per 
quaaeodero penreaire, nibil peccati admittendo, et 
allerios animi tranquiUitaftera servando, possimus : 
id enim plane eet quaerere etiam quae sunl alioram; 
aiioqai eciat, si nibil cavet, ne fralres offendat, 
ueque olla est Uli de proximo cura, dom, quod 
smim est, dunUiat spectet, se par damnum subitu-
rum, el illam faJsoe utilitatis speciem cbaris&imis 
rebue inlerilum allalurum. Id enim est opinor: 
« Reddet optima agri sui e l vineae sua?. > Convenit 
eliam, u l mihi quklem videtur, propositorura ver-
borumvisin hasresom i-mntores; quoraaa impu-

άδικείσθαι συμδαίνοι. Ζητητέον ούν άρα τδ ημάς 
ωφελούν, τουτέστι, τδ εαυτών, ού διά τής είς έτερους 
πλεονεξίας, άλλά δι* ών άν γένοιτο πρδς τούτο ίέναι, 
πλημμελούντας ουδέν, χαλ τής τού γείτονος ευθυμίας 
έστώσης όρθώς. Τούτο γάρ άν εΓη σαφώς, τδ ζητεϊν 
χαλ τά έτερων. "Η Γστω τις, φησλν, εί ΑφυλΑχτως 
έλοιτο χαταλυπείν αδελφούς, καλ άπρονοήτως ivat 
τού πέλας, είς μόνον τάχα ποο τδ ίδιον βλέπων, τήν 
ίσην ύπομενελν ζημίαν, καλ τδν της δοκούσης ο»«· 
λείας τρόπον, τών δτι μάλιστα φιλαιτάτων ovty 
προξενήσων τήν άπώλειαν. ιΤουτλ γάρ, οίμαι , l m 
τδ, < "Αποτίσει τΑ βέλτιστα τού Αγρού αυτού, καλ τω 
άμπελώνος αυτού. » Αρμόζει δ* άν, ώς γ έ μοι φαί­
νεται, τών προκειμένων ή δύναμις χαλ τοίς των χί-

rissiroi ac biultissimi discipuli, btmtorum animan- u ρέσεων εύρεταίς, ών οί βδελυρολ καλ άνούστατοε μά­
θη ταλ, κτηνών άλογων δίκην, λήΐάτε καλ αμπελώνας 
κατανέμονται τούς δεσποτικούς, είς κρίμα χαλ χάλα* 
σιν τών τής αίρέσεως εύρετών* συμδήσεται γ ά ρ 
έχείνοις ή τών καλλίστων ζημία, τουτέστιν, δ περί 
αυτήν όλεθρος τήν ψυχήν* άμπελώνος γάρ, τ\γον» 
ληίου τυχδν, καλ άνά μέρος έκαστου τών καθ* *ήφάς 
νοουμένων τδ έν αύτψ βέλτιστον ή ψυχή ( I ) . 

ΠΑΑΛ. Καρπδν ούν άρα τής αγάπης εΤναί φαμεν 
τδ χρήναι ζητείν τά έτερων, καλ ούχλ δή μόνον τά 
εαυτών. 

ΚΤΡ. Πάνυ μέν ούν, ώ Παλλάδιε, καλ τδ μ&ν χρή­
ναι πληρούν τήν είς αδελφούς άγάπησιν, ώς ήδιστον 
τφ Θεψ, καταφορτίζεσθαι δέ τήν άγάπην τψ ττεριττψ 

abuso charitalem sapienti consilio non pcrmitt i t : ^ καλ πλείονι τής πρδς ημών καταχρήσεως, οίχονο|εζ· 

tium instar, segeles ac vineas dorainicas depascun-
tur, tn eorum judiciom atque vindiclam, qui er-
rores invenerunl; contingel enim illis u l rebus 
praestanliseimift, id est, ipsius animae interitu mul-
tcntur: vinea cnim ac scgete, et omaino universis 
rcbos, q u « apud nos, praeslanlior esl anima. 

PALL. Fruclam igitur ac munus cbaritalis ewe 
dicemus, quaerere ea qu% aiiorum sunl, non sua 
ipsorom duntaxat. 

CYR. Prorsus ila est, Palladi : et implere qui-
dem charilatem in fratros, Deo sane jucundisei-
lnora est; onerari vero a nobis imraodico ac nimio 

nam facile eliam bene firraum animum concutit 
qiiamvis ille ad prsedaram in quoque genere virtu-
tem pervenerU, qoaecunqae vis impidsu haud me-
diocri, sed poliue impetu, cui obsisti non possil, in 
illum irrumpit. 

ΡΑΙΧ. Quid istud tandem est, quod aU ? non 
cnim salis inlelligo. 

GYR. An tu minime fateris esse xirtuiem, mau-
Mielodiaem atque palientiam ? 

PALL. Quidni fatear ? 

κώς ούχ χατασίνεται γάρ ευκόλως καλ τ δ ν cS 
βεβηκότα νούν, κάν εί έν καλψ γένοιτο τυχδν τ ή ς 
έφ' δτψ ούν αρετής, τδ μή μετρίως αύτψ, δυσαντήτιρ 
δέ μάλλον έπιθρώσκον όρμή. 

ΠΑΛΑ. Όσον δή τί φής; ού γάρ τοι συνίτ\ρ* 
σαφώς. 

ΚΥΡ. "Η ούκ άρετήν είναι φής, τδ πράόν τ β χ α λ 
άνεξίκακον; 

ΠΑΛΛ. Πώς γάρ ού; 

" Philipp. ιι, 2 1 ; HCor. χιι, 14. ·· * I Cor, χιιι, 5. 1 Exod. xxn, 5. 

( I ] Hanc semenliam ad bunc modum habet co- καλ άναμέρος έκαστου τών καθ' ημάς νοουμένων p x A -
ac\ Yaticanu». Άμπελώνος γάρ ήγουν ληΐου τυχδν, τίστων τιμιώτερον ή ψυχή. 
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K T P . Άλλ* είπερ τις τυχδν τ φ πραότητα ce κα\ 
ανεξ ίΧακίαν έπιτηδεύοντι, λύπχςτε χαΛ ύβρεις έπι-
αωρεύσειε, χαλ τά δι* ών οί Oujxot, μετρίως μεν εί 
γ έ ν ο ι τ ο , διαχαρτερήσειεν άν Ισβ* δτε χα\ οίσει γεν-
ν ιχως , γύμνασμα τε πραότητος καλ άοργησίας τδ 
χρήμα ποιήσεται. ΕΙ δέ δή τις Γοι του- μετρίου πέρα, 
χα\ τών ανεξικακίας δρων έπέκεινα τρέχοι, τδ άπει-
χδς ουδέν, χαταβιααθείσαν ώσπερ τήν άρετήν κα\ 
ατονήσαι βραχύ. 

ΠΑΛΛ. Εύ λέγεις · μεθύει γάρ πως έν άνθρώποις 
τ δ άγαθδν, καλ ούδενδς κατασείοντος, έστηχε μό-

Κ Τ Ρ . ΠΘι δή ουν, εί δοκεί, καλ έπ' αυτήν τήν 
αγάπησιν. Αρετή γάρ ή προύχουσα, χα\ τών άλλων 
icrctv ή προφερεστέρα. Τής γε μήν άγαν καταχρή­
σεως ούκ ανέχεται. "Ο δή πάλιν χαθάπερ έν είδει 
τ-9ρα6*ολής χαλ σαφούς παραδείγματος, ό νόμος ήμίν 
ύφηγεέται λέγων · ι Έάν δέ είσέλθης είς τδν άμη-
τδν τού πλησίον σου, χαλ συλλέξης έν ταίς χερσί 
σου αταχυς, χαλ δρέπανον ού μή έπιβάλης έπλ τδν 
έμητδν τού πλησίον σου · έάν δέ είσέλθης είς τδν άμ-
πχλεανα τού πλησίον σου, χαλ φάγης σταφυλήν δσον 
ίοχήν σου έμπλησθήναι, είς δέάγγοςούκέμβαλείς. ι 
Τδ μ έ ν γάρ ολίγους χερσλ συναγεϊραι στάχυας, 
ήγουν Αποχείραι βότρυν είς έπιθυμίαν ή τροφήν, 
ούδλνάν έχοι τδ βλάδος. Οίσει γάρ, οίμαι, συν θυμη-
ύεία. * ταυτλ της Αγάπης ό νόμος, καλ ούκ έπε*κείνα 
τού μέτροο τδ χρήμα φαίνεται. Τδδέ καλ άμώντα 
σίδηρου τοΙ^τεύ- πέλας ύπενεγχείν, οπςρνήχεταί πως 
χαλ ύπ*ρδ-**σχει λοιπδν τδ φώάλληλον, χαλ είς δρους , 
ήδη τούς τ ή ς πλεονεξίας οίχεται. Ούχούν υπόδει­
γμα τοντο σαφές τού μή χατακεχρήσθαι δείν ταίς 
τ£ΐέοελφ*ών αγαπήσεσίν έστι, τιμά ν δέ ταίς αυτάρ­
κειας χ α λ τ δ φιλάλληλον. Ούχ άκομψον δέ καθ-
Assp έ γ φ μ α ι , τδν έπλ τψδε πάλιν είς ημάς χαλ έτέ-
ρκς τ ισλν εφάρμοσα ι λόγον, οί τάς έν ταίς Έκκλη· 
Γίαις των διδασκόντων φωνάς, αίπερ άν έχ τού παρα-
χρ*ήμα χ α λ προχείρου γένοιντο, χαθάπερ τινά τροφήν 
έρεπόρ^νοι νοητήν, ού μέχρι τούτου ριένειν ανέχον­
ται , τεέρα δέ ώσπερ ίόντες τού μέτρου, χαλ οίά π ε ρ 
£ ί * Α γ γ ο ς έμδαλλοντες, χαλ δέλτοις εναποτίθενται, 
χρηστομαθείς μέν δντες λίαν, άδικουντες δέ πως είς 
ύπδληψιν Αδελφούς, δτι τδ έσχεδιασμένον ευθύς, 
£χποερ τ ι τών άγαν κατεσκευασμένων, εναποτίθενται 
γ**αφφ, *Αλλ· δ γε νόμος, ώ βέλτιστοι, φαίην Αν αύτοίς, 
το μηδέν είς ά γ γ ο ς έμδαλλειν προστέταχεν έναρ-
γ ώ ς . 

HAAA. Σφάλε ρδν ούν άρα τδ αναμοχλεύει ώσπερ 
4υχής άρετήν, καλ τδν εύ βεδηκότα νούν μονονουχλ 
κατααζίειν Αποτολμάν τψ τής καταχρήσεως π ε -

Κ Ι Ρ . *Ατρεκής δ λόγος. Χρήναι γάρ δείν δεδν 
χ α ί ω χ ζ ν έναργώς δ τών δλων Θεδς, ούκ έπιδου-
λεύεεν η μ ά ς αρετή, μετέχειν δέ μάλλον, εί τυχοι, 
εων έ ξ Αρετής αγαθών. Καλ άμυδρδν έπλ τούτφ ποιεί* 
sxt τ ο α ί ν ι γ μ α , χαλ έν μιχροίς κομιθή τά άσυγκρί· 
Γως υπερκε ίμενα ζωγραφεί. Γέγραπται γάρ έν τψ 

267 C Y R - Atqui, si quis fortasse in eum, qui 
niansuetudinem ac patientiam sectatar, offensioncs 
et injurhs et ea quibus ira promovetur, si quidem 
ea modice ftant, congerat, tolerabit inlerdum, ei 
Tfioriiter feret, earoque rem ad mansuetudinis ac Ic-
nitatis exerdtationera coirvertet; at, si quis roo-
dum excesserit, et ultra patientiae termmos pro-
gressus erit, nibil mirum, deCatigatam oppressam-
que virlulera aliquantalura kmguescere. 

PALL. Recte ais : nutat enim quodammodo in 
horainibus probitas, vix etiam, nemine quatiente, 
consislit. 

CYR. Perge igitar, si placet, ad ipsam qooque 
charitatem : virtus enim est excellens, et inier 
caeleras praestantissima; tamen, si ea imroodice 
abutamur, non sustinet: quod jpsum rursus lan-
qnara parabolae et exempli perspicui specie Jex ad-
raonet, dieens : ι Si ingressus iueris messem proxi-
mt toi , et collegeris manibus tuis spicas , falccm 
non conjiries in messem proximi tu i ; et, si i n -
gressos fueris vineam proximi tu i , el ederis uvam, 
qnanium jmpleatur anima tua; in vas vero non conji-
cies Κ ι Nam paucas manu spicas colligere, aut uvam 
decerpere appetitionis causa, aut voluptatis, certe 
nihil ea res damni habei: feret enim baec, et qui-
deni jacunde, lex charitatis; neqoe id modum v i -
detor exeedere : at vero eliam demetentem, in res 
proximi falccm inferre, id vcro Iransillt jam el 
egredilur nrams beoevotenti» flnes, et ad termi-
noe interaperantis avaritise progrcditur. Est igitur 
boc evidens exemplom, ne abutaimir fralrum dile-
etfone, sed eo, quod satis est, moluam quoque 
benevolenliam colamus : nec vero inepte, ut opi-
nor, Scriptura verba bac de re exposila, rarsus 
ad alios qaosdam accoramodare possumus, qui vo-
ces in Ecclesiis docentium, ex tempore et repente 
fasas, cum tanquam spirilualem quamdam escam 
demetant, non bucusque consistere volant, sed 
raodum qaodamraodo excedentes, ac veluli in vas 
conjicientes, etiam In libelloe referunt : ac sludiosi 
qnidem i l l i admodum sunl, sed lamen aliqualenus 
fratrnm opinionem aedunl*cum id, quod subito ac 
lnmulluarie factura est, tanquam accurate compo-
sitom litteris mandanl. 268 Atque lex ipsa, 
oplimi vir i (equidem dixerim), dlserte prohibuit 
ne qoid in vas conjiceretur. 

PALL. Perkmlosum est igitur convellere animi 
virtuiem, et raentem bene firmam aadere propc-
reodnm, nimium abutenda, concatere 

CYR. Vera dicia. Oportere enim ccnsiiit univcr-
gorum Deus, non insidtas virtuti slmere, eed po-
lius froctoffl, si liceat, eorum bonorum percipere, 
quae de virtate proiciscanlur; idqae obscaro seni-
gmate sigmficat, et in rebus admodnm exigois ca 
qua? sont multis partibos praeslantiora, depingil. 

• D c u U xxtn, 54, 25. 
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Scriptum est eniin in Deuleronomio : « Si aulem Α Δευτερονομίψ* c Έάν δέ συνάντησης νοσσιά όρνέων 
occurreris nido avium anle conspectura tuum in 
via, v$l in oioni arbore, vel super lerram, pullis 
vel ovis, elmaler iovet super pullis, vel superovis, 
non accipies niatrem cum filiis; dimittendo d i -
raittes malrem, filios auiera accipies tibi, ut bene 
sit t ibi , et longaevus sis *. ι 

PALL. Quid tandera istud tsi ? neque enim mibi 
perspicuum esl boc aenigma. 

CYR. Quid ? nonne boc aperte inlelligis ? nempe 
si quis ceperit pullis, aut ovis lucubantem avem, 
liceat i l l i comiuodum et emolumentum ex his 
percipcre, qua3 ex illa orla sunt; illam lamen, 
nullo damno affectain, dimittal. 

PALL. Ita esl : nam hoc esi Scripturae proposi-
mm. 

CYR. Aspice igitur i d , quod abditum est, et 
quasi evoluto umbne velamine, considera spirilua-
li lcr verilatem. Nam unaquaeque virlus veluti ma-
ter esl et origo eorum bonorum, qu» ex ipsa pro-
ficiscuntur, verbi gratia, beniguitas, cbaritas in 
pauperes, mansuetudo, palientiau Est enim non in 
se quisquam magis beuignus, quam ia caeteros, et 
ex charitate erga pauperes i i fruclum percipiunt, 
qui indigent, et eodem modo ex mansuetudine ac 
patientia. Unaquaequc igitur virtus mater inlelligi 
polest, et quasi inilium eorum bonorum, quae tom 
ipsi insant, tum ex ea proficiscuntur : nidi aolera 
quodammodo virtatum aniHwe sunt, q u » illas cora-

πρδ προσώπου σου έν τή όδψ, ή έπ\ παντί δένδρψ, 
ή έπλ της γής, νεοσσοίς, ή ώοίς, κσΛ ή μήτηρ θάλπρ 
έπλ τών νεοσσών, ή έπλ τών ώών, ού λήψη τήν μη­
τέρα μετά τών τέκνων. Αποστολή άποστελεΐς τήν 
μητέρα, τΑ δέ παιδία λήψη σεαυτψ, Γνα εύ σοι γένη-
ται, και πολυήμερος έση. ι 

ΠΑΛΑ. Καλ τί δή τούτο έστιν; ού γάρ μοι σαφές 
τδ αίνιγμα. 

ΚΤΡ. Ή ούκ έναργώς έπαΐεις; ώς είπερ τις ελοι 
νεοττεύουσαν έτι τήν δρνιν, ήγουν έπωάζουσαν, 
ποιείσθω μέν δνησίν τε καλ εύρημα τά έξ αυτής· 
άποπεμπέτω γε μήν, ουδέν έποίησε βλάβος. 

ΠΑΑΑ. Ναι * δ γάρ τοι τού Γράμματος ούτος άν 
είη σκοπός. 

ΚΤΡ . Ούκούν άθρει τδ κεκρυμμένον, καλ οίονελ 5ta-
πτύξας τήν σκιάν, κατασκέπτου νοητώς τήν άλήθ&ιαν. 
Έκαστη μέν γάρ αρετή, μήτηρ οΤά τίς έστι τών έξ αυ­
τής αγαθών καλ γένεσις, οίον εί τις λέγοι τήν χρηστό­
τητα, τήν φιλοπτωχείαν, τήν πραότητα, τήν μακρό» 
θυμίαν. Χρηστεύεται γάρ τις ούχ έαυτψ μάλλον ή 
έτέροις * μετάσχοιεν δ* αύ τής φιλοπτωχείας, οι ταύ­
της δεδεημένοι, καλ πραότητος ομοίως καλ μαχρο-
θυμίας. Ούκούν αρετή μέν έκαστη μήτηρ άν νωίτο, 
καλ οίονεί τις άρχή τών έν αυτή τε καλ έξ αιτ^ς 
αγαθών. Νοσσιαλ δέ ώσπερ αρετών, αί ταύτας ώ%-
νουσαι, καλ έν σφίσιν αύταίς έλονσαι ψυχαί. Χρή­
ναι δή ούν άρα φησλν ό νόμος, τούς Ανδράσι περί-

plectuntur, et inlra seipsas continent : opus igitur Q τυγχάνοντας, έν οίς άν είεν άρεταλ καθάπερ είς 
csse lex ait eos, qui in bomuies incidunt, in qui-
bus sint virtutes tanquam in nido collocatae, ex 
eorum fruclibus emolumentum percipere, non ta-
mcn virtuteui, recte iaclorum malrem, laedere : 
violalur autem ab aliquo virtus concussa iis ralio-
nibus, quajs modo diximus. 

2 6 9 PALL. Reconditura est sane boc senigma. 
CYR. Ila est, recte dicis. Sed, u l aliquid dtcamus 

beati Pauli vocibus persimile : « Nunquid de avicu-
Uscura efct Deo? an propler nos utique dicil '?> 
Mandali namque per Moysen dati verba, formas no-
bis rcrum, non ipsas aperle res exponunt. Perspi-
cere aulem facile potes, quemadroodum cliam ad 
summae illius bcnevolentiae mores nos paulatira de-
ducal: conatur enim persuadcre, ut ipsos quoque D γάρ άναπείθειν, καλ αυτούς αγαπάν τους 

νοσσιάν συγκεκομισμέναι, ποιείσθαι μέν κέρδη τΑ 
έξ αυτών, μή μήν έτι κατασίνεσθαι φιλείν άρετήν, 
τήν τών αρίστων κατορθωμάτων μητέρα* αδικείται δα 
αρετή, κατασειομένη πρός τίνος, κατά γε τούς *f£rq 
προειρημένους τρόπους. 

ΠΑΛΛ. 'Ως βαθύ τδ αίνιγμα I 
ΚΤΡ. Ναί· λέγεις όρθώς. Ά λ λ \ ίνα τι φώμαν τβά; 

τού μακαρίου Παύλου συμβαίνον φωναίς , ε Μή τ ω ν 
στρουθίων μέλει τψ θ ε ψ ; ή δι' ημάς πάντως λέγεχ ; *-
τύπους γάρ ήμίν πραγμάτων, ούκ αυτά σ α φ ώ ς εξ ­
ηγείται τά πράγματα, τής διά Μωσέως εντολής δ λΛγ^ςτ 
ίδοις δ* άν, δπως ημάς καλ είς τρόπους ήδη τ ζ ς 
τάτω φιλαλληλίας άνακομίζει κατά βραχύ. H x i p 

diligamus, qui nos offenderunt : et iram, qua ad-
versus inimicos incilanmr, superemus, ne a malo 
vincamur, sed poiius vincaraus in bono raalum. Dixit 
enim rursus in Exodo quidem : < Si vero occurreris 
bovi inimici tui, vel subjugali ejus, errantibus in 
via, reducens reddes ips i ; si vero videris subjugale 
ioiraici tui cecidisse sub sarcina eju», non praeter-
ibis illud, sed simul allevabis cum ipso 1 . > In Deu-
tcronomio autem : « Ne videns bovem fratris luivel 
overaipsius, errantesin via, despicias illa : reducendo 
reduces ipsa fratri tuo :quod si frater tuus non fucrit 
prope te, neque noveris eum, duees ea intra domum 

κρουκότας, καλ λύπης άμε (νους όράσθαι τττ 4 ς είς 
εχθρούς, μή ύπδ τού κακού νικωμένους, ν ιχ<οντ?χς $k 
μάλλον έν τψ άγαθψ τδ κακόν. Έ φ η γάρ τ τ έ λ ε ν έ ν 
μέν τή Έξόδψ· ι Έάν δέ συνάντησης τ ψ £ Λ - » 3 
εχθρού σου , ή τψ ύποζυγίφ αυτού, πλανωμ^>*ονς Αν 
τή όδψ, άποστρέψας αποδώσεις αύτψ * έάν £ 4 £δς | £ τ δ 
ύποζύγων τοΰ εχθρού σου πεπτωκδς ύπδ - τ Λ ν γ ό μ ν -
αύτοΰ, ού παρέλευση αύτδ, άλλά σ υ ν ε γ ε ρ * ! ^ οχύΆ 
μετ' αύτοΰ. ι Έν δέ τψ Αευτερονομίψ · ι Mx^ l&rlr* τΑν 
μόσχον τού Αδελφού σου, ή τδ πρόβατου α ύ τ ^ ύ , ττΧτ-
νώμενα έν τή όδψ, ύπερίόης αυτά · ά π ο ο χ ρ ο ^ ^ α π * -
στρέψεις αυτά τψ άδελφψ σου · έάν δέ μά^ ^ γ γ ί ζ τ ^ * 

'Deut. χχιι, 6, 7. Μ Cor. ix, 0, 40. 1 Exod. xxm, 4-6. 
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αδελφός σου πρδς σε, μηδέ έπιστήση αύτδν, συνάξεις 
αυτά ένδον είς τήν οίκίαν σου, κα\ Εσται μετά σού , 
Ιως άν ζητήση αυτά ό αδελφός σου, κα\ αποδώσεις 
αυτά αύτφ * ούτως ποιήσεις τδν δνον αυτού , καλ 
ούτως ποιήσεις τδ Ιμάτιο ν αυτού, καλ ούτως ποιή­
σεις κατά πάσαν άπώλειαν τού αδελφού σου , δσα 
έάν Απόληται παρ' αυτού , καλ εύρης , ού δυνήση 
δπεριδείν αυτά* ούχ ύπερόψει τδν δνον τού αδελ­
φού σου, ή τδν μόσχον αυτού πεπτωκδτα έν τή 
δδφ * μή ύπερίδης, άνιστών αναστήσεις αυτά μετ' 
αυτού, ι Συνίης ούν, δπως ημάς αστειότατα παιδαγω­
γ έ ! πρδς τδ άγαν ήδη πως καλ τελέως άγαθδν, μελέ-
τησιν ώσπερ ά μνησικακίας ποιείσθαι προστάττων, 
τήν είς τά κτήνη φειδώ τού λελυπηκότος, δν καλ άνω 
τε χαλ κάτω τ φ τής άδελφότητος ονόματι στεφανοί, 
χατακωλύων, οΐμαί που, τδ έντονον είς οργάς, καλ 
τδ περιττδν είς μιχροψυχίας, χα\ τδν τής φύσεως 
νόμον, Ρραβευτήν ώσπερ τινά τής αγάπης είσφέρων. 
*Αν· γάρ βύρης, φησλν, πλανώμενον κτήνος, ή' άπο-
λωλδς ίμάτιον, περισώσεις αυτά τ φ άδελφφ σου* κάν 
εί γένοιτο τ ι τών άχθοφορείν είωθότων κατολίσθη­
σαν είς γήν ύπ* αύτφ συντρίδεσθαι τ φ φορτίφ, συν­
εργάτη, χαλ συνεγερείς. "Ετερον δέ τούτο έστιν ουδέν, ή 
τδν χχχτημένον ώφελείν, χαλ μελέτη πρδς έλεον, καλ 
παιδαγωγία πρδς φιλοικειότητα, καλ τδ λυπείσθαι 
μαχρά παρωθείσθαι ζητείν, κα\ παραιτείσθαι διαφο­
ράς, ύβέρ γι τού μή όοκείν προσχρούειν αγάπη χαλ 
νόμω τ φ είς φιλαδελφίαν. Είκδς δέ δή τι καλ έτερον 
ύπαινίττεσθαι, τδ χρησμψδημα* εί γάρ τοσαυτη 
γέγονε τφ νομοθέτη φροντλς, ώς εί καί τι τών αλό­
γων είς τδ πιπονθδς, όρέγειν ημάς τήν έπιχουρίαν, 
πώςαέχάν αύτφ μειζόνως άρέσειεν ή είς ανθρώπους 
φυέώ, χαλ ή τοίς όμογενέσιν οφειλομένη φιλαλληλία; 
οώωύν καν εί έχθρδς πλανψτο τυχδν, μανθανέτω τήν 
έπ' ευθύ, χαλ δι' ημών νευέτω ( 1 ) πρδς τδ συμφέρον. 
Ούτω χαλ δ Χριστδς, λίθοις μέν έβάλλετο παρά τών 
ές Ισραήλ, δπεφώνει δέ όμως * ι "Εως τδ φώς έχετε, 
παριπατείτε έν τ φ φωτλ, ίνα μή σκοτία υμάς κατα-
λα€τ}«. » Καλεί πόνφ τις κα\ πειρασμοίςένθλίδοιτοτών 
πφοοιχηρουχότων, χαλοίονείπως είς γήν έ^ ιμμένος , 
«φύχτοιςάνάγχαις καταπιέ£οιτο, φησλν, επίκουρε ίσθω 
•προς ημών, καΙΙστω λύπης άμείνων, ό διάφορος (2)."Η 
ουχί £ή τούτο έστιν, ι Εύ ποιείτε τούς εχθρούς υμών, 
παλ προσεύχεσθε υπέρ τών έπηρεαζόντων υμάς ; ι 

HAAA. "Αριστα έφης. · 
Κ Υ Ρ . Άγιοπρεπές ούν άρα, τδ τοίς κάμνουσι συν-

αλγείν, καλ ούχλ δή μάλλον τά έφ' οίς ήν άμεινον 
έποιχτείρεσθαι δείν, πλεονεξίας τής κατ' αυτών 
ποαίσθαι πρόφασιν, έπιθρώσκοντάς τε καλ έπι μη-
νιώντας έτι τοίς ήδικημένοις. Κάν εί δυναιτό τις λα­
θραίους Αποτελείν τής έπιδουλής τούς τρόπους, άπο-
οτχέσθαι δείν δ νόμος εύ μάλα φησλ καλ τών έπλ τφ -
ονχχαχουργηματων* έφη γάρ πάλιν * c Ού κακώς έρείς 
αοο^φδνι καλ Απέναντι τυφλού ού προσθήσεις σκάνδα-
Α σ ν . 9 Καί τοι πώς ούχ άμεινον, καλ τοίς άγαν έπιει-
χ έ α ε ν δτι μάλιστα πρέπει τό χαλινδν ώσπερ έχειν έν 
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tuam, et erunt teciiro, quoosque qusesierit ea fraier 
tuus, el reddes ea ipsi; sic facies asino ejas, et sic 
facies vesti ejus, el sic facies in quacunque re, qnam 
perdiderit frater tuus; quscunque perdila fuerinl 
ab ipso, et inveneris, non poteris negligere ipsa; 
non despicies asinum fratris tui , vel vitulum ipsius, 
qui ceciderit in v ia : ne negligas ea, sublevans sub-
levabis ea cum ip so · . ι Intelligis igilur, quemad-
modum elegantissime nos jam ad praestantera per-
feclainque virtutem ducat, jubens ut, cura in ejus 
jumeuta qui nos offendit, impcnsa, velut exercila-
tione ad obliviscendas iujurias utaiuur : quem fre-
quentissime fratris nomine decorat, probibens, 
ut opinor, iras implacabiles et nimiam ad simulla-
tes propensionem, et naturae legem, lauqaam cbari-
tatisarbitram, ferens: Si enim inveneris, inquit, er-
rans jumenlum aut perditum vestimenlum, scrva-
biseafratri tuo;etiara sijumentum aliquod oneri-
bus fferendis assuetum in lerram cecideril, et sub 
ipso onere conteratur, simul adjuvabis et erigcs i l -
lud. Id vero nihil aliud est, quam Dominum juvare, 
et ad misericordiam exerceri, et ad bonevolenliam 
inslitui, 270 e t repellere diuturnas offensiones, et 
vitare dissidia, ne charitatem et fraternitatis legera 
violare videamur. Videtar autem boc divino responso 
etiaro aliud quiddam significari : si enim lanta* fuit 
curae legislatori, ut, si cui animanti rationis expcril 
ejusmodi casus accidisset; nos ferremus auxilium, 
qoomodo non multo raagis i l l i gratum fuerit impcn-
sum in homines conservandos studium, et in-eos qui 
societate nalurae nobiscum conjuncli sunt, debita 
amoris vicissitudo? Igitur, etiarasi inimicus erret 
fortasse, rectum iter doceatur, et, nobis common-
atrantibus, eo tendat quo expedil. Sic Chrislus 
quoque lapidibus quidem petebatnr ab Ifcraeliti*, 
et lamen eos alloquebaiur : ι Dom Incera habetis, 
ambalate in lace, ne lenebrae vos coroprebendant7. · 
Et, si quis inimicus labore et tentationibus afllicte-
tar, ac velut bumi prostratus jaceat, et gravi neces-
aitate premalnr, sublcvetur, inquit, a vubis; et qui 
dissidebat, vincat offensionis memoriaro. Annon boc 
illud est: ι Benefacite inimicb vestris, et orate pro 
pereequentibus vos ·? > 

PALL. Optime dicis. 
€YR. Decet igtiur sanctos viros laborantibus con-

dolere; neque ea ipsa propler qoae miserandi potius 
erant, ad occasionem injuriae atque insolcjnise in 
aoaexercends eonvertere, in eorum roiserias insa-
per insultantes et invehenles; qain etiaro si clam 
insidiosis Ulis modis uti quispiam facile possit,taroen 
ab bojusraodi malignitate abstinendam esse, lex j u -
bet: ait entm rursas: ι Non maledices sardo, neqae 
coram caeco poaes offendieulum ·. ι Atqui qnomodo 
non pnestanlius est, et probis hominibus congruen-
lius, in lingua frenum habere, atque cavere, ne ma-

• Dct i l . xxu, Ι δ . T Joan. x i i , 55. · Malth. 5, 44. · Levit. xix, 14. 
( I ) Cod. Val ic , εύ ήτω. (2) Idcm cod. omiitit ό δ.άφορος. 
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ledictum m quaravis rem, imo vero quemris bomi- Α γλώττη, καλ τήν έφ' ότωούν , μάλλον δέ άνθρώπφ 
παντλ παραιτείσθαι κατά£(5ησιν; Μή καταλαλείτε γάρ, jiera jactctur? Nolite delrabere, fratres mei, invi-

reni, inquR ille Salvatoris noslri discipulus · · . 
Nunc autem lex inquit : c Non maJedices surdo;» 
nimiruiD per aenignia signtficare volens, bominibos 
sane probis eese necessario ab inferenda injuria fu> 
giendam : eliamsi qaidara ejusmodi stnt, ut nullo 
ncgotio cis inferri possit : surdus enim et caecus 
uon snnt a morbo l iber i ; laborant quippe eorporis 
v i l i i s , ac sensibus privali sunt, aspectu, inquam, 
et auditu : neque audire potest surdus eum, qui dc-
Irahere velit, neque coecus eum aspicere, qui offen-
diculura ponit. Nihil igitur negotii est, euni latere, 
qai illis insidiari velit. 271 Φ 1 0 6 miserari 
magis seqnum erat, at qui ex seipsis sua jam cala-

φησλν, αδελφοί μου, αλλήλων, του Σωτήρος 0 μαθητής. 
Νυν δέ φησιν ό νόμος· « Ού κακώς έρείς κωφδν, » δι' 
αίνίγματος, οίμαί που, κατασημαίνειν έθέλων τδ δείν 
άναγκαίως τους γβ ώς αληθώς επιεικείς τδν τρόπον, 
αποφοίτων αδικίας, κΑν εί τδ παθείν έτοίμως δυνασθαι 
συμδαίνη τισί * κωφδς μέν γάρ ή τυφλδς, ά££ωστίας 
ούκ ελεύθεροι * νοσούσι γάρ δή τά άπδ σώματος, 
κα\ τάς αίσθήσεις πεπήρωνται, ίψιν δέ λέγω χαλ 
άκοήν. Καλ ούκ άν άκούσειεν ό κωφδς του χαταλαλεχν 
έθέλοντος, άλλ' ούδ* άν χαταθεφτο τυφλδς τδν προστν 
θέντα σχάνδαλον. Λαθείν ούν άρα χαλεπδν ουδέν» 
χάν εί βούλοιτό τις επίβουλεύειν αύτοίς. 'Αλλ' οος 
έβει μάλλον έλείν, ώς ή ££ω στη κότας ήδη τής οίκοβεν 

mitate laborarent, eos insuper iojuria afficere depre- Β συμφοράς, καλ προσαδικούντες άλώσονται, σχανδαλω 
benduntar, cum offendiculo quidem caecum ne-
scicnlem in casum aganl, de conviliis vero surdum 
tanquam de laudibus, interdum ridere persaadeant, 
quem plemmque in rebus praecipuis feriunt. Igitur, 
si quisbxe faeere stoduerit, occulta quidem in ulro-
que erit cjus malignitas; saevitiae vero el inhumani-
tatis maximae erimen baud unquam effugiet. 

PALL. Venim esi. 
CYR. Nam veterem quoque legem, inler nos rau-

Ιιιο diligere, el raisericordes esse velle, facile disces, 
gi Ulios verba audies, dicentis, nanc quidem : t Ape-
riendo aperies viscera lua snper tndigente fratre 
qoi eslin te > nuncvero : c Et advenam uon af-
fligetis, neque opprimetis eem; eratis enim adveoae 
in terra AEgypti. Omnem vidaam el pupillum noa 
aflligeUs : quod si afDiajnido afflixeriiis ipsos, el cla-
mantes clamaverint ad me, auditn audiam vocera 
eorum et irascar i r a , et iaterficiaai vos gladio, et 
erant uxores veslrae v j d u * , e l (Uii vestri papilli. 
Qaod 8i argentam nmtuaveris fratri luo pauperi, qui 
est apud tc, noo urgebis eum, neque imponea ei 
usuram : quod ύ pignerando pigneralus iaeris re-
Ktera proximi tui , ante solU occasum reddes ip s i : 
hic enim est amictus ipsios solum, boc tegumenlum 
turpitodinis ejus, in quo dormiet? Si igttur clama-
verit ad me, exaudiam o u m ; muericors eniro sam * · . ι 
Audis qua ratione, cum proposoiseet doJcem maUMo 
bcnevoleDti» disciplinam, insaper iram alqae v in-

dictam esi comminalus, et iis qui xindictam illam, Q μάθημα προτιθελς, προσηπείλησε τήν όργήν uisi misertcordiae in fratres s todium i iapendenat , 
subiiuri sunt, benigne propemodum caueam reddil? 
Qaia benignus, inquiena, 8wn; k l est, cmm be&i-
gnus nataj-a sim, el misericors, ulpote qai Deua sia , 
accipiam omnino vexati bominU claiDorem, et coa-
liuuo Biisorebor lacrymanua eorum qai pauperUlix 
mole premunlor. Cavenda est igitor paoperU adver-
SJ8D08 vociferaUo. Esse autem ad ooiaBHUucaadum 
facile» oportere, ei cbaritatem io pxaperee eom-
IDO sludio amplectendam pu ta re , aoasit rursus 
i n Deuieronomio, d iceas : t Nea fraudabis merce-
dem pauperis aut indigcntis ex fratribus 272 iuis> 

μέν τδν τυφλδν ούκ είδότα συντρίβοντες, λοιδορίαις 
δέ τδν κωφδν, ώς έπ' εύφημίαις, έαθ' δτε χαλ μβι· 
δ ι |ν άναπείθοντες, πλήττοντες γε μήν χαλ είς αυτά 
που πολλάκις τά χαιριώτατα. Ούκούν κεκρυμμένη 
μέν, είπερ Ιλοιτό τ ι ς , ή έπ' άμφοίν Αν γένοιτο χα-
κουργία, σκληρότητος δέ καλ τής άγαν μισαλληλίας 
ούκ άν διεξοίχοιτο γραφήν. 

ΠΑΛΑ. Αληθές, 
ΚΥΡ. Φιλάλληλους γάρ δτι καλ φιλοιχτίρμονας, 

χαλ τδ άρχαίον ημάς καθ ί στη σι θέσπχαμα, p%tn έν 
μάθοις έπαίων λέγοντος, δτέ μέν, δτι ε 'Avotp* 
ανοίξεις τά σπλάγχνα σου τφ άδελφφ σου τ φ kxt-
δεομένω έν σο ί ' »δτέ δέ αύ, t Καλ προσήλυτον ού χο» 
χώσετε, ουδέ μή θλίψετε αυτόν* ήτε γάρ προσήλυτπ 
έν γή Αίγύπτου. Πάσαν χήραν χαλ όρφανδν ού χαχν-
«ετε * έάνδέ κακία καχώσητε αυτούς, χαλ χράξαντες 
χαταβοήσωσι πρδς μέ, ακοή είσακούσοματ,της φωνής 
αυτών, καλ όργισθήσομαι θ υ μ φ , χαλ άχοχτενώ 
υμάς μαχαίρφ, χαλ έσονται αί γυναίκες ύμώνχήραι, 
χαλ τά παιδία υμών ορφανά. Έάν δέ άργυριον Ιχδα· 
νείσης τ φ άδελφφ σου πενιχρφ τφ παρά σολ, ούχ 
έση αύτδν κατεπείγων, ουδέ έπιθήσεις αύτφ τόπον* 
έάν δέ ένεχύρασμα ένεχυράσης τδ Ιμάτιον του πλη­
σίον σου, πρδ δυσμών ηλίου αποδώσεις α ύ τ φ . Έστι 
γάρ τούτο περιδόλαιον αυτού μόνον, τούτο τδ Ιμάχκν 
Ασχημοσύνης αυτού* έν τίνι κοιμηθήσεται; ΑΑν οδν 
καταβοήση πρός με, είσακούσομαι αυτού * Αλεήρων 
γάρ είμι. » Άκούεις δπως τδ γλυκύ τής φιλαλληλίας 

jfJOVOV-

ουχλ δέ καλ Απολογείται χρηστώς τοίς αυτήν ύπο-
μείναι μέλλουσιν, εί μή ποιοίντο διά σπουδής τ ή ν εΧς 
αδελφούς εύσπλαγχνίαν; Ελεήμων γάρ ε ίμ ι , ψησά, 
τουτέστιν, άγαθδς ών χατά φύσιν, χαλ οίκτίρμων ώς 
Θεδς, προσδέξομαι πάντως τήν τού παθόντος κατα­
βοήν, χαλ ελεήσω προχείρως τών τή πενία χατηχ^ι-
σμένων τδ δάχρυον. Παραιτητέον ούν άρα τού π α ν ­
τός τήν χ α τ ά ^ σ ι ν . "Οτι γάρ είναι προσήχει χχ^νω-
νικούς, χαλ σπουδής άξιούν τής προύργιαιταττις τήν 
φιλοπτωχίαν, έκδεδυσώπηκε πάλιν έν τψ Atvcspovov 
μίφ, λέγων, < Ούκ Αποστερήσεις μισθδν π έ ν η τ ο ς , ή 
ενδεούς έκ τών αδελφών σου, ή έκ τών προσηλύτων 

' · Jac. ιν, I I . Dcut. χν, 7. 1 1 Exod. χχιι, «1-27. 
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τών έν ταίς πόλεσί σου, αύθημερινδν Αποδώσεις τδν Α velexadvenixquisant in nrbibueUris;eodcm dlered-
μισθδν αυτού. Ούχ έπιδύαεται δ ήλιος έπ ' αύτψ, δτι 
πένης έστλ, χα\ έπ ' αύτψ έχει τήν Ιλπίδα· καλ ού 
καταδοήσεται χατΑ σού πρδς Κύριον, χα\ ούχ έσται 
έν σοί Αμαρτία.ι Συν (ης ούν δτι τού πένητος τήν χα-
ταδοήν χατο£[3ωδείν Αναπε(0ει, συνελαύνων είς φιλ-
αλληλίαν; χα\ ή μέν νέα τε χα\ διΑ Χριστού Γραφή, 
τδ τελείως Αγαθδν είσφέρουσα,« Πωλήσατε τΑ υπάρ­
χοντα, φησλ, καλ δδτε* έλεημοσύνην, καλ ίδού πάντα 
εύοδα ( Ι ; ύμίν Ισται· · δ δή χαιδεδράχασι τών πεπι-
στευχδτων τινές. « Προσεκόμιζον γάρ χωρίων τε κα\ 
οικιών τ ιμάς , χαλ έτίθεσαν παρά τούς πόδας τών 
Αποστόλων, διεδίδοτο δε έχάστψ , χαθότι άν τις 
χρεία ν ειχεν.ι Επειδή δέ στοιχειωτής έστιν δ νόμος, 
παλ είς αρχάς αποφέρει τών λογίων τού θεού, προ­
μελέτη σι ν ώσπερ τινά τής είς τούτον τρίβου ποιεί­
σθαι προστάττει τδ ώς έν ολίγοις άφθονον, διά τούτο 
φησιν · ι Έάν δέ άμήσης άμητόν σου έν τψ άγρψ σου, 
χαλ έπιλάθη βράχμα έν τψ άγρψ σου, ούχ άναστρα-
•φήογ] λαβείν αυτό· τψ πτωχψ, καλ τψ προσηλύτψ 
χαλ τψ όρφανώ χαλ τή χήρα έσται, ίνα ευλόγηση σε 
Κύριος δ θεός σου έν πάσι τοίς Ιργοις τών χειρών 
σου* έάν δέ έλαιολογής (2) ούχ έπαναστρέψεις χαλα­
ρή σασθαι τά οπίσω σου, τψ προσηλύτψ χαλ τώ 
όρφανψ χαλ τή χήρα έσται, χαλ μνησθήση δτι οίχέτης 
ήσδα έν γή ΑΙγύπτου, διά τούτο έγώ σοι εντέλλομαι 
ποαίν τδ £ήμα τούτο. Έάν δέ τρύγησης τδν αμπελώνα 
σου, ούχ έπανατρυγήσης αύτδν τά οπίσω σου, τψ 
προσηλύτψ χαλ τψ όρφανώ χαλ τή ΧήΡ? εΌται, χάλ 

des meroedem ipshis; non occidel sol supcr iltam, qoia 
pauper est, et in illa habet spem: et non clamabit eontra 
tead Dominum; elnon eri t in te peccatom u . > Intelli-
gis igilur quemadmodum ad benevolentiain nos rou~ 
luam.compellens, panperis elamorem extimeseerc 
soadeat? Ac nova qaidem Scriptura, et per Christuin 
tradita, perfectam virlulem inferens r t Te&dUe, in -
quit, qxwe habetis, et date eleetnosynam; el eccc oin-
nia prospere cedent vobis * · . 1 Oaod ipa&mfl feienjnl 
ex iis, qui crediderant nonnall i : c Afferebaut enini 
agronftn et domonim pretia, et poncbant ad pedes 
apostuiorum: distribuebatur autem tmicuique, proui 
cuique opus erat * · . 1 Sed, quoniam lcx elementaria 
est, et ad imtia ducit sermonam Del, jubet u i bac 
in exiguis rebus liberalitate, perinde ac previa qua-
datn exercitalione, homines ulantur, qua ad perfe-
ctionis ejus semitam perducerentnr; propierea i n -
quit : c Si messaeri* messem luatn in agro Uto, 
et laluerit le manipalus i i i agro tuo, tion revcr-
teris lollere i l lum; pauperi, et orpbano, et ad-
venae, et vidaee eri t ; ut benedicat te Dominas 
Deus tuus in operibas manuum tnarum; et, si oleas 
coHegeris,nonreverterisadreliquas colligendas q u » 
eunt post te; adveose, et orpbano, et vhiuae e run l : 
et recordaberis quod servus fueris ia terra^Egypti: 
ideo ego praecipio t ibi at facias verbtim boc. Et si 
vindemiaveris vineam luam, non revindemiabis quae 
eunt post le; adven», et orphano, et viduae erunt: c i 

ρ^σδήση δτι οίχέτης ήσθα έν γή Αίγύπτψ. Διά Q recordaberis qaod servus fueris in terra £gypti 
τούτο έγώ σοι εντέλλομαι ποιβίν τδ £ημα τούτο.· Κα­
λδν γάρ έν εύθυμίαις τδ διαμεμνήσθαι πόνων, χαλ 
6λ£$εως ττ \ς αρχαιότερος · χαλεί γάρ τδ χρήμα πρδς 
οχωπτωχίαν, χαλ τής ευημερίας τδ πλάτος, άμνη-
αονείν ούχέά τών έν ένδεία χαχών. 

1ΊΑΛΑ. Αληθές. 
Κ Τ Ρ . θέα δε δπως ημάς εύτεχνέστατα χαλ λίαν 

Αβτείως άπχθίζει μέν τών χειρόνων, χαλ άποσπου-
Α^Αζειν άναπείθει τδ Ασυμπαθές, προσάγει δέ τοίς 
&μχίνοσι, χαλ τοίς τής φιλαλληλίας έμβιβάζει τρό-
τεοες - προτρέπει μέν γάρ είτου δέοιντο τυχδν, έχ-
6ave£gx*v άδελφοίς, άπείργει δέ τόχων, χαλ ίιωθεί-
αΟαι προστάττει πλεονασμούς. Προσεπιτάξας δέ δείν 

χΤναε φορτικούς, μήτε μήν έγχείσθαι τοίς ώφλη- D set, ne molesti simus, neqne debilores urgcamus, 

ideo ago praecipio tibi u l faeias verbum hoe t T . 1 
Praedamm est enim in laelilta memhiisse labortn 1 et 
afflictionis antiquae, nam ea res ad charitatem iu 
paaperes excilat: et propter felicitalis abundantiam 
oblivisci non sinit malorum quae perlulimus, cuin 
iii rerum inopia versaremur. 

PALL. Vera dicis. 
CYR. Vide aatem quam ariificiose et eleganter ab 

iiaprobitate morum nos abducit, et dedisccro sua-
del inbnmanitatem; adducit item ad meliorem fru-
gem, et ad mutuum amorem transfert: hortalur 
enim ut fratribus, si qua re indigeant, molueinus : 
probibet autem usuras, et superabundantiara ac sor-
lis aagmentnm repellere jubet. Ad haec, oum jossis-

xovcv, Αφεσιν χρεών ποιείσθαι κελεύει. Γράφει δέ 
ούτως - r Ούχ έχτοχιείς τ φ άδελφφ σου τόχον αρ­
γυρίου· χάλ τόχον αρωμάτων, χαλ τόκον παντδς 
πράγματος, ού έάν έκδανείσης τψ άλλοτρίψ, ούκ έχ-
τσχεείς * ίνα ευλόγηση Κύριος δ θεός σου έν πάσι 
τοίς έργοις σου έπλ τής γής , ήν είσπορεύη εκεί 
κληρονόμησα: αυτήν. · "Οσον μέν γάρ ήκεν είς γε 
τ ή ν τού νομοθέτου βούλησιν, προύκειτο άν άφθόνως, 
<ος δΟνείφ τε όμού καλ άδελφοίς τδ τών έν πλάτει 
ττχρισυσίας, δεξιδν χαλ φιλότιμον · c Παντλ γάρ τ φ 
εχίτούντί σα δίδου, φησλν δ Χριστδς, χαλ άπδ τού 

*· Luc. x n , 33. 

273 remissionem quoque debitoram fieri jubet. 
Seribit autem ad hunc modum: ι Non fenerabis fra-
t r i tuo usuram argenii, etnsaram ciboram, ei usu> 
rain cujuscanque rei, quam matno dederis, extra-
neo non fenerabis; ut beaedieat tibi Dominus Deus 
tuus in omnibus operibus lois super terraro, ad quain 
ingrederis possidendam , e . > Nam, quod atfmet ad 
legislatoris volunlatem, proposita qaidem Um ex-
tero quam fratribus fuieset eorum qui arapUssimis 
opibusessent, beraigniUsalqaemagiiificentia:«Omni 
enim, inquil Christus, petenii te, tribue; et ab co 

l f c Deiit. xx iT , U , 15. 

(!) Gneci codd., καθαρά, munda. 

** Acl . iv, 34, 35. I T Dcut. xxiv, 19-21. »· Deut. xxin , 

( i ) Cod. Vatic, έάν δε έλαίαν άλοήσης. 
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qui auferl quae loa sunt, ne repetas l 9. Sed, quia noo Α αίροντος τά σά, μή Απάγει. » 
5β5 

Επειδή δε ούχ άγαν 
erat priscomm hominam animus in justitia satis fir-

[ inus, ad virlutem integre perficiendam, patrialtm 
progreditor lex ad eam rem instituens* et jostiliae 
modum interim fralribus vieinisque metilur: accu-
ratam illara misericordise formam, et in exlraneo&H-
beralilatem, et in omnes homines communicandi fa-
cilitatem, perfecliort inslilntiom reservans, nam us-
que ad leropus correctionis umbrae viguerunt ·· : 
hoc vero tempus illud fuit, quo Christas advenit. 

PALL. ElegantissimedixislL 
GYR. Gum itaque jussisset, ut motuo darent, et 

usnraria increraenta praecidisset, iisque, qui id fa-
cerent, benedictionem essel pollicitus, septimo 
post aes alienum contracium anno vertenle, rerail-
tere jubet, tempus illud venerantes, quo troiverso-
rum remisslo fulora erat, id est, tempus Cbristi 
adveotus, quo omne» ju&iiAcali sumus per fidero; 
et veleruro peccatorum oblivionem adeptt, cum ille 
suae cnicichirograpbum, quoderat nobis adversum, 
a f f i x e r i t c t ralienes, quas omuium judici reddere 
debebamus, de medio tuleril. Dicit autem sic 
rursus in Deuleronomio, « Septimo quoque anno 
facies remissionem : et bujusroodi est ediclum re-
missionis, Remittes omne debitum privatum, quod 
debet tibi proximus; et a fratre tuo non repetes, 
quia indictaest remissio Doroino Deo tuo : ab alieno 
repetes, qtuecunque tua fuerint apud illara; fratri 
autem luo remissionem facies debiti, quod libi de-

εύσθενής τών έν άρχαίς έπ\ δικαιοσύνη δ- νους, εις 
γε τδ περαίνειν άμωμήτως δυνασθαι τδ άγαθδν # 

χατά βραχύ πρόεισιν έπ' αύτδ παιδαγωγών δ νόμος, 
χα\ τδν τής δικαιοσύνης τρόπον επιμετρείται* ώς 
είς αδελφούς κα\ γείτονας, τής εύσπλαγχνίας τδ 
ακριβές, κα\ τδ είς όθνείους άφθονον, καλ τδ είς άπαν­
τος κοινωνικδν, παιδαγωγία τηρών τή τελεωτέρα, 
μέχρι γάρ καιρού διορθώσεως αί σκιαί* καιρδς δέ ήν 
ούτος ό τής Χριστού παρουσίας. 

ΠΑΑΛ. Αστειότατα έφης. 
ΚΥΡ. Προσεπιτάξας δή ούν τδ χρήναι διακιχράν, 

κα\ πλεονασμούς Αποτεμών, καλ τοίς τούτο δράν 
έλομένοις εύλογίαν ύπισχνούμενος, έπτά τοίς όφλή-
μασιν έπελιττομένων ένιαυτών, άνείναι προστάττει, 

Β τδν τής απάντων αφέσεως τιμώντας καιρδν, τουτέστι, 
τής τού Χριστού παρουσίας, καθ* δν οί πάντες δεδι-
καιώμεθα τή πίστει, τών αρχαίων πλημμελημάτων 
τήν άμνηστίαν άποκερδαίοντες, προσηλώσαντος αυ­
τού τψ ίδίψ σταυρψ τδ καθ' ημών χειρόγραφον, χαλ 
ούς ώφλήσαμεν λόγους τψ κριτή, πεποιηκότος έχ μέ­
σου. Αέγει δέ ούτω πάλιν έν τψ Λευτερονομίω * c Αι* 
έπτά ετών ποιήσεις άφεσιν, χα\ ούτως τδ πρόσταγμα 
τής αφέσεως · Αφήσεις πάν χρέος ίδιον, δ οφείλει σοι 
δ πλησίον, καλ τδν άδελφόν σου ούκ απαιτήσεις, δτε 
έπικέκληται άφεσις Κυρίφ τψ θεψ σου. Τδν αλίέ» 
τριον Απαιτήσεις δσα έάν ή σοι παρ' αύτψ . Τ$ Ιέ 
Αδελφψ σου άφεσιν ποιήσεις τού χρέους σου, δτι ούχ 
έσται έν σο\ ενδεής, δτι εύλογων ευλογήσει οχ Κύριος 

bet, quia non er i l in le indigeni,quia benedicens be- p

 6 Θ δ < ** fcv ^ YU» ί K*P*°C * *> υ δίδωαί 
aedicet Ubi Doroimia Deus tuus in terra euaro Do- έ ν κ λ ^ ^τακληρονομήσαι αυτήν.» Καλ μεθ ' Κ quam 
ininus Deus tuus dat tibi in poeaeesionem, ut 
possideas eam M . » Et post alia rursus : c Si 
autem fuerit in te indigens ex fratribus luis in una 
civitatum toaruin, in terra qnara Dominus Deos 
tuus dat t ib i , non averles cor tuum, 274 aeque 
constHnges manum tuara a fratre tuo indigente : 
aperiene aperies manum tuam ipsi; mutuom mutua-
bis ipsi quantum poposcerit, et quantumcanque in-
digoeril. Attende t ibi , ne quando sit verbum oc-
culiam in corde tuo, iniquitas, dicens : Appropin-
quat sepliraus annus remissionis, et nequam sil 
oculos tuus erga fralrera tuom indigentem; et non 
des ips i : et clamabit adversum te ad Domiaura, et 

Ιταρα 
πάλιν * t Έάν δέ γένηται έν σο\ ενδεής έχ τών Αδελφών 
σου, έν μιςί τών πόλεων σου, έν τή γή ήν Κύριος δ 
θεός σου δίδωσί σοι, ούχ Αποστρέψεις τήν χαρΑΥαν 
σου, ουδέ μή συσφίγξης τήν χείρα σου Απδ του 
αδελφού σου, τού έπιδεομένου. Άνοίγων ανοίξεις τήρ 
χείρα σου αύτφ, δάνειο ν δανιείς αύτφ δσον Αν έπιδέη-
ται, χα\ καθ' δσον ύστερείται. Πρόσεχε σεαυτψ μήποτε 
γένηται 0ήμα κρυπτδν έν τή καρδία σου άνόμημα λέ­
γων· Έγγίζε· τδ έτος τδέβδομον, έτος τής αφέσεως, 
κα\ πονηρεύσηται ό οφθαλμός σου τψ άδελφψ σου τφ 
έπιδεομένψ, κα\ ού δφς αύτφ, κα\ βοήσεται κατά αού 
πρδς Κύριον, χαί έσται σοι αμαρτία μεγάλη · διδονς 
δώσεις αύτφ, χα\ δάνειο ν δανιείς αύτφ δσον Αν έπν-

erit l ibi peccalum magoum : dando dabis ipsi, et β δέηταί σου, χα\ ού λυπηθήση τή καρδία σου, δίδον­
τος σού αύτφ * δτι διά τδ 0ήμα τούτο ευλογήσει αχ 
Κύριος ό θεός σου, έν πάσι τοίς έργοις σου, χαλ Αν 
παστού άν επιβολής τήν χείρα σου. ι Ού λυπηθήογ^ 
φησ\, τή καρδία δίδοντος σού αύτφ» ι Ίλαρδν γάρδοτην 
άγαπ^ί ό θεδς ,» κατά τήν τού μακαρίου Παύλου 
φωνήν. 

muluo mutuabis ipsi, quantumconque abs te opus 
babuerit: et non contristaberis in corde tuo, cum 
das ipsi; quia propter boc xerbum benedicet ttbi 
Dominus Deos tuus in oranibus operibus tuis, et in 
oinnibus, ad quae inxeceris loanum tuam **. » Nou 
coutristaberis, inquit, in corde tuo, cum das ips i : 
ι Hilarem enim datorem diligit Deus, » ut bealus 
Paulus dixit 

PALL. Sed quonam modo seplirous anaus adven-
tum Saivatoris noslri signiflcat, quo lempus omniuro 
bominum remi&sionis declaratum est, eeu mores ad 
pcrfcclum perducli? 

ΠΑΑΑ. Είτα πώς τδ έτος τδ Ιβδομον τούτο τ ή ν 
τού Σωτήρος ημών καταδηλοί παρουσία ν, χαθ % Ι^ν Α 
τής απάντων αφέσεως ανεδείχθη καιρδς, ήτο ι 1 

λείωται τρόπος; 

•· I.tir. τι, 30. 9 0 Hcbr. ιχ, 10. , ! Col ιί, 11. »» Drut. 15, 1-5. ·» lbid. 7 -10 . u I I Cor. ιι, 7. 
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Κ Τ Ρ . 

DE ADORATIONE IN SPIRITU ΕΤ YERITATE. LIB. VUI. S7(> 

Έ ού μεμνήση διειρηκότων ημών καΛ Ιν Α CYR. Απ tu oblitus es, nos superius quoqee jam 
τοίς ήδη παρψχηκόσιν, δτι σύνηθες τή θεία Γραφή, 
τοΰ παρόντος χα\ ένεστηκότος αίώνος τδ σύμπαν 
διάστημα παρομοιούν έβδομάδι, δι Α τήν είς τδ απαρ­
χής τών ήμερων Αναχύχλωσιν; πέρας γάρ έβδομα· 
δος , τδ £άββατον, χα\ γείτων ευθύς ή ογδόη, νέαν 
ήμίν ώσπερ αίώνος αρχήν είσχομίσουσα, διά τής 
Αναστάσεως τού Χριστού. 

ΠΑΑΛ. Μεμνήσομαι. 
Κ Τ Ρ . Έπιδεδήμηχε τοίνυν χατά τάς Γραφάς, έπ\ 

αυντελεία τού παρόντος αίώνος, χα\ οίονεί πως έν 
Σαββάτφ Χριστές, δτε χα\ άνηκε ν άπαντος, σειραίς 
των οίχείων αμαρτιών κατεσφιγμένους, χα\ έπωφλη-
χοτας αύτφ τούς τής παραβάσεως λόγους. Τοιγάρτοι 
χαί έν τοίς Εύαγγελίοις, όφειλέταις ημάς παρεικάζει 

dixisse, moris esse divinae Scripturae, universum 
sxculi praesentis spaliuro, propter illam dierum ad 
inilium revolulionem hebdomadi coraparare ? finis 
cnira hebdomadae Sabbalum est; eique proximos 
conUnuo est dies oclavns, qui novum quodammodo 
sxclili inilium per Christi resurrecLionem affert. 

PALL. Memini. 
GYR. Advenil igitur secundum Scripturas in fine 

presenlis saeculi, ac quasl in Sabbato Cbrislus: 
cum etiam omnes bomines exsolvit, viiiculis pec-
catorum suorum constrictos, et transgressionis suae 
ralionibus reddendis obnoxios. Itaque et in Evau-
geliis nos debitoribus comparat, dicens : « Duo de-

λέγων· c Δύο χρεωφειλέται ήσαν άνθρώπψ έν ί ' ό είς bitores erant cuidam feneratori; unus debebal 
* denarios quingentos, alter quinquaginta : et cum 
non haberent unde redderent, donavil utrisque " . > 
Ad haec, cum formam quoque orandi nobis traderel: 
c Sic, inquit, vos orate : PaCer noster, qui es in 
coelis, sanclificelur nomen tuum; adveuiat regnum 
tuom, fiatvoluntas tua sicul in ccelo el in terra; 
panem nostrum quolidianum da nobis hodie, et d i -
milie 275 n 0 D I S debita nostra, sicut el nos dirait-
timus debiioribus nostris " . » Oblique igitur et per 
aenigma nobis lex divinura roysteriuin indicavit; 
cum septimo quoque anno remissionnem Geri jussit: 
et simul ad benignilatis semilas inducit, dum cha-
ritatem infratres divillis prsepouere docel, ei facile 

ώφειλεν αύτφ δηνάρια πεντακόσια, δ δέ έτερος πεν­
τήκοντα. Μή εχόντων δέ αυτών άποδούναι, άμφοτέ-
ροις έχαρίσατο. » Καλ πρδς τούτοις έτι τδν τής 
ττρνιχυχής ήμίν διαπλάττων τύπον, c Ούτως ούν 
ύμείς προσεύχεσθε, φησί * Πάτερ ημών ό έν τοίς ού-
ρανοίς, Αγιασθήτω τδ δνομά σου, έλθέτω ή βασιλεία 
σου, γενηθήτω τδ θέλημα σου ώς έν ούρανφ κα\ 
έπ\ τής γής, τδν άρτον ημών τδν έπιούσιον δδς ήμίν 
σήμερον, χαλ άφες ήμίν τά οφειλήμοτα ημών, ώς 
χαί ήμεΖ£ άφίεμεν τοίς όφειλέταις ημών. * Πλαγίως 
ούν άρα χαλ αίνιγματωδώς δ νόμος τδ θείον ήμίν 
οταδήλου μυστήριον, άφεσιν ποιείσθαι προστάττων 
τή* δν ετών έπτά, κα\ ταίς τής χρηστότητος έμβι-
βέζειτρίδΜς, χρημάτων άμείνω ποιείσθαι διδάσκων, ^ aliis impertiri atque comraunicare suadct : alque 
τήν ι ί ς αδελφούς άγάπησιν, εύμεταδότους τε είναι 
καλ χοαωνικούς άναπείθων, κα\ οΙονε\ μελέτησίν 
τινα της είς Απαντάς άφθονωτέρας οίδούς, τήν είς 
άδελφον χαλ γείτονα τέο>ς ήμερότητα τιθείς. 

1ΙΑΛΛ. ΤΟδε έχει. Συναινέσαιμι γάρ άριστο·πείν 
ίθίλοντί σοι. 

Κ Τ Ρ . Καλ τδ έτι μείζον, εί μάθοις, χαταθαυμάσαις 
άν, & Παλλάδα. 

ΠΑΑΛ. Τδ ποίον; 
Κ Τ Ρ . Χρηστότητος γάρ χα\ φιλαλληλίας είς τούτο 

«ροήχχ ιν ημάς ό νόμος βούλεται, ώς ουδέν ήγείσθαι, 
τ η ς ε ίς Αδελφούς αγάπης τδ ίσοστατοΰν. Κατακολου-
θείν δε ούτω γεννικώς ταίς έπ' αύτοίς δυσθυμίαις, 
ώς χαλ (1) οργής όράσθαι.κρείττονος, κάν εί μή 

banc inlerim in fratrem et proximum bumanitatem 
quasi exercitalionem quamdam proponit, per quam 
ad liberaliorem illam crga omnes homines pietatem 
perveniatnr. 

PALL. Sic se res babet: l ibi enim optiioa dicenli 
assenlior. 

CYR. Atqui, si id , quod majus est, didiceris, ad-
mirabere, Palladi. 

PALL. Quid istud tandem? 
CYR. Ad eam enim lex benignitatetn progredi 

nos vult, ut nihil cbaritali in fralres aequandum pu-
temus : adeoeliaro iiscedere ac forlilerferreeorum 
inhumanos atque asperos mores, ut iram quoque 
vincamus, quamvis i l l i non ejusmodi sint erga nos, 

γέτοιντο πρδς ημάς οποίους είναί τε κα\ όράσθαι χρή, Ο quales eos esse ac videri conveniat : quin eliam 
καλ ταΐς άφιλοστοργίαις έλοιντο λυπείν. Έχε ι ς κα\ 
τούδε τδν τύπον έντοίς 'Αριθμοίς* c Κα\ απέστειλε 
γάρ, φησίν,δ Μωσής αγγέλους έκ Κάδης πρδς βασιλέα 
"Κδώμ, λέγων * Τάδε λέγει ό αδελφός σου Τσραήλ * 

Σύ έπίσττ] πάντα τδν μόχθον τδν εύρόντα ημάς, κα\ 
χατέβησαν οί πατέρες ημών είς Αίγυπτον, κα\ παρ-
ωχήσαμεν έν Αίγύπτφ ημέρας πλείους, κα\ έκάκωσαν 
ημάς οί Αίγύπτιοι καλ τούς πατέρας ημών, κα\ 
Ανεοοήσαμεν πρδς Κύριον, κα\ είσήκουσε Κύριος τής 
φωνής ημών, καλ άποστείλας άγγελον, έξήγαγεν 
ή μ £ ς έξ ΑΙγύπτου, κα\ νύν έσμεν έν Κάδης πόλει, έκ 

animo a pietate prorsus alieno, nobis dolorem in-
urere cureni. Habes bujus quoquerei figuram in Nu-
meris: c Et misit, inquil, Moyses nunlios ex Cadee 
ad regem Edom, dicens : Haec dicit frater tuus 
Israel : Tu scis omnem laborem, qui invenit nos; 
et descenderunt patres nostri in iEgypium, et adve-
nae fuimus in iEgypto dies complures; et afflixerant 
nos iEgyptii, et palres nostros : et claniavimus ad 
Dominum, et exaudivit Dominus voccm nostram, el 
miltens angeluro, eduxit nos ex iEgypto. Et nunc 
sumus in civitate Cades ex parle confinium tuorum: 

Loc. v i i , 41, 42. " Mallh.vi, 9-13. 

( 1 ) Cod. Valic, κατακολουθείν δέ ούτω χα\ φέρειν τάς έπ' αύτοίς δυσθυμίας, ώς καί, e lc 
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iransibimus per lerram tuam, non transibimus per \ μέρους τών ορίων σου. ΠαρεΛευσόμεθα 
agros tuos, neque bibemus «tqaam de cisternis tuis, 
via regia gradiemur, non declinabimus ad dexteram, 
nequead sinistram, quousque praterierimus termi-
nos tuos. Et dixit ad eum Edom : Non pertransibis 
per me; alioqui in bello exibo in occursum tuura. 
Et dicunt ei fiiii Israel : Prope montem praeteribi-
DIUS ; quod si ex aqua tua biberimus ego ct jumenta 
raea, dabimus prelium t i b i ; sed res parvi inotneuli 
est;prope monlem pertransibimas.IHe vero ait:Non 
pertransibis per me. Et cxiit Edom in 2 7 β °£~ 
cursum i l l i in mullitudine gravi, et in manu forti ; 
et noluit Edom permittere Israeli, u l perlransiret 
per terminos suos; et declinavit Israel ab eo , T . » 
Audis eos, qui de gcnere erant Israel, iis aerumnis, 
quas in iEgyplo pertulerant, opporlune enuraeratis, 
et superbi illius dominatus modis frequenter atque 
apte commemoralis, beneficium, quod nibil incom-
modi afferret, petere; propemodum cognatam gen-
iem adjutricera sibi adjungere sludentes (erant 
enimexEsau fratre Jacob); sed quos ad misericor-
diam eorum commoveri aequum fuerat, et illis per-
miltere, ut ea facenpnt, quae sibi utilia et commoda 
esse scirent, eos duros fuisse et asperos, et a cora-
mfseratione alienos, ipsarum rerum exituscompro-
bavit : prohibent enim eos a via, quamvis i l l e popu-
lus aperle diceret, se neque vineis, neque agrorum 
fructibus usquain daranum illaturum : quin etiam 
ipsam quoque aquam non sine prelio bausturum. 
Jlle vero, nisi ab ii», quae petebanl, abscederent, non 

σου, ού διελευσόμεθα δι' Αγρών, ουδέ oV αρχείων*», 
ουδέ πιόμεθα ύδωρ έχ λάκκου σου, όδφ jtajuaj 
πορευσόμεθα, ούχ έκκλινούμεν δεξιά ού« r ^ ; u , 
έως άν παρέλθωμεν τά δριά σου. Κα\ είχε *ρδς ο> 
τδν Έδωμ· Ού διελεύσβ δι' έμού, εί δέ μί|, Ivsui-
μφ έξελεύσομαι είς συνάντησιν σο*.. Κα\ Ιέγακ̂  
αύτφ οί υίο\ Ισραήλ * Παρά τδ δρος παρεΙευώρεβΓ 
έάν δέ τού ύδατος σου πίωμεν έγώ τε χαί ύ rfvr, 
μου, δώσω τιμήν σοι · Άλλά τδ πράγμα ουδέν Ικ, 
π α ρ ά τδ δρος παρελευσόμεθα. Ό δέ εΐπενΟΟ it* 
έλευση δι' έμού. Καλ έξήλθεν Έδωμ είς wvton;!» 
αύτφ έν δχλω βαρεί, χα\ έν χειρ\ Ισχυρά. Κα\ ά 
ήθέλησεν Έδωμ δούναι τ φ Ισραήλ παρελδείν h 
των δρίων αυτού, χα\ έξέκλινεν Ισραήλ αϊ: Μ. ι 

β Άχούεις δπως, οί μέν έξ αίματος Ισραήλ, τάς h 
Αίγύπτφ ταλαιπωρίας χρησίμως ΑπαριΟμούμεν»:, 
χα\ τής πλεονεξίας τούς τρόπους άνω τε ito» 
συντιθέντες, άστείως τήν ουδέν Αδικούσαν oheys. 
χάριν, μονονουχ\ συλλήπτορα ποιείσθαι στα#>3; 
τδν ομογενή· χαι γάρ ήσαν έξ Ήσαύ αδελφοί Τί*# 
οί δέ καίτοι κατοικτείραι δέον, έφείνεί ts δρίν 
δπερ άν είδείεν χρή σιμό ν τε καί έπωφελΙς 
σκληροί τε κα\ άτεράμονες καλ σοναλγείνο$*ι*β& 
δι5 αυτών ήλέγχοντο τών πραγμάτων· έξι^Λ # 
δδοΰ , καίτοι λέγοντος έναργώς τού λαοΰ, 
πελώσι, μήτε αγρών εύκαρπίαις καταο1νιΛ1*ι 
άλλά καί ύδωρ άντλήσειν ούκ άνάργυρον. Ό Μ 
μή βούλοιντο τών αίτηθέντων άποχωρείν, 
ηπείλησε μόνον τήν έφοδον, άλλ' ήν Χ*1 ί» 

modo se eos iavasuruin comminatus esi; sed jam in C ήδη, κα\ πανστρατλ, παρετάττετο! Καί τ.Γ ̂  Φ; 
τούτο ; κρείττωνήν μικροψυχίας ό Ίαραήλ * έξεχ̂ * 
γάρ άπ' αυτού, φησί, τδ πρδς αδελφούς δύσερι φ 
ωθούμενος, κα\ τής αγχιστείας τδν νόμον, τα̂ άγα» 
άνεξικακίαις έκτετιμηκώς. Ή ούχ i & i F y ^ 
ταυτί; 

armiserat,et universiscopiis edactis, aciem advcrsas 
eos inslruebat. Quid porro ad baec Israel? vicit indi-
gnationis perturbalionem; declinavit enim ab fllo, 
inquit, conlentionem adversus fralres nimirum sus-
cipere vitans, ac propinquiutis lcgera summa pa-
lientia veneratus. An baec non ila sc habere putas? 

PALL. Ila projsus. 
CYR. Igitur indignationem reprimere, et irasco-

bibere, ac pro uniuscujusque peccatispoenaemodum 
adbibere, praeterea de unoquoque recla et quae 
omniiio reprebendi non possint, a nobis fieri judicia 
fractum id esse ac munus cbaritatis in fratres, cen-
gendum est. 

PALL. Et quidem jure optimo. 
CYR. In promptu est igitur audire, si velis, nunc 

quidem dicentem : t Et non irasceris flliis populi 
tui »Alias aulem : c Si fuerit controversia iuter 

ΠΑΑΑ. Και πάνυ. 
Κ Γ Ρ . Ούκούν τδ θυμούς άνακόπτειν t*\ ^ 

ράζειν οργάς, κα\ έπιμετρείν αναλόγως 
τοίς έκαστου πταίσμασι, καί μήν κα\ τδ δείνόσέέ; 
καλ αδιάβλητους παντελώς πράττεσθαι «p^ Φ? 
τάς έφ' έκάστω κρίσεις, αγάπης είναι λογωύμεδ» !̂ 
είς αδελφούς καρπόν τε κα\ αποτέλεσμα. 

ΠΑΛΑ. Κα\ μάλα δικαίως. 
ΚΥΡ. Πάρα £ή ο5ν έθέλοντί σοι. δια«ίΜ» 

πάλιν, ποτέ μέν λέγοντος, ι Κα\ ού μην ι ε ί ς το^ 
:ού λαού σου · ι ποτέ δέ α υ · ι Έάν δέ γένητει Αντίλογε 

homines,etaccesserinladjudicium,etjudi^^ προσέλθωσι'ν ε ί ς ^ ' 
κα\ κρίνωσι καλ δικαιώσωσι τδν δίκαιον 
αγνώσι τοΰ άσεβους, καί έάν άξιος ή « Λ ί Τ ^ ' ^ 
βών, κα\ καθιε\ς αύτδν εναντίον τών xp«*v'*f 
μαστιγώσουσιν αύτδν εναντίον αυτού, **** ^ 
άσέβειαν αυτού, άριθμψ τεσσαράχοντα μ α ^ Τ ώ ( ^ 
σιν αύτδν, ού προσθήσουσιν, έάν δέ π ρ ο ^ ^ 
μαστιγώσαι αύτδν, υπέρ ταύτας τάς πληγ«ί «^** 
άσχημονήσει ό αδελφός σου εναντίον σον. » 

justiOcabunl justum, condemnabunt impium : et 
erit, si fuerit dignus plagis, qui impietatem fecit, 
proslernes eum coraro judicibus, et flagellabunt eum 
coram ipsis, secundum inipielatem ejus, iiumero 
quadraginta flagellabunt eum; non addent: quod si 
addiderint flagellare eum ultra has plagas plures, 
deturpabitur frater tuus coram te » 

" Num. xx, 14-21. t e Levit. xix, 17. " Dcut. xxv. 1-4. 
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ΠΑΑΛ· Κχλ τίς άν όρφτο πάλιν ήμιν 6 λόγος, τοΰ 
χρήνα ι πληγαίς άριθμφ τεσσαράκοντα μόναις κα-
ταπαίεσθαι τους κατεγνωσμένους; α ισχύ νε ι δέ δπως 
τ ι ν ά ς , τδ ύπερ τούτου φράσον. 

Κ Υ Ρ . Κατά πολλούς ήμΐν τρόπους τδ Χριστού 
μυστήριον σκιαγραφείται καλώς διά τής αρχαίας 
εντολής, και τδ σωτήριον ήμίν οίονε\ πλαστουργείται 
ττάθος. έν φ, κα\ δι' ού παντδς άπηλλάγμεύ^α τού κα-
χούν ίσχύοντος, κα\ ανήκεστοι; ημάς ένιέντος συμ-
φοραΐς · χαλ ώσπερ έναγχος έφην, τδ δι* έπτά ετών 
ΑνείσΟαι τούς ώφληκότας, τδν τής απάντων αφέσεως 
καιρδν ύπαινίττεται. Λεδικαιώμεθα γάρ έν Χριστώ, 
κα \ δεδιδάγμεΟα λέγειν έν προσευχαίς, πρδς τδν έν ού· 
^ανοίς Πατέρα κα\ θεδν, ι 'Αφες ήμίν τά όφειλήματα 
it ώ/Ί ούτω κάνθάδε, τδ μέχρι πληγών τεσσαράκοντα 
προήχειν τοίς παίουσιν, ήτοι παιομένοις τάς διά 
μαστίγων αίκίας, τδν τριπόΟητον ήμίν τής μετά 
σαρκδς οικονομίας τού Μονογενούς άποφαίνει καιρδν, 
καθ* δν τφ μώλωπι αυτού ημείς ίάθημεν, καί με-
μαλάχισται μέν αύτδς διά τάς αμαρτίας ημών, έμ-
παροενησάντων είς αύτδν τών έξ Ισραήλ, χα\ τάς 
κατά νώτων πληγάς έπενεγκόντος Πιλάτου, ποινής 
U ημείς χαλ χολάσεως έξηρήμεθα. Πάλαι γάρ ήσαν 
πολλοί αί μάστιγες τού αμαρτωλού, κατά τδ γεγραμ­
μένον, άλλ* υπέρ ημών έμαστίχθη Χριστός · ώσπερ 
γάρ υπέρ πάντων άπέθανεν, ούτω κα\ υπέρ πάντων 
*.μαστιγούτο πάλιν, είς ών ό πάντων αντάξιος. Τδν 
Ιέ γ ι τχσσαρακονθήμερον άριθμδν είς τδν πεντάκις 
όχτω κατατεμών, χρήσιμον εύρήσεις τή τοΰ καιρού 
σημασία, τδν πέντε κα\ τδν οκτώ , έπιδεδήμηχβ γάρ 
ό Μονογενές έν πέμπτψ χαιρψ, κατά γε τήν Ευαγ­
γελική* χαραδολήν Έμισθούτο γάρ τις είς τδν αμ­
πελώνα τους έργατας · έξελθών δέ περ\ τήν ώραν 
πρώτην, τρίτην τε κα\ έκτην, κα\ έννάτην κα\ ένδε-
κατην έγήγερται δέ κατά τήν όγδόην, τοΰ θανάτου 
ιαταλύαας τδ κράτος, χαλ τής έπεισάκτου φθοράς τήν 
μττέρα αυνδιολλύς αύτφ , τοΰτ' έστιν, άμαρτίαν, ής 
άνηρημένης, άργείν ανάγκη κα\ μάστιγος, κα\ τάς 
δι* αυτήν ποινάς χαλ κολάσεις. Ούκ έοΐ τοιγαρούν ό 
νόμος ύπερτρέχειν έτι τήν μάστιγα τδν τεσσαρακο­
στού άριθμδν, μέχρι τής Χριστού παρουσίας κα\ 
οίονεί πως ίστάς τά κολαστήρια, χαλ τδν τής αφέσεως 
χατασημαίνων καιρόν. Τής γάρ αληθείας οί τύποι τδ 
κάλλος ώδίνουσιν. Ίστέον δέ δτι προσκρούσας ό 
Ισραήλ, τεσσαρακοστδν έτος έπλανάτο τήν έρημον · 
ορχφ γάρ ώμοσεν ό Θεδς, μή είσάξειν αυτούς είς τήν 
γήν τής επαγγελίας. Κα\ ήν δρος ούτος αύτοίς τής 
οργής, παρωχηκάτος δέ τού καιρού, λέλυται μέν ή 
όργή, διέβησαν δέ τδν Ίορδάνην οί έξ αυτών, κα\ 
είσέφρησαν είς τήν γήν , ούχ ύπερδραμούσης τής 
αγαναχτήσεως τδ τεσσαρακοστδν έτος. Τύπος ουν 
Αρα χαλ τούδε σαφής, τδ μέχρι πληγών τεσσαράκοντα 
καταπαίεσθαι τινάς, αφέσεως γάρ δ μετά τούτο και-
ρδς, διάβασιν ήμίν είσφέρων τήν τοΰ Ιορδανού τήν 
μυστική ν , καλ μήν και μαχαίρας πετρίνας, δ έστι, 
τήν έν πνεύματι περιτομήν, καλ τήν Ιησού στρατη-

Λ PALL. Quae aalem rureus apparere nobis ratio 
possil, curplagis277 numeroquadragiala dunlaxat 
condemnali caedendi siut? quave ratkme delurpen-
lur, siquisuprahunc numerum caedantur, expiices 
velira. 

CYR. Multis modisCbristi rayslerium recie veteri 
mandalo nobis adumbratar, et quodaramodo effln-
giuirpassio Salvatoris, k i qua et per qaam ab omui 
malo Jiberati suraus quod nos vexare poterat, et in 
aerumnas insanabiles conjecerat. Atque, sicnl nupor 
dixi, hoc ipsum, quod seplimo qaoque anno fiebat 
dcbitorum reroissio, lempus univereorum rerotssio-
ois figurate significare (justiflcati namque sutnus 
in Cbristo, ct didicimas dicere in orationibas ad 
Deum el Patrem, qui in coelis esl: c Diraitte npbis 

Β debila nostra · · ; ) > sic boc quoqae loco quod ver-
berum supplicia, lam caesis quam caedentibus, usqac 
ad quadragenarium plagarum numerum progre-
diuotur, id illius uiugeniU Fi l i i , assumpia carne, 
dispensalionis lempus nobis exoptaiissimum in-
dicat, quo tempore livorc ejus noe saaati samas; et 
ipse quidera inOrmatus esl propler peccala nostra 1 1 

cuin injuriis eum affeceiunt, qui ex Israel genas 
ducebant, atque in ejus tergum PUatus plagas i n -
flixit; nos vicissim a pcenis atqae supplicio sunros 
erepti. Olira namque roulta erant flagella peccatoris, 
ui scriplum est n , sed pro nobis flagellalus est Chti-

stus: ut enira pro omnibus raortuus est, ita pro ora-
nibus quoque flagellatus, cum unus inslar omniura 
esset. Nuraerum porro quadraginta dierum, ei in 
qumquies octo disiribueris, quinariura reperies et 
octonarium, aptoe numeros ad ejus temporis signi-
ficationem : advenit enim ille Unigenitus quinto 
tempore, juxta illam evangelicam parabolam : Con-
daxit enira quidamoperarios in vineam, cum exisset 
circa boram primam, lerliam, eexlam quoque ac 
nonam ei undecimam " : resurrexit autem oclavo 
die, destructo mortis imperio, et cum eo adventilli 
inleritiis parente simul interempto, peccato, in* 
quam, quo sublaio, verbera quoque ac poenax et 
supplicia peccato debila ces&are necesse est. Fla-
gella igilur quadragenarium adbuc numerom exce-
dere oon permiuit lex, quia usqae ad Ghrisii adveiv-
tum supplicia ne ultra progrederentur, quodammoda 
sistit, ac simul remissionis lempue designat: nara 
pulchritudinem verilatis flgune continent.lllud porro 
sciendum esl leraelem, 27βΦ10^ Deumoffendisset, 
quadraginta annos per desertum oberrasse: jnra-
menlo enim juravit Deus, non se introdaclanim 
eosin lerram promissionis; isque erat iliis irm 
terminus praestitutus: quoelapso tempore, cessavit 
ira, ac Jordanem iilorum posleri trajecerunt, et in 
terram ingressi sunt, crnn illa indigoatio ultra qua-> 
dragesimamanaum non esset egresea. Igitar bujus 
quoque rei evidens figura iuit , qood usque adqua-
draginta plagas aliqui caedebantur: remissionis enim 
tempus erat, quod post eum nnmeram conseqaeba-

m MalUi. v i . l i . « Isa. un , 5. M Psal. xxxi, 10. 1 1 Mattb. xx, 1-16. 
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lur, traneilum nobis/nyslicara Jordanis afferens, Α γ ί«ν· γέγονε γάρ ήμιν καθηγητής δ Χριβτδς, μετά 
necnon lapideos cultros, id est, illara in spirilu Μωσέα κα\ νόμον. 
circumcisionem, et iMam Jesu imperatoriam polestalem : dux quippe nobis factus est Christos poct 
Moysen ac legem. 

PALL. Assentior. 
CYR. Ut igitur recto atque incorruplo judicio, si 

quae lites iociderint, dirimantur, ct injuriae atqae 
iniquiutis genera tollantur: c Judices, inquit, et ma-
gislroe constitues tibi in omnibus civitatibus tnis 
quas Dominus Deus dat tibi, per tribus; et judica-
bunt populum justo judicio: non declinabuiit judi-
cium, neque agnoscent faciera, neque accipicnt 
munera: munera enimexcaecant oculossapienlum, et 
auferuntsermonesjuslorumu » jEquum enim putabat 
lcx, et merito quicunque ad judicia exercenda collo-
cati essenl, eos sui lucri atque emolumenti cupidi-
late minime capi, neque aliorum gratise lanlura 
tribuere, ut a recto integroque oflicio declinarcnt; 

ΠΑΑΛ. Πείθομαι. 
ΚΤΡ . Ι ν α τοίνυν όρθώς τε και Αδεκάστως τ ά παρ 

εμπίπτοντα διακρίνοιτο, καλ οί τής πλεονεξίας άφαν-
ίζοιντο τρόποι, ι Κριτάς, φησ\, κα\ γραμματοεισ-
αγωγεΤς καταστήσεις σεαυτψ έν πάσαις ταίς πόλεοί 
σου, αΤς Κύριος ό Θεδςδίδωσί σοι, κατά φυλάς χαλ 
κρινούσι τδν λαδν δικαίαν κρίσιν. Ούκ έκχλινουσε 
κρίσιν, ουδέ έπιγνώσονται πρόσωπον, ουδέ λήψονταε 
δώρα * τά γάρ δώρα έκτυφλοί οφθαλμούς σοφών, και 
εξαίρει λόγους δικαίων, ι "φετο γάρ δείν δ νόμος, 
κα\ μάλα είκότως τούς οίπερ άν εΤεν είς τδ δικάζετν 
ήγμένοι, κα\ τού χρηματίζεσθαι φιλείν όράσθαι βελ-
τίους, κα\ τή πρός τινας αίδοί μή χαριζομένους τού 
καλώς κα\ άδιαβλήτως Ιχοντος τήν παράβαστν, καλ 

sed potius illam io alteram partem incliuationcm Β μήν κα\ τδ έτεροκλινες, ώς άνόσιον άποσειομένους 
veluti nefariam rejicieudo, ac singulas res legitiine 
ponderando, imitari illum universorum judicem, 
Cbrislum videlicet, quera ipsa quoque lcx aperte 
prenuntiavil, cum i l lum, utpote qui Deus esset, 
eliam judicem agnosceret. Sie enim rursus a i t : 
c Si vero ingressus fueris in terrara quam Dominus 
Deus tuus dat tibi in possessionem, et possederis 
eam, ei babilavero in ea, et dixeris: Constituam 
mihi principero, ut et alia gentes quae sunt in cir-
cuilu meo, constiluens constitues tibi principem 
quem elegerit Dorainus Deus tuus; ipsam de fralri-
bus tuis constitues super le principem : eoa poterfe 
constituere super te principem hominem alienige-
nara, quia non est frater tuus M . » Oportet enim nos 
a servitute creaturae potius quam crealom Dei 
longissime rcfugienles, ad veritatis sermones pro-
pensos esse, et accurrere quodammodo in sanclam 
terram, 279 e 8 t > a ( * promissionemDei, perfidem 
quae est in Christo, alque ita constituere super nos 
principemac judicem illum qui ex Deo ortus est,Fi-
lium, quamvis cura carne intelligatur, qui de nobis 
dicit : ι Ego autein constilulus sum rex aj> eo su-
per Sion montcm sanclum ejus, prsedicans prxcep-
tum Domini ι Alium aulera ultra illura omnino 
admittemus ncminem, neque exlerorum jugo cer-
vicem subniittemus: unus est enim nobis magisler 
Cbristus". Miseri autem Judaei exclusi sunt propler 
inGdclilalem, oeque sibi principem ac judiccm acce-

ταλαντεύοντάς τε συννόμως έκαστα τών πρχγμάτυν, 
καλ τδν τών δλων άπομιμείσθαι κριτήν, τούΥ t n t , 
Χριστδν , δν κα\ αύτδς δ νόμος προαναπεφώνηχεν 
έναργώς, κα\ κριτήν όντα είδως ώς Θεδν. "Εφη δέ 
ούτω πάλιν ι Έάν δέ είσέλθης είς τήν γτ\ν, ήν Κύ­
ριος ό Θεός σου δίδωσί σοι έν κλήρω, χαλ xirpovo-
μήσης αυτήν, κα\ κατοίκησης έπ* αυτής , χαι ε ίχ^ς, 
Καταστήσω έπ* έμαυτδν άρχοντα καθά χαΊταλοιτΑ 
Εθνη τά κύκλω μου, καθιστών καταστηθείς Ιπλ εεχ>> 
τδν άρχοντα, δν άν έκλέξηται Κύριος ό θεός αο*, ΧΛΚ 
τδν έκ τών αδελφών σου καταστήσεις έπλ σεανΑν 
άρχοντα * ού δυνήση καταστήσαι έπλ σεαυτδν άνθρω-
πον άλλότριον, δτι ούκ αδελφός σού έστιν. » Ού h: 
γάρ ημάς τή κτίσει λατρεύειν παρά τδν πτίσαντα 
Θεδν, ίέντας ώς έσωτάτω τοίς τής αληθείας προσχλί-
νεσθαι λόγοις (1), κα\ είσκαλέσαι μέν ώσπερ είς γην 
τήν άγίαν, τούτ* έστι, τήν έπαγγελίαν τού Θεοΰ τήν 
διά πίστεως τής έν Χριστψ* καταστήσαι δέ ούτως 
έφ' έαυτοίς άρχοντα κα\ κριτήν τδν έκ Θεού πεφυκότα 
ΤΙδν, κάν εί νοοίτο μετά σαρκός · λέγει τε περί ήμώτ 
ι Έ γ ώ δέ κατεστάθην βασιλεύς ύπ' αύτου, έπΙ Χιών 
δρος τδ άγιον αύτοΰ, διαγγέλλων τό πρόσταγμα Κυ­
ρίου. » Έτερον γε μήν έπ' αύτψ τδ σύμπαν, ούδενα 
παραδεξόμεθα, καλ τοίς όθνείων ζυγοίς ούχ ύποίσο-
μεν τδν αυχένα · εΤς γάρ ήμίν έστι καθηγητής δ Χρι­
στός. Ιουδαίοι γάρ οί τ αλάνες έξω μεμενήκασι Ζι 
άπιστίαν, κα\ ήκιστα μέν έφ* έαυτοίς είς άρχοντα τ* 
κα\ κριτήν κατεδέξαντο τδν Χριστδν, καί το* κατ-

peninlChrislum,quamxisille de coelo Dei Patris vo- ρ ηγμένον έξ ουρανού, θελήσει τε κα\ ευδοκία του Θεβύ 
(luntate ac beneplacito descendissel; sed insuper bomi-
nem alienigenam, qui sibi imperarel, elegcrunt.Ulum 
perditionisfiliura, Anticbristum dico, extraneum et 
alienigenara, neque ex genere Israel orlum, tamclsi 
lex aperte probibuerit, « Nou poteris, inquit, con-
stituere super te ipsuni bominem alienigeiiam, quia 
non est fraler tuus · · ; > et ipsuro quoque Christum 

καί Πατρδς, κα\ πρδς τούτοις δτι κα\ άνθρωπο ν Αλλο» 
τριον έφ* έαυτοϊς κεχειροτονήκασι τδν τής άττωίλείας 
υιδν, τοΰτ' έστι, τδν Άντίχριστον, έκφυλόν τ ε κει 
αλλογενή, καί ούδ* έξ αίματος Ισραήλ, καί το ι τ*5 
νόμου διειπόντος σαφώς, c Ού δυνήση χατα^χτητει 
έπ*ι σεαυτδν άνθρωπον άλλότριον, δτι ούχ Αδελφό; 
σού έττιν. ι "Ηκουον δέ λέγοντος καλ αύτοΰ τοΟ Χρι-

* Deut. χνι, 18, 19. " Deut. χνιι, 14,15. ·· Psal. π, 6. · Τ Malth. χχιιι, 8. Μ Deot. χνπ, 115. 

(1) Cod. Vatic.: Δεί γάρ ημάς τδ κτίσει λατρεύειν παρά τδν κτίσαντα Θεδν ίέντας άπωτάτω, τ ο ί ς τής 
αληθείας προκλ. λόγοις, quod rcddidit inlcrpres. 
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στου · · Έ γ ώ έλήλυθα έν τψ ονόματι τοΰ Πατρός μου, 
χ α ί ού λαμβάνετε με. Έάν άλλος έλθη έν τψ ονόματι 
τ ψ ίδίψ, εκείνον λήψεσθε. ι Έπιδεδήμηκε γάρ ό Χρί­
στος είς δόξαν Θεοΰ Πατρός. "ΙΙξει δέ χατά χαιρούς ό 
τ ή ς ανομίας υΐδς, ούχ είς δόξαν Θεοΰ Πατρδς, τούτο 
γ ά ρ οΐμαι είναι τδ, Έν τψ ονόματι τού Πατρδς, άλλ* 
Ιδία χ*ψαλή περιτιθε\ς ό δείλαιος τδ της θεότητος 
δνομα. ι Καθιείται γάρ είς τδν οίκον τού Θεού άποδει-
χ ν ΰ ς έαυτδν, δτι έστ\ Θεός. ι Άλλ* ούχ άν αύτψ προσ-
κυνήσουσιν Ιουδαίοι, ούδ* Αν ώς Χριστδν παραδέ-
ξαιντό ποτε τηρούντες τδν νόμον έξ αίματος γάρ 
Ισραήλ άναφύναι Χριστδν, προμεμήνυκεν έναργώς. 
Οι δέ, χα\ τούτο μεθέντες ώς Ιωλον, άνθρωπο ν άλλό­
τριον χαλ αλλογενή παραδέξονται. 

ΒΑΛΑ. Ούχούν έδονται τής εαυτών οδού τούς καρ­
πούς, καλ τής αίτχράς είκαιοβουλίας τήν Ισόπαλη 
χομισύνται δίκην. 

ΚΥΡ. Εύ Ιφης* ό γάρτοι τά δίκαια κρίνων 
βεδς , διανεμεί δή πάντως έκάστψ κατά τδ έργον αύ­
του. Καλ ώδε μέν ήμίν έχέτω ταυτ\, καί άποχρών 
Εστω δ λόγος. Άτάρ δή τοίς είς τδ κρίνειν έτερους 
ήγμένοις, καλ είς τδν τοίς δικάζουσι πρέποντα θώ-
κον, έπεφώνει πάλιν ό νόμος · ι Ού παραδέξη άκοήν 
ματαίαν, > τοΰτ' έστι, λόγον ψευδή κα\ συκοφαντίας 
έμπλεω · ι Ού προστεθήσ^ μετά πλήθους έκκλίναι 
μετά πλειόνων» ώστε έκκλίναι κρίσιν, ι Κα\ πάλιν 
μχ9* έτερα · « Ού διαστρέψεις κρίμα πένητος έν κρί-
σει α>»ΰ, άπδ παντδς βήματος αδίκου άποστήση. > 
ΙΙρέποι γαρ άν δτι μάλιστα γε, τδ άνεπίληπτον έν 
λόγοτς τοξ τού δικάζει ν κυρίοις , κα\ όρθοεπείν 
Ανάγκη τδν έφ* έκάστψ τών κατηγορουμένων ψηφο- ( 
ρείν όσείλοντα τδ τψ νομοθέτη δοκούν. Έπενήνε-
χταιέέ χρησίμως κα\ τδ, c Πένητα ούκ ελεήσεις έν 
xpfcxu · Πρόχειρον γάρ τι χρήμα κα\ προαλές, παρά γε 
τοίς χρίνουσι τδ έπ* άμφω βλέπειν, δτε μή πλούσιος 
ό κρινόμενος, κα\ εύκατάτροχον κομιδή πρδς πλεονε-
ξίαν, Ανήρ πενία κατηχθισμένος· έχει δέ ούκ άνικά-
νως Ισθ* δτε κα\ πρός γε τδ δυνασθαι τδν τού δι­
κα ίου χαταδιάσασθαι λόγον, καλών είς έλεον τούς 
τ ώ ν δικαζόντων Απαλωτέρους. Έξείργει δή ούν ό 
νόμος χαλ τού πλεονεκτείσθαι δείν κα\ τοΰ κατ· 
οιχτείρριν τούς έν ένδεια κα\ άθλιότητι, τής δικαιοκ-
ρισίας τδ κάλλος τηρών άπαράφθορον, κα\ τής Ισότη­
τος πρύτανη πανταχή τδν δικάζοντα τιθείς · ι Δι­
καίως γάρ τδ δίκαιον διώξεις, ι φησίν. 'Ος τό τοι 
λυπούν τδν νόμον, κάν εί τι τών αγαθών ύπαρχε ιν 
δακή, νοοίτ* Αν εΐκότως ούκ άπλημμελές· ι Έστι γάρ 
δίκαιος άπολλύμένος έν δικαίψ αύτοΰ, > κατά τδ γε­
γραμμένον. Αείται δή ούν εύτεχνίας τδ άγαθδν, χαλ 
τδ έποιχτείρειν ούκ έν καιρψ, τής είς νόμον αδικίας 
ούχ άν διαφύγοι γραφήν. Τούς μέν ούν μετριοις 
έγχατειλημμένους αίτιάμασι, ταίς διά μαστίγων 
αίχίαις έπανορθοί. Θέα δέ δπως δουλοπρεπές τδ 
χ ρ ή μ α χαλ άνελεύθερον κομίδή, κα\ μή τοι θαυμα­
στές · πνεύμα γάρ ήν έν αύτοίς δουλείας. Διά τούτο 
τεληγα\ μέν ούκέτι τοίς διά Χριστού θεσπίσμασιν 

J ΕΤ VERITATE. LIB. ΥΠΙ. 578 
k audirent dicentem: c Ego veni in noniine Patris 

mei, et nou accipilisme : si alius venerit in nomine 
seo, illura accipietis * · ; > advenit enim Christusin 
gloriam Dei Patris, id enim esse puto, In nomine 

veniet aulem suis temporibus ille -filius in i -
quitatis, non in gloriam Dei Palris, sed suo capili 
miser imponet divinitatis nomen. c Sedebiteuini in 
domo Dei ostendens seipsum quod sit Deus > 
Sed iiunquam illum Judaei essent adoraturi, neque 
ut Cbristum suscepluri, si legem observarent, quae 
manifeste pronunliavit, fore ut ex Israelis slirpe 
Christus oriretur. Sed i l l i , id quoque lanquam ve-
tus ac putiduin rejicientes, bominem alienum, et 
alienigenam recipient. 

PALL. Igitur edent fruclus viae suae 4 1 , et adoo 
turpis in consilio capiendo lemerilatis dignas poe-
nas referent. 

CYR. Recte ais, nam is qui recta judicat Deus. 
distribuet prorsus unicuique juxta opus suum. Ac 
de bis quidem hacienus dictum sit. Eos autera, 
qui ad judicandos caeteros constituti sunl, et in 
judicium sede collocati, alloquebatur iterumlex: 
ι Non accipics auditum vanam ι id est, sermo-
nem falsum, et calnmnia? plenum : c Non adjungas 
te multitudini, u l declincs cum pluribus ad decfi-
nandum judicium K* ; > 280 e t rursus post non-
nulla alia: «Non perverles judicium pauperis in 
judicio suo : ab omni verbo injusto abstinc-
bis % i . h Nam penes quos esl judicandi poteslas, 
eoruro oralionem esse alienam a reprebensione 
maxkae convenit, et recte loqui neceese esl cum 
qui est de. unoquoque crimtne sententiam ex 
legislatoris decreto laturus. Illud quoque non abs 
re subjnnctum est : c Pauperis non misereberis in 
j u d i c i o w ; i nam, ubi reus minime dives fucrit, 
proclive ac facile est, ut judices in utramvis par-
tem speclent; et injuriae expositus est admodum, 
qui inopia premitur: neque vicissim id parum valet 
interdum ad juslitiaerationem violandam, quod eos, 
qui sunt in judicando molliores, ad misericordiam 
flectit. Prohibet itaque lex, ne aut potenles oppri-
mant, aut misericordia * prosequantur eos qui in 
paupertateet miseria versanlur; in quojusti j u -
dicii pukhritudinem serval incorruptam, et jodi-
cem xqualilalis arbitrum ubique facit: t Juste eniin, 
quod justum est, persequeris, ι inqoit M ; nam 
violare legem, quaravis aliquid ejusmodi sit, ut be-
ne Geri videalur, tainen esse a peccajo minime alie-
num, haud iramerilo inlelligitur: ι Est enim justus, 
qui perit in juslitiasua, ι sicut scriptum esl *T. Igi-
tur probitassolertiaopus babet: namistad quidem, 
nonin lempore misericordia commoveri, crimen 
violatae legis nunquam effugiet. Eos igilur, qui le-
vioribus tenentur culpis, verberibus corrigit. Vide 
aulem quam servilis sit ea res, et libero homine 
indignissiraa: ncque vero tibi id mirum videatur: 

* Joan. ν , 45. " Π Tboss. n, 4. " Prav. i , 31. u Exod. xxm, 1. u ibid. 2. ^ i b i d . 6. " ibid. 
* 4 DctiU xxi, 20. % T Eccle. νιι, 16. 
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servitutis namque spiritus in illis crat. Ob eamque Α έπονται, καθά κα\ τψ πάλαι νόμψ. Πρόκειται £έ 
causam Christi preceptis ηοη amplius plag» ad-
junctae sunt, ut in lege veteri, ged potius ea propo-
sila, quae liberos decent, illuslria dignaque praemia, 
et spiritualium bonorum priniitiae, atque pollicita 
tiones, et beatitudines recle faclis convenientes : 
neque adhuc minae, sed adbortationespotius ad vir-
tulem. Cum priscis enim illis hominibus lanquam 
cum famulis, ut famulus atque conservus loqueba-

μάλλον τά έλευθέροις πρέποντα, λαμπρα\ καί άξ-ό~ 
ληπτοι δωρεα\, χαλ πνευματικών Αγαθών ά π α ρ χ α ί 
τε χαι υποσχέσεις, χαλ μαχαρισμολ τοίς κατόρθωμα-
σι πρέποντες, χαλ απειλή μέν ούχέτι, προκλήσεις 
δέ μάλλον έπ' άρετήν. Οίκέταις μέν γάρ ώς ο ΐ χ ά -
της χα\ συνομόδουλος προσελάλει Μωσής, τοίς Αρ­
χαιότεροι;, Χρίστος δέ υ ίο ι ς ώς Υίδς. χα\ ώς άδελ-
φοίς χατά Θέσιν,ό αληθώς χα\ γνήσιος έχ θεού Πα­
τρός. tur Moyses; Christus vero cum filiis, ut Filius, ct 

lanquara cum fratribus per adoptionem, is, qui vere et germanus erat ex Deo Palre FUias 
PALL. Recte se babet oralio. ΠΑΛΑ. Όρθώς έχει. 
CYR. Morte igitur bomicidam punit, ac poena la- ΚΥΡ. θανάτω γε μήν τδν φονεύοντα ζημιο?, χαλ 

lionis eflrenalam audaciam cobibet, 2 8 1 e l n o n ταίς τών ίσων έπαγωγαίς, τδ άχάλινον άνασειράζει 
ferendura furorem animadversione maxima et ex- g θράσος, xa\ τδν ούχέτι φορητδν κολάζει θυμδν άφο-
trerao supplicio plectit; priusautem diligenter ex- {ίήτψδίκη κα\ τοίς είς λήξιν ίούσι κακού, προ6ασα· 
aminat quo anirao fccerit; ac, si sponte sit ad-
nissum crimen, nullum raisericordiae locum relin-
quit, ncqne benevolentiaro turpiter languescere per-
m i u i t , intempcstiva miseratione fraclam, atque in 
iis rebus, in quibus minime oportet, ad molliorem 
aflectum detraclaro ; ita enim dixit : cQaod si quis 
aggrcssus fuerit fralrem suum, ad interiiciendum 
eum dolo, et confugerit; ab altari mco accipies eom 
t i l inlcrllcias *\ » Sin autcra ejus incommodum, 
qui injuriam a pcrcussore passus esl, tanlisper dun-
laxat processerit, ut langueret, poenae modura ad-
tnetilur, et damnum illud pccuuia lucndumcsse 
decernil. Ila enim rursus ait: « Quod si conviciali 

νίζων εύ μάλα τού δεδρακότος τδν σκοπόν * χαλ εί 
μέν έκούσιον εΓη τδ πλημμεληθέν, αναιρεί τδν έλεον. 
'Ασχημονείν δέ ούκ έ$ τήν φιλαλληλία ν, θρυπτομέ-
νηνούκ έν καιρώ, κα\ έφ' οίς ήκιστα χ ρ ή , χατα-
σπωμένην ώσπερ έπ\ τδ μαλθακώτερον. "Εφη γάρ 
ούτως * t Έάν δέ τις έπίθηται τψ πλησίον Αποκτείναι 
αύτδν δόλψ, κα\ καταφυγή, άπδ τού θυσιαστηρίου 
μου λήψη, αύτδν θανατώσαι. ι Είδε μέχρι τού άρ£ν-
στήσαι μόνον προήκει τψ παίονπ τού βεβ ιασμε^ 
τδ πάθος · επιμετρεί τήν δίκην, κα\ μέχρ ι j p 4 u i -
των προστάττει γενέσθαι τδ βλάβος, Έ φ η γάρ ω«. 
πάλιν * c Έάν δέ λοιδορώνται δύο άνδρες, κα ι πάτα­
ξη τις τδν πλησίον λίθψ, ή πυγμή, καλ μ ή ΑποβΑ-

fuerint duo v i r i , et pcrcusserit quis proximum la- C νη, κατακλιθή δε έπλ κοίτης, έάν έξαναστάς όάνΟρω-
pidc, aut pugno, et ille mortuudnon faerlt, sed de-
cubuerit in lecto; si exsurgcns homo ille ambula-
verit foris in virga, immunis erit percussor, nisi 
quod pro cessatione ejus pcrsolvel, et expensas in 
incdicinam faclas * · . t Alque ba?c quidem lex j u -
l>ot; Salvaior aulem, qui perfectae virtutis legem 
promulgaret: ε Si quis, tnquit, te percusscrit in 
dexteram maxillam, verte i l l i et alleram · · . > De 
$crvis quoque haec statuit: «Quod si quis percasse-
r i t servura suum, aut ancillam suam baculo, et 
inorluus fuerit sub manibus ejus, supplicio in eum 
unimadvertetur; sin aulem supervixerit uno dic 
vel duobus, non animadvertetar in eum; argenlum 
enim ipsius e$t 1 1 . > Summara igitur iram mortc 

πος περιπατήση !ξω έπ\ ράβδου, αθώος έσται 6 πα-
τάξας, πλήν τής αργίας αυτού αποτίσει, καλ τά 
ιατρεία, ι Κα\ ταυτ\ μέν ό νόμος. Άλλ* 8 γε Σωτήρ, 
τδ τελείως άγαθδν είσφέρων* ε Τψπαίοντί σε,ιφησίν, 
ιέπ\ τήν δεξιάν σιαγόνα,στρέψον αύτψ χαλ τήν Αλλην. · 
ϋίχετών δέ πέρι νομοθετεί τάδε· ι Έάν δέ τις πάταξη 
τδν παίδα αυτού, ή τήν παιδίσχην αυτού έν £άβδν:ι, 
κα\ άποθάνη ύπδ τάς χείρας αυτού, δίκη έκδικηθή-
σεται, έάν δέ διαβίωση ήμέραν μίαν ή δύο, ούκ έκ-
δικηθήσεται· τδ γάρ άργυριον αυτού έστιν. > θανάτψ 
μέν (,ύν τιμάται τήν είσάπαν ό ρ γ ή ν ού γάρ έπεί τοι 
γεγόναμεν έκ πλεονεξίας δεσπόται, κα\ ζωής άπειρ-
γειν αυτής έφήκε θεδς, τούς ύπδ χείρα καί ζυγον. 
Συναναπλέκειν δέ ταίς όργαίς άναπείθει τδν έλεον. 

rouUat: neque enim, qoia, cum plus possemus, D ποινήν καθορίζων τού φονεύοντος τήν έσχάτην. c ΚΙ 
dcmini facti sumus, ideo, qui in nostra potcslale, 
tl sub jugo nostro sunt, eos etiam ut vila privare-
tnus, pennisit Deus; sed cum ira misericordiam ut 
misceamus suadet, extremo supplicio iu homicidam 
constitoto, ι Sin autem supervixerit, inquit, uno 
die aut duobus, non in eum animadvertetur; ar-
gcntum ipsius est.» Propemodum enim dici t : Non 
percutientis ira effectum est, quod percusso, post-
caquam est a languore utcunqoe recrealus, acci-
d i t ; ncque enim quisquam voluisset sorvum sutim 
amittere, qucm coemisset argeolo el pecunia data 
comparasset. Scd, si praeter volunialcm hominem 

δέ διαβιώη, φησ\ν, ήμέραν μίαν ή δύο, ούκ έκδ ιπτ Γ 

θήσεται, τδ άργυριον αυτού έστιν. ι Μονονουχλ γ ά ρ 
φησιν, Ού τής τοΰ παίοντος έργον οργής τδ τψ ττ»-
θόντι σιιμβεβηκδς, μετά γε τδ εύρωστήσαί πως. Ού 
γάρ άν ηθέλησε τις άποβαλείν τδν ίδιον οίκέτην, δν 
άργυρίοις έπρίατο, κα\ χρήματα δούς, έκτήσατο. 
Ακούσιος δέ εί γένοιτο φονεύς, ζημισυν ΑειφνγΓα 

δίκαιοι πάλιν ό νόμος αύτδν, συμμέτρψ φιλανθρωπίφ 
κεράσας τήν κόλασιν, καί τδ άνεθελήτως πλημρυε. 
ληθέν, ούκ έν ίση μοίρα τοίς έθελουσίοις εύ μάλα 
τιθείς^ Πόλεις δέ άφορίζεσθαι τρείς προστέταχεν, Ας 
ΧΛ\ τών Φυγαδευτηρίων ώνόμασε, συνελαύνει τε οΟ· 

Exod. χχι, U . ^ Exod. χνιιι, 19. ·· Matlh. ν, 59. ·• Exod. χχι, 20, 21. 
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τη*ς έχεί τους έπ 1 άκουσίοις πταίσμα σι φεύγοντας. Α occideril, eum lex rursus perpetuo exsilio mnllau-
ΚαΛ καιρδν Αφέσεως ορίζει πάλιν χαλ τοΤς ώδε πε 
τιραχόσιν άθλίως, Ιερέως θάνατον τού υπερκειμένου 
χαλ προύχοντος. Γράφει δέ ούτως έν τοίς *Αριθμοίς* 
t Έ ά ν δέ έξαπίνης ού δι β έχθραν ώση αύτδν, ή έπι£-
£ίψη έπ* αύτδν πάν σκεύος, ούχ έξ ένέδρου ή παντλ 
λίθω, έν φ Αποθανείται έν αύτφ ούχ είδως, κα*ι 
έπχπέση έπ* αύτδν, κα\ Αποθάνη , αύτδς δέ ούκ 
έχθρδς αυτού ήν, ουδέ ζητών καχοποιήσαι, καλ κρινεί 
ή Συνοτγωγή ανά μέσον τού πατάξαντος, καλ άνά 
μέσον τού άγχιστενοντος τδ αίμα κατά τά κρίματα 
ταύτα, χαλ έξελείται ή Συναγωγή τδν φονεύσαντα 
Απδ του άγχιστεύοντος τδ αίμα. Κα*ι άποκαταστή-
σονστν αύτδν ή Συναγωγή είς τήν πάλιν τού φυγα-
Αευτηρωυ, ο ί κατέφυγε* χαλ κατοικήσει εκεί έως 
ά ν Αποθάνη δ ιερεύς μέγας, δν έχρισαν αύτδν τψ 
έλαέω τψ αγίψ. ι Είτα μεθ* έτερα * ι Κα\ μετά τδ 
ΑποδανεΙν τδν Ιερέα τδν μέγαν, έπα να στρέψει δ φο-
νεύσας είς τήν γήν τής κατασχέσεως αυτού.» 

Β 

dom censet, ac moderau clcmenlia poenam lempc-
rat, et, quod preter vohinlalem admiasum est, non 
282 eodem loco habet, quo volunlaria crimina, 
idque aequissimo jure facii. Urbes autem tres de-
oerni jussit, quasetiam, Refugii " , vocavit; feoque 
compellit eos, qui ob crimina non voluntarie ad-
miesa exsularent. Ac denuo lempus remissionis 
praescribit iis etiam, qui bajusmodi infclici vilae 
conditione uterealur: illad nimirum, quosummug 
ac presiandssimus sacerdos morerelur. Sic autem 
scribit in Numeris: < Si derepente non propter i n i -
micitias impuleril eum, aui conjeceril ία eum omne 
vas, non ex insidiis, aut omni lapide, in quo mo-
rietur in ipeo, nesciene, el ceciderit super ipsum, 
et mortuus fuerit, et ipse non erat inimicus, neque 
eum quxrebat offendere : judicabil Synagoga inter 
percmientem, et eum qui proximos est sanguini, 
juxta haec judicia; et eraet Synagoga com qui occi-

derit, ab eo qui proximas est sanguini; et constitoet eum Synagoga in urbem refugii, quo coiifugit, et 
faabitabSi Ib i , qaoosque moriatar sacerdos magnus, qaem unxenint oleo sanclo » Deinde posl alia: 
ε El posteaqaam mortuus faeril sacerdos magnos, revertelur bomicida in terram possessionis suse e \ » 

QAAA. Αύσις ούν άρα τής άειφυ γ ίας αύτοίς, δ τού 
προλεχθέντος ήμίν άρτίως Ιερέως θάνατος. 

ΚΤΡ· Σχήμα τούτο τοίς τύποις. 'Οδίνουσι δέ τδ 
τ3υ Χριστού μυστήριον αϊ σχιαί. 

ΠΑΑΛ. Τίνα τρόπον; 
Κ Τ Ρ . Ούχ Απίθανον, ώ Παλλάδιε, τδ γε οΓεσθαι 

τυχδν τους ταίς Αμαρτίαις έγχατειλημμένους, φονευ-

PALL. Finis igitor exsilii illis erit mors sacerdo-
tis, quem modo diximus. 

CYR.Figurarum quidem exterior babitusejusmo-
di est.Sed complectuntur umbrae Christimysterium. 

PALL. Quo landem modo? 
CYR. Noa cst improbabile, Palladi, putare for-

tassis eos, qai peccatis implicati sunt, sua? ani-
·* · · · ~ · Λ · » * * — ' 

νας ώσπερ τενάς τής Ιδίας ύπάρχειν ψυχής, καλ κατ- 1 4 jnse velat bomicidas eeee, atque ad eam raiseriam 
ολισδήσαι είς τούτο ταλαιπωρίας ούκ έθελουσίως, 
έκδεδιασμένους δέ ώσπερ είς παράβασιν, κα\ είς τδ 
προσχρούσαι θεψ, διά τδ έγκείσθαι τήν διάνοιαν τού 
άνψώπου έπλ τά πονηρά έκ νεοτητος, κα\ διά τδν έν 
τοίς μέλεσι τής σαρκδς τής άτιθάσσου φιληδονίας, 
τοραννήσαντα νόμον. Φυγή τοιγαρούν τή άπδ κόσμου 
χαλ σώματος ή αθλία ψυχή τού ανθρώπου ζημιούται, 

.χαλ ώ σ π ε ρ είς πόλιν τινά φυγαδευτηρίου τοίς τού 
θανάτου μυχοίς ένιζήσασα, μακρούς διετέλει χρόνους, 
άνε ίβη δέ μόλις αποθανόντος Χριστού τού μεγάλου 
Ι ερέως , δς τδν υπέρ πάντων θάνατον άνατλάς, κατα-
πεφοίτηχε μέν είς $δου, πύλας δέ ήνοιξε τοίς κάτω, 
χαλ δεσμών ήφίει, ι λέγων τοίς έν δεσμοίς, Εξέλθετε, 
χαλ τοις έν τψ σχότει, Άνακαλύπτεσθε. ι ^ 

HAAA. "Ος σαφής ό λόγος. 
ΚΥΡ. Ού καθ' ένα δέ τρόπον εύδοκιμείν άναπεί-

θων τούς αρχαιότερους 6 νόμος, άλλ* ευ συντεθεί* 
σθαι διά πάντων, κα*ι ώς άριστα έχειν, ίνα ή άρτιος 
δ του θεού άνθρωπος, πρδς πάν έργον άγαθδν έξηρ-
τημένος, χαλ συνόδους γαμιχάς κατα^υθμίζει πρδς 
τδ σεμνόν, χαλ ώς άν άμωμήτως πράττοιτο ταυτ\ 
π α ρ ά τε θεψ κα\ άνθρώποις, χαθίστησιν εναργές. 
Πορνεία* μέν ουν χαλ άκαθαρσίαν εξορίζει παντε­
λώς» α££ενομιζίαν δέ κα\ μοιχειαν, ώς άπωτάτω 
•ποιείται, λέγων έν τψ Αευιτικψ · ι Κα\ πρδς τήν 
γχιναΐκα του πλησίον σου ού δώσεις κοίτη ν σπέρμα­
τος σου, έχμιανθήναι πρδς αυτήν, χαλ μετά άρσε-

non sponte delapsos, sed ad legcm riolandam el 
Deum offendendum coaclosesse quodammodo et 
impulsos, eo quod prona sit mens bominis ad roala 
ex juventute > r , et indomitae concupiscentiae lex in 
mcmbris carnis dominetur. Igitur procul a mundo 
et a corpore bominis anima infelix exsilio multaba-
tur, atque in abditis mortis ac penetralibus locis, 
tanquam in urbe quadam refugii residens, longo 
tempore perseverabat; mortuo aulem Christo ma-
gno sacerdote, vix tandem dimissa cst. Qui, cum 
pro omnibus pertulisset mortem, ad infcrna 
descendit, atqne portas inferis apemit, eorumque 
vincula relaxavit, c dicens eis, qui vincti eranl: 
Exite; et iis qui in tenebris : Revelamini · · , » 

PALL. Aperta sane expositio. 
CYR. Caeterum, quia 2 8 3 l e x n o n u n o duntaxat 

genere virtulis antiqaos illos commendari volebat, 
sed ad omnia compositos esse, et optime paralos, 
ut perfectus esset boino Dei, ad omne opos bonum 
paratus > ? , ideo nuptiarum conjunctionem ad mo-
rum honeslatem componit: et qua rationo haec 
fieri ita possint, ot reprebensione tum apud Deum, 
tuna vero apud bomines careant, exponit. Igilur 
fornicationem et immundiliam prorsus rejici l ; roa-
ecoloram vero concubitum eladulterium quaralon-
gissime repeUit, dicens in Levitico: «Et ad uxorem 
proximi tui non dabis cucubitum seminis tui , u l i n -

*· Heut iv , 4!. •· Nura. xxxv, 22-25. « v ibid. 28. ·· Genes. V I I I , 21. ·· Isa. XLIX, 9. " I I Tim. u , 2 i . 
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quineris cum ea; et cnm masculo non dorraies concu-
bilu femiaeo; exsecrabile enim estM . > Hujusmodi, i n -
quit,flagitia saa sponle damnala suut, et sommam iis 
flagitiis foeditalem inesse perspicuum est; ncc pluri-
bus verbisopns erit ot Hlos qui ad eam turpitudinera 
venerunt,ul ipsi spoate adeo turpi eideformiopinione 
laborarentipsamque naiuram accusantem baberent, 
coarguamos. Hisigitur pralermissis, quae legitime et 
secundum rationem fiunt, exaroinat, dicene in Deu-
teronomio: ι Si quis acceperil uxorem, et coha-
bitaverit cum ea, et erit, si illa non invenerit gra-
liam in conspectu ejus, quia invenit in ea rem tur-
pem; scribet ei libellam repudii, et dabil in ma-
nus ejus, et dimittet eam e domo sua: et sf abiens 
fuerit aJteri viro, et oderit eam vir ullhnus, el scri-
pseritei UbeUum repudii, et dederit in manus ejus, 
et dimlserit eam e domo sua, aut mofluus fuerit 
vir ejus ultimus, qui accepit eam sibi oiorem; non 
poteril v i r , qui prius dimisit eam, denuo accipcre 
sibi in uxorem, posleaquam pollula esi; quia ex-
secrabile est in conspeclu Douiini Dei t u i ; et non 
polluelis terram, quam Dominus Deus vester dat 
vobis in possessionem " . ι Nam, qua3 justis de cau-
sis a viro disjuncta est, c l alterius vir i concubilum 
passa, eam legitiniam sibi uxorem asciscere, baud 
lutum csl, imo vero stultissimum: nam, «Qui ba-
bct aduUeram, inquit, stuItuS est et impius · β . > 
Ut autem prohibet ne iis, quae perspicue tarpia 
sunt,elsine controxersia damnantur, oblcctemur; 
sic rursus non permittit ut bonesla, tanquam in -
bonesta sint, accuseiuus; par enim peccatam esl, 
id adamandum putare, quod 284 fogere pnestat; 
et ad illud nullo affectu perraoveri, quod vilare 
turpe est. «Vae enim, ait, qui dicitis dulce ama-
rum, c l araarura dulce; bonam malum, el maltim 
bonum;qui ponitis locem tenebras, et tenebras 
lucem · ' . ι Igitur asciscere denao repudiatam non 
sinit;neque tamen vicissim penniuii , a t , rebus 
nondum condemnatis, quadam vituperandi facilitate 
iujuriam inferamus: sic enim ait rursus: «Quod si 
quis accepcrit nxorein, et habtlaverii cum ea, et 
oderit eara, et imponat ei occasionis verba, et de-
tulcriteam de malo nominc, c l dixer i l : Uxorem 
hanc accepi, et accedens ad eam, non inveni ejus 
virginalia: et accipiens palcr puellae et mater, pro-
ducent virginalia pucllae ad senalura in poriam , 

ot dicet pater puellae ad scnatum: Filiam hanc 
ineam dcdi bomini buic uxorem ; ct cum i l l i odio 
esset, nunc ipse imponit i l l i occasionis verba, d i -
cens: Non inveni Olise luae virginalia: etecce v i r -
giualia filiae meae. Et explicabunt pallium in con-
specto senatus civitatis i l l ius; etaccipiet senalus 
civilalis illius bominem Ulum, et verberabunt eum, 
alque multabant centora siclis; et dabunt patri 
adolescenlulx, quia prolulit nomcn malum super 
virgine Israelitidc; et ipsius eri l uxor; non potcrit 
dimillere eam perpetuo temporc ·*. > Audis igitux, 

νος ού κοιμηθήση κοίτην γυναικείαν· βδέλυγμ* γ α ρ 
έστιν. » Αύτόθεν, φησ\, τά τοιαύτα τδ κατχχχχρί -
σΟαι νοσεί, χαλ πολύ τδ δυ σώδες έντετηκδς αύτο ίς , 
άταλαιπώρως ευρίσκεται, χαλ μαχρού πρδς Οχγχον 
ού δεήσει λόγου τοίς είς τούτο βδελυρίας ήγμένοις, 
ώς οίκοθεν έχειν αίσχράν ούτω χαλ άχαλλή τ η ν δό­
ξαν, χα\ παρ ' αυτής τής φύσεως τήν γραφήν* Τοι-
γάρ τοι παρεΥς τΑ τοιαύτα, τΑ συννόμως δρώμενα, 
χα\ ούκ έξω λόγου βασανίζει, λέγων έν τφ Δευτερο-
νομίψ · ι Έάν δέ τις λάβη γυναίκα κα\ συνοίκηση 
αυτή · χαλ έσται, έάν μή εύρη χάριν εναντίον αυτόν* 
δτι ευρεν Αν αυτή άσχημον πράγμα. γράψει αυτή 
βιβλίον άποστασίου, κα\ αποδώσει είς τάς χείρας 
αυτής, χα\ άποστελεί αυτήν έκ τής οίκίας αυτού-
χαλ έάν απελθούσα γένηται άνδρλ έτέρφ, καλ μισήστ) 
αυτήν άνήρ ό έσχατος, καλ γράψη αυτή βιβλίον Απο­
στασίου, κα\ δώση είς τάς χείρας αυτής, χαλ έξαπο-
στείλη αυτήν έχ τής οίχίας αυτού, ή καλ Αποθάνη δ 
άνήρ αυτής ό έσχατος, δς έλαβεν αυτήν έαυτφ γυ­
ναίκα, ού δυνήσεται δ άνήρ ό πρότερον έξαποστείλας 
αυτήν, έπαναστρέψας λαβείν αυτήν έαυτφ γυναίκα, 
μετά τδ μιανθήναι αυτήν, δτι βδέλυγμα έστιν εναν­
τίον Κυρίου τού θεού σου, κα\ ού μιάνητβ τήν γήν, 
ήν Κύριος δ Θεδς υμών δίδωσιν ύμίν άν χλήρφ. » 
Τήν γάρ έπ* αίτίαις εύλόγοις άνδρδς διεσχο^νισμεν|ν 
καλ άνατλάσαν ύβριν τήν ύφ1 έτέρφ, γνήσιο» tsctt-
σθαι σύνοικον, ούκ ασφαλές, μάλλον δέ χαλ ε2*βκαν 
άμαθες, ι Ό γάρ κατέχων, φησ\, μοιχαλίδα. Α?ρω» 
κα\ άσεβης.» "Ωσπερ δέ άποφάσκει τοίς εμφανώς 
αίσχροις χαλ αναμφιβόλως κατεγνωσμένοις, τδ έφ-
ήδεσθαι δείν, ούτω δή πάλιν ούκ έ£ τά σεμνά διαδαλ-
λειν, ώς άσεμνα. Έν Γσφ γάρ πλημμελείας λόγφ 
κείσεται τδ φιλοστοργίας άξιούν, δ φεύγειν Αμεινον, 
κα\ τδ διαθέσεως άποστερείν, δ παραιτείσθαι φόβος. 
ε Ούα\ γάρ, φησιν, οί λέγοντες τδ γλυκύ πτκρδν, χ α ί 
τδ πικρδν γλυκύ · τδ καλδν πονηρδν, καί τδ πονηρον 
καλόν οί τιθέντες τδ φώς σκότος, καλ τδ σκότος 
φώς.· Ούκούνείσποιείσθαι μέν είς αύθις τήν γ ε γ ε ν η -
μένην άπόπεμπτον ούκ έ$, ούτε μήν έφίησι τοίς 
ούπω κατεγνωσμένοις τά έκ φιλολογίας έπι φέρεσθαι 
βλάβη. Έ φ η δε ούτω πάλιν ι Έάν δέ τις λάδη γυναί­
κα, κα\ συνοίκηση αυτή, καλ μισήση αυτήν, χαλ έπι-
θή αυτή προφασιστικούς λόγους, καλ κατενέγκτ) αυ­
τής δνομα πονηρδν, κα\ λέγη, Τήν γυναίκα ταύτην 
είληφα, κα\ προσελθών αυτή ούχ εύρηκα α ύ τ η ς τ ά 
παρθένια* κα\ λαβών ό πατήρ τής παίδες καλ ή μ ή ­
τηρ, έξοίσουσι τά παρθένια τής παιδδς πρδς τ ή ν 
γερουσίαν έπ\ τήν πύλην, καλ έρεί ό πατήρ τ ή ς τταε-
δδςτή γερουσία. · Τήν θυγατέρα μου ταύτην δ^δ^ητα 
τ φ άνθρώπφ τούτφ γυναίκα, κα\ μίσησα ς αυτήν νΰν 
ούτος, έπιτίθησιν αυτή προφασιστικούς λόγους, λ έ ­
γων, Ούχ εύρηκα τή θυγατρί σου παρθένια* 5εαλ 
ταύτα τά παρθένια τής θυγατρός μου. Καλ άνοχπττυ· 
ξουσι τδ ίμάτιον εναντίον τής γερουσίας τής πόλχοος, 
χαί λήψεται ή γερουσία τής πόλεως εκείνης τ ο ν Αν­
θρωπο ν εκείνον, και παιδεύσουσιν αύτδν, καλζημιά>-

·** Levil . χνιιι, 20-22. ·· Deul. χχιν, 1-4. ·· Prov. xvm, 22. e i Isa. v,20. ·· Deul. χχιι, 15-19 . 
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αουσιν αυτδν έκατδν σίχλους, χα\ δώσουσι τ φ πατρ\ Α quemadmodum haudimpune dimitti a concilio jua-
ττ\ς νεανίδος, δτι έξήνεγκεν δνομα πονηρδν έπλ παρ-
σένον Τσραηλίτιν, χα\ αύτου έσται γυνή. Ού δυνή-
αχται έξαποστείλαι αυτήν τδν άπαντα χρόνον. » Συνίης 
οδν δπως ούχ Αζήμιον παντελώς άπαλλάττεσθαι δείν 
τοΰ συνεδρίου, προστέταχε τδν αδίκως όλιγωρήσαντα 
τής ούπω κατχγνωσμένης. Χρήναι γάρ οΐμαι περί-
έπειν εύ μάλα τδ άγαθδν (1), χαί μή άψιχόρω; ίεσθαι 
πρδς τδ δοκούν τδ σεμνδν ώς άσεμνον συκοφαντείν 
γ}ρημένους' πειράσθαι δέ' μάλλον αΐδούς άξιούν, τδ 
τεαντί προσκείσθα: καλψ, κα\ τοις άρίστοις είς εύ-
φημίαν συνδιαιτάσθαι φιλείν. Ό γάρ τοι τάς διά 
μέσον τών πραγμάτων άκηδίας (2) ού προσιέμενος, 
τδν έφ' οίς άν γένοιτο καλώς άποπεραίνέι σκοπόν. 
"Οχι δέ είναι προσήκει τοιούτους ημάς ύπεδήλου 

serit, quisquis injuria nondum condemnatam con-
tempsisset? Est enim probitas, mea sententia, d i l i -
gentissime amplectenda, neque cito satietate ca-
ptos id sequi oportet, qood libitum fuerit, ac rem 
boneslam, tanquam inbonestam calumniari; sed 
polius enilendum, at omnibus praeclaris rebusad-
baerere, et cum iis quae ad laudem conciliandam 
atint praslanlissima, consuetudinem habere, plu-
rimi faciamus; nam qui taedium, quod in medio 
actionum cursu sese interponit minime admittit, is, 
quascunque res agendas susceperit, optime, quod 
sibi proposuit, absolvel. Esse autem nos tales opor-
tere, lex eadem rursus indicavit clamans: ι Si 
aedificaveris dorouin novam, facies corooam so-

πάλιν δ νόμος ύποφωνών * ι Έάν οικοδόμησης Β lario tuo : et non facies caedem in domo lua, 
οίχίαν χαινήν, ποιήσεις στεφάνην τ φ δώματί σου. 
Καλ ού ποιήσεις φόνον έν τή οΙκία σου, έάν πέση 
δ πεσων έπ* αυτού. > "Ώσπερ γάρ έστιν άχαλλής 
οέχέα ταινίας έρημη, καλ τών ύστεροδομίων ούχ 
έπενηνεγμένων αυτή , τδν αύτδν, οΐμαι, τρόπον, 
άπίΟανον χομιδή πάν έργον ήμίν άγαθδν, εί μή πρδς 
πέρας άγοιτο τδ πρέπον αύτφ* καλ ού μέχρι τούτων, 
άλλ' Ιψεται τοίς ^αθυμούσι κα\ κίνδυνος. Τούτο γάρ, 
οίμαε, έστι τδ κατολισθείν έκ τής οίκίας τινά. c Ούαλ 
γάρ,* φησλν,c οί ποιοΰντες τδ έργον Κυρίου άμελώς.» 
άιά μυρίων οδν δσων δ νόμος ημάς αποκομίζει πρδς 
τδ συμφέρον* Καλ τροφήν μέν ούπω παρατίθησι τήν 
ανδροπρεπή'τε κα\ στερεωτέραν, γάλακτι δέ ώσπερ 
νηπίονςδνχας παιδοκομεί, τούς αρχαιότερους δια· 

6ϊ quispiara cadendo ceciderit ab eo ·· .» Ut 
enim domus corona carens, et fastigiis noo 
impositis, deformis est; sic itidem 285 a l ) -
surdum sane est omne nostrum opus bonum*, 
nisi ad finem sibi convenientem perducator; neqoe 
vero bac in re jactura consislet, sed negligenlea 
etiam pericalam consequetur : boc enim est, opi-
nor, labi aliquem ex domo. ι V» enim, » ioquit, 
t quifacitis opusDei Degligenter · Quamplnri-
mis igitar viis lex ad id quod expedii, nos per-
dnci t : et escam quidem nondum apponit viro d i -
gnam et solidam, sed lacte quodammodo iaHquam 
adbuc infantes, bomines illos xeteres mitri t , paa-
latim provehens ad Chrisli mysterium. Esse autem 

CtBafr* χατά βραχύ πρδς τδ Χριστού μυστήριον· ^ legem spiritualem, et, qnod ad umbram el flguras 
•Οτι χάρ πνευματικός ό νόμος, καλ δσον μέν ήκεν 
ελς σκιάν χαλ τύπους, οίονεί π ω ; ούχ εδώδιμος, ούτε 
pjp αναγκαίος είς πνευματικήν άν γένοιτο τροφήν, 
έσται δλ τοιούτος, εί γούν μεταπλάττοιτο πρδς θεω-
ρίαν εύαγγελικήν, καλ είς τδ Χριστού μυστήριον, 
συνήσεις εύ μάλα γεγραφότος ώδλ τού πανσόφου Μω-
βέως περλ αυτού. Έ φ η γάρ έν τψ Αευιτικψ* ι "Οταν 
βέ αισέλθης είς τήν γήν, ήν Κύριος ό θεός σου δίδωσιν 
ύ μ ί ν , χαλ καταφυτεύσητε πάν ξύλον βρώσιμον, πε-
ριχαθαραίεε τήν Ακαθαρσίαν αυτού* ό καρπδς αυτού 
τρ ία έτη έσται ύμίν Απεριχάθαρτος, ού βρωθήσεται. 
Καί τ φ έτει τφ τετάρτφ έσται πάς δ χαρπδς αυτού 
Αγιος, αίνετδς τ φ Κυρίφ. Έν δέ τφ έτει τψ πέμπτφ 

altinet, quodammodo baod esculentam, neque ad 
spirilualera cibum nii lem; ejusmodi autem fore, 
si ad contemplationem evangelicam, et ad Cbristi 
mysterium transferatur, aperte intelliges, com ad 
bunc modum flle sapientissimue Moyees de ea eeri-
pserit. Ait enim in Levitico : ι Cum vero ingreesi 
fueritis interram qoam Oomions Deus tuus dat 
vobis, et plantaveritis omne lignum esculenlum, ex-
porgabitis imporitalem ejus; fructus ejos tribas 
aiinis erit vobis immandus : nen comedetur; et 
anno quarto erit omnis fructus ejus sanclus, lau · 
dabilis Domino; anao aatem qulnto comedetis 
fmctum ejus. Appositio vobis erunt froctos ejas. 

φάγεσθε τδν χαρπδν αυτού. Πρόσθεμα ύμίν τά γεν- j ) Ego Domimis Deus vesler M . · Hortis eoim ferti-
νήματα αυτού. Έ γ ώ Κύριος^δ Θεδς υμών. ι Παραδεί-
αοις μέν γΑρ τοίς εύερνεστάτοις ή Μωσέως ήμίν έοιχε 
Χυγγραφή, πολυειδή θεσπισμάτων ώδίνουσα βλάστην, 
χαί ξύλοις ώσπερ χατάκομος, τοίς έφ' έκάστψ νόμοις. 
'Αλλ' έφ' έκάστψ ξύλφ καθαριείτε, φησ\ν, τήν ακα­
θαρσίαν αυτού, τοΰτ' έστι, τδ τής ιστορίας είκαϊον 
Αποτεμεις, καλ τδοίονε\ ξυλώδες πεpuλείς τού γράμ­
ματος, έπ* αυτήν δέ ήξεις τού φυτού τήν καρδίαν, 
τουτ ' έστι, τού τεθεσπισμένου τόν έσω περιεργάση καρ-
πδν(5) ,χαλ αύτδ ποιήση τροφήν.ι 'Αλλ' έσται, ιφησ\ν, 

••Jer. 

lissimis Moysi Scriptara similis nobis videtur, qiue 
multiplex praeceptornm gerroen complectitar, et 
tanqoam arboribus densie ornata est, legibas, i n -
qoaro, de quaqoe te constitatis. Sed uniascujnsquo 
arboris, inquit, expurgabitis imporitatem, id est, 
qaodin bistoria ineptum est, abscindes; quodque in 
littera veloti corticoaom , circomcides, atque ad 
ipsqm cor arboris pervenies, id esl, intimum pra> 
cepti froctum perscrniaberis, atque in cibum assu-
mes. f Sed erit, ι inqait, ι ejqs fructus iribos an-

« Deut- xxii» 8. u Jer. xxvm, 10. M Levit. xix, 23-25. 

(!) Sic Yalic.; cod. Sirleti, τδ Αληθές, verita$. 
(2) l u cod. Ya t i c ; Sirleti autem αδικίας, corrupte. 
(S)vCod. Sirleli, σκοπόν, icopam. 
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t iU immunaus, non mandueabitur. > Annum ponit Α « δ χαρπδς αυτού, τρία έτη άπερικάθαρτος·οδ βρωθή-
pro tempore; tria enim prima tempori fuere qui-
bue adhuc lex erat impura, bisloriae crassitudine 
prsegravata, el umbram ianquam inutilem coriicem 
circumposiiam babebat. Tria porro tempora eese 
aio, quo Moyses, quo Joeue, quo Judices fueniBt; 
quartum postea fuit, quo illustris prophelarum cho-
rue exortas est; tum fructus legis sanctus eslfactus 
et laadabilis :286 Ώ Λ Π Ϊ a propbetis eanctis, qoae lege 
continebantur, abrogari sunt coepla; et ne comme-
raorari quidem ea qu.se in umbris erant, contraque 
veritas praedicari palam, el Christi adventus myste-
rium commendari. Hoe proxime illico secutus est 
iHe praecursor, clamans ac dicens : c Poenitenliam 
agite; appropinqoavit enim regnum coelorum··. ι 

σεται.» Τδ έτος τίθησιν «Ες καιρόν· χαιρο\ γΑρ πρώ­
τος γιγόνααι τρε ίς , χαθ' ©ύς ήν δ νόμος Απερικάθαρ-
τος Ιτι , τψ της Ιστορίας πάχει κατηχδισ]]υ1νος, και 
ώσπερ είκαϊον συρφετδν περικεί μένος τήν σχιΑν. 
Χρόνους δέ τρεΤς είναί φημι, τδν Μωσέως, τδν Ιησού, 
τδν Κριτών χαιρδς μετ' έχβίνους τέταρτος ήν, καθ* 
δν δ λαμπρδς τών Αγίων προφητών Ανέφυ χορός. 
Τότε γέγονεν δ του νόμου χαρπδς Αγιος τε καΛ αίνε-
τός. Ήρξατο γΑρ έχ προφητών Αγίων, άθετείσθαι τα 
έν νόμψ, χα\ ουδέ δνομάζεσθαι τΑ ώς έν σχιαίς, κη-
ρύττεσΟαι δέ φανερώς ή αλήθεια, χα\ τής Χριστοί 
παρουσίας έπαινείσθαι τδ μυστήριον* Κα\ γείτων 
ευθύς 6 πρόδρομος ήν, Αναχεκραγώς τε καλ λέγων 
c Μετανοείτε * ήγγιχε γΑρ ή βασιλεία των ουρανών, ι 

Igitur quarto tempore, qua in lege tradita fuerant, Β Ούχούν έν τετάρτψ χρόνψ πρδς άρχος τού διαχαθαί-
expurgari coeperunt; eratque jam sanclus quodam-
modo ejus fhictus : vermnlamen quinto lempore 
ad cibum fuit aptus, quo tempore Cbristi contigit 
advenlus, testificatus a legeet prophetis. Proplerea 
inqu i t : c Erit fructus ejus appositio vobis. > Nam 
prseter evangelicaa prsedicationes, ipsa quoque le-
galis eruditio ad contemplationem spiritualem tra-
ducta, studioeis uliliseima est, ideoque dicebat 
Salvator : c Omnis scriba dpctus in regno ccelo-
rum, similis est bomini d iv i i i , qui proferi de tbe-
tauro suo nova et vetera " : » nova appellans 
evangelica, vetera autem, quae in lege continentur : 
quae nobia illam in Cbristo cognitionem non inele-

ρεσθαι τά έν νόμψ γέγονε, χαλ ήν ήδη πως δ χαρπδς 
άγιος. Πλήν, έν πέμπτψ βρώσιμος, καθ' δν ή Χριστού 
παρουσία μαρτυ ρου μένη διά τε τού νόμου χαλ δ ιά τών 
προφητών. Διά τούτο φησιν, ε Έσται δ καρπδς αύτου 
πρόσθεμα ύμίν. ι Πρδς γάρ τοίς εύαγγελικοίς χηρύ-
γμασι χα\ ή νομική παίδευσις πρδς θεωρίαν ήγμένι) 
πνευματική ν τοίς φιλομαθέσι χρειωδεστάτη· χαλ γούν 
έφασκεν δ Σωτήρ, δτι c Πάς γραμματεύς μαθητευθείς 
τή βασιλεία τών ουρανών, δμοιός έστιν ανδρών 
πλουσίφ, δστις έκδάλλει έκ τού θησαυροί σύτοΰ 
καινά κα\ ^παλαιά* » καινά λέγων, τά Ευαγγέλια, ιελ 
παλαιά δέ, τά έν νόμψ, τήν έν Χριστψ γνώσιν ήρ£ν 
ούκ άγεννώς συνεισφέροντα * αύτψ ή δόξα είς τά* 
αίώνας τών α Ιώνων, Αμήν . ganter comoliaiit, quem decet gloria, bonoret ad-

oratio, cuin Patre, qui sine prineipfο est, et cum sanctissimo, et bono, et vivificante Spiri ta, 
o* semper, et in saecola saecolorum. Amen. 

·· Mattb. iv, 17. " Mattb. x in , 52. 

ΠΕΡΙ ΤΗΣ ΕΝ ΠΝΕΥΜΑΤΙ 
ΚΑΙ ΑΛΗΘΕΙΑ 

ΠΡΟΣΚΥΝΗΣΕΩΣ ΚΑΙ ΑΑΤΡΕΙΑΣ 
ΑΟΓΟΣ ΕΝΝΑΤΟΣ. 

DE ADORATIONE ΕΤ C U L T U ΙΝ S P 1 R I T U 

ΕΤ V E R I T A T E 
LIBER NONUS. 

287 Λ* Mancio tabernmcnlo% quod Chruti Ecclesia 
tyjm fuerit. 

Cbarilalis igitur, et ejus quat in Deum, et qua 
in fratreg oalenditur, insignia praedara f m t , et ba-

ttspl της αγίας σκψης, δτι τύχος i j r t ^ c *> 
Χριστφ ΈχχΛησΙας. 

Αγάπης μέν ούν είς Θεόν τ ι χαλ αδελφούς στερι­
α ν ή τά αύχήματα, χαλ άποπεραίνεται μέν δι* Αεχφτ* 
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ό νόμος. Ιύχλείας γε μήν είς τούτο κατηντηκώς Απας Α rum ulraque lex perflcitor : ac, quisquis ad eum 
τ ι ς οδν, λαμπρός τ ι καί ΑξιΑγαστος, καλ έν τοΤς δτι 
μάλιστα γνησίοις κατατετάξεται, Χρίστου βοώντος 
χαλ λέγοντος,^ Εδ, δούλε αγαθέ καλ πιστέ, έπ\ ολίγα 
ή ς πιστδς, έπι πολλών σα καταστήσω* είσελθε είς τήν 
χαράν του Κυρίου σου. ι ΕΙσελεόσεταΐ γαρ δή καλ 
μάλα έτοίμως είς τήν έπουράνιον Ιερουσαλήμ, καί 
τα ίς Ανω μοναίς ένδιαιτήσεται, τοίς υπέρ νουν xaV 
λόγον έντρυφών Αγαθοίς. Τοεουτονί τι καλ δ προφήτης 
*Ησαΐας φησίν έ (Η οφθαλμοί σου δψονται, Ιερουσα­
λήμ, πόλεις πλουσίας, σκηνάς, αί ού μή σεισθώσιν, 
ουδέ μή χινηθώσιν οί πάσσαλοι τής σκηνής, ουδέ τ Α 
αχοινία αυτής ού μή δια^(κχγωσι. » Παράγει μέν γάρ 
τδ σχήμα τού κόσμου τούτου, κατά τάς Γραφάς. 
*Εδραιοτάτη δέ σφόδρα καλ ακράδαντος πάντως ή 

gloriae gradum penrenerit, illustris erit et admira-
bilis, et inter fldelissimos Dei servos nomerabilnr, 
com clamabit Christus, ac d ice t :«Euge , serve bone 
et fldelis, in pauca fuisti fidelis, supra multa te 
eonatiiaam; intra in gaudium Domini tui · β . ι I n -
gredietar enim, et qaidem expedite» in illam coe-
lestem Jeruaalem, et i n sttpernis illis mansionibus 
deget, et bonis q o » omnem intelligentiae oratio-
ntsque facultatem superont, perfruetur. Ejusmodi 
288 quidpiam eUam propbeta Isaias ioquit : 
ι Oculi tai videbunt Jenisalem, civitates opulentas, 
tabern&cula qnae nequaquam concutientur, neque 
movebuntur paxilli tabernaculi, neque fanes ipsius 
disiHmpentar ··5 ι pr&terit enim figura hujus 

τών έσόμένων έλπίς. 'Αλλά τούτων απάντων λυομέ- Β mendi Τ·> β ι Scripturae dicunt; illa vero spes Γυ­
νών, καθά κα\ τού Σωτήρος διισχυρίσατο μαθητής, 
ποταμούς δεί εύρεθήναι ημάς, αγίους χαλ Αμωμους 
πατ ' ενώπιον αυτού, πνευματικαίς μέν θυσίαις κα-
ταγεραίροντας ώς Σωτήρα καί Αυτρωτήν, ίεράν δέ 
τςαλ άπόλεκτον, κα\ τοίς εύαγγελικοίς συμβαίνουσαν 
τομοις έπιτηδεύοντας πολιτείαν* χαθάπερ άμέλει 
τοίς Αρχαιοτέροις δ νόμος τήν ούτω σεπτήν τε χαλ 
Αξιόληπτον έσχιαγράφει ζ ω ή ν μήλοσφαγείν έπιτάτ-
των, παλ τάς δι* αιμάτων ποιείσθαι προσαγωγάς, 
βεχατας τε χαλ άπαρχάς άφιερούν τψ Θεψ, χα\ πρδς 
Τούτοις Ιτι χαριστήρια. Πλήν, ούχ έξω ταυτ\ τής αγίας 
πφαττεσθαι δείν ένομοθέτει σκηνής. Άπόλεκτον δέ τδ 
λχΑευλγένος Ανετίθει τψ Θεψ, τύπον ήμίν καλείς 

turorum bonorum firmissima est> neque concuti 
ullo roodo potest. Sed, cum haec omnia solvan-
tnr (ut Salvatoris nostri quoque discipulus affir* 
mavit), quales nos inveniri oportet T 1 , sanctos et 
iromaculatos in conspectn ejus; boetiis eum epiri-
tualibns ut SalVatorem ac Redemptorem veoeran-
les, ac sacrani et egregiam conversationem, cvan* 
gelicisque legibns congruentem sequenles : cujus-
modi vivendi genus adeo venerandam et omni ad* 
roiratione dignum lex priscis illte hominibus ad* 
umbravit, cum pecudes caedere, et cruentas obla* 
liones offerre, decimas pneterea, et primitias Deo 
consecrare, monera denique, quibue de acceptis 

ημάς α&τους τδ χρήμα τιθείς. Κεκλήμεθα γάρ κα\ ^ beneficiis gratise agerentuf, afferre juberet. Haec 
tjuifc παρά γε ταίς θείαις Γραφαίς ι γένος έκλεχτδν, ' 
ράτΟείον Ιεράτευμα> έθνος άγιον, λαδς είς περιποίη* 
αν.» ΕΙσελαύνομεν δέ κα\ είς σκηνήν τήν άληθεστέ-

μεν, ήν Επηξεν ό Κύριος καλ ούχ άνθρωπος, τούτ' 
έστι τήν Έχχλησίαν, ού διά μόσχων κα\ τράγων 
έχμειλιοσόμενοι τδν τών δλων Δημωυργδν, αλλ9 ώς έν 
ορθή τε χαλ άμωμήτψ πίστει διαπρέποντες, χαλ 
«νευματιχαίς χαρποφορίαις νοητώς εύωδιάζοντες. 
• Τοιαύταις γάρ δή θυσίαις εύαρεστείται Θεδς, ι χαλ 
τους προσκυνούντας αύτδν, έν πνεύματι καλ άληθεία 
6αέ προσκυνεί, χατά τήν τού Σωτήρος φωνήν. 

tamen omnia, ne exlra sanctum ubemaculam fie-
rent, constittiit. Belectum porro Levilarum genus 
Deo dicavit; qua qaidem in re nobis figuram ad 
nos ipsos pertinentem dedit : nam in divinie Scri-
pturis nos qnoqae sumas ι genus eleclom, regale 
sacerdotium, gens sancta^ populos acquisitionis " » 
appellati; qai etftm verius labernaculum, quod 
i x i t Deas> et non bomo '% id est Ecdesiam, in* 
gredimur; non qood oniversaram rerum Condito-
rem vitulis et bircie placemus> sed recta immacu*-
fotaque fide simos ornali, ac spirituaies oblatio^ 

Hef, inldligentia sublimiori, in odorem BoavitatiB incendamus. c Talibue enim bostiis promeretur 
Deu* T i : · et eos qui adorant eum, ut Salvator noster dixit, in spiritu et veritate adorare oportet T > . 

ΠΑΑΑ. Όρθώς έφης. Καλ θυσίαις μέν ταίς υπέρ D PALL. Recte sane dicis, Yerum bostiis equidem 
τδμον δτι προσηκεν ημάς εύδοκιμείν, φαίην άν έγωγε* 
«υνθήσομαι γάρ. Πλήν, εκείνο φράσον άρ ' ούκ είς 
τόχον ήμΐν τής έξ εθνών Εκκλησίας ή παλαιά χατά 
τήν έρημον διεπήγνυτο σκηνή, τής άληθεστέρας~άμυ-
Ajpov πως έτι τδ κάλλος έκφαίνουσα; 

ΚΥΡ. Πάνυ μέν ούν. Έφην δέ χαλ άρτίως , 
Ατι χαλ τδ άριστα δείν είλήφθαι πρδς ίεράς λει­
τουργίας τούς έξ αίματος Λευΐ, χαλ *χεκλη μένων 
Αν πίστει πρδς Ιεράν καλ άμώμητον ζωήν, φη-
μλ βή τήν έν Χριστψ, τύπος άν είη πάλιν. 

quae sint legalibus illis praestantiores, nos commen-
dari oportere minime abnuerim; l ib i enim llbeotcr 
assenlior. Sed tamen illud explicee velim, an non 
in figura Ecclesiae ex gentibus vetus illud taber-
naculom per eremum sit fixum, quod illius verio-
ris obscariorem quodammodo adhuc speciem pra? 
ee ferret? 

CYR. Maxime vero : dixi etiam paulo anie, in eo 
qood ad sacra obsequia i i rite assumendi erant, 
qai de genere Levi orti essent* rursus eonim qui 
ad sacram immaculatamque v i lam, almirum in 
Cbristo, vocatl essent, 2 g 9 figuram contineri. 

" l l a l l U . xxv, Ϊ Ι . *» Isa. χχχιιι, ίΟ. , f I C o r . νιι, 5!» 
t i t i , % n Hebr. xin, 16» , e i o a n . η> U. 
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PALL. Visoe igiiur nonnihil de sancto taberna- Α ΠΑΑΑ. Βούλει δή ουν ολίγα Αττα περί τε «ης 

culo, et de legali sacerdotio dicamus, ita ut ;quae 
sanciissime sunt utraque de re santila, nostra ex-
quirat oratio? 

CYR. Est quidem ea res hatid facilis : maxina 
namque nobis opera et labore, Palladi, ad h»c tom 
intelligenda, tura etiam disserenda, opas erit. Sed, 
* i ita videtur, Dei aoxilio freti, aggrediamar : au-
disti enim iltam aperte dicentem : t Quis dedit os 
homini ? et quis fecit mntum et surdum, viden-
tem et caecum ? nonne ego Dominos Deus? Et nunc 
vade, et ego aperiam os tuum Τ · . ι 

PALL. Perge igitur, et illoin sapienliae largito-
rem ad eam rem adjutorem adhibe. 

CYR. Pergam eqaidem, atque jam aggrediar ad 
dicendum, ac de sacris Litteris diligenter testimo-
nia colligam. Descendit igitur ignis specie in mon-
tem Sina Deus iUe universorum condilor, legesque 
tulit quibus liceret singulas actiones ad rectam 
veramque nonnam dirigere. Deinde, ut illoe a ve-
leri errore abduceret, atque a falso cultu longis-
sime removeret, locolus est ad Moysen, qui eo 
tempore medialor erat. ι Haec dices, > inquit , 
«domni Jacob, et anoiinliabis filiie Israel : Yos v i -
distis qaod e coelo locutos sim vobis : non facie-
l js vobis deos argenteos, et deos aureos non facietis 
vobis ipsis T T . > Deos enim falso nomine appellatos 
colere non permittebat; eed ei soli inbadfere jubet, 
qui de superis locie ac de coelo veoerat, quique 
revera rebus oniversis dominabatur, cujusque 
eplcndor non materiali specie atque colore conti-
nebatur; sed in eo quod suum esse coelum osten-
debat. Erat autem quodammodo necessarium, ut, 
quibas jaseam erat, a veteri impietate nefarioque 
culto recedere, i i ad consuetudinem aliam illico 
transirenl, ac Dei iUius qui secundum naturam 
Deue est, cultum, lanquam jugum quoddam, sub-
i r en t : anitnus quippe liber ac solutus cohiberi non 
potest, facillimeque ad abeardissima quaeque prae-
cept fertur : idem, si metus atque sollicitudo i m -
mineat, nullo negotio ad rectum iter accorrit, et 
xd id quod utile est converlitur. Quoniam vero 
per Filium recedimue ad Pairera : c Nemo enim 
venit ad Palrem, > inquit, c nisi per me T i ; ι ideo 
necesse fuit ut ipsum per Filium accessum, et obla-
fionara, quae per ipsum offerendae erant, figuras 
iege sanciret, dicens : c Altare er terra facies mihi, 
£ 0 0 e l immolabitis soper ipso holocaasia et boetias 
veslras, oves et boves vestros in omni loco io quo 
vocavero nomen roeum i b i : et veniam ad te, et 
benedicam i ib i . Si autem de lapidibus altare fece-
rig mihi, non aediOcabis eos sectos; cuUum enim 
lunm injecisti super ipaot, et inquinati s u n t " . » 
Terrenam enim altare, ipsum Emmanuel appellat: 

Β 

Αγίας σκηνής, κα\ τής χατΑ νόμον Ιερωσύνης λέγω-
μεν , βασανίζοντος ήμίν τοΰ λόγου τΑ Αχ* άμφοίν 
δσίως τεθεσπισμένα; 

ΚΤΡ . Ούχ Ατραχυ μέν τδ χρήμα* «όνου γαρ , οΐ­
μαι, δεήσει μακρού, καλ Ιδρώτος ήμΐν, ώ Παλλάδιε, 
πρός τε τδ δυνασθαι σονιέναι ταυτλ, χαλ μήν χαλ 
φράσαι. ΆτΑρ, εΓτοι δοχεί, Θεφ πίσυνοι διαατείχω-
μ ε ν διεπύθου γαρ λέγοντος έναργώς, ι Τίς έδωκε 
στόμα άνθρώπφ; κα\ τίς έ ποίησε δυσχωφον καλ 
κωφδν, βλέποντα χαλ τυφλόν; ούχ έγώ Κύριος δ 
Θεός; χαλ νύν πορεύου χαλ έγώ Ανοίξω τδ στόμα 
σου. > 

ΠΑΑΛ. Ί θ ι δή ούν, συλλήπτορα χαλ πρός γε τουτλ 
τδν τής σοφίας ποιούμενος χορηγόν. 

ΚΥΡ. Ούχούν ειμί το ι , χαλ δή καλ έρώ, τΑ έξ 
Ιερών Γραμμάτων εύ μάλα συνενεγχών. Κατέδορε 
μέν γάρ έν είδει πυρδς' έπλ δρος τδ Σινά Θεδς δ 
πάντων δημιουργός, χαι νόμους έτίδει, καθ' ους ήν 
έκαστα τών πρακτέων άποφέρεσδαι πρδς τδ *&δ& 
κα\ άκιδδήλως έχον. Είτα τήν αρχαιότερος αυτούς 
άποκομίζων πλάνης, χαλ τής έν Λίγύπτω ψευδολα-
τρείας ώς άπωτάτω τιθελς, «ροσελάλει Μωσ} 
τηνιχάδε μεσιτεύοντι. < Τάδε έρείς,ι φησλ, ε τ $ οίκω 
Ίαχώδ, χαλ άναγγελεϊς τοίς υίοίς Ισραήλ* Ύρείς 
έωράκατε, δτ; έχ τού ουρανού λελάληχα πρδς δμΐς , 
ού ποιήσετε έαυτοίς θεούς αργυρούς, χαλ δέους χρυ­
σούς ού ποιήσετε ύμίν έαυτοίς; » Θεοίς μέν γάρ 

^ ούχ ήφίει τοίς ψευδωνύμοις λατρεύειν. Προσχα7σδαι 
δέ δείν έπιτάττει μόνφ τ φ άνωθεν ήχοντι χαλ έ ξ ού* 
ρανού, χαλ τ φ χατά πάντων ουσιωδώς άνημμένω 
τδ κράτος, ούκ έν εύχροίαις υλών έχοντι τδ π ε ρ ι ­
φανές, άλλ' έν τ φ δείκνυε ς ν ίδιον δντα τδν ούρανόν. 
*Ην δέ πως ανάγκη, τούς τής αρχαίας άνοσιδτητος 
κα\ βεδήλου λατρείας αποφοίτων έπιτεταγμένους, 
έφ' έτερα ν ευθύς μεταχωρήσαι συνήθειαν, χαλ ώ σ ­
περ τινά ζυγδν ύπελθείν τήν ύπδ Θεφ τ φ χατά φ ύ ­
σιν, λατρείαν· 'Λνειμένος γάρ νούς, ακάθεκτος, χαλ 
πολύ λίαν έτοιμος είς άποφοράν, τήν είς πάν δτιο£τ 
τών έκτοπωτάτων δειμάτων τε χαλ φροντίδος έ π ν ; ρ -
τημένων, άτολαιπώρως κομιδή διάττει πρδς τδ εύΦί», 
καλ άπονεύει πρδς τδ συμφέρον. Επειδή δέ δν ΥΊού 

D πρόσιμεν τφ Πατρί· ι Ουδείς γάρ έρχεται πρδς τΛν 
Πατέρα,ι φησ\ν,ι εί μήδι'έμού·> Λοιπδν Αναγχοιίοας 
τήν δι* Υίού πρόσοδον χαλ τής έν αύτφ καρποφαρέας 
τούς τύπους, έθεσμοθέτει λέγων* ε Θυσιαστήριον Αχ 
γής ποιήσεις μοι, χαί θύσετε έπ ' αύτφ τά όλοαεαα»-
τώματα, χα\ τάς θυσίας υμών, τά πρόβατα χαλ ν ο υ ς 
βόας υμών, έν παντλ τόπφ ψ άν έπονομάστο τδ 
δνομά μου έχεί· καλ ήξω προς σέ, καλ ευλογήσω <*ε. 
Έάν δέ έκ λίθων θυσιαστήριον ποιής μοι, ούχ ο ί χ ο -
δομήσεις αυτούς τμητούς· τδ γάρ έγχειρίδιόν αου 
έπιδέβληκας έπ 1 αύτδ, καλ μεμίανται. » ΓήΧνον μ ά ¥ 

γάρ ονομάζει θυσιαστήριον τδν Εμμανουήλ· « Γ έ -
γονε γάρ σαρξ ό Αόγος.» Γή δέ έκ γής ή σαρχδς Α σ τ ι 
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φύσις. Έ ν Χριστφ δή ούν ή πάσα καρποφορία κσΛ Α < Verbum eniin caro factum e s t · · , » Terra aa-
πάσα προσαγωγή * φησ\ γΑρ αύτδς, ι Χωρίς έμού, 
ού δύνασθε ποιεί ν ουδέν. > Ώσπερ γάρ δι' αυτού 
τήν προσαγωγήν έσχήκαμεν, ούτω καί πάσα θνσία 
δεκτή δι 1 αυτού, τών τήν πίστιν είσδεδεγμένων. 
Επαγγέλλεται δε τοίς τδ έκ γής ίστάσι θυσιαστή­
ριον, άφιξίν τε καλεύλογίαν· < Ή ξ ω γ α ρ , > φησ\, 
ι πρδς σέ, κα\ ευλογήσω σε. > Παραδεξαμένοις γάρ 
ήμίν διά τού πανσόφου Μωσέως τής αληθείας τούς 
τύπους, καλ αύτη κατά καιρούς έπέλαμψεν ή αλήθεια, 
τούτ* έστι Χριστδς, δι* ού καλ έν ψ τήν άνωθεν εύ-
λογίαν παλ παρά Πατρδς πεπλουτήκαμεν,κατεσφρα-
γνσμένοι πρδς υίοθεσίαν έν άγίφ Πνεύματι, έν 
Χριστφ δέ δή πάλιν κα\ τούτο διαπεραίνεται. ι Έάν 
Αέ θυσιαστήριον έκ λίθων ποιής μοι, > φησΙν, ι ούκ 
οίκοδομήσεις αυτούς τμητούς. > Ούκ έ$ σιδήρφ 
χατατιτρώσχεσθαι τούς αφιερωμένους τφ Θεφ λίθους. 
Λίθος γάρ ήν έκλεκτδς, ακρογωνιαίος, έντιμος, δ 
Χριστδς, άτρωτος μέν άμαρτίαις, τάς δέ έκ διαβόλου 
τεληγάς παθείν ούκ είδως, ού με μερισμένος Θεφ τε 
χ α \ χόσμφ, χαλ εί γέγονε σαρξ, άλλ* δλος ών άγιος, 
ού διαιρούμενος είς Θεδν Ιδία, χα\ είς άνθρωπον 
Ιδιχώς μετά τήν ά^ητον ένωσιν, ήτοι τήν πρδς 
σάρκα σύνοδον, αλλ* είς υπάρχων Θεδς, χα\ άνθρω­
πος ό αυτός. Μεμέρισται γάρ ουδαμώς, χαθά καλ δ 
σοοδς γράφει Παύλος. 

ΠΑΛΑ. Τδ έκ γής ουν άρα θυσιαστήριον, καλ μήν 
καλ ολ άπλήγες λίθοι, σημαίνουσι Χριστδν, χατά 
τους ήδη προειρημένους τρόπους ; 

Ε Ϊ Ρ . 0$τω φημί* πνευματικός γάρδ νόμος,κατά 
τάς Γράφος. Επειδή δέ τδ Χριστού μυστήριον, καλ 
τ$ν οΥ αυτού πρόσοδον αίνιγματωΑώς ύπετύπου, 
«Οτεδή, τότε κα\ τής Εκκλησίας προαναδείξαι τδ 
σχήμα Θεδς έσκέπτετο. Μωσέα μέν ούν έχάλει καλ 
συν αύτφ τδν Ίησούν έπλ τδ δρος τδ Σινά. Καί 
σννες εντεύθεν, δτι κα\ αύτοίς τοίς άγίοις προφήταις 
AV Υίου προσιτός ό Πατήρ* άναθρώσκουσι γάρ άλλή-
λοις Μωσής τε χαλ Ιησούς. Γέγραπται γ ά ρ , ι Καλ 
Αλαλησε Κύριος πρδς Μωσήν λέγων* Είπον τοίς υίοίς 
Ισραήλ, χαλ λάβετε μοι άπαρχάς παρά πάντων, οΓς 
Αν δόξη τή καρδία, λήψεσθε τάς άπαρχάς μου, καί 
αδτη έστλν ή απαρχή, ήν λήψεσθε παρ' αυτών, 
χρυσίον χαλ αργύρων, χαλκδν κα\ ύακίνθινον, πορ-

Β 

tem e terra, ipsa carnis natura est. In CAristo i g i -
lor omnis oblatio, et omnis accessus est; ait enlm 
ipse : ι Sine me nibil polestis facere 1 1. ι Ut enim 
per ipsum accessum babuimus, sic omnis qaoqae 
bostfa eorum qui fidem perceperunt, accepta gra-
taque per ipsum est. Pollicetur autem iis qoi a 
terra altare constitqereat, se venturom, et iffis be-
nedicturura. t Yeniara enim, > inqait, c et benedi-
cam tibi , » Cuni eoim per sapientissimum virura 
Moysen veritatis figuras accepissemus, ipsa tandem 
verilas affulsit, id est Cbristus, per quem et in 
quo soperna Ula benedictione etiam a Patre dilali 
sumus, obsignati in Spiritu sancto in adoptionem 
filiorum ·• : quod ipsum etiam in Cbrislo perfici-t 
lor . c Si autem allare ex lapidibus feceris mihi, > 
inquit, < nou sedifteabis eos sectosr > Non permittit 
Deo consecratos lapides ferro caedi; lapis eniun 
erat electus, angularis, pretiosus, Christos, qai 
neque peccatis vulnerari, neque diaboll plagas ex-
cipere posset; nec Deo et muodo divisus essel; 
nam, etei caro factus est, lolus Umen est sanctus, 
qui post illam ineffabilem onionem, sea cum earno 
congressum, non in Deum est separatim bominem-
que seorsum divisus, sed unus permanet, Deus el 
homo idera. Neque enim ullo modo divisus est, ut 
ecribit beatus Paulus **. 

PALL. Igitur altare de terra constructum, et mi-
nime dolati lapides, iis, quos dixisti, modis, Gbri-

c stum eigniflcant? 
CTR. Ita sentio : lex tn\m sph-Raalis est, ut 

Scriplurao tradunt. Igitur, posteaquam Christi my-
eterium, et illum per eum accessum aenigmaticc 
praeCguravit, tum vero etiam Ecclesiae formam 
Deus longe ante ostendere constituit. Moysen igi-
tar, et cam eo Jesum ad ^roontem Sina evocavit. 
Atque bioc intelligas veliro, ipeis quoque sanctfe 
propbetis per Filium patere ad Palrem acces-
sum : simul enim ascendunt Moysee et Jesos. 
291 Scriptam est enim : c Et locolus est Dorainus 
ad Moysen, dicens : Dic filiis Israel: Et accipilc 
mibi primitias ab omnibas, quorum cordi libuerit, 
ab iis accipietis primitias meas : el hse sunt primi-
iiae quas accipietis ab ipsis, aurum et argenlum, 

φύραν χαλ κόχκινον διπλούν, κα\ βυσσδν κεκλωσμέ- D a» et byacintbum, purpuram et coccinum duplex. 
νην,χαλ τρίχας α(γείας ,κα\ δέρματα κριών ήρυ-
θροδανωμένα, καί δέρματα ύακίνθινα, κα\ ξύλα 
άσηπτα, χαλ λίθους σαρδίον, χα\ λίθους είς τήν 
γλυφήν, είς τήν έπωμίδα, χα\ είς τδν ποδήρη, κα\ 
«οιήσεις μοι αγίασμα, κα\ όφθήσομαι έν ύμίν. Καλ 
ποιήσεις μοι κατά πάντα δσα άν σοι δείξω έν τ φ 
δρει τδ παράδειγμα τής σκηνής, χαλ τδ παράδειγμα 
πάντων τών σκευών αυτής, ούτως ποιήσεις. » Όρ$ς 
Απως έπλ τδ χρήναι καρποφορείν τδ λυσιτελές τε 
χαλ χρειωδέστατον, είς Εκκλησίας σύστασιν προ­
τρέπει λαούς, προσκομίζοντας Ιλαρώς τά κατ* ίσχύν 
τε χαλ γνώμην; Ού γάρ τοι χρυσδν έζήτει μόνον, 

et byssam nelain, et pilos capraram, et pelles arie-
tum rabricalas, et pelles byacintbinas, et ligna ira-
putribilia, et lapides sardios, et lapides ad eculptu-
ram, ad superbumerale et ad tonicam talarem, et 
facies mibi sanctaarimn, et apparebo vobis : et fa-
cies mihi juxla omnia quaecunque monstravero tibi 
in monte exemplar labernacoli, ei exenplar om-
nium vasorum ipsius, sic facies". » Vides ut ad-
ea quae ad exstruclionem Ecclesise condacerent. et 
osui maximo futura essent offerenda, hortetur po-
pulos bUariter pro modo virium, et ex animi sen-
tentia conferentes? Neqoc€nim aurom modo qu*« 
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rebat, aut ea fortasje qus vulgo suppedilari difll- Α ήγουν τΑ πολλοίς δυσπόριστα τυχδν, Αλλά χαλ τρίχας 
cile possent, sed etiam pilos caprarum et arieium 
pelles, ut ostenderet exiguum ac vile muiius, sj 
nihil is qui offerre decreverit, praestantius habeat, 
minime a Deo respui, atque etiam fortasse rebus 
quae in maximo preiio sunt, seqoari, aut magis quo-
qne laudari, ut certe Christus fecit, cum baud sine 
admiratione viduam illara excepit, quae Jerosolymii 
in gazophylacium exiguum iUud qnidem, et quod 
facillime comparari posset, intulit, sed roagnom i h 
fortasse qui in sumroa inopia versanlur, quos ve-
risimile est etiam vilissimarum rerum amissione 
vexari. Acceplis ergo primitiis,« Sanctuariam mibi 
«facies,t inquit,« et apparebo vobis: ι (llucet enim 
in Ecdesia Cbristus t et ii$ qui in ea manent, 

αίγείας, καλ χρίών δέρματα, δειχνδς δτι χαλ τφ 
βραχύ τε καΛ ευτελές, εί μηδέν Ιχοι λαμπρότερο* δ 
χαρποφορείν ήρημένος, ούχ άπΑδλητον τ φ θεφ* ή 
τάχα που χαλ έν ίσφ τοίς τιμιωτάτοις, ή χαλ έν 
έπαίνφ μείζονι, χαθάπερ άμέλει χαλ δ Χριστδς ούχ 
άθαύμαστον ήφίε,ι τήν έν τοίς Ίεροσολύμοις χήραν, 
τφ γαζοφυλακίφ προσάγουσαν βραχύ τι κα\ εύπό-
ριστον κομιδη, μέγα δ* ίσως τοίς έν έσχατη πενία, 
ούς δή χα\ κατατρύχειν είχδς χαλ των άγαν ευτελέ­
στατων τήν απεμπολή ν. Ληφθειαών δέ των Απαρ­
χών, ι 'Αγίασμά μοι ποιήσεις, ι φησλ, ι χαλ δφθή-
σομαι έν ύμίν. ι Έπιφαίνεται γάρ έν Έ κ κ λ η σ η 
Χριστδς, κα\ έπιλάμπει τοίς έν αδτή , χατά γε τδ. 
έν Ταλμοΐς, ι Θεδς Κύριος, χαλ έπέφανεν ήμίν. ι 

affulget, ut est in Psalmis: ι Deus Dominus, et i l - Επιτηρεί δέ δπως , καίτοι χαταδεδηχως έπλ τΑ 
δρος έν είδει πυρδς, όφθείς τε τφ λαφ ποντί· γέγρα­
πται γάρ ούτως, ώς ούπω φανελς, τδ Όφθήσομαι, 
φησ\ν, έν ύμίν, έγηγερμένου του αγιάσματος. Μόνον, 
γάρ ούχ\ διαχεκραγώς δράται σαφώς, δτι σκιαλ μέν, 
αί όπτασίαι έκείναι τής αληθούς Οεοπτίας. *Η δε 
αληθής Ανάδειξις, δ Χρίστος, έν φ κα\ αύτδν τεθεά-
μεθα τδν Πατέρα. Κα\ γούν Ιουδαίους οίομένους 
δτι τεθέανται κατά τδ αληθές έν τ φ δρει Σινά τδν 
τών δλων Θεδν, άνούστατα διατιθεμένους διήλεγχε, 
λέγων * c Ούτε φωνήν αυτού άχτ)κόατε, ούτε ε&ς 
αυτού έωράκατε, χαλ τδν λόγον αυτού ούχ έχετε h 
ύμίν μένοντα, δτι δν απέστειλε ν εκείνος, τούτφ 
ύμείς ού πιστεύετε, ι Ούκούν δφθήσομαι, Φησλν, έχ 
ύμίν έγηγερμένου τού Αγιάσματος· Τούτο δε ήν. 
Εκκλησίας τύπος , καθ* ομοιότητα γενομένης τής 
άνω. Καλ γάρ τοι φησλ, ι Ποιήσεις μοι χατά πάντα 
δσα δεικνύω σοι έν τφ δρει, ούτω ποιήσεις. ιΠαρο&εί-
χθη γάρ τοι τφ μακαρίφ Μωσή τύπος, ώς έφην, 
τών αγίων Εκκλησιών, καί πολυειδως αύτδς ώς έν 
σκι$ πλαττόμενος δ &Γ ημάς γενόμενος άνθρωπος· 
Έφ* έκάστω γε μήν τών παραδειγμάτων πολύς Αν 
γένοιτο και μαχρδς δ λόγος, και ίσχνομυθίας Ι μ -
πλεως. Επειδή δέ έστι τά μέν ίδιά τε καί πρέποντα 
τή τών γεγονότων κατασκευή, τά δέ πρδς τήν τών 
θεωρημάτων άπονένευχε χρείαν, φέρε, λέγωμαν τά 
είς γε τούτο λυσιτελή, μεθέντες τά έτερα. 

luxit oobis " . » IUud autem observes velim, qoam 
vis ille ignis specie descendisset io montem, et a, 
popolo univereo visus essel (sic enim scriptum est); 
laineo sic eum djcere, Apparebo vobis, posteaquam 
exstructum fuerit sanctuarium, quasi nondnm ap-
paruissel: pene enim aperte clamare videtur v i 7 

siones tylas vera illius Dei vi&ionis umbras fuiase; 
veram autem ostensionem ipsum se Cbristum esse, 
in quo ipsum quoque Palrem conspeximus. Itaque 
Judaeoe, qui &e arbilrabanlur rerum nniversarum 
Deum in monte Sina vere conspexisse, stultissime 
id sibi persuasisse coarguit, dicens : « Neque vo-
cem ejus audistis, 292 ueque speciem ejus vidi-
etis, et sermonero ejus non habetis in vobis manen-
tem, quia, quem rfle misit, buic vos qoa crodi-
tis » Ego apparebo iu vobis, inquii, exstmcto 
eanctuario : id autem figura erat Ecdesis, ad illius 
supernae similitudinem fact&. Ait enim : c Facies 
mihi juxta omnia, quaecunque monstravero tibi ia 
monle, sic facies. > Qstensum est eoim aliquid 
beato Moysi, figura nimirum, nt modo dixi , sancta-
rum Ecclesiarum, et ipse ille varie tanquam ία 
umbra efformatus, qul pro nobis est bomo factus. 
Dc singulis autem exemplaribus si dicere volaeri-
mns, prolixus eri l et longus sermo, et nimiae sub-
tililatis pl^nus. Sed qaoniam nonnulla sunt qua^ 
proprie ad illonun operum couslraotionem periinent, ajia vero ad pontemplation^ uaum speeiant, 
age, quae ad eam rem ulilia sunt, de. iis dicajous, omittamus caetera. 

PALL. Non satis quod dicis intelligo. l> ΠΑΛΑ. Ού συνίημι δ φής. 
CYR. Adverte igitur quod dicturus sum : intel-

iigea enlm, et quidem perfacile, ut opinor. Arcam 
fieri jasait de lignie impolribilibus, et intrinsecus 
et extrlnsecas taro mundo tectam · 7 , quaa contine-
rei illa, qua? vocabanlar testimonia, id est legem, 
ut in tabulis pajlurientem ; neque vero hi^ finls 
ejua exatractionia fa i t ; nam et vecles fieri jubet 
rurso^ ex lignis impatribiiibys aeque deanratos, et 
aureos annoloe, et versatilia circamqaaquc; longi-
Uidinem quoqoe, ac latiludioem, et aliiiudinem, 
qoanta ^Uira. easel in eo opificio, definivit. Ye-
rum, si quis velit hujasoaodi ree mystice et accu-

KYP. Άθρει $ή ούν δ φημ^· συνήσεις γάρ, ο ΐ μ α ι , 
χαλ λίαν άμογητί· χιβωτδν γενέσθαι προστέτνχεν 
έκ ξύλων άσηπτων, έσωθέν τε χαλ έξωθεν χ ρ ν σ ί φ 
καθαρψ διαπεπυκασμένην, καλ τά καλούμενα μ α ρ ­
τύρια, τούΥ έστι, τδν νόμον ώς έν πλαξίν ώδίναυααν, 
καλ ού μέχρι τούτων τά έπ* αυτήν άναφορέας γΑρ 
δή γενέσθαι προστάττει πάλιν έξ άσηπτων ξύλων, 
έν ίσφ χεχρυσωμένους, χρυσούς τε δακτυλίους χαλ 
στρεπτά κύκλω. Μήκος τε καί πλάτος χαλ ύψος ώ ρ ί * 
σατο τ φ τεχνήματι. Άλλ' εί βούλοιτό τις πολυττρβ- ' 
γμονεϊν εύ μάλα τά τοιάδε μυστιχώς, εύρήσει μ έ ν 
ίσως, δ τί ποτέ έστιν ή χιδωτδς, χαλ τά έν α ύ τ ) 
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μαρτύρια, *αλ τίς ή ξύλων Ασηπτων γέγονε χρβία. i 
Tf V Αν βουλοιτο δηλούν, χα\ τή χιβωτψ τδ χρυσίον, 
τΑ τέως Ιν τάξει χρείας τε χαλ κόσμου συντεΟειμένα, 
χυμάτια δή λέγω, στρεπτά, κρίκους τε χα\ Αναφο-
ρέας, εί περιεργάζοιτο τυχΑν, σκληρδν εύρήσει τδ 
χρήμα. Καί λόγον αύτοίς έφαρμόσαι τδν μυστιχδν 
ούχ έχων, περιττοεπήσει τάχα που , κα\ δχλον εί-
χ α ίων επισωρεύσει βημάτων, ταίς των φιλομαθέστε­
ρων ΑχοαΤς. Αληθής δέ ήμίν δ λόγος ούχ έπί τοι 
μονής τής χιβωτού τυχδν, προσθείην δ* άν δτι χαλ 
έπέ γε των άλλων, Α δή γενέσθαι προστέταχεν. 

ΠΑΛΑ, Ούχ Απίθανα μοι δοχείς διανοείσθαί τε 
χαλ λέγειν. Τοιγάρτοι μεθε\ς τό γε ήχον, ώς φής, 
α ί ς συμμετρίαν τε χαλ χρείαν, ήγουν $ίς χόσμον τών · 
Αποτελεσμάτων, έπ* αύτδ διάττειν έπείγου τδ τοίς 
Φαωρήμασιν, Αναγχαίον, τούτ* έστι , τίνα τρόπον 
αΑτδς ήμίν δ Χρίστος σημαίνεται διά τών παραδε­
δ ε γ μ έ ν ω ν , ήτοι χατεσχευασμένων, άμελητλ δια­
σαφεί . 

Κ Τ Ρ . Ούχούν, έγώ μέν, ώς ένι φράσαι τε χαλ 
νοείν, πειράσομαι. ΔιαμαρτΑνοντι δέ τ ' Αληθούς, χαλ 
μείον ή χρή τή τών νοημάτων υπεροχή προσδάλ-
λοντι, οντγνώμων έσο. Τδ γάρ έν έσόπτρφ τε χαλ 
αίνίγματι βλέπειν, άποσφήλειεν άν έσθ' δτε χα\ τδν 
Αχριβή τε χαλ έμφρονα νούν. 

ΠΑΑΑ. Εδ λέγεις. 
ΚΤΡ. Ή χιβωτδς ήμίν, ω Παλλάδιε, τύπος άν είη 

χαλ thdn τού Χριστού. Τδν γάρ τής ένανθρωπή- ι 
« ω ς τοο Μονογενούς Ανααοιοπουμενοι τρόπον, χαθΑ-
περ έν χιδωτφ τ ψ έχ Παρθένου ναψ τόν έχ θεού 
Βοερές Αόγον ένηυλισμένον οψόμεθα, c Κατφχησε 
γΑρ έν αύτφ πάν τδ πλήρωμα τ^ς θεότητος σω-

ματιχως, » χατά τάς Γραφάς. Αόγος δέ ήν Θεού, τΑ 
έν τή χιδωτφ μαρτύρια. Κα\ Ασηπτα μέν ήν αυτής 
τΑ ξύλα, χρυσφ δέ τψ χαθαρφ χα\ δοχιμωτάτω 
χατεπαλλύνετο, έσωθέν τε χα\ έξωθεν. "Λφθαρτον 
γ ά ρ τδ σώμα Χριστού, χαθάπερ τιν\ χρυσφ, τή τού 
ανοιχούντος Αόγου δυνάμει χα\ λαμπρότητι , χαλ 
τ ζ του Αγίου Πνεύματος φύσει χα\ ενεργεία 
ζωοτοχψ, πρδς άφθαρσίαν διαχρατούμενον. Διά 
γαρ τοι τούτο χαλ ζωοποιείν λέγεται Χριστός. Ζωή 
γαρ ών χατά φύσιν δ έχ Θεού Πατρδς Αόγος, τή δυ­
νάμει τοΰ Ιδίου πνεύματος τδν ίδιον αύτδς άν* 
εζωοαοίει ναδν, φθοράς ανωτέρω τιθείς.ι Ή γάρ σαρξ 
αυτού ούχ οίδε διαφθοράν, > χατά τήν του αγίου 
Παύλου φωνήν. Προσεφώνει δέ που χαλ Ίουδαίοις, 
περλ του Ιδίου σώματος* ι Λύσατε τδν ναδν τούτον, 
χαλ Ιν τρισλν ήμέραις έγερώ αυτόν * > χαλ μήν χαλ 
δ Πέτρος τεθανατώσθαι μέν σαρχλ, φησ\ν, αύτδν, 
έζωοποι*ήσθαι δέ πνεύματι· Σύμβολο ν οδν άρα τής 
ύπερλαμπρου θεότητος, ό χρυσδς, έπαληλειμμένης 
ώσπερ τ ψ άγίφ σώματι, χαλ τήν Ιδίαν αυτού λαμ­
πρότητα τε χαλ άφθαρσίαν ένιείσης ά π ο ^ ή τ ω ς , χαλ 
ώ ς αυτή που μόνη χαλ καθ* έαυτήν ή θεία τε χαλ 
υπέρ νεύν έπίσταται φύσις. Εί γάρ ι Οί δίκαιοι χατά 

J ΕΤ VERITATE. L1B. \Χ.Λ m 
rale pervestigare, fortassis inveidet iHe quidero 
qaid sit arca, quidve leslimonia quae in ea centi-
nebantor, quidve usus imputribiliura lignoram fae-
r i t . Sed lamen quid sibi velit illud in arca auram, 
quidve ea quae interim ad usam ejas et oraatam 
composila sunt, cymatia, foquam, et versatilia, cir-
culi etiam ac vectes, si curiosius exqoirat, arduom 
ac difficile opus inveniet. Cum itaque mysiijcam ra-
tionem illis aptare nequeat, supervacaneo aermone 
redundabit fortasse, et inanium verborum turba 
studiosorum aures onerabit. Idque, quod dicimus, 
non in arca sola verum est, sed in aliis etiam quae 
fieri jussit. 

PALL. Mibi vero non absurde sentire ac dicere 
videris. 293 Igitur, iis praetermissis quae ad COTH 
graentiam et usum, ut dicis, seu omatum operum 
pertinent, ad ea potius explicanda perge, quae sunt 
ad contemplationem necessaria, id est, quomodo 
nobis Christns ipse per ea quae, vel ostensa, vei 
opere perfecta sunt, significetur, id vero sine cun-
ctatione explica. 

CYR. Ego vero, ut potero, et intelligere, et ex-
plicare conabor : sed, si a veritale aberravero, e l 
minus qaam oporteat, seasuum prastantiam asse-
catos fuero, veniam dabis: nam quia in speculo e( 
aenigmate videmus, efficitur nonnunquam ut vel 
prudens et diligens animus labatur. 

PALL. Recte dicis. 
GTR. Arca igitur, Palladi, ut ego senllo, imago 

( ac figura Cbrisli est: nam, si consideremus qua 
ratione ille Unigenitus sit bomo factns, illud ex Deo 
Patre Verbum n eo tempto, quod ex Yirgine sum-
psit, lanquam in arca diversatum fuisse videbimms: 
c Habitavit enim in eo omois pleuitodo diviniutis 
corporai i ter·· , ι at scriptum est. Yerbum aatea 
Dei erant illa in arca testimooia; ac ligna qaideiv 
arcae imputribilia erant, auro eliam purissimo *C 
probatissimo interius et exterius ornata : ineor-
rupiibile namque erat Christi corpus, quod vi at* 
que splendore Yerbi inhabilanUs, et viyificanta 
eancti Spiritas natura aiqne efficientia, tanqoaai 
auro quodam in iQcorruptione contineretar : nam 
ob eam causam vivificare etiam Cbristus d i t i tu r ; 
cum enim iUod ex Deo Patre Yerbum suapte na* 

^ tura vila esset, sai spiritus v i taam templum vivir 
ficabat, atqae ut corniptionis expere eeset, effieie* 
bat. < Caro enim ejus non vidit corruptionem w , · 
joxta beati Pauli vocem. Loqoebatur etiam ad Jo-
daeos de corpore suo: c Solvite (emplam boc, et io 
tribas diebus excitabo illud · · . » Quiaetiam Petrua 
illam quidem carne morUficatum ait, sed vivifica-
tum s p i r i l u e i . Symbolom est igiiur aurum ipeuni 
splendidisshoae diviniUlb, qaa sanaum illad corpus 
veluti illitum erat, qiueque suum ipea eplendorem 
ei incorruptionem ineffabililer immittebat, ot ip§a 
profecto eola, et quidem per sc novit divina illa, et 
quae Uitelligenliam omoem saperat, natora. N m « 
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εί t Juifi aliquando fulgebunl ut sol in regno Pa- Α καιρούς έκλΑμψουσιν ώς 6* ήλιος έν τή βασιλεία τού 
tr*s sui · jam quanta eri l ipsius Christi gloria? 
294 Quomodo non et inteUigentiam et orationem 
oronem vincit ille fulgor? Aurei etiam ennt vecles, 
qui arcam sustinent, aarei et circuli, aurea denique 
in ea sant omnia : participes naraque illius gloriae 
sunt qui illum circumstant, illique cbaritate et 
sanctilale tanquam, affixi sunt, et usum praebent, 
Quales iUi sancti discipuH erant, qui vim divinam 
ab eo accipiebant, et superns illius excellenliae 
splendorem erant participando conseculi. Itaque 
divina signa ob eam causam edebant. 

PALL. Recle sane dicis. 
CYR. < Et praeter arcam facies, » inqoit, ι pro-

pitialorium, superpositionem ex auro puro duorum 
cubitorum et dimidii longiludine, et cubiti et d i -
midii laiitudine. Et. facies duo Cherubim, aurea 
tornatilia; et impones ea ex utroque latere propi-
tiaiorii , Cberub unus ex latere, et Cberub unus ex 
latere altero propitratorii. Et facies hos duosCheru-
bim supra doo latera, extendentes manus supcrne, 
obumbrantes alis suis supra propitialoriam, et vul-
tos eorum alteriu3 in alterum obversos, ad propi-
liatorium erunt vultus Cberubim, et impones pro-
pitiatoriura in arcaro superne, et in arca repones 
testimonia quae tibi dabo : et cognoscar a te inde, 
et loquar tecnm super propiliatorio inter duo Cbe-
rubim quae eant sapra arcam testimonii, juxta 
omnia quaecunque mandavero. t ib i ad filiog 
Israel". ι 

PALL. Quld ergo propitiatoriam esse censes ? 
CYR. Quod quidem ad litteram pertinet et um-

bram, ex auro puro factum erat, et subjectae arcae 
erat iropositura : ob eam quippe caosam superpo-
sitio dictum esf, ad quod cum conversi essent, «t 
illod aspicerent, qui eacerdolir gloria insignes 
ctent, ad Deom ipemn obverti, eumqiie aspicere 
videbantor. Id vero si spiritoaliter intelligatur, 
propUiatorhtm eeee dicemns eum qui pro nobis est 
liomo factus, ι qaem proposuit Deue prophiationem 
per fidem in saflguine ipsius ad estenetonem justitiae 
mm ·*. » Paalas enim hoe dicit. Scribit etiani 

Πατρός αυτών, ι τίς Εσται λοιπόν ή αυτού οοξα 
Χριστού; Πώς δέ ού νού χαλ λογού πέρα παντός ή 
έχλαμψις; Χρυσοί δέ τήν κιδωτδν έχοντες άναφο-
ρείς, χρυσοί κα\ ο! κρίκοι, καί πάντα τΑ έν αυτή* 
μέτοχοι γΑρ τής δόξης οί Αμφ' αύτδν, καλ ώς έν 
Αγάπη κα\ άγιασμφ προσερηρεισμένοι καλ χρήσιμοι. 
Τοιούτοί τίνες ήσαν καλ οί μακάριοι μαθηταί, δύναμιν 
τήν παρ' αυτού τήν δεοπρεπή δεχόμενοι, καλ τής 
άνωθεν υπεροχής τήν λαμπρότητα μεδεκτώς έκπε-
πλουτηκότες, καλ πληρούντες διά τούτα τάς θεοαη^. 
μίας. 

ΠΑΑΑ, Όρθώς έφη$. 
ΚΤΡ. c Καλ πρός γε τή κιβωτψ, ποιήσεις, ι φησλν, 

c ίλαστήριον, επίθεμα χρυσίου καθαρού δύο πήχεων 
κα\ ήμίσους τδ μήκος, καλ πήχεως καλ ήμίσους τδ 

πλάτος . Καλ ποιήσεις δύο Χερουδλμ χρυσά τορνευτά· 
καλ έπιθήσεις αυτά έξ αμφοτέρων τών κλιτών τού 
(λαστηρίου. Ποιηθήσονται Χερουβλμ είς έκ τον 
κλίτους τούτου, καλ Χερουδλμ εΤς έκ του κλί­
τους τού δευτέρου τού Ιλαστηρίου. Καλ ποιήσεις 
τούς δύο Χερουδλμ έπι τά δύο κλίτη. Έσονται οέ 
Χερουδλμ έκτείνοντες *τάς· πτέρυγας έπάνωθεν συ-
σκιάζοντες ταίς πτέρυξιν αυτών έπλ τού Ιλαστηρίου, 
χαλ τά πρόσωπα αυτών είσάλληλα, είς τδ ίλαστήριον 
έσονται τά πρόσωπα τών Χερουβίμ. Καλ έπιθήοεχ; 
τδ Ιλαστήριον έπλ τήν κεφαλήν άνωθεν, και ε ί ς τή* 
χιβωτδν έμδαλείς τά μαρτύρια ά άν δω σοι. Καλ 
γνωσθήσομαί σοι εκείθεν, καλ λαλήσω σοι άνωθεν 

Q τού ίλαστηρίου άνά μέσον τών δύο Χερουβίμ τών 
δντων έπλ τής κιδωτού του μαρτυρίου, χατά πΑντα 
δσα άν έντείλωμαί σοι πρδς τούς υίούς Ισραήλ. » 

ΠΑΛΑ. Είτα τ ί τδ ίλαστήριον είναι φής; 
ΚΥΡ. "Οσον μέν ήχεν είς τε γράμμα καί σκιάν* 

έχ χρυσού έπεποίητο καθαρού, καλ έπήρτι*τό πως 
επικείμενη τή κιδωτφ * είρηται γάρ επίθεμα διά 
τούτο. Τετραμμένοι δέ εις αύτδ καλ βλέποντες, οί 
τοίς τής ίερωσύνης αύχήμασι κατηγλαϊσμένοι, πρδς 
Θεδν έδόχουν τετράφθαι καί βλέπε ιν. Φαμέν δέ είναι 
τδ ίλαστήριον, εί νοοίτο πνευματικώς, τδν δι* ημάς 
γενόμενον άνθρωπον, ι δνπροέθέτο δ Θεδς Ιλαστήριον 
διά πίστεως έν τφ αυτού αίματι, είς ένδειξιν τής δι­
καιοσύνης αυτού, ι Παύλος γάρ ωδέ φησιν. ΈπιστΑΙ-
λει δέ ήμίν χαλ Ιωάννης δ σοφώτατος μαθητής* 

ad D08 Joanne» ifle saptentisshntis discipulug : Β ι Τεχνία, ταύτα γράφω ύμίν, ίνα μή άμάρτητε, καλ 
c F i l io l i , bsec tcribo vobis, nt non peccetig: 
295 8 i aatem peccaverit aliquis, advocatum 
habemusad Patrem, JesamChristum jastum, et ipso 
est propitiatio [pro pecealis noetrre; non pro nostris 
autem tamum, sed etiam pro totlas raundi M . ι 
Per ipsnm enim propitiatio, sapplicatioqae omnis, 
ac bonoram pelitio : nam c Usque modo, » inquit, 
c non petiistis quidquam m nomioe meo; petile, et 
dabitur vobis"*. > Ipse igitur est propiliatorium; 
per ipsura namque fit nobis propitius Pater, et in 
ipsam desiait omnis precationis flnis, ei per ipsum 
accedimus, cum haud alia ratione admiiti ooseimue. 

έάν τις δέ άμάρτη, παράχλητον έχομεν πρδς τδν Π α ­
τέρα, Τησούν Χριστδν δίκαιον, καλ αύτδς ίλασμος 
έστι περλ τών αμαρτιών ημών, ού περΛ τών ημε ­
τέρων δέ μόνων, άλλά καλ περλ δλου τού κόσμου. » 
Δι' αυτού γάρ Ιλασμδς, ευχή τε πάσα, καλ αίτησις 
αγαθών, ι Έ ω ς γάρ ά ρ τ ι , ι φησλν, ι ούχ ήτήσατε 
ουδέν έπ\ τψ όνόματί μου · αΚεϊτε, χαλ δοθήσεται 
ύμίν. » Αύτδς ούν άρα τδ ίλαστήριον. ΑΓ αυτού γάρ 
ήμίν ίλεως δ Πατήρ, χαλ είς αύτδν καταλήγει πάν 
πέρας ευχής, καλ δι* αυτού πρόσιμεν, ούχ έτέρως 
δντες δεκτοί. Τοιγάρτοι φησλν, ι Ί&νω είμι ή δδός* ι 
κα\, ι Έγώ είμι θύρα, ι καλ, c Ουδείς έρχεται πρδς τδν 
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Πατέρα, εί μη δι' έμοΰ. » Πλήν eE κα\ γέγονε καθ% Α Itaque a i t : c Ego sum via ; > e l : c Ego sum janua; » 
ημάς, χαθιελς έαυτδν ε!ς ανθρωπότητα τε κα\ κέ-
νωσχν δ μονογενής τού Θεού Λόγος, Αλλ* έστι καλ 
ίδιον αυτού φυσικώς τδ έν δόξη νοείσθαι τή θεοπρε-
πεί, καλ έν ύπεροχαίς ύπαρχε ι ν ταίς υπέρ τήν κτί-
σιν, καθάπερ Αμέλει καλ πρδ της σαρκός. ΔιΑ τούτο 
τά Χερουδλμ περιεστάσι τδ ίλαστήριον, πυκάζοντα 
τβΐς πτέρυξι, καλ πρδς αύτδ τετραμμένα, και άελ 
τδ πρόσωπον έπερείδοντα, καλ δορυφορίας μέν άπό-
δειξις εναργής, ή είς δεξιά τε και ευώνυμα στάσις. 
Τδ δέ τών άνωτάτω δυνάμεων οίονεί πως έντονόν τε 
κα\ ακόρεστου είς δεοπτίαν, ύπεμφαίνειν έοικεν, τδ 
βλέπων άελ τά Χερουδλμ έπλ τδ Ιλαστήριον. Έν τψ 
1$φ δε σχήματι γράφει τδν Υίδν και ό προφήτης 
ΈσαΤας, λέγων* c ΕΙδον τδν Κύριον Σαδαώθ καθήμε 

e t : c Neroo venit ad Patrem, nist per roeM. > Caete-
rum, tametsi nostri similis factus sit, com sese ad 
humanitatetn exinanitionemque demisit illod unige-
nitum Dei Verbum; est tamen iUi nihilominus na-
turae suae ratione propriam, in ea gloria ac majesta-
te quae Denm deceat, intelligi; ei in ea excellentia 
qua crealuris omnibus praestat, permanere,qaemad-
modum sine dubio erat antequam camera accepisset. 
Ob eam igitor eausam Cberabim circumstant pro-
pitiatorium, et tegant alis; el ad illad versa sunt, 
atque vullus in illud figunt; ac satellitium quidem 
evidenter ostendit illa ad deiterara sinistramqve 
statio : qued vero semper Cherubim propitiatoriam 
aspiciunt, illnd supernarura virlutura intentum, et 

vov έπλ θρόνου υψηλού καλ επηρμένου, καλ Σεραφιμ ® inexplebile Dei videndi desiderium indicare vide-
είστήκεσαν κύκλψ αυτού, ι και έξ μέν έκάστψ πτέ-
ρνγας έχπεφυκέναι, φησ\, καλύπτει ν δέ αυτά, ταίς 
μέν δυσλ τούς πόδας, ταίς δέ δυσι τά πρόσωπα, πέ-
τεσθαι δέ ταίς έτεραις. Και εί μέν οίοιτό τις δτι τδ 
του Θεοΰ πρόσωπον, κα\ μήν καλ τούς πόδας κατεκά-
λοπτον τά 3εραφιμ, ουδέν άπεικδς έννοείν τι τοιού­
τον. Μετατρίποντες γάρ είς Ελλήνων φωνήν, τού 
Χιραφλμ τήν δήλωσιν, γνώσεως πληθυσμδν ήτοι σο­
φίας χύσιν σημαινομένην εύρήσομεν. Ύπεμφαίνουσι 
τοιγαρούν τψ σχήματι κα\ μάλα σαφώς, αί πάνσοφοί 
τε καλ Ανωτάτω δυνάμεις , δτι Θεού πρόσωπον ού 
%έμις όράσθαι πρός τίνος. "Άποπτος γάρ παντελώς 
ή υπέρ πάντα νούν έστι φύσις, κα\ φώς άπρόσιτον 

tur : describit etiam propheta Isaias Filium proprio 
quodam babitu, dicens : c Vidi Dominum Sabaoth 
sedentem supcr tbronum excelsum et elevatum, et 
Serapbim stabant circa illum : > et senas quidem 
alas inquit cuique fuisse; iisque tegere, duabus 
quidem pedes, duabus facies, cseleris volare Ac, 
si quis patel Dei faciem ac pedes contegere Sera-
pbim, nibit absurdi est ila exislimare. Nam, $i 
hojus nominis Serapbim signiGcationem in Graecam 
vocem transferamus, scientiae plenitudinem, aut ef-
fusionem sapientise, significare deprebendemus. Sa-
pientissimae igitur illae ac supreraae virtutes eo 
habitu illed evidentissime prae se ferunt, haad csso 

οίχεί, κατά τήν τού μακαρίου Παύλου φωνήν, καλ ς fas a quoquam Dei faciem conaptci. In f isibilis enim 
t Οδδελςδ^εταιΘεού πρόσωπον, κα\ ζήσεται, ι κατά - . 
γα τδ παρ* αύτοΰ πρδς Μωσέα τδν ίερώτατον είρη-
μένον έρθώς, Άλλ* ούδ* Αν τις γνοίη τά τε ίχνη καλ 
τάς όδοδς αυτού. Γέγραπται γάρ, ι *Q βάθος πλού-
πο, παλ σοφίας, καλ γνώσεως Θεού * ώς ανεξερεύ-
vfca τ ά χρίματα αυτού, καλ ανεξιχνίαστοι αί δδοι 
«ότου ί » Ψάλλει δέ καλ δ μακάριος Δαβίδ, κα\ σο-
φδν αναχρούετ μέλος· c Έν τή θαλασσή ή οδός σου, 
καλ αϊ τρίδοι σου έν ύδασι πολλοίς, και τά ίχνη σου 
ού γ*νε*>σσήσονται. > "Πσπερ γάρ ούκ άν τις Γδοι ίχνος 
έν δδασιν, ή ανθρώπου τυχδν ή νεώς, ή τών έν αύ-
τοδς νη^ομένων, ούτως ούκ άν καταθρήσειέ τις θείας 
τε παΐ Απο££ήτους οδούς. ΤΟν άν είεν είς τύπον οί 
πόδες* K i δέ δή καλ τά εαυτών πρόσωπα και τούς 

est omnino nstara HTa quae superat omnem intelti-
gentiam, et lucem inaccessibHem habilat, ut beati 
Pauli voce utar ·*; e t : ι Nemo videbil faciem Dei, 
et $96 vivet **, » ut ipse idem rectissime beato 
Hoysi dixit. Neque vero qoi9quam potest illius 
vestigia et vias nosse. Scrlptum est enim : « Ο al i -
ludo divitiarum, et sapienlue, et scienliae Deil 
quam incomprebensibilla sunt judicia ejos, el inve-
stigabiles viae ejas 1 1 > PsaRU ellam bealus David, 
et sapiens cannen coacinit: ι In mari via tua, et 
eemttae tuae in aquis moltis, et vestigia tua non co-
gnosceutar 1 .»Ut enim inaqulevidere veeligium aut 
bominis forlasse, aot navis, aat innalantium bcl-
luarum nemo potest; sic nemo divinas et iaeffabilee 

πόδας καταπυχάζειν ταίς πτέρυξιν ύποτοπήσαιτό τις D y\&% aspicere, quarom figuram pedes aptissime ge-
τά δτγια ΣεραφΙμ, εννοώ μεν δτι τής περλ Θεού σο­
φίας, ήτο? γνώσεως αρχήν ή τέλος ίδείν ού θέμις, 
^ χ α τ ά λ η π τ ο ς γάρ καλ αυτή, καλ υπέρ νούν έστι τδν 

έν6ρο)π*νον· Αρχή δέ παντδς σώματος, κεφαλή* τέ-
Χας δα οί πόδες. Τδ ίλαστήριον ούν άρα Χριστός, δς 
καί Αν σαρχλ πεφηνώς, ουδέν ήττον έστι Θεδς, κα\ 
Κύριος, φύσει τε χαλ αληθώς, περιεστώσας έν κύκλψ 
όο^λο*πρ€τ&ώς χαλ αύτάς έχων τάς άνωτάτω δυνά-
μ α ι ^ · Έ φ η δέ που χαλ λόγος ήμίν ίερδς, ώς μετά γε 
τΑ Α^εστήναι τδν Σατανάν τήν έν ί ρ ι σ τ ψ μεθέντα 
π χ ΐ ρ α ν , δτε νενήστευκεν υπέρ ημών, άγγελο* προσήλ­
θαν χ α λ διηκονουν αύτφ· ι Πνεύματα γάρ είσι λει-

runt. Quod si quls existimet suas facies ac pedes 
aliscoDlegere sancta Serapbim, illud cogitemus, non 
esse fas Dei sapientiae, seu scienti*£ initiom aut fi-
nem videre : est enim ipsa quoque incomprebensi-
bilis, et hominis inlelligentiam saperat. Est aotem 
lotius corporis initium caput, ut finis pedes. Pro-
piliatonum igilur est Christus, qui, quamvis ap-
paruit in carne, nibilominus tamen vere, ac natura 
Deus est, et Dominus : cam supremas illas virtule» 
circum se servilem in modum stantes babeat. Sacra 
eliamLiuerae leslantur ·, posteaquam rrecessil Sau-
nas, tlla lentatione, quam Gbristo intalit, omissa, 

· · Joan.xtv, 6. w Isa. v i , · · ! Tira. v i , 46. 9 9 Exod xxxiu, «0. 1 Rom. χι, 35. * Psal. ιχχνι, 
» . · MaUb. iv , ! f . 
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cum ille pro nobis Jejunaseet, angeloe accessisse, et Α τουργικΑ είς διακονίαν Αποστελλόμενα, διά τους 
j l l i minislrasse : ι Spiritus namque administralo-
res sunt, in minislerium missi propter eos qui baere-
diutem capiunt salutis*. ι Supra propiiialorium au-
lera cognoscar a te, inquit, el loquar tecum. Quibus 
verbis, ut ego arbilror, duo quaedam significavit, 
aut Christum, quamvjs homo esset ille quktem, la-
roea supra bominis natoram locutururo, neqae 
infja exinanitioms modum duntaxatesse mansurum, 
ctim Deus sit, et ex Deo secundum iialuram: c Ego 
enira,) dicebat, «et Paler unura sumus ·; > e t : cQui 
vidit me, vidit et Patrem meum e . · Aul illud for-
tasse: cognoscitur enim super propitiatoriura, et 
super Cherubim, id est, in excellenlia et gloria, 
supra hominem et quidquid est ortum, in quo ge-

μέλλοντας κληρονομείν σωτηρίας. > "Ανωθεν δέ του 
Ιλαστηρίου, γνωσθήσομαί σοι, φησλ, χαι λαλήσω σοι, 
δύο που, χαθάπερ έγφμαι, χαλ διά τούτον δηλών. 
Ή γάρ ότι άνθρωπος ών ό Χρίστος, τά υπέρ άνθρω­
που λαλήσει φύσιν, χαλ ουχί μόνοις έμμενεί τοίς 
τής κενώσεως μετροις, διά γε τδ είναι θεδς παλ εχ 
θεού χατά φύσιν. ι Έγώ γάρ, έφασκε, χαλ ά Πατήρ 
ένέσμεν, »χαί, c Ό έωρακώς έμέ, έώραχε τδν Εστί* 
ρα.» Ή έκείνό που τάχα ' γινώσχεται γάρ Ανωθεν τού 
Ιλαστηρίου χαί τών Χερουδλμ, τουτέστιν, έν δπεροχ| 
χαλ δόξη τή υπέρ άνθρωπον, χαλ παντδς έπέχεινα 
γενητού, ών τδ άχρότατόν τε χαί δπέρτατον τοι Σε­
ραφιμ, εί χαι γέγονε σαρξ, Έ χ χρυσού δε τδ Ιλαστή­
ριον, χαλ αυτά τά Σεραφίμ. Ή μλν γάρ εύχλεής 

nere primura ac summum locum tenent Serapbim, Β τε χαλ περιχαλλεστάτη φύσις, θεός. Έν ομοιώσει 
quamvis caro sit factus. Est autem ex auro pro-
pitiatorium,et ipsa quoque Serapbtm : nalura quippe 
praeclarissima alque pulcherrima Deus est ; quae 
autem orla sunt, ea eimilitudinem ejus per partici-
pationem retinent. lis porro qui 297 circa AC 

δέ τή πρδς αύτδν χατά μέθεξιν, τά γενητά. ΤοΙς δλ 
έν κύχλψ καί άγχού γεγονόσιν αυτού, τήν τής Ιδίας 
καλ φυσικής φαιδρότητος επιμερίζει μέθεξ ιν , Ας 
φωτδς έπί τι τών πέλας άνταναχλωμένου, χαλ λαχ* 
πρότητι τή ίδίφτδ προστυχόν καταυγάζοντος. 

prope ipsum sunt, suae naturalis claritatis consortium impertitur, ut lumims, cum ad objeaum aliqaoa 
corpus appulsum reflectitur, et suo splendore, quidquid obvium est, Uluminat. 

PALL. Recte sane babet, et est ad veritatem ex~ 
polita oratio. 

CYR. Jam vero, exstructo propiliatorio, aliter 
quoque nobis Cbristi raysterium adumbrat, dicens: 
ι Et facies mensara ex auro roundoT, > Curaque 
jussisset ut annuli mensa? affigerentur, in quos aurei 
vccles inunUtereotur, cumque weneuras etiam i l -

ΠΑΑΑ. Όρθώς έχε ι , κα\ Απεξεσμένος ήμλν εί( 
τάληθές, ό λόγος. 

ΚΤΡ . Μετά δέ τήν τού Ιλαστηρίου κατασκευή 
καί έτέρως ήμίν τδ Χριστού μυστήριον σχιαγρεοΗ, 
λέγων * ι Καί ποιήσεις τράπεζαν χρυσού καθαρού, ι 
Δακτυλίους τε αυτή προσερειρήσθαι δείν έπιταξες, 
και χρυσούς έμβάλλεσθαι τούς άναφορέας, μέτρα α 

lius, et artiOcii ralionom, qua ad ftununam elegan- C αυτής κα\ εύτεχνίας τούς τρόπους, καθ' οδς Αν γέ­
νοιτο λαχούσα τδ έχπρεπές είς είδος τδ Ανωτάν» 
σαφέστατα διειπών, ι Καλ έπιθήσεις, φησλν, έπ\ 
τήν τράπεζα ν άρτους ένωπίους, εναντίον μου διά 
παντός. * Χρυσά δέ αυτής τά σκεύη, τρνδλία τε χ α ί 
θυίσκας, καί μήν καί κυάθους, καί σπον&ελα γενέσθαι 
προστέταχεν. Άρ* ούκ έναργώς δ Αρτος ήμΐν δ έξ 
ουρανού κατεδείκνυτο, προκεισόμένος χατά καιρούς 
έν άγίαις τραπέζαις εκκλησιών, χαλ ζωήν δωοΰςτό) 
χόσμφ; 

ΠΑΛΛ. Και μάλα. 
ΚΥΡ, Τρυβλία τε και θυίσκαι, χύαθοί τα χολ 

σπονδεία, χα\ τά δι* ών τής αγίας τραπέζης ή μυστική 
και ίερωτάτη πληρούται χρεία, ού τών θείων χαιμη* 
λίων τύπος άν εΐεν, ώ τάν ; 

ΠΑΛΛ. Πάνυ μέν ούν. 
ΚΥΡ. Αλλά ταυτί μέν έν τή Έξόδψ, Τραπ*ζτ*ς 

δέ πέρι καί μήν καί προθέσεως άρτων, χεχρησμφδς-
χεν ό νομοθέτης έν τφ Αευιτικφ * άνευρύνει δέ ώσπερ 
τήν έντολήν, τίνα τε τρόπον ή πρόθεσις έσται, δώάαχει 
σαφώς, λέγων ούτως* ι Καί λήψεσθε σεμίδαλιν, χαλ 
ποιήσετε αυτήν δώδεκα άρτους. Δύο δεκάτων Ιστού; δ 
άρτος ό εΤς. Καί έπιθήσετε αυτούς δύο θέματα, παλ 
Εξ άρτους τδ έν θέμα έπλ τήν τράπεζαν τήν χαθαράν 
έναντι Κυρίου. Καλ έπιθήσετε έπλ τδ θέμα λίδανον 
καθαρδν καί άλα, καί έσονται είς άρτους είς ανάμντς-
σιν προκείμενα τφ Κυρίφ, τή ήμερα τών σαδοατοιν 

tiam insigiiis flerel, apertissime prcescripsisset, de-
nique : «Et irapones,> wquit,c super mensam panes 
proposilionis coram me perpetuo e. ι Aoreaque ejus 
vasa, et acelabula, et morlariola, el cyatbos, et l i -
batoria fieri jussit. An vero parum evidenter ille 
panis e coelo nobis demonstrabatur, qui aliquando 
in sanctis ecclesiarum mensis proponendus esset, 
et vitam mundo dalurus? 

PALL. Iroo vero maxiroe. 
CYR. Acetabula porro, et mortariola, cyalbi 

quoque et libatoria, et ea omiiia quorum ad men-
sam illam sacram ac mysticam usus erat, nonne, 
Palladi, diviiiorum thesaurorum flgura sunl? 

PALL. Sane vero. 
CYR. Sed baec quidem in Exodo : de mensa 

vero et panibus propositionis legislalor in Levitico 
sanxit, atque ibi quodammodo explicat boc praece-
ptum, et quemadmodum propositio fieri debeat, 
plane docet bis verbis ; c Et accipielis similam, et 
facieti3 ex ea duodecira panes; e duabus decimis 
eril panis unas; et imponetis eos duas positiones, 
et sex pancs una positio super meosam puram co-
ram Domino, Et imponetis ad positioneiu unam tbus 
roundum cum sale, et erunt in panes recordationis 
proposita Domino; die Sabbatorum apponetur co-

\ pebr. i , 14. » Joan, x, 50. · Joan. xiv, 9. 7 Exod. xxv, 17. 1 ibid., 50. 
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*μ»σθήσεται έναντι Κυρίου δΊαπαντδς ενώπιον τών Α ram Domino perpetuo a filiis IsraeJ testaroeirtnm 
υίών Ισραήλ, διαθήκην αΙώνιον * καλ Ισται Ααρών 
καλ τοίς υίοίς αυτού. Καλ φ άγονται αύτΑ έν τδπφ 
Αγίω* έστι γΑρ "Αγια τών Αγίων τοΰτο αυτών, κα\ Απδ 
των θυσιαζομένων τψ Κυρίψ, νδμιμον αΙώνιον. ι 
Έν δέ γε τοίς 'Αριθμοίς, ώς ένα πάλιν άρτον ήμίν τδν 
έξ ουρανού χαλ έξ ημών* γέγονε γάρ βεδςών φύσει 
καθ* ήμάςδΛόγος, χαλέσκήνωσεν ένήμίν,κατεδείχνυ 
λέγων πρδς τδν ίεροφάντην Μωύσέα* ι Αάλησον τοίς 
υίοίς Ισραήλ, χαλ έρείς πρδς αυτούς* Έν τψ πο-
ραύεσθαι υμάς είς τήν γήν ήν έγώ εΙσάγω υμάς 
Αχεί, χαλ Ισται, δταν έσθίητε ύμείς άπδ τών άρτων 
τ ή ς γής , Αφαιρείτε άφαίρεμα άφδρισμα Κυρίψ άπαρ-
χήν φυράματος υμών * άρτον άφαίρεμα άφοριεϊτε 
αύτδ ώς άφαίρςμα άπδ άλωνος, οδτως άφαιρήσετε 

« t e n i u m ; et eranl Aaron et i l i i s ejue, et comedenl 
ea in loco sancto ; est enim Sancla sapctoram boc 
jpsis, et ab immolatis Domino legitimmn sempiter-
num ·. · In Numeris vero ut unum mreas paBem, 
qui de ccelo, et ex nobis cst (Yerbura enim, cum 
Deus secundum naturara eseei, faclum est noetri si-
mile, et babitavit in nobis u ) , lanquam upum nobie 
panem demonstravit, cum sic dixil Moysi i l l i sacro-
rum 298 interpreti: < Loquere ad filios Israel, el 
dices eis : Cqm Uigrediemini in tcrram in qaan 
ego induco vos, el erif, cum ederitis vos e panibas 
terra?, separabilis separationem segregalionem Do-
mino primitias massac vestrs; panem separationem 
segregabitis ipsum, tanqoam separationem ab area, 

Απαρχήν φυράματος υμών, χαλ δώσετε τψ Κυρίψ β sic separabilis ipeum, primilias massa? veslrae, et 
άφαίρεμα είς τάς γενεάς υμών. ι Καλ άπονητ\ μέν 
Αλά τούτων καταθεψτό τις άν τδ τής αληθείας μυστή­
ριον· Αελέξεται δέ πρδς ημών έν Ιδίψ χαιρψ λεπτώς 
χαί Απηχριδωμένως, είς έτερον ήμΐν Ιδρώτα συγγρα­
φής μττχ^ηκοτος τού λογού. Πλήν εκείνο, οίμαί που, 
χατατεσήποι τ ις άν είς γε τδ παρδν ήμίν, ώ Παλ­
λάδιε. 

ΠΑΛΑ. Ί ο ποΜν τι φής ; 
Κ Τ Ρ . Πολυειδώς γΑρ ήμίν εμφανή καθιστάς τδν 

Εμμανουήλ, κο\ δι* έτερου πάλιν αύτδν άναπλάττει 
ιδγχι» Πρδς γάρ τοι Μωύσέα φησί · c Και ποιήσεις 
λνχνίαν έχ χρυσίου καθαρού, τορνευτήν ποιήσεις 
τήν λ-xyVjrr δ καυλδς αυτής χαλ οί καλαμίσκοι, χαλ 

dabilts Domino separationem in generationes ve-
atras u . > Licet ex his verbis facil]ime veritatis 
tnysterium perspicere, de qoo lamen a nobis subti-
liter et accnrate suo looo dicetur, hancque oralio-
nis parlent in alterius commentationis laborein 
irajwferamos, Hlad iamen, ut opinor, admirari licef 
in presens, Palladi, 

PALL. Qaid istud tandem? 
CTR. Cum etenim varie uobis illum Emmanuel 

spectandum proposuisset, rursus aliis quoque ver-
bis eumdem efiingil; Moysi enim d ic i t : c Et facies 
candelabrum ex auro mando; tornatlle facies can* 
delabram; hastile ipsios, et calami, et crateres, et 

ef χρατήρες, χτΛ οί σφαιρωτήρες, κα\ τΑ κρίνα sphaerulae, et lilia ex ipso eruat: sex caiarai pro> 
αύτης Imt, Έ ξ καλαμίσκοι έκ τού κλίτους τού δευ­
τέρου, ι Καί αδ έπλ τούτοις τά είς κδσμον τε καλ 
χρείστ/τψ τεχνήματι τελούντα προστεθεικώς, χρίνα 
τ έ στ/μι, καλ σφαιρωτήρας yat χαρυίσκους, έπεφώνει 
-siiliv c "Ολη τορνευτή, έξ ένδς χρυσίου καθαρού* 

χαί ποιήσεις τούς λύχνους αυτής έπτά, χαλ έπιθήσεις 
τους λύχνους αυτής. Καλ φανούοινέκ τού ένδς προσ­
ώ π ο υ . Καλ τδν έπαρυστήρα αυτής, χαλ τά υποθέ­
μ α τ α α υ τ ή ς έκ χρυσίου καθαρού, ποιήσεις πάντα τά 

ταΰτα ταλάντου χρυσίου καθαρού. "Ορα, 
στοεήσχις χατά τδν τύπον τδν δειχθέντα σοι έν τ φ 
& ρ ε ι . 9 Χρυσή μέν ούν ή λυχνία τύπον επέχουσα τού 
Χ ρ ί σ τ ο υ . Φύσει γάρ χαλ άληθεία βεδς δ Υίδς· χρυσφ 
& ταρεικαστέον, χαθά χαλ έν τοίς άνατέρω δΊωρι 

deuntes ex adrefso; [tres calami candelabri ex la-
lere uno, et tres calami ex latere altero] ".>Ad baec>: 
ctim adjunxisset ea quae ad ornalum et usum ope-
ris pertinercnt, l i l ia, inquara, et spbserulas, et scy-. 
pbos, rursura adjccit : f Totum tornatile ex uno 
auro mundo *, et facies ei lucernas septem, et impo-
nes lucernas ipsius, et lucebunt ex una facie, et 
emunctorium ejus, et sappositiones ejas ex auro 
mundo : faeies omnia vasa ejus talentum auri mun-
di . Vtde, facies omnia joxta figuram qune tibi io 
monte ostensa e s t I S . » Aureum igitur candelabruro, 
Ghrisli figoram tenet; Filius enim natura ac vere 
Deas est. Aaro autem similis esse putanda est, u t in 
goperioribos definiebamos, illa divina claritas atqve 

ς ό μ χ θ α , τήν θείον λαμπρότητα χαλ ύπεροχήν. Τορ- ^ praestantia; lornalileaatem, quia speciosissimusest, 
ν α ν τ ή δέ δ η περιχαλλής καλ πέρα λόγου παντδς, τδ 
γ α tjxov είς εύμορφίαν τήν νοητήν, δ Εμμανουήλ. 
Γέγραπηαι γαρ δτι c Ωραίος χάλλει παρά τούς υίούς 
τ ω ν α^νθρώπων. ι Ούχούν τδ έχτετορνεύσθαι τήν 
λιιχνϋαν, τΑ είς είδος έχπρεπές, δήλον δέ δτι τδ θεο-
τ ε ρ τ π ά ς , πατεδείχνυεν άν εδ μάλα τον Εμμανουήλ. 
d C βαζιδν δε χαλ εύώνυμον, οΤάπερ έχ δένδρου χαλά· 
ι χ έ α χ ο ο ς άχπεφυχότας, συναναθρώσχειν δέ τψ μέσφ 
χ»οΧφ r παλ είς ύψος αίρεσθαί φησι τδ ίσοστατούν. 
Κ ! ς γάρ εάν χατά φύσιν δ Μονογενής, κα\ έν άπλότητι 
xf^ %αχ* οδσίαν, ώς Θεδς, διαφόροις ένεργείαις πολλο-
ατ&ζ αΤναι δοκεΐ, άλλ* ουδέν είσχεχριμένον ή δθνείον 

L ^ v i t . χ χ π , 5-9. ·· Joao. ι, 14. 1 1 Nura. χν, 1 7 - ϋ 

plusqaam verbis explicari possit, ille Eramanuel, 
ei pulchritudinem animo spectabilem cogites. Scri-
ptum est enim : c Speciosus forma pne flliis homi-
n u m u . >Quod igitur candelabrom lornatile factum est, 
idveroiUam pulcbrit«diniepra3slanUam,id est divn 
nam illam noslri EmmanneHs dignitatein, aplissime 
eigniflcabat, Calamos porro ex dextro sinistroque 
latere tanquam ex arbore prodeanlts, inqait, cnm 
medio stipite simul exsnrgere, el ad parem altitudi-
nem toll i . Qaamvie enim Unigenitas ille sfecundum 
natvram unus sit, 299 e t u t i ^ u s simplicem ha-
beaf essentiam, diversitate Umen operaUonom, 

••Exod. x x r , 5 i , 5 ί . 'ΜΜά.,διΗΟ. n Ρ«4Λ 
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ια eo oxternum est ei adventitium, tametsi divinis 
attribulis quodammodo haad simplex intelligatur : 
lux enim, et vila, et vis, et incorruptio esse Sntelli-
gitur. Nam cum docere vellet nihil esse in eo ad-
scilittum, intulit, ut opinor, illud : c Sphaerulae, et 
calami, et iilia ex ipso sint, totum tornalile ex auro 
puro * · , ι id est, lotus undique Deus, non perinde 
atque ea quae orta sunt , sanctiflcatue : neque ut 
angeli, qui cum in sua quadam natura intelligantur, 
illius gratia et gloria decorati sant, ac tanquam 
aaro mondo, spiritus munere qaodammodo i l l i t i ; 
sed quod suapte natura sit iila ipsa res, nempe 
Deue, jJla nimiram purissima et suprema natura. 
Septetn porro lucernae sunt; muhis namqae mo-
dis a Cbrislo illuminalio trtbajlar : et, c AJii qui* 
dera datur sermo sapientiae, alii autem sermo scien-
liae, et discretio spirituum u , > et reliqaa. Perfe~ 
ctionis autem signum est numerus sepienarias; 
perfectiseimus vero est guapte natara Emmaooel 
lanquam Deus, et charismatum ab ipso fluenlium 
distributio perfecte iis proposita eet qui merentur ao-
cipere; neque enim c Ad measuram dat sp i r i tom ι τ , ι 
ut beatus Joannes ait; sed c ex ejqs plenitudine nos 
omnes accepimus * · , * Deinde a i t : ι Et ioipones 
lncernas, et lucebunt ex una facie l f . » Qualis autem 
i i t hsec positio, in Numeris planius explicavit, sic 
diceos : c Et locutus est Dominus ad Moysen, d i -
cens : LoquereAaron, etdices ad eum, Cum impo-

neque vero aliqnid Α έν αύτφ, xAv el νοοίτό πως τοίς θεοπρεπέσνν αξιώ» 

Β 

μασιν ούχ Απλούς. Φώς γΑρ καλ ζωή, καί δύναμις κα\ 
αφθαρσία νοείται. "Οτι γάρ ουδέν είσποιητδν έν αύτ$ 
διδάξαι βεδουλημένος, προσεπήνεγκεν, οΐμαί που, τδ, 
c Οί σφαιρωτήρες καί οί καλαμίσκοι έξ αυτής έστω-
σαν · δλη τορνευτή έκ χρυσίου καθαρού, > τούΥ 
Ιστιν, δλος διόλου Θεδς, ούκ έν ίσφ τοίς γενητοίς 
ήγιασμένος, ουδέ ώσπερ άγγελοι τυχδν έν ίδία νοού­
μενοι φύσει, κατηγλαίσμένοι δέ εκείνου χάριτί τε κα\ 
δόξη, καί οίάπερ χρυσίφ καθαρψ. τή τού πνεύματος 
δόσει κατακεχρισμένοι, άλλ' αύτδ τή φύσει τδ χρήμα, 
Θεδς, ή καθαρωτάτη τε καί υπέρτατη φύσις. Έπιέ 
δέ οί λύχνοι* κατά πολλούς γάρ τρόπους ό παρέ 
Χριστού φωτισμός. Καί, ι r Q μέν δέδοται λόγος σο-
φίας, έτέρφ δέ λόγος γνώσεως, διάκρισίς τε τενευμΑ-
των, > καί τά λοιπά. Τελειότητος δέ σημαίον, ό 
έπτά πάλιν έστλν αριθμός. Παντέλεως δέ καλ κατά 
φύσιν Ιδίαν δ Εμμανουήλ, ώς Θεδς, καλ τ ω ν παρ* 
αυτού χαρισμάτων έν διανομή, τελείως έγκειται τας 
έλείν άξίοις. Ού γάρ ε Έ κ μέτρου δίδωσι τδ πνεύμα, ι 
κατά τήν τού Ιωάννου φωνήν, άλλ* ε έπ του πλη­
ρώματος ημείς πάντες έλαβομεν. ι Είτα φησι · ι Κεί 
έπιθήσεις τούς λύχνους, καί φανοΰσιν έκ τού ΑνΑς 
προσώπου. » 'Αλλά τίς άν γένοιτο τυχδν *ή τοιαδε 
θέσις, έν τοίς Άριθμοίς έδήλου σαφώς, οδτεο λέ-pw* 
ι Καί έλάλησε Κύριος πρδς Μωσήν λέγων - Aiijar» 
Ααρών, καλ έρείς πρδς αυτόν* "Οταν έ π ι β ή ; τΛς 
λύχνους έκ μέρους κατΑ πρόσωπον τής λυχνίας, ΟΜ· 
τιοΰσιν οί έπτά λύχνοι* καλ έποίησεν ούτως Άαρύ* 

sueris luceraas, ex parte secundum faciem cande- Q έχ τούΐνδς μέρους κατά πρόσωπον τής λυχνίας, κεί 
έξήψβ τους λύχνους αυτής, καθά συνέταξε Κ*ρ«ς«φ 
Μωσή. ι ϊύνες δή ούν, δτι κατά πρόσωπον της 
χνίας, οί έπτά τετραμμένοι λύχνοι, τδ φώς τοίς Αρω-
σιν ένίεσαν. Ού γάρ τοίς κατόπιν καλ οίον*/ πως h 
αποστροφή κειμένοις τή παρά Θεφ, τδ θείον τε καί, 
νοητδν έπιλάμπει φώς, άλλά τοίς είς tyw τ^ιένοις 
δι% Αγιασμού, καί άντιπροσώποις ήδη γεγονδσι διά 
τής έν πίστει π α ^ σ ί α ς , καί τής έν γε τ φ ?ωύν 
ορθώς πάγκαλου σεμνότητος. Βδελυρδν μάν γάρ κσλ 
άπηχθημένον πάν δσον εστίν έν φαυλότητί τε καί 
άπειθία. Τίμιον δέ καί έν έπισκέψει Θεού, τδ ενεει-
θέςκαίεύήνιον. Ίουδαίοις μέν γάρ έμπσροινεί* 
μένοις άκαθέκτως αύτψ, καί διά φωνής Ήοσίου φη· 
σίν ι "Οταν τάς χείρας έκτείνητε πρδς μλ, άκο-

ter illum injuria violare constituissenl, per Isaiae quo- D στρέψω τούς οφθαλμούς μου άφ' υμών. ι ε Όφθαλμ* 

labri lucebont seplem lucero» ; et fecit sic Aaron 
ex ona parle secundum faciem candelabri, et acceo-
dit lucernas tpsius, ut constituit Dominus Moysi 
Inlellige ergo septem illas lucernas ad facieoi can-
delabri versas, lumen in aspicientes immiUere; 
non enim qui a tergo sunt, ac quodammodo a Deo 
aversi, eo3 divinum iilud ac spirituale lumen i l lu -
strat; sed eos qui in illius conspectam per sanctifi-
cationem perducti sunt, ac jam per fidei libertatem, 
et honestatera recte viveodi praeclaram ora i l l i 
obverlerunt: uienira abominandi sunt, et exsecrandi, 
qui in nequitia el pervicacia veraantur, ita rursos 
(fbari, et in Dei conspectu posili obiemperantes 
atque tractabile$.300*)Ul^sisei--na, qui iotemperan-

que vocem d ic i t : < Cum extenderitis roanus ad me, 
^avertam oculos meos a vob i s 1 1 : t — < Oculi autem 
Domini soper justos » ut in Psalmis canitur. 

PALL. Verum est. 
CYR. Hujus sancti candelabri etiara beatus Za-

charias aperte meminit; sic enim dixit : ι Conver-
»us est angelus qui loquebatur in me, et exciuvit 
me, sicut excitatur bomo a somuo suo, et dixil ad 
me : Quid tu vides? Et d i x i : Yidi , et ecce caadela-
brum auream, etlampas super illud, et septem l u -
cernae saper il lud, et dua3 oleaB super ipsum, una a 
dexlris lampadis ejus, et una a sinistrie. Et rogavi, 

δέ Κυρίου έπί δικαίους, ι 
ύμνου μενον. 

κατά τδ Αν Ταλμοίί 

ι β Exod. χχν, 36. ·· I Cor. xn, 8. ι τ Joan. 
1-5. « fsa. ι, 15. ••Psal. χχχιιι, 16. 

ΠΑΑΑ. αληθές. 
ΚΥΡ. Τής Αγίαςταυτησλ λυχνίας μέμνηται σαφώς 

καλ ό θεσπέσιος Ζαχαρίας * έφη γΑρ, δτι c Καλ έπ-
έστρεψεν ό άγγλος ό λαλών έν έμολ, καλ έξήγειρέ με, 
δν τρόπον έξηγέρθη άνθρωπος έκ τού ύπνου αυτού, 
καί είπε πρδς μέ, Τί σύ βλέπεις; ΚαλεΤπα, ΊΕιορακα, 
καλ ίδού λυχνία χρυσή δλη, καλ τδ λαμπάδιον αυτής» 
καί έπτά λύχνοι επάνω αυτής, καλ δύο έλαίαι άπαν** 
αυτής* μία έκ δεξιών τού λαμπαδίου αυτής» χαλ μία 

ιπ, J 4 . »· Joan. ι, 16, ' · ΐ,χοά, χχν, 5 7 , Η N o m . νιιι, 



fi» DE ADORATIONE IN SPIRITU ΕΤ VERITATE. LIB. IX. 610 

έξ ευωνύμων. Καί έπη ρώτησα, καί είπα προς τδν Α et dixi ad angelum qui loquebalur in me, dicens · 
άγγελον τδν λαλούσα έν έμοί, λέγων, Κύριε, τί έστι 
ταύτα; καί είπε πρδς μέ, λέγων, Ού γινώσχεις τί 
έστι ταύτα; Κα\ είπα, ΟύχΙ, Κύριε. » Ό μέν ούν 
μακάριος προφήτης διεπυνθάνετο λέγων, Τί έστι 
ταύτα, Κύριε; Βραχύ δέ διήγημα παρενθείς ό θεσπέ­
σιος Αγγελος διερμηνεύει τήν δρασιν, καλ τήν τής 
λυχνίας κατασκευήν είς Χριστδν Αναφέρει λέγων περλ 
τών έν αυτή λύχνων έπτά, c Ούτοι οί οφθαλμοί Κυ­
ρίου, επιβλέποντες έπί πάσαν τήν γήν. » ΕΙ γάρ χρή τι 
καί τών παχύτερων είπείν, μυρίοις δσοιςήμάς δφθαλ-
μοίς τδ θείον ορά καί κατασκέπτεται τά ανθρώπινα, 
γινώσκων τά έν τψ σκότει, κατά τδ γεγραμμένον, 
c Καίτδ φώς μετ* αυτού έστιν. > ΕΙ γάρ καί ήμίν τοίς 
έν κόσμφ τδ φώς ένίησι βεδς, καταπλουτήσειεν άν 
αύτδ καί πρδ γε τών άλλων έν Ιδία φύσει λαχών. *Ή 
είπερ ούχ ώδε έχειν ύποπτεύουσί τίνες, ώρα που τάχα 
τοίς ώδε φρονείν έλομένοις έπιφωνείν, c Σύνετε δή 
άφρονες έν τψ λαψ, καί μωροί ποτε φρονήσατε. Ό 
φυτεύσας τδ ους, ουχί ακούει; ή ό πλάσας τδν δφθαλ-
ρ&ν, ούχλ κατανοεί; Ζών γάρ δ λόγος τού θεού, καλ 
ενεργής, καλ ήκονημένος μάλλον μαχαίρας διστόμου, 
έιιχνοόμενος μέχρι μερισμού ψυχής καί πνεύματος, 
Αρμών τα καί μυελών, καί κριτικός ενθυμήσεων καί 
εννοιών καρδίας, καί ούκ έστι κτίσις αφανής ενώπιον 
αυτού. Πάντα δέ γυμνά καί τετραχηλισμένα τοίς 
οοθαλμοίς αυτού,» Φωτίζει δή ουν καί έφορά πάντα 
Χριστός. Τοιγάρτοι καί έφασκε δι' ένδς τών προφη­
τών- t βώς έγγίζων έγώ είμι, λέγει Κύριος, καί ουχί 

Doraine, quid sunt haec? Et dixit ad me : Non nosti 
quid sint haec? Et dixi , Non, Domine " . » Atqoe 
ille qoidem bealus propheta percontatus est, d i -
cens, Quid sant bsec ? Sed ille beatus angelos, brevi 
narralione inlerposita, visionem interpretalur, et 
candelabrt construclionem ad Cbristum refert, d i -
cens de .scptem lucernis quee in eo sunt : « Hi sunt 
oculi Domini aspicientes in omnem terram n . > Ut 
enim nounibil rudiore sensu dicamus, innumem 
nos oculis Deus aepicit, et res humanas considerat, 
et cognoscit quae in tenebris sunt, ut scriptum est: 
c Et lux cum ipso est · Nam, si nobis quoque, 
qui in hoc mundo stiraus, latnen iinmilit Deas, pro-
cul dubio eodem prse caeteris omnibus abundare 
ex naiure suae conditione credendus est; aul si qui 
non ita se rem babere suspicantur, jara vero ita 
sentientes illis verbis alloqui licebit : « inleUigite 
insipientes in populo, et stoUi, aliquando sapite ; 
qui plantavit aurem, non audit? aot qui finxit oco-
lum, non considerat •·? Vivus est enim sermo Dei, 
et efficax* et acutus magis quaro gladius anceps; 
pertingensque usque ad divisionem aniiaae ac spi-
ritus, compagiim qaoque et medullarum, et discre-
tor cogitationum et intentionum cordis. Et non est 
creatura aliqua invisibilis in conapecla ejas: omnia 
aotem nuda etaperta sunt oculis ejus t T . ι Hlumi-
nat igitur ChriBtus et aspicit omnia: ideoque dixit 
per quemdam e propbeiis : c Deus e proximo som 

βε&;πδ^ωθεν.1Ιή Απ'έμού κρυβήσεταί τ ι ; ι Αάθοι Q ego, dicit Dominus, et non Deus a longe ; num a 
γάρ άν σδδέν τδν πάντα είδότα νουν. "Η ούκ άριστα 
σοι ταύτσ Ιιεσκέφθαι δοκώ; 

ΠΑΑΛ. Παντάπασι μέν ούν. 
ΑΓΓ. Ασύνηθες δέ τι περί τήν λυχνίαν δ προφή­

της όρων, έλαιών γάρ ήσαν κλάδοι, προσεπυνθάνετο 
λέγων, c Τ ί αί δύο έλαίαι αύται αί έκ δεξιών τής λυ­
χνίας καλ έ ζ ευωνύμων; Καί έπηρώτησα,ιφησίν,ι έκ 
όευτέρου, καλ εΤ.πα πρδς αυτόν Τί οί δύο κλάδοι τών 
ε λ α ι ώ ν , οί έν ταίς χερσί τών δύο μυξωτήρων τών 
χ ρ υ σ ώ ν , των έταχεόντων καλ έπαναγόντων τάς έπα-
ρνοττρίαας τάς χρυσάς; Καί είπε πρός με, ι φησίν,ιΟύ 
γ ι ν ώ σ χ ε ι ς τ ί έστι ταύτα; Καί είπα, Ουχί, Κύριε. 
Καλ α ΐπέ μοι» Ούτοι οί δύο υΙοί τής πιότητος παρ-
αστ^χασι τ ώ Κυρίψ πάσης τής γής. ι 

ΠΑΛΛ. Τίς ούν άρα γέγονε χρεία τψ μακαρίψ 
τεροφήτυ,τού καλείς αύθις άναπυθέσθαι δείν ; Έ π ­
η ρώτησα γάρ, φησλν, έκ δευτέρου. 

Κ Τ Ρ . Ό γάρ ουχί φαίης άν, ώ Παλλάδιε, σοφόν 
τα ε ίναι καλ πρέπον, τοίς γε δλως όρθά φρονείν ήρη-
ρ /νο ι ς , α χ ρ ιδείς χαί άπεξεσμένους τάς έφ* δτφ ούν 
τ ώ ν Αναγχαίων ποιείσθαι πεύσεις; 

Π Α Λ Α . Φημί . 
Κ Τ Ρ . Κλώνος δή οδν έλαιών θαλψ βρύοντας άπαλψ 

χ χ λ νααβαλαΙ τεθεαμένος ό προφήτης, έλαίας αύτους, 
χ α ί ο ύ χ £ζ έλαιών ώνόμαζε κλάδους. Είτα σεσιώπη-
αχν 6 Οχστεέσιος άγγελος , τήν έμφρονεστέραν χαί 

Μ Z a c h . i v , 1-8. " I b i d . 10. Μ Dan. ιι, 22. 
xm9 2 5 . »· Zach.iv, 11-U. 

meoccultabUuraliquid ·· ? > Nibilenim 301Utere 
polest mentero Ulam omnia scientem. An tibi pajrum 
considerate baec dicere videor? 

PALL. Imo vero maxime. 
CYR. Sed propbela, cura inusitatum quiddam in 

candelabro videret (olearum enim in eo inerant 
rami), denuo sciscitatus est, dicens : c Quid sunt ha? 
duae olivae a dextris candelabri, et a sinistris ? Et 
rogavi,»inquit , « denuo, et dixi ad eum: Quid sunl 
i l l i duo rami olearum qui sunl in inanus duaruro 
narium aorearum infundentium , et retrabentium 
suffosoria aurea ? Et dixit ad me, > inquit: « Nescis 
quid sint baec? El dixi, Non , Domine. Et dixitad 
me : Hi duo filii pinguedinis astant ante Dominum 

0 universae teme • · . ι 
PALL. Quid tandem opusfuit beato propbetae m 

itenim ialerrogaret? Inlerrogavi namque, inquit, 
denuo. 

CTR. An to, Palladi, minime potasesse sapientis. 
et ad eos qui recte sentire velint, non maxime per-
tinere censes, de unaqaaquerenecessaria diligenter 
et accurate interrogare ? 

PALL. Poto eqaidero. 
CYR. Raraos igitur olearam lenero recenti-

que germine virentes cum aspexisset propheta., 
oleas, non olearam ramos appellavit. IUque la-
cuit beatus angelus, cum prudentiorem ac ve-

•· Psal. xcui, B, 9 . " Hebr. nr , 12,15. »· Jerem. 
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επειδή δε διεγηγερμένος, 
quajn excitatus jam, duosramosolearum appellavit, 
et se doceriflagitavit cujtis rei essent illasymbola, 
didicit Ulico, dicente angelo : c Hi duofilii pingue-
dinis astantante Dominum universae teme. · Duoe 
porro pinguedinis filios tom illum ex Israel, tum 
vero alterum ex geotibus populam appellavit, qnos 
etiam aate Dominum universg terrae astare d i c i t : 
ia quomanifesteetevidenter illud candelabri opifi-
cium pro Ghrisli flgura posuit, ad cujos dextram 
sinistramque partem olivarura rami tanqoam cir-> 
cum illud essent collocati, impinguantur oleo, qood 
sancti Spiritus figuram geri t ; mentem credentium 
irrigantis, Juxta illud * c Impinguaati in oleo caput 
meam * · . > 

PAIiL. Sed cur non oleas eas potius (Juam ramos Β 
olearum vocavit ? 

GYR. Ob eam causam , Palladi* quia fideles tan-
quam ex oleis tenues, ac pabescentes surculi de-
tracti sunt, et simul cum fide ad pietatem prope 
transplantantur : alii quidem ex Judaeorum eyn-
agoga, alii autem ex gentium turba delracti: ne-
que enim omnes qui sunl ex Israel, crediderunt; 
3 0 2 n e 4 Q e universa muhitudo gentium est ingressa. 
Rami sunt igilar olearum, qui vel ex multitudine 
Judaeorum, vel etjam e turba gentium tanqoam ex 
arboribus detracti, et ad divinura lumen tradoctl 
suat, et abundantiore jam Spiritue sancti effusione 
quodammodo luxuriant. l d enim significare arbi-
t ror , quod tanquam in naribus lacernarum tint 

δύο κλάδους έλαιών ώνόμαζε λοιπδν, καλ Αναμαθείν 
έλιπάρει, τίνος άν εΓη σύμβολα ταυτλ έδιδάσχετο πα­
ραχρήμα, τού αγγέλου λέγοντος* c Ούτοι οί δύο Μ. 
τής πιότη τος παρεστήκασι τφ Κυρίφ πάσης τής γής. ι 
"Πους δέ πιότητος δύο, τόν τε έξ Ισραήλ, καλ μέν τει' 
τδν έξ εθνών άπεκάλει λαδν; οθς καλ τ φ Κυρίφ 
πάσης τής γής παρεστάναι οησλ, σαφώς τε καλ ένσρ 
γώς ε Ες τύπον Χριστού, τδ έπλ τή λυχνία, τέχνημα 
τιθείς, ής ο( κλάδοι τών έλαιών, έίς δεξιά τε καλ ευώ­
νυμα , καλ οΕονελ τήν έν κύκλψ λαχόντες στααιν τ» 
έλαίψχατάπιαίνονται, δ έστιν αγίου Πνεύματος τύ-βος, 
τδν τών πιστευόντων κατάρδοντος νούν* κατά τ δ , ι Έι 
έλαίψ έλίπανας τήν κεφαλήν μου. ι 

ΠΑΛΑ. εΤιτα τί μή μάλλον έλαίάς αύτάς, κλώνος 
δέ μάλλον έλαιών άπεκάλει; 

ΚΥΡ. "Οτι, ώ εταίρε, καθάπερ έξ έλαιών μόσχια 
λεπτά και άρτιθαλείς έξήρηνται κλάδοι, μόνον δέ 
ούχ\ μεταβοθρεύονταΐ μετά πίστεως είς ευσέβεια* 
οί πεπιστευκότες, οί μέν έκ τής Ιουδαίων δντες w 
αγωγής, οί δέ, τής έξ εθνών πλήθύος έξβρημένοι* 
πεπιστεύκασι γάρ ουχί πάντες οί έξ Ίσραήλ,ο&τε μήν 
Απασα τών εθνών είσέφρησεν ή πληθύς. Κλάδοι τοίνντ 
έλαιών, οί ώς έκ δένδρων άπεσπασμένοι πληθως 
Ιουδαϊκής, κα\ μήν καλ Ελληνικής καλ έν φοπ* τ£ 
θείφ γεγενημένοι, καλ ένσπαταλώντες ήδη π * ς · | 
τού Αγίου Πνεύματος άφθονωτέρα χύσει. Τούτο Ί-Φ 
οΤμαι δηλούν, τδ, ώς έν μυξωτήρσι τών λύχνων xac/; 
τών έλαιών κείσθαί κλάδους* ών καλ δ μακάριος Τσλ-

olearum rami coHocati, quorum beata» quoqtm ^ μψδδς διαμέμνηταί που, πρδς τδν των δλων Χωτήρ* 
Psalmorum auctor roeminil, cum ad Ghristum om-
nium Salvalorem carmen converteret, ac tum de 
sponsa quae i l l i conjuncta est * boc est Ecdesia, 
tum etiam de illius per fidem filiis diceret: c Uxor 
tua sicut vitis abundans in lateribus domus ttue ; 
i i l i i tui sicut novellae olivarum in circuitu mensae 
t u a 4 1 . > Participando namque Spiritum, et gancta 
Gbristi meosa fruendo, vivificamur, posteaquam i l -
lius fidem amplexi sumus. 

PALL. Recle vero dicis : c Ego eniin, » inquil» 
ι sum panis vivus, quide coelodescendi,et vitam do 
mundo > 

CYR. Ac de candelabro, et iis quae in eo sunt, 
bactenus ad praesens dixisse sufficiat. Jam vero ad 
altare aeneum pergat oratio, cujoe usus in illo legali 
coltu maximus erat. « Et facies,» inquit, ι altare de 
lignia imputribilibus : qolnque cubitorum lon-
gitudo, et quinqae cubitorum latttado; quadratam 
erit altare, et trium cubitorum altitudo ejus; et fa* 
cies cornua in qoatuor angulis, ex ipso eruiit cor-
noa: et operies illa aere : et faciee coronam al tar i , 
et tegumentum ejus, et pbialae ejus, et foscinnlas 
ejug , et fbcum ejus, omnia vasa ejus facies ex 
sere". ι Quinque igitur cubitorum est altare per 
iongiludinem ac latitudinem. Eral enim opus pro~ 
Tecto ut haberet mensuras, et eas amplissimas; 

Χριστδν άναμελψδων τε καί λέγων περί χε τής σ ιν 
ηρμοσμένης αύτψ νύμφης, τουτέστι, τής Εκκλησίας, 
χα\ τών έν πίστει τέκνων αυτής* < Ό γυνή σου νς 
άμπελος εύθήνούσα έν τοίς κλίτεσι τής οίχίας σον. 
0 1 υΙοί σου, ώς νεόφυτα έλαιών κύκλφ τής τραπΑζης 
σου. > Ζωοποιούμεθα γάρ έν μεθέξει Πνεύματος, χαλ 
έν αγία τραπέζη Χριστού, τήν είς αύτδν πίστιν elo> 
δεδεγμένοι» 

ΠΑΑΑ. Ναλ λέγεις Ορθώς· ι *Εγώ γΑρ ε ίμ ι , t φη­
σλν, c ό άρτος δ ζών, δ έκ τού ουρανού χαταβας, χαί 
ζωήν διδούς τψ χόσμφ. > 

ΚΥΡ. Άλλά λυχνίας μέν πέρ ι , χαλτώνάν αυτή· 
ταυτλ πρδς ημών είς πα ρδν είρήσεται. Ί τ ω δέ 6 

^ λόγος έπί τδ χαλκού ν ήδη θυσιαστήριον, τ η ς ποτέ 
νόμον λατρείας, τδ χρειωδέστατον. ι Ποιήσεις γτλρ,· 
φησί, ι θυσιαστήριου έχ ξύλων Ασηπτων» ΙΚντχ 
πήχεων τδ μήκος» καλ πέντε πήχεων το ε$ρος· 
Τετράγωνον έσται τδ θυσιαστήριον, χαλ τριών ττχ> 
χεων τδ ύψος αυτού· χαλ ποιήσεις τά κ έ ρ α τ α . Απ) 
τών τεσσάρων γωνιών, έξ αύτοΰ έσται τΑ χ* 
ρατα, καί καλύψεις αυτά χαλκφ, καλ ποιήσεις στ* 
φάνην τφ θυσιαστηρίφ, χαλ τδν χαλυπτήρα aurcoC. 
χαί τάς φιάλας αυτού, χαί τάς κρεάγρας α ύ τ ο ν ν ιεαλ 
τδ πυρείον αυτού, πάντα τΑ σκεύη αύτοΰ ποετςοχις 
χαλκά, ι ΠεντΑπηχυ μέν ούν είς εύρος τε παλ (άτοπος 

* Psal. χχιι, 5. « Psal. CXXVII, 5. w Joan. νι, 5δ. M Exod. xxvli, 1-δ. 
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t t θυσιαστήριον. Έδει γάρ, έδει μέτρων αύτφ, καί Α naroqne et scissa signa saper i l lod , et boam c&so-
λίαν άφθονωτάτων. Σχίσαι τε γάρ έπ* αύτφ καί βοών 
έμελλον άναφέρεσθαι τμήματα , καί δλοκαυτώσεις, 
*)ών τε χαλ τράγων άναφοραλ καθιε ρου μένων Θεφ. 
Ταύτητοι χαλχή χα\ έαχάρα χαλ πυρειον αύτφ , 
χρεαγραι τε χαλ φιάλαι, χαι πάντα αυτού τά σκεύη, 
ώς άν δύναιντο ταίς χατά νόμον θυσίαις, τήν παρά 
γε σφών αυτών είσχομίζοντα χρείαν, ταίς τού παμ­
φάγου πυρές μή χαταφθείρεσθαι προσδολαίς. Στεφά-
νην δέ χαί τά έπλ ταΤς γωνίαις κέρατα, τ φ τού σχή­
ματος καλλει προσθήσομεν. Άχαρι γάρ ουδέν παρΑ 
τφ πανσόφφ Θεφ» Πλήν, εκείνο πάλιν δή φέρε λέ-
γωμεν, άκριδη τδν νούν έπερείδοντες τοίς έφ* έκάστω 
τεθεσπισμένοις. θυσιαστήριον προστέταχε ταίς κατά 

rum frusta, et botocausla, oviumqueet hircorum 
Deo consecratorum oblationee erant imponenda. 
Hanc ob causam et craticula, et focus, et fascinulae, 
et pbiaJse, etomnia denique ejus vasa senea sunt; 
« t legalibae sacriflciis suum usurn praebere possent, 
neque tamen voracis ignis appulsu coneumerentur. 
Goronam tero, et angulorum cornaa ipsiue fignre 
pulchritadini Iribuemus : nara aped illam oraniom 
sapieotissimum Deam deforme nihil est. 303 Hlud 
tamen rursus agedom dicamus* iis quse de re qua-
que praecepta sunt, accorate animam adjicientes. 
Altare praecepit fieri quod legalibt» bostiis conve-
niret atque aptom esset; sed aureum in eo nibi l , 
qoale profecto et in arca, et candelabro, et mensa, νόμον θυσίαις έοικδς κα\ πρέπον, άλλ* ουδέν έν αύτφ 

χρυαούν, καθάπερ άμέλει, καταθεψτό τις άν έπ\ τής & et iis qoae in illa erant, videre licet, 
χιδωτου, λυχνίας τε αδ χαλ τραπέζης, χαλ των άμφ' 
αυτήν. 

ΠΑΑΑ. Τί δή ούν άρα χα\ τούτο έστι; 
ΚΤΤ. 06 γάρ δή τής θείας τε χαλ ακήρατου φύσεως 

τήν χατά πάντων υπεροχή ν, καλ άσύγκριτον λαμπρό­
τητα, ώς έν νοήσει λέγω, τδ χρυσίον εύ μάλα κατα­
δήλου* έλέγομεν, & Παλλάδιε; 

ΠΑΑΑ. *0δε έχει. 
ΚΤΡ· 'Αθρει δή ούν, άχρύσωτον παντελώς τής 

κατά νόμον λατρείας τδ θυσιαστήριον, αίνιγμα που 
το yjpyua τίθέντος ήμίν τού Θεού, καλ μάλα σαφώς, 
Ι τ ι Πνεύρατος Αγίου πρόξενος ήκιστα μέν δ νόμος, 
τετίμηται Ιέ οδχλ τοιαύτη χάριτι τής έν τύπφ λά­
τ ρ α * * f δσνχμις. ΐΤνεύμα γάρ ήν δουλείας έπι τδν 
"Ισραήλ· ήμίν δέ τδ δώρον απενεμήθη διά Χριστού 

μ π α φ έχ νεκρών άναβίωσιν. Ένεφύσησε γ ά ρ , 
λέγον,ε Δ άδετε Πνεύμα Αγων. ι Τοιγάρτοι χαι Παύλος 
«ρκεφώνει τοίς πεπιστευχόσιν, ι Ού γάρ έλάδετε 

πνεύμα δουλείας πάλιν είς φόβον, άλλ* έλάβετε πνεύμα 
οωθεσίας, έν ψ χράζομεν, Άββά δ Πατήρ, ι "Οτι δέ 

τ ή ς χατΑ νόμον λατρείας ή δύναμις τήν τού αγίου 
Πνεύματος ούχ έπλούτει μέθεξιν, δέδονται δέ μάλλον 
τοές Αν πίστει διδικαιωμένοις, πληροφορήσει λέγων 
6 σοφός Ιωάννης» ι Ούπω γάρ ήν Πνεύμα άγιον, δτι 
Ί η σ ο ν ς ούδέπω έδοξάσθη. » Ούπω γάρ άνεβίω Χρι­
στός* μονονουχ\ γάρ τότε χατεχρυσώθη τψ Πνεύματι, 
« Λ κοινωνία τή προς αύτδν, ή άνθρωπου φύσις. Χρυ-
σοΰ μέν δή δ ίχα , ταύτητοι γενέσθαι προστέταχε τδ jy monicatione propemodum inaurata est. Bac igitui 

PALL. Qna tandein est rei istius caosa ? 
CTR. An vero, Palladi, non illius divinae et im-

mortalis nalure, supra res omnes prsestantiam ae 
splendorem incomparabilem (de eo loquor qui po-
test intellectu percipi) auro dicebamus aptissime 
significari? 

PALL» Fateor. 
CYR. Considera igitur* illud legaJis cultus altare 

expers oranino auri fuisse ; qua in re apertissime 
nobisinnuit Deus legis beneficio Spiritum sanctum 
minirae conciliari nobis, neque vim illam figurati 
cultus esse ejusmodi gratia decoratam. Spiritus 
enim serVKutis erai supor Israel; nobis autem hoc 
donum per Cbristum tributum est, posteaquam a 
mortuis revixil; insuffiavit enim, dicens : c Accipite 
Spiritum sanctum u . » Itaque Paulus alloquebatur 
credentes : ι Non enim accepislis spiritum servi-
tutis iterum in timore, sed accepistis spiritum 
adoptionift filiorum, in quo clamamus : Abba, Pa-
t e r " . > Ulamporro cultus legalis facultatem non 
futssesancti Spiritus participatione praeditam, eum-
que iis potius datum esse qui fide justificati sunt, 
confirmat sapientissimos Joannes, cum dicit : c Non-
dum enim erat Spiritus sanctus, quia Jesus nonduro 
eratglorificatus". » Nondum enim revixerat Cbri-
stus : tum enim hominis natura Spiritu, etejus com-

Ονσιαστήριον, χαθάπερ έγψμαι, τδν δέ έπ\ τψ χαλχψ 
λόγον, έξ ού χαλ πεποίητο, παραδραμεϊν, ώς έοικε, 
^oiV φιλομαθέσιν ούκ άζήμιον. Έκτέκοι γάρ άν τι 
τών άναγχαίων ή βάσανος, χαθάπερ τδ ύπό του σο-

'φώς είρημένον, Έ ν παντί μεριμνώντι ένεστι περιττόν. 

ΠΑΛΑ. Τ ί οδν Αν έχοις είπείν κα\ έπ\ τψδε πάλιν; 
Κ Υ Ρ . *Αχουε δή· ψήφφ μέν γάρ τή άνωθεν είς 

Ιερέα χαλ ήγούμενον τδν θεσπέσιον Ααρών χεχειρο-
τονησΟαί φησι τδ Γράμμα τδ Ιερόν. Κορέ γε μήν 
παλ ΔαδΑν, χαλ τοίς άμφ' αυτούς, ή αγρία πληθύς 
τ η ς dvbsOev ψήφου προαλέστατα χαταθέοντες, χαλ 

de causa sine auro fieri jussit altare, ut opinor. 
Caeterum rationeiq aeris, ex qoo illud exstructum 
fuit, praetermittere non sine studiosorum, ut opi-
nor, jactara possumas : nam ha3C inquisitio aliquid 
utilitatispariet, atest a quodam sapienler dictum : 
Ια omni sollicito inest ulilitas. 

PALL. Quid igitur bac de re dicere babes? 
CTR. Audi igitur : Aaron enim virom Ulura ad-

mirabilem, coelesti guffragio sacerdotem ac princi-
pem electum fuisse, sacne Litlerae testantur. Gore 
tamen et Datban, eoramque sociorum effrenata 
illa muUitudo contra supernum illud decretum pe-

— Joan* xx, S». M Rom.vin, 15. M Joan. vu , M . 
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tul«intis*ime obolxa, et advereus divinas legeeexci- Α *ων θείων κατεξανιστΑμενοι νόμων, πυρεία προσήγ* 
Ula, thuribula delulerunt, cum invocaii, suaque 
304 sponte ad id munus properareut, honorem-
que sibi minime tributum arriperent, ac sacerdoti 
principi, etex universis lecto nimis pnecipiti furore 
auam ameatiam atque audaciam opponerent". De-
signabalur autem boc facto futura advereus Cbri-
stum Judacorum audacia : ipee enira eet noster sum-
mus sacerdos, qui ad boc dignitalis colmen Palris 
suffragio est provectus; atque i l l i quidera conatuum 
adeo turpiura poenas dederunt, dabuntqae etiaro 
post eos Judaei, cum iisdem crimiaibus leneantur. 
Deus autem Moysi, tum et Eleazaro Aaron tilio, ac 
gacerdoti dixi l :« Siimite iburibula aenea de medio 
combustorum, ei ignem bunc alienum sparge i b i , 

Ακλητοι κα\ αυτόμολοι προς τούτο ίόντες, χαλ τιμήν 
αρπάζοντες* ού νεμηθείσαν αύτοίς, άντιπαρεξάγοντες 
χα\ μάλα θερμώς, τά έξ άπονοίας χαλ θράσους, Ιερά 
τ φ προύχοντι, χαλ τών άλλων απάντων άπολέγδη» 
έξηρημένψ. Έσχιαγραφείτο δέ διά τούτων ή έσομένη 
χατά Χριστού τών Ιουδαίων άπονοια. Αύτδς γάρ 
ημών άρχιερεύς, ψήφφ πρδς τούτο ήγ μένος τή παρά 
Πατρδς, χαί οί μεν τών ούτως αίσχρών επιχειρημά­
των έκτετίκασι δίκας * άποτίσουσι δέ χαλ μετ' αύται»; 
Ιουδαίοι τοίς ίσοις έγκλήμασι γεγονότες ένοχοι, θεο* 
δε δή τότε πρδς Μωσέα τε τδν Ιερόν, χαλ μήν κεί 
πρδς Ελεάζαρ έφη, τδν έξ 'Ααρώντδν Ιερέα* ι Άν-
έλεσθε τά πυρεία τά χαλχά έχ μέσου τών κεχαυμένων, 
καλ τδ πύρ τδ άλλότριον τούτο σπείρον έχε ϊ , δτι 

quia sanctificaveruni ihuribula borum peccatonim Β ήγίασε τά πυρεία τών αμαρτωλών τούτων έν ταΐ; 
in animabus suis ; et fecerunl ipsa laminas ducti-
les, circumpositionem altari, quia allata sunt co-
ram Domino, et sanctiflcala sunt, et facta eunt iu 
sigaum flliis Israel " . > Atque baec quidero eo tem-
pore dixil<Deus. In Exodo autem scriplum est de 
Beseleel, qui palre quidem erat Uria, sed de tribu 
Dan, et universi operis princeps : ι Hic fecit allare 
aeneum ex thuribalis aeneis quae faerant bomi-
num qui seditionem conciiaverunt cum synagoga 
Core » \ ι 

PALL. Quid igitur istud esl? 
CYR. Maxlmam id vero utililatem continet, si 

animadverleriiuus, arcam quidem, quae Gbristi fi-
guram gereret, alia pralerea, candelabruro, in- p 

quam, et propitiatorium, et ex auro mensam, hsec 
facla esse omnia oflerente populo, siagulis, quod in 
manibus erat, Deo dicantibus : accepti enim sane 
sunt in gloriam Dei, et Patris, qui Cbristum donis 
veneranlur, el spirituales oblationes offerunt, quo-
rum i l l i figurae umbraeque erant: sed illud culturae 
legalis allare irrilationis atque cootradictionis, 
conspirationis ejus deuique, ut ita dicain, quae ad-
versus sacerdotem summum facta est, veluti moni-
mentum quoddam esse atque praedictionem in ipsa 
altaris conslructione positam, mystice et dispensa-
tive signiflcalur. Nonne tibi figura perspicua est? 
Cbrisli namque Cguram tenet Aaron. Adversus au-
tem Cbristi gloriam conlenlione summa Judaei quo-

ψυχαίς αυτών. Και εποίησαν αυτά λεπίδας ελατές, 
περίθεμα τ φ θυσιαστηρίφ, δτι προσηνέχΟησσν έναντι 
Κυρίου, χα\ ήγιάσθησαν. Καλ έγένοντο είς σημεί&ν 
τοίς υίοίς Ισραήλ, c Ταύτη μέν ούν έφη τδ τηνιχάκ 
θεός. Έν τή Έξόδφ δέ γέγραπται περλ του Βεσε* 
λεήλ, δς ήν έχ πατρδς μέν Ούρίου, φυλής δέ τής 
Δάν (1), χα\ πάσης εύτεχνίας ηγούμενος· < (Λης 
έποίησ* τδ θυσιαστήριον τδ χαλχούν έχ τών πυρείων 
τών χαλκών, α ήν τοίς άνδράσι τοίς χαταστασιΑσεΑ 
μετά τής Κορέ συναγωγής, ι 

ΠΑΑΑ. Τί ούν τούτο γε; 
Κ Τ Ρ . Πολλήν Αν έχοι τήν δνησιν, εί έννοοϊτ^δ* 

πεποίηται μέν ή χιδωτδς είς τύπον Χριστού, χα\ ρ̂έν 
τοι χα\ τά έτερα, λυχνία, φημλ, καί τδ ίλαστήρι*, 
χαλ έχ χρυσίου τράπεζα, προσχομίσαντος τοΰ Ιχά 
χα\ άναθέντος έκαστου τδ ένχερσί. Δεκτολ γαρ λίαν 
είς δόξαν θεού και Πατρδς, οίκαρποφορούντες Χριστφ, 
καλ δωροφορίας προσάγοντες τάς πνευματιχάς, Ιη 
ήσαν εκείνοι τύποι καλ σκιαί. Τής δέ κατά νόμον λα­
τρείας τδ θυσιαστήριον, παροξυσμού καλ άντιλογίας, 
κα\ ίν' ούτως είπω λοιπδν, άντάρσεως τής καθ' Ιε­
ρέως τού μεγάλου γεγενημένης, οίονεί πως υπόμνημα 
καλ προαναφώνησις, έν αυτή κειμένη τή κατασκευή, 
μυστικώς τε και οίκονομικώς σημαίνεται. Τ Αρά σοι 
σαφές τδ αίνιγμα; Χριστού γάρ είς τύπον δ Ααρών 
πεφιλονεικήκασι δέ τή τού Χριστού δόξη χαλ Ιου­
δαίοι, χαλ άντιλέγεται διά τούτο τδ χατά νόμον θυσια­
στήριον. Πέπαυται γάρ ή ώς έν σχιαίς λατρεία* 

que cerlaverunt : causaque contradicendi est eis ^ καί έν Χριστφ δή μάλλον εύωδιάζομεν τ φ Πατρλ τήν 
legale boc aliare; ablatus est enim ille tanquam in 
umbra cultue, 305 e l i n Cbrislo potius illum spt-
ritualem odorem Patri adolemus. Idque rursus lan-
qnam in ambris, designavit, dicens : « Et facies 
tnihi altare thymiainatis ex lignis imputribilibus; et 
facies illud cubili longitudine, et cubiti laliludine; 
quadratum erit, el duorum cubilorum allitudine. 
Ex ipso erunt cornua ejus : el inaurabis illud auro 
puro, craticulam ejus, et parietes ejus circumqua-

> Cuxnque i l l i araites, el cir-quc, et cornua ejus% e. 

1 7 Num. xvi, 1 seqq. 

νοητήν εύοσμίαν - καί τούτο ήμίν ώς έν σχιαίς τζάχχ 
ύπετύπου, λέγων* ι Κα\ ποιήσεις μοι θυσιαστήριον θυ­
μιάματος έχ ξύλων άσηπτων, χαί ποιήσεις αυτό πή-
χεως τδ μήκος, καί πήχεως τδ εύρος· τετράγωνον 
έσται, κα\ δύο πήχεων τδ ύψος. Έξ αυτού έσται τά 
κέρατα αυτού, και καταχρυσώσεις αύτδ χρυσίφ χα· 
θαρφ, τήν έσχάραν αυτού, καλ τούς τοίχους αυτού 
χύκλφ, καί τά κέρατα αυτού. > Σκυτάλας δέ α ύ τ ψ χαλ 
κρίκους, χαλ άναφορέας, έτερα τε τοιαύτα τροστε -
θεικώς, χαί θήσεις αύτδ, φησλν, < Έναντι τού: 

" Ibid., 37,58. M Exod. xxxvn, 25. " Exod. χχχ, 1-5. 

( I ) Mirum qoomodo de tribu Dan fuisso dicat Beseleel, qaem Scriptara manifeste d id t fuisse i k 
Inbu Juda; socium vero ejos Eliab, de tribu Dan. v 
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τάσματος τοΰ δντος έπ\ τής κιβωτού τού μαρτυρίου, Α culos, el vectes, el ca?tera ejusmodi adjecisset, a i t : 
γνο>σθήσομαί σοι εκεί Θεός· κα\ θυμιάσει 

Ιπ ' αύτοΰ Ααρών θυμίαμα σύνθετον λεπτδν τδ πρωΐ, 
πρωί · δταν έπισκιάζη τούς λύχνους, θυμιάσει έπ* 
αυτού. Και δταν έξάπτη Ααρών τούς λύχνους τδόψέ, 
θυμιάσει έπ* βίύτοΰ θυμίαμα ένδελεχισμου Βια παν­
τδς έναντι Κυρίου είς τάς γενεάς αυτών. Κα\ ούκ 
Ανθίσεις έπ* αύτψ θυμίαμα έτερον· κάρπωμα Ουσίας,, 
καλ σπονδήν ού σπείσεις έπ* αυτού. Κα\ έξιλάσεται 
έπ* αυτού * Ααρών έπλ τών κεράτων αυτού, άπαξ τού 
ένιαυτου άπδ τού αίματος τού καθαρισμού τών αμαρ­
τιών τοΰ εξιλασμού. "Απαξ τοΰ ένιαυτου καθαριεί αύτδ 
είς τάς γενεάς αυτών "Αγιον των αγίων έστ\ τψ 
Κυρίψ. ι 

ΠΑΛΑ. Είς τύπον άρα Χριστού κα\ τούτο παρα-
«εξδμεθα; 1 

Κ Τ Ρ . Πάνυ μέν ούν, ώ Παλλάδιε. Αληθές γάρ 
δτι τδ χρήμα έστι, τδ τίμιον αύτοΰ καλ βαθύ μυστή­
ριον ένδείξ[ει]εν άν καλ μάλα f αδίως τοίς γε ήρημένοις 
τΑ τοιάδε πολυπραγμονείν ίσχνώς τε κα\ κ α τ ε ^ ι -
νημένως. Πεποίητο μέν γάρ έκ ξύλων άσηπτων, 
χρυσψ δέ δλον άλή)|ε]ιπτο. Άδιάφθορον γάρ τδ σώμα 
Χριστού, κα\ φύσιν έν έαυτψ τήν θείαν κατάπλου-
τούν- c Γέγονε γάρ σαρξ ό Λόγος, κα\ έσκήνωσεν έν 
ήμίν. ι Απαρχή δέ ημών ό Χριστδς, καλ £ίζα τοΰ 
γένους Αναχτιζομένου πρδς άφθαρσίαν διά τής 
πρδς Θεδν ενώσεως, εί κα\ έξαιρέτως έπ' αύτοΰ τδ 
χρήυα νοοίτο. Κέρατα δέ τψ θυσιαστηρίφ, κα\οίονε\ 
χήρες Ιχπεπετασμέναι, κα\ τοΰ τιμίου σταυρού τδ 

c Ει poncs illud conlra veluw quod est saperarcam 
teslimoniorum, in quibus cognoscar a te inde Deus : 
ot incendet super ipso Aaron incensum composi-
tum lenue mane, mane ί cum componet lucernas, 
adolebit guper ipso. Et cum accendet Aaron lucer-
nasvesperi, incondetsuper illud incensum continua-
tionis in perpetuum coram Domino in generationes 
corum; et non imponcs super eo incensum aliud : 
oblaltonem bostire, et libationem non Hbabis super 
ipso. Et propiliabilur super ipso Aaron in cornibus 
ejus, semel per annum de sanguine pnrgationis pec-
catorum propitialionis. Scmel in anno purgabit illud 
δη gcneraliones eorum : Sanctam sanclorum est Do-
m i n o u . ι 

PALL. In figUram crgo Cbrisii hoc accipiemus? 
CYR. Maxime vero, Palladi. Nam id verum essc, 

ex prseclaro et snblimi ejus mysterio paiere, et qui-
d6m facillime poterit, si qui sublilitcr et solerter 
bujusmodi res pervesligare voluerint. Factara 
ehim erat cx lignis impulribilibus, totumquc auro 
tcclum; iacorruptibile uaroque est Christi corpus, 
et divinam in se ipso naluram babet: c Yerbum 
caro faclum est, el babitavit in nobis". > Primiti» 
porro nostrae, atquc radix noslri generis Chrislus est: 
quod genils, boc ipso quod cum Deo junctum est, 
ad incorruplionem recreatur; quamvis in illo prae-
cipue ea res intelligatur. Sunt eliam allari cornua» 
acveluti manus exlentae, gloriowe crucis babitum 

σχήμα τροαταπλάττοντα. Εί δέ δή τέτταρά τις ε!- £ preCgurantes. Quod si qiiis quatnor esse cornua 
ναιλέγα τά κέρατα, αδικούν ουδέν, είς γε τδ νοείν 
ορθώς τέν φιλομαθή. Τετραγώνου τε γάρ καλ Ισοπλεύ­
ρου πκνταχή του θυσιαστηρίου τυγχάνοντο; , ίση 
πενταχόθεν τών κεράτων ή θέα · καί τίς ό τούδε 

Α9]Ός; έν παντλ γάρ τόπψ Χριστδς γινώσκεται, κα\ 
οίκτος 4σταυρωμένος· αύχημα δέ τούτο λαμπρδν 
τοΤς πιστεύουσιν είς αυτόν. Κα\ γούν 6 θεσπέσιος 
έΤαΰλος, c ΈμοΙ δέ μή γένοιτο καυχάσθαι, εί μή έν 
ττρ σταυρφ τού Χριστού, δι* ού έμοί κόσμος έσταύ-
ρωται* «άγω τφ κόσμψ. > Πρόσκειται δέ τ φ τεχνή-
ματι» τά τελούντα πρδς κόσμο ν, στεφάνη στρεπτή* 
χαλ γάρ έστιν αληθώς c Ωραίος κάλλει παρά τούς 
υίούς τών ανθρώπων ι ό Εμμανουήλ. Έπενήνεκται 
δε καλ τ ά είς χρείαν αύτψ, οί Αναφορείς τε καλ 

dixerit, nihil impedimenli studioso ea res affert, 
quominus recte inlelligalar, Nam, cum aliare qua-
dratum sil , et aMjuaiibus undique lateribus, atquo 
ex oroni parte cornua conspicianlar; hoc vcro qutd 
significal? 306 nempe ia omni loco Christnai 
agiiosci, eumque crucifixum : id autem in eum cre-
denlibus illustris esl gloriatio. ltaque bfealti* Pau-
lus : c Mihi autem, > inquit, c absit gloriari, nist 
in cruce Christi, per quem raibi mundus crticifixue 
est, et ego mundo ° . > Adjuncta sunt pra?terea 
buic operi quae ad ornatum perlinefit, ncmpe co-
rona tortilis; esl enim sane Emmanoel < Speciosus 
forma pra flliis hominum u . > Addila taitt cliam, 
quae ad ejus usum perlinercnt, vecles, inquam, et 

τΑ λοιπά, •έρεσθαι γάρ έν κόσμψ κατά τούς τών D reliqua inslrumcnla. Nam divinum illud ahaTe, cpio 
fr*a&vfy*r* καιρούς τδ θείον έδει θυσιαστήριον. 
Έδρων δέ τούτο και οί θεσπέσιοι μαθητα\, Χριστδν 
«ριφέροντες διά τοΰ κηρύγματος εύσχημόνω; τε 
κα ί χατά τάξιν, ώς Θεού διάκονοι κα\ οικονόμοι 
ΐκ^ατηρίων Χριστού, t Θήσεις δέ, ι φησ\, ι τδ θυσια-
•τήρεον απέναντι τοΰ καταπετάσματος τοΰ δντος έπ\ 
ττ \ς χι6ωτοΰ τών μαρτυρίων έν olr γνωσθήσομαί 
ο ο ι έχείθεν. ι 

Ι1ΑΑΑ* Είτα τί τδ άναγκαίον καί χώρων αυτών 
ο ΐ μ α τ , των τεταγμένων; 

Κ Υ Ρ . ΊΟς βαθύς μέν ό λόγος, κα\ 'άμυδρδς άγαν 
> &€ ώς ένι, Θεφ πίσυνος τω κα\ αυτούς σοφούντι 

tcmporc proficiscendam erat, decenler ferri oporte-
bal. Id vero faciebant beati i l i i discipuli, tnfa pra-
dicando Cbristum circuinferebanl: bonesle aulcm 
el ordinale, ulDei minislri, et dispensatores mysic-
riorum Cbristi **. « Pones avtera altare, > inqutt, 
icontravelum quodest super arcam lesUmomoruni, 
in quibus cognoscar a te inde 4 e . · 

PALL. Sed quid tandem opus fuit locis certa ra-
lione definitis? 

CVR. Latet quidera in profundo, et obscura n i -
mis est bujus rei ralio : dicam tamen, Dco frelits, 
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6!9 S. CYRILLI ALEXANDRIM ARCHIEP. 
qul ipsit qaoque cacissapienliam tributl. Arcam ex Α τυφλούς. Κιδωτδν γενέσθαι U ξύλων Ασηπτων 
lignis imputribilibus, etauro mundo faclam esseail: 
ia qua lcierat, i«l est, divinus sermo, seu testimo-
nia. Figura quippe ea res erat Yerbi ex Deo genili, 
qtiod babitavit in nobis, et in carnis sirailitodina 
faclum est, ut Scripturae teslanlur. Deinde velum 
quoddam la quatuor colnmnis expansom sopra ar-
earo pendere jussit, idque velum propitiatorium ap-
pellabatitr. Quod etiam Cbristuro significai: ι Nun 
ipse est propitalio pro peccalis nostris l f , el propi-
liatoriam per Gdem : > stc enim illum Pauius appel-
lavit* e . Depicta porro eranl, ac veluli circuro pro-
piliatorium Cberubim, qoac supremarum virtulum 
servitulcm, quaro Dco exbibent (Deue enim esi 
Yerbam) boc ipso, qood prope sunt, atque etiam 

κα\ χρυσίου καθαρού, φησλ, κα\ ήν δ νόμος Ιν αίπή, 
τουτέστιν, 6 θείος λόγος, ήτοι τά μαρτύρια. ΤδτΛς 
γάρ ήν τδ χρήμα, τού έκ θεού φύντος Αβγού, κατ­
οίκησα ν τος έν ήμίν, κα\ σαρκδς έν όμοιωματι γε­
γονότος, κατά τάς Γραφάς. Είτα καταπέτασμά τ ι 
τέσσαρσι στύλοις έπιτετανυσμένον, Απαιωρείσθαι 
τή κιβωτψ δεϊν Ιφη. "Ονομα δέ τ φ καταπετάσματι, 
τδ ίλαστήριον. Χριστός δέ καλ τούτο- « 'ΐλασμδς γάρ 
έστιν υπέρ τών αμαρτιών ημών, καλ ίλαστήριον διά 
πίστεω;. > Όνόμαζε γάρ ούτως 0 ΙΙαύλος αύτδν · γ ε -
γράφατο δέ κα\ οίονεί πως έν κύκλψ τού ιλαστηρίου τ ά 
Χερουδλμ, τών άνωτάτω δυνάμεων τήν ύπδ Θεφ δού­
λε ία ν · βεδς γάρ ό Αόγος· κα\ τδ άγχού δή μάλα, χαλ 
μήν καλτδ τταρεστάναι λειτουργικώς, εύ μάλασημαί-

qaod ad ministrantium speciem assistonl, optime Β νοντα. Είτα Θεδς Εφη πρδς Μωσέα*ε Καλ γνωσϋήσομαέ 
aignificant. Tum dixit Moysi : c Et cognoscar a le 
inde, et loquar tecum desoper propitiatoriom inter 
duo Cberubim, qu&sant supraarcamtes l imoBi t" . ι 
Arca quidem, ot dixi, Christus erat, lanquam in 
incorruplibili corpore Deas Yerbam; sed Umeii in 
terra sita e&t arca, ad noslram enim submissionem 
el humiliuiem descendil ille UnigenUas : nam ser-
vilem fonnam subiit, et semeiipsam exiaanivi i M . 
307 i p ^ pnelerea propiliatoriara in sublimi 
positum, et a sopernis Yiriatibus circumseptara. Non 
eoim e solo nobis dantaxat exinanilionismodonotos 
est Filius, sed etiam ex eo qaod Deas esi, et ani-
versoram Doraiaos : eisi enim ex hamana natura 
se ipsom homi l i av i t , atque eapienti gubernatione 

σοι εκείθεν, καλ λαλήσω σοι άνωθεν του Ιλαστηρίου 
άνα μέσον τών δυο ΧερουβΙμ τών δντων έπλ της χ*6ο>~ 
του τού μαρτυρίου, ι Τ Ην δέ, ώς έφη ν, ή κ ιβω­
τός ό Χριστδς, ώς έν άφθάρτφ σώματι Θεδς Λόγος, 
πλήν είς γήν ή κιβωτός · γέγονε δέ καλ έν ύφέσει 
κα\ έν χθαμαλότητι τή καθ* ημάς δ Μονογενής» 
Μορφήν γάρ ύπέου τήν δουλοπρεπή, καλ κεχένοιχε» 
εαυτόν. Αύτδς δέ πάλιν έστλ τδ ίλαστήριον, τδ ύψιύ 
κείμενον, κα\ ύπδ τών άνω Δυνάμεων δορυφόρου-
μενον. Ού γάρ έκ μόνων ήμίν τών τής χενωο^ως 
τρόπων γνώριμος δ Υίδς, άλλά κα\ έξ ών έστι θεδς 
και τών δλων Κύριος. Ει γάρ καλ τεταπείνωχεν έαυ­
τδν δπλ τδ άνθρώπινον, έν τοίς καθ* ημάς οικονομι­
κώς καταβεβηκώς, αλλ* < Ό Θεδς αύτδν υπερύψωνε 

ad noslrain condiiionem descendit, allameo ι Deus C καλ έχαρίσατο αύτφ δνομα, τδ υπέρ πάν δνομα. · 
ilinm soperexaltavit, et dedil i l l i nomen qaod est 
taper orane nomen 0 1 . > Hujus autem rei non ab-
sorde figara esi, quod in sublime positom est 
propilialorram, Cberabim ad ejus dextram sini-
atramque partem depictts : nam, ubi ministeriom 
Deo proprie conveniens adesse cernitur, ibi pro-
fecto d iv in tUt i s qaoqve gloria prorsos adest, el ea 
dtgniUl is excellentta qworalhraein omnetn supe-
ret. t Desuper aatem Gberubim cognoscar a le n , ι 
inquit Ule uniYeraonira Bominus, in quo Ulaminefa-
bilem nataram noo inter creaiaras qusri jussit; 
sed altra id omne prorsus, quidquid ut ul vocatma 
esl. Dei enim, qui natora Deos est, ratio, e l locus 

Τύπος δ" άν είη καλ τούδε, τδ ύψού τεθεέσθαι τδ 
Ιλαστήριον είς δεξιδν καλ εύώνυμον άνσγετραμ-
μένων τών Χερουβίμ. Ένθα γάρ άν ή Θεφ τζρέ-
πουσα μόνφ φαίνοιτο λειτουργία, έκεέ Ιφπου είη 
άν πάντως κα\ ή τής θεότητος δόξα, καί των υπέρ 
λόγον αξιωμάτων ή υπεροχή, ι "Ανωθεν δλ των Χ ε ­
ρουδλμ, γνωσθήσομαί σοι, · φησλν, δ πάντων 4 ε -
σπότης, τήν ά^^ητον φύσιν μή έν οίς ή κτίσις ζ^-
τείσθαι προστάττων, Αλλ* έπέκεινα πάντως τον 
κεκλημένου πρδς ύπαρξιν* Θεού γΑρ φύσει λόγος τα 
καί τόπος δ πρεπωδέστατος, τδ πέρα τε καλ άνω 
παντδς γενητού. Ούκούν ό υπεράνω τών Χερουδίμ τ ό ­
πος, κα\ αισθητώς έν τή άγια σκηνή μονονουχ\ τήν 

ett ille deceniissimos, praeler, tc sapra id omne θείαν ήμίν κατάδηλοι φύσιν · ταύτητοι τδ χρυσού 
/m/ui Α ^ Η Μ .pl Imlna · Ι Ι Α Ο..Μ»» Δ.. — * - » - V - . \ - » · . *ί €$se, qaod ortum est. Igitur ille supra Cberubim 

locos ia illo sancto Ubernaculo nostris etiam sen-
sibus divinam prope naturam ostendit, ob eamqtie 
eausam ailare iDud aareum, quod in figoramChristi 
factum fuerat, e regione ejus collocari jussit, qui 
tupra Cberobim et edebat oracula, et inlelligeba-
lur : qua in re locos ipse significabat, in Dei qnodam 
i ^ o j o conspectom, el ante ocolos Palris nos in 
Christo esse perduclos : bominem enim, cum in 
avertione essct, ac propter tronsgrtssionem pecca-
torumque maltiludliiem Deam ofiendisset, rursus 
itise ipso. ac primo Cbristus in conspecta Patris 

θυσιαστήριον είς τύπον Χριστού γεγονδς, άποχείσβαι 
προστέταχεν απέναντι τού υπεράνω τών Χερου&μ 
χρηματίζοντός τε κα\ νοουμένου τού οίονεί πως αίς ' 
δψιν Θεού κα\ έν όφθαλμοίς τού Πατρδς έν Χριστφ 
γενέσθαι τά καθ* ή μάς τούτο που σημαίνοντος. Έ ν Απο­
στροφή γάρ δντα τδν άνθρωπον, κα\ προσκεχρουχοτα 
Θεφ διά τήν παράδασινκα\ πολλήν άμαρτίαν, έστησε 
πάλιν έν προσώπφ τού Οατρδς ώς έν έαντφ .παλ 
πρώτφ Χριστός, ι Πρόδρομος γάρ υπέρ ημών εέαοσ-
οηκεν είς τδν ούρανδν, νύν έμφανισθήναι τ φ π ρ ο α · 
ώπφ τού Θεού υπέρ ημών. ι χαθά γράφει Παύλος 
ήμίν δ σοφός. Ό γάρ υπάρχων Αελ μετά τοΰ Ιδίου 
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Πατρδς, νύν έμφανισθήναι άγετα ι ώς έν έαυτψ γε Α conslituit : t Pracursor nanique pro nobis i n 
καλ πρώτψ παρατιθείς έν δψει τοΰ Πατρίς τά άνθρώ- lum est ingressus, ut nunc appareat vultui Dci pro 
πινα, κα\ τήνάρχαίαν έκείνην άποστροφήν μεΉστάς. nobis,» ut ille sapiens virPaalusscriptum reliquit"* 
t Αύτδς γάρ έστιν ή είρήνη ημών, · κατά τάς Γραφάς. Nam, qai semper est ana cum Patre, nonc apparere 
dieilnr, ulpote qui in se ipso, ac priino in conspertu Palris naturam horaanam collocarit, et veterem 
iliara aversionem revocaverii : ι Ipse enim esl pax nostra ·*, > ut Scriptura tradunt. 

ΠΑΑΑ. Άραρεν ούν δτι Χριστού πάλιν είκων τδ, PALL. Effectum est igitur, altare illud aureum 
θυσιαστήρια τδ χρυσού ν. esse Cbristi rursus imaginem. 

Κ Τ Ρ . Καλ προς γε δή τούτφ νοοίτ* άν είκότως 
αύτδς δ θυμίαμα τδ σύνθετόν κα\ λεπτόν. Αύτδς 
γ ά ρ δ άρχιερεύς* t Θυμιάσει γάρ,ι φησ\ν, t έπ' αύτοΰ 
* Ααρών θυμίαμα σύνθετόν, λεπτόν > Χα\ σύνθε­
των μέντδ θυμίαμα· Θεδ£ γάρ ών ό Αόγος, γέγονε 
σαρξ. Και συντέθειταί πως ήμίν ό Εμμανουήλ, 
θείας φύσεως τε καί άνθρωπότητος είς ενότητα τήν 
υπέρ νούν, άπο^ήτως συνηνεγμένην. Αεπτδν δέ, Β manuel, cum divina simtll humanaque naiura in 

CYR. Adbaec non absiirde Idctn ipse inieHigi 
potest illud esse thymiama compositum ac tenue; 
ipse enim est prindeps ille sacerdolum : ι Incendet 
enira, ι inquit, > supereo Aaron thyimama composi-
tum, tenue e f ; 1308 a c composilum quidem est ihy-
miama; nam, cum Deusesset Yerbum, caro factdm 
est, et compositus est nobis quodatnmodd ille Em-

δτι τδ παχύ τής κατά νόμον λατρείας ούΧέχεί. c θ υ -
άίας γάρ καλ προσφορά ν ούκ ήθέλησας. Όλοκαύτω-
μα χα \ περλ αμαρτίας ούκ εύδόκησάς. Σώμα δέ 
κατηρτίσω μοί, φησί' τότε εΐπον, Ίδού ήκω\ τοΰ 
ποιήσαι, δ Θεδς, τδ θέλημα σου. ι Κα\ τί δή τοΰτό 
έστι τδ δέλημα τοΰ Πατρδς, αύτδς ημάς έν Εύαγ-
γελίοι; μεμυσταγώγηκε λέγων, δτι c Καταβέβηκα 
έκ τοΰ ουρανού, ούχ ίνα ποιώ τδ θέλημα τδ έμδν, 
Αλλά τδ θέλημα τού πέμψαντός με. Τούτο δέ έστι 
τδ θέλημα τοΰ πεμψαντός με, ίνα πάν δ δίδωκέ μοι, 
μή απολέσω έζ αύτοΰ, άλλά αναστήσω αύτδ έν τή 
έσχατη ήμερα. > Προσκεκόμικε γάρ έαυτδν υπέρ 
ημών είς όσμήν εύωδίας, κεχρημάτικέ τέ διά τούτο 
καί Αρχιερεύς. Ούκούν αύτδς ό άρχιερεύς, αύτδς τδ 
θυμίαμα τδ σύνθετόν τε κα\ λεπτόν καλ μαρτυ- 4 

ρήσει λέγων δ Παύλος* « Τψ δέ Θεψ χάρις, τψ πάν­
τοτε δριάμβεύοντι ημάς έν τψ Χριστψ, κα\ τήν 
^σρήν τής γνώσεως αύτοΰ φανεροΰντι δι' ημών έν 
παντλ τόπφ, δτι Χριστού εύωδία έσμέν τψ Θεψ, 
έν τοΣς σωζομένοις, καλ έν τοίς άπολλυμένοις · οίς 
μέν δσμή έκ θανάτου είς θάνατον, οίς δέ όσμή ζωής 
είς ζ ω ή ν . ι Προσεφώνει δέ καλ ήμίν* « Γίνεσθε ούν 
μ^μηταλ τοΰ Θεοΰ ώς τέκνα αγαπητά, κα\ περιπα­
τείτε, άν άγάπυ, καθώς κα\ ό Χριστδς ήγάπησεν ημάς, 
χαλ τεαρέδωκεν έαυτδν υπέρ ημών προσφοράν κα\ 
θυσίαν τώ Θεφ είς όσμήν εύωδίας. ι Και τόν γε 
τοΟ Ουμι$ν εναργή καθίστη καιρδν, Απαντα δέ δείν 
δν τάξει τε και εύκοσμία πράττεσθαι νομοθετών, 

unitatem, qtia* omnem intclligentiam superat, inef-
fabili modo convenerint. Deinde tenue est, quia 
illam legalis cullus crassitiem non babet : c Sacri-
ficiom enim et oblationem noluisti: holocausta, et 
pro peccato non placuerunt t i b i ; corpus dutera 
aptasli mih i ; lunc d i x i : Ecfcevenio, tltfaciam, Deas, 
voluntatem tuam · · . > Qua3 auiem esset ea Palria 
voluntas, ipse nos in Evaogeliis docuit : ι Quia 
descendi de COBIO , non ut faciam volunlatem 
ineam, sed voluntatcm ejus qai misit me; haec est 
autem Toltintas ejus qui misil me, Patris, ot omne 
qiiod dedit mihI,non perdam ex eo, sed resuscilem 
illud in novissimo die > T : > Nam semelipsuni obiu-
l i t pro nobis in odorem suavilalis » · , ob camqiie 
causam etiam surami sacerdotis «st dignilate insi-
gnitus. Ipse igitur est summus sacerdos, ipse thy-
miania compositum ac tenue, quod ipsum P&ului 
his verbis tesiatus est: ι Deo aulem gratias, qui 
semper triumphat nos in Chrisio, et odorero notiiiae 
suae manifestat per nos in omni loco ; Christi enim 
bonus odor suraus Deo in iis qui salvi flunt, et in 
iis qui pereum : bis quidem odor morlis in roor-
tera , illis vero odor v i i a in vitam · · . ι Nos 
etiam alloquebatur, dicens : c fcstole igitur 
iraitatores Dei, utOlii cbarissimi, et ambiilate in 
dilectione, sicut el Chrislus dilexit nos, el tradidit 
se ipsum pro nobis oblationem, et bostiam Deo, in 
odorem suavitatis 1 0 . > Tempus praeterea incensi 

χαλ δι* ών άν ήμίν ή τών είς τδ είσω θεωρημάτων εύ D adolendi manifestum fecit, ac sancil, ut omnia or-
dlnate et boneste fiant, et ita ut iis ad intemarum 
rerum contemplaiionem nostrae vires adjuventur : 
ι Mane,«ioquit, ι et vesperi cumliwemaeaccendun-
iure t coinponontur 1 1; >ac mane quidemet vespcre 
continoum perpetuomque tempus indicant : porro 
cum accenduniur lucernae, adolendum esse incen-
sum, illud forlassis apte signiOcat, cura divino )a-
mine illustramur, lum demum Cbristi bono odor^ 
nos abunde compleri, et ila ad interioris laberna-
culi bona, 309 id.est, ad divina munera perd-
pienda pergere, quae Cbrislus iis qoi digni sunt 
largitnr. ltaque, si quis noodaro est in lamine pef 

U. » Ephes. Η . ii. M Exod. xxx, 7. ·· Psal. xxxix, 7-9. e T Joan. v i # 2 » - ^ · 
w U Cor, n , 14-16. * Ephex. v, 4, 2. 6 1 fcxod. xxx, 7, , 

ίχ$ι δύναμις. ι Τδ πρωΐ ι γάρ, φησ), ι χα\ τδ όψέ τών 
λύχνων έξαπτομένων χαλ έπισκιαζομένων, » τοΰ μέν 
δψε χτελ πρωί, τδ άδιάλειπτόν τε χαλ διηνεκές έμ-
φαένοντος, τοΰ δέ ύπδ λύχνοις χρήναι θυμιφν, έκείνό 
«συ πάχα παραδηλούντος εύ μάλα, δτι φωτλ τ φ 
β ί ί ω παταλαμπόμενοι^ τότε δή, τότε τής εύωδίας 
Χ ρ ι σ τ σ ΰ πλουσίως άναπιμπλάμεθα, Γμεν τε ούτω 

f ττρ&ς αίσθησιν τών έσω σκηνής αγαθών, ήτοι τής τών 
CUiVtfV χαρισμάτων διανομής, ήν τοίς Αξίοις όρέγει 
Αρεστός. *Οστε εί τις ούπω γέγονεν έν φωτλ διά 
*£οτΓαει>ς, έστι που πάντως χα ί της νοητής εύωδίας 
άμέτν&ς, έτι τδ Χριστού μή είδώς μυστήριον. 

· * Hcbr. ιχ, 
» · B p b e s . 8. 



6*3 S. CYlUfX! ALEXANDRttl ARCniEP.. 6*4 

fidein, est procnl dubio spiriuialifr odoris expcrs, Α « Έάν γαρ μή πιστεύσητε, oCo* ού μή συνήτε, . 
φηςί. Προσβολή γάρ ή πιστις, είς σννεσιν Αποφέ-cunoadhac Ghiieti rayslerium ignorel : < Ni&ienim 

credideritis, ι inqui t ,«non inlelMgelie * f . i E&tenim 
6o>s velat primus adilus ad sapieniiam pcrduccns, 
BieBtemqae quodaramodo ad dWini luminis rece-
plionem aperil. Continualionis aulcm iocensam ap-
peilat; nallura quippe leropus est, qein Cbrisius in 
eancto labernaculo, boc est, in Ecdesia, odorem 
spiret. InUydicit aotem prorsus ne euper i i lum, 
Djmiram super altare Cbristi, libamen imponatur, 
aatofferatur oblatto; nam in ChrUto abolita sonl 
qua? legts erant, etad&nem perveniunlurabrae, boc 
est, ut opinor, libamen et oblatio; idque propbela 
teslaliir, dicens : c Ablala sunt de domo Doraini 
eacrificiura etlibamen · · . » Nainque, inamfestalo 

ρούσα, καλ οίονεί πρδς παραδοχήν τοΰ θε:ου φωτδς 
Απλούσα τδν νουν. Ένδελεχισμοΰ δέ ονομάζει τδ 
θυμίαμα. Καιρδς γάρ ούδε\ς, καθ* δν ούκ εύωδιάζε*· 
Χριστδ; έν τήάγία σκηνή, τουτέστιν, έν τή Έχχλη-
σία. 'Λποφάσκει δέ παντελώς, τδ δείν έ** αυτού, 
δήλον δέ δτι του θυσιαστηρίου τοΰ Χρίστου, σπονδή» 
χαταχιίσθαι, χαί άναφέ[ρε]σθα: κάρπωμα. Κατήρ-
γηται γάρ έν Χριστφ τά έν νόμω, χαλ εις τέλος *ρ-
πουσιν αί σχιαί. Τούτο, οΤμαι, έστι σπονδή χαλ χαρ. 
πωμα. Κα\ μαρτυρεί λέγων δ προφήτης· c Έξηρ-
ται έξ οΓχου Κυρίου θυσία χα\ σπονδή, ι Άναξε-
δειγμένης γαρ ήδη τής έν πνεύματι χαλ άληθεία 
προσχυνήσεως χα\ λατρείας, π ιρ ιττα ίπως αί σχτα\. 

jara illo adorationia el cultus gencre, quod exbibc- B

 χ α \ τ ο έν τύποις είχαίον χα\ άνόνητον παντελές 
χαινή γάρ χτίσις έν Χριστφ. Τής γάρ χάριτος i x -
πεπτώχασιν οί έν νόμω δικαιούμενοι μετά τήν τής 
αληθείας άνάδειξιν. c Ούχ άνοίσεις δέ , ι φησλ*, 
c έπΙ τδ θυσιαστήριον θυμίαμα έτερον, ι Dap i« 
δεξόμεθα γάρ έν Χριστώ έτερον παντελώς οώδένα. 
'Ραβδλ δέ τών δντων έροΰμεν ούδενί. ΕΙς γάρ τ^ιών 
διδάσκαλος χαλ καθηγητής, κα\ αύτφ δή μόνν 
προσκεισόμεθα, λέγοντες, « Μύρον έχχενωθέν δνομά 
σου. Διά τούτο νεανίδες ήγάπησάν σε. Είλκυσάν με. 
οπίσω σου είς όσμήν μύρων σου δραμουααι. ι Έ 
ούχλ τούτο έστι τδ, c Ούκ άνοίσεις έπ 1 αύτδ θυμ&ρα 
έτερον ; ι Μόνου γάρ Χριστού τδ ευώδες έν Έχχλ^* 
σία τοίς γε αληθώς έχέφροσιν έξαρκοίη ά ν , ετέρας 

tur iki spiritu et veritate, supervacuae sunt umbrae 
quodammodo, ei inanes Ggurae ac prorsus inu l iks ; 
nova quippe creatura io Cbristo : a gratia enim 
exciderunt, qui post deciaralionem veritaiis in lc-
ge jualiflcanlur e v. ι Non impones pra lerea ,» inqui t , 
< super allare iDceHsum a ) H i d r s ; > alium eoira recr-
picmus i i i Cbristo prorsusneroioem, nequc, Rabbi, 
cuiquam alteri dicemus; traus est enim magisler 
noater, ac praeceptor β β , eiqoe soli inbaerebiraus, 
dicentes: c Unguentum extaaniUim nomen tuum. 
Propterea adolescentulae dilexeruut te : traxerunt 
me post te : in odorem unguentorum tuorum cor-
rcmos < T . > Annon hoc illad est, c Non impones 
super illud incensum aliud ? ι Solius enira Christi ^ οσμής ούκ έφιεμένοις* καθάπερ άμέλει καλ οί 
bonusodor in Ecclesia satis erit iis qui sani revera 
sunt, quique alium odorem minime quaerunt, ut 
certe infelicee Judaei faciunt, qui illud tbymia-
ma composilum ac tenue, id esl , Gbristum, 
p r » superbia, ludibrio babent, et sacri bajus 
acsanedivini odoris expertes remanserunt, alium 
autem pro eo rccipient, illum nempe filiuro in i -
quitatis,«qui adversalur, etextoililursuper omnem, 
quidicitur Deos, aut quod colitur; ita ut ipse in 
templo Dei, ut scriptum est, eedeat, osteodens se, 
Unquam sit Deus M ; > qui divinum tabernaculum 
etiam inquinat, cum sit fumus alienus, et, ot ita 
dicam,diabolicusfetor: 310 < Eriteniro, > inquil, 
ι iuius adventus secundum operalionemSatanaa'9. ι 

PALL. Quid dicis, inlelligo; est enim perspicua D 
toa oratio. 

CYR. Propitiari autem super altare ibymiamalis 
jubet Aaron semel in anno, umgentem sangume pu-
rificationis peccatorum capita cornuura : ι Sancluni 
enim sanctorum est, ι inquit. Quod tibi perspicuum 
iaciet beatus Pauiug, dicens : ι Cbristus vero assi-
stens pontifex fuiurorum bonorom, per amplius et 
perfectius tabernaculum non manufactum, id est, 
non bujus creationis; neque per sanguinem birco-
rum et taurorum, sed per proprinm sanguincm in-
troivit semcl ui sancta, aeierna redemptione inven-
ta 7 · » Nam, ot idem rursus dicilrc Semelmortuas, 

·• Isa. vu, 9. ·• Joel. i , 9. ·* Galat. v, 4. ·• Exod. xxx, 9. 
·» Π Thess. u, 3, 4. ·· Ibid., 9. " Hebr. ιε, 11, 12. 

λανες Ιουδαίοι. Τδ μέν γάρ θυμίαμα τδ σΰνθετον 
κα\ λεπτδν, τουτέστι, Χριστδν, ταϊς άπονοίαις 
περιυβρίζουσιν. Κα\ αμέτοχοι μέν τής ίεράς ταυττ^ 
ή χαλ θείας αληθώς μεμενήκασιν εύωδίας· έ τ ^ ^ 
δέ άντ' αύτοΰ παραδέξονται, τδν τής ανομίας υίδν, 
c τδν άντικείμενον χαλ ύπεραιρόμενον έπλ πάντα 
λεγόμενον θεδν ή σέβασμα, ώστε αύτδν ελς *ον ναδν 
τού θεοΰ, κατά τδ γεγραμμένον, καθίσαι, άποδει-
κνύοντα έαυτδν δτι έστ\ θεδς, ι δς χα\ τήν θείαν 
σκηνήν χαταμιαίνει, καπνδς ών αλλότριος, χαι tV 
ούτως είπω, κακοσμία διαβολική* ι "Έσται γαο 
αυτού, » φησΙν, «ή παρουσία κατ' ένέργειαν τ « 
Σατανά. » 

ΠΑΛΛ. Συνίημι δ φής. Κα\ γάρ έστιν εναργής δ 
λόγος. 

ΚΤΡ. Έξιλάσασθαί γε μήν έπ\ τού θυσιαστήρέον 
τοΰ θυμιάματος, προστάττει τω Ααρών άπαξ τον 
ένιαυτου καταχρίοντι τ φ αιματι τοΰ καθαρισμού τών 
αμαρτιών, τάς των κεράτων αρχάς, ι "Αγιον γ α ρ , t 
φησ\, c τών αγίων έστί. > Καλ τούτο σοι σαφές χατα* 
στήσει, λέγων, ό θεσπέσιος Παύλος· t Χρίστος δέ 
παραγενόμενοςάρχιερεύςτών μελλόντων αγαθών, δε ί 
τής μείζονος καί τελεωτέρας σκηνής, ού χειροποίη­
του, τουτέστιν, ού ταύτης τής κτίσεως* ούδα Αε* 
αίματος τράγων κα\ μόσχων, διά δέ τοΰ Ιδίου αίματος 
είσήλθεν εφάπαξ είς τά άγια, αίωνίαν λύτρωσιν t-V-

·· Matlb. xxni, 8 . ·» Cant. ι, I , 
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ράμενος. » 'Ος γάρ αυτός που πάλιν φησλν, ι "Απαξ Α ηοη ainplius morilur, mors i l l i ultra ηοη doininabi-
άποθανών, ούχέτι αποθνήσκει, θάνατος αυτού ούχέτι 

!κυριεύσει. "Ο γάρ απέθανε, τή αμαρτία άπέθανεν 
|έφαπαξ· β δέ ζή, ζή τψ Θεψ. · Είσήει τοίνυν ό 
θεσπέσιος 1 Ααρών είς τά "Αγια τών Αγίων, άπαξ τού 
ένιαυτου, δι* αίματος τού καθαρισμού των αμαρτιών. 
Καλ δρα Χριστδν έν τουτοισλ πάλιν, αίματι τψ ίδίψ 
ττ,ς απάντων σωτηρίας χα\ ζωής, μονονουχλ τδν ίδιον 
χατα££αίνοντα σταυρδν. Σταυρού γάρ τύπος τά κέ­
ρατα, τήδε κάκείσε ώς έν τάξει χειρών άποτάδην 
έχνενευχδτα. Ούκούν αποθανόντα μέν άπαξ έννόει 
Χριστδν, "Αγιον δέ τών Αγίων δντα, κατά φύσιν, ώς 
θεόν. Καλ γάρ έστιν αληθής *1ωάννης, λέγων, δτι 
c Έ κ τού πληρώματος αυτού ημείς πάντες έλάδομεν.» 
Χριστού γάρ μέτοχος ή πάσα έστι ορατή κα\ αόρατος 

tur ; quod enim morluus est peccato mortuoe e$t: 

semel; quod autem vivit, vivil Deo 7 > . > Ingredie-
batur itaqae vfrjille admirabilis Aaron inSanclasan*» 
ctorum scmelin'annopcr sangaiaem purgationispec-
catorura. Yide autem rursus in hoc ipso Gbrislum, 
sanguine suo pro saluie omnram ac vila suam cru-
cem quodammodo aspergenlcm; crucis quippo figura 
sunt cornua,qii3e manuuni instar utrinque exporrecla 
prominenl. Igitur morluum quidem semel Ghristuru 
intellige, sed eumdem c i natura Sanctum sancloruni 
esse tanquam Deura. Est enim verax Joannes, qui 
a i t : c Ex plenitudineejus nosomnesaccepimusTe; > 
est enim Christi particeps universa non modo visi-
bilis, sed etiam invisibilis creatura. Angeli namque 

κτίσις . "Αγγελοί τε γάρ καλ αρχάγγελοι, καλ τά έτι Β et arcbangeli, illae etiam quae suprahos sunt nature, 
τούτων έπέχεινα, κα\ αυτά δέ τά Χερουδλμ, ούχ έτέ­
ρως Αγια, πλήν δτι διά μόνου Χριστού, έν άγίψ 
Πνεύματι. Αύτδς ούν Αρα έστλ τδ θυσιαστήριον, αύ­
τδς δέ τδ θυμίαμα, καλ άρχιερεύς, αύτδς δέ ομοίως 
τΑ αίμα τού καθαρισμού αμαρτιών. 

ΠΑΑΑ. Ναλ λέγεις όρθώς. Πλήν δ τί ποτέ έστι 
τοΰ καθαρισμού τών αμαρτιών τδ αΤμα, σαφώς έν-
νοείν ούκ έχω. 

Κ Τ Ρ . Προανατυπών ό νόμος τήν δι' αίματος άπο-
κάθαρσιν χαλ τδ θύμα τδ ίερδν, φημλ δή Χριστδν, 
δι* οδ κσΛ σεσώσμεθα, τδν έξ αμαρτίας έντετηγμένον 
ή;ιΙν διτδιδράσχοντες μολυσμδν, ώδέ πή φησιν έν τψ 
Λιυλτικφ* ι Έάν δέ πάσα, ι φησλ, c συναγωγή 

ipsa denique Cberubira, ηοη aliter quara per Cbri-
stum solum ih sancto Spirilu sancta sunt. Ipee igi-
turest allare, ipse thymiama, summusque sacerdos; 
ipse tlem sanguis purgationis peccatorum. 

PALL. Recte sane dicis. Sed quid tandem sitsan-
guis purgationis peccalorum, perspicue intelligere 
nequco. 

GYR. Cum praefiguraret lex illam per sanguinem 
purgalionem, et sacram illam victimam (Gbristum 
inteJligo) per quem salvi facti sumus, et macalas, 
ex peccato nobis inustas eluimus, ad bunc ferc 
modum dixit in Levilico : c Si autem universa con-

Ίεραήλ Αγνόηση, καλ λάθη 0ήμα έξ οφθαλμών τής Q gregatio Israel ignoraverit,et abscondilum fuerit 
συναγωγής, κα\ χοιήσωσι μίαν άπδ πασών τών εντο­
λών Κυρίου, ή οόχοιηθήσεται, καλ πλημμελήσωσι, καλ 
γνωσθί; αντοίς ή αμαρτία, ήν ήμαρτον έν αυτή, καλ 
ηροαάξα ή συναγωγή μόσχον έκ βοών άμωμον περλ τής 
αρφτίας, χαλ προσάξει αύτδν παρά τάς θύρας τού 
μαρτυρίου της σκηνής, καλ έπιθήσουσιν οί πρεσβύτεροι 
τής συναγωγής τάς χείρας αυτών έπλ τήν κεφαλήν 
του μόσχου έναντι Κυρίου, καλ σφάξουσι μόσχον έναντι 
Κυρίου, καλ είσοίσει Α Ιερεύς χριστός άπδ τού αίμα­
τος τοΰ μόσχου είς τήν σκηνήν τού μαρτυρίου. Καλ 
£άψει 6 ίερεύς τδν δάχτυλον άπδ τού αίματος του 
μόσχου, χαλ /&ανεί έπτάχις έναντι Κυρίου κατ 1 ενώπιον 
τον χαταπετάσματος τού αγίου, καλ άπδ τού αίματος 
έπιθήσει δ ίερεύς .έπλ τά κέρατα τού θυσιαστηρίου 

verbum ab oculis congregationis, et fecerint unum 
311 ab omnibusmandatis Domini, qnod non opor-
tcl fieri, el deliquerint, et cogmtum fucrit ipsis 
pcccatum in quo peccavcrunt, adducet congregaiio 
vituium ex bobue iiumaculatum pre peccatb, etaddu» 
cel cura prope oslium tabernaculi leslimonii, et 
nnponent seniores congregalionis manus suas super 
caput viluli corara Domino, c l imniolabunl vilulum 
coram Doinino, el inferet sacerdos unctus de san-
guine viluli in tabernaculum testimonii, el inlingct 
sacerdos digilum de sanguine vituli . Et asperget 
seplies coram Doraiiio c regione contra veluui san-
ctuarii, et de sanguine imponet sacerdos super cor-
nua aJlaris incensi composiltonis, quod csl coram 

τών θυμιαμάτων τής συνθέσεως, δ έστιν ενώπιον D Domino, quod esl in tabernaculo teslimonii 
Κυρίου, δ έστιν έν τή σκηνή τού μαρτυρίου. ι Κα\ 
πλατυτερον μέν περί γε τούτων ήμίν κατά καιρούς 
είρήσεταΐ" άθρει δέ ώς έν μόσχψ πάλιν υπέρ ημών 
σφαζόμενον τδν Εμμανουήλ, και αμαρτίας ημάς 
άκαλλΑττοντα, καλ έξιστώντα δίκης, καλ ποινής 
Αποφέροντα, καλ διά τής μείζονος καλ τελειοτέρας 
ίόντα σκηνής, ού διά μόσχων και τράγων, άλλά οΥ 
α ί μ α τ ο ς τού Ιδίου, καλ θανάτου προσάπαξ άπογευ-
σάμζνον . *Επι ξύλου γάρ άνω λόγχη διανοιγελς τήν 
πλε-υρΑν, αίμα τε καλ ύδωρ έξέβλυσεν. Τύπος δ* άν 
εΐεν σταυρού, καθά καλ φθάσαντες είπομεν, αί τών 
χχράτεον έξοχαί. 

Quibus de rebus copiosius a nobis alias dicelur. 
Gonsidera rursus illum Eramanuei ut in vilulo pro 
nobisimmolari, et nos ta pcccalis liberare, et a sup-
plicio eximere, et a poenis eripere, et per majus. 
alque perfectius tabernaculum ingredi, non per v i -
tulos, aut bircoe, sed per propriuui sanguinem ct 
morlem semel guslare : nam, cum sublimis tn l i -
gno penderet, ejas laius lancea perfossum sanguine 
etaqua manavit. Figuram porro crucisnon absurdc 
tenenl cornua altaris eminentia, ul in superioribus 
diximus. 

R o m . t i , 0, 10. 7 1 Joan. i , ! 6 . / 3 Lcvit. IT, 13-16. 
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PALL. Rccle ais. 
CYR. Atqui non sanguine solum, sed sancU quo-

qoe aqna purgari oporterfe, lex per a*nigma jussit, 
quae via csl ad purgaiionem perfectissiraa, si myste-
riam qood est in Christo cousideres. 

PALL. Qaomodo tandem, aut qua ratione id os-
irndit? 

CYR. Scriptam est enira ; c Et locutus esl Do-
minas ad Moysen, diceos: Fac labnim aeneuoi, 
et basim iLlius seneam ad ablaendum : et pones i l -
lud inter ubernaculoro tcsiimonii et inter aitare. 
Et effandes in illud aquam, et abluent Aaron et fi-
l i i ejus in eo manas el pedes aqua. Cura ingre-
dientur in fabeniaculuni testimonu, abluenlur 
aqoa, et non moriciitnr; vcl cum ingredientarut mi -
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Α ΠΑΑΛ. Ευ Ιφης. 
ΚΤΡ. "Αλλ' ούτι πω μόνφ τω αίματι καθα£ρεα$αι 

δείν αίνιγματωδώς ό νόμος, Αλλά καλ ύδατι τ φ άγ£<<» 
προστέταχε. Τελεωτάτη γάρ ήδε προς κάθαρ αιν 6 0 0 ; , 
κατά γε τδ έν Χριστψ μυστήριον. 

ΠΑΛΑ. Πώς δέ δή άρα καί τούτο δέδειχεν. ή τίνα 
τρόπον; 

ΚΥΡ. Γέγραπται γάρ, δτι c Καλ έλάλησε Κ ύ ρ ι χ 
πρδς Μωσήν, λ έ γ ω ν Ποίησαν λουτήρα χαλ χουν, 
χα\ βάσιν αυτού χαλκην, ώστε νίπτεσθαι. Καλ θήοεις 
αύτδν άνά μέσον τής σκηνή; τού μαρτυρίου, χαλ 
άνά μέσον τού θυσιαστηρίου. Καλ έχχεεις είς αύτΛν 
ύδωρ· καλ νίβονται Ααρών καλ οί υίολ αυτού Ι ς αυτού 
τάς χείρας καλ τούς πόδας ύδατι. "Οταν είσπορευων-
ται είς τήν σκηνήν του μαρτυρίου, νίψονται ύδατι, 

nistrenl ad altare, et Qflerant bolocausta Domino, Β καλ ού μή άποθάνωσιν* ή δταν προσπορεύωνται πρδς 
abluent raanus et pedes aqua. Cum ingredienlur 
MI tabernaculura testiraonii, lavabunt aqua, ut non 
iporiantur: et crit 312 kgitimum sempiternum 
ipsi, etgeneralionibus cjus post eiirn n . 1 Graliam 
igitur sancti baptisroatis in ea re praefiguratam es-
sc, noii est obscurum. Nam, curn baptrzamur, non 
sordium carnis depositioncmconscquimur, sed in -
quinamentis animi et cordis libcramur, et maculas 
delictorum abluimus, Hlius gratia atquc bcnigntute 
qui nos ad salulem vocat, JastiOcamur enim non 
cx operibus legis, ut Scriptune teslantur T e , sed ex 
fide Jesu Christi. Illud autem aainiadvertas velim, 
Aaron, et eos quibus qna Deo minislrare jus$um 
eral, quamvis ex lege sincti essent, adhuc tamen 

τδ θυσιαστήριον λειτουργείν, καλ άναφ/ρςιν τά ολο­
καυτώματα Κυρίφ, νίψ,νται τάς χείρας καλ τους 
πόδας ύδατι. "Οταν εί σπόρε ύωνται είς τήν σχηνήν 
τού μαρτυρίου, νίψονται ύδατι Γνα μή άποέάνωσι* 
καλ έσται αύτοίς νόμιμο ν α ιώνιο ν αύτψ. και ταίς 
γενεαίς αυτού μετ* αυτόν. · "Οτι μίν ο·5ν ή δ ϋ τον 
αγίου βαπτίσματος ώς έν γε δή τούτω προανεγράφετο 
χάρις, ούκ άσυμφανές. Βαπτιζόμεθα γάρ, ού ααρκδς 
απόθεσαν £ύπου άποκερδαίνοντες, άλλά τών νου καλ 
καρδίας άπαλλαττόμενοι μολυσμών% χαλ τ Ας τών 
πλημμελημάτων άπολουόμενοι κηλίδας, χάριτ ι χ*1 
φιλανθρωπία τού καλούντος είς σωτηρίαν. Δεδιχαιώ-
μεθα γάρ ούκ έξ Ιργων νόμου, κατά τάς Γραφές, 
άλλ* έκ πίστεως Ιησού Χριστού, θέα & δή, δτΛς 

nqua manus ac pedes obluere, ila denique sacra ^ καίτοι κατά νόμον άγιος ώνό Άαρ'υν, χαλ μήν καί4 
nuinera obire, et in Sancta sanclorum ingredi om-
ni iormidine liberatos. In quo illud quoque lex 
aperle et evidenter ostendit, atque ipsa res ge9ia 
propemodum voce teslalur, eura eliam qoi ex iege 
sacer esse videatur, profanam apud Deuro haberi, 
nisi abluatur aqua, vimque illam legalis cuUos non 
esse ad purgandum satis efficacem. Iiaque, lamelsi 
lege sanctiflcati essent, adbuc lamen abluebantur; 
purgatur autem certe, quod purum est, nibil , scd 
quod immundum et impqrum: ejusmodi quidpiam 
ipse quoque Cbrislus d i x i l : « Qui lotus est, non in -
diget nisi utpedes lavet; est quippe mundus". 1 
Scribit eliarri vir sapicolissimus Paulus, imposst-

συν αύτψ λειτουργείν έπιτεταγμένοι, προσαπονίζοαι 
χείρας τε καλ πόδας ύδατι, πόνων οέ ούτως άχτοντει 
τών Ιερών, καλ μήν είς τά "Αγια τών αγίων ε ι στί­
χου σι, δειμάτων ελεύθεροι, σαφώς τε καλ έναργώς 
καταδηλοΰντος, οΐμαί που, καλ τούτο τού νόμου, μσνσν 
δέ ούχλ καλ αυτού διακεκραγότος τοΰ πράγματος, ώς 
ανίερος παρά.θεψ, καλ ό δοκών εΐναί τις χατΑ >»δμ.ον 
Ιερός, εί μή άπολούσαιτο τψ ύδατι, καλ δτι τής έν 
νόμψ λατρείας ή δύναμις ούκ άπόχρη πρδς χάθαρσχν. 
Προαπενίζοντο γούν, καίτοι κατά νόμον ήγιασμένοι, 
καθαίρεται δέ, ούτι που τδ καθαρδν, άλλά τδ £υπ*ύ* 
καί άχάθαρτον. Τοιουτονλ δέ καλ αύτδς εΓρηκεν 4 
Χρκττδς, ι Ό λελουμένος ού χρείαν έχει, ε! μή το^ 

bile esse sanguine taurorqm et bircorum auferri ρ πόδας νίψασθαι. έστι γάρ καθαρός. » Γράφει δέ χέ 
peccala Τ Τ . Imperfecla est igilur lex ad sanctifica-
lionem, nisi iis qui Dei conjunclionero ardenter 
expelont, baplismus quoque saJutaris accesserit. 
|taque Joannes quoque Hle vir divinus, quamvis 
tmmmis ornamcntis esset insignitus, et ad eam vir-
tutem progressus, ut jam ad summum vcrticem 
pervenisset, ee taraen baptizari poscebat, cum Sal-
yatori dicerel: < Egoopus habeo a le baptizari T 1.i 

PALL. Ila est. 
CYR. Nanus autcm et pedcs abluii, opcrum, 

f t ad unamquaraque rero gerendara inccssus quo-

σοφώτατος Παύλος, ώς έστιν αδύνατον αίμα ταϋραυ 
καλ τράγων άφαιρείν αμαρτίας. Ατελής οδν ό νόμο; 
είς άγιασμδν, εί μή προαγένοιτο τοίς δεδιψτ,κόσι τή» 
πρδς θεδν οίκειότητα τδ σωτήριον β^πτισ^ια. Τοι­
γάρτοι καί ό θεσπέσιος Ιωάννης, καίτοι τοίς Αγαν 
αύχήμασιν εύ μάλα κατεστεμμένος, καλ αρετής είς 
τούτο διέρπειν είδώς, ώς είς λήξιν ήδη γενέσθαι τήν 
άνωτάτω, βαπτίζεσθαι παρ?χάλει τω Σωτηρι λ έ γ ω ν 
c Έγώ χρείαν έχω ύπδ σού βαπτισθήναι. t 

ΠΑΛΛ. Αληθές. 
Κλ'Ρ. Χείρες δέ καλ πόδες άπονιπτόμενοι, Ιργοο 

καλ πνρείας της οίονελ πρδς έκαστα τών πρακτέων . 

Ν Exod. χχχ, 48?! 7 · Rom ιιι, 20. 7* ̂ oan. xm, 10. " Hebr. χ, 4. 7 · Malth, 111, U 
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τδ καθαρδν κα\ Ακίδοηλον ύποσημαίνουσιν. Τουτ\ δέ Α dammodo purilatem alque sinceritalem signifi-
τήν cant. Quod ubi accurate prestilerimus, permitli-ήμΤν έξησκηκόσιν, έφείται μέν είσελθείν είς 

Ασωτέραν σχηνήν, προσχομίζειν δέ τψ θεψ θυσίας 
τενευματικάς, καλ ώς έν τάξει θυμιαμάτων τής ευαγ­
γελικής πολιτείας καθ ιε ρουν οίονείπως τήν εύοσμίαν. 
Παρεγγυ^ δέ χρησίμως άπονίζεσθαι δείν τούς είς τά 
•Αγια τών αγίων είσελαύνειν έθέλοντας, καί τών ίερών 
Ιργων έπιμελητάς, ίνα μή άποθάνωσιν. Χρήμα γάρ 
Ατασφαλές χα\ έπιζήμιον αληθώς, τδ έγγίζειν θεψ 
μ ή χεκαθχρμένους. Τοιγάρτοι χαί σοφδς ήμίν έπι-
σχήπτει Παύλος, εί τής μυστικής ευλογίας μεταλα­
χείν έθέλοιμεν, εαυτούς δοκιμάζειν, προσιέναι τε 
οδτω λοιπδν. Πράγμα δέ δτι κα\ κινδύνου, μεστδν τδ 
άτημελές έν τούτοις, έκκαλύπτει λέγων ι Διά τούτο 
Ιν ύμίν πολλολ ασθενείς κα\ ά^ωστοι , κα\ κοιμώνται 

tur u l interius tabemaculum ingrediamur, offera-
musque Deo hostiasspiriiuales, eique bonum odo-
rem evangelicad conversaiionis, ibymiamaUs inslar, 
coasecremus. Neque vero inutililer prseciptt u l , 
quivelint in 313 Sancla sanctorum ingredi, qui-
que sacra munera procuraat, abluantur, ne mo-
riantur. Periculosum est euim, et baud iinpunituro, 
ad Deum non pargatos accedere. Itaqoe nobis vir 
ilie sapiens Paulus mandat ut, si mysticas bene-
dictioais participes esse veJimus, nos ipsos probc-
raus, atqiie iia denique accedamus : esse aulem 
banc IQ ejusmodi rebus negligentiam, rem periculi 
plenam aperit, dicens : c Ideo multi inflrmi inter 

Ικανοί. Εί γάρ εαυτούς έκρίνομεν, ούχ άν έκρινό- Β v 0 8 f e t imbecilles, el dorniiunt m u l l i : si enim noa 
μεθα. Κρινόμενοι δέ ύπδ Κυρίου, παιδευόμεθα, ίνα 
μ ή σύν τψ κόσμψ χατακριθώμεν. ι ; 

ΠΑΑΛ. Άραρεν ούν δτι τήν διά τού αγίου βαπτί­
σματος δ ίερδς ήμίν λουτήρ προκατεδείκνυε χάριν. 

ΚΤΡ . ΤΟδε έχει · μή γάρ ένδοιάσης δλως. Κα\ τδν 
γ ε τής τούτου κατασκευής περιαθρήσας τρόπον, κατα-
τεθηπως άν, οΤμαι, χα\ έτι μειζόνως έση. Γέγραπται 
γάρ ώδλ περ\ του Βεσελεήλ, τού τά έν τή σκηνή 
τετεχνουργηκότος· t Ούτος έποίησε τδν λουτήρα τδν 
χχλκονν, καλ τήν βάσιν αυτού χαλκήν, έκ τών κατ­
όπτρων τών νηστευσασών, αί ένήστευσαν παρά τάς 
θύρας ττς σκηνής τού μαρτυρίου, έν ή ήμερα έπηξεν 
αυτήν. Καλ έποίησε τδν λουτήρα, ίνα νίπτωνται έξ ^ 
αυτού Μωσής τε κα\ 'Ααρών κα\ οί υίο\ αυτού τάς 
χείρας αυτών καί τούς πόδας, είσπορευομένων αυτών 
είς τήν σκηνήν τού μαρτυρίου, οί δταν προσπορεύων­
ται ι ίς τδ θυσιαστήριον, λειτουργείν, ένίπτοντο έξ 
αότον, χαθάπερ συνέταξεν ό Κύριος τψ Μωσή. > 

ΠΑΛΛ. Καλ τ ί τών κατόπτρων τδ χρήμα ; τίνες δέ. 
Αρα χαλ αί νηστεύσασαι; 

Κ Τ Ρ . Πολλά τών γεγενημένων σαφή μέν ούχ έχει 
π α ρ ά τ ή θεία Γραφή τήν άφήγησιν. Σημαίνεται δέ 
π ω ς έ χ παραδρομής, χαθάπερ άμέλει καί τόδε τδ έν 
χ ε ρ σ ί . Πού γάρ , ή τίνες νενηστεύχασι τής αγίας 
Αγηγερμενης σκηνής, ού λελάληκεν ό Μωσής. "Οτι δέ 
γέγονεν , ούκ ένδοιάσαι τις ά ν εΓρηται γάρ, εί καλ 
μ ή σαφώς. 'Αλλά τουτ\ δή μεθέντες, έπ* εκείνο ίωμεν, 
ε ίδοχεί . 

ΠΑΛΑ. Τδ ποίον; 
ΚΤΡ. ΤΑ νενηστευκότα γύναια*τίνος άν είεν είς 

τύπον; τί δέ τδ έκ τών κατόπτρων τδν λουτήρα πλάτ-
τεσθαι τδν χαλκούν; 

ΠΑΛΛ. Κα\ μήν, σδν ήδη πως και τούτο είπείν. 
ΚΤΡ» Άκουε δή· Αελατρεύκασιν είδώλοις οί έξ 

"Ισραήλ, τήν ύπδ τοίς Αίγυπτίοις άνατλάντες θητείαν,. 
χαλ τοίς εκείνων διαδιούντες νόμοις, μακρούς διατε-
τελέκασι χρόνους. Έθος τοίνυν Αίγυπτίων μάλιστα 
γυναιξίν , είσφοιτάν ίεροίς, λινή μέν έσθήτι κατεσταλ-
μ έ ν α ι ς , κατόπτρψ δέ τήν άριστεράν, χα\ σείστρψ 
τ ή ν δεξιάν ίεροπρεπώς κατεστεμμέναις, αί δτι 

» · I Cor. χ ι , Μ Ev»d. χτχν ι ι ι , 8 s*qq. 

judicaremus, non utique judicaremur: dam judi-
caarar autem a Domino, corripimur, ut non cum 
boc mundo damueiour T ' . i 

PALL. Cerlum est igilur sacrum iliud labrum 
sancti baptismatis gratiam praefigurasse. 

GTR. Sic se habet, ueque prorsus ambigenduto 
putes. At, 8i ejus praelerea opificii rationem consi-
deres, multo eliam magis,nisi fallor, admiraberc. 
Sic enira scriptum est de Beseleel, qui tabernaculi 
opera fabricalus est; ι Hic fecit labrum aHieam, el 
basim ejus aeneam e speculis jejunantiura mulie-
rum, quae jejunabant prope osiia tabernaculi te-
stimonii, in die quaifixit i l lud; et fecit l ab rum, ut. 
abluerent ex eo Moyses, et Aaron, et Olii ejus, ma-
nus suas et pedes, cum ingrederentur in taberna-
culum testimonii; au l cum pergerenl ad allare, u t 
minis t rareDl Deo, abluebantur ex ipso, ut consli-
tuit Domipua Hoysi · · . ι 

PALL. Quid autem speculis opus eral? qu»ve 
etiam illae quae jejunaveranl, fuere ? 

N CYR. Multae resges t» baud aperte in Scriptura 
sacra explicantur, sed obiter Umen significamur: 
quale hoc est quod in manibus babemus. Nain ubi, 
quive jejunayerioi, dum sanctum tabernaculum 
erigeretur, id Moyses non exposuil; sed qujn fa-
ctum sil, nemini dubitare l ice l : etsi enim parum 
perspjcue, dictum esi tamen. Sed, boc pwetermisso, 

D ad iilud pergamus. 
PALL. Quodnam illud? 
CYR, Nempe, cujus rei Cgura fucrint mulierea 

qua3 jejUDaverant; cujus eliam, quod e speculis la-
brum aeneum factum est. 

T A L L . Atqui tui muneris csl id etiam expUcare. 
CYR. Accipe igitur. Genus Israelitaxui»^ curn 

serviret iEgypliis, ac diu in illorum kgibus vitam 
traduceret, idola coluit: 314 m o s Φ 1 ϋ Γ e r a t P1"39" 
cipue apud mulieres iEgyptiomip, linea vesle i n -
dutts, adire templa, speculam sinistra, sistrum 
dcxtra sacro habitu geslanles, eumque boppreni, 
imo, ut verius ac melius dicam, contumcliara i l l ^ 
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quideio, qua? inter cxleras raasiuic excellereni, et / 
sacris essent iniliala?, v i i oblinebant. Mtdieres 
igilur ex genere Israel retiquias illias caUas quem 
in iEgyplo servaverant, caiain sua sapeilecliH re-
jttrissent, haee ipsa, inqtiam, specula oblationis 
oauu deiukrunt, eaqoe ad labri usum translata 
bOBl: curoque aanclum Ubernicnlam erigeretor, 
iltae jejenaveraal, ad oslium atsidentcs, et per 
umnia caste degenles: qtio facto sigaiftcabatur, ve-
riore jam in labcrnaoulo manifesio, id est, Ecde-
sia, quod tabernaculum fixit Deus, et non bomo, 
ut feeaU» Paulus sc r ib i t β ι , tempns jam csse profe-
cto, a i , qui ad Teneratioitera d&raonionun gregis 
dicati erant, ia sacra vasa mateniar, quae sint 
ad saHCli baptismalis receptionem apla; adeo at 
ornamenlis, q u « supra legem sont, excellere pos- ' 
aiat: hoe enim est, ut opinor, e gentilium specu-
lis, teu diabolicis thesauris labroro aeneura fbr-
rnart, m quo jam aqua sit, qoa ipse quoque Moyses 
purgetur, quxque ad ablulionem nimirum spiritua-
lem legalt sacerdotio sit usui. An tu ipse, Palladi, 
qui in errorc seducti crant, et daemonia coluerant, 
cos non vasa fuisse diabolica censes? 

PALL. Ego Tcro quidai fatear? 
CYR. Jejunavcrunt porro ese mulieres ad ostia 

sancli tabernacuH, idque praeclarum est, ac scitum 
senigma, qui in Cbristo JHStiGcati sunt, eos non per 
eanguinem ingredi hi ecclesias, sed potius spiri- ( 

tualibus bosiiis insignitos, et temperantiam atque 
continentiam et mortiflcationem quamdam camis, 
quasi donam quoddam offerentes. € Exbibele enim, > 
t inquit,corpora veslra bostiam vivenlero, sanctam, 
Deo placentem, rationabile obsequiuin vestmm M . i 
E l iterom: € GloriOcate igilur Deum in corpore 
vestro · · . > Igitur, quae cum tabernaculum erige-
retur jejunavere mulieres, animarum imaginem re-
feronl, quae non Mosaicisadboc mandatis instituuft-
tur, sed jara spiritualem polius, cvangelicamque 
conversalionem ostendunt, terrenasque voluptates 
non sine labore calcant, et, duro exsecranda illa 
315 atque nefariacarnalislibidinis crimjoa sobire 
non suslinent, praeclarc ad illam incorraptam pul-
cbritudinem reformaDtar. An vero non haec est no-
slra in Chrislo vivendi ralio, qui ad sanctificalio-
nem, gracilitatemque illara spiritualem vocati su-
inus? 

PALL. Maxime vero. 
CYR. Alque haec quidem hactenus de sacris in-

slrumentis dixisse sufficiat. Jam vero ipsum laber-
naculum quomodo positum sit et exslructum, con-
sideremus: qoarovis aulem ea rcs recondila sit, 
noslrumque modum euperet, nihil lamen officit 
omnino quominus undiqne sludiose colligamus 
quod utile sit, et ea otiam qu» longe sublimiora 
sunt, quoad possumus, aggrediainur. 

SDRIM ARCUIEP. β » 
μάλιστα τών άλλων έξειλεγμέναι χαλ ίερομϋστιδες« 
της τοιαύτης μόλις ήξωύντο τ ιμής , ύβρεως μάν G»*« 
ώδε γάρ άμεινον τε χαι αληθές είπείν. Γύναια δή ο£ν 
τών έξ αίματος Ισραήλ, λείψανα της έν Αίγνχτω 
λατρείας έν ιδίοις σχεύεσιν εύρηχδτα, ταυτλ δή τΑ 
κάτοπτρα προσεκόμισαν είς καρποφορίαν, & χαλ ε ί ς 
τδ τού λουτήρος μετεσχευάσθη χρήμα. Σκηνής δέ ττ^ς 
αγίας έγηγερμένης νενηστεύχασι προσι^ήσαντά νεου 
ταίς θύραις, χα\ πάντα άγνώς διαιτώμενα, ό*ο£*)-
λούντο-, οΐμαι, τού πράγματος, δτι τής αληθεστέρας 
άναδεδειγμένης σκηνής, τούτ' έστι, τής "Εκκλησίας 
ήν έπηξε ν ό Κύριος, καί ούκ άνθρωπος, ώς δ θεατεί-
σιος γράφει Παύλος, καιρδς ήδη πως τους άναχεεμε­
νού ς είς δόξαν ποτέ τής τών δαιμονίων αγέλης, ε ί ς 
ιερά μεταπλάττεσθαι σκεύη, χα\ έπιτηδείως έχοντα 
πρδς παραδοχή ν τού αγίου βαπτίσματος, ώς χαλ £ι*~ 
πρέπειν δυνασθαι τοίς υπέρ νόμον αύχήμασιν. Ταυτ \ 
γάρ, οΤμαι, έστι τδ έχ κατόπτρων Ελληνικών, τ)τοε 
κειμηλίων διαβολικών, τδν λουτήρα πλάττεσθαι τδν 
χαλκούν, έν ψ δή καλ τδ ύδωρ, τδ καλ αύτδν Αταο* 
καθαίρον Μωσέα, καλ τή κατά νόμον ίερωσύνη χρήαι* 
μον είς άπόνιψιν, δήλον δέ δτι τήν νοητήν. " I I γ ά ρ , 
ούχλ σκεύη διαβολικά, τούς πεπλανημένους καλ τοις 
δαιμονίοις λελατρευκότας φαίης άν είναι καλ αύτδς , 
ώ Παλλάδιε; 

ΠΑΛΛ. Πώς γάρ ού; 

Κ Γ Ρ . Νενηστεύκασι δε τά γύναια παρά τάς θύρας 
τής σκηνής τής αγίας. Είη δ" άν καλ τάδε καλδν 
αίνιγμα καλ σοφό ν , τού μή δι' αίμάτων είστρέχειν έν 
έκκλησίαις τούς έν Χριστφ δεδικαιωμένους, θυσίαις 
δέ μάλλον πνευματικαίς έκπρέποντας, χαλ δωροφο-
ρίαν ώσπερ τινά προσκομίζοντας τφ θ ε φ τήν έγχρά» 
τειαν, τήν οίονελ νέκρωσιν τής σαρκός, ε Παραστή­
σατε γάρ, ι φησλ, ι τά σώματα υμών, θυσίαν £ωοσν, 
άγίαν, εύάρεστον τ φ θ ε φ , τήν λογιχήν λατρβ^αν 
υμών. ι Καλ πάλιν * ι Δοξάσατε δή τδν θεδν έν τ ω 
σώματι υμών· ι Ούκούν αί νηστεύσακι τ \ ς Αγίας 
έγηγερμένης σκηνής, είς εικόνα τελούσιψ^γνιν, ού 
Μωσαίκοίς έντάλμασι παιδαγωγούμένων έ τ ι , πνευ-
ματικήν ίϊ μάλλον καλ εύαγγελικήν άναδεδειχμένων 
τήν πολιτείαν ήδη, καλ πατούσων ούκ άνιδρωτλ τάς 
έπιγείους ήδονάς, καλ άναμορφου μένων εύ μάλα πρδς 
τδ άκήρατον κάλλος, διά τδ μή άνέχεσθαι παθείν τά 
μυσαρά τε καλ βέβηλα τής φιλοσαρκίας εγκλήματα. 
"Η ούχ ούτως ήμίν ό τού βίου τρόπος τοίς έν Χριστώ 
κεκλημένοις είς άγιασμδν καλ ίσχνότητα τήν πνευ­
ματικόν ; 

ΠΑΛΛ. Πάνυ μέν ούν. 
ΚΓΡ. 'Αλλά ταυτλ μέν είς τδ παρδν σκευών ορών 

ειρήσθω πέρι. Φέρε δέ, εί δοκεί, καλ αυτήν ήμίν δπως 
έχει θέσεως τε καλ κατασκευής κατασκεπτώμεθα τήν 
σκηνήν. Καλ βαθύ μέν τδ χρήμα, καλ τών καθ' ημάς 
έπ£κείνα μέτρων, βλάβος δέ οΐμαι τδ σύμπαν ουδέν, 
πανταχόθεν ημάς έρανιζεσθαι φιλείν τδ τελούν εΙς 
δνησιν, καλ τοις άγαν ύπερκειμένοις ώς έΐνι προσβάλ­
λοντας. 

1 1 Hebr. νιιι. 2. Roin. χιι, I . Μ I Cor. τιΛ 20. 
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Κ Τ Ρ . ΕΙ μέν ούν έλοιτό τις ά;αν ίσχνομυθειν, 
μαχρδς Αν γένοιτο χαί πολυσχιδής 4 έφ' έκάστω λό­
γος» Ίστέον δέ δτι, τΑ μεν σκευών καλ θεωρίας άγχοΟ 
παλ λόγων έστλ μυστικών, τΑ όέ είς κόσμον τε καί 
χρείαν έκμεμηχάνηται τής σκηνής· ύποτεμών όέ, 
ω ς Ενι, τδ μήκος τοΰ λόγου, έν βραχέσιν έρώ , καλ 
συστελώ τδ διήγημα· Έ φ η τοίνυν, δτι ε Καλ τήν 
σκηνήν ποιήσεις δέκα αυλαίας, έκ βύσσου κεκλωσμέ-
ν η ς , καλ υακίνθου καλ πορφύρας, καλ κοκκίνου κεκλω­
σμένου. Χερουδλμ έργασίαν υφαντού ποιήσεις αυτά * 
μήχος τής αυλαίας τής μιάς, οκτώ καλ είκοσι πήχεις, 
χαλ εδρος τεσσάρων πήχεων ή αυλαία ή μία έσται · 
μέτρον τδ αύτδ έσται πάσαις ταίς αύλαίαις· Πέντε δέ 
αύλαίαι έσονται έξ αλλήλων συνεχόμεναι, έτερα έχ 

CYR. Ac, ei quis b»c velil nimium subtiliter er-
plicare, looga erit unaquaqoe de re ac maltiptex 
oratio. lllud lamen sciendum est, ex illis inslrumentis 
quadam contemplationem attingere, et ad ratioties 
mysticas pcrliaere, quaedam esse ad ornatum et 
osom tabernaculi fabricata. Orationia itaque loa-
giludioe, quoad fieri poterit, circumcisa, breviter 
dicam, narrationemque perstringam. Dicil igi tur : 
c Et facies tabernaculam, decem aalsea ex bysso 
torCa, et byacintho, et purpora, et coccino oeto. 
Chcrubira opere textomm facies ipsa : longitudo 
UHiusautei octoct vigtnti cubilorum, et latitudine 
qnaluor cubitorum eri l aulaeum unum: eadein men-
sera erit omnibus aulaeis. Quinque aulem aulaea 

τής ετέρας, χαλ πέντε αύλαίαι έσονται συνεχόμεναι, Β erunt sibi invicem cohaerentia, alteram ex allero, 
έτέρφ τή έτέρφ. ι Αέχα μέν ούν αί αύλαίαι χαλ αλ­
λήλων άπρλξ ήμμέναι · πολλαλ γάρ μοναλ παρά τφ 
Πατρλ, χαλ, τών ένοικουντων αύταίς εΤς που πάντων 
χαλ δσιος δ σκοπδς, μία δέ καλ ή περλ Ηεου γνώσις. 
Έ ν γάρ είρήνη κέκληκεν ημάς ό Θεδς, κατά τδ γε­

γραμμένον. Έκδέξη δέ, εί δοκεί, τάς δέκα αυλαίας, 
είναί τε οίηση τδ πλήρωμα τών είς κόσμον Εκκλησιών, 
ού διεσπαρμένων είς διχόνοιαν, ή είς άσύμφωνον δό­
ξαν , άλλ' ηνωμένων έν πνεύματι , καλ οίονεί πως 
συνεσφιγμένων είς έν καθ' ενότητα τήν έν Χριστφ 
διά πίστεως. Πανταχού γάρ καλ έν πάσαις εΤς Κύ­
ρκος, μία πίστις, έν βάπτισμα. Πλάτος δέ έκαστη τών 
αύλαιών πήχεις τέσσαρες, καλ οκτώ χαλ είχοσι τδ 
μήχος. Καλ περίεργον μέν καλ ίσχνδν τδ αίνιγμα 

et. quinque aulaea eruat cobaereiitia alterum alte-
r i ·*. ι Decem itaqae cortinae suut, et inter se ar-
ctius coneertae; mul t» namque mansiones sunt 
apad Patrera: ei qui in ill is babitant, unum pro* 
feeto omnibus est, ac pium propositum, uoa etiam 
de Deo cognitio; ia pacc namqae vocavit nos Deus, 
ut scriplam es t ·* . Poteris aalem decem aukea, si 
placei, accipere, atque exislimare saauaaoi esse 
Ofonium, quae ubiqae sunt, Ecclesiarum, quae mi-
nime in diversas seatcnlias el compugnantes opi-
niones diviss suai, sed coajuncte sptriiu, et per 
unilatem, quae est in Cbrieto per fidem, quasi i« 
unorn constrictaB: ubiqaeeaira et ia oianibus unua 
Doraiaus, uaa fides, unuai bapiisraa". Uniuscu-μηκος. fk&* Τ Χ ρ ί ξ ρ γ ο ν μβν Λ » ι *βχννν *'* ouv* j J A » , v u i m n u a , u a « u u v a , w u w w « a p u o m * . u u i u s t u -

πλήν οΤμαι χαταδηλούν αύτδ σκοτεινώς τε καλ άμυ- C jusqae &«Um aubci latiitfdo quatuor cubitorum est, 
δρώς, δτι χαί ή διά νόμου παίδευσι; δεκτή πως έν 
Έχχλησίαις, στενότατη μέν ούσα διά γε τδ άσυμφα-
νέςτοΰ γράμματος · προΐόντο; γε μήν είς μήκος τοΰ 
χρόνου, τέλος έξει τδ περλ Χριστού μυστήριον, τούτ* 
έστι, τήν δγδόην, ήτοι τήν έν ογδόη γενομένην 
άνάσταστν. Τέλος γάρ νόμου καλ προφητών ό Χρί­
στος, πρδς δν χαλ δ θείος άναχέκραγε Δαδίδ· ι Πλατεία 
ή εντολή σου σφόδρα, ι Γράφει δέ καλ ό θεσπέσιος 
Παύλος, τοίς τήν έν νόμψ λατρείαν τής είς Χριστδν 
ιτίστεως προτετιμηκόσι · « Τδ στόμα ημών άνέωγ* 
πρδς υμάς, Κορίνθιοι, ή καρδία ημών πεπλάτυνται· 
ού στενοχωρείσθε έν ήμίν, στενοχωρείσθε δέ έν τοϊς 
σπλαγχνοις ύμων. Τήν δέ αυτήν άντιμισθίαν ώς τέ-

et viginti ct oclo loagtludo; 316 e t ' d quidem 
ainigma operosius esi atqoe subtilius : illud tameii 
obscure ac latenter eo signtocari arbitror, legis in -
slitutionera admilli in Eccleaias, angustam quideqi 
ittam propter liuerae obecuritatero, sed teropore in 
loBgQm progrediente, fiaem#babitarani in ipsoGbri-
sti mysterio, id est, oetavo die,seu ia resurreclione, 
qaaoeiavodie conl igi l : finisquippelegis acpropbc-
tartuB, Gbristus ; ad quera eliam beatue David cla-
mabal: ι Latam maDdatum taura n i iu i s" , » Sori-> 
bitetiam bealas Paulus adeos qui culium lcgU 
Ghriftti fidei pra3ferebanl: «Os nostrum apertuui cs( 
ad vos, Gorintbii; cor noslrum dilatatuin eel: no\\ 

χνοκλέγω. Πλατύνθητε καλ ύμείς, μή γίνεσθε έτερο- ^ angusliaroini in nobis; anguftliamiiii auiem in v i -
sceribus vestris : eamdcm autem habenles rerou-
nerationem, tanquam liliis dico, dibtamini et vos. 
Nulile jugum ducere cuai iofidelibus M . ι Vides ig i -

lo r qoomadmodum velle Judaeb incredulis adhawere post fidem, ea qu* in lege suut loqueiitibus^ 
in xngiisUim aadocat? 

;'/γ»ύντ*ς Απίστοις. · Όρ^ς δτι τδ προσκείσθαι θέλειν 
τοίς άπειθήσασιν Ίουδαίοις καλ λαλούσιν έτι τά έν 
νόμω μετά τήν πίστιν, στενοχωρείσθαι ποιεί ; 

ΠΑΛΛ. Συνίημι. 
Κ Τ Ρ . Ιστία δέ ταίς αύλαίαις έκ βύσσου κεκλω-

σμένης, χαλ υακίνθου καλ πορφύρας, καλ κοκκίνου 
χχχλωσμένου. Παμποίκιλος γάρ τής Εκκλησίας ό 
χέσμος. Τούτο τοι καλ ό θεσπέσιος ψάλλει Δαδλδ, 
C&1 πη λέγων περλ αυτής· % Παρέστη ή βασίλισσα έκ 
δεξιών σου έν ίματισμψ διαχρύσψ περιβεβλημένη, 

PALL. Ialelligo. 
CYR. Sunt aulem aulxaram vcla ex bysso to ru , 

et byacinlho, et purpura, et coccino nelo, Variu» 
est enim Ecclesiae ornatus. Idque eiiam beatus Da-
vid psallendo canit, sie de illa dicens: «AslUU 
regina a dexlrts luis in veslitu deauralb, circuuw 
dala, variegala " : ι ornamcnluui autem ipsius ae 

• k Eiod. 
• · PxaJ. x u s 10 

1 seqq. M 1 Cor. νιι, 15. ·· Eplics. ιν, 5. e T Psal. cxvm, 90. ·" I I Cor. v i , 11-11. 
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multiplei decor Christus est, qui, cum enos se- Α πεποικιλμένη. » Κόσμημα δέ χα\ ώραίσμδς έ* αυτ ί 
caitdam naluram sit, figuris Umen multis ac diver-
sisintelligilur, velul,ne)ongius abeam,et bysso lorla, 
quod iilud ex Deo Palre geniluiu Verbum, curo lenue 
sit, el incorporeum secundum iialaram, torlom est 
quodammodo, eo quod cum carne quasi conser-
Uim esl. Byssusest igiiur torla: hyacinlbo praeier-
ea simile, quia non ex lerra, sed saperue, ac de 
coelo: nam byacintho perstmile est boc sublime, et 
sapernuiu, el aetberiuin corpus, quodad ipsura us-
que firmaraenlum perlinet. Ul hyadnlbus igitur, 
quia decoelo est: purpura vero, quia minime ser-
•us, lanqoam faclus, sed ex Deo rex, et universo-
ram Dominus. Tortum porro coccinum, qaia com 
esset cum carne consertum, ut mododixi, ettamen 
TcreDei Verbum, suum sanguinero pro nobisdedil; 
sanguinis quippe signum esl cocctmiro. Cberubim 
aaiem depicla erant in pcllibus;quain re aptissimc 
fbrtasse signiflcatur, summis ima conjuncta, 317 
atque coeleslibus virtulibus terrcsirem Ecclesiam 
eese connexam. 111 ud autem scitu dignum est, ea-
picntissimura qooque virum Salomonem in parieti-
bus templi Chcrubim insculpsisse, atque ad bunc 
eumdem raoduraeffeclarti illam eese dorous descri-
ptionem qux Eiechielis voce sigoificalur · · . Au-
laeorum porro legmina sant vela capillacia ansis et 
circtilis constricla: operimcnla preterea superjecla* 
byacinlbinae pelles, et pelles arietum rubricaue, 
quaeCbristnm Ecclesiae protectorem indicant; per 

πολυειδής, ό Χρίστος , είς μεν χατΑ φύσιν ύ π α ρ χ ε , 
αίνίγμασι δέ πολλοίς χα\ διαφόροις νοούμενος, οίο*, 
φέρε ειπείν, καλ βύσσος χεκλωσμένη. Ίσχνδς γΑρ ΟΛ 
και Ασώματος χατά φύσιν ό έκ Θεού τού Πατρός Λό­
γος , χέκλωσται τρόπον τινά διά της οίονελ προς 
σάρκα συμπλοκής. Ούκούν καλ βνσσος χεκλωσμένη, 
χαι μήν, καλ ώς υάκινθος, δτι μή έκ γής, άλλ* Ανωθσν 
καλ έξ ουρανού * ύακίνθω γάρ πως παρηκάζεται τΑ 
ύψού τε καλ άνω καλ αίθέριον σώμα, τδ χαλ μέχ^κς 
αυτού διήχον τού στερεώματος. Ούκούν ώς ύάχινθος 
διά τδ έξ ουρανού, πορφύρα δέ , δτι μή δούλος, ώ ς 
γενητδς, άλλ' έκ Θεού βασιλεύς, καλ τών δλων Κυρτός . 
Κεκλωσμένον δέ κόκκινο ν έν συμπλοκή γάρ· ώ ς 
έ?ην, τή πρδς σάρκα νοούμενος, καλ υπάρχων ά λ η β ω ς 

^ ό τού Θεού Λόγος, τδ ίδιον αΓμα δέδωκεν υπέρ ή μ & ν . 
Αίματος γάρ σημείον, τό κόκκινον* Χερουδλμ δέ, τ ώ ν 
δε (ρε ων ή γραφή, τδ συνήφθαι τάχα που τοίς άνω τΑ 
κάτω, καλ ταίς έν ούρανφ δυνάμεσι τήν έπλ της γ η ς 
Έκκλησίαν ήνώσθαι λοιπδν καταδηλούντος του π ρ ά γ ­
ματος εύ μάλα. Ίστέον δέ δτι καλ δ σοφωτατος Σολο­
μών, ένεκόλαψε τοίς τείχεσι τού ναού τά Χερου€ίμ . 
Έκπεποίηται δέ τδν αύτδν τουτονλ τρόπον χαλ ή 
δ'.<*τύπωσις τού οΓκου τού σημαινόμενου διά φωνής 
Ιεζεκιήλ. Καλύμματα δέ ταίς αύλαίαις δε££εις . α γ -
κύλαις τε καλ κρίκοις συνεσφιγμέναι. Καλ μήν χαλ 
επικαλύμματα, δέρματα ύακίνθινα, καλ δέρματα 
κριών, ήρυθροδανωμένα, τής Εκκλησίας τδν σ χ ε π α -
στήν Χριστδν ύπεμφαίνοντα, διά μέν του ύαχίνΟο* 

byaciiUbum rarsas, atpole qui e COBIO eit, sape- Q πάλιν, ώς έξ ουρανού καλ άνωθεν, διά δέ γε τοΰ ερυ­
θρού χρώματος, ώς έν σαρκλ γέγσνσν. Τοιουχονλ γά> 
πώς έστι τδ τής σαρκδς χρώμα. 

risque locis; per colorem aalem nibruro, u l qui in 
carne sil ortus; Ulis est enira quodammodo carnis 
color. 

PALL. Harara reram contemplalionem noii ab-
surde se babere censeo. 

CYR. Columnae tulem aulaconjm in latitudine 
quidein cubitum ac dimidium babent, in longitudine 
denos; earuraque tum capita, tum corpora erant 
auro conepersa, blnisque basibae, iisqae argeolels 
innitebantur, In singatis porro colamnis mrsos 
Cbristashitelligitar, Ecclesiae fulcrum, ac veritalis 
firmamentum, ut Pautasail". Omoia vero ipse con-
firmal et continet; nam per unum cubilum alque 
ditnidium tum perfectas, qood ad naturam divini-

ΠΛΛΛ. Ούκ έξω λόγου ταυτλ τεθεωρήσθαί φ η μ ι . 

ΚΥΡ. Στύλοι δέ ταίς αύλαίαις» ενρος μέν αές 
πήχυν ίόντες ένα τε καλ ήμισυ» Μήκος δέγε μέρ ε ίς 
δέκα, κεφάλας μέν καλ σώματα χρυσφδιαπεπασμέ* 
νοι, βάσεσι δέ διπλαίς καλ άργυραίς έπερηρεισμένοχ. 
Νοείται δέ πάλιν ώς έν έκάστω στύλω Χριστδς, τ%ς 
Εκκλησίας τδ έρεισμα, τδ τής αληθείας έδραίωμα* 
κατά τήν τού Παύλου φωνήν. Ίστησι δέ καλ συνέχει 
τά πάντα αυτός. Διά μέν γάρ τού ενός τε καλ ήμί­
σους πήχεως, ώς τέλειος χατά φύσιν θεοτητος. μεω/ν 

latispcrlinet, tum vero minor, in mcnsura huma- D & ^ έ ν 4 ν θ ρ ω π δ τ η τ ο ς μέτροις, πλαγίως ύπο 
nitalis oblique significalur. Neque vero absurdum 
esl, si dicamos perfectissiinuro qaidem esse Chri-
slum, ut in inlegro cubito, cura Deug secandum 
naiuram sit; eumdem (amen ui in dimidio cubito ex 
humana natura submissiorem. Nihil est eniro in re-
bus orlis perfeclum : porro ille Unigenilus, cum 
dives esset, pauper ia nobis faclus est, ac sese ad 
exinanilionem demisit 

PALL. Ila cst. 
CYR. Non igilor aequare polerit divinitalis excel-

leniiam bumana natura; id cnim Oeri minime poiest. 
Raque, ut qui nostri siuiilis factus csset, atque 

σημαίνεται. Ούκ εύηθες δέ είπείν, δτι παντέλειος 
μέν, ώς έν όλοκλήρω πήχει Χριστδς, έπεί τοι Θεβς 
έστι κατά φύσιν. 'Πς δέ έν ήμίσει πήχεως, ύφειμέ» 
νος διά τδ άνθρώπινον. Τέλειον γάρ έν γενητοίς 
ουδέν. Πλούσιος δέ ών, έπτώχευσεν έν ήμίν, χαλ 
καθήκεν έαυτδν είς κένωσιν ό Μονογενής. 

Η ΑΛΛ. 'Αληθές. 
ΚλΤ. Ούκούν ούκ ίσοστατήσει ταί ; τής θεότητο; 

ύπεροχαίς τδ άνθρώπινον* πολλού γε καλ δεί. Τοι­
γάρτοι καλ ίφασκεν, ώς καθ' ημάς γεγονώς καλ νοου> 

·· Exccb. XL, 47 . »» I T i m . u i , ! 3 . Μ H C i i r . T i i i , Λ , 
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μένος· ι Ό Πατήρ μου μείζων μου έστλ,» καίτοι Α eliara intelligereiar, dicebal : ι Pater major me 
cum lamen ex nalura divinitatis aequalis χατά φύσιν θεότητος, ίσομέτρως Ιχο»ν, καλ τής τοΰ 

τεκόντος υπεροχής ούχ ήττώμενος. Μήκος δε τψ 
ξύλψ, δεκάπηχυ. Παντέλειος γάρ ώς έν ύψώμασι τής 
θεότητος, ό Χριστός. Τελειότητος δέ σημείον, ό είς 
δ ίχα τρέχων αριθμός παρά γε τή θεία λαμβάνεται 
Γραφή. Χρυσή δέ τω ξνλψ κεφαλή, καλ μήν κα\ 
σώμα χρυσούν. Φύσεως γε μήν τής ανώτατοι κατα-
ττλουτεί τδν έναυλιτμδν ό έκ Παρθένου ναός. Σύμ-
βαλυν δέ θεότητος, ό χρυσδς, ύπεροχήν έχων τήν 
κατά πάντων, ώς έν ύλης τυχδν τής τοιάσδε λόγψ. 
Έ ξ αργύρου δέ καλ έκ δυοίν ή βάσις. Λαμπρδς δέ 
κα\ διαφανής έν γή ό Χριστδς, κατάγε τδ, € θεδς 
Κύριος, καλ έπέφανεν ήμίν · > κα\ οίονελ διφυά τήν 
γνώσιν έχει* νοείται γάρ εν αύτψ θεό; τε καλ άν­
θρωπος. Τουτλ γάρ, οΤμαι, έστι, τδ διπλήν ώσπερ ^ 
Ιχειν καλ έξ αργύρου τήν βάσιν. 

ΠΑΛΑ. Εικάζεις ορθώς. 
Κ ΥΡ. θέα γε μήν εκείνο, ώ τάν. 
ΠΛΑΛ. "Ο τι δή ; 
Κ λ Τ . Είς αυλαίας γάρ δέκα προστεταχώς δλην 

ΙκτείνεσΟαι τήν σκηνήν, επιλέγει μεταξύ· ι Καλ 
ποιήσεις Bippzις-τριχίνας, σκέπην έπλ τής σκηνής· 
Ινδεκα ποιήσεις αύτάς δέ£όει;, τδ μήκος τ ή ς δ έ ^ ε ω ς 
της μιας Εσται τριάκοντα πήχεων, καλ τεσσάρων 
πήξεων τδ εύρος τής δέ££εως τής μιάς · τδ αύτδ 
μήκ·ίς έπλ ταίς ένδεκα δέ^εσι . Καλ συνάψεις τάς 
πέντε U$βεις έπλ τδ αύτδ, καλ τας Εξ δ έ ν ε ι ς έπλ τδ 

est ·»; 
sit, et nibilo inferiorexcellentiaGenitoris.Longitodo 
vero columnae decem cubitorum erat; est etiim Cbri-
stus, quod ad divinilalis sublimitatem perlinet, 
perfectissimus; porro in divinis Litlens denarius 
nuinerus perfeclionem significat. Aureum est pra> 
ter^a columnaj caput, et ilero corpus; esl illud \ i -
cissim de Virgine tcmplum sumroa» iitius naturae 
inhabilatione praedives : 318 divinilatis quippe 
symbolum est aurura, cum omnibus praestel, si 
metalli rationera consideres. Basis praelerea ex ar-
genlo, ac duobus constat; splendel iteui in lerris , 
et illustris est Christus; unde illud es l : c Deus Do-
niinus , et illuxit nobis ·*; » geminaque esl ejus co-
gi i i l io , utrumque enim in eo Deus et bomo intelli-
gtlur. Hoc enlm est, ut opinor, duplicem habere 
quodam modo el argenleam basim. 

PALL? Recte conjicis. 
CYR. Illud lamcn auimadvertas velim. 
PALL. Quid istud tandem ? 
CYR. Nam, curo ad decera aulaea loluro taberna-

culum porrigi jussisset, haec interponit verba: c E l 
facies vela capillacia lcgumentum super tabernacu* 
l u m : undecim far.ies ipsa vela, longitudo unius vcli 
erit triginta cubitorura, et qualuor cubitorum lat i-
tudo veli imius: eadeni longiludo erit velis undecim. 
Et conjunges quinque vela inler se, et sex vela in 
idipsum ; et duplicabis velum sextum in facie taber-

αύτδ, χαλ Ικιδιπλώσεις τήν δ έ ^ ι ν τήν έκτην κατά Q naculi; et facies ansas quinquagiula in ora veli 

πρόσωπον της σκηνής· καλ ποιήσεις άγκύλάς πεντή­
κοντα έπλ τού χείλους τής δέ£4όεως τής μιάς, τής 
Ανά μέσον κατά τήν συμβολή ν. Καλ πεντήκοντα άγ-
χνλας ποιήσεις έπλ τού χείλους τής δέ^όεως τής 
συναπτούσης τής δευτέρας, ι Τί τδ χρήμα λοιπδν, ώ 
Παλλάδιε; δέκα μέν γάρ εγείρει τάς αυλαίας. Είτα πώς 
ούχ Ισάριθμοι ταύταις αί ζ έ σ ε ι ς , περιττεύει δέ μία, 

unius, quod est intermedium in commissura : ct 
quinquaginla ansas facies in ora vcli cohxrenlis 
secundi · · . » Quidnam esl boc, Palladi? nam, cuiu 
dccera aulaea erigat, quae causa est cur non to l i -
dem sint vela, sed unum superfluat, nimirum 
undecimum? Cotijunges enim, inquit , quinque 
vela inter se, et sex vela inter se. 

τοΰτ* Ιστιν ή ενδέκατη; Συνάψεις γάρ, φησλν, τάς πέντε δένεις έπλ τδ αύτδ, καλ τάς έξ δένε ι ς έπλ τδαύτό. 
ΠΑΑΑ. Ούκ ίχω φράσαι. PALL. Ego vero quid dicam, non habeo. 
Κ Τ Ρ . Άλλ' ή γε θέσις σαφηνιεί τδ ζητούμενον. CYR. Alqui ipsa collocatio perspicuum faciet 

quod quaerilur. 
ΠΑΛΛ. Πώς έφης; PALL. Quo tandem roodo? 
ΚΤΡ . Πέντε μέν γάρ αυλαίας άλλήλαις συνεσφιγ- CYR. Nam quinque aulaea, inqoit, inlersecon-

μένας δτι προσήκε γενέσθαι φησίν ετέρας όέ πέντε, ^ nexa fieri oporterc, quinque ilidem allera, eadeio 
χατά τδ αύτδ δέ σχήμα, καλ έν ίσω τρόπω άντιτε- figura, eoderoque raodo opposila, quibus e rcgio-
ταγμένας. Τοιγαρούν άλλήλαιν καλ άντιπροσώπως 
άντϊγηγερμέναιν, ώς έκ βο^έου τυχδν καλ νότου, 
ήγουν έξ ήούς καλ μέντοι καλ δυσμών, ενδέκατη τις 
ή διά μέσον» λοιπδν έσχεδιάζετο πλευρά, άνά μέρος 
ποιούμενη τάς δέκα, διηρημένας είς δύο, έφ' ή τάχα 
που καλδέ^ ις ή ενδέκατη περιτ.ετά[ν]νυσται, κρίκοι; 
τ ε καλ αγκύλα ις άμφω συνέχοντα τας πλευράς * καθ' 
ομοιότητα δέ τών άλλων, καλ οί ταύτης στύλοι, 
ττλήν ήττους έν αριθμώ. Αί μεν γάρ δέκα αύλαίαι, 
χαθάπερ ήδη προείπον, είς μήκος έξετέίνοντο π ή ­
χεων δκτώ καλ είκ<·σιν, ήγε μήν ενδέκατη καλ μεσαι-
τ ά τ η τών άλλων, τδ εύρος τών πέντε (τετραπήχεις 

ne alque ex adverso ereclis, ex aquilonari lalcre, 
verbi gralia, et auslrali, aul certe ab ortu ei ab 
occasu, undecimum jam inlermedium latus efficie-
bat quod illa deccm aulaea sejungeret, duas in 
partes divisa, quo cx lalcre undecimum velum 
tendebatur, annulis atque ansis ulrumque latus 
conlinens : hujus juoque lateris columnse caeleris 
similes erant, numero tantum pauciores. Nam iila 
quidem decem vela, ut iam dixi , per longum por-
rigebantur cubilis octo el \ ig in t i , sed undecimuia, 
quod medium eral Inter caetera, cum lopgitudioe 
latiludincm quinquc reliqiiorum srquarct, 319 

· · J.mn. \ iv , 28. » Psal. cxvn, 27. »· Exod. xxvi, 7-10, 
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qu* singula qualernos cubilos habebant, ad v i - Α δέ αύται), πρδς τδ είκοσάπηχύ[ν] που διατχτάν{ν)υ-
cenum cubitomm spatium protcndebatur. llanc 
ob caasara inqui t : Et duplicabis velum sexlum 
ante faeiem labernaculi : ne, qaod protensum 
redundabat, tabernaculi pulcbritudtni olTlccret. In 
boc ig i tur , quod caleris medium intcrjccium 
erat, et tanqoam undecimum, sacra illa divina-
que vasa collocala eraiil, quae in se ipsis vario 
modo illum Emmanuel iigurabant : ac fortassis 
ille numerus boc quoque signiGcabat, in exlremis 
speuli lemporibus, et andecima ferme hora, Cbri-
Huro et Ulud tabemaculum, quod Cbristum cottli-
nebat, idest Ecclesiam, apparoisse. 

PALL. Nibil absurdi est, ut vidctur, existimare 
bujus quoque rei ralionem apte redditam esse. 

CYR. Postquam igitur vcrba dc labernaculo fe- & 
cit, ac figuraspraebuit: c Ellacics, ι iuquit, ι atrium 
tabernacalo in lalere, quod rcspicil ad austrum, 
ct lenloria atrii ex bysso torta: longiludo cenlum 
cubilorum eril uni lateri, ct coluuanae eorum v i -
ginti, et bases earum viginli aeneae, et circuli ea-
rum, elarcus earum argentci. Sic ctiam in latere 
quod est ad aquilonera, tentoria longitudine cen-
tum cubitorum, ct columnae eoruoi viginli, et ba-
fcSGarum viginti aeneae, etcirculi earum, etarcus 
columnarum, et bases earum inargentataB argento. 
Latiiudo autcm atri i , quae vcrgit ad mare, tentoria 
quinquaginta cubilorum, coluninaeeorum decem,et 
bases earum decem ι Animadvertere igitur an 

σται μέτρον. ΔιΑ τούτο φησι* Κα\ έπιδνπλωσεις τήν 
Oî jJtv τήν έκτη ν κατά πρόσωπον της σκηνής, ϊ*& 
μή τδ περιττώς εκτεταμένο ν τ φ της αυλής κάλίει 
διαλυμαίνοιτο. Έν ταύτη δή ούν τή μεταξύ των Αλ­
λων καλ ώς ενδέκατη τά Ιερά τε καί θεία τετσλχχτο 
σκεύη, διαμορφούντα ποικ&ως έν γε δή σφίσιν αύ-
τοΓς τδν Εμμανουήλ* τάχα που τού ΑριθμοΟ χαλ 
τόδε κατασημαίνοντος, ώς έν τελευταίους τού αλωνος 
καιροίς, καλ ώς έν ώρα τή ένδεκάττ} τυχδν αναφαί­
νεται Χριστδς, καλ ή Χριστδν έχουσα σκηνή, τούτ* 
έστιν, ή Εκκλησία. 

ΠΑΑΑ. Ουδέν, ώς έοικεν, Απεικδς έννοείν εύ έχε:ν 
κα\ τδν έπ\ τψδε λόγον. 

ΚΥΡ. Μετά δέ γε τούς έπλ τή σκηνή λόγους τχ 
καλ τύπους, · Κα\ ποιήσεις, φησλν, αύλήν τή σκηνή, 
είς τδ κλίτος τδ πρδς λίδα, καλ Ιστία της αυλής έκ 
βύσσου κεκλωσμένης· μήκος έκατδν πήχεων τψ ένλ 
κλίτει * καλ οί στύλοι αυτών είκοσι, καλ αί βάσεις 
αυτών είκοσι χαλκαί' κα\ οί κρίκοι αυτών, χαλ αί 
ψαλίδες άργυραί. Ούτως τψ κλίτει τφ πρδς άπ-
ηλιώτην ίστία έκατδν πήχεων μήκος · καλ οί στύλοι 
αυτών είκοσι, και αϊ βάσεις αυτών είκοσι χαλκοί* 
καλ οί κρίκοι καλ αί ψαλίδες τών στύλων, χαλ αί 
βάσεις αυτών περιηργυρωμέναι άργυρίψ. Τδ δε εύ­
ρος τής αυλής τδ κατά θάλασσαν, Ιστία πεντήκοντα 
πήχεων, στύλοι αυτών δέκα, καλ βάσεις αυτών δέκα. ι 
Άθρει δή ούν, δτι στεναλ μέν αί πρώται γεγόναην 

gusta quidera priora illa au!a3a fuisse, et quae ad Q α ύ λ α Λ · χ α 1 ε 1 * *91νΦ Μ»»»·»* δεκάδα πήχεων. Ε>-
I . A C Aiikil/VKnm J A A . J . a ί . . I _ .1 . J · Λ/V- t l i \ J %»ί»Λ Λ Λτ«7<· fpittftft ft*f ttTiVfif Av*tf?l ires cubiiorum decadas perveoirent: laliludine 
namque quatuor cubitorum eranl, longitudine octo 
et v ig in l i ; quae vero post illa sequuntur, lala adeo 
ac longa; centum enim per centum babebant, et 
quinquaginta, per quinquaginla, pertinebantque 
boc quidem ad ortum, illud vero ad occasum et 
austrtim. 

PALL. Quidbam tandem boc aenigma signiGcal ? 
CYR. An aon boc illud csl plaae quod olim per 

Isaiae voeem Ecclcsiae in exlremis lemporibus de-
claralaj promissum cs l : c Dilata locum Ubcrnaculi 
tui , el vela aulaeorum tuorum; fige, ne parcas, ad-
huc in dextram el sinistram exlende Ί; > angusla 
enimeral initio Chrisli Ecclesia, poslea ad orlum, 
et occasaro, et seplentrioncm, el austrum dilala-
tur, et ad omnem locum pervenit. 

320 PALL. Yera dicis. 
CYR. Animadverte autem alias oranes coluronas 

decem aulteoram, et iilius intermedii auro conlegi 
]HS$isse, sed basibus duplicibus innili ex argenlo 
factis. Atque bujus rei qaoque ralio jam reddiUi 
est, ut opinor; c&terum longonim latommquc 
aubeorum columnas alia ratione cxornari jubct; 
nam a capite ad pedes ornari argento prxc ip i t ; 
sed basibus niti aeneis ac deargenlalis : id quoquc 
iioii absarde Cbristi (tguram gcrtt; aiquc argcnlo 

ρος μέν γάρ αύταίς τέσσαρες, μήκος δέ οκτώ χαί 
είκοσι* αί δέ μετ' έκείνας, ευρεία ί τε ούτω χαί μα* 
χραί * έκατδν γαρ* έφ* εκατόν, καλ πεντήκοντα έπλ 
πεντήκοντα, τρέχουσαί τε ή μέν είς, ήώ, ή δέ αίς 
έσπέραν τε καλ λίβα. 

ΠΑΑΛ. Είτα τί τδ αίνιγμα; 
ΚΤΡ. Ούχλ δή τούτο έστιν έναργώς, τδ πάλαι δι-

επηγγελμένον διά φωνής Ήσαΐου πρδς τήν έν έσχά-
τοις καιροίς άναδεδειγμένην Έκκλησίαν c Πλάτυνα 
τον τόπον της σκηνής σου, καλ τάς δ έ ν ε ι ς τών αυ­
λαίων σου. Πήξον, μή φείση έτι είς τά δεξιά, καλ *ίς 
τά αριστερά έκπέτασον.ιΣτε νου μένη γάρ έν άρχαίς ή 

ρ Εκκλησία Χριστού, λοιπδν είς ήώ τε καλ δύσιν, καλ 
βο££άν τε καλ νότον έξευρύνεται, καλ διά παντδς 
ήκει τόπου. 

ΠΑΛΑ. Αληθές. 
ΚΤΡ. Επιτηρεί δέ δτι τούς μέν άλλους άπαντος 

στύλους τών δέκα αύλαιών, καλ τής άνά μέσον, χρν-
σψ μέν έφη διαπάττεσθαι δείν, βάσεσί γε μήν ετ· 
ερηρείσθαι διπλαίς, αργύρου πεποιημέναις. Καλ τίς δ 
τούδε λόγος, εΓρηται, καθάπερ έγώμαι· τών δέ μα­
κρών χαλ πλατειών αύλαιών τούς στύλους, έτίρω 
διαποικίλλει λόγψ. Αργύριο μέν έκ κεφαλής ε!ς πό­
δας καταγλαΊζεσΟαι δείνεύ μάλα φησλ, βάσεσιδέαυ 
έπερηρείσθαι χαλκαίς καλ περιαργύροις. Τύπος 

* e Exod. χχνι ι , 9-12. · Τ Isa. L I V , 2. 
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Α" άν είη χαλ τούδε Χριστδς, φωτδς μεν δτι διέλαμψε Λ quidem significalar, luminis instar illnm splen-
δίκην, αύγαίς δηλονότι ταίς νοηταίς άστρΑπτών ώς 
θεδς« του Αργύρου σημαίνοντος. "Οτι δέ λάμπρος κα\ 
' ^ X f c 0 ϊ ή ν αύτψ πεποίηται λόγος, τούτ' έστι, 
τ δ κήρυγμα τδ εύαγγελικδν, τοΰ περιαργύρου χαλ­
κού πλαγίως ήμίν ύπεμφαίνοντος. Εύηχης μέ* γάρ 
x x l δ χαλκδς, λα μ πρδ ν δέ δή λίαν και διαφανές τού 
Αργύρου τδ χρήμα. Ένεστι δέ τούτο τοίς εύαγγελι-
χοίς κηρύγμασι, κα\ χατιδοι τις άν, τού Σωτήρος 
τδν λόγον, έχοντα μέν τής είς άκρον εύσεβείας τδ 
δαώές τε κα\ κ α θα ρδν, δληνδέ ώσπερ περιοομβούντα 
τήν οίκουμένην. Εί δέ δή τις έλοιτο τούς αγίους απο­
στόλους κα\ εύαγγελιστάς ώς έν τοίς τοιοίσδε τυχδν 
Ανατυπούσθαι στύλοις, λογιείται τά είκότα. Καλ γάρ 
είσιν αληθώς ώσπερ ήργυρωμένοι, διΑ τδ έν μεθέξει 

duisse, cum at Deusradiis nimiram spiritualibns 
fulgeret. Claram vero ac rcsonantem in terrisejus 
predicationem, id est, prseconium evangelicum 
fuisse, aes illud deargenlatum oblique nobis indi-
cat; nam aes qnidem resonat, sed argentum 
clarom est ac lucrdora. Inest autem otramque in 
evangelico praeconio: ac videre licel Salvatoris 
nostri prsedicalionem summa pielate claram ac 
puramesse, et per universum orbem terrarum reso-
nare. Quod si quis velit sanctos apostolos el cvan-
gelistas, u l in ejusmodi colnmnis praefigurari, isnon 
absurde cogitabil: sunt enim sane quasi deargen-
tata3, caro suil Chrisli illuminanlis parlicipes. Ita-
que a i l : < Et erit splendor Domini Dei nostri supcr 

γενέσθαι Χριστού τού φωτίζοντος. Τοιγάρτοι φησί- Β nos · · . ι Appellantur pneterea: ι Lux roundi··. · 
t Καλ Ισται ή λαμπρότης Κυρίου τού Θεού ημών έφ* 
*ήμάς. ι "Ονομάζονται δέ κα\ ι Τού κόσμου φώς, ι χαλκψ 
Αέ περιαργύρω μονονουχί κα\ έμβεδηκότες. Έρει­
σμα γάρ αύτοίς, ώσπερ τψ λαμπρψ κα\ εύηχεστάχψ 
«•χρησθαι λόγω. t Κύριος γάρ, > φησι, € δώσει £ήμα 
τοϊς εύαγγελιζομένοις δυνάμει πολλή. > Ωραίοι δε 
χαλ οί πόδες τών εύαγγελιζομένων τά αγαθά, γέ­
γραπται . 

ΠΑΑΛ. Βαθύς μέν ό λόγος, πλήν, αληθείας εγγύς. 

Κ Υ Ρ . Συμπεπερασμένων δή ουν χαλ τών έπλ 
ταΐς αυλοίς τεθεσπισμένων, είς ελαίου τε κα\ μύ­
ρου χαλ μήν χαλ θυμιαμάτων μετατρέπει κατα­
σκευήν, ούτω λέγων ι Κα\ σύ, σύνταξον τοί; υιοίς 

Quid? nonne iidem aeri deargcnlaio insistunl? 
nam velut firmameutum quoddam illoram esl , 
quod splendida, resonantiqne pradicalione utan-
tur : ι Dominus enim, > inqirit, c dabil verbum evan-
gelizanlibus virlule multa ' . ι Speciosos item easc 
pedcs cvangelizantinm bona, scriptum est*. 

PALL. Recondita est isla quidem expositio; eed 
tainen ad veritatem proxime aceedit. 

CYR. Cum igitur de aulaeis precipere desri&et, 
ad olei, el ungnentl, et Ibymiamatuni compositio-
nem Iransit, ita dicens:« Et tu prcecipe flliis Israel, 
et accipianl l ibi oleum ex olivte, defaecatnm, pu-

*Ισραήλ· χαί λαβέτωσάν σοι έλαιο ν έξ έλαιών άτρυ- C ram, contasum, ad lumen, σι ardcat locerna sem-
γσν, χαθαρδν, κεκομμένον είς φώς καύσαι, ίνα καίη-
τσι λύχνος διαπαντδς έν τή οχηνή τού μαρτυρίου, 
έξωθεν του χαταπετάσματος τού έπΙ τής διαθήκης, 
χαλ χαύαει αύτδ δ'Ααρών καλ οί υίολ αυτού άφ' εσπέ­
ρας Ιως πρωί, εναντίον Κυρίου, νόμιμον αίώνιον είς 
τ ά ς γενεάς υμών, παρά τών υίών Ισραήλ. > 

ΠΑΛΑ. Καλ τί δή τούτο έστιν; 
Κ Τ Ρ . Άναγχαιοτάτην Ιχει τήν δήλωσιν, χαλ σο-

φδν είναί φημι τδ αίνιγμα * έπτά μέν γάρ λύχνοις, 
παεομένοις τε Αε\ και φαίνουσιν έν τή αγία σκηνή, 
τδν διΑ Χριστού φωτισμδν παρεικαστέον εύ μάλα, 
διαρκώς έχοντα πρδς τδ έλλάμπειν δυνασθαι κα\ άνα-
καίειν, ήτοι άναμεστούν, τών πιστέ υόντων τδν νούν. 
'Αριθμδς γάρ πως ό είς έπτά τήν τής τελειώσεως 

per in tabcrnaculo testhnonii, exlra vclum quod 
est super arcam teslimonii, et accendet illam Aa-
ron, et filii ejus, a vespera usque J 2 I manecoram 
Domino, legilhmim seropiternum in progeniesvc-
ttras a Gtiis Israc 1 ·. ι 

PALL. Quid istad tandem est? 
CYR. Neoessartam sane in prhnis ot declaretnr, 

et scitom esse aenigma censeo: nam septem lucernis 
ardentibiis, ac semper in tabernaculo locentibtis, 
Cbristi Hlaminatio aptissime comparatar, qtiae ad 
aninos edelram Bluitrandos, atque accendeados, 
compiend69que suiBcit : nam septenarias iramerua 
ubiqae signiiicationem perfectionis insinuat, ot cnm 

δήλωσιν δπεμφαίνει πανταχή. Ώς έν γε τψ φάναι τυ- D verbi gratia dicu :ι Sterilis antem peperit septem *, > \ 
χδν, ι Στείρα δέ έτεκεν έπτά, » τούΥ έστι, πλείστα 
τε χαλ δσα έχρήν είναι πρδς αύτάρκειαν. *Ανακαίουσι 
δετούς λύχνους Ααρών τε χαλ οί λοιποί, οί κα\ μετ' 
αύτδν Ιερείς. "Ασβεστος γάρ ώσπερ ό παρά Χριστού 
φωτισμός έν Έκκλησίαις σώζεται ταίς τών ίεράσθαι 
χέκληρωκότων έπιεικείαις , οί ταϊς είς ορθότητα 
μυσταγωγίαις τδν τών πιστευόντων καταλαμπρύνουσι 
νουν. Τουτλ γάρ, οΐμαι, έστι τδ Ανακαίεσθαι τούς 
λύχνους άπδ εσπέρας έως πρωΐ. Σκοτίαν δέ οΐμαι 
τήν έχ διαβόλου πλάνησιν, καί νοητήν ώσπερ TtvA 
νύχτα χατΑ νούν άνθρώποις συμβαίνουσαν, τά τών 

••Psal. υ ι χ χ α , 17. M Mat tb . ν , 14. 1 Psal. 
* 1 Reg. u , 5. 

id est, plurimos, et quot opus erat ut sati9 esscnt. 
Accendnnt porro biceraas Aaron, et reliqai sacer-
doles, qoi ei successerunt; non enim exstbiguitor 
illa Christi illuminatio, quae in ecclesiis, eorero qui 
ad sacerdolii munos eligunlur, probitate servalur, 
dum rectis disciplinis animos credentium iHostrant. 
Hoc enim, ut opinor, est a vespera usque mane ar-
dere luceraaa. Teaebras autem esae puto errorem, 
ad qucm diabolu» impellit, ac spiritualem qaodam-
roodo noctem anirois hortinum offasam, censeo ne-
farioram hserelicornm obscuras tenebricosasqoe fa-

txvi i , 12. * Isa. L I I , 7. 3 Excd. xxvii, 20, 21. 
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bulas.Perpetaura igttor ac juge noslri Salvatoris lu - Α ανοσίων αιρετικών άφεγγη * ε «Λ Αμυδρά μυβάειε. 
men in Ecclesiis videbitur, si earum magistri divina 
evangeltcaque praeconia recte interprelenlur. Pur-
gatum porro est oleum ; nam ab omni fcecc aique 
crassUudine prorsufi remota est illa dc divinis dog-
malis recla ac vera, et omnis v i l i i expers pntdica-
l io , quae illam Salvatoris nostri illuminationem sein-
per excilal; non quod ipsa per se aliquid ad Chrisii 
splendorem adjiciat (uam illom putare bominis 
opera indigere, summse demcnUae esl), sed quod, 
eam lox vera et spleodor Pairis sit Cbristus, do-
ctoram rcclis prsedicalionibus idipsom, quod revera 
est, credeulium menlibus appareat. 

PALL. Cur aoiem olenra ex olivis eese dicit? Nam Β 
Terba tain accarate dicta fortasse conleroplatioDem 
aliqnam necessariam conlincnt. 

CYR. Optime exislimas. Dicam itaqae quod in 
mentem venit. Non ex olivis solum, Palladi, olci 
asttai quaerere solenl ejusmodi rerum periti, sed ex 
aliis quamplurimis alienis, lerreslribusque semini-
b u t : alque illud quidem sincerum ex olivis est pro-
batissimis; adullerinum porro, et vi quadam, et ex 
arte faclam, 322 e l quodammodo miDime verum, 
illud nimirum, quod e terreslribus seminibus con-
ficitur. Sincera igitur ac verae predicationi, qtue 
per supernam gapienliam iis qui sunl idonei eub-
miuistralar, oleam ex olivis confectum aptissime 

ΔιηνεκΙς ουν άρα καλ άκατάληκτον τοΰ ΣωτηριςτΙ 
φώς όρψτο αν εν Έκν.λησίαις, διερμηνευόντων i f · 
θώςτά Θεία τε και ευαγγελικά κηρύγματα τ£νέ* 
αύταϊς διδασκάλων. Καθαρδν δε τδ Ιλαιον - τρν^ς 
γάρ ώσπερ καλ δύπου παντδς άπήλλακται παντιλΰ; 
ό περ( γε τών θείων δογμάτων ορθός τε καλ Αληθή; 
καλ Αμιγής του χείρονος λόγος, δς άελ του Σωτήρος 
εγείρει τδν φωτιαμδν, οΰκ αύτδς οίκοθεν τ ι προσ»» 
Οελς είς λαμπρότητα τω Χριστώ (κομιδή γ α ρ ε&τθις 
τδ Ανθρώπου δείσθαι νομίζειν αύτδν), άλλ" δτι φύ* 
τδ άληθινδν καλ απαύγασμα τού * Πατρδς ύπαρχων i 
Χριστδς, τοί: είς ορθότητα τών διδασκάλων Ιδγει:, 
τούθ* δπερ έστλν αληθώς, ταίς τών πιστευόντων δα-
νοίαις φαίνεται· 

ΠΑΛΛ. Καλ διατί τδ D-αιον έξ έλαιών αΤναίφησι; 
τοιγάρτοι λίαν ακριβές τού λόγου, τάχα τι τών αναγ­
καίων ώδίνει θεωρημάτων. 

ΚΥΡ. "Αριστα διανοή, καλ τόγε είς νούν Tjsttvipc* 
Ούκ έκ μόνων ήμίν έλαιών, ω Παλλάδιε, τήν τού ελαίου 
χρείαν επιτηδεύε ιν 20ος τοίς ταύτα σοφοΙς,ΑλΙέ 
καλ έξ έτερων δ σων νόθων τε καλ γεωδεστΑρων σπερ­
μάτων. Καλ τδ μέν γνήσιον αληθώς εξ έλαιών έστω 
τών δοκιμωτάτων, κίβοηλον δέ πως τδ ώς έκ ρ*· 
χλείας καλ τέχνη;, καλ οίονεί πως ούκ άληθλς, τ^ έχ 
σπερμάτων τών γεωδεστέρων, φημί. Ούκοννλόγωτε 
τω άκιβδήλω καλ άληθεί, καλ διά σοφίας τ η ς Ανωθεν 
τοίς άξίοις χορηγουμένω, τδ έξ έλαιών Ιλαιον εύ μα/α 
παρεικαστέον. Τόγε μήν έξ ανθρωπίνων εννοιών καλ 

comparalur. Illud vero genus, quod cx bumanis co- δαιμωνιώδους έμπνοίας έξευρημένον, τδ i * τής τ> 
gilatis ei iostinctu daemoniaco repertum esl, ei per 
amile oleo videtur, quod ex quoruradaro arte et la-
bernariorum opera cooficitur, cujusque usus esl 
minime legitimus* Iautilis porro est ejusmodi pne-
dicatio, et rejicienda, et oronino ad ecienti» Christi 
illuminationem ineiDcax. Ilaqae in Ecclesiis minime 
recipilur, neqae fragrantiam sancti Spiritus habet: 
ι Neiao quippe dicit, Doniinus Jesus, nisi in Spi-
r i l u sanclo 1 ; ι neque sinceritatcm ac puritatem 
veritatia, aul asum aliqaero, qui inlelligentiam ad-
juvet. IUud autero observes velim, legem praeci-
pere o l a filiis Israel ejusmodi ex olivis oleuro af-
feratur : atenim paulo ante dixi, prsediratio verila-
tis Deo lanquam fructus quidam alque oblatio spi-

νων τέχνης καλ καπηλείας, καλ νόθην Εχον τήν χρο/ 
σιν. Αχρείος δέ καλ απόβλητος ό τοιάσδε λόγος, υεΐ 
Ασυντελής παντελώς πρδς φωτισμδν τ ή ς y*mm; 
τού Χριστού.Τοιγάρτοι καλ απαράδεκτος έν'&κΐι^ 
σίαις, ούτε τδ ευώδες Ιχων τού Αγίου 
( ι Ούδελς γάρ λέγει, Κύριος Ιησούς, εί ρ^ένΙΝε»* 
ματι Αγίφ ι ) , ούτε μήν τδ γνήσιον καλ άθ&ωτω τή; 
αληθείας, καλ είς χρησίμην τήν δνησιν άναγΛι. 
Επιτηρεί δέ δτι παρά τών υίών Ισραήλ προσεφ* 
ζεσθαι δείν τδ έξ έλαιών έλαιον ό νόμος φησιν. Tfc 
γάρ έφην φθάσας, καρπδς έσται παρ' ημών παλ 
ροφορία πνευματική τψ θεψ , λόγος αληθής, τδνπαρέ 
Χριστού φωτισμδν ούκ άφιελς Ασθενείν έν τοϊςμυβν 
αγωγουμένοις. Έξωθεν δέ τού καταπβτάσματος, ή τι 

rilualie a nobis offcrtur, quae Chrisii illuminatio- D τών λύχνων θέσις, καλ μήν καλ ή καύσις. « > ς γά; 
"""" " " Κ 5 ~ " υπάρχων κατά φύσιν ό Χριστδς,ού δεϊται φωτός, α)λ* 

ήμίν αύτοίς τοίς έξω θεότητος, καΟδ γενητοίς, τδ 
ίδιον ένίησι φώς. Ός έσωτέρω δέ τού καταπετάσμε-
τος ή κιβωτδς ήν,είς ύποτύπωσιν καλ είκόνα κε ιμέη 
Χριστού. 

nem in iis qui mystcriis imbuuntur, exslingui non 
ainil. C&terani extra velum lucerna? el imponuntur 
et accenduntur. Nam Christus, quia secundum na-
turam lumen est, non indigel lumine; sed nobis, 
qui eo ipso quod sumus orti , exlra divinitatem stt-

mu8,suum lumeo immii t i l . b l r a velura porro arca poaita erat, ad Christi figuram aique bnaginem m 
ferendam. 

PALL. Recle dicis. 
CYR. Deinde inquit : ε Et locutus est Dorainus 

ad Moysen, dicens: Et tu accipe aromata, florum 
royrrbae elecia; quuigentos siclos, et cinnamomi fra-
grantis ejus dimidiam, ducentos quinquaginta, et 

ΠΑΛΛ. Ευ έφης. 
ΚΤΡ. ΕΙτά φησι· ι Καλ έλάλησε Κύριος πρδς Μω­

σήν · Καλ σύ λάβε ήδύσματα, άνθος σμύρνης εκλε­
κτής πεντακοσίους σίκλους, καλ κινναμώμου ευώδους 
τδ ήμισυ τούτου, διακοσίους πεντήκοντα, καλ καλά-

* i Cor. χιι 
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μου «ύώοους όιακοσίου; πεντήκοντα, καλ ίρεως πεν- Α casiae quiagentos siclos sanctuarii, et olenm ex o l i -
vis, et facies iltad olemn troctionis, sanclnm ongaen-ταχοσίους σίκλους του Αγίου, καλ έλαιον έξ έλαιών 

έσται, καλ ποιήσεις αύτδ έλαιον χρίσμα άγιον μύρο ν 
μυρεψικδν τέχνη μυρεψού. "Ελαιον χρίσμα άγιον 
Ισται. Καλ χρίσεις έξ αυτού τήν σκηνήν τού μαρτυ­
ρίου, καί τήν κιβωτδν τής σκηνής τού μαρτυρίου και 
πάντα τΑ σκεύη αυτής, καλ τήν λυχνίαν καλ πάντα 
τά σκεύη αυτής, κα ί τδ θυσιαστήριον τού θυμιάμα­
τος, καί τδ θυσιαστήριον τών ολοκαυτωμάτων, καλ 
πάντα αυτού τά σκεύη , καί τήν τράπεζα ν καλ 
πάντα τά σκεύη αυτής, και τδν λουτήρα, και τήν 
βάσιν αυτού, κα\ αγιάσεις αυτά* καλ έσται "Άγια τών 
αγίων» Πάς ό άπτόμενος αυτών, άγιασθήσεται. Καλ 
"Ααρών καλ τούς υΙούς αυτού χρίσεις, καλ αγιάσεις 
αυτούς ίερατεύειν μοι. Καλ τοί; υίοίς Ισραήλ λαλή-

tum compodtum arte unguentarii. Oleura oncljo 
sancta er i l . Et onges ex eo labernaculum teslimo-
ni i , et arcam, el candelabrwn, et oninia vasa ejus, 
el altare incensi, ct altare bolocaustoruro, et omnia 
vasa ejus, el mensaro,etomnia vasa ejus, el labrum, 
et basim ejus, et sancliGcabis ea; et eruniSancta 
sanctorum; et omnis qui tetigerit ea, sanctiOcabi-
tur. E l Aaron, ei fiiios ejus unges, et sanctificabis 
eos, ut sacerdolio fungantnr mihi. Et ad 323 M ° 5 

Isracl loqueris, dicens : Oleum linitio unclionis 
sanctum boc erit vobis in progenies vestras: super 
carnem hominis non linietur e i eo; et secundum 
banc coropositionem non facietis vobis ipsis sinii-

σεις, λέγων· "Ελαιον άλειμμα χρίσεως άγιον έσται Β liter. Sanclum est, et sanctificalio eril vobis. Quis-
τουτο ύμίν είς τάς γενεάς υμών* έπλ σάρκα άνθρω­
που ού χρισθήσεται, καλ κατά τήν σύνθεσιν ταύτην 
ού ποιήσετε ύμίν έαυτοίς ωσαύτως. "Αγιον έστι, καλ 
αγίασμα έσται ύμίν. Ό ς άν ποιήση ωσαύτως, καλ 
Ας άν δφ Απ* αυτού Αλλογενεί, έξολοθρευΟήσεται έκ 
του λαού αυτού, ι Ποιότητος μέν ούνπερ, καλ μήν 
χαλ συνθήκης, Ανισότητός τε αύ, τής είς δλκήν δή, 
λ έ γ υ , τών ώνομασμένων είδών, ουδέν άν έχοιμι φρά-
σαι* φίλη γάρ ή αλήθεια τοίς εύ φρονείν είωθόσιν. 
Έλαιον δέ μύροις άνακραθέν, κατασημήνειεν άν, 
ωσπεφ ουν έγφμαι, τδν έν Χριστφ διά Πνεύματος 
αγιαίυλντοίς ήλεημένοις χορηγού μενον. Κατάγε τδ, 
t ΈλΙπχνα; έν έλα;ω τήν κεφαλήν μου. ι Κατα­
χράτα ι δλ ή σκηνή, καλ πάντα τά έν αυτή, μετάσχοι 
γΑρ άν αγιασμού καλ τόπος διά τού ένοικούντος έν 
αύτψ. Αγιάζεται δέ καλ τά σκεύη, κατά γε τδν αύ­
τοίς πρ/σοντα τρόπον, δτι ταις θεού λειτουργίαις 
χρήσιμα, καί δ *Απτόμενος αυτών άγιασθήσεται. 
ανέπαφα δή ούν τοίς έτι βέβηλοι; τά άγιά τε καλ 

UpA* t Τίς γάρ κοινωνία φωτλ πρδς σκότος; ι κατά 
τδ γεγραμμένον. 'Αποφάσκει δέ παντελώς τδ δείν 
έαυτοίς τήν όμοίαν ελαίου ποιείσθαι κατασκευήν, 
' ΐδ ιονύγάρ μόνου τδ άγιάζειν έστλ τού θεού, καλ ώς 
εξαίρετο ν αληθώς Ανακείσεται τδ χρήμα αύτψ, γε-
ν η τ ^ δέ καλ πεποιημένη φύσει τδ άγιάζειν έτερους 
δ νσσθαί, πως άν έχοι ποτέ ; Πλούτε ι γάρ μόλις έκ 
μετοχής τής Ανωθεν τδν άγιασμόν. Πρέποι δ' άν αυτή 
διά τής τών αγίων έπιβοάσθάι φωνής. « Τί γάρ 

quis fecerit simititer, et quisqtiis dederit ex eo alie-
nigente, exterminabitur a populo suo ·. De qualiuie 
igilur, et compositione, inaequalilate eliam, quod 
ad pondus pertinet, dietorum aromatmn nihil equi-
dem babeo dicere; sapientibus eoim veritas chara 
est; oleum porro com aromalibas misium signifi-
cal, ut mihi certe videtur, illam in Christo per Spi-
rilum sanctificationem, qoae mieericordiam conse* 
cutis tribuitur. Unde esl illud : c Impingnasli i n 
oleo caput meum \ » Ungitur aotem ubernaciriam, 
ct omnia quae in eo sunt; nam locas quoque fit 
sanctiflcationis particeps per eum qui in eo babi-
tal. Sanctificanlur vasa quoque eo qui illis conve-
nit modo, u l ad exbibendam Deo collum, usaro 
praebeant. c Et qoi tangit ea, sancttfieabiior. » Ab 
iis igitor qui profani adbuc sunt, sanctas eacrasqne 
res conlingi nefas est: t Qase enim sociclas luci ad 
tenebras e ? ι sicut scriptum est. Interdicit autem 
oiunioo ne similem buic olei composilionem sibi 
factant; solius enim Dei proprium est sanclifieare, 
eaque res i l l i tanqnam exiroia triboenda esl; nam 
ortae condiUeqne naturse qui tandera inesse poterit 
facultas sanclificandi caeteros, qua2 ccelilus imparti-
tam sanctiQcalionem vix aeeequi potest? Cui potius 
convenit vocem illam sanctoruin viroram ineonare: 
ι Qutd babes quod non accepisli 9 ? » Quineliain de 
uoigeoito Fiiio ioquil Joanoes : « Ex plenitudine 
ejus nosomnes accepimu* 1 λ . » E t : < Non ad raen-

Ι χ ε ι ς δ ούκ έλαβες; » Καλ γάρ Ιωάννης φησλ περλ ^ guram dat Spiritum Η . > Sed potius, CUIB sil fpso 
του Μονογενούς, δτι c Έ κ τού πληρώματος αυτού 
ημείς πάντες έλάβομεν. ι Καλ, ι Ούκ έκ μέτρου δί· 
AWi τδ Πνεύμα, ι πηγή δέ μάλλον ύπάρ/ων αύτδς 
αγιασμού, επιμετρεί τοίς άξιοι; τδ Πνεύμα, καλ ττ4ν 
λογικήν Αγιάζει κτίσιν c Έπλ σάρκα δέ άνθρωπου, 
φησλν, ού χρισθήσεται, ι καίτοι προττεταχώς κα-
ταχρίεσθαι δείν άπ' αυτού, τόν τε 'Ααρών καλ τούς 
συνιερατεύοντας. Ούκούν υπέρ άνθρώπινον τδ γένος 
^ δ η τ δ Ιερδν, άτε δή καλ Χριστού μέτοχον τού υτζϊρ 
τήν κτίσιν. Τοιγάρτοι καλ πρδς τδ υπέρ φύσιν ημάς 
Ανακομίζων αξίωμα, καλ οίονελ τών επιγείων από­
τομων , τοΙς Ανω προσνέμει· < Πατέρα > γάρ, φησλ, 

• ExoJ. χχχ, 23-31. ' Psal. χχ, 3. * I ! Cor. νι, Ιδ. 
i m 34. 

fons sancliflcalionis, iis qoi digni et idonei sunt, 
Spirilum admelilur, et ralionaleni creaturam sancti-
ficat: c Super carnem vero bomiais, t inquit, > non 
linietur ex eo. ι Alqui jusserat ut cx ipso toro Aa-
ron, lum ejus iu sacerdotali munere socii ungereo-
tur. Est igilur sacrum illud genus eupra bominem, 
ulpote quod Christi particeps est, qui crealuris om-
nibos cxcellit, ob eamque causam, cum ad superio-
rem ipsa qnoque nalura digniiatem nos eveberet, 
324 alqae a terrenis rebos qoodammodo praeeide-
r c l , superisque conjungeret : « Pa t rem,» inqoit , 
<nc vocelis vobis snpcr tcrram; unos est enira 

• I Cor. iv, 7. ·· loan. i , 16. 1 1 Joaa. 
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Paier vetter, qui eat in ccelis; omncs aatem vos fra- Α « μή καλέτττε ύμων έπι της γης·εΤς γΑρ έστιν ό Πατήρ 
trceesUs*' .» Exlermioationis autem poena iis con-
stiluta est qui ex eo atienigeiue dederint : «Ne de-
tiieniiD, > a i l , ι eaacta canibus, neque projicialis 
inargariias veslras ante porcos " . »Nara, qoa? recoo-
diia sonl, et aandis donlaxai cenveniunt, ea nutta 
ratione habila, iis qui sont adbac infideles, pfodere, 
pericali plenum e i t : neque emm qui profani sunl 
adbuc, et iramodica impurilale laboraiit, sed sancio 
baplismate pargati sanclificanlur. 

PALL. Yera dicis. 
CYR. Eadtroque ratione ac modo tbymianialis com-

posittonom fieri jnssit, dicens: c E i i u cape i i b i ipsi 
aromata, stacten, et onycbem, c l galbanom soave 
etau, et ihue lacidam; paria inter se e run l : et la-
eient ex ipsis t h y m i a m » unguentarian, opoe com-
positionis uogoenUrii mislom, param, opos san-
cUi» . Et comminues de i l l i i minatim. Et pones e 
regkme tesUiDOnii in tabernacalo teetiinonii, oade 
ianatefcam tibi inde. SancUm sanctoram erit robis 
tpymiaaia. Secandum banc conipositionem non fa-
ctetis vobie ipeis; in sanctificaiiQneoi erit vobis Do-
miiio. Quisqois fecerit ftimiliter, «l ejtts odore frua-
tur, pcribii de popolo saq i V . ι Rarsas bic focus la-
tenter aobU indicat qmse propria sont ac prsecipiia 
iilioe prseeUnUssira* omaiam naturee, ea ad nollara 
rem creatam eseenli* ratione pertinere posse, omnl-
noque quod ad digaitatis rationero et bonorom excel* 
lentiam perlinet, commooe ereatars com factore 
alque Donino nibi l est. Meniaerimvs auiero dixitse 

υμών, ό έν τοις ουρανοί ς, πάντες δέ ύμείς Α&λφοί 
έστε. * Όλεθρος δέ ή δίκη τοίς άπ* αυτού παρέχιυσιν 
αλλογενεί* ι Μή δώτε γαρ, ι φησλ, ι τα άγια τοίς κυσλ, 
μηδέ βάλητε τούς μαργαρίτας υμών έμπροσθεν τών 
χοίρων. ·Τδ γάρ τοι προσάγειν άτημελώς τοίς άπίστοις 
έτι τά χεκρυμμένα, καλ τά μόνοις ά/ίοις πρέποντα, 
κινδύνου με στον * αγιάζεται γάρ ού τδ βέδηλον Ιτι 
καλ νοσούν έκτόπως τήν ακαθαρσίαν, άλλά τδ ήδη 
κεκαθαρμένον διά τού αγίου βαπτίσματος. 

ΠΑΑΛ. Αληθές. 
Κ Γ Ρ . Κατά τδν ίσον τουτονλ τρόπον καλ λόγον, τήν 

του θυμιάματος ποιείσθαι κατασκευήν διετύπου, 
λέγων* ι Καλ σύ λάβε σεαυτψ ήδύσματα, στακτήν 
καλ όνυχα, καλ χαλβάνην ήδυσμού, καλ λίβα νον δ<«· 

Β φανή, ίσον ίσω έστλν, καλ ποιήσουσιν αύτψ θυμίαμα 
μυρεψικόν* έργον μυρεψού μεμιγμένον, χαθαρδν, 
έργον άγιον. Καλ συγκάψεις έχ τούτων λεπτώς, χαλ 
θήσεις απέναντι του μαρτυρίου έν τή σκηνή τον 
μαρτυρίου , δθεν γνωσθήσομαί σοι εκείθεν. "Αγιον 
τών αγίων έσται ύμίν θυμίαμα. Κατά τήν συνθεσνν 
ταύτην ού ποιηθήσεται ύμ5ν έαυτοίς· 'Αγίασμα έσται 
ύμίν Κυρίω. Ό ς άν ποιήση ωσαύτως, ώστε όσφραί-
νεσθαι έν αύτψ, άπολείται έκ τού λαού αυτού. · 
Ύποφαίνει δέ πάλιν ήμίν δ έπλ τψδε λόγος, δτι τΑ 
Ιδικώς εξαίρετα τής άπασών έπέκεινα φύσεως. Μέτ · 
εστι μέν τών πεποιημένων ούδενλ ουσιωδώς, κοινδν 
δέ τή κτίσει παντελώς ουδέν, πρδς τόν ποιητήν χαλ 
δεσπότην, τόγε ήκον είς άξιας λόγον χαλ γερών 
ύπεροχήν. Μεμνησόμεθα δέ καλ τδ θυσιαστήριον τδ 

nos, altare anreura, et ipsum tbyntama leime alqne C χρυσούν, καλ αύτδ δέ τδ σύνθετον καλ λεπτδν θυμία-
composicum Cbristum esse, atque ipsoro Eromanuel 
nobis utroque signibcari. Igilur, si ad Cbrisiwn ro-
fertar thyraiama, cura mimra inmodvm saaviodore 
sit, noii (kciemue nobis tbymioma i l l i simile; nam al-
terum praetcr ipsam recipiemus neminero, eicui nfmi-
rora infeHces Jud*i filium iniquitatis; i i namque sibi 
ooroposuisae deprehendontur ad simiHtadinem illius 
odorali atqae cximii thyiniaraatie quod Deo el 325 
Patri dicatum est, qui odorem no&Uise suse nobisraani-
festavit in Filio, per qnem nos quoque bcne olemos; 
non qnasl nobis tbymiama illad tenue composoeri-
mus, sed tanqaam illius participcs, cnm et gralia 
sancli Spiritus uncti simus, et per Christianam con-
vefsalionem commendari studeamus. 

PALL. Per oinnia igiltir oa quse in tabemaculo 
erant, Christi nobis, at videlar, mysterium adum-
bratur. 

CYR. Prselerca admirabere, si didiceris ettam 
ipsos opifices tabernaculi in se ipsis Cbristi imagi-
nem referre. 

PALL. Quomodo tandem? nam istud quidem ex-
cogitare nequeo. 

CYR. Scriptum est iiernm : c Et locatns est Do-
rainue ad Moysen, dicens : Ecce vocavi ex nomine 
Beselee! filium Uriae, Glii Or ex triba Jada, et re-

μα Χριστδν είρηκότες, καλ αύτδν ήμίν τδν Εμμα­
νουήλ δι* Αμφοίν σημαίνεσθαι. Ούκούν είς Χριστέ* 
αναφερομένου τού θυμιάματος (ευώδες γάρ άσυρτρί» 
τως), ού ποιήσομεν έαυτοίς κατ' αύτδβή τδ θυμίαμα. 
"Ετερον γάρ έπ* αύτψ παντελώς ούδένα παραυδεξρ-
μεθα, καθάπερ άμέλει καλ οί τάλανες Ιουδαίο*., τον 
τής ανομίας υίόν. Έαυτοίς γάρ οί τοιοίδε συνθέντες 
άλώσονται, καλ κατ* εκείνο δή τδ ευώδες καλ έξαίρε-
τον αληθώς θυμίαμα, τού Θεού καλ Πατρδς, τού τήν 
μέν όσμήν τής γνώσεως αυτού πεφανερωκότος ήαΝ 
έν τψ Υίω, δι* ου καλ ημείς εύωδιάζομεν, ούχ έαυτοίς 
συνθέντες τδ Όυμίαμα τδ λεπτδν, άλλ* ώς μέτοχο* 

• τού θυμιάματος, καλ τή τού Πνεύματος χάριτι χα-
τακεχρισμένοί, καλ διά τής έν Χριστψ πολιτείας ευ· 
δοκιμείν σπουδάζοντες. 

ΠΑΛΛ Αιά παντδς ούν, ώς έοικεν, τού γεγονότος έν , 
τή Αγία σκηνή , τδ τού Σωτήρος ήμίν διαμορφούται 
μυστήριον. 

ΚΥΡ. Καλ πρός γε δή τούτω καταθαυμάσειας Αν, 
εί μάθοις δτι και αύτολ τής άγ/ας σκηνής οί τεχνουρ-
γολ Χριστδν διαπλάττουσιν, ώς Ι ν γ ε σφίσιν αύτοις. 

ΠΑΛΛ. Τίνα φής τρόπον; έννοείν γάρ ούκ Ιχο>. 

/ ΚΤΡ. Γέγραπται γάρ αύ * ι Καλ έλάλησε Κύριος 
πρδς Μωσήν, λέγων *1δού άνακέκλημαι έξ ονόματος 
τδν Βεσελεήλ τδν τού Ούρίου υίόν, υίού Ώρ τής φ ν 

1 1 Mallb. xxii i , 8, 9. *» Matth. νιι, 6. l k Exod. χχχ, 5-1-53. 
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λής Ιούδα, χα\ ένέπλησα αύτδν Πνεύμα θείον σοφία; Λ 
χα\ συνέσεως και επιστήμης. Κα\ έν παντ\ έργο) 
δεανοείσθαι τδ χρυσίον, κα\ τδ άργυριον, κα\ τδν χαλ-
κδν , καΛ τήν ύακινθον, κα\ τήν πορφύραν, καλ τδ 
κόκχινσν τδ νηστδν, καλ τήν βύσσον τήν κεκλωσμένην, 
κα\ τά λιθουργικά, καΛ είς τά έργα τά τεκτονικά τών 
ξύλων έργάζεσθαι κατά πάντα τά έργα. Κα\ έγώ δέ-
όωκα αύτδν, καλ τδν Έλιάδ τού Άχισαμά, έκ φυλής 
Δαν, χαλ παντί συνετφ καρδία δέδωκα σύνεσιν, καλ 
ποιήσουσιν πάντα δσα συνέταξα. · "Αθρει δή ούν 
δπως καθηγείται μέν τών τεχνουργημάτων δ Βεσε-
λεήλ, Έλιάδ δέ εργάζεται. 

ΠΑΛΛ. Τί ουν τούτο γε ; 
Κ Τ Ρ . Πεύση δή ουν · Ιούδας τε καλ Δάν, άμφω 

μέν έξ Ιακώβ, άλλ* δ μέν έξ ελευθέρας τής Λείας, 
δ δέ έκ θεραπαίνης τής Βάλης. Τύπος ούν άρα κα\ Β 
εναργής δ Βεσελεήλ του πεφηνότος ήμίν έκ φυλής 
Ιούδα τδ κατά σάρκα Χριστού, καλ έκ φύσεως αλη­
θώς τής ελευθέρας, δήλον δέ δτι τής θείας καί υπέρ­
τατης. Έμφήνειε δ* άν εύ μάλα κα\ Έλιάβ τους, ώς 
έκ δούλης τής Ιερουσαλήμ, Χριστψ συνεργασαμέ-
νους αποστόλους κα\ εύαγγελιστάς · θεού γάρ γεγό-
νασι συνεργοί τά είς σύστασιν τών αγίων Εκκλησιών 
μονονουχι πονούντι και τεχνωμένφ.Συνεκόμιζον δετά 
έξ οίκείας σπουδής κα\ επιεικείας είς τά τής σκηνής 
έργα «Αντες οί συνετο\ τή καρδία, τών κατΑ καιρούς 
διδασκάλων Αποπληρούντες είκόνας, οίς έν σπουδή 
καλ φροντίδι τδ έργάζεσθαι τά τού θεού, κα\ δσαπερ 
άν τελοίη πρδς δνησιν τής Εκκλησίας Χριστού. 

f» Eiod. xxu, i-6. 

ΕΤ YERITATE. — LIB. X. f£0 

plevi eum Spirilu divino, sapienlia», c l intelligeniiac, 
et scienlia?, ad excogilandum in omni opere, el fa-
brcfaciendum et operandum aurum, et argentuni, 
et aes, et hyacinthum, el purpuram, el coccinum 
netum, et byssum lorlam, et ad lapides elaboran-
dos, et ad lignorum opcra fabrilia, ad operandum 
juxla omnia opera. Et ego dcdi ip&um, et Eliab l i -
lium Achisama, ex tribu Dan; et omni qui sapier.s 
esl corde, dedi sapienliam; et facient onania quac-
cunque praecepi * · . ι Animadverte igUux praecsse 
quidem opificiis Beselee), EJiab vero opera efficere. 

PALL. Quid vero istud est ? 
CYR. Audies jam : Judas et Dan ambo quidcm 

ex genere Jacob fuere; sed ille quidem ex Lia l i -
bera susceptus, bic ex ancilla Bala. Beseleel igitur 
iigura est evidens Christi, qoi secundum carnem 
ex tribu Juda exstitit, atque ex nalura vere libera, 
niroirum divina illa atque soprema. Eliab quoque 
illorum figuram oplime prae se fert, qui ex Jerusa-
lem ancilla nati, Chrislo cooperali suni, apostolos 
dico et evangelistas; Dei enino cooperatores fuc-
rant, in conslituendis Ecclesiis propemodum labo-
rantis alque operam dantis. Conferebant eliam ex 
studio ac probitate operas ad taberbaculum conti-
ciendum 3 2 6 omnes, qni erant sapientes cordc, 
doctonim imaginem tenentes, qui suo quisque tem-
pore futari erant, quique ad Dei opera, et quae-
cunque ad utilitalem Christi Ecclcsiae pertinent, 
efficienda omni studio curaque incumbunj. 

ΠΕΡΙ ΤΗΣ ΕΝ ΠΝΕΥΜΑΤΙ 
ΚΑΙ ΑΛΗΘΕΙΑ 

Π Ρ Ο Σ Κ Υ Ν Η Σ Ε Ω Σ Κ Α Ι Λ Α Τ Ρ Ε Ι Α Σ 
ΑΟΓΟΣ ΔΕΚΑΤΟΣ 

D E ADORATIONE ΕΤ C U L T U ΙΝ S P I R 1 T U 

ΕΤ VERITATE 

LIBER DECIMUS. 

Περϊ τώτ αϋχώτ Ι>«, χαϊ χερϊ τώτ έτ άγια σχητη. Q ; 3 Ϊ 7 *** ii***m quce erant in tabcrnaculo. 
Αρά σοι σαφής, ώ Παλλάδιε, κα\ άποχρών ό λόγος, Nuro igitor perspicua t ibi , Palladi, ac satis ^cnn 

β ν Ιτζί τή αγία σκηνή κα\ των έν αυτή πεποιήμεΟα; videtar oratio, quara de labernaculo, et iis qtae 
N ini l lo crant, babuiimis? 
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PALL. Perspicua illa sane quidcm, eod certe 
baud satis plena, 

CYR. Piacetne igilor n l ad id rursos redeamus, 
quod Ubi in iis, quae de labernaculo narrata sunt, 
decsse videtur? nam fortasse, nisi fallor, existimas 
eam orationis parlem esse adjnngendam, qua pla-
num fiat quomodo illud ereclum sit ; quo etiam 
tentpore, quave ralione, quae in itlo eranl, compo-
sita s int ; de josliOcalionibus etiara ac legibns et 
onccniis el sanctiOcalione, ac denique de jadiciis 
esse nonnibil dicendam. 

PALL. Igitur denuo de singulis dissere : 328 
recte enim cogilas. 

CYR. Ego vero dicam. Sed te ad ignoscendum 
facilem esse velim, illud cogilantem, summam esse 
rerum ad conlemplandum propositarum difficulia-
tcm : ac, st quid forlasse dixero, quod a cerfa ra-
tione aberret, ei a recta veraqoe expositione disce-
dat, emenda et corrige : te enim socium adjutorero-
que meae orationis adhibebo. 

PALL. Perge, Dei aoiilio fretus. 
CYR. Coroplelis igitur operibus tabernaculi, et 

singulis, quae in eo conlinebanlur, ad illius pulchri-
tudinis in monte demonstratae similitudinem sa-
pienter et artiflciose faclis, locutus esl Dominus ad 
Moysen, dicens : « In die una mensis primi novilu-
niu eriges labernaculom tesi imonii i e . > E l post aiia 
rursus : € E l factum esl, > inquit, «in meose primo, 
secnndo anno, posteaquam egressi sunt ex iEgypto, 
novilunio erectom est tabernaculum : et erexit 
Moyscs labernaculum 1 1 . ι Ereclum est igitur ve-
tiift illud tabernaculum Dei voluntale, quod Eccle-
siae quae in Christo inlelligilur, in seipso Oguras 
optime prasferret. Sed pervesligenras, si vidctur, 
quibus de causis pcr Moysen potius ercclum sit. Ac 
de Jesu Glio Nave ad prasens silealur, quamvis ille 
sempcr bealo Moysi praesto fucril, et una in mon-
tcm Sina conscenderit, el ab Moyse jussum bellum 
gosserit, et cum Aroalec signa conlulerit. Sic enim 
i l l i d ix i t : c Elige tibi viros forles, et egrcssus pugna 
cum Amalec cras ι β . ι El congressus est, ac vic i i . 
Qucenara sit igilur hujus rei ralio, nonne exquiren-
dum pulas? 

PALL. Maxime vero. 
CYR. Si igitur in unaquaque re gesta mysierii 

ralionem quis velit, quoad fieri potcrit, accurate 
iraclare, obslupefaetus dicet: < Ο aJtitudo divilia-
rum et sapientiae et scicntiae Dei 1 9 ! > Yide enim 
quam subtilis et quam utilis sit in unaquaquc re 
scnsus : nam, ascendenle in montem beato Moyse, 
simul ascendit Jesus: neque enim alitcr adiri ad 
Palrera potest nisi per Filium : vere enim dic i t : 
« Nemo venit ad Palrem nisi per roe1 ·. > In Christo 
igitur ipsis quoque sanctis viris patet aditus; nc-
que cuiquam fas est ad excelsam sublimemque 
conlcmplationem quasi in monlem aspcnderc, ne--
quc vero propius ad Deum accederc, 329 

LNDRIM ARCHIEP. <£2 

i ΠΑΛΛ. Σαφής μεν εύ μάλα, πλήν Απ^/ρΰ* 
ήκιστά γε. 

ΚΥΡ. Βούλει δή ουν έπ* εκείνο πάλιν προθυμότατα 
διαστείχωμεν, δ τοις έπ* αυτή διηγήμασιν έλλελοι-
πέναι δοκεί; οίει γάρ που, χατά τδ είκδς, προτ=χ-
άγεσθαι δείν τδν σαφηνιούντα λόγον, τίνα μέν ήμ£? 
έγήγερται τρόπον, πηνίκα δέ χα\ δπως τά έν αΟ^ 
συντέθειται δικαιώματα τε κα\ νόμοι, χαλ έγκαινι-
σμδς κα\ άγιασμ>>ς χα\ κρίσις. 

ΠΑΛΛ Φράζε δήο^ν τά έφ* έκάστω πάλιν · διακ$ 
γάρ όρθώς. 

ΚΥΡ. Ούκούν έρώ μέν έγώ. Σύ δέ αυ συγγνώμωι 
έσο , τήν ε ίσα παν δυσχέρειαν τών θεωρημάτων έν· 

I νενοηκώς, κάν είπου τι λέγοιμι τυχδν τών Axptfcta; 
ήμαρτηκότων, κα\ λόγου τού δέοντος έ κπε φοιτητή 
των, μετάπλαττε και με θ άρμοζε. Συλλήπτορα γίρ 
σε κα\ άρωγδν τών έμαυτού ποιήσομαι λόγων. 

ΠΑΛΛ. "101 θεψ πίσυνος. 
ΚΥΡ. Συμπεπερασμένων δή ουν εύ μαλα τΐ·* 

Ιργων τής Αγίας σκηνής, κα\ μήν καλ έκαστου τώ·/ 
έν αυτή σοφώς κα\ εύτέχνως έκπεποιημένο:ν τγ*; 
γε τ^ παραδειχθέν έν τψ δρει κάλλος, έλάλτ,τΐ 
Κύριος πρδς Μωσήν, λέγων, ι Έν ήμερα μιά μτ-
νδς τού πρώτου , νεομηνία, στήσεις τήν σχηνήν *κ3 
μαρτυρίου, ι Κα\ μεθ* έτερα πάλιν- ι Καλ έγένετο, 
φησ\ν, έν τψ μην*ι τψ πρώτψ, τ ψ δευτέρψ έτει 
έκπορευομένων αυτών έξΑίγύπτουνεομηνίας, έατάβη 

, ή σκηνή, κα\ έστησε Μωσής τήν σκηνήν. ι Έγήγερ­
ται μέν ούν, κατά τδ θεψ δοκούν, ή αρχαία i*rvf( 

τής έν Χριστψ νοούμενης Εκκλησίας, έφ*έαυτ{ τούς 
τύπους εύ μάλα προσαναφαίνουσα. Πολυπραγμον»-
μεν δέ, εί δοκεί, τάς αίτίας τοΰ διά Μωσίως έγηγίρ· 
θαι μάλλον αυτήν, σεσιγημένου πρδς τδ παρόν 7^-
σού τού Ναυή, καίτοι παρεστηχότος άύ τω παν-
αρίστω Μωσή, κα*ι συναναθρώσκοντος μέν έπλ τδ ορος 
τδ Σινά, πολεμούντος δέ κα*ι άντεξάγοντος τψ 'Αμα­
λήκ διά φωνής Μωσέως. "Εφη γάρ που πρδς αύτο*. 
ε Έπίλεξαι σεαυτψ άνδρας δυνατούς , χαλ έξελθών 
παράταξαι τω 'Αμαλήκ αύρων, ι Καλ παρετάςιτο, 
κα\ νενίκηκε. Τίς ούν άρα έστ\ν δ τούδε λόγος, ού 
δοκιμάζειν άξιον; 

ΠΑΛΛ. Πάνυ μέν ούν. 
ΚΤΡ. Ούκούν έφ* έκάστψ τών δρωμένων τδ-/ τό 

μυστηρίου λόγον είπερ έλοιτό τις έξαχριβοΰν ώς ! ^ 
κατατεΟηπώς ίρεί τδ , ι *β βάθος πλούτου κα\ σο­
φίας κα\ γνώσεως θεού! ι "Αθρει γάρ δπως λεπτό; 
τε κα*ι Αναγκαίος ό έφ* έκάστψ νούς * άναθέοντι μεν 
γάρ είς τδ δρος τψ θεσπεσίψ Μωσή, συνάνειστν 
σούς· ού γάρ προσιτδς έτέρως ό Πατήρ, εί μήδΥΤίσλ 
Κα\ γάρ έστιν αληθές, εί λέγοιτο· c Ούδε\ς Ιρχε^^ 
προς τδν Πατέρα, εί μή δι* έμού. ι Έν Χριστψ τοι­
γαρούν κα\ αύτοίς τοίς άγίοις ή πρόσοδος· χαλ οί»» 
άν τις δύναιτο, καθάπερ είς δρος, άναπηδ^ν ε ί ς ύψη­
λήν τινα κα\ ύπερφερή Οεωρίαν, άλλ* ούδ* ά ν , οΐμαι, 
τ\ς άγχοΰ γένοιτο θεού, κατά τρόπον δέ δηλονότι σ υ ν 

i e Exod. X L , 1,2. " ibid. 15, IG. 1 8 Exod. xvn, O.srqq. »· Rom. χι, 33, •· Joan. \ ιν,6Γ 
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c τ Άΐζ, τής έν πνεύματι κ ι \ άγιασμώ πολιτείας • Α 
μ ή ούχλ συνόντος τε αύτφ τού Εμμανουήλ, καλ τά 
ανΟρώποις Ανέφικτα βάσιμα τιθέντος κα\ ίππήλατα. 
Κ α \ τούτο, οΐμαι, έστ\ τό διά φωνής Ήσαίου είρη-
μένον, c Πάσα φάραγξ πληρωθήσεται, κα\ πάν δρος 
χαλ βουνδς ταπεινωθήσεται, κα\ πάντα τά σκολιά 
έσται είς ευθείαν, κα\ αί τραχεία ι είς οδούς λείας, ι 
Έ ν Χριστψ γάρ ήμίν κα\ τά ανάντη λεία, καλ βάσι*· 
μον τδ τραχύ* ψιλά δέ κά* ύπτ ια , τά δυσπόρευτα. 
Καί γάρ, ώς αύτδς που πάλιν φησιν δ προφήτης, 
t Όδδς ευσεβών ευθεία έγένετο, κα\ παρεσκευασμένη 
ή δδδς τών ευσεβών, ι Ούκούν άναγκαίως συνάνεισιν 
Ιησούς τψ θεσπεσίψ Μωσή. Προσιτός γάρ, ώς έφην, 
δ Πατήρ δι* ΥΙού, χα\ αύτδς έστιν δ μεσίτης, συν­
απτών ημάς δι* εαυτού, χαλ έν τοίς υπέρ φύσιν ύψώ-
μασιν άνακομίζων. Παρετέτακτο δέ σύν άπολέκτοις Β 
άνδράσι, χαλ ένίκα τδν 'Αμαλήκ. Έπιλεξάμενος γάρ 
τούς Αγίους δ Χριστδς, ών απαρχή γεγόνασιν οί θεσ­
πέσιο* μαθηταλ, νενίκηκε τδν άρχηγδν τού αίώνος 
τούτου · Μωσής δέ ό κελεύων ήν · γέγονε γάρ ύπδ νό­
μον δ Υίδς. καίτοι νομοθέτης υπάρχων ώς θεδς. Καλ 
τής παρατάξεως δ καιρδς ού κατ* αυτήν εκείνη ν 
έπράττετο τήν ήμέραν, καθ* ήν οί Μωσέως γεγόνασι 
λόγοι, άλλ* είς τήν αύριον, τοΰτ* έστιν, είς ύπέρθεσιν 
έτερου καιρού. Προηγόρευσε γάρ ό νόμος τά έσόμενα, 
χαλ τών του Σωτήρος κατορθωμάτων λαμπράν έχει 
irp άφήγησιν, εί νοοίτο πνευματικώς. Ταύτητοι, 
χ ιοάπερ έγψμαι, κα\ τήν άγίαν σκηνήν άνέστησεν ό 
ΑΙωσή;· 'Εττι γάρ ούκ άσυντελής ή διά νόμου παί-
δευοις είς τήν της Έχχληαίας σύστασίν, Παιδαγοιγεί g 
γ ά ρ είς Χριστδν, δς έστιν ή κεφαλή τής Εκκλησίας, 
καί ή πάσα σύστασις*, στύλος κα\ έδραίωμα τής αλη­
θε ίας , κατά τδ γεγραμμένον. Καλ γούν Ίουδαίοις 
προσπεφώνηκεν ό Χριστός* c Εί έπιστεύετε Μωσή, 
έπιστεύετε άν χαλ έμοί* περλ γάρ έμού εκείνος έγρα-
ψεν, ν Οίχοδομεί τοιγαρούν καλ ό Μωσής, τούτ* έστιν, 
ή διά νόμου παίδευσις, τήν Έκκλησίαν Χριστού, τδ 
έπ*αυτή μυστήριονώςένσκιαίςέτι προαναφαίνουσα. 
Πρόσωπον δέ τδ Μωσέως έσθ* δτε τδν δι* αυτού παρ-
ίστησι νόμον, κατάγε τδ έν εύαγγελικαϊς παραδολαίς 
ορθώς είρημένον,ε Έχουσι Μωσέα κα\ τούς προφήτας. ι 

eo uimirum conjunclionis raodo, qui in spiritu et 
sanclilale convcrsationis efficitur, nisi i l l i adsit Em-
manucl, et, quae hominibus ardoa sunt el inaccessa, 
pervia rcddat ac plana : idque esse arbitror quod 
cst Isaise voce dictam : < Omnis vallis implebitur, ei 
oninis mons et coUis bunriliabitur, et omoia prava 
erunt in directa, et aspera in vias planas 1 1. > In 
Christo enimnobts ardua omnia piana sunl, et as-
pera pervia , facilia item ac prona, quae sunt inac-
cessa : o l enim propbeta ille idcm alibi dici l , « Yia 
piorum recla facta est: parala eet via piorum M . » 
Necessario igitur ona curo beato Moyse consccndit 
Jesus; nam, ut modo dixi, per Filium adiri potesi 
ad Patrem, et ipse Filius mediator est, qui nos pcr 
se conjungit, ct ad illam sublimitatcm, qua; est na-
tura excellentior, attollit; aciem quoque cam illis 
selcctis egregiisque viris inslruxit, et vicit Amalec. 
Christus enim, cum sanclos viros elegisset, quomm 
primitix beali i l l i discipali fuerunt, vicit ille qui-
dem principem hujus sseculi; sed Moyse jubente; 
factus est enim sub lege Filius, quamvis idem legis-
lator esset, qua Deus erat. Pugnae praeterea lempus 
non ipso die fui l , quo Moyses jussit, sed postridie, 
id est, dibta est in aliud tempus. Nam lex futura 
pnenunliabat, et Salvatoris noslri res praeclare ge-
stas splcndide demoustrat, si spiritualiter intelliga-
lur. Hac de causa, nisi fallor, etiam tabernacalum 
erexit Moyses. Ncque enim Hla legis dtsciplina esC 
ad Ecclesiae constitutionem inulHts; najn ad Chri> 
stnm homines ducit, qui Ecclesix caputest, etom-
nis constitutio, et colamna et flrmamenlum verita-
tis, sicut scriplum est Ideoque Judacos alloquc-
batur Cbrislns ι ι Si crederelis Bfoyst, credcrelis 
utiquc el mih i ; de me enim ille scr ips i t n . ι jEdi-
ficat igilur Moyses, id est, illa per legem institutio, 
Chrisli Ecclesiam, cum ejus mysterium lanquam 
adhuc in umbris pnemonstret. Moysi porro persona 
nonnunquam lcgem per ipsum datam designat. Un-
dc illud cst rcclc in cvangelicis parabolis dictum ; 
ι Habent Moysen et prophctas1*. · 

ΠΑΛΛ. Όρθώς έφης. PALL. Recle dicis. 
ΚΥΡ. Τί δ* άν βούλοιτο κατασημήναι πάλιν τ δ , Ι ν CYR. Quid Tero sibi vult, qood aao die ei nov\ 

ήμερα χρήναι μ ι | , καλ μήν κα*ι τδ, νου μη νί α τού D lnnio mensis primi, el secundo anno 330 sacrum 
μηνδς τού πρώτου, καλ τδ), έν δευτέρψ έτει τήν 
Αγίαν διαπήγνυσθαι σκηνήν, φέρε δή λέγωμεν ίχνη-
λατούντες τδ αληθές, καλ τδ ώς άριστα έχειν τοις 
έντευςομένοις δοκούν. Ήμερα μέν γάρ ή μία τδν 
πολύευκτου ήμίν καΛ σωτήρων ύποφαίνει καιρδν, 
καθ* δν άνθρωπος γεγονως δ Μονογενής, τψ θανάτψ 
της Ιδίας σαρκδς κατεκτήσατο τούς έπ\ τής γής τψ 
θεψ καλ Πατρί. ΕΤς δέ δή πάντων δ τούδε καιρός* 
Απαξ γάρ αποθανών, ούκέτι αποθνήσκει · θάνατος 
α£τψ ούχέτι κυριεύσει, κατά τάς Γραφάς · ού γάρ 
έτι προ^δοχήσομεν υπέρ τε ημών αυτών κα\ τών έν 
Αδτ>υ πνευμάτων τεθνήξεσθαι τδν Υίδν, άλλ* ουδέ 
* ·* Ι » , χχ, δ . V Ιβα.χχτι, 7. ·» I Tim. m, i ^ . 1 

illud labernaculum figitar, age jam dicamus, investi-
gcrausque quod verum sit, et leclor probei. Igitur 
ille unus diee tempus illud nobis exopUlum et sa-
lulare demonetrat, qoo ille Unigenitos homo factus, 
carnis snas morte, eos qui in lerris versabantor 
bomines Deo ac Patri acqutsivit. Unura autcm ejus 
rei plane tempus f u i l ; semel namqne morluus, non 
amplius moritur, mors i l l i ultra non dominabilur, 
ul scriplom est · · ; neque enim amplios ex^pecta-
mus, ol pro nobis ipsis, c l spiritibus qui apud in -
ieros suot, ille Dci Filius roorialur, neqne ut gf CTJIV-
dac sint primitiae roortuorum. Nam, si mors fut^ra 

Joan. v, 46. , e Luc. xvi. 29. i e Rom, v?,9f 
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liiitla est, qux fueril resurrociio? Licet igitur ve- Α άπαρχήν έσεσθαι των κικοιμημενων δευτέραν. υ ! 
γάρ έσομένου θανάτου, πώς Αν γένοιτο κα\ ανάστα 
σις ; "Εστι τοίνυν ού ψευόοεπήσαι λέγοντας, ώς εΤς Α 
τούδε καιρός, καθάπερ έφην άρτίως, κα\ ήμερα μια , 
ής κα\ ό προφήτης έμνήσθη λέγων ώς έκ προαωπν.ι 
θεού, c Καιρψ δεχτψ έπήκουσά σου, καλ έν ή μ ί ρ ^ 
σωτηρίας έβοήθησά σοι. ι Γράφει δέ καί ά θεχπέσω; 
Παύλος, ι Ίδού νύν καιρδς ευπρόσδεκτος, ίδού νύν 
ήμερα σωτηρίας, · καθ' ήν έκ νεκρών άνεβίω Χρ* 
στδς, τδ άμειδές τού θανάτου καταλύσας κράτος, 
δτε κα\ τής έξ εθνών Εκκλησίας οικοδόμους ώσπερ 
τινάς χα\ τεχνίτα* πνευματικούς τούς αγίους Απο­
στόλους καθ ί στη, λέγων, ι Πορευθέντες μαθητεύσατε 
πάντα τά έθνη, βαπτίζοντες αυτούς είς τδ δνομα τού 
Πατρδς καί τού Υιού κα\ τού αγίου Πνεύματος, &-

· \ » An tu id minime esse censes Ecclcsiae ^ δάσκοντες αυτούς τηρείν πάντα, δσα ένετειλάμην 
ύμίν * κα\ ίδού έγώ μεθ' υμών είμι πάσας τ ά ς ημέ­
ρας Ιως τής συντέλειας τού αίώνος. » Ό γΑρ οθχ\ 
τούτο είναι φής τής Εκκλησίας τήν σύστασιν; 

ΠΑΑΑ. Τδ τί δή φής ; 
ΚΥΡ. Τήν διά τών αγίων μυσταγωγων τταραδο-

θείσαν πίστιν, κα\ κεκηρυγμένην πολιτείαν, φημί δή 
τήν έν Χριστφ, και τήν διά τού αγίου βαπτίσματος 
πρδς θεδν ένωσιν, διά μετοχής τού αγίου Πνεύματος. 
Ούτω γάρ ήμίν προσεφώνει λέγων δ Παύλος, « Και 
ύμείς ώς λίθοι ζώντες έποικοδομείσθε οΤχος πνεύμα-
τικδς, είς ναδν άγιον, είς χατοικητήριον τού θεού Ιν 
Πνεύματι. > Πάλαι μέν γάρ ώς έν διαφόροις σκεύεσιν 
έν τή αγία σκηνή προεμορφούτο Χριστδς, ώς χρυσούν 

_ θυμ«ατήριον« ώς κιβωτδς, ώς λυχνία, καλ μήν καλώ; 
τράπεζα, καλ τά έν αυτή · έκαστος δέ, οΓμαι, τών «ε-
πιστευκότων, κατά γε τδν ένεστηκότα χαιρδν, oat»; 
και ναδς χρηματίζει θεού, Χριστδν έχων ένηυλκρε-
νον. Κατοικεί γάρ έν ταίς καρδίαις ημών διά τή; 
πίστεως, καθά γέγραπται, εΓς μέν χαί ό αύτδς χατά 
φύσιν υπάρχων, εί καΛ νοοίτο μετά σαρκός, t ΕΤς γάρ 
θεδς ό Πατήρ, έξ Λ τά πάντα, και εις Κύριος Ι η ­
σούς Χριστδς, Ot' ού τά πάντα, »τ©Τς δλτηςθεδτητος 
διαφόροις ίδιώμασιν τδ οίονε\ πολυειδές έχων έφ* 
έαυτψ, κα\ διαφόρως νοούμενος. Έ σ τ ι γάρ έν ήμίν 
ώς Λόγος θεού, κα\ σοφία, κα\ φώς, χαλ ζωή, χ&\ 
άρτος ό ζών κα\ έξ ουρανού. 

ΠΑΛΛ. Συνήκα δ φής. 
D ΚΥΡ. Ούκούν δ τής ενανθρωπήσεως χαιρδς ήμΚ 

χαι τής έχ νεκρών Αναστάσεως ή τριπόθητος ήμερα, 
προανετυπούτο πάλαι διά τδ φάναι θεδν, Έν 
ήμερα μι$ στήσεις τήν σκηνήν. Τδ δέ , Καλ π 
νουμηνία τού μηνδς τού πρώτου, χρησίμως τε καί 
άναγκαίως προσενηνεγμένον κατίδοι τις Αν, ώ Παλ­
λάδιε. "Ωσπερ γάρ άρχή μηνδς, ήμερων ή εν αντ» 
πρώτη, τούτ' έστιν, ή νουμηνία· ούτως καλ Αρχή τις 
ώσπερ αίώνος νέου, κα\ προεισδολή καινότητος χρό­
νων, δ τ ή ; επιδημίας καιρός, ε Καινή γάρ χτίστς b 
Χριστφ* τά αρχαία παρήλθεν. > Άναλάμπε ι (έ 
ώσπερ ήμίν ό μετά τούτον αίών, νύν μέν ώς Ι* 
έλπίσιν έτι βλεπόμενσς, τότε δέ κάλ παρεπόμενες 

ι issimo dicerc, unum esse liujus rei tcmpus, u l mo-
do dixi, el dicm unum, quem propbela quoque, 
lanquam ex persona Dci, commemorat, dicens : 
c Tcmpore acccpto exaudivi te, et in die salulis ad-
jnvi te , 7 . > Scribil ctiam beatus Paulus : c Ecce 
nunc lcnipus acceptabile, ecce nonc dies salulis" : > 
quo die Christus cx morluis revixit, ac triste morlis 
dcslruxit imperium, ct cura Ecclesiae ex gcnlibus 
vclul acdiGcatorcs quosdaro et spiritualcs artiOces 
sanclos apostolos coustiluit, dicens : < Eunles do-
cete oinnes gcntes, baplizanlcs eos in nomine Pa-
iris, el F i l i i , ct Spiritus sancii, docentes eos servare 
orania qua; praeccpi vobis; c i ecce ego vobiscmn 
sum omnibus diebus usque ad consuinmationem 
sxcuii 
conslilutioneml 

PALL. Qnodnam islud landem? 
CYR. Fidcm, inquam, per sanclos doctorcs Ira-

ditam, atque illara iu Cbrislo conversalionem ab 
iisdcui pncdicalam , §, illam quoque cum Deo conjiin-
(tionem, qua i l l i per sacrum baplisma sanctique 
Spirilus parlieipalioneni jungimur. Ila namque nos 
alioqusbatar Paulus, diccns : « E i vos tanquara la-
pides vivi superscdiflcainini, domus spirilualis in 
lompium sanctum, in babitaculura Dci in Spiritu"*.» 
Oiim namque per divcrsa vasa tabernaculi Chrislus 
prajfigurabatur, nerape lanquamaureum tharibulum, 
lanquam arca, tanqaam lucoma, lanqnam denique 
rnensa, c i qus in ca posila erant. Sed praescnti lein-
pore, ut opinor, unusquisque fidelium doraws cst 
;ic lcmplum Dei, cum Cbrislum babeat inhabilan-
tcm; habilat enira in cordibus nostris per 331 fi-
dcm, sicut scriplum c s l " ; unus idemque per natu-
ram, quamvis cumcarne inlelligatur. c Unusenim 
Dcus Paler, ex quo omnia, et unus Dominus Jcsus 
Cbristus, pcr quera omnia > Scd tamen divcrsis 
tleitatis proprietalibus veluti multiplicilalcm quam-
dam in se ipso babens, varie intelligitur. Est cnim 
in nobis ut Dei Yerburo, et sapientia, ei lumen, et 
vita, ct panis vivus ac de coclo dcscendens. 

PALL. Quod dicis, intelligo. 
CYR. Incarnationis itaquc lempus el dies opla-

lissinius resurreclionis cx mortuis nobis rursus 
prarfgurabalur in eo qood dixil Deus: Die uno 
stalues labernaculum. Illa porro verba, Et in 
novilunio mcnsis pr imi , utililer atque necessario 
adjuncia esse, facile perspici poleet, Palladi. Ut 
cnim mcnsis initium primus esl ejus mensis dics, 
id c*l novilunium: sic quasi inilium quoddam rc-
cenlis ssculi, ac prinius adilus ad novitalem tem-
poruw esl id tcmpus, quo ille advenit. ι Nov 
namquc inCbristo crcalura; velera iransierunt»», ι 
elTiilgclquc nobis quodammodo illud saeculum, 
quod post boc pncsens proxime consequilur, quod 

1 7 l>n. xi.ix, 8. 
·» Epbcs. m, 17. 

" I Cor. v i , S. 
• f ί Cor. VI I I , C. 

·· Maltb. xxvni, 19, 20. 
" I I Oir. v, 17. 

I Petr. ιι, 12. «·· Ephes. ιι. 2 » , a 



DE ADORATIONE IN SPIRITL ET VEIUTATE. LIB. X. C.\8 

αληθώς , δταν ήμΐν 6 Χριστδς έπιλάμψη πάλιν μετά Α nunc quidem spe conspicitur, tunc aulem re ipsa 
τ ώ ν Αγίων Αγγέλων έν τή δόξη τοΰ Πατρδ*, τους έν 
χαινοτητι ζωήςχεριπατεΖν έλομένους, χαί τδ έκπρε· 
πέατατον χάλλος της ευαγγελικής πολιτείας έν ύπο· 
μονή πλουτήσαντας, παραληψόμενος μεθ* εαυτού, κα\ 
ε ί ς τήν πάλαι προσδοκωμένην δοξαν κα*ι βασιλείαν 
είσχομιών. "Οτι δέ καινή κτίσις καΛ οιονεί καιρών 
χαλ πραγμάτων βλάστη νέα τών έν Χριστφ, καταδεί-
ξειεν άν εύ μάλα τδ αΓνιγμα του πρώτου μηνδς, 
καθ* δν πόαι μεν χα\ άπαλαλ κα\ άρτιφανείς έ ν γ ή , 
φυτών δέ άναθήλησις, καλ τών έν λειμώσιν άνθέω* 

praeslo erit, cum Christus nobis itcrum affulscril 
coro sanctis angelis in gloria Pa t r i se t eos, qui in . 
novitaie vfcae ambulare studuerint, et Ulaai cgrcgiani 
evangclica? couversationis pulcbritudioem pcr pa-
tienliam acquisicrint, secum assuroet, atque ad i l -
lam olim exspeclatam gloriam ac regnum introdu-
cet. Esse autem creaturam novam, ac veluti tcmpo · 
rum et remm in Cbristo novum germen, aeoiguia, 
primi mensis optime deiponstrat, quo lerra tencris 
ac rccenlibus herbis couvestitur, stirpcs geruiinanl. 

τδ πολυειδές εμφαίνεται κάλλος, εαρινής γελώσης - el in pratis varia florum species conspicitur, ridcnle. 
εύωδίας * οίονελ γάρ πως έν τοιφόε καιρφ κέκληκεν siraul verni temporis fragranlia : tali namque quo-
δ Χριστδς τήν έξ εθνών Εκκλησία ν, ούτω λέγων, dammodo tempore Cbristus Ecclcsiam ex genlibu* 
• Ανάστα, έλθέ, ή πλησίον μου, καλή μου, περιστερά vocavit, sic dicens : c Surge, veni, propinqua mea^ 
μου, δτι ίδού δ χειμών άπήλθεν, ό ύετδς άπήλθεν, Β pulcbra mea, columba mea, quia ccce jam biems 
έπορεύθη έν αύτφ· τά άνθη ώφθη έν τή γ ή β καιρδς transiit, imber abiil , abiit sibi; flores visi sunl iu 
τής τομής ίφθασεν. ι *Ανεθο$η γάρ ή άνθρωπου φύ­
σις αύ , ώσπερ τι φυτδν, καταμαρανθεϊσα Οανάτφ, 
διά τε τήν έν Αδάμ παράβασιν, καί τήν κατά πάν­
των ημών τυραννήσασαν άμαρτίαν. Ακούω δέ λέγον­
τος τού Χριστού κα\ δι* ένδς τών αγίων προφητών, 
t Αύτδς δ λαλών πάρειμι* ώς ώρα έπ*ι τών δρέων. > 
"Οπερ γάρ έν δρεσ( κα\ δρυμοίς τδ έαρ εργάζεται, 
βλάστη νέα στέφανου ν τά φυτά, τούτο καλ έφ* ημών 
ή τού Σωτήρος ημών άποπεπλήρωκε παρουσία, γε­
νομένη κατά καιρούς, ώς έν έτει δευτέρφ, καλ ούκ 
t v γε τώ πρώτφ καιρφ, καθ* δν ήν ό νόμος, καλ τών 
ττροφητών δ γορδς, κα\ καθ* δν έκράτει θάνατος. Βε-
βασίλευκε γάρ άπδ Αδάμ καλ μέχρι Μωσέως. Ούχ- _ 
ούν ώ ς Ιν δ*«τέρψ έτει, τοΰτ· έστιν, ώς έν χρόνφ resgnavk enim ab Adam usque ad Moysem M . Igilur 

terra, lempus putalionis advenij. n . » Germinavit 
enim denuo, tanquam arbor,, bominum natura,qti;B 
morle exarnerat tum proptcr Adae transgressioneni, 
tum propler peccatum, quod nobis oronibus lyraunt 
more dominabatar. Audio etiam Christum per quein 
dam c sanctis suis prophetis, dicenlcra : ι Ego, qui 
loquebar, adsuno, sicut verninn tempus in monli-
bus t s . > 332 Qu<>d eoira in montibus vernum 
tempus eQicit, utarbores novo gcrmine corooenlur, 
boc idem in nobis Salvatoris nostri advenlus effe-
cit, qui in ordine temporurn quasi anno sccundo 
fuit, DOII autem primo tempore, quo lex cl prophc-
tarum chorus vigebat, et quo mors dominabalur ; 

τ ψ μετά τδν πρώτον, καθ* δν ήν ό νόμος, ή έξ εθνών 
ύνέλαμψεν Εκκλησία, Χριστδν έναυλον έχουσα, τδ 
τ ω ν προφητών καλ τού νόμου τέλος. *Αρά σοι δοκεί 
πρές τδ tiM τε καλ αληθές δ;άττειν ημών δ λόγος; 

λΊΑΛΛ. Παντάπασι μέν ούν. 
Κ Υ Ρ . Οΐμαι δέ έγωγε τήν άληθεστέραν ήμίν προ-

χαττ^γέλθαι σκηνήν διά φωνής Ήσαΐου, λέγοντος ώς 
προς Ικαστον τών έν πίστει κεκλη μένων ε Ες δικαιο-
αύνην, ι Οί οφθαλμοί σου δψονται Ιερουσαλήμ, πό­
λεις πλουσίας, σκηνα\ α! ού μή σεισθώσιν, ουδέ μή 
χινηθώσιν οί πάσσαλοι τής σκηνής αυτής· ουδέ τά 
σχοινία αυτής ού μή δια^^αγώσιν είς τδν αιώνα χρό- ^ in seropiternum teropus 
νον. > θεού γάρ πόλις ή *Εκκλησία, ής κα\ ό Οεσπί- ε ™ 1 λ " ; « Λ , , ί " ° Λ | ί Λ Λ 1 

σιος Ααδλδ έπεμνήσθη λέγων, c Δεδοξασμένα έλαλήθη 
περλ σού, ή πόλις τού θεού. ι Πλουσία γάρ αύτη, 
χα! τοίς Ανωθεν κα*ι έξ ουρανού χαρίσμασι κατ-
ηγλαΐσμένη, χαλά£(*ηκτον έχουσα τήνέν βεδαίφ στά-
στν, ίδρυσίν τε και διαμονήν. € Πύλαι γάρ $δου ού 
χατισχύσουσιν αυτής, > κατά τήν τού Σωτήρος 
φίανήν. 

ΠΑΑΛ. Όρθότατα καλ εικότα διανοή. 
Κ Υ Ρ . Έγηγερμένης δέ τής σκηνής, δτι προσηκεν 

έν χόσμφ χείσθαι τά έν αυτή, κα\ μή χύδην κα\ 
άτημελώς, διδάσκει λέγων ό πάντων δεαπότης θεός* 

tanquam sccando anno, id eet, tempore, quod post 
illud primum, quo fuit lex, proxime consequilur, 
Ecdeeta ex genlibus emicuit, quae Christum inha-
bilantera habet, qui esi legis ac prophetarum finis. 
Yidelurne tibi nostra oralio rccto cursu ajd veritai 
teixi ferri ? 

PALL. Maxime vero. 
CYR. Equidem puto verius i l k d tabemaoulum 

Isaia? voce praenuntiatum esse, com unicuique pcr 
fldem ad jostiliam vecata dkeret : < Oculi tui vidc-
bunt Jerusalem, civitates optdenlas, tabernacola, 
qiue non conculienlur, neqoe movebuntur paxilli 
tabarnaceli.ejus; neque funiouli ejas dirumpentur 

ι Dei namquc civilas 
Ecclesia^et, cujos etiam beatus David meminil, d i -
eens : % Gloriosa dicta sunl de le, civilas Dei > 
Dives enim ea est, sapernis coelestibusque muneri-
bas decorata, neque unquam dimovcri potcsl, cuut 
fimiissuue consliluta sit, et Oxa pcrmaneat: « Nc-
que enim porta? inferi pravalebuni advcrsus cani,» 
u l Salvator ait % n \ 

PALL. Rccle alquc convcnienlcr cxislimas. 
CYR. Jam vero, ereclo tabcrnaculo, ejus inslru-

mcnla esse non disperse ct negiigcntcr, sod ordine 
collocanda, docct illo Doniiuus univcrsorum, cma 

Caut. n, 10, P2. 3 1 Isa. ιιι, 6. f < Rom. ν , 11. " !sa. X X X U I , 20. 3* Ps;d. I . X X W I , 3. " · Matlb. xvi, 18. 
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d ic i t : « E l ponea arcam testamenti, et teges arcam Α « Κα\ θήσεις τήν κιδωτδν του μαρτυρίου, κα\ σκε-
velo, ct infercs mcnsam, et propoucs propositionem 
ejus, el inferes candelabrum, et iropones lucernas 
cjus, el pones altarc aureum ad adolendura coram 
tabernaculo tesiimonii, et impones legamentnm veli 
ad ostium taberaaculi tcstiraonii, et allare bolocau-
sf orura pones juxta portam tabernaculi teslimonii, 
et circunipones Ubernaculum, et omnia quae in eo 
sunl circumpones in circuitu · · . > Sed in bis sacra 
vasa fuisse illa quidem in sacrum tabernaculum illa-
ta vidcre licet; non iiem plane quis cuique vasi lo-
cus pro ejus convenientia sit atlributus. 333 ^ i s n e 

igitur ejusmodi praeceptorum quae ad labernacuJum 
periineni, sublikm et accuratam cognitionem col-
ligamus ? 

PALL. Ego vero libentissime. 
CYR. Aitilaqae ad Moysen Deus: c Et facies vela-

mcn cx hyacinlho et purpura, et cocco lorlo, et bysso 
neta; opus textile facies illud Cherubim, el super-
inipones illud super quatuor coluronas impntribi-
les inauratasauro: el capila earum aurea, et bases 
earum quatuor argentex : et pones vclamen super 
coluranas, et induces intra velaraen arcam testimo-
n i i , et dividet vobis velamen inler Sanctum, et 
inter Sanctum sanctomm ; et cooperies velamine 
arcam leslimonii in Sanclo sanctorura, et pones 
mensam exlra velamen, et candelabrum contra 
raensam in parte tabernaculi qua» respicit ad au-
s t ram: et mensain 

πάσεις τήν κιβωιδν τ φ καταπετάσματι. Και είσοίσε',ς 
τήν τράπεζαν, καλ προθήσεις τήν πρόθεσιν αυτής. 
Και είσοίσειςτήν λυχνίαν, χα\ έπιθήσεις τούς λύχνους 
αυτής. Κα\ θήσεις τδ θυσιαστήριον τδ χρυσοΰν, είς 
τδ θυμι$ν εναντίον τής κιβωτού. Κα\ έπιθήσεις κά­
λυμμα καταπετάσματος ϊτλ τήν θύραν της σκηνής 
τού μαρτυρίου, κα\ τδ θυσιαστήριον των χ α ριζωμά­
των θήσεις παρά τάς θύρας τής σκηνής τού μαρτυ­
ρίου. Κα\ περιθήσεις τήν σκηνήν^ κα\ πάντα τά αύτη; 
περιθήσεις κύκλψ. > 'Αλλ' ένεστι μεν έν τούτοις 
είσκεκομισμένα ίδεϊν έν τή αγία σκηνή τ Α σκεύη τέ 
ίερά * ού μήν έτι κα\ σαφώς τδν έκάστω) πρέποντα 
τε κα\ έκνεμηθέντα τόπον. Βούλει δή ούν τών έπ\ τ$ 
σκηνή προσταγμάτων λεπτή ν τε κά\ άχριδή τών 

Β τοιώνδε τήν γνώσιν έρανιζώμεθα; 
ΠΑΛΑ. 'Πς ήδιστά γε . 
ΚΥΡ. Έ φ η τοίνυν πρδς τδν Ιερδν Μωσέα θεές· 

ε Καλ ποιήσεις χαταπέτασμα έξ υακίνθου χαλ πορφύ­
ρας, κα\ κοκκίνου κεκλωσμένου, κα\ βύσσου νενησμέ-
νης· έργον ύφαντδν ποιήσεις αύτδ Χερονβίμ. Καί 
έπιθήσεις αύτδ έπ\ τεσσάρων στύλων άσηπτων χε-
χρυ σωμένων χρυσίψ. Κα\ αϊ κεφαλίδες αυτών χρν-
σα?, κα\ αί βάσεις αυτών τέσσαρες άργυραΐ. Κε\ 
θήσεις τδ καταπέτασμα έπ\ τών στύλων, χα\ είσοί-
σεις έκεΐ έσώτερον τοΰ καταπετάσματος τ ή ν κιδωτέν 
τού μαρτυρίου. Κα\ διοριεΤ τδ καταπέτασμα ύμίν 
άναμέσον τού * Αγίου, καλ Αναμέσον τοΰ Αγίου τών 
αγίων. Κατακαλύψεις τ φ καταπετάσματι τήν κιδωτδν 

pones in parle tabernaculi ~ τού μαρτυρίου έν τφ Ά γ ί φ τών Αγίων. Καλ έπιθή-
ι > . Α . r< ί * _ . J J . ι. . . ι ι ψ ι» . . — Λ. \ q u » respicit ad aquilonem. E l facies adduelorinm 

ex byacintho et purpura, et cocco torto, et bysso 
torU, opus variatoris ; et facies velamini quinque 
coiemnis, et inaurabis eas auro, ei capHa earum 
aurea, et conflabis eis qainque bases aeneas * · . > Ac 
de bis quidem haeienus. De labro autem haec d i c i t : 

c Facies labrunt aeneum, et basim ipsius aencam, 
u l laventur, et pones Hlud inter tabernaculam te-
stimonii et altare > Num tibi perspicue de sin-
gulis dictum videlnr ? 

σεις τήν τράπϊζαν έξωθεν τού καταπετάσματος, χ*\ 
τήν λυχνίαν απέναντι τής τραπέζης έπλ μέρους ffc 
σκηνής τδ πρδς νότον. Κα\ τήν τράπεζαν θήσειςέτΐ 
μέρους τής σκηνής τδ πρδς β ο ^ ά ν . Καλ πο^βει; 
έπίσπαστρον τή Ούρα τής σκηνής έξ υακίνθου χαλ 
πορφύρας, κα\ κοκκίνου κεκλωσμένου, καί βύσσου 
κεκλωσμένης, έργον ποικιλτού. Καί ποιήσεις τψ κα­
ταπετάσματι πέντε στύλους, χαλ χρυσώσεις αύτους 
χρυσίφ · κα\ αί κεφαλίδες αυτών χρυσοί, καλ χωνεύ­
σεις αύτοϊς πέντε βάσεις χαλκάς· ι Καλ ταυτλ μέν 

περλ τούτων. Περ\ δέ γε τοΰ λουτήρος ωδέ πή φησι· ι Ποίησον λουτήρα χαλκούν, καλ βάσιν αύτφ χαλκήν 
ώστε νίπτεσθαι, καί θήσεις αύτδν άνά μέσον τής σκηνής τού μαρτυρίου, κα\ άνά μέσον τοΰ θυσιαστη­
ρίου. · *Αρά σοι σαφής δ έφ* έκάστψ λόγος ; 

PALL. Minime vero : dubito enim sane, et quid D ΠΑΛΛ. Ού μέν ουν · διηπόρηχα γΑρ, ΓσθΓ καλ τί 
iilud eibi velit, non babeo dicere. τδ χρήμα, είπείν ούκ έχω. 

CYR. Singulorum igitur terborum, quas modo ΚΥΡ. Ούκούν έφ'έκάστφ τών προκειμένων £ητών, 
posui, ubi ea sumpsero quae ad eorum contempla* 
lionem utilia sunt, dilucidam atque perspicuam pro 
tiribus expositionem afferam. Erectum namque est 
in deserto sacrura illud tabernaculum, Palladi, du-
plici quodatnmodo situ ac figura ; atque una quidem 
ejus pars inlima erat, eaque Sancta sanclorum 
appellabatur: bujus erat veluli primus quidam ad-
ilus, et circa eam posita pars illa prior, quae Sancla 
Vocabalur; atque in intimo illo tabernaculo erat 
arca rcposita, de qualaor columnis velamen sus-
pensura habens artificioseex byacinlbo, parpura, 

είς θεωρίαντήν έπ* αύτοίς τδ τελούν άρπάσας, σαφή 
καί εύκρινεστάτην, ώς άν οίος τε ώ, ποιήσομαι τήν 
άφήγησιν. Έγήγερται μέν γάρ, ώ Παλλάδιε, κατά 
τήν έρημον ή αγία σκηνή, ώς έν θέσει τ* καλ έν είδει 
δι πλω. Καλ μία μ£ν ήν ή έσωτάτη * δνομα δέ αυτή, 
τά *Αγια τών αγίων. Προεισβολή δέ' ώσπερ τ ις κα\ 
περ\ αυτήν ή πρώτη, τά έπίκλην "Αγια. Κα\ είς μέν 
τήν έσωτάτω σκηνήν, ή κιβωτδς άπετέθειτο, έ?Λ 
τεσσάρων στύλων χρυσών έχουσα περιπέτασμα *4-
ποιημένον έντέχνως έξ υακίνθου κα\ πορφύρας, καί 
κοκκίνου κεκλωσμένου, χαλ βύσσου νενησμένης. Ει-

»Exod» X L , 3-S. " Exod. χχνι, 51-37. » Exod. χχχ, !3, 19. 
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ρηκότες 21 ήδη, κα\, καθάπερ έγψμαι, διαρκώς τα Α cocco torto, ac bysso nela coiifectum. Sed, quia 
frrrf τ ε τή βύσσψ καλ τή πορφύρα, κα\ τώ κεκλω-
σμένω κοχκίν>>, καΛ μέν τοι καί ύακίνθω, παρωσόμεθα 
μΑν τδ ταυτοεπές· έκείνό γε μήν έ ρου μεν είς τν παρ­
εών Τδ καταπέτασμα τδ] έπ\ τεσσάρων στύλων χρυ-
σ&ν, ών αί βάσεις άργυραΐ, τδ Χρίστου μυστήριον 
Φιτεδήλου τότε. Τί γ ά ρ ; ούχλ καταπέτασμα τδ σώμα 
Χ ριστού κα*ι σδφδς ήμΐν ώνόμασε Παύλος, ούτω λέγων, 
« Ή ν ένεκαίνισεν ήμιν δδδν πρόσφατον κα\ ζώσα ν 
δ^ά τού καταπετάσματος, τουτέστι, τής σαρκδς αυ­
τού : · 

jam dc bysso, et purpura et cocco torto, 334 e t 

dc hyacinlho satis, ut arbilror, diiimus, vitanduui 
puto, ne eadem repelanius. illud lameu in presenli 
dicemus, velamen illud, quod in quatuor columnU 
deauratis positum eral, quarum eranl bases argen-
leae, Chrisli lum signiGcasse mysleriinn. Qtiid enim? 
Noiuie Paulus quoque vir sapiens Chrisli corpus 
vclamen appellavil, cum d i x i t : c Quam initiavit 
nobis viam novam el vivcntem per velaraen, id est, 
carnem suam *· ? ι 

ΠΑΛΛ. ΌρΟώς έφης. PALL. Recte dicis. 
ΚΊΓΡ. 'Αθρει δή ούν ώς έν σκιαίς κα\ αίνίγμασιν, CYR. Vide igitur lanquam in umbriseta?niguiate,. 

ότι θεδς ών κα\ έκ θεού Πατρδς κατά φύσιν ό Λόγος, Yerbum illud, quod Deus erat, et ex Dco Patre se-
ώ ς έν χρυσή κα\ άσήπτω γέγονε κιβωτφ, τψ έκ cundum naturara; in aurea atque impulribUi arca, 
Ιίαρθένου ναψ· άσηπτον γάρ καλ τίμιον τδ σώμα ^ in eo nimirum teniplo, quod erat ex Virgine, fuisse: 
Χριστού· μονονουχί δέ κα\ έκρύπτετο καθάπερ έν 
τάξει καταπετάσματος, τήν σάρκα λαβών* κρύπτεσθαι 
δέ φαμεν τδν έκ θεού Λόγον, ούχ ώς έν βραχεί πε-
ρ·.ορι~θέντα σώματι· πανταχή γάρ κα\ έν πάσιν ό 
ΥΙός· άλλά τψ λανΟάνειν οίκονομικώς, κα*ι τδν τής 
αναδείξεως υπομένει ν καιρόν. Αναδείξεως δέ τής 
είς Απαντάς ό καιρδς, ή έκ νεκρών άναβίωσις. Πρδ 
μέν γάρ τού τιμίου σταυρού, τοΓς άγίοις -έπέταττε 
μαθηταίς, Γνα μή φανερδν αύτδν ποιώσι. Γέγραπται 
γάρ ώδί. Μετά δέ γε τό άναβιώναι παθόντα τδν θά­
νατον, c Πορευθέντες, φησ\, μαθητεύσατε πάντα τά 
έ&νη, ̂ απτίζοντες αύτους είς τδ δνομα τού Πατρδς, 
καλτοϋ ΥΙού,και τού αγίου Πνεύματος, ι Ούκούν έπ-

impulribile bamque ac pretiosum est Christi cor-
pus: atque suscepta carne, lanquam velo quo-
dam propemodum occultari: occultari autem dir 
cimus illud ex Deo Yerbum, noa quod exigui cor-
poris terminis definiretur (ubique enim et in 
omnibus est Filius), sedquod dispensationis ralionc 
laterci, et declaralionis tempus exspeclarct. De-
clarationis aulem lempus, qno erat omnibus osteii-
dendus, illud fuit, cum a mortuis revixit : nam anle 
pretiosam illam cruccm sanctis suis discipulis pra> 
cepil, ne se manifeslum faccrenl; sic enim scriptuxa 
est Poslea vero quam morlem pertulil ac revi-
x i t , ι Eunles, inquit, docete omnes gentes, bapli-

εκρέματο μέν τοΤς στύλοις τδ καταπέτασμα, κατακα- Q zanles eos in nomme Palris, et F i l i i , etSpirilussan-
λύπτον tsm τήν κιβωτδν, τύπος δ* άν είη Χριστού, 
τοίς τών αγίων ευαγγελιστών κηρύγμασιν αίρομένου 
τε ύψού, καί έν δοξη θεότητο; δρωμένου τοίς έν τή 
αγία wojvj, τουτέστι, τή Εκκλησία. Τέσσαρες δέ οί 
στιί2·«, χρυσοί καΛ περιάργυροι· Ισάριθμοι δέ αύτοίς 
U εύαγγελιστχλ, λαμπροί τε κα\ τίμιοι. Ούκούν έκειτο 
μέν ή κιβωτός, άνωθεν δέ κάτω διήκον τδ καταπέ­
τασμα, *δ έκ βύσσου κα\ πορφύρας καλ τών άλλων, 
ούχ δρατήν έτίθει. Άνωθεν δέ τού καταπετάσματος 
καλ τ ώ ν είς δεξιά τε κα\ ευώνυμα ΧερουβΙμ, έχρη-
μάτιζε θεδς, δεικνύς δτι κα\ υπέρ πάσαν κτίσιν έστί· 
καλ αυτά δέ πάντα τά τών λογικών άνωτάτω, τουτ­
έστι τ ά £εραφ\μ, τήν θείαν τε καλ ά^ητον ύπο-
κάθηται δόξαν, κα*ι αύτδν δορυφορούντα τδν Υίδν, εί 

cli u . ι Igiiur so&pensum eral de columuis vclamen 
illud, quod arcam iuterius occultabal, ac figura 
Christi erat, qui sanctorum evangcliatamm praedi-
catione tn sublime toUitur, el ab iis, qui sunt in 
tabernaculo, in sanctaniroirum Ecclesia, indiviuitalU 
gloria videlur. Qualuor autem sunt deauralx dear-
gcntatxque columnae; totidcm evangelista? , clari 
simul ac pretiosi. Posita erat igitur arca : superne 
autem velamen deorsum usque perlinens ex bysso 
ei purpura cxteraque materia confecluro non sine-
bat u l ca \iderelur : supra velum autem, el supra 
Cherubira quae a dextra kevaque erant, responsa 
dabat Deus, ostendens se el supra omnem creatu-
ram essc, et ipsa quoque Seraphim, quae sunt inter 

καλ γέγονε σαρξ, κα\ ώς έν ύφέσει τυχδν τής πρδς D rationales creaturas praestaniissima, esse divina illa 
τδν Πατέρα Ισότητος, καθδ πέφυκεν άνθρωπος. Τοι­
γάρτοι καλ έφασκεν αυτός* ι Ό Πατήρ μου μείζων μού 
έστιν. » ̂ σoς δέ ών κατά φύσιν τψ γεγεννηκότι, τό 
έν μείοσι γενέσθαι φησ\ διά μόνον τδ άνθρώπινον. 
Αιά τούτο καλ έν τή αγία σκηνή, κύκλψ μέν τού κα­
ταπετάσματος, τά Χερουδλμ, κα\ αυτά ώς θεδν δο­
ρυφορούντα τδν Υίόν. Καλ μήν κα\ αυτού τού κατα­
πετάσματος άνωθεν, δ ήν είς τύπον Χριστού, νοείται 
θεός. ι Κα\ γνωσθήσομαι ι γάρ, φησ\ν, t εκείθεν, κα\ 
λαλήσω oou · Έπέκεινα γάρ πάσης κτίσεως δ Πατήρ, 
κα\ αυτού τού Εμμανουήλ, ού καθ* δ νοείται κα\ 
ίστι θεός· Ιτος γάρ έστι κατά πάντα θεψ· άλλ* δσον 

alque ineflabili gloria inferiora, slipariquc illis 
ipsuin Filium, quamvis sit caro factus, el qua ra-
tione bomo est, Palris acqualitale submissior ; idco-
que ipse dicebat, 335 ' P a l e r roeus major me 
esl K*. > Cum vero sil Genitori secundum naturam 
par, n»inorem se esse dicil propter bumanam dun-
taxat naturam. Ob cam causam in sacro quoque 
tabernaculo i i i circuilu velaminis eranl Gberubim, 
et ipsa perinde ac si Filium tanqiiam Deum suo 
satellilio stiparcnt. Supra ipsum quoque velamen, 
quod Cbrisli figurara gcrebat, Deus cogiioscitur; 
ι El innotescam, > inquit, t indc ctloquar tecnm : · 
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naui praler otnnein creaturam est Pater, prelcr Α ήχεν είς δούλου μορφήν, κα\ είς Ανθρωπότητος μέ-
ipsum quoque Emmanael, ηοη ea ratione qua et τρον. 
esi et cognosciiur Deus: nam aequalis est pcr omnia Deo : sed ex ea parte, qtue t d servi formam et lro-
manilalis mensuram pertinet. 

PALL. Sublllis sane el rccondita expositio. 
CYR. Sed tamen non aberral a proposito. 
PALL. Fateor. 
CYR. Arca igitur ad hunc modam composita, 

c Pones, > inquit, c allare aureom ad adolendum 
conlra arcam. > Alque Cbristom quidem significari 
allari illo aureo, salis dictuin a nobis puto. Posilum 
est autem contra arcam, supra quam erat velamen, 
in cujus circuitu crant Serapbim, et in summilate 
Deos, lanquam illius Emmanuel singulareiu odoris 
snavilalem exciperel: neque enim peccatom fecit, 
nequc inventus est dolus in ore ejus, ut scriptum 
esl M : ideoque dicebat ipse : c Paler diligit F i -
lium k l . » Acccpti etiam Deo nos ipsi sumos, cum 
Christi unguentum redoleamus ; cujus rei fidem 
facit Paulus scribens: t Deo autcm gralias, qui 
semper triumpbat nos in Christo, et odorem noli-
tlae suae manifestat per nos, quia Chrisli bonus odor 
eumus Deo w . ι 

PALL. Recte sane. 
CYR. Quod si in ca, quae scripta sunt, accurale 

animi aciem intenderimus, illud videbimus, arcam 
quidem in laiere tabernaculi quod ad occasum re-
spiciebat, fuisse collocatam , et conlra eam aureum 

ΠΑΛΛ. 'Ος λεπτδς δ λόγος χαλ βαθύς. 
ΚΥΡ. Έρχεται δε όμως ούχ Απδ σκοπού. 
ΠΑΛΛ. Σύμφημι. 
ΚΥΡ. Έχούσης δε ώδε τής κιβωτού, ε Καλ Οήσεις, 

φησ\, τδ θυσιαστήριον τδ χρυσούν είς τδ θ υ μ φ 
εναντίον τής κιβωτού. > Κα\ Χριστδς μεν δτι τδ θν-
σιαστήριόν έστι τδ χρυσούν, διαρκώς ήμίν είρήσθαι 
δοκώ. Τέθειταί γε μήν Απέναντι τής κιβωτού, έφ* j 
τδ καταπέτασμα, κα\ κύκλω τά Σερχφλμ, χαλ ανω­
τέρω Θεδς, οίονε\ δεχόμενος τήν άπαράβλητσν εύωδ&ν 

Β τού Εμμανουήλ. Ού γάρ έποίησεν άμαρτίαν, ουδέ 
ευρέθη δόλος έν τψ στόματί αυτού, καθά γέγραπται· 
τοιγάρτοι και έφασκεν αύτδς, ι *0 Πατήρ Αγαπά τδ» 
Υίόν. > Δεκτο\ δέ τφ θεφ καλ ημείς αύτολ, τδ Χριστού 
μύρο ν εύωδιάζοντες. Πιστώσεται δέ καλ δ Παύλος 
γράφων · ι Τψ δέ θεφ χάρις τφ πάντοτε θρεαμ-
βεύοντι ημάς έν τφ Χριστφ, κα\ τήν όσμήν τής γνώ­
σεως αυτού φανερούντι δι* ημάς, δτι Χριστού εύω&Χα 
έσμέν τ φ θ ε φ . · 

ΠΑΛΛ. Όρθώς έφης. 
ΚΥΡ. Έννοώμεν δή οδν ακριβώς, τοις γεγρχα-

μένοις ένιέντες τδν όφθαλμδν, ίδρύσθαι μέν τήν κι-
δωτδν έν τψ πρδς λίβα κα\ δυσμάς κλίτει τής Αγίες 
σκηνής · απέναντι δέ αυτής τδ χρυσού ν θυσία ετή-

altare in loco qui ad orienlem speclabat: orlus g P">v, έν τψ πρδς ακτίνα τόπψ. Ήώς γάρ χαί δύσ:; 
cnim ct occasus, aquilo ilem et auster Cbrteto re-
pletus est. llaque candelabruin ad austrum taber-
naculi localum eral, mensa autem ad aquilonem : 
utroque vero Chrislum significari, longa jam ora-
lione demonstravimus : nam lumen quidem csse 
Cbrislam, luccrna declaral; niensa vero et qtue 
in ea continebanlur, eumdcm esse vitam acpa-
nem vivum oslendunt. lllud tamen mysterium con-
sidcres atque contempleris velim, maxime ad au-
rstrum esee Judaeorum regionem, ut contra genii-
iium ad aquilonem. 336 Igilur ex utriusque situ, 
candelabri, inquam, et mensaB , perfacile erit 
volcniibus intelligere, Judaeis quidem ut lumen 
cflulstsse Christum, ct apud ipsos illa verba praedi-

μεμέστωται τού Χριστού, βο^^άς τε χαλ νότος. ΕεΙ 
γούν τόπος μέν τή λυχνία, τά νότια τής σκηνής, τ} 
δέ τραπέζη, τά πρδς βο^άν . Καλ δτι δΓ Αμφοίν 6 
Χριστδς σημαίνεται, πολνς ήμίν ήδη προαπέ&ξε 
λόγος · δτι μέν γάρ φώς ό Χριστδς, ή λυχνία δ^λά' 
δτι δέ ζωή καί άρτος ό ζών, ή τράπεζα μέν χαί τά 
έν αυτή. Πλήν εκείνο διανοού, κα\ άΟρα τδ μυστή­
ριον Νοτιωτάτη μέν γάρ τών Ιουδαίων ή χώρα, 
βορειότερα δέ πάλιν ή τών εθνών. Ούκούν άπδ γ ε ττ\ς 
θέσεως τής άμφοίν, τής τε λυχνίας καλ τής τραπέζης, 
φημ\, περιέσται δήπου τοίς έθέλουσιν εύ μάλα νοείν, 
δτι τοίς μέν Ίουδαίοις φώς έπέλαμψεν δ Χριστδς, 
και παρ* αύτοίς έκήρυττεν , ι Έ γ ώ είμι τ δ φώς. · 
'Απέσταλται γάρ είς τά πρόβατα τά άπολωλότε 

casse, t Ego sum lux * · . ι Missus est enim ad D οίκου Ισραήλ. Κα\, t Αυτών είσιν αί έπαγγελίαι,ι 
*" χατά τάς Γραφάς. Έπελ δέ ού προσήχαντο τ η ς άλη· 

θείας τδ φώς, γέγονε τοίς έθνεσιν ζωή χαλ άρτος 
έξ ουρανού · χα\ ού δίχα φωτδς τά έθνη · χαλ τούτο 
δ* άν μάθοις, διήκοντος τού φωτδς τής λυχνίας καλ 
εΕς τά βόρεια τής σκηνής. Στενότατης δέ οΟσης τής 
σκηνής τής αγίας, τδ άπεικδς ουδέν, μονονουχλ και 
παρατεθεϊσθαι δοκείν τή τραπέζη τήν λυχνίαν, κάν 
εί τδν νότιον έχη τόπον. Εμφανίζει δέ ήμίν καλ έτέ­
ρως ό τύπος, ώς θείου φωτδς έκλάμποντος γένοετ* άν 
τοίς άξίοις τδ μεταλαχείν δυνασθαι τού Χρίστου, ώς 
άρτου ζώντος κα\ αληθινού. Σύσσωμα δέ καλ συμ· 
μέτοχα γέγονε τά έθνη Χριστού. Γράφει δέ ττάλιν δ 
θεσπέσιος Παύλος · Σύσσωμα δΐ κα\ συμμέτοχα γέ. 

oves, quae pcrierant domus Israel * · , e t : c Eorum 
sunt promissiones , > u l Scripturae dicunt S l . Sed 
quoniam illud veriialis lumen minime admise-
riiut, faclus est genlibus vita et panis de coelo. 
Neque vero gentes luminc carent; idque ex eo i n -
telliges, quod candelabri lumen eiiam ad aquilona-
rcs tabernaculi partes penetrabat. Et quia angu-
slissiraum erat factum illud labernaculum, nibil 
absurdi est existimare, propemodum i l l i mensae 
appositum fuijsc candelabrum, Hcet auslralem lo-
cum teneret. Dcclarat etiam alia ratione nobis 
illud baic figura, ubi divinum luraen illuccat, tum 
iis, qui digui sunt, Hcere Chrisli tanquam panis 

w l s a . L i n , 9 . % 7 Joan. m, 55. M I I Cor. u, i i , 15. * J Joa.i, vm, i2 . , e Matlb. xv, i l . • ' Κ ο ω . ι χ , β , 
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γονβ έθνη φωτδς, δηλονότι του νοητού, προσανα- Α vivi ac veri participes fieri. Scribit enim beatUs 
πιμπλάμενα c διαυγαζούσης ημέρας, χαλ Φωσφόρου 
χατΑ νουν Ανατέλλοντος, > έφη γάρ τις τών του Σω· 
τηρος μαθητών. Εχόντων δέ ώδε θέσεως τε καί κα­
τασκευής τών έν τοίς Άγίοις τών Αγίων, έπίσπα-
στρον, ήτοι καταπέτασμα, γενέσθαι προστέταχεν έξ 
υακίνθου χαλ -πορφύρας, χαλ κοκκίνου χεκλωσμένου, 
χαλ βύσσου νενησμένης* τούτο δέ ταίς σκηνής είσβολαίς 
τεεριτείνεσθαι δείν έφασκεν άναγκαίως, πέντε χρυσοίς 
έπαιωρούμενον στύλοις, ών α( βάσεις χαλκαΐ. Καλ 
έπίσπαστρον μέν ονομάζει, της θύρας τδ περιτά-
ννσμα, διά τδ, οΐμαι, λεπτοίς κρίκοις άνόπιν έλκεσθαι 
διχυουμένης τής,είσβολής · άντεπισπασθαι δέ ου καλ 
χατευρυνεσθαι τών θυρών, κρύπτειν τά Ά γ ι α . Πέντε 
δέ οί στύλοι, χρυσοί χαλ περίχαλκοι, τούς ώς πέμπτψ 
χαιρψ, καθ* δν ή Χριστού γέγονε παρουσία, προ- Β 

ανατύπουντες διδασκάλους καλ τών Εκκλησιών ηγου­
μένους* οί τδν της αληθείας όρθοτομούντες λόγον, τ ί­
μιοι μέν ώς χρυσός είσιν, εύηχείς δέ ούτως ώς χαλ­
κός, c Είς πάσαν γάρ δή τήν γήν έξήλθεν ό φθόγγος 
αυτών, χαλ είς τά πέρατα τής οίχουμένης τά βή­
ματα αυτών* ι οί χα\ διά τής έντεχνου κα\ θεοπνεύ-
στου μυσταγωγίας τοίς είς τά "Αγια τών αγίων 
είστρέχειν έθέλουσιν άνευρύνουσιν ώσπερ τάς ε ί σβό­
λος. Τά μέν συν Ά γ ι α τών Αγίων, τούτ' έστιν, ή 
εσωτέρα σκηνή κατεκαλύπτετο τψ χαταπετάσματι. 
Παρερήρείστο δέ ευθύς χαλ συνήρμοστο τή δευτέρα 
καλ ή πρώτη σκηνή, τδ θυσιαστήριον έχουσα τών 
καρπωμάτων, έν ψ πάσα ή δι' αίμάτων έτελείτο 

Paulus, geates esse toocorporales atque comparti-
cipes Chrisii Concorporales porro et comparlici-
pesfactaesuntgentes, cum lumine spirituali nimirom 
repletae sunt, ι ubi dies Uluxit, et Lucifer in ai i i -
mis nostris exortus est, » ait quidam Salvatoris no-
stri discipnlus M . Ii» igitur, quae in Sanctis sancto-
rum erant, ad bunc modum collocatis atquc coip-
positis, adductorium seu velamen fieri jussit, ex 
hyacinfbo et purpura, et cocco torto,el bysso nela; 
idque ad ipsum tabernaeuli osiium extendendam 
esse necessario dixit, de quinque inauratis colum-
nis, qoarara bases essent aencae, suspensum. Atque 
adducioriuni quidem appellat velum oslio obtentum, 
quod exiguis, ut opinor, annulis retraberetur, cum 
per oslium transiri necesse esset, ac rursus ad-
ducerelur explicaretarque per ostium, u l sancta 
occoltarentur. Qoinque autem sont columns au-
rea? atque aeneae, quae illos, qui tanquam quinto 
tempore fuerunt, quo tempore Christi advcntus 
coBt ig i l , doctores atque Ecclesiatum duces prae-
figurarenl r qui, cum recte sermonem veritatis tra-
ctent, preliosi quidem sunt ut aurum, et velut ses 
resonant. Nam ι In omnem terram exivit sonus 
eorum, et in fines orbis terra vcrba eo ram I V , » qui 
solerti ac divioilus inspirata doclrina volentibus in 
Sancta sanctonim Introire aditus quodammodo 
patefaciunt. igitur337 Sancta sanctorum, id est, 
interius illud tabernaculum velamine ttgebalur; 

προσαγωγή, πόπανά τε καί οί λιβανωτο\, καλ πάσα Q adbaerebat vero proxime atque conjunctum erat i l l i 
Ουσία καί σπονδή, κα\ πρός γε τψ θυσιαστήρίψ χαλ 
τδν λουτήρα τδν χαλκούν. Τόπος δέ αύ τψ μέν θυ­
σιαστή ρίψ παρά τάς θύρας τής σκηνής, δήλον δέ δτι 
της έξωτέρας* τψ δέ γε λουτήρι, τδ μεσαίτατον τής 
σ*ηνής« 

secundo prfmum quoque taberaaeuhim, quod altare 
sacrificiorum coutinebat, in quo omnis per sangui-
nero exhibebatur oblatio, laganaqne el tbura et sa-
criGcium omae atqne libatio, et praeter altare 
labrum quoque aeneum. Erat autem hoc allarc si-
tum propter tabernaculi ostium, exteriorte nimi-
ram, labrum vero in ipso medio tabernaculi loco. 

PALL. Quid autem latentis intellrgentiae conlinct 
haec observatio t 

CTR. Accurat* sunt omiria, Palladi, in sacris 
Litleris perscripta, nihilque prorsus in illisest te-
mere positum : vide enim ut boc aeoigma nobis 
ostendat legis inslilutionem ad Christum perdacere: 
nam illod legalis religionis allare ad ipsos aditus, 

λατρείας τδ θυσιαστήριον. Αποφέρει γάρ ό νόμος D per quos ad Sancta sanctorum tendcbatur, colloca-

ΠΑΛΑ. Καλ τίς άν νοοίτο πάλιν ή έπιτ^ρησις; 

ΚΥΡ. Άχριβές, ω Παλλάδιε, τδ Γράμμα τδ Ιερδν, 
χ α ι είκαίον έν αύτψ παντελώς ουδέν, θέα γάρ δπως 
ήμΤν τδ αίνιγμα παιδαγωγούντα δέδειχεν έπλ Χρι­
στδν τδν νόμον. Τέθειται γάρ παρ' αύταίς ταίς είσ-
02ο*ς Ί,χβς είς τά Ά γ ι α τών αγίων τής χατά νόμον 

μόλις ημάς είς αρχάς τών τού Χριστού μυστηρίων, 
χαλ οίονεί πως παρά τάς πρώτος είσδολάς τής έπ ' 
αύτψ γνώσεως ακριβούς · είσκομίζει δέ ουδαμώς είς 
τά Ά γ ι α τών Αγίων, τούτ' έστιν, είς τήν έσωτέραν 
Γκηνήν, έν ή πολυειδής ό Χριστδς, ώς θεού Λόγος, 
&ς φως, ώς άρτος ζών, ώς εύωδίας όσμή τψ θεψ χαλ 
Πατρί. Ή γάρ ούχ\ φαίης άν δτι στοιχεία τε καλ 
Αρχαλ των λογίων τού θεού, τής κατά νόμον λατρείας 
ή ττρσμελέτησις ή ν ; 

ΠΑΑΛ. "Αληθές. 
ΚΥΡ. "Οτι δέ τετελείωκεν ό νόμος ούδεν, ι 'Αμή-

χανον γάρ αίμα ταύρων κα\ τράγων άφαιρείν άμαρ-

tum eral. Lex enim vix ad ipsa nos inilia mysle-
riorum Dei, atque, ut ila dicam, ad prima accu-
ratae Christi cognitionis perducil; sed nullo modo 
indacit in Sancta sanctorum, id est in inlerius la-
bernaculum, inquo multipliciter Cbrislas continc-
tur, ut Dei Verbura, u l l umen , ut panis vivus, ut 
redolens odor Deo ac Patri oblatus. Quid enim ? 
nonne censcs praeludia illa legaiis cultus elemenla 
esse ei initia sermonum l)ei / 

PALL. Ila est 
CYR. Nihil aulcm ad pciicctum adduxisse legcra, 

< ImpossibHe siqnidcm cst, sanguinc taurorura ct 
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bircoruiu auferri peccala » conlinuo disces , et Α τ ίας , ι Αναμάθοις άν ευθύς, να\ λίαν άμογττΐ, καλ 
gaidem sinc uUo negolio , si modo labri etiam illios 
usum consideraveris : erat enim in medio primo 
tabernaculo situra splendidum atque conspicuuni, 
cojtts aqna ingredientes in Sancla sanclorum ablae-
bantar : id enim sacerdotibas lege preceptam erat. 
Igitur iUa eliam, quae in lege perfectio videtur, 
iinpcrfecta eet, ac sancli bapUsmatis parificatio-
nem insinuat, quo sacruin illud genus abluilur, 
eorum, inqoam, qui fide justiGcati sont, qooseliam 
bcatus ille discipulus aJloquebatur : € Yos aulem, ι 
inqoit, t genos eleclum, regale sacerdotium, gena 
eancla, populus in acquisilionem, ut vkrtutes an-
nuntietis ejus, qui de tenebris nos vocavit in ad-
mirabile lomen sut im". » li lud etiam sdendam, 

τήν τοΰ λουτήρος χρείαν έννενοηκώς. * Εκείτο γΑρ έν 
μέση τή πρώτη σκηνή λαμπρδς καλ περίοπτος, προ-
απονίζων ύδατι τους είς τά Ά γ ι α τών αγίων είστρέ^ 
χοντας. Τέθειτο γάρ τοίς ίερεύσιν δ έπλ τψδε νόμος. 
Ούκούν κα\ ή έν νόμψ δοκούσα πλήρωσις, ατελής, 
τήν διά τού αγίου βαπτίσματος κάθαρσιν ύποδη-
λούσα, ή τδ ίερδν έκπλύνει γένος, φημι δή τδ τών έν 
πίστει δεδικαιωμένων, ο!ς καλ ό θεσπέσιος μαθητής 
προσπεφώνηκε λέγων, ι Ύμείς δέ γένος έκλεκτδν, 
βασίλειον ίεράτευμα, έθνος άγιον, λαδς εις περι-
ποίησιν, ίνα τάς άρετάς έξαγγείλητε τού έκ σκότους 
ημάς καλέσαντος είς τδ θαυμαστδν αυτού φώς. ι Ίστέον 
δέ δτι καλ τή θύρα τής έξω σκηνής περιτετάννυττο 
καταπέτασμα, ώς άν μή γυμνά τε κα\ εμφανή τοίς 

osiiam qaoque exlerius tabernacali relamine ob- ^ έξωθεν είη τά Ά γ ι α , τούτ' έστιν, ή πρώτη σκηνή. 
έν ή τδ έν νόμψ θυσιαστήριον καταδηλούντος, οΐμαι, 
τού τύπου πάλιν, δτι μηδέ αύτδς τοίς τυχούσιν εμφα­
νής ό νόμος. Κατακάλυμμα γάρ έχει τδ γράμμα, καλ 
κατακεκάλυπταί τε καλ κατημφίασταί πως τήν ώς έν 
σκιαίς άσάφειαν. 

leotam fuisse, ne iis, qui extra essent, aperta at-
que perspicua fierent Saucta, 338 i d primooi 
tabernaculam, in quo legale illud ailare collocalam 
erat : qua rursas flgura declaralar, ne ipsam quo-
qoe legem esse cuivie perspicuam : vdanien enim 
babet littera, et quadam pmbrarum obscuritale cou-
tecla cst atqae vesliu quodammodo. 

PALL. Sic se res babet. 
CYR. Ilaque in prirao qaidem Ubernaculo la-

brara eral posituni et allare; in secando alque 
inlimo arca et candelabrum, aureum quoqae thu-
ribulam, in quo tenue illad tbymiama adolebatur, 
menea deniqee ac pane3. Merainil quoque beatns 
Paulus aareae UMUB , in qua erat manna; virgam r Παύλος κα\ στάμνου χρυσής έχούσης τδ μάννα. Κ 

ΠΑΑΛ. ΤΠδε έχει. 
ΚΥΡ. Ούκούν έν μέν τή πρώτη σκηνή λα^τήρ 

έκειτο καΛ θυσιαστήριον* εν δέ τή δευτέρα καλ έσω-
τάτω, ή κιβωτδς κα\ ή λυχνία * κα\ μέντοι καλ τδ 
χρυσούν θυμιατήριον, έφ' ψ τδ λεπτδν θυμίαμα, 
τράπεζα τε κα\ άρτοι. Αιαμέμνηται δέ δ θεσπέσιος 

quoque Aaron nobw eomjnemorat, qoam raSojictis 
sanctorum reposilam fuisse dici t , ut qui in sacris 
LiUeris versatus esset, et quae olim sancila, quaeve 
beato' Moysi divinilus pneccpla essent, optime 
nosset: novit etiam mensaoi atque candelabrum 
ia primo tabernaculo fyisse. Scribit aulem ad hunc 
modum de duobus testamenlis: € In eo quod dicit , 
novum, veteravit iilud prius; quod anlcm vele-
ravit et antiquatur, prope interitum est. Habuit 
quidem et prhis illud justiOcationee culturae, et 
aanctam s&calare. Tabernaculum enim faclura est 
primam, in quo candelabrum et mensa, el propo-
eitio panum, quae dicilur sancta : post secundum 
autem velamenlum, tabernaculum quod dicitur 

μήν και £ά£δον ήμίν ονομάζει τήν Ααρών, ήν καλ 
έν τοίς Άγίοις τών Αγίων Αποτεθείσθαί φησ:ν, άτε 
δή καλ τών Ιερών Γραμμάτων εντριβής, καί έγνω-
κώς δτι μάλιστα γε τά τεθεσπισμένα κατά καιρούς. 
κα\ τψ μακαρίψ Μωσή προστεταγμένα θεόίεν. Otfe 
δέούσαν κα\ τράπεζαν καλ λυχνίαν έν τή πρώτη 
σκηνή. Γράφει δέ ούτω περ\ ταίν δυοίν διαθήκαιν, 
ιΈν τψ λέγειν καινήν, πεπαλαίωκε τήν πρωτην.Υο 
δέ παλαιούμενον κα\ γηράσκον, εγγύς άφαν.σμου. 
Είχε μέν ουν κα\ ή πρώτη δικαιώματα λατρείας, 
τό τε άγιον κοσμικόν · σκηνή γάρ κατεσκευάσθη ή 
πρώτη, έν ή ή τε λυχνία καλ ή τράπεζα» καλ ή προ-
θεσις τών άρτων, ήτις λέγεται άγια. Μετά Α& τδ 
δεύτερον καταπέτασμα σκηνή, ή λεγομένη "Αγια 

Sancta sanctonim, aureum habens thuribulum et D αγίων, χρυσούν έχουσα θυμιατήριον, κα\τήν κι6ο>τδ* 
arcam lesumenti, conteclam ex omni parte auro, 
i n qoa urna aurea babens manna, et virga Aaron 
quae floruerat, et tabulae testamenii : snpra autem 
ipsam Cherubim gloriae obumbranlia propitiato-
rium · · ' , 9 de quibus non esl nunc dicendum per 
singula. 

PALL. Sed, si cui placuerit diligentius quserere, 
dixerilque causas reddi oportere totius constru-
ctionis, quaBnam a nobis afferri poterit ratio ? 

CYR. Quia, Palladi, alia quidem anle tabcrnaculi 
conslructionem, alia post fieri praecepil; nam in 
Exodo, anlequamullum adbuc omnino fuluri laber-

τής διαθήκης περικεκαλυμμένην πάντοθεν χρυαίψ , 
έν ή στάμνος χρυσή έχουσα τδ μάννα, κα\ ή |^ά6δος 
Άαρων ή βλαστήσασα, κα\ αί πλάκες τής διαθήχης. 
'λ'περάνω δέ αυτής Χερουβ\μ δόξης κατατχ ιά-
ζοντα τδ ίλαστήριον, » περ\ ών ούκ έστι νύν λέγειν 
κατά μέρος. 

ΠΑΛΛ.Άρ' ουν εί τις Ιλοιτο φΐΑοπευστεΙν, χρήναί 
τε λέγοι τάς αίτίας είπείν τής δλης κατασκευής, τ ί ς 
άν γένοιτο πρ?>ς ημών ό λόγος ; 

ΚΥΡ. "Οτι, ώ Παλλάδιε, τά μέν πρδ τής κ α τ α ­
σκευής της Αγίας σκηνής, τά δέ μετά τούτο γ ενέ ­
σθαι προστέταχεν. 'Εν μεν γαρ τή Έξόδψ καί τοι 
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πρλν δλως τους περ\ τής άγιας σκηνής δφθήναι τύ - Α naculi exeraplar ostensum , aut aliquiil de eo prae-
στους, καλ τά έπ* αυτής γενέσθαι προστάγματα, τδν 
ά π λ τ ή χρυσή στάμνψ κατεχρησμψδησε λόγον, είδως 
τΑ έσόμενον» Μετά δέ γε τήν πήξιν της δλης σκηνής 
Αν τοΤς "Αριθμοίς εύρήσομεν τήν ^άβδοντήν Ααρών 
αίς τά Ά γ ι α τών Αγίων είσκεκομισμένην. Έν δέ τω 
Λευίτικψ προσεπενομοθέτει θεδς περί τε λυχνίας, 
χαλ μήν κα\ τραπέζης τής έν τή πρώτη σκηνή. Νο­
μομαθής δέ υπάρχων δ σοφώτατος Παύλος, παρίησι 
μάν δλως τών γεγονότων ουδέν, διαμέμνηται δέ πρώ­
τ ω ν τε καλ μέσων κα\ τελευταίων. 

ΠΑΛΛ. Άριστα έφης. Φράζε δή ουν έκαστα σα­
φώς καλ διεσταλμένως* βαθύς γάρ που πάντως ό 
άπ* αύτοίς έστι λόγος. 

ΚΥΡ. Ναλ» λέγεις όρθώς. Έχε ι γάρ ώδε τδ χρήμα 

ceptum eseet, responsum de aurea urna 1 7 dedil, 
cam sciret qaod fiiiurum erat; postea vero 
quam totnm tabernaculum flxum eet, in Numeris 
virgam Aaron inveniemus fuisse in Sancia sancto-
rum i l l a l am l 8 ; sed in Levilico insuper sancitum est 
toro dc candelabro, tom etiam de mensa " , quae in 
primo tabernaculo posita erat. 339 P*ulus atrtem, 
vir sapientissimus, cum legis peritua esset, nihil 
prorsus ex iis quae facta sunt prefermisii sed 
priroa, media et extrema commeraoravit. 

PALL. Optime sane est a te dictum. Explica ig i -
tur singula dilucide ac breviter : abditus enim esl 
sermo , in quo de iis rebos agitur. 

CYR. Recte dicis. Sic enim revera se res babet. 
κατά άλήθειαν. Ποιήσομαι δέ τών διηγημάτων κα\ ** Itaque ab ipsa primum urna narrandi exordium fa 
τήν στάμνον αρχήν. Ύετοΰ μέν γούν δίκην καθ (ε ι 
θεδς τοίς έξ Ισραήλ τδ μάννα κατά τήν έρημον* 
τροφή γάρ τούτο καλ άρτος αύτοίς άνωθεν κα\ έξ 
ουρανού. Άλλ' δτι μή μέχρι τών αίσθητώντδ δρώ­
μενου ήν* Αναφέρει γάρ τε ώσπερ διά τύπου καλ 
σκιάς έπλ τδ χρήναι νοείν, δτι παρέσται κατά και­
ρούς δ άνωθεν ήμίν κα\ έκ Πατρδς Λόγος, ώς άρτος 
έξ ουρανού, ώς κα\ ό θείος ήμίν Δαυίδ ύποφαίνει 
λέγων · ε Άρτον ουρανού έδωκεν αύτοίς, άρτον αγ­
γέλων έφαγεν άνθρωπος.» Κα\ ούτι πού φαμεν τδ 
μάννα τδ αίσθητδν άρτον εΐναι τδν έξ ουρανού και 
Αγγέλων. Τρέφεται μέν γάρ τδ πνεύμα πνεύματι· 
κώς, σώυα δέ αύ κατ' Ιδίαν φύσιν, τούτ' έστι, 

ciara. Imbris igitur inslar demisit Deus filiis Israel 
manna per deserlum; is enim cibus ac panis illis 
erat superne atque de coelo datos. Eam porro rcm 
gestam non usque ad seusibilia illa esse progressaro, 
ibique conslitisse, sed per illam figaram et umbram 
eo perducere, ut intelligeretur fore , ut supernum 
illud et ex Patre Yerbum tanquam panis e coelo 
ad nos tandem adveniret, divinos quoque vir Da-
vid nobis indicat, dicens : c Panem cceli dedit eis : 
panem angelorum manducavitbomo*·.ι Neque vcro 
censcndum estx raanna illud sensibile panem illum 
de coelo et angelorum esse: nam spiritus quidem 
spiritualiter, corpus autem convenienter suae nalu-

σωματικώς. Τροφή δέ αγγέλων καί άρτος ό·πρέπων Q ΠΕ, idest, corporaliterpascitur : cibns autem ange-
αυρανοίς κα\ τοίς άνω πνεύμασι ν, ό έκ θεού Ηατρδς 
Λόγος. Τδ μάννα δή ούν έδήλου Χριστόν. Ουδέν δέ 
δ τύπος τδ ωφελούν έχει, μή τής αληθείας είσδεδεγ-
μένης. Χκιά γάρ τούτο εκείνης, ού δι1 εαυτό κυρ!ως 
^εγονδς, αλλ* ίνα τι τών άμεινόνων έφ' έαυτψ ζω-
γραφή. ΔιΑ τούτο Χριστδς τοίς Ιουδαίων δήμοις σο-
φήν έποιείτο τήν έπίπληξιν, δτι μή μάλλον αύτδν ώς 
αλήθειαν, αλλά Μωσέα θαυμάζουσι, τών τύπων τδν 
υπουργών. Έ φ η γάρ ούτως, < Αμήν, Αμήν λέγω 
ύ μ ί ν , Μωσής ύμίν δέδωκε τδ μάννα * ό γάρ άρτος 
«ου θεού έστιν ό έκ τού ουρανού καταβάς, κα\ ζωήν 
οΗοους τω κόσμψ. Έγώ είμι ό άρτος ό ζών.» Εικόνα 
δή ουν τδ μάννα τιθείς τού άνωθεν καλ έξ ουρανού 
καταφοιτήσαντος Λόγου, τά έπί γε τή στάμνψ κε 

lorum ei ptnis, qui coolis superisque spiritibuscon-
veniat, illud Dei Patris est Yerbum. Manna igilur 
Cbrislum signiGcabat. Sed Ogura nihil utilitatis af-
fert, rtisi verilas demonstrata fuerit; rcs enim illa 
umbra hujus est, neqtie propter se ipsam propric 
gesta est, sed ut in se aliqnid pnestaMias expri-
meret; ob camqae causam Christus Judseomm po-
pulos sapienter incrcpavii, qui non se potins, ut 
qui verilas esset, sed Moysen, qui figurarura adrai-
nisler fuisset, adinirarentar. Sic enim dixit : 
ι Amen, amen dico vobis : Non Moyses vobis dedit 
manna : oara paftis Dei est ille qui de ccelo descen-
dit, el dat vilam mundo. Ego sum panis vivus ·*. ι 
Cum igitur in manna imaginem proposuissel Yerbi, 

χρησμψοηχε θεός. Γέγραπται δέ ούτως· ι Είπε δέ D quod superne et decoelo descendit, tum denique de 
urna praecepit Deus. Sic autem scriplum esl: « Dixit 
aulem Moyses : Hoc est verbum, quod conslituit 
Dominus : Implele goraor ex manna ad reponendum 
in progenies vestras, ut videant panem, quem co-
mcderilis in descrto, posteaqnam cduxit T O S dc 
JSgypto. Et dixit Moyses ad Aaron: Accipe vas unailt 
aurcum, et mitte in illud plenum gomor mannae, et 
repones illud coram Domino, ut servetar in proge-
nies vestras, utpraecepit Dominos Moysi. 340 Et 
reposuil Aaron anie testimonhim, ulservarelur » 
U l enim dicebamus, arcam, quod Dei scrmonem 
contineret, significassc illum Eramanucl: nam Dci 

4. ί Φ Paal. L X X M I , 21. 6 1 Joan. M , 32,35. 

Μωσής * Τούτο τδ £ήμα, δ συνέταξε Κύριος, Πλή-
σατε τδ γομδρ τού μάννα, είς άποθήκην είς τάς 
γενεάς υμών, ίνα ίδωσι τδν άρτον, δν έφάγετε ύμείς 
έν τή έρήμφ, ώς έξήγαγεν υμάς Κύριος έκ γής Αι­
γύπτου. Καλ είπε Μωσής πρδς Άαρων * Λάβε στά­
μνον χρυσούν Ινα, καλ Ιμβαλε είς αύτδν πλήρες τδ 
γομδρ τού μάννα, καλ ά ποθήσεις αύτδ εναντίον τού 
θεού, είς διατήρησιν είς τάς γενεάς ύμων, δν τρόπον 
συνέταξε Κύριος τψ Μωσή. Κα\ άπέθετο Άαρων 
Ιναντι τού μαρτυρίου, είς διατήρησιν. > "Οσπερ γάρ 
Αλέγομεν δτι τδν θείον έχουσα λόγον ή κιβωτδς ύ π­
α δήλου τδν Εμμανουήλ· θεού γάρ ήν Λόγος ώς έν 

η Exod. χνι, 35. ·· Num. Χ Τ Ι Ι , 3-5. Lcvit 
·» E iod . χνι, 32-34. 

XXIV, 
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Yerbam erat Unquam in sacro lemplo, in eo, i n - Α Αγίφ ναψ, τ φ έχ Παρθένου φημί * τδν αύτδν δή τρο» 
quam, quod ex Yirgine sumpserat: sic aurea urna 
quae manna eensibiie conlinebat, illud supernam ac 
viviflcans Yerbam indicat, nimiram illud ex Patre, 
tanquam in sacro et impolluto corpore. Plena esl 
aulem urna maniue; c Inbabitavit enim in illo omnis 
plenitado divinitatU corporaliter, ι u l beatus Paulus 
a i l M . cNeqae ad meosuram datSpiritum ι Perfe-
dissimus enim est Cbristus. Reposita est etiam 
urna, ut servaretur iu progenies filiorum Israel : 
incomiplus enim ac semper maneos, et omni tera-
pore nolissimus est Cbristus, et est coram Domino, 
id est in conspectu Patris : nam, quando ille Uni-
genilus est factos noslri similis, tum etiara introWit 
in Sancia sanctorum, per amplius ac perfectius la 

πον χα\ ή στάμνος ήμίν ή χρυσή, τδ μάννα τδ αίσθη-
τδν ώδίνουσα, τδν άνωθεν κα\ ζωοποιδν εμφαίνει 
Λόγον, δήλον δέ δτι τδν έχ Πατρδς, ώς έν Ιερφ χαλ 
άχράντφ σώματι. Έπίμεστος δέ χαλ ή στάμνος τού 
μάννα.ιΈνώχησε γάρ έν αύτφ πάν τδ πλήρωμα εής 
Θεότητος σωματικώς, ι κατά γε τήν τού μακαρίου 
Παύλου φωνήν. ι Κα) ούκ έκ μέτρου δίδω σι τδ Πνεύ­
μα· ι Παντέλειος γάρ ό Χριστός. Άπέκειτο δέ ή στα-
μνος, είς διατήρησιν είς τάς γενεάς τών υίών Ισραήλ. 
Άφθαρτος γάρ καλ μένων άε\, κα\ έν παντλ καιρφ 
τε κα\ χρόνφ γνωριμώτατος ό Χριστός. Καλ έστιν 
έναντι Κυρίου, τούτ' έστιν, έν δφθαλμοΓς τού Πατρός. 
Ό τ ε γάρ γέγονε καθ' ημάς δ Μονογενής, τότε καλ 
εισήλθε ν είς τ ά Ά γ ι α τών Αγίων, διά τής μείζονος 

bernaculam, id est iucodlum, ut appareat ntinc vul - ^ καλ τελειοτέρας σκηνής, τούτ' έστιν, είς τδν ούρα· 
tui Dei pro nobis, o l scriptum est · · . Neque enim 
seipsum sisttt ad conspeclum Patris, sed velut in se 
ipso noe, quamvis exillius conspeclu recessissemus, 
ac vcluti ex oculis essemus aversi propter illam 
transgressionera, qua in Adam obstricti eraoius, et 
propter imperium peccati, quod omnibus domina-
batur. In Christo tgitur babuitnus accessum et fidu-
ciara in introitum Sanclorum, ut nobis sapienlis-
simePaulus dixit Ut enim et resurreximus, et si-
mul consedimus in cceleslibus inChristo, sicilidem 
in ipeo ad conspectutn Patris venimus. Ac de urna 
quidem sacra haec dicla sufficianl. Caeterum ipsara 
quoque Aaron vtrgam Christum significarc, dein-
cep*, si placet, dicamus. 

PALL. Sane quidera. 
GYR. Core igitur alque Abiron, c i Dathan pra> 

tcrea, ex Levi tribu ac genere orli crant; cumqne 
Dci voluntate certura atquc constitutum sacro ta-
bernaculo ministrandi oflkiuua ipsis esset concre-
ditum, Moysi (amen ei Aaron gloriam avide nimis 
expetierunt, eumque honorem ipsi rapuenint, cum 
ad id naun J S a Deo minime vocati essent; quinetiaiu 
adeo insolenter audacia sunt clali, adeoque erexe-
mnt supercilium, ut COD jam mediocres, sed mi-
nime fcrendas advcrsus utrumque calumnias jacta-
rcnt , et velut aspernantcs gregem tauri 341 se-
cederent, excussaque Dei scrvilute, aliis quoque 
sociis impieialis, u l una secum abscedcrent, sua-

νδν, νύν έμφανισθήναι τφ προσώπφ τού θεού ύπ«ρ 
ημών, καθά γέγραπται, Ού γάρ έαυτδν ένοψει καθ-
ίστησι τού Πατρδς, άλλά ημάς ώς έν 'έαυτψ, καίτοι 
γεγονότος έκ προσώπου κα\ οίονεί πωςέξ οφθαλμών, 
διά τήν έν Αδάμ παράβασιν, καλ τήν κατά πάντων 
τυράννησα σαν άμαρτίαν. Έ ν Χριστφ τοιγαρούν 
έσχήκαμεν τήν προσαγωγήν, κα\ τήν πα^^ησίαν είς 
τήν εΓσοδον τών Αγίων, καθάπερ ήμΐν δ σοφδς €φη 
Παύλος. Έσπερ γάρ καλ συνεγηγέρμεθα καλ οτυν-
εκαθίσαμεν έν τοϊς έπουρανίοις έν Χριστφ, ούτω -πά­
λιν έν αύτφ κα\ έν προσώπφ γε γόνα με ν τού Πατρός. 
Κα\ στάμνου μέν πέρ ιτής Ιεράςείρήσθω τάδε* ση­
μαίνει δέ ότι κα\ αυτή τδν Χριστδν ή ράβδος Άαρων, 

£ φέρε δή 'λέγωμεν, εί βοκεί. 
ΠΑΛΛ. Καί μάλα. 
KVP. Κορέ τοίνυν χα\ μέντοι καλ Άβειροιν, χαί 

πρός γε τούτω Δαθάν, φυλής τε καλ αΓματος έξέφν· 
σαν τής Λευί· συντεταγμένην δέ, φησ\, ταΖς άνωδεν 
ψήφοις έν τή αγία σκηνή λειτουργίαν Ιγχεχειρι-
σμένοι, τήν Μωσέως τε κα\ Άαρων βεδικά σι δό­
ξαν, εαυτοί; Αρπάζοντες τήν τιμήν, χεκλημένοι & 
ούχ\ πρδς τούτο παρά θεού. Καλ μήν καλ είς Απηνές 
άπογαυρεύμενοι θράσος, έξοφρυώμενοί τε άγαν, φο-
ρητήν μέ* ούκέτι, δύσοιστον δέ κομιδή κατ* Αμφοίν 
έποιούντο τήν κατά(^ησιν ' άτιμαγέλαι δΑ ωσπερ 
άπενοσφίζοντο ταύροι, καλ τήν ύπδ θεφ δουλεία* 
άποσειόμενοι, συναποθρώσκειν αύτοίς έτερους δυσσε-
βούντας άνέπειθον. Άλλ' οί μέν τών σφίαι τετολ· 

der m . Yerum i i suae audaciae poenas luerunt; D μημένων είσεπράττοντο δίκας. Διοιγνύσα γ ά ρ ή γή 
uam lerra, cum os aperuisset, siiuul cum cognatis, 
tabernaculis atque supelleclili a i iuferos audacem 
populum demersit. Cum igilur legislalor Deus de-
clarare vellet coelesti arbitrio ac judicio, non Moysi 
voluntate Aaron praeslaniissimam sacerdotii gra-
dum esse sorti lum, dixit ad bcalum Moysen : 
« Loquere filiis israel, et accipe ab eis virgain per 
domos familiarom saarum, a cunclis principt-
bus eorum duodecim virgas, et inscribe uui-
uscujusquc nomen in virga ejus, et nomen 
Aaron inscribe in virga Levi ; esl enim virga 
una : pcr Iribum domus familiarum ipsorum da-

τδ στόμα αυτής, αύτοίς όμογενέσι, σκηναίς χαλ πε-
ριουσίαις, είς ζώου καθίει τδν Αλαζόνα )αόν - δτι δέ 
ψήφφ τή άνωθεν, κα\ ούχλ θελήμασι τοίς Μωσέως, 
τήν προύχουσαν έν ίερωσύνη τάξιν Ααρών διεκλη-
ρώσατο, διατρανούν έθέλων ό νομοθέτης, ε ί ς τδν 
πανάριστον έφη Μωσέα* ιΛάλησον τοίςυίοίς Ισραήλ, 
κα\ λάβε παρ' αυτών £άβδον, κατ' οίκου; π α τ ρ ι ώ ν , 
παρά πάντων τών αρχόντων αυτών, κατ* οΓχους πα­
τριών αυτών, δώδεκα ράβδους, κα\ έκαστου τδ δντμα 
αυτού έπίγραψον έπ\ τής ράβδου. Καί τ δ δνομα 
Άαρων έπίγραψσ; έπ> τής ράβδου ΛευΤ. Έ σ τ ι γάρ 
ράβδος μία. Κατά φυλήν οίκου πατριών αύτων δώ· 

w Col. n, 0 . ·ν /oan. ιιι, 31. " Hebr. ιχ, 2 1 . e f Epbcs. ιι, 18. 
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σουσι. Καλ Οάσεις αύτάς έν τή σκηνή του μαρτυρίου, Α bunt. Ει pones eas in labernaculo lestimonii co-

ram tcslimooio in quibus cognoscar a t e ib i ; etewl χατέναντι του μαρτυρίου, έν οΤς γνωσθήσομαί σοι 
εκεί. Κα\ Ισται, δ άνθρωπος δν Αν έκλέξωμαι αύτδν, ή 
ράβδος αυτού έκδλαστήσει. Καί περιελώ άπ' έμού 
τδν γογγυσμδν υίών Ισραήλ, & αύτο\ γογγύζουσιν 
έφ ' ύμίν. Κα\ έλάλησε Μωσής τοίς υίοίς Ισραήλ, 
χαλ έδωκαν αύτψ πάντες οί άρχοντες αυτών 0άβδον, 
τ ω άρχοντι τ φ ένλ £άβδον κατ' άρχοντα, κατ' οΓ-
χους πατριών αυτών, δώδεχα ράβδους. Καλ ή £άβδ:ς 
Ααρών άνα μέσον τών ράβδων αυτών, χα\ άπέθηκε 

Μωσή; τάς ράβδους έναντι Κυρίου έν τή σκηνή τού 
μαρτυρίου. Κα\ έγένετο τή επαύριον, χα\ είσήλθε 
Μωσής και "Ααρών έν τή σκηνή τού μαρτυρίου. Κα\ 
ίδού έβλάστησεν ή ράβδος "Ααρών είς οίκον ΛευΙ, 
χαλ έξήνεγκε βλαστδν, κα*ι έξήνθησεν άνθη, κα\ 

homo, quemcgo elegero, virga ejus germinabit; et 
aufcramate murmuraiionem filiorum Israel, qua 
ipsi murmurant advcrsus vos. Et locutus est Moyses 
filiis Israel; e l dederunt i l l i omnes principee ipso-
rum virgam, principi uni virgam persingulos prin · 
cipes, secundum domos familiarum ipsorum, duo-
decim virgas: et virga Aaron in medio virgarum 
ipsomm : et reposuit Moyses virgae anle Dominum 
in tabernaculo testimonii. Et factum est die postera, 
ingressus est Moyses et Aaron in tabertiaculum te-
stimonii; et ecce germinaverat virga Aaron in domo 
L e v i , et extulerat gerraen , et emiserat flores, et 
germinaverat nuces. Et eduxit Moyses omnes virgas 

·· n « J*~~ 

έβλάστησε κάρυα. Κα\ έξήνεγκε Μωσης πάσας τάς D a conspectu Domini ad oiunes fllios Israel: ei vidc-
rant, et acceperunt unuequisque virgam soam; et 
locutus est Dominus ad Moysen : Repone virgam 
Aaron, que germinavit, ante testimonia, u l serve-
tur in signum filiis inobedientium, et cessetmur-
mnralio eorum a me, et non moriantur * Quod 
igitur virga germinavit, 6ignum id quidem non ob-
scurum fuit, quo declararetur ex tribu Levi adrai-
randum illum virum Aaron splendide atque egre-
gie esse ad sacerdotii niunus eleclum * · . Sed, si 
haec rudior figura ad spiritaalem contemplationem 
traducalur, Cbristi ihyslerium rursus elucebit. 

ράβδους άπδ προσώπου Κυρίου πρδς πάντας υίούς 
Ισραήλ. Και είδον, κα\ έλαβον έκαστος τήν βάβδον 
αυτού. Κα\ είπε Κύριος πρδς Μωσήν* 'Απόθες τήν 
(5ά£δον 'Ααρών ενώπιον τών μαρτυρίων είς διατή­
ρησιν, σημείον τοίς υίοίς τών Ανηκδων. Κα\ παυσά-
σθω δ γογγυσμδς αυτών άπ* έμού, κα\ ού μή άποθά-
νωσι. » Σημείον ούν ούκ άσυμφανές τού έξηρήσθαι 
λαμπρώς κα\ έκκεκριμένως είς ίερουργίαν, ώς έξ 
αίματος Λευί, τδν θεσπέσιον 'Ααρών, τδ έξανθήσαι 
τήν £ά€δον. Περιτρεπομένης δέ αύθις είς θεωρίαν 
πνευματικήν, ώς έν τύποις έτι παχυτάτοις, τδ Χρι­
στού μυστήριον άναλάμψει πάλιν. 

ΠΑλΛ. Τίνα τρόπον ; 
ΚΥΡ. Κεγειροτδνητα'. μέν γάρ νομοθέτης άμα κα\ £ 

άρχιερεύςεφ* ημάς παρά θεού κα\ Πατρδς δ Ε μ ­
μανουήλ, έαυτδν υπέρ ημών προσκομιών τδ θύμα. 
*βς γάρ δ μακάριος έφη Παύλος, ι Ό μέν νόμος διά 

Ιίωσέως, Ανθρώπους καθίστησιν αρχιερείς έχοντας 
ατθένειαν- δ λόγος δέ τής ορκωμοσίας τής μετά τδν 
νόμον, Υίδν είς τδν αίώνα τετελειωμένον. » Ούκούν 
καθίκετο μέν έξ ουρανού ό Λόγος, κα\ γέγονε καθ* 
η μ ά ς , τών αγίων λειτουργός και τής σκηνής τής 
αληθινής ήν έπηξεν ό Κύριος, και ούκ άνθρωπος. 
Ά λ λ ' ούκ έδόκει φρονείν όρθά τοίς έξ αίματος 
Ισραήλ· άντεξάγοντες δέ ώσπερ αύτψ τδ ίδιον θέ-

λημα τοις έκ φθόνου βέλεσι πολυτρόπως έβαλλον, ού 
γλείτττης, ού θράσους, ούκ έκτοπων επιχειρημάτων 
Ιτι φειδόμενοι, διολλύντες δέ σφάς αυτούς οί δείλαιοι, 

PALL. Quo landem istud modo? 
CYR. Ille namque Emmanuel a Deo et Patre lc-

gislalor simul et pootifiex noster elecius est, qui se 
ipsumvicHmam pronobisofferrel M . U t enim bealus 
Paulus a i l : c Lex quidem per Moysen dala bomi-
nes constituit pontiflces, babentes inflrmitatem; 
sermo autem jurisjurandi,342<IU* P o s t kgem est, 
Filium in aeternum perfectum 7 · . > Igiiur Yerbom 
illud descendit quidem e ccelis, et factumesl noslri 
simile, sancloram mlnister el labernaculi vcri quod 
fixit Deus, et non homo. Sed iis, qui eraot ex genere 
Israe), non recte *entire videbatur : itaque cumil l i 
suam ipsorumvoluntatem opponerent, in i l l u m i i m -
diae jacula multifarie conjecerunt; non linguae, non 
audatiae, non nefariis jam conalibuspepercerunt, sed 
in soam ipst perniciem miseri postremo crucifixe-

καλ τελευταίον έσταύρωσαν. Πλήν άνέθαλλεν ή £ά- D runt. Sed refloruit virgade radice Jesse, resurrexil 
δος ή έκ £ίζης Ιεσσαί* άνέφυ γάρ δή κα\ άνεβίω 

* Χριστδς, λύσας τάς όδύνας τού θανάτου, καθά γέ­
γραπται* ζωήν γάρ δντα κατά φύσιν, ώς θεδν, πώς 
ήν είκδς κρχτείσθαι θανάτψ, καλ ούχλ δή μάλλον 
χαταθλήσαι φθοράς; "Ωσπερ δέ τδ άναφύναι τήν pά-
Coov, καλ άναβλαστείν άδοκήτως τδ άνανθές ήδη ξύ­
λον, διαρκές τοίς αρχαιότεροι; ση μείον ήν τού διά ψήφου 
τ η ς Ανωθεν είς αρχιερέα κεχειροτονήσθαι τδν 'Ααρών 
ουτω φαμέν, δτι λαμπρά τε καλ εναργής κα\ άπο-
χρωσα λίαν άπόδειξις τού κα\ θεδν είναι κατά φύσιν 
τον Εμμανουήλ, τδ πατήσαι θάνατον, κα\ άναβιώ-
να ι θεοπρεπώς. Καί γούν αύτδς δ Χριστδς, καίτοι 

e T Num. χνιι, 2-11. Μ Hebr. vn, 5 soqq. w Hobr, 

Christus, solutis doloribus iuferni, sicul scriplum 
es t T l : qui enim lanquam Deus ipsa viia secunduni 
naturam erat, eum qua ratione aequum fuissct 
morte delineri, ac non potius ab eo ipsum quoque 
interitum expugnari? Sed ut aridura jam iiiud l i -
gnum. com germbiaseet alque derepeote floruisset, 
signiun fuit efficax, quo veleribus illis declararetur 
supemo suffragio Aaron suramum sacerdolem esse 
creatum : sic dicimus prseclarum et evidens atque 
idoneumcssearguraentum, quoprobetur Deum esse 
secundum naluram ipsum Emmanuel, in eo quo 
mortem calcavil, et, u l Deo digimm eral, revixit. 

ix, 11. 7* Hebr. vn, 28. 7 1 Act. n, 2 i 
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liaque idem ipse Cbristus, quamvis nnllo negotio ac Α πάν δτιούν τών υπέρ γε τδ είκδς και λόγον άποπ> 
laeile posset, quidquid supra opinionem ac ralionem 
esscl, perflcere, signum peienlibtjs Judaeis dicebat : 
ι Generatio baec prava esi, signum quaerit, et si-
gnijm non dabitur ei, nisi signum Jonae propheta?. 
Sicut enim foit Jonas in veiUre celi tribus diebus 
ct tribus noctibae, sic erit Filias bominis in corde 
lcrrae tribas diebus et tribae noctibus ι Igitur 
celebre sane et illustre signam esl, et iis, qui revera 
pmdeiites βαηι, satis eflicax ad fidem faciendain, 
ipsura FUiom secundum naloram esse Deum, et ex 
Deo Patre orlum, boe ipsnm, quod morlera destruxit, 
ei refloruit ad viUm. ι FacUis enim est ipse primitia* 
dormientium, ct primogenitus ex mor tu i s 7 1 ; > idque 
signam filiis inobedicntium est datum, quo intelii 

ραίνει ν άμογητ\ κα\ ευκόλως δυνάμενος, τοίς τδ ση­
μείον αίτούσιν έφασκεν c Ή γενεά αύτη πονηρά 
έστι* σημείον αιτεί, *κα\ σημείον ού δοθήαεταιαύτή, 
εί μή τδ σημείον Ί ω ν ! τού προφήτου. Ό σ π ε ρ γαρ 
ήν Ίωνάς έν τή κοιλία τού χήτους τρείς ήμερος χα\ 
τρείς νύχτας, ούτως έσται δ Τίδς τοΰ Ανθρώπου έν 
τή καρδία τής γης τρείς ημέρας χαλ τρείς νύχτας, ι 
Ούχούν διαβόητον αληθώς χαλ περιφανές σημείον, 
χαλ Αρκούν ε!ς πίστιν τοίς γε ώς αληθώς εύγνώμοσι, 
τού κατά φύσιν είναι θεδν καλ έκ θεού Πατρδς πε-
φυκέναι τδν Υίδν, τδ καταργήσαι τδν θάνατον και 
φθοράν, κα\ άναθάλαι πρδς ζωήν. ι Γέγονε γάρ αύ­
τδς απαρχή τών κεκοιμημένων, καλ πρωτότοκος έκ 
τών νεκρών. » Καλ δέδοται τδ σημείον τοίς υίοίς των 

gant Christum Dei ac Palris guffragio summura sa- άνηκόων, ώς άν είδείεν δτι ψήφωτοΰ θεού καλ Πα-
cerdotem nostmm esse faclum, ι sancturo, innoceo-
tem, irapollulum, eegregalaro a peccaloribns et 
excelsiorem ceelis (actum,» sicol scriptum e s t u . 

PALL. Sed non solum germinavit virga Aaron 
(id enim sacne Litterse modo nobis osienderunt), sed 
protulit nuces. Id vero aeaigma quid signiflcet, i n -
tclligere nequeo. 

343 Pnmom quidero, Palladi, nibil ab-
eurdi est, de nuce assumplam esse virgam suspicari; 
cratque priscis illis in more positum talibus ul i 
scoptris. Deiadc vero, si rationem accommodare 
oporleatbis contemplationibus congruenlem, illad 

τρδς άρχιερεύς γέγονεν έφ 'ήμάςδ Χριστδς, ε όσιος, 
άκακος, αμίαντος, κεχωρισμένος άπδ τών αμαρτω­
λών, κα\ υψηλότερος τών ουρανών γενόμενος, » κατά 
τδ γεγραμμένον. 

ΠΑΑΑ. Άλλ' έξήνθησε μέν ήμίν ή ράβδος ή 
'Ααρών * τουτ\ γΑρ ήμίν άρτίως 6 Εερδς υπέδειξε 
λόγος* έξήνθησε δέ κάρυα * καλ τί δή τδ αίνιγμα, 
νοείν ούκ έχω. 

ΚΥΡ. Μάλιστα μέν, ω Παλλάδιε, τδ άπεικδς ούδΙν, 
έκ καρύας είλήφθαι τήν f ά€δον ύπονοείν. Κα\ ήν έν 
έθει τοίς πάλαι τδ χαλ τοιοίσδέ τισιν άποκεχρήσθαι 
σκήπτροις. ΕΙ δέ δή καλ λόγον ημάς έφαρμόααι δε! 
τδν τοίς θεωρήμασι πρέποντα, φράσαιμ* άν εκείνο 

prope penrulgalum dixerim, qood eliam apud quos- Q πάλιν, δ έκτεθρύλληταί πως , δοκεί δέ εεναί τ*σι χ*\ 
dam flde digitura videtur, nacearo virgam vires ha-
bere ad vigilantiam iribuendam, &i illam ad caput 
quispiam posucril, quod forlasse naturali quadam 
Caculiate ex voluntate Dei efficR : ejusque rei ipse 
quoque Deus, qui omnia et novit et condidit, nobis 
quodammodo fidem facit, cirai Jereraiae dicit : 
< Quid lu vides, Jeremia ? » cumque is respondis-
eel: ι Yirgam nuceam; > ad hajc Deus : c Recte v i -
disli, > inquit, c vigilo enim ego super verbis 
meis, u l faciara illa , β . ι Pro vigilantiae igitur sym-
bolo ac nota non imroerito virga nocea poterit ac-
cipi. Atqui ilia Ghristi e mortuis resurreclio quasi 
quaedam e somno evigilatio fuit. Ilaque per lyram 
quoqae Psallentis ait : c Ego dormivi, et somnum 
cepi : evigilavi, quia Dominus stiscepit me Τ β . ι 

PALL. Yera dicig. 
CYR. De lucerna qaoque ac mensa, quae in p r i -

mo tabcrnaculo sita eranl, sic preterea scriplum 
est: c Et locutus est Dominus ad Moysen, dicens : 
Praecipe filiis Israel, et accipiant l ibi oleum porum, 
contusilm ad lumen, ut ardeat lucerna perpetuo 
extra velamen in tabernaculo testimonii; et accen-
det illud Aaron ct filii ejus a vespera osque mane 
in conspccto Domini jugiter, legitiroum sempiter-
num in progenies veetras. In candelabro puro ac-
condelis lucernas coram Domino usque mane, el 
aocipietiseimilam, el faciolis ex ca duodecim panes; 

ώς έν πίστει δεκτδν, τδ μή Ανικάνως έχειν τήν £ά£&» 
τήν καρυΐνην άύπνίαν έμποιείν, εί πρός γε τ δ κάρε 
κέοιτό τίνων, τάχα που δυνάμεσι φυσικαίς ενεργούσα» 
τδ χρήμα κατά Οέλησιν θεοΰ. Πιστώσεται δέ π ω ς ε/ς· 
τούτο ημάς κα\ αύτδς λέγων πρδς ΊερεμΙαν ό πάντα 
είδως, κα\ τών δλων Δημιουργός* « Τί συ όρ^ς , 
Ιερεμία; · Ό δ έ , · Εακτηρίαν ι λέγωνι καουτνην* χαλ 
δή πρδς τούτο θεός; «Όρθώς έώρακας, ι φησλν ι ότι 
έγώ έγρήγορα έπ\ τούς λόγους μου, τού ποίησαν αυ­
τούς. > 'Αύπνίας ούν άρα σύμβολον νοοΐτ' άνεΐκδτως 
ή ράβδος ή καρυίνη. Γρηγόρησις δέ ώσπερ έξ ύπνου 
γέγονεν ή έκ νεκρών άναβίωσις τού Χριστού. Τοιγάρ­
τοι κα\ διά τής τού Ψάλλοντος λύρας φησίν c Έ^ώ 
έκο'.μήθην και ύπνωσα, έξηγέρθην, δτι Κύριος άν;» 

Π ελάβετό μου. » 
ΠΑΑΑ. Αληθής ό λόγος. 
ΚΥΡ. Λύχνου δέ καλ τραπέζης πέρι, τής Ι ν γε τή 

πρώτη σκηνή, γέγραπται πάλιν ώδί* c Καλ Αλάλησε 
Κύριος πρδς Μωσήν λέγων* Έντειλαι τ ο ί ς υΐοίς 
"Ισραήλ, χαλ λαβέτωσαν έλαιον καθαρδν, κεχομμένον 
είς φώς, καύσαι λύχνον διαπαντδς, έξωθεν τ ο υ χατα~ 
πετάσματος έν τή σκηνή τού μαρτυρίου * καλ χαύσου-
σιν αύτδ 'Ααρών κα\ οί υίολ αύτοΰ Απδ εσπέρας έως 
πρωΐ ενώπιον Κυρίου ένδελεχώς, νόμιμον αίώνιον είς 
τάς γενεάς υμών. Έ π \ τής λυχνίας τής καθαρός 
καύσετε τούς λύχνους εναντίον Κυρίου Εως είς τδ πρωΐ . 
Κα\ λήψεσθε σεμίδαλιν, κα\ ποιήσετε αυτήν δώδεκα 

Luc. ΧΙ , 29 , 30. 7 3 1 Cor. xv, 20 n Hebr. vn, 26. 7 1 Jcr. ι, 11 12. T« Psal. ut, β. 
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Αστούς. Δύο δεκάτων Ισται δ άρτος ό είς, καΛ έπι* Α ex duabus dccimis erit panis unus 
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Οήσ^τε αυτούς δύο θέματα, έξ Αρτους τδ Εν θέμα έπ\ 
τήν τράπεζαν τήν καθαράν έναντι Κυρίου, καί έπι­
θήσετε έπλ τδ θέμα λίβανον καθαρδν κα\ άλα, καλ 
έσονται είς άρτους είς άνάμνησιν προκείμενα τ φ 
Κυρίφ. Τή ήμερα τών σαββάτων προθήσετε έναντι 
Κυρίου διαπαντδς ενώπιον τών υ!ών Ισραήλ, δια­
θήκην αίώνιον καλ έσται'Ααρών κα\ τοίςυίοϊς αυτού, 
χαλ φάγονται αυτά έν τδπψ άγίψ· έστι γάρ "Αγια 
των αγίων. Τούτο αύτψ άπδ τών θυσιαζομένων τψ 
Κυρίω , νόμιμον αίώνιον. ι Καθαρδν ούν τδ έλαιον, 
χαλ μήν καλ έλάΐνον, τούτ' έστιν, έξ έλαιών, ούκ έξ 
ετεροειδών σπερμάτων καλ γεωδεστέρων, έξ ών έλαιον 
μέν έθλίβετο, νόθον δέ ώσπερ κα\ οίονε\ κεκαπηλευ-
μένον* άε\ γάρ έστι καθαρδν κα\ γνήσιον αληθώς έν 

el lraponctU 
eos duas positiones; sex panes erunt una posilio su-
per mensam puram coram Domino : ct imponetis 
saper posilionem thus purum.et sal : elerunt pa-
nes in memoriam propositi Domino : die sabbatl 
proponefis coram Domino in perpetuum a filiis 
Israel, testamentum sempiternum; et erunt Aaron 
et filiis ejus, et comcdenl ea io loco sancto: eunt 
enim Sancta sanclorum : boc i l l i ab iis, quse sancti-
ficantur Domino, legitimum sempilernumT T. > Purom 
igitur qoasrilur oleum, atqae oleaginam, id est ex 
oteis, 344 n o n e * alterias generisseminibus atque 
terreslribus, e quibus exprimebatur quidem oleum, 
sed notbum qoodaramodo, et quasi adolteratum ; 
semper enim est in Ecclesiis parum ac sincerum 

Έκκλησίαις τδ φώς, δήλον δέ δτι τδ διά Χριστού, Β vere luflaen, illud nimirum, quod per Chrislum in 
Πνεύματι, κάν εί διά τής τών αγίων διακονοΤτο φωνής, 
πρδς ούς έφη Χριστός· ι Τ μ ε ί ς έστε τδ φώς τού 
χΑσμου. » Καλ θαυμαστδν ουδέν ούς γάρ αδελφούς 
ώνόμασε, καλ μετόχους εαυτού κατεστήσατο, τούτοις 
άν είκότως καλ τών Ιδίων αξιωμάτων έπιμερίζοι τήν 
δόξαν. Καίεται δή συν ό λύχνος κα\ έν τή πρώτη 
σκηνή, καλ διττδν άν έχοι τδ χρήμα τδν νούν έν_μέν 
γάρ τή εσωτέρα σκηνή λύχνοι φαίνουσιν έπτά, 
εφαπτόμενοι τδ πρωΐ, κα\ πλούσιον τοϊς είστρέχουσιν 
ενιΐντες τδ φώς . Κα\ ήν ή λυχνία Χριστδς, ώς έν 
τύπψ πάλιν τούς είς τά "Αγια τών Αγίων ειστρέχειν 
έ£έ>οντα; πολλφ καλ ΑμφιλαφεΙ καταυγάζων φωτί· 
• Προσ6Λ*τε γάρ, φησ\, πρδς αύτδν καλ φωτίσθητε. > 
Καλ μή* καί τδ άναζαίεσθαι τδ πρωΐ τους λύχνους 
χατασημήνειεν άν τής ενανθρωπήσεως τδν καιρόν. * 
Αιηύγασε γ α ρ , οία τις ήμερα, κα\ φώς άνέλαμψε 
νοητύν, τής αρχαίας ημών άμαθίας έλαύνων τδν σκό-
w , καλ ώς έν τάξει νυκτδς, τήν έπισκήψασαν ταις 
ΑπΑντο>ν καρδίαις κατασκεδαννύων Αχλύν. Ούτω γάρ 
ήμΤν τής τού Σωτήρος επιδημίας τδν καιρδν κα\ ό 
προφήτης παρεκάλει λέγων ι Τδ πρωΐ εισακούση 
τ η ς φωνής μου, τδ πρωΐ παραστήσομαί σοι, κα\ 
επάγομαι, ι Πότε γάρ άν δεκταΐ γεγόνασιν αί απάν­
των εύχαλ, καλ οί πάλαι πλανώμενοι παρέστημεν 
οίΦνελ τψ θ ε ψ , δι'οίκειότητος, δηλονότι τής πνευμα­
τ ικής , κα\ υπακοής κα\ πίστεως, εί μή τδ φώς ήμΐν 
Ιπέλαμψε τδ έξ ουρανού, τούτ'έστι, Χριστός; Ούκούν 
iv μέν τή εσωτέρα σκηνή πλούσιόν τε καί λεπτδν 

Spirilo sancto accendilur, quaravis sanctorora v i -
ronira voce roinistretur, quibus dixit Christus : 
ε Yos estis lux mundi T S . ι Neqoe id rairum; nam 
quos fralres appellavit, et parlicipes sui consiitnit, 
iis convenienter suarum proprietatnm gloriam im-
partit. Ardet itaque luceraa, in prirao labernaculo 
ardet; eaque res duplicem babere sensum potest; 
nam in interiori tabemaculo septem lucernae lucent, 
quae mane accenduntur, atque copiosum ingredien-
tibas lumen ifumiUunt. Ac lucerna quidem, υΐ in 
figora, mrsus Christus eral, qui multo copiosoque 
lumine in Sancia sanctorum ingredi volentes i l lu-
strat: ι Accedite enim,»inqui l ,c ad eum, ct i i lumi-
naro in i T t . > Quinetiam quod mane accendebantur 
lucernx, designare poterit ipsuin incamationis 
lempus : tum enim velut dies quidam illuxit, et 
spirituale lumen eflfulsit, quod nostrae veteris igno-
rantiae tenebras dispulil, illamque caliginem, quae 
noctis instar universorum cordibus erat oflusa, 
dissipavit. Sic enim tempus, quo Salvator advenit, 
propheta qooque longe ante vocavit, diccns: < Mane 
exaudies vocem meam, mane astabo l ib i , et vide-
bo · · . ι Quando enim accepUe fuissent universo* 
rum preces,et nos olim errantes per conjunctionem, 
nimirum spiritualem, et obedientiam ac iidem asla-
remus Deo, nisi nobis illud e coelo lumen, id est, 
Cbristus, affulsisset? Igitur in interiore qaidero to-
bernaculo copiosum ac purum septcm illarum l u -

των έπτά λύχνων τδ φώς , έν δέ τή πρώτη σκηνή ρ cernarmn lumen erat; sed in primo tabernaeulo 
λύχνος ήν δ φαίνων, έμφαίνων τε, οΐμαι,'μή δίχα τού 
θείου φωτδς, μηδέ αυτούς είναι τούς έν νόμψ παιδ-
αγωγουμένους καταδηλούντος τού πράγματος. Έκάλει 
γάρ έκ πολυθεΐας είς έπίγνωσιν τού φύσει τε κα\ 
αληθώς Θεού καλ ό διά Μωσέως νόμος, κα\ άφίστα 
μέν τούς αρχαιότερους τού λατρεύειν έτι τή κτίσει 
παρά τδν Κτίσαντα, προσκεΤσΘαι δέ δεϊν άνέπειθε τψ 
πανεων Δημιουργψ· φωτδς δέ ού δίχα τού νοητού 
ταυτλ ταΤς τών παιδαγωγού μένων κατωρθούτο ψυχαΐς. 
Ούκούν, έρώ γάρ είσαύθις, πλούσιος μέν κα\ πολύς 
τοις είς τά Ά γ ι α τών Αγίων δ παρά Χριστού φωτι-
αμδς , μείων δέ τοΤς έν νόμω · καλ αληθής ό λόγος. 

lucerna erat lucens, qno decla? abatur, ut opinor, 
ne ipsos quidem, qoi in lege insiituebaiUur, esse 
divini luminis expertes. Nam lex quoque Moysi ex 
multorom deorum cullu vocabat ad agnitionem 
ejus, qui natura vereque Deus est; ac feteres Ulos 
homines abducebat a colenda creatura polius qnam 
Creatore, suadebatque, ut rerum omnium Condilori 
adba3rerent; id vero in eorum animis, qni illis i m -
buebantur insliiatis, non sine spirituali lomine 
perficiebatur. Igitnr, ut id repetam qaod paola 
ante dixi, copiosa est ac plena illuminatio qua3 in 
Sancla sanctorum 345 ingredtentibus a Chrislo 

w LeTit xxiv, 1-9. 7 , 1 Matth. v, 14. " Psal. xxxm, C. 8 0 Psal. v, \, 5. 
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tr ibaitor; minor antem eorum crat, qui in lege Α Ίσοστατεί γάρ ουδαμώς, είςλαμπρότητα τήν πνεύμα 
vivebanl: idque verissiranm est; neqae enira illa τικήν τοΐς εύαγγελικοίς θεσπίσμασιν, ή έν νόμω 

σκιά* τά μέν γάρ δλην περισστ ράπτει τήν οίχου­
μένην, ή δέ ήν μόνοι; γνώρισμα τοίς έξ Ισραήλ* 

legis umbra cam evangelicis institutionibus tilumi-
natione spiriiaaH.sequari allo modo potest: h « 
naroque universum orbem lerrarum illustrant, Ula 
autem soli IsraeUtarum generi nota erat. 

PALL. Recte dicis. 
€YR. Yidetur autetn, Palladi,aliud quiddam de-

«ignare mensa atque lucerna in primo tabernacalo 
collocala. 

PALL. Qitid istud eat landero? 
GYR. Lucerna quidem fertasse JoaDnem Bapti-

alani, virum admirabilem, panes vero daodecitn 
aposloioruui nebis cborum praefignrant. 

PALL. Quonam raodo? 
CYR. An igooras iis, qui in lege et per Judaeam 

erant, instar lucernae pneeuntis fuisse beatura illum 
Baptistam, ac de illo a Deo et Palre praedictum 
esse, ι Paravi lucernam Christomeo1 1? > Quinetiam 
ipse Sahalor boc idem teslalusest, cum Judaorum 
docloribus de illo d i i i t : c Ule erat lacerna ardens 
et lucens; vos aulem voluislis exsultare ad-boram in 
lutaine e jus M . »Yide enim quemadmodum beatus 
Paulusqui legisperilus erat propemodum ad roemo-
riam revocat luceroamillam, quaeeral in primo taber-
naculo. Inexslinclam enim servari locernam, legUla-
tor pnecepit bis verbis : c Et accendent eam Aaron,' 
et fllii ejusa vespera usque mane jugiter in conspe-
ctu Domini. »Sed Judsei, cum lempore admodum 
exiguode illo gavisi fuissent, hactenus certe, dam ^ ένδελεχώς. > Χρόνον γε μήν έπ' αύτφ κομιδή βραχν* 

ΠΑΑΑ. Όρθώς Εφης. 
ΚΥΡ. Έοιχε δέ, ώ Παλλάδιε, κα\ Ετερον τι παρα-

δηλούν ή τράπεζα χαλ ό λύχνος, ό έν γε τή πρώτη 
σχηνή. 

ΠΑΛΛ. Τ δ τ ί δ ή φ ή ς ; 
ΚΥΡ. Ίωάννην τάχα που τδν θεσπέσιον Βαπτιστήν 

δ λύχνος, άρτοι δέ οί δύο χα\ δέχα, τδν τών αγίων 
ήμΐν αποστόλων προανατυπούσι χορόν. 

ΠΑΛΑ. Τίνα τρόπον; 
Β ΚΥΡ. Ή ούκ οΐσθα δτι τοις έν νόμψ καλ κατά τήν 

Ίουδαίαν λύχνος ήν οΤά τις, Χριστού προβαδίζων ό 
θεσπέσιος Βαπτιστής, κα\ περ\ αυτού προαναπεφά­
νηκε ν ό βεδς κα\ Πατήρ* ι Ετοίμασα λύχνον τ ψ Χρι­
στψ μου. > Μεμαρτύρηκε δέ τούτο καί αύτδς δ Σωτήρ, 
τοΤς τών Ιουδαίων καθηγηταΐς περλ αύτοΰ λέγε***, 

. c Εκείνος ήν δ λύχνος δ καιόμενος καλ φαίνεαν, 
ύμεΓς δέ ήθελήσατε άγαλλιασθήναι πρδς ώραν έν τφ 
φωτλ αύτοΰ. ι θέα γάρ δπως ώς νομομαθής ώ ν ό 
μακάριος Παύλος, μονονουχλ πρδς άνάμνησιν αναφέ­
ρει λύχνου, τού κατά τήν πρώτην σκηνήν. "Ασοεοτον 
μέν γάρ δ νομοθέτης διατηρείσθαι δεϊν κεχελευκεν 
ούτω λέγων * c Κα\ καύσουσιν αύτδν 'Ααρών , χαλ οί 
υΙο\ αύτοΰ Απδ εσπέρας Ιως πρωΐ ενώπιον Κυρίω 

ad baplisma illius accurrant, et itiam admiratione 
maxima prosequuntur, tandem morlis somno dede-
runl, ac propcmodum jugiter lucentem illam l u -
oernam exsliuxerunt: nam, licelHerodi illudfacinus 
iribualur, at is certe de lsrael genus ducebat. Ita-
qi»e Cbrislus, cum Judseorum populos de audacia, 
qua in omnes sanctos usi fuerant, accusaret: «Non 
fleri polest, inquit, propbelam perire extra Jerusa-
lem ·*. ι 

PALL. Lux igitur ac lucerna per sirailitudinem, 
Chrisiique participationem bealus quoque Ba-
ptisla fuit ils,qui in lege acper JiMfeeam erant. 

CYR. ltaest. Ad eumdcm quoque rooduro pancs, 
sanclos apostolos accipi putamus. Unus eBim cum 

ήσθέντες Ιουδαίοι, διά γε τδ προσδραμείν τιμ Αι* αϊ­
τού βαπτίσματι, καλ θαύμα έλειν έπ ' αύτφ πολν, 
κατεκοίμισαν τψ θανάτψ μονονουχ\ τδν άειφανη λύ­
χνον κατασδεννύοντες. Εί γάρ και Ήρώδου τδ τόλ­
μημα λέγοιτοτυχδν,άλλ'ούνδντοςέξαΤματος Ισραήλ-
διά τούτο Χριστδς τοίς Ιουδαίων λ α * τδ κατά 
παντδς άγιου θράσος έγκαλών, < Ούχ ενδέχεται, ι 
φησλ, c προφήτην άπολέσθαι έξω Ιερουσαλήμ.. % 

ΠΑΛΑ. Φώς ο5ν άρα κα\ λύχνος, καθ' ομοιότητα παλ 
κατά μέθεξιν τοΰ Χριστού, καλ ό θεσπέσιος Βαπτιστής 
τοϊς έν νόμψ κατά τήν Ίουδαίαν. 

ΚΥΡ. Ούτω φημί. Κατά τδν Γσον δέ τρόπον Αρτους 
νοείσθαί φαμεν τούς αγίους αποστόλους. ΕΤς μέν γάρ 

sit ille per naturam et vere panis, qoi de coelo ο ό φύσει τε καλ αληθώς άρτος ό έξ ουρανού καλ ζωο 
descendil, ac vilam praestat, ex ejus lamen imita-
tione participaiioneque, qui per naturam talis est, 
divini i i i i mysieriorum doctores ac magistri panes 
suol ad pietalem nulrientes, cum verba vilae nobis 
pnebeant, et 346 ^mem ex ignoraniia profici-
scentem de credentium animis depellant. Eodem 
porro suntpanes numero, quo discipuli, nempe duo-
decim, iique in duas positiones collocali; sex binc, 
inquit, et sex inde, propemoduin in orbem circum-
f Unles, el in medio loco posUura habentes unura 
i l lamelde coelo panem, id est Chrislura. Singuli 
eliaro ex duabus decimis, id cst ex duabus perfo-

ποιός · κατά μίμησιν δέ τοΰ φύσει καλ κατά μέθεξιν 
άρτοι τρέφοντες είς εύσέβειαν οί θείοι μυσταγωγον, 
λόγους ήμίν ένιέντες ζωής, καλ τδν έκ τής Αμαθίας 
λιμδν, τής τών πιστευόντων έξιστάντες ψυχής· •Ισάρι­
θμοι δέ τοϊς μαθηταίς, οί άρτοι* δυοκαίδεπα γ α ρ , 
κα\ είς δύο κείμενοι θέματα, έξ ένθεν, φησλ, παλ έξ 
ένθεν, μονονουχ\ καλ έν κύκλψ περιεστώτες, χαλ έν 
μέσψ τόπψ κείμενον έχοντες ένα τε κα\ έξ ουρανού, 
τούτ' Ιστι, Χριστόν καλ δύο δεκάτων έκαστος, τοΰτ ' 
έστιν, έκ δύο μέτρων τελείων. Τέλειοι γάρ κατ* ά μ φ ω 
γεγόνασιν οί θεσπέσιοι μαθηταλ, προς πάν οτ ι ι ΰν 
άρτίως έχοντες άγαθδν, έργω τε διαπρεπείς χαλ λ ό γ ω . 

β ι Psal. cxxxi, 17. ·· Joon. ν , 5 3 . , , L u c . xui, 33. 
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Αίβανος δέ καλ Αλας αύτοις τά έπιπαττόμενα , του 
μεν λιβάνου τδ ευώδες έν άγιασμφ, κα\ εύωδία Χρί­
στου, του γε μήν άλδς, τήν φρόνησιν ύπεμφαίνοντος. 
Ού γάρ ασύνετος ή μωρδς τών αγίων δ λόγος, άλλ' 
Ιν χάριτί τε χα\ Αλάτι ήρτυμένος, χατά τδ γεγραμ­
μένον, καΛ χάριν διδούς τοίς άκούουσιν. ΕΓρηται δέ 
πρδς αυτούς κα\ παρά Χριστού* ι Ύμείς έστε τδ 
Αλας της γης. ι Προτίθενται δέ κα\ έν ήμερα Σαβ­
βάτων. Ήμερα γάρ αναδείξεως τών αγίων αποστό­
λων, δ τού νοητού Σαββάτου καιρδς, τούτ' Ιστιν, ή 
Χριστού παρουσία, ήν έπείπερ ούκ έγνωσαν οί έξ 
Ισραήλ, δ Παύλος φησι περ\ αυτών, ι "Αρα Απο­

λείπεται σαββατισμδς τψ λαψ τού Θεού. » Ού γάρ 
είσήλθον είς τήν κατάπαυσιν αυτού, τήν πίστιν ού 
προσηκάμενοι. Σαββατισμδς οδν νοητδς κα\ αληθής, 
Α τής τοΰ Σωτήρος ημών επιδημίας καιρός. Έ ν 
δφθαλμοίς δέ θεοΰ τών άρτων ή πρόθεσις, και μήν 
χαλ έν όφθαλμοίς Ισραήλ, ι Προθήσετε γάρ, φησί, τή 
ήμερα τών Σαββάτων έναντι Κυρίου διά παντδς, παρά 
των υίών Ισραήλ* ι θεωμένου κα\ διηνεκώς άξιοΰντος 
τούς Αγίους επισκοπής. « 'ΟφθαλμοΙ γΑρ Κυρίου 
έπλ δικαίους, ι φησί. Τοΰ δέ Ισραήλ, ώς προσέχειν 
αύτοίς όφείλοντος, καλ οίονεί πως έφιστώντος τής 
διανοίας τδν όφθαλμδν, ού καλ είς τύπον Αν είη δ 
σωματικός, ι Άλλ' έσται, φησΙν, 'Ααρών κα\ τοίς 
υίοίς αύτοΰ, χα\ φάγονται αυτά. » Πρόκειται γάρ 
ήμΐν είς τροφήν τά τών αγίων αποστόλων συγγράμ­
ματα, τοίς έν πίστει δεδικαιωμένοις, άγίψ τε καλ 
Ιιρψ γένει, λαοίς τοίς είς περιποίησιν, καλ έξειλε-
γμένοις, καλ τ | τοΰ αγίου Πνεύματος χάριτι κατακε-
χρισμένοις. 

ΠΑΛΑ. Ευ έφης * συναινέσαιμι γάρ άν. Άλλά τοΰ 
έ$χάριν, ούκέν τοίς Άγίοις τών Αγίων, άλλ' έν τή 
πρώτη σκηνή τοΰ αγίου Βαπτιστοΰ, καλ τών αγίων 
Αποστόλων οί τύποι; 

ΚΤΡ» Πρώτον μέν δτι πολύ τδ μεσολαβούν, καλ 
ούκ έν οίς δ Χριστδς, καλ τά τών άγιων κείσεται, άλλ* 
οίονεί πως έξω κα\ έν μείοσιν. Έξήρηται γάρ καλ 
αν& μέρος έστλ τά τού θεοΰ, καλ πολύς τά ανθρώπινα 
διατειχίζει λόγος, άσύγκριτον έπιδεικνύς τήν τών 
φύσεων Ιδιότητα, κα\ τήν τής εύκλείας διαφοράν. 
Είτα δτι γεγδνασιν έξ Ιουδαίων καλ τής κατά νόμον 
λατρείας. Ταύτη τοι τόπος ώσπερ αύτοίς 0 πρέπων 
ή πρώτη απηνή, έν ή τδ έν τΰποις Εκείτο τών καρ-
πωμάτων θυσιαστήριον* ή ούκ έξ αίματος Ισραήλ 
παλ άπδ σκηνής ώσπερ τής πρώτης, ή τών άγιων 
μαθητών γέγονε κλήσις; 

ΠΑΛΛ. Κα\ μάλα. 
Κ Τ Ρ . "Εχοντος δή ουν άποχρώντως ήμίν εύ μάλα 

τον περλ τούτων λόγου, παροιστέον, εί δοκεί, τήν τοΰ 
θεσπέσιου Παύλου φωνήν, διατρανοΰσαν άστείως, τδ 
έ π ί γε τή πρώτη κα\ τή δευτέρα σκηνή μαρτύριον. 
Γρώρει δέ ώδε* ι Τούτων δέ ούτω κατε σκευασμένων 

HJ ΕΤ YERITATE. LIB. Χ. 0*3 
ctis mensuris; nam ex ulraque parte perfecti i l l i 
beati discipuli fueraot, ad omne opue bonum om-
nibus suis partibus absoluli, et opere insignes et 
verbo. Thos praeterea et sal illis aspergilur; ac 
ibusqoidem illam sanctitalis fragranliam,etGbmti 
bonum odorem, sal vero prudentiam indicat; neqoe 
enim sanctorum virorum sermo insipiens aul stultus 
eat, sed gralia et sale conditus ut scriptum est, 
et gratiam dat audientibtu M . Dictum est etiamiilis 
a Cbristo: c Yos estis sal terrae " . > Proponuntnr 
etiam die Sabbati; dies enim, quo sunt sancti apo-
etolideclarati, Sabbati spirilualis tempus est, nempe 
Cbristi adventus, quem quia non agnovemnt qui ex 
lsrael genus ducebant, Paulus de illis dicit : < Igi-
tor relinquitur sabbalisroos populo Dei ι Non 
enim ingressi sunl in reqoiem ejus, quia fidem non 
receperunt. Sabbatismus igitur veros ac spiritualis 
lempus illud est, quo Salvator noster advenit. In 
oculis etiam Dei est panum propositio, atque eliam 
in ocolis Israel. c Proponelig enim, inquit, die 
Sabbatorum in conspectu Domini in perpeluum, in 
conspectu filiorum I s r ae l M ; > cum iile contemple-
tur, ac pcrpetuo sanctos viros sua inspectione di -
gnclur: ι OcuHenim, inquit, Doiuini superjustos".» 
In oculis eliam Israel, quod eos attendere debeat, 
alque in illis animi oculos quodammodo flgat, quo-
rum figuram corporis oculi refenint. c Sed erunt, 
inquit, Aaronet filiis ejus, et comedent ea. > Appo-
sila sunl quippe nobis in cibum sanclonim aposio-
ΙΟΠΠΒ scripla, qui fide juslificati sumos; et sanclo 
i i l i ac sacro genert, popuRs, mquam, illis in acqui-
sitionem, et elcctis, et sancti Spiritus gralia per-
onclis. 

PALL. Recte ais: tibi enim assenlior. Scd cujus 
rei gralia non in Sanctis sanclorum, 347 sed i n 

primo tabernacalo sancti illius Raptista? ac sanclo-
rum aposlolorum silae erant flgurae ? 

CYR. Primum quidem plurimum inler eos inter-
est; neque eodem quo Christus loco vi r i sancli 
esse possunt, sed extrinsecus quodammodo ei sub-
inissiore gradu. Sejuncta namqoe sunt divina, ac 
separalimposita, et longe diversaratio a divinisre-
busbumana dislinguit, qua naturarumproprietatem 
diierentiamque gloriae tantam esse demonstrat, ut 
conferri inter se nollo modo queant. Deinde, quia 
ex Judaeis orti et ex illa legali observatione fuerunt, 
obeam causaralocus ilHs quodammodo decens i r i -
butus est, nempe primnra labernaculom, in quo 
figurativum illud sacriftciorum aliare siium crat. 
Annon ex genere Israel, et quasi e primo taber-
naculo sanclos illos discipulos esse poias? 

PALL. Ego vero maxime. 
CYR. Cum igitur bis de rebusdictum sit a nobis 

salis, profcrenda sunt, si placct, beati Pauli verba, 
quae de primo ac secundo tabemaculo testimonium 
eleganter explicant. Scribit enim is ad bunc mo-
dura : 1 His ila disposilis, in priraom qutdetn taber-

• » C o l . nr ,6 . ·· Ephes. iv, 29. ••Mauh.v,13, i T Hebr.iv, 9. ·· Levit. xxiv, 8. M Psal. xxxui, 16. 
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naculum semper ingrediuulur saccrdotes, sacrifi-
ciocuia oflicia consuiuuiantes : in sccuiidum auteui 
semei in auno solus ponlifex, non sine sanguine, 
quem offerl pro sua cl populi iguoranlia; hoc si-
gniOcanle Spiritu saaclo, oondum propalaiaro essc 
sanctorura viam, adhuc primo labernaculo babenle 
slatum. Quae parabola esl lemporis iAslanlis, quo 
dona elsacriGcia ofleruntur, qua? nonpossunl juxta 
consciroiiam perfectum facere servienlem, soluin-
modo in cibie el polibus, el variis baptismalibus, 
justificalioncs caruis osque ad leuapus correctionis 
imposiUe. Christus autem assistens pontifex fuluro-
rum bonorum, per amplius et perfectius tabernacu-
lum, non manufactum, id est, uon hujus crealionis, 
neque per sanguinem bircorum atu vitulorum, sed 
per proprium sanguinem inlroivilsemel in Sancto-
rum, seterna redeiuptione invenla *·.»Intelligis igilur 
illum cullum, qui in primo labernaculo defereba-
tur, exhibuisse sacerdoles, quibus non erat in 
Sancta sancloruni ingrediendi polcslas. Talis cst 
cjiim propemoduni cullus lcgalis, stalum Ulum in 
umbris habens : baec porro inerlia sunt ad expian-
duin eluendumque peccalum. Audisti namquc paulo 
anlc clamaniem Paulum, ea infirma esse ad pcrfi-
ciendum joxla conscientiam servientem 9 1 ; 348 
scd scrvabanlur usque ad icmpus corrcctionis, in-
carnaiionis nimirum illius Unigcniti; quo lempore 
iuformes illae figuraead veritatcm iransierunt. c Se-
mel autem in anno, et solus ponlifex in Sancla san-
ciorum imrabat, non sine sanguine, queni offerrct 
pro sua et pro populi ignoraotia " . » Ptanum id 
quoque nobis facietsapienlbsimus idein vir Paulus, 
cuui ad hunc modum de Chrislo d i x i l : c Superiua 
cum dixisscl: Hoslias el oblatioucS et holocausto-
mata cl propcccato noluisli, neque tibi placucrunt, 
quae ex legc offcruutur, lunc dixi : Ecce vcnio, u l 
faciam voluntalem tuam 9 1 ; * aufert primuro ul se-
quens slalual: c In qua volunlate sanctificaii sumus 
per oblationem corporis Jesu Christi. Et omnis qui-
deni sacerdos pracsto est quoiidie minislrans, et 
easdem saepe uflerens bosLias, qiue minquam pos-
sunt auferre peccala : hic autem, cum unam pro 
peccatis bostiam obiulisset, in sempilermim sedit 
in dexlera Dei, de caHcro exspeclans, doaec pooan-
tur inimici ejus scabellum peduraejus, una enim 
oblatione pcrfecil in sempiternum sanctiGcatos t v . » 
Nain, cum sit scmcl morluus, non amplius morilur, 
ut scripiuni est ct peccalis mullorura sublatis, 
ingrcssus est in Sancta sanctorum, id est, in cccluui, 
u l appareai uunc vullui Dei pro nobis 9 e . 

PALL. Perspicua esl ocatio. Ilaque nwtte in bac 
re laboreui suscipere; illud polius mihi expliccs 
velim, quis ille sit sanguis, quem offerre consue-
vcrit ille sacerdolura prjjiceps lum pro sua, tum 
pro populi ignorantia. 

·· Hebr. ix, 7-12. ·· ibid. 9. 9 1 ibid. tx, 7. 
· · Hcbr. ix, 2 i . 

( i ) Sic legil cod. Vatic. N"ovi Teslanicati. 

Α είς μεν τήν πρώτην σχηνήν, διά παντός είαίασιν οί 
, Ιερείς τάς λατρείας έπιτελούντες. Είς βλ τήν δευτέ-

ραν, άπαξ του ένιαυτου μόνος ό Αρχιερεύς ού χωρίς 
αίματος, δ προσφέρει ύπερ εαυτού χαλ τών τού λαού 
άγνοημάτων, τούτο δηλούντος τού αγίου Πνεύματος, 
μήπω πεφανερώσθαι τήν τών αγίων δδδν, έτι τή; 
πρώτης σκηνής έχούσης στάσιν. "Ητις παραβολή 
είς τδν χαιρδν τδν ένεστηκότα, καθ* δν δώρα τε καλ 
θυσίαι προσφέρονται, μή δυνάμεναι κατά σννείδησιι 
τελειώσαι τδν λατρεύοντα, μόνον έπ\ βρώμα σι κα\ 
πόμασι κα\ διαφόροις βαπτισμοίς δικαιώματα σαρκδς 
μέχρι καιρού διορθώσεως επικείμενα ( I ) . Χριστδς 
δέ παραγενόμένος άρχιερεύς τών μελλόντων Αγαθών 
διά τής μείζονος καί τελειοτέρας σκηνής ού χειρο­
ποίητου, τούτ' έστιν, ού ταύτης τής κτίσεως, ουδέ δ;" 

Ε αίματος τράγων κα\ μόσχων, διά δέ τού Ιδίου αίματος 
είσήλΟεν εφάπαξ είς "Αγια τών αγίων αίωνίαν λύτρω-
σιν εύράμενος. » Συνίης ουν δτι τάς μεν έν τή πρώτη 
σκηνή λατρείας έπετέλουν οί Ιερείς, τήν είς Ά } ια των 
άγιων είσδρομήν ούκ έχοντες. Τοιάδε γάρ πώς έστιν 
ή κατά νόμον λατρεία, στάσιν έχουσα τήν έν σκιαΖς. 
Είκαία δέ ταύτα πρδς κάθαρσιν κα\ άπόπλυσιν αμαρ­
τίας. Διεπυθου γάρ άρτίως βοώντος τού Παύλου, ώς 
άνικάνως έχουσι κατά συνείδησιν, τελειώσαι τδν λα­
τρεύοντα. Διετηρεϊτο δέ μάλλον μέχρι καιρού διορ­
θώσεως, δήλον δέ δτι τής ενανθρωπήσεως τού Μονο­
γενούς , δτε τών τύπων τδ άχαλλές μετακεχώρτ 4κεν 
είς άλήΟειαν. ι Ά π α ξ δέ τού ένιαυτου καλ μόνος έ 
άρχιερεύς είς τά Ά γ ι α τών Αγίων είσέθει. Καλ ού 
χωρ\ς αίματος, δ προσήγεν υπέρ τε εαυτού χ α ι των 

^ τού λαού άγνοημάτων. ι Σαφηνιεί δέ ήμίν χαλ τοντβ 
πάλιν ό σοφώτατος Παύλος ώδλ λέγων περί Χριστοί, 
< Άνώτερον λέγιον, δτι θυσίας κα\ προσφοράς χαί όλ&-
καυτώματα χα\ περ\ αμαρτίας Ουκ ήθέλησας, ούτε 
ηύδόκησας, αίτινες κατά νόμον προσφέρονται. 7οτε 
είπον, "Ιδού ή χω τού ποιήσαι τδ θέλημζ w * αναι­
ρεί τδ πρώτον ίνα τδ δεύτερον στ ή ση* t Έν ζ» θελή-
ματι ήγιασμένοι έσμέν, διά της προα^οοάς τχά σι·>-
ματος Ιησού Χριστού* καί πας μέν άρχαρε^ς 1σττλχ& 
καθ' ήμέραν λειτουργών, καί τάς αύτάς ταΓλλά^ις 
προσφέρων Ουσίας αίτινες ουδέποτε δύνανται π±-
ριελείν Αμαρτίας, ούδεμίαν υπέρ αμαρτιών ττροσινίγ-
κας θυσίαν, εις τδ διηνεκές έκάΟισεν «έν δεξιά το^ 
θεού· τδ λοιπδν έκδεχόμενος έως τεΟώσιν οί ε/Οροί 

D αυτού ύποπόδιον τών ποδών αυτού , μι^Ι γ ά ρ ττροσ-
φορ^ί τετελείωκεν είς τδ διηνεκές τούς άγια^ομένο^ς . ι 
Ά π α ξ γάρ αποθανών, ούκέτι αποθνήσκει, χ α τ ά τδ 
γεγραμμένον πολλών δέ άνενεγκων αμαρτίας , ciarp,-
Οεν είς τά Ά γ ι α τών άγιων, τούτ' έστιν, ε ί ς τδν 
ούρανδν, νύν έμφανισΰήναι τψ προσώπω τοΟ θεο3 
ύπερ ημών. 

ΠΑΛΛ. Σαφής ό λόγος* ιδρώτα δή ούν τδν «ττλ τό*ιίε 
μέθες, αίμα δέ ηοΖον άν είη πάλιν δ καλ π ρ ο « ο μ * -
ζειν έθος, τδν τών ίερών ήγούμενον ύπερ τ * taxrusj 
και τών τού λαού άγνοημάτων, έρομένω o p i ^ t v . 

·» Hebc. χ, 8, 9. " ibiiL ΙΟ-Ιέ. » R o m . * 1 β 3 
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ΚΪΦ. Νομομαθής ών ό Παύλος χα\ ήκριβωκώς ott Α CYR. Paulus, cum iu lege perilus esset, ac Moysi 
μάλιστα γε τήν διά Μωσέως έντολήν, ώς σοφοίς τά 
τοιαύτα τοις Εβραίων λαοίς, κα\ άνεγνωχοσι τδν 
νόμον, περ\ τών ούτω σεπτών τε χα\ άπο££ήτων άγαν, 
ούχ έν πλάτει διηγημάτων, έν παραδρομή δέ μάλλον 
χα\ άναμνήσει τών ήδη προεγνωσμένων, τά τοιάδε 
προσλαλεί. Παροίσω δέ, εί δοχεί, χαλ τδν έπΙ τψδε νό­
μον χρηστομαθείν ήρημένψ, χα\ τδ ακριβές δή λίαν 
χαι άπεξεσμένον είς διασάφησιν τών θεωρημάτων εύ 
μάλα δεδιψηκότι. Γέγραπται τοίνυν έν τώ Λευιτικψ* 
• Κα\ έλάλησε Κύριος πρδς Μωσήν λέγων* Λάλησον 
πρδς τούς υίούς Ισραήλ* Ψυχή, έάν άμάρτη εναντίον 
Κυρίου ακουσίως άπδ πάντων τών προσταγμάτων 
Κυρίου, ών ού δεί ποιείν, κα\ ποιήση έν τι άπ' αυ­
τών, έάν μέν ό άρχιερεύς ό κεχρισμένος άμάρτη, 

iuandatum in primis calleret, Hebraeorum populis 
tanquam bujusmodi rerum non ignaris, et qui le-
gem pervolulassenl, non longa narraiione, sed po-
lius rerum illis notarum commemoratione obiter 
de tam veneraodis arcanisque rebus haec dicit. 
Afferam igilur, si videtur, legem bac de re consti-
iutam, ei qui Cbristi mysterium perdiscere velit, ot 
locorumad contemplandum propositorura accura-
tam et expolitaro explicalionem audire cupiat. Est 
igitur ia Levitico scriptum : * Et locutus est Do-
minus ad Moysen, dicens: Loquere ad filios Isracl: 
Anima, si peccaverit coram Domino 349 noa 
Yoluntarie, in omnibus praeceplis Domini, quae non 
oporlet facere, et fecerit unum de ipsis; si quidem 

τού τδν λαδν Αμαρτείν, προσάξει περλ τής αμαρτίας ^ summus sacerdos qui unctus esl peccaverit, ita ut 
αύτοΰ, ής ήμαρτε, μόσχον έκ βοών άμωμον τψ Κυρίψ 
περλ τής αμαρτίας, κα\ προσάξει τδν μόσχον παρά 
τή4/ Ούραν τής σκηνής τού μαρτυρίου έναντι Κυρίου, 
καλ σφάξει τδν μόσχον ενώπιον Κυρίου, Κα\ λαβών ό 
Ιερεύς ό χριστδς ό τετελειωμένος τάς χείρα; άπδ τοΰ 
αίματος τού μόσχου , ε ίσο ίσε ι αύτδ είς τήν σκηνήν 
τού μαρτυρίου, κα\ βάψει ό Ιερεύς τδν δάχτυλον είς 
τδ αίμα, καλ προσρανεί άπδ τού αίματος έπτάκις 
έναντι Κυρίου, κατά τδ καταπέτασμα τ"> άγιον. Κα\ 
έπώήσει ό Ιερεύς άπδ τού αίματος τοΰ μόσχου Ιπ\ τά 
κέρατα τοΰ θυσιαστηρίου τού θυμιάματος τής συν-
θέσεω; του εναντίον Κυρίου, δ έστιν έν τή σκηνή τού 
μαρτυρίου, καλ πάν τδ αίμα τού μόσχου έκχεεί παρά 

populus pcccet: afferet pro peccato suo, quod pecca-
vit , vitulum ex bobus immaculalum Domino pro 
peccato suo, et adducet vitulam ad osliuin taberna-
culi testimonii coram Domino et maclabil v i l u -
lum coram Domino. Et accipiens sacerdos un-
ctus, cujus consecratae sunt manus, de sanguine 
vi tul i , ioferel illum in tabernaculum leslimonii, et 
intingct sacerdos digitum in sanguinem, et asperget 
de sanguine septies digito coram Domino ad velum 
sanclum. El ponet sacerdos de sanguine vituli soper 
cornaa altaris thymiamalis compositionis, quod est 
ante Doroinum, quod esl in tabernaeulo teslimonfi, 

' et omnem sanguinem vilui i effundet ad basim altaris 
τήν βάσιν τού θυσιαστηρίου τών ολοκαυτωμάτων* δ; ^ boiocausti, quod esl ad ostium tabernaculi teslimo-
irr\ παρά τάς θύρας τής σκηνής τού μαρτυρίου, κα\ 
ττάν τδ στέαρ τοΰ μόσχου τοΰ τής αμαρτίας περιελεί 
Απ* αύτοΰ, τδ στέαρ τδ κατ ακάλυπτο ν τά ενδόσθια, 
καί πάν τδ στέαρ τδ έπ\ τών ένδοσθίων, κα\ τούς δύο 
νεαρούς, καλ τδ στέαρ τδ έπ' αυτών, ί έστιν έπ\ τών 
μηρίων, κα\ τδν λο66ν τδν έπι τοΰ ήπατος συν τοϊς 
νεφροίς περιελεί αύτδ, δν τρόπον αφαιρείται αύτδ 
Απδ τοΰ μόσχου τού τής Ουσίας τού σωτηρίου, κα\ 
Ανθίσει δ ίερεύς έπ\ τδ θυσιαστήριον τής καρπώσεως 
καλ τδ δέρμα τού μόσχου, κα\ πάσαν αύτοΰ τήν σάρκα 
συν τ ή κεφαλή καλ τοίς άκρωτηρίοις, καλ τή κοιλία , 
χαλ τ ή κόπρψ * κχ\ έξοίσουσιν δλον τδν μόσχον έ^ω 
τ ή ς παρεμβολής είς τόπον καθαρδν, ού έκχεούσι τήν 
σποδιάν. Καλ κατακαύσουσιν αύτδν έπΙ ξύλων έν πυρί* 

n i i , et omnem adipem vitali pro peccato auferet ab 
illo, adipem,qui operit intesliua,et omnem adipem, 
qui est super inteslina, el doos renunculos et adi-
pem, qui super eos est, qui est super lumbos, et 
pinnam, qui cst super jecur, cum renunculis aufcret 
illud, quemadmodam auferlur a viiulo hosliae sa-
lutaris, eiofferet sacerdos super altare sacrificii, et 
pellem vituli , et omncm illius carnera cum capite et 
exlremitatibus, et ventre et fimo; et efferent lotum 
vilulum extra castra, in Iocura mundum, ubi eflun-
dunt cinerem, el comburent illum superlignis igni ; 
m effusione cineris combarentur* 7.» Alquehaec qui-
dom lex fieri jussit, si qua ignorantiae cnipa m 
summo sacerdote resederit. Quineliam inquit opor-

έπλ τ ή ς εκχύσεως τής σποδιάς καυθήσεται. > Ταυτ\ D icre, ut pro populi quoqne ignoranlia sacrificium 
μέν δ νόμος γενέσθαι προστέταχεν, εί τών έξ αγνοίας 
πταισμάτων καταγράφοιτό τι τού προύχοντος έν ίε · 
ρο>σύντ]. Χρήναι δε φησι κα\ υπέρ τών τού λαού 
άγνοημάτων έπιτελεϊσθαι θυσίαν μόσχου προσκομι-
δομένου σφαζομένου τε ούτως παρά τάς θύρας τής 
σχττγπ^ς τοΰ μαρτυρίου έναντι Κυρίου, κα\ τών πρε­
σ β υ τ έ ρ ω ν τής Συναγωγής έπιθέντων αύτψ τάς χείρας, 
α?3·φ5ρομένου τε τοΰ αίματος είς τά Ά γ ι α τών αγίων, 
x a \ Ατταξαπλώς είπείν πάντων επιτελουμένων έπ' 
α&τ^> καθ ' ομοιότητα τής θυσίας υπέρ Άαρων. Άλλ* 
ο τ t μέιν δή και Ιερέων κα\ λαού κάθαρσις ό Χριστδς, 
έ ^ δ ι χ α ι ώ μ ε θ α γάρ έν αύτώ τδν έκ τής αμαρτίας άπο-

fiat, allato vkulo, cassoque ad oslium tabernaculi 
tcstimonii coram Domino, imponentibus i l l i inanus 
Syuagoga? seoioribus, et in Sancla sanctorum illaio 
sanguine, ct, u l uno verbo dicam, omnibas simili-
ter factis, ac dc boslia pro Aaron dicturo est. Esse 
autem Cbristum et sacerdotem, et populi expia-
tioncm (in ipso namque juslificati sumus, peccati 
maculis ablalis), per baec quoquecuivis perspicuum 
Gcri polcsl. Dicamus autem singillalim, quaead sin-
gulas hujus Scripture partes explicandas faciunt; 
nara hoc xnodo disiincle progredietur oralio, et ca, 
quse latcnl, quoad fieri poterit, aperiet. 

» 7 L ^ i i . rr, 1-12. 
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τριβόμενοι μολυσμδν, κα\ διά τούτων Αν γένοιτο παντί τω σαφές. Λέγωμεν δέ άνά μέρο; τά έφ* έκάστψ των 
γεγραμμένων * προήκοι γάρ .άν ευκρινώς δ λόγος καλ διαπτυσσων, ώς ένι ν τά κεκρυμμένα. 

350 PALL. Opiime. Α ΠΑΑΑ. Εύ έφης. 
CYR. Samilor haque vitalos iaunactilalus, et in 

quo aulla t i t plaga, in Christi flguram, i l l iut vere 
imD.acoliU, et qui peccati vutnus sescipere non 
«asiinuit : ι Venit enim, inquil , princepft mttndi 
bujns, et ia me nihil i n v e n i e l M ; » neqee enim 
fecit peccalaui, ot ScripUrse tradunl · \ Affer-
•ur aulem ad ip*as labernacuH fores coram Do-
mino: qood pati pro ipso sanclo labernaculo, id esi, 
pro Ecdesia non recusarii, ted pro iUa Deo ac Pa-
t r i in odorem suaviutis oblatussit. —Ideoque d i -
cebat : ι Pro ipsis cgo sanctifico meipeam ·. ι 
Nam, eom dtcit, sanctifico, hoc sigmficat, offero ac 
devoveo meipsam oblalionem immaculatam Deo 
Palri : saneliflcari cnira dicitur, quod Deo dicaiur. 

ΚΥΡ. Λαμβάνεται τοίνυν ό μόσχος Αμώμητός τ ι 
χαλ Απλήξ είς τύπον Χριστού τού αληθώς Αμωμου, 
κα\ τον έκ τής αμαρτίας τραυματισμών ούκ άνσσχο-
μένου παθείν. ι Έρχεται γάρ, φησλν, ό άρχων τού 
κόσμου τούτου, κα\ έν έμοί εύρήσει ουδέν· ι ού γάρ 
έποίησεν άμαρτίαν, κατά τάς Γραφάς. Προσάγεται δέ 
πρδς αύταίς της αγίας σκηνής ταίς θύραις έναντι 
Κυρίου, τδ παθείν ώσπερ οδ παραιτούμενος, υπέρ γε 
τής αγίας σκηνής, τούτ' έστι, τής Εκκλησίας, Ανα­
τεθειμένος τε υπέρ αυτής είς όσμήν εύωδίας τψ θεώ 
χαλ Πατρί. Τοιγάρτοι καλ έφασκεν, ι Υ π έ ρ αυτών 
έγώ αγιάζω έμαυτόν. » Τ δ , αγιάζω, λέγων, άντλ τοΰ, 
προσάγω, χαλ άνατίθημι προ α φοράν άμώμητον τ φ 
θ ε φ καί Πατρί. 'Λγιάζεσθαι γάρ λέγεται τδ άνατιθέ-

jtixta id qaod tcriptem est: c Laqueas est bomini, & μενον τψ θ ε ψ , κατ 9 έκείνό που τδ γεγραμμένον* 
cilo aliquid e »ois rebus eanctificare · oam, poslea-
quam devoverit, fli ut pocnileal f . » Fuisse autem 
hujusmodi oblaiionem accciptam, ac Deo platitam, 
dedarant illa verba τ ι Coram Dorimio. ι InteHigi-
mus enim id , quod de illo fratrum germanorum pa-
r i scripiutb cst, de Gain, inquam, et Abcl. c Re-
spexit enim, inquit , Deus ad Abel, et ad munera 
ejus : ad Cain aalem et ad sacridcia ejus non alten-
d i t a ; ι nam respiccre illom id quod sibiplaceat; et 
vkissimaveroari quod secus habeat, non est obscu-
rum. Intyonente autem roanus in vilulum eo, qui 
peceavii • caedilnr boslia, et in conspeclu Dei eaedi-

c Παγλς Ανδρ\, ταχύ τι τών ίδίων Αγιάσαι · μετά γ ά ρ 
τδ εύςασθαι, μετανοείν γίνεται, ι "Οτι δέ ή προσφορά 
δεκτή καί εύάρεστος, δηλοί τδ, ι "Εναντι Κυρίου, ε 
Νοούμεν γάρ ήδη τδ γεγραμμένον έπλ τής τών Αδελ­
φών ξυνωρίδος, Katv τέ φημι καλ Άβέλ. ι Έττεω* 
μέν γ ά ρ , φησλ\ , δ θεδς έπλ 'Αβέλ τε καλ έπλ τοΙς 
δώροις αύτοΰ, έπλ δέ Katv καλ ταίς θυσίαις αύτοΰ ου 
προσέσχεν * > έφοροι γάρ δτι τδ Ανδάνον αύτερ, πα\ 
Αποστρέφεται μισών τδ μή ούτως έχον, ούκ Ατυμ-
φανέ;. Επιτιθεμένων δέ τψ μόσχψ τών χειρών τοΰ 
διημαρτηκότος, ή σφαγή πράττεται· καλ ά ν ω π Ώ τ 
Κυρίου, c Αύτδς γάρ ημών αίρει τάς Αμαρτίας, χαί 

tar. ι Ipse enim portat iniquitatee nostras, el pro C υπέρ ημών όδυνάται ι σφαζόμενος. "Εργου k\ 
nobia do le i \ ι dum ca3ditur; operis enim ct aclionum 
figuram pra se fenint manus. CsetQrum in con-
fipettu Dei caeditur quod Pater propemodum conseit-
ttrct, ut pro nobis Filias moreretur; neqae entm 
avereator, cutn iromolari Filiom aspicit, non quod 
ejas passiooem prorsus approbei, sed qood Ulum 
ftomanuel pro nobis patt rem esae mundo saluta-
rem, DOH igtioret. Ipse igitar noetra peceaU porlat, 
ac pro nobie dolel, dam in illa prettosa croce pro 
nobis oocidi sustinet. Tam sacerdos digtlo eumens 
de sangaine, asperget septies ad velamen sanctnm, 
t|uod est soper arcara, eah nomen est propitiato-
r iu ta ; ongit etiam comua aluris incensi t Ghri-

κα\ πράξεων, ή χε\ρ, είς τύπον. Πλήν, Ινώπ-ον ΑΥ 
ρίου σφάζεται, μονονουχ\ κα\ συγκα τα βαίνοντος τω 
Πατρδς είς τδ δείν υπέρ ημών έκτεΟνάναχ τδν Yiar 
ού γάρ αποστρέφεται σφαζόμενον βλέκων, χα ! σύ 
δή που πάντως τδ παθείν έ παχνών, ούκ ήγνοηκως δέ 
δτι σωτήριόν έστι τψ κόσμψ τδ πιθείν δπερ ήμων 
τδν Εμμανουήλ. Ούκούν αύτδς ημών aipu τας Α*χαρ-
τίας, καλ υπέρ ημών όδυνάται, τήν έπλ τψ τιμΐερ 
σταυρψ δι* ημάς υπομένων σφαγήν. Είτα λαβών δ 
ίερεύς άπδ του αίματος τψ δακτύλψ, (&ανε< μέν έπτά-
κις έπλ τδ καταπέτασμα τδ Αγιον, δ ήν έπλ της κι­
βωτού. "Ονομα δέ αύτφ, τδ ίλαστήριον. Καταχρίει 
δέ κα\ τά κέρατα τοΰ θυσιαστηρίου τού θυμιάματος. 

stus enim propiiiaiioatque propitbrtoriem factusest Γέγονε γάρ ήμΐν Ιλασμός τε καλ ααστήριον, δ Χρι-
η 5 5 ' ~ ~ ^ ' χ — στός. Πλήν, έν αίματι διαθήκης αίωνίου, τελεωτάτην 

ήμίν δωρεϊται τήν άποκάθαρσιν. Τούτο γ ά ρ , οΐμαι, 
έστ\, τδ έπτάκις ^αίνεσθαι τψ αίματι τδ ίλαστήριον* 
σύμβολον δέ τελειότητας, ό έπτά αριθμός. Εύωδ'ά-
ζει γάρ αύτοΰ κα\ ό θάνατος τήν τοΰ κόσμου σωτηρίαν 
χ&\ ζωήν κα\ τήν έν πίστει προσαγωγήν 4 Εϊς γάρ 
υπέρ πάντων άπέθανεν, ίνα οί ζώντες μηκετι εαυτοί; 
ζώσιν, άλλά τψ υπέρ αυτών άποθανόντι καλ έγερ -
θέντι, ι κατά τάς Γραφάς. Ούκούν τοΰ θανάτου τή> 
εύωδίαν δηλοί τό καταχρίεσθαι τψ αίματι τδ χ ρ υ ­
σούν θυμιατήριον. 'ϊϊκχείται δέ καλ τδ αΤμα τδ λοι­
πδν παρά τήν βάσιν τού θυσιαστηρίου τών καρτςω-

" I Pelr. ι ι ,22 . 1 Joan. χνιι, 49. 1 Prov. χχ 5. s Cen. ιτ , 4. % Isa. u n , I I . 

nobis. Caelerum in sanguine tealatnehti aelerni per 
iectiseimam nobis purgationem targitor. 351 Hoc 
cnim est, nlei tallor, septies aspergi sangaine pro-
fiitialoriaro; est enim septenariii* nuraerus perfe-
clionis signttnL Poito ejas ipsa qooqoe mors 
nrandi salulem ac vitam el accessum per fl-
dcm velot odorcm splrat : « Unus qnippe pro 
omnibos mortuus csi , ut qai vivant , non Jam 
eibi vivant, sed ei qni pro ipsis tnortaas est, 
et rcsurretit, ι u l scriptum est*. Qnod itaqac 
altare incenei aorevm sangoine perungilar, id ejus 
mortis fra^rantiam sigfiificat. Effandilur vero ^tiam 

·» Joan. xiv, 50. 
• ICor . v, U . 
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μΔτων εν τή πρώτη σκηνή· κσΛ ψυχής μεν είς τύπον Α reliquus sanguis ad basim altaris sacriGciorum in 
τ ο αίμα. Τέθεικε δέ τήν ψυχήν ό Εμμανουήλ, ούχ 
υ π έ ρ γε μόνης τής έξ εθνών Εκκλησίας, άλλά κα\ 
υ π έ ρ τών έν νόμω, τουτέστι, τού Ισραήλ, έκλελυ-
τρώμεθα γάρ τψ α ι ματ ι τού Χριστού συλλήβδην 
Απαντες, "Ελληνες τε χαλ Ιουδαίοι, κα\ μαρτυρήιει 
λέγων ό Παύλος * ι "Π Ιουδαίων ό θεδς μόνον; ούχ\ 
δά καλ εθνών; ναλ κα\ εθνών * εΓπερ εΤς ό θεδς , δς 
δικαιώσει περιτομήν έκ πίστεως, κα\ άκροβυστίαν 
διά πίστεως, ι Ύφαιρομένων δέ άπ* αυτών τών εντο­
σθίων τού μόσχου καλ αναφερομένων ε!ς τδ θυσιασ­
τήριον, έξω τής παρεμβολής τδ έπίλοιπον καταπίμ-
πραται σώμα. "Εστι γάρ αύτδς τδ θύμα τδ ίερδν, 
εύωδιάζων έν άρεταΐς, ών εΐεν άν τύποι τά εντόσθια, 
καλ κεκρυμμέναι οίονεί πως έν ήμΐν αϊ άρεταλ, χαλ 

priino labernaculo; ac sanguis quidem animse figu-
ra est. llle porro Emmanuel non pro sola cx gcu-
tibus Ecclesia animam posuit, sed pro iis eliam 
qui sub lege eranl, id esl, pro Israel : redempti 
enira sumus Ghristi sanguine simul omnes, genliles-
aique Judaei, ejusque rei testisest Paulus, diccns : 
f An Judseorum DCQS est tanlum ? nonne et gen-
lium ? imo et gentium : siquidcm unus est Deus* 
qui justificabit circunicisionein ex fide, et pra?pu-
tium per fldem ·. > Detractis aolem interaneis v i -
lu l i , et oblatis ad allare, reliquum corpus extra, 
castra creraatur; ipse enim bostia sacra est vir tul i -
bus fragrans, quarum figurae sunt inleriores illie 
corporis partes : sunt eoim in nobis quodammodo 

είς νούν έσω κείμεναι* αύτδς και ό πάσχων έξω τής Β abditse virtules, ct in animo pcnilus reconditie : 
πύλης, καλ τψ θανάτψ τής ιδίας σαρκδς έκκαθαίρων 
τους μεμολυσμένους* ι Δαμάλεως γάρ σποδδς £αντί-
ζουσα τους κεκοινωμένους, αγιάζει, φησ\, πρδς τήν 
τής σαρκδς καθαρότητα. · Ούκούν εΤς και ό αύτδς 
υπάρχων δ Εμμανουήλ, κα\ έν ταίς άγίαις εύωδιάζει 
σκηναίς, φημ\ δή ταίς Έκκλησίαις· πέπονθε δέ καλ 
έξω* της πύλης · ένθα και ημάς έξιέναι δέίν τδν όνει-
δισμΑν αυτού φέροντας, δ θεσπέσιος έφη Παύλος. 
Προσάγεται δέ ό μόσχος καί υπέρ τών τού λαού άγνοη­
μάτων, έν Γσψ τε κα\ άπαραλλάκτως · κα\ λόγος ήν 
τνυς θυσίας έν άπασιν 0 αυτός. Έν <σψ γάρ τρόπψ 
προτκεκόμικεν έαυτδν υπέρ τε μικρών καλ μεγάλων, 
λαού τε καλ Ιερέων ό Εμμανουήλ. "11 ούκ αληθές δ 

ΠΑΛΛ, Πώς γάρ ού ; 
ΚΥΡ. Βούλει δή ουν ώσπερ άνόπιν τδν λόγον άνα-

σειράΐοντες, πρδς τά έπλ τή σκηνή διηγήματα με-
τατρεπώμεθα. 

11ΑΛΛ. Καλ μάλα. 

Κ Υ Ρ . Συμπεπε ρασμένων τοιγαρούν τών έργων 
Απάντων, καλ έν τόπψ τψ έκάστψ πρεπωδεστάτψ τών 
Ιερών σκευών εύ μάλα συντεθειμένων, άγιάζεσθαι δείν 
α υ τ ά τε καλ τήν σκηνήν διετύπου θεδς , ούτω λέγων 
τ ψ θεσπεσίψ Μωσή* ι Καλ λήψη τδ έλαιον του χρί-
αματος, καλ χρίσεις τήν σκηνήν, καλ πάντα τά έν 
αυτή, καλ αγιάσεις αυτήν, χαλ πάντα τά σκεύη αυτής, 
καλ έσται άγια. Κα\ χρίσεις τδ θυσιαστήριον τών 
χαρπωμάτων, καλ πάντα τά έν αύτψ σκεύη, χαλ 

ipse idem, qui extra poriam patitur, et carais su e 
morte purgat inquinatos : ι Vitulae enim cinis as-
persos, ait, inquinaios sancuiicat ad emundalionent 
carnis*. > (Jnus igitur idenique cum sit Emmanuel, 
el in sacris tabernaculis, in Ecclesiis, inquam, sua-
vilalis odorem dum incenditur spirat, et extra por-
tam passus est, quo nobis quoque exeuodum csse 
improperuim ejus porlanlibus, bealus Paulus ait ·. 
Oflertur etiam similiter eodemque modo vitulus 
pro populi ignoranliis, eadeui per omnia rationc sa-
criflcii servgU. Nam scipsum ille Emmanuel pro< 
lenuibus aeque ac pro magnis, pro populo seque ao 
pro sacerdotibus oblulit. An vero non vcrum cst 

, qnod dixi ? 
I 

PALL. Yerum sane. 
CYR. Yisne igitor, ut quasi retorqaeamus oralio-

nem, el ad ea quae ad tabcroaculum periinent, nar-
randa defleclamus? 

3 5 2 PALL. Maxime vero. 
CYR. Onmibus operibu* explelis, vasisque sacri* 

suo cujusque loco dispositis, praecepil Deus, u l e i 
illa et labernaculum sanctificarclur : ilaque beato 
Moysi d i x i t : « Et accipies oleum uneiionis, ei unge» 
labernaeulum et omnia quae in eo sunt, et sauciiil-
cabis il lud, et oinnia vasa ejus, et crunt sancla. E l 
unges aitare sacrificiorum, et omnia vasa, ct san-
cti0cabisalure,et erilaltare Sanctum sanclorum '.> 
Yides igitur oleo sauclo arcam perungi ac mensara. 

Αγιάσεις τδ θυσιαστήριον, καλ έσται τδ θυσιαστή- D candelabrum praterea, et allare quoque incensi au-
ριον "Αγιον αγίων, ι Έλαίφ δή ούν τψ άγίω κα- reum; atqui bis omnibus illura Emmanucl figurarl, 
ταχριουμένην όρ$ς τήν τε κιβωτδν, καλ μέντοι roulus jam verbis dcclaratum cst. 
τ ή ν τράπεζαν, καλ τήν λυχνίαν έπ* α υ τ ή , καλ τδ χρυσούν έτι θυμιατήριον καί τοι γάρ πάντω/ 
•Λαχρδς ήμΐν διεσάφησεν ήδη λόγος άνατυπούμενον τδν Εμμανουήλ. 

ΠΑΑΛ. ·Αληθές. PALL. Yerum est. 
ΚΥΡ. Συνες δή ούν Αρα τδ διά φωνής τού Ααδλδ , CYR. Inlelltge igitur Ulud, quod David, taiiquaiq 

ώ ς πρδς αύτδν ύμνούμενον c Ήγάπησας δικα,ιοσύ- ad illum voce conversa, decaniavit:«Dilexisli juslt-
νην, καλ έμίσησας άδικίαν. Διά τούτο έχρισε σε θεδς, 
ό θεός σου, έλαιον άγαλλιάσεως παρά τούς μετόχους 
σου. ι Γράφει δέ χαλ ό Παύλος, ι δ τε γάρ άγιάζων 
καλ οί άγιαζόμενοι, έξ ένδς πάντες, ι Ίστέον δέ, δτι 
κατά τδν άμωμήτως έχοντα λόγον, αύτδς ύπαρχων δ 

tiam, ct odisti iniquitalem. Proplerea unxit IQ 
Deus, Deus tuus, oleo laetitiae prae consorlibus 
tuis " · 9 Scribit etiam Paolus : c Qui entm sanctiG-
cat, et sancliflcantur. ex uno omncs 1 1. ι Non es( 
aulem ignorandum quod sana veraquc doctrina 

•Rom. u i , i 9 , 50. 
f i 9 11. 
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suadcl, ipsom eliam, qui lanquam Deus omnibus Α τοίς Αλλοις άπασιν Αγιασμού χορηγδς χαι συνδοτήρ, 
altis sanctiflcationem Iribuit, et una cum Palre ac 
Deo largilur, nobiscum lamen ex nalura humana 
sanctificari, haecque est illa, quae dicilur cxinani-
tio l e . Namqui secundum naturara sanclus esl, u l -
pote qui sit Deu», indigere Dco sancliflcante dici-
tur ; idque ail beatus Petrus : < Jesura a Nazarcl ul 
unxerit eum Deus Spiritu sancto > Cadit igilur 
in humanam ejus naturani unclio, ei in ejus carnem 
sanclificatio, quae non suaple natura sanela cst, sed 
lanquam ex participalione divina; nam cxtrinsocus 
in crealuras advcnit sanclificatio, ei advcntitiara a 
Dco graliam conscquuntur. Ungilur etiam una cum 
csetcris illius logalis cultus altare. Sancla ost enim 
lex, cumad agnitionem ejus, qui sccundum naturam ^ 
Deus est, vocet, ct in audicntium animis justiliae 
cognitioncm inferal, c l eos, quos instiluil, ad probi-
latis inifa pcrducat : « lnitium cniro, inquit, \iae 
l>onae, est faccre justa , v . » Scribit cliara profccto 
Paulus : «Itaque lcx quidem sancla, el mandaluni 
sanclum, el justum ct bonum > Porro sancla 
sanclorum cst lcx, non ex eo quod urabra esl, 353 
sed quod, si adspiriiualem contemplationem trans-
feraluT, ilke ejus figurae nobis Cbristum clainare 
vidcantur, qui vere Sanctus sanclorum est, cum 
sanctificel lanquam Deus, et eos, qui per fidem 
facli snnt ejus participes, suo spirilu inungat. Jara 
vero sacro tabernaculo erecto, atque etiam sancio 
oleo peruncto, dicamus quod sequilur, si placet. 

PALL. Sane vero. Q 
CYR. Sic itaque scriptam ost: ι Et |>erfecil 

Moyses omnia opera, et operuil nubes tabernacu-
IUDI lestimonii, et gloria Domini iniplelum est laber-
naculum. Et non poluilMoyses ingredi in labernacu-
luin lestiraonii, quia obumbraverat illud nobes, el glo-
ria Domini impletumeral tabernaculum. Quotiescun-
que autem elevabalur a tabernaculo, caslra uiove-
banl l i l i i Israel cum sarcina sua; quod si non fuisset 
elevata nubes, non movebant castra usque in diem, 
quo elevaretur nubcs ; nubes enim erat super 
illo per diem el ignis per noctem in conspectu to-
tius Isracl in omnibus profectionibus eorum ι β . ι 
Manifestato namque in orbe lerraruin sancto illo 
ac vcriore tabernaculo, id est, illa ex gentibus Ec-
clcsia, Chrisli lumen circumfulsit et quasi nubes D περιελάμπετο Χριστού, κα\ ή νεφέλη ώσπερ τ ι ς πνευ-

ώς θεδς, τψ Θεψ χαλ Πατρ\, μεθ* ημών Αγιάζεται 
κατά τδ ανθρώπινο ν · και τούτο έστιν ή λεγομένη 
κένωσις. Ό γάρ άγιος κατά φύσιν ώς θεδς , δεοετ\-
σΟαι λέγεται τού άγιάζοντος θεού · χα\ τούτο φησιν 
ό μακάριος Πέτρος · c Ί ν α τδν άπδ Νσζαρέτ , ώς 
έχρισε ν αύτδν ό θεδς Πνεύματι άγίψ. ι Ούκούν περί 
τδ άνΟρώπινον ή χρίσις, κα\ τής σαρκδς δ άγιασμδς, 
τής ού κατά φύσιν αγίας, άλλ' ώςέν μεθέξει τή παρά 
θεού· θύραθεν γάρ τοις κτίσμασιν δ αγιασμός , καλ 
είσποιητώς παρά θεού καταπλουτούσι τήν χάριν. 
Χρίεται δέ τοίς άλλοις δμού, κα\ τής κατά νόμον λα­
τρείας τδ θυσιαστήριον. "Αγιος γάρ καί δ νόμος , 
καλών είς έπίγνωσιν τοΰ κατά φύσιν θεού, καί δι­
καιοσύνης είδησιν τοις άκροωμένοις έντιθεΛς, χαλ 
είς αρχάς άγαθότητος αποφέρων τούς παιδευομένους* 
ι Αρχή γάρ, φησ\ν, όδοΰ αγαθής τδ ποιειν τ ά 
δίκαια. > Γράφει δέ που κα\ ό θεσπέσιος Παύλος, 
ι "Ωστε ό μέν νόμος άγιος, κα\ ή εντολή αγία, κ α ι 
δικαία κα\ αγαθή. ι "Αγιος δέ Αγίων ό νόμος, ού κ α τ ά 
γε τήν σκιάν, άλλ' δτι πρδς θεωρίαν εί μετατρέποιτο 
τήν πνευματικήν, αύτδν ήμίν οί τύποι διακεκράγασι 
τδν Χριστδν, τδν "Αγιον αγίων αληθώς* Αγιάζει 
γάρ ώς θεος τψ ίδίψ καταχρίων πνεύματι τούς έν 
μεθέξει γεγονότας αύτοΰ διά τής πίστεως. Έ γ η -
γερμένης δέ δ ή , κα\ μήν κα\ έλαίψ τψ Αγίψ κα-
τακεχρισμένης τής Αγίας σκηνής , τδ μετά τοΰτο 
λέγωμεν, εί δοκεί. 

ΠΑΛΛ. Πάνυ μέν ο ί / . 
ΚΥΡ. Γέγραπται τοίνυν ώδί* ι Κα\ συνετέλεσε 

Μωσής πάντα τά έργα, κα\ συνεκάλυψεν ή νεφέλη 
τήν σκηνήν τοΰ μαρτυρίου, κα\ δόξης Κυρίου Ιπλι»-
ρώθη ή σκηνή. Καλ ούκ ήδυνήθη Μωσής ε/σεχ0είν 
είς τήν σκηνήν τοΰ μαρτυρίου, δτι έιαικίαζεν έπ' 
αυτήν ή νεφέλη, κα\ δόξης Κυρίου έπλήσθη ή σκηνή. 
Ήνίκαδέάνέβη άπδ τής σκηνής, άνεζεύγνυσαν οΐυιολ 
Ισραήλ συν τή απαρτία αυτών · εί δέ μή άνέδη ή 
νε-f έλη, ούκ άνεζεύγνυσαν έως τής ημέρας, ής άνέδη 
ή νεφέλη · νεφέλη γάρ ήν έπι τής σκηνής ημέρας, 
κα\ πύρ ήν έπ* αυτής νυκτδς, εναντίον παντδς Ι σ ­
ραήλ , έν πάσαις ταίς άναζυγαίς αυτών. » Άναδε-
δειγμένης γάρ έν κόσμψ τής αγίας κα\ αληθεστέρας 
σκηνής, τούτ' έστι, τής έξ εθνών Εκκλησίας , φώς 

qusedam spirilualis snperno rore nos abunde Iselifi-
cans, Dei templuro complet. Non latnen potuit, 
inquit, ingredi Moyses; neque enim ingressus est 
Israel, quia divini luminis radios ferre non potuit, 
neque intellexil Cbristi myslerium; jam vero ne 
spiritualem quidem illuminationam admisit, neque 
roentis oculis Domini gloriam aspcxil, cum quo dum 
in figura nubis ex hoc mundo proficiscitur, el ad 
supera tendil, simul proficiscimur Dominica vesti-
gia persequenles. Iniliavit enim nobis viam novam 
et vivenlem , illam quae sursura ducit in coelum : 
dumque conquicscil a*que considct, simul con-

ματική δρόσος ημάς τοϊς άνωθεν πλουσίως καταπιαί-
νουσα , τδν θείον ναδν άναπίμπλησι. Πλήν, ούκ ήδυ­
νήθη, φησ\ν, είσελθείν ό Μωσή;, ού γάρ είσβέδηκεν 
ό Ισραήλ, τήν τού θείου φωτδς προσβολήν ένεγχεϊν 
ού δυνάμενος, έπείτοι ουδέ συνήκε τδ Χριστού μυσ­
τήριον , άλλ' ουδέ προσήκατο τδν έν πνεύματι φωτι­
σμδν , ουδέ τεθέαται τοίς τής διανοίας δμμασι τήν 
δόξαν Κυρίου, ω κα\ ώς έν τύπψ νεφέλης, άπαίροντι 
μεν τοΰ κόσμου κα\ πρδς τά άνω βαδίζοντι, συν-
απαίρομεν κατ* ίχνος ίόντες τδ δεσποτικών ένεκαίνισε 
γάρ ήμίν τήν πρόσφατόν τε κα\ ζώσαν όδδν, τήν είς 
τά άνω φημ\ κα\ Ιν ούρανψ, άναπσυομένω δέ ώσπερ 

l f Pbilip. ιι, 6, 7. i a Act. x, 36. I v Prov. X M , 5. » Rom. vn, 12. l* E\« d. \i, 



t?i*3 DE ADORATIONE IN SPIRl 

καΛ καταλύοντι, συναναπαυόμεθα και συγκαταλύσο- , 
ftsv. Άπαιρούαη δέ τή νεφέλη , συναπήρεν ό λαός· 
καλ καταλυούσης , συγκατηυλίζετο · ι Νεφέλη γάρ 
η ν , φησ\ν, έπ\ τής σκηνής τήν ήμέραν, καλ πΰρ 
ττήν νύκτα. » Κ α τ α π ί ν ε ι μέν γάρ ό Χριστδς χαρί-
σμασι τοίς πνευματικοίς, τούς ώσπερ έν ήμερα κα\ 
φωτ \ γεγονότος, διά γε τού τήν έπ' αύτψ γνώσιν λεπ-
τ & ς τε καλ έξητασμένο)ς έλεϊν, κα\ έκλελαμπρύνθαι 
τ δ ν νούν καταφωτίζει δέ τούς αμαθέστερους έτι. 
Σκότος δέ δλως κοσμικής άπατης ούκ έστιν έν Έ κ -
χλησίαις, περιαστράπτοντος αύτάς τού Χριστού, κα\ 
νοητω φωτλ τά σύμπαντα καταυγάζοντος · ού γάρ 
έσμεν νυκτδς,ούδέ σκότους, άλλ* υ!ο\ φωτδς κα\ ημέ­
ρ α ς , κατά τδ γεγραμμένον. 

ΠΑΛΛ. ΌρΟώς έφης. 
ΚΥΡ. ΠροσΘέντες δέ τούτοις, κα\ ούκ έν μήκει ̂  

λόγων, τούς έπί γε τή σκηνή νόμους, τάς τε τών 
Χαών δωροφορίας, κα\ |χήν κα\ άπάρσεις καλ συναυ-
λισμούς, άφηγησόμεθα * ίοι γάρ άν ούτω πρδς οΐμον 
όρΟήνδλόγος. 

ΠΑΛΛ. Σύμφημι. 
Κ Υ Ρ . Δεδικαίωκε τοίνυν ό νομοθέτης καλ κριτής 

άν μόνη δή χρήναι τή Αγία σκηνή τάς θυσίας έπιτε-
λείν, τούς είπερ άν έλοιντο τοΰτο δρ |ν , άφιστάς, οί-
μαί που, τής εώλου ψευδολατ ρε ίας , τής έν Αίγύπτω 
φημλ, Ινθα πολύς μέν ό τών ειδώλων έμπαιγμδς, 
θεών τε τών ψευδωνύμων ή Ακαλλεστάτη πληθύς, 
ούδλ αύτοίς τάχα που τοίς προσκυνείν ήρημένοις γνω-
ρίζεσθβι δυναμένη · άνείται δέ κα\ τδ θύειν. ώσπερ { 

Αν Σλοιτό τις, κατά γε τδ ύπό του τών παρ' "Ελλησι 
σοφών άτημελώς είρημένον, άλλος δ* άλλω 5ρεζε θεών. 
Άφιστάς ούν τής ούτω ψυχράς τε κα\ βέβηλου τρι-
δης καλ συνηθείας άλογωτάτης, Εφη πάλιν έν τω 
Λευιτικφ* ι Λάλησον πρδς 'Ααρών κα\ πρδς τούς υίους 
αύτοΰ, κα\ πρδς πάντας τούς υΙούς Ισραήλ, κα\ έρείς 
πρδς αυτούς* Τούτο τδ £ήμα δ ένετείλατο Κύριος 
λ έ γ ω ν Άνθρωπος τών υίών Ισραήλ, ή τών προσ­
κειμένων έν ύμίν, δς άν, σφάξη μόσχον ή πρόβατον, 
| \ αίγα έν τή παρεμβολή, καλ δς έάν σφάξη Ιξω τής 
παρεμβολής, κα\ έπ\ τήν θύραν τής σκηνής τοΰ μαρ­
τυρίου μή ένέγκη, ώστε ποιήσαι αύτδ είς ολοκαύ­
τωμα, ή σωτήριον τφ Κυρίω, δεκτδν είς όσμήν εύω­
δίας· καλ δς άν σφάξη έξω έπ\ τήν θύραν τής σκηνής 
τοΰ μαρτυρίου, κα\ μή ένέγκη αύτδ, ώστε μή προσ-
ε ' ' έγκτ; δώρον Κυρίω απέναντι της σκηνής Κυρίου , 
χαλ λογισθήσεται τω άνθρωποι έκείνω, αίμα έξέχεεν, 
Ιξ^λοθρευθήσεται ή ψυχή εκείνη έκ τοΰ λαού αύτ?4ς. ι 
Α:μα μέν ούν έκχείν, κα\ τοίς είς μιαιφωνίαν έγκλή-
μασιν ένοχον Ισεσθαι τδν Ιξω θύοντα τής σκηνής. 
Έαυτδν γάρ ώσπερ διεχρξσατό τ ι ς , κα\ τήν οίκείαν 
ιυλόθρεύσε, ψυχήν, δ θεού μέν τού κατά φύσιν 
ά^ιστις αυτήν, προτνέμων δέ λίθοις και ξύλοις 
χα\ ταίς τών δαιμονίων άπατα»ς άνατιθείς. "Οτι ck 
ού παν απλώς θύμα παρα τζς Ουράς άγεσΟαι 
ττροστέταχε τής σκηνή;, άλλ' δπερ έλοιτό τις είς 
θυσίαν ά^αθείναι Ρεω , δέδειχεν έναργώς προσ-
e πάγων ευθύς · ι Κα\ ού Ουσουσιν έπι τάς Θυ3·ις 
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quicscemus aiquc considebimus. Nubc cnim pn -
ficiscenlc, Minul proficiscebatar populus; cl coiisi-
dculc, simul constdcbal : c Nubes enim cral , 
inquit, super labernaculum pcr dicm, et ignis 
per noctem. » Spiritualibus namquc chafistiialis 
eos Chrislus irrigal, qui propterea tanquam in dic 
sunl ac luce, quod subtiliorem ipsius atque accura-
liorcm cognitioncm pcrcepcrunt, ct nicnlcui HIu-
slralam habent : eos enim, qui sunt adhuc rudio-
res, i l l u m i n a t . 3 5 4 ^ m n m 0 autem mundani crroris 
tenebne in Ecclesiis nulke sunt, cutn circum eas 
Cbristus fulgeal, elspiriluali luininc universa si-
mul illuslret : non cniin sumus noctis neque lcnc-
brarum, sed Olii lucis ct diei, ut scriptum cst 1 7 . 

PALL. Recte ais. 
CYR. His adjiciemus breviter legcs, quae ad ta-

bernacalum pertinent, c l oblaliones populi, pro-
fecliones eliam ac stationes cxponcmus; sic CIIMII 
rccto ilinerc progredielur oralio. 

PALL. Assentior. 
CYR. Conslituil enim illc legislator ac judcx, ut 

in sancto illo labernacirio dunlaxal sacrificia con-
suminarcni, quicunque id facere vellenl, ut cos, 
opinor, ab illo velerl cultu falsae religionis averte-
ret, qucm in iEgypto nimirum exhibucrant, ubi 
multa vigebant idolorum ludibria, falsoramque 
deorura turpissima lurba, qua? ne ab ipsis quidein, 
qui adorare vellent, cognosci possel; ubi ctiam l i -
bcruai erat cuiquc, co modo sacrificare, quo voluis-
sct, ut cst a sapicnte quodam genlili temere d i -
ctum; alius vero alii deo sacrificabat. Ab hoc ijri-
tur adeo stulto alque impio usu ct absurda consue-
ludine cura eos abducere vellet, dixi l rursus in 
Levitico : « Loquere ad Aaron, ct ad fdios cjus, ct 
ad omncs filios Israel, et diccs ad cos : Iloc cst 
verbum, quod pnecepit Dominus, dicens : Homo ex 
filiis Israel, vel cx iis, qui appositi simt vobis, qui 
occideril vitulum aul ovem, aut capram in castris, 
et qui occiderit exlra castra, et ad ostium laberna-
culi tcstinionii non atlulerit, ut faciat illud holo-
caustum vel sacriiicium salulare, Domino acceptum-
in odorcm suavilalis; ct qui occiderit extra, et ad 
ostium tabcrnaculi tcslimonii non atlulerit illud, 
ut oflerat donum Domino coram labernaculo Do-
m i n i ; sanguis imputabilur bomini i l l i ; sanguinen» 
effudit, exterminabitur anima illa depopulo s u o , e . » 
Sanguinem igitur fundere, ct botnicidii renni 
fore, inquit eura, qui cxtra tabornaculum sacriflca-
vcrit. Seipsum cnim interferit, ac suam animam 
perdidit, quisquis illam ab eo, qui sccnndum nain-
rajn Deus cst, avcrlii, camque lapidibus ac l ignii 
el dajmoniorum erroribus dicavit. Cjeicrnm ntwi 
omnem prorsus victimam ad ostiuin 355 lal>crna-
culi afferri purccpisso, sedcam dunlaxat, qnam in 
sacrificium offerre Dco quisquc voluissct, pcrspicuc 
(istondit, rum illico subjnnxit: « El non sarriflea-

I T i Tbcss. v, o. w Lcvil . xvn, 2 scqq. 
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bunt sacrificia sua vanitaltbus, cum quibus ipsi Α αυτών τοίς μάταιοι;, οίς αύτο\ έκπορνεύσωσιν οπίσω 
fornicanlur post eas , f . > Igitur interdicit pror&u», 
ne qnis nullo discrimine, cuicunque velit, sacrifi-
cet; soli aulem ei, qui secundum naluram Deasest, 
cultum exhibenduni esse, aperliseime dicit. 

PALL. Pracclarc sanc dicluin esl. 
CYR. Nec vero niediocriler juvat, si alio quoque 

luodo intelligainus expedire, alque etiam prope 
necessarium essc, in sanclo dnnlaxat tabernaculo 
sacriOcia ficri, ac sacras victimas oflcrri. 

PALL. Quolandemmodo? 
CYR. Annon iniagincm ac figuram ipsius Emroa-

nuel esse diccbamus illura vitulum, qui pro sacer-
dote c l populi ignorantia ad tabernaculum macla-
balur? Β 

PALL. Dicebamus. 
CYR. Ob eam igitur causara dicinras in Ecclesiis, 

tanquain in sanctis tabernaculis, Christi mysterium 
perfici oportere; quod ipsuro alibi quoque prace-
pit. Cuin enim ab initio sanxissel, qua ralione a 
liliis Isracl ex iEgyptiorum terra proGciscentibus 
agnus in Cbristi figuram esset immolandus : c In 
una doroo comcdetur, inqui t , neque efferelur 
de carnibus ejus foras * · · : » violant igilur, diversa 
senlicntcs haeretici, Dei decreium, qui praeter i l lud, 
quod esl revera sanctum labemaculum, alterum 
sibi ligunt, et foris agnum immolanl, ct longissime 
ab illa una domo efferunt, ei Utum qui est indivi-
duus, dividuni : unus est enira ac pcrfeclus in 6m-

αυτων. > Ούκούν άποφάσκει παντελώς τδ Θύειν 
Αδιακρίτως, ψπερ Αν βούλοιτό τ ις , δεϊν δέ δή μόνφ 
τψκατά φύσιν θεψ τάς λατρείας έπιτελεϊν, εύ μάλα 
φησί. 

ΠΑΑΛ· Ός άριστα γε ήμίν δ λόγος f χει. 
ΚΥΡ. 'Ονήσειε δ* άν καλ ού μετρίως ημάς καθ* 

έτερον οΤμαι τρόπον τδ χρήναι νοείν ώς έστι λυσι­
τελές κα\ άναγκαίον ήδη πως τδ, έν μόνη δεϊν τή αγία 
σκηνή πράττεσθαι τάς θυσίας, και τά Ιερά προσφέ-
ρεσθαι θύματα. 

ΠΑΛΛ. Πώς Iφης ; 
ΚΥΡ. Τ Η ούκ είκόνα κα\ τύπον έλέγομεν είναι τον 

Εμμανουήλ, τδν Ιερέως τε πέρι καλ Αγνοημάτων 
λαού πρδς τή αγία σκηνή σφαζόμενον μόσχον; 

ΠΑΛΛ. Έλέγομεν. 
ΚΥΡ. Χρήναι δή ουν ταύτη τοι φαμέν, ώς έν σ χ η -

ναίς άγί·αΐς ταίς Έκκλησίαις τού θεού, τού άριστον 
τελείσθαι μυστήριον.Τουτ\ γάρ ήμΐν κα\ έτέρωθί π ο υ 
διετύπου πάλιν, βεσμοθετήσας γάρ έν άρχαίς τίνα £ ή 
τρόπον προσήκει σφάζβσθαι τδν άμνδν είς τύπον Χ ρ έ ­
στου της Αίγυπτίων άπαί ρου σι γής τοις έξ Ισραήλ*! Έ ν 
οίκία μι$ βρωθήσεται, φησ\, κα\ ούκ έξοίσετ* άττδ 
τών κρεών αυτού έξω· » Ούκούν παραλύουσι τδ β*<ρ 
δοκούν, οί έτερόφρονες αίρετικολ παρά τήν ουααν 
αληθώς άγίαν σκηνήν, έαυτοίς έτέραν διαπηγνύντες, 
κα\ έξω θύοντες τδν άμνδν, καλ άπωτάτω που ττ^ς 
μιάς αποφέροντες οίκίας , καί μερίζοντες τδν άμ ΐ -
ριστον - εΤς γάρ καλ τέλειος έν πάσι Χριστός. "Αλλ* 

nibus Cbristus. At vero sapiens ille, ac sacrorum C δγε σοφός τε ήμίν καλ Ιεροφάντης Μωσής παρεγγυ*· 
interprcs Moyses nobis praecipil dicens in Dcutero-
nomio * c Cave l ibi ipsi, ne offeras bolocaustura 
luum in omni loco, quem videris, pneterquam in 
loco, qucm elegerit Domipus Deus tuus in una civi-
tatum tuarum; ibi offeres bolocausta toa, et ibi 
facics omnia, quaecunque ego praecipto tibi bodie; 
ecd in omni desiderio luo sacrificabis, et coraedes 
carnes secundum desiderium animae tuae, secun-
dum bonedictionem Doroini Dei tui, quam dederit 
l i b i in omni civilate. Immundus, qui in te est, et 
mundus simul coraedcnt ipsum, ut capream vel 
cervum, preterquam quod sanguinem non come-
detis; in ierram effundetis ipsum ut aquam *°. ι 
Animt igitur est in primis 356 i m P " culpa et cr i-
men, audere in omni loco sacrificare, non in domo ^ τδ Χριστού μυστήριον. 
Dci explerc Cbristi mysterium. 

PALL. Rectc sane dicis; illod tamen explices 
veliro, cura sanguinc vesci lex improbaverit, et id 
jure fecerit, quinam in bac liltera sensas insit. 

GYR. Si ila videlur, ea quae sunt bac de re in 
Levitico quoque sancita, dicamus; quae sic babeni: 
« E l homode filiis Israel, aul de proselytis, qui ap-
posiii sont vobis, quicmtque coroederii omnem san-
guinero, statuam faciem meam in animam, qoa? 
vescilur sanguine, et perdam eam de populo suo; 
tiam aniraa omnis carnis, sanguis ejus est: et ego 

λέγων έν τφ Λευτερονομίφ, ε Πρόσεχε σεαυτψ μή 
άνενέγκης τδ ολοκαύτωμα σου έν παντλ τόπω φ έάν 
Γδης, άλλ* ή είς τόπον δν άν έκλέξηται Κύριος ό &ός 
σου αύτδν, έν μι$ τών πόλεων σου, εκεί άνοίαεις τά 
ολοκαυτώματα σου, χαλ εκεί ποιήσεις πάντα δει έγί· 
εντέλλομαι σοι σήμερον * άλλ* ή έν πάση έπιθνμΐ* 
σου θύσεΐ£, κα\ φάγη κρέα κατά τήν έπιθυμίαν της 
ψυχής σου * κατά τήν εύλογίαν Κυρίου του θεού σου, 
ήν έδωκε σοι έν πάση πόλει. Ό ακάθαρτος έν σοι 
καλ ό καθαρδς έπ\ τδ αύτδ φάγεται αύτδ, ώς δορχαδα 
ή έλαφον, πλήν τδ αίμα ού φάγεσθε, έπ\ τήν γήν 
έκχεείτε αύτδ, ώς ύδωρ. ι Διανοίας ουν άρα τής 
βδελυρωτάτης άμπλάκημα και γραφή, το έν χαντλ 
τόπω θύειν άποτολμφν, καλ μή έν οίκω Θεού πληρούν 

ΠΑΛΛ. Εύ λέγεις" πλήν εκείνο φράσον. Τήν α ί μ α ­
τος βρώσιν κεκιδδήλευκεν δ νόμος, καλ μάλα είκάτως· 
Τί δ* Αν είη πάλιν ό ίν γε τψ γράμματι νους; 

ΚΥΡ. Ούκούν, εί δοκεί, τά έπ\ τψδε τεθεσπισμενα, 
και έν τψ Λευιτικψ φέρεδήλέγωμεν. Έχε ι γάρ ώδε* 
ε Κα\ δ άνθρωπος τών υίών Ισραήλ, ή τών π ρ ο σ η -
λύτων τών προσκειμένων έν ύμίν , δς άν φάγη πάν 
αίμα, επιστήσω τδ πρόσωπον μου έπ\ τήν ψυχήν τ ή ν 
έσθουσαν τδ α ί μ α , κα\ άπολώ αυτήν έκ τού λαού 
αυτής. Ή γάρ ψυχή πάσης σαρκδς αίμα αύτοΰ 

| «· Lcvit. χνιι, 7. ·· ' Exod. νιι, J6. "· Ibid. 13-16, 



tt7 DE ADORATIONE LN SPIRITU ET VERITATE. LIR. X . 698 
έστι. Καλ έγώ δέδωχα αύτδ ύμίν έπ\ τοΰ θυσία- Α dedi illud vobis super allari, ut propilieUir pro ani-
στηριου έξιλάσχεσθαι περ\ τών ψυχών υμών * τδ γαρ 
αίμα αύτοΰ Αντ\ ψυχής έξιλάσεται. Διά τούτο εί-
ρηκα τοίς υίοίς Ισραήλ * Πάσα ψυχή έξ υμών ού 
φάγεται αίμα· Καλ ό προσήλυτος ό προσκείμενος έν 
ύμίν ού φάγεται αίμα · χαλ Ανθρωπος τών υ Ιών Ι σ ­
ραήλ, ή των προσηλύτων τών προσκειμένων έν ύμίν, 
δς Αν 6η ρεύση θήρευμα θηρών ή πετεινδν, δ έσθίεται, 
χαλ έχχεεί τδ αΤμα, χαλ καλύψει αύτδ τή γή : ή γαρ 
ψυχή πάσης σαρκδς, αίμα αύτοΰ έστι. Καλ είπα τοίς 
υίοές Ισραήλ· Αίμα πάσης σαρχδς ού φάγεσθε, δτι ή 
ψυχή «άσης σαρχδς αίμα αύτοΰ έστι* πάς δ έσθίων 
αύτδ, Αξολοθρευδήσεται. ι "Αθρει δή ούν σαφώς χα\ 
Αναφανδόν ως είς ψυχής τύπον τδ αίμα λαμβά-
ιεται. 

ΠΑΛΛ. Χυνίημι, 
ΚΥΡ. Άλλοτριοί τοιγαρούν δ νόμος, χαλ ύπεξάγει 

σωμάτε*»ν τών σφαζομένων τδ α ίμα , δόγμα διδάσκων 
αληθές, χαλ πρός γε ημών αυτών έν πίστει δεκτδν, 
και έν Έχχλησίαις τίμιον, τδ, άθάνατον είναι φ η μ ι , 
διακείσβαι καλ φρονείν τήν λογιχήν τοΰ άνθρωπου 
ψυχήν, ήν τοίς γηίνοις σώμασιν, ού συγχαταφθείρει 
θάνατος. Απολύει δέ μάλλον χαλ άνίησιν δ Δημιουργός, 
καλ ύπεξάγει τοΰ παθείν, ζωής άποφήνας μέτοχον. 
Πεποίηται γάρ δ άνθρωπος έν άρχαίς είς ψυχήν ζώ-
σαν, ένιέντος αύτφ τοΰ θεοΰ πνοήν ζωής * γέγραπται 
γαρ ωδΐ* Καταγράψομεν γάρ, καθάπερ έγψμαι, τδ 
άναλκι της τά πάντα ζωογόνου σης ζωής, ε Ε τδ πρδς 
αυτής γεγονδς είς ζωήν, συνδιόλλυσθαί φαμεν τοίς 
προσχαίροις σώμασι. Συνέσει δέ τή παγκάλψ ατέ-
ψομεν, Αθάνατον ελνα». πιστεύοντες, δοκούν ώδε έχειν 
αυτήν τ φ πάντων Αημιουργφ, έν ψ ζώμεν , καί κι­
νούμεθα, χαλ έσμέν. Καί ούτος, οΐμαί που, τής νομο­
θεσίες τ ή ς έπλ τψδε λόγος. Ίωμεν δέ χα\ έφ* έτερα 
δικαιώματα τής σκηνής. Έ φ η τοίνυν δ θεδς έν τή 
Έζόδφ , ε Ού σφάξεις έπ\ ζύμη αίμα θυσιάσματός 

μου. ι "Αζυμον Ιστω, φησλ, τδ προχεόμενον αίμα , 
καί ύ π λ ρ του προσχεκομισμένου είς θυσίαν τ φ θ ε φ , 
ζύμης αύτφ δηλονότι ήτοι σεμιδάλεως έζυμωμένης, 
ούχ έπτνηνεγμένης · χρή γάρ ημάς έκκε καθαρμέ νους 
χαλ Αζύμους ώσπερ υπάρχοντας, τοΰτ* έστι, τήν έκ 
φαυλοτητος καλ πονηρίας οίονεί πως έπιπλοκήν, ε ί? 
νουν ούχ έχοντας , καθιερούν τψ θ ε φ τάς εαυτών 
ψυχάς, Δ ν είς τύπον τδ αίμα* νέον δέ φύραμα καί 
αζύμους έκάλει χαλ δ θεσπέσιος Παύλος , τούς είλι-
χρινή χαλ άθόλωτον, χαί άσυμμιγή φαυλότητος τήν 
οίκείαν πηροΰντας ψυχήν, διά πίστεως δέ δηλονότι τής 
είς Χριοτδν, χα\ αγάπης δλοτελοΰς. Άλλ* ε Ουδέ μή 
κοιμηθή , φησλ, στέαρ τής εορτής μου, έως 
πρωΐ, · τοΰτ* έστι, χθιζδν ούχ άνοίσεις στέαρ είς 
όσμήν εύωδίας. Έν δέ τψ Λευιτικφ σαφεστέραν 
ποιείται τοΰ νόμου τήν δήλωσιν, καλ τδ χρήμα εναρ­
γές χαθίστησι λέγων περλ τοΰ προσάγοντος θύμα* 
c Κάν εύχήν, ή έκούσων θυσιάση τδ δώρον αύτοΰ, 
ξ άν ήμερα προσενέγκη τήν θυσίαν, βρωθήσεται, καλ 
τ ή αΟριον* τδ δέ καταλειφθέν άπδ τών κρεών τής 
βυα ίας , έως ημέρας τρίτης, έν πυρλ καυθήσεται. 

mabos veslris; sanguis enim ejus pro anima pro-
pitiabitor. Ideo dixi filiis Israel: Omni* animi ex 
vobis non comedet sanguinem. Et proeelytut, qui 
appositos est vobis, non comedel eanguinem; et 
homo de flliis Israel aut de proselytu, qui apposili 
eunt vobis, qui venando ceperit feram, aut avem, 
qoa vesci licel, effundet saoguinem ejos, ct operiet 
illam terra; anima enim omnis carnis, sanguis ejus 
est. Et dixi filiis Israel: Sanguinem univtrsa? carnis 
non comedelis, quia anima omnis carnis sanguis 
ejoe esl; qni ederil eam, exterminabiiar » Vide 
igitur aperte ac manifeste pro animae figara sangui-
nem accipi. 

Β PALL. InteUigo. 
CYR. Lex igilar sanguinem a corporibus occisif 

eejangil ac subtrabit; qua in re dogma vemrti do-
cet et a nobis ipsis fide receptom, et in Ecfclesiis 
in pnecipuis babilum; nempe sic faabendam esse, 
ut animam boroinis ralionis compotem, immorla-
lem pateraus; neque entm mors eam una CDOI ter-
renis corporibus inierimit, sed potius ille Condilor, 
qui i l l i vitam imperlWit, absolvil,et relaxat, acsub-
ducil, quominus eam perpelialur. Factus est enim 
bomo ab ipso inilio in anitnato viventem, cura ia 
ipsam Deus immisissel spiritum v i l x ; sic enim 
ecriptum e s t f l \ Impingemus enim, ut opinor, ia-
flnnitalis vitium vi l» i l l i , omnia vivificanti, si, 

£ qood ab ea productura est ut vivat, una cum cado-
cis corporibus dixerimus interire; ac vicissim orna-
bimos praeclara sapienliae laude, si illam immorta-
lem ease crediderimas, eaque conditione u l esset, 
UU omniam rerum Artif l t i placaisse, 357 i n Q u e 

vivimas, et moveraur et sumus. Atque boc sibi vo-
lant legis bac de re constitata; verba. Sed pergamus 
ad alias tabernaculi leges. Ait igilur Dominus in 
Exodo : c Non mactabis eoper fermento sanguinem 
bofttia? meas · Sine fermento sit, iuqoit, sangais, 
qai fnnditur, neqoe saper id , qaod Deo in sacrifi-
dum offertur, fermentom aut simila fermentata ad-
jicialnr : oportet enim u l expurgati el axymi qoo-
dammodo, id est, DoUam vi t i i atqoe improbitatis 
admistionem in animo babentes, animas noslras, 

D quaruui sanguis figuram gerit, Deo consecremas; 
novam eliam consperaionem et azymos appellavit 
beatas Paolus qai per fidem in Chrislam, inle-
gramqae dileclionem einceram ac poram, et ab 
omni improbitatis admistione eejonctam animam 

v coosenrarent. Quin etiam : ε Non pernoctabii, 
^ inquit, adepe feslivitatis mese usque mane u ; » id 

est, besleraam adipem non offeres in odorem sua-
viui is . In Levitico aalera apertiue banc legem expli-
cat, eamqoe rem perepicuam facit dicens de eo, qui 
offert victimam : c Sive voto debilum, sive volan-
tariaro sacrificaverit munas snum, qoo die oblak-
rit sacrificium, comedetur, et postridie; quod · « -

·» L c v h . xvn, S-14. " · Gcn. J I , 7. 1 1 Exod. xxxiv, i 5 . 1 5 1 Cor. v, 7. i k Dcut. x u i i , 18. 
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tem reliqaum fucrit dc carnibus sacriGcii usqae in Α *Εάν δέ φαγών φάγη άπδ τών χρεών t § ήΡ^Ρ* « 
diem terlitim, igni combureiur. Quod si comedendo 
comederit de carntbus die teriio, non eri l aeceptum 
oflerenli i l lud, non imputabilur ipsi; inquinatio 
est; aniroa aulem qua» de illis comederii, inqui-
nabitar, ei peccalum accipiei". ι Tertio igUur anie 
die immolalum sacrificium rejicit; sed etiam hester-
num se aversari declaravit, dicens: c Quod si sacri-
ficaveris sacrificium volom pro graliis agendis Do-
mino,ut acceplabile sil vobis, sacrificabitis il lud, eo-
dem ipso die comcdetur: non relinqueluT decarnibus 
in mane : ego sum Dominus; peccatum accipiet ·· .· 

PALL. Sed quisnara horum verborura sensus est ? 
CYR. In superioribus lex nobis sxpenamero de-

raonslravit bunc morem esse divinae Scriplure, ut 
univereum tempus interdum duas in partcs divi- Β 20ος τή θεία Γραφή, ποτέ μεν είς δύο, χαθ*δ' ?.» 

τρίτη, ού δεχθήσεται αύτψ τψ προσφίροντι αύτδ, t 
λογισθήσεται αύτψ, μίασμα έστιν · ή δ% ψ^χή 
άν φάγη άπ ' αυτού , μιανθήσεται, καΐτην Apapctn 
λήψεται. > Τριταίον μέν ούν Αποπέμπεται 65μα, τα» 
αιτείται θέ Ατι κα\ τδ χθιζδν, διεσάφει λέγων. « £:> 
δέ θύτης θυσίαν εύχήν χαρμόσυνης τψ Κυρίψ, ν; 
δεχτδν ύμίν θύσετε αύτδ. Αυτή τή ήμερα έχείντ; ία-
θήσεται, ού χαταλείψεται Απδ τών χρεών ε ίς τδ ΤΑΤ 
έγώείμι Κύριος* τήν άμαρτίαν λήψεται. > 

ΠΑΛΛ. ΕΓτα τίς άν γένοιτο χαι τώνδε δ νούς; 
ΚΥΡ. Προαποδέδειχεν ήμίν δ νόμος έν τοίς 'ΐν 

τέρω πλειστάκις, δτι τδν άπαντα χρόνον χ&τχύγβ* 

dat; in illud, quo lex fai t ; et ifdad, qao Christas 
i l l ux i t : nonnonquam in tres, eo tempore etiam 
interjccto, atque in medio coilocato, quo sanclo-
ruro prophetaram chorus cffulsit; sed lamen tam 
co lempore, quo Moyses, qaam eo qno prophelae 
fuerunt, eadeio ratio cultus exhibendi fuit; 358 
niroirum in ombris adbuc legis. Sed, cum jam di-
luxissei, ac tcrtium illud tempus apparuissel, at-
que orbis, qui sub sole est, universas inlelligibili 
luinine, id est, Christi splendore circurafusus esset, 
jam veteri caiigine discussa, illa cultus ratio, quae 
co tempore viguerai, non adbuc grata et accepla 
est, sed adeps aut sacrificiam sive besternum sit, 
sivc terliartuia, apud Deum exsecrabile est, et aver-

νόμος, χα\ καθ' δν έπέλαμψεν δ Χριστός* ποτέ £ 
αύ, είς τρείς παρεισκρινομένου τε χα\ τ ά τάττοα; 
μεταξύ, χα\ χαθ* δν ό τών Αγίων προφητών άνΟα|φ 
χορός, πλήν δτι χα\ έν χρόνψ τψ χατΑ Μωσεα, οί 
έν τψ τών Αγίων προφητών λατρείας ήν τρ&χς ϊ 
αύτδς, ώς έν σχιαίς έτι ταίς χατΑ νόμον. UpJ*; β 
γενομένης, ήτοι τού τρίτου λοιπδν πάλεν avoonvlrV 
τος χαι ρού, καλ τοΰ νοητού φωτδς, τοΰτ* έστι, Χ«-
στοΰ, τήν ύφ* ήλιον περιαστρΑπτοντος, λελ^ρέι̂  
δέ λοιπδν τής παλαιάς άχλύος, ούχέτι δεχτές ΤΤ^Ϊ 
τηνιχάδε λατρείας ό τρόπος, άλλ* είτε χθφν, & 
ούν είη τδ τριταίον στέαρ, ή θύμα, δεχτον phoazf^ 
βδελυρδν δέ χαλ άπόβλητον παρά β ο ψ , κα\ b*> 

£ σματος τάξει λελογισμένον τοίς ούχ έν χαιρφω* 
satur ac respuit, et alieno tempore offerre volen- κομίζε ι ήρημένοις. Ή oC 
tibus pro inquinamento deputatur. An, cum Chri-
9las evangelicis disciplinis illustret sanctorum ani-
mos, eosque spirttualis cultus ralionem optirae per-
doccat, minime pulas supervacoas essc jam quo-
dammodo atque inuliles legis observationes ? 

PALL. Ego vero faleor; neque enim ignoro ster-
cora ac detriinenta beatam Paalum appellasse legis 
ornamenta, propter eminentem scientiam Christi 
video enim illum ad quosdam scripsisse : c Dico 
autem vobis, quoniam si circurocidamini, Cbrislus 
vobis nibil proderit ι 

GYR. Recle ais. Igitur peccatum est, et inqauaa-
menti plenum, manifestato jam Ghristo, cum tem-

ούκ είναι φής άλ^α, 
Χριστού καταλΑμποντος τοίς εύαγγελιχα; 3 & · 
μασι τάς τών αγίων ψυχάς καλ είς λατρεία* *? 
πνευματικήν μυσταγωγοΰντος εύ μαλα, srptni z*i 
ήδη κα\ ανωφελή τά έν νόμφ; 

ΠΑΛΛ. Φημί. Μεμνήσομαι γάρ του ν.π*τ«» 
Παύλου, σκύδαλα κα\ ζημίαν άποκεχληκότο; ϋ^τΛ 
νόμον α Οχήματα, διά τδ ύπερέχον τής γνώβεω; 
Χριστού, Ακούω δέ γεγραφότος τισί· ι Λέγω δ* 
δτι έάνπεριτέμνησθε,Χριστός ουδέν η μ ά ς tvouijK"-' 

ΚΥΡ. Όρθώς έφης. Ούκούν αμαρτία xaV μολ> 
σμδς, άναδειχθέντος Χρίστου, καλ παρελά^αντος ν» 

pas illud praeterierit, quo lex et propheta? vigue- ^ καιρού, καθ' δνήν ό νόμος καλοί προφήται, της ώς** 
runt, velle umbralilem illum cultum rclinere, au-
dereque Deo ovem, aut adipem, aot tbus offerre; 
cum pcrspicue dicat Filius Patri ac Deo : c Sacrifi -
cium et oblationem noluisti, corpus antem aptasti 
mihi. Holocausta et pro peccato non placuerunt 
t i b i ; tunc dixi : Eccc venio : in capite l ibri scri-
ptum est de me, ut facerem, Deus, volunlatem 
tuani * · . ι Nam, posteaquam Filius imniaculatam 
victimata pro nobis obtulit, legalibus cseremoniis 
fineni imposuil, cam ea auferre peccata non pos-
eenl; finis enim legis ac propbetaram, Christas. 

PALL. Rccte ais. 

σκιαίς λατρείας άντέχεσθαι · κα\ θεψ προσάγηνί 
χειρείν διν, ή στέαρ, ή λιβανωτόν · καίτοι λέγοντ»; 
έναργώς τοΰ Υίού τψ θεψ κα\ Πατρί* c Θυσίαν 
προσφοράν ούκ ήθέλησας, σώμα δέ κατηρτίβω μα· 
Όλοκαυτώματα καλ περ\ αμαρτίας ούκ ηύδώο;^ 
τότε εΐπον, Ίδού ήκω* έν κεφαλίδι βιβλίου γέγραπτ» 
περ\έμού, τοΰ ποίησα ι, ό θεδς, τδ θέλημα σου.·"λ|ί»· 
μον γάρ ώσπερ ίερείον έαυτδν υπέρ ημών άναβΦ * 
Υίδς, έστησε τά έν νόμψ, περιελείν αμαρτία; '<> 
δυνάμενα · τέλος γάρ νόμου κα\ προφητών ό Χρί­
στος. ( 

ΠΑΛΛ. Ευ έφης. 

·· Lcvi l . νιι, 16 18. ι β Ibid. 12. a 7 Pbilipp. ιιι, 8. η Galat. ν , 2. »» Psal. xxxix, 7-9. 
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K T P . AtA νομική; ούν άρα λατρείας Απρόσιτος ό Α CYR. Post illam igitur in Cbristo consummatio-
ΓΙατήρ, μετΑ τήν έν Χριστφ τελείωσιν, προσιτός δέ 
ϊτζι Ζι& μόνου τοΰ Τίοΰ. Τοιγάρτοι και έφασκεν, ι θύ ­
νεις Έρχεται πρδς τδν Πατέρα, εί μή δι' έμού. > Ό τ ι 
& ΑΟυτόν τε κα\ ατελές πάν εΓτι μή έν Χριστψ, δε-
κτον δέ καλ ίερώτατον τδ δι' αύτοΰ τε κα\ έν αύτψ, 
τχψϊς άν γένοιτο κα\ δι' ών ό νόμος έν μέν τή Έξόδψ 
?ηαί>ι· tΟύχ έψήσεις άρνα έν γάλακτι μητρδς αυτού·» 

Κ τ ω Αευιτικψ· ι Καλ έλάλησε Κύριος πρδς Μωσήν 
»^ν-ων· Μόσχον ή πρόβατον ή αίγα ψ άν τεχΟή, κα\ 
Ε τ β α ι έπτά ημέρας ύπδ τήν μητέρα αυτού· Τή δέ 
ή^ -έρα τή ογδόη κα\ έπέκεινα, δεχθήσεται είς δώρα 
X X ρπωμα τψ Κυρίψ, κα\ μόσχον κα\ πρόβατον, αύ-
ττ^ν καιτδ παιδίον αυτής ού σφάξετε έν ήμερα μιά. ι 
\Wpva μέν ούν τδ άρτιγενές κα\ ύπότιτθον έτι 

ncm accedi ad Palrcm adliuc lcgali cullu non po-
lest, sed per Filium dunlaxal ad eum accedimus, 
ideoquc diccbat : € Ncmo venit ad Patrcm, nisi pcr 
mc · Essc autem ad sacriGcandum ineptum at-
que iniperfectum, quidquid iu Christo non fuerit; 
ct vicissiw acceplum et consecrationi aplissimiim, 
quidquid per ipsura et in ipso offerlur, pcrspicuum 
liel perea,qua3 lex partiin in Exodo edicil liis vcr-
bis : ι Non coques agnum in lactc matris SIKX 1 1 ; » 

parlim in Lcvitico : ι E l locutus est Dominus ad 
Moyscn, dicens : Si vitulusaul ovis, aut capra cui-
quam nata fucrit, crit septcm dies sub niatre 
ejus; die autcro 359 oclavo ct dcinceps acccpla-
bilis c r i l in obialiones, sacriGcium Domino : ct bo-

τ^ρράττειν ούκ έ$, δεικνύς δτι, τδ ατελές έτι κα\ ώς Β vem et ovem; ipsara et filium ejus non occidclis 
« <-> συνέσει βραχύ τε κα\ ασθενές, ούπω μέν Ιερόν 
ίττι δλ άπαράδεκτον διά τοΰτο θεψ. Τοιούτοί τίνες 
τ;σαν Ασοφοί τε κα\ όλιγογνώμονες, ιζρίς ούς ό 
θεσπέσιος γράφει Παύλος* c Κα\γάρ δφείλοντες είναι 
διδάσκαλοι διά τδν χρόνον, πάλιν χρείαν έχετε τού 
διδάσκοντος υμάς τίνα τά στοιχεία τής αρχής τών 

- λογίων τοΰ θεού, καί γεγόνατε χρείαν έχοντες γάλα-
• κτος, ού στερεάς τροφής · τελείων δέ έστιν ή στερεά 
' τροφή#»Ούκούν ατελές έτι, τδ έν γάλακτί τε κα\ ύπδ 

μαστό*;, κατά γε τδ έν συνέσει φημ\ κα\ ευρωστία 
ττνευματική· Γτω δέ αύ ήμΐν ό περ\ τώνδε λόγος, ώς έκ 
τύπου τών έν α1σθήσεικα\ εναργών πραγμάτων, έπ\ τά 
υπέρ αίσθησίντε κα\ νοητά, πλήν δτι τά πάντα γέγο-
vsv έν Χριστψ χα\ έν τελειότητι κα\ παραδοχή, συνή-

in uno die ι Agnum igilur recens genitum ac 
laclcnlcm adbuc, raaclare non permitlil : qua in 
re illud oslendil, quod impcrfeclum sitadbuc, exi-
gua infirmaque prudcntia, id nonduni cssc sacrum, 
ob eamque causam nc acceplum quidera et gratum 
Dco, cujusmodi i l l i erant irisipienles ac rudes, ad 
quos beatus Paulus scribit: ι Etentm, cuin dcberc-
tis esse niagistri proptcr lempus, rursus indigclis 
co, qui vos doccat, quae sinl clcmeiita init i i scrmo-
num Dei; et facti estis, quibus lacle opns sit, non 
solido cibo; perfcctorum esl aulem solidus c i -
bus ι Igitur imperfeclum est, quidquid lacte 
adbuc nulrilur, ct sub uberc cst, quod ad pruden-
tiam spiriVualenique GrmiUlcra aUinct. Jam igilnr 

σειςε^μαλα. Τά γάρ τοι προσκομιζόμενα ζώα καί C ex iis, quoe sensui sunt exposita ei conspicua, lan-
ανατιθέμενα τψ θεψ, δείν μέν είναί φησιν έπτά ήμέ- quam ex figura, ad ca quae sensum fugiunt, et intcl-
ρ ας&εδ τήν μητέρα, τή δέ ήμερα τή ογδόη κα\ έπέ- Icclu capiuntur, perget oralio. IUud cerle oplime 
xirva, δώρον ίσεσθαι, κα\ είς κάρπωμα τψ θεψ. intelligcs, oninia in Christo pcrfecla et accepla 
fieri; nam ea^aimnaiHia, q u » offerrenlur alque consecrarcntur Dco, seplcm dics sub matre esse 
jobet, septimo demum die ae deinceps ex eis dona et sacriflcia Deo offcrri liccrc. 

ΠΑΛΛ. Ού σφόδρα σαφής ό λόγος. PALL. Non satis pcrspicua sunl hacc vcrba. 
ΚΤΡ. *H γάρ ούχ\ τήν όγδόην τήν άναστάσιμον CYR. An tu dtem octavum resurreclionis nostri 

τού Σωτήρος ήμέραν είναι φής, κα\ αρχήν ώσπερ 
αιώνος νέου, παριππεύσαντος τού κατά νόμον ώς έν 
ήμέραις έπτά ταίς πρώταις; 

ΠΑΛΛ. Φημί. ·<-*;*! 
ΚΥΡ. Ούκούν άνίερον τε κα\ άπροσκόμιστον έτι 

Salvaloris diem esse minirae faleris, et inilium quo-
dammodo novi saeculi, quo jam illud lcgis sxculum 
tanquam in diebus septem prioribus pertransivil ? 

PALL. Ego vero faleor. 
CYR. Igitur profauus est jam, et ad oblationcm 

τί ώς έν χρόνψ τψ κατά τδν νόμον δηλονότι τδ έν incplus, quisquis esl lanquam in lcgis tempore, ni 
λατρεία σαρκική · δώρον δέ ήδη κα\ εύπρόσδεκτον 
τψ θεψ πάν είτι λοιπδν έν Χριστψ κατά τήν όγδόην 
ΧΛ\ έπέκεινα. Άκατάληκτος γάρ ή έν Χριστώ κλή-
σις, αρχήν Εχουσα τήν άνάστασιν. Κα\ τοΰτο ε ίδιος 
αύτδς έφασκεν ό Υίδς, δτέ μέν, c "Οταν υψωθώ έκ 
τής γής, πάντας ελκύσω πρδς έμαυτδν, ι ότέ δέ, 
€ Αμήν λέγω ύμίν, έάν μή ό κόκκος πεσών είς τήν 
γήν άποθάνη, αύτδς μόνος μένει· έάν δέ άποθάνη, 
καρπδν πλείονα φέρει. > 

ΠΛΛΛ. Όρθώς έφης. Τδ δέ γε μή συνδιόλλυσθαι 

mirum quisquis in cultu carnali versatur : el apla 
vicissim oblatio, eaque Deo acceplabilis, quisquis 
ex oclavo jam die ac deinccps tn Christo esl. Nam 
illa in Cbristo vocalio, cuin ex ejus resurreclionc 
initium suropserit, nunquam dcsinel. Idque sciens 
Filius dicebat interdum quidcm: « Cura cxaUatus 
fucro a terra, omncs irabam ad mcipsum J \ ι Inter-
dum vero: c Aincn dico vobis, nisi granum frumenU 
cadens in tcrram, mortuura fuerit, ipsum solum 
manct; si aulcm morluum fucrit, multum fruclum 
affcrt M . ι 

PALL. Reclc ais: illud vcro,non occidendara cssc 

M J'»an. xiv, C. ·· Exod. xxxiv, 2G. , f Lcvil . x x i i , 27, 28. ; > Hcbr. v, 12. , v Joan. χιι· 32. 
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malretn cum fillie eodem die, qaidaam signiflcat? Α δείν R**P* **** έν ήμερα μ ι | , τ ί Αν 
πάλιν; 

CYR. Cam ea, qaae ad Chiislainpertinebaiit, opii-
me consUluisset, ac perfectiooem, qmeperillum I r i -
buitur, elegantissime praedixisset, 3Θ0 n o n i g 1 1 0 " 
ravit, ntpote curo Deus eseet, Jadaeorum contuma-
ciam el effrenalamaudaciam, obeamque causamper-
dendos eeee Israelitas, ut qni Dominicida, et iu Dei 
Filium immaniter conturoeliosi fuissent, non tainen 
Jerusalem fundilas perilurain, sed filiis orbam fore, 
ullimum exlremamque tempas exspectanlem, quo 
eliam ipsa salvafiet, acposl gentes accarrei. Posita 
euim in dorstim, id est retro, jaxta Psallentis TO-
cem :c Quoniam poneeeosdorsum** ;»omni&quippe 
Israel salvusfiet1 7, posteaquaro grex gentium in ovilla 

ΚΥΡ. Νομοθέτησα; εύ μάλα τά έτΑ Χριστή, xxl 
τήν δι* αύτοΰ τελείωσιν προαναφωνήσχς ελστείως, 
ούχ ήγνόησεν, ώς θεδς, τών Ιουδαίων τΑ Απεχθές, 
χα\ τ ή ; Ιερουσαλήμ τδ δυσήνιον, χα\ δτε ταύτας 
Ινεχα τής αίτιας, δλοθρευθήσονται μέν ώς χνρωχτ*·» 
νοι, χα\ άγρίως πεπαρφνηκότες είς τδν ΥΙΑν u ές 
Ισραήλ, πλήν ούχ είσάπαν όλδριζος Ιερουσαλήμ 
οίχήσεται, μενεί δέ ώσπερ έρημος τεχνών, τδν τελε>-
ταΐον χαλ έν έσχάτοις περιμένουσα καιρδν, χαδ" lt 
κα\ αυτή σωθήσεται χατδπιν τρέχουσα των έθνώ-r 
τέθειται γάρ είς νώτο ν, τούτ' έστιν, οπίσω, χατά τήν 
τού Ψάλλοντος φωνήν, « "Οτι θήσει αύτους νωτον· · 
πάς γάρ Ισραήλ σωθήσεται, τής έξ εθνών αγέλης 

ee divina receperit. Non igilnr exlrerao excidio de- Β ^ fafo^ βηκοίς προενηυλισμένης. Ούχ έά 
leri Icx permiuit, praedicitque sopplicium de eon-
iumacibus sumendum esse, clementia temperatum. 
Simul etiam, utopinor, in ea re lanquam exemplum 
quoddain cognitionis necessariae describit; neque 
cnim res orones intereunl in nihilum, mero exilio 
Unquam saevo domino subjectae, sed permanent vel-
uti successionibus quibusdam, et boc in il lo, i l l u d 
rursas in boc servatur, proplerea quod suas crea-
turas per genera ac species funditus interire non 
patilur Deus. ε Creavil eniro, ot esscnt omnia, et 
salularesgeneraiioiies mundi ,»s icu t scriptum est 
Convenientissimtira porro eral ot iidem sermo-
nes ejusmodi quoque res pramuntlarent atque de-
clararent, qoi Christum pradicabaBt, per quem et 
in quo quae inleriere, servantur, et quae morlis do-
minatu sunt oppressa, reflorescunt ad viUm : nam 
glirps buraani generis ot in Adam, veluli mater 
qtuedam exstincta est; qui tamen ex i l la orti sunt, 
id est, nos refloruimus in Cbristo, in eoque sumus, 
et salvamar, ipsumque vitara et alteram quodam-
modo slirpem nostri generis habemus. 

PALL. Praeclara sane el expolila admodum 
oralio. 

CYR.Opereprelium vero,Palladi, est iis qua dicla 
eont etiam illud adjungere: c Non plantabis tibt 
ipsi nemue, omne lignum prope allare Domini Dei 
tui , non faciee tibi atque constituea statuam; qoa? 
odil Dominus Deus tuus " . » Yide enim ut verilatis 

τοι­
γαρούν δ νόμος τήν ώς έν έσχατη πανωλεθρία γε»ί~ 
σθαι φθοράν, ήμερότητι συγχεχραμένην τήν έπλ τάς 
άπειθήσασι προαναφαίνων δργήν, έν ταύτψ δέ, οΐμαχ 
τύπων ώσπερ τινά τδ χρήμα τιθελς είδήσεως αναγ­
καίας. "Ηκιστα μέν γάρ οίχήσεται τά δντα πρδς τέ 
μηδέν Ακράτω φθορ^ί τυραννούμενα, διαμένει έ: 
ώσπερ ταίς διαδοχαίς τούτο έν έκείνφ, καχεΐνο τυχ^ 
έν τούτφ σωζόμενα, κατά γε τδ συγγενές ή όμοει&κ, 
τδν είσάπαν δλεθρον τών ίδΙων κτισμάτων Αποο> 
δούντος τού θεού. ι Έκτισε γάρ είς τδ είναι τε 
πάντα καλ σωτήριοι αί γενέσεις τού κόσμου, ι κστέ 
τδ γεγραμμένον. "Επρεπε Oi καλ τών τοιούτα ς 
προαγόρευσις, κα\ μήν και ή δήλωατς* ^ών ff« 
Χριστού λόγων, δι' δν καλ έν φ τά έφθαρμένα ο^ι-

1 ται, κα\ τδ θανάτφ τυραννούμενον άνατέΟηλπ ?ις 
ζωήν, τετελεύτηκε μέν γάρ ή όίζα τού άνθροκκϋαι 
γένους οΤά τις μήτηρ, ώς έν "Αδάμ, πλήν οί έξ αδτή;, 
τούτ' έστιν, ημείς, άνεθάλλομεν έν Χριστψ χαϊ έ*}ά% 
κα\ σωζόμεθα, ζωήν έχοντες αύτδν καί &ζ*ν ώσπερ 
τού γένους δευτέρα ν. 

ΠΑΛΑ. Ώς εύ γε δή χαλ μάλα άπεζεσμένως δ 
λόγος έχει. 

ΚΥΡ. "Αξιον δέ, ώ Παλλάδιε, τοίς είρημένβις 
έπενεγκεΐν, τό· t Ού φυτεύσεις σεαυτψ άλσος* τάν 
ξύλον παρά τδ θυσιαστήριου Κυρίου του θεού σου, 
ού ποιήσεις σεαυτψ, ού στήσεις σεαυτψ στήλην, & 
έμίσησε Κύριος δ θεός σου. ι θέα γάρ δπως είδωλο-

adoratorem ab orani errore idolonim prorsqs ab- ^ πρεπούς άπατης έξοικίζει παντελώς τδν τής άληθεία; 
ducal, cum gentilium legibas ati minime permittat, «ροσχυνητήν, ήκιστα μέν έφιείς, τοΓς Έλλήνν» 
tet illorum mores abjicere pnecipiat, etiamsi nibil άποκεχρήσθαι νόμοις, άποσείεσθαι δέ δεΤν τ ά παρ* 
offensionis forlasse babeanl, si serventur. έκείνοις έθη παρεγγυών, κάν εί μηδέν έχοιεν τδ λν-

πούν, καλ εί γένοιντο τυχόν. 
ΠΑΛΑ. ΟΓόν τι φής; 
ΚΥΡ. ΤΑ εύερνέστατα τών φυτών πάντα τ ε άμφ*-

λαφώς κομώντα δρυμδν καταλαμβάνοντες "Ελληνες, 
βωμούς κα\ θυσίας τοίς δαιμονίοις ίστασαν.*Έδει γάρ, 
έδει τοίς τών δαιμονίων βωμοί ς άποφοράν ώσπερ 
νου, κα\ μήν καλ τέρψεις παραπεπήχθαι χοαμαας. 
Νοσεί γάρ τδ ψεύδος οίκοθεν μέν τδ άναλχι, χαταχαλ-
λύνεται δέ πολλάκις τοίς είσποιητοίς ωραίσμοί,Ί 

PALL. Quale landem istudest, qood dicis ? 
CYR.Gentiles,sicubi densas arbores, 361 lucum-

quc lotum abunde opacum deprebenderanl, ibi aras 
addaeroonum sacriOcia exstruebanl: scilicel opus 
eral daemoniorum aris tanquam aberralionem quam-
dam animi acssecularesobleclationes adjonctas esse; 
nam falsitas ipsa per sc infirma esl; adhibiiis autem 
exlrinsecus persaepe fucis, ornatur, u i lurpcs mu-

H Psal. xx f 13. , T Rom. xi , 26. ·· Sap. i , 14. »· Dcul. xvi, 21, 22. 
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«χ ιθάτπρ Αμέλει χαι τών γυναίων τά άσεμνα. Τψ δέ ι 
• ί ί ψ θυσιαστηρίφ τψ της αληθείας άπαστράπτοντι 
χ ά λ λ ε ι , ποίων έδει τών έξωθεν έπικουρημάτων, 
Ι ^ ο υ ν είκαίων ώραίσμών; ού γάρ διά τέρψεως κο-
ο μ ι χ η ς προσιτδν τδ θείον, ουδέ άνειμένψ τρόπον 
τ ι ν Α νψ χαλ άνάπτοντι πρδς τά σαρκικά, άλλ' ώς έν 
ντ^φούση διανοία χα\ πολύ πρδς τδ άνω βλεπούση κα\ 
Αν ουρανοΤς. Είπερ ήν δλως χαλ ύπδ πρέμνα τυχδν, 
ε*ς έ χ ταυτομάτου γεγονός θείον που θυσιαστήριον, 
Τ£8ίχηα*ν άν τδ χρήμα ουδέν τδν ασφαλή χαλ γνήσιον 
•τοΰ Σωτήρος προσχυνητήν επειδή δέ έστιν δλως 
Έλληντχδν τδ επιτήδευμα, παραιτητέον τήν μίμησιν, 
«άλτης συνήθειας τδ έμφερές, χαθάπερ άμέλει, τψ μέν 
τζιατφ χαλ βεβηκδτι νψ πρδς αληθή είδη σι ν, είδωλον ̂  
μ έ ν ουδέν έν χόσμφ, άλλ* ουδέ είδωλόθυτόν έστιν, 
έαΟίειν γχ μήν ούχ έφίεται παρεγγυώντος έτερου διά 
τ ή ν τών ασθενέστερων συνείδησιν ι "Ίνα τί γάρ έγώ 
χρένομαι ύπδ Αλλης συνειδήσεως; Εί έγώ χάριτι μετ­
έ χ ω , τ ί βλασφημούμαι, υπέρ ού έγώ ευχαριστώ; ι 
ευδοκιμεί τοιγαρούν τδ χρήμα παρά θεφ τδ παραι-
τεΧσθοί φημι τήν πρδς Έλληνας Ισουργίαν, ώς έν τε 
τ ή τών θυσιαστηρίων θέσει, κα\ έν τοίς περλ θρη­
σκείας ίθεσί τε χαλ τρόποις, 

ΠΑΛΛ. Σύμφημι. 
ΚΓΡ . Τδ δέ δή χρήναι χαρποφορείν είς δόξαν 

θεού, καλ μή χενάς χείρας έχοντας είς τήν άγίαν 
Ιέναι σχηνήν, διεσάφει πάλιν ήμίν τδ Γράμμα τδ 
Ιερδν, έν τοϊς Άριθμοίς ούτως έχον· ε Κα\ έγένετο, 
$ ήαέρα συνετέλεσε Μωσής, ώστε Αναστήσαι τήν ( 
σκηνήν, καλ ίχρισεν αυτήν, κα\ ήγίασεν αυτήν, καλ 
^άντα τά σκεύη αυτής, καλ τδ θυσιαστήριον, καλ 
πάντα τά σκεύη αυτού, και έχρισεν αυτά, κα\ ήγίασεν 
αυτά. Καί προσήνεγκαν οί άρχοντες Ισραήλ, δώδεκα 
άρχοντες οίκων πατριών αυτών. Ούτοι οί άρχοντες 
φυλών, ούτοι οί παρεστηκότες έπλ τής επισκοπής. 
Καί ήνεγχαν τδ δώρον αυτών έναντι Κυρίου, έξ 
άμαξας λαμπηνίκας, χαλ δώδεκα βόας, άμαξαν παρά 
δύο αρχόντων, καλ μόσχον παρά έκαστου. Καλ προσ-
ήγαγον εναντίον τής σκηνής. Κα\ είπε Κύριος πρδς 
Μωσήν, λέγων * Λάβε παρ 9 αυτών, κα\ έσονται πρδς 
τ ά έργα τά λειτουργικά της σκηνής τού μαρτυρίου, 
χαλ δώσεις αυτά τοίς Λευίταις έκάστψ κατά τήν αυ­
τόν λειτουργίαν. Κα\ λαβών Μωσής τάς άμαξας κα\ 
τους βόας, έδωκεν αυτά τοίς Λευίταις. ι Κα\ ού μέ­
χρι τούτων τά έκ τών φυλάρχων ήν · προσεπενήνε-
κται δα χαλ έτερα. Γέγραπται γάρ, ι Καί προσήνεγ­
καν ο! άρχοντες είς τδν έγκαινισμδν τού θυσιαστή -
ρίου, έν τή ήμερα ή έχρισεν αύτδ, κα\ προσήνεγκαν 
οί Αρχοντες τά δώρα αυτών απέναντι τού θυσιαστή* 
ρίου. Καλ είπε Κύριος πρδς Μωσήν* "Αρχων εΤς καθ 9 

ήμέραν, άρχων καθ' ήμέραν προσοίσουσι τά δώρα αυ­
τών είς τδν έγκαινισμδν του θυσιαστηρίου. Καλ ήν δ 
προαφέρων έν τή ήμερα τή πρώτη τδ δώρον αυτού, 
ΝαααΌών υίδς 'Λμιναδάδ, Αρχων τής φυλής Ιούδα. 
Καλ προσήνεγκε τδ δώρον αυτού, τρυδλίον άργυροΰν 
Ιν, τριάκοντα καλ έκατδν όλκή αυτού· φιάλην μίαν άρ-
γυρδίν, έβδομήκοντα σίκλων κατά τδν σίκλον τδν άγιον. 

U ΕΤ YERITATE. LIR. Χ. 70C 
liercula? solent. Illud porro divinum altarccnra 
pulcherrima veriinlis specie fulgerct, qusenara 
exlrinscca adjumenla, aut vana ornamenla require-
ret ? neque enim per sxcularia oblectamenta adi-
tur ad Deum, neque soluto remissoque anirao, et 
ad carnales voluplalcs projecto atque resupino, scd 
vigilanti ac sursum intentissime respicienli, et in 
ccelis flxo. Ac, si fortuilo ex illo divino altaristirpes 
exstitissent, ea res firmo ac fideli nosiri Salvatoris 
adoratori nihil obfuisset: sed, quia gentilium est 
prorsus id inslitntum, refugienda est imitalio, 
atqoe consuetudinis similitudo, quemadmodum 
procul dubio fldeli bomini, et in vera cognitione 
atque scientia contirmato, nibil est idolum in mun-
do, neque aliquid est idolothytum lamen ut 
alios quidam pnecipit, eo vesci non Hcet propter 
inflnnomm conscientiam n: c Utquid enim ego 
jadicor abalia conscientia? Si egocum graliapar-
ticipo, cur blaspheroor, pro quo ego gralias ago ? » 
Laudabile igitur est apud Deum cavere, ne in 
altariuro sito,neve in religionis moribus atque rhu 
gentiles imitcmur. 

PALL. Assenlior. 
CTR. i€quam esse autem, ut oblationcs adDei 

gloriam offeramus, nec vacuis mantbus ad sacrum 
tabcrnaculum adcamas, eanJem sacrae LUterae de-
darant, quacsic habent inNumeris: f Et factum est, 
qoo die consummavit Moysos erigere tabernaenlum, 
onxit illud ac sanctiiicavit, et oronia vasa ojus, et 
onxit ea, et sanctificavit ea, et altare, et omnia 
ejus Tasa, et onxiiac gancttfteavit ea; et obtulcrunt 
principes lsrael, duodecim principes domornm fa-
miliamm suarum : bi principes tribunm, bi sunt, 
qui adfucrunt recensioni, et attnlemnt dona sua 
ante Dominura; sex vcbleula tccta, et doodecim 
boves; vehiculum a dnobus principibos, et bovem 
a singulis, et addoxerunl ea ante tabemaculum. Et 
locutus est Dorainus ad Moysen, dicens: Aceipe ab 
Spsis, 362 e t ernnt ad opera ministerit taberna-
culi testimontt, et dabis ea Levilis, singulis pro suo 
ministerio. Etaccipiens Moysesvehicula, el bovcs 
dediteas L e v i l i s " . ι Neqoc vero hucusquednn-

> taxat priiicipum tribunm dona progrcssa sant, sed 
bis etiam alia adjuncta. Scriplura est enim:« Et ob-
tulerunt principes ad dedicalionem altaris, die quo 
unxil i l lud, et attulerunt principes dona sua anle 
altare. Et dixit Dominus ad Moysen: Princeps unus 
per singulos dies offerl dona sua ad dedicationem 
allarfc. Et fuit qui obtulit primo die donum suum, 
Kaasson fllins Aminadab princeps tribus Judae. Et 
obtulitdontim suum calinam argenlenra unum, cen-
tom et trlginta pondas ejas; phialam unam argen-
tcaro, sepluaginla aiclorum juxta sicliini sanctum, 
atromque plenum simila conspersa olco ad sacri-
flcium; mortariolum unum decem aureorum ple-
num incenso; viitdum unura de bobut, arieteni 

· · I Cor. τπι, 4. " 1 Cor. x, 29, 30, 4 1 Num. vn, i - 6 . 
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unum, agnum unuro anniculum in holocausturo , et Α αμφότερα πλήρη σεμιδάλεως άναπε ποιημένης ε» 
bxdum dc capris unum pro peccalo, el ad hostiam έλαίψ είς θυσίαν, θυΐσκην μίαν δέκα χρυσών, πλή ρ* 
saJularis vitulas duas, et arietes quinquc, hircos θυμιάματος, μόσχον ένα έκ βοών, κριδν Ινα, άμν,ΐ 
quinque, agnos anniculos quinque. Hoc fuitdonum ένα ένιαύσιονείς ολοκαύτωμα. Κα\χίμαρον ές α ί γ ^ 
Naasson 01ii Aminadab * · . ι Obtulerunl praeterea ένα περ\ αμαρτίας· κα\ είς θυσίαν σωτηρίου δαμαλει; 
caeteri deinceps usque ad duodecimum eodem modo δυο, κριούς πέντε, τράγους πεν:ε, άμνάδας έν.χ^ 
similiquc magniflcenlia, cura suus cuique certus σίας πίντε. Τούτο δώρον Ναασσων υΐοΰ 'Αμιναδαδ. ι 
dies altribulus cssel: sic enim pncccperat Deus. Προσεκόμιζον δέ κα\ καθεξής άχρι τού δυοκαιδεκά-
του, κατά γε τδν Γσον τρόπον κα\ έν άπαραλλάκτοις φιλοτιμίαις, έκνεμηθείσης έκάστω τής αύτφ συντε­
ταγμένης ημέρας ίδικώς· διετύπου γάρ ώδε θεός. 

PALL. Sed qua! tandem est hujusadeo mull ipl i - ΠΑΑΑ. Κα\ τίς δή άρα έστί τής ούτω πολυ::&£; 
cis oblalionis ratio ? προσαγωγής ό λόγος; 

CYR. Equidem, Palladi, si rem gestam spcctes, ΚΥΡ. Καρποφορία μέν o3v τδ χρήμα έστιν, ώ Παλ 
oblatio est, sed i l l i conjuncla est mystica, mea λάδιε, πέπλεκται δέ, οΤμαι, κα\ λόγος αυτή μυστ ική 
quidem sentenlia, ratio, per quam ad Eromanuel, ct R τδν Εμμανουήλ, κα\ είς ημάς αυτούς άνακομί-
ad nos ipsos boc senigraa refertur; id aulem expli- ζων τδ αΓνιγμα· φράσω δέ ώς άν οίος τε & «πάλιν, 
cabo, ut potero. Namque manifcstato jam in orbe Άναδεδειγμένης γάρ έν τψδε τψ κόσμψ τής Αγία;, 
tcrrarum saneto illo vcroquc labernaculo, id est, xa\ αληθούς σκηνής, τούτ' έστι, τής Εκκλησίας 
Ecclesia, Cbristus in ea multis variisque modis ex- πολυειδώς έν αυτή διαπρεπών Χρΐ3τδς καλ μονονον/1 
ccllens Deo ac Palri a nobis propemodum ac pro παρ' ημών κα\ υπέρ ημών ώς Ιερδν προσάγεται 
noLisut sacra viclimaoffcrtur, quae prelium silac θύμα τψ θεψ καί Πατρ\, λύτρον κα\ αντάλλαγμα 
pro universorum vita permulatio, quippe cum ille της απάντων ζωής, εΤς ό πάντων αντάξιος. Έπειδί} 
unus sit pro universis a*qua aslimatio. Nam, post- γάρ γέγονεν άνθρωπος ό Μονογενής ώς είς ϊξ ήμώ», 
eaquam ille Unigenitus factus csl ut unus e nobis έαυτδν προσκεκόμικε τψ θεψ κα\ Πατρ\, *pumujco 
bomo, seipsum obtulit Deo et Palri quasi pnecU ώσπερ τι κα\ απαρχή τής άνθρωπου φύσεως εύω&ε-
puum quiddam ac priinilias humanae nalurae, san- ζούσης έν άγιασμφ, φυσικώς μέν καλ ουσιωδώς h-
ctilatem redolenlis, quae ilH sanctilas, qua parte ίκ- υπάρχοντι, καθ* δ νοεΤται κα\ έστι θεδς, ε ίσχεχμ· 
telligitur, alque adeo est Deus, secundum nalurain μένως δέ αύ διά τδ ανθρώπινο ν. Είς δέ υπάρχων χαί 
et essentiam inerat, sed eamdem advenliliam ha- αύτδς, κατά πολλούς έγράφετο τρόπους, ώς έν γ ε τ ] 
bebat, quaparle humana in eo nalura speclalur. C τών αρχόντων προσκομιδή, ΙερουργεΙται δά ώττ5« 
363 Cumque unus idemquc sit, mullis lamcn roo- xa^ νύν ό Χριστδς, διά τών κατά καιρούς ήγον-χπ·» 
dis in illa principum oblatione iigurabaiur: ut voro v πολυτρόπως νοούμενος, κα\ διαφόροις όνόμασιν ίχτι-
tunc, sic boc quoquc lemporc sacriftcalur Chri- τιμημένος* κα\ καθ' ήμέραν προσφορά, τδ άνεχίει-
slus per eos principes qui pro lemporum serie suc- πές οίονεί πως κα\ άκατάληκτον τής Χριστού θυσίες 
cedunt, raulliplici nolione perreptus, variisquc no- έν ήμερα πάση κα\ τδ έν αυτή καρποφόρον των h 
minibus ornatus: liebat cuim oblatio per singulos πίστει δεδικασμένων ύποδηλούντος τού πράγματος 
diee ; quo facto signiflcabalur illa pcr singulos dics Ού γάρ έπιλείψουσιν οί προσκυνηται,άλλ'ούδέ σχάνις 
Christi bostiac percnnilas ac pcrpeluilas, alque έσται δωροφορίας· προσκομισθήσεται δλ πρδς ήμων 
eliara eorum, qui fide justificati sunl, in offerendo κα\ υπέρ ημών ό Χριστδς, μυστικώς Ιερουργούρενος, 
largilas. Neque enim unquam deerunl adoralores, έν ταις άγίαις σκηναΐς. Αύτλς δέ ημών καρπο^ρία 
ncque erit Oblationis inopia, sed Chrislus in sanclis πρώτη κα\ εξαίρετος· προσκεκόμικε γάρ έαυτδν είς 
tabernaculis inystice sacrificalus a nobis etpro no- θυσίαν τψ Πχτρ\, κα\ ούχ υπέρ γε μάλλον έαυτνύ, 
bis offerelur. Ipse es( autem oblatio nostra prinia κατά τον άμωμήτως Ιχοντα λόγον, άλλ' υπέρ ήμώ' 
atque pnecipua ; seipsum cnim oblulit hostiam τών ύπδ ζυγδν κα\ νραφήναμαρτίας. Καθ* όμοιότητΛ 
Patri non pro seipso, ut vera fides docet, sed ^ δέ τήν πρδς αύτδν, ίερά θύματα καλ ήμεΓς, χοσμι^ 
pro nobis,qui sub peccati jugo acrealu lencbamur. μέν αποθνήσκοντες, ώς νενεκρωμένης τής αμαρτίας 
Sumus deinde ad illlus siraililudinem nos ipsi quo- έν ήμΐν, ζώντες δέ τω θεώ, τήν έν άγιχσμω καλ δσν&-
que sacne victima», cum mundo morimur * v , qua- τητι ζωήν. Ταυτ\ γάρ ήμΐν ύπεμφαίνειν έοικεν ή τών 
tenus peccalum in nobis morluum est, Deo aulem αρχόντων προσαγωγή, ήν κα\ άνά μέρος έκ6ασανί-
\ivimus, illam in sanclitatc ac pietale vitam. HSPC ζοντες τοις καθήκουσι λογισμοΤς, δπως άν ήμΐν εύ 
cnim nobis praesc ferre videlur illa principura obla- Ιχοι, βούλει λέγωμεν κατά τδ έγχωρούν; 
t io ; quara placetne pcr partes, ut nobis opliroe baberc videbilur, congruenlibus ralionibus cxami-
nemus, atquc, quoad fieri potcrit, explicemus? 

PALL. Mihi sanc placel. ΠΑΛΛ. Κα\ μάλα. 
CYR. Allatus igitur est a singulis vitulus ; vehi- ΚΥΡ. Προσχεκόμισται μέν ούν παρά έκαστου μό-

^uίaque scx numero, sacris operibus labcrnaculi σχος · έκνενέμηνται δέ τοΓς ίεροίς έργοις τής Αγίας 
attribula sunt. Dcinde a singulis catinus unus ar- σκηνής, Εξ ούσαι τδν άριθμδν αί άμαξαι. Είτα παρ* 

% , N u m . νιι, .0-17. u Rom. νι, 5. 
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έκαστου τρυ€λίον εν άργυρουν, κα\ φιάλη μία, κ;Λ Α genleus, el phiala una, ct utraque, inquit, plena 
αμφότερα, φησί, πλήρη σεμιδάλεως άναπεποιημένης 
έν έλαι'ψ, Ο-Λακη μία θυμιάματος έμπλεως, κριδς 
εΤς, Αμνός εΓς ενιαύσιος είς ολοκαύτωμα, χίμαρος 
Ιξ ατγών περί αμαρτίας * κα\ ταυτί μέν τά ολοκαυ­
τ ώ μ α τ α . Προσεκόμιζον δέ κα\ είς θυσίαν σωτηρίου, 
φτ\σ\, δαμάλεις δύο, κριούς πέντε, τράγους πέντε, 
άμνάδας ενιαυσίους πέντε. 

ΠΑΛΛ. Φράζε δή ούν κα\ πρό γε τών άλλων, τί τδ 
μ ε τ α ξ ύ , κα\ ποίαν άν τις εΓποι τήν διαφοραν τής τού 
σωτηρίου θυσίας, κα\ ολοκαυτώματος. 

Κ Γ Ρ . "Ακουε δή. Τά μέν γάρ ολοκαυτώματα τών 
ζώων δλα δι' δλων, ίερψ καί άσβέστφ κατεφλέγετο 
ττυρ\, ούδενδς τδ σύμπαν έξηρημένου, άλλ* οίονεί 
ττεας παντδς μορίου κα\ μέλους είς όσμήν εύωδίας 

siraila conspersa oleo, mortarioluin onum incensi 
plenuin, ariesonus, agnus unus amiiculus iu ho-
locaustum, haedue c capris unus propcccato; alque 
bxcquidem holocausla fuere. Obtulerunt pretcrea 
in bostiam salularis vilulas duas, arieles quinque, 

'bircos quinque, agnos anniculos quinque. 

PALL. Expone igitur illud inprimis, quid inler-
sil quidve difleire dicendum sit intcr hosliani sa-
luluris el holocauslum. 

CYR. Accipe igilur. Nam illa ex animantibus ho-
locausta toia ex oroni parle igni sacro alque per-
peluo*crcmabantur, nuJla parte omnino excepla, 
sed parliculis fcre omnibus ac membris oronibus 

Αναβαίνοντος τφ θεψ, τά δέ γε υπέρ τής τού σωτη- Β in odorem suavitatis ad Deuni asceBdentibus; quaj 
ρίου θυσίας σφαζόμενα, μερικήν έδέχετο τήν καθιέ 
ρωσιν, ώς έν ώμψ δεξιω,^κεφαλή τε καί ποσ\, νε­
φροί κα\ήπατι , κα\ έτέροις τισ\ τοίς είςτδ είσω καί 
Ανδοσθίοις. Πρέπει δή ούν τδ όλοκαυτούσθαι Χριστψ* 
χ α ί γάρ έστιν αληθώς δλος άγιος, ευώδης άπας κα\ 
ιερός. Ήμίν δέ οίκείον, τδ ούκ είσάπαν Αγιον, καί 
ούχ όλοκλήρως ίερδν, οίς ένεστί τι κχΐ μολυσμού διά 
τήν έν ήμίν άμαρτίαν. · Καθαρδς γάρ ούδε\ς άπδ 
Ιύπου , ι κα\ ι Παραπτώματα τίς συ νήσε ι ; > κατά τδ 
γεγραμμένον.Διά τούτο τήν ύπέρτοΰ σωτηρίου θυσίαν, 
ούχ δλόκαυτον ό νόμος, μερικώς δέ μάλλον καθιερού· 
σθαι δείν εύ μάλα προστέταχεν. ΤΑρ* ούν, ώ Παλλά­
διε, σαφτ^ς σοι καί άποχρών είς εύμαθίαν ό λόγος ; 

vcro pro bostia salutari caedebantur, ea consecra-
bantur ex parlc, 364 u l dexler humerus, caput 
etiam acpedes, reiies ac jecur, nonnullae pneterca 
reconditae parles et inlestinae. Christo igilur con-
venit in bolocaustum offerri: est euim revcra lolus 
sanclus, tolus odore suavitatis plenus ac sacer. 
Nobts autem illa victima proprie convenit, quae non 
esl ex omni parte sancla, neque omnino sacra, 
quibus nonnihil macula? inest proptcr peccalum, 
quody est in nobis : « Nemo enim mundus a sor-
de k * ; » c t : ι Delicta quis inlclliget*·? ι ut scriptum 
est. Ob eam ilaque causam,bosliam quae prosaluie 
offerebalur, non universam incendi, sed potius ex 

parlc coiisecreiidebere, lex rectissirae jussit. Num igilur, Palladi, perspicua tibi csl mea oratio, et ad 
iateftlig&Ddtnn saiis apia ? 

ΠΑΛΛ. Εα\ μάλα. C 
ΣΥΡ. Ηρι δή ούν, έπ ' εκείνο ίωμεν εις γε τδ, έκά­

στψ ψτ&\ τών προσενηνεγμένων, φάναι τί, κα\ μήν 
καί σνναέναι τών αναγκαίων είς δνησιν. 

ΠΑΛΛ. Ί θ ι Αή ούν. 
Κ Γ Ρ . 'Έστι τοίνυν τά παρ* έκαστου τών φυλάρ-

νων, τρυέλίον άργυροΰν έν κα\ φιάλη μία, κα\ αμ­
φότερα πλήρη σεμιδάλεως άναπεποιημένης έλαίο>. 
Τδ μεν ούν τρυβλίον έστ\ τοις έδωδίμοις υπηρετούν, 
καλ είς δ^οφαγίαν χρήσιμον, καθδ κα\ αύιδς έδι-
δαξεν ό Σωτήρ φιλοπνευστούντι Ιωάννη τω γνησίφ 
μαθητή τις ό παραδώσων αύτδν, ι Ό έμβάψας, 
φησλ, μετ* έμού τήν χείρα έν τψ τρυβλίφ. · Φιάλης 
δέ τί άν λέγοιμι τήν χρείαν, διακεκραγότος ώδλ τού 
πράγματος ; Καλ σημείον άρτου σεμίδαλις, δτι κα\ 

PALL. Sane vero. 
CYR. Age igitur pergamus de iis, qua» a singuiis 

oblata sunt, aliquid dicere alque inlelUgere, quod 
frucluosum sit fulurum. 

PALL. Perge igitur. 
CYR. Haec sunt ergo a singujis tribuum princi-

pibus oblala, calinus argcntcus unus, pbiala una, 
ct ulraque plena similas eonfecUc oleo : eaiinus 
ilaquc ad esculenta contincnda csl aplus, et ad 
pulmenta usum habcl: quod eiiam ipse Salvator 
docuit, qui Joanni i l l i Gdeli discipulo roganli, quis-
nam ipsum tradilurus esset: < Qui inlinxerit, i n -
qui t , mecum manutn in calino *\ > De phialae 
autem usu quid altinet dicerc, quera ipsa res voce 
pene testari vidctur? Simila porro panis est si-

ές αυτής άρτος, άρτος δέ ζωής, ό Χριστός. Ούκούν D gnura, ex illa namque fit panis: est autem panis 
ώς έν τψ τρυβλίφ κα\ έν τή φιάλη, κα\ ώς έν άρτψ ~" * 
τ»υ έν άμφοίν, πλήρη γάρ ήν σεμιδάλεως, ώς έν 
βρώσει τε και πόσει, ζωή κα\ ζωοποιδς ό Χριστδς 
σημαίνεται, t Αμήν γάρ, φησ\, λέγω ύμίν, έάν 
μή φαγητε τήν σάρκα τού Υιού τού άνθρωπου, καλ 
π > 4 τ * αυτού τδ αίμα, ούκ έχετε ζωήν έν έαυτοίς. ι 
Έλαιψ δε τήν σεμίδαλιν καταδεδεύσθαί φησιν, αυτό 
που τδ έν Ψαλμοίς άναμελψδούντος οίονεί που τού 
τύπου* ε Ήγάπησας δικαιοσύνην, καλ έμίσησας άδι­
κ ί α ν , διά τούτο έχρισε σε ό θεδς, ό θεός σου έλαιον 

vitae Cbristus. Igilur lanquam in calino, ct in 
pbiala, et tanquam in pane, qui in utroque vase 
erat, cum utrumque plcnum esset simila?, nimirum 
tanquam in cibo ac polu Cbrislus, qui vila est, 
atque viviflcator, significatur. Inquit cniin: ι Amen 
dico vobis, nisi manducaverilis carnem FUii horai-
nis et biberitis ejus sanguinem, non habebitis v i -
tam in vobis M . » Oleo aulera similam fuisse ma-
dcfactara, inqui l : in quo typus ipse pene illud e 
Psalmis concipere videtur: ι Dilexisti justiliam, t t 

f 
*· Job xiv, 4. Psal. xvm, 13. " Mattb. xxvi, 23; Joan. xt», 26. w Joan. τι, 54 
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odiit i fniqoilau-ia; propterea onxit te Dens, Deos Α ΑγαλλιΑσεως παρά τους μετόχους σου. 
toos, oleo tetittae pra consortibns taU * · . t Morta-
riolam rero figara t%t ac species thnriboli ad roor-
Ur i i ftimilitadinf m facti, ipenm quoque Urore ple-
nam: bonos eoim odor ac ihtjributam est Christas, 
non ext r inMcns odorein babens, nt nobie certe 
conltngit, qni particlpatione virtuUs atque sancli-
flcationis eju§, qoa? ex pietate est, baec ipsa conse-
quimor : 365 e x ** Unqnam Deos in saaque 
natura ils rebot praditum, per qua? iHum admira-
mar, et odore,' qoi eapra mandam est, et supra 
creaturam omnem, totum replens orbem terraram. 
Nam illom secondam natoram ac revera Deum esse, 
et in sua ipsius natura palerna? cognitionis odorem 
aecepisse, optime dignoecilur : plenom igilur est 
incenso mortariolum. Deinde adducitar bos, aries fj σμένα, καΛ δια πάντων αυτός δ γραφόμενος- έν μέν 

7 1 · 
t βνίσπη 

δέ αδ, σχήμα τε καί είδος θυμιατηρίου, θυΤας έν Ζςψ 
ταποιημένοο, έπίμεστον δέ καλ αύτδ θυμιάματος * 
εύωδία γάρ κα\ θυμιατήριον δ Χρ'.στδς, ούχ Ιξωβεν 
δέ τδ ευώδες f/ω», ζαθάχερ άμέλει κα\ ημείς αυτοί 
κατά μέθεξιν αρετής, και τού κατ* εύσέδειαν αγια­
σμού τδ έν τούτοις είναι χερδαίνοντες. Αλλ* οίκοθεν 
ώς βεδς καλ έν Ιδία φύσει πλούτων τά ©V ών θαυμά­
ζεται, κα\ δλην έμπίπλησι την οίκουμένην ττ\ς δπερ. 
κοσμίου καλ υπέρ κτίσιν οσμής, θεδς γάρ ω ν φύσει 
καλ αληθώς, καλ τήν όσμήν τής γνώσεως του Πατρίς 
έν ίδια φύσει λαχών, ευ μάλα διαγτνωβχεται* Ιμ> 
πλεως ούν ή θυΐσκη θυμιάματος. Ταύτη το* προσ­
άγεται μόσχος τε καλ κριδς, κα\ μήν καλ άμνδς, καί 
χίμαρος έξ αίγών, τά πρδς τούτοις έτι προσχεχομ*-

preterea el agnos et bxdug e capris afferuntur; ac 
per hac omnia animantia ipse figuralur, in vilolo 
quidem propler summaro flrroitalem,et qood mansue-
torum mondoruinqoe animaiilium boe esi praestan-
tissimus, ac raagiiitadine corporis exccllil : omnla 
aalera, quae ad Chrislum pertinent, epiriluaU ex-
cellcntia praedita sunt, et ipse pneslantia peromnia 
minirae comparauda eminci, atque superior est; 
in ariete vero propter perfectionem, atque etiam 
propter innocenliam in agno : «Ego enim, inquit, 
ianquam agnus innoccns, qui ducilur, ut immole-
tor, nesciebani β ·; > in haedo rorsus, propterea quod 
pro peccatoribus occisus esl. Hncdus enim ex legis 
prescripto sacrificium est pro peccato: ille autera 

τψ μόσχω, διά τδ άγαν εύσθενές, καλ δτι τών έν ήμε-
ρότητι καλ καθαρότητι ζώων, τδ προύχον, Α μόσχος 
καλ ώς έν μεγέθει σώματος, τδ υπερτερούν * b 
υπεροχή δέ τή νοητή, πάντα έστλ τά Χρίστου, καί 
αύτδς δ προύχων καί υπερκείμενος τή κ α τ ά πάν 
δτιούν Ασυγκρίτψ διαφορ| · έν δέ τψ κρι ιρ, διά Ά 
τέλειον, κα\ μέντοι διά τδ άκακον, έν τερ άμν$· 
ε Έγώ γάρ, φησ\ν, ώς άρνίον άκακον άγόμε-
νον τού θύεσθαι, ούκ έγνων ι έν δέ τψ χ ιμαρω, διά 
τήν υπέρ γε τών ήμαρτηκότων σφαγήν. Χίμαρος γαρ 
υπέρ αμαρτίας τδ θύμα, κατά τδν νόμον * είσέδν 8 
δι' ημάς τδν θάνατον δ Εμμανουήλ, καλ τών Αρ­
χαίων πλημμελημάτων έκλελυτρώμεθα, δι* TJV ύκέ-
μεινεν υπέρ ημών σφαγήν.*Τ1 ούκ* είναι φής και w » 
ά).ηθές; Eromanael mortem pro nobis subiit, et ea neee 

quam pro nobis pertalit, a veleribus dclictis liberali sumus. An vero non id esee Yerum putas? 
PALL. Quidni pulem? C ΠΑΛΛ. Πώς γ ά ρ ο ύ ; 
CYR. Illud autem observes vclim, oblalos qui-

dem esse boves; c&terum ad opera tabemaculi de-
stiualos, ut, cum castra moveri opus esset, ipsi 
onera vchiculis ferendo, sacrorum adrainigiros la-
bore ac molestia levarent. l n Christo enim con* 
quiescit Ecclesia, et nos ipse fert et laboribtig, qui 
supra vires sunt, sacrum illud honoratumque ge« 
nus, ac populum sacrorum operum peritum suc-
cumbere non permittit. Sic igitur supradicta ad 
Christum referenda sunt, Qua3 autem pertinebanl 
ad bostiam saluUris, ea pro seipsis quodammodo 
principes afferebant, ac tanquam labernaculo con^ 
«ecrabant, offerebantque Deo in odorem suavitalis. 
Ytlulaa antem erant duae, arietes quinque, hirci 

ΚΥΡ. Επιτηρεί δέ δτι προσεκομίσθησαν fth* 
μόσχοι, δέδονταί γε μήν είς τά έργα της σκηνές, W 
έν ταίς άναζεύξεσιν αυτοί φέροντες έφ* αμαξών, πό­
νου καλ ανίας άπαλλάτοιεν τούς ίερουογούς. Επανα­
παύεται γάρ ή Εκκλησία Χριστψ, καλ αύτδς ημάς 
φέρει, τοίς δπέρ δύναμιν πόνοις περιπίπτει* «ύ« 
έφιε\ς τδ ίερδν καλ τίμιον γένος, καλ τδν τών Αγίων 
έργων επιστήμονα λαόν. Ούτω μέν ουν Ανοιστέον έπλ 
Χριστδν τΑ ώνομασμένα. Τά δέ γε είς θυσίαν σωτη­
ρίου προσεκόμιζον οίονεί πως αυ άνθ* εαυτών οί ηγού­
μενοι, καθιερούντες τρόπον τινά τή αγία σκηνή, «it 
είς όσμήν εύωδίας αναφερόντες τψ θ ε ψ . Δαμάλεις 
δέ ήσαν δύο, κριο\ πέντε, τράγοι πέντε, Αμνάδε; 
πέντε. Κα\ μόσχος μέν, ό Χρίστος, δαμάλεες δέ fti 

quinque, agni quinque, Ac vitulqs quidemChristus D ημείς, κα\ λόγος δ έπ* άμφοίν, ούκ άσύμφυλος, άλη-
est, nos vicis&im vilula): ralio eliam uiriusque non 
eslaliena, aed vera potius atque perspicua; sem-
per enim fere nias principem locum tenet, et apud 
Peura bonore acgloria praeslat, eamque rem suo 
lestiraonio natura comprobat. Inferior estaulera 
(emina, illique sobjecta, el viribus, et honare 
posterior, et a tergo quodammodo raarem sequens. 
366 E s t »^qae αί in mare vitulo dut noster Ctari-
aius, nosvero quodammodo sabjecti,et multa quam 

θής δέ μάλλον καί εναργής· ήγεμονικώτατον γαρ 
άεί πως τδ άρσεν έστ\, καλ έν'τιμή χαλ δόξτ^ τ ή «αν-
αρίστψ παρά θ ε ψ , χαλ μάρτυς ή φύσις, ομολογούσα 
τδ χρήμα. Μείον δέ καλ ύπεστρωμένον τδ θήλυ, κι) 
οΙ*νε\ κατόπιν ίδν τής άρσένων αλκής τε καλ δόξης· 
"Εστι δή ούν έν άρσενι μόσχψ, καθηγητής μέν ημών 
δ Χριστδς, ύπεζεύγμεθα δέ ώσπερ ημείς καλ έν πολ-
λψ μείονι παρ* αύτδν άλκή τε καλ δόξη, χαλ, άσύγ· 
κριτον τδ μεσολαβούν. Εί γάρ καλ γέγονε καθ* ήμάν 

* Psal. xwv, 8. Μ Jerem. \ \ , 19* 
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Αμοειδής γάρ τψ μόσχψ δάμαλις, άλλ' έν πολλή λίαν Α iHe tum robore tom gloria inferiores, longissim*» 
υπεροχή τά αυτού, c Τίς γάρ δμοιωΟήσεται τώ θ ε φ 
άν υίοίς θεού ; ι καθ' ημάς γάρ όμού καί υπέρ ημάς 
ό Χρίστος έν υπεροχή θεότητος, εί κα\ γέγονε σάρξ. 
Δύο γε μήν αϊ δαμάλεις, είς τύπον, οΐμαί που, τών δύο 
λ α ώ ν , συνδεδραμηκότων είς ένα τδν άπ* άμφοιν, 
βυνείροντος είς ενότητα τήν πνευματική ν διά πίστεως 
τού δι* ημάς τε κα\ μεθ* ημών. Κριο\ δέ πάλιν κα*ι 
αμνοί Ισάριθμοι, χίμαροί τε ούχ ήττους, τών πιστευ-
οντων πληθύν ύπεμφαίνοντες, τήν ώς έν πέμπτφ, 
9ημ ' ϊ , συνενηνεγμένην καιρφ, καθ* δν ή επιδημία τού 
λέγοντος, f "Οταν υψωθώ έκ τής γής, πάντας ελκύσω 
πρδς έμαυτδν. ι Σημαίνεται δέ τών πεπιστευκδτων 
διά μέν τών κριών τδ ώς έν φρονήσει τέλειον , κα\ 
τής νοητής ηλικίας, δήλον δέ δτι τής έν Χριστφ, τδ 

que intervaUo disjuncti: nam etsi nostri similis fa-
clus est (eadem quippe specie sunl vitulus ac 
vitula), sed tamen, quae ad eum pertinent, longe 
SUDI excellentiora. ι Quis enim aequabitur Deo in 
liliis D e i 1 1 ? * Simul enim et secundum nos, et su-
pra nos Cbristus est; ac prastantiam divinilatis 
retinel, licet sit caro faclus. Cseterum duae suut v i -
tulae in figuram, u l opinor, duorum populoram, 
qui suo concursu unum efliciunl populum ex 
utroque conflaium, cum eos in unitatem spiritus 
per fldem ille coiiserat atque connectat, qui pro-
pler nosatque inler nos esl factus. Arietes praeterea 
et agni toiidem, hirci quoque haud pauciores, mul-
tiludinem credentium indicant, quae quinto quas* 

άρτίως !χον, διά δέ τών αμνών τδ ώς έν άπλότητί τε Ε tempore conlingit, quo terapore Ule advenit, quj 
χαλ ακακία* t Μή ι γάρ δή, φησ*ιν, «,άδελφο\, παιδία 
γίνεσθε ταΐς φρεσ\ν, άλλά τή κακία νηπιάζετε, ταΤς 
δέ φρεσλ τέλειοι γίνεσθε* » διά δέ τών υπέρ αμαρ­
τίας χιμάρων, τδ αεί δεΓσθαι καθαρισμού καί πλημ­
μελημάτων αφέσεως. Τοιγάρτοι κα\ δεδιδάγμεθα λέ­
γειν έν προσευχαις" c "Αφες ήμΐν τά παραπτώμα­
τα. > Ού γάρ έστι καιρδς, δτε μή βο$ν αναγκαίο ν 
τοις ώς άληθώ; άρτίφροσι, καί τής ανθρωπείας φύ -
σεως είδόσι τδ άναλκι, καί, c Παραπτώματα τίς συν · 
ήσε·.; ι καί, ε Έ κ τ ω ν κρυφίων μου καθάρισον με. ι 
Τοΰτο θυσία πνευματική, σωτηρίας τε πέρι τών 
ημετέρων ψ^χών εύωδιάζουσα τφ θ ε φ . 
«ool prudealia huraanaeque imbecillitalis haud 

d i x i t : c Cum exallatus foero a terra, oraoes Ira-
bam ad me ipsum ι Per arieles aulem signifi-
catur credeiilium prudenliae perfectio, el spiritua-
lis aetatis, iilius nimirum qua in Cbristo crcscimus, 
absolutio, per agnos vcro simpliciias c l innoccn-
tia : < Nolite ι enim, inquit, < fratres, pueri eflici 
sensibus, scd malilia parvuli eslole, sensibus au-
tem perfecli estote " » : per bircos denique pro 
peccalo, semper nos expiatione ac remissione pec-
catorum opns babere. Itaque cdocli sumus in ora-
tionibus dicere: «Dimitte nobis debita > Nullum 
enim tempus est, quo non iis certe, qui perfecla 

iguari, cJamare necesse s i l : c Delicta quis intell i-
git? · ei, ι Ab occuliis meis munda me ι Hxc csl spiriluafcs hostia, Η q e » pro saiute nostrarum 
aniioarojD Deo in odorem suavitatis oflerlur. 

ΠΑΑΑ. *Αληθές. G PALL. Ita est. 
Κ Ϊ Τ . Χριστδν ουν έφην, ώς έν γε τ φ μόσχω καί 

τοΙς κρωίς, Αμνοίς τε καί τράγοις, καί τοϊς έτέροις 
κατασημαίνεσθαι, κα\ Αφαμαρτεϊν τού πρέποντος 
(κηθείην Αν ούτι που τδν επί τψδε λόγον. Ε Ι δέ δή 
τις Ιλοιτο και έφ' ημάς αυτούς τήν τών εννοιών 
μεταχομίσαιδύναμιν, τδ λυπούν ουδέν, τοιαύτην τινά 
θεωρίαν τοίς προκειμένοις έπενεγκεΤν. 

ΠΛΛΛ. Όποίαν δή φής ; 
Κ Τ Ρ . Προσεκομίζοντο κατά τδν νόμον παρά παν­

τός *1σραήλ τά ίερά θύματα. Προσεχείτο δέ τφ θείφ 
θυοταστηρίφ τών σφαζομένων τδ αΓμα, μονονουχί κα-
ταγράφοντος ώς έν σκι$ τού δρωμένου, κα\ πλαγίως 
ήμίν οπεμφαίνοντος, δτι θεψ τψ άγίψ τάς εαυτών 
ήμων χαθαροΰν προσήκει ψυχάς. 

ΠΑΛΑ. Εύέφης. D 

Κ Τ Ρ . Ούκούν Ανθ* ημών καλ υπέρ ημών τά θύμα­
τα , καλ ήμ*ές έσμεν έν αύτοίς οί κατά τύπον Ιερουρ­
γού μενοι. 

ΠΛΛΛ. "Αληθές. 
Κ Τ Ρ . Φέρε δή ούν πολυπραγμονούντες όρθώς τΑ 

ώ ς π α ρ ά πάντων προσκεκομισμένα διά τής τών ηγου­
μ έ ν ο υ χειρδς, τής έν πνεύματι θεωρίας τδ κάλλος 
περεαθρήσωμεν. *Πν ουν άρα τά προσενηνεγμένα 
έν άργυροίς σκεύεσι, τρυδλίψ, φημί, καί φιάλη, σε-
ρ^δαλις έλαιοδρεχής. ϊύμδολον δέ λαμπρότητος μέν 

CYR. Christum igilar dixi io vitulo el arietibyj, 
agnis quoque et bircis caelerisque animaniibus si-
gnificari: neqiie vero meam bac de re expositio-
nem arbilrorab eo qaod reclum sil abborrere. Sed, 
si quis velit ad nos ipsos quoque sententiarum vim 
iransferre, nibil prohibet ejusmodi quampiam rc-
condilam inlelligentiam proposilis rebus adjungere. 

PALL. Cujusmodi tandem? 
CYR. Offerebantur, u l lcx conslitueral, sacrse 

victimae ab oniverso Israelis populo. 367 $ed ad 
allare fundebatur eaesorum animanliuin saiigals: 
in qao res Ipsa gesta nobis tanqaam in umbra prope 
descripsit et oblique signiflcavit, Deo, qui sanctus 
est, nosiras animas nos consecrare debere. 

PALL. Recle ais. 
CYR. Nostro igitur loco ac pro nobis viclima» 

offerunlur, nosque in illis typiee sacriflcamnr. 

PALL. Ita esl. 
CYR. Age ergo, diligentcr examinemus qua$ lan-

quam ab omni ninlliludioe per roanue principnm 
oblata sunt, ac spiritualis conteroplationie pulchrU 
tudinem circumspiciamus. Argenleis igilur vasis, 
calino, inquara, ac phiala, simila oblala esi o)eo 
madefacla : est autem argcntnm splendoris nota, m 

· ' P>a1. txxxvw, 7. •· Joan xn, 3 i , M I Cor. xiv, 20. Matth. v i , !2. 1 1 Psal xvm, 13. 
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«mila vita», qoippe cma ex illa panis exsislat, qni Α δ Αργυρος, ζωης δέ ή σεμίδαλις, ώς Αρτου γένεσις 
Tium comenrat; oleum denique sigoom esl bilari-
tati*. Offeratur itaque a nobis ipsis quoque Deo, qui 
est super omnia, in splendore τϋ& bilaritas per 
spetn quae in Christo es l : c Spe enim gaode&ies · · , ι 
inqait. Qoi enim fieri potest, ot non summa laHitia 
pleni sint, qui genue vitae atqae conrersationis 
«ptendidum diligenter excolaerint, et Salratoris 110-
stri mandata cuslodierinl? quibus omnino apud 
Deom repoeita est ejos ipsius gloria? participatio. 
« Morioi enim eetie, ι inquit, « et v i u ν estra abs-
condiU est cnm Christo in Deo. Cum CbrLstna ap-
paroerit, vita nostra, tonc et vos apparebitts cum 
ipeo in gloria 9 1 . ι Igitor simila oleo conspersa est. 
Inest enitp io tanctoram viroram vita illa ut in spe 

τοΰ συνέχοντος είς ζωήν, ίλαρότητος δέ τδ Glaurv. 
Προσαγέσθω δή ούν χαλ προς γε ημών ovcojv τφ 
έπί πάντων θεψ τδ ώς έν λαμπρότητι ζωής Ιλαρδν, 
έλπίδι τή έν Χριστφ. c Τή γΑρ έλπίδι χαίροντες, ι 
φησί. Πώς δ* Αν εΐεν ουχί τής ΑνωτΑτω θυμηδίας 
I μπλεψ, τδ έν ζωή τε χα\ πολιτεία περιφανές Γεξησχη-
χδτες ευ μάλα τών του Σωτήρος ημών ενταλμάτων 
οί φύλαχες; οίς πάντη τε καί πάντως τδ έν μεθέξει 
γενέσθαι τής δόξης αύτοΰ τεθησαύρισται π α ρ ά Θεψ. 
c ΆπεΘάνετε γάρ, φησλ, χα\ ή ζωή ύμων πέχρυ· 
πται συν τψ Χριστψ έν τψ Θεψ. "Οταν δ Χριστδς 
φανερωδή, ή ζωή ημών, τότε χα\ ύμείς σνν αύτφ 
φανερωθήσεσθ* έν δόξη. ι Ούχούν ή σεμίδαλις Αλα*4» 
δευτος. Ένεστι γάρ τή τών Αγίων ζωή χαλ τ δ άς 

gtariae bilaritas, com splendore nimiram sancliutie Β t v έλπίδι δόξης ίλαρδν, μετά λαμπρότητος δηλονότιτ^ς 
et jaauliae. Aoreum porro moriariolam incensi ple-
nom eanctoram pulcbrilodinem significat, et illam 
lanqaam in sacris vasU suaveolentiam sancfitatis, 
quae deinde offertor Deo velut donam qaoddam ea-
ne fragrantissimaro. An vero, Palladi, sanctoe virot 
vasa etse eplendida et electa non polabimas? 

ΡΑΙΧ. Ego vero maxiroe polo. 
CYR. Yitulue igitur a singulis onus offertur, sant-

qae simul univerei daodecim, sed tabernaculum 
ttmen vebont bini , ad vebicolum ac jaguro unum 
jancd, Levitarumqae eunt minieteriis atlriboti : 
quc res figura esl 368 duorum popnloram, qui 
non adbuc dogmatam el vitae diesinulitudine disjun-

έν όσιότητι χα\ δικαιοσύνη. Χ ρυσή δέ θυίσκη θνμχάρα-
τος πλήρης, τδ τών Αγίων γράφουσα κάλλος, χαίώς 
έν σχεύεσιν έχλεχτοίς τδ ευώδες έν ά γ ι α σ μ φ , είτα 
δώρον ώσπερ τι θεψ τδ εύοσμότατον αληθώς. "Η ουχί 
σχεύη λαμπρά χαί άπόλεχτα τούς αγίους ύττάρχεο 
οίησαίμεθα άν, ω Παλλάδιε; 

ΠΑΑΑ. Μάλιστα γε . 
ΚΥΡ. Μόσχος δέ ήν παρ' έκαστου, χαλ δυαχαίδεχα 

μέν οί πάντες. Άχθοφορουσί γε μήν τ ί ρ Arfst 
σκηνήν, χατά δύοπροσενηνεγμένοι πρδς Αμαξαν μίσ>. 
καί ύπδ ζυγδν ένα, έχνενέμηνται δέ ταίς τών Λευκά 
ύπουργίαις * καλ τύπος άν εΡή τδ χ ρ ή μ α τών t * 
λαών, ούκέτι μεμερισμένων είς Ανομοιότητα Αογμα̂  

CU, sed sob anam Selra4ori0 noatri jugum toleran- ^ των καλ ζωής, συνενηνεγμένοιν δέ ώσπερ χαλ dwA* 
ter ac fortiter conjuncli sunt atque convenerunl : 
c Yiriliter enim age, t inquit, c et confortetur cor 
taam, et eoetine Donjinum M . > Est aatem bos la-
borie tolerantissimum anima) atque robusiissimum, 
qualea omnino sunt, qui pietalem in Deum am-
plectuntur, qui Chrfetum quasi jngum sibi ira-
positum susiinent, in illo sacro tabernaculo flgura-
tum. Corpns porro illius Ecclesiam ipse quoque 
Paulus divinus vir appellal Dictum est etiam ad 
Ananiam de eodem Paulo: ι Yade, » inquit, < quia 
vas electionis est hic mibi, ut portet nomen meum 
ooram gentibus *'. ι Arics praeterea et agnus afle-
ruDlur, qui tum antiquioris tam recentioris populi 
ad Deum acceseum ac veluti dedicationem spiritua-

δραμηκότοιν ύπό γε τδν ένα τοΰ Σωτήρος ζν$* 
τληπαθώς κα\ Ανδρείως, c 'Λνδρίζου γ ά ρ , φ σ̂ζ 
κα\ κραταιούσθω ή καρδία σου, χα\ ύπόμεινον τάν» 
Κύριον. » Τληπαθές δέ ζώον δ μόσχος κσέ χραταωτα-
τον. Τοιοίδε πάντως οί θεοσεβείας ίρημένω, ζυγδν 
ώςπερ έφ* έαυτοίς επέχοντες τδν Χριστδν, ώς έν τ% 
αγία σκηνή προανατυπούμενον. Σώμα δλ αύτοΰ ττ;ν> 
'Εκκλησίαν καί δ θείος ήμίν ώνόμαζε Παύλος. Έλέ· 
γετο δέ καί πρδς Άνανίαν περί αυτού, φημί δή του 
Παύλου* ι Πορεύου, δτι σκεύος εκλογής Ιστί μοι ουτο;, 
τοΰ βαστάσαι τδ δνομά μου εναντίον τών εθνών, ι 
Κριδς δέ πρδς τούτοις, καί μήν καλ άμνδς τά προα* 
ενηνεγμένα, τού τε πρεσβυτέρου προσενηναγμενοα 
καί τού νέου λαού τήν πρδς θεδν άφιξιν χαλ τήν 

\ένα prai ee ierunt. U l enim in bobus tolerantia el ρ οίονείπως άνάθεσιν, δήλον δέ δτι τήν πνευματιχήν, 
fortiludo deBignabatur, sic, ut opinor, in ovibus 
quoque illa cura mansueludine ubertas eorum qui 
per fidem in Cbristum justificati sunt, plane indica-
t u r ; eet namque id animal mansuetam alque fru-
ctaosom, quales sunt omnes qui evangelicam v i -
vendi rationem diligenter colunt, quos ipse Cbristus 
alloquebatur : c Omni peienti te iribue; et ab eo, 
qui toUit res taas, ne repetas, et percutienti te in 
dcxtera maxilia, verle iUi et alteram ι Scribit 
etiam Panlus : c Servum autem Domini non oportet 
paoaare, sed mansuelnm esse ad oames, in man-
Mietodine docentem diverta seatientea 4 1 . > Praedi-

ύπεμφαίνοντες. "Ιίσπερ γάρ τδ τληπαθάς χαί Αν­
δρείο ν ώς έν γε τοίς μόσχο ι ς κατεσημαίνατο, κατά 
τδν ίσον, οΐμαι, τουτονί τρόπον καλ έν τοίς πρόβατα; 
ή ώς έν πραότητι καρποφορία τών διΑ πίστεω; 
τής έν Χριστψ δεδικαιωμένων διαδείχνυται σαφώς* 
Πράον γάρ δή τδ ζώον, καί μήν έγχαρπον. Τοωύτει 
δέ πάντες οί τής ευαγγελικής πολιτείας Ακριβείς έρ-
γάται, οίς καί αύτδς έπεφώνησεν δ Χριπός- ε Οαντί 
τψ αίτούντί σε δίδου , καί άπδ τού αΓροντος τά σα, 
μή άπαίτει, καί τψ παίοντί σε είς τήν σιαγόνα, στρέ-
ψοναύτψ καί τήν άλλην. > Γράφει δέ καλό Παύλβς· 
c Δούλον δέ Κυρίου ού δει μάχεσθαι, άλλ' ήπχον είναι 

»· Roro. w i , 12. 
«» U Tim. ιι, 24. 

I f Col. ΙΙΙ , 3 ,4 . " Psal. ΧΧΛΊ, U. •·· Col. ι , 24. ·· Act. ix, 15. «· L u c . v i , 30. 
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ττρος παντός, έν πραότητι διδάσκοντα τούς αντίδια-
τ ιθεμένους , ι Τδ δέ δείν έπεσθαι τοΤς ήδη προειρη-
μΑνοις χαί τήν αίγδς προσφορά ν, έκδείξειεν άν ούχ\ 
αταρον, οΐμαι, τ \ , πλήν δπερ έναγχος έφην, τδ δείσθαι 
5 ή τεάντας, χάν εί τίνες εΐεν άγαθο\τήν έξιν, τού διά 
εχαταγνώσεως καθαρισμού χαλ αμνηστίας παραπτω­
μ ά τ ω ν . Καλ τδϋτο είδωςό θείος έφη Δαβίδ, ι Έάν αν­
ο μ ί α ς παρατήρησης, Κύριε, Κύριε, τίς ύποστήσεται; ι 
Χ ίμαρος δή ούν τδύπέρ αφέσεως θύμα, χατά τδν πά­
λ α ι νόμον. ΙΙετάγνωσις δέ νυνί χαλ αμνηστίας αίτη­
σ ι ς τδ καθ* ημάς ίερείον, τούς έν πνεύματί τε κα\ 
άληθεία προσιόντας θ ε φ . c λέγε γ ά ρ , φησ\, σύ 
τ ά ς αμαρτίας σου πρώτος, ίνα δικαιωθής. ι Ψάλλει 
δ έ που καλ δ Δαβίδ* c Είπα, Έξαγορεύσω κατ' έμού 
τήν άμαρτίαν μου τ φ Κυρίφ, καί σύ άφήκας τήν άσέ-
6ειαν της καρδίας μου. ι ΤΑρά σοι λοιπδν σαφής ό 
λόγος περ\ της τών αρχόντων δωροφορίας; 

ΠΑΑΛ. Πάνυ μέν ούν. 
Κ Τ Ρ . Χρήναι δέ οΐμαι κάκείνο είπείν, προσκεκο-

μισμένης γάρ ήδη τής παρ' έκαστου κα\ ώς υπέρ 
πάντων θυσίας, άρχή τών θείων έγένετο λόγων έν 
τή αγία σκηνή πρδς τδν ίεροφάντην Μωσέα. Γέγρα-
«ταε δέ οδτω πάλιν έν τυίς 'Αριθμοίς * c Αύτη ή 
έγκαίνισις τού θυσιαστηρίου, μετά τδ πληρώσαι 
τας χείρας αυτού, κα\ μετά τδ χρίσαι αυτόν. Έν τ φ 
είσπορεύεσθαι Μωσήν είς τήν σκηνήν τοΰ μαρτυρίου, 
τού λαλησαι αύτφ, κα\ ήκουσε τήν φωνήν Κυρίου 
τοΰ θεού λαλούντος πρδς αύτδν άνωθεν τοΰ Ιλαστη­
ρίου , δ έστιν έπλ τής κιβωτού τοΰ μαρτυρίου, άνά 
μέσον τών όνο Χερουβιμ, κα\ έλάλει πρδς αυτόν, ι 
Τετελεσμένης γάρ ώσπερ τής αγίας σκηνής, καλ 
άναδεινθέντος χόσμφ τού αληθούς αγιάσματος, δ 
έστιν ή Εκκλησία, τότε δή τότε φωνή γέγονε πρδς 
ημάς του θεοΰ χαί Πατρός, c Λελάληκε γάρ ήμίν έν 
ϊΐφ, » δν χαλ ίλαστήριον είναί φαμεν υπέρ τών 
αμαρτιών ημών, κατά τάς Γραφάς. Άνωθεν δέ τών 
Χερουβιμ ή φωνή· κτίσεως γάρ άνωτάτω καλ έπ ­
έκεινα θεδς , ουσιώδη τε καλ ένυπάρχουσαν τήν κατά 
παντδς του γεγονότος έχων ύπεροχήν διαπορθμεύων 
δέ είς ημάς τάς άνωθεν κα\ παρά Πατρδς φωνάς, 
έφασκεν ό Γίδς, τδ αληθές ίλαστήριον, ι Τά βήματα 
Α έγώ λαλώ ούκ έστιν έμά, άλλά τού πέμψαντός 
με. ι Ούκούν άνωθεν τού ιλαστηρίου γέγονεν ή 
φωνή. θαυμάσαις ό* άν ού μετρίως τήν τών φυλάρ-
χων άνασχοπούμένος πρόσοδον. 'Απονεμηθείσης γάρ 
ημέρας έκάστω καλ Ιδικώς, καθ* ήν έδει πληρούν τά 
συντεταγμένα χαλ προσκομίσαι τδ δώρον, προσίεσαν 
μέν έν χόσμφ χατά γε τδ τφ νομοθέτη δοκούν 
πλήν ο6 κατά τήν τής γενέσεως τάξιν, ήτοι καθ* 

1 ήλικίαν, αλλ* οδδέ άναμ\ξ καλ χύδην απλώς, συντε-
θημένοχ δέ μάλλον ώσπερ είς οίκονομίαν μυστι­
κόν. 

ΠΑΛΑ. Καλ μήν δ τ ι ποτέ έστιν δ φής, έννοείν ούκ 
εχω. •ράζε δή ούν μοι σαφώς. 

ΧΤΡ. Βούλει λέγωμεν έν τάξει κα\ καθεξής τούς έξ 

ctis autem haedi etiam oblalionem adjungi oportere, 
id nihil aliud, ut opinor, ostendii nisi qood paulo 
anle dixi , omnes, etiamsi probis moribus fuerint, 
purgatione poeniteniiae et oflensarum oblivionc i n -
digere. ldque sciens bealus David aiebat: < Si i n i -
quiiates observaveris, Domine, Domine, quis sasli-
nebi t"? > Hsdus igilur pro remissione peccatorum 
offertur, juxta veleretn legem, et nunc poenitenlia 
et oblivionis petitio nostrum est sacrificium in spi-
r i tu el Teritate ad Deum accedentium. c Di<i ι 
cnim, inquit, c tu prior [iniquitates luas, ut justi-
ficeris ·*. > Psallit etiam profeclo David : c Dixi: 
Confitebor adversum me iiijustitianj meam 369Bo-
mino, el tu remisisti impietatem cordis mei ·*. ι 
Estne jam libi tandem illius oblationis principum 
ratio perspicua? 

PALL. Maxime. 
CYR. Illud ctiam dicendum esse arbitror, allato 

jam a singulis sacrificio, quod tanquam pro omnibus 
offerebatur, Deum initium fecisse in tabernaculo 
cnm Moyse illo sacrorum interprele colloquendi. 
Scriptum est aotem rursus ad hunc modum in No-
meris : ι Haec est dedicatio altaris, posteaquam 
implevit manus ejus, et poslquam unxit i l lum. Cum 
ingrederetur Moyses in tabernaculum testimonii, 
ut loqueretur cum ipso, et audivit vocem Domini 
Dei loqueujis cum ipso supra propitiatoritnn, quod 
est supra arcam lestimonii inter duos Cherubim, 
et loquebator cum ipso " . > Nam, consumraato 
jara qaodammodo tabernaculo, et vera illa sancti-
flcatione, id est, Ecclesia mundo manifeslala, tum 
denique vox Dei ac Patris nobis insonavit. < Locu -
tus est ι enim c nobis iu F i l i o · · , » quem propi-
tiationem esse dicirous pro peccatis nostris, secun-
dom Scripluras * T. Desuper autem Cberubim vox 
aadiebatur; nam superior creatura omni atque u l -
terior est Deus, et essenliali alque iosila excellentia 
omnibus rebus condilis praesUt. Cum itaqoe venim 
propiliatorium, Filius nempe, ad nos transmitteret 
superas illas el editas a Patre voces, dicebat: ι Yer-
ba quae ege loquor non sunl mea, sed ejus qui 
raisit me · · . ι Igitur de propitiatorio vox exslitit. 
Nec mediocriler admiraberis, si principes tribuum, 
quo ordine accesserint, inspexeris. Cum enim suus 
cuique dies proprie attributus esset, quo die jussa 
perficeret, ac donum afferrei, ordinale i l l i quidem 
accesserunt, ut legislatori visum est, non tamen to 
ordine quo quisque natus erat, id est, aelatia ra-
tione minime babita, oeqae mrsus omnino confuee 
atque permiste, sed potius veluti mystica modera-
tione disposili. 

PALL. Equidem, quod a te dictum cst, quale sil , 
non possum intelligere; quamobrem expone Ulud 
apertius. 

CYR. Visne ut ordine et consequenler eos qui ex 

* Psal. cxm, 3. ·* Isa. X U I I , » . » Pwl . x x » , 5. «· Nom. τιι, 88, 89. ·« Hebr. ι, α. ·? I Joau. 
n, x. ·· Joan. νι, βδ. 
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Jacob nali sunt, recenseamus? Sic enim facillime Α Ιακώβ γεγονότα;; Σοφέ; γΑρ Αν γένοιτο χαλ λίαν 
perspicuam fiet qaomodo sit accessionis ordo im- ώδι τδ έν τή προσόδω παρηλλαγμένον. 
mutatas. 

PALL. Vcliro equidem. ΠΑΛΛ. Κα\ μάλα. 
CYR. Est igitur primogenitus Ruben; post hunc KVP. "Εστι τοίνυν πρωτότοκος μέν ό Τουβήμ, 

Simeon, 370 Levi, el Judas ex matre Lia. Rala έπ' αύτφ δέ Συμεών, ΛευΙ, κα\ Ιούδας άττό γε 
deinde ancilla Dan et Nepbthalim p a r i l ; Zelpha μητρδς της Λείας. Βαλα δέ αύ τδ Οεραπαενίδλο* 
iiem ancilla Liae, Gad el Aser. Lia rursos post alios τδν Δαν τε και ΝεφθαλεΙμ, χαί μήν χαλ ή Ζελφα 
qualuor, lssacbar et Zabulon gignit : de Racbel ao- παιδίσκη Λείας, τδν Γάδ χα\ *Ασήρ, Λεία γ ε μήν 
tem Joseph el Benjamin nati sunt. Igitor primi ex πρδς τοι; άλλοις τέσσαρσι, τδν Ίσάχαρ χα\ Ζαοου-
Lta libera quatuor sunt, Ruben et Simeon, Levi et λών τίκτει· γενέσθην δέ κα\ άπδ Ταχήλ Ί ω τ ή φ καί 
Judas : ex duabus porro ancillis Rala et Zelpba Βενιαμίν. Ούκούν πρώτοι μέν έκ Λείας, οί έξ έλευ-
quatuor, Dan et Ncphlhalira, Gad et Aser : his alii θέρας τέσσαρες, Τουβήμ, κα\ Συμεών, Λευλ καλ 
(Juatuor additi, duo ex Lia, Issachar et Zabulon; Ιούδας. Έκ δυοίν δέ Οεραπαίναιν, Πάλας τε καί 
duo itera ex Racbel, Joseph el Benjamin : memi- Ζελφάς, τέσσαρες, Δάν κα\ Νεφθαλε\μ, Γάδ κσλ 
nisse autera necesse esl, Joseph sortem in duas d i - JJ Άσήρ. Έτεροι δέ αύ έπ\ τούτοις τέσσαρες* δύο 
viftam esse tribos, in Ephraim elManasse, ambos ex μέν έκ Λείας, Ίσάχαρ τε κα\ Ζαβουλών, άπδ δέ γε 
illo genitos · · . τής 'Ραχήλ, Ιωσήφ κα\ Βενιαμίν. ΜεμνησΟσχ δέ 
αναγκαίο ν , ώς είς δύο με μέ ρ ισται φυλάς ό Ιωσήφ κλήρος, είς τε τδν Έφραΐμ κα\ μέντοι τδν Μανασ* 
σήν, τούς έξ αυτού γεγονότας. 

PALL. Equidera ordinem nominum oplime teneo: 
sed tui jam officii est declarare quod in iis quae-
ri tur . 

CYR. Qui cum donis accedebant, Palladi, id fa-
ciebant, non setatis babita ratione, sed primus qui-
dem Judas, etiamsi teroporis ordino quartus eral; 
nonus etiam post eum lssacbar el ona decimas Za-
bulon. Postbos secunda veluti classis consequilur, 
primogenitusRuben, et qui deinceps ordine eecun-
dus esl Simeon; hisque conjuncttis Dan ex ancilla 
nalue. Tertius his acccdit ordo ex tribus liberis, 
Ephraim, Manasse et Benjamin. Quarta classis in 
cxlremis collocata cst eorum, qui ex ancillis edid 
sunt, tresque Hidero sunt, Dan, Aser, Nephthalim, 

ΠΑΛΛ. Συνίημί μέν εύ μάλα τών ονομάτων τήν 
τάξιν· τί δ' Αν είη λοιπδν τδ ζητούμενον ώς Ιν γε δή 
τούτοις, σδν ήδη διατρανούν. 

ΚΤΡ. Προσιόντες, ώ Παλλάδιε, τοίς δώροις Αμα, 
τούτο Εδρών, ού καθ* ήλικίαν, άλλά πρώτος μέν 
Τουδας, καίτοι τέταρτος ών κατά χρόνον, έννατο; 
δέ μετ' αύτδν Ίσάχαρ, κα\ συν αύτοίς δέκατος Ζα­
βουλών. Συμμορία δέ ώσπερ μετά τούτους δεύτερε, 
'Ρουβήμ ό πρωτότοκος, κα\ ό καθεξής καλ δεύτερα 
Συμεών. Συνήπται δέ κα\ ό Δάν έκ δούλης. Καλ 
πρός γε δή τούτοις, τάγμα τδ τρίτον διά τρώ· 
ελευθέρων, Έφραΐμ τε κα\ Μανασσή καί ϋενιαρέν. 
Συμμορία δέ τετάρτη έν έσχάτοις, τών έχ Οεραπα» 
νών γεγονότων. Τρείς δέ δή ούτοι πάλιν, Δάν χαί 

quaurvis tempore nativitalis anteirent eos qui priore C 'Ασήρ, κα\ Νεφθαλε\μ, καίτοι προόχοντες τ ω τής 
loco collocati sunt, Ephraim, inquam, et Manasse 
et Benjamin. Num igitur parum necessariam esse 
censes barora reruin inquisitionem? 

PALL. Ego vero maxime necessariam puto; sed 
qusenam sit ejus rei ratio, enitere ut mihi explices. 

GYR. Yidetur ea res, ut ego arbilror, per aenigma 
insinuare, quae per Christum instilula sant, ea apud 
Deum priorem locum lenere, quam ea quae sonl 
legc sancita; et qui eranl primi, eos esse ultimos 
faclos, ac vicissim ultiraos primos. Nam, qui tera-
pore antiquiores erant, et ob eam causam primoge-
ni t i , id est, Israel gentesa tergo sequilur: quippe qui 
spiritum servilem babent, el servientis Jerusalem 
filii de pnestaDtiore 371 gloria conccduul filiis l i -
berae, qua? est mater nostra omnium, qui in Gbristo 
justiflcati suraus, et per spiritus libertatem ad libe-
ram conditionem vocali. Yide enim, si placet, d i i i -
gcntem bujus conlemplationis ralionem. Prima 
enim inler cacteras donura afferl tribus Juda, ex 
qua orlus est secondum carnem Cbristus : et post 
eam conlinuo tribos Issachar et Zabulon, qui ambo 

γενέσεως χρόνψ, τών ώς τάξει προταγμένων, 
Έφραΐμ τε, φημ\, κα\ Μανασσή, καλ Bevvxuiv. 
Ά ρ ' ούκ Αναγκαίαν φής τήν έπλ τούτοις $α-
σανον; 

ΠΑΛΛ. Μάλιστα γε · τίς ούν ό λόγος, πειρώ u * 
λέγειν. 

ΚΤΡ. Αίνιγμα που τδ χρήμα έστι, καθάπερ έγφ* 
μαι πάλιν. "Οτι τάξιν έχει τήν πρώτην παρά θεφ 
τά διά Χριστού τών έν νόμω* καλ δτι τέθεινται yh 
οί πρώτοι έσχατοι, οί δέ έσχατοι πρώτοι. Οί γάρ ώς 
έν χρόνψ πρεσβύτεροι διά τε τούτο πρωτότοκοι, 
τούτ' έστιν ό Ισραήλ, κατόπιν έρχεται των εθνών· 
Και οί τδ δούλον έχοντες πνεύμα, κα\ τής δουλευον-
σης Ιερουσαλήμ υιοί, τδ προύχειν έν δόξ£ παραχω* 

D ρήσουσι τοίς τής ελευθέρας, ήτις εστί μήτςρ 
ημών τών έν Χριστψ δεδικαιωμένων, καλ είς έλεύ* 
θερον αξίωμα κεκλη μένων δι' ελευθέρου πνεύματος. 
"Ορα γάρ, εί δοκεί, τών θεωρημάτων τδ άχρ*6ές. 
Πρώτη μέν γάρ προσάγει τδ δώρον ή Ιούδα φυλή 
έξ ής άνέφυ κατά σάρκα Χριστός. Καλ μετά ταύτην 
ευθύς ή Ίσάχαρ τε κα\ Ζαβουλών άμφω δέ ήσ§η> 
ελεύθεροι καί έξ ελευθέρων. Είτα Τονβήμ Α προ*-

Μ Cen. χχιχ seqq. 
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τΑτοχος, Συμεών τε καλ Γάδ, δς έστιν έχ δούλης. Α Liberi erant et ex Hberis; deinde Ruben prifttoge-
Σημαίνεται δέ διΑ τούτων δ Ισραήλ. ΚσΛ φέρε τας 
έφ* έκάστψ λέγωμεν, έχ τής έπ* αΰτοΤς γενομένης 
ιτροφητείας έξ Ιακώβ συλλέγοντες. Έφη τοίνυν δ 
θεσπέσιος Ιακώβ* c Τουβήμ πρωτότοκος μου, σύ 
Ισχύς μου, καλ αρχή τέκνων μου, σκληρδς φέρεσθαι 
κ α ι σκληρδς αυθάδης* · χα\ πάλιν* c Συμεών χαλ 
Ααυλ άδελφολ συνετέλεσαν άδικίαν έξ αίρέσεως αυ­
τ ώ ν . Είς βουλήν αυτών μή είσέλθη ή ψυχή μου, 
καλ έπλ τή συστάσει αυτών μή έρεισαι τά ήπατα 
μου* δτι έν τψ θυμφ αυτών άπέκτειναν ανθρώπους, 
κ α \ έν τή επιθυμία αυτών ένευροκόπησαν ταύρον. 
Έπεκατάρατος δ θυμδς αυτών, δτι αυθάδης, κα\ ή 
μ ή ν ι ς αυτών, δτι έσκληρύνθη. · Περ\ δέ τού Γάδ 
Ι φ η πάλιν τάδε* ι Πειρατήριον πειρατεύσει, καί αύ< 

nitus, Siineon, etGad, qui est ex ancilla natus; pcr 
hoe aotem hrael significatur. Age ergo,de unoquo-
qne dicamus, atque ex iis quae a Jacob de illis prae-
dicta snnt, nonnibil sumamus. Dixit igitur bealus 
Jacob : c Ruben primogemlus meus, lu fortiludo 
mea, et principium filioruro meorum v durus ad fe-
rendum, durus el procax 7 0 . · Et i terum: « Simeoa 
et Levi fratres perfecercrot iniquitalem ex instilulo 
&uo. 1n consilium eoram non intret anima mea, et 
in conspiralione eorum non inmtatur jecur meum, 
quia in furore suo occiderunt viros, et in cupiditato 
saa subnervaverunt taurum : raalediclus furor eo-
ram, quia perlinax, el ira eorum, quia obdurata 
es t T l . > De Gad vero haec rursus d i x i t : c Tentalio 

τδς πειρατεύσει αύτδν κατά πόδας. » Ούκούν έν μέν Β lentabit eum, et ipse tentabit eum secus p e d e s » 
τεμ Τουβήμ σημαίνοιτο άν είκδτως δ Ισραήλ, δ 
ιτρωτδτοκος μέν χατά χρόνον, σκληρδς δέ δή κα\ 
αυθάδης κα\ υβριστής * έν δέ γε τψ Συμεών, ψ κα\ 
ουνήπται ΑευΙ, ώς έτοιμος είς μιαιφονίαν, κα\ 
Απεκτονώς μέν Αγίους* c Τ ίνα· γάρ , φησί, c τών 
προφητών ούκ άπέκτειναν οί πατέρες υμών; ι νεύρο-
κοπήαας δέ ώσπερ κα\ ταύρον, δς έστι Χριστός. 
Ού γάρτοι μόνος ό τών Ιουδαίων καταφωράται τε-
τολμηκώς τά κατά τών αγίων κα\ κατά Χριστού 
τολμήματα, συνέδραμε δέ τούτοις κα\ δ Λευί, τούτ' 
Ιστι τδ Ιερδν γένος, οί τψ θυσιαστή ρίψ προσεδρεύον-
τες, Γραμματείς τε κα\ Φαρισαίοι. Διά τούτο, έν 
ταΐς του προπάτορος Ιακώβ προφητείαις, συνέζευ-

Igilur per Ruben non absurde Israel accipitur; p r i -
mogenitos ille quidem temporis ordine, sed duru& 
et procax et conlumeliosus : per Simeon aotem, 
cui conjunctus est Levi, idem popalus at ad caedenv 
promptus,et sanctorum occisor significatur: ι Quem > 
enim c prbphelarum, » inquit, c non occiderunt 
patres vestri " ? » Et laurum pneterea, qui Gbrisius 
est, subnervavit: neque enim JiHbeorum poptdu» 
duntaxat rooliri ausus est illa adversus sanctos v i -
ros atque ipsum Chrislom facinora; sed Levi quo-
que se iis socium adjunxil, sacra nimirum tribus, 
qui altari jagiter presto erant, Scribae qaoque ac 
Pharisaei. Idcirco in prediclionibus Jacob primi pa-

κται τφ Συμεών χαι ό Αευΐ. Έν δέ γε τ φ Γάδ, δς Q reetts cum Simeon conjungilur Levi. Per Gad au-
έστιν έκ δούλης καλ πειρατήριον, ώς δυσγενής κατά 
γνώμη ν , καλ πειράζων τδν Ίησοΰν, κα\ παγίδας 
ίστάς, είς κακουργίας αύτψ* προσήεσαν γάρ λέγον­
τες, ι Έξεστι δούναι φόρους Καίσαρι, ή ού; > 
Ούκούν, άνοίσω γάρ αύθις είς τδ έν άρχαΤς τδν 
Ιόγον, δ έν χρόνψ πρωτότοκος Ισραήλ, ό σκληρδς 
καλ αυθάδης καλ υβριστής, ό πρόχειρος είς μιαιφο­
νίαν, χαλ έπάρατον μέν τήν μήνιν έχων, άπεκτονώς 
δέ Ανθρώπους, καλ νευροκοπήσας ταύρον, ό δυσγενής 
καλ πικρός είς δόλους, κα\ παγίδας ίστάς κα\ πει­
ρατήριον, κατόπιν τέτακται τών έν Χριστψ τε κα\ 
ελευθέρων, καλ εί ελεύθερος μεθ' η μ ά ς , ώς έν 
δψει μόλις έρχεσθαι Θεού. 

\ ΠΑΑΛ. Εύ έφης. D 
Κ Τ Ρ . Άναμάθοις δ* άν δ φημι , κα\ τοΓς εφεξής 

τδν νουν εφιστάς. Τρεϊς γάρ αλλήλων έχόμενοι προσ-
εκόμιζον εφεξής, έξ ελευθέρας τής Τ α χ ή λ , Έφραΐμ 
τε καλ Μανασσής*. Είτα τρεΤς αλλήλων έχόμενοί τε 
καλ ματ* εκείνους οί έκ θεραπαινών, φημ\ δέ δή 
πάλιν , Δάν, Άσήρ τε κα\ Νεφθαλείμ. Συνίης ούν 
δτι προεισβάλλουσι μέν και έκτετίμηνται λίαν οί έξ 
ελευθέρας, Ιπονταί γε μήν οί έκ θεραπαινών* ή 
ούχλ τούτο έστιν εναργές, δ καλ αύτδς ήμΤν δ θε­
σπέσιος γράφει Παύλος; ι "Οταν ι γάρ, φησ\, ι τδ 
πλήρωμα τών εθνών είσέλθη , τότε πάς Ισραήλ σω­
θήσεται. > 

Τ · Cen. χιιχ, 5, 4. " Ibid. δ-7. 7 · Ibid. 19. 

tem, qui est e aerva, e i leBtamentum, idem intelli-
gitur, ut qui sensu et animo sit ignobili, et Jesum 
tentet, atque maliliae suae laqueos tendat: acces-
serunt enim, dicentes : ι Licet censum dare Caesari, 
an non n ? > Ig i tur , ut ad id quod ixiilio dicebam 
revocem oralionem roeam, ttle 372 Israel, Φ " 
temporis ordine primogenilus erat, ille durus et 
procax et contumeliosus, ille promptus ad caedem, 
el qui maledictam irara reiinet, et bomines occidit, 
et subnervavit laurum, Hle ignobilis et acerbus ad 
slruendos dolos, et qui laqueos tendit, et tentator, 
denique post eos, qui in Chrtsto et liberi eunt, col-
tocatus est, elsi liber post nos erit, ut vix tandem 
ad Dei conspectum veniat. 

PALL. Rectissime dicis. 
GYR. Quod autem d i x i , plane intelliges, si ad ea 

quae deinceps sequunlur animaro intenderis : tres 
enim inter se conjuncti deinceps oblulerunt ex Ra-
chele libera, Epbraim, et Manasses, et Benjarain. 
quoruin priores ex Joseph parenle nati sunt. 
Epbraim et Manasses: deinde post HIos alii ircs i n -
vicera juncti , ancillarumque filii, Dan, inqaam, 
Aser et Nephlhalim. Animadvertis igitur e libcris 
quidem natos antecedere, et in magno honore ha-
beri, sequi aotem filios ancillarura : annon boc i l -
lud esl, quod ipse nobis beatus Paulus scribit ? 
t Gum » enim, inquit, c plenitudo gentium intrave-
r i t , tunc omnis Israel salvus e r i l 7 * . > 

T l Act. \ n , 52. " Mattb. xxn, 17 . 7 » Km. x i , 
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PALL. Recte ais : est enim subtilis admodom Α ΠΑΛΑ. Όρθώς έφης· 
obeervatio. ρ η ^ ς . 

Ισχνή γάρ άγαν ή έ π ι τ ή -

CYR. Atqui id non esse falso dictom scies, e i 
qnidem facillime : jam enim Scripiora nos ex aliis 
sententiis conOrmat: ordine congroenti jussit Deus, 
nt castra moverent aique locarent, ac sislerent fiiii 
Israel, et ut tabernaculum tircamireni, consliluit, 
juxla illud, opinor, quod est a beato David eleganier 
decautatum: c Et circumdabo allare luum, Domine, 
ut aodiam vocem laudis tuae T e , · vel illud : ι Cir-
caivi et imroolavi in labernacolo ipsius hostiam vo-
ciferationis T T . · Insinuatur etiam aliod qaidplam 
esse tanquam in flgura fteri jussum. Oportet enim 
Ht nos a Deo minitoe disjungamur, sed proxime quo-
dammodo et circa illum stare videamur, ne pecca-

KYP. Κα\ μήν δτι τδ χρήμα ούκ έψευσμένον, είση 
τοι xa\ λίαν εύπετώς, Έμπεδοί γάρ ημάς χ α λ έξ 
έτερων εύθυς εννοιών 6 λόγος* έν χόσμφ γ ά ρ τ φ 
καθήκοντι πράττεσθαι δείν έτύπου θεδς τάς τα Ανα-
ζεύξεις, χα\ μήν χαλ Ιδρύσεις, ήτοι συγκαταυλι-
σμους τών υίών Ισραήλ, χύχλφ τε ίέναι τ η ς σκη­
νής εύ μάλα προστέταχε, χατά γε τδ, ο ΐμαι , τερδς 
τού μάχαρος Ααβιδ Αστε (ως ύμνούμενον « Κ α ι κυ­
κλώσω τδ θυσιαστήριον σου, Κύριε, τού άκοΟααί με 
φωνής αίνέσεώς σου, ι ήγουν τδ , c Έκύκλωσα χαλ 
έθυσα έν τή σκηνή αυτού θυσίαν αλαλαγμού. » 
Ύποση μαίνεται δέ τι κα\ έτερον, τδ ώς έν τΰπφ 
δράσαι κεκελευσμένον. Χρή γάρ ημάς ούχ Απ·· 

tam interpositam sit, neve ulla saecularis voloptas Β νοσφίζεσθαιθεού, άλλ' οίονείπως άγχού καλ έν κύκλω 
ROS dividat, sed rectae mentis praesenlia et ad omnes 
laadandae actiones suscipiendas alacritas ad spiri-
taalem unilatem colligat. Nam qui sic laudabiliter 
sc gerere curaverint, eos certe ln primis dona of-
ferre deoet. Scriptum est enim: c Omnes in circuilu 
ejus afferent manera T i . » Ilaque simul 973 c a m 

tabernaculo eos proficisci, et i l l i circumfusos pro-
movere jussit, ordine quoque non qui aetali conve-
niret, neqae qui a prirais ad exlremos confuse per-
veniret, sed eadem ratione conjunclos atque discre-
los, qua in donorum oblalione dispositi fuerant. 
Scriptum est enlm in Numeris ad bunc modum: c Et 
loculus est Dominus ad Moysen et Aaron, dicens : 

φαίνεσθαι περιεστηκότας, ού μεσολαβούσης Αμαρ­
τίας, ού διάστασης ημάς κοσμικής ηδονής, Αλλ' είς 
ενότητα τήν πνευματική ν συλλέγοντος όρθου δια­
νοίας παραστήματος έτοιμότητός τε τής πρδς πάν 
δτιούν τών τεθαυμασμένων. Πρέπει γάρ άν δτ ι μά­
λιστα γε τοίς ούτως ευδόκιμε ι ν ήρημένοις τ δ χρή­
ναι καρποφορείν. Γέγραπται γάρ δτι ι Πάντες οί κύκλω 
αυτού οίσουσι δώρα. ι Ούκούν συναπαίρειν αύτους έκέ­
λευε τή σκηνή, καλ κύκλψ βαδίζειν, καλ ώ ς έν τάξει 
πάλιν, ού ταίς ήλικίαις πρεπούση και Ασυγχύτως 
ίου ση πρδς τούς έσχατους άπδ τών πρώτων, συνημ­
μένους δέ ούτω, καί άνά μέρος, καθάπερ έν τή τών 
δώρων προσαγωγή. Γέγραπται δέ ούτως έν τοίς 

HomojuncUis secundum agmen guum, et secundum Γ 'Αριθμοις, c Καλ έλάλησε Κύριος πρδς Μωσήν xtJ 
ftuma « A A n n H n m H n m n s famlliaininri c n u n t m r a c i r a . 'Ααρών λέγων* Άνθρωπος έχόμενος κατά ταγρε 

αυτού κα\ κατά σημασίας κατ* οίκους πατριών αύτώι, 
παρεμβαλέτωσαν οί υίολ Ισραήλ έναντι Κυρίου, ιν-
κλψ τής σκηνής τού μαρτυρίου παρεμδαλούσιν «λ 
υίο\ Ισραήλ. · Είτα τδν έκάστψ τόπον έκνεμ^Λεντα 
δεικνύει* δποι τε κα\ δπως καλ τίνες οί π α ρ α β ά λ ­
λοντες. Επιφέρει γάρ ώδί · ε Καλ οί παοερβάλλοντες 
πρώτοι, κατά ανατολάς, τάγμα παρεμβολής "Ιούδα 
συν δυνάμει αυτών, κα\ οί παρεμβάλλοντας Ιχδμενοι 
φυλής Ίσάχαρ, καΐοί παρεμβάλλοντες έχόμενοι φυλής 
Ζαβουλών. · Είτα διαμέμνηται συμμορίας δευτέρας 
καί φησι· c Τάγμα παρεμβολής Τουβήμ πρδς νότον 
συν δυνάμει αυτών, κα\ ό άρχων τών υίών Τουβήμ, 
Έλισούρ, υίδς Σεδιούρ, δύναμις αύτοΰ οί έπεσκεμ·» 

et castrametantes juxla eum ex tribu G a d e i . · Ter- ρ μένοι Ιξ κα\ τεσσαράκοντα χιλιάδες καλ πεντακόσιοι. 

tigna, eecundum domos famitiarum suarum castra 
netentur filii Israel coram Domino, circtim labetv 
naculum testimonii castramelabuntur Glii I s r ae l ? 9 . » 
Deinde atlnbutum cuique locam ostendit, ubinam, 
ei quomodo, qoive castrametari debeant : suEjongit 
enim ad hunc modum : c Et qui caslrametantur 
primi ad orienlem, agmen castrorum Juda cum exer-
citu suo, et castrametantes juxta ex tribo Issacbar, 
et castrametaules jqxta eos ex iribu Zabulon M . » 
Deinde secundam classem recenset, et a i t : c Agmen 
castrorum Ruben ad auslrum cum exercilu eorum, 
ot princeps flliorumRubenElisar filius Sediur, exer-
citus ejus reoensiti sex et quadraginta millia et quin-
genti; et castrametanles juxta euro ex tribu Simeon; 

tiam his illico classem adjungit, dicens : c Agmen ca-
strorum Ephraim prope mare cum exercitu eorum, 
et caslrametantes juxta eum qui ex Iribu Ren-
jamin **. > Quarlae quoque classis continoo memi-
nit , dicens : c Agmen caslrorum Dan ad aquilonem 
cum exercitu suo; et castrametantes prope eum ex 
tribu Aser, et castrametantes prope eura ex tribu 
Nephthalim omnes recensiti, inquit, e castris Dan 
centum quinquaginta et septem millia et sexcenti, 
extremi movebunt agroina sua »Yides primo loco 
positum esse Judam, ei ejus socios, et pnecipuum 
habitare locum ad orientem el ausirum; nam qui 

Καλ ol παρεμβάλλοντες έχόμενοι αυτού, φυλής Συ­
μεών, καιοί παρεμβάλλοντες έχόμενοι αύτου, φυλής 
Γάδ. > Καλ τρίτην ευθύς επισυνάπτει λέγων* e Τάγμα 
παρεμβολής Έφραΐμ παρά θάλασσαν συν δυνάμει 
αυτών, κα\ οί παρεμβάλλοντες έχόμενοι φυλής Βεν­
ιαμίν. · Καλ μήν κα\ τετάρτης συμμορίας ευθύς 
διαμέμνηται λέγων, ι Τάγμα παρεμβολής Αάν πρδς 
βο^άν συν δυνάμει αυτών* καλ οί παρεμβάλλοντες 
έχόμενοι αυτού φυλής 'Ασήρ, κα\ οί παρεμβάλλοντες 
έχόμενοι αυτού φυλής Νεφθαλελμ, πάντες οίέπεσκεμ-
μένοι, φησ\, τής παρεμβολής Αάν, έκατδν πεντήκοντα 
καλ έπτά χιλιάδες καλ εξακόσιοι, έσχατοι έξαρουοχ 

' · Psal. xxv, 6. Τ* Psal. xxvi, 6. »· Psal. LXXV, 11. τ · Num. ιι, 1,2. ·· Ibid. 2-5. ·· fbid. 10-1·» 
• l l b i d M 8 4 2 . e M b i d , 2 o - 3 l . 
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χ α τ Α τάγματα αυτών. » Όρ$ς δτι προτέτακται μέν Α in Chrislo sunt, in lumine versantur, et spirilu fer-
vent. Secundo loco Ruben et ejus oomiles; iertio * Ιούδας xa\ ol συν αύτφ, χα\ τδν Απόλεκτον έχει τόπον 

τ δ ν πρδς ήώ χα\ νδτον; έν φωτ\ γάρ οί έν Χριστφ, 
χ α \ τ φ πνεύματι ζέοντες. Δεύτερος ό'Ρουβήμ, καί οί 
σ υ ν αύτφ. ΚαΛ τρίτοι μέν πάλιν οί έξ ελευθέρας. 
Ε ί τ α μετά τούτους έτεροι τρεις, οί έχ θεραπαινών, 
ττερλ ώ ν εΓρηται τδ, ι Έσχατοι έξαρούσιν. » Τ Αρ' ούχ 
Αναργές χα\ ούδαμόθεν ένδοιαστδν, δτι προτετίμηται 
χαλ προεισχέχληται τού πρωτοτόκου τδ δεύτερον, 
τ ο ύ τ έστι, τδ έν Χριστφ, χαλ τών έχ δουλείας τδ 
ελεύθερον έν πίστει; 01 μέν γΑρ ηγούνται διά τδν 
ά ξ Ιούδα Χριστδν * οί δέ χατόπιν έρχονται μόλις, χα\ 
ώ ς έν δευτέρα τέθεινται τάξει. 

ΠΑΛΑ. Όρθότατα έφης * χαί σε της ούτω λεπτής 
Αγχινοίας έπαινέσαιμι. 

rursus, qui e libera sunt, post hos caeteri tres ex an-
cillis, de quibus dictum est: c Exlremi proficiscen-
tur. » Annon perspicaum est, ac minime dubium, 
anlelatum esse eum primogenito, ac prius Tocatuoo, 
qui secundus est, 3 7 4 populus nimirum, qui est 
in Cbristo, ei liberum per fidem propositum iis, qui 
e serva sunt nati? I l l i eniro praecedunt propter Chri-
stam, qui ex genere Juda natus est; hi vero vix a 
tergo sequuntur, et secundo loco positi sunt. 

PALL. Rectissime sane dictura est, ac tuam adeo 
subtilem pradentiam admiror. 

ΠΕΡΙ ΤΗΣ ΕΝ ΠΝΕΥΜΑΤΙ 
ΚΑΙ ΑΛΗΘΕΙΑ 

ΠΡΟΣΚΤΝΗΣΕΩΣ ΚΑΙ ΛΑΤΡΕΙΑΣ 
ΑΟΓΟΣ ΕΝΔΕΚΑΤΟΣ. 

DE ADORATIONE ΕΤ C U L T U ΙΝ S P I R I T U 

ΕΤ VERITATE 
L I B E R U N D E C I M U S . 

Περί 1*ρωσύη\ς, χαϊ δτι τύηος fjr ή χατά τόμογ 
της έτ Χριστφ. 

ΚΥΡ. Σκηνής μέν δή πέρι χαλ τών έπ* αυτή χεχρη-
σμφδημένων, Αποχρών ήμΤν εύ μάλα χαλ άστείως 
απεξεσμένοςείς ίσχνότητατήν πνευματιχήν έκπεποίη-
ταε λόγος. Πρέποι δ 1 άν, ώς γέ μοι φαίνεται, συνερεις 

. δέ που χαλ αύτδς, οΤδ* δτι, τών ίερωσύνης άψασθαι 
γερών, τίνα τε ου τδν τρόπον διά τής έν τύπφ χαλ 
χατΑ νόμον ή αληθής σημαίνεται, τούτ* έστιν, ή έν 
Χριστφ τε χαλ δι* αυτού τδ ίερδν άγιάζουσα γένος, 
φημλ δέ δή πάλιν τούς έν πίστει λελαμπρυσμένους, 
χαλ τήν είς Θεδν οίχειότητα πεπλουτηχότας, διά γε 
τοΰ μεταλαχείν αγίου Πνεύματος. 

ΠΑΑΑ. Πρέποι γάρ άν χαλ μάλα είχότως. 
ΚΥΡ. Άποτελεσθείσης δή ούν έν χόσμφ τφ πρέ-

ποντι τής αγίας σκηνής, κα\ είς είδος ένηνεγμένης 
τ δ έν τ φ δρει παραδειχθέν τ φ θεσπεσίφ Μωσή, τήν 
τ ώ ν Ιερέων Ανάδειξιν έποιείτο θεδς, καλ δή καλ 
έφασκε, c Καλ σύ προσαγάγου πρδς έαυτδν τόν τε 
*Ααρών τδν άδελφόν σου χα\ τούς υίούς αυτού έκ 

Β 3 7 5 9aeerdotio. Sacerdotium legaU figuram 
fuisse URus quod in Ckritto est. 

De tabernacujo quidem et iis quae de eo praecepta 
sunt, sermo a nobie satis plenus est babitus, et ad 
Bpiritaalem subtiliutem eleganter expolitus. Est ao-
tem consequens, ut roibi quidem videtur, teqoe as-
sensurura certo scio, ad sacerdotii munera expli-
canda transire; quove modo per figurativum legale, 
verum significetur, nimirum iUud, quod in Cbrislo 
est, et per Christum genus illud sacmm sancliflcat, 
eos, inqoam, qai fidei claritate simt Ulustres, ac Dei 
conjunctionem per Spiritus sancti parlicipationem 
consecuti. 

PALL. Consequens vero, ac Jure optimo qaidem. 
3 7 6 C Y R . Igitar, sacro illo tabernacolo cum de-

C centi ornatu jam absoluto, perductoque ad eam for-
mam quae in monte fueratbealo Moysi ostensa, sacer-
dotes designat Deus: itaque a i t : c E t tu , applica ad te 
Aaron, fralrem taum, ei filioe ejus de fiJiis Isracl. 
ut eacerdotio fungantar m i b i . Aaron et Nadab el 
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Abiad et Eleazar, et Itbamar fllios Aaron > No- Α τών υίών Ισραήλ ίερατεύειν μοι, * Ααρων χαλ Να&α6 
minatim igitor electi i l l i vir i suol ad sacerdotii nro-
nus vocali. c Neque enim sibi quisquam sumit bo-
norem t sed qoi vocatur a Deo, ι sicut scriptum 
est M . Igitur ad sacerdotii monus, qood a Deo de-
fertur, sua spontc accedat nemo, sed, ut vocetur, ex-
spectet; alioqui, si divino suflragio ininiine Iribu-
tum rapere lentaverit, in easdem, quas Dalhan et 
Abiron, poenas incidet. Ncque vero tibi mirum v i -
deri debet, βί hoc ipsum, sponte se ingerere in no-
bis, absurdum ac turpe sit, quando eliam de ipso 
Christo scribit Paulus : c Non semetipsum clarifica-
v i i , u l ponlifex fieret, scd qui locutus esl ad eum : 
Tu es sacerdos in aetemnra secundum ordinem Mel-
cbisedccb M . ι Ergo vocalionis, qua Cbristus voca-
tus esse dicilur, imago esl, quod ad Moysen sapien- Β 
ler est dicliim : «El lu , applica ad te ipsum Aaron 
fratrem tuura, et fllios ejus.» Nam illud, < applica, > 
quid aliud, quam, adjunge atque advoca , significat? 
Vocatus esl autem Cbristus lanquam ad ponlificis 
munus per Yoluniatcm Palris; siroul autem cum eo 
qaodaramodo vocati, cooperatoresqoe officii sacer-
dolalis effccti sunt eliara sancti i l l i discipuli. Ita-
que etiam aperle dicebani: c Dei coopefatores su-
mus > τ . ι Omncra praelerea orbem tcrrarum circui-
bant, sacrificantes in gcnlibus Evangelium Cbristi. 
Quamvis enim vocati sint i l l i quidem per Cbrislum 
ad apostolatum, idque verissime dicatur, erat ta-
men id prorsus ex voiunlale Patris : una est enim 

κα\ Άβιονδ, xa\ Ελεάζαρ, xa\ Τθάμαρ υΙούς Ά α . 
ρών. ι Όνομαστλ μέν ουν οί άπόλεκτοι κέκληνται 
πρδς· ίερουργίαν. c 06 γάρ Ιαυτψ τις λαμβάνε* τήν 
τιμήν, άλλ* δ καλούμενος ύπδ τού θεού, ι κ α τ ά τδ 
γεγραμμένον. Ί τ ω δ"ή ούν αυτόμολος μλν μηδελςείς 
τδ ίερατεύειν τ φ θεψ, περιμενέτω δέ κλήσιν, ήγουν , 
άρπάζειν έπιχειρών, δ μή ταΤς άνωθεν έχει ψήφοις , 
τήν Δαθάν τε καλ *Α6ε·ρών ύφέξει δίκην. Κα\ μ,ήτοι 
θαυμάσης εί τδ αύτόμολον έφ* ημών έκτοπδν τ ε παΐ 
άκαλλες, δτε κα\ περ\ αυτού τού Χριστού γρΑφςι 
Παύλος, t Ούχ έαυτδν έδόξασε γενηθήναι αρχιερέα, 
άλλ* δ λαλήσας πρδς αύτδν, Σύ Ιερεύς είς τδν αίώνα 
κατά τήν τάξιν Μελχισεδέκ. ι Κλήσεως ούν άρα τής 
έπ\ Χριστφ λεγομένης είκών άν εΓη πάλιν τδ) πρδς 
Μωσέα σοφώς είρημένον, « Καλ σύ προσαγάγου τερδς 
έαυτδν τόντε 'Ααρών τδν αδελφδν σου, κα\τούς υΙούς 
αυτού, ι Τδ γάρ « προσαγάγου, ι τί έτερον ή τδ , 
οίκείωσαί τβ κα\ προσκαλεί, δηλοί; Κέκληται δέ 
ώσπερ είς αρχιερέα Χριστδς διά βουλής τού Πατρδς. 
Συγκέκληνται δέ τρόπον τινά αύτφ κα\ συνεργολ τέ-
θεινται πρδς ίερουργίαν καλ οί θεσπέσιοι μαθηταί . 
Τοιγάρτοι κα\ δια^ήδην έφασκον, ι θεού γάρ έσμεν 
ενεργοί* > περιεφοίτων δέ αύ κα\ τήν ύφ* ήλιον 
πάσαν, ίερουργοΰντες είς τά έθνη τδ Εύαγγέλιον 
Χριστού. Κέκληνται μέν γάρ είς άποστολήν δια 
Χριστού, καλ αληθής ό λόγος. 'Αλλ' ήν που πάντως 
τδ χρήρακα\ αύτδ θελητδν τψ Πατρί· μία γάρ έφ* 
άπασι τοίς δρωμένοις ή ψήφος, δτι καλ βουλή καλ 

inomnibus, qoa3 geruptur, utriusque sentenlia, c σ ο φ £ α κ α \ βέλησις τού Πατρδς δ Ϊ Ι ό ς . Ούκούν i 
'Ααρών τύπος άν εΓη Χριστού, κα\ τής έν πνεύματι 
τε κα\ άληθεία νοούμενης Ιερωσυνης, οιονεί προανά» 
δειξις, ώς έν σκιαΤς έτι ταις άμυδροτέραις. Σύνες δλ 
δτι προστάττεται Μωσής προσάγαγεσθαι πρδς έαυ­
τδν τόν τε 'Ααρών · Ασθενής γάρ πως χαί άτεΧ^ζ 6 
νόμος, εί κα\ άπονοσφίζοιτο τού Χρίστου.« Αδύνατον 
γάρ αίμα ταύρων κα\ τράγο>ν αφαιρεί αμαρτίας. · 
Χριστδς δέ μίαν υπέρ αμαρτωλών προσενέγκας θυ­
σίαν, τετελείωκεν είς τδ διηνεκές τούς άγιαζομένους. 
Ίστωσαν δή ούν οί σκιάς Ετι καλ γράμματος φίλοι, 
κα\ Μωσαϊκών ενταλμάτων κατηξιωμένοι ( I ) , ώς cl 
μή προσαγάγοιντο πρδς εαυτούς τδν Αρχιερέα κα\ 
άπόστολον τής ομολογία; ημών Ίησούν τδν Χριστδν, 
είς ουδέν αύτοις της έν τύπω λατρείας καταλήξει τδ 

quippe cum Patris el consilium et saptentia et vo-
luntas sit Filius. Est igitur Aaron Chrisli figura, el 
illius sacerdolii, quod in spiritu et verilale intelli-
gitur, quxdam ut in umbris adbuc obscurioribus 
prsesignatio. Animadvcrle aulem jubcri Moysi, u l 
applicet ad sc Aaron; inQrma enim cst lex et im-
pcrfccta, si a Cbristo dtsjungitur : « Imposstbile est 
enim sanguine taurorum el bircorum auferri pec-
cala M . » 377 Christus autem unam pro pcccato-
ribus cura obiulisset bostiam, consummavit in sem-
piternum sancliiicatos. Sciant igitur qui umbrara 
adbuc et lillcram diligunt, et Mosaicis mandatis 
inordicus adbxrescunt, nisi sibi ipsis adjunxerint 
nlque applicaverint sacerdotem illuin et apostolum 
confcssionis noslra?, Jesuro Chrislum, illud sludium D σττούδασμα. Ποια γάρ άν εΐεν παρά γε τώ φιλαρέτφ 

θεω τής έν νόμψ ζωής τά αύχήματα ; Τοτγάρτοι κα\ 
Παύλος ήμιν δ σοφώτατος, διά τδ ύπερίχον τής γνώ­
σεως τής Χριστού, σκύδαλα μέν ήγείσθαι τά έν κόσμψ 
φησΙν, άνθελέσθαι δέ τά πνευματικά* καλ τούτο έστι 
νοητώς, τδ προσάγεσθαι πρδς έαυτδν αύτδν τ-ν 
'Ααρών. 

cultus in figura exhibili vanum et irritnm fore.Quo 
cnim numcro sint apud virlutis amantem Deum illa 
VIUE sccundum legem acUe ornamenta? Itaquc Pau-
lus ille vir sapientissimus propter eminentem Cbristi 
scienliara, ut stercora se arbitrari testatur, qux in 
mundo sunt omnia, eisque spiritualia praferre ·*; 
idqnc est, sccundura sublimiorem sensum, applicare 
nd sc Aaron. 

PALL. Teneo quid velis : perspicna est enim 
oralio. 

CYR. Applica igilor ad le, inquit, Aaron fralrem 

» Exod. xxvm, t . ·· Hebr. τ , έ. ·· Ibid. 5, 6. 
"Pbi l ipp. ui ,8 . 

ΠΑΑΑ. Συνίημι δ φής · σαφής γάρ 4 λ-ίγος. 

ΚΤΡ. Προσαγάγου τοίνυν, φησλ, πίΑς έαντΗ 

· 7 I Cor. ιιι, 9; Kom. xvi, 3. ·· Hrbr. χ* δ . 

( I ) Cod. Vat., άπρίξ ήμμένοι, quoJ interpres reddidit. 
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'Ααρ<bv τδν άδελφόν σου, κα\ καθ'έτερον, οΤμαι,τρό- Α tuum ; alia quoque ratione, ul opinor, boc ipsum 
7 » ν β τδ χρή|*« είδώς ούκ άσυντελές είς δνησιν τήν 
ιας έν νοήσει πνευματική · σύνες δέδ φημί.'Απεστέλ-
λετο μέν γάρ Μωσής, τής έν Αίγύπτφ ταλαιπωρίας 
έ χχομ ί ζωντδν Ισραήλ. Είτα τήν άνθρωπου δύναμη 
ύττερανεστηκδς άγαν, κα\ πέρα δή μέτρων της ένού-
σ η ς ισχύος τε κα\ εύγλωττίας αύτψ τδ έγχείρτ,μα 
βλέπων, έλιπάρει λέγων · ι Ίδού ούκ εύλαλός είμι 
π ρ δ τής χθες, ουδέ πρδ τής τρίτης, ουδέ άφ' ού ήρξω 
λαλεΐν τφθεράποντί σου, ίσχνόφωνος κα\ βραδύγλωσ-
«ός ε ίμ ι έγώ. ι θεού δε πρδς ταύτα, € Τίς έδωκε 
στόμα άνθρώπψ, ι λέγοντος, c τίς έποίησε δύσκωφον 
καλ χωφδν, βλέποντα κα\ τυφλόν ; ούκ έγώ Κύριος δ 
θ ε ό ς ; κα\ νύν πορεύου, κα\ έγώ ανοίξω τδ στόμα 
σου. » Τής τών κατορθωμάτων υπεροχής ήττώμε-

ad spiritualis intelligeuliae fructum nonmhil valere 
sciens; sed quod dicturus suro, advertas velim. 
Miltebatur namque Moyses, ut e i jEgypti afflictione 
Israelcm educeret; qui cum humanis viribus multo 
antecellere, suseque faculiatis atque eloquentiaR 
modum superare illod opus intelligeret, rogabat 
dicens : « Ecce non sum eloquens ante hesternum, 
neque anle nudius lerlianura diem, neque ex quo 
coepisti loqui ad servum tuura ; gracili namque 
voce ac lingua lardiore sum ego , 0 . » Ad hsec Deus 
cura diceret: < Quis dedit os bomini ? et quis fecit 
surduro ac mulum, videnlem ac caecum? nonne 
ego Dominus Deus? Etnanc vade, et ego aperiam 
os tuura > ille officii magnitudine victus, per-

νος, έδεδίει πάλιν, καί δή έφασκε,-ι Δέομαι, Κύριε, Β timuit ilcrura, ac d i x i t : ι Obsecro, Domine, elige 
προχείρισαι άλλον, τδν δυνάμενον, δν άποστελείς. ι 
Προεχειρίζετο δέ τδ τηνικάδε θεδς παραχρήμα τδν 
'Ααρών, είς τύπον τού πάντα ευκόλως κατορθούν 
είδότος Χριστού* λελύτρωται δέ ούχ έτέρως ό Ισραήλ, 
εί μή δέδοται συνεργδς τή Μωσέως ίσχνομυθία και 
άσθενεία πάλιν, ώς έν είκόνι τή 'Ααρών ό Χριστός · 
ούτω κάνθάδε νοήσεις. Τδ γάρ ασθενές τού νόμου 
τελειών έν Χριστφ, παρεκόμισεν είς ίερωσύνην τδν 
'Ααρών, χσλ συνάπτει χρησίμως τψ μακαρίω Μωσή. 
Ούτε γάρ εις λύτρωσιν άρκεσειεν άν ό νόμος, ούτε 
μήν είς τδ δυνασθαι τελειούν είς άγιασμδν τούς 
έκλιλυτρωμένους. Αύτρωσιςδέ καλ άγιασμδς ό Χρί­
στος, συνεργαζομένων αγίων · καθάπερ άμέλει Μωσής 
μέν τφ 'Ααρών έν Αίγύπτφ τότε, αύτψ γε μήν τψ 

alium, qui possit, quem mitlas M . ι Tunc igitur 
statim Deus elegil Aaron in Chrisli figuram, qui 
oronia facile pcrficere novi t : neqoe aliter liberalus 
fuisset Israel, nisi i l l i Moysi vocis gracililati atque 
infirmitati Gbristus itidem tanquam in imagine 
Aaron dalus esset adjutor. Ad eumdem quoque 
modum boc loco velim inlelligas ; ut enim legis i n -
firroilatera in Chrislo perflceret, adeo ipsum Aarou 
ad sacerdotale munus provexil, atque beato Moysi 
uliliter adjunxit. 378 Neque eniro ad liberandum, 
neque ad perficiendum in sanctiflcalione satis v i -
rium est in lege, scd utrumquc, et liberatio et san-
cliGcatio, Chrislos esl, tametsi cooperenlur sancti 
v l r i , ut certe Moyses ipsi Aaroni tunc in iEgypto 

'Ααρών οί ulol. Τψ δέ δή πάντων άρχιερεί κα\ ήγου- C socium se operis pr#slitU, et eidem poslea ipsius 
μένω Χριστφ συνειργάζοντο νοητώς κα\ οί θεσπέσιοι 
μαθητα/. Πάντα μέν ίσχύοντι κατορθούν, κα\ ούχ ώς 
άσθενούντι συντρέχοντες, άλλ* ώς κεκλημένοι πρδς 
όοουργίαν κα\ άριστίνδην έπιλελεγμένοι, και τδ έφ' 
άπασιν εύσθενές παρ' αυτού κερδαίνοντες. Κα\ μαρ­
τυρήσει λέγων ό θεσπέσιος Παύλος· ι Πάντα Ισχύω 
έν τ φ ένδυναμούντί με Χριστψ. ι 

ΠΑΑΛ. Ούχούν Απόλεκτοι κα\ όνομαστ\ κέκληνται 
πρδς ίερουργίαν 'Ααρών τε κα\ οί λοιποί. 

Κ Τ Ρ . Κα\ πρός γε δή τούτοις λαμπρά τε κα\ 
Ιεροπρεπή τά έσθήματα κατασκευάζεσθαι αύτοΤς 

Aaron filii. At vero Hiius summi sacerdolis om-
nium alque principis Christi spiritualiter coopera-
tores fuerunt eliam beali discipuli, quamvis illc 
omnia posset eflicere, eique non u l imbecillo se 
comites adjunxissenl, sed ut ad subministranduni 
vocali ac prae ca?teris elecli, viribus ab eo ad omnia 
perficienda somptis. Cujus rei testis esl beaius 
Paulus, cum dicit : f Omnia possum in eo, qui 
me confortat Cbristo · · . » 

PALL. Igitur delecli ac nominalim appellati ad 
sacerdolii munus vocali sunt Aaron ac reliqui. 

GYR. Ad haec vestes illis quoque praclaras et 
sacerdotali munere dignas coniici pracepit, dicens: 

ένομοθέτει λέγων ι Κα\ ποιήσεις στολήν άγίαν ^ < Et facies slolam sanclam Aaron fralri tuo ad ho-
U A M . M I Η£*Λ 'Λ#Τ» /rrvti cJ." «ri n^\i v»Y \i VrtfV ίΤ'Ί n n r a m of rrlrkrifkm · αϊ ttl InnilArtfk &A AmilAC fianiPn. Άαρων τ φ άδελφφ σου είς τιμήν κα\ δόξαν, κα\ σύ 
λάλησον πάσι τοϊς σοφοίς τή διανοία, ούς ένέπλησα 
πνεύμα αίσθήσεως, κα\ ποιήσουσι τήν στολήν τήν 
άγίαν 'Ααρών είς τδ άγιον έν ή ίερατεύσει μοι. ι 
Παύλος μέν ουν δ σοφώτατος τοΤς έν πίστει δεδικαιω-
μένοις τήν Αγίαν δντως κα\ έξ ουρανού στολήν άν-
άπτεσθαι δείν συμβουλεύει γράφων ι Ένδύσασθε τδν 
Κύριον ημών Ίησούν Χριστόν. ι Τούτο γάρτοι δ 
προφήτης Ήσα!ας προανακεκράγει λέγων ώς έκ 
«ροσώπου της Εκκλησίας, ι 'Αγαλλιάσθω ή ψυχή 
μου έπ\ τφ Κυρίφ, ένέδυσε γάρ με (μάτιον σωτηρίου 
χαλ χιτώνα ευφροσύνης. » Έσθημα δή ούν τδ είς 

· · Exod. ιν, 10. ·· Ibid. I I . ·» Ibid. 13. Μ 

·« I*a. L X I , 10. 

norem et gloriara : et tu loquere ad omnes sapien-
tes mente, quos implevi spiritu intelligentia?; et 
facient stolam sanclam Aarou in sancliGcationem, 
cum qua sacerdolio fungatur m i b i » Paulus igitur 
vir sapienlissimus eos, qui fide justificati erant, 
sancta illa ac vere de ccelo slola ut induanlur hor-
tatur, scribens : < Induite Dominum nostrom Je-
sum Cbristum » Isaias quoque propheta multo 
afllo tanquam ex Ecclesiae persona clamabat, d i -
cens : « Exsullet anima mea in Domioo; induit 
enim me vestimento salulis, el lunica laetiliae · · . > 
Vestis igiiur ad honoivm et gloriam plane eacrati 

Pbilipp. iv, 13. »*iUod. xxvui, 2. " Kom.xni, U . 



731 S. C T R I L U A L E X A X D R I X I 73? 

saiKAiflve genem CfcrisUs ett, atqme p n B d a r u a* 1 τιμήν χαλ δέξαν ΙώήΙώςτίρ o f y χχλ άγ ίω 
Χριατδς, xisjcr^xA τε λχχτρδν xx l ^χερχΑαμιον τοις 
t v v ayifcrv ί^χχίς . c *Otet γάρ εις Χρι^τ^Ιδαττ ί -
σθητε, Xptrrbv έ ν Ε & Λ Α , · φττλ, x x i χ λ ι δ ή ς 4 λό­
γος. 10; βχχχΐς δε i ντρας χττχτταλλννχι τδν 

sapenMur 
c Qootqaot esim baptizxti cstis m Cfcrislw, · im-
quiu c Cbnstuoi ioduistis , 7 ; ι qood Terissime 
dictin esi. Lex porro laoaoaai η nmbra d i * a -
fine exoraal ipsom Aaroo, eamqoe illixs Tariae 
vestis gtorixai *d Gbrisium refert ; proptmodaoi 
e t i a mma c u illo irtificioso αρρχτχια ooatcxu 
nlk> Bjstka alqoe sebtilis iarenitar, q n §£«rate 
Salraioris ooslri gioriam iodieaL Yide enia qoext-
xdsodm TesUuai opific« spirita ap ien l i s , qai 
daiar ι Deo, r tpklos esse dieat, qai spirims ilios 
*d toridi *e variegxli operis efectioa«a perdace-
ret, ei Gkrisii gtoriaa* ix TestBDealis otacriacreC 
379 Somt aatein ea opifida, pedonfe et 

ei U l i r a tamka, et t n k a ixtbriis 
ddara tuim Η zooa, et « « « Π ι alia 

terea, 4e qmibos siplUtim erit oobis, ul res palilar, 
disstTCDtawm. De iis ifitor, qui *d ea open effc-
ciewb «ssnebantnr, x i i : ι Ει ipsi acapieal *m-
rwm Η hyacimhnM et porparam, et cocaniei bys-
s n · Ac Ktihi rxrsas ad ex, qne prooosiu soml, 
X K B U S aciea ialemdas vt i ia , aiqoe koc asW alxa 
cooskkres. 

PALL. Qoid istxd est ? 
C Y E . Amxoa ex aaro et tasso ei parpara ei coc-

ebx* tocio, *e BTacuiiko etioai ex ostaia C M U m s L , 
β«χ»Α ubenktcalmB pertiaebial, tadtmqwt Ckri-
iti ftfonst perebua? 

F A L L . l u e s i . 
CTR. Tiac iptsr ex Baieria eadtmtiam pnta-

pmi sacerdotis sletMiesse iwfi H i , qvs Ckrisu 
glorioist bi naf i iK itidea *c igvris CMiiiBerft; 

iti c k r a s i signiAcaBi. X a a ts ml m aora «videji 
Deos, mt η pvrpvn repaai difnitatf kabess, ml 

corpons cxpui 
fartHTtftt«r : idea qrnoqne • ! im eocco i f m t v 
propier c a n b Baimraei ; «t im •Taeiatfco 4anqmt 
^mwftatmrdtnmt (tsea esdii hyadatki color), 
propierea f*od e iepcnrif « t ef e cdelo. Qu4 eaia? 
ICi—e el DesssUMd eiiVxest tOmdex LVo Parar4e 
V e r b e ? 

PALL. aefet ? 
CYIL 5oeee fnelerea, c u Yerbm e » e i Pairis D 

smbtOe el corporif expets, idea ia cuwthetmm, 

PALL. T e n m . 
C n L lgiter eaoem ett OSUUBO etias, q«od ad 

cabcilMraB eoales^laiioMai pertim«t, m c m ^ e -
ct eorta q i c im tabetYMli opere 

. SeJ de bis ntis. laa Ktt) de iis, 
ad koaofcmi Λ gJoriaei Aaroa rarie ecmtexla 

^ dkeBdi tfBptts est, Igitor, c Et fadeat, » 
t taperliaBienk ex broo tom, opas tcx-

Ifle Taraftoris, doo saper imml ia eootiiieolia 
l ips, a l l e r u aheri ίη dnabos prtibas juocta, 

'Ααρών, είς Xpicr^v AvigJtpw την i s roC ηοίγΑΜς 
iariAftsi δάξαν. llsvtwswjd y i p zz l ΰνιτ^φατρενος 
τή TWV zirrrjLksm» « ι ι ι χκτνξ ρναττχΑς τε n l 
Αχρ:€ής r^pissxTsi ι ^ τ ς , shrypaswfiM^ νχοφαίτνν 
τοΰ Σβτττ^ος ττν Αΐςζχ. θέα γΑρ %τΏ*ς τ τ - CWCOCM; 
τής χαρΑ θεοΰ «ων I s f r p i s w τ«ΰς τχροοργον; 
ΑναχετΑήτθχί φτ,ατν, ε£ς εί*τν%ή τ τ τ * ^ . y i x v ετ> 
χομ1ζογτ«ς« χαί τήνΧριτττ^ ττ£ς i p^ac^ έγγρα^ο»-
τος οο^χν. 11ερί3ττν^> όε xs l ετ««ρ\ς, χ α \ «αΐή^ς, 
χαι χττων δ χααυμΑωτΙς, χ8αρ£ς τα χ χ ΐ ζωντ, τέ 

Β τ ερ^ργοϋαενα , airA τα xxl τρΑς ταντχ«ς έτερα,I 
χαϊ άνα ρ ΐ ρ κ ήμίν, ώς fvt, λεΑεςεταχ. Έ ^ γ , T»br» 
τζρ\ των είς Εργα ττ»farr.* Tj tp ivw, « Κ α ί αύτεί i i -
ψονταε τδ χρνΓ^ν, χα\ τήν "JJLI >4W, αχέ τ%ν ΤΒραό-
ραν, xzt τδ χόχχζνον, xml ^ τ α α ν . > Κ χ ί ωκ α£α 
λεχτον ένιεις τοις τΐραα^μένΑς τδ> νβΰν, χαί τρέ n 
δήτών άλλων AApcz Αήτβε . 

H A J L A . ΤΙ 7xaov τ ί φής; 
ΚΤΡ . Ού γάρ χ ρ ν » 3 χχέ ^αακ* , «α ϊ μή» stl 

«ορφ^ρχς χαί xsxxrvoj n l i M ^ i f w m . Ajatbfw ts 
c3 χχντα τχεοέτρτται τΑ έν τ | βχ^νξ , χχΐ ήν d; 
Tvsw Χριατου; 

ΠΑΑΑ. *0fc Ι ν α . 
ΚΥΡ. · έ α ΑΙ άή « ο fcA των « V T M xxl ^ ω 

τ^ούχοντας έν 1ερωτ>^ * A J § % αταλε> φ 
Χριατού δάςζν ως έν εέχανε A^ « χ λ » x r l ττ«ς 
ώδ^νοναχ- λόγτ< γαρ «έ αίτχέ, γνωαας άέ Β^χ έτε>α* 
τδ Χριατού χάλλος χχταατμχτνουαι. Γ υ ω ι τ ε ι «άρ 
ώς έν χρντω μ^ν ΘεΑς, ώς έν m y p i o i τ* fesQsx* 
έχων Αςίωμχ, χαί ως έν ^ α α ω k x r i ω > ς Ια-
χνδς χχι Ααώματος. ώς έν xozxfvobA τ^« clfnv 
έν ύχχίνΟω γε μήν άχροφζνει» — i-jyii; γ ά | 
ύάχζνΦος, U τΑ Ανωθεν χχέ Ιξ « ^ O V B L ^ K γα» 
0^7% θ ^ ς τε Αμα χχέ ^αακλε^ς ά Αχ €ΟΜ uorfk 

Αέτκ; 

λαχτδςχ^ 
ΠΑΑΑ. Πώς γάρ «υ. 
ΚΤΡ. Ούχ\ & Αβγος ων τβ 

Ασώματος, γέγονεν έν ααρχ\ χχ\ § n r v 

ΒΑΑΑ. 'Αλτ^ές. 
ΚΤΡ . ΑΙ αύτολ τοτγαρονν ΑπαραλλΑχχως χα^Ας 

έν §εωρ£α λτχτή τών έ ^ Ι ^ χ τ ω ν ol Q r , χαέ »έν-
τοι χαλ τών χατεαχζνα^αένων έν r f Αγία **tA 
Κχλταοτι μεν ώδε,τΑ <ε είςτιμ]7»χαέοο^τ^%ΑαρΑ» 
τοκχίΪΛ^ς έξυφοαμένα χαερδς ffirt λέγει*. tto«*, 
εΚαέ χο ιήαοο^ φττΐ , τήν trx*x3s i x 
χεχλωσμένης, έργον ύφ* r-.lt ποτχζλττ*. A J O l « V 
δες οννεχονααι έαονταχ αντώ, έτερα τ^ν έτερον έελ 
τ-Λς δύο μέρεττν έξηρττ μένα. Κχ\ τδ £ο**ρα w» 

r Colat πι, 27. Μ Ε ι χ τ π π . 5. 
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αατωμίδων, 5 έστιν έπ* αύτφ χατΑ τήν ποίησιν, έξ Α textura superbumeralium, quae est in ipso juxta 
α ύ τ ο ΰ έσται έχ χρυσού καλ υακίνθου καλ πορφύρας 
καλ κοκκίνου διανενησμένου και βύσσου κεκλωσμέ-
γ η ς . ι *Τλην 61 τοίς ύφάσμασι δούς τήν ήδη προει-
ρημένην , βύθύς επιφέρει*< Κα\ λήψη τούς δύο λίθους, 
λ ίθους σμαράγδους, χα\ γλύψεις έν αύτοίς τα ονόματα 
τ ώ ν υίών Ισραήλ, έξ ονόματα περλ τδν λίθον τδν 
Ανα, χαλ τΑ έξ ονόματα τά λοιπά έπ\ τδν λίθον τδν 
δαύτερον, χατΑ τάς γενέσεις αυτών, έργον λιθουρ-
γ ι χ ή ς τέχνης· γλύμμα σφραγίδος διαγλύψεις τούς 
λίθους έπ\ τοίς όνόμασι τών υίών Ισραήλ. Κα\ θή-
σεες τους δύο λίθους έπ\ τών ώμων τής έπωμίδος* 
λίθοι μνημόσυνον είσι τοίς υίοϊς "Ισραήλ.» 

ΠΑΑΑ. Βαθύς μέν, ώς έοικεν, ό έν τοίς θεωρή-
μααι λόγος* πειρώ δέ πρότερον εκείνο ειπείν, τί τδ 
χρήμα τής έπίκλην έπωμίδος, ή ποΓον άν έχοι τής Β nerequidnam illud sit quod appellatur superbume-

effeclionem, ex ipso erit, ex auro ei hyacinlbo et 
parpura el cocco torto, et bysso neta * . » Cum i i a - 1 

qoe materiam quae nunc dicta est, textilibus vesti-
bus tribuissel, continuo subjungit : c Et accipies 
duos lapides, 380 lapides smaragdos, et sculpes 
in ei* nomina filioruin Israel: sex nomina in lapide 
uno, et sex nomina reliqua in lapide altero, juxla 
nativitates eorum, opus gemmariae artis. Sculptura 
sigiili sculpes lapides nominibus flliorum Israel: et 
pones duos lapides in bumerie superhumeralis: 
lapides memoriale sunt Oliis Israel*. > 

PALL. Profunda equidem videlur proposilarum 
quaestionum ratio: sed enitere boc mihi prius expo-

χατασχευής τδν τρόπον. 
ΚΥΡ. Ύφασμα τι χιτώνος ώς έν είδει χαλ μέχρι 

στέρνου διήκον γενέσθαι προστέταχεν, ώς αύτοϊς 
έσω τα καλ ώς έν χρψ κα\ μέχρι ποδών έσθήμασιν 
έπενηνεγμένου, κα\ τήνέκ χρυσού καλ πορφύρας 
Απαστράπτων αύγήν, τοίς τών θεωμένων όφθαλμοίς 
σεπτόν τε χαλ Ιεροπρεπές έντέχοι τδ θαύμα. Τούτο 
κέχληχεν έπωμίδα, διά τδ, οΐμαι, βραχύ τού τεχνήμα­
τος, χαλ τδ άμφοίν δή μόλις έπιτάννυσθαι τοίν ώμοιν. 

. Έ ν ταύτη δή ούν τή έπωμίδι δύο λίθους, σμαράγ-
δουδέ αύται. χλώσμασιν ίσχνοις εύ μάλα διεσφιγμέ­
νος ένερείδεσθαι δείν διετύπου σαφώς, ένορωρυγ-
μένων εύτέγνως όνομαστλ τών φυλών, ώς έξ έν μ φ 

rale, quove modo confectura. 
CYR. Textilem quamdam vestem tunicae instar 

usque ad pectus pertinenlem fieri jussit, ut, iis ve-
siibus, quae interiores essent, et corpus continge-
rent, et usqiie ad pedes demitterentur, superin-
dacta, et auri ac purparae splendore fulgens, i n -
tuentium oculis venerandam el sacerdotali majestaie 
dignam admirationera ingeneret. Hanc vocavit su-
perhumerale, sea, u i Graece est, έπωμίδα, propter 
brevitatem, ut arbilror, operis, el qood vix super 
utrumque humerum extenderelur. In hoc ilaque 
soperbumerali duos lapidcs (smaragdi bi erant) 
tenuibus textaris probe constrictos inseri jussit, 

γρΑφβσθαιλίθφ. Ka\ τίς ό τούδε λόγος, αυτός ήμΐν c insculptis arUfldose per nomina I r i b u b u s , ita u l 
διεσάφιι λέγων* ιΚαλ λήψεται Άαρων τά ονόματα 
των υίών Ισραήλ έναντι Κυρίου έπΙ τών δύο ώμων 
αυτού, μνημόσυνον περί αυτών, ι 

ΠΑΑΛ. Νομιούμεν δέ τί διά τε τών λίθων χαλ 
τών έν αύτοίς ύποδηλούσθαι πάλιν; 

Κ Τ Ρ . Άκουε δή· ωχρά μέν λίθος ή σμάραγδος. 
Έννήχεται δέ αυτή τδ αύγοειδές έν βάθει, κα\οίον-
ελ ακοτω συγχέκραται φώς* έκατέρου πρδς έαυτδ 
τδ ναω* ν άνθέλκοντος. Τ Αρ' ούν, ώ Παλλάδιε, πρδς τδ 
ύψού τε κα\ άνω βλέπων ό τού σώματος όφθαλμδς, 
χαλ χατατε/νας είς τδ βαθύ πρδς αίθέρα χαλ ούρανδν, 
ουχί τοι$δέ τινι προδαλεΐ θεωρία; ώχρδς γάρ που 
παλ ώς έν βάθει μέλας, κα\ φωτ\ μετρίφ συμμιγής, 
δ Ανωτάτω λίαν αίθήρ. 

ΠΑΛΑ. ΤΟδε έχει. 
ΚΤΡ. ΕΙκόνα δή ούν ουρανού τήν λίθον ποιείται τδ 

Γράμμα τδ Ιερόν. Καλ μή τοι θαυμάσης δτε κα\ 
σαπφείρφ παρεικάζει πάλιν αυτόν. Όχρά γάρ ή 
σάπφειρος, καλ τής έν σμαράγδφ θέας ού μακράν. 
Γέγραπται δέ ούτως έν τή 'Εξόδφ, ·Κα\ άνέβη 
Μωσής καί Ααρών, καλ Ναδαβ, καί 'Λδωύδ, κα\ 
έβδομήκοντα τής γερουσίας Ισραήλ. Κα\ εΐδον τδν 
τόπον ού είστήκει ό Θεδς Ισραήλ* κα\ τά ύπδ τούς 
πόδας αυτού, ώσελ έργον λίθου σαπφείρου, καλ ώσ-
« ρ είδος στερεώματος τού ουρανού, τή καθαρότητι.ι 

$ex in uno lapide describerenlur. Ejueque rei r a -
tionem ipse nobls dedaravit, dtoens : c Et portabit 
Aaron nomina filiorum Israel, corara Domino, in 
duobus humeris suis, in monimentum pro ipsis ·. > 

ΡΑΙΧ. Quid vero existimandum est lapidibua et 
eorum sculplaris signiGcari ? 

GYR. Accipe jam. Lividus lapie est smaragdus : 
habet tamen splendorem in profundo velut innatau-
tem, ac luraen quodammodo admistam tenebris, 
qaoram utrumque alterum vincere conlendit. Nura 
igitur, Pailadi, bic corporis ocnlus sursam versus 
et in sublime spectans, et quam longissime in sum-
raura aerem et carium intenlus, non ejasmodl 
quamdam epeciem incurrit ? Lividus est enim sane, 

D ac velut in profundo niger, et lumine roediocri lem-
peralus ille longe supremus aer. 

ΡΑΙΧ. fta est. 
GYR. Utuntur ergo boc lapide sacrae Litterae lan-

quam imagine qnadam coeli: neque tibi id mirun* 
videatur, cum eiiam sappbiro illod persimile 
faciat: pallida est enim gemma sapphirus, et sma-
ragdi specie non longe remota. Est aulem ita scri-
ptam in Exodo : 381 < Ει ascendit Moyses et Aa-
ron, et Nadab et Abiud, et septaaginU e eenioribus 
Israel, t t viderant locnm ubi etabat Deus Israel, et 
sub pedttrae ejus quasi opas lapidis sapphiri , et quasi 
species firmamenti cceli, com purura est *. > Nam 

· · Exod. xxvm, 6-8. " I b i d . ^ I i . Mbid. 1 Exod. xxiv, 9,10. 
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qaia iu iEgypto filii hrael coluerant creaturam, el Α Επειδή γάρ έν Αίγύπτφ γεγονότες ol Αξ Ισραήλ 
coelum deum appellabant, ideo opportmie reram 
omuiom ille Dominus super ipsum quoque firma-
mentam sedens apparuit, ot intelligerent illam 
omnia sob pedibus babere, et ipsius cocli esse do-
minum, ot illius effectorem. Intelligis igitur sacras 
Lilteras quasi flgurara quamdam et imaginem ad 
coeli speciem significandam adbibere lapidero me-
diocri quodam lumine paUescenlem, cum sit fcrro-
gineo quodam splendore predilum ? 

PALL. Oplime dicis. 
CYR. Coeli igitur est nota smaragdus, el inscri-

plum habet per genera atque iribus ipsum Israel, 
locumque in superhumerali iiacta : ex quo facile 
inlelligi poiest, quicunque descriptionem in ccelo 

λελατρεύκασι τή κτίσει, κα\ θεδν έκάλουν τδν ούρα­
νδν, χρησίμως αύτοίς ό τών δλων Κύριος χα\ έκ" 
αυτού βεβηκώς Ιφαίνετο τού στερεώματος, Τν" ε&δείεν 
δτι πάντα ύπδ πόδας έχει, κα\ αυτών έστι τών ου­
ρανών δεσπότης, ώς δημιουργός. Συνίης ουν δτ» τύ­
πον ώσπερ τινά κα\ είκονισμδν ουρανού τ ό Γράμμα 
ποιείται τδ ίερδν, τήν ώς έν μετρίω <φωτλ κατ-
ωχριώσαν λίθον; κυαναυγής γάρ φύσει. 

ΠΑΛΑ. "Αριστα έφης. 
ΚΤΡ. Ουρανού δή ούν σημείον ή σμάραγδος, γε­

γραμμένον έχουσα κατά γένος τδν Ισραήλ» χα\τόαν 
λαχούσα τήν έπωμίδα, δι* ού παρέσται νοείν, Ας, 
οίπερ άν εΐεν τήν άπογραφήν λαχδντες Αν ούρανφ, 

consecuti faerint, eos prorsus in Cbristo requietu- Β ούτοι πάντη τε καί πάντως έπαναπαύσονται τψ Χρι-
ros, qui probos viros propemodum in humeris te-
net, el loco Aliorum babet. Ejusmodi quiddam bea-
tu$ quoque Moyses dixit, cam a Dei proteclione 
laudare vellet Israelem : ι Sicut aquila fovens n i -
dam euum, et saper pullis euis desidcravit, expan-
dene alas suas acccpit eos, et assumpsit eos in 
hameris suis ι Quineliam David sancto euiqae 
et in adjutorio Altissimi habitauti praecinit : ι Sca-
palis suis, » inqitiens, « obumbrabit tibi 9 ; ι eca-
pulas, ut opinor, partcs corporis qua sub cervice 
sunt, et bomeros indicans, non omnino lerga. In 
buraeris igitur portabuntur, ut propheta dixit ·, in 
brachio assumentur, perinde atque ille antiquus 
Ephraim, quicunque superam illam descriplionem 
conseculi fuerinl, quam gbriosam eeee et admi-
randam, el divinis muneribus caeleris pulchritu-
dfne longe prestantem, ipse Salvator sanctis suis 
dlscipulis declaravit, dicens ad hunc modom : < No-
litc gaudere, quod daemonia subjiciuntur vobis; sed 
potius gaudete, quod nomina veslra scripta sunt in 
coelis 7 . » lllam porro in lapidibus descriptionem 
fore inquit iiliis Israel monimenlum coram Do-
mino, quos ille lanquam in Aaron persona prope-
modum intueatur; 382 admittU eniro nos Deus 
ac Pater in memoriam iu Cbrislo, in eoque el do-
mestici facti sumus et ejus inspeclione dignali, et 
tanquam in Dei libro conscriplu 

PALL. Recte ais. 
CYR. Huic alierum quoque ornamentum adjungi D 

jubet, dicens : c Et facies sculula ex auro puro per-
mista; et facies duas fimbrias ex auro puro per-
mistas floribue, opus tortile, et impoues fimbrias 
tortas scululis ad humeralia eorum ex anleriori 
parte. Et facies ralionale judiciorum opus texloris; 
ad modom superhuraeralis facies i l l od ; ex auro et 
hyacinlbo et purpura et coccino torto, et bysso 
torta facies i l lud ; quadrangulum erit duplex ex-
lenta» palmae mensuram in longiludine, et tanlum-
dem in laliludine; et attexes i l l i texturam quatuor 
ordinibos lapidum inlextain ·. » Deinde, cum lapi-
dum nomina ordinate posuissel, adjungil iterum : 

στψ, μονονουχί κα\ έπ ' ώμων έχοντι, καλ ώ ς έν τά­
ξει τέκνων ποιου μένω τους αγαθούς. Τοιούτον δέ κα\ 
δ θείος έφη Μωσής, φειδοϊ τη παρά θεου χατακαλ-
λύνων τδν Ισραήλ" c 'Πς άετδς σκεπάσαι νοσσιάν 
εαυτού, κα\ έπλ τοίς νεοσσοίς αυτού έπεπόθηα*, 
διελς τάς πτέρυγας αυτού έδέξατο αυτούς, κα\ άν-
έλαβεν αυτούς έπ\ τών μεταφρένων αύτοΰ. > Άλλά 
δή που χαλ δ Δαδλδ αναμελωδεί Αγίω παντΛ, καλ Ιν 
βοηθεία τού Υψίστου κατωκηκοτι, t Έπλ τών μετε-
Φρένων αυτού επισκιάσει σοι, · φησί. Μετάφρενέ 
που καθάπερ έγφμαι τά ύπαυχένια μέρη, παλ τάάς 
έν ώμοις ύποδηλών, κα\ ούχλ δή πάντως τά νώτε. 
Έ π ' ώμων δή ούν άρθήσονται, κατά τήν τού προ­
φήτου φωνήν, κα\ έπλ βραχίονος ΑναληφθήσοΥ» 
κατά τδν άρχαίον Έφραΐμ, οί τήν άνω λαχανάς 
απογραφή ν,ή ν εύκλεάτε κα\ άξιάγαστον καλ τών Θείων 
χαρισμάτων τδ κάλλος ύπερκειμένην αύτδς απέφηνη 
δ Σωτήρ, τοις άγίοις μαθηταίς ώδίπη λέγων· ι Μή 
χαίρετε δτι τά δαιμόνια υποτάσσεται ύμίν, χ*(ρ*τ* 
δέ μάλλον, δτι τά ονόματα υμών ϊγγέγραχυι Ιν 
τοίς ούρανοίς. > Μνημόσυνον δέ τήν έν γε τοίς λί-
θοις άπογραφήν έσεσθαί φησι τοίς υΙΛς Λβοα^ 
έναντι Κυρίου, μονονουχλ κα\ ένατενίζοντος, ώς έν 
'Ααρών · είσδέχεται γάρ ημάς ό θεδς κα\ Πατήρ είς 
άνάμνησιν έν Χριστφ, κα\ γεγόναμεν έν αύτφ γνώ­
ριμοι τε καλ εποπτείας άξιοι, καί ώς έν βίβλφθιοΰ· 

ΠΑΛΛ. Όρθώς έφης. 
ΚΤΡ. Κόσμημα δέ τούτφ κα\ έτερον προσιτ-

άγεσθαι δείν έπραττε ι λέγων, ι Κα\ ποιήσεις άσ«-
δίσκας έκ χρυσού καθαρού καταμεμιγμένας, **χ 

ποιήσεις δύο κροσσωτά έκ χρυσίου καθαρού καταμε-
μιγμένα έν άνθεσιν έργον πλοκής, καλ έπιθήσεις τέ 
κροσσωτά τά πεπλεγμένα έπ\ τάς άσπιδίσχας 
τάς παρωμίδας αυτών έκ τών έ μ προσθίων. Καλ ποιή­
σεις λόγιον τών κρίσεων, έργον ύφάντου κατά τδν 
£υθμδν τής έπωμίδος, ποιήσεις αύτδ έκ χρυσίου καλ 
υακίνθου, και πορφύρας χαί κοκκίνου κεκλωσμένου* 
χα\ βύσσου κε κλωσμένη ς, ποιήσεις αύτδ τετράγωνον, 
Ισται διπλούν σπιθαμής τδ μήκος καλ σπιθαμής τδ 
εύρος. Κα\ καθυφανείς έν αύτφ ύφασμα κατά τδν 

* Deot. Χ Χ Μ Ι , 41. · Psal. xc, 4. · Ose.xi, δ. 7 Luc. x, 20. 1 Exod. xxnir, 15^17. 
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X i d o v τε?ράστιχον. ι Είτα τών λίθων συνθείς τά όνό-
yuatx* αυτών, προσεπάγει πάλιν, c Κα\ οί λίθοι έστω-
β α ν «χ τών ονομάτων τών υίών Ισραήλ δώδεκα, 
χ α τ ά τά ονόματα αυτών, γλύφαΐ σφραγίδων έκαστου 
χ α τ ά τά ονόματα αυτών Εστωσαν είς τάς,δώδεκα 
φ υ λ ά ς . > Κα\ έξης μβτ' ολίγα* cKal λήψεται,» φησλν, 
c Α α ρ ώ ν τά Ονόματα τών υίών Ισραήλ έπ\ του 
λ ο γ ί ο υ τής -κρίσεως, έπ\ του στήθους είσιόντι είς τδ 
"Αγ ιον , μνημόσυνον έναντι Κυρίου τοΰ θεοΰ.» 

ΠΑΛΑ. 'Ος βαθύ τοΰ λογίου τδ χρήμα, δυσέφι-
χ τ ό ς τε χομιδή κα\ αύτδς είναί μοι δοκεϊ τής κατα-
σχευής δ τρόπος. 

Κ Υ Ρ . *Ιτέον δή ούν έπ' αυτά, κα\ ώς άγχοΰ δή 
μάλα τής αληθείας, εί καί μή είσάπαν αυτής έφ-
ιχέσθαι τυχδν επιτρέπει τδ άναντες. Τά γάρτοι λίαν 
άαυμφανή κάν γούν έν έσόπτρω βλέπε ιν, φαί η ν άν 
Ι γ ω γ ε θατέρου διενεγκεΤν, τού μηδ* δλως έννενοή· 
σΦαι λέγω. Έρώ δή ούν, ώς οίον τε κα\ ώς άν έχοιμι 
χατά νουν. Άσπιδίσκας δύο προστέταχε γενέσθαι έκ 
χρυσίου δή καθαρού, ευρύτερος μέν ή κατά νομίσ­
ματος κύκλον, έν είδει γε μήν τφ αύτφ* κυκλοτε-
ρές γάρ τδ νόμισμα* είτα δύο κροσσωτά με μιγμένα 
έν άνθεσιν έκ χρυσίου καθαρού. Σειράς δέ είναί φα­
μεν τά κροσσωτά, έκπεποικιλμένην έχουσας τήν ώς 
ένχρώμασιν δψιν. Άνθη γάρ έφη τά χρώματα. Βύσ-
σος δέ ήν άρα καλ πορφύρα ταυτί, κα\ νήμα χρυ­
σούν, καλ μήν κα\ υάκινθος, καλ κλώσμα τδ κόκκι-
νον. Καλ πρός γε δή τούτφ χρήναι γενέσθαι φησ\ 
τατράγωνον ύφασμα, κα\ ώς έν είδει κύβου, σπίθα-
μιαίόν, ίαόπλευρον πανταχή. Ένυφαίνεσθαι δέ δείν 
αύτφ τάς δυοκαίδεκα λίθους εύ μάλα φησι, κα\ άνά 
τρε% κειμένας, ώς έν τέσσαρσιν δλοις στίχοις έντε-
τορευ μένων αύταίς όνο μα στι τών φυλών. Ούκούν 
άπδ μέν τής έπωμίδος, χρυσαίς κα\ πολυειδέσιν αί 
άσπιδίσκαι σειραίς έκκεκρεμασμέναι ύπεκάθηντο 
μέντοι ήρεμα, τδ ύψού τε δοκείν καΐέπ* αύτοίς είναι 
τοές ώμοις. Ήπτοντο δέ τών στέρνων κα\ αύτοίς ήδη 
έπ^ώρηντο τοίς μαστοίς* άπδ δέ γε τών άσπιδισκών 
σειραίς έτέραις τδ τών κρίσεων λόγιον εύ μάλα προσ-
ηρτημένον έπενήχετο τψ στέρνω, κροσσωτών έκ-
χεκρεμασμένων. Καί ήν ούχ άθαύμαστον τοίς όρώσι 
τδ χρήμα, λίθοις χαλ χρυσφ διαφανές καλ ταίς τών 
έτερων υλών εύχροίαις πανδόξως έξειργασμένον. 
'Εσεσθαι δέ χα\ τούτο πάλιν είς άνάμνησιν τοίς υίοίς 
Ισραήλ, έναντι Κυρίου είσιόντος Ααρών είς τδ 
"Αγιον. Ά ρ ά σοι σαφές ώςένι λοιπδν τών τεχνημά­
των τδ σχήμα *, 

ΠΑΑΑ. Καλ μάλα. Ανθ' δτου δέ δή τδ λόγιον τών 
χρίσεων δνομα τφ τεχνήματι; 

ΚΤΡ. Ού γάρ δή κα\ έπωμίδα κεκλήσθαι τδ 
ανωτέρω, διά τδ άμφοίν έπιτετάσθαι τοίν ώμοιν, 
έτυμολογούντες είρήκαμεν; 

ΠΑΑΛ. Ναί. Τί ούν τούτο γ ε ; 
ΚΥΡ. *Οτι πάλιν έτύμως τε κα\ αναλόγως τδ ώς 

ΕΤ YERITATE. - LIB. X I . 758 
c Et lapides sint ex nominibos fihorum Israel duo-
decim juxla nomina eorum, sculpturae siglUornm 
eingulis juxta nomina eorum sint in duodecim t r i -
bubos ·. » Et post panca : t Et porlabit, t inquit, 
c Aaron nomina filiorum Israel in ralionali judicii 
in pectore, cum ingroditur in Sanctura, memorialo 
coram Domino Deo * · . > 

PALL. Obscurum sane est ipsiim rationale : ai 
ratio quoque ex qua construclum e&t, mihi qui-
dem difficilis admodum esse ad inlelligendum v i -

•delur. 
CYR. Ad haec igiiur explicanda pergeodum est, 

el proxime ad veritatem accedi poterit, etsi omni 
; ex parte illaro consequi fortasse ipsa rei difficullas 
minime permiltit. Nam res valde obscuras vel in 
speculo videre preslat, qoam nullam prorsus ea-
rum intelligenliam capere. Dicam igitur, o l vires 
ferent, el ot meiile complecli potero. Scutuia duo 
fieri praecepit ex auro puro, latiora illa quidem, 
quam sit numismatis ambitus, sed forma lamen ea-
dem: rotunda nempe est numismatis figura : deinde 
duas Ombrias floribus permistas ex auro puro. Ca-
tenulas autem esse putamus fimbrias, speciem tan-
quano coloribus variatam babentes; nam flores cnm 
dixi l , colores intelligil : i i autem erant byseus et 
purpora, et aorea iila, necnon byacinlbus et tor-
tum coccinum. 383 ^ d haec fieri oportere inquil 
quadratam texturam cubi specie ad paJmae extenl» 
mensuram, aequis undique Lateribus, cui intexeodas 
esse duodecim geromae ait, ternis in singulos or-
dines dispositis, ita u l in quatuor universis ordini-
bus insculptae essent tribus universae per nomina. 
Aureis igitur ac variis calenulis ex superhuroerali 
pendentibus scutula sensim subjccla erant, nt su-
perius et in ipsie esse bumeris viderentur, sed coa-
lingerent peclus, et ad uiammae suspen6a essent : 
ex scutulis autem judiciorum rationale catenulis 
aliis probe alligatum inbserebat peclori, dmbriis 
pendenlibus, adeo ut illud ornamentnm inluenlibns 
maximaj admiraiioni esset, gemmis et auro conspi-
cuum, el egregiis alianim quoqae materiarom colo-
ribus admirabiliter elaboralum. Id quoque orna-
menti genus ail fore filiis Israel in monimeMum 
coram Douiino, Aaron in sancluarium ingrediente. 
Estne l ibi jam tandem perspicua, qaoad Oeri po-
test, horum opificiorum forma ? 

PALL. Maxime vero : caeterum qoam ob causam 
id opificium rationaie judiciorum esl appella-
tum? 

CYR. Nonne superbumerale item appeUatum 
esse ex eo quod super utrumque bumerum induce-
reiur, verbi originem spectantcs soperius dice-
bamos? 

PALL. Ita. Quid tum? 
CYR. Quia itidem recle ex vocis ortgine ac pro-

'Exod.xxvm, 21. ·· I b i i . i 9 . 
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porlione id quod in corde et visceribus repoftitum Α *v καρδία τε xa\ σπΛάγχνοις Αποτεθειμάνον λόγ«» 
est, rationale judiciorum appeUatum esae dicimus, 
cam sedes quodammodo facultalie noetrae rationa-
]is cor ac viscera s in t : iobsret antein propemo-
dum et infixa est secandum nalurara buic rationali 
faculuti etiam illa in quibuscunque rebus agendis 
recta et integra judicandi facaltas, id est, joetan 
judicium, et quod rem quamque decet. AD vero fa-
cultas nflionis, quse est in nobie, non expendit re-
rum agendarum naluraa, et a rebus prseferendis pa-
rum jucundas inutUesque aecenri»? 

PALL. Sane vero. 
CYR. Atqui consuevit Scriptura divina judiciom 

appellare νιοι illam qua recte ac juste jadicamus. 
luque beatus David in Psalmis ait : c Beati qui 
co&lodiont Judiciora, et faciunt juslitiam in omni β κρίσιν, κα\ ποιούντες δικαιοσύνην έν παντλ καιρφ. ι 

τών κρίσεων ώνομάσθαι φαμέν. Ενδιαίτημα γάρ 
ώσπερ τοΰ έν ήμίν λογικοΰ καρδία καί σπλάγχνα. 
Έρήρεισται δέ ώσπβρ κα\ έγκαταπέπηκται φυσικώς 
τφ έν ήμίν λογικφ καλ ή έφ* έκάστω τών πρακτε»* 
δρδή τ» κα\ αδιάβλητος κρίσις, τούτ* έστιν, ή δι-
καιοκρισία, καλ τδ έκάστψ π ρ έ π ο ν ή γ ά ρ οδχλ λο-
γική τις έν ήμίν τάς τών πρακτέων ταλαντεύει φό-
σεις, κα\ άποκρίνει τών άμεινδνων τδ άχαρ ί τχ *ύ 
αλυσιτελές; 

ΠΑΛΛ. Καλ πάνυ. 
ΚΥΡ. Κρίσιν δέ όνομάζειν έδος τή θεοπνεύστφ 

Γραφή τήν ορθότητα κα\ δικαιοκρισίαν. Καλ γουν 4 
θεσπέσιος ψάλλει Δαβίδ· ι Μακάριοι οί φυλάσσοντες 

tempore u . > Dixit etiam rursue: c £ l bonor regis, 
judicium diligere > Praeclara namqoe regis eet 
gloria et honos, si juslitiara diligat. 3 8 4 1 ( 1 ^ 1 ϋ Γ 

ornamentura, qnod cordi ac pectori superjectum 
ett, rationale vocatur jodicii ob eam causam, quod 
ibi situm est, ubi rationalis faculuiis est locus, in 
facultate recte ac juete jadicandi ralio conlineUir, 
I D boc eodem vero rationali lapides duodecim suiit 
aoro inclusi, in iisque universae tribos descripke: 
neqoe vero abeurde sanctorura viroram figuram 
gerunt, qui tom splendorem babent, tum pretiosi 
sunt et veluti lapides quidam electi, ac propemo-
dum in Cbrtsti corde alque animo posili. Sunt enim 
plane digmi, qni commemorentor propler virftvtte Q δηλούντος, οΐμαι, τοΰ πράγματος, δτι τής τών αγα» 
elaritatem dignitatemque saDCtificationis. Pendent πληθύοςδπολύς τε κα\ αναρίθμητος των Ανδραγαθώ 
aotero de rationali judiciorom aureae qnoqxie fim- μάτων έσμδς (2) μονονουχ\ καλ άπηρτημένος όράτ*. 
brise : qoa re significatur, ut opiuor, de sanctorum Κα\ γοΰν δ μακάριος Ααδλδ κα\ τής Εκκλησίας τέ* 
bominum roeiu maxiroum el inflnitura remm prav κόσμον έν κροσσωτοίς είναί φησιν. 
clare gesumm examen prope suspensum videri, ideoque beatus David Eccleeia? itidtm amttam in 
fimbriis essc d i c i t " . 

Έ φ η δέ που πάλιν* t Κα\ τ ιμή βασιλέως, κρίσιν 
αγαπάν (1). Λαμπρά γάρ ή βασιλέως τ ι μ ή τε καί 
δόξα, φιλούσα δικαιοσύνην. Λόγιον οδν Αρα χρίσει* 
τδ καρδία κα\ στέρνοις έπε^ ιμμένον , δ ια τδ ώσπιρ 
έν τόπω κείσθαί τού λογικού, έν φ ή δρβοτης έν δι­
καιοσύνη. Έ ν αύτφ δέ τούτφ λίθοι δυοκαίδεκα χρ*. 
σίψ περισχετολ, γραφήν έχοντες, τάς φυλάς. Καν 
δ" άν τύπος ανδρών αγίων, οί λαμπροί τ ά ε (σε χ*\ 
τίμιοι , καί οΤά τίνες άπάλεΧΤΜ λίθοι, μονονουχλ χΑ 
είς νούν κα\ καρδίαν κείμενοι τού Χρίστου * καλ γάρ 
εισιν αληθώς μνήμης άξιοι, διά γε τδ έν Αρετή δια­
φανές, καλ τδ ώς έν άγιασμψ τίμιον. Άποχρέμαντει 
δέ τού λογίου τών κρίσεων κα\ κρωσσολ χρυσοί, 1 

PALL. Credibilis sane expositio. 
CYR. Α ralionali aulem judiciorum aureis annu-

lis conserU varia et pulchris coloribus ornaia cate-
iwla serpit, ut dicebamus, et per ambo scutula 
transiens, ad ipsura pervenit verticem superhume-
ralis, in quo gemmae descriptionis erant. Quid au-
tem id quoque sit, perspicere operae pretium eet. 
Videtur itaque mihi boc aeniqma ejusmodi quidpiam 
aignificare : Nam, qui EUDI ut lapides preliosi, et 

ΠΑΛΛ. Πιθανδς ό λόγος. 
ΚΥΡ. Απδ δέ γε τοΰ λογίου τών κρίσεων χρυσοί; 

δακτύλοις ένειλημμένη ποικίλη τε καλ ευχρωςάνέρπει 
σειρά, καθάπερ έλέγομεν, κα\ δι' άμφοίν (ούσα τσίν 
άσπιδίσκαιν, έπ* αύτδ διήκει τής έπωμίδος τδ Ακρον, 
έφ* ή τής απογραφής αί λίθοι. Τί δ* άν είη καλ τόδε, 
πώς ούκ άξιον ίδείν; Αοκεί δή ούν μοι παραδηλσύν τέ 
αίνιγμα τοιουτονί τι πάλιν* 'Πς γάρ οί λίθοι οί τίμιοι 
καλ έν γνώσει τε κα\ έν μνήμη Χρίστου, πρδς τήν 

quos Cbristus el cognitione et memoria complecti- D άνω τρέχοντες άπογραφήν, τδ χρήμα χερδαίνουσι διά 
ior, i i ad iflam sapernam descriptionem per arroa 
jastitlae dextra et sinistra perveniunt; sic enim 
plane scribit beatus Paulas : alque etiam alibi d i -
c i t : c Indoile vos armaturam Dei u . > Aurea snnt 
porro regis arma, aurea item acutala, Deique arma-
turam figurate indlcantia. Non igitor alia ratione 
fleri potest, ut in Dei memoria et descriptione si-
Biue, nisi arma justitiae airipnerinus, ae per iNa 
recie faciendo iranuerimns. Jam vero, qood super-

τών δπλων τής δικαιοσύνης τών δεξιών χαλ Αριστε­
ρών* γράφει γάρ ώδε σαφώς t θεσπέσιος Παύλος. Καί 
μήν κα\ έτέρωθί φησιν c Ένδυσασθε τήν πανοπλίαν 
τοΰ θεού. ι Χρυσά δέ τά βασιλέως δπλα, χρυσοί Ιέ 
ομοίως αί άσπιδίσκαι, κα\ τήν τοΰ θεού πανοπλίαν 
αίνιγματωδώς ΰποφαίνουσαι. Έσόμεθα δή οδν ούχ 
έτέρως έν μνήμη τε κα\ απογραφή Φεού, μή ουχ\ 
τών δπλων τής δικαιοσύνης άψάμενοι, καλ δλ* αδτών 
ίόντες πρακτικώς. Τδ δέ δή τής έπωμίδος άνηφθαι 

1 1 Psal. ον, 5. •· Psal. xcvui, 5. u Psal. XLIV, 14. u Ephes. νι , I I . 
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-sb λόγιον χατασημήνειεν άν, οΐμαι, τδ τοίς Ανω συν- Α humerali aptatum est rationale, ea rt eigniflcari 
opinor, Chrislo inlerposito medialore, superis i n -Τ}φ6αι τά κάτω , μεσιτεύοντο; τοΰ Χρίστου, c Αύτδς 

γ α ρ εστίν ή είρήνη ημών, δ ποιήσας τά Αμφότερα 
Αν, » χατΑ τας Γραφάς, χα\ της τών Αγίων Αγγέλων 
ττληθύος τ φ συνδέσμψ της αγάπης άπαρτήσας τά 
σλνβρώπινα. Ίστέον δέ δτι χα\ ό μακάριος Ιεζεκιήλ 
τ ο ν Αρχοντα Τύρου πάντα μέν τίμιον λίθονένδεδύσθαι 
φηαίν* απαριθμείται δέ τούτους, οΟς καλ έν τ φ λο-
γ ί ω τών κρίσεων τεθείσθαί φησιν δ θεσπέσιος Μω-
α η ς . ΤΗσαν δέ ούτοι, σάρδιον, τοπάζιον, σμάραγδος, 
ανθραξ , σάπφειρος, καί ίάσπις, λιγύριον, αχάτης, 
Αμέθυστος, χρυσδλιθος, βηρύλλιον, δνύχιον. Τετάχατο 
δέ άνάτρείς, καί έν δλοις τέσσαρσι στίχοις, τδ έδραίον 
Ι ν πίστει των έν χαρδία χα\ μνήμη Χριστού σκιαγρα-
φούσης ήμεν τής τοιάσδε θέσεως. Πίστεως μέν γάρ 

fera esse connexa. c Ipse est enim pax nostra, qoi 
fecit utraque unum, » ut Scriptorae t radont" , et 
angeloram ccetui bumanam natoram cbarilatis vin-
cuJo devinxit. Nec ignorandum est qnod etiam 
beatns propheta Ezechiel principem Tyri omni la-
pide pretioso indutura esse ai l ι · ; 385 eosdem-
que numerat, quos beatus Hoyses in ralionali judi-
cioram positos esse dicit. Hi autem erant, sardium, 
topazium, smaragdae, carbanculus, sapphirus, 
jaspis, ligyriam, achates, amethystus, cbrysolitbos, 
beryUium, onychinrn. Terai autem dispoeili erant, 
ita u l in universura qualuor ordines efficerenl; q u » 
dispositio, eorum, qui in Christi corde ac memoria 

τ ο AvA τρείς, χαλ ώς έν Τριαδλ σύμβολου· έδραιότη- Β babentur, fidei firmitatem nobis adumbrai. Nam 
fidei signam est, qood lerni et Unquam in Triniute 
dispositi sunl; finmtatis autem, quod ea figora con-
Jbrroali, qua? quadrata esset et paribus undtqoe 
lateribus. Sic enim ralionale effectum erat, in quo 
erant gemmae illae duodeciin collocat». 

PALL. Assentior. 
CYR. Praelerea aliod quoddam ornamentani bis 

duodecim gemmis annecti praecipit, dicens : ι Et 
impones super rationale judicii manifestalionem et 
•eritatem, et erit supra pectus Aaron, com ingredie-
tor in Sancium coram Domino, et inferet Aaron, j u -
dicia filiorum Israel in pectore coram Domino in 
perpetuum > T . ι Manifestaiionem igitar ac Terilatem 

«•ντο; , ι Αήλωστν μέν ούν ονομάζει κα\ αλήθεια ν , Q «ppellat, non tamen aperte indicavit utrum lapidea 

τος δέ τδ ώς έν τετραγώνψ τε κα\ ίσοπλεύρψ σχήματι. 
Πεποίητο γάρ ούτω τδ λόγιον, έφ' φ κα\ αϊ λίθοι 
δυοκαίδεχα. 

ΠΑΑΛ. Πείθομαι. 
Κ Τ Ρ · Καλ πρός γε δή τούτοις συναναπλέκεσθαί 

τε χαλ έτερον ταΐς δυοκαίδεχα λίθοις προσεπιτάττει, 
λέγων * t Καλ έπιθήσεις έπ\ τδ λόγιον τής κρίσεως 
τήν δήλωσιν χα\ τήν άλήθειαν, καλ έσται έπ\ τού 
στήθους Ααρών , δταν είσπορεύηται είς τδ Άγιον 
tvovn Κυρίου, χαλ είσοίσει Ααρών τάς κρίσεις τών 
υίών Ισραήλ έπλ τού στήθους έναντι Κυρίου διά 

ού μήν έτι χαλ διαμεμήνυκεν έναργώς πότερα δή 
λίθους, ή ώς έν μικρφ πιναχίφ γραφήν γενέσθαι 
τεροστέταχχν. Μεμνήσομαι δέ προφήτου λέγοντος, 
# Διότι ημέρας πολλΑς καθήσονται οί υΙο\ Ισραήλ, 
ούκ δντος βασιλέως, ουδέ άρχοντος, ούκ ούσης θυσίας, 
ουδέ δντος θυσιαστηρίου, ούτε ίερατείας, ούτε δή­
λων. > 'Αλλ' είτ' ούν εΐεν κα\ ταύτα λίθοι, είτ' ουν 
ώς έν πίναχι χρυσή τών ονομάτων γραφή, πολυπραγ-
μονήσει μέν ού λίαν δ λόγος, γνωσόμεθα δέ είς τ ύ ­
πον αυτά τεΙείσθαι, Χριστού συνόντος άγίοις. c Ίδού 
γ α ρ , φησί, μεθ* υμών είμι πάσας τάς ημέρας, χα\ 
έως συντέλειας τού αίώνος. » Αλήθεια δέ καί δήλω­
σες δ Χριστός. Έγνωμεν γάρ έν αύτφ τδν Πατέρα, 
χαλ δεδήλωκεν ήμίν τδ άγαθδν αυτού θέλημα τδ τέ-

fuerint, an vetat ia parva tabella eam fnscriplionem 
fieri jusserit. Memini eiiam prophetae dicentis: 
ι Qnia dies multos sedebont filii Israel sine rege, 
eine prtncipe, sine sacrificio, et sine altari, et sine 
sacerdolio, et sine manifestationibos » Sed sive 
lapides i l l i fuerint, sive tauquam in aorea tabella ea 
nomina descripta fuerint, id vero non mmium cu-
riose pervestigabiroug : tantum scire salis erit ea 
in figaram Christi esse posita, qoi una cum sanclis 
hominibus versatur: c Ecce enim, inquit, vobiecum 
som omnibos diebut, et usque ad con&nmmalionem 
saeculi 1 1.! Yeritae autem ac manifeetalio Christot 
est; in eo enim Patrem cognoTimas, et manifesu-
vit nobts bonam ipsiaa volontalem, et perfectam el 

λειον χαλ εύάρεστον, κατά τάς Γραφάς. Έ φ η γάρ που D beoeplacentem, juxU S c r i p t t m s , f : t i t enim Cbri-
Χριστός * ε Ούκέτι λέγω υμάς δούλους, ύμελς φίλοι 
μου έστε, δτι πάντα Α ήκουσα παρά τού Πατρός μου 
Απήγγειλα ύμίν. ι Αλήθεια δέ καλ έτέρως Ε μ μ α ­
νουήλ, δτι μόνος αύτδς χατά φύσιν ΤΙδς, καί ώς έκ 
βεου βεδς, μόνος άγιος, μόνος Κύριος* μεθεκτώςδέ 
ή χτ ίσις , χαλ χατά μίμησιν, δσα κα\ αύτδς είναι 
νοείται· Σ^νεστι δή ούν τοίς άγίοις ώς έν δήλφ τε κα\ 
αληθείφ νοούμενος δ Χρίστος, δς χα\ έν προσώπφ τού 
Πατρδς κίσφέρει τΑ καθ* ημάς, πάντοτε (ών είς τδ 
έντνγχανειν υπέρ ημών. Τούτο γάρ , οΐμαι, έστι* τδ, 
Καλ είσοίσει Ααρών τάς κρίσεις τών υίών Ισραήλ 

sius : t Jam non dicam vos eervos, vos amiei mei 
esiis, qaia omnia, quae aodivi a Patre meo, aimun-
tiavi vobia , a . i Veritas esletiam aliaratkmeille Em-
manuel: qoia solu9 ipse est secandum naluram Filiut 
et otDeu&exDeo, solus Saactus, solosDominus; atve-
ro creatura per parlicipationem alque imitationem id 
eet, quodeunqoe ille eseeinlelligitar. 386^d e s t -u* 
que Cbristue cam sanctis viris praeseaft, crnn lan-
qnam in manifeslalione ae veriute intelligiiar, 
idemque caasam nostram in conspectum Palrie re-
fert, semper vivens ad interpellandom pro nobis **: 

»· Epb«s. n , 14. f i Exech. xxni i , 15. t T Exod. χχνιιι, t 9 , 50. ι β Oae. m, 4. , f Mallb. xxvm,tO. 
• Rom. xu, Ί . f l loan. xvi, 15. »· Hebr. vn, 25. 
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id enim est, u l opinor, i l lud, Et inferet Aaroo j u - Λ έναντι Κυρίου έπ\ τοΰ στήθους αύτοΰ διά π*»-
dicia flJiorum Israel coram Domiuo in peclore suo τός. 
in perpeluum. 

PALL. Ita est. 
CYR. Yestem adhuc quamdam sacrara el admi-

rabilem fieri jubet, dicens: ι Et facies lunicam laJa-
rera, totam hyacinlhinam; el erit capilium ex ipsa 
mediom, oram babens in circuilu capitit, opus tex-
toris, commissuram contextam ex ipsa, ne rumpalur. 
Et facies ad extreinura lunicae deorsum, quasi flo-
renlis inali punici malogranata ex hyacinlho, pur-
pura, et coccino neto, et bysso torla in extremilate 
tuoica? in circuilu. Eadeui species crit malograna-
l i s i e t lintinnabula aurea iis interposila in circuitu; 
post singula malograuata tiulinnabuiuDi et floridum, 

ΠΑΑΛ. Αληθές. 
ΚΥΡ. Ιεροπρεπές δέ τι χαι άξιάγαστον άμοιον 

κατασκευάζεσθαι δείν έπιτάττει λέγων · _· Καλ κλ­
ήσεις ύποδύτην ποδήρη,δλον ύακίνθινον, χαλ Ισταιτλ 
περιστδμιον έξ αυτού μίσον, ώαν έχων κ ύ κ λ ω τοΰ 
π ε ρ ι σ τ ο μ ί ο υ , έργον υφαντού, την συμβολή ν συνυοε-
σμένην έξ αυτού, ί ν α μή 0αγξ. Κα\ τεοιήσεις ύπέ 
τ δ λ ω μ α τ ο ύ ύποδύτου κάτωθεν, ώσελ έξανθούσι;; 
£όας £οΐσκους έξ υακίνθου, και πορφύρας , καί χοχ-
κ ί ν ο υ δ ι α ν ε ν η σ μ ε ν ο υ , καί βύσσου κεκλο>σμένης, νε& 
τ ο ύ Λ ώ μ α τ ο ς τού ύ π ο δ ύ τ ο υ κύκλω. Τδ αύτδ είδος τά; 
^οίσκοις, κα\ κώδωνας χρυσούς άναμέσον τούτ** 

sub extremitale tuniae in circuilu. Et er i l Aaron * περικύκλψ παρά ^οίσκον χρυσούν κώδωνα , κ» 
dura fungitur sacerdolio, audieiur vox ejus, dum 
iiigredilur in Sauclum coram Domino, el dum egre-
ditur, ne moriatur * Subuculam igitur ac ta-
larem vestem, tunicam longam, et ad amiciendum 
aptam, et a collo ipso ad exircinos usque pedes 
pertinentem perspicue appellat; ex hyacintho au-
lem, quia supernae illius incorruptionis est signum, 
uerape Ghristi. Ejusmodi quidpiam bealus quoqae 
David precinil, cum ex persona Dei de iis, qui in 
eccleeiis sacerdotali munere fungunlur d i x l t : t Sa-
cerdotes ejus induam salatari M . > lnduere etiam 
Dominum Jesum Chrislum, sapiena vir bealus 
Pauius nobis in epistola praecepit " : bocque illud 

άνθινον έπ\ τού λώματος τού ύποδύτου κύκλψ. Kai 
έσται 'Ααρών έν τψ λειτουργείν ακουστή ή φωνή·> 
τού, είσιόντι είς τδ "Αγιον έναντι Κυρίου, χαλ έξιόντ, 
ίνα μή Αποθάνη. » Ύποδύτην μέν ούν χαλ ποδήρτ, 
χιτώνα μακρδν, εύφυά τε πρδς περtστολήν, καί τδν 
έκ δειρής αυτής είς Ακρους Ιόντα π ό δ α ς , όνοαάζα 
σαφώς* έξ υακίνθου δέ, δτι τής άνωθεν άφθαρσίαν 
σύμβολον, τουτέστι Χριστού. Τοιουτονλ γάρτοικαλό 
θεσπέσιος Δαβλδ προαναπεφώνηκε λέγων ώς Ιι 
προσώπου τού θεού περλ τών έν τα ΐς εκκλησίες 
Ιερουργούντων ε Τούς ιερείς αυτής ενδύσω ownj-
ρίαν. · Ένούσασθε τδν Κύριον ημών Ίησούν Χρίσει 
χα\ ό σοφδς ήμίν έπι στέλλει Παύλος. Καλ τούτο, «Ι­

ο υ de coelo babitaculum, quo indui exoptamus, tt* Q μαι, έστι τδ οΐχητήρων ημών τδ έξ ουρανού, δεα 
la exsultalionis lun ic i , et indumentum satataris, 
juxta prophelae vocera * · . Coeli auiem figura est 
ipse byacintbinus color, ut est manifeste dictum. Ac 
vere hsec quidem dicla sunt, si de nobis ipeis in -
lelligantur; amicli naroque incorruptione guperna 
samus. Sin ipse quoqiie Cbrislus intelligatar tan-
quam in Aaron persona talarem subuculam habens, 
nibilominus verissirae dicitur. Ule namque Unige-
niius cara sit secundura naturam Deus, Incorrupli-
bile suam corpus eflecil, et cum illad supern» viue 
amictu induissct, prorsus morlis dominatu valentius 
reddidit. 387 l n Cbristo enim secundum naluram 
simul et ex participatione incorruptionem ac vitam 
inesse, binc quoque intelliges; nam u tqu i secon-

θούμεν ένδύσασθαι, ό τής ευφροσύνης χιτων, τδ 
τιον τού σωτηρίου, κατά τήν τού προφήτου φωή«. 
Ουρανού δέ τύπος τδ χρώμα τδ ύακίνθινον εΓρητει 
σαφώς. Κα\ αληθής μέν δ λόγος, ώς έφ* ημών αυτών. 
Περιβεβλήμεθα γάρ άφθαρσίαν τήν άνωθεν. Α7 # χαί 
αύτδς νοοίτο Χριστδς, ώς έν 'Ααρών τέν ποδ^ρη τδν 
ύποδύτην έχων, ουδέν ήττον ήμίν άλην^ς δ λέγος. 
θεδς γάρ ών κατά φύσιν ό Μονογενής, Αφδαοτ*ν 
αποτελεί τδ ίδιον σώμα, καλ ζωή τή άνωθεν πεμδα-
λών αύτδ, τής τού θανάτου πλεονεξίας έτίθει πω 
πάντως έν άμείνοσιν * δτι γάρ φυσικώς τε άμα κ»\ 
άμεθέχτως έν Χριστψ κα\ αφθαρσία χαλ ζωή, συν­
ήθεις χάντεύθεν. Έ φ η μέν γάρ Ατε δή χαλ υπάρχον 
κατά φύσιν θεδς, ε Έ γ ώ είμι ή άνάστασις κα\ ή 

dom oatuTam Deus essel, d i x i t : ι Ego sum resur- D ζο>ή. > Ζωοποιούμένος δέ κατάτδάνθρώπινον,ι*βαπ?ρ 
rectio el vila 1 7 . · Idem tamen secanduni natoram 
vivificatus humanam, t Sicut enim Pater, > inquii, 
ν babet vitam in semetipso, sic dedil et Filio vitarn 
babcrc in semetipso , e . »Igilur, eliamsi ipse Chri-
stue iotelligaiur i s , qui superna incorruptione 
amictos esse dicitar, nihil ab eo, quod deceat, 
aberrabit oralio. Ad extremas aulem partes malo-
granata atque tintinnabula alterna posita erant, 
malogranata quidem eontexta, tinlinnabiila vero 
aurea, ut et sonum vere haberent, et, dum ingrede-
retur. Aaron in Sancla sanctoram, ejus ingreseom 
nolissimum facerent. Id quoque symbolam est illiuu 

·» Exod. xxvin, 51-55. 
·· Joan. v, 26. 

γάρ ό Πατήρ, ι φησ\ν, < έχει ζωήν έν έ α υ τ ψ , σΟτω 
καί τψ Τίψ δέδωκε ζωήν έχειν έν έαυτψ. t Ούκούν 
κάν εί αύτδς νοοίτο Χριστδς, ό άφθαρσίαν τήν άνω­
θεν περιβεβλήσθαι λεγόμενος, ούχ\ τού πρέπσντες 
έξοίχοιτο άν δ λόγος. Προς δέ γε δή τοίς κάτω τυχ&ν 
μέρεσι, ^οίσχοι κα\ κώδωνες παραλλάσσοντας τΑ έγ-
κείμενα· κα\ (δοίσκοι μέν ώς συνυφασμένοι, χρυσοί έλ 
οί κώδωνες· ώς άν εύηχοί τε εΐεν κατά τδ αληθές, 
χα\ μήν κα\ είσθέοντος 'Ααρών είς τά "Αγια τών 
Αγίων, επισημότατη ν αύτοΰ ποιώνται τήν είσδρομήν. 
Χύμδολον δέ κα\ τούτο έστι τής σωτηρίου κα\ σοφής 
οίκονομίας, φημ\ δή τοΰ θείου τε καί ευαγγελικού 

» ν Peal. cxxxi, 16. »· Rom. xm, 12-U, *· Ua. L X I , 10. " Joan. a . 25· 
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κηρύγματος, οίονεί πως Απασαν περιβομδούντος πδ- i 

Αιν, δτε δ*' ημάς είσβέβηκεν είς τά "Αγια τών αγίων, 
α(ωνίαν λυτρωσιν εύράμενος, ό μέγας ημών άρχιε-
ρευς, τδ άμωμον θύμα. c Μι$ γάρ προσφορά τετε-
λείωκεν είς τδ διηνεκές τούς άγιαζομένους. ι Αί­
ν ιγμα δε ώσπερ ούκ άσυμφανές, τού μεν σωτηρίου 
κηρύγματος οί έκ χρυσού γεγονότες κώδωνες, πόλεων 
6έ οί £όίσκοι. 

ΠΑΑΑ. Τίνα τρόπον; 
Κ Τ Ρ . #Πς γάρ πόλις έν\ μέν έξωθεν περιδέδεται 

π υ ρ γ ω , μυρίας δέ δτας έν εαυτή συνέχει τάς συνοι­
κίας* τδν αύτδν, οΐμαι,^ρ^πον κα\ τδ χρήμα τής 0όας 
Ανλ μέν έξωθεν έλύτρφ διέζωσται, έσωθεν δέ οί 
κόκκοι χετώσιν ίσχνοίς αλλήλων άποτειχίζονται, μόνον 
δέ ούχλ.συλλέγονται κατά συνοικίας. " I I ούχ ώδε έχει; 

1ΊΑΛΛ· Σύμφημτ. 
Κ Τ Ρ . Κώδων δή ούν παρ* έκαστη £δα· διδάσκαλος 

γάρ παρ ' έκαστη πόλει, τή τών θείων δογμάτων άπο-
κτυπήσει χάλ εύηχία, φανεράν άπασι καθιστάς τού 
Χωτήρος ημών τήν είς τά "Αγια τών αγίων είσδρομήν. 
Έπήρτηται δέ κα\ δείμα θανάτου τοίς ίερουργείν 
έπετεταγμένοις, ήτοι τφ Ααρων, εις τήν Αγίαν σκη­
νήν, εί μή περιβομβοίεν εύ μάλα τών κωδώνων οί 
χτύποι· Χρήμα γάρ επισφαλές διδασκάλοις ή σιωπή. 
Καλ τούτο έστιν έναργώς, δπερ έφη Πιϋλος, t Ούαλ 
γαρ μοΙ έστιν, έάν μή εύαγγελίζωμαι. # 

HAAJL ΤΟκκεν-δλατεκμαίρη γάρ δή χαλ λίαν όρ-
βως . 

ΚΤΡ· Καλ πρός γε δή τούτοις * ε Καλ ποιήσεις, 
φησί, πέταλον χρυσούν, καθαρδν , καί εκτυπώσεις 
έναυτφέκτυπωμά σφραγίδος, *Αγίασμα Κυρίφ, καί 
έπιθήσελς'αύτδ έπλ υακίνθου κεκλωσμένης. Κα\ έσται 
έπλ τής μ ί τρας , κατά πρόσωπον τής μίτρας έσται. 
Καλ Ισται έπλ τού μετώπου Άαρων. Καλ έξαρεί 'Αα­
ρών τά Αμαρτήματα τών Αγίων, δσα Αν άγιάσωσιν 
οέ υίολ Ισραήλ, παντδς δόμάτος τών αγίων αυτών. 
Καλ Ισται έπλ τού μετώπου 'Ααρών δια παντδς, δεκτδν 
αυτο ίς έναντι Κυρίου. > Έ ξ υακίνθου μέν ούν ή 
μίτρα, χρυσούν δέ τδ πέταλον. Έκτύπωμα δέ έν αύτφ 
χαλ γραφή, τδ Χρίστου μυστήριον, και τής είς τόνδε 
τον χόσμον αποστολής προαναφώνησις εναργής, 
"•γίαάμα'γάρ', φησι, Κυρίφ. Έ ούχλ ένηγιάσθαι παρά 

ταυ #εοϋ χαί Πατρδς έαυτδν έφη σαφώς δ Έμμα-
νοοήλ; 

H&AA. Ναλ, μεμνήσομαι γάρ Ιουδαίοι ς λέγοντος, 
€ ΕΙ εκείνους είπε θεούς, πρδς ούς ό λόγος θεού έγέ­
νετο, χαλ σύ δύναται λυθήναι ή Γραφή, δν ό Πατήρ 
ήγ ίασε , κα\ απέστειλε ν είς τδν χόσμον, ύμείς λέγετε 
δτ ι Βλασφημείς, δτι εΐπον, Τίδς θεού ε ί μ ι ; ι 

Κ Τ Ρ . Ένηγιάσθαι δέ δταν λέγη παρά τού θεού 
χαλ Οάτρδς έαυτδν ό ΤΙδς, τδ οίονε\ προκεχειρίσθαι 
τ ε χαλ άπεστάλθαΐ δηλοί. #Αγίασμα δή ούν Κυρίου, 
«ρησλ, τούτ* έστιν, είς τόνδε τδν κόσμον άνάδειξις καί 
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safularis atque sapientis dispcnsationis, dhinae, i n -
quam, atque evajigelicie pradicalionis, qua prope-
roodum universae urbes circumsonant, com propler 
nos iotroivit in Sancta sanctoruiu, seierna redemp-
tione inventa, summus ille Sacerdos, iiumaculata 
victima. c Una enim oblatione consummavil in 
perpeiuum sanctificaios · · . > Sunt autem mininie 
obscurum aenigma praedicaiionis quidem salularis 
illa ex auro facla tiritinnabula, urbiuro auiem ma~ 
logranala. 

PALL. Quo tandem modo? 
CYR. Ut enim urbs uno iiia quidciu exstrinsccus 

muro circumdatur, longe autem pluriuia inlra &e 
domicilia conlinel, eodem quoque uiodo malum 
granalum uno cxtrinsecus putamine cingitur, scd 
intcrius grana sublifibus tunicis laoquam muris 
inler se dislinguunlur, ac, prope dixerinp, pcr do-
micilium colligunlur. Num ila se rcs babct? 

PALL. Ila prorsus. 
CYR. Tinlinnabulum igilur singuJis malogranalU 

adjunclum est; nam et uniculque urbi suus magi-
ster, qui, divinaruin disciplinarum sonitu alque 
concentu, Salvaloris nostri in Sancla sanclorura in · 
gressuniomnibus dcchirel. Impendebalaulera mort:s 
mclus iis quibus iuunere sacerdotjs in tabernacuio 
fungi dcmandalum erat, nenipe Aaron, nisi linlinna-
bula maxiuie circunistrcperent. Esl enim silcntium 
doctoribus in primis periculosum: idque perspioue 
iliud csl, quod Paulus a i t : ι Yae enim inihi est, 
nisi evangclizavero * · . » 

PALL. Ila vidclur. iNara baud maie conjkis. 

388 CYR. Praetcrea : c Facies, lnqiii t , lami-
nani aurcam puraro > et caelabis in ea caclaturam 
aigilli, Sancliflcatio Doniino, et impones illud ia 
hyacintho torta, et erlt super milram ante facieni 
mitne, et erit in fronte Aaron : et portabit Aaron 
peccala sanctorum, quaccunque sancliflcaverinl i i l i i 
Israel, omnis doni sanclorum ipsorum. Et er i l in 
fronte Aaron pcrpctuo, acceptabile ipsis corara Do-
mino **. 9 Ex hyacinlbo igitur niitra, laraina vero 
aurea est; illa autem caelatnra atque descripiio in 
ea exarata ipsum Chrisii mysleriain ^ral, el ejus 
in manduDi bunc missionis evjdei^s pracdiclio: sa^ic-

, tificatio enim, ait, Domino. Annon sanctificaium 
eese a Deo et Paire perspicue dixit Emmanuel ? 

PALL. Cerle : neque enun me fqgii eom Judim 
dixisse : € Si illos «iixit deos ad quo^ sermo Doi 
Caclus esl, el non potest solvi Sc.riplura, quem Pa-
ter sancliflcavit, et misil in mundum, vos dicilis, · 
quia Blaspbemas, quia dixi, Filius Dei sum »»? ι 

CYR. Igilur, cum se a Patre et Deo sancliflcatum 
esse, Filius dicit, se lanquam eJecium esse missum 
que significat. Sancliflcatio igilurDomini, inquii, 
id est, ia bunc mundam legatio ac missio, sed ad 

9 9 Bebr.x, 14. »· I Cor. ix, 16. J l Exod^xvii i , 3 « 8 . M Joan. x, 34-56. 
PATROL . Gft. L X V I U , 
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regnum taitten et gloriam. Sit- enhn consecrat ip*um Α Αποστολή, πλήν εϊς βασιλείαν κα\ δοξχν. Τελειοϊγέβ 
Aaron, dum in ejus frontc aurcum circuluni pon i l : 
uuiviTsorum autemDominus cst atque Rex Christus, 
ei sccunuum naturaro, et secundum jparlicipaiio-
nem. Cum enini Dcus pcr naluram essct, exinani-
vit scmeptisum, ac demisil ad servi formam re-
gnumque accipit, quodad hdwanum babitum pcrl i-
net, licet jam inde ab initio ejusdero cuuiDeo ct Pa-
tre con&cssus particeps, t l simul cum eo Dominus 
oinnium ac moderator essel. Jam vero intellige 
quonam inodo mitraro ex hyacintho babueril; cui 
insigite regni praclarum inesset, lamina, inquam, 
aurca. Est aulem hyacintbus coeli signura : recor-
dare igitur Chrisli dicentis : c Regnum meum non 
fsl de hoc inando u . » Neque eoim Cbrislus rcx 

ούτως ιόν Άαρων, χρυσούν έπλ τώ μετώπψ τό ψαλί«ν 
τιθείς. Κύριος βέ τών δλων χα\ βασιλεύς, ό Χρίστο;, 
φυσικώς τε άμα κα\ μεΟεκτώς. θεός γάρ α>ν φύαιι 
κεκενωκεν έαυτδν, καθείς έν δούλου μορφή. Κα\ δέ­
χεται βασιλείαν, κατά γε τδ πρέπον τψ Ανθρωπίνφ 
σχήματι, καίτοι σύνεδρος ών άνωθεν τε καλ Απ" άρχξ» 
τώ θεψ κα\ Πατρλ, καλ συγκατάρχων τών δλων νή 
συνδεσπότης. Σύνες δέ δπως έξ υακίνθου γέγονεν ή 
μίτρα αυτού, τδ λαμπρδν τής βασιλείας Εχουσα σύν­
θημα, φημ\ δή τδ πέταλον τδ χρυσούν. Υάκινθος Ιέ 
ουρανού σημείον* κα\ διαμέμνησο λέγοντος του Χρι­
στού, ι Ή βασιλεία ή έμή ούκ έστιν έκ τού κότμω 
τούτου. > Ού γάρ επίγειος βασιλεύς, άλλ* ουράνιο;έ 
Χριστδς, δλην ύπδ πόδας έχων τήν κτίσιν. Προσεν· 

icrrenus, sed coelestis est, universamquc crealu- Β ενεγκων δέ, δτι ι Καλ έξαρεί Άαρων τά Αμαρτήματα 
ratn sob pedibus babet: cum vero addidisscl: « El 
porlabit Aaron peccala sanctorum , quxcunque 
sancliftcaverint, omnis doni sanctorum eorum * · , ι 
omnera accessum alque perfectionem esse in Chri-
hto apcrte demonstravil : quinetiam jusCiflcalionem 
«mnem in ipso et per ipeum esse, veteruro quoque 
peccatorum depositionem; 389 lP$* e n m l 0 , l i t 

peccata nostra, et per ipsum acceptabiles efficimur, 
duin spiritualia munera Deo ac Patri oflerirous. 

P.VLL. Recte ais. 
CVR. Imraolum porro atque perpeiuum foro 

Salvatoris noslri regnmn, et ad infinila saecula du-
raturum, preclare oslendil, de milrelamina dicens: 
< Et eril supra fronlem Aaron pcrpetuo · · . > Quo 
tandem igitur abibit audax et insamis iropiorum ba> 
rellcoruro serroo, nuganiium fore, ut attquando 
desinat CbrisU regnum, el tradat imperium Deo et 
Palri, et a divinitalis consessu recedat Emmanuel? 
De his enim adeo tetris ac vanis docendi rationibus 
gloriantur, quibus dici non absurdc possit : c Er-
ralis nescientes Scripturas > En, cum apcrle 
atque perspicue ille Deus et Pater perpelua et glo-
ria ci honore, ac regni insignibus coronet Aaron, 
ipsi ab eo coronam auferunt, ac propemodum ac-
commodalara fronti sacraro mitram abripiunt. 

PALL. ita est. 
CYR. c Cidariro quoque et zonam ex bysso la-

cics, > i n q u i l M . Militaris vero habilus Aaroo cin-
gulum el galea : ejusmodi namque speciem cidaris 
rcfcrt : bellum cnim pro nobis Chrislus gessit « in 
nianu occulta * · , ι sicut scriptum est; el c Arcum 
souro intendit, ct paravit illum, sagiiias soas arden-
iibus cffecit * · , » el dejecil principalus, triumpbavit 
poientias, delurbavit dominalioncs, et eos, qui iu 
lerra erant, cum caplivi lenerenlur, libcravit. Fuisse 
aulcm boc ejus bcllum nou speclabile alque corpo-
retnn, neque ejusmodi ul cum carne et sanguine 
gererclur, indican vidctur pcr frnigma, in eo quod 

τών αγίων δσα άν άγιάσωσι, παντδς δέματος τών 
αγίων αυτών, » δτι πάσα τε προσαγωγή καλ τελειωσις 
έν Χριστψ, διαμεμήνυκεν έναργώς, καλ μήν δα 
πάαα δικαίωσις έν αύτψ τε κα\ OV αύτοΰ, κα\ ή τ£ν 
πάλαι πλημμελημάτων άπόθεσις. Αύτδς γάρ ήραν 
αίρει τάς αμαρτίας, κα\ δι* αυτού γεγόναμεν δε*χτα, 
τάςέν πνεύματι δωροφορίας προσκομίζοντας τφθεφ 
χαλ Πατρί. 

ΠΑΑΑ. Ευ έφης. 
ΚΤΡ. Άναπόθετον δΐ κα\ διηνεκή χαλ ε ί ς απέραν­

τους αίώνας έκτεινομένην τήν τού Σωτηρος ημών 
βασιλείαν εύ μάλα καταδεικνύς, περί τε τ ή ς μίτρας 

^ τού πετάλου φησί * ε Κα\ έσται έπλ τοΰ μετώην 
Ααρών Ota παντός. » Είτα ποί ποτ' Αν ήμίν δ δα!» 
σδς και άπόπληκτος τών άνοσίων αίρετιχων οή^χ· 
ται λόγος, πεφλυαρηκότων δτι καταλήξει ηού4 
Χριστού κράτος, χαλ παραδώσει τήν βασιλείαν τφ 
θεψ κα\ Πατρ\, τών τής θεότητος αποφοίτησα; θώ­
κων ό Εμμανουήλ; Έπισεμνύνονται γαρ rU,- ώδε 
δεινοίς καί έξιτήλοις δόγμασιν, οΤς άιόωνθον είπείν* 
• Πλανάσθε, μή είδότες τάς Γραφάς.» Ίΰώ γαο,Ιδον 
σαφώς τε κα\ έναργώς τού θεού καλ Πατρδς δδξ&χαλ 
τιμή διηνεκεί, κα\ τοίς τής βασιλείας συΛΑήραΛ 
ταινιούντος τδν Άαρων, άποστεφανοΰσιν αύτο\,κα\ 
μονονουχ\ τοίς μετώποις έμπρέπουσαν τήν Ιεραν 
άρπάζουσι μίτραν. 

ΠΑΑΑ. Αληθές. 
D ΚΤΡ. ι Κίδαρίν τε και ζώνην έκ βύσσου -αχή­

σεις, ι φησί. Στρατιωτικό ν δέ τψ Άαρων τδ σχηρα, 
ζωστήρ τε κα\ κράνος· έν είδει γάρ πως ή χίδαρις 
τψ τοιψδέ έστι. Πεπολέμηκε γάρ υπέρ ημών ό Kpt* 
στδς ι έν χειρ ι κρυφά ία, » κατά τδ γεγραμμένΜι 
κα\ ι Τδ τόξον αυτού ενέτεινε, καλ ήτοίμασεν α&Α 
τά βέλη αυτού τοις καιομένοις έξειργάσατο, > »1 
καθειλεν αρχάς, τεθριάμβευκε δυνά;^εις, κατέσειβε 
κυριότητας, καναίχμαλώτους δνταςέ^ύσατο τους 
τ ή ? γης. "Οτι δέ ού/ όρατδς ή παχύς δ πόλεμος, οίΛ 
οίον πρδς αίμα κα\ σάρκα, γέγονεν αύτψ, δποφαινειν 
έοικεν αίνιγματωδώς τδ έκ βύσσου μόνης της αχα\ 

»* Pbilipp. ιι, 7. " Jaan. xvm, 30. " Exod. XXVIII, 38. 8* ibid. 1 7 Mallb. XXII , 20. E\od. V W H I , 33. 
" « x o d . xxxii, 11. l 0PfaJ. M I , 13, 41. 
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έαχνής τήν πολεμικήν γενέσθαι σκευήν, χίδαρίν τε Α bysso tanlum, quae sublilis esl admodum, confc-
χαλ,ζώνην. Κόσμψ μέν ουν ίεροπρεπεϊ λαμπρόν τε 
χ α λ Αξιάγαστον ύποφαίνει τδν Ααρών. Προσεπιτάττει 
οχ λ ί γ ω ν « Και τοίς υίοίς Ααρών ποιήσεις χιτώνας 
χσΛ ζώνας, χα\ κιδάρεις ποιήσεις αύτοις είς τιμήν 
χαλ δόξαν. Καί ενδύσεις αυτά Ααρών τδν αδελφδν 
β ο υ , χα\ τούς υίούς αυτού μετ* αυτού. Καλ χρίσεις 
αύτους, χαλ έμπλήσεις αυτών τάς χείρας, χα\ άγιά-
αεις αύτους, ίνα ίερατεύωσί μοι. Κα\ ποιήσεις αύτοίς 
ττερισχελή λινά κάλυψα ι άσχημοσύνην χρωτδς αυτών, 
Απδ οαφύος έως μηρών έσται. Κα\ έξει Ααρών αυτά 
χαλ οί υίο\ αυτού, δταν είσπορεύωνται είς τήν σκη­
νήν τού μαρτυρίου, ή δταν προσπορεύωνται λειτουρ­
γείν πρδς τδ θυσιαστήριον τού αγίου. Κα\ ούκ έπ-
άξονται πρδς εαυτούς άμαρτίαν, ίνα μή Αποθάνωσι. 

ctura est bellicum instrumentum,cidaris, inquam, fct 
zona. Sacro igitur ornatu clarum atque admirnn-
dura ostendh Aaron. Pracepit autem insupcr, di-
eens : < Et filiis Aaron Cacies tanicas et zonas : ct 
cidares faciee ipsis, in hanorem et gloriam : et in-
ducs eis Aaron fratrcm luuro, et filios ejus post 
eum. Ει tinges cos, et implebts manuseornm, <t 
sanclificabis eos, ui sacerdolio fonganlur roibi. Et 
facies illis feraoralta lmea, u l operianl lurpitudincm 
eorporis su i ; a lumbis usque ad femora c run l : < t 
portabil ea Aarou et Olii ejus, ciim ingredientur 
in tabernaculura testimonii, aut cum profidsccnliir 
ad imnislrandum ad aitare sanctificntionis; 390 c l 

non inducent stbt ipsis pcccalum, ne morianlur; 
Νόμιμον αίώνιον αύτφ κα\ τψ σπέρματι αυτού μετ' Β legitinium sempitemuni ipsi et semini ejus post 
αύτδν. · Όρ£ς δτι καλ αύτοίς τοίς έξ Ααρών έμπρέ 
πε ι τδ , ώς έν γε τψ πολεμικψ καΟοράσθαι σχήματι. 
ΙΙάχιμον γάρ τδ ίερδν άπαν έστ\ γένος, χαλ ού πρδς 
αίμα καλ σάρκα στρατεύεσθαί τε χαλ άντεξάγειν είδδς, 
αλλά τής βέβηλου κατακωλύειν αμαρτίας, εμφανέ­
στατα τε καί λογικώς τών τής αληθείας δογμάτων 
υπέρμαχο*με νον, κα\ αίχμαλωτίζον πάν νόημα είς τήν 
δπακοήν τού Χριστού , καθά γέγραπται. Περισκελές 
τε λινούν αύτοίς, τδ άχαλλές τε χαλ άσχημοντών περ\ 
μηρούς κατασκιάζον εύ μάλα. Σεμνά γάρ εύ μάλα 
πάντα τά τών αγίων, κα\ άσχημον έν αύτοίς ουδέν · 
οποσημα'.νει δέ πως τδ λινούν τοίς περιμηροίς τού 
σώματος μέρεσιν έπενηνεγμένον, δτι τοίς άγίοις 
αφεπωδίατοτη τών τής σαρχδς ηδονών ή άπόψυξις 

ipsum 1 1 . 9 Vides ipsis quoque filiis Aaron deco-
runi esee, quod bellico babilu ihduli videnlur : sa-
crum enim illud gemis universuro est ad pugnam 
aptum, non quod adversos earnem et sanguinem 
beilum gerere et pugnare, sed quod impurum pec-
catum reprimere nor i t ; lum apertlssimc ct ora-
tiouts virtbus pro veritatis dogiuatis decerlando, 
tum vero onmem iiUciligentiam ad obedientiam 
Christi captivani ducendo, sicut scriptum e s t L i -
nea porro illis sunt femoraJia, ut deforioitatcm atque 
Uirpitudinem, qtiae in feraoribus est, optimc conie-
oant. Nam omnia, quxad sanctos perlinenl, bcnc-
slissima sunt, nibilque in illis turpe est: lineum au-
leui indunientiim partibus corporis circa femora 

~ « 1 ·» » · · 1 I * 
ψυχρδν γάρ τδ λινούν. Τδ δε θερμδν είς δρέξει; τάς 1 4 itiductum prope insmual, refrigerallonem carnis 
μυσαρωτάτας, οσίου παντδς άλλότριον. Ί£κ λίνου δέ 
χαί έτέρως τοίς Ιεράσθαι λαχούσιν, άμφια τε χαλ 
πε)κσκελή. Νεκρών γάρ έργων αποφοίτων άναγκαίον 
αυτούς· σύμδολονδέ νεκρότητος ώς έκ θνησειδίου λη­
φθέν, φημλ δή προβάτου. Νεκρώνουν έργων απόθεσες, 
ως έν τύπψ πάλιν, τδ τοίς έκ λίνου έστάλθαι, χαλ 
ούχλ δή μάλλον τοίς έξ έρίων έσθήμασι· καλ τούτο 
νόμος Αγιος δ διηνεκής. "Εψεται δέ δτι πάντη τε κα\ 
«πάντως τδ έχτεθνάναι δείν, ήμεληκόσι τού πρέποντος, 
Καλ τής δτι μάλιστα πρεπούσης αύτοίς εύκοσμίας, 
διαμεμήνυκεν είπών δ τι χρή φορούντας Ι&ρουργεϊν* 
Καί ούκ έπάξονται, φησί, πρδς εαυτούς Αμαρτίαν, 

voltiplatum maiime deceTe sanctos : liuca nan\quc 
veslie frigida esl. Fervorauiem iJle,quo lurpissinia* 
appetilioiics excitantur, ab unoqnoque viro saneiu 
est alienus. Alta qooqoe ratione, qul sacerdotalt* 
munas sorlili sunt, eorora et vestes ex fcmoralia ex 
lino ftunl; etefiim illos a niorluis operibus recedcn? 
nccesse est; signam autem mortalilalis est, quoti 
ex corpore morituro suniitur, ex ove, inqiiam. Esse 
igitur lineie, non laueis vcstibus indutum, Ggtirato 
Hgniflcat, opera oiortua deponcre : eaque lcx sanc-
ta eal atque perpelua. Fore autera omnino ut, si 
eju3,qnod deceat, atquc honcstalis, qu.-p illis maxi-
me convenit, negligentes sint, eos mortis pccna coi.-

inqult, sil.i 
ίνα μή άποθάνωσιν. 
sequalor, iodtcavit, ciim dixit , indulos ea vesle sacrificare oportere : Et non inducent, 
ipals peccaiani, ne morianiur. 

ΠΑΛΑ* Ασφαλής δ νόμος τδ έκάστψ λυσιτελές εύ D PALL. €aula ac provida lex est, cum, quid cuiqud 
μάλα χαταδεικνύς, καλ τά δι* ών άριστα έχοι σαφή expediat, optioie demonstrct, el per quas se opiimc 
καθιστάς. 

Κλ'Ρ. Τ 0δε έχει· καλ στολή μέν τή τοιάδε τδ ίερδν 
χαλ άπόλεκτον καταχαλλύνει γένος, αγιάζει δέ και 
έτέρως, ώς έν σκιά μέν έτ ι , πλήν έν Χριστψ. Γέ­
γραπται γάρ δέ ώδί· c Καλ ταύτα έστιν Α ποιήσεις 
αύτοίς· άγίασαι αυτούς ώστε Ιερατεύειν μοι αυτούς, 
λήψη μσσχάριον έκ βοών έν, κα\ κριούς δύο άμωμους, 
χαλ Αρτους αζύμους πεφυραμένους έν έλαίψ, κα\ λα­
γάνα άζυμα κεχρισμένα έν έλαίψ. Σεμίδαλιν έκ πυ-

quisqae babere poesit, perspicua faciat. 
CYR. Ita est. Ejusmodi igilur veste sacrum ct 

etectum genus exornat; scd alia ralione sanetiQcat, 
ut in umbra qnidem adhuc, scd in Cbristo tamon. 
Ita igitur scriplura est: c Et ha?c sunl, quae facics 
eis: sanctificabis eos, ul sacerdotio fuDganlur mi-
h i : accipies vilulum ex bobus unaiu , ct arietes 
duos immaculatos, et pancs azymos, oleo litos, t t 
lagana azyma, uncia olco, similani ex framenlo 

^Exod . XXAIU, 10-43. " HCor. x, 3, 6. 
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facies ea, <t tinponer» ea in canistrum unuin, Α ρών ποιήσεις αυτά, χαλ έπχθήσεις αδτΑ έπλ κάνουν 
f I bffcres in canislro, el viluluro ct duos arie-
tos; el Aaron el fliios ejus adduces ad 3 9 1 
oslium tabernaculi leslimonii, et lavabis cos 
aqua, ei acceptis stolis, indues Aaron fratrcm 
luum tunicam talarem et Euperhumerale, el 
ralionale ad superbumcrale. E l aplabis ei ra-
lioiude ad superbumerale, et impones mitrara sii-
per caput ejus, ei tmponcs laminara sanctificatio-
nem super mitram ; et accipies de oleo unctioois, 
el effundcs illud super caput ejus et unges i l ium. 
Et OHos ejus adduces, et indues eos lunicas, el 
cingcs eos zonis, el circumpones illis cidares, ti 
erit illts sacerdoiiuin mibi in saeculum, etconsecra-
bis Aaron manus, ei roanus fdiorum ejus > Igi-

Ιν, χαί προσοίαεις αυτά Ατο\ τ ψ χανφ, καλ το μο*χ*> 
ριον, χα\ τους δυο κριούς. Καλ Άαρων χαλ το»; 
υίους αυτού προσάξεις έπι τΑς θύρας τής οχηνής τού 
μαρτυρίου, χα\ λούσεις αυτούς έν ύδατι. Καλ λαβών 
τάς στολάς, ενδύσεις Ααρών τον αδελφδν σου χαλ τδν 
χιτώνα τδν ποδήρη, κα\ την έπωμίδα, χαλ τδ λογείον. 
Κα\ συνάψεις αύτφ τδ λογείον πρδς τήν έπωμίδα. 
Καί έπι Θή σεις τήν μίτραν έπ\ τήν κεφαλήν αύτον, 
χα\ έπιθήσεις τδπέταλον το άγίασμα έπλ τήν μέτρα*, 
καί λήψη τού ελαίου τού χρίσματος, χαλ έπιχεεές αύτδ 
έπλ τήν κεφαλήν αυτού, καλ χρίσεις αύτδν. Καλ τους 
υίούς αυτού προσάξεις, χαλ ενδύσεις αύτους χιτώνας, 
κα\ ζώσεις αυτούς ταις ζώναις, καλ περιθήσεις ούτοι; 
τάς κιδάρεις. Καλ έσται αύτοίς Ιερατεία μοιεΙςτΛ* 

lur afferri pro sacriftcio jus&U vUulum, ac duos arie- Β αίώνα, κα\ τελειώσεις Ααρών τάς χε ίρας αυτού, 
tes, lagana quoque el panes in canistro. Prius au-
lem alia ratione illos expial, figuram, ut opinor, in 
va re verae &anclificattonis ostendens : nara, cum 
Aaron ipsura aqua prius abluissei, sacra illum 
stola induit. Νοε quoque sanclo baptismale 
abiuti, onuiique genere impuriiatis abslerso, ttrai 
denique snperaa illa cople&iique gratia dilamur, et 
bctitia? Umicam accipimus, juxta illud : c Induile 
Dominqm noslrum Jesuw Gbristum u . > SuperiorL 
namque oralio^e deroonstralnm esl in ornatu Aaron 
fuissciChristum va,rie figAiralaro. Oleo quoque sancto 
caput inungit : psallit autem David: ι Impinguasti 
in oleo caput meuro 4 S . ι Ubi olei nomine bilaritas 

κα\ τάς χείρας τών υίών αυτού, ι Προσχνμίζε-
σθαι μέν ούν είς θυσίαν προστέταχε μοσχάρι*» 
χαλ δύο κριούς, λάγανά τε κα\ άρτους έπλ κανφ*. 
Προαφαγνίζει δέ καί έτέρως, τύπον, οΤμαι, ούτι* 
που τδ χρήμα τιθελς τού κατΑ άλήθειαν Αγιασμα. 
"Ύδατι γάρ άπολούσας τδν Άαρων, τήν Αγίαν αδτδν 
άμφιέννυσι στολήν. Άπολουσάμενοι δέ καλ ημείς δτά 
τού αγίου βαπτίσματος, χαλ πάν είδος άκαθαραίας 
άποτριδομενοι, τδτε δη, τότε τήν άνωθεν καλ έξ ουρα­
νού καταπλου.τούμεν χάριν, τδν της ευφροσύνης χι­
τώνα δεχόμενοι, κατά γε τδ, c Ένδύσασθε τδν Κύριον 
ημών Ίησούν Χριστδν. ι Προαπέδειξε γ ά ρ Αλδγος, 
δτι πολυτρόπως ήν δ Χριστδς ώς έν κόσμψ τφ «fl 

spei, qnajm ^ancti voce lestantur, id e6l, superoa.^ τδν Άαρων πλαττόμενος. Έλαίψ δέ καταχρίει φ 
inspeciio hilaritaiis effeclrix dcsignaiur: niiseri 
cordiaro enim consecuti sojmis, qui credidimus, 
et benedicli Domino, menteper subministralio-
nem Spiritus iropinguata: menlis aulein flguram 
gerit caput. Ad eumdem quoque modum sanctifi-
cabantur sacerdotes; nam et aqua abluebantur, et 
inungebantur oieo, ita denique sacro amiclu indue-
bantur, et eorum consecrabanlur manns, ut jam 
apti quodammodo ad hostias pure et rile immo-
landas viderentur. Nos ilem sanclificati prius, et 
superna gra*ia exornati atque ad perfectionem spi-
ritualem inuncti, lum denique confldenter puris 
quodammodo el sanctis mauibos munera Deo, spi-
rilualia nirairura, offerirous. Ejusmodi quidpiam 

χεφαλήν αγίφ. Υάλλει δέ που και δ Δαβίδ» ι Έλ£α· 
νας έν ϋ.αίω τήν κεφαλήν μου, ι τδ Ιλαρδν έν ίλτ& 
τής τών αγίων φωνής, ήτοι τήν άνωθεν tkafomfa 
έπίσκεψιν τού ελαίου κατασημαίνοντος. ΉΙι^μ&Οα 
γάρ οί πιστεύσαντες, καί έ̂ σμεν εύΑογγ^αένοιτιί>Αυ-
ρίψ, τή τού Πνεύματος έπιχορηγία τδν νούν «ra« 
πιαινδμενοι · νοΰ δέ είς τύπον ή κεφαλή. Κατά τέν 
ίσον δέ,τουτονί τρόπον οί Ιερείς ήγιάζοντο, Ur.1. τε 
άπονιζόμενοι καλ έλαίω χριόμενοι, ούτω τ* χ ρ ^ ^ -
νοι τήν ίεράν Αμφίασιν περικείμενοι, τελειούμινοί τε 
τάς χείρας, ώς ήδη πως δοκείν και έπιτηδε^ω; Ιχειν 
είς γε τδ χρήναι λοιπδν καθαρώς τε χαλ Αμωμήτως 
τάς θυσίας έπιτελείν. Προηγιασμένοι δέ χαί ήμε^ 
αύτο\, κα\ τή άνωθεν χάριτι κατηγλαίσμένοι, χαλ κε-

opinor significare, quod beatus David 3 9 2 <ta D χριο^νοι πρδς τελειότητα τήν πνευματιχήν, ώς U 
quovis homine ascendente in montem Doraini ce- πα^ησίας λοιπδν καθαραίς οίονεί πως χαλ πανάγννς 
c in i t : ι Innocens naanibus, et mundacor^e u «» χ*ρα\, προσχομίζομεν Θεφ τάς δωροφορίας, δήλον 
δέ δτι τάς πνευματικά;. Καί τοι τοιούτον οΐμαι δηλούν τδ τφ μακαρίφ Δα€\δ ύμνούμενον πχρ\ παντδς 
άναβαίνοντος είς τδ δρος Κυρίου* « Άθιώος χερσ\ χαλ καθαρδς τή καρδία, ι 

PALL. Ila videlur. ΠΑΛΑ. "Εοικεν. 
CVR. Quonam veromodo essent ileqa prp sacer- ΚΥΡ. Τίνα δέ τρόπον ου έκπράττεσθαι χρή τά4 

dotibus peragenda iacrificra, sapxit d j c ^ S i « El . υπέρ τών ίερέων θυσίας, έθεσμοθέτει λέγων · ι Κ»* 
adduces vitulum ad ostiudn tabernacuji teslimonu, 
ci imponent Aaron et fllii cjus manus suas. spper. 
rapulviluli juxta poriam taberuaculi tes^impqii co-
ram Doipino; et immplabis vitulum coram Domino 
ad osiium tabcrnaculi lestimonii, et accipues de 

προσάξεις τδν μόσχον έπ\ τάς θύρας τής σκηνής τον 
μαρτυρίου, και έπιθήσουσιν Άαρων και οί υίο\ αντο« 
T f e W αυτών έπ\ τήν κεφαλήν τού μόσχου έναντ·» 
Κυρίου, παράτας θύρας τής σκηνής τού μαρτύρων, 
Χαλ σφάξεις τδν μόσχον Ιναντι Κυρίου, παρά « ς 

Exod. χχιχ, 1-9. " Rom. ΧΙΙΙ, 14. »» Pbal. χχιι, 5. »· P«al XXIII , L 
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θύρας της σκηνής τού μαρτυρίου. Κα\ λήψη Απο τού Α sanguine vituH, et ponrs super d W cornua altari* 
αίματος τού μόσχου, καλ θήσειςέπλ τών δύο κεράτων 

θυσιαστηρίου τψ δακτύλφ σου. Τδ δέ λοιπδν πάν 
α ίμα έκχεείς παρά τήν βάσιν τού θυσιαστηρίου, καλ 
λήψτ] πάν τδ στέαρ τδ έπ\ τής κοιλίας, κα\ τδν λο-
6δν τδν έπλ τού ήπατος, κα\ τούς δύο νεφρούς, καλ 
τδ στέαρ τδ έπ* αυτών, κα\ έπιθήσεις έπ\ τδ θυσιαστή­
ριον. Τά δέ κρέατα τού μόσχου, καλ τδ δέρμα, καν 
τήν κόπρον κατακαύσεις πυρ\ έξω τής παρεμβολής * 
Αμαρτίας γάρ έστι. Κα\ τδν κριδν λήψη τδν ένα, καλ 
Ιπιθήσουσιν 'Ααρών κα\ οί υίοι αυτού τάς χείρας αυ­
τών επί τήν κεφαλήν τού κριού, κα\ σφάξεις αύτδν, 
καλ λαβών τδ αίμα προχεείς πρδς τδ θυσιαστήριον 
κύκλω, κα\ τδν κριδν διχοτομήσεις κατά μέλη * κα\ 
πλυνχίς τά ένδόσθια καλ τούς πόδας ύδατι, και έπι-
•ήσεις έπλ τά διχοτομήματα συν τή κεφαλή, καί ' 
Ανθίσεις δλον τδν κριδν έπ\ τδ θυσιαστήριον, ολοκαύ­
τ ω μ α τφ Κυρίω είς όσμήν εύωδίας * θυμίαμα Κυρίφ 
έστί . Κα\ λήψη τδν κριδν τδν δεύτερον, και έπιθή-
σει Ααρών καλ οί υίολ αυτού τάς χείρας αυτών έπι 
τήν κεφαλήν του κριού, καλ σφάξεις αύτδν, κα\ λήψη 
τού αίματος αυτού, κα\ έπιθήσεις έπι τόν λοβδν τού 
ωτδς Ααρών τού δεξιού, καλ έπλ άκρον τής δεξιάς 
χειρός, καλ έπλ τδ άκρον τού ποδδς τού δεξιού, καλ έπ\ 
τους λοβούς τών ώτων τών υίών αυτού τών δεξιών, καλ 
έπ ι τΑ άκρα τών χειρών αυτών τών δεξιών, κα\έπ1τά 
άκρα τών ποδών αυτών τών δεξιών. Κα\ λήψη άπδ τού 
αίματος τού θυσιαστηρίου, καλ άπδ] τού ελαίου τής 
χρίσεως, καλ φανείς έπ\ 'Ααρών και έπ\ τήν στολήν αύ-

digilotuo; reltqmim vero sanguioem effundes ad 
basim altaris: et accipies adipem,qure9t super vcn-
tre, et pinnam, quae est super jecorc, et duos renes 
el adipem, qui est super ipsis, et impones supcr 
allare. Carnes aulem vituli et pcllcm el fimum 
combures igni cxlra castra; pro peccaio* enimest. 
Et accipies arietem unum, et imponent Aaroo el 
i i l i i ejus manus suas super caput arielis,et immo-
labiseum, et accepluni sanguinem profonde&ad 
altare per cireuilum, et arietem conctdes per mein-
bra, ct lavabis interiora et pedes aqua, ct iinpo-
nes super concisionee cum capile : et offcres toiuni 
arietcm super allare, holocaustum Domino in odo» 
rem suavitaUs, incensio : est Domino. E l accipies 
arielem, et imponent Aaron et filii ejus manussuas 
supcrcaput arietis, et iromolabis eum, et sumes de 
sanguine illius, et pones super extremum auris Aaron 
dexlne, et super summitatem manus ejus dcxtrae, 
et super summilatem pedis ejus dextri, eb super 
extrema aarium bliorura ejus dexlrarum, ct sttper 
summiutes manuum ipsorum dextrarum, et super 
guminitates pedum ipsorum dextrorum. E i sumca 
de sanguine, qui est super allare, et de oleo un-
ctionis, et asperges super Aaron, et stsper slolam 
ejus, et super Olios ejus, et saper stolas iiiiorum 
ejus cum ipso9 /et sancliGcabitur ipseel stola ipsius, 
et filii ejus, et slolae filiorum ejiis cum eo. Sangui-
nem vero arieus profundes ad allare percircuitum ; 

τοΰ , καί επί τους υίους αύτοΰ καλ έπλ τάς .στολάς τών g et sames ab393 ariete adipem ejus, et adipem, qui 
υίών αυτού μετ' αυτού, κα\ άγιασθήσεται αύτδς κα\ ή 
ατολή αυτού, κα\οί υίο\ αυτού καΐαί στολα\ τών υίών 
αύτοΰ. Τδ δέ αίμα τού κριού προχεεί; πρδς τδ θυ­
σιαστήριον κύκλω, κα\ λήψη άπδ τού κριού τδ στέαρ 
αυτού, καλ τδ στέαρ τδ κατακαλύπτον τήν κοιλίαν, 
παλ τδν λοβδν τού ήπατος, κα\ τούς δύο νεφρούς, 
καλ τ ο στέαρ τδ ύπ ' αυτών, κα\ τδν βραχίονα τδν 
δεξιό* · δστι γάρ τελείωσις αύτη * καλ άρτον ένα έξ 
ελα ίου , καλ λάγανον έν άπδ τού κανού τών άζύμων 
τ ώ ν προτεθειμένων έναντι Κυρίου. Κα\ έπιθήαιις 
τ ά πάντα έπΙ τάς χείρας Ααρών, καλ έπΙ τάς χείρας 
τών υίών αυτού. Και άφοριείς αυτά άφόρισμα έναντι 
Κυρίου, κα\ λήψη αυτά έκ τών- χειρών αυτών, καί 
Ανθίσεις έπΙ τδ θυσιαστήριον της όλοκαυτώσεως είς 

opcrit ventrem,et pinnam jecoris, etduos renes, el 
adipem, qui super eet, et armum dexlrum (eat eoim 
consuranjatio haec), et panem umim ex oleo, et la-
ganum anum de cauislro azymorum proposilonim 
ante Dominum,el impones omnia in manus Aaron et 
inmanusfiliorum ejus, el separabiseaseparattonem 
coram Domino, el sumes ea de nianibus eonim, et 
offercs super altare bolocausti in odorem suavitatis 
coram Domino: oblalioest Domino. Et sumcs pectu-
seulnmab arieteconsumnaaiionis/qaod est Aaron, et 
separabts Uhid separalionem coram Domino, e l e r i l 
tibi in parlem, c l sanciificabis pectusculum segrc-
gationera, et armum separalionis, qui ablalus cat 
de ariete consuranialionis ab Aaron et a filiis cjus, 

όσμήν εύωδίας έναντι Κυρίου * κάρπωμΑ έστι Κυ- β et erit Aaron et filiis ejus legilimum sempilcraum 
μίφ·. ΚαΛ λήψη τδ στηθύνιον άπδ τού κριού τής τε­
λειώσεως» ο έστιν Ααρών, κα\ άφοριείς αύτδ άφ­
όρισμα έναντι Κυρίου, και έσται σοι έν μερίδι, κα\ 
Αγιάσεις τδ στηθύνιον άφόρισμα, καί τδν βραχίονα 
του άφχιρέματος, δς αχώριστα ι, καλ δς άφήρηται 
Απδ τού κριού τής τελειώσεως άπδ- τού-Ααρών καλ 
Απδ τών υίών αυτού, καλ έσται 'Ααρών κα\ τοίς υίοίς 
αυτού νόμιμον αίώνιον παρά· τών υίών Ισραήλ * έστι 
γ α ρ άφόριομα τούτο, καί άφαίρεμα έσται παρά τών 
υ ίών Ισραήλ άπδ τών θυμάτων τών σωτηρίων τών 
ν ιων Τσραήλ, άφαίρεμα Κυρίφ. ι Καλ μετ' ολίγα· 
ε Καλ τδν κριδν της τελειώσεως λήψη, κα\ έψησεις 
π ά κρία έν τόπφ άγίψ, καί έδονται Ααρών κα\ οί 

* Τ Etud. χχιχ, 10-54. 

a filiis Israel; est enim separalio hxc et demplio a 
sacriiiciis salutaribus filiorum Israel, dcmptio Do-
imno. > Et post paiica : t Et arielein consumma-
tionis sumes, el coques oaroes in loco sancto, ct 
eckiit Aaron ct Glii ejus carnes arielis et panes, qui 
suut in caflislro; et ad oslium tabernaculi leslimo-
nii edent ea, in quibos sanclificali sunl in ipsis, u l 
consecrarenlur manus eoruni ad saitclificandum 
eos; et olienigcna non edet ex eis; sunt euim san-
cla. Qaodsi rclictuar fueril de carnibus bostisecou-
summalioiMS, cl de panibus usque mane, reliqua 
combures igui : no» comedentur: sancla eDiia 
s u n l v r . 9 
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υίολ αύτοΰ τα κρέα τού κριού, κα\ τού; άρτους τους έν νζ) κανψ, παρά τάς θύρας της σκηνής τού μαρ­
τυρίου έδονται αυτά, έν οΤς ήγιάσθησαν έν αΰτοις τελειώσαι τάς χείρας αυτών άγιάσαε αύτοΰς, καί 
αλλογενής ούκ έόεται άπ* α υ τ ώ ν έστι γάρ άγια. Έάν δέ καταλειφθή άπδ τών κρεών τής θυσίας τής 
τελειώσεως κα\ τών άρτων 5ως πρωί , κατακαύσεις τά λοιπά πυρί. Ού βρωθήσεται · άγιασμα γάρ έστι.» 

PALL. Quam recondita stint h&clegis mandala? Α ΠΑΑΑ. Ό ς βαθύ τδ ^ρήμα τών νομικών ενταλ­
μάτων. 

CYH.Recondita vero admodum: reete enim dixisti: 
non tamcn prorsus obscura, si nobis divinum Spi-
ritus sancli lumen aiiufeerit. Age ergo singula, ut 
fleri poterit, explicemas. Doroiaas noster Jesus 
Cbristus nos innameris modis sanclificat, ct sacros 
acccplosque reddit; per ipsuin namque et in ipso 
accessum haboimus, et grati Deo ac Patri sumus. 
Sed nobis qui sub intcritu et peccato tenebamar, 
utilissima et ad salutem in primis necessaria mors 
cjus est, atque eliam vita ; praterea llla perieccio, 
qua per corpus ejus et sanguincm perucimur: in 
Christo naraque, non in lege, perfectio sita est. 

PALL. Rcctc dicis. 
CYR. 394 ^ i ( , e if?»l , i r c a tanquam in figuris ad-

huc, per qnae salvali et saiiclificati, ct sacri ac 
aancli facti simus in Christo. Vitulus ex bobus ad 
ftncrificium adducitur, <H immolatur ad ipsum ostium 
fabernaculi, manibus super Ulum imposilis; effun-
dilurque ejus sanguis ad altare, et illius cornua eo 
perungontur; interanea etiam lanquam odoralissi-
mum incensam adolontnr; reliquum vero corpus 
exportalum extra castra comburitur. Ac vitulu3 
quidcm Christus est, ut qui simul exira jugutn et 
aub jugo esscl; nam, cum sccunduro naturam Deus 
essct, factus est sub loge per bumanitatem. Quid 

Β 

ΚΥΡ. Βαθύ μέν ούν λίαν· έφης γάρ όρθώς' πλήν 
ούκ είσάπαν άσυμφανές, τδ θείον έν ή μέν έναστρά-
πτοντος φώς τού αγίου Πνεύματος. Καλ φέρε δή πά­
λιν, ώς ένι, τά έφ* έκάστω λέγωμεν. Κατά μυρίους 
δσουςήμάς αγιάζει τρόπους δ Κύριος ημών Ιησούς 
Χριστδς, Ιερούς τε καί ευπρόσδεκτους αποτελεί, άι' 
αυτού γάρ τε καλ έν αύτφ τήν προσαγωγην έσχήχβ-
μεν, καί έσμεν ούκ άνεθέλητοι τ φ Θεφ χαλ Πατρί. 
Χρειωδέστατά τε καλ αναγκαία πρδς σωτηρίανήμ!*, 
τοΓς ύπδ φθοράν τε κα\ άμαρτίαν, δ τε θάνατος αύτοΰ 
κα\ μέν τοι καλ ή ζωή, καλ πρδς τούτοις έτι ή δ*έ 
τού σώματος τε και αίματος αυτού τελείωσις* έν 
Χριστώ γάρδή,κα\ ούκ έν νόμω τδ τέλειον. 

ΠΑΛΑ. Εύ έφης. 
ΚΥΡ. Άθρει δή ούν ώς έν τύποις έτι τΑ δι* ών εί 

μάλα σεσώσμεθά τε καλ ήγιάσμεθα, Ιεροί τε χαί 
άγιοι γεγόναμεν έν Χριστφ. Μοσχάριον TJV έχ βοών 
τδ είς θυσίαν ήγμένον, κα\ σφάζεται μέν π ρ δ ς αύταί; 
ταίς θύραις τής αγίας σκηνής, έπενηνεγμένων αύτφ 
τών χειρών. Προσεχείτο δέ τδ αίμα τψ θυσιαστηρίφ, 
καταχριομένων αύτφ τών κεράτων * κα\ καπνίζοντα 
μέν έν τάξει τών εύοσμοτάτων θυμιαμάτων τά εντό­
σθια. Τδ δέ λοιπδν έμπίπραται σώμα, διακομίσω* 
έπέκεινα τής παρεμβολής. Καλ μοσχάριον μλν Ι 
Χριστδς, ώς Ιξω ζυγού κα\ ύπδ ζυγόν. θεός γαρ «· 
φύσει γέγονεν ύπδ νόμον διά τδ άνθρώπινον. ή γάρ 

enim? nonnc vitultis parvus jugo quidcra adtanc C ούχ\ τδ βραχύ μοσχάριον ζυγού μέν άηθές έστχ, 
insuetos cst, scd ejus natura tamcn, quse jugo fe- φύσεως γε μήν τής ύπδ ζυγόν ; 
rfndo sit apla? 

PALL. Tia est. 
CYR. Vitulus igilur appeltalus cst Christus sa-

pfcnti consilio, nt in eadem re intelligatur a no-
bis tum ejus Verbi divinitatem miniroe assuetam 
<*sse servituti, tum eam naluram, qua? sub jugo 
essct, qnod ad ejus bnmamlatem aliinet, subiisso. 
hnmolatur autcra lanquam pro sacro tabernaculo, 
acpro iis, qui sibi manus impostiissent (Levilse i i 
erant et sacerdotcs): nam illc raortuus est pro Ec-
clcsia et iis, qui sunl i l l i per lldem consecrali. Sa-
rram porro fuisse, et in sacrificii morem acceptam 
Deo ac Patri Emmanuelis mortem, ex eo videre 

ΠΑΛΑ. Τ 0 : ε Ιχει. 
Κ Τ Ρ . Μοσχάριον δή ούν ώνόμασται τΑλιν οικονο­

μικώς ό Χριστδς, ίν' έν ταυτψ νοήται προς ήνών 
κα\ τό άηθες της τού Λόγου θεότητος είς δουλείαν, 
κα\ τδ ώς έν φύσει γενέσθαι τή ύπδ ζυγδν κατά γε 
τδ άνθρώπινον. Σφάζεται δέ ώς υπέρ γε τής άγια; 
σκηνής κα\ τών έπιθέντων αύτφ τάς χείρας · Αενί· 
ται δέ ούτοι κα\ ίερείς · απέθανε γάρ υπέρ τε τής 
Εκκλησίας κα\ τών αύτφ καθιερωμένων διά τής 
πίστεως. Τερδς δέ δτι κα\ ώ ; έν τρόπω θυσίας ευ­
πρόσδεκτος τψ θεφ κα\ Πατρλ τού Εμμανουήλ δ 
θάνατος, πάρα σοι νοεί ν, προσχεομένου τού αίματος 

π —1 — —* — —'— 
licet, qOod sanguis ad altarc funditur, et cx eo u τφ άγίφ θυσιαστηρίφ, καλ καταχρίοντος αύτδ, θυ-perungitur, quod item adolentur inLestina, qua? 
virlutum intimarum ct in animo recondilarum fi-
f^uram gerunt, in quibus spirilualis odor inest, nc-
que illc simplex, cum inlestina mulliplicia sint, 
ndeps, rcncs, pinna jccoris. Comburilur autem re-
tiqtium corpus exlra cnstra; nam extra portam 
passus cst Chrislus; sic cniro scribit Paulns i e . 
Quod autem igni corpus absumitur, subtili ratione 
designarc polesl, millo modo ejus passionem ft 

μιωμένων δέ κα\ τών εντοσθίων, Α καλ ε ίς τύπον 
^Τεν Αν τών είς τδ έσω χαλ είς νούν αρετών, αΤ; 
^νεστι μέν τδ ευώδες πνευματικώς, ού καθ* ένα δ% 
τρόπον, έπεί τοι πολλά τά εντόσθια, πιμελή καλ νε­
φροί , κα\ ό λοδδς τού ήπατος. Έμπίπραται δέ τού 
σώματος τδ λειπόμενον, έξω τής παρεμβολής. '€ξω 
γάρ τής πύλης έπαθεν ό Χριστός· γράφει δέ ούτως 
ό Παύλος. Τδ δέ γε πυρλ δαπανά τθα ι τδ σώμα χα-
τασημήνειεν άν ίσχνώς,δτιτδ πάθος αύτφ καί δ 3ά-

* Hebr. ΧΙΠ, 12. 
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νατος ού πρδς άδοξίαν έσται ποθέν, άλλ' είς λαμ-
ττρχν κα\ εμφανέστατη ν έκτελευτήσει δόξαν. Έν 
αΓδ-ι γάρ δή τω πυρδς νοείται τδ θείον * καταβέβηκε 
δα ούτως καλ έπλ τδ βρος τδ Σινά. Καταλύσων δε 
τοΟ θανάτου τδ κράτος, ύπέδυ τδν θάνατον οίκονο-
μ ι χ ώ ς ό Χριστδς, ίν' ώς θεδς δοξάζηται πρδς ημών. 
•Ερπε ι δή ουν είς θεοπρεπή δόξαν ό θάνατος, τδ τέ­
λος έχων τδ αναβίωνα ι λαμπρδν, καλ τδ Ιν γε τψ πα­
θείν μ.κροπρεπές, εύκλείαις ταις άνωτάτω νικώμε-
νον, οΓχεται πρδς τδ μηδέν · καλ τούτο, οΤμαι έστιν 
αίνιγματωδώς, τδ δαπανάσθαι πυρλτδ νεκρδν μοσχά­
ριον. Έπειπών δε, δτι αμαρτία γάρ έστιν, είς άπο-
χάθαρσιν αμαρτίας τδ Χρίστου γενέσθαι διαμεμήνυκε 
ττάθος, καλ τδ χρήμα έστιν ούκ άσυμφανές. 

ΠΑΛΛ. Ού γάρ ούν. 
Κ Τ Ρ . Είτα κριδς ό πρώτος λαμβάνεται καλ σφά- 1 

ζετα ι μέν έν Γσψ τψ μόσχψ * προσεχείτο δέ αύ τψ 
θυσιαστηρίφ τδ αίμα, καλ μελειστλ τεμνόμενος άν-
ε:?έρετο, τών εντοσθίων έκπεπλυσμένων ύδατι, κε­
φαλή τε άμα κα\ ποσ\ν, δτι θυμίαμα έστι · γράφεται 
δέ πάλιν ήμΐν κα\ διά τούτων ό Χριστδς, ό έν κριψ 
τ ψ τελείψ τέλειος, άγίαν Ιχων ζωήν. Δηλοί γάρ, οΤ-
| ΐαί που δτι, τδ προσχείσθαι τδ αΤμα τψ θυσιαστη­
ρ ίφ \ ζ ω ή ς γάρ τύπος τδ αίμα, κα\ είς όσμήν εύω­
δίας άνακείμενος τψ θεφ καλ Πατρ\, ώς υπέρ πάν­
των τε άμα καλ υπέρ έκαστου * τύπος δέ τούτο πά­
λιν, τδ άναφέρεσθαι τδν κριδν έπλ τδ θυσιαστήριον, 
ώς έν παντί τε καλ κατά μέλος. Μέλη δέ ημείς άνά 
μέρος Χριστού, καλ Ιν πάντες νοούμεθα σώμα · άγιος 
δε δτι καλ ίερδς δλος καλ σπίλον ακαθαρσίας ούχ 
Ιχων, ή τών εντοσθίων έκπ>υσις εύ μάλα παραδη- * 
λοί. Συναναφέρεται δέ κεφαλή καλ πόδες, τδ άπ* αρ­
χής κα\ μέχρι παντδς ευώδες έν άγιασμψ τής τού 
Σωτήρος ζωής ύποφαίνοντες. Παντδς γάρ ζώου κε­
φαλή μέν άρχή. κατάληξις δε ώσπερ καλ τοΰ παν­
τδς σώματος οί πόδες τδ τέλος. "Η κα\ τάχα που 
νοείν άμεινον είς τύπον μέν νου κεφαλή, πορείας 
γ ε μήν τής κατ' ένέργειαν πρακτικής τούς πόδας. 
Ευώδη δέ πάντα έν Χριστφ, καλ είς άκρον ήκοντα 
καθαρότητο; κα\ νοήματα καλ πράξεις · ού γάρ έποίη-
σεν άμαρτίαν ταύτη τοι κα\ ολοκαυτώματα καλ θυ-
αιασμά φησι τήν καθιέρωσιν τού κριού, ού γάρ έκ 
μέρους άγιος ή Ιερός. Πρέποι γάρ άν ούκ έκείνψ 
πόθεν, ήμίν δέ μάλλον, τδ καλ άσθενείν έσθ' δτε και 
Ιναλώναι πταίσμασι * καΟαρδς γάρ ούδελς έξ άμαρ* | 
τιών, καλ πολλά πταίομεν άπαντες, κατά τδ γεγραμ­
μένον. 

ΠΑΛΛ. Καλ πώς άν τις οιοιτο τυχδν , κα\ αυτήν 
γενέσθαι τήν Χριστού ζωήν υπέρ ημών; 

Κ Τ Ρ . Καλ μήν ε ίση τοι καλ μάλα 0αδίως, έννοήσας 
δτι τής έν Αδάμ παραβάσεο>ς γεγόναμεν κοινωνοί, 
μόνον δέ ούχλ κα\ τών έκείνψ πεπλημμελημένων έκ-
τετίκαμεν δίκας, διαδραμούσης είς απαντάς τής 
Αράς, καλ τδ έξ εκείνου γένος κατανεμηθεί σης τρό­
πον τινά της οργής. Καθίκετο τοίνυν είς ένανθρω-
πΰτητα, καλ έσκήνωσεν έν ήμίν ό Μονογενής, καλ 

Γϋ ΕΤ VERITATE. LIB. X I . 75« 
i mortem i l l i ignominiie Juluram, sed praclarum 

gloriae atque illustrem exilum habituram; ignig 
enim specie divinitas inlclligitur, cuin eliam io 
montem Sina ea forma dcscenderit; destructurut 
vcro morlis imperium Chrislus, dispcnsaiorie mor-
tcm subiit, ut a nobis lanquam Deusglorificarelnr. 
Mors itaquc ad divinam gloriam tendit, cum finera 
sit pr&clarum consecuta, ipsamnempe resurrectio-
nem, ct humilitas illa patiendi suramis victa hono-
ribus absumitur: idque, u l opiuor, cst figuratc, 
395 <l U O u * occisus vilulus igni concreraatur. In 
eo autem, quod adjunxit, Peccalum est, ad pecca-
tum cxpiandum Cbristi passionem fuisse susceplara 
tndicavit; eaque resminime obscura est. 

PALL. Minime vero. 

CYR. Deinde arics prior sumitur et immolatur 
aeque ac viiulus: effunditur iiem sanguis ad altare, 
el membralira caesus o.Tertur, intestinis lotis aqua, 
cum capile simul ac pcdibus, quia incensum est: 
per quse rursus nobis Cbrislus describilur, ille in 
ariete perfecto perfectus, sanclamqae vitam habens: 
id enim signiflcat, ut opinor, qnod sanguis ad al-
tare funditur : sanguis qnippe vitae figura est, et in 
odorem suavitalis oblatus Deo et Patri pro omni-
bus snnul ac singulis; bujus item rei figura est quod 
aries altari, et lanquam totus et per membra cae-
sus imponebalur. Nos item et singuli membra Cbri-
sti sumus, et universi unum corpus intelligimur * · ; 
totum porro ttlumessesacrum ac sanclura, etlabem 
impuritatis babere nullam, ablatio illa intestinorum 
optime declarat. Simul antem offerunlur capnt et 
pedes, ut illa suaveolenliam sanctilalis, quae in 
Salvatoris nostri vila a principto usque in finem 
fuit, ostendant. Nam cujusqae animantis caput 
principinm esl; exlremum vero ac flnis tolias cor-
poris pedes. Aut fortasse melins est, in nienlis fl-
guram capul accipere; incessns vero ejus, quo in 
actionibus eflkiendis progredimur, pedes. In Gbri-
sto autem odorem spirant, et surama purilale pra-
slant omnia tum cogitata, tum facta; neque enim 
peccatum fecit, ob eamque causara banc oblalionem 
ariclis et boloeaustam et incensum appellai; ne-
que enim ex parte sanctus aut sacer esl: noiv 
enim infirmilas ulla aut lapsus aliquls in illam ca-
dit, ut nobis conlingit; nemo quippe mandus a pec-
catis · · , el in mullis offcndimus omnes, ut scri-
ptum e s t , l . 

PALL. Sed Ipsara quoque Salvatoris nostri v i -
tam pro nobis fuisso, qua ratione quispiam exi-
stimare potesl? 

CYR. Percipics id vero, et quidem facile, si in-
lcllexeris illius in Adam transgressionis nos esse 
parlicipes factos, el eorum, quae ille dcliqoil, per-
solvisse poenas, cum in onivcrsos pcrtransierit Hla 
maledictio, ct quod ex co satum esl genus, illa 
ira quodammodo depasta sit. 396 I l l e ig*»i«r Uni-
genitus ad hominis naturam descendit, c l babita-

*»Ram. xu, 5. ·· Job xnr, 4. M Jac. 2. 
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vit iu nobis, ct sese Deo ac Patri eubjecit. « Fa- Α ύπέθηκεν έαυτδν τ ψ θ ε φ καλ Πατρί. ι Γέγονε γΑρ 
ctas est enim obedicns usque ad roortem · · , > el 
illius ex ^dam dcsertionis crimen eluii , el obedien-
liie suae odorem tanqaam pro omnibus siraol ej 
singulis Deo et Patri obtulit, ac per ipsura salvi 
iacti sumus : cujus rei Paulns testis est, qui sic 
acripsit: ι Igitur, sicnt per unias delictum in om-
nes ^omrnes in condenHiatiooem, sic ctiam per 
unias juslitiam in orones in justiflcationem vilae. 
Sicat enim per trahis hominis inobedieniiam pecca-
tores constituti sunt m o l l i ; sie per obedientiam 
unios bomtnis jusii constiloentur roulti··.»lntelli-
gis igitur salvos nos esse factos, Christo ut in vituli 
Ogara pro oobis mortao, sed per ejus obedientiam 
et vitara in sanclificatione actam suavera Deo ac 

υπήκοος μέχρι θανάτου, ι της έξ 'ΑΘΑμ Αποταξίας 
Αφανίζων τά εγκλήματα, και τής εύπειθεέαςτή# 
εύωδίαν ώς υπέρ πάντων τε άμα καλ ύπάρ έπαιτοο 
προσαγήοχε τψ Θεψ καλ Πατρλ, κα\ δι* αυτού σεβύ-
σμεθα * καί μάρτυς δ Παύλος ώδλ γεγραφώς · ι Άρε 
ουν, ώς δι* ένδς παραπτώματος είς πάντας ανθρώ­
πους είς κατάκριμα, ούτω καλ δι' ένδς δικαιώματος 
είς πάντας ανθρώπους είς δικαίωσιν ζωής * ώστε^ 
γάρ διά τής παρακοής τού ένδς ανθρώπου Αμαρτωλή 
κατεστάθησαν οί πολλολ, ούτω διά της υπακοής τοΰ 
ένδς άνθρωπου δίκαιοι κατασταθήσονται οι πολλοί ι 
Συνίης ουν δτι σεσώσμεθα μέν ώς έν γα τψ μόσχφ, 
τεθνεώτος υπέρ ημών τού Χριστού , εύωΑΊάζομεν δε 
τψ θεψ κα\ Πατρ\ διά τής υποταγής αύτοΰ καλ τξς 

Palri odorem rcdolere ? Nam ad sanctum allare ? έν άγιασμφ ζωής; Προσεχείτο γάρτδ α ί μ α τού κριού 
arietis cruor effundebatur 

PALL. Tcneo quod dicis. 
CYR. Euindem vero ut nobis varie tanquam in 

umbris efluigeret: Et sumes, inquit, arietcm alte-
rura, qni ctiam ad eamdem roodum quo prior, im-
molatur, ungiturqne Aaron, coelusque subjcclorum 
i i l i sacerdolum sancliOcatur, sanguinc ad extre-
mas dcxlras maaus et aures et pedes iljUo: san-
ctificatur etiam sacerdotam stola sangulne re-
spersa: tum reliquus sanguis Dei jussu adbasim al-
Uris funditur. Sumantur deinde intestwa et azy-
mus panis et laganum unmn, ambo lita oleo, ea-
qoe suis manibas imposita Aaron ejusque filii af-
ferunt; excipit autem sacriiieium et offert Moyses. Q 
Arraam preterea atqoe pectuecolum inquit at tr i-
bui oporterc sacerdoti, et inter separata numerari. 
Nomen autem estei sacriflcio, Aries consummatio-
nis. Ipcensis denique inlestinis, rcliquura corpas 
Cum panibus editur, et rcliquiae, quae in posteruni 
diem superfuisscnt, igni comburuntur; sic euiro 
sacra? litterae continenL 

PALI^. Quam abditus estbic Scriplura? locust 
CYR. Recte indicas: abditug estenira sane, sed 

continet tamen Chri&ti mysterium. Faclus est nam-
quc nobisariesconsoimnalionis,cum in omni renim 
optimarain gencre nos absoluloe atque pcrfectos 
reddat, ei per sanctificationem in spirilu yirtuti 

τψ άγίψ θυσιαστηρίφ. 
ΠΑΛΛ.Χυνίημιδ φής. 
£ Τ Ρ . Πολυτρόπως δέ τδν αύτδν ήμίν διαπλάττν* 

ώς έν σκιαίς * Κα\ λήψη, φησ\, κριδν τον δεύτερον, 
καλ πράττεται μέν έπ ' αύτφ κατά τδν πρώτον ή σφα­
γή . Καταχρίεται δέ Άαρων, καλ τδ ύττ' αύτφ τών 
Ιερέων Αγιάζεται στίφος, επιτιθεμένου τού αίματος 
έπ' άκροις χειρός κα\ ώτίου, καλ μήν καλ ποδδς w 
δεξιών * αγιάζεται δέ κα\ τών ίερίων ή στολή xs-
τα^αντισθεΐσα τψ αιματι, είτα τού λείπ*>ντος έτι-
προχεομένου τή βάσει τού θυσιαστηρίου, κατέτέ 
φεφ δοκούν , άπολαμδάνεται τά τε εντόπια ζ ύ 
άζυμος άρτος κα\^ λάγανον έν · άμφω δέ ήν ελαω*-
δευτα * καί προσκομίζουσι μέν έν χερσλν ένθένα; 
ίδίαις οί άμφ\ τδν 'Ααρών, Αποδέχεται δ̂ έ τήν θυτία» 
καί αναφέρει Μωσής. Αείν δέ πρδς τούτοις ί φ η ^ 
χίονα κα\ στηθήνιον Αποτάττεσθαι τ φ ΙερεΣ, καίε» 
μοίρα κείσθαί τών αφαιρουμένων· "Ονομα δε τφ Μ-
ματι, κριδς τελειώσεως. Τεθυμιαμένων β τών εν­
τοσθίων, τδ λοιπδν συν άρτοις έσθίετκ σώμα, rup\ 
κατακαιομένων τών είς τδ πρωί κστανώχι^^ενω». 
Έχε ι γάρ ώδε τδ γράμμα τδ Ιερδν. 

ΠΑΛΛ. Ός βαθύςδλδγος! 
ΚΥΡ. Έφης όρθώς · βαθύς γάρ δή λίαν, ώδίνει δέ 

μήν τδ Χριστού μυστήριον. Γέγονε γάρ ήμίν χριδς 
τελειώσεως είς πάν δτιούν τών αρίστων άρτίως έχον­
τας άποφαίνων, κα\ έκπρεπεστάτους έν άρεταίςδν 
αγιασμού έν πνεύματι, καλ πρό γε τών άλλων άχοήν 

bus insignes efflciat; c l anle alia aures adjiciat D μεν ένθελς, τήν ευλογίας πλήρη, τουτέστι, τηνε^ 
339 bcnedictione plcnas, Ulas nempe obtemperan-
tes et faciles, el ad cju» quidem dogmala excipienda 
paratas, insusurratas vero nugas et exsecrandam 
nonnullorum loquacilalem, qui veritalem oppu-
pnant et cum reclis dogmatis bellum gerant, m i -
uime suslinentes : is enim est auriura sanclamm 
fruclus. Alque vir admirandus Joannes ita uobis 
fcrme ait : « Fratrcs, probate spiriius, si ex D^o 
*ani : oronis epiritus, qoi non conOieiur J$-
sum Cbristum, cx Deo non est; et omnis spiritus ; 

qui conGtetar Jcsnm Cbristum, ex Deo csl eJ. ι Pji 7 

bil autera est, quo roclius ycrba probentur e$ exa-

πειθή καλ εύήνιον, καλ έπιτηδείως μέν Ιχουσαν ε(ς 
παραδοχήν τών περλ αυτού δογμάτων, ούκ άνεχομέ-
νην δέ ψιθύρων τερετισμών, καλ μυσαράςάθυρογ^ω* 
σίας, ήν άν ποιοίντό τίνες τή άληθεία μαχόμενοι, ΧΛ\ 
τοίς τής όρθ(δτητος άντεξάγοντες δόγμασιν Ακοής 
γάρ δή τοΰτο τής αγίας καρπός. Καλ μήν Ιωάννης 
ήμίν ό θεσπέσιος ωδέπή φησιν ι 'Αδελφολ, δοκιμή· 
ζετε τά πνεύματα, εί έκ τού θεού έστι · πάν πνεύρ* 
δμή ομολογεί Ίησούν Χριστδν, έκ τού θεού ούκ έστι» 
καλ πάν πνεύμα δ ομολογεί Ίησούν Χριστδν, έκ «5 
%όύεστι . i 6^ανος δέ βημάτων πράττοιτο άνεί-
κότώς ούχ έτέρως τέ ποι μάλλον ή, είς ους. 'Αγνϊ' 

" Philipp. ιι, 8. " Ro;n. ν , 18, 19. , ν I ! Joan. ιν, 1-3. 
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θ τ ; ονν Ισται <b ους τοις τής ακριβείας καλ δόγμα- i 
x t x n c δρθδτητος έπιμεληταίς. 'Αλλά τούτο* έστι Χρι-
α τ ο υ τδ δώρον καλ ξένιον ουρανού, καλ κατδρθωσις 
ανίματος τοΰ αγίου - απάντων γάρ ήμίν τών έξαιρέ-
T W V ή χτήσις έν αύτψ τε κα\ δΓ αυτού. Τοιγάρτοι 
κ«Λ χελρ ήγιάζετο, πρακτικής ενεργείας παράδες 
κ τ ι κ ή , κα\ μέντοι χαλ πους, τής έν τροχιαίς όρθό- Ν 

π η τ ο ς συμβολον εναργές. Άγίοις γάρ ημάς έργοις 
Απεσεμνυνεσθαι χρή, καλ δΊαστείχειν εύ μάλα τήν είς 
π&ν ότιούν τών Αρεσκόντων % ψ διάττουσαν τρίβον, 
χ α τ ά τδ έν Ψαλμοίς φδόμενον, ι Κα\ επέστρεψα τους 
πόδας μου είς τά μαρτύρια σου, ι ήγουν τδ έν βίδλφ 
Παροιμιών, t Όρθάς τροχιάς ποίει σοίς ποσ\, καλ 
τ ά ς οδούς σου κατεύθυνε. » Κεκτήσθω δή οδν τδ ίε­
ρδν καλ άπόλεκτον γένος άγίαν μέν άκοήν, χεΓρά τε 
ομοίως καλ πόδα κατά γε τούς άρτίως ήμιν είρημέ- 1 
νους τρόπους * δεξιά τε [πάντα χριόμενα καλ ώς έν 
μοίρα τή λοίσθφ, τουτέστιν, έν άκροις. Τδ γάρ άκοον 
φησλ του ώτδς, καλ μήν καλ ποδδς κα\ χειρός · άπασα 
γ ά ρ , οΤμαι, πράξις αγαθή γενναία τέ έστι και δεξιά, 
τ δ ώ ς έν φαυλότητι ακοών* ούκ έχουσα, καλ μέχρι 
τ ώ ν Ακρων, δ έστι μέχρι παντδς ήτοι τέλους. Προσ­
έ χ ε ι γάρ είναι δεξιούς έν άγιασμφ τούς Θεώ καθ-
ιερωμένους μέχρι παντδς έν υπομονή, ε Ό γάρ άρ-
ζάμενος, φηαλν, έργον άγαθδν έν ύμίν, έπιτελεσά-
τ ω . ι Έκτοπο ν δέ λίαν κα\ τδ άνόπιν ίέσθαι τρόπον 
τινά διαπεραίνειν όκνούντας τδ αγαθόν. Επειδή 
δέ είς τύπον θεού Μωσής, προσκομίζουσι μέν τήν 
θυσίαν οί Αμολ τδν Ααρών, υποδέχεται δέ αύτδς, 
οίονεί πως θεοΰ και διά τούδε κατασημαίνοντος, δτι ( 
τών ούτως αγιασμένων τάς έπ\ Χριστφ θυσίας 
μονονουχίκαλάπδ χειρός είς χείρα δέξεται, κα\ ού^ 
απαξιώσει τδ χρήμα· Χριστού γάρ έχει τήν εύωδίαν, 
καί τούτο, οΤμαι, έστιν ή τών εντοσθίων αναφορά 
θυμωμένων αύτφ. Αφαίρεμα δέ τ φ (ερεί στηθύ­
νιον, καλ βραχίων άπδ τού κριού τής τελειώσεως. 
Καλ βραχίων μέν Ισχύος άνείη συμβολον, στηθύνιον 
δέ καρδίας καλ νεφρών. Δέδοται δέ τ φ άγίφ τε καλ 
Ιερφ γένει Χριστδς, δύναμις καλ σοφία παρά τού 
Θεού καλ Πατρός. "Η ούκ έν αύτφ σοφοί τέ έσμεν 
χαλ άγαν εύσθενείς; 

ΠΑΛΑ. Πώς γάρ ού ; γέγραπται γάρ δτι Χριστδς, 
Θεού δύναμίς καλ Θεού σοφία, γέγονεν ήμίν ταύτα 
παρά τού Θεού. 1 

ΚΤΡ. Ιερά δέ βρώσις τοίς είς λειτουργίαν έξει-
λεγμένοις τά κρέα. Δέδοται δέ τοίς άζύμοις άρτοις 
δμού, συμμετέχοντος ούδενδς τών αλλογενών, ή , εί 
τούτο δρφη τις , καλ τεθνηξομένου. Τυχαίς γάρ άν 
πρέποι ταίς ίεραϊς τδ έν μεθέξει γίνεσθαι τροφής 
αγίας, τουτέστι, τού σώματος τού Χριστού, καλ 
απρόσιτος τοίς άλλογενέσιν ή ευλογία, Νοοίτο δ* άν 
ετερογενές καλ τδ άπιστον έτι καλ άβάπτιστον γένος, 
χαλ πρδς τούτοις έτι τδ έξεστραμμένον είς έτερό-
φρονα νουν, χαλ ταίς τών αγίων άσύμβατον γνώμαις, 
χαλ ώς έν φαυλότητα δογμάτων διεσχοινισρένον. Δα­
πανάται δέ χαλ πυρλ πάν δσον έστλ τής θυσίας λεί-

U ΕΤ YERITATE. LIB. X I . 7Θ1 
minenlur, quam aures. Sanclas sint igiuir auret 
cectse verilaiis el rectorum dogmatum slodioeis: 
id porro Christi donum est, et coeleste niunus, e l 
sanctt illius saugainis opus : nam omnes res pra> 
claras in ipso et per ipsum consequimur. Ideoque et 
manus sanctificabatur, quae est ad operandum et 
^fficiendam apU, et pes, qui rectorum gressuum evi-
dens est signum ac nota, De sanctis enim factis no-
bis gloriam parare oporiet, et per eam eemitam in -
eedendum, quae nos ad ea oumia, qua? Deo placent, 
eompendiaria via perducai, juxta id, quod in Psal-
mis canitur : ι Et converli pedes meos in teslimo-
nia tua 1 1 ; ι et illud, quod in libro Proverbiorum 
kabetar : ι Rectos gressus fac pedibus luis, et vias 
iuaa dirige » Gcnus igitur sacrum ct electum 
sanctas aures babeat, nianum simililer ac pedem i:s 
qoos jam diximus modis, dextraque omnia pemncla, 
et tanquam summo loco, id est, in extremis. Ex-
tremum enim inquit auris, et pedis, et manus. 
omnis euim actio proba, mca quidem sententia, 
etrenua ac dexlra est, nibilque de vitto sinislrum 
habet, et usque ad extrema, id est, perpetuo scn 
ad finem usque pomgitur. Qui enim Deo consecrali 
sunt, eos in sanctiflcatione dextros esse et perpe-
tuo perseverantes convenit. ι Qui incepit, ι inquit, 
c opus bonum in vobis, perficial ι Yalde autera 
absurdura est, retrorsum cedere quodammodo 
boni operis perOcicndi pertxsos. Sed, quoniara Dei 
figuram gcrit Moyses, afferunt quidem sacriflcium 
Aaron et ejus filii, sed ille suscipit; qua in re Deut 
qiiodaromodo designat, seeoram, qoi ila sanctificali 
sont, oblata in Cbristo sacrificia propemodom de 
manibas in manus accepturom, 398neque fore, 
ot id rounus dedignetur, quod Christi suavi odore 
sit praeditum : idque, u l opinor, est inleraneorum 
oblatio, qitae i l l i inceadunlnr. Separantar aulem sa-
cerdoti pectnsculum et armus ab ariele consumma-
tionis. Et armus viriura esse nota polest, pecltisco-
lnm vero cordis ac renum. Datus est aatem sanclo 
sacroque generi Christus a Deo ac Patre, virtas et 
sapientia. An vero non in eo sapientes ac fortes eu-
mus? 

PALL. Quidni simus? scriptum est enim, Chri-
stom Dei virtutem esse Deique sapienliam, eumqoe 
baec nobis a Deo factum esse w . 

CYR. Esca porro sacra borainibus ad Dei mini-
sterium electis carnes sunt, eaque simul cum infer-
mentatis panibus.data, nullo alienigena ad ejus par-
tlcipationem adroisso, aut, si quis id fecisset, eliam 
morituro. Sacros enim animos decet esse sanctx i l -
lius esc«, id esl, corporis Christi participes; neque 
alienigenis licet ad benedictionera accedere. Alie-
num porro genus censeri potest, lom illud infldelo 
et baptismatis expers, turo prselerea illud diversa 
opinione perversum, el a sanctorum hominura scn-
tenlia dissidens, ac dogmatam improbitale disjnn-
ctum. Absumuntur autem igni omnes sacriflcu re« 

M Pbal.cxTm, 59. M Prov. iv, 26; Hcbr. χ» , Ιδ . e T Philipp. i , 6. M 1 Cor. ι, Ik. 
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l iqui* , its ne poslero quidcm die vesci penniueute Α ψανον, ούχ έφιέντος έσθίειν τοΰ νομού χαλ είςττν 
αύριον · αγιασμού γάρ, οΐμαι, τλς έτερος ήμίν έσται 
τρόπος χατά τδν αίώνα τδν μέλλοντα πνενματιχ£ς 
ενεργούμενος, ούχέτι σωματικώς, χα\ κ α θ ' δν otos 
λόγον δ πάντα μετασκευάζων Θεδς, χαλ οΤπεο h 
βούλοιτο μετατιθείς. Έψεται δέ τις τοις λογοις βοε 
ασύνετος νους * λελυμένης γάρ έν ήμίν τ η ς φθορά; 
μετά γε τδ αναβίωνα ι τυχδν έχ νεκρών, ούκ άναγχατέ 
πως έστλ τά δι* ών άν ήν δυνασθαι διαδρ&αχειν α> 
τήν. "Ετερος δή ούν αγιασμού τρόπος τ § τον καιρώ 
καταστάσει πρέπων έπινοηθήσεται, σννοντος ή$Α 
τού Χριστού. Τδ δέ είς νούν ήκον είπόντες, τοίς τ ι 
άμείνω νοούσι παραχωρήσομεν. Καλ τ ά χ α τι τοην· 
τον ύποσημαίνει λέγων ό θεσπέσιος Παύλος* t Όταν β 
έλθη τδ τέλειον, τδ έκ μέρους καταργηθήσεται,» αντί 

^ τού, πέρας έξει καλ στήσεται. 

ΠΑΛΑ. Έοικεν. 
ΚΤΡ. Ταυτλ μέν ούν Ιφη διαπεραίνεοΦαι δείν αές 

τήν τών Ιερών τελείωσιν. Συνεγηγερμάνων δέ πη 
Ιερέων Ισραήλ, καλ συνειλεγμένων είς Εκκλησία», 
τήν είς εμφανές άνάδειξιν διετύπου λέγων * « Αάδε 
'Ααρών καλ τούς υίούς αυτού, καλ τδ έλαιον τής 
χρίσεως, και τδν μόσχον τδν περλ αμαρτίας , καλ τους 
δύο κριούς, καλ τδκανού ν τών Αζύμων, χαλ πάσαν τή> 
συναγωγήν έκκλησίασον έπ\ τήν θύραν τής σχηνής 
τού μαρτυρίου. Καλ είπε Μωσής τ ζ συναγωγή 
[και έποίησε δν τρόπον συνέταξε ν αύτφ Κύριος χαέ 
έξεκκλησίασε τήν συναγωγήν έπλ τήν θύραν τής σχν 

lcge : alterum enim sanctificalionU modum in fu-
turo saeculo, ut opinor, babcbimus, qui non jam cor-
poraliler, sed spiritaaliter eflicictur, et ea ralione 
quaro novit ille, qoi omnia immutat Deus, et qoo-
cunque voluerit, Iransferl. Ilis aulem verbis adjan-
cta est non inepla intelligenlia; nam, destracia jam 
in nobis raorle post rcsurreclionem ex mortuis, non 
eront illa neccssaria pcr quae roorlem eflugere lice-
bat. Alter igilur sanctiQcationis modus illius tcm-
poris siaiui conveniens cogitandus est, cum Chrislus 
nobiscura erit. Cum igitur, quod nobis in menlem 
venit, dixerimus : iis, qui meliora inlelligere pote-
runt , conccdemas. Et fortassc ejusmodi quidpiam 
significat beatus Paulus, dicens:t Gum vencritquod 
perfectum esi, cvacuabilur quod ex parte est; > id 
esl, finem habebil et consistet. 

PALL. Gonscntaneum vidctur. 
CYR. Alqne haec pcrticicnda 3 9 9 e s s e dixi l in 

consecratione sacerdolum. Congregaiis autera sacer-
dotibus Israel, et in Ecclcsiam coUcclis, publicam 
eorum declarationem fieri preccpit, diceus: « Sume 
Aaron et fllios ejus, et olcum unctionis, et vitulum 
propeccalo, etduos aricles, et canislrum azyrooruin, 
et omnem congregationem convoca ad oslium taber-
naculi testimonii. Et dixi l Moyses congrcgationi: et 
fecit sicut preceperat ci Domiqus; et convcnlura ha-
buitad ostiumlabernaculi teslinionii. EldixitMoyses: 
Hoc esl verbum, quod mandavit Doiuinus facore; c l 
induitdcccnter Aaron atquectiaro sacerdotes, aaper^ C τ ο ^ ^Ρ^Ρ· 0**· € * ~ ε Μωσής *] Τούτο tsz 
silque olco unclienis alLarc scpiies, et onmia ejua 
vasa, et labrum, inquit, tabcrnaculumet orania, qoa? 
in eoerant, et sanclificavit ea · · . ι Sanctum cslenim 
Ubernaculum quidem, allare lamcn sanctificaliono 
Spirilus perfccle praedilum est, non lanquam ex ra-
lionaliam naluraruro numero ejus particeps factum 
(neque enim ila sanctum est, ut vcrbi gratia, an-
gcli natura, utbominis anima), sedex contactu quo-
datnroodo sacrificii, quod super illud iroponebatur. 
Sanclus cst enim etiam locus, ubicunqucfueritCbri-
slus. Perunclo igitur allari septies, boc est, abunde, 
sanclificat ipsum Aaron: iufuditenim superillum un-
rtionis oleum, ac pralerea oblulil hoslias tum pro illo, 
tum pro ejus filiis eo modo,quo supcrius expisuimus. 

τδ |5ήμα δ ένετείλατο Κύριος ποιήσχι. Καλ i ^ * 
ιέννυσι μέν έν κόσμψ τδν Ααρών, καλ μέντοι τονί 
Ιερέας. Προσρανεί δέ τψ έλαίψ τής χρίσεως τδ 9> 
σιαστήριον έπτάκις, καλ έπ\ πάντα αυτού τά αχίϊη, 
κα\ έπλ τδν λουτήρα, φησλ, καλ τδν ςχχήν, χα) 
πάντα τά έν αυτή, καλ ήγίασεν αυτά * Άγια γάρ ή 
σκηνή, καταπλουτεί δέ τελείως τδ νντυχστήριον τδν 
διά Πνεύματος άγιασμδν, ούχ ώς έν τάξει υετίσγον 
τών λογικών · ού γάρ ούτως άγιον, ώς, οίον είπείν, 
αγγέλου φύσις, ήγουν άνθρωπου ψυχή · άλλ' οιονεί πως 
έξ επαφής τής επιτιθεμένης Ουσίας αύτψ. Άγιο; 
γάρ κα\ τόπος έν φπερ άν γένοιτο Χριστός. Κατά-
χρίσας δή ούν τδ θυσιαστήριον έπτάκις, δ έστι πλον 
σίως, αγιάζει τδν 'Ααρών · προσεπηντλησε γαρ αύτξ» 

Ilisveroperieclis^raeccpitadhucdicensnElaboslio 0 τ ο τή> ΧΡ^ως έλαιον, κα\ πρός γε δή τούτω προσ-
κεκόμικε τάς θυσίας τάς υπέρ τε αυτού καλ τών ις 
αυτού κατά γε τούς άρτιως ήμίν προαποδοθέντχς 
τρόπους. Επειδή δΐ εί; πέρας ήκτο ταυτλ, προσετι-
τάττει λέγων, ι Καλ άπδ τής θύρας τής σκηνής χαλ 
μαρτυρίου ούκ έξελεύσεσ^ε έπτά ημέρας, έως ήμέρ* 
πληρωθή, ήμερα τελειώσεω; υμών. Έ π τ ά γάρ ημέρας 
τελειώσει τάς χείρας ύμων, καθάπερ έποίηστν έν τή 
ήμερα ταύτη, ή ένετείλατο Κύριοςτού ποιήσαι,ώστεες-
ΰάσασθαι περλ ύμων, καλ έπλ τήν θύραν τής σκηνή; 
τού μαρτ-ϋρίου καθισεσθε έπτά ημέρας. Ήμέραν δε 
καλ νύκτα φυλάξασθε τά φυλάγματα Κυρίου, ίνα μή 
άποθάνητε · ούτως γάρ ένετείλατο μο· Κύριος ό Θεό;. · 

tabemaculi tcstimonii non cgrcdiemini scptcm die-
bus, quousque dies implcalur, dics consummationis 
vcstra?. Soplcm cnim dics consccrabil mauus vc-

' stras, sicul fecil die boc, quo mandavit Dominus fa-
cere, ut propilietur pro vobis, el ad ostium labcr-
naculi teslimonii scdebitis seplcm dies : noclc ct 
die scrvabitis cuslodias Doniini, ul nrm moriamini: 
siccnim mandavil mibi Domiiuis Dcus » Quinam 
uniuscujuscunquc sacriGcii fueril rilus, satis est a 
nobis superiori scrmone demonstratum; quapropler, 
omissa de bis rcbus subtililale disscrendi, ad illud 
pcrgamus. Non perniill:! lex cos, qui sacram egrc-

• M Ccr. xni, 10. M Lcvii. Y i i i , 1-7. ·• ibid. 33-55. 
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Ο π ο ί ο ; μέν οδν έφ' έκαστη τών θυσιών γέγονε τρό- Α giamque sortem adcpli suni, et ad sacerdotii rounus 

obeondum jam consecrati, c sacro tabcrnacnlo exce-τ τ ο ς , Αποχρών ήμίν εύ μάλα διέδειξε λόγος. Τοιγάρ-
τ ο ι μεθέντες τδ Ιν γε τούτοις ισχνομυθείν, έπλ τούτο 
Ιαομτν . Ούχ έφίησιν δ νόμος τού; Ιερδν χα\ άπόλεκτον 
ιοαταπλουτήσαντας χλήρον, τετελειωμένους τε ήδη 
τ τ ρ δ ς τδ ίεράσθαι δείν, έξω που φέρεσθαι τής αγίας 

dere, sed ad scpiimum usque diem eos intus consi-
dere jubet, ac prope dixerim, ostio afligit, 400 n e c 

liinen egredi sinit; quamin sacris illis locissessio-
nera.ul opinor,flrrailatis alque pcrmansionis in sanc-

σ χ η ν ή ς , άλλ' είς έβδόμην ήμέραν είσω τε καθιζειν, ^iificatione syrabolum quoddam esse voluil. Necesse 
αεαλ μονονουχλ προσηλοί ταίς θύραις, ούχ ύπεραίρον-
χας τδν ούδδν, τήν έν τόποις άγίοις χάθισιν σύμβολον, 
ο ΐ μ α ί «ου, τιθελς δδραιότητος καλ διαμονής τής έν 
Αγιασμφ. ΔιερηρεΤσθαι γάρ δεΤ χα\ άχλονήτως έχειν 
ε,Ις άρετήν άναγκαίον ημάς, τούς οΓγε τετάγμεθα 
προσεδρεύειν θεφ , ούχ έξω φοιτώντας τού καθήκον­
τος τρόπου καλ γνώμης έκτρέχοντας ιεροπρεπούς · 
άγχοΰ δέ ώσπερ άελ καλ οίκούντας παρά Θεώ, κατά γε 

enim est, u l , qui in bac statione collocati sumus, 
praeslo simus Deo, flrmi alque immobiles in virluie 
maneamus, ne exlra morura terminos, qui nos de-
cent, cgredlamur, aut e sacro sensu excedamus, sed 
semper prope quodammodo siraus, et apud Deum 
babilemus, juxta illud, quod cst propbelse voce d i o 
tura : f Quacrens qiuerc, et apud me babila f > . » Hoc 
autem per septem dics facere jussit Moyses. Qua in 

τδ είρημένον διά φωνής προφήτου· c Ζητών ζήτ«· Β re septenarius numeras id signiGcat essenobisad-
καλ παρ* έμολ οίκει. > Είς έπτά δέ τούτο ημέρας 
ποεείν έκέλευσεν ό Μωσής * τδ έν παντλ δέ χρήναι 
κα ιρφ Θεφ προσεδρεύειν έπείγεσθαι, τού έπτά ση­
μαίνοντος , οίονελ γάρ πως τδ διόλου καλ διά παντδς 
φησίν. Είσω δέ δντας σκηνής εντέλλεται τηρείν τά 
φυλάγματα Κυρίου, τής παρά θεφ προσεδρείας καρ-
πδν, τδ εύπειθές ύποφαίνων, καλ τδ δράν έθέλειν 
&περ άν έλοιτο νομοθετείν. Προσεδρευτέον ώδε τ φ 
πάντων Δεσπότη, πρδς αυτό που τδ λοίσθον τών κα­
κών της έπ* άγαθοίς ραθυμίας* έκτελευτώσης άεί · 
•χροαεπήνεγκε γάρ δ Μωσής ταύτη τοι, καθάπερ 
Ιγ^μαι , τδ, ι "Ινα μή άποθάνητε. > 

ΠΑΛΑ. Όρθώς έφης. 
ΚΥΡ. Τετελειωμένος δέ ήδη πρδς ίερουργίαν δ 

nltendum, ut omni tempore Deo praeslo simu?; idem 
enim est, ac si dixisset, semper ac perpcluo. Intra 
tabernaculum vero mancntera precipit servare cu-
stodias Doroini, signiOcans illius assiduilalis, qua 
Dco assidemus, fructum esse obedientiam, el volun-
tatem exsequcndi, quod i l le pnEcipicndura duxerit. 
Ad bunc igitur modum i i l i omnium Domino praesto 
esse debemus, cum ille in recte factis languor in 
extremum malorum omnium desinat: eam enim ob 
causam, ut existimo, adjunxit Moyses illa verba 
ι ne moriamini. > 

PALL. Rccte est a te dictum. 
CYR. Jain vero, posteaquaro ad sacerdetll munws 

"Ααρών άρχεται πληρούν τά νενομισμένα. Καλ τίνα Q consecratas est Aaron, incipk sairtfitiattdi r i l i im ex-
δή τρόπον, φέρε δή λέγωμεν. Γέγραπται γάρ πάλιν 
έν τφ Αευιτιχφ* ι Καλ έγενήθη τή ήμερα τή ογδόη, 
έχαλεσε Μωσής Ααρών, καλ τούς υίούς αυτού, καλ 
τήν γερουσίαν Ισραήλ, καλ είπε Μωσής πρδς 
'Ααρών * Αάβε σεαυτφ μοσχάριον έκ βοών περλ αμαρ­

τίας, καλ κριδν είς ολοκαύτωμα, άμωμα, καλ προσ-
ένεγκε αυτά έναντι Κυρίου. Καλ τή γερουσία^ Ισραήλ 
λάλησον, λέγων· Λάβετε χίμαρον έξ αίγών ένα περλ 
Αμαρτίας, καλ μοσχάριον, καλ άμνδν ένιαύσιον είς 
ολοκάρπωσιν, άμωμα, καλ μόσχον, καλ κριδν είς θυ­
σίαν σωτηρίου έναντι Κυρίου, καλ σεμίδαλιν πεφυρα-
μ/νην έν έλαίφ, δτι σήμερον Κύριος όφθήσεται έν 
ύμίν. Καλ έλαβον, καθδ ένετείλατο Μωσής απέναντι 
τής σκηνής τού μαρτυρίου, καλ προσήλθεν πάσα 

sequi. Quo autem id modo faciat, agendum dicarous. 
Scriptum est enim rursus in Levitico : ι Et faclam 
esl in die octavo vocavil Moyses Aaron et filios ejue 
ct seniores Israe!, et dixit Moyses ad Aaron : Sume 
tibi vitalum ex bobus pro peccato, et arietem in ho-
locaustum immaculatum, ct ofler illa anle Domi-
num. Et ad seniores Israel loquere, dicens : Acci-
pite hircum de capris tinum pro pcccato in holo-
causiuin immacalatum, et vitulun\ et arietem in 
sacrificium salutaris coram Domino, et similam con-
spersam oleo; qxiia hodie Dominus videbitur in vo-
bis. Ει acceperunt, sicul prseccpcral Moyses coram 
tabcmaculo tesltmonii; et accessit unnrcrsa Syna-
goga, et stetenint anle Dominura; et dixit Moyscs: 

συναγωγή, καλ έστησαν έναντι Κυρίου, καλ είπε D Hocverbnm, quod dixit Dominus,.facite, c l ridebi-
Μωσής* Τούτο τδ (&ήμα, δ είπε Κύριος, ποιήσατε, 
χαλ όφθήσεται έν ύμίν ή δόξα Κυρίου. Καλ είπε Μωσής 
τφ 'Ααρών· Πρόσελθε πρδς τδ θυσιαστήριον, καλ 
ποίησον τδ περλ τής αμαρτίας σου, καλ τδ ολοκαύ­
τωμα σου, καλ έξίλασαι περλ σεαυτού, καλ τού οίκου 
σου, καλ ποίησον τά δώρα τού λαού, καλ έξίλασαι 

tur in vabis gloria Domini. E l ail Moyscs ad Aaron : 
Accede ad allare, ct fac pro peccato tao, et bolo-
ieaustum luum, et exora pro le et pro donio tua, et fac 
dona 401 populi, c l cxora pro ipsis, sicat manda-
v i l Dominus ·*. > Si subtilem, Palladi, menlis aciem 
in sacras Htleras intenderis, in hac quoque re op-
lime pcrspicies elucerc Cbristi myslerium. 

τδ Χριστού 
περλ αυτών, καθάπερ ένετείλατο Κύριος, ι Αεπτδν, 
ώ Παλλάδιε, τοίς Ιεροί ς Γράμμασι τδν νούν ένιελς περιαθρήσεις εύ μάλα κάν τωδε διαφανές 
μυστήριον. 

ΠΑΑΛ. Τίνα τρόπον; PALL. Quolandem modo? 
ΚΤΡ. Έν ήμερα γάρ ογδόη καταλήγει μέν ώσπερ CYR. Oclavo certe dic desinit qnodammodo Moy-

τού ίεράσθαι Μωσής. "Αρχεταί γε μήν ό Ααρών, scs oflBcio sacerdotis fungi; sed incipit Aaron, noo 

l^a. xxi, 12. ·* Lcvil . ix, 1-7. 
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tatnen conlicuit Bloyses, licei jatn Aaron ad sacer- Α 0 ϋ σεσίγηχεν ό Μωσής, καίτοι διάττοντος φ 
dotis munera pergeret. Tempus eniin sacerdotii 
Christi iilud congruenter inldUgUur, quod post 
legena fuit, id est, octavus dies, iu quem iucidil re-
aurreciio, el initium quoddam factum csl saeculi 
novi ; nova enim in Cbrislo crealura, sicut scri-
ptuin eat · \ Sed Cbristo jam oclavo die declarato, 
Moysi obftervatio flnem illa quidera accipit) neque 
euim adbuc id flguris et umbris Deum colimns), sed 
taroeo illa legis institutio non coolicuit; lex enim 
•piritualisestspiritualibus, et semper Cbristi niys-
tertum prasdicat, Profesbus est vero Moyses octavo 
dta visuit) i r i Donjini gloriam : nam lex leropus 
adventus Salvaloris nostri pradixit. Ad b«c itc-
rum prrcipit prius quidetn pro se ipso Aaroo sa 

πρδς τΑ τής Ιερωσύνης Εργα τοΰ 'Ααρών. Χρόνος γε· 
δή τής Ιερωσυνης Χριστού νοοίτ* Αν είκότως 4 μκύ 
τδν νόμον, τούτ* έστιν, ή όγδοη, καθ* ήν ή AvAfsa» 
σις, κα\ αρχή τις ώσπερ αιώνος νέου. Καινή γψ 
κτίσις έν Χριστψ, κατά τδ γεγραμμένον. Αναδειγ­
μένου δέ ήδη Χρίστου κατά τήν όγδόην, κατάλεξα 
αέν τά Μωαέως * ού γάρ έν τύποις έ τ ι χαλ σχιεί; 
λατρεύομεν * ή γε μήνέννόμψ παίδευσες ού σεσίγηα, 
πνευματιχδς γάρ δ νόμος τοίς πνευματικοί ς , καλ έύ 
τδ Χριστού λαλεί μυστήριον· Έπηγγέλλατο μέν ωι 
δ Μωσής κατά τήν όγδόην ήμέραν όφθήσχσίαι τήν 
δόξαν Κυρίου. Προαναπεφώνηκε γάρ δ νόμος της 
τού Σωτήρος ημών επιδημίας τδν χρόνον. Προσε»» 
τάττει δέ πάλιν, πρότερον μέν υ π έ ρ έαυτον oW 

criOcia facere, postea vero pro universo populo : B 'Ααρών Ουσίας έπιτελείν μετά δέ τοΰτο, τάς etif 
qua in re nobis jam figurara quodammodo praebuii, 
proeclarequc ac perspicue ostcndit, qui electi essent 
aJ sacerdolium, et qui sancliGcationem iu fide per-
ciperenl, iis u l sancli sint ac sacri, aptissune con-
venire. Sed quinam fuerit oblationis modus, ut po-
lerimus, explicabimus. Vitulus igilur pro peccalo 
et expiatione sacerdolum immolabalur, fusoque ad 
altare sanguine, et intesiiiiis incensis, reliquum 
Corpus igni comburebatur. Aries deinde lotus in-
ccndebatur consuela bolocausti lege. Jam vero 
hircus vicliraa eratadpopuli pcccaUim expiandum, 
vttulus aulem el agnus in holocauslum ; aries et bos 
ad sacriOcium ealutaris, allaxi etiam siroila hngo-

παντδς τού λαού, τύπον, οΤμαι, τδ χρήμα τιθελς τα; 
καθ' ημάς ήδη πως, καλ ύποφαίνων ευ μαλακαλσβφύ^ 
δτι τοίς έξειλεγμένοις είς ίερωσύνην, χαλ τοίς τδν h 
πίστει δεχομένοις άγιασμδν, πρέποι &ν εΐκότωςτί 
αγίους τε είναι καλ Ιερούς. Τίς δ* &ν γένοιτο ή ; 
προσαγωγής ό τρόπος, ώς ένι δηλώσομαν. Μόσχα** 
ούν υπέρ αμαρτίας καλ καθαρισμού τ ώ ν ίερουργού*· 
των έσφάζετο. Προχεομένου δέ τού αίματος τφ αγνρ 
θυσιαστηρίφ» τεθυμιαμένων δέ καλ τ ω ν έντοσθίυν» 
πυρλ τδ έπ (λοιπόν κατεφλέγετο σώμα. Κριδς δέ δή «4» 
λιν τδ όλοκαυτούμενον ήν, κατά γε τδν συνήθη νόμο» 
τής όλοκαυτώσεως * χίμαρος δέ τδ θύμα πρδς te-
κάθαρσιν αμαρτίας τού λαού * μοσχάριον δέ καλ αμνέ;, 

sila, si non tota, at pugiilo et ex parte. JteiwLo c τά είς όλοκαύτωσιν, κριός τε καλ μόσχος είς luaf» 
iuqut t : ι. & elwaii* Aaron manibus m populum, 
beoedixK eie : et deecendit, posteaquam fecit pro 
peccalo et bolocausta e i saluiaria, el mgreseus est 
Mo>sae et Aaron in ubemaculum lestimomi, e i 
«grQs^i benodixcrunt universum populum : et ap-
paruit gloria Demini omm populo. 402 Et egres-
sus caiignis aDpmino, et devoravitquaeerant supeit 
altari bplocausla, et- adipes : et v id i l oranis popu-
lua, et expavj^ et ceciderunt in iaciem 1 1 . » 

σωτηρίου, έπιτεθ&ιμένης τ φ θυσιαστηρίφ καί π; 
σεμιδαλεως, εί καλ μή πάσης τυχδν, Αλλα δρακίςι» 
έκ μέρους. Είτα φησιν, δτι ι Καλ εξάρας Aopfl 
τάς χείρας έπλ τδν λαδν, ηύλόγησεν αυτούς, χαλ 
κατέβη ποιήσας τδ περλ τής αμαρτίας; χαί τά Αω-
καυτώματα καλ τά τού σωτηρίου, χαί είσήλθε έΐνσή* 
χαλ Ααρών είς τήν σκηνήν τοΰ μαρτυοίου, χαλ εξελ­
θόντες ευλόγησαν άπαντα τδν λαδν, χαλ ωοθηήδ*ν«> 
Κυρίου παντλ τφ λαιρ, καλ εξήλθε πύρ παρλΚνρίον, 

χαλχατέφαγε-τΑέπλτού θυσιαστηρίου, τά τε ολοκαυτώματα, καλ τά στέατα, καλ είδε πάς ό λαδς, καλ 
έξέστη, καλ έπε,σον έπλ πρόσωπον. » 

PAH, . Quid, igilur tandem de his rebus dicen-
dum pqtas ? 

CYR. Visa est ergo revera glpria Domini oclavo 
die, id est, Filius raanifeslus est faclus, qui est glo-
ria Dei acPatris : sic enira illum appellavil, dicens 

ΠΑΛΑ. Τί δή ούν άρα καλ έπλ τοίσδε φής; 

ΚΤΡ. "Οφθη μέν οδν κατά γε τδ αληθές ή «ξ* 
Κυρίου κατά τήν όγδόην, ήτοι γέγονεν εμφανής 4 
Υίδς, ή δόξα τοΰ θεού καλ Πατρός · ώνόμαζε γάρ αν-

ad beatum Moysen : ι Viyo ego, dicit Dominus; D τ ο ν ο υ τ ω * λ έ Υ ω ν π Ρ^€ Μωσέα τδν Ιερώτατον· < 1 « 
έ γ ώ , λέγει Κύριος, ή μήν έμπλησθήσεται τξ; 
δόξης Κυρίου πάσα ή γή. ι Ιερούς δέ ημάς ά*** 
φαίνει αύτδς υπέρ ημών ώς έν γε τψ μόσχω σφσζό-
μένος, καλ αμαρτίας ελευθέρων, καλ παντδς άνιελ; 
εγκλήματος, καλ τδν έκ τού κατεγνώσθαι διασμη/Μ' 
(δύπον, καλ αύτδς ομοίως είς όσμήν εύωδίας τη; νοη-
τής ώς κριδς τέλειου μένος, αύτδς καλ θυσία σωτηρία 
γινόμενος, καλ άγιάζων ημάς τψ ίδίφ αίματι, αυτέ; 
καλ σεμίδαλις έλαιόδευτος, έν Ιλαρότητι ζωής άγί«. 
παραδεικνύς έαυτδν υπέρ ημών τ φ θεφ καλ Πατρί. 

certe iraplebilur gloria Doraini omnis terra". ι 
Sacros porro nos efficit ipse, dum in bovis figura 
pro nobi* immolatur, et a peccalo nos liberat, ei 
univcrsa criroina remillit» c l macula» ex condem* 
natjoAe conlraclax abstergil; ilideraque dum in 
odorem suayitalis spjrilualis u l ariesconsummatur, 
e i ipse idem Gl hoslia salularis, et suo nos sangutne 
eanclifical. Ipse eliam simila est oleo liia, in hila-
riiate vita3 saoctae seipsnm Deo ac Patri pro nobis 
osteadens. 

" U Cor. v, 17. ·· Levit. « , 2 i - 2 i . «e iNum. xiv, 21. 
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ΠΑΑΛ. Χυνίημι δ φής. 
Κ Τ Ρ . Οΐμαι 8ε έγωγε, τήν υπέρ του 'Ααρών Θυ­

σίαν χβλ υπέρ τοΰ λαοΰ παραδηλούν άστε (ως τήν τών 
αγίων είς βεδν καθιέρωσιν. Αναδεδειγμένου δε λοι­
πδν χαλ εμφανή τά χαθ' έαυτδν χαταστήσαντος τοΰ 
Εμμανουήλ, δι' οδ κεκλήμεθα πρδς άγιασμδν, δεχτοί 
τε χαλ Ιερολ, χαλ αίς όσμήν εύωδίας Ανατεθείμεθα τ ω Ν 

ΙΙατρί. Επιτηρεί γάρ δτι, διά τών έναγχος είρημέ-
νων, έπεραίνετο μέν έννόμως ή τών Ιερέων τελείωσις, 
δι' αύτοΰ δέ δή πάλιν πολυτρόπως ήγιασμένων. Κατ-
εχαίετο μέν γάρ ώς μόσχος έξω τής παρεμβολής 
νπέρ αμαρτίας, έθυμιάτο δέ ώς χριδς χαθηκόντως 
έίοχαυτοΰμένος, μελειστλ δέ δλος ώς υπέρ έχάστου 
χαλ υπέρ πάντων, ήγίαζε τ φ αίματι χαταχρίων αυ­
τούς, ύ*ς χρως σωτηρίου. Όγδοης δέ ήδη λοιπδν 
άναέεδενγμένης ημέρας, τούτ* έστι, χαθ' ήν έχφανε- ] 
στέρα γΑγονεν ή δόξα Χριστού, χατηργημένου θανά­
του, χ α ί πεπατημένης φθοράς, λοιπδν Ιερείς τε χαλ 
λαολ χαρποφοροΰσι θ ε φ , ούχ όθνείοις τιμώντές τισιν, 
ουδέ τοίς έξωθεν εύφραίνοντες τδν τών δλων Δεσπδ-
τχν, χαθάπερ χαλ δ χατά σάρχα Ισραήλ, άλλά εαυ­
τούς άποφαίνοντες ευώδη θυσίαν. Οίονελ γάρ πως έν 
(ίχόνι τοίς θύμασι τάς εαυτών Ιερουργού με ν ψυχάς, 
χαλ θεφ ιτροσάγομεν, αποθνήσκοντες μέν τφ χόσμφ, 
χαλ τφ φρονείν τά σαρκδς, καλ παθών νέκρωσιν 
υπομένοντας, μόνον δέ ούχλ συσταυρούμενοι τ φ Χρι­
στφ, Ινα πρδς άγίαν καλ άμώμητον μεταχωρούντες 
ζιβήι, κατά τδ ούτω δοκούν πολιτευώμεθα. Τοιούτον 
Ά χαλ δ θεσπέσιος γράφει Παύλος* c Πάντοτε τήν 
νέκρωσιν τοΰ Ίχσσύ έν τφ σώματι περιφέροντες, ίνα 
χαλ ή ζωή του Ίηαού έν τφ σώματι ημών φανερωθή. > * 
Καλ πάλιν* ε Εί ύπομένομεν, χαλ συμδασιλεύσο-
μεν* ι εί συμμορφουμεθα τφ θανάτω καλ τοίς παθή-
μσσιν αυτού, χατά τδ γεγραμμένον, χοινωνολ καλ 
τής αναστάσεως χαλ τής δόξης έσόμεθα; Ούκούν έξω 
μέν της πύλης υπέρ ημών πέπονθεν ό Χρίστος, κατά 
τήν τού μαχαρίφι Παύλου φωνήν, έξι μεν δέ καλ 
αύτολ, τδν όνειδεσρον αύτοΰ φέροντες, έξω τής πύλης, 
ώς μοσχάριον έν ίσφ τρόπω σφαζόμενοι, καλ ώς 
κριδς δλοκαυτούμενοι, τήν έν Χριστφ πολιτείαν εύ-
ωδιάζομεν τψ βεφ* Καλ ταυτλ μέν υπέρ Ααρών καλ 
τών συν αύτφ τε χαλ έξ αύτοΰ τά θύματα, τά δέ 
υπέρ τού λαού, χίμαρος τδ υπέρ αμαρτίας. Καλ τίς 
δ λόγος; καίτοι μοσχαρίου προσενηνεγμένου πρδς 
άποχάθαρσιν Ιερέων. Έν υπεροχή δέ πάντα τά ίερέων,. j 
καλ θυσίας προσαγωγαλ, και τά είς άποκάθαρσίν τε» 
καλ άγν ισμόν Ρ^ίζων δέ ώς έν μεγέθει σώματος χ ι -
μάρου μοαχάριον, τής έν πράγμασι νοητής υπερ­
οχής μηνύσιον έμφαίνον εναργές. Μοσχάριον δέ καλ 
άμνδς είς ολοκάρπωσιν τήν έν Χριστώ νηπιότητα. 
τών έν πίστει χαθιερουμένων ύπαινίττεται * μόσχος, 
δέ χαλ χρεδς τδ τληπαθές χαλ άνδρείον, καλ τήν έν 
πραότητχ χαρποφορίαν χατασημαίνουσιν εύ μάλα 
καλ του μΑν πρώτου τύπος ό μόσχος * ό δέ γε χριδς 
τοΰ δετ/τχρου,Διάδροχος δέτψέλα(φ σεμ&αλις τής έν 
Χρ\<ηψ ζωής τήν ελπίδα λαμπράν εύ μάλα καταδη-
λ»1· ού γάρ· τοι στ»*γνά£οντας_ *<Λ δεδακρυμένους, 

· 7 Π Cor. ττ, 10. β* Π Tim. u, 12. *· Rom. vni, 

U ET VEMTATE. LIB. X I . Π 0 

PALL. Intelligo quod diels. 
C Y R . Eqnidem puto sacriicium iOud pro Aaron 

et pro populo factum eleganler stgnificarte confe-
crationem fllam, qua eancti homines Deo dicantur. 
Jam vero, posleaqoam declaratus est, ae setpaum 
conspicaura fecit ille Emmaneel, per quem su-
moe ad sanctificalionem vocali, lum denique acce-
ptabiles et sacri, et in odorera seavitatis Patri d i -
cati sutnus. Velira nainqoe observes, saeerdotom 
oonsecrationem per ea quae dicta siint, eo tempore 
perfici coHsoevisse, sed eosdem fuisse per illom 
varie sanelificatos. Comburebatur euira ut bos cx-
tra castra pro peccato, fneendebalur idcm ut afiesi 
congrueBter in holocamstum oblatus, per ntembra 
concisoe simul et tolas, tanqeam pro singuli», 
itemque pro onitersis : sanctificabat illoe deriique 
sangutne tingenf tanquan aries saluiaris. Csete-
rum, ewn jam oetavag dies illuxisset, is nempf, 
quo Ghristi gloria darior faela est, morte destru-
cta et interitu conculcalo, tum vere sacerddies ae 
populi Deo munefa offerimt. Neqoe vero illum 
omnium Bomiftem allenis qaibusdam depis bono-
ront, aut externis muneribus obtectetrt, sicut Israel 
secundum carnem, sed se ipsos exbibenl bosliaitt 
suaviter redolemem. In illis enim bostiis tan-
quam in imagine quodammodo nostrae a n i -
mas immolainus, Deoque offerimus, dum mundo 
403 *U]ue canrig sapientia? m o r i m u r , etvitiorunr. 
morlificalionem subimus, ac propemodHm ooa cura 
Ghristo craei suffigimur, ut ad sanctum ptmimque 
yivendi gewMiios trarisferentes, ad ^jo&volunUilem' 
vitara ducamus. Ejusmodi quidpiam beatus eliaui 
Paulue scribit : < Semper mortaficationem /esu 
in eorpore circumferentes, ut c l vita Jesu in corpore 
noatro manifesfcttir*7. ι Et i tenim: c Si sastinemus, 
el conregnobimus^. >Si coRformamor ad ejus mor-
lem alque passionero, ut scriptum e s t ° , socii quo-
que resurrectioois el gloriae ipsius eriimis. Igitur 
exlra porlam qnidem pronobis passns est Christus 
utbeatus Pa«Vus a i t 7 0 ; eximus ipsi quoque, impro-
perium ejus porlanles, extra portam ; et eodero rit» 
ac vitulus immolamur, et v t aries , in bblocausium 
oblatt, odorem Deo Christianai conversationis ado-
lemas. Atque ba3 boeiise p ro Aaronejosqoe SDCIIS 
ac Uberis ofiferuntbr, sed pro populo yictima pro 
peccauy hircns est; E l qua3 tandem est ejue rei ra-
tlo ? coor praesertim ad sacerdotam expiationem 
faisset vitolus oMatus. Sed in saoerdotibos supe-
riorasont oroaia t lum sacriflcii oblationes, tumqiuc 
ad expiationem sandificaiionemqiie peiikient: ma-
jer est auten corporis moie vitalos hirco, spiritua-
lis rerum prasstaittix spechnen prse se ferens. Vi iu-
IDS aalcm et agmis in boiocauslum horaiuum dda 
consecralorum in Gbristo infanliara insiniiat: bos 
vero ei aries patientiam et fortiludinem, et in xnan~ 
s o e i u d i n c f n i c l Q u i » uberiaiem pnedaresignificant; 
ae prioris illius figura est bbs, aries peeieriorix. 

I 
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Porro stmila oleoperfusa, vitae, qu& in Chrislo du- Α άλλ' εύθυμους χαλ Ιλαρούς της έν Χ ρ ι σ τ φ πβλπύ; 
cilur, spem preclarara optime declarat. Non cuim 
tristes et Jugentes, sed lsetos et bilares inbjerere 
Cbristiana* conversationt decet: id enim esl, opi-
nor, illud : c Venile, exsultemus Domino 7 1 ; ι ita 
enim aperle atque perspicue affulgebit Cbristi glo-
ria, et libentissime sanclorum bominum oblationes 
admittet; sicut nimirum eo quoquc tempore in ignis 
specie Deus aperte descendit, ei victimas illas ab-
sumpsit. Eorum enira, qui fide sauclificali sunt, 
parlam cx virtule laudctn tanquain pastum ac vo-
luplaiem putat. Mysticum vero quiddam pra &e 
ferunt ba?c verba : tunc enim 4 0 4 a d concisas illas 
carnes ignis impetum demisil Deus, pcrinde ac si 
propositas oblaiiones attingerel: seroper enim Di -
vinitas ignis naturara flgurate subit. Nunc vero epi-
rituali bostia sibi proposita, non ignis specie, sed 

έξήφθαι πρέπει. Τούτο γάρ, οΤμαι, Α α π τΑ, ι Αοα 
άγαλλιασώμεθα τφ Κυρίω. » Έπ ιλάμψε ι γάρ ύ% 
καθαρώς τ$ καλ έναργώς ή δόξα Χριστού, έφ, 
νέστατα προσιεμένη τάς τών αγίων καρποφορώ, 
χαθάπερ άμέλει χαλ τότε θεδς έν εϊδ*ι 'πυρδς 
πεφοίτηκεν έναργώς, χαλ κατ έφαγε τΑ θύρα 
Μόνον δέ ούχλ τροφήν ηγείται χαλ τρυφήν τών δο­
σμένων έν πίστει τήν εύδοκίμησιν* Ύπεμφαίπ: § 
τι καλ μυστικόν ό λόγος · τότε μέν γ Α ρ έπλ τά «ρ-
τομήματα τήν πυρός άκμήν χαθίει Θεος, ofevri τ * 
τών προκειμένων άπτόμενο; · ύποπλάττεται γάρ τίρ 
πυρδς φύσιν άελ τδ θείον. Νυνλ δέ τ ή ς νοητής τ » > 
θεμένης αύτφ θυσίας, ούκ έν είδει πυρδς, AU* π 
άγίφ Πνεύματι, τών προκειμένων νοητώς έοα=4 
μένος, ζωοποιδν άποφαίνει τοίς έφιεμένοις μετεά-
χείν, καλ αληθές έν πίστει τδ χρήμα δεδέγμεθα. 

Sancto Spiritu oblata munera spiritualiter allingcns, eam participare cupieotibus vivttkatricem efia; 
quam rem veram Ode suscepimus. 

PALL. Recte ais. 
CYR. Elevatis autem Aaron manibus benedixit 

populum. Observa item banc primam imposilioncu) 
raajiuum in populo* per Aaron factam : benedicit 
enim omnibus ille verus Aaron ,sacerdotibus ac po-
pulis, pusillis cum majoribus, sicut scripturo est T \ 
manibus propemodum impositis : ac manus imposi-
tk) illius in nos sanclissiuii Spiritus missionis si-
gnom evidens esse poleril. Ante vero quam sacrifi-
cium peregisset Aaron, manuura imposiiio nuJia 
erat: «Nondiim eniiri eral Spiritus> (jaxta Joajuiis 
vocern), c quia Jc&us oondum eralgloriikalus T ,.i 

PALL. Congruens certe cxpositio. 
CYR. Quinetiam ritum, quo sacerdoles impreca-

ΠΑΑΑ. Όρθώς Ιφης. 
KVP. Εξάρας δέ 'Ααρών τάς χείρας ηϋό^α 

τδν λαόν. Καλ θέα δή πάλιν ώς έν πρώτη χειρζηέο 
θέσει έπλ λαοίς διά τού 'Ααρών * εύλογε! γάρ irx»-
τας ό αληθής 'Ααρών, ίερέας χαλ λαούς, τους ραψας 
μετά τών μεγάλων, χατά τδ γεγραμμένον, μονονα̂ Ι 
χαλ χείρας έπιθελς, καλ σημείον Αν γένοιτο σαφΜ 
χειρδς έπίθεσις τής τού παναγίου Πνεύματος Α 
ημάς καταβολής. Πρδ δέ τής Ιερουργίας τής Άια* 
ή χειρών Ιπίθεσις ούκ ήν. ι Ούπω γ ά ρ ήν Πνύεε, * 
κατά τήν Ιωάννου φωνήν, δτι < Ιησούς ουδέ»* 
ξάσθη. > 

ΠΑΑΑ. Πιθανδς ό λόγος. 
ΚΤΡ. Καλ τόνδε τής ιερέων εύχης κχτ*/ή$νή&* 

rentur , apte disponit : alque ejus imprecationia Q τρόπον, προαναγορεύσεις τινάς τών διά Χμστον ια· 
verba praedictiones quasdam Christi passionum esse 
voluit. AU enim: t Loquere ad Aaron, et ad filios 
ejas dicene : Sic benedicetis filiis Israel, dicentes 
eis. E l imponent nomen roeum super Glios Israel, et 
ego Dominus benedicam eis. Benedicat t ibi Domi-
nus, elcustodiat le, iUuminet Dominus faciem suara 
super te, el det tibi pacem, et roisereatur l u i « J u -
bet igitur u l , qui sacerdolio praedilt sunt, populo 
benedicant: sed abducit opporlune ab incplis cogi-
tatiouibus, oslendilquc non hominis manum esse, 
qiue benedtcal, sed scipsum, ut qui sii Dominus . 
« Omne cnim datura optimum, et omne donum bo-
num, et omnis benedictio desursum est, desomdens 
a Palre luminum " , ul scnptnm cst. Christus au-

θημάτων εύ μάλα τιθελς τούς έν αύτ} Xapof. Ttyl 
γάρ, δτι ι Αάλησον 'Ααρών καλ τοίς υΐοΐς εύτού U-
γ ω ν Ούτως ευλογήσετε τούς νίβυς Ισραήλ, λέγον­
τες αύτοίς. Καλ έπιθήσουσι τδ δνουΑ λτ\ το·̂ ς 
υίούς Ισραήλ, καλ έγώ Κύριος ευλογήσω αύτο^;, 
Εύλογήσαι σε Κύριος καλ φυλάξαι σε, έτιοαναι Κΰ 
ριος τδ πρόιωπον αυτού έπλ σλ, καλ δώη σοι είρήνη 
καλ έλεησάτω σε. ι Προστάττει μλν ούν εΰλογείν τδι 
λαδν τούς έν ίερωσύνη κατεστεμμένους , άφίστησι δ 
χρησίμως είκαιότητος λογισμών, O J X Ανθρώχο^ χεί^ 
τήν ευλογούσαν δεικνύς, άλλ' έαυτδν ώς Κύμο». 
ι Πάσα γάρ δόσις αγαθή, καλ πάν δώρημα έγεΜ». 
καλ πάσα ευλογία άνωθεν έστι καταβαίνοοοα έ^ 
τού Πατρδς τών φώτων, ι κατά τδ γεγρσμρί**· 

lem est benedictionisvia, et ipsenobis est coelestium D Χριστδς δέ τής ευλογίας ή δδδς, χαλ αυτός έστιν iF» 
bonornm distributor, in ipsoque et pcr ipsum omnia 
a Patre dantur. Itaque beatus Paulus, c Gralia vo-
bis et pax, inquit, a Deo patre nostro, et Dominc 
Jesu Cbristo T e .»Benedicimur itaque in Dei nominc; 
sed ejus benedictionis forma qusenam cssc debeal, 
clcganler signittcans, imprecanti eaccrdoti hiBC vcrba 
pronuntianda cssc d i x i t : < Benedical tibi Domiuuft, 
f l cuslodiat tc , illuminci Dominus 4 0 5 ^cicm 

τών ουρανίων αγαθών ό διανομεύς, έν αύτφ τι χ*** 
αύτοΰ. τά πάντα παρά τού Πατρός. Και γούι δ 
πέσιος Παύλος , c Χάρις ύμίν καλ είρήνη, φηβΚ*^ 
θεού Πατρδς ημών, καλ Κυρίου ημών Ίησου Χ«· 
στοΰ. ι Εύλογουμεθα δή ούν έν ονόματι θεού, Λ V 
άν γένοιτο τυχδν καλ ό τούδε τρόπος, κατασημ*^11 

άστείως, έπιφθέγγεσθαι δείν έφη τδν έπευχομε** 
Ιερέα· ι Εύλογη σαι σε Κύριος καλ φυλάξαι σε» I * " 

" Psal. xuv, 1. 7 1 P>al. cxiu, 13. 7 3 Joan. νιι, 3 9 . T> Num. \ ι , 22-27. Τ ί Jac. r, 17. l ,Roffl. 
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φ £ ν α η Κύριος τδ πρόσωπον αυτού έπλ σέ, χαλ έλεήσαι Α 
sc · ά πάρα ι Κύριος τδ πρόσωπον αυτού έπλ σέ, χαλ 
StLrfj σοι είρήνην. ι Φυλάττει μέν ούν ή ευλογία παρα-
ί , ύ ο υ σ α τήν άρον, χαλ άναπλάττουσα τδ ήμαρτηκδς, 
^ i ; τ ο ; έπαινείσθαι δεϊν έν Χριστφ* χαλ τούτου μάρτυς 
7 Π α ύ λ ο ς ωδλ γεγραφώς* c Εύλογητδς ό θεδς χαι 
( Ι α τ ή ρ τού Κυρίου ημών Ιησού Χριστού, ό εύλογή-
τ%ς -ημάς έν πάση ευλογία πνευματική , έν τοίς 
ετεουρανίοις έν Χριστφ, καθώς έξελέξατο ημάς έν 
α ύ τ ψ π ρ δ καταβολής κόσμου, είναι ημάς αγίους καλ 
ά μ ω μ ο υ ς κατ' ενώπιον αυτού * έν αγάπη προορίσας 
ή μ α ς ε ί ς υίοθεσίαν διά τού Χριστού είς αυτόν, ι 
'Ορ&ς δτι τδ άπόβλητον διά τήν άμαρτίαν έφυ, καλ 
δ άνθρωπος δεκτδς είς υίοθεσίαν εύλογου μένος έν 
Χ ρ ι σ τ ά &ιά μ**°χή? τού Πνεύματος, δ καλ έξέχεεν 
είς ή μ α ς πλουσίως, ό μή έκ μέρους αύτδ τοίς άγίοις Π 
οωρούριανος, άλλ* ώς έξ Ιδίου πληρώματος έντιθεί;. 
Ε π ι φ ά ν ε ι α δέ προσώπου θεού προξενήσειεν άν αύ-
τίκα xh έλείσθαι δεϊν, εΓπερ έστλν αληθές, ώς έν γε 
τω γνώναι θεδν τδ χρήναι μεταλαχείν τής αιωνίου 
ζωής είσβήσεται. Ούτω γάρ έφασκεν ό Σωτήρ πρδς τδν 
εν τοίς ούρανοίς Πατέρα καλ θεόν * c Αύτη δέ έστιν ή 
αίώνιος ζ ω ή , ίνα γινώσκωσί σε τδν μόνον άληθινδν 
βεδν, χαλ δν άπέστειλας Ίησούν Χριστόν. > "Οτι δέ 
πρόσωπον του θεού καλ Πατρός έστιν ό Υίδς, δς καλ 
έπέφανεν ή μ ί ν , ένδοιάσαι τις άν ήκιστά γε, καθάπερ 
έγφμαι» γαρακτήρ γάρ έστι καλ όμοίωσις καλ είκών 
αυτού, γικώσκομεν δέ δι* αυτού τε καλ συν αύτφ τδν 
Πατέρα, συνησθέοντος δε άναγκαίως τή τοιάδε γνώ­
σει καλ τού έλεεϊσθαι δείν * Δεδικαιώμεθα γάρ έν ^ 
πίστει, καλ ούκ έξ έργων τών έν δικαιοσύνη, ά έποιή-
σαμεν ημείς, άλλά κατά τδ πολύ αυτού Ιλεος, άπ-
εφορτισάμεθά τε τήν φθοράν, καλ είς καινότητα ζωής 
έν Χριστώ μετεστοιχίσμεθα, κατοικτείροντος θεού. 
Καί καθ* έτερον δέ τρόπον, εί πρδς Ιουδαίους τού 
λαγού τήν δυναμιν παρατρέποιμεν, ήλέηνται κατά τδ 
αληθές, έπιλάμψαντος αύτοϊς τού Μονογενούς. Έ π -
έκειτο μέν γάρ αύτοϊς δύσοιστον ώσπερ τι καλ άπό· 
βλητον άχθος , δ κατακρίνων νόμος, καλ οίκτιρμού 
δίχα χολάζων τούς άμαρτάνοντας. Ήλέηνται δέ, τήν 
δίκαιου σαν χάριν δψέ καλ μόλις διά Χριστού κερδαί-
νοντες, ού καλ τήν άφιξιν ίδείν γλιχόμενοι, πρδς τδν 
τών όλων θεδν έκεκράγεισαν, « Ό θεδς τών δυνάμεων, 
έτίίστρεψον ημάς , καλ έπίφανον τδ πρόσωπον σου , 
Χαλ σωθησόμεθα..ι Ήλεήμεθα δή ούν οί πάντες έν ^ 
ίπκρανεία Χριστού. Καλ μέντοι καλ έπαρσις τού 
"ροσώπου τού θεού πρόξενος εΙρήνης, ής έστι δοτήρ 
χαλ Ρραβευτής δ Χριστδς , ώς ίδιον άγαθδν τοίς πι-
«τεύουσιν είς αύτδν καλ προθελς καλ δωρούμενος. 
• Είρήνην ι γάρ, φητλν , ι τήν έμήν δίδωμι ύμίν , 
«ίρήνηντήν άμήνάφίημι ύμίν. ι "Οτε γάρ οίονεί πως 
ύ*}ού τέθεικε τδν Υίδν δ Πατήρ , χαρισάμενος αύτφ 
δ/ομα τδ υπέρ πάν δνομα, c Κάθου τε έκ δεξιών 
Ρβυ, ι λέγων, τότε δή, τότε τήν διιστάσαν ημάς κα-
•χΆύίΐντες εχθραν, συνήφθημεν ε!ς είρήνην, διά τού 
φρνϊίν έλέαθαι τά αυτού, καλ έν Πνεύματι περιπα-

suara super tc , et miserealur uri, elevet OomU 
nus vulium super l e , et det l ibi pacem. » Cou-
serval igilur nos benedictio, malediclionemque dis-
solvil, e l ettin, qui pcccaverat, reforraat, u l jaro 
in Cbrislo digjius sit, qui laudetur: ejusque rci 
teslis esl Aposlolus, qui in hunc modum scripsit: 
« Bcncdictus Dcus et Paler Domini nostri Jcsu 
Chrisli, qui benedixit nos in omni benedictione 
spirituali in cuelcstibas in Christo, sicul elegit 
nos in ipso ante mundi constitutionem, u l esse-
nus sancti el immaculali in conspectu cjus ia 
cbaritate. Qui praedestinavit nos in adoptioncm 
filiorura per Cbristum in ipsum " .» Vides bominem, 
exsecrabilem ex peccalo, dignum esse adoptione 
factom, dum ία Christo per parlicipationem Spi-
ritus benedicitur, quem etiam effudit in nos abunde 
i s , qui non ex parle illum sanctishominibus do-
nat, sed tanquam ex sua plcniiudine infundil. IHu-
minatio autera faciciDei mox nobis tribuit, utmisc-
ricordiam consequamur7*, siquidem illud verumesl 
fore ut in Deo cognoscendo xternae viiae participcs 
£imus : ita cnim ait Salvator ad Patrem ac Deum 
qui in coelis e s l : < Hac est autem vita aeterna, ut 
cognoscant le solum verura Deum, el quero misisii, 
Jesum Christum 7*. ι Faciem porro Dei ac Pa-
tris esse Filluni, qui apparuit nobis, ncmo, u tar -
bilror, ambigel: cbaractcr est eiiim et simiHludo 
et imago illius, ac per ipsum el cum ipso Palreni 
cognoscimus, quam cognitionem simul comilaiur 
rotserteordia» consecutio : juslificati namqne sumus 
ex flde, nott ex operibus juMilwe, qroiecimus nos, 
sed sccundum magnam ejus misericordiam·· : v% 
sarcina coi ruplionis levali et ad vilae novilatem, Dco 
miscrante, reformali. Aliaquoque ralione, si ad Ju-
d?eos vini verborum deflexerimus, misericordiam 
vere consecuti sunt, cum illis affulsit ille Unigeni-
tus : erat efiim illis velut gravissima qua;dani et non 
ferenda sarcina lcx condcronans, quae sine ul|a 
comroiseralione peceanles puniebat. Sed misericor-
diam conseculi sunt, sero tandem justificanlcm 
gratiam per Cbristum adepti, cujas adventum vU 
dere cuptentes, ad universorum Deum clamabant, 
4 Q Q t Deus virtutum, convcrte nos, et ostende fa-
ciem luam, et salvi erimus 8 ' . ι Omnes igilur au-
mus in ostcnsionc Cbristi misericordiam consecuti. 
Quinctiam elevalio vullusDci concilia^rtx esl pacis, 
cujus donalor ost et arbiler Christus, qui boc lan-
quani propriam ac peculiare bonum in sc credenti-
bus et proponit et doitat : < Pacem > entm, inquit, 
c mcam do vobis, pacem meam ^elinquo vobis*1. » 
Cum enim lanquam in subliroe posuit Filium Paler, 
dans i l l i nomen, quod est super onine nomen "> ac 
dicensHH : ι Sedc a dcxlrismeis"; t lum vero sub-
latis inimicitits, qua» nos disjunctos tcnebanl, in 
pacem connexi surous, eo quod qux ipsius sunt, sa-
pcre studemus, el in Spiritu ambulare in quo et 

n Epbcs. i , 5-5. 7 e T i t . iif, i-7. n Joan. xvn, 3. e e Tit . m, 5. , J Psal. L X X U , & ·" Joan. xiv, 27. 
.** Pbuipp. ιι, α. «J Psai. cix, 1. M Galat. v, 16. 
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pcr qoem drvinae naiarae contftrtes eflfecii sutnns M , χ tstv, έν φ καλ δι' o l θείας φύσεως Αναδεδείγμί** 
G'bri*lo nos in tfnitatem conneciente; isenim pro-
fccto ait ad Patrem : c Volo ut sicut ego et t i i 
qmim sunras, sic elitfm ipsi in nobisunajn s in t M . ι 
—ι Unam emra corpas onmes sumus in Christo M ; ι 
et ι Qui adbseret Domino, uous spiritus c s t , f , ι ut 
hatet Scriptdra. Deo anteto et Patre suam qoo-
dammodo faciem devaute, id est, glorificante F i -
Hura, pacem cum eo tonipositam nos adeptos esse 
declaraf ipse, dicens : c Cum exailatus fuero a 
terra, oimres trabam ad me ipsam · · . » 

PALL. Rtcle ex istimas: tipse est enim pax nostra, 
et per ipsum accessuw babuimus in spirito ad Pa-
trem ·*. » 

CYR. Bft fecerdotibus igilur deque eorum crca-

χοινωνολ, σϋνείροντος ημάς ε (ς ενότητα τοΰ Xpmou · 
έφη γάρ που προς τον Πατέρα * ι Θέλω Ινα $*ζει 
έγώ χαλ συ έν έσμεν, ούτω χαλ αύτολ έν ήμΐν έν&?κ.ι 
— c Έ ν γάρ δή σώμα οί πάντες έσμέν έν Χριστεί 
χαί · t Ό κολλωμενος τψ Κυρίφ έν πνεϋμά έβτς ι 
χατά τήν Γραφήν. "Οτι, δέ τοΰ Θεοΰ χαλ Πατρός τ* 
ίδιον ώσπερ έπαίροντος πρόσωπον, τοΰτ' έστι, {αξί­
ζοντος τον Υίδν, τήν πρδς αύτδν είρήνην πεχλωή-
καμεν, σαφηναί λέγων αυτός * « "Οταν υψωθώ εχ ή ; 
γής, πάντας ελκύσω πρδς έμαυτόν. ι 

ΠΑΛΛ· "Ορθώς διάνοή. ι Αύτδς γάρ έσττν ή ε^ 
ρήνη ημών, χαλ δι' αύτου τήν προσαγωγήν έβ^κε* 
μεν έν πνεύματι πρδς τδν Πατέρα· · 

ΚΥΡ. Ιερέων .μέν ουν πέρι χαλ τής έπ' etaif 
tiont bacienos nobislex prodidit. Caelerum sanctiii- β Αναδείξεως ταυτλ πρδς ημάς ό νόμος. Αγιάζει» 
cari oportere plane Leviticum genus inquit, et r i tu 
convenienii prias expiatum, tributum sibi sacri mi-
nislern murtus capessere. Inquit igitur in Numeris 
ad buiic modum: c Stnne Levilas de m6dio filiorum 
lerael, et puriftcabis coe; et sic facies purificatio-
nem ipeorum: asperges eos aqua puriGcalionis, et 
pertraiisiblrnovacuta superomne corpus eorum, et 
lavabunt vestimenta slia, et mundi erunt: et su-
ment unum bovera de armenlis, et ejus Hbamen, si-
milam oieo conspersam, etviiulum auniculuni Me 
armentis accipies pro peccato: ei statues Levitas 
eoram tabemaculo lesliraonii, et congregabis om-
nem congreaationem nliorum Israel, et adduces Le-
vita9,et separabrf Aaron4©7 Levitas, miraus eoram 

δέ δείν εύ μάλα φησλ τδ Αευιτιχδν» χαλ τοίςχεέ-
ήχσνσι τρόποις προηγνισμένον, τ η ς έχνεμηθεΐί^ 
αύτοίς λειτουργίας μετάποιείσθαι τότε. Λέγει &£ofo*c 
έν τοίς Αριθμοϊς* c Λάβε τούς Λευίτας έχ μέσου τά 
υίών Ισραήλ, καλ Αφαγνιείς αυτούς, χαλ ούτως xof 
σεις τδν άφαγνισμδν αυτών* περιφανείςαυτονςνδω 
άγνισμού, χαλ έπελεύσεται ξυρδν έστλ πάν τέ *jja 
αυτών, χαλ πλυνουσι τά ί μάτια* αυτών, χαλ xafopol 
έσονται, χαλ λήψονται μόσχον ένα έχ βοών, χαλ πό­
του θυσίαν σεμίδαλιν άνα πε ποιημένη ν έν έλαίφ, ΰ 
μόσχον ένα ένιαύσιον έχ βοών λήψη περλ Αμαρτίας 
χαλ πρόσάξεις τούς Α'ευίτας ένδοσθεν τής οπηνήςτοβ 
μαρτυρίου. Και συνάξεις πάσαν συναγωγήν νύν 
Ισραήλ, χαλ προσάξεις τούς Αευίτας , καί σ?φί* 

Domirio aBHhr toraol, et erunt u l operencur opcra Q 'Ααρών τούς Λευίτα;, άπόδομα έναντι ΚυρΓωβρ» 
τών υίών Ισραήλ, χαλ έσονται ώστε έργα*ε*6*ι τ* 
έργα Κυρίου. Οί δε Λευϊται έπιθήσουσι τάς νεφ*ς 
έπλ τάς κεφάλας τών μόσχων, καλ ποιήσεις τόν I * 
περλ αμαρτίας, καλ τδν ένα είς ύλοχαύτοψΛ, καί 
έξιλάσασθαι περλ αυτών. Καί στ^σχίς τους Αεν/τας 
έναντι Κυρίου, καλ εναντίον-Ααρών, χαλ εναντίον 
των υίών αύτοΰ , καλ αποδώσεις αύτους, δχωο^ια 
έναντι Κυρίου, καλ δια ατελείς τους ΑευΙτας Ιχ ultf* 

Dominl. Levitae autem imponent manus super ca-
pita boum;et facies unum pro peccato, et unum in 
LolocafKtttfli, ut propitieris pro eis. Et statuesLe-
vitat ooram Domino, et coram Aaron, et coraro 
filiis ejus, ei donabis eoe donum coram Domino, et 
distingues Levitas de medio filiorum Israel; et erunt 
m i h i : et post baec ingredientur Lcvitae ad operan-
dum openi ubemacaii tcstimonii ·*. ι 
τών υίών Ισραήλ, καλ έσονται έμολ, καλ μετά ταύτα είσελεύσονται οί Αευϊταί έργάζεσθαι τά Ιργ* 
σκηνές τού μαρτυρίου, ι 

PALL. Velim igilur explices quisnam bic puriQ- ΠΑΛΑ. Διασαφεί δή ουν εύ μάλα, τϊς άν vooftt 
cationfe ritna Leviiis injimcta, sil a nobis inlelli- πρδς ημών δ τού άγνισμού τρόπος, τούτοις Αχυίται; 
gendos. > έπενηνεγμένου. 

CYR. Mysticae sane i$ est, PaJIadi, et itero in ^ K1*P. Μυστικός μέν οδν, ώ Παλλάδα, καλ ένΧρ'.*$ 
Cbrislo ; ipM esl enim nostra expiatio, et ab omni δή πάλιν * αύτδς γάρ ημών ή άποκάθαρσις, χαλ 
aorde ablutio, et sanctiftcalionis daior: Asperges 
enint eos aqoa sanctiiicationis, inquit. Hoc idem 
Paulos qnoqtie vir sapiens declaravil iia scribens: 
ι Sl enim sanguis htrcoritm el taurorum, et cinis 
vitula; aspcrsus, inquinatos sanctificat ad eraunda-
tionem carnis, quanto inagie sanguis Chrisli "? ι 
idqne verissime dictum est; pam, ei inesl in fl-
gurie utilitas, ei umbra ipea est saiutaris; quanto 
magis verilas, id est, sanguis Cbristi? Aqua igilur 
aanciiOcationls cineri vittria? pet-roisla illias morti-
ficationis Christi (sic cnim dicla e3l) symbolum evi-

•· H^etr. ι, i . i TJ6afi. xvii , 21. M I Cor. x, 
Uf* 11. M N u m , y i i i , 6 §coa> "Hebr . IK, 13. 

που παντδς ή άπόνιψις, καλ αγιασμού δοτήρ. Df 

pif (Κανείς γάρ αυτούς |ύδωρ άγνισμού, φησί. Ta t̂i 
τοι καλ ό σοφδς κατεδήλου Παύλος, ώδλ γεγρεφω»" 
c ΕΙ γάρ τδ αίμα τράγων καλ ταύρων, χαλ 
δαμάλεως ^αντίζουσα τούς κεκοινωμένους a?^ 1 

πρδς τήν τής σαρκδς καθαρότητα , πόσφ μάλ^** 
αίμα Χριστού* » καλ αληθής ό λόγος. Εί γΑρIvfΤΓ. 
τοίς τύποις τδ ωφελούν, καλ ή σκιά σωτήριο;, 
άν ούχλ μάλλον τδ αληθές, τουτέστι, τδ αΤμα Xptâ w» 
"Υδωρ δή ούν άγνισμού τδ άναμλξ τή σποδφ ττ$ ** 
μάλεώς τής λεγομένης νεκρώσεως τού Χριστού «»ρ 

16, 17. •· I Cor. νι, 17. »· Joan. xn, 32. 1 1 
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βολον εναργές ήν, ώς Ιν γε τφ άγίψ βαπτίσματι καί Α deos erai, quam ut ιη eancio baptismaie ηοβ ipsi 
quoque per fidem perficere gloriamur. U i cnim η μ ε ί ς αύτο\ πληρούν εύχόμεθα διά πίστεως. *Ώς γΑρ 

αυτός που πάλιν ό θεσπέσιος έφη Παύλος, ι Συνετάφη-
μ τ ν γΑρ αύτφ διά τού βαπτίσματος είς τδν Θάνατον, 
Γνα ώσπερ ήγέρθη Χριστδς διά της δόξης τοΰ-Πατρδς, 
ου τ ω κα\ ημείς έν καινότητι ζωής περιπχτήσωμεν. ι 
"Εφη δέ πάλ ιν ι Πάντοτε τήν νέκρωσιν τού Ιησού έν 
τώ σώματι περίφέροντες, ίνα κα\ ή ζωή τού Ιησού 
Ι ν τ ή θνητή ημών σαρκ\ φανερωθ^. > 

ΟΑΛΑ. Κα\ τίς δή άρα Αστ\ν .ή ενθάδε λεγομένη 
νέχρωσις τού Χριστού; 

ΚΥΡ. Τδ έκτεθνάναι μέν κόσμφ κα\ άμαρτίαις, 
ί ιράν τε καλ Αγίαν κα\ τήν δτι μάλιστα φιλαιτάτην 
Θεφ διαβιώ ναι ζωήν, έφ' ψ δή πάλιν άπεσεμνύνετο 
λίαν 0.Παύλος λέγων* c Έγώ γάρ διά νόμου .νόμφ ' 
άπέθανον, ίνα θεφ ζήσω* Χριστφ συνεσταύρωμαι. 
Ζώ δέ ούχέτι έγώ, ζή δέ έν έμο\ Χριστός. "Q δέ νύν 
ζω έν σαρχι, έν πίστει ζώ τή τού Γίού τού θεού άγα-
πήσαντός με , καί παραδόντος έαυτδν υπέρ έμού. » 
Τούτο, οΐμαι, έστ\ τδ έκτεθνάναι μέν έν .κόσμφ, και 
τήν Χριστού νέκρωσιν ύπενεγκείν,διαβμϋν^ιδέ ου τήν 
έν αύτφ ζωήν. Σποδδς ούν δαμάλεως άναμ\ξ ύδατι 
χήν Ιησού νέκρωσιν ώς έν Αγίψ βαπτίσματι τελου · 
μένην ύπεμφαίνοι άν. *Ης έν μεθέξει γενέσθαι χαλ 
αύτους έφη Αείν τούς 4ν τ^ξει τελούντος :τή Λευίτιχή, 
πάν είδος ακαθαρσίας σαρκικής ώς έν σκι$ πάλιν έκ-
ιτεφορτισμένους· Δηλοί γάρ, οΐμαι, τουτλχα\ μάλα 
σαφώς τδ άποψιλούσθαι ξυρφτήν τού σώματος τρίχα. 
ι Ζών γάρδ λόγος ?ού Θεο,ύ, κατ εναργής, xaX&oyju-^ e s t emm secna Dei, et efficax, et penetraiis , T »».^x 

idem ipse beatos Paulus d i x i t : « Consepulti samus 
cum ipso, per baptismum in mortem; u i , sicul re-
surrexit Christus per gloriam Palris, sicnos quoqqe 
in novitate v i l x ambulemus · \ ι Dixit etiam : 
t Semper mortificalionem Jesu in corpore circura-
ferentes, ut el vila Jesu in mortali nostra carne pia-
nifesletur · · . · 

PALL. Sed quaenaw taaec est, quae boc looo dici-
lur, Christi morlificatio ? 

CYR. MoctuuiD es§e plane mundo atqiie peccaiLs, 
sacramqoe ac^anclam, Deoque charissijnapi viiam 

^ vivqrc, de qua rePaulus mixiGce gloriaba,tyr,dicqps: 
«Egoenim pcr JegQpi legi.iporUius sum ut Qeo yixwp; 
cum Cbri$lo simul conOxus sum qrqci; vivo-ai*,tCHp, 
4A8 jain pon egp, vivit y$ro in.n^e Cbristus. Quod 
autem nupc viyo in barne, inude y i v o ^ i l i i Pei„qui 
ditexit me, et tradidit «eipswp j w o ^ e , e . · Hpc,c»i, 
-utpato, niQrluujii esse muJifio, et Christi ΙΌΟΠΪΟ-
•catjopem perfei;re, ac vicissiqi j|lips vitap \\\exc. 
<Cinis igUqr vjuda? cum aqua p^ i i i s tus , Jc$u paor-
tificatioaei», ut i^sanctotopiisjnaie p^Qciljir, i n -
dicare poiest, cyius partfcipes e$$e opqrtqrc <U*»t 
Msqi)oque qui inordineLeviticowxsere^Muvftjn-
j i i camalis inipuriutis genere sic ut jp mnbra j u r -
jsus abjecto: id enjm salis japerte signiiicat illa,p^r 
.novaculara iacta pilonjm corporis abrasio. < ,Υΐχμβ 

τερος, » χαθάπερ τινά τριχών κα\ ονύχων άποκείρων 
έχ νον,^τών έμφμτων κα\ έ ν, ήμίν σαρκικών .κινημά­
των τήν άκαθαρσίαν, δν και νόμον αμαρτίας ένφκη-
χότα τοίς μέλεσι τής σαρκδς, άντιστρατευόμενόν τε 
τφ νόμφ τού .νοδς, και είς Α μή θέμις ,έξέλχοντα, 
Γράμμα που φησιν ίερδν, άλλά τή τού Αγίου Πνεύ­
ματος δυνάμει τχ καλ ενεργεία χαθάπερ ξυρφ τεμνό­
μενος Ασθενεί, χάν εί άναφύοιτό πως έν ήμίν, γοργό­
τερου άποκείρετοΛ. « Πνεύματι γάρ περιπατείτε,.» 
φ η σ λ , ι κα\ έπιθυμίαν σαρκδς ού μή τελέσητε. .» 
"βσπερ δέ τδ ξυρδν ούκ έξ αύτης της είσάπαν άνα-
βοθρεύει ^ίζης τήν έν ήμίν τρίχα, τέμνει, δέάναφυο-
εχένην ευθέως* ούτω κα\ έν.ήμίν δ τού θεού λόγος, 
scpoj&£t£ov ώσπερ, τήν ώς έμφυτον επιθυμίας ού/χ 

anirao abradens ipsHorqrtt in oobts qacnaliuip pao-
luura, tanquam .pilorum.et .qngpium impqri^jepi. 
quam etiam legem .peccati.babildolem io jQQm)>ri8 
carnis, repugoaptemque legi wentis et in ea, 
^ua3 uefas est admittere, pertrabentem, sacrse : L i t -
terae quodam loco vocant: afiainen sancli Spiritqs 
virlote et efllcacia, tai^iiajn Dovacilaquadam, prae-
cisa-enervatur, atqoc, et^aoisi ruc&us i / i ppbispul-
Ialet, Tebemeotius rodetur, «Spirilu enim, · inquit, 
c ambulate, et desiderLa carnis non perficietis , f , > 

*Ut aoiem novacula Innascenteai nobis pilum,Qon 
in tolum cx imis ipsis radjcibus exstirpat, sed mox 
puUttlaaieip 4unp«tat; sic quoque Dei verbom in 
nobis molus illos qui nos ad inaitas cupidilates 

Αναδοθρεύει κίνησιν (τετήρηται γάρ τδ τίλειον Αγιον D Hmpellunt, non veluti radicilus eYeUil (nap illa per-
αίςαΐώνατδν μέλλοντα), κατανεκροίδέ μάλλον αναφυό­
μενη ν χα^ άνίσχουσαν ένήμίν, καλ τδν έντοίς μέλ^σι 
τ ή ς σαρκός Αγριαίναντα τιθασσεύει νόμον. Ούκούν ή 
τρ ιχών Αφαίρςσις τήν νού καθαρσιν ύπαινίττεται, ήν 
ftv έν ήμίν ό θείος τε κα\ τομωτερος εργάζεται του 
£»εου λόγος. Άπόπλυσις Αλ Ιματίων, λαμπράν χα\ 
Ακί6δηλον ήμίν πολιτείαν ύποφαίνει, τήν έξωφανή. 
« Προνοούμ&νοι γάρ καλά, ού μόνον ενώπιον.Κυρίου,» 
χ α τ Α τδ γεγραμμένον, ι άλλά καλ ενώπιον Ανθρώ-
ττων. > Καλ αύτδς δέ πού φησι* ι Λαμψάτω τδ φώς 
ύ μ ω ν έμπροσθεν τών ανθρώπων, δπως ίδωσι τά καλά 

Rom. νι, δ. ·· Η Cor. ι ν , 10, Η . " Galat. u , 19, 20. 
·» Galail. ν , 16. 1 Rom. xn, 17. · Malth. ν , 16. 

PATnor.. G R . L X V f f l . 

^ecta sanctiiae in Cuturum sacubim j-eservata .eet), 
sed morltficat e i exslinguit potips, ciim i n nobis 
oriontur ac puUnlant; ac legem illam, 4uae .est in 
membris. carnie noslpae, cum ^offeratiir, .perdomat. 
Igitur pilomm adepiptio 4nent,is pm^alionem iamiit, 
quam in nobisdivinum illud et penetrans pei.ver-
bum dBcit. Sed vestium ablulio praeclaranDLet .pro-
batam coaverealionem illam, qiue exierias-patei, 
indicat: fProvtdenles-enim. bona non solom ^oram 
Domiao,»ut scriptum est 1 ,t ged etiaai coram bomi-
nibus;»ipse etiam d i c i t 1 : « L u c e a t lux vestra coram 

, T Hcbr. ιν, 12. ·· Rom. vn, 23. 
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bomitiibtis, ul vidcanl opera vestra bona, et glori-
firent Palrem ve.slrum, qui in coelis est ·. » Uomt-
nes igilur vcre sanclos ac sacros luin intcrius, tum 
vero eliam oxterius, puros essc oportct, moriifi-
cationem Jesu circumfercnles in suo corporc, c l 
409 c a m e o sanctum baptisma quodam modo 
consepullos. 

PALL. Optiine dixisli. 
CYR. Offerri aulem pro ipsis oportere ait sacri-

ficiuin, boves duos, perfeclutn simul, atque annicu-
luin, id est, tcnerum ac juvenem ; ac perfectus qui-
dero in bolocauslum oflcrlur, simila conspersa olco 
cum eo simul inccnsa : at vero ille alter pro pecca-
lo extra castra comburilur; sic namque pcragunlur 
liostiic pro peccato. Ac rursus in utroque Christus 
csl, in bovc quidem, qui in holocaustum oflerlur, 
totus sanctus c l in odorem suavilalis Deo Patri pro 
nobis oblatus, vifcE quae in spe ducilur, laililiam ct 
bilaritatcm sanctis bominibus affercus; iiam cum 
bovc simul oleo lila simila offerebatur : ba?c aulem 
lxl i l ia et hilarilas illis omnino conlingel qui vitam 
in Ghrisio ducere decreverunl. Quin eliam ut vi lu-
his pro pcccalo ignibus absuraitur; nam < ejusl i-
vore sanati sumus \ > ut scriplum est. Ulud porro 
animadvertas velim, bovem quidem perfcclum in 
bolocauslum offerri, anniculum aulem pro peccato 
iroraolari, ut simul in duobus eumdem inteliigas, 
quod ad virlutum pcrfeclionem allinct suavissirao 
odore fragranlem; quod ad simplicitaiem aulera et 
innoceuliam, immolatum. ι Ego enim,» tnquit, ι ut 
agnus ianocens, qui ducilur ad immolandum, non 
cognovi». ι Jam vero lanquam pro omnibus siroul 
c l ab omiilbus veluli donum Deo, genus illud sa-
crum offerri, ostendit Ula ab Israelilis facta manuum 
imposilio. « linponent enim,» inquil, c filii Isracl 
inanns super capila Ixvilarum.> Ut enim Levilx 
super viclimaruro capila et animantium pro ipsis in 
Christi Oguratn immolandorum manus imponebanl: 
idque non eo faciebant, quod eis benedicerenl, mi-
nhno prorsus id quidem, sed ut ilia manuum impo&i-
ttonc quodam modo indicarenl illum nostra peccata 
lcrcnlem Deum, ac pro nobis iminolalum, u t « suae 
crnci ailigcret chirograpbum, quod advcrsum non 
c r a i 1 : · sicfactam esse inleliiges illam populi super 
Levitas manus iiuposilionem: nara u l qui eleclos 
honiines pro se ad sacrificandi ministeria Deo ad-
dixisscnt, ila manus illis iniponebant. Ac tum qui-
dem manuum impositio fiebat; nunc vero, rebus in 
statum longe meliorem commulalis, qui ad sacrifl-
candi munus per Cbristum vocantux, eospopuli suf-
fragio suo 410 comprobant, digoos esse acclaman-
les, idque in Ecclcsiis faciunl, u l cerlc olim ad sacrum 
diviaumque Ubernaculum impositione manuum in 
Lcvitas alebantur. Pcrspicuum est igitur, si neque 
in Ecdesia, ncque in popuJi conspeciu eleclio fiat, 
prxter Dei voluntalem fore, et a sacris legibus alie-

• Iga. L I I I , 5. k Jer. χι, 19. 8 Coloss. u, 14· 

ίργα ύμων], καλ δοξάσωσι τον Πατέρα υμών ζΚν h 
τοίς ούρανοίς. > Ε ι ναι δή ούν άναγκαίον τους O A T ^ C 

Αγίους και Ιερούς, ΙαωΟέν τε κα\ έξωΰεν κ α θ δ ^ 
τήν νέκρωσιν τού Ιησού περιφέροντας έν τψ ϊ&ι* 
σώματι, κα\ συντεθειμένους αύτψ τρόπον τινΑ δατον 
αγίου βαπτίσματος. 

ΠΑΛΑ. Εύ έφης. 
ΚΥΡ. Προσκομίζεσαι δέ δείν τήν υπέρ αυτών 

έφη θυσίαν έν μόσχοις δυσ\, τελείψ τε καλ ένιαυβά;·, 
τούτ* έστιν, Απαλψ τε καί νέω · και τέλειος μέν, i 
είς ολοκαύτωμα, συνθυμιωμένης αύτφ σεμ&όχΑΧω; 
έλαίψ όεδευμένης* ογε μήν έτερος, υπέ ρ Αμαρτι;; 
έξω τής παρεμβολής έμπίπραται* τελειοϋται γίρ 
ούτω τά υπέρ Αμαρτίας θύματα. Κα\ Ιστι δή πϋκ 
έν άμφοιν ό Χρίστος, έν μόσχψ μέν τψ είς όλοχ2> 
τωσιν, δλος άγιος, κα\ είς όσμήν εύωδίας υπέρ 
ημών τψ θεψ και Πατρί τής έν έλπίδι ζωή; Η 
εύχαρί τε κα\ Ιλαρδν τοίς άγίοις φέρων* σεμίωλ^* 
γάρ έλαιόδευτος συνανεκομίζετο τψ μόσχψ* έ^ετε 
δέ που πάντως τοίς τήν έν Χριστψ τετιμηκόσι ζωήν. 
Κα\ μήν κα\ ώς μοσχάριον υπέρ αμαρτίας πνριίχ* 
πανώμενον. ι Τψ γάρ μιυλωπι αύτοΰ ίάθτ,μπ, ι 
κατά τάς Γραφάς. Επιτηρεί δέ, δτι τέλειο; ph 
όλοκαυτούται μόσχος, ενιαύσιος δέ υπέρ άμαρτίε; 
σφάζεται* ίνα έν ταύτψ νοής διά δυοίν τδν ένα uc 
έν τελειότητι μέν αρετών, τδν εύοσμοτατον νοητώ; 
ώς έν άπλότητι δέ κα\ ακακία σφαζόμενον. « 
γάρ, » φησ\ν, t ώς άρνίον άκακον Αγόμενον ^ 
ΟύεσΟαι ούκ έγνων, ι *Οτι δε ώς υπέρ πάντων» 
άμα καλ παρά πάντων ανάθημα τψ θ ε ψ τδ ispep-
γδν προσάγεται γένος, ένδείξειεν άν ή χειρών it> 
θεσιςτώνέξ Ισραήλ, c Έπιθήσουσι γάρ, ι σηίί». 
ι οί υίο\ Ισραήλ τάς χείρας έπλ τάς κεφάλας τώ* 
Αευιτών. ι "Ωσπερ γάρ οί Λευίται ταίς τών flvpi-
των κεφαλαίς τάς χείρας έπήγον, «αί τας οψαζο-
μένοτς υπέρ αυτών είς τύπον Χριστού (ίδρων δε 
τούτο, ούκ εύλογούντές πόθεν, πολλΛγεχαλδςί^], 
άλλ* οίονεί πως τή τών χειρών επιθέσει καταοειχνΰν 
τες τδν τάς αμαρτίας ημών φέροντα βεδν, καλ ύτΑρ 
ημών ιερουργούμενον, ίνα c Προσήλωση τφ ̂ iw 
σταυρψ τδ καθ* ημών χειρόγραφον >)' ούτω «xfd» 
χθαι νοήσεις τήν τοίς Αευΐταις χειροτονίαν τών λαών. 
Οίονεί γάρ πως άνθ* εαυτών τψ θεψ πρδς Ιερουρ­
γίαν προκαθίσαντες αυτούς, ώς έξειλεγμένους, τλ; 
Χείρας έπήγον. *Αλλ* έπράττετο μέν ή χειρώ* έ » 
θεσις τότε. Μετε^υηχότων δέ τών πραγμάτων 
είς τδ άμεινον, άσυγκρίτως τοίς έπλ Ιερουρΐ^ι 
διά Χριστού καλουμένοις έπιψηφίζονται λαοΐ,τύ ΰ 
εΐεν άξιοι παραφωνούντες εύ μάλα* καλ τούτο έν Έ * 
κ).ησίαις, καθάπερ ά μέλει κα\ οί πάλαι, παρά τ | Μ 
τε κα\ θείφ σκηνή,τάς in\ τοίς Αευίταις χειρεδε^ 
έδρων. Πρόδηλον ούν δτι εί μήτε έν έχχλησία, μ*,·· 
μήν έπ\ λαού χειροτονία γένοιτο, παρά τήν θείαν έστ» 
βούλησιν, κα\ έξω νόμων τών ιερών. Τετελειωρέ* 
δέ οί Αευίται, τών είς ίερουργίαν Απτονται πέντ** 

( f ) Demoethemca loquendi forma. 
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Ούκούν δς μή Αγιος έν Χριστφ, χαλ εί μή προαγνί- Α naro. Denique posteaquam consecrali sont Levit*, 
Cotto, χαθ' δν Αν πρέπει τρόπον, Αποχωρείτω μα- ea omnia quae ad sacrificaudi ministeria perlinent, 
κ ρ ά ν νηποινλ γάρ ουχι τών θείων Αψεται Θυσιαστή- atlingunt. Itaque, qoisquis aot in Christo sanctus 
ρ ίων. non est, aut non eo prius, quo convenit, r i tu puri 
ficatns, Ϊ6 Ionge abscedat; [namdivina allaria non impune conlinget. 

ΠΕΡΙ ΤΗΣ ΕΝ ΠΝΕΥΜΑΤΙ 
ΚΑΙ ΑΛΗΘΕΙΑ 

ΠΡΟΣΚΥΝΗΣΕΩΣ ΚΑΙ ΛΑΤΡΕΙΑΣ 
ΛΟΓΟΣ ΔΩΔΕΚΑΤΟΙ. 

D E ADORATIONE ΕΤ C U L T U ΙΝ S P I R I T U 

ΕΤ VERITATE 
L I B E R DUODEGIMUS. 

Περϊ Ιερωσύτης. 

Ιτολής μέν ούν πέρι τής Ιεράς, χαλ μέντοι χαλ 
Θυσιών, Ας δή κσΛ ΑποπεραίνεσΘαι δείν έπ\ ταΤς τών 
^ρεωντελειώσεσιν έ θεσμοθετεί Θεδς, εΓρηται σαφώς. 
Μυρίων δέ δσων έπ' αύτοίς κεχρησμψδη μένων, 
λειτουργίας τε πέρι κα\ καθαρισμών, κα\ Ακριβούς 
έμμελείας της έν γε τψ χρήναι βιούν έννομώτατά 
τε κα\ Απεξεσμένως είς νοητήν Αστειότητα, οΤμαι 
δεΐν έγωγε καλ πρδ γε τών Αλλων εκείνο είπείν· 

ΠΑΛΑ. Τδ ποΚν τι φής; 
ΚΥΡ. Ανάθημα γΑρ τψ θεψ καλ Απόλεκτον έκ 

πασών τών φυλών, ή έξ αίματος ήν του Λευι, καλ 
νόμος έδίδου τψ γένει τδ ίεράσθαι δεϊν, έκκριτον 
αύτψ τδ έπλ τψδε γέρας Απονέμοντος θεού* πλήν 
ούκ Αδασανιστον όλοτρόπως τήν ίερουργδν ήφίει 
πληθύν, ουδέ Ανήκεν Απλώς τοίς τυχούσι τδ χρήμα, 
διά γε τδ έξ αίματος είναι Αευί· πολυπραγμονείν 
δέδείν έχέλευε χαλ σφόδρα λεπτώς, μή άρα τι τών 
χατεψεγμένων ά^ωστήσαι συμβάν, άνεθέλητον'είη 
θεψ, χαλ μεμωμημένην ποιοϊτο τήν πρόσοδον, μόνον 
δέ ούχλ χαλ ανΐπτοις είσθέων ποσ\ν είς τήν τού μαρ­
τυρίου σχηνήν προσχρούοι χαλ ούχ εκών. Γέγραπται 
δέ ούτω πάλιν έν τφ Αευΐτικφ* c Κα\ έλάλησε Κύριος 
πρδς Μωσήν λέγων· Είπον 'Ααρών· "Ανθρωπος έκ 
τού γένους σου είς τάς γενεάς υμών, τιν\ άν ή έν 
αύτφ μώμος, ού προσελεύσεται προσφέρειν τά δώρα 
του θεού αυτού. Πάς άνθρωπος ψ άν ή έν αύτφ μώ­
μος. ού προσελεύσεται, άνθρωπος τυφλδς, ή χωλδς, 
ή κολοβόρινος, ή ώτότμητος, ή άνθρωπος φ έστιν έν 

411 0* εαεετάοΗο. 

t j De stola tgitur sacra, atque etiam de sacrificiis 
quse in sacerdotum coneecrationibos fieri praecepit 
Deus, plane jaro dicium est. Caelerum cum alia 
mulla divinis responsis constitula sint, el ad cultum 
exbibendam, et ad puriucaliones periinentia, ei ad 
accuratam diligenliam, in ea vitae ratione tencnda 
q u » cumlege consentiat maximc, ad spiritualemque 
elegantiam sit expolila, illud mihi in primis dicen-
dum esse arbitror. 

PALL. Quid istod 
CYR. Namilla Levi familia donura erat Deo dica-

tum, et exomnibus tribubus electum, 412 eique 
generi lex Iribuebat sacra munera, Deo hunc i l l i 
honGTetnpraecipue deferente; non taroen sine ullo 
discrimine coetum illum sacris faciendis destinatum 

C rel iquil ; neque, modo ex genere Levi essent, id offi-
cium temere quibusvis permisit, sed exquiri d i l i -
gentissime pracepit, ne, si aliquo forte corporis 
vilio laboraret, Deo ingratum esset, et acceesum 
vitiosum redderel, ne illotis, u l ita dicam, pedibus 
in labernaculum testimonii irruropens, eliam no-
leusoffenderet.Scriptum est aulemad huncmodum 
iterum in Levitico : « E l locutus esl Dominus ad 
Moysen, dicens : Dic Aaron : Homo ex genere luo 
per generatioues veslras, in quo fueril macula, non 
accedet ad offerendum dona Dei sui. Omuis homo 
in quo fuerit raacula, non acccdet: bomo csecus, 
vel claudus, vel curto naso, vel auribus ampulatis; 
aut bomo in quo est conlritio manas, vel conlritio 



7ST, S. CYRILU ALEXANDRIXI ΑΠΟΠΕΡ. 

pedts, vel gibbotus, t e l fnacolota iacie, vel lippb Α αύτψ συντριμμα χ»ρδς ή συντριμμα ποδδς, \ 
oculrt; atKTiomoin qno foerit agrestis acabie*, vel 
impetigo, «ot aitero teslicolo carene : omnU it i 
qao est mactila ex semine Aaron eaccrdous, won 
accedet ad offerendum boslias Donuno, quia ma-
cnla est in ipso. Ad dona Dei sui offerenda non 
aecedet; dona Dci aust, SancU sanctorum; el dc 
eaoclis comedet, oisi quod ad velum non ingre-
dietur, et ad alute mon aecedet, qoia mactriam 
babct, et non prefembJt «aactuariom Boi sui; 
qoia ego Dominus, qni sanctiOco ipsos*. · 

PALL. Dic mibi igitar, eslne caiquam fraadi, 
qaod debili *H Λιφοι*? M l »co*ditor i * U i r m i 
in crimen vocat, quodctiam tnvttatoTruffta sk**? 

CYR. Praeclare ais, Palladi; sapis eaiia. Nam id Β 
vilio nonnullis alque crimini dari -pofe6t niedo, 
quod sponte et ex anirai sui senlenlia ad res vitio-
sas deflectunt, et ad qoaevis lurpia declinare roa-
lunt ; debttitatee amem ooiporis, quae ex nalura 
preler vohiifcitem e+^niuitt,acciisa*,4Iurtim, opi-
nor,estv alqoe inhumanum, eta stultilisc noia mi -
nime alienura. Ex quo Ulud intelligCTelicel^HoTi 
non posse ut ille universorum condilor *bominum 
naturam de culpis minime volunlariie ream feccrit, 
413 aut infinnilatc corporis aliqaa labonmtcra 
lanquam exsecrabilem, a sacro ministerio ei de-
mandato repuleril; sed illum credenduro est tan-
qaara ex flgura rerum corporalium nos ad subli-
liorero elegantioremque intelligenliam expolire, et 

τος, ή έφηλος, ή πτιλδς τούς οφθαλμούς. ή Avftputt; 
ί> έάν ή έν ούτω ψώρα αγρία, ή λΐ}τήν# ή Ρ^ΓΧ" 
π ά ; δστις έστιν έν αύτψ μ ώμο ς έχ τού σπέρματα 
Άαρων τού Ιερέως, ούχ έγγιεί τού προαενεγχεϊ* τ* 
Ουσίας τω ΚΟρίφ, δτι μώμος έν αύτψ. Τ Ι δώρα τ* 
θεού αυτού, ού προσελεύσεται προσενεγχείν· τά δώρσ 
τού θεού αυτού, τά "Αγια των αγίων, κσΛ άτΑ τύ 
-Αγίων φ άγεσαι, πλήν πρδς τδ καταπέτασμα οΰ xpw-
ελεύσεται, χα\ πρδς τΛ θυσιαστήριον ούκ εγγιεί. π 
μώμον έχει· κα\ ού βεβηλώσει τδ Αγιον τού ftfci 
αυτού, δτι έγώ Κύριος δ άγιάιίων αυτούς, ι 

ΠΑΛΛ. Τ Αρ' ούν, είπε μοι, πρδς εγκλήματος Ιστί 
τισιν Af^omia οωματτκή; *Γρά?εττχ« δέ τήν ψ#η 
t ϊιημισυρτ^ς, καλ άνέθελήτως παρε^Λαρμένην; 

Κλ'Ρ. Εύγε,ώ Παλλάδιε* φρονείς γ ά ρ ορθώς. Απΐι 
μέν γάρ καλ γραφή γένοιτ' άν έσθ* δτε τισ\ν, ife-
λούσιον Ιχουσι τής σφών αυτών διανοίας τήν εις τ: 
φαύλα παρατροπήν, κα\ τήν είς πάν δτιούν των ά­
τοπων άπόνευσιν έκτετιμηκόσιν * 4££ωστήμσπ ά 
τοίς περλ «ήν σάρκα, φυχκχώς τε χ -λ ανεΦελ^α»; 
συμβαίνουσι, τδ έπιτιμάν, ο'μαί που σκληρδν xr. 
άσαμπαΛές, κα\ τών είς σκαιότητα κατηγορημάτ*« 
ούκ άμοιρου ν. Πάρεστι δή ούν εντεύθεν εκείνο τχρ-
νοείν, ώς ούκ άν δ τών δλων δημιουργός έπ* avck-
'λήτοις αίτίαις τήν άνθρωπου φύσιν έγράψατο, ούΓ 
άν ώς άνίερον τδν ή ^ ω στη κότα σωματικώς τής«> 
τψ συντεταγμένης εξέπεμψε λειτουργίας· άλλ' ί>* 
έκ τύπου πάλιν τών σωματικών, είς άστειοτίρα; 
ημάς καταλεπτύνει βουλά;, κα\ τών έν ψυχή rnfc. 

" ο »
 Ν Γ " ' 1 " * Τ Λ α 

varia vitiorum animi genera ostendero, «Ique haec ** το πολυετδές ύποφαίνει, θεομισές δ* δτιτδ χρφ 
Deo esse odiosa cognoscamas, indicarc. Quid entm ? 
Non etiam beatus Paulus oportere dixl t , m , qui in 
sacerdolium electi essent, i i pra?ckiro 'bomintim j n -
dicio in omni virtutum genere admirabltes babean-
tur? c Uiperfectus sit, > inqait, c borao Dei, ad 
omne opus bonum inslructus T . > Quin ethim epi-
scopuro irreprebensibilem esse oportere, apertissiine 
aescveravit, sammamqoe in iis rebus dilig&itiam 
adbibuit ·. 

PALL. Assentiorequidem. Sed quaBnara sit sin-
gulorum corporis vitiorum, quae modo enumerata 
eunt, ratio, aveo discere. 

CYR. Agedum igitor singulis per genera distri-

δίδωσι νοείν. "Η γάρ ούν\ κα\ δ θεσπέσιες ΠαύΚ 
έπεσθαι δείν έφη τοίς άπολέχτοις «ίς ^ρωσύ*ρ> 
τήν έφ' άπα σι τοίς τεθαυμασμένοις εύχλεΙ 4*79" ί 
ι "Ινα > γάρ, φησ\ν, ι άρτιος ή ό τού Ikev Μρ** 
πος, είς πάν έργον άγαθδν έξηρτυρΑος. * άείν 
μήν κα\ τδν έπίσκοπον άνεπίληντσν είναι διισχνρί-
σατο, κα\ μάλα σαφώς* καλ πολλήν έν whou; ΙτΛβΧ· 
το τήν άκρίβειαν. 

ΠΑΑΛ. Φημί. Τίς δΤ άνείη λοιπδν καλ όέφ*εχάβτφ 
λόγος τών άρτίως ήμίν άπηριθμημένων α^^ωστημΑ-
των, έθέλοιμ' άν, ώς εδ Γσθι τοι, μαθείν. 

ΚΥΡ. Φέρε δή ουν άνά μέρος, ώς έν εωειάναλβρ-
bulis dicamusea quse in mentetn teniunt: iHomo,» Dθανόντες, τά είς νούν ίόντα λέγωμεν ε Άνθρωχος, 
inquit, c per generationes vestras, exgenere tuo, 
in quo fuerit roacula, non accedet ad offerendum 
donaDeisui; > cauia verba, asperum prseceptum. 
I^ex enim est non in eos modo constituta qai tunc 
ex Aaron genili erani, sed ad tolum genos pertraet, 
ei ad aniversam familiam sacerdoiatem, et in oome 
lenipus exteniKtur : id enim, ut atbitrof, ^ignifi-
cant ea veî ba : c Ex getaere luo per generationes 
veslras. > Seroper enim ea qu& minus integra stint, 
aspel-natur Ifeus; neqoe ullutn tempus reperire l i -
cct qvlo l l l i alrquld ^vltiosum, spiritvaiibus nempe 
morbis affeciiim, placere possit; quineos tantum 

φησΙν, ι είς τάς γενεάς ύμων, έκ τοΰ γένους w , φ 
έάν ή έν -αύτψ μώμος, όύ προσελεύσεται προσφέρε» 
τά δώρα τού θεού αυτού. » *Ασφαλής δ -λόγβς, π«ρδ» 
τδ χρησμιρδημα. Τέθειται γάρ δ νόμος, ούχ\ κσ?έ 
μόνων τών τηνικάδε γεγονότων έξ Άαρων, Αλλ* είς 
άπαν διήκει τδ γένος, κα\ κατά παντδς αίματος Ιερα­
τικού, κα\ είς πάντα διέρπει χρόνον. Δηλοί γαρ, tty*u 
τουτ\, τδ, ι Έκ τοΰ γένους σου είς τάς γενεαςδμΰν» ι 
'Απαράδεκτον γάρ άείπως θ ε φ , /τδ μή Αρβμήτ**; 
έχον. Καιρδν δέ είπείν ούκ Αν δύναιτό τ ις , καθ1 έν 
αύτφ προσφιλές άν γένοιτο τδ κατεγνωσμένον, ώς 
έπ' ά^^ωστιαις δέ δή μάλλον δτι ταίς πνενματιχείΓ 

• UYi t . χαι, 4G-25. Τ I I Tim. ιιι, 17. · I Tim. πι, 2-8. 
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Αχπατ ίμηται δέ μάλλον τδ άμωμήτως έχον, χαλ νο- Α amplectiUir, qui inlegri sunt, nuHisqae affecli cor-
orouv* ούδαμόθεν τήν παραφθορά ν, άρτων δέ ώσπερ 
• ί ς Αρετήν, χαλ εύσθενές είς άγιασμδν, τδ εύδοκιμείν 
*5 μ ά λ α μεμελετηκδς έν υπομονή, χαλ γοργδν είς 
σύναοεν διηνεκή. Τοιγαρούν καλ χατΑ παντδς Ιόντα 
τ ο ΰ γένους τδν έπΙ τψδε ποιείται νόμον, άκίβδηλον 
Α α ο χ φ τδ Ιερδν χαλ Απόλεχτον- άποφαίνων γένος * τότε 
ρΑν ώς έν φνλή -Η) Αευΐ, καί ώς έξ αίματος Άαρων, 
ν υ ν ί γχ μήν ώς έν γε τοίς ήγιασμένοις έν Χριστψ τώ 
εχαγάλω χαλ χατ* άλήΟειαν άρχιερεί, φ προσπεφυκα-
εεαν ΑιΑ πνεύματος, κοινωνοί καλ μέτοχοι τής οίκείας 
«εΰτου φύσεως αποδεδειγμένοι. Τοιγάρτοι κα\ είς αδελ­
φ ό τ η τ α κεκληχώς τούς έν πίστει δεδικαιωμένους, 
είχτττερ χοινωνοές αύτοίς έπαγάλλβται λέγων* ι Ίδού 
Α γ ω χα\ τά παιδία & μοι έδωκεν ό Θεός. > H γάρ 

rupleKs, sed perfeeti m virtute et m sanetiflcatione 
finnt, qui laudem e i recte factis parare perseve-
raaier sltideni, et acri sunt ac perpetua prudenlia 
praediii. Ob eam igitur causam hac de re lege.in sta-
tuit eJHsmecH, q u » ad universam pcrtineat iarai-
Mam, ut saepum electnmque genus rncorrupcum at-
q«e iBtegPum sibi pararet, tom qahtem in tribu 
Levi, el famiKa Aaron; nwic autem m iis qur sunt 
in €hroto sanctiftcati, magno nirairum iUo vcre-
que sumrao sacerdote, cui per spiritum adhttshmis, 
consortes atque participes propriae illius natura 
facli ? . Ilaque, cum eos qui fidc jusliflcati sunt, ad 
fraternam qnoque conjunciionem vocarit, 414 i n 

HKs taoquam consortio junctis exsujlat, -diceiis 
«6vA τψ προσώπφ Χριστού χαλ τδν έπ\ τψδε λόγον Β « Ecce ego et pueri raci quos dedit mihi Deus "·.> 
έ ν ά π τ ε ι ν έδόκει τώ θεσπεσίφ Παύλψ; 

ΠΑΛΑ. Πάνυ μέν ούν. 
Κ Τ Ρ . Άπείργει δή ούν τού (εράσθαι δείν τδν έφ* 

&τω ουν τών ώνομααμένων, ώς ά££ωστον καλ κατ-
εσχωμμένον. Ο&,γάρ προσελεύσεται, φησ\, προσφέρε ι ν 
τΑ δώρα τού θεού. Ανθρωπος τυφλδς ή χωλός. "Εχει 
μέν ούν αύτόθεν, χάν εί νοοίτο σωματιχώς, πολύ τδ 
χρήμα τδ άκαλλές* έξε^υηκότοιν γάρ όφθαλμοίν, 
καλ μήν χαλ ποδδς ούχ έρηρεισμένου, δρθά βαίνει ν 
οδχ έχοντος, πως ούχ άμεινον ήρεμείν, ουδέ δποι 
ποτέ Ιέναι χρή τδν Ιερέα διεγνωκότα, ήγουν ίέναι 
συν γέλωα, ποδί τε καλ οφθαλμοί; άλλοτρίοις χρώ-

Quid enim? non baec verba Christi pcrsona? I r i -
buere, beato Paulo visuraest 1 1 ? 

PALL. Sane vero. 
CYR. Eum igitur arcet a sacerdotio, cui quod-

vis cx his vitfts qaae dicta sunt, adsit, ut debilem 
atque contemptum. Non enira accedet, inquit, ad 
ofFerendum dona Dei homo eaecus, vel ckiudus. 
Habet aulem ea res per se, eliamsi corporaliter 
aceipiatnr, magnam turpitudinem; cui enimexcide-
rint ocuH, aut qai pede est param ftrmo, neque re-
clis vestigiis ingredi potesl, bunc nonne satias esl 
quiescere, qui ne internoscat qoidem, quo ire 
oportealsacerdotem, quam ire, sed non sine atfOn 

μενσν; ΆΧλ1 είη μέν Αν οΑ πολύς Α τούδε λόγος. Τά c rum rieu, ocolis alienis olefttem? Sed boc certe 
δ* αναγκαία πρδς γνώσιν καλ θεωρίαν ήμίν τήν πνευ 
μαιιχήν, φέρε λέγωμεν, τδ τής Ιστορίας ύποτρέχον-
τις παχύ. Τυφλδν μέν ούν έοικε τδν εύήθη λίαν κα\ 
άνουσταταυ άποχαλείν. "Ο γάρ έστιν όφθαλμδς τψ 
γηίνφ σώματι, τούτο χαί έν ψυχή λέγοιτ* άν δ νοδς, 
φωτ\ μέν τ ψ θείφ χαταλαμπόμενος, χαί πρδς αύτδ τδ 
άχήρατον Αναμύων κάλλος, καλ ταίς τών εννοιών 
ίσχναίς οίονεί πως καλ εύστρόφοις κινήσεαιν άνα> 
θρώσκων εύ μάλα πρδς τδ ακριβές έν δόξη, κα\δογμα­
τικής όρθότητος ούχ άμαρτάνειν είδώς. Τούτο, οΤμαι, 
έστι τδ παροιμιωδώς είρημένον, c Οί οφθαλμοί σου 
όρθά βλ*πέτωσαν, τά δέ. βλέφαρα σου νευέτω δίκαια, ι 
ΕΓρηται | έ που κα\ πρδς τήν τών Ιουδαίων μητέρα 
βλέπουσαν ούκ όρθώς- c Ιδού ούκ είσιν οί οφθαλμοί 

levius esse videatur: quae autem ad cognitionem et 
contemplaitonem spiritualem aebis elilia sunt, d i -
eamus, histori*eque nidiorem sensum praetermilla-
mus. Ca^cum iiaque appellare videiur (ardum sane 
bominera e t in primis bebetem : quod eeim esl 
oeulus in lerreno corpore, hoc idem in anirao mens 
diei potest, cum divino lumiae iUuslratur, et illara 
ineorraptam pulchritudinem suspicit, ac levi ce-
lerique motu cogitaiionam ad snmmam illam glo-
riam optime penetrat, atque a reelo dognatum 
sensa minime aberrare novit : idque, u l opinor, 
est ilhid quod proverbii flgura dictum esl : c Oculi 
t»i recta videant, et palpebra? loae recla conside-
rent u . ι Dietora eliam ad illara Jodseoruin paren-

σου, ουδέ ή καρδία σου καλή, άλλ* ή είς τήν πλέον- D tem non recte aspicientera : « Eeoe oculi non sont 
εξίαν σου καλ είς τδ αίμα τδ άθώον έχχέειν αύτδ, 
κα\ είς τά αδικήματα σου, χα\ είς φόνον τοΰ ποιιίν 
αυτά. ι Άνεπαήδειος ούν είς ίερουργίαν ό τυφλδς 
νοητώς, τούτ* έστιν δ παντελώς ασύνετος, κα\ νουν 
χαλ φρένα λελωβημένος. Άνεπιτή&ιος δέ πρδς τούτφ 
κει ό χωλός, τούτ* έστιν Ανήρ όρθοποδείν ούκ είδώς, 
καλ πρδς τδ άρτίως βαίνειν ούχ εύσθενής. Ή μέν 
γάρ τυφλότης, χαθάπερ 2φην άρτίως, τής είς άκρον 
άσυνεσίας σύμβολο ν * χωλότης δέ αδ, τής οίονεί κε-
κλασμένης και αδρανούς κινήσεως τε κα\ προθυμίας, 
ήν άν έφ' έκάστψ ποιοίτό τις τυχδν τών πρακτέων. 
Εί μή τοίς ούτω λελωβημένοις έπιφωνείν άξιον* 

t ib i , neqaeoor luumbeftu» nisl ad avariliam laam, 
et ad iniqnilates toas, etad csedem faeiendam " . > 
lneptne igilur est ad sacerdeikira, epiritoaliter ca-
eus, id est, plane imprudeBS, et ammo ae menie 
vitialHS. Ieeptus prselerea chados, id esl, qai recit 
ingredi nescit, aique ad perfecte incedendara parara 
irmus est : nam caecilas quidem, ut modo dixi , 
s umms est insipienti» signem; at claudieatio fra-
c t» debilieque moiionis, atque alaoriutit, qua in 
singulis rebus gerendis qaisquo mevetar. An vero 
hominibus ita motilatis non jure i l l u d ineontri pot-
sit : c Confortamini, ipapna remi$sa?,e( geauadix-

• l l Pelr. i , 4. ·· Isa. M I I , 18. 1 1 Hebr. a , 13. 1 1 Prov. iv, 25. l - Jeriim. xxn, 17. 
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soluta u . > Accusavit etiam ipse Cbristus Judaeorum ^ «Ισχύσατε, χείρες άνειμέναι, κα\ γόνατα παραλελν-

μένα. > 'Επητιάτο δέ καί αυτός ό Χρίστος τους w 
Ιουδαίων δήμους, ώς όρθάς μεν ούχ Ανεχομενας 

populos, 415 u t Qui nollenl rectos gressus in eo 
flgere, eed ad claodicandam perversi essent, atque 
a rectis cogitationibus declinarent : c Fi l i i eniro, 1 
inquit, 1 alieni roentiti sunt mibi, filii alieni invete-
raii sunt, et claudicaverunl a semitis s u i s l f . » Paria 
i^i lur sunt inier se et vicina adroodum, si vitiorum 
h\ mililudinem spectes, roenlis claadicatio atqoe caeti-
tas, quarum altera intelligenlitt prestanliam, altera 
bouorum operum firmitaiem inulilem reddit. Rejici-
tur praeterea χολοβδρινος (sic enim nomen fingere 
oportuit), id est, qui curlo naso ^st, et qui auribus 
aruputatis; quibus baec exposilio accommodari po-
test: nam olfaciendi sensu rerum omnium suapte 
nalura olentium maJus, aut bonus odor examinalur; 

ποιείσθαι τας έπ* αύτφ τροχιάς, έκτετραμμένας & 
μ&λλον είς τδ χωλδν, χα\ τών τής όρθότητος Απώ-
σθήσαντας λογισμών, ι Υίο\ γΑρ, > φηαλν, « αλλό­
τριοι έψεύσαντό μοι* υίολ Αλλότριοι έπαλαιώθησα*, 
χα\ έχώλαναν Απδ τών τρίβων αυτών. » Έ ν Γσφ Κ} 
ούν Αλλήλαιν χαλ Αγχού λίαν, ώς έν όμοιότητι παθών, 
χωλότης νού χα\ τνφλότης* ή μέν τδ ώς έν συνέσει 
τίμιον, ή δέ τδ ώς έν έργοις Αγαθοίς εύσθενίς, είς 
Αχρειότητα καταφέρουσαι. Άπόβλητον δ& πρδς τού­
τοις δ νόμος ποιείσθαι δείν έφη τδν κολοβ'ρίνον, 
χαι συν αύτφ τδν ώτότμητον. Εφάρμοσειε δ* αν τι; 
έπ ' αύτοίς τδν τοιόνδε λόγον. Αίσθήσεσι μέν γαρ ταΣ; 

babct aulem is sensas vim discernendi maximam Β όσφρητικαίςτάχάκοσμάτε(ί) κα\ εύοσμότατα owtiai 
inler ea quae vel obleclare noe, vel conlra offendere 
possont, ei in deleriori ordine nuraeranlur. Atvero 
bumanus animus si suas vires perfectas atque abso-
lulas babuerit, perget ille quidem ad forliler actio-
num qualitales discernendas, et singula diligenter 
cxaminabit, et tanquam oplimus aliquis argenlariue 
omnia probansquodqae bonum est lenens,et abomni 
specie mala abstinens, ut scriplum es t l 4 , laudem 
maximam consequetur. Improbat enim turpes quo-
dammodo et adulterinas acliones, utiles atque prae-
claras libenter admittit. Igitor nasi depressio parum 
sanum paruraque pcrfectum seosum signiflcat, quo 
scnsu singulas acliones reclissime discerneulef, de 
rebus optimis pneclare, de turpibus secus existi-

ζεται, τών δσα έστιν έν φύσει τοι^δε,τφ τδ δδοΛέν» 
λαχούση, φημί* διακριτική δέ λίαν ή αίσθηση, xit 
τού χατευφραίνειν είδότος, και τού μή τοιώσδετυχέτ, 
αλλ* έτεροίως έχοντος, καλ ώς έν χείρονι μοίρα-
νού; γε μήν έφη δ Ανθρώπινος, εί αρτίοας έ/οιτνχ*» 
έν γε τοίς καθ* έαυτδν, ίεται μέν εύστλενώς ύζ ύ 
διακρίνειν δυνασθαι τήν τών πραγμάτων ποώτχτχ, 
Ακριβή δέ τήν βάσανον έφ* έκάστφ ποιήσετατ, χεΊ 
οΤά τις Αριστος τραπεζίτης δοκιμα^ων άπαντα, χα 
τδ μέν καλδν κατέχων, καί Απδ παντδς είδους π&ν*|· 
ρού άπεχόμενος, κατά τδ γεγραμμένον, ευδοκία^ 
λίαν. Κατακιβδηλεύει γάρ τδ οίονεί πως αίσχρδν xoi 
παράσημο ν τών δρωμένων, προσοίτο δ* Αν εύκόλ* 
τδ επωφελές τε χαλ άμεινον. Ούκούν ή σιμότης, ό 

mamus: eb eamque causam sapietotiae ac prudentiae C μή άγαν υγιές κα\ άρτίως έχον ώς έν αίσθήσει 
λοί, καθ* ήν έκαστα τών πραγμάτων άριστα &αχρ> 
νοντες, τήν άμείνω μέν τοίς άρίστοις, τήν χιίρω Λ 
τοίς αίσχίοσιν απονέμοντες ψήφον, σοφοί τεκσΐ άγχί· 
νοοι, κα\ τί γάρ ούχ\ τών τοιούτων έσμ/ν « 
ώνομάσμεθα. *Οσμή γάρ ώσπερ είς νούν άναθρώ-
σκουσα, {τών ύπ* αυτού νοουμένων «ονελ τΛώτης 
πραγματική. Τδ δέ δή παρακεκόφθαιτδους,ύτχρ?ν 
νειεν άν, ώς γέ μοι δοκεί, τδ δυσήκοον. Παραχεκον-
μένης γάρ ακοής, δοίην άν έγωγε πάθος είναι τδ U 
μέρους εύπειθές, κα\ ούχ όλοκλήρως εύήνιον ιίς 
ύπακοήν, ήγουν τδ μή άμωμήτως έπαίειν δύναιθαι 
τών Ιερών, μάλιστα δέ γραμμάτων, δ δή χα\ δρωσί 
τίνες, έφ' Α μή προσηκεν άβουλότατα παρατρέποντες 

^ τής ψυχής τδ ευήκοον. Είεν δ* άν ούτοι, κατά τήν τω 
σοφωτάτου Παύλου φωνήν, οί κνηθόμενοι τήν άκοίρ, 
κα\ άπδ μέν τής αληθείας αυτήν άποστρέφοντες, 
προσκείμενοι δέ πνεύμασι πλάνης, κα\ είς βεβήλον; 
κενοφωνίας έκνενευκότες. Ούκούν δ ώτότμητος τής 
είς τδ είσω κα\ νοητής ακοής ύπεμφήνειεν άν τήν 
πήρωσιν, καί τήν έξ όρθότητος έπλ τδ χείρον τα-
ραφθοράν. 'Αλλά καί εί τ φ τυχδν συντριμμα ποΒέί 
ή συντριμμα χειρός δρψτο προσδν, άποχωρείτω, οη· 
σ\ν, καί έν ίσφ τετάχθω τοίς άλλοις, νοείν άναπι!· 
θοντος τούδε τού τδν πόδα τυχδν ή τήν χείρα συντε-
θραυσμένου μέν, πλήν ούκ είσάπαν ή^^ωσεηκδτο;, 

c l reliqaarura hujus generis virtutum et rem lene-
mus, ei noroinibus appellamur : nam odor veluti 
quidam ad animum ferlur ab iis rebus quae ab eo 
inlelligunlur, quasi qualitas quaedam aclionum : 
mulilatae porro aures, andilus lardioris, ut mibi 
quidem videtur, significalionem pra? se ferunt. Am-
pulata? namque auris esee vilium puto, cum quis 
vel cx parte asseniilur, ueque omnino ad obedien-
dum proroptus est et facilis, vel non sincere sacras 
potissimum Litteras exaudire potcst: quod nonnulli 
faciuni, qui animi vim ad audiendum aptam teme-
ritate summa ad ea pervertunt, quae miuime opor-
tct. 416 Ejusmodi sunt, qoibus juxta beali Pauli 
voceoi, pruriunt aures, et a veritate quidem au-
ditum avertunt I T , atlendunt autem spirilibus erro-
r i s i e , etprofanisvocun) novitatibusadhaerent1*. ! g i -
lur dclruncataeaoresinterioris acspiritualis auditue 
mutilalionem, et intelfigenliaB a reclo ad deieriorem 
seiisum depravationem signiflcare videntur. Quin 
ctiana, si inquopiam conMriuo pedisautcontritioraa-
nusineftseanimadvertalur,abscedat is,inquit,et in 
aliorum ordinem se recipial. Qua in re, is qui col-
liso sitpede aut manu,non tamenprorsasdebiliuto, 
iiitelligere nos ad probas aciione» progredi potest, 
neque incessum omnino laudabilem, id est, actionem 

Peal. * V I I , 46. ·· t Thesa. v, 22. I T I I Tim. iv, 3, 4. ·· l Tim. tv, i. · · I Tiin. , % Isa. xxxv, 3. 
τι, 20. 

( I ) Aubertus. κατάκοιτα. Interpres κάκοσμα lcgit. EDIT 
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τδν ούχ όλοκλήρως είς έργα χωρείν δυνάμενον, ούτε Α in conversalione ac vita cum Jege maxime congrutu-
μήν άδιάβλητον έχοντα παντελώς τήν βάδισιν, ήτοι 
τήν ένέργειαν, τήν ώς έν πολιτεία, φημι, χα\ ζωή τή 
εννομωτάτη. ΕΤεν δ* άν χα\ ούτοι πάλιν, ή οί ποιούν-
τες τδ έργον Κυρίου άμελώς, οΓς έπενήνεχται τδ ούαλ 
διά προφήτου φωνής, ήγουν οί τδ δίκαιον ού δι/αίως 
διώχοντες, χατά τδ γεγραμμένον. Επιτηρεί δέ δτι 
τή νοητή χα\ όλοτελεί χωλότητι, κα\ ή μετρία τού 
σκέλους πήρωσις έν ίσφ τέ έστι, και ώς ταύτδν λελό-
γ ισται . Τφ γάρ μηδ' δλως τι δράν ίσχύσαι τών αγα­
θών» τδ μή δρ$ν ορθώς έν ίσφκείσεται λόγω. Φαίνοιτο 
δ* άν ε'.κότως έν μέν τή χοώότητι, τδ μηδ' δλως* έν 
δέ τ φ συντρίμματι, τδ μή ύγιώς. 

ΠΑΑΛ. "Εοικε. 
ΚΥΡ.Κυρτδνδέ,κα\ έφηλον, και πτιλδντουςόφθαλ-

tem habel. Ejusmodi sunt ilerum, qui facium opus 
Domini negligenter quibus prophetaB voce illud 
vae irrogatum esl; aut qui quod juslum est, non 
juslc sectanlur, ut scriptum est 1 1 . Illud aiitem 
animadvertas velim, spirituali ac plcnae claudica-
lioni, i l lam quoque modicaro tibise debililatera pa-
rcm esse, et pro eodem babcri : tanlidein enim 
ulrumque aestimandura est, et nibil ononino quod 
praeclarum sit, facere posse, et id minus recte fa-
cere; significatur autem non absurde in claudica-
tione quidem, nihil prorsus possc, in contritionc 
aulem, non recte posse facere. 

PALL. Consentaneum videtur. 
CYR. Gibbosum praterea, et qui maculosa sit 

μούς- καταγράφει πάλιν ώς έν τοίς άδοχιμωτάτοις. Β facie, et qui lippis oculis, recenset ilera inter eos 
Καλ κυρτό ν μέν είναί φαμεν, τδν οιονεί κεκυφότα, 
καί κάτω βλέποντα νψ, κα\ πρδς τά σαρκδς νενευκότα 
πάθη, χαλ τοίς έπιγείοις τδν όφθαλμδν έπερείδοντα, 
δήλον δέ δτι τδν νοητδν, κα\ είς τούτο γνώμης ίόντα 
λοιπδν, ώς τδ άπορθούσθαι μισείν, πρός γέ φημι τδ 
χρήναι τά άνω φρονείν. ΕΤεν δ* Αν έν τούτοις τά τών 
Ιουδαίων εγκλήματα, περ\ ών γέγραπται* c Σκοτι-
σθήτωσαν οί οφθαλμοί αυτών τού μή βλέπε ιν, καλ 
τδν νωτον αυτών διά παντδς σύγκαμψον. » "Εφηλον 
υλ, τδν τήν έφηλιδα τήν κάλουμένη ν έπ ' αύτοίς έχοντα 
υχτώποις. ' A f £ώστημα δέ τουτί καταμελαίνειν είδδς 
τήν Ιπ' άκρου δέρματος δψιν. Παραιρείται δέ τοίς οΤς 
αν γένοιτο παθείν, τδ κάν γούν ίσχύσαι λαθείν, αύ-

qui maxime repudiantur. Ac gibbosum quidem esse 
dicimus, qui quodammodo incurvalus est, et cujus 
animus deorsam aspicil, el ad camis aflectus est 
proclivis, et oculos nimirum spirituales ad res ter-
renas defigil, jamqoe in eam senlenliam venerit, ut 
erigere animum ad res supernas sapiendas fugien-
dum putet. Inler baec numerari possunt Judaeorum 
crimina, de quibus scriptam es l : « ObscureMur 
ocali eorum, ne videant, et dorsum eorum semper 
incurva •*.» Maculosura autem , seu, ut Grece ha-
belur, έφηλον , appeUamus, qui maculam, id est, 
έφηλίδα, in ipsa f ronte habet; est aatem is morbus 
yim habens denigrandi sumraa? cutis aspectum. 

ταίς έπανθούν όφρύσιν, δλοις τρ προσώποις έπηρτη- 417 i i s autem in quibus bic morbus fuerit, acci 
μένον. "Εφηλος δή ουν ό τοιόσδε σωματικώς, νοητώς 
γε μ^ν ύποφαίνει τδν άσχήμονα, γυμνώς τε κα\ 
άχρύπτως, κα\ οίονελ πρόσωπον ούκ έχοντα καθαρδν, 
άλλ' έκφανές άπασι τδ άκαλλές είς ζωήν, ώς μή εί­
δέναι που τάχα, μηδέ το υπό του τών σοφών όρθώς 

' είρημένον, c Σοφολ κρύψουσι τάς εαυτών αίσχύνας. ι 
quidcm eciat, qaod esl Λ sapiente quodam dictum 
nem. > 

ΠΑΑΑ. Πώς έφης; 
ΚΤΡ. Ού γάρ, ώ Παλλάδιε, μυρία δσα γε τά έν 

ήμίν έστι πάθη; 
ΠΑΑΛ. Ναί * τί ούν τούτο γε ; 
ΚΤΡ. "Οτι, ώ γενναίε, φημ\, νοσεί μέν έκαστος, Α 

νοσεί, αίδοί δέ πολλάκις τή πρδς αδελφούς ήττώμε-
νος, έν σπουδή κα\ λόγψ ποιείται πολλφ κα\ τδ ip-
£ώσθαι δοκείν, κα\ τδ λανθάνειν έν κακοίς. 

ΠΑΛΛ. Εύ λέγεις. 
Κ Υ Ρ . ΕΙ δέ δή τις είη πρδς τούτο ήκων άναισχυν-

τίας, ώ ς ήγείσθαι παρ' ουδέν, τδ καλ έκφανδδν έλέ­
σθαι πλημμελείν, κα\ τών είς κοσμιότητα γερών 
άφειδησαι παντελώς, ούκ άν τφ δόξειεν ό τοιόσδε 
λοιπδν, τοΰ ιερού κα\ αγίου γένους οίχεσθαι μακράν; 

ΠΑΛΛ. Καλ μάλα. 
ΚΊΓΡ. *Έφηλον τοίνυν δ νόμος αποκαλεί τδν τοιού­

τον, ώ ς ουδέ κρύπτειν είδότα κα\ άνεχόμενον τδ 
συμβάν ά^ώστημα καλ πάθος αύτφ. Πτιλδν δέ τούς 

di l ut latere non poseiai; cura in ipsis superciliis 
innascatur, et in tola facie grassetur. Maculosus esi 
igitur ejusmodi homo corporaliter, sed spiritualiler 
indicat apertum , minimequa occultum impuden-
tem, ac veluli impuro vultu bominem, qui viUc tur-
pitudinem omnibus aperte prodat, adeo ut ne id 

: c Sapientes abscondent suam ipsorum turpitudi-

PALL. Quonam modo ? 
CYR. Quid enim, Palladi, nonne innumera nobis 

insunt vitia ? 
PALL. Certe. Sed quorsum istud? 
CYR. Quia, inquam, Palladi, unosquisque no-

strura quocunque alio laboret v i t io , pudore lamen 
fratrum saepenumero victus, maximam curam ac 

D studium adbibet ut integer esse videatur, et iu 
roalis lateat. 

PALL. Recte ais. 
CYR. Si quis igitur ad eam impudenliam progrc-

diatur ut palam delinquere pro nibilo ducat, et 
bonestatis ornamenta prorsus negligat, ejusmodi 
bomo nonne jam cuivis videatur a sacro sanctoque 
geoere longe remotus ? 

PALL. Sane vero. 
CYR. Maculosum igilur lcx vocal ejusmodi bo-

roinem, ut qui vitium ac morbuio suum ne occul-
tare quidem norit ac velil. Lippis vero oculis eum 

*· Jcrem. XLvm, 10. 1 1 Cir. Dcul. xvi, 2 0 ; Sap. vi, 11. " Psal. LXTUI» 2 i . 
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appdlat qui videndi facultale minime illequidera Α οφθαλμούς, τδν ήχιστα μέν τού βλέπετν άστχρημέν», 
privatos sit, sed id recte facere nequeat; quales it 
cunt quibos adest quidem prodentia, noii tamen id 
eliam habent ut recte sentire veJuit : DODHUIU 
enim, cam id qaod rectnm est videant, lamen ad 
ea qua? minime comreitit, volunlatis suae propen-
sionem detorquent: alii vero, cum possint reclara 
de dogmatis sententiam assequi, siue ipsi menti of-
ficiunt, ac turpissnnarum opinionum aucupium se-
ciantar, nallamque de Deo sanam senteniiam am-
plecluntur: quales sunt haereiici, ac praHer bos Ju-
daei, qui, cum Deum crcdanl esse Pairem, Filium 
tamcn, qui ex ipso secandum naturam exsl i t i l , 
stulliseime repcllunt. Itaque verissime de illrs dici 
potest, quod est propheia? voce decanlalum : c Oculi 

ύγιώς δέ* τούτο ποιείν ούν έχοντα, όποέοέ τίνες εχ*, 
οΤς ένεστι μέν ή φρονησις, τό γε μήνέλέαβαχ φρονε» 
ορθώς ούχ δράτατ. προσόν. 01 μέν γ Α ρ όρώνη:, 
φησλ, τδ Αγαθδν, έφ' Α μή προσηκε τ ώ ν εΑτων tu^ 
μάτων παρατρέπουσι τήν 0οπήν * οί δέ, χαλ δογαατι-
χής όρθότητος ούκ άμοιρείν Ισχύοντες, μονονονχίτά 
οίκεϊον αύτολ καταστνονται νούν, είς α^εαλλεσταττν 
εννοιών ίέντες θήραν, κσΛ όγιές ουδέν τ η ς έπέ %om 
δόξης εΙσδεγόμενοΓ δποίσί τινές είσιν, αιρετικών ρεν 
μάλιστα παίδες, 'Ιουόαίοί τε πρδς τούτοις, ο! &έν 
μέν πιστεύοντες είναε τδν Πατέρα, τ ό ν γε μήνιξ 
αυτού πεφηνδτα κατά φύσιν Τίδν άνοητότατα διβσον-
μενοι. Τοιγάρτοι καί αληθές έπ αντοίς τδ διά τββ 
προφήτου φωνής δμνονμενον, c ΌφΟαλμολ αύτ«;, 

sunt ei», et non vident u : > 4 1 8 Nibil enim fa- Β και ού βλέπουσιν. > Όνίνησιγάρτδ βλέπχινούδέν,ιί 
eultas videndi proflcit, nisi adjanctum sit tllod, o i 
recte videatur, nimirnra ut claudicalionem et con-
tritionem pedis pro eodera haberi jnre dicebamus: 
ntbil enim prorstJs interest nullooe modo quis ia-
eedcre per eemitam renim gerendarom, et aciio-
num viam, an vero non recte incedere possit. 

PALL. Reciedicis. 
CYR.Non accedet ettam ad eacrificandum boroo 

fo quo fueril scabies mdomita ytl impetigo, atit qui 
alttro te&iculo careat, omub itt qdo est macala. 
Indoaritse igitoT scabiei persimilla esse ceftsenda sant 
tarpissima vitia, qux acriort floxu in aitimdm m-
fluunt, et modum omnem egrediunlur; quae cun 
ex voloptaie initium sumant, asperum exitum ba-

μή προορφτό τισι τδ ύγιώς βλέπε ι ν, Χαθάπερ άρ&Λ 
χα\ τήν χωλότητα, καλ τδ συντριμμα τον ποδές b 
Γσφ τετάχΘαΊ λδγφ δικαίως έλέγομεν · διοίσει 
δλως ουδέν, τού μηδ* όλως Ιέναι δννασβ^α,τομήύγ·^; 
Ιέναι τυχδν, τήν ώς έν πράγμα σι δέ δηλονότι τρίδαι, 
χαί τήν ώς έν έργοις οδον. 

ΠΑΑΛ. Εύ λέγεις. 
ΚΤΡ. Ού προσελεύτεται δ% ίερουργήσωνάνθρακας, 

φ έάν ή έπ* αύτφ ψώρα αγρία, ή λειχν^ν, ή μδνορ/ΐ(ι 
ή πάς φ έστιν έν αύτφ μώμος. Τώρα μέν οδν άγ# 
παρεικαστέον τά έκτοπώτατά τών παθών, δριρντε-
ροις ^εύμοίσι καταχεόμενα νού, χαλ πέρα ασντέτ 
ίδντα μέτρου,· καί ές ηδονής μέν έχοντα: τήν Aprfp, 
είς πιΧρδν γε μήν έ^ήκοντα τέλος. "Η σδχΐ ί$ & 

bent. Quid ? NoBHe ceoses itt mnoquoquo peccato C έ^άστφ τών πλημμελημάτων χαλ συμμετρία» π« 
tum roediocritatemquarodam vi t i i , tom vero redun- κα\ άμετρίαν όράσθαι τού κακού ; 
dantiam apectari? 

PALL. Qaonam islud modo ? 
CYR. Qui corpOris voluptate capitor, nonne eo 

vitio et modice, et olira modum laborare potcst? 
Alii Cnim succumbunt morbo, et eo modo medio-
criler afficiuntur, alii ad sutuniuiu in eo roalo pro-
grediuntur, et indomita hnpoientiqne libidibe la-
bOrant, ut etiam ultra ea vitia qnae sfccuddum ha-
turam sunt, pra?cipites ruant. 

PALL. Quod dicis.teneo. 
CYR. Igitur in unoquoque vitio ullra rationis ter-

minos modaraqoe cdnsaetUro, ei qui in plerisqae 
reperitur, rasolenterintetnperantia prodire, id tero 
jam scabies ihdomita dici potest. Ad bxc impctigo 
quivis animi morbus appellari, qui semper laiins 
serpat, nullumquc fincm facial iti pejuft crescendi. 
Coraprimere igitur atqoe minuere irruenlia vilia, 
nobis dlvinai lex pracipit; id in buncSensum atcipi^s 
cnm a u d i s : « Si spiritas poteslaiem babentis as-
ccnderil soper te, locum tatiiti ne dimiseris; quia 
curatio faciet cessare peccata maxima n . » Vitia 
enim si minime casligentur, serpnnt in dies ad l i i r -
piora, et cor atque m^ntem corripiuni, aujue ad 
tamitiara perniciem pcrdocunt. Casliganda est rgi-
tur a liobis ?itiositas, i u u i eam nostra vigilanfft 

ΠΑΛΑ. Πώς έφης; 
ΚΥΡ. Ό σωματικής ηδονής ήττω/βνος, ούχ άν 

τούτο πάθοι χαί μετρίω* κα\ ύχέ> μέτρον; Οί μεν 
γαρ, ήττηνται μό·/ονρ καλ νοσοϋΛ πεειεσταλ ι̂ίνΐιΐς· 
οί δέ κα\ είς άκρον ήκουσι τού κακού, χαλ ^η^ως 
άγριαινουσαν νοσούσι τήν ήδονήν, ώς κσλ αύτων έτά-
κεινα τών κατά φύσιν έξολισθήσαι παθών; 

ΠΛΛΛ. Συνίημι δ φής. 
ΚΥΡ. Ούκούν έφ* έκάστφ τών κακών τδ έκτότ*>ς 

έκνενευκδς είς τδ πέρα λόγου, κα\ μέτρων έπέκεινε 
τών έν έθει και παρά πολλοίς, λέγοιτ* άν ή «ΤΡ** 

^ ψώρα λοιπόν. Λειχήν δέ πρδς τούτοις, παν teioGv 
πάθος, άε\ διέρπον είς τό ευρύ, καλ άχαταληχ** 
έχον τήν είς τδ χείρον έπίδοσιν. Συστέλλεσθ» & 
δείν, και είς τδ μείον άγεσθαι πρδς ημών τά xjeffs-
πτοντα τών παθών, δ θείος βούλεται νόμος. Το»ντ4ν 

τι νοήσειςάκούων «Έάν Πνεύμα τού έξουσιά>το; 
άναβή έπ\ σέ, τόπον σου μή αφής, &ει ίαμα 
παύσει αμαρτίας μεγάλας. ι Τά γάρ άνεπίπληχτ» 
τών παθών, έρπει μέν άεΐ πρδς τδ αίσχιόνωί ^ 

• καταδράττεται δέ καρδία* κα\ νού, κα\ είς δλείρ^ 
άγει παντελή. Αεί δή ούν άρα πρδς ημών ε π ι τ ι μ ά ^ 
τδ φαύλον, ταίς είς τδ άμεινον άναδρομαίς περ.βτ*** 

Μ ierem ν 21 Η Eccle. x, Α. 
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λ ο ύ σ η ς αύτδ τής έν ήμΐν νήψεως, κα\ ανάκρουσης j | ad meftorem frugera reveeaodo comprimat. el pau-
x e r r i r βραχύ. Μόνορχιν δέ προς τούτοις, φτ)σΙ, καθά* 
Tcep έγφμαι, τον ήμίανδρον, καλο!ονε\ παρακεκομμέ-
ν ο ν τδ τελείως ανδροπρεπές, c Ούτε γάρ πόρνοι, * 
cpvjoHv, ί ούτε μαλακοί τήν του Θεού βασιλείαν κλη-» 
ρονο^ήσουάι. f βηλυδρίας δετούςτοιούτους ονομάζει, 
6-ίι τ ή ν άνδρδς λβχόντες φύσιν, ψεύδονται τδάνδρο-
ιτρ&ττες, καλ νουν κα\ σώμα μαλακιζόμβνοι, χαΊ 
έκοντΛ κατακλώμενοι πρδς τδ άναλκι καλ δηλυπρε-
π έ ς . Κίκδς δέ δή πάλιν, τδν μόνορχιν καλ Ιτβρόν τι 
πάρεεοηλούν. "Ανδρα μέν γάρ δνομάζειν έθος τον 
εύβθενή καί συνεστραμμένσν, καλ ουκ* άνιχάνω$ 
£/θντ*α πρδς *δ δυνασθαι κατόρθόνν ά άν Ιλοιτο τυ­
χόν. 1*Νσηθείη δ* άν είκότως έξ ημισείας άνήρ, ό μή 
σλοχλ-ήρως εύσθενής, μήτε είσάπαν είς *ά αύτψ 

lattm- eXetmgaat. Allerum vera tesliculum non ha-
bentero, u l ego arbiiror, semiviriMnr appetlat, et a 
quo perfecti vir i digmlas sitabsciesa. « Neque enim 
fomicaiores, * inquit, c neque molles, regmim Dei 
consequeekir " . >f419 Exoletoe autem boe no-
HUne appeMal, qw, cum vir i naUiram sorliti sint, 
v i r i digmtaiem emeHtiuiUur, el aniino et corpore 
effeminati f ei sponte ad eaervattnn muliebremque 
nwxki» fraeti. Est aulera preterea verishnile eiim 
qtti aJtero te»tietib> careat, aiiud quiddam signifi-
care : babet enu» id eoneuetudo, u l firmus, aiqne 
irt ee eoUeetiis, et ea omma perfieere vakns qoae 
decreverit, vir appeilefcur : inteiligi igktir noit ab-
snrde poteet b esse ex medta parte vir, qwmhHHio 

Πρέποντα γοργός· ονγάρ τοι προσήκει τδνβενρ προ*- β Urtegra eet firmttate, neqoe ad omma exsequenda 
χε ίμενον , διακεχομμένην αύτφ τήν άνδρείαν καλ 
λε/ω€ημένον προσάγειν τδ εύσθενές, κά\ ώς άσΌενέίν 
Ικ ριέρους* άνδρίζεσθαι δέ καλ κραταιούσθαι, κατά 
τδ γεγραμμένον, άδιάβλητον έχοντα καλ άκατάσκω-
πτονπροθυμίαι/. Ούκούν ανίερος μέν ομολογουμένως, 
ό ύπδ μώμου γραφήν. ΕΓργεται δέ ούχ\ τού χρήναι 
μεταλαχείν τής αγίας τροφής. 4 Φάγεται γάρ άπδ 
των αγίων, ι φησλ, « πλήν πρδς τδ καΐαΊτέ-ίασμα ού 
προσελεύσεται, καλ πρδς τ*δ Ουσιίστήρ.ον ούκ έγγιεί i 
0 1 γάρ έτι ταίς είς νούν 2σω κεκρυμμέναις άσθε-
νείαις ίνδχοι, (ίίταλάχοιεν άν τής ευλογίας Χριστού, 
καλ ούχ ως εν τά$ει τή τών αγίων είς έπίδοσιν αγια­
σμού, καλ είς Ιδραιότητα νού, κα\ τήν έφ* άπασι τοίς 
αρίστης έρηρεισμένην διαμονήν, άλλ* ώς έν τρόπω 

quae sibi eonveninnt, salie virtum habens : npn 
enim decet, eum qiti Dee dtealos est, nratthtm i l l i 
iortrtudinem ac debifttalam fifmitatero oferre, et 
ianqaam ex parte lauguere; sed vitHiter agerc et 
eomfoTlari, sicirt scriptom est ·*, el ejroaiodi akicri-
tatem babere, q r a reprebensionem oniiem el nrri-
sioitem efftfgiat. igitor sine olla cootfovev^ia arce-
tur a sacrie, qni totrii alicajes maeuke reos; arce-
t»r aotera »on quondnns sanclo cibo vescator : 
€ Comedet emm, > mquit, < de eaifclis^. 19ed ne ad 
v^him ingrediatur, neqoe accedat ad altare: ilam, 
qwi Ismguoribus adbuc in wahm lalenlibas obnoxii 
Sflfrt, i i partictfjes esse benedictioni» Christi pos-
Mitt , non Umeo eo modo quo sancti v l r i perci-

τφ πρέποντι τοίς ή^ωστηκόσιν είς άπόθεσιν τού κα- C piant ad aanctificalionii itttremerrtum et attimi Cr-
κού, xa! είς κατάληξιν αμαρτίας, κα\ είς νέκρωσιν 
^)ύνων, κα\ είς άνάληψιν ευεξίας τής π^/ευματικής. 
Επειδή γάρ έστιν ό Χριστδς καινή κτίσ:ς, κατά τάς 

' " W ^ , ταύτητοι δεχόμεθα κα\ ημείς αυτόν έν έα\Η 
τοίς διά τής αγίας αυτού σαρκός τε χα\ αίματος, ίνα 
πρ^ς καινότητα ζωής άναστοιχει«ιϋ»ιενοι δι' αυτού 
κα\ έν αύτω, τδτί παλαιδν άνθρωπον άποσκευαζώ-
μεθα, τδν φθειρόμενον κατά τάς επιθυμίας τής 
άπατης, κατά τδ γεγραμμένον. 

ΠΑΑΛ. ΌρΟώε !φης. 
ΚΤΡ. Άπσφάσχεί μέν Ουν τών Ιερών έ*ργων :ήν 

mitatem, et ad fixam in rebas pfselaris perseveran» 
l iam; sed eo modo, qui inflrom convenit, ad v i l i i 
abjectiofiem, cessationemque a peecalo, et moTliQ-
eationem Yoldptafaro, valetadinisqne spiritualis re-
creationem. Nam, quia Christus nova creatiira est, 
secundum Scripturas w , eam ob caasam nos quoque 
illum ift nobis ipsis accipimns, ut per sanctam ejus 
carnefn et sanguinem in vitee novitalera per ipsum 
et ift ipso refofraati, deponamus veterem bominem, 
qui corrumpitar sccondum desideria erroris, skut 
stfiplom tst *·. 

PALL. Recie ais. 
CYR. Interdicit igitar muncram sacrornm procu-

έπΓτήδευσιν τοί; οίονείπως έντέίηγμένην κα\ άνα- ^ rallone iis qui infixa qaodammodo, et qiwe abjici 
πόβλητον ή^^ωστηκόσι τήν νοητήν Ιπήρειαν άγιον " * ? ' " ' Λ 5 * 
γ*ρ ήκιστά γε τδ νοσούν άεΐ τά προσπεφυκότα τών 
ϊ«θών· άλλ* εI καί τινι [τών] άμωμήτως εχόντων έν 
Τ* δή σφίσιν αύτοίς, κα\ άδιαβλή^ως είς λειτουργίαν, τδ 
«ίίωστήίται συμβαίνει τά κοινά δή ταυτ\ καλ ούκ 
εςίτηλα tώv παθών, ούκ άνεπίτίμητον έάσθαι δείν 
«ύτδν έπιτάττει, λέγων · < Είπον πρδς Άάρών κα\ 
'ρδς τους νίούς άύτού, κα\ προσέχέτωσαν άπδ τών 
·7·«ν των υίών Ισραήλ, χα\ 6ύ βεβηλώο*ουσι τδ 
δ ν ομα τδ άγιόν μου, δσΐ αύτό\ άγιάζουσί μοι· έγώ 
Κ ύ ρ ι ο ς . Είπον αύτοίς · Είς τάς γενεάς ύμων πάς Αν-
'ρωπος, δς άν προσέλθω) άπδ παντδς τού σπέρματος 

ΛΟίι posslt, spifituali inftrmilate toborareot; nam 
qnl assidue insitts vitiis labofant, sancti nollo modo 
»an t : quin etiam qui ift scipsis inlegri sunt, et mi -
nime ad sacra mtnisteria t i l i o s i , lamen si ex iis 
aliquem hti communibus vitiis, et qua abjici baud 
Tacile possunt, laborare conlingat, enm non sine 
castigatione relinqticndom esse praecipit, dicens: 
420 < Aaron et filiis ejns, et abstineani a sanciis 
ftliorom Israel, et non profanabunt nomen sanclum 
incuni, qusecunque ipsi sanclifleant mihi : cgo Do-
minas. Dic eis, in progcnies vcstras : Omnis bomo, 
quicnnqae acccsserit de omni scmiiic veslro ad san-

ltj"4 Cor. „ f 10. Psal. xxvi, l i . · ' Lcvit. M I I , 31. " I I Cor. v, 17. » Rom. vi , i ; Epbes. 
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cta, quaecunque sanclificant fllii Israel Domino, ct Α ύμων πρδς τΑ Αγια, δσα αν άγιάζωσιν oi νιοι 1σ-
fueril immundilia ejus in ipso, exlerminabitur aui 
ma illa a roc. Ego Dominus Deus vesler, et bomo 
cx seroine Aaron sacerdotis, el bic leprosus, vel se-
miiiis fluxum patiens, et de sanclis non comedet, 
quoad raundatus fueril ; et qui letigerit omnem im -
iiMitidiliam animae, aut bomo de quo exierit semeit 
concubitus, vel quicunque conligerit omne rcpiile 
hnmundam quod inquinat, vel homo quero inqui-
nat aliquid eecundum omnem immunditiam ejus, 
anima quaecnnque contigerit ea, immunda eritusque 
ad vesperam; non coraedet de sanclis, nisi abluerit 
corpus suum aqua, et occiderit sol, et mundus erit, 
et tunc comedet de sanctis, quta panis ipsius esl. 
Morlicinom et captum a bestia non comedei, ne in -
quinetur in ipsis. Ego Dominus, ei custodient cu-
slodias meas, ne sumant propter eas peccalum, et 
moriantur propler eas, si profanaverint eas. Ego 
Dominus Deus, qui sancliflco ipsos M . > Qoi ofle-
runt, inqait, sacrificia, id est, ea quae sanctifican-
tur a filiis Israel, quaeconque consecrarinl, ut sacri-
ficent Deo, ne profanent ejus nomen, ut nondum 
sanciificati, neque dum ab impuritate, quae ulis ac-
ciderit, abluli, offerant: alioqui scianl se hanc cul-
pam extremo 3uppHcio persoluluros. Ego enim sum 
Doniinus, id est, non Deus falso nomine appellatus, 
: i i qucm eliamsi quis peccet, damni nihil factam 
cr i l . Quid enim in lignam lapidemve coromiui po-
icst, unde a nobis raiiones repelendx sint? Cum 

ραήλ τφ Κυρίω, καλ ή ακαθαρσία αύτοΰ έπ" αύτφ 
ή , έξολοθρευθήσεται ή ψυχή εκείνη απ* έμού. Έγώ 
Κύριος ό θεδς ύμων, κα\ Ανθρωπος έκ τού σπέρμα­
τος Άαρων τοΰ Ιερέως, και ούτος λεπρ$ ή γονοό-
0υεί, τών Αγίων ούκ έδεται, Ιως Αν καθαρισθή, καί 
δ άπτόμενος πάσης ακαθαρσίας ψυχής, ή άνθρωπος 
φ άν έξέλθη έξ αυτού κοίτη σπέρματος, ή δατις άν 
άψητα ι παντδς ερπετού ακαθάρτου, δ μιαίνει αύτδν, 
ή έπ* άνθρώπφ, έν ψ μιαίνει αύτδν κατά πάσαν άκα· 
Οαρσίαν αυτού · ψυχή ήτις έάν άψηται αυτών, ακά­
θαρτος έσται έως εσπέρας, ούκ έδεται άπδ τών 
αγίων, έάν μή λούοηται τδ σώμα αυτού ύδατι, κα\ 
δύη δ ήλιος, καλ καθαρδς έσται, καί τδτε φάγεται 
τών αγίων, δτι άρτος αύτοΰ έστι. βνησιμαΐον χύ 

Β θηριάλωτονού φάγεται, μή μιανθήναι αύτδν έν αύ­
τοίς. Έγώ Κύριος, καλ φυλάξονται τά φυλΑγματά 
μου, Γνα μή λάβωσι δ·.* αυτά άμαρτίαν, κα\ Αποθί-
νωσι δι* αυτά, έάν βεβηλώσωσιν αυτά. Έ γ ώ Κύριας 
ό άγιάζων αυτούς.» 01 γάρ δή προσάγοντες τ ά ιερά, 
φησ\ν, ήτοι τά άγιαζόμενα παρά τών υίών Ισραήλ, 
δσα άν άναθείεν είς θυσίαν τφ θεφ , μή βεβηλουντων 
αύτοΰ τδ δνομα, προσάγοντες ού προηγνισμένοι, ΧΛ\ 
άναπδνιπτον έχοντες έτι τήν άκαθαρσίαν ήν αν συμ­
βαίνει παθείν ή Γστωσαν δ*ι, φησί, τήν έσχάτην ευ­
θύς άποτίσουσι δίκην. Έ γ ώ γάρ είμι Κύριος, τοϋτ' 
Εστιν, ού θεδς ψευδώνυμος, είς δν εί καί τ ις αμάρ-
τοι τυχδν, ουδέν ίσται πλημμελές. Τί γάρ άν xx 
γένοιτο πρδς ημών είς ξύλον ή λίθον, ψ π ε ρ άν Ιτακη 

igilurgravitimorenoscorrigerealqueadcautioaein ς χ α Λ *° «ύθύνεαθαι δεϊν; Ούκούν τοίς άγαν δείμι* 
cxcilare vellot, impuriiaiis genera, quae suscipi a 
nobis possant, ulili ler cnumeral, u l suis cultoribus 
via probilatis, quam eos ingredi in primis deceat, 
non sil ignota, ac sciant, quibus rebus i l l i accepli 
purique fieri possint, eamque teneanl vi ia rationem 
qua? sit legislalori gralissima. 

PALL. Recle est a te dictum. 
CYR. Leprosum igi lur , et eum qui seminis 

fiuxum patitur, 481 * sacro minislerio rejicit, ac 
sanctorum esse expertera jubet, quoad vitium qaod 
sibi accidii a se depalerit, aique ab ejus contagione 
longissime discesacrii. His tanquam impuritale la-
borantem adjungit eum qui alligerit omnem im-
munditiam animae, vel de quo exlerit semen concu-

προσεπανορθών είς άσφάλειαν τής ακαθαρσίας, ν*Α 
τρόπους καθ* ούς Αν γένοιτο πρδς ημών απαριθμεί­
ται χρησίμως, ώς άν είδεϊεν οί λειτουργοί τής αύτοίς 
δτι μάλιστα πρεπούσης επιεικείας τήν όόον, χαϊ ©V 
ών άν ειεν δεκτοί τε κα\ καθαροί, τήν τω γομοδέτη 
θυμαρεστάτην διαστείχοντες ζωχν. 

ΠΑΑΑ. Όρθώς έφης. 
ΚΥΡ. Τδν μέν ούν λεπρώντα καλ γονο^υτ^ καν 

τής Ιεράς έξιστησι λειτουργίας, κα\ δείν γενέΛαι 
φησ\ τών αγίων άμέτοχον, μέχρις άν αύτφ τδ συμ­
βάν άποκρούσαιτο, χαΧ άπωτάτω γένοιτο τοΰ νοσεί ν. 
Προσάπτει δέ τούτοις, ώς όμοφυά νοσοΰντα άκαθαρ­
σίαν, τδν άπτόμενον πάσης ακαθαρσίας ψυχής, ή φ 
έάν έξέλθη κοίτη σπέρματος, κα\ μέντοι τδν έρπε-

bilus, praeterea qui replile teligerit, bominem deni- D τ ο ί ί θιγγάνοντα, κα\ άνδρδς ήντιναοΰν έχοντος ϊη\ 
que qoi quovis modo immunditiae obnoxius fuerit; 
non qood corporeas affecttones lex accuset, si ve-
rum alque sinccram ejus proposilnm spectemus, 
sed ut in figuris adbuc seosibilibus atquc corporeis 
animi affectas oslendat. Signum igitur mortalitatis 
est lepra; carnem enim absumil atqne depa&citur, 
hominemque trausfert in eum habitum qui pneler 
uaturam esl, et corporjs aspeclum immolat. Semi-
nis auiem fluxus est fecuodilatis abjectio, natura 
incassom Ouenle : qualis cs.se etiam horoinis animus 
cerailurad corrupiionem prolapsus; acprope dixe 
r i m , in sleriliutcoi absumptus, quod n i b i l Curum 

μολυσμώ τήν κατά^ησ ιν ού πάθεσιν, οΐμαι, σωμχ-
τικβίς επιτιμώντας τοΰ νόμου, κατά γε τδν αληθή 
καλ άμωμήτως έχοντα σκοπδν, άλλ* ώς έν τύποι; 
έτι, τοίς έν αίσθήσει κα\ σωματικοίς, τ Α έν ψυχαΐς 
άποφαίνοντος. Σύμβολον δή ουν νεκρώσεως μέν, ή 
λέπρα- δαπανά γάρ χαί καταβόσκεται τήν σάρκα, 
μεθίστησι δέ είς τδ παρά φύσιν, κα\ Αλλοιοί τού 
σώματος τήν όψιν. Γονόό^οια δέ, καρπογονίας εστ» 
άπόθεσις, ^εούσης είς τδ μηδέν τής φύσεως· οποίος 
άν τις όρφτο κα\ άνθρωπου νους παρενεχθεις είς 
παραφθοράν καλ μονονουχ\ δαπανώμενος ε ί ς Ακαρ-
π:ζν, διά γε τοΰ δϋναίθαι σ-^νιέναι μηδέν τω>ν αναγ-

»· U \ i l . χχιι, 1-0. 
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7 9 7 DE ADORATIONE ΪΝ SPIRITU ET VERITATE/LIB. XII . 798 
χα ίων είς σωτηρίαν όποίοί τίνες γεγόνασιν Ύ μ έ - Α quae sunt ad salutem necessaria, possit inlelligere : 
ναιός *β χαλ Αλέξανδρος, οίόμενοί τβ καί λέγοντες 
Ανάατασιν ήδη γεγονέναι. Καί προστεθεί* ν Αν τού-
τοες, οί άπονεύοντες άχαλίνως πρδς παν δτιούν τών 
έκτοπων, χα\ της εαυτών διανοίας τδν χαρπδν πα-
ρα££ικτούντες Απλώς είς εώλους χαί Ασελγείς ήδο-
νας. Ούχούν δ λεπρδς μέν χαλ γονο^υής, τούτ* 
έστιν, ό τοίς νεχρδτητος έργοις ένισχημένος (εΐεν δ* 
Αν Ιργα νεχρδτητος, τα τής σαρχδς πάθη), χαι δ τήν 
έσω χαρποφορίαν, τήν είς νούν δηλονότι χα\ χεχρυμ-
μένην, ούχ άπαράφθορον έχων, άποχωρείτω, φησί,ι 
τών Αγίων, έως άν χαθαρισθή. 'Ως γάρ ό θεσπέσιος 
έφη Παύλος, c *Ός άν έσθίη τδ σώμα τού Κυρίου χα\ 
χίνη τδ ποτήριον αυτού άναξίως, χ ρίμα έαυτφ έσθίει 
χα\ πίνει , μή διακρίνω ν τδ σώμα αυτού. Δοκιμαζέτω 

quales Hymeiweus el Alexauder fuertml, exislimaji-
tes ac dicenles resurrectionem jam esse factam " . 
His eliam adjungi possunt qui ad omne genus re-
rum tuppissimarum precipiles ruunt, ac meolis aua* 
fruclum in inotiles atque intemperantes voluputes 
lemere profundont. Igilur leprosus, et seminis flu-
xum paliens, id esl, qui in operibus mortaJitatis 
detinetur (sunt aotem opera mortalitatis vitia car-
nis), qui inleriorem fecuoditalem, in animonimirum 
posilam atque lalentem, non incorruptam serval; 
procul sit, inquit, a sanctis, quoad puriQcetur. U l 
enim beatus Paulus a i t : « Qui roanducat corpus Do-
mini, et bibit calicera ejus indigne, judicium sibi 
manducat ei bibit, non dijudicans corpus ejus : pro-

ίέ, > φησλν, c άνθρωπος έαυτδν, χα\ τδτε έκ τού Β bet aulera, > inquit, ι seipsum bomo, et lunc de 
άρτου έσβιέτω, κα\ έκ τού ποτηρίου πινέτω.» 

ΠΑΑΑ. Άριστα έφης. 
ΚΤΡ. 'Αθρει δή ούν, ώ Παλλάδιε, τδ ακριβές τού 

νόμου* χαχώρηκε γάρ ήκιστά γε κατά μόνων τού 
λεπρού χαλ γονο^υούς, συγκαταδικάζει δέ ώσπερ 
αυτοίς, χαλ εί τις Αψαιτο τυχδν τών ή^ωστηκότων, 
λεπρού δ>ή λέγω και γονο^υούς. ι Κα\ ό άπτόμε-
νο;, ι φηα\, ε πάσης ακαθαρσίας ψυχής, ή φ άν έξέλ-
θη κοίτη σπέρματος αυτού, ακάθαρτος έσται. ι 

ΠΑΑΑ. Κχ\ τίς άν γένοιτο τοίς έπαφωμένοις ή 
άπδ γε τούτου ζημίας 

ΚΥΡ. Ουδεμία μέν, κατά γε τδν έν προχείρω λό-

pane edat, et de calice b i b a t > 
PALL. Opiime a te dictum est. 
CYR. Sed vide jam, Palladi, accuratam legis cen-

suram. Non enim leprosum modo et seminis fluxu 
laborantem compleclilur, sed siinul cum illis quo-
dammodo damnat etiam si quis iis morbis aflectos, 
leprosum, inquam, ct semine fluentem, tetigeril. 
c Et qui letigerit, > ioquil, c oranem immundiiiam 
animae, vel de quo exierit semen concubilus, impu-
rus er i l . > 

PALL. Et quidin ea redamni faciunt, qui conlin-
gunt? 

422 CYR. Nibil certe, si borum verborum ra-
γον. Καταμεακί γάρ ούχλ τήν άνθρωπου ψυχήν, ~ tionem in promptu positam spectes. Neque enim 

i . Tt . J . t\. X ..2 ι _· · ι . · * : „ . . . . . . σώματος επαφή. Πνευματικός δέ δ νόμος, κα\ διδά­
σκει πάλιν ημάς αίνιγματωδώς, ώς ακάθαρτοι μέν έν 
έγχλήμασι μολυσμών, οί ψυχικοίς ένοχοι πάθεσιν. 
Σνγχαταμιαίνονταιδέ αύτοίς καί οί θιγγάνοντες, ήτοι 
κωλωμένοι, χατά σχέσιν δέ δηλονότι τής ταυτοβου-
λ&ας, ήγουν ταυτοεργίας · t Φθείρουσι γάρ ήθη χρη-
π ά όμιλίαν χακαί* ι και, c Μερ\ς μέν ουδεμία πιστώ 
μετά Απίστου*» πολέμιον δέ κα\άσύμβατοντψ σκότω 
τδ φώς. Καλ αληθές, δτι t Μετά οσίου όσιωθήση,καλ 
μετά άνδρδς αθώου αθώος 2ση, κα\ μετά εκλεκτού 
εκλεκτός Ιση, καί με:α στρεβλού διαστρέψεις.»"Οτιδέ 
ουχί τδ ά^ωστήσαι μόνον τά έκτοπώτατα τών πα­
θών, μόνοις έσται τοίς ή^ωστηκόσι παγχάλεπον, 
άλλά καί οίπερ άν γένοιντο σύμφρονές τε καί όμο-

hominis aoimom inqolnare polest corporis tactus : 
sed, quia lex spiritualis est, nos ilerum per a»nigma 
doeet, immandos esse «t impuritatis reos, qui ani-
mi viiiis tenentur obnoxii. Simul autem cum illis 
inquioanlur qoi contingunt, id est, qui societale 
quadam ejusdem voluntatis eorumdemve faclorum 
illis adbaerent : c corrumpunt enim morcs booos 
colloquia m a l a " ; > ac ε pars nufda est fideli cum 
i n n d e l i " ; > pugnal lumen cum tenebris, neque ali-
quid inler ea convenire potesl; verumquc csl illud : 
ι Cum sancto sanctus eris, et cum ianocente iono-
cens eris, et cum electo electus eris, el cum per-
verso perverleris * · . t Gclerum gravissimorum v i -
liorum morbis laborare, nou iis modo perniciosissi-

γνώμονες, ού μείοσιν ή εκείνοι καταμιανθήσονται D mum esse, qui illis morbis tenenlur, sed eos quo-
μολυσμοίς, παρέδειξεν ευθύς έπειπών, δτι c "Οστις 
i χν άψηται παντδς ερπετού ακαθάρτου, μιανΧί αύτδν, 
ή έπ* άνθρώπω έν ψ μιανεί κατά πάσαν άκαθαρσίαν 
αυτού, ψυχή ήτις άν άψηται αυτών, ακάθαρτος 
ίσται έως εσπέρας.» Ερπετά δέ πικρά κα\ ίοβόλα 
λέγεσθαί τε καλ είναί φαμεν, τούς οίσπερ άν είη 
πρέπων δ λόγος, c Ίδς ασπίδων ύπδ τά χείλη αυ­
τών · ών τ δ στόμα αράς και πικρίας γέμει. > ΕΤεν 
θ* άν ούτοι χαλ πρό γε τών άλλων οί τά όρθά δια-
στρέφοντες, χαλ τοίς άπλουστέροις τδν ολέθρου 
πρόξενον ένηχούντες λόγον, αποφέροντες γε πρδς 
εννοίας ούχ άγαθάς, και είς δόξαν έπ>. θεώ τήν δι-

1 1 I I T im. ιι, 18. , f I Cor. χι, 27, 28. " I Cor 
*· Psal. cxxxix, 4. " Roin. m, 14. 

que qoi ejusdem sententiae ac voluntalis fuerint 
socii, non minori, quam illos, labe inquinari, indi-
caviMBontinuo subjungens:«Quisquis letigerit omne 
replile immondum, quod inquinabit ipsum, vel bo-
minem, quero inquinabit juxta omnem immundiliam 
euara, anima quaecunque tetigeril ea, immunda erit 
usque ad vesperam. » Reptilia vero iera alque ve-
nenata et esse c l appellari dicimus cos in quos i l -
lud diclura cadi l : c \enenum aspidum sub labiis 
eorura * ' , quorum os maledictione et amariludine 
plenom e s l » Hujusmodi aulem praeler caeloros 
•IIi suut qui ea qua? rccU sunl pcrvcrtunt, alquc 

x/ , 55 . n I I Cor. vi , 15. " Psal. xvn, 26, 27. 
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79* * . CYRILLf ALEXANBRIM ARCHIEP. 

fn •iBiptfeiofom bemiaem aoret peniieiosuBi ser- Α ετ:ραμμένην, ήγουν κάζύνοι T J / O V . οί Αέγ<,ντ*ς* < · > 
cnooem fnftfmfiiiit, eotqme ad aenteiitias i»iaia*e 
rectaf, opirrfonemqxe de Deopenreream «etorqeenr; 
vel efbie Uff forta*§c qni dlcunl : # Mamtoeemus 
f t btbamv*, crat eiriro moriemur * ; » et ad expe-
temfa* mundi vohjplafee stultorvm bominmji M i -
mof pertrabant. Frapwri rantr rtem, et eos q » ae 
Cflntingnnt, hf <?AC, qni propius ad rpsoe, ei afeclio-
nf« mortuin connulcm, aceedunt, inqumare sdenl v 

l i etiam, de qniboe dixh profectoWr iffe sa-ptealie-
itmtfi Pauhif : « Si quit frater nomincrior aut for-
ntcalor, aut obrtogiift, aut raptor, airt avacue, avft 
Idolofntra, cum hojtjsnwdi ne cibnm qakfciii 

γωμεν xol πέωμεν* α£ρ·.ον γάρ άκοδ^σκομττ ι xs: 
οί προς γε τας έν κόσμω φ^δον ίας τάς τών ά·*&~ 
στέρων διανοίας έςέλκοντες. 'ΑκάδΦρτοι δέ πάλιν χ*χ 
χαταμιαίνετν ειδάτχς τους έπα^ωμένοος, τ*τοχ χΐτ, 
σέον Ιόντος, χατΑ γε , φημ\, τον διαθέσεως νάρ»*. « 
πε ρ\ ών έφη που χαλ & σοφώτατος Παύλος- c Χ» 
τις Αδελφδς ονομαζόμενος ή πόρνος, ή μέθυσος* 4 
άρπαξ, ή πλεονεχτης, ή ειδωλολάτρης, τ φ xojtCx» 
μηδέ συνεαθίει*. » "Η γαρ ούχ\ τψ Ιερφ τε καλ άκ* 
λέχτω γένει πρεχωδέστατον είναι φής τδ, μτ 4 γετ» 
νόσι τά τοιάδε τών κακών, μήτε μήν τοις ή^«-
στηκόσι συναναφυρεσθαι δείν; 

mere f Noxne rahn saero illo atqtie eleclo genere oignissiinaiB eaec doeis, oetpre in ejitmcriK vitix 
eiif, nc(j4io cam iie versari qui lllrs hiboraitt? 

PALL. Maxime vcro. 
423CYR . (£ril igiturirnimindnft,» htqnU,tquis-

quUbiuc conligerit, usqno ad vesperam: non cotn-
f drtdo laitrtis, nisi priuataverit eorpvs seum aqtia, 
f I ocriderit eol, cl mondtis f r r l , el ttinc comedet 
de iancti»; qoki panie ipsitn est M . > Praeter haec 
prohibet morticino ct a bonih capto animante vcsci, 
laiiqiiam is cibns inqitinare possu. Sed vide, Pal-
ladi, non aliter nobis posse contingere nt maculas 
omn«»s df ponamus, et a criminibw libercmur, nisi 
per Christura solum, ct in tempore advenlus tyas. 

IWI.L. Quonam isiud modo? 
CYR. Nam omnia impura, el adbuf potluta, et 

vlbe expertia fnh^, qtKB adventum iUias Unigenit) 

ΠΑΑΑ. Πάνυ μέν οδν. 
ΚΥΡ. ι Έσται δή ουν έν ΑχαΟαροέφ, » 

c δς Αν άψηται τούτων, έως εσπέρας. O i x έοετε. 
Απδ τών Αγίων, έάν μή λούσηται τδ σ ώ μ α αδττί 
ύδατι, χαί δύη δ ήλιος* χαλ χαθαρδς έσται, χ α \ xm 
φάγεται άπδ τών αγίων, δτι άρτος αύτοΰ Αστη. ι 
'Αποφάσχει γε μήν χα\ πρδς τούτοις Ετι τ-ήν ·νησι-
μαίου τε χαλ Οηριαλώτου βρώσιν, ώς χατα*{Λΐα4ν&ι» 
ίχανώς δυναμένην. βέα δή ουν, ώ Παλλάδιε. φ 
όύττου παντδς άπδΟεσιν, χαλ εγκλημάτων ονπαλλε-
γήν, ούχ έτέρως άν έν ήμΤν έσομένην, πλήν δτι Ια 
μόνου Χριστού, καλ ώς έν χαιρψ τής επ ιδημίας . 

ΠΑΛΑ. Πώς έφης; 
ΚΥΡ. "Οτι γάρ άπερικάόαρτον άπαν χαλ έν ρώ/-

σμοίς έτι, κα\ δτι ζωής αμέτοχο* τδ πρδ τ ή ς έ π ^ 
r_ , „ C — 

praecesserunl, ostendit, dtf*ns: ι l « p a r o s eri l ns- u μίας τού Μονογενούς, παρέδειξεν είπων* « 'Αχέέ^ 
quo ad vesperam, et non coroedet d« sanctis. » An 
vcro itle Emmanool non bi extreiuts ssecoli lenpo-
ribaa adrenil ! 

PAL. l>rte : perspieuam esi enim. 
CYR> Quki ? &utuusne t u n vivitkati , cnoi comedi-

H>tH i l l um pa»em vere sancium, o l c caelo, id esi, 
Obrislum, eum jam leropus ad extremam ?erg«ret, 
el s(U quodamiiMKlo ocvtderet, el mensuram iea>-
poris vespera eiuatkret ? 

PALL. Maxime. 
CYR. Eis;o eliaiu bv^ue ad Tesperam illc inqui-

liatu^ iinuinmUM pennanel , sancliqoe cibi ac\iuiii$ 
e\pers% pur^alumis lempusexspectaL Sed, poslea-
quam h\tr\i ablulus a^ua, s^^jaoi oecidcnle MOA> 

ib lu r . e l ^uuiu patH-m babet eui i i q a i m e c\zk>: 
I U I U n* qui sauctiucaU sunt per aquaai, sancto 
i»tqtiam baptisuule, conce$sa esi Ub per Cbrisluai 
lvtKHtkih>: ips*N|ue esi i!> panls Tiven^, ipse i l i -
doai qut de Cxjelo de5iVttdit% et ib t vitam maado u . 
Oter t tm letup«t> iilud qrw> SaJvator ne$u?r adve-
itiUJesi^Tuin per solis (xxasumi. per^picoe cv^rnosces 
o\ i i l i ^ verbisqese IVttis de apm> i ^ o j e n ^ Moysi 
d ' \U i-M sumn&Bi pemm utterpreti: ι Lopiere ad 
fciios IsraeL et acciptanl *ibi atninm ftr doaiotj. et 
9^rvabiltir a dectmo ot«?n^s as^ne ad qaartum 
d» WmaiD (iiem.et Lmmolibnni emn .KUILJ* maltjtado 

τος έσται έως εσπέρας, χαλ οδχ έδεται άπδ rwt 
αγίων. » "Η ούχ έν έσχάτοις του αίώνος καιροίς Απτ-
δεδήμηκενδ Εμμανουήλ; 

ΠΑΛΑ. Να£· σαφής γάρ δ λόγος. 
ΚΥΡ. Έζωοποιή^δα δέ κααΙ^οηστες τδν άρτον. 

τδν ώς Αληθώς Αγιον καλ έξ ούοανεύ, τούτ' έστι 
Χριστδν, είς πέρας ήκοντος τού χοίρου, καλ Μ π χ ρ 
ηλίου δύνοντος, χαλ χαταχλείοντος ελς έσπέραν τοΰ 
χρόνου τδ μέτρον. 

ΠΑΛΛ. Πάνυ. 
ΚΥΡ. Ταύτη τοι χαλ μέχρις εσπέρας αχάδ άρτος δ 

μ^ μολυσμένος, ά μέτοχος ζζ χαι τροφής αγίας χεύ 
ζωοποιού, τδν τής χ^αρτίε·*ς περιμένων χοίροι. 

D "Υέατι δέ λουσμένος κα\ ICvroc ή)άχι^ χαόαρδς. 
χαλ Κ'.ον ά 4·3τον Ιχ^η τον ί ς ουρανού. Έχνενέμηται 
γάρ uTLzsa τοίς et' ύοατος ^ r - x ^ i v o u . ω ς Ιν Αγίφν 
φημΚ ίαπτίτματτ, τδ ε*-*ογχίιδαι Jui Χρετιον- χ«\ 
δή αΰ-?ίς έστιν ό άρτος 4 ζών, αύτδς 4* δή πάλιν i 
ες ουρανού χαταοας. χζΐ ζωήν Itiouc τ ψ r i t g y 
*€k; δέ της τού Σωτη ,Λς ημών έπχδη;ΑΪας χπεασν 
μήνΐΐεν άν τδν καΐ3»Ίν ή ηλίου δυσις» είττ; τΛε αααώς* 

ê̂ C λέγοντος επί i^vcjj ^ρδς τότ» ΐ^ραα^ζντην 
Μωτία· #Λχλ^Γ3ν τοίς υ:οίς Ισραήλ^ λαδίτω-
σαν έαυτοίς π α ό ο Λ τ α ν κατ* oteauc, χα*, i^-ταα, 0511« 
δ^αττη;ρτ;μ£νο> άπα τής δεκάτης του 1ωςτ*\; 
τ5α*»ρ£αχαιΑ&χατν> ΧΛΙ τ^αςτασ-.-ί χ^,τν» «£» τϊ 

» l.si. \ \ i f - VJ ; I Ci>r χν. 3 i . * £ 0>r. ν, ! L Leuc. xxir. 6, 7. »* J u a u . **r. 13. 
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π λ ή θ ο ς τών υίών Ισραήλ προς έσπέραν. ι "Αρα γάρ Λ fiJiorum IsraeJ ad vesperam ι Hora enim imde-
cima vocalur ea qua nobis UleEniraanuel apparuit, ή δβκατη λέγεται καθ* ήν έπέφανεν ήμιν ό Ε μ μ α ­

νουήλ, προς αυτή λοιπδν τή εσπέρα, τοΰΥ Ιστι τώ 
τέλει τοΰ ενεστώτας καιρού, θνησιμαίον βέ χα\ θηριά-
λο*τον # ου μείον ή λέπρα τοίς έφαπτομένοις τδν μολυ-
σμδν ένίηαι νοητώς* τοΰ μέν Ονησιμαίου τδ τελείως 
νεχρδν καΐάπεψυγμένον, ώς έν έργοις τοίς χατά τήν 
σάρχα, τοΰ δέ θηριαλώτου, τήν ύπδ τψ διαβόλψ πε-
σού σαν ψυχήν αναφανδόν σημαίνοντος. Χρήμα δέ 
ότι σωτήριον αποφοίτων άνδρας, νεχρά φρονείν έγνω· 
κότος χ α \ άπεψυγμένου τδν νούν, χαΧ τρέφοντος ώσ­
περ έφ* έαυτψ τδνΣατανάν (κατεσθίει γάρ άςάνέλοι-
το ψυχ£ς) , πώς ούχ άν είη σαφές τοίς γε αληθώς 
άρτίφροσι, χαλ άπωτάτω χωρείν παντδς τού κατ α μο­
λύνει ν είωθδτος άριστα διεσπουδακδσιν; 

ΠΑΑΛ· 'Οδεέχει. 
ΚΥΡ. Επε ιδή δέ πρδς τούτο λοιπδν ακριβείας 

ήμίν έξέρπει τά διηγήματα, χα\ δ τού νόμου σκοπός 
ήχιστα μ ί ν τοίς μεμολυσμένοις άν είη γε μήν τοις 
άμωμήτως έχουσι τδ χρήναι μεταλαχείν τών αγίων 
χι\ ζωοποιών εδεσμάτων* διίστησιν ευθύς εύ μάλα 
τά γένη, χαλ τίνες άν εΐεν οί τής εύ/ογίας άξιοι, καί 
πρδς γε τούτο διάττειν οίοί τε, ώρισται* τίσι δέ αύ 
τδ άποσοοείσθαι πρέπει τών ιερών εδωδίμων, διεσά· 
φει λέγων · ε Καλ πάς αλλογενής ού φάγεται άγια· 
πάροικος Ιερέως ή μισθωτός, ού φάγεται άγια. Έάν 
δλ Ιερενς χτησηται ψυχήν έχχτητον αργυρίου, ούτος 
φάγεται τδν άρτον αυτού, χαί οί οίχογενείς αυτού, 
χαλ Άτοι φ&γονται τών άρτων αυτού. · Έξείργει 

4 2 4 s u b ipsam j a m vesperam, id esl, prseseiitis &c-
culi finera. Blorticinuraporro eta besliacaplam, non 
minus quam Jepra, conlingemes spiriiualitcr inficii. 
Ex quibus raorticioum quidem hominem plane mor~ 
tuum et in operibus secundum carncm exstinctum; 
captum vero a beslia, animam quae in diaboli po-
lcstatera venerit aperte significat: rem porro salii-
tarcm csse refugere ab bomine qui morlalia sapere 
sit assuclus, et cujus animus sit exstinclus, et lan-
quara de se ipso Satanam pascat (devorat cnim 
ille quas ceperit animas), quomodo dtibiuro esso 
poterit iis qui sensu revcra sunt iategro, alque 
oroni sludio incumbunt u l ab omnibus iis rebus 

^ quae inquinarc solenl, longissime recedanl? 
PALL. Sic se res habct. 
CYR. Sed, quoniam ad eam diligenliara narratio 

pervenit, et lex eo lendit ut inquinatis quidem 
hoininibus miniroe permitlat, culpa vero vacantibus 
coucedal sanctos vitalesque cibos percipere; eam 
ob caasam baec $enera accurate dislinguit, el qui 
sacra benedictione digni sint, et idonci qui ad cam 
accedani, deOnil, quive ilem a sacris cibis rcpel-
lendi, declarat, dicens: « Et omnis aiienigeoa non 
edet sancla ; ioquilinus sacerdotis vel mercenarius 
non edet sancta. Quod si sacerdos possederit animam 
empiam argento, bic edet panem ipsius, el verna-
culi ejus etiam ipsi edent depanibus ejus M . tExcIudil 

_ T - ,~ , .~ . -— - r . — - _ . ._ . r i _. igitur alienigenam et extermimul impurum, neque 
μέν ώς μεμολυσμένον χαλ άναπόνιπταν έτι τδν άλλο- ^ adbueablutum, idest, nondum credentemet veri Dei 
γενή τε χα\ ίχφυλον, τούτ* έστι τδν ούπω πεπιστευ-
χδτι χαί θεδν ούχ είδδτα τδν άληθινδν. Οίς γάρ ούχ 
?νεστι τ* διά τής έν πνεύματι χαλ νοητής οίχειδτητος 
σνν&Γίθαι Χριστψ τψ μεγάλψχαλ αληθώς ίερεί, πώς 
άν οί τοιοίδα γένοιντο μέτοχοι τών άρτων αυτού; 
Αώσομιν γάρ ούχλ τά άγια τοις χυσ\, παρα^ίψειε 
f Αν ούδελς τους νοητούς μαργαρίτας έμπροσθεν 
τών χοίρων, χατά τήν αυτού τού Σωτήρος φωνήν. 
Ούχούν αμέτοχος μέν όλοτρόπως δ αλλογενής. Συν­
άπτει δέ τούτω τδν πάροικόν τε χαλ μισθωτών* εΐεν 
δΓ άν ούτοι πάλιν, χατά γε τδ αύτψ μοι δοκούν, οί 
χόσμφ μέν ζώντες, κά\ αύτψ πολιτευόμενοι, χαλ 
οίονεί πατρίδα πεποιημένοι τήν γήν, διά γε τού μόνα 
φρονείν τά σαρχδς, έν ψιλή δέ ώσπερ χαλ μόνη παρ-
οιχούντες τή πίστει, τήν είς Χριστδν άγάπησιν. 
Κα\ δσον μέν ήχεν είς λόγους, χρηστοί κα\ επιεικείς· 
τδ δ* οδν είς έργα κα\ τρόπους τής αληθούς εύλα* 
βείας, -κολύ δή λίαν έξεστηκότες. Μισθωτοί δέ αύ, 
κα\ αυτό που τάχα τδ πιστεύιαι μόνον, ούκ αίδοΓ τή 
προς αλήθεια ν ήρημένοι, μισθδν δέ ώσπερ τινά τοΰ 
δοκείν είναι Χριστιανοί, τδ άρέσκειν τισ\ θηρώμενοι, 
**λ τάς έκ τών ώφελεΐν δυναμένων αύτους φροντί­
δες θωπευτικώς ύποτρέχοντες, καλ πορισμδν ποιού­
μενοι τήν εύσέδειαν καλ φιλοκέρδειας προκάλυμμα, 
*δ χρηστοεπές καθάπερ προσωπείον έαυτοίς περι-
•τλάττοντες. *Οσον μέν ούν ήκεν είς νόμου δύναμιν, 

adhuc ignanim ; qii i enironolla gpirilus roenlisque 
conjunciione Christo magno i l l i ei vero sacerdoii 
dcvincti sunt, qua ratione ii.panum ^jus parlicipes 
erunt ? Neque enim sancta canibus dabimus k \ aui 
projiciet quisquam spiriluales margaritas ante.por-
cos, juxla ipsiiis vocem Salvaloris. Expers igltur eet 
prorsus alienigena. Hoic adjnngit inquilinuin et 
mercenariuni: inquilini autem sunt, ut mibi qui-
dem videtur, qui mtndo quidem vivunl, et in eo 
tanquam ejus cives versanlur, ac terraro veluii pa-
triam putant, proplerca quod ea sola quae carnie 
sont, sapiunt, sed nuda quodammodo, solaque Qde 
in Christi dileclione tanquam incoise babitant: ac, 

D si verba eorum specles, commodi homines ac probi 
videutur; sin facta moresque, longissiroe a vera 
suntreligioncremoli;425 mercenarii ilem sunl, qui 
boc ipsum quod tantummodo credunt, non verilatis 
venerationc ducti, amplcxi sunl; sed quia pro eo 
quod videnturesse Christiani, nonnullorura.graliam 
veluli mercedcm quauidara aucupanlur, et eorum 
praesidia a quibus juvari poseunl, adulatorie ca-
ptanl, etpieiatemad quaeslum converUint, et.ad cu-
piditalis suaB velamen illam in sermone comilatem 
ianquam pcrsonara sibi circuaponual. Quod igitur 
ad \ira l^gis spectat, cum alienigenis inquilini 
quoque et mercenarii noraerabuntur, et a sanetie 
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longissime remoti, una cum illis crunt; cumque Α *ί συντετάξονται τοίς 

ΘΚ 

cegnatis quodammodo criminibus laborcnt, simili 
quoque poena multabuntur. PcriDillendam vero 
esse domesticis inquil sanctorum participalioncra. 
Edentenim, inquit, vernaculi sacerdotum, etquem-
cunque il l i emertnt; emptum argentoque compara-
tum et vernaculum appellans eum qui Teraci ger-
manaquesil flde, et doraesticus in spMtu : Christus 
cnim nos redemit de maledicto legis, faclus pro 
nobis maledictumM , > sicut scriplum esl. 
γάρ ημάς έξηγόρασεν έκ τής κατάρας του νόμου, 
με* νον. 

PALL. Vera dicis. 
CYR. Ad haec jubet ne filia sacerdous, si cum 

viro alienigena nnpta fuerit, de primiliis sanctorum 

άλλογενέσιν ol πάροιχοί τε 
κα\ μισθωτο\ κα\ των άγιων ώς άπωτάτω, σϋν έχε£-
νοις Εσονται· μόνον δε ούχ\ χα\ άδελφά νοσούντες 
εγκλήματα, τήν δμοφυά δικαίως ύποστήσονται & 
χην. Άνείσθαι δε δείν τοίς οίκείοις έφη των Αγίω» 
τήν μέθεξιν. Φάγονται γάρ, φησ\ν, οί τών Ιερέωι 
οίκογενείς, χαλ δν άν έκπρίαιντο τυχδν, έκχτητόν τ* 
κα\ άργυρώνητον χαλ οίκογενή που λέγων, τδν h 
πίστει γνήσιον, χα\ οίχείον έν πνεύματι, χαλ τιμή; 
ήγορασμένον, χατά τδν μαχάριον Παύλο ν. c Χριστό; 

γενόμενος υπέρ ημών κατάρα, > χατά τδ γ-εγραρ· 

ΠΑΑΑ. Αληθές. 
ΚΥΡ. Προσεπιτάττει δέ δτι χαι θυγάτηρ Ανθρώ­

που Ιερέως, έάν γένηται άνδρλ άλλογενεί, α ύ τ η τ£τ» 
comedat. Vernaculum plane honore aflecit, cui tan- g απαρχών τών αγίων ού φάγεται. Τδν μέν oixttov έχ-
qaam germano concessit ut esset sanctorum parli-
ceps; illis tamcn qui sacerdoticognationeconjuncti 
sunt, diligenlissime esse cavendum, ne cum iis 
conjungi veliot, qui sunt vel flde, vel rooribus alie 
ni , el virtutis cognatione minime prsediti, non ob-
scurum erit, si qui diligenter sacrarum Litterarum 
fldem pervestigare volueriot. Ut enim in iis quae 
jam superius lecta sunt, impurum quidem esse cen-
suit, leprosura et seminis fluiu laborantem, sed 
eorum immunditiae et impuricatis consorlem esse 
slaluit eum quoque qui ad illos propius accessisset, 
et veluti ex contaclu conjunclus cum eo esset; sic 
etiam hoc loco sacerdoti» filiam inquit, quamvis 
gcnus habeat sancium, nihil ex ea re commodi ba-

τετίμηκεν έναργώς, μεταλαχείν έφιε\ς τών Αγίων, ύς 
γνήσιον πλήν δτι τοις έχουσι τήν πρδς αύτον οικειό­
τητα, παραιτητέον εύ μάλα τδ προσχολλάσβαι. φαχά 
τοίς μή κατά πίστιν ή τρόπον οίκείοις, μ ή τ ε μή* Ά 
οίονε\ συγγενές πεπλουτηκόσιν έξ αρετής, ο ύ χ άσυμ-
φανές άν γένοιτο τοίς έθέλουσι πολυπραγμονείν w 
ίερών Γραμμάτων τήν πίστιν. *Όσπερ γ ά ρ έν τας 
ήδη προανεγνωσμένοις άκάθαρτον μέν έπηίει τν» 
λεπρδν, κα\ αύ έπλ τούτφ τδν γ ο ν ο ^ υ ΐ , μολυσρ» 
δέ καί ακαθαρσίας τής έπ' αύτοίς έτίθει μέτοχον tfc 
άγχού γεγονότα, καί οίονελ συνημμένον έξ έπαφξς 
ούτω κάνθάδε τήν Ιερέως θυγατέρα φησλ, χ α ν εί έχα 
τυχδν τδ συγγενές άγιον, ουδέν εντεύθεν ώφεληθήπ» 
σθαι, συνημμένην έτέρφ, τούτ* έστιν Αλλογενεί,«* 

bituram, si cum altero conjuncla sit, id eet, cum C μηδαμόθεν οίκείφ, μήτε μήν έξ αίματος Τσρεςλ 
alienigena, qui nalla ex parle eam allingal, neque 
sit ex genere Israel. Ac de historiae ratione bactc -
nus. Sed, si legem ad spiritualem inlelligentiata 
revocaverimus, dicendum videlur filiam sacerdotis 
appellari aDiroam, Chrisii virlule ex aqua et Spiritu 
regeneratam, el per fidem ad sanctificalionem vo-
calam : 426 ejasmodi quoque anima erit, in -
quit, sanclorum expers, si fuerit viro alienigenae, 
id esl, Ri cum iis se conjunxerit, qui sancli vere 
non sunt, neque ulla spiriluali affectione Deum at-
t inguni: corpora namque corporeum babent con-
jonctionis moduro, spiritus contra spiritualem. 

PALL. Ecquos putamus in eam culpam esse pro-
lapsos ? 

CYR. Quos sapientia gravi sermone pramunie-
bat, sic dicens : « F i l i , ne te seducant homines 
impii, neque acquiescas, si te hortati fuerint, d i -
cenles : Yeni nobiscura; particeps esto sangui-
nis " . > lis i l l i quoque adjungendi videntur, qui cum 
slulle a recla fide recesserint, carnem sequuotur, 
neque verba sancti Spiritus amplectuntur, sed at-
tendunt spiritibus erroris, in bypocrisi loquentium 
roendacium, et caoteriatum animum habentium 
Ejusmodi bomines, Chrisli conjunctione rejecla, 
horainibus revera alienigenis copulati sunt, ac semen 
diabolicum exceperunt; et, cum in errore sunt, 

Ο μέν ούν τής Ιστορίας έν τούτοις ή λόγος. Πάρα* 
οθέντος δέ ήμίν είς θεωρίαν πνευματική ν τοΰ vopou, 
φαμέν δτι θυγατέρα φησ\ν ίερέως, τήν Ιξ ύδατος τε 
καί πνεύματος Αναγεννηθείσαν ψν/ήν δυνάμει Χρί­
στου , κα\ διά πίστεως κεκλημέν^ν είς άγιασμόν · 
άλλ' έσται, φησ\, κα\ ή τοιάδε τυγ>ν τών αγίων αμέ­
τοχος, εί γένοιτο άνθρώπφ άλλογενεί, τώτ* Ιστν*, xl 
συνάπτοιτό τισι τοίς ούκ αληθώς άγίοις, καλ σχέονν 
ούκ έχουσι ν πρδς θεδν πνευματική ν σώμασι μέν 
ούν σωματικός άν γένοιτο τής συ να φε ίας δ τρόπος, 
πνεύμασι δέ αύ πνευματικός. 

ΠΑΛΛ. Καλ τίνας είς τούτο παρενεχθήναί φαμεν; 

D ΚΤΡ. Ούς 0 σεμνδςτής σοφίας διησφαλίζετο ΐΑγος, 
ούτως έχων * c Τίέ, μή σε πλανήσωσιν Ανδρες Ασε­
βείς, μηδέ βουληθής έάν παρακαλέσωσί σε λέγοντες* 
Έλθέ μεθ' ημών* κοινώνησον αίματος. > Προσθήσομεν 
δέ κάκείνους, οί τής ορθής πίστεως άμαθώς άπονε-
νευκότες, οπίσω τρέχουσι σαρκδς, τούς μέν δλά τού 
αγίου Πνεύματος ού προσιέμενοι λόγους, προσεσχ*^ 
κότες δέ πνεύμασι πλάνης, έν ύποκρίσει ψευδολόγυν, 
κεκαυστηριασμένων τδν νούν. Ούτοι τήν στρος Χριστδν 
οίκειότητα παρωθούμενοι, γεγόνασι κατά τδ άληθδ; 
άνθρώποις άλλογενέσι, κα\ σπερμάτων ήνέσχοντβ 
διαβολικών, καρποφοροΰντε'ς έν πλάνη τ ά πλάνης 

w Galat. ιιι, 45. " Prov. ι, 10, 11. * 7 1 Tira. ιν, 1, 2. 
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έ ρ γ α και απώλειας. Απόβλητος ούν, καν Ιερά τις εΓη Α crroris alque pcrdilionis opera tanquam fructus ac 
π ο τ έ κα\ ίτ.α ψυχή, τοις ούτως αίσχροίς έναλούσα 
μιάαμααιν . Άνίερον γαρ κομιδή πάν δ έάν γένηται 
μυσαρδν κα\ μεμολυσμένον, διά τού προσκείσθαι 
φαΰλοις τε κα\ άνοσίοις Ανδράσι. Γείτονα βλ τούτφ κ ι ι 
ί τ ε ρ ο ν ευθύς κατεχρησμώδησε νόμον έχει δέ ούτως· 
t Καλ θυγάτη ρ ιερέως, έάν γένηται χήρα έκβεβλημένη, 
σ π έ ρ μ α δέ μή ή αυτή, έπαναστρέψει έπΙ τδν οίκον τδν 
ττατρικόν αυτής κατά τήν νεότητα αυτής· άπδ τών άρτων 
τ ο ΰ Πατρδς αυτής φάγεται. > Ό μέν ούν τής Ιστορίας 
εναργής , οΐμαι, λόγος· ίτέον δέ δή πρδς εννοίας τάς 
εαω και κεκρυμμένας. Εί γάρ γένοιτο, φησ\ν, από­
βλητος ώς κατεγνωσμένη ψυχή, κα\ άνδρδς έρημη 
φαίνοιτο λοιπδν, τούτ* έστι τού νοητού νυμφίου, καρ-
ττδν Ιχουσα τδν έξ αρετής ουδένα* δρομαίον ποιείσθω 

partus afferunt. Rejicienda esl igilur anima, quam-
vis ea sacra sit et religiosa, quaecunque in adeo 
turpes impuriiatcs incidit : profanus est enim plane 
quisquis ex eo quod improbis el impiis hominibus 
adhseret, impurus factus crit et immundus. Alle-
ram quoque buic finiliinam legera continuo sanxil: 
ea sic habei : « El fllia sacerdotis si fueril vidua 
ejecta, neque semen iaeril i l l i , revertetur ad do-
mum palris sui juxta adolescenliam suam; de pani-
bus patris sui vescelur w . > Ac ratio quidem histo-
riae perspicua est, ut opinor; ideoque ad interiorem 
occultaraque intelligeuliam veniendum esl. Si, i n - . 
quit, anima tanquam damnabilis, repudiala fuerit, 
et viro destiluU, id est, illo spirituali sponso, fru-

ττρδς τδ έν άρχαίς τδ βάδισμα, κα\ έπανηκέτω γοργώς Β ctumque ex virtule nullum habeat, ejusmodi anima 
Απλ τδν οίκον τού ιδίου πατρδς, διά μεταγνώσεως δέ 
δηλονότι ζητούσα τήν πρδς θεδν οίχείωσιν, κα\ τότε 
φάγεται τών άρτων αυτού. Λυπεί δέ ουδέν κα\ οΤς 
Ιφαμεν άρτίως τήν τών είρημένων εφάρμοσα ι δύνα-
μ ι ν . Είγάρ γένοιτο, φησ\ν, ιεράν τε κα\ άγίαν ψυχήν 
Ανδράσι βεβήλοις ύπενηνεγμένην κατολισθείν είς 
πλάνησιν, κα\ δογμάτων άλλοτρίων είσδέξασθαι μολυ-
σμδν, γένοιτο τε διά τοΰτο ώσπερ τις χήρα και άπό-
πεμπτος έ κ Θεού, έκνήψασα δέ πως οίς κατώλισθεν 
μάθοι, έπανηκέτω πρδς τδν Πατέρα. Δέχεται γάρ 
τούς πεπλανημένους, εί φαίνοιντο καθαροί τών είσκε-
κριμένων αύτοίς άνοσίων σπερμάτων, εί μηδέν έπι-
φέρονντο τής τών πλανησάντων βδελυρίας λείψανο ν 

concito gradu ad slalum priorem redeat, celeriter-
que ad domura patris sui revertalur, per poeniten-
tiam nimirum, repetalque priorem illam cum Dco 
cognalionem; tum denique vescelur panibus illius. 
Nihil vero impedit quominus ad ea quae paulo 
anle diximus, borum quoque verborum vim accom-
moderaus. Si enim acciderit, inquit, sacram et san-
clam animam profanis hominibys subdilam, in er-
rorpm cadere, labemque doginatum alienorum ad-
mittere, ob eamque causam quasi vidua facta sil, et 
a Deo repudiata; 427 posteaque resipueril, resci-
verilque quo pneceps ruerit, redeat ad Patrem; 
ille enim errantes recipil, si ab infusorum in ipsis 

συναγελάζει δέ ούτω τοις άγίοις προσκυνηταίς, πα- ^ impiorum seminum labe puri comperti fuerint, nul-
ρατιθεις έαυτδν ώς άρτον έξ ουρανού, βρώσιν αύτοίς 
τήν ζωοποιόν. Οιμαι δέ έγωγε καί έτερον τι παρα-
OijAowv τδν νομοθέτη ν ήμΐν διά τουτων\ τών νόμων. 
Προαναφωνεί γάρ ώσπερ τής Ιουδαίων Συναγωγής 
τήν άπόστασιν, καί τήν έπΙ τούτφ δίκην, κα\ τήν 
έσομένην έπ* αυτή κατά καιρούς χρηστότητα, πρδς 
ύποστροφήν άναφέρουσαν έλέφ θεοΰ , κα\ άνακομί-
ζουσαν είς τδ έν αρχή. t θυγάτηρ · γάρ, φησ\ν, 
c Ανθρώπου Ιερέως , έάν γένηται Ανδρ\ άλλογενεί, 
τών απαρχών τών αγίων ούκ έδεται. ι "Οσον μέν 
γάρ ήκεν είς διδασκαλία ν κα\ μάθησιν, πατήρ ώσπερ 
τις τής Ιουδαίων Συναγωγής, ό θεσπέσιος γέγονε 
Μωσή;. ΤΗν ούν άρα θυγάτηρ Ιερέως· ίερουργδς γάρ 
καί ό Μωσής, Ατε δή κα\ έξ αίματος καλ φυλής 

lasque in seipsis boroinum seduclorum impuritalis 
reliquias ferant; ita illos in sanclorum adoralorum 
suorum gregem recipiet, ac se ipsum illis panem 
de coelo, qui cibus est vitalis, apponet. Puto aulem 
legisiatorem aliud quiddam nobis significare bis le-
gibus vellc: praedicit enim quodammodo Judaeoruin 
Synagoga; defectionem, et ejus criminis poenam; 
clemeuliam praelerea i l l i tandem impendendam, 
quae illam Dei miseratione ad conversioneni revo-
cet, ad pristinumque slalum reducal. c Filia, > i n -
quit,€viri sacerdolis si nupla fueril viro alienigena», 
primiliis sanclorum non vescelur. ι Nam, qaod ad 
doctrinam atiinet atque disciplinam, pater veluti 
quidam Judaeorum Synagogae beatus Moyses fuit. 

υπάρχων Λευΐ ΆλλΑ γέγονεν ή τούτου θυγάτηρ άν- D Erat igilur Qlia sacerdotis : nam Moyses etiam sa-
θρω πω άλλογενεί. Όλίγου γάρ παντελώς άξιούσα 
λόγου τά θεόθεν διωρισμένα , κα\ σπερμάτων τρόπον 
τινά τών άνωθεν άλογήσασα,μεμελέτηκε διδασκαλίας, 
εντάλματα ανθρώπων, καί ταίς έτερων καρποφορεί 
γνωμοδοσίαις * ταύτητοι θεδς έπητιάτο λέγων αυτή 
διά φωνής Ιερεμίου · ι ΤΑρον είς ευθείαν τούς οφθαλ­
μούς σου, και ίδε, πού ουχί έξεφύρθης* έπ\ ταίς όδοίς 
έχάθισας αύτοίς ώσεί κοριυνη έρημουμένη, καί 
έμίανας τήν γήν έν τή πόρνε ία σου και έν ταίς κα-
χίαις σου, καί έσχες ποιμένας πολλούς, είς πρόσκομμα 
σαυτή. ι Άλλά ταυτ\ μέν αρχαία τής Ιουδαίων 
Συναγωγής τά εγκλήματα * άδελφά δέ τούτοις καλ 

cerdos fuit, utpote cum ex genere esset ac iribu 
Levi. Sed bujos Glia cum alienigena viro conjuncla 
est: nam, cura ea, qux divinitus decreta fuerant, 
prorsus nibili penderet, et supcrna quodammodo 
semina negligeret: sludiura impendit in doclrinas 
et roandata borainum, ut aliorura decretis atquo 
traditionibus fruclificaret: itaque ob eam causam 
Deus illam accusavit per Jercraiae vocem dicens : 
c Leva in directum oculos luos, et vide ubi non 
subacta sis; in viis«.sedebas ipsis quasi cornix dc-
scrta, c i contaminasli terram in fomicalione tua et 
in roalitiis this; cthabuisti pastores multqsin offeu-

M Levit. xxii, 43. 
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sionera Ubi **. ι Sod bxc vctera sant Judaeorom Α νέα, τά έπ* αύτοΰ τοΰ Χριστού. Αροσιεμένη γαρ ου-
Synagogx crimina; illa vero nova, et iis afiiiiia 
quaf in Cbrislam adraisit; nam, coro illum super* 
num el ex Deo Patre spcnsam nullo modo recipe-
ret, Scribarum ei Pbarisxorum verbU acquievit. 
Juncta cst igitur viro alienigenae, ob eamque cau-
sain sanclorum expers fui t : non enim manducav't 
panem de coelo, id est, Christum. Yides ejus c r i -
mina, el pcenas iis qui se tali impietaie constrinxe-
runt, a Cbrislo illico irrogalas. Yide rorsus qua ra-
tione sinl misericordiam consecud, et ad pristinum 
*latum revocali. < Filia, ι inqutl, c sacerdotis si 
fuerit vidua vol cjeeta, c l semen non faeril ei, re-
verlctur ad doinum patris sui, juxta 428 a ^ole-
sceutiani suam, et de panibus patris sui com-

δαμώς τον Ανωθεν χα\ εχ Θεοΰ Πατρός ννμοέον, τ*Ες 
των Γραμματέων χα\ Φαρισχιων προσέχει λάγνες 
Γέγονε τοίνυν άνθρώπω Αλλογενεί, καλ τών Αγίω> 
Αμέτοχο; ταύτητοι μεμένηκεν ούγαρ έφαγε τον Αρη» 
τδν έξ ουρανού, τούτ' έστι Χριστον."Ορδί τΑ έγκλή* 
ματα , χα\ τήν τοίς τα τοιάδε δεδυσσεδηχοσιν ετ> 
ενηνεγμένην ευθύς παρά Χριστού δίκην. *A4pn cV 
ούν και τίνα τρόπον ήλέηνται, χα\ Ανεχομίσοη» 
είς τδ έν άρχαίς· f Θυγάτηρ, φησϊν, Ιερέως, εάν γέ­
νηται χήρα έκβεβλημένη, σπέρμα δέ μ ή ή Αν αύτξ. 
έπαναστρέψει έπι τόν οίκον τοΰ πατρδς αυτής, κατά 
τήν νεότητα αυτής , κα\ άπδ των Αρτων τοΰ saepV; 
αυτής φάγεται. » Χήρα μέν γάρ κα\ έν6*€ληρτΛ· 
δ'.ά τήν είς Χριστών άσέβειαν, ή των Ιουδαίων άν 

edet Μ . » Yidua enim ejecta propter impium scelus Β εδείχθη Συναγωγή, και μεμένηκεν i v αμαρτ ία ι ς . 
ία Christuip adroissum, facta est Judaeoruro Syn-
agoga, el in peccalis et suroma spirilualium bono-
rutn inopia roansit, in eoqoe sUtu raullo lempore 
perseveravit. Sed reverletur ad domum palris sui ; 
nam et ipsa quoque per £dem ad Deum vocabitur, 
Palremque sibi nobiscuro illom omniiim rerum con-
ditorem asciscct, et Cbristi benedictionis parliceps 
fiet. lioc mysterium propbctae quoqae verba perspi-
cuum facienl; sic cnira a i t : c Quia mullts diebus 
sedebunt filii Israel sine rege, sine priiicipe, sine 
sacriGcio, sine allari, sine saccrdotio, sinc mani-
fesutionibus : et posl haec revertentur filii Israel, et 
requirent Dominum Deum ipsorum, et David regem 
ipsorum, et pavebunt propter Dominum, et propter 
bona ejus, in novisatmis diebus > 

PALL. Vera oratio. 
CYR. lgitur qui in seipsis intcgri sunt, eos et 

edere sacra, id esi sancia licei, et participare de-
cet, non taraen iis quoque proposila sunl, qui ve) 
integri non sunt, vel habitudine affeclioneque ad 
aliquos inquinali; scriptum est enim : « Curo per-
verso perverteris " . ι Esse autcm iis etiaro, qui 
vere sacri sunt, baud impunitum, si tanquam ad 
communem usum sancta converleriM, nibilque ab 
aliis cibis dfflerre putaverint, declaravit cum con-
tlnuo subjecit: c Et horaoqaisquis comederit sancta 
per ignorautiam, adjiciet quinlam partem ejus ad 
ipsuin, et dabit sacerdoti sanctum; el non profana-

έν τφ κεκτήσθαι μηδέν των πνευματικών Αγαθών, 
κα\ μακρούς έν τούτφ διατετέλεκε χρόνους. "Αλί' 
έπαναστρέψει έπ\ τδν οίκον τδν πατριχδν αντή;* 
ΧΓχλήσεται γάρ κα\ αυτή διά πίστεως π ρ ο ς θεδν-
έπιγράψεται δέ συν ήμίν Πατέρα τδν -των δλων δ*,· 
μιουργδν, κα\ τής Χριστού γένοιτ' άν ευλογίας μέτν 
ν̂ δς» Τοΰτδ σο? σαφές τδ μυστήριον καί ό τον προφή­
του καταστήσει λόγος * έφη γάρ ωδε * c Διότι ήμερες 
πολλάς καθίσονται οί υίο\ Ισραήλ, ούχ δντος βασι­
λέως , ουδέ άρχοντος * ούχ ούσης θυσίας , ουβέ δντες 
θυσιαστηρίου, ουδέ ίερατείας , ούδε δήλων* χαλ μετΐ 
ταύτα έπιστρέψουσιν οί υίοΙ Ισραήλ t χαλ έπιζητη-
σουσι Κύριον τδν θεδν αυτών κα\ (βασιλέα αύτύν, 
καί έκστήσονται έπι τφ Κυρίφ, καλ έπλ τοΙς άγαΐα; 

C αυτού, έπ* έσχατων τών ήμερων, ι 
ΠΑΛΛ. Αληθής ό λόγος. 
ΚΤΡ. [Ούκούν εδώδιμα μέν και πρδς μετάΧτψη 

ευπρεπή τοίς άλωβήτως έχουσι τό γε έπΙ σφίσιν αύ­
τοίς, τά ίερά, τούτ' έστι τά άγια. Προχείσετχχ & 

ούκέτι τοίς ούκ Ιχουσιν ύγιώ;, ? υχίσει τ$ κρϊς 

έτερους έκμεμολυσμένοις. Γέγρχχταιγάρ, δτι < Μετά 
στρεβλού διαστρέψεις, ι "Οτι δε καλ τολς αλτ^ώς U -
ροίς ούκ άίήμιον τδ ώς έν χρήσει κοινή ποιείσθαι 
τά άγ ια , και μηδέν οίεσθαι διενεγχείν τών Αλλων 
αυτά , διετράνου λέγων ευθύς * c Καλ άνθρωπος I; 
έάν φάγη τά άγια κατ' άγνοιαν , κα\ προσθήσει τδ 
έπίπεμπτον αύτοΰ έπ' αύτδ , καλ δώσει τ φ ίερεί τδ 
άγιον, κα\ ού βεβηλώσει τά άγια τών οίων Ισραήλ, 

bit sancla filiorum Israel,quac ipsi separanl Domino, D ά αυτοί άφαιροΰσι τώ Κυρίφ, κα\ έπάξουσιν έφ* έαυ-
ut indicant in seipsos iniquitatem delicli, dum 
comedont sancta ipsorum; quia ego Dominus, qoi 
eanctifico ipsos. 

PALL. Hoc, quod dicis, quale sil, non satis i n -
telligo. 

CYR. Intelligcs igitur, et quidem perspicue : nihil 
enim negolii est. Quae in odorem suaviiatis offere-
bantur, boves, verbi gratia, aut oves, ex partc altari 
imponebantur, extractis inlestinis, pedibus etiam, et 
capite el adipe, ac renibus iiriferdum; ejusque sa-
crificii reliquiis sacerdotes alebantur^ qui enim 
edtut hoslias, participee sunt allaris M , i ot bealus 

τοίς άνομίαν πλημμελείας έν τψ έσθίει ν αυτούς τα 
άγια αύτών' δτι έγώ Κύριος 0 άγιάζων αύτεούς. · 

- ΠΑΛΛ. Ού σφόδρα συνίημι δ τί ποτ* έστλν δ φής. 

ΚΤΡ. Πεύση τοι χα\ μάλα σαφώς · άνα ντε ς γάρ ου­
δέν. Τά είς όσμήν εύωδίας ανατεθειμένα, μόσχοι τυ­
χδν, ή δις, άνεκομίζοντο μέν έκ μέρους έ π \ τδ θυ­
σιαστήριον, εξαιρουμένων τών εντοσθίων,[ποδων,τε καί 
κεφαλής, κα\ πιμελής, έσθ* δτε κα\ νεφρών έτρεφον δέ 
τοίς λειψάνοις τούς ίερείς. t Οί γάρ έσθίοντες τάς θι̂ · 
σίας, κοινωνοί τοΰ θυσιαστηρίου είσ\, ι καθά χα\ δ θε-

*· Jer. ΙΙΙ , δ. « Levil. χχιι, 15. ·» Oscc, ιιι, 4, 5. ·» Psal. χνιι, 27. " I Cor. χ, 18. 
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ο^οηοςέφηΠαύλος /Ηνουνάρα ανάγκη καθιερούσθαι Α Paalus ail. Erat igitur ncccsse ut Deo consecrare-
θ ε φ τδ ύπδ τού προσκομισθέντος (4) , χατά τδν 
Ι χ α σ τ ω πρέποντα νόμον, παραμυθείσθαι δέ τφ λοιπψ 
σ ώ μ α τ ι τής θυσίας τούς υπουργούς.Εί δέ δή τις δλον 
&»σπαρ διόλου τδ δώρον άπονοσφίσαιτο, χα\ ταίς ίδίαις 
απονενέμηκε χρειαις • τεθυμιαχώς ουδέν ώς άγια 
χατεδηδοκώς. έγράφετο νόμφ. Τούτο τοι δεβράχασιν 
ο ί "έΤλλ τού ίερέως υίο\, πρδ θυσιών αρπάζοντες χαί 
£ε6πλούντεςτά Ιερά, χαλ τοίς είς τδ θύειν ήχουσιν, άν-
οααυτατα λέγοντες- c Αδς κρέας όπτήσαι τ φ ίερεί. ι 
*Αλλ% εκείνα μέν ώς εκούσια καί γυμνήν έχοντα τήν 
Οβριν, αναλόγως έκολάζειο. · ΕΙ δέ δή γένοιτο, φησ\ν, 
τ} λήθη συνηρπασμένον, ή τδ τοίς νόμοις δοκούν ούκ 
ακριβώς έγνωκότα» δράσαι τι τοιούτον* ζημίαν ύπο-
εεενέτω * κα\ άποτιννύτω μέν τδ ίσον άμελητί* προσ-

tur, quod quispiara oblulissel, ut lex cujusque obla-
tionis postulabat, 429 reliquo sacrificii corpore 
ministri sustentarentur. Si vero aliquis lotara pror-
sus oblationem sublraxisset, et in suoe convertissel 
OSUS, nihilque adolevisset, lege reus erat, perinde ac 
si sancta comedisset; id quod Heli sacerdotis fllii 
fecerunt aulequam sacriflcia adolercntur, rapientes, 
eaque profanantes, et iis, qui sacrificandi causa 
venerant, surama cum impietate, dicentes: c Da 
carnem assandam sacerdoii e e \ » Sed illa quidem 
crimina, ut quae volunlate suscepla essent, et aper-
laro baberent injuriam, pro merito punita sunt. 
Caeterum : ι Si acciderit, inqui l , quempiam vel 
oblivione corruplum, vel quid legibus constilulum 

απαγέτω δέ τούτφ κα\ τδ έπίπεμπτον, » τούτ' έστι, β e s s e t > parum accurate tenentcm, lale quidpiam ad-
τ ή ν του τιμήματος πέμπτη ν μοίραν ι καλ απολύσε­
τ ε γάρ ούτω τά εγκλήματα, καλ τά έκ τής αγνοίας 
διαχρουσεται βλάβη > *Ότε τοίνυν τδ άγνοηθέν, γρα­
φ ή ς ούχ ελεύθερον, τί άν οίοιτό τις τδ έξ άπονοίας 
χαλ θράσους; Παραιτητέον δή ούν οΤς έν φροντίδι τά 
Ιερά, μηδέν πρδ θυσίας οίκειούοθαι ζητείν ή ίστων, 
δτι- δεινά πεπλημμεληκότες, όφλήσουσι δίκην, κα\ 
ύπδ θείαν έσονται χίνησιν. "11 ούχ είναι φής αληθές 

miltere, roultara subeat; et, nulla roora interposita, 
tantumdem persolvat, et ei quintam partem adji-
ciat, > id est, quintam aeslimalionis parlem; ι iia 
enim crimina diluet, et ignorantiae noxam propalsa-
b i l M * \ i Si igitnr, quod imprudenter admissum est, 
crimine non vacal; quid putaraus, si per superbiam 
atque audaciam admitlalur? Caveaol ighur i i , ad 
quorura curara pertinent sacra, ne qoidquam ex 
hostia, antequam adoleatur, suum faciant; alioqui 

An id minime verum 
τδ χρήμα, ώ τ ά ν ; 
sctant se gratissimi criminis poenas daluros, el divinx ultioni subjiciendos 
t$ae puUs, Palladi? 

0ΛΑ\.1Ιαντάπασι μέν ούν. PALL. Ego vero maxime. 
ΚΥΡ. Αγίους δέ δτι χαλ έχνενιμμένους είναι χρή CYR. Caeterum, qoi sacerdotio prediii sunt, eos 

τοίις ί^ρατεύοντας , Αποσείεσθαι δέ καί μάλα νεανι- Q sanctos ac mundos esse oporlere, ac moriuum quo-
χώς τδ οίονείπως νεκρδν κα\ άπεψυγμένον φρόνημα, dararaodo exslmctumqne animt sensum, et v i r tu-
καΐ τδ μή Ιμπνουν είς άρετήν, διεσάφει λέγων· c Εί­
πον τοίς ίερεύσι τοίς υίοίς 'Ααρών, κα\ έρείς πρδς 
αυτούς4 Έν ταίς ψυχαίς ού μιανθήσοντα». έν τφ 
έθνει αυτών, άλλ* ή έν τω οίκείφ τφ έγγιστα αυτών, 
έπΙ πατρλ καλ μητρ\, κα\ υίοίς κα\ θυγατράσιν, έπ* 
άδελφφ, χαλ έπ* αδελφή παρθένφ τή έγγιζούση 
αύτφ, τ ή μή έκδεδομένη άνδρΐ, έπ\ τούτοις μιανθή-
σεται. Ού μιανθήσεται έξάπινα έν τ φ λαφ αυτού 
είς βεβήλωσιν αυτού. Κα\ φαλάκρωμα ού ξυρηθήσε-
αθε τήν κεφαλήν επί νεκρφ, κα\ τήν δψιν τού πώ-
γωνος ού ξυρήσονται, κα\ έπ\ τάς σάρκας αυτών 
ού κατατεμούσιν έντομίδας. "Αγιοι έσονται τφ Θεφ 
αυτών, καί ού βεβηλώσουαι τδ δνομα τού Θεού αύ -

libus minime spirantera, forliler depellendum esse, 
planum fecit bis verbis : « Loquere ad sacerdoles 
filios Aaron, et dices ad eos : In animabus noo pol-
luentur in gente ipsorum, nisi in propinqoo, qui 
proximus est eis, super palre et super matre, et 
filiis et filiabus, super fratre et super sorore vir-
gine, quse proxime illum altingil, neque collocata 
est viro : in bis polluetur. Non polluetur slalira in 
populo suo in profanationem suam. Ad calvitium 
non radelis caput super roorluo; et aspectum barbse 
non radeni, et super carnes suas non secabuni sc-
ctiones. Sancli emnt Deo suo, et non profanabunt 
nomen Dci su i : hostias enim Domino, oblaliones 

τ ώ ν τάς γάρ θυσίας Κυρίου δώρα τού Θεού αυτών D Deosuo ipsi offemnt, et erunt sanctiM*".i Macalam 
αύτολ προσφέρουσι, κα\ έσονται άγιοι, ι Μίασμα 
μέν γάρ άνδρ\ γένοιτ' άν παντελώς ουδέν, δ έτερου 
θάνατος, εί τόν γε τής αληθείας πολυπραγμονοίη 
τις λόγον. Νεκρότης γε μήν ή σωματική, τύπος άν 
εΓη της έσω καί έν ψυχαίς, ύφ* ής ανάγκη κατα-
μιαίνεσθαι τδν άγχοϋ γεγονότα, ή κατά θέλησιν, ή 
κατά ταυτοεργίαν νεκρών γάρ έργων άποφοιτάν 
και ώ ς άπωτάτω φέρεσθαι, πρέποι άν άγίοις, κα\ 
τοίς τ £ τοιάδε κατη^ωστηκόσι μή είς ταυτδν ίέναι, 
καλόν· Γέγραπται γάρ, δτι ι Ό άπτόμενος πίσσης, 

quidem bomini nullam prorsus mors alterius bo-
minis affert, si \eram rationem exquiras ; 430 
sed mors lamen corporis flgura est illius mortis in-
l im», cum animae intereunl; qua inquinari eum 
necesse est, qui vel voluntatis conjunclione, vel 
fcctorum simililudine propinquus fuerit: a morluis 
enim operibus absccdere, el quam longissime dis-
junctos esse sancLoruro horoinura dignitas postulat, 
expeditque cum illis miiiime congredi, qui ejusmodi 
raorbis affecli sunt. Scriplum est enim : ι Qui Un-

» I R « g . u , 45. " " U v i t . xxii , 44-16. Levit. xx i , 4-8. 

(4) Agellins inierpres legi posse putat, τ \ άπδ τού προσκομισθέντος, ut sit, Erat igitur necesst ut Lko 
coruecrareiur aliquid de eo quod qnispiam obtulhset. 
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git picem, inquinabitur » \ » Perfacile enim aliquid Α μολυνθήσεται, ι Μετάσχοι γλρ i v χαλ μάλα £χδίος 
de alterius viiio trahel, qui illias conjunctionem 
vilare noluerit. Dal tamcn sanctificalis boniinibus 
licenliara lex, u l in patrc ac uiatre, liberis quoque 
ac fratribus ti iis, qui ee proxime contingunl, sine 
culpa conlamijienltir, ad inaaima cadavera propius 
accedenles; in quo naturae veneratione crimiiuim 
eomra, quae in figura eranl, minimam raltonem 
habuit, ne, qui Dei intimi iamiliarc* essent, duri 
ei supcrbi et inbumani viderentur ; cum pneser-
lim lex diserle pnecipial: < Honora patrem tuum 
el matrem luam, ut bene sit tibi » Alto quoque 
modo ac ratione sancliGcalis boimmbus interdi-
ctum esse luctum diciraus : nam quia vitae sacri 
adminislri erant, et ad morlem dissolvendam Deo 

τής έτερου φαυλότητος, δ κολλάσθαι μή παρα:τ«ν-
μενος. Έφίησι δέ ό νόμος τοίς ήγιασμένοςς, έπ* 
πατρ\ χαλ μητρι , παισί τ ι χαλ άδελφοίς, χαλ μέν 
τοι κα\ άγχισπόροις άνεγκλήτως καταμιάίνεσδατ . 
διά τοΰ χαλ άψύχοις σώμασιν έπι φοιτών, νή rpfc,-
τήν φύσιν αίδοί, καλ τών είς τύπον άλογη σας Αόμ­
ματων, ώς Αν μή δοκοίεν άτεγκτο! τίνες είναι χι) 
αγέρωχοι τε χαλ ά συμπαθείς, οί Θεφ γνώριμοι* ν» 
τοι λέγοντος έναργώς τού νόμου* ι Τίμα τδν πατέρα 
σου χαλ τήν μητέρα σου, ίνα εύ σοι γένηται. ι Κα) 
χαθ' Ιτερον δή τρόπον τε χαλ λόγον, άπείρχθαί φαμεν 
τοΰ χρήναι πενθείν τούς ήγιασμένους * ζωής γαρ 
δντας Ιερουργούς, χα\ είς τήν τού θανάτου λνστν 
προσκομίζοντας τΑ ΙερΑ τ φ βεώ (θανάτου γΑρ λΰσ&ς 

sacriOcia offerebant (morlis namque dissolutio csl Β ό χ ρ ι Τ Γ Ο ο θάνατος, διά τε προβάτων χαλ μόσχων 
Christi raors, ovibus ac bobus figurata), qui COD-
scquens fuisset, ut luclu ex morte susceplo preme-
renlur ? Sic bealus Paulus ad eos, qut in spera viue 
ac rcsurrectionis baptizati erant in Ghristum, scri-
bil aperlc : < lluc aulein dico, ut non contristeraini, 
sicul csetcri, qui speui non babent: si enim credi-
mus, quod Jcsus mortuus est, et resurrexit ; ila 
el Deus eos, qui dormierunl per Jesum, adducel 
eum eo*'",> ct nobiscum exhibebit. Permisit itaque 
lex, ut sanctiflcali bomines ad eos, qui summa co-
giiationis necessiludine cum ipsis juncii essent, 
moriuos accederent. Sed buic rei modum imponil, 
neque redundanlia oflicii id violari sinit, quod illos 

ανατύπου μένος), πώς ήν άχόλουθον τα?ς έπλ θανάτφ 
χαταβαρύνεσθαι λύπαις; Ούτω χα\ δ θεσπέσιος Παύ­
λος, τοίς είς ελπίδα ζωής χαλ αναστάσεως βεβαπτι-
σμένοις είς Χριστδν, έπιστέλλει σαφώς· ε Τούτο 
δέ λέγω, ίνα μή λυπεϊσθε, χαθώς χαλ οί λοεπολ οί 
μή Ιχοντες ελπίδα. Εί γάρ πιστεύομεν δτι *Ιησούς 
απέθανε κα\ ανέστη, ούτω κα\ δ θεδς το·*ς χοιμη· 
Οέντας διά τοΰ Ιησού άξει συν αύτφ, χαλ έγερει σΰν 
ήμίν. ι Έφήκε μέν ούν ό νόμος τοίς άγαν Αγγ$5 
τεθνεώσιν έπι φοιτών τούς ήγιασμένους. Επιμετρεί 
δέ τδ χρήμα, καί τδ αύτοίς δτι μάλιστα πρέπον παρα­
λύει ν ούκ έ£ τ φ περιττψ χαλ υπέρ τήν χρείαν, ώ» 
άν μή τδ σεπτδν τής Ιερωσύνης άδικοίτο γέρας. 

maxime decct, ne auguslus illc sacerdotii honos Έ ξ ( σ τ η σ ι γ ά ρ t o G ^ ομο ιδ ιπ» ττρτ έτερων 
ndnuatur:prohibetenim ad aliorum bommum s i ^ λ ο δ β θ ^ t ^ χ ε φ α λ ά ί | χ α λ 4 , - β ^ 
militudinein tondere caput, et ad oris dedecus bar-
bam radere, et nefaria illa gemilis insania? facinora ; 
illas, inquam, corporis iiicisiones, ut ne in mentem 
quidem veniant praecipit: nam propinqais quidem 
jungi communione doloris, nibil absurdi es l ; sed 
•e prorsus iohoneste gerere, deforme et non me-
diocris insaniae : < Omnia enim, inqait, boneste 
et secundum ordinem fiant , s . > Quin etiam Dei 
bonorem ipsorum 431 quoque parenlum obsequio 
praeferendum pularc, ipse Salvator jussit bis 
verbis : ι Qui amat pairesn aul roairem plusquam 
me, non est mc dignus *e*. » 

PALL. Rccle esi a te diclum. 

CYR. Sacerdoles igitur in mortuis miDime inqui-
nari prsecipit : sanctos autcm cum profanis conve-
nire cohaererequc minime posse, aliis qnoque mo-
di» ostcodere volens, leges nobis nuptiales consti-
luit , illico subjungens, ac de quovis sacerdote di-
cens : < Uxorem fornicariam el profanatam non 
accipient, et muliereni ejeclam a viro suo non du-
cent; qnia sanctus cst Domino Deo suo, et san-
ctificabis cum : dona Domini Dci vcstri ipse offert, 
eancius crit, quia sanctus sum cgo, qui sanctifico 
oos ι Fornicaria igitur et inquinata mulier 
aperte lurpi criminc laborat, et haud dubie dam-
nabilis esi, «ec vero ejccta ac repudiata culpa? cst 

e v Eccli, xm, I . »*· 
w Levil. xxi, 14, li>. 

Exod. xx, l i . 

κεφάλας, καλ έ / ύβρει προσώ» 
καταξύρεσθαι γενειάδα * χα\ τά μανίας Έλληνιχή; 
ανόσιουργήματα, τάς είς σάρχα φημι χατατομας, 
ούδ" δσον είς νούν έλείν έπιτάττει. Χυνδ^ιτίθεσβαι 
μέν γάρ τοίς οίκείοις είς λύπας, τό άπε<χΛ? ούοίν 
τό γε μήν είς άπαν άσχημονείν, Αχχλλές άν εΓη χαί 
άπόπληκτον χομιδή. c Πάντα γάρ, φησλν, εύσχη-
μόνως κα\ κατά τάξιν γινέσθω. > Ποοτε^ιυ^νΑτας 
δέ τά θεού· χαλ τών είς γονέας αύτους, χατά τον 
πάλαι νόμον, κα\ αύ-.δς ήμίν ό Σωτήρ ήγείσθαι 
προστέταχεν, ούτω λέγων ε *0 αγαπών πατέρα ή 
μητέρα υπέρ έμέ, ούκ έστι μου άξιος. » 

ΠΑΑΛ. Ευ έφης. 
D ΚΤΡ. Ήκιστα μέν ούν έπ\ νεκροίς χαταμιαίνε-

σθαι δείν έπιτάττει τούς Ιερέας. Άσύμβατον δέ xtt 
άσυμφανές τφ βεβήλφ, τδ άγιον , χαλ χ α θ ' έτερου; 
ήμίν άποφαίνων τρόπους, νόμους ήμίν έτίθειτους 
έπ\ γάμοις, ευθύς έπιλέγων ι Έ π \ παντός Ιερέω;, 
γυναίκα πόρνην χαλ βεβηλωμένην ού. λήψονται, χα\ 
γυναίκα έκβεβλημένην ύπδ άνδρδς αυτής ού λήψον* 
ται* δτι Αγιος'έστι Κυρίφ τφ Θεφ α ύ τ ο ΰ , χαλ 
αγιάσεις αυτόν" τά δώρα Κυρίου τοΰ Θεού υμών, 
ούτος προσφέρει» άγιος Ισται, δτι άγιος Αγω Κύριος 
ό ά^ιάζων αυτούς, ι Ί Ι μέν ούν πεπορνευμένη κχτα 
τδ αληθές κα\ μεμολυσμένη γυνή, τδ έπ* αίσχροί; 
ε-ημφιεσμένη έγκλημα νοσεί, χαλ άναμφίλογο* 

1 Tbess. ιν, 12, 45. 3 β I Coi. χιν, 40. "· Malib. x. 57. 
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£ χ β ι τ ή ν χατά££ησιν. Άκαταιτίατος δέ ουδαμώς ή 
έχβαβλημένη* Πάθοι γΑρ Αν ούχ εική, τδ άπο-
αχέχσβαι δβίν της τού συνόντος εστίας. Χρή τοιγαρ­
ο ύ ν , τούς είς τήν οδτω σεπτήν λειτουργίαν ήγμένους, 
οΟχλ βήπου μόνων τών έμφανεστάτην χα\ άκατακά-
λ υ π τ ο ν έφ' έαυτοίς εχόντων τ^]ν χατάγνωσιν άπο-
σχέτΟαι χακών, ΑλλΑ χαί παντδς, οιμαι, πράγματος, 
<7>ττερ Αν £ποιτο φαυλότητος δόξα, χα\ ύπόληψις ούχ 
ΑγαβΙ | , χαλ έν πολλαίς άγαν υποψίαις τδ άσεμνον. 
"Κοιχε δέ ό λόγος» χα \ τής Ιουδαίων Συναγωγής τήν 
συμφοράν ύπαινίττεσθαι, ήν δτι πεπόρνευχεν είς 
ττοιμένας πολλούς, χατά τδ γεγραμμένον, ού προσ-
ν ;χατο Χριστδς είς πνευματιχήν χοινωνίαν, ό πάν-
α γ ν ο ς Ιερεύς, δ δώρον ώσπερ τι έξαίρετον έαυτδν 
Ανχτιθελς δπέρ ημών τφ Πατρ\, 6 μεθ' ημών άγιος 
χ α τ έ τδ άνθρώπινον, χαίτοι πάσαν αύτδς άγιάζων 
tfy κτίσιν, ώς έχ θεού κα\ Θεός. ϊαφεστέραν δέ 
τού μυστηρίου τήν δήλωσιν άπετέλει λέγων* ι Και 
ΟνγΑτηρ άνθρωπου Ιερέως, έάν βεβηλωθή τού έκ-
τορνεύσαι, τδ δνομα τού πατρδς αυτής αυτή βέβη­
λο! , έπλ πυρδς κατακαυθήσεται. ι Δέδοται γάρ είς 
φλόγα, ώς ανοσία καλ βέβηλος, ή τών Ιουδαίων 
Συναγωγή, ταΤς τών Γραμματέων καλ Φαρισαίων 
ακολουθούσα γνώμαις, κα\ τοίς ανθρώπων ένταλμα* 
σιν δλον εαυτής άναθείσα τδν νουν. Τοιγάρτοι καλ 
σφόδρα δικαίως ήκουε τού προφήτου λέγοντος* c Πώς 
έγένου πόρνη, πόλις πιστή Χιών, πλήρης κρίσεως; ι 
Έχπεπορνευμένη τοίνυν, και άλογησασα παντελώς 
τού άνωθεν τε χαλ πνευματικού νυμφίου, πυρδς γέ* 
γονε τροφή. Τοιγάρτοι πικρδν έπ ' αυτή χαταστάζων 
όάχρνον χαί ό προφήτης Ιερεμίας φησίν ι Έλαβαν 
ώραίαν εύσκιον τψ είδει έχάλεσε Κύριος τδ δνομά 
δου· είς φωνήν περιτομής αυτής, άνήφθη πύρ έπ* 
αυτήν· μεγάλη ή θλίψις έπ\ σέ. Ήχρειώθησαν οί 
κλάδοι αυτής, χαλ Κύριος τών δυνάμεων ό χαταφυ-
τευσας σε, έλάλησεν έπ\ σέχακά. ι Τρόπος ούν άρα 
βορνείαςτής νοητής, τδ άπονεύειν όρΟότητος, κα\ διδα­
σκάλου προσκείσθαι ζητείν αίσχροίς τε κα\ άνοσίοις. 

ΠΑΑΛ. Ούτω φημί. 
Κ Τ Ρ . Καλ αμυδρότεροι ^ιέν τών είρημένων οί 

τύπο ι , καλ ούκ άγαν εύφανείς έπί γε τών άλλων 
ι;ρέων, άναλάμπουσι δέ ώσπερ έν 'Ααρών εικόνα 
φοροΰντι Χριστού. Έ φ η γάρ πάλιν* ι Κα\ ό ίερεύς 
ό μέγας άπδ τών αδελφών αυτού, τού έπικεχυμένου 
έπλ τήν κεφαλήν τοΰ ελαίου τοΰ χριστού, κα\ τετελειω- 1 
μένου ένδύσασθαι τά ίμάτια, τήν κεφαλήν ούκ άποκι-
δαρώσει, ι ήτοι ούκ άπομιτρώσει, f κα\ τά ιμάτια 
ού δια^ήξεε, καλ έπλ πάση ψυχή τετελευτηκυία ούκ 
είσελεΰσεται, έπλ πατρλ αύτοΰ ουδέ έπ\ μητρ\ αυτού 
ού μιανΰήσεται, καί έχ τών αγίων ούχ έξελεύσεται, 
χχ\ ού βεβηλώσει τδ ήγιασμένον τοΰ Θεού αύτοΰ δτι 
τδ άγων έλαιον τδ χριστδν τοΰ Θεοΰ έπ* αύτφ. Έγώ 
Κύριος. Ούτος γυναίκα παρθένον έκ τοΰ γένους αυ­
τού λήψεται, χήραν δέ κα\ έκβεβλημένην καί βεβη-
λωμένην καλ πόρνην, ταύτας ού λήψεται, άλλ' ή 
παρθένον έκ τοΰ λαού αύτοΰ λήψεται γυναίκα. Κα\ 
ού βεβηλώσει τδ σπέρμα αύτοΰ έν τψ λαω αύτοΰ. 

ru ΕΤ VERITATE. LfB. X I I . 8 i * 
λ prorsus expers : neque enim temere esset e domo 

conjugis expulsa. Opus est igi lur , qui ad munus 
adeo aagustom provecti snnt, non ab iis roodo v i -
tiis, quae manifeste aperteque dainuaniar, sed eliara 
ab omni actione, cum qua vi t i i aJicujus opinio et 
exislimatio parera honesla, el mullarum suspicio-
num dedecus conjunctum est, abstinere. Videnttr 
etiam haec verba Judaeorum Synagogae calamilatcm 
insinaare, qaam, quia fornicata erat cum pastoribu? 
multis, u l scriplum est M , Christus ad spirituale 
consorlium non recepisset, ille castissimus sanctis-
simusque sacerdos, qui seipsura tanquam eximium 
quoddam donum pro nobis obtulit Patri, ille nobis-
cum sanctus ex humana natura, qaamvis universas 
creatnras ipse sanctificet, utpole qai sit ex Deo, el 

* ipse Deus. Planiorem porro hujus mysterii signiQ-
calionem reddidit, dicens : c Et filia sacerdous, 
si profanata fuerit, ut fornicaretur, nomen patri? 
sui ipsa profanat, igni comborelur »·*; > ignibu? 
quippe data est, ut ncfaria atque profana Jud&o-
rum Synagoga cum Scribarum alque Pbarisxorum 
decrela seclaretur, el mandatis bominum totum 
animum addixisset. Ilaque jure optimo in eam 
propbeu d i x i t : « Quomodo 4 3 2 ^cta es mere-
trix, civkas fidelis Sion, plena judicii »7 ? · Cum 
igitur fornicata essel, el sapernum illum gpiritua-
lemqoe sponsum omnino contempsiseet, facta esl 
cibus ignis* Ideoque acerbas illiue causa lacrymas 
profundens propbeta Jeremias, inqui t : c Olivam 

, pulcbram, frondosam specie vocavit Domiaus no-
' men tuum : ad voceni circumcisionis ejus, accen-

sus est in ca igiris. Magna tribulalio in te; inutUes 
facti sunt rami ejus, et Dominus virtutum, qui 
plantavit te, locutus esl in te maJa > Est igitur 
fornicationis spiritualis gcnus, a recta sententia 
desciscere, et doctoribus tarpibus atque iropiis 
adhseresccre. 

PALL. Ila censeo. 
CYR. Ac superioniin quidcm verborum flgnra? 

obscuriores illae sunt, neque valde in aliis certe sa-
ccrdolibus perspicuae ; sed in Aaron, qui Cbristi 
gerebat imaginem, quodammodo refulgent. Ait enim 
iterum : « Et sacerdos magnus ex fratribus suis, 

ι cui fusain est super capul ex oleo iinclionis, con-
summalus ut indoatur vestibus, de capite suo cida-
rim seu milram non deponet, et vestes suas non 
scindet ol super omnem animam mortuam non i r -
gredietur, super patrero suum et super matrem 
suara non inquinabilur; et de sanclis snis non 
egredietur, et non profanabit nomen sancliGcalum 
Oei sui; quia sanctum oleum unctionis Dei sui esl 
super ip9um. Ego Dominus. Hic uxorcm virginem ex 
genere suo decet; viduam vero, el ejeclam, et pro-
fanalam, el fornicariam, hasnon ducel, nisi virginem 
cx populo suo ducct uxorem, el non profanabit sc-
men suum in populo suo. Ego Dominus, qui sancli^ 

M Jervn. m. I . Levil. xxi, 9. 3 7 Isa. F , 21. M Jerem. xi , IG. 17. 
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flcoeum^*. > Vides evklenter ut in figuris adhuc χ Έ γ ώ Κύριο; ό θεδς, ό Αγιάζων αυτούς, ι Όρ^ςένχρ· 
ipsam Emmanuelem etiam Cbrislam, in Aaron ap-
peUatum; unctus est enim Spiriiu, u i Scriplurae 
t r a d u n t · ' ; cum ipee perfecliseimos esset sacerdos, 
ob eamque causam sacerdolii gloriam ejusmodi 
baberet, ut amittere non possei. « Neque enim, 
inquil, ponct de capiie suo cidarim: ι id est, 
habilum sacerdotalem non amiilei : dictam est 
namque i l l i omnium Salvatori ac Liberatori : c To 
es sacerdos in xternum secondum ordinem Melcbi-
sedecb f l . »—« El i l l i quidem plures facti sunt sa-
cerdole«, eo quod morle probiberentar perroanere; 
bic autem, eo quod maneat in « ternum, sempiter-
i.um babet sacerdotiuio : 48S u n d e e t salvare in 
I erpetuum potesl accedentes per ipsum ad Deam : t 

γώς ώς έν τύποις έτι τδν Εμμανουήλ καλ Χριστδ», 
ώνομασμένον ώς έν 'Ααρών. Έχρίσθη γΑρ Πνι> 
ματι, κατά τάς Γράφος, αύτδς ύπαρχων δ παντελές 
Ιερεύς. Τοιγάρτοι καλ αναπόδλητον έχει τ ή ς Upk^ 
σύνης τήν δόξαν. « Ού γάρ άποκιδαρώσει, ι φητί. 
c τήν κεφαλήν, · τούτ' έστιν, ούκ Αποβάλει τε 
σχήμα τδ Ιεροπρεπές. ΕΓρηται γάρ πρδς τον τώι 
δλων Σωτήρα κα\ Λυτρωτήν c Σύ Ιερεύς είς τ * 
αίώνα κατά τήν τάξιν Μελχισεδέκ. — Καλ οί μέ» 
πλείονες είσιν ,ίερείς γεγονότες, διά τδ θανάτω χω» 
λύεσθαι παραμένειν * ούτος δέ διά τδ μένει ν αύτδ* 
είς τδν αίώνα, άτταράδατον έχει τήν Upc*y/vi>. 
"Οθεν καλ είς τδ παντελές δύναται οώζε^ν τονς 
προσιόντας τ φ Θεφ δι' αυτού- · γέγραφβ γάρ-Με 

itaentm scripsit bealas Pxalas". Igitur boc ipsutn, 0 χαλ δ θεσπέσιος Παύλος. Ούχούν τδ μή άφβιιρεΖσΘαι 
quod cidaris UOQ ponebatur de capite, sacerdotii 
digniiatem nunqoam ab eo removendara significat. 
Quod si dicatur, c mitram non deponet, ι seropi-
lernum ac Grmum ejus reguum opUme intelligere 
poicris : roitra enim, quae ad summam frontem 
aureum circulum babet, principatus esi ac regni 
signuui. Sed < nc vestcs quidem scindet, ι inquit; 
boc quibusdaro in mortuis facere moris est: id vero 
a Cbrislo prorsus alienum. Neque enim ullura ex 
morie dolorem pati viia potest; nihil enim pror-
sus i l l i mortaum est, sed ipsa esi mortis dissolutio, 
et interitas eversio. llaque ipse qnondam SaWator 
objurgavit eos, qui arcbisyiiagogi puellam defle-
bant: ε Reoediie, ι iaquil, « ne flete ; non est 
eitim mortua puella, sed dorrait ·». » Eral entm 
abstirdum profoeto lacrymas pro mortoa pueUa 
profundere, com adesset omninm vha, Christus 
nompe. Quod si supcr Lazaro deflevii ex bene-
volenua id factum dtcimos, el d iv in* fuisse beni-
gmiaiis in nostris malis commiserationem; ipsius 
enim nalara* morlis tyrannide xiolabe misericor-
dia permoxebatur, iUisqoe lacrymis eadem ab illa 
animna Uberabatur. 

PALL. !ta vidctur. 

CYR. Nollo vero modo esse in Cbristo profani 
aliquid, oblique significatur in eo quod dicitar, rc-
codendum esse summo saccrdoti a fonere, neque 
eura ad ullum omnino morluum accedere debere, 

τής κεφαλής τήν χίδαριν, τής ίερωσύνης τ 6 Αναπί-
βλητον ύπεμφήνειεν άν. Εί δέ δή λέγοιτο, « Τήν 
κεφαλήν ούκ άπομιτρώσει, ι συ νήσεις εύ μαλα τδ 
της βασιλείας αυτού διηνεκές τε καλ άχατέσειστστ 
μίτρα γάρ ή έπλ μετώποις άκροις τδ χρυσού ν έχουσι 
ψέλλιον, αρχής άν εΓη καλ βασιλείας συμ6ολ*ν. 'Αλλ', 
ε Ουδέ τά (μάτια δ ια^ήξει , ι φησί. Τοΰτύ τοί τια 
δρ^ίν έθος έπ\ νεχροίς* Χριστού δέ τδ χ ρ ή μ α vsovoi-
λώς άλλότριον. Πάθοι γάρ άν ήκιστά χ ε τον έ# 
θανάτφ πόνον, ή ζωή. Ουδέν γαρ δλως α ν τ $ τδ νε-
κ ρδν, άλλ' έστιν αύτη καλ θανάτου λύσ ι ς , χαλ φθο­
ράς ανατροπή. Καλ γούν καλ δ Σωτήρ Απετέμα αντί 
τοίς κατοιμώζειν έθέλουσι τδ του άρχισνναγώνω 

„ κόριον, c 'Αποχωρείτε, ι λέγων, c χαλ μ ή χλαίπτ 
ού γάρ Απέθανε τ δ χοραοεον. Αλλά χαθεύδί ι . > 
τόπον γάρ αληθώς τδ δακρυ^δοεχν αυτούς ως έα 
τεθνειΰση τή κόρη, τής των δλων παροναης ζύφ. 
τούτ* έστι. Χριστού. Εί δέ δεδάχρυχεν έπέ Aayapy, 
φιλοστοργίας είναί φαμεν τδ χρήμα χαρχάν, χαί τ$ς 
θείας ήμερότητος τδ έφ' ήμΐν συοπεδετ Τ*Ρ 
ή φύσις, θανάτφ τυράννουμενχ> %ύ λνσις αυτή του 
πάθους τδ δάκρυον ήν. 

ΠΑΛΑ. Έοικεν. , 
ΚΤΡ. "Οτι δέ κατ' ούδένα τρόπον τδ βέδτλον έν 

Χριστώ, πλαγίως ύποσημαίνεται διά γε τού νεκρό-
τητος απανίστασθαι δείν τδν αρχιερέα λέγχτν, ovirw 
τδ σύμπαν έπιφοιτώντα νεκρφ, ήμελχ^χένχ;ς έν τεύ-

poslhabcndamque in bac parte iilam tn patrem et D κα\ τής είς πατέρα τιμής χαλ είς μχτέρα χαϊ 
matrem ac fratres obserranliam. Vide aatem qnam 
prudcns fucrit ipsa lex, qaamque aptum bis sen-
tenliis decorum minime parvipenderit : in aliis 
tn im sacerdolibus, nalurx verccundia commove-
batur, pcrmittebatque sancUficalis sacerdotibos, in 
mortuis, qui summa ipsis propinqailate alqoe co-
gnalionc juncli esscnl, sine ulla criminis nota con-
suctudinem sequi; et ne quid in ambram peccali 
adwitterelar, non ralde laborabat: es naroque 
calpa? (kscribebantur, qna? ad nos spectarent, fi-
guraque illa ad bomines pertinebat, qaibus nihil 
mirum, si quid macnUc sit adjanctum : < In mallis 

*· Levii. χχι, 
Joan. xi, 3o. 

10-15. «· Isa. x i , 2 , el alibi. 

Αδελφούς, θέα γάρ όπως νουνεχής δ νόμος, χαλ τήν 
τοίς νοήμασι πρέπουσαν εύχοσμιαν ούχ έν μτχρύ 
τιθε\ς λόγω. Έπλ μέν γάρ των Αλλων Ιερέων έδυσω» 
πείτο τήν φύσιν, κα\ τοίς άγαν άγχοΰ χαλ έξ άλμα­
τος νεκροίς, τοίς ήγιασμέντχς έδίδου τδ ααεγχλήτω; 
έξείναι δρ |ν τά νενομισμένα. Πεφρδνττχα δ& «ύ σφό­
δρα τής είς τήν σκιάν αμαρτίας. 1>γρόιφατ· γάρ 
έφ' ημών τά εγκλήματα, καί είς ανθρωπονς δ τ^τβς. 
οΤς εί καί τι παρέποιτο μολυσμού, τδ Αχχιχδς π> 
δέν. c Πολλά γάρ πταίομεν άπαντες* ι χχλ i£f)*~ 
στηκεν έν ήμίν τδ πλημμελείν ή φύσις, ^ χ λ δέ γε 
τού άρχιερέως τού μεγάλου, τούτ* Ι σ η , Χριστεύ, 

Psal. αχ , 4. ·· Ilcbr. xn, *2-iS- « Haixk. χχ, IL 
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χτήρητα» καθαρώς κοΑ έν αύτψ τψ τύπψ τδ σέβας, Α enim delinquimusouines",» naluraque ipsa in nobts 
delinquendi morbo laborat. Atvero iu summo sacer-
dote, id est, Christo, 4 3 4 servata est etiam in ipsa 
figura pura integraque majeslas el ilia in umbris 
ipsis quoque sinceritas, ut ne polchritudo veritalis 
tanquam violata corrumperetar : alienus cst cnim ab 
impuritale Cbristus, et peccati prorsus ignarus, ei ab 
oroni eonlaminatione remotus, irao vero splondoris 
atque puritatis cognitor, el in summa sanctifica-
tione posilus, ejusqae rei preslanlia nunquam in eo 
eYanescil , quod naturalium legum firmilalc flxus 
sit, el semper in eodem statu eodemque modo per-
maoeat. Id vcro illa verba indicant: t De sanclis 
non egredietur, et ηοη profanabit sanctificatio-
nem Dei s u l M . * Feminam quoque sibi virginem ad 

χαλ περλ αυτής φησι διά της τού προφήτου φωνής, Β connubii societatem conjungere debere , aperle 
testalur : ejectam vero ad conjugium ineplam essc 
decernil. Eaque figura est Judaeorum Synagogx; 
nam ab ejos conjunctiooe illa repulsa esl, de qua 
per propbelae vocero d i c i l : c Quia ipsa non uxor 
mea, ct ego non vir e jus · ! . ι Despondil autem 
Paulus Ghrislo Ecclesiam ex genlibus virginem ca-
gtam, maculae ac rugarura expertem, imo vero 
aanctam et immaculatam M . Alque hac quidem Fa -
lione tum de Ecclesia ex gentibus collecta, tum vero 
de matre Judaeorum verum esse hoc senigma com-
probalur: neque ea figura parum elegans est. Sed, 
si cui placeat proprie ad unumquemque bominum 
barum sententiarum vim accommodace, diciinus 
Christum com projani* aique impiis antmis non 

C posse conjungi, sed coro castissimis alque purissi-
mts ttoquam cum virgiuibus versari spiritaaliler easque fecundas reddere, ac sibi generc junctas 
appellarc. ι Quicanque enimv » inquit, ι feceril voluntalem Patris mei, qui in coelis esl, ille meus fra-
ter, et aorw, c l maler est ·· . > 

Λ τ δ Ακίδοηλονέν σκιαίς, Γνα μή τδ τής αληθείας 
ρβσημαίνηται κάλλος, ώς έν έκείνοις ήδικημένον. 

\Α6έ6ηλος γάρ δ Χριστδς, κα\ ούκ είδως άμαρτίαν, 
?*τχ» τταντδς έπέκεινα μολυσμοδ, μάλλον δέ λαμπρό-
- η γ τ ό ς τε καλ χαθαρότητος νοητής· είσω τε παντδς 
άτγίΜμού, κάν εί έξίτηλον έχων τδ έν γε τούτφ δια-
τρανές , διά τοι τ δ φυσικοϊς έρηρείσθαι νόμοις, καλ 
«χαλ χατά τά αυτά καλ ωσαύτως έχειν. Δηλοί δέ, οιμαι, 
τ*>υτλ, τδ, ι Άπδ τών Αγίων ούκ έξελεύσεται, κα\ 
ο ύ ρΕδηλώσει τδ ήγκζσμένον τού Θεού αυτού. > Γυναί-
χ α δέ δεϊν παρθένον πρδς γάμου φέρεσθαι κοινωνίαν, 
• ν μάλα φησί, κα\ άνάρμοστονν ποιείται τήν έξ-
ο**μένην. "Η καλ είς τύπον άν εί^τής Ιουδαίων Συν-
*T«*PW* έκβέ6ληται> γάρ τής πρδς αύτδν ένότητος, 

Ατι t-Αύτή ούχ ή γυνή μου, κα\ έγώ ούκ άνήρ αυ­
τ ή ς . > Ήρμδσατο δέ 6 Παύλος τήν έξ εθνών Εκκλη­
σία*, παρθένον άγνήν τω Χριστώ, άσπιλον δέ κα\ 
ά^Λίτίδωτον, μάλλον δέ άγίαν κα*ι άμωμον. Ούτω μέν 
ούν έ π ί τ ε τής έξ εθνών Εκκλησίας κα\ τής Ιουδαίων 
μητρός, αληθές Αν εΓη τδ αΓνιγμα, κα\ δ τύπος ούχ 
Αχαλλής. Εί δέ δή βούλοιτδ τις πρδς τδν έφ 1 έκάστψ 
λδγον περιτρέπειν άξίως τών εννοιών τήν δύναμιν, 
φαμέν, δτι ψυχαίς βεβήλοις κα\ άνοσίαις, άσυναφής 
δ Χριστός· ταίς δέ πανάγνοις κα\ καθαραίς, οίάπερ 
παρθένοις, συνεστι πνευματικώς, κα\ έγκάρπους 
Αποτελεί, καλ γένος αύτας οίκεΐον αποκαλεί» •"Οστις 
γάρ άν ποιήση τδ θέλημα τού Πατρδς μου, ι φησλ, 
c TVJ έν τάς ουρανοί;, ούτος καλ αδελφός μου, καλ 
αδελφή μου, καί μήτηρ μού έστιν. · 

ΠΑΑΑ. Όρθώς έφης. 
ΚΥΡ. 'Οποίους μέν ουν είναι χρή τούς επ ιλε­

γμένους είς ίερουργίαν, άττα τε όρθώς έπείγεσθαι 
δρφν, καλ ών άν αυτούς άπηλλάχθαι πρέποι, διάκε-
χρητμψδηκεν έναργώς· άλλ' ήν δή που πρδς τψδε 
σοφδν, τδ τίνα χρή τρόπον ίερουργείν αυτούς, έκ-
φάνδην είπείν, καί κατα^υθμίσαι νόμοις, τά τε 
τών θυσιών είδη κα\ πάν τδ ίερουργούμενον, ώς άν 
άμωμήτως έχοι τδ πράγμα αύτοίς, θυμηρεστάτην τε 

PALL. Recte dicis. 
GYR. Quales igilur electos ad sacerdolium esse 

oporteat, qujeve illis rite facienda sint, el a quibus 
rebiis remotos esse conveniat, perspicue sanxit. Sed 
erat praeterca sapientis, moduin quoque, quo sacri-
ficandum esset, aperte pronunliare, Uim sacriGcio-
ram genera el quidquid adsacra facienda perlineret, 
legibus moderari atque praescribere, u l id muneris 
sine culpa exsequi possent, atque ita gratissimuin 

ούτω ποιοίντο τήν λειτουργία ν. Ούκούν και πρό γε D Deo cultum exbiberent. Igitur anle alia : ι 
τών άλλων, ·Ούκ άναβήση, > φησ\ν, ι έν άναβα-
•μοίς έπλ τδ θυσιαστήριον μου, Γνα μή αποκάλυψης 
τήν άσχημοσύνην σου έπ' αυτό. » 'Αλλά πώς άν τυ­
χόν γένοιτο τούτο, έρεί τις ευθύς, καίτοι έκ λίνου 
κατεσκευασμένον τοίς ίερεύσιν έδίδου τδ περισκελές, 
«ίνα καλύπτη, · φησλν ,̂ «άσχημοσύνην» χρωτδς 
αυτού; ΕΓπερ ούν άρα, κα\ ύψού διάττειν έχρήν, ου­
δέν άν ήδίκησε τδ χρήμα αυτούς περιεσταλμένους 
τδ Ασχημον. Ποί δή ούν άρα τδν τού νόμου φαμέν 
είναι σκοπόν; Τοϊς τών ειδώλων προσκυνηταίς, εύ-
χλεές είναί τε και αναγκαίου έδόκει, τδ ύψού τοίς 
τεμένεσιν Ιδρύσθαι βωμούς * κα\ ού πολύς ήν αύτοίς 
δ έπί γε τω χρήναι σεμνώ; περιεστάλθαι λόγο;. 

NOD 

ascendes, ι inquit, « per gradus ad altare meura, 
ne reveles turpiludinera tuam i n i p s o " . > Sed qua 
ratione id fieri potuerit, 4 3 5 d i c e t aliquls conlinuo, 
cumexlinocoufecla femoralia sacerdolibus tribuerii, 
€ ut operiant, ι inquit, ι turpitudinem ι carnis 
suae; u l igilur maxime illis in sublime conscendeu-
dum fuisset, nibil taroeneis illa res offecisset, cuni 
turpUudinemcircumtectambaberent: quorsum ergo 
legero spectare dicimus? Idolorum culloribus pne-
clarum ac necessarium videbatur in editioribus de-
lubrorum parlibus aluria Ogere, neque illis valde 
cura erat salisne bonesle circumlecti essent. Apic 
itaque lcx ab co, quod illis accidere consuevil, Doi 
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saeerdotes corrigit, aiqnead neliorem rilnm irans- A Εύφυώς ουν 6 νόμος, άπδ τοΰ συμδαίνειν αύτοίς 
fert, d a figara ad intelUgenliain eptriloalexa do-
c i t .«Non enim. t i o q o i l , « per gradus asceodes ad 
altare meam, ne detegas tarpiiudinem toam tn 
ipso. > Id eat, Dei sacerdoa, qoi ad roeum culUim 
exbibendam sanctificatos eat, hamilia secteiur, non 
in soblime consceadat; caveal arroganliam, ne 
tnrpit videator ac deformis ; deformis oamque 
sane ac lurpis, morbosque pericolosiasimus, animi 
aensat rapra modnm elatus. c Qoanto eiiim raajor es, f 
inqnit, c tanto bmnilia teipettin, ei ante Οοπιώυια 
inveniesgratiam". » Scribii etiara Ule Salvatoris 
diecipulos : c Glorieiur fraler bumilis in sublimt-
Ute saa, divet aatem in bumiliute s a a f * . » Trans-
ibit cnim atqoe ac fenuin, neque ullo modo a flori-
buf, qui tont in agro, differt. 

PALL. Assentior. 
CYtt. Ab elatione igitur ac superbia remotmn 

etse oportere gacerdotem dixit. Quo eliam r i lu sa-
crificinm legi maxime consentaneum, et omni reprc-
heoftione yacans facere deberet, perspicue cogno-
•eet; scriptam est enim in Levitico: ι Et locutos est 
Dominas ad Moysen, dicens: Praecipe Aaron ct filiis 
ejat, dicens: H*c est lex bolocaasti; h«c esi bolo-
caatotis euper incensionem cjus saper a lur i totam 
noctem uique mane, et ignis altaris ardebil tuper 
iilud, nonexelinguelar; et induetursacerdo* luniea 
linea, et femoralibus lineie indeetur eirca corpus 
euum, et auferet exustionem, quam consumpserit 
ignie, illam incensionem ab aJtari, et apponet eam 
prope allare, et exuet se stola eoa, et induet sto-
lam aliam, et educet exustionem extra castra in 
lociim mundum; et ignis in altari ardebit in ipso, 
et non ex&tinguetur; et exuret saccrdos ligna mane 
mane, etstipabitsuperilliid bo)ocaustum,etimponcl 
super illo adipem salutaria, 4 3 6 et igiiis perpetuo 
ordebitsuperajtari, non nsl inguetur 7 | . ι Jugiserai 
igitur atque perpetuus ignis in ajtari , neque 
alienus aut exlrinsecus acceptus, sed ejasdem alia-
ris, id esi, superne et coelitus dalus. Id vero quid 
cst? plenam est quippe Dei gioria sanctum altare 
nostrum; ignis vero species divinam illam et inef-
fabilem naturam refert. Yidentur autem hsec verba 
mysticum quiddam insinuare. 
άγιον ημών θυσιαστήριον. Έν είδει δε τοΰ πυρδς ή 
καΛ μυστικόν τι ό λόγος ευ μάλα παραδηλούν. 

PALL. Quale tandem islud eel quod ais? 
CYR. Quid ? nonne iilod divinum allare in figura 

ipsum Emmaouel esse dicebamtiB, per quem ad 
Deumet Patrem accedimus, cultum i l l i rationalem 
exhibenles, ac propemodum odores virlutum san-
clificationemque evangelicae conversalionis adolen-
ics ? c Exbibete enim, » inquit, c corpora veslra 
bosliam viventcm, sanclam, placentem Deo, ralio-
nabile obsequium vestrum T \ » 

θότος, τους θείους Ιερουργούς ανορθοί πρδς τ δ ά μ π -
νον, κα\ ώς έκ τΰπου σωματικού, πρδς θεωρέ»* άγει 
πνευματική ν. · Ο ύ ι γάρ «άναβήση, ι φηστν. i i s 
άναοαθμοίς έπλ τδ θυσιαστήριον μου, ίνα μ ή &χοχα· 
λύψης τήν ασχημοσυνην σου έπ* αύτοΰ. > Τοντ* έατη», 
Ό θείος Ιερουργός δ πρδς λειτουργίαν ήγιασμένος τήι 
έμήν, ζητείτω τΑ ταπεινά, μή άναθρωσπέτοι πρλ; 
τδ ΰψοΰ. Παραιτείσθω τήν αλαζονείαν, ίνα μ ή Ααγή-
μων όρφτο καί άκαλλής. *Ακχλλές γάρ και £χχη-
μον κομιδή καλ παγχάλεπον ά^^ώστημα νου. φ ρίνή­
μα τδ ύπέρογκον. t "Οσφ γάρ μέγας εί, φιχαΑ, τε-
σούτω ταπείνου σεαυτδν, καλ έναντι Κυρίου ουρή­
σεις χάριν.» Γράφει δέ κα\ ό του Σωτήρος μβδητή; · 
« Καυχάσθω δ άδελφδς δ ταπεινός έν τψ ίίψεχ αύτοΰ-

Β δ δέ πλούσιος, έν τή ταπεινώσει αυτού, ι ΙΊαρελεύ 
σεται γάρ καλ έν ίσω πόαις, κα\ ανθέων διαέαει χ£η 
έν άγροίς κατ* ούδένα τρόπον. 

ΠΑΑΛ. Σύμφημι. 
ΚΤΡ. Όγκου δή ούν καλ υπεροψίας Ατεηλλάχβα: 

δείν έφη τδν ίερουργόν. Τίνα τε ονν τρόπον εννομω-
τάτην ποιήσαιτο άν τήν Ιερουργίαν κα\άνεπίττληκτο·, 
παντελώς ε ίση τοι σαφώς* γέγραπται γ ά ρ Αντφ 
Αευΐτικψ* c Κα\ έλάλησε Κύριος πρδς Ι Ι ω σ ή ν , λί­
γ ω ν Έντειλαι 'Ααρών καλ τοίς υίοίς αύτοΰ, λ έ γ ν τ 
Ούτος ό νόμος τής όλοκαυτώσεως, αύτη ή δλοχαύτ» 
σις έπ\ τής καύσεως αυτής έπλ του θυσιαστηρόκ 
δλην τήν νύκτα έως τοπρωΐ* καλ τδ π υ ρ του Θυσιι· 
στη ρίου καυθήσεται έπ ' αυτού, ού σδεσθήατναι* β ί 
ένδύσεται δ Ιερεύς χιτώνα λινούν, κα\ π ε ρ ι σ π ά ; 
λινούν ένδύσεται περλ τδ σώμα αύτοΰ, καί Αφελεϊτίρ 
κατακάρπωσιν, ήν άν κατανάλωση τδ πύρ, τήν Αλο* 
καύτωσιν άπδ τού θυσιαστηρίου, καί παραθέσει 
αύτδ έχόμενον τού θυσιαστηρίου, καί έκδυστταχ τ ^ ν 
στολήν αυτού, κα\ ένδύσεται στολών άλλη ν, χα! έξσί-
σει τήν κατακάρπωσιν Ιξω τή ; «αρερδολής είς τόπον 
καθαρόν* κα\ πύρ έπ\ τδ θυσιαστήμον χα-υ^ήσεταν 
έπ' αύτοΰ, *α\ ού σβεσθήσεται* καλκαύσει έπ" αίι-
τού ό Ιερεύς ξύλα τοπρωί πρωί, καλ στοιβάσει Ι π 
αυτού τήν όλοκαύτωσιν, καλ έπιθήσει έ π ' αύτδ τδ 
στέαρ τού σωτηρίου '· κα\ πύρ διά παντδς χαυθήσετα: 
έπ\ τδ θυσιαστήριον, ού σβεσθή σεται. ι Ένδελεχε; 
μέν ούν κα\ άκατάπαυστον κομιδή τού θυσιαστηρίου 
τδ πύρ, κα\ ούκ όθνείον ή έξωθεν, άλλά τδ αύτοΰ, 
τούτ' έστι, τδ άνωθεν κα\ έξ ουρανού. Καλ χί δή 

^ τούτο έστιν; Έπίμεστον γάρ τής τοΰ Θεού δόξης τδ 
θεία τε κα\ άπό^ητος εικάζεται φύσις, 'έ^οικε δέ 

ΠΑΛΑ. Τδ ποίον τι φής; 
KVP. Τ Η ούκ αύτδν είναι τδν Εμμανουήλ τ δ θείον 

έλέγομεν, ώς έν τύπψ, θυσιαστήριον, δ*' ού προαίεμε% 
τψ Θεψ κα\ Πατρ\, λατρεύοντες λογικώς, καλ μονονουχ^ 
καταθύοντες τδ ευώδες έν άρεταίς, καλ τής ευαγγελι ­
κής πολιτείας τδν αγιασμό ν ; « Παραστήσατε γ ά ρ τα 
σώματα υμών, θυσίαν ζώσαν, άγίαν, εύάοε<ττον r"> 
Οεω, τήν λογικήν λατρείαν υμών. ι 
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leneo. 
CYR. Yide igitur quemadmoduni dcmissum in 

aJtare coelitus ignem exslingui, aul languesceaieut 
ΚΥΡ· θέα δή ουν δτι καταφοιτήσαν έξ ουρανού 

τενρ έπλ τδ θυσιαστήριον, καταλήγει ν ούκ έ$, ουδέ 
οίον άπανίστασθαι μαρανθέν, άλλ* είναί τε διά παντδς 
α ύ τ ψ , καλ άπαύστως έμφιλοχωρείν. Μεμαρτύρηκε 
δα κα\ δ Βαπτιστής Ιωάννης περί Χριστού* ι "Οτι 
τεθέαμαι τδ Πνεύμα καταδαινον έξ ουρανού έν εΓδει 
τκριοτεράς, καλ έμεινεν έπ ' αύτδν. Κα\ έγώ, ι φησΙν, 
β ούχ ήδειν αύτδν" άλλ* δ πέμψας με βαπτίζειν, 
αύτος μοι είπεν* Έ φ ' δν άν [ε]ίδης τδ Πνεύμα κατα-
βαένον έξ ουρανού, καλ μένον έπ ' αύτδν, ούτος έστιν 
δ βαπτίζων έν Πνεύματι τψ άγίω. > Άνετυπούτο δή 
ουν ώς έν σκιαίς έτι τδ Πνεύμα τδ άγιον, έν είδει 
πυρδς καταβαίνον έπ\ Χριστδν, καί άελ μένον έπ ' 
αυτόν. Άκατεύναστον γάρ καλ άκατάληκτον παντε­
λ ώ ς τού θυσιαστηρίου τδ πύρ. Ό τ ι δέ τή τού πυρδς 
φύσει τδ Πνεύμα πα ρεικάζετα ι,(πληροφορεί σε λέγων 
τοΓς Ιουδαίων δήμοις καλ δ μακάριος Βαπτιστής* 
ι Έ γ ώ βαπτίζω έν ύδατι, μέσος δέ υμών έστηκεν, 
δν ημείς ούκ οίδατε, δ δ πίσω μου ερχόμενος, ού ούκ 
είμΛ άξιος ίνα λύσω αυτού τδν Ιμάντα τού υποδή­
ματος. » Έ φ η δέ, δτι c Αύτδς υμάς βαπτίσει έν 
Πνεύματι άγίω και πυρί. ι Βεδαπτίσμεθα γάρ ούκ 
είς πύρ αίσθητδν, άλλ* έν άγίω Πνεύματι, πυρδς 
δίκην έκτήκοντι τδν έν ψυχαίς μολυσμδν, τοιγάρ 
τοι καλ γέγραπται περλ Χριστού, δτι ι Ίδού αύτδς 
είσπορεύεται ώς πύρ χωνευτηρίου, κα\ ώς πόα πλυ-
νδντων* καλ καθιείται χωνεύων κα\ καθαρίζων, ώς 
τδ άργυριον καλ ώς τδ χρυσίον. > "Ασβεστον ούν άρα Q, 
του θυσιαστηρίου τδ πύρ. Μεμένηκε γάρ έν Χριστφ 
τδ Πνεύμα τδ άγων, καίτοι κατά φύσιν ένυπάρχον 
αύτφ, καθδ νοείται κα\ έστι θεδς. Έ φ η δέ καί νό­
μος, ίδιον τού θυσιαστηρίου τδ πύρ. Εί γάρ κα\ γέ­
γονεν άνθρωπος δ Μονογενής, χαλ κατά γε τδ πρέ­
πον τή άνθρωπότητι σχήμα, κα\ έν μεθέξει Πνεύ­
ματος γεγενησθαι λέγεται* άλλ' οδν αύτοΰ τε κα\ έν 
αύτώ, καλ ίδιον αληθώς τδ Πνεύμα έστιν. Εί δέ δή 
τ ι ς έλοιτο, τδν έπ\ τψδε λόγον κα\ έφ' έκαστον άγειν 
τών ήγιασμένων διά πίστεως έν Χριστψ, ώς ήδη 
πως αύτδν καί θείον νοείσδαι θυσιαστήριον* επωφε­
λής ό λόγος· πρέπει γ ά ρ , άνδρας τούς Ιερούς, κα\ 
Χριστψ τήν οίκείαν άναθέντας ζωήν, θερμούς χαλ 
ζέοντας όράσθαι τ φ Πνεύματι, κα\ τούτο διά παντδς, 

velul abscedere non permiuit, sed providcl u l in 
eo perpetuo roaneat, et indeeinenter habitet. Tc-
slatus autem beatus quoque Bapiibla Joanues dc 
Chrislo : c Quia vidi Spirilum dcscendentein dc 
coelo in columbae specie, et uiausit super ctjm. Et 
ego, ι iuquit, c nesciebam eum; scd, qui misit UK» 
baplizare, iile mihi dixit : Super quew vidcris 
Spiritum descendentem de coelo, et manentem su-
pcr cura, ille est qui baptizat in Spiritu sancto7*. · 
Figurabatur ilaque ut in umbris adbuc io ignis 
specie Spiritus sanctus dcscendens in Cbristum, et 

Ε perpetuo super eum permanens : nullo enim pacio 
aul sopilom esse aui deficere aliaris ignem fas est. 
Spiritum porro ignis natura persimilem cs&e, Cdcm 
facil idem beatus Baptista, Judsorum populis d i -
cens: c Ego baptizo in aqua, medius autein vcstrum 
stetit, quem vos nescitis; ille est, qui post me vc-
nit, cujus non sum dignus ut solvam ejus corri-
giam calceamenli T e ; > ac subjungil : c Ipse vo* 
baptizabit in Spiritu sanclo et igni. » Neque enini 
igni sensibili baptizati sumus, sed Spirim sancto, 
qui maculas animarum ignis instar absumit: tdcoquc 
deChristo scriptum est: f Ecce ipse ingredilurquasi 
ignis conflatorii, et qtiasi herba lavanlium; etsedcbil 
conflanset purganssicut argentum et sicutaurum".» 

437 Non >g>tur exstinguitur altaris ignis; ma-
net enira in Cbristo Sptrtius saactus, elsi secuiidum 
naluram in eo inest, qua parte inielligilur et e&t 
Deus. Dixil etiara lex propriumesse altaris ignem; 
quamvis enim ille Lnigemlus bomo sil faclus, ct 
ex co babitu, qui nature bumaiue convenit, Spiri-
lus fuissc parliceps dicalur; at certc ipsius c l in 
ipso et ejue proprius est revera Spirilus. Quod si 
qais velit bajus loci expoeiliooem ad unumqucm-
que derivare, qui per fidcin in Chrisio sancliGcatu* 
sit, ut is eliam divinum alure intelligalur, pcrutilis 
erit expositio: decet enim sacros viros, qui Cbrislt) 
vitam suam dioarint, calere ac fervcre Spiritu, id~ 
que perpetuo,non per terrenas voluptales ad exslin-
ciionem atque interiiuia delabi, scd polius per san-

ούκ ε!ς άπόψυξιν καταφερομένους διά κοσμικών ή - 0 ctlficalionem aoiinum ad Dei amorem appelilio-
δονών, άναζωπυρούντας δέ μάλλον έν άγιασμφ τδν 
νούν είς φιλοθείαν χαλ έφεσιν αρετής. Λατρείας γάρ 
ούτος τής λογικής ό τρόπος. Ούτος μένουν ό τού θυ­
σιαστηρίου λόγος, Προσεπιτάττει δέ τι κα\ τή Ιστο­
ρία χρήσιμον. Τήν γάρ τοι σποδιάν έκκομίζεσθαι 
δείν, ού παρ* έτερου, φησ\, τών αλλογενών, ήγουν 
έξ ετέρας δντος φυλής, δι* υπουργίας δέ μάλλον τών 
ήγιασμένων. Επιτηρεί δέ, δπως ουδέν ήγείσθαι 
βραχύ των είς θείαν ήκόντων λειτουργίαν άφίησιν ό 
νόμος, ουδέ οίον Ιερατικής αυτουργίας άνάξιον, ώς 
παραχωρεΐν έτέρφ μή ίερφ· ού γάρ τοι βάσιμα τοι; 
άνάγνοις τά άγια. Άνίπαφον δε και χ>Λ τδ θείον 

nemque virtutis exsuscitare. Hic esl enim cullus 
rationalis rilus. Atque baec quidem est altaris ex-
plicalio. Caeterum prseceptum quoddaoi adjungit, 
qaod ex ipsa bistoria nonnihil ulilitalis babct: nam 
cinerem non ab alioquopiam alienigena, seu cxalia 
Iribu, sed eorum, qui sanctiiicati erani minislerio 
oflerendum esac inquit. Animadverte auiem quem-
admodum \ti nibi l , quod ad diviuum cultum per-
tineat, exigaumexlstimare penmttat, a«l ejusmodi, 
quod sacerdotali operasit indignum, ita u l ad aliuin 
profanum bomincm id manus defcrator ; neqne 
cnim profanis bominibus in saDCU ingrcdi licct, 
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ipsum quoque Dci aliare conlingere nefas est. Quin-
ettam ul inteUigerenl qui ad sacerdoiiura electi 
erant, quanta esset divini illius altaris sanctiiatisex-
cellentia, ipsis quoque eacerdolalibus vestibus ve-
nerationem adjungit. Sacris namque veslibus indu-
tos extra tabernacalnm videri, sapienti roodera^ 
tione minime peraailtit. Ne eancliflcatae res, ioquit, 
si ad impuros bomines accesserint, contracta ex 
alienis labe sancti (aberaacoli veneralionem imuii-
nuant. Eara ob causam sacerdotali r i tu vestitos c i -
nerem comporlare sinit quidera; sed, dum foras 
cfferunt, et de sanclis locis exeunt, mutare veslem 
jubet. Simile quiddam buic per Ezechielis vocem 
praecepit; sicautem is scribil: t Et dixit ad me: 
Exedre, qnae sunt ad aquilonem, el exedrse, quae 

Α έστι θυσιαστήριον. Και ίν* ε ιδεί ε ν οί άπόλεκτοε πρίς 
ίερουργίαν, του θείου θυσιαστηρίου τδ ύπερφυΑς ώς 
εν Αγιασμφ, χα\ αύτοϊς άνάπτει τδ σέβας τοίς Ιερε-
πρεπέσιν Ισθήμασιν. Έ σταλμένους γΑρ Ιεράς έξω 
φαίνεσθαι τής σκηνής, ουκ Ιφίησιν οικονομικώς. Τα 
γΑρ τοι, φησ\ν, ήγιασμένα, μή τοίς άνάγνοις ώμι» 
ληκότα, κα\ τδν έξ όθνείων έχοντα μολυσμδν, τΑ τής 
Αγίας σκηνής άδικε ίτω σέβας. Αι Α τοΰτο τήν στκ-
διάν, συγκομίζειν μέν έφίησιν έ σταλμένους ίεροχρε-
πώς, μεταμφιέννυσθαι δέ πρδς τδ έξω φέροντας, καλ 
τών Αγίων Αποφοιτώντας τόπων. Κεχρησμψδηχε & 
τφ τοιούτφ συγγενές κα\ διά φωνής Ίεζεχιήλ- γρά­
φει δέ ούτως' « Κα\ είπεν πρός με* ΑΙ έξέοραι α! 
πρδς βο#άν , καλ έξέδραι πρδς νότον, αϊ ούσαι πατά 
πρόσωπον τών διαστημάτων, αυτοί είσιν αί έξέδραι τοΰ 

sunt ad aastrum, quae sunt conlra faciem distan- Β &γ( ο υ , £ v αΧς φάγονται εκεί οί Ιερείς, οί υίολ Χα&δοΰχ, 
οί έγγίζοντες πρδς Κύριον είς τά "Αγια τών Αγίων, χαλ 
έκει θήσουσι τά "Αγια τών Αγίων και τάς θναίας, 
κα\ τά υπέρ αμαρτίας, καλ τά υπέρ αγνοίας· Αιότι 
τόπος άγιος έστιν. Ουκ είσελεύσεταί τις π ά ρ ε ξ τών 
ίερέων, ούκ έξελεύσονται έκ τής αυλής του άγίο*-> είς 
τήν αύλήν τήν έξωτέραν, δπως διά παντδς άγιοι 
ώσιν οί προσάγοντες, καί μή άπτωνται τοΰ στολισμού 
αυτών, έν οίς λειτουργούσιν έν αύτοίς, διότι Αγια 
έστιν κα\ ένδύσονται Ιμάτια έτερα δταν άπτονται 
τού λαού. ι "Αγια μέν ούν καλ αυτά τά έσθήματε 
τών Ιερέων, καλ άμικτα τοίς πολλοίς. Έ ν νυχτΛ & 
καλ ήμερα τδ δλοκαυτούμενον άκατάληχτος γ α ρ t, 
εύωδία Χριστού· καλ αύτδς δέ τών αγίων δ βίος, εί 

liarum, haesunt cxedrae sancluarii, 438*n Φ"" 1 1 * 
edent sacerdotes i i l i i Saduc, qui appropinquant ad 
Dominum in Sancta sanclorum, el ibi ponent Sancta 
sanctornm, et hostiam, et quae offerunlur pro pec-
cato, et quae pro ignorantia; quia locus sanctus est, 
non ingredieniur eo nisi sacerdotes, non egredicn-
tur ex atrio saocloarii in atrium exterius, u l perpe-
tuo sancii sint, qoi offerant, et aon contingant ve-
eles eoram, in quibus ministrant, quia sanclae sunt; 
c i induent vestee alias, cmn contingcnt populam ™. » 
Sanctae sunt igilar sacerdotam eliam ipsa3 vestes, 
neque vulgo miscenda?. Nocle aulem ac die crema-
tur bolocaustum; oeque enim unquam cessal ille 
Cbristi bonus odor; ct ipsa v i u sanctorum, ύ ia , - - r — , ώς έν τρόπφ νοοίτοτψ καθ* δλοκαύτωοχν, φπαυστ» 
r i tu holocausti tftfeHigatur, bomnn odorem babere έχει τήν εύοσμίαν * Χριστδν γάρ εύωδιάζουσιν, τ ^ 
iiunquam desinil; Ghristum enim redolenl, dum ευαγγελικής πολιτείας ίερουργούντες θ ε φ τά ώς έ£ 
factorum glortam, quae ex evangelica con\ersalio-
ne proOciscilur, Deo sacrificant. 

PALL. Yera dicis. 
GYR. Quinam ergo sil holocausti ritus, ex iis, 

quas diximus minime est obscurum. De r i lu vero 
sacrificii, quonam ts modo rccle peragatur, prae-
cipit dicens:«Haec esi lex sacriGcii, quod offerent 
filii Aaron coram Domino ante altare: et auferet ex 
eo pugillum a simiJa sacrificii cum oleo ejus, et 
cum universo illius Ibure, quae eunl super sacrifi-
c ium; et imponet euperaltare, cremationem in 
odorem suaviutis, memorialc ejus Domino : quod 
vcro reliquum ex eo fuerit, comedet Aaron et filii 
ejus; azyma comedcntur in loco sancto; in atrio 
labernacult tcstimonii edent i l lud ; non coquctur 
fcrmenlatum; in partem illud dedi eis ab bostiis 
Domini. Sancla sanctorum sunt, sicul quodpcccali, 
et sicut quod delicli. Omne masculinura sacerdo-
tum comedenl eam. Legilimmn auernum in pro-
gcnies vestras ab bostiis Domini: quisquis tetige-
r i t ea, sanctificabilur T > . > Holocausta quidem vt-
u m egregiorum saoctonim integre quodammodo, 
e texomni parte Deo dicatam insinuaiit. Sacrifi-
cium vero illam alteram ex parte sanctam, et Dco 
eubjectam vitara, cujus elegans figura esl illa si-

έργων αύχήματα-

ΠΑΑΛ. Αληθής δ λόγος. 
ΚΥΡ. Τίνα μέν ούν τρόπον τδ φ όλοχαυτώσεως 

έσται χρήμα, δι' ών έφαμεν, ούχ άσυυ^ανές. Πώς 
δ' άν γένοιτο κα\ λίαν όρθώς καλ δ τή; %\»σ1ας τρδ-
πος, έπιτάττει λέγων ι Ούτος ό νόμος τής ουσίας, 
ήν προσάξουσιν αυτήν, οί υίο\ 'Ααρών έναντι Κυρίου, 
απέναντι τού θυσιαστηρίου· καλ Αφελεί Απ* αυτού 
τή δρακ\ Απδ τής σεμιδάλεως τής θυσίας συν τψ 
έλαίφ αυτής, κα\ σύν παντ\ τψ λιδάνφ αυτής τά 
δντα έπλ τής θυσίας. Κα\ άνοίσει έπ\ τδ θυσιαστή· 

D ριον κάρπωμα όσμήν εύωδίας, τδ μνημόσυνον αυτής 
τψ Κυρίφ. Τδ δέ καταλειφθέν άπ* αυτής Ιδεται 
'Ααρών κα\ οί υίολ αύτοΰ. "Αζυμα βρωδήσεται έν 
τόπω άγίψ* έν αυλή τής σκηνής τού μαρτυρίου Ιδον-
ται αυτήν ού πεφθήσεται έζυμωμένη* μερίδα αυτήν 
έδωκα αύτοίς άπδ τών καρπωμάτων Κυρίου. "Αγια 
αγίων έστ\ν, ώσπερ τδ τής Αμαρτίας, χαλ ώσπερ 
τδ τής πλημμελείας. Πάν άρσενικδν τών Ιερέων &δον-
ται αυτήν. Νόμιμον αίώνιον είς τάς γενεάς υμών 
άπδ τών καρπωμάτων Κυρίου* πάς δς έάν Αψηται 
αυτών, άγιασθήσεται. ι Τά μέν ουν όλοκαυτούμενα, 
τήν οίονεί πως όλοτελή καλ είσάπαν άφ ιέ ρω α ι ν τών 
έξαιρέτω; αγίων ύποδηλοί* Ουσία δε , αυτήν ώς ίκ 
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ικάρους άγίαν κα\ ύπδ Θεψ ζωήν* ής ύποτύπωσις 
Τ ρ ι β ή ς , ή σεμίδαλις διά δρακδς Ιερέως αναφερομένη 
βΛίν τ ψ έλαίψ χαι τψ λιβάνψ. Τήν γάρ τοι Θεψ καθ-
ι-ερουμένην ζωήν, χαί εί γένοιτο τυχδν έχ μέρους, 
εϋε&δη πάντως είναι χρή· καί λιπαρωτάταις έλπίαι 
ττιαινομένην. Τ Η ούχ εύοαμότατον είναι φής πάν 
ί ρ γ ο ν ημών αγαθόν; 

ΠΑΛΑ. Πάνυ μέν ουν. 
ΚΎΡ. Τί δε ; ούκ έπ* άγαθαίς έλπίσι πράττεται 

•προς η μ ώ ν ; 
HAAA. Ναί * δψεται γάρ πάντως τά παρά Θεού. 

Κ Υ Ρ . Λίβανος δή ουν, καλ σεμίδαλις έλαιόδευτος, 
ττγν ευώδη τε χαλ λιπαρωτάτην ήμίν ύπαινίττεται 
£ο*ήν. 

ΠΑΛΛ. Ευ έφης · άλλά τίς άν γένοιτο πρδς ημών 
ή ώς έχ μέρους αγία ζωή; 

Κ Υ Ρ . Ή μήτε είς λήξιν πολιτείας ήκουσα τής 
Αγιοπρεπούς, μήτε κατά τήν άγαν άνψκιαμένην 
Ιού σα τρίβον, οποία τ ι ςήν ή Ιωάννου φωνή τυχδν, 
ήγουν των Αγίων Αποστόλων μήτε μήν έκπίπτουσα 
τον είναι σεπτή, διά γε τδ ήττήσθαι τυχδν τής άγαν 
υποκείμενης που. Ή ού τών έν κόσμψ κα\ παιδο-
ποιών δ βίος, εί διαζήν Ιλοιντο χρηστώς, μεμέρισταί 
πως Θεφ τε καί χόσμφ, κατά τήν τού μακαρίου Παύ­
λου φωνήν; 

ΒΑΛΑ. Μεμέρισταί * πώς γάρ οδ ; 
ΧΥΡ. Τύπος οδν άρα ζωής τής ούκ είσάπαν άνα-

χειμένης θεφ, μέσης δέ ώσπερ καί έπ* Αμφω βλε-
ποΰσης, ή μερική καθιέρωσες τής σεμιδάλεως ή ν , τδ ( 

ευώδες έχούσης καί ίλαρόν · ήν κα\ είς μνημόσυνον 
έσεσδαί φησιν ό νόμος, τοΰ δι' υπουργίας ιερατικής 
προσκεκομιχότος. Άποκερδανούμεν δέ αληθώς τδ έν 
μνήμη κείσθαί τή παρά Θεφ, δι' ών καρποφορούν-
τες εύωδιάζομεν μεσιτεύοντος τού Χριστού και Θεφ 
προσάγοντος, τδ[ν] μέν όλοκλήρως άγιον, ώςέν τάξει 
τών ολοκαυτωμάτων καλ μέντοι τδν μή τοιούτον είσ­
άπαν διά τδ μεμερίσθαι τφ κόσμψ, θυσίαν ώσπερ 
τινΑ μερικήν. 'Αζυμος δέ ή θυσία. Πρέποι γάρ άν 
τιράττεσθαι καθαρώς, πάν δπερ άν γένοιτο πρδς ημών, 
ε ί ς δόξαν Θεού. Καί γούν δ Σωτήρ, παραιτείσθαι 
προστέταχε, τδ έν μέσαις έστώτα ταίς άγοραίς ποιεί­
σθαι τάς προσευχάς, κα\ τδ άμειδές έν νηστείαις, 
καλ τδ σαλπίζει ν άκόσμως, κατοικτείροντας αδελ­
φούς. Ζύμη γάρ αύτη, βεβηλούσα τά Ιερά. Τδ δέ είς 
δόξαν Θεού πραττόμενον, εγκλημάτων άνθρωπαρε-
σκείας άπηλλάχθαι πρέπει* είη γάρ άν ούτως άζυ-
μον αληθώς κα*ι ίερδν τδ θύμα. ΜερΙς δέ και βρώσις 
τοίςίερεύσι, τδ χατάλοιπον τής θυσίας. Έσθίεται 
πάν Αρσενικδν έν τόπω Αγίω* τού μέν έν Αγίω τό­
π ω πρδς τών ίερέων δαπανάσθαι τά Ιερά, τοίς μυστι-
χωτέροις ημών λόγοις τηροΰντος τδ σέβας* τού δέ 
π α ν άρσεν έσθίει ν, ύποδηλοΰντος άστείως ώς άκαλλές 
τ ι χρήμα καλ άνόσιον αληθώς δ μαλακισμδς τοίς 
έξειλεγμένοις παρά Θεού. Άνίερον γάρ αποτελεί, 
καλ ευλογίας έξίστησι τής πνευματικής, κα\ άμέτο-
χον άποφαίνει τών παρά Θεού τοίς άγιοις έκνενεμη-
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niila pugillo sacerdotis oblala cum olco ac tburc; 
vilam enim Deo dicatam, lieet ex parte fortassis, 
odoralam tamen cerle, et spei niiore opimam esse 
oportet. jQuid enim? non omne noslrum recte fa-
ciura odoratissimum esse faleris? 

438 PALL. Maxime vero. 
CYR. Quid praeterea, noane id a nobis fit spc 

optima ? 
PALL. Gerte: prorsus enim aDeo promissa pra> 

mia consequentur. 
CYR. Thus igityr ac simila oleo madeas odora-

lam illam nilidamque vitam inuuunt. 

PALL. Recte ais. Sed quaenain agi a nobis vita 
ex parte sancta potest? 

CYR. Dla certe, quae neque ad summum fasti-
giom sanclse conversationis pervenil, aut semi-
tam longe subliraem ingreditur, qualis illa Joan-
nisvila vel sanctorum apostolornm f u i l ; neque 
tajnen, quia a praestanliore vilae genere vincitur, 
ideo veneratione caret. An vero eorum vita, qui in 
saeculo versantur, ac lifcros procreant, st lauda-
biliter vivere student, non est quodaminodo Dco 
mundoque divisa, ut beati Pauli voce ular *·? 

PALL. DWisa oerte: cur enim negem ? 
CYR. Igitur ejus viUe, qaae non ex omni parie 

sit Deo dicata, sedmcdiaquodammodo, el in utram-
que poriem spectans, iigura erat illa simila3 ex 
quadam parle consecratio, quae odorem baberei 
et hilarilatera; quam etiam in memoriam ejus fore 
lex ait, qui illam per sacerdotale ministerium ob-
tolissel; conaequeinur enim profecto at Deo in 
memoria simus per ea quas offerentes adolemus, 
cum Christus mediator sit, Deoque offerat tum 
eum, qui omni ex parte sanclus est tanquam bo-
Iocaustum; tum vcro euro etiam, qui ηοη ex toto 
ejusmodi esl, utpote qui sit mundo divisus, lan-
quam sacrificium quoddam ex parle dicatum. Est 
autem sacriOciumsinefermenlo; decet enim, quid-
quid a nobis fit, id sincere ad Dei gloriam fleri. 
Ilaque Salvator cavere j u s s i t e i , ne in mediis pla-
teis stantes oremus, neve in jejunlo iristiliam 
praferamus; aut dumin fratres misericordiam im-
pendimus, turpiter turba canamus: id enim fcr-
mentam est, quo sacrificia profananlur; quod au-
tem ad gloriam Dei fit, id a crimine hominibus pla-
cendi remotum esse convenit: ita enim infermen-
tatum plane sacrificium ac sacrum er i l . Refiqui* 
porro sacrificii in partem aique in cibum sacerdo-
iibus tribuuntur; eisqueomne masculinum vcsci-
tur in loco sancto. Alque in eo quidem, quod sa-
crificia i n sancto loco a sacerdotibus absumuntur, 
myslicis nostris alque 'eecretioribus pnedicalioni-
bas veneratio servaiur. 440 Q u o t l a u t e m oninis 
roasculus vescilur, id vero eleganter sigiiificat, in 
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iiB, qu i a Bco electi sinl lurpem esse ac uerariam Α μένων Αγαθών. Έμαλακίσθη δε χ α ι Ιούδας, ιχ*ε* 
plane mollitiem. Ea namque profamim reddil ho- σας είς αισχροκέρ&χιαν έξ Ανανδρου δέ ττάκη 
mineni, et excladit a spirituali benedictione, eo- Αγεννοΰς λογισμού* ταύτητοι χαλ άγευττρςτ^ταπ 
ramqae bonorum, qtue a Dco sanctis viris Iribula Θεού μεμένηκεν αγαθών, καλ Αμέτοχος wsji, 
6unt, expertem rcddit. Ad molliliem vero eliam Ju- τών τοίς άγίοις δεόωρημένων. 
das est lapsus, cum ad turpis lucri cupiditatem declinavii . id autem ex cogiutione pannD *mi 
ae forti exs l i t i l : ob camque causam a bonis illis degastandis, qaae a Deo concessa soat cxcknc 
muneruQi, quae sanctis proprie auni atiribula, expcrs omnino fui l . 

PALL. Ita se res babet. ΠΑΑΛ. Τ βδε έχει. 
CYR. Ac de sacriflcio quidem, quod a multitu- ΚΥΡ. Κα\ θυσίας μέν της Αξ Αγέλης, οίτος4»ί-

dine oflertur,baec cst constilala lex. CaHerum aiitiin μος- τρόπω γε μήν έτέρφ, τήν έ ξ Ιερού xpbn^ctc 
ritumofferendi generisacro constituit, dicens :c Hoc 
est donum Aaron et filiorura ejus, qaod offerenl 
Doaiino in die qaa nnxeris enm. Dccimam par-
tem epbi similae in sacrificium perpcluo; diraidium 
ejus mane, et diraidium ejus vespcr i , in sartagine 

γένους προστέταχε λέγων' t Τοΰτο τδ δώρον 'ίιμ 
χα\ τών υίών αύτοΰ , δ προσοίσουσι Κυρίφ εν -
ήμερα ή Αν χρίσης αύτδν, τδ δεχατον τού oici Λ^-
δάλεως είς θυσίαν διαπαντδς, τδ ήμισυ αντής «· 
πρωί. καί τδ ήμισυ αυτής τδ δείλι νον. ΈπΙτι,^χ*. 

in oleo flet: conspersam aflereteam, fresa sacrifi- Ε έν έλαίψ ποιηθήσεται * πεφυραμένην οίσπ ευ­
έλικτα, θυσίαν έκ κλασμάτων, θυσίαν εχ tetf* 
εύωδίας Κυρίψ. Ό ιερεύς δ χριστός δ άντ'αντάά 
τών υίών αυτού, ποιήσει αυτήν* νόμος aiaufr» Η» 
έπιτελεσθήσεταΐ' και πάσα θυσία Ιερέως Λώαν* 
έσται, κα\ ού βρωθήσεται. t 'ΑΟρει δή ονν, &Βώ* 
διε, τοΰ νόμου τδ ακριβές, καλ τδ άγαν ieytofc 
Ασφάλειαν ίεροπρεπή. Επειδή γάρ τάς w 4* 
λαίων θυσίας ούχ όλοκαυτοΰσθαι δείν προπέί^ν 
άτε δή μή είσάπαν άγίαν εχόντων ζωήν, μ*&*τ 
νην δέ ώσπερ Θεψ καλ κόσμψ, διιστάς tlxfa*,v 

έν μοίρα τιθεΐς τή υπερκείμενη τούς έξειλΕΤ^· 
είς ίερουργίαν, όλόκαυτον τήν ύπερ αυτών « ^ b 
δείν έφη θυσίαν, τήν προσαγομένην σεμίδαλη 

ciam de fragmenttft, sacriflcium in odoreni suavi-
latis Domino. Sacerdos unctue, qui pro illo esl ex 
filiis ejus, faeiet Ulud : lex sempilerna, totam con-
eummabitur; et omnc sacrificiuro aacerdolis holo-
caustum erit et non edetur 8 \ » Vidc igitur, Pal-
ladi, legis diHgentiam, ftubtilemque aniroadversio-
nero, qua eacerdotibus cavet: natn, quia sacrificia, 
quae bomines e multitudine praberent, nou lota i n -
cendi jussit, utpote quorum vila nou omni ex parle 
fcancta esset, sed quodammodo Deo ac mundo d i -
visa : ut eos, qui ad sacerdolium elccli esscnt, ut 
aequura cral distingueret, c i in supcriori ordinc 
collocaret, sacriflclon quod pro illls fiwet, lotum 
cremare, oblatamque similam mane ac vcsperi, id Γ θυμιώντας Θεώ πρωί κα\ τδ δειλινδν, τούτ 
esi, quotidie et ornni temporc, Deo incendere jus- πάσης ημέρας κα\ έν παντλ καιρφ. "Αγως * 
e i l : nam, qui electue ad saccrdoiium est, somper 
fcre sanclus, neque unquam bonum illum odo-
rem spiritualcm nimirum redolcrc dcsinil: ncque est 
ut quidam Deo ac mundo divisus, sed assiduc, at-
que individue totus ex omni parte Domino suo ad-
haeret, ac propemodum clainat: «Cum Cbristo si-
mul cruci confixos sum; vivo autem non jaro ego, 

-vivit vero in me Christus M . » Dcciroa igitur si-
railac vita? signum est, per omne lcmpus bonum 
odorem Deo redoJentis. Porro, ι in sartagine, > i n -
quii , c frixam; et oleo conspcrsam, etex fragmea-
tis offerct eara ;» quibus in verbi&441 P e r xnigina 
nobis indicatur, in sartagine quidem laborum per 
pessio; in eo vero quod conspersa esl oleo siroila, i ) ρόν τε κα\ εύδιάθρυπτον τής τών αγίων xapSU 

πώς έστι καί άκατάληκτον έχων τήν εύω&βνι W" 
δέ δτι τήν πνευματικήν, δ έξειλ^ΤΡ^» ^ ^ Σ 

ρισμένος Θεψ τε κ α \ κόσμψ, κατά « ν α ς , £Ϊ**Ρ 
έδρως δέ κα\ άπερισπάστως, καί όλος έξ δλου προ­
κείμενος τψ ίδίψ Δεσπότη, χαλ oiwEiias δναδοών 
ι Χριστψ συνεσταύρωμαι, ζώ & ούχέτι λ^ω, ζ% ^ 
έν έμο\ Χριστός.ι Τδ τοίνυν δέκατοντής -Λρ̂ δαλεως. 
ζωής άν είη σημείον, εΰωδιαζούσης θεψ χα*^ 
καιρόν. 'Αλν ι έπ\ τηγάνου, · φησ\, χαι ρ ή ν ι ά 

έλαίψ πεφυραμένην, κα\ έκ κλασμάτων άνοίπί * 
τ ή ν ι τοΰ μέν τηγάνου, καθάπερ έγωμαι, *Α t* 
ώδυνον, τοΰ δε πεφυράσΟαι τψ έλαίψ, τδ δαψ**Λς ί* 
ίλαρότητι, τοΰ δέ έκ κλασμάτων, τδ οιονεί ψ?-' 

δΤΛ-

bilarilatis redundantia; in eo denique, quod ex fra-
gmentis offertur sanclorum virorum cordis quodam-
modo teneritudo, alque ejasinodi mollitudo, ut 
frangi facile possil. I l l i enim vita?, quse ex omni 
parle atque planesancla, laborum perpessio,et spes 
apod Deum amplissima, ct lenera quaedam ac mol-
lis affectio conjuncla cst : nain durilies certe i i i i 
tninime convenit. Scriptum est enim: ι Cor con-
tr i lumet burailialuin Deus uon despiciet* 4 .» Ob-
darait contra ut lapis, el nt incus minime ductilis 
diaboli cor; sic cnim sacrae Liltera; tradunl ·· . 

σημαινόντων ήμίν αίνιγματωδώς. "Εψεται t s y 

τως τή είσάπαν καλ όλοκλήρως άγίφ ζωξ, τδ b> »· 
νοις δείν εΐναι, κα\ τδ άμφιλαφές έν Αλπίδ: τί ^ 
Θεψ, καλ τδ εύδιάθρυπτον κομιδή* πρέπει Τ·Ϋ*' 
ήκιστά γε τδ άτριβές. Γέγραπται γ ά ρ , δτι ι Κ»Ρ^ 
συντετριμμένην καλ τεταπεινωμένην ό θεδί φ % 

έξουδενώσει. » Πέπηγε δέ ώς λίθος, χΛ 
άκμων άνήλατος, ή τού διαβόλου καρδία* Μί^ι> 
ούτω τδ Γράμμα τδ Ιερόν. Εκτείνεται δέ taX ^ 
παντδς ό νόμος, ταίς τών ίερατευόντων διαδοχχ*· 
πληρούμενος* Ιπεσθαι γΑρ δ:ί ταίς τών προλα '̂ 

" L c v i t . νι, Wi-23. e j Galat. ιι, 10,20. ·· Psal. L , 10. R k Job XLI . 15. 
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πεαν ευδοκίμησε J I , καί μιμητός Αναφαίνεσθαι τής 
τ ω ν πατέρων ευκλείας, κατ' Γχνος ίόντας τής έκεί-
vcuv λατρείας, και τήν φιλαιτάτην τψ Θεψ προσκο­
μ ί ζ ο ν τ α ς εύωδίσν, ού με μερισμένους, άλλ' όλοτελώς. 
Τ ο ΰ τ ο γάρ, οΐμαι, έστ\ τδ, ε Πάσα θυσία Ιερέως δλό-
οεαυτος έσται. ι 

ΙΙΑΑΛ. Εαυτούς ούν άρα προσοίσομεν, καλ είς 
£ α μ ή ν εύωδίας άνακεισόμεθα τψ Θεψ, τήν των αγίων 
Ιχνηλατοΰντες ζωήν, και ταίς εκείνων Ιερουργίαις 
£τβόμενοι, δήλον δέ δτι ταίς πνευματικαίς. 

Κ Τ Ρ . Πάνυ μέν ούν, & Παλλάδιε. Πλήν δτι τδ 
&7€θτρίψασθαι μολυσμδν,κα\ διαδράναι τήν άμαρτίαν, 
ο ύ χ έτέρως άν γένοιτο κα\ ένυπάρξαι τισ\ν, ή δτι διά 
{χάνου Χριστού, έν ψ κα\ δι' ού πάσα κάθαρσις, τήν 
οτειΐτήριον υπέρ ημών ύπομείναντος σφαγήν, άναμά-
βο ι τ ις άν, καλ ούκ είς μακράν, διά τε τού γείτονος 
itaX συνεζευγμένου θεσπίσματος* έχει γάρ ώδε * <Κα\ 
άλαλησε Κύριος πρδς Μωσήν, λέγων * Αάλησον τψ 
"Ααρων καλ τοίς υίοίς αύτοΰ, λέγων* Ούτος ό νόμος 
«τ;ς αμαρτίας* έν τόπω ού σφάξουσι τδ ολοκαύτωμα, 
βτράξουσιτάπερλ τής αμαρτίας έναντι Κυρίου* "Αγια 
Αγίων εστίν. Ό Ιερεύς αναφερών αυτήν, έδεται αυ­
τήν* έν τόπω άγίω βρωθήσεται, έν αυλή τής σκηνής 
*τού μαρτυρίου. Πάς ό άπτόμένος τών κρεών αυτής, 
δτγ^ασνήσεται· καλ ψ έάν έπι££αντισθ{| άπδ τοΰ αί­
ματος αύτης έπ\ τδ ίμάτιον, δς έάν ^αντισθή έπ* αύτδ, 
πλιΛήσεται έν τόπψ άγίω* κα\ σκεύος όστράκινον ού 
Αάν έψηθή έν αύτφ, συντριβή σεται* έάν δέ έν σκεύει 
χαλχφ έψηθή, έκτρίψει αύτδ, κα\ έκκλύσει ύδατι. ( 
Πάς άρσην έν τοίς ίερεΰσι φάγεται αυτά* "Αγια 
Αγίων έστλ Κυρίφ. ι Ίερεϊον μέν ουν τδ περ\ τής 
Αμαρτίας είη άν έτερον ουδέν παρά τδν Εμμανουήλ, 
δς έστιν άμνδς δ άληθινδς ό αίρων τάς αμαρτίας τοΰ 
κόσμου. Σφάζεται δέ έν τόπψ τοΰ ολοκαυτώματος* 
ού γάρ τοι μερικώς τε κα\ καθ* ημάς άγιος ό Χρί­
στος (ού γάρ έποίησεν άμαρτίαν), ευώδης δέ δλος κα\ 
Ιερός, καλ αγιασμού τοίς άλλοις Απασι χορηγός. Εί 
γ ά ρ κα\ έντοίςάνόμοις έλογίσθη κα\ τοίς κατακεκρι-
μένοις έναρίθμιος γέγονεν οικονομικώς- άλλ' οίδεν 
Αγιον δντα καλ ίερδν τδν τού Υίοΰ θάνατον δ Πατήρ. 
Ταυτητοί φησιν* f Έ ν τόπψ ού σφάξουσι τδ ολο­
καύτωμα, σφάξουσι κα\ τδ περλ αμαρτίας * "Αγια 
αγίων εστίν. · "Οσπερ γάρ Θεδς θεών έστιν ό Υίδς, 
ούτω καλ αγίων Άγιος , δλην αύτδς άγιάζων τήν κτί · 1 
σιν τ φ ίδίψ πνεύματι, καθδ πέφυκεν έκ Πατρός, καί 
έστι θεδς αληθώς. "Εδεται δέ τήν θυσίαν, φησ\ν, ό 
προσκομίζων αυτήν Ιερεύς/Εκαστος γάρ, οΐμαι, τών 
είς λειτουργίαν τήν ίεράν ήγμένων, τούς καρπούς 
τών Ιδίων άποτρυγήσει πόνων,καΐ τής εαυτού λειτουρ­
γίας έκΟεριεί τήν άντίδοσιν. Έσθίεται δέ τής θυσίας 
•Λ λείψανον έν άγίοις τόποις, καλ έν αυλή τής αγίας 
«*ηνής. Προσάγεται γάρ έν έκκλησίαις τά μυστικά, 
**λ τής αγίας τραπέζης Χριστού τδ άπόλεκτον έν 
αυταίς άξιοΰται γένος. Ένθα δ* άν ίερατεύει νόμι­
μος Ιερεύς, άγιος έσται τόπος. Αγιάζει δέ τδν άπτό-
Ρ*νον ή θυσία, κα\ ό τοΰ αίματος (*αντισμδς. Προσ-

:υ ΕΤ VERITATE. LIB. XIJ. m 
i Porrigitur autem haec lex iu seiupiierBuiD, el per 

sacerdotum successiones perficitur; naoi seclari 
majorum laudes oportet, et iraitatores essc paren-
lum gloriae illorum in Deo colendo vestigia perse-
quentes, odoremque Deo gralissimum non ex par-
te, sed plene offerenles : id enim, ut opinor, est : 
c Omne sacrificium sacerdotis holocaustum erit *·.· 

PALL. Nos ipsos igitur offeremus, el in odorem 
suavitatis consecrabimus Deo, el saiiclorum horai-
num vilae vestigiapersequemur, Ulorumquesacrificia 
nirairum spiritualia iraitabiraur. 

CYR. Prorsus ila est, Palladi. Sed cluere macu-
las, peccalumque vitare, non aliter qucmquam 
posse, nisi per Christum solum, inquo et perquem 
omnis fit pnrgatio, cum salutarem illam pro nobis 

' mortem pertulerit, intelligere cuivis licel, ne lon-
gius abeam, ex proximo atque conjuncto legis de~ 
creto, qood sic se habet: « Et loculos esl Dominus 
ad Moysen, dicena t Loqucre Aaron el iXliis ejus, 
dicens: Ha3C esl lex peccati: in loco ubi immola-
bunt bolocaustum, immolabunt etiam pro peccalo 
ooram Domino. Saocta sanctorum sunt. Sacerdos 
quiofferl illud, vescetur eo, insancloloco edetnr, 
in atrio tabernacnli tesliraonii. Quisquis tetigerii 
de carnibtis ejos, sanctificabitur; et cuicunque as-
pereatn fuerit de sanguiue ejus super vestem, ia qua 
aspersns fuerit super eam, lavabitur in loco sancto, 
et vas flctile, in quo coctora fuerit, conterctor; quod 
si in vase aeneo coctum fuerit, defricabit i i lud,ei la-
vabit aqua. Et o n n k cnascttkis in sacerdotibus co-
medet ea : Sancta sanctomm sunt Doraino 9 7 . · 
442 Victima igitur pro peccato nulla est alia prae-
ter illum Emmanuel, qui est Agnus veras, qui tollit 
peccatum mundi · · . Iramolatur aulem in loco holo-
causti ; neque enim ex parte et nostro modo Chri-
stus est sanctus; non enim peccalum fecit · · , 
sed totus odorem suavitatis redolet, ac sacer 
est, caeterisque omnibus sanctitatis suppedilator. 
Licet enim inter sceleratos reputalus fuerii, et 
inter damnalos ex dispcnsatione numeratus · · ; al 
novit tamen sanctara esse ac sacram Fil i i mortem 
Pater; ideoque a i i : «In loco ubi immolaverint bo-
locaastum, immolabunt eciam pro peccato : Sancia 
sanctorum sunt. > Ui enim Filiue Deus deoruui est, 
ita Sanctus sanctoram, universamque crealuram 
suo ipse spirita sanctlilcai, qua parleex Patre ex-
stitit, etestvere Deui. Edet pneterea bostiam, i n -
qait, eacerdos, qui offert eam : unusquisque cnttn 
qui ad sacrum cultura exbibendam provectus fuc-
ri t , laborum suorum fructus decerpet, retribulio-
nemqne sai mimsterii melet. Reliqube quoque v i -
ctimae in sacris k»de, e l io atrio Ubernaculi edunlur; 
offeruntur enim in ecdesiis mysteria, ibidemqiio 
genus illud electum sancla Cbristi roensa digoatur : 
locus vero, in quo legilimos sacerdos munere sacro 
fungilur, sanclus est. Sanclificat aalein bostiam 
cam, qui se coniigerit, et sanguinis iiidetn aspcrsio 

• 4 L c v i t . % i f 23. »7 Ibid. 24-29. ·« Joan. i , 29. " I Pctr. u , 22. .·· Isa. u n , 12 
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Atccdimus eniro ad sancU non alia de caasa, quam Α &μ*ν γάρ τοίς άγ ί«ς , ούχ έ τερου τον γα*αι, t, fin 
ttl per iiieflkbileef ac fpiritoilem bosaam Cbriston 
%xactum partidpestms. AMrjaotar pnderea tasa, 
qoorum in aacrificiis eaos f o t i i l , ne ad quwuvis 
ai ion penreniant; neve ea, quibus in racrU mtoi-
steriis opof faerit, bomioam aeibas MbjicaanUir; 
rcieoU eat aulem ea lex, ei senraUir Ui ccdetais. 
LVoiqoe, qui te viriliter geraoi, eoe deccre betie-
dsci, plamun itidem facit cum a i l : « Omnis mascn-
Ια* in cacerdotibiis TCtcelor illis. t 

ΡΑΙΧ. Perepicaam dicum esl. 
CYR. Coftstitail pnderea qoomodo rile sacrifi-

ciom pro peecalo fiat, qaitasre ejes partibas xesti 
mioistris liceat, qaa» uoi rurftus praecipoe in odo-
rera saaviuii* eiempia* : sio enim scriptom es l : 

μτεαλαγτίν τοΰ αγίου Χρ*στοΰ έχά τε τής«ω£ν 
τον καλ πνευματικής θτκτΗς, Λ»γνΐ£ετχ:Ιε ι*-
το/ς θυσίαις υπηρετούντα, σ κ ε ν τ , ώς i i ζή 
γένοιτο τινι, μηδέ τνχς των krAp**zam vzzzixa 
χρείαις τά τοίς Ιεροίς λελειτουργηκότα, TrHp-a. 
δε δ νόμος, καλ έν έχχλησίαις οωζετΜί. "Ανέρφρέ*: 
δε δτι τδ εύλογεϊσθαι π^ρέπχχ» απτ/ην^Ι τϋΛ J*-
μος είπών * c Παν άρσεν έν τ*?ς ίερενη ςττ* 
αυτά. » 

έΊΑΛΛ. Σαφής δ λόγος. 
ΚΤΡ. θεσμοθετεί δέ πρδς τούτοις , " ί δτ*»ςέ» Γέ­

νοιτο καλώς τής θυσίας ό τρόπος* τ η ς υπέρ άαχ?ύί 
φημί· καλ τίνα μέν έξ αυτής, τ ά τβίς λε.-τκ^^» 
εδώδιμα, τίνα δέ αδ, τά είς όσμήν εύωδίας*^ 

€ E l omnia, ioqoit, pro peccato ex qnibus iilalttm Β μένα. Γέγραπται γάρ ούτω * c Καλ πάντα, ctr 
fuerit de sangaine eoram ίο tabernacalam testuno-
ti i i ad propitiandora in looo lancto, noo edenlar, 
igai 448 cremabontar. Et hjec lex arietix pro de-
licto : Sancta taiicloraiii sant: in loco io quo im-
molabunt boiocautla, immolabant arietem pro d i -
leclo coram Domino, e l langainem profundet ad 
basim altaris in circuila, et ofnnem adipem ejus 
ofTerei ab ίρβο, el lombof, el omnem adipem, qui 
operit intestioa, et orontm adipero, qui est super 
iotestina, ei duos renet, et adipem qui soper eos 
est, qui esl euper lumbos, elpinnam, qu* esl super 
jecur cam renibtu, aaferet ea, et offeret ea sa-
cerdos euper altare, inceneionem in odorem sua-
vilati* Domino : pro delicto e t i . Omnis maatolus ex 
sacerdotibusedei ea, io loco sancto edent ea; Sancla 
sancloram gant. Sicut pro peccalo, sic etiam pro 
delicio : lex una ίρβίβ er i t : aacerdos, qui propiliabi-
l u r in eo, ίρβίιιβ erit 9 1 . > Probibet quidem, nc 
ve&canlor sacriftciorura interaneis : « Soli namque 
Deo, inquit, coiisecranda »unl, ipsique offerenda :» 
hoc enim, ut opinor, significant ea vcrba, c igni 
comburentur, · boc est, eoli divinx et omnium 
excellentisftinue natura?, cujus figuram gerit ignis, 
dicata atiribataque sinl. Immolalo autem aricie 
pro delicto, effanditur sanguis ad basim allaris . 
more enim Gbrisli sancia sacraqne est, aique etiam 
suavem odorem redolet. Interanea quippe offerun-
lur, adepe et renesei pinna jecoris : ha3C autem, ut 
alibi dixi, figaram virtutis habent roinime simplicis, ^ Θάνατος 
scd mulliforrais : plnrima namque sane sunl genera 
virUilis. Ln Cbristo igilur juslificali eumus, qui pro 
nobis mortera pcriulit, ei scipsum Deo et Patri 
obtulil in odorem euavitatis **. Ca3terum non sine 
nicrcedc nos Deo miiiistraluroe, deinceps el conli-
nuo dedarat, dicens: « Et sacerdos, qui offert ho-
locausla bominis, pellis bolocaueti, quod offert, 
ipsiua erit. Et omne saerificium qaod ftct in cliba-
no, et oiune quod Get in cralicula vel in sarlaginc, 
sacerdotis eam offcrentis er i l . Et omne eacriflcium 
oleo conspersum, et non conspersum, omnibus fi-
liis Aaroneri l ; unicuiquc parsaequa 9 3 . > Scrvaiur 

περλ τής άμαρτίαν, ών άν είαενςχδ^ άχΑ τ « xln-
τος αυτών είς τήν σχηνήν τοΟ μαρτυρία Ι^λί» 
σθαι έν τόπψ άγίψ, ού βρ«δήαεται, έν rvpi «τ* 
καυθήσεται. Καλ ούτος δ νόμος τού κριεύ tw st. 
τής πλημμελείας. Ά γ ι α άγύβν έ α τ ί ν έν ^ c 
σφάξουσι τδ ολοκαύτωμα, στάξουτι τδν xfei* πρ 
τής πλημμελείας έναντι Κυρίου. Καλ τδ αςε* tpfr 
χεεί έπλ τήν βάσιν τού θυσιαστηρίου xvxiw* « 
πάν τδ στέαρ αυτού προσοίσει άπ* αύτον, m φ 
όσφύν, κα\ πάν τδ στέαρ τδ κατακαλύπτσν τέιά* 
σθια, καλ πάν τδ στέαρ τδ έπλ τών ένωσϋνν'Β 
τους δύο νεφρούς, καλ τδ στέαρ τδ έπ* αΰτύ» Hfr 
τών μηρίων, καλ τδν λοβδν τδν έπλ τού ήβη»** 

, τοίς νεφροίς, περιελεΙ αυτά, καί avocssit*n 

' Ιερεύς έπλ τδ θυσιαστήριον χάρπωμα τψ KupV ^ 
πλημμελείας έστί. Πάς άρσην έκ τών ίερεωνΛ» 
αυτά, έν τόπψ άγίψ έδονται αυτά. Άγιε έΤ«^ 
"Όσπερ τδ περλ τής αμαρτίας, οΰτ* νΐάκφ *\ί 
πλημμελείας· νόμος είς α ύ τ ύ τ έ ε χ ^ ^ ^ -
ιλάσεται έν αύτψ, αύτψ έστει. • A » o t e « & W 
δείν ποιείσθαι τ ροφάς τά τ%« α μ ^ - IvWa. 
Χρή γάρ μόνψ, φησΙν, άνακείσναι fc^ ^ 
προσάγεσθαι · τουτ\ γάρ οΐμαι καταδηλ^Λ *Α»1 t y 

πυρλ κατακαυθήσεται, » τοΛ>τ,Σστ;ν,άνχχείβ^αι^*1' 
μόνη έκνενεμήσθω σαφώς τή θεία τε χαλ ύπέρίεάντ* 
φύσει, ής είς τύπον τδ πύρ. Καταβυο^^ * w 

κριού τής πλημμελείας, προσχείται τδαΙμ*·4^ | 

του θυσιαστήριου· άγιος γάρ καλ ίερδ; οXfi5^ 
τος, κα%ι μήν καλ ευώδης. Αναφέρε*·»1 Φ 

ένδόσθια, πιμελή, καλ νεφροί, κα\ λο€δς τού ή*^'· 
ΕΤεν δ' άν, οίμα^ ταυτ\, καθά καλ έν έτερα; 
είς αρετής τύπον τής ού μιάς, άλλ* ώς έν εί&ι 
λών. Πλείστοι γάρ δσοι τής αρετής οί τρόχ·1 * 
καιώμεθα δή ουν έν Χριστψ, τδν ύπάρ 
τλάντι θάνατον, καλ άναθέντι έαυτδν είς to$ivr 

ωδίας τψ θεψ κα\ Πατρί* δτι δέ ούκ άμι*Λ\^1 ίδϋ?" 
γήσομεν τψ θεψ, σαφηνίζει, λέγων εΟβύς ^ 
εφεξής· ι Κα\ ό ιερεύς ό προσάγων δ λ ο χ ^ * ^ 
άνθρωπου, τδ δέρμα τής όλοκαυτώσεως ΐ» J 

προσφέρει, αύτψ Ισται, κα\ πάσα θυαία ή^ 1 * 1 » 
θήσεται έν τψ κλιβάνφ. Και πάσα ήτις mvftfi^1' 

, ! L e v i t . Τ Ι , 30; vn, 1-7. "Ephcs. ν , 2 . ·» Lcvi l . νπ, 8-10. 



153 DE ADORATIONE IN SPIRITU ET VERITATE. LIB. X I I . 83A 
n* έσχάρας, ή έπλ τηγάνου, του Ιερέως τοΰ προσφέ- Α elbacc lex in ecclesiis; prascribitque sacerdolibus 

„ ιόντος αυτήν , αύτοΰ έσται. Και πάσα θυσία άναπε-
τοιημένη έν έλαίψ, κα\ μή άναπεποιημένη, πάσι 
χΧς υίοίς 'Ααρών Ισται* έκάστω τδ Γσον. ι Σώζεται 

" εαλ ούτος έν έκκλησίαις ό νόμος, χα\ βραβεύει τοΤς 
sρουργοίς τήν ίσότητα, διανέμων έκάστω της άναι-
χέχτου Ουσίας άπαραλλάχτως τά γέρα. Κα\ τοΰτο 

sequalitatem, dum incruenli sacriflcii partem cuiqoe 
sine ulla diflerentia dislribuit; quod cum intellige-
rel Paulus, scribit: c Sic et Dominus pracepil eos, 
4 4 4 Φ " al^ari praeslo sunt, ex allari vivere n ; qui 
etiam offerunt bosiias, pariicipes sunl a l lar is 9 1 , ut 
ipse idera profeclo dicit. 

.ΙΑώς ό Παύλος γράφει* ι Ούτω κα\ ό Κύριος προσέταξε, τ ε ί ς τψ Ουσιαστηρίψ προσεδρεύοντας, έχ τοΰ 
~)υσιαστηρίου ζήν. ι Κα\ οί προσφέροντες τάς Θυσίας, κοινωνοί τοΰ Θυσιαστηρίου είσ\, καθά πάλιν αύτ^ς 
~sow φησιν. 

ΠΑΑΑ. ΤΠδε έχει. 
ΚΥΡ. Κατα^υθμίζει δέ αύ κα\ τής αΐνέσεως τήν 

θυσίαν, καλ δπως άν γένοιτο παρεγγυφ, λέγων * ι Ού­
τος δ νόμος θυσίας σωτηρίου, ήν προσοίσουσι Κυρίφ* 

PALL. Sic*se res babet. 
CYR. Moderatur deinde laudis quoque sacrificium 

et quomodo fleri debeat tradil, dicens: ι Haec est lex 
sacriflcii salutaris, quod offerent Domino. Si quidem 

*|£Ανμένπερ\αΙνέσεωςπροσφέρη αυτήν, καίπροσοίσε* g prolaude offerat illud, offeret supersacrificium lau-
: έπλ τής θυσίας τής αίνέσεως, άρτους έξ σεμιδάλεως 

ά να πε ποιημένης έλαίψ, κα\ λάγανα άζυμα διακε-
χρισμένα έν έλαίψ, κα\ σεμίδαλιν πεφυραμένην έν 
έλαίψ. Έπ ' άρτοις ζ^μίταις προσοίσει τάδώρα αύτοΰ 
έπλ θυσία αίνέσεως σωτηρίου * κα\ προσάξει έν άπδ 
•πάντων τών δώρων αύτοΰ, άφαίρεμα Κυρίφ. Τψ ΙερεΖ 

' τψ προσχέοντι τδ αίμα τοΰ σωτηρίου, αύτφ έσται * 
' χα: τά κρέα Θυσίας αίνέσεως σωτηρίου, αύτφ έσται. 

Καλ έν ή ήμερα δωρεΖται, βρωθήσεται* ού κατα­
λείψουν ν άπ* αύτοΰ είς τ^ πρωί. > Έπ* άρτοις ζυμί-
ταις τής αίνέσεως τήν θυσίαν ποιείσθαι προστέταχε* 
καίτοι σαφώς καλ έναργώς έν έτέροις είπών, δτι 
t Πάσαν ζύμην κα\ πάν μέλι ού προσοίσετε Κυρίφ 
τψ θεψ υμών. Δώρον απαρχής προσοίσετε αυτά τψ 
Κυρίψ" έπλδλτδ θυσιαστήριον ούκ άναθήσεται είς Q curiositalem minirae esseutilem putas? 
όσμήν εύωδίας Κυρίφ. > Ά ρ ' ούν, ώ Παλλάδιε, τδ 
περίεργον έν τούτοις, ούκ όνησιφόρον είναι φής ; 

ΠΑΛΛ. Καί μάλα. 
ΚΥΡ. Τίς ούν άρα έσται τής οίκονομίας δ τρόπος, 

φέρε δή λέγωμεν, πολυπραγμονούντες ώς ένι , καλ 
τρίδον ίέντες τήν κεκρυμμένην. Νομικώτατα τοίνυν 
καί ό θεσπέσιος Ααβλδ τήν πνευματικήν Ανακρούων 
λέραν, ε Ποτήριον, ι φησλ, t σωτηρίου λήψομαι, 
καλ τ δ δνομα Κυρίου έπικαλέσομαι* ι τής αίνέσεως 
τ ή ν θυσίαν, ποτήριον σωτηρίου δια^ήδην άποκα-
λ ώ ν . Προσκομί{ομεν δέ κα\ ημείς τήν αίνεσιν κατά 
σχληθύν μέν έν έκκλησίαις, είς ενότητα πνεύματος, 
χ α λ ώς είς έν σώμα καλ ψυχήν μίαν συνενηνεγμένοι 
δ ι ά τ ή ς πίστεως · γέγραπται γάρ, δτι ι Τοΰ δέ πλή-

dis panes sex simUa? conspersae oleo, et lagana azyma 
perunclaoleo, similam subaclamoleo. In panibus fer-
mentatis offeret dona sua super sacriflciuralaudis sa-
lutarisretoflerelunum ex omnibus#ionis suis sepa-
ralionem Domino: sacerdotis, qoi effundil sanguinein 
salutaris, ipsius erunt, et caroes hostiae salutaris ipsius 
erunl. Et die quo offeruntur, comedentur ; non rc-
linqnent de ipso in mane · · . > Panibus fcrmenlatis 
laudis sacrificium fieri pr*£cepit,qaamvis plane atque 
evidenler alibi pnecepisset : c Omne fermentum, 
el omne roel non offeretis Domino Deo veslro. Do-
nuro primitiaram offeretis ipsa Domino; super alta-
re autero non imponenlur in odorem suavitatis Do-
mino 9 T . > An vero, Palladi, inbis rebus inqnircndis 

PALL. Ulilem certe. 
CYR. Quinam sit igitur bujus dispositionis modus, 

age jam dicamus, et quoad flerrpotest, diligentis-
sime perquiramus, ac semitam occultara ingredia-
mur. Beatas ilaque David, cum spirituali personaret 
lyra, verbiscum lege congruentissimis : c Calicem,» 
inquit, « salutaris accipiam, el nomen Doroini invo-
cabo, " > laudis videlicet hosliam, calicem salula-
ris, perspicuis verbis appellans. Offerimus nos ipsi 
quoque laudem frequenti multitndine quidem in 
ecclesiis, in unitalem spiritus, et in unum veluii 
corpus et animam unam collecti per fidero; scriptum 

Θους τών πεπιστευκδτων ήν ή καρδία κα\ ή ψυχή D esl enim : t MultUudims aalera credentium erat 
μ ί α . » Ποιούμεθα δέ τάς δοξολογίας καλ καθ* ένα 
πολλάκις ήρεμου ντε; οίκον, κα\ έν ήμερα, καλ έν 
νυκτ ί · χα \ τδ χρήμα έστι τοίς έπιεικέσιν έν τριβή. 
Τ Ι ούκ αληθές δ φημι; 

Π Α Λ Λ . Πώς γάρ ού; 
Κ Υ Ρ . 'Αλλ' είτ» ουν έν έκκλησίαις κατά πληθύν 

ττροσάγοιτο πρδς ημών τδ θύμα , είτ' ούν έν έτεροις 
τ τ ρ ά τ τ ο ι τ ο τόποις, κα\ καθ' ένα τυχδν, ή κα\ κατά 
δύο ττου , χαλ τρείς, καλ πλείονας έ τ ι , αδιάκριτος ή 
ϊ α ι ρ ά σ τ α σ ι ς τών ύμνολογείν είωθότων, κα\ είς τοΰτο 
σνν&δροιμηκότων* δμού γάρ τοίς ήδη κεκαθαρμένοις 
5ιΑ τ ο υ Αγίου βαπτίσματος, συναναφέρει τδ θύμα* 

cor unum el anima una " . > Saepe vero Deum 
glorificandi munus, domi quiescentes, explemus, 
tum interdiu, tum de nocte : idque probis viris in 
more posilum est. An verura non est quod dico ? 

PALL. Quis neget ? 
4 4 5 CYR. Sed sive in ecclesiis frequenti coetu id 

sacrificium a nobis offeratur, sive aliis in locis fiat a 
singulis fortasse, vel duobus, vel tribus aot etiam p!u-
ribus, nullo discriraine omnes astant, quicunque 
hyronum dicere consueverunt, ei ejus rei gratia 
convenerunt : eimul enira cum i i s , qui sancto ba-
ptismate puriflcati sunt, offerl hoc sacrificium is 

· * I Cor. ix, 13. I Cor. χ, 18. ·· Levit. vn, 41-1?. M Levit. u , 11, 42. , e Psal. cxv, 15. 
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qinqur, qui adiiuc csl ratecbumenu*. At, ubi cum Α **λ& χατηγούμενος έτι, κα\ τοίς τελείοις σνναν*β& 
pcrfeeiis junclu», laudem oblulcrit, a myeteriis ea-
t ratioribu* abscedit, et a Christi sacrificio arce-
lur. Ilaque recte lex hanc dieposiLionem ante pra?-
dicavit, et eacrificitim laadis fermentatis paniboa et 
laganis azymis fieri praecepit. Singula aulem, quae 
dicta sunt, ul ego exislimo, vilae gena* qooddam 
gigniflcant: panis enim fcrmentatus viUe figurara 
tenet, quae nondura eancto bapiismale sit purgata, 
ncque proreus a sseculari impuritate remola. Laga-
num vero azymum illius, quae ablata in Cbristo est 
pcr Qdem, hominQm dico, qui jam perfccli initia-
lique sunl, quos bealus Paulus alloquebatur, dicens: 
« llaque opidemur, non in fcrtnento vcleri, neque 
in ferme nlo malilUe et nequitiae, sed ίη azymie sin-

τήν αΓνεσιν, τών έτι μυστιχωτέρων αποφοιτά, tn 
θυσίας είργεται τής έπ\ Χριστώ. Ταυττροι χαλάς! 
νόμος προανεφώνει τήν οίκσνομίαν, χαλ τής αίνέ*ε*ς 
τήν θυαίαν, έπ* Αρτοις ζυμίταις, χα\ έν Αζύμοιςΐ*-
γάνοις ποιείσθαι προστέταχεν. Έκαστου, καδέ^εβ 
έγφμαι , τών ώνομασμένων, ζωής είδος ύχοση βαί­
νοντος* Αρτος μέν γαρ ό έ ζυμωμένος, βίου χαλ ζντ(; 
έσται τύπος, τής ούπω χικαθαρμίνης διά τού ογί» 
βαπτίσματος, ούτε μήν είσάπαν άπηλλαγμένης χ* 
σμικής Ακαθαρσίας* λάγανον δέ άζυμον, τής 
διεσμηγμένης έν Χριστφ διά πίστεως, τής τών π· 
λείων, φημί. οΓς καλ δ θεσπέσιος ΙΙαύλος προσεφώνη, 
λέγων* ι "Οστε έορτάζωμεν, μή έν ζ ύ μ η παλαιή, 
μηδέ έν ζύμη κακίας κα\ πονηρίας, άλλ' έν άζύρας 

ccrilatis et verilatis *. » Et iterum: « Expurgate 8 είλικρινείας και αληθείας. » Καλ πάλιν* · Έχχα&έ* 
igitur vetus fermentum, ut silis nova conepcrsio, 
tiicut eslie azymi ·. 

PALL. Ο ρ ϋ η φ dixisli. 
CYR. Ad bsec siraila nondum in unilatem coacia 

ιι t in pane ac lagano, verbi gratia, eed adbuc 
quodam modo iu niinuto pulvere inanens, eoa qni 
gigillatim ac privatim laudero offerunt, bisinaat : 
accepti namque eumus Deo, cum Uli glorificalio-
nein exbibemus, el privatim singuli, el in unum 
omnes collecti ac frequentes. InfondiUiretiamoleum 
in bosiiam Jaudfe, ejus facli laelitiam bilaritatem-
que doclarana, el signittcans (quod omnino sequt 
ncceeae esl) fore ot, qui illam offerre consuevc-
rint, a Deo misericordiam consequantur. t Sacrifica 

ρατε ουν τήν πάλαιαν ζύμην, tva ήτε νέον φύραμα, 
καθώς έστε άζυμοι. ι 

ΠΑΛΑ. "Αριστα έφης. 
Κ ΥΓ. Σεμίδαλις δέ προς τούτοις ούττω πρδς 

τητα συνενηνεγμένη, χαθά καλ έν άρτφ καί έν 1ε-
γάνψ τυχδν, μένουσα δέ ώ 3 π ε ρ έν κδκκοις Ιτι, τέ ώ; 
Sv καθ' Ικαστον κα\ καθ' ένα τών π4οοσκομι*4νπΛ 
τήν αίνεσιν ύπαινίττεται* δεκτο\ γάρ έσμεν τψβιφ, 
ποιούμενοι τάς δοξολογίας, κα\ άνά μέρος έχασπς, 
κα\ ώς έν οί πάντες κατά πληθύν. Έπιχείται ί Η 
Ιλαιον τή τής αίνέσεως θυσία, τδ ίλαρδν τ#ύ πρέτί1* 
τος ύποσημαΤνον, κα> δτι πάντη τε κα\ ττάντω;f-jrai 
παρά θεώ τδ έλεεϊσθαι δεΓν τοΓς προσάγχιν tl*M& 
αυτήν, ι Θύσον γάρ, φησ\, τ φ θεφ θυσίαν α!νί»»ί. 

rnim, ail, §acrificiam laudis, et redde Altissimo vo- κ«\ απδδος τ φ Ύψίστφ τάς εύχάς σου · χαί Isa^ 
la tua: et invoca me in die tribulalionis iuae, et 
oruam te, ct glorificabis me *. > Scribit eiiara ille 
Cbristi diecipulus : Trislalur quis ex vobift? o r e l : 
aiquo animo est?psaJlat*.i Igitar panibus fermenla-
l i t , et azymis lagams ,446 et siraiJae puWiscitliefieri 
sacrificium laudis aperle prsecepit: quibus singulis 
oblatis, ac sirailac quoque, quajitum ano pugillo com-
prehendi potest, iraraolalaque ove, et intesiinis 
cx legis praescripto incensis, reliqua ad sacerdolum 
cibam perlinere, ut non infaucluosum esse sacer-
dolium lcx ostendat/bis verbts decernit: ι ln quo 
die oflertur, comedclur : non relinqual de eo in 
m a u e > Ex quo mihi iUud intelligere in roentem 
venit; ubi boc tempus effluxerit, praterieritque 
pnesens saeculum lanquam dies, modum alium glo-
rificanUi Dcum prsler eos, quos novimus, a nobis 
excogitandom. Ui enim i i qui inlege eranl, Pba-
raonis domioatu liberati summa cum lantilia dicc-
bant: t Cantemus Domino, gloriose enim glorifi-
catiis esl, equum el asceosorem projecit in mare *. 
Sed, cuiu clariora fore, et inflnitis partibus prae-
sianliora, quse Salvator noster in suo adventu prae-
dare gcslums csset, quidam sancti homines in spi-
ritu pneviderent, clamavcrunl: c Cantate Domino 
canticum novuin T; »id autem erat: < Asccndil Deus 
iu jubilationc \ ι inforisjara exspolialis, c cumjam 

λεσαί με έν ήμερα θλίψειος σου, και έξελούμαία, 
κα\ δοξάσεις με. > Γράφει δέ που χαί δ Χριστού μα-
Οητής*«Άθυμεί τις έν ύμίν; προσευχέ^θίυ·εύβυρεί; 
ψαλλέτω. ι Ούκούν έν άρτοις έζυμωμένοις, καί iv 

,άζύμοις λαγάνοις, κα\ έν κεγχρεμ/«ν έτι πμιδάΧενζ 
εκπράττεσθαι δείν τής αίνέσεας τήν θυσίαν, διετυ-
που σαφώς· ένδς δέ άφ' έκαστου προσαγο·^^^ ^ 
ώς έν δρακ\ μιά τής σεμιδάλεως, oipaCoyivrw τε προ­
βάτου, κα\ τών εντοσθίων θυομένων κατά τδν νδμβν, 
έδιυδ'.μα τά λοιπά τοίς ίερουργείν έπιτεταγμένκς. 
ουκ άκερδή τήν ίερωσύνην καταδεικνύντος τον vi-
μου* προσεπιτάττει λέγων* ε Έν ή ήμερα δωρείτχι, 
βρωθήσεται* ού χαταλείψουσιν άπ* αύτοΰ είς *Α 

^ πρωί. ι Αι' ού δή πάλιν ί πι ι σι νοείν έχεϊνο που τάχί* 
παρελάσαντος γάρ τοΰ καιρού, καλ παρωχτχ£τκ 
τού αίώνος τοΰ ένεστηκοτος καθάπερ ημέρας, δοξο­
λογίας ήμίν έπΐ'Ληθήσεται παρ' ου; ίσμεν xvi**; 
έτερος. "Ωσπερ γάρ τής έπ\ τ φ Φαραώ δυναστεί*; 
έλευΟερωθέντες ήδόμενοι έν νόμφ έλεγον, · "Aafjui 
τω Κυρίω · ένδόξως γάρ δεδοξασται* ίππον καλ ΧΛ* 
βάτην Ι^όιψεν είς θάλασσαν, ι Λαμπρότερα δέ ατ-Τ' 
κρίτως xat υπερκείμενα προαναθεωροΰντες έν πνί--
ματι τής τοΰ Σωτήρος ημών επιδημίας τά χ α τ ο ρ ^ 
μα τα , διακεκράγασι τών Αγίων τίνες* t "Ατατε τέ 
Κυρίψ ασμα καινόν* ι τοΰτο δέ ήν, c 'ΛνέΑη δ ^ λ ς 
έν άλαλαγμψ, ι σκυλεύσας τδν άδην, t χαλ είτώι 

1 1 Cor. ν , 8. · Ibid. 7. 1 Psal. XLIX, U , 15. 4 Jac. τ , 13. * Levii. νιι, 13. · Exod. χτ , 3 ,δ . T P*J-
tcvu, I · Psal. XLVI, 6. 
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τζίς <v δδαμοίς, Εξέλθετε, καί τοίς έν τω σκότει, Α *Jixisst»l iis, qui in \inculis eraiit: Exile; c i iis 
•ΑνακολύφΟητε· ι τδν αύτδν, οΐμαι, τρόπον, κατηργη-
μυένου θανάτου, κα\ τής αμαρτίας λε λυμένη ς είσάπαν, 
χινέσεως Ισται τρόπος ό τψ καιρφ πρέπων* έπ\ 
μείζοσι γάρ ύμνήσομεν* κα\ τά υπέρ νούν κα\ λόγον 
πλουτήσαντες αγαθά, λαμπρότεραις εύφημιαις τδν 
απάντων ήμΐν δοτήρα των αγαθών Χριστδν συστεφα-
νο^σομεν τφ Θεφ κα\ Πατρί. ι Είτε γάρ προφητεία ι 
καταργηθήσονται, ι φησ\ν, ι είτε γνώσις παύσεται· 
Καλ άρτι μέν έκ μέρους γινώσκομεν* δταν δέ £λθη τδ 
τέλειον, τδ έκ μέρους καταργηΟήσεται. ι Κα\ μήν 
καλ αύτδς έφη που Χριστός* < Ταύτα έν παροιμίαις 
λελάληκα ύμίν. Άλλ' έρχεται ώρα δτε ούτε έν παροι-
μίζες λαλήσω ύμίν, άλλά π α ^ η σ ί α περ\ τού Πατρδς 
άνοτγγελώ ύμίν. t Ός ούν έσομένης έν ήμίν κατά 

qui ΜΙ tcnebris: Revclamini 9; > ila, ut opinor, cum 
deslruela er i l mors dissoluiumquc penilus pecca-
luro, laudis genus eril tempori i l l i conveniens: de 
niajoribus enim beneflciis illum laudabimus; cum-
que bona illa, quae omuein sensum ac scrmonem 
superant, consecuti erimus, Christum omnium bo* 
norum largitorem una curo Deo ac Palre laudibus 
exornabimus : c Sive enim prophetise evacuabun-
tur, > inquit, ι sive scientia cessabil, et ounc qui-
dem ex parle cognoscimus: cum vcro vcnerit id 
quod perfectum est, evacuabitur quod ex parte 
est , 0 . ι Quin ipse quoque Cbristus profecto d i x i t : 
t Haec in proverbiis locutus sum vobis; sed venit 
bora, cum jam non in proverbiis loquar vobis, sed 

χοίρους τελειοτέρας γνώσεως, ύψηλότερον ή νύν κα\ & palam dc Palre annunliabo vobis > Qoia igitur 
ύμνήσομεν. 

ΠΑΛΛ. Πιθανδς ό λόγος. 
Κ Γ Ρ . Έκαστη δή ούν θυσία τδν αυτή πρέποντα 

Ιεσμοθετήσας δρον, καλ δπως άν γένοιτο, διειπων 
ιύ μάλα, κοινωνδν ευθύς τού θυσιαστηρίου καθίστησι 
;tv Ιερουργόν. Γέγραπται γάρ ώδί' ι Κα\ είπε Κύ­
ριος πρδς Ααρών, λέγων* Σύ χαλ οί υίοί σου, κα\ ό 
οίκος πάτριας σου» λήψεσθε τάς άπαρχάς τών αγίων* 
κα\ σύ καί οί υίοί σου λήψεσθε τάς αμαρτίας τής ίε-
ρατείας υμών. > Προσεπαγαγών δέ τούτοις, δτι χρή 
τών Ιερών έχισθαι σπουδασμάτων αυτούς διεγηγερ-
μένφ καλ νήφοντι νψ, ι Κα\ ίδού έγώ, » φησ\, ι δέ-
δωκχ ύμίν τήν διατήρησιν τών απαρχών άπδ πάντων 
των ήγιασμένων μοι παρά τών υίών Ισραήλ* σολ δα-
δωκα αυτά είς γέρας, κα\ τοίς υίοίς σου μετά σέ, 
νόμιμον αίώνιον* καλ τούτο έστω ύμίν άπδ τών ήγια­
σμένων αγίων τών καρπωμάτων, άπδ πάντων τών 
δώρων αυτών, καλ άπδ πάντων τών θυσιασμάτων αυ­
τών, xal άπδ πάσης πλημμελείας αυτών, κα\ άπδ 
πασών των αμαρτιών αυτών, δσα άποδιδοασί μοι άπδ 
πάντων τών αγίων, σολ έσται καλ τοίς υίοίς σου. Έν 
τψ Ά γ ί ω τών αγίων φάγεσθε αυτά* πάν άρσενικδν 
φάγεσθε αυτά, συ χαλ οί υίοί σου. "Αγια έσται σοι. 
Καλ τούτο έσται ύμίν απαρχών δομάτων αυτών, άπδ 
ττάντων τών επιθεμάτων τών υίών Ισραήλ. Σο\ δέ-
δωκα αυτά καλ τοίς υίοίς σου καλ ταίς θυγατράσι 
σου μετά σού, νόμιμον αίώνιον* πάς καθαρδς έν τψ 

futura est in nobis tandem perfectior cognitio, multo 
etiam sublimius quam boc tempore laudaluri SUIDIIS. 

PALL. Credibilis sane oratio. % 

CYR. Gum itaque suam cuique sacrificio regulam 
praescriptumque constiluisset, et qua rationc fleret, 
plane edixisset, participem altaris efficit continuo 
sacerdotem. Sic enira scriptum est: < Et dixit Domi-
nus ad Aaroo l dicena: 447 Τα el filii tui et domus 
cognationis tuae accipietis primitias sanctorum : el 
lu et filii tui accipietis peccata sacerdoiii vestri·· .» 
Cuuiqtie adjunxisset, oportere illos excitato vigi-
lantique animo sacris studiis insistere: t Et ecee, » 
inquit,« ego dedi vobis custodiam primiliarum, 

, quae mihi sanctiflcata sunt a Qliis Israel: t ibi dedi ea 
' in nranus, et filiis luis post te; legitimum sempiter-

num: elhoc sitvobis ab sanctis, quae sanctificata 
sunt, de cremationibus ab oiunibus donis eorum, 
et ab omnibus sacrificiis eorum, el ab omnibus de-
Hctis, et ab omuibus peccads, quaecunque do tibi ab 
omnibus sanctis, t ibi erunt et filiis tuis. In Sancto 
sanctorum comedetis ea: oame masculinum come-
detis, et tu et filii t u i : saiicta erunt t ibi . Et erant 
vobis primitiari donorum corum de omnibus iropo-
sitionibus filiorum Israel: t ibi dedi ea e» filiis tuis, 
et filiabus tuis; legitiraum sempiternum : omnis 
mandue in domo tua edet ea. Oauies primiiise olei, 
et omnes primiliae vini ei fnunenti, primitise eorum 
quaecunque dederint Doaiino, tibi dedi ea. Primitiae 

οΓκφ σου έδεται αντά. Πάσα απαρχή ελαίου, κα\ πάσα 9 oranes quaecunque fuerinl in terra eorum, quaecun-
άπαρχή οίνου, χαλ σίτου, απαρχή αυτών δσα άν δώσι 
τψ Κ υ ρ ί ψ , σολ δέδωκα αυτά. Τά πρωτογεννήματα 
πάντα δσα έν τή γή αυτών, δσα άν ένέγκωσι Κυρίψ, 
σύ Ισται . Πάς καθαρδς έν τ φ οίκφ σου έδεται αυτά. 
Πάν άνατεθεματισμένον έν υίοίς Ισραήλ, σο\ έσται, 
καλ πάν διανοίγον μήτραν άπδ πάσης σαρκδς, δσα 
προσφέρουσι Κυρίφ, άπδ άνθρωπου έως κτήνους, σολ 
έσται. Ά λ λ ' ή λύτροις λυτρωθήσεται τά πρωτότοκα 
τών ανθρώπων, καλ τά πρωτότοκα τών κτηνών τών 
ακαθάρτων λύτρωση * χαλ ή λύτρωσις αυτού, άπδ 
μηνιαίου* ή συντίμησις πέντε σίκλων, κατά τδν σί-
κλον τδν άγων , είκοσι όβολοί είσι· πλήν πρωτότοκα 

que obtulerint Domino tibi erunt. Oranis mtjndus in 
domo tua vesoetur eis. Omne quod consecratur in 
filiis Israel, tibi er i t ; et omne quod aperit vulvam 
ab omni carae, quae ofiferant Domino, ab boroine 
usque ad pccus, tibi erant. Nisi quod pretio redi-
mentur primogenita bominum; et primogenita j u -
mentorum immundorura redimcs, el redemptio ejus 
ab uuo mense, acstimatio quinque siclorum eril juxla 
siclum sanctum (viginli oboli sunl) : exceplo quod 
primogenita boum, et primogenita ovium et p r i -
mogenita caprarum non rcdimes; sancla sunl: et 
saitgtnnem ipsorum cffundcs ad altare, el adipem 

• Isa. X L I X , 9. ·· 1 Cor. xm, 9,10. 1 1 Joan. ΧΛΊ, 23. 1 1 Num. xvin, l . 
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iropones cremationem in odorera snavilatis Domi- Α μόσχων κα\ πρωτότοκα προβάτων. κσΛ xjrtrho 
ηο. Et carnes erunt tibi sicut et pectu&culum irapo-
sitionis, et sicul annus dexter, tibi erit omnis se-
paratio sancUmiro. Quaecanque obtuterint ftlii Israel 
Domino, tibi dedi, et filiis tuis et Qliabus tuis tecom, 
legilimum sempilernum; pactam salis seropiterni 
esi coram Domino l ibi et semini tuo poet te > 
Igilur ex boc quoque loco inteUtgis el quidem per-
spicue, omne sacrificii et obialionie genus i l l i sacro et 
elecio generi apertissime tribuisse, 4 4 8 e t *b o m n i 

delicto, et ab omnibus peccalis, id est, sacriGcia pro 
omni delicto et pro omni peccalo; nam sacriicia pro 
peccato, pcccata appcllanlur. Iiaqoe Paulus quoqtie 
vir doclissimus, legis vace in Chrislo est ueus, d i -
cens: t Oraroas pro Chrislo, reconciliamini Deo, 

αίγών ού λύτρωση· άγιά έστι* καλ τ ο αίμα αντΰνερι· 
χεείς πρδς τδ θυσιαστήριον, χαλ τδ στέαρ ανοίαη; 
κάρπωμα είς όσμήν εύωδίας Κυρ ίω . Καλ τέ ψι 
έσται σολ, καθά καλ τδ στηθύνιον τού έτα5έμζπς- ή» 
κατά τδν βραχίονα τδν δεξιδν, σολ έσται. Οάν εμί-
ρε μα τών αγίων, δσα έάν άφέλωσιν οί viol Ιτριή· 
Κυρίω, δέδωκα σολ καλ τοίς υίοις σου χαί ταί; bri 
τράσι σου μετά σού, νόμιμον αίώνιον* διαίήχτ, ϊά, 
αίωνίου έστ\ν έναντι Κυρίου, σολ χαλ τφ axxfjas 
σου μετά σέ. ι Συνίης ούν άρα χαντεύδεν, oiaoim 
χαλ μάλα σαφώς, δτι πάν είδος Θυσίας χαλ κρωχ**· 
γής έχνενέμηκεν έναργώς τ φ ίερω τε καλ άτώέπ* 
γένει, καλ τά άπδ πάσης πλημμελείας, κσλ άπδ ά­
σων τών αμαρτιών, τούτ' έστι, τ ά υπέρ πάττς t » p 

eum enim, qai non novcrat peccatam, pro nobis μελείαςκα\ αμαρτίας Θύματα* "Ονομα γάρ τ*£ «b 
pcccaturo feci l*\ > Iramolatos est enim pro peccaiis 
noslris Filius ut agnus innocens, ut Scriptura? tra-
dunl '·· Faisse atjtemsacriftciis,quae pro peccalis no-
stris offerebantur, a lcge peccati nomen impositam: 
plaoum facit Deus, cum per prophetam de saccr-
doiibus d ic i t : < Peccala populi roei comedent · · , ι 
id est, qusc pro peccatis populi raei offeruoiar, ea 
cibus sacerdotum erunU lgitur omnium sacrifl-
ciorom reliquias illis attribuit, et ut eis vescantur, 
jubet: scd taraen t in loco sancto, ι inquit, c come-
dentur, et ab omnibus masculis w \ ι Ac q u « sit 
ejus rei ratio, dictum est a nobis. In iis vero, quae 
proxime dicta sunt, frumenti et Tini primitiee, et 

αμαρτίας Θύμασιν, αμαρτία. Τοιγάρτοι χα*. Dsfis; 
ήμίν δ σοφδς, νομικήν έπλ Χρισπφ τήν λέξίν*=π& 
λέγων* ε Δεόμεθα υπέρ Χριστού, καταλλάγηπ ο} 
θεώ" τδν γάρ μήγνόντα άμαρτίαν, υπέρ ημών ijajv 
τίαν έποίησε. ι Τέθυται γάρ υπέρ τών άμερο* 
ημών, κατά τάς Γραφάς, ώς άρνίον άκακον 6 ϊ%. 
"Οτι δέ αμαρτία τοίς υπέρ ημών αμαρτίας δύμιχ* 
δνομα τέθειται παρά τού νόμου, σαφηνιεί λέγνν Η 
τού προφήτου Θεδς περ\ τών Ιερουργών* ι 'Λμερτλ* 
λαού μου φάγονται* > τούτ' Ι σ τ ι , τά υπέρ ίψψ* 
τού λαού μου, βρώσι* Ισται τοίς ίερεύσιν. Ίνάρ 
τοίνυν αύτοίς άπάσης θυσίας λειψά νον, έδώ&μ** 
ποιείσθαι προστάττει, πλήν έν άγ ίφ τ5πφ, σ*^ » 

primogemtoram redemptiones, el quae consecrata ύπδ παντδς αρσενικού. Καλ τίς δ έπί τψδε ifa 
fuisseut, non solia moscuiia, neque in atrio saucto 
edere licet, sed in domo sacerdolis, ct ipsis quo-
que filiabus,et cuivie noto alque domeelico ad fruen-
dura proponuntur. Estque ea distinclio observanda 
diligenter; nam reliquiae sacrificiorum proprie ad 
usum sanclificatoram hominum pertinent: neque 
ut comraunis cibus proponuntar; sanctasqae locus 
iUis convenit. Cum vero de iis agere ccepisset: 
quaecunque lanquam dona oblala essent: Ea, tn-
quil , secundura quodammodo locum oblinent, el 
universa3 sacerdotum farailiae proposita sunl, si 
modo mandus eit, id est, minime profanus, hoc 
est, juxta legi* praescriptum quidem, si non incir-
cumcisus, si iion aJienigena, non leprosus, non se-

είρηται πρδς ημών. Έ ν δή τοίς ήδη ιαρψχτ^ 
ελαίου δέ απαρχή, σίτου τε κα\ οίνου, χαί τών φ* 
τοτόκων αί απολυτρώσεις, χα\ μέν τοι τά άνχ0ι}μτ«. 
μόνοις ούκέτι τοίς άρσενικοίς, ούδε έν αΰΧξ t f «rll 
βριυσιμα, άλλ' έν οίκφ λοιπδν Ηρίως, χ&\ 
γατράσιν έγκείμενα πρδς άπΛαυσιν, χι\ πχντί γνω 
ρίμφ κα\ οίκειοτάτφ. Καλ άνιγχαία πρδς έπιτήρησι 
ή διαστολή * τά μέν γάρ τών (tomw λείψανα, υΑνον 
άν πρέποι τοίς ήγιασμένοις είς χρη^ν, χαλ ουχ u>» 
Ρρώσις Ισται κοινή · καλ τόπος ϊγιος, δ ποέπων β·> 
τοίς. Τά δέ δσα περίεστιν, έν δωροφορίας τάξει προί-
ενηνεγμένα , παραλαβών, δεύτερον πως, φη^ν, *• 
έαυτοίς Ιχει λόγον καί παντ\ προσκείσεται τφ *Φ 
τοίς ίερουργοίς, εί μόνον είη καθαρδς, τούΥ ί^ι>, 

minis fluxu laborans | Τ ; sed juxla novae ScripluPiE D άβέβηλος· κατά μέν τδν νόμον, εί μή άπερίτρητο;, 
proposilum, ecclesiasticamque censuram, si non a 
sacris alienus et infidelie, sed religiosas ac Dei 
amans: decetcnimin primis eos, qui ad divinum 
sacerdotium evecti sant, u l illos sibi adjungere 
studeant, qui morum probitate sint ornati, et ani-
mum habeant divini amorisplenum. Cum vero iis 
adjunxil:«Qnia pactum salis serapilemi esl ante Do-
ininum ac tibi semini tuo tecum " ; > illud omnino 
servari praecepit,quod alibi d ix i t : c Non dcficiet sal 
pacli Domini de sacriQciis vestris : 4 4 9 l t i ° . m n i 

dono vestro offerelis Domino Deo vestro sa! , e . ι 
Porro salc sacriflcium aspergebalur: quae flgura 

1 1 Num. xvm, 8-1». " I I Cor. v, 20,21. 1 8 Isa 
• T Levit. xv, 10. " K u i u . xvm, 19. 1 9 Lcvii . n , 13 

εί μή αλλογενής, εί μή λεπρδς , εί μή γοντψΗ" 
κατά δέ γε τδν τοΰ νέου Γράμματος σχοιΛν »1 
άσφάλειαν έκκλησιαστικήν, εί μή ανίερος τε xel έ*> 
στος, εί ευσεβής καλ φιλόθεος. Πρέποι γάρ άν & 
μάλιστα γε τοίς είς θείαν ίερουργίαν ήγμένοις, 
λάσθαι φιλείν τούς οίπερ άν είεν αγαθοί τε τήν!^» 
κα\ φιλοθείας Ιμπλεω τήν διάνοιαν έχοντες. Προστι· 
Οε\ς δέ τούτοις, δτι ι Διαθήκη άλδς αίωνίου ΙΦ 
Ιναντι Κυρίου, σο \κα \ τφ σπέρματί σου μετά σοι»,» 
τηρείσθαί που πάντως εκείνο προστέταχεν, δ x^ '** 
έτέροις Ιφη* ι Ού διαλείψει άλας διαθήκης Κυρ ·̂ 
άπδ θυσιασμάτων υμών. Έπ \ παντ\ δώρφ ύμων r.p> 

Lin, 5, 7. " Ose. ιν, S. ** Num. x^i«t ψ 
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οίσετε Κυρ{φτψθ£ψύμώναλα.·Κατετ:άττετοδέάλ 3\ν Α significabat prudenter nos Deo dicare debere, cu-
τή θυσία, του τύπου σημαίνοντος τδ έμφρόνως χρήναι κα· 
βιερούσϋαι θ ε φ , χα\ οίονεί ποΙεΤσθαι νοστιμωτάτην αύ­
τ φ τήν πρόσοδον.Ού γάρ βρωθήσεται άρτος άνευ άλατος, 
χ α τ ά τ δ γεγραμμένον. c Ύμείςέοτετδ άλας τής γής, · 
τ;οίς άγίοις άποστόλοις προσπεφώνηκεν 6 Χριστός. 

ΠΑΛΑ. Εύ έφης. 
KVP. Νόμοι μέν ούν οίδε είσ\ , καθ* Ους ίεράσθαι 

ττρίπει τούς ήγιασμένους. "Οτι δέ. τούς επ ιλεγμέ­
νους , άρίστην έφ' έαυτοΤς λαχόντας τήν ψήφον, απο­
φοίτων άναγκαιον κα\ βέβηλου συνουσίας, κα\ μερί­
μνης κοσμικής, έφ1 ής άν γένοιτο κα\ τδν ευ βεβηκότα 
καταμεθύσκεσθαι νούν, κα\ μονονουχλ κατασείεσθαι 

randuraque esse nobis, ot noster ad eom acceeeus 
i l l i ait quam suavissimas: neqae enim sine sale pa-
nis edeiur, ut scriptum e e t • · . Dixit eliani sois d i -
scipuiis Gbristus: « \os estis sal terra?««. ι 

I 

PALL. Recte ais* 
CYR. Leges igitur hse sunt sanctificatis bominiboe 

in ipsa functione sacerdotii servandge. Eleclia autem 
viris, et qui optimi judicati eunt, fugiendam essc 
profanam consuctudinem, et curam saecularem, quae 
animura quoque bene firmum ebrium reddere po-
test, et ad absufdas voluptates propemodum detur-

πρδς έκτοπους ήδονάς, διασαφηνιεί λέγων έν τψ Β bare, perspicuura facit in LeVilico, dicens: « Vinum 
Λευΐτικφ* c Otvov κα\ σίκερα ού πίεσθε, σύ κα\ οί 
υίοί σου μετά σού, ήνίχα άν είσπορεύησθε είς τήν 
σκηνήν τού μαρτυρίου, ή προπορευόμενων υμών 
είς τδ θυσιαστήριον* κα\ ού μή άποθάνητε* νόμιμον 
αίώνιον είς τάς γενεάς υμών δια'στείλαι άναμέσον 
τών αγίων καλ τών βέβηλων, καλ Αναμέσον τών 
Ακαθάρτων καλ τών καθαρών* Καί συμβιβάσεις 
τοίς υίοίς Ισραήλ άπαντα τά νόμιμα Α έλάλησε Κύ­
ριος πρδς αυτούς διά χειρδς Μωσή. ι Άθρει δή ουν 
τδ έγρηγορέναι δείν άναγκαιον αύτοίς, καλ θανάτου 
πρόξενον, τφ νψ χατεσκοτισμένφ κα\ πεφροντισμένη 
καρδία, καλ μέθην έχούση κοσμικήν- μεθύουσι γάρ 
Aevxv οίνου τινές, τδ λειτουργίας Απτεσθαι τής Ιεράς. 

et siceram non bibetis tu, et filii tui tccura, quando 
irigrediemini in tabernaculum teslimonii, aut cum 
accedetis ad allare; el non moriemini : legitimum 
sempilernum in progenies yeslras, ut distinguatis 
inler sancla et profana, et inter munda el immunda; 
et inslruatis filios Israe) oronia legitinia, quae locu-
tus esl Dominus ad eos pcr manum Moysi " . > V i -
de igilur vigilandum illis essc; nam tcnebris offusa 
mente et corde curis oppresso atque ex ebrietate 
saeculari laborante (sunt enim qui sine vino sint 
ebrii) ministerium sacrum attingere, roorlis causam 
aflert : mens enim cum minus recle suo manere 
fungUur, ad deformilatem ac ViUum tendit, ex quo 

€Κχεται γάρ έσθ' δτε πρδς τδ άκαλλές ό νούς όρθο- ^ sacra munera inlercidunt, neque adhuc rile alqoe 
*wA«iv ούκ Ιχων! καί διαπίπτει τά ίερά, κα\ έν 
χόσμφ μέν ούχέτι τά δρώμενα, διέ^^Ηκται δέ ώσπερ 
της ευθείας οδού· δ δή πεπονθότας, ανάγκη προσ-
χρούειν θ ε φ , καλ πικράς τής *5αθυμίας άνατλήναι 
δίκας. Έγρηγορέναι δή ουν άναγκαιον, μέθην απο­
θεωμένους, τήν *x μερίμνης κοσμικής. Τούτο τοι 
δράν χαλ αυτδς δ ϊωτήρ Αναπείθει, λέγων ι Προσ­
έχετε μήποτε βαρυνθώσιν αί καρδίαι υμών φροντίδι 
παλ μερίμναις βιωτικαίς. ι Τίς δ* άν γένοιτο πρδς 
'ήμων δ τής νήψεως τρόπος, ή πώς άβέβηλοί τε καλ 
ιεαΟαρολχαλ δίκης έξω μενού μεν, ύ Λ· σήμανε ν ευθύς, 
ε Αιάστειλαι γάρ, φησΙν, άνά μέσον αγίου χαι βέβη­
λου, χαί καθαρού καλ ακαθάρτου· κα\ συμβιβάσεις 
τους υίούς Ισραήλ Απαντα τά νόμιμα, ά έλάλησε 

ordine res geruntur, sed a recJto itinere defleclunt. 
Id aufcem quibos accidil, «09 Denm ejfeiidere ne-
cesse est, et acerbas loere socordiae pcenas. Yigilare 
igjtur neceese est, ebrielatemque discutere ex s*ecu~ 
lari sollicitudine profectam J boc ipsum facere ipse 
quoqae Saivator boriaiur, dicens : c Auendile ne 
graveatur corda veslra cura et soniciladinibus sa?-
cularibus ι Qualis aulem a nohie pretlandus sil 
sobrietatis modus, vel qoomodo eacri ac puri ei 
iraraunes a culpa manere possimus, illico signiOca-
v i t : c Ul distinguas, inquit, inler sanctnm et profa* 
num, et mundum et immundum; et inetruas filios 
Israel oiuoia legilima quee ldi i tus est Domiiius in 
manu Moysi. > Hoc autem est aperte dicere, conve 

Κύριος έν χειρί .Μωσή. ι Τούτο δέ έστιν έναργώς ρ nire sacerdotibus, ut, ebrielate rejecta, ab homini-
έχείνο είπείν, δτι προσήκει τούς Ιερέας τδ μεθύειν 
Ατεοσειομένους, Αποφοιτάν ανδρών ούχ αγίων, βεβή-
1ων δέ και ακαθάρτων. Δρψη δ" άν, οίμαι, τ\ς αύτδ 
χαλ μάλα £αδίως, άβέβηλός τε ύπάρχοιν και καθα­
ρός· i Πάν γάρ ζώον, φησΙν, άγαπφ τδ'δμοιον αύτφ, 
χαλ τ φ δμοίφ αυτού προσκολληθήσεται άνήρ. > Κα\ 
πρός γε δή τούτφ, σοφούς είναι προσήκει καλ διδακτι-
πους · δ γάρτοι τήςλογικής αγέλης προσεγκείμένος, 
νηφάλιος έστω καλ διδακτικός. Εύ γε δή σφόδρα τδ, 
Χομέιδασεις, φησί, τούτ' έστι, σαφηνιείς, ώς ίσχύσαι 
συνιδείν τούς άκροωμένους, ώς έστι παιδαγωγός ό 
ν ό μ ο ς , καλ λαλεί τδ Χριστού μυστήριον* δυσέφικτον 
γ ό ρ ουδέν, ή συμβιβασμού δέομενον, εί μή νοοίτο 
πνευματιχώς* κομιδή γάρ απλούς χαί τών άσαφείας 
χατασκιασμάτων δ τής Ιστορίας άπήλλακται λόγος. 

«· Job νι β «Ma t th . ν , 13. «» Levit. χ, 9-11. 
Γ Α γ ^ G R . - . Ι Χ Υ Ι Π . 

bus non sanctis, sed profanis atque impuris recedant. 
450 Μ aulem perfacile, ut opinor, quivis eflkiet, si 
sacer ac mondus fuerit: ι Omne enim aniraal, > i n -
quil , c diligit simile sibi # et simili sibi sociabitor 
bomo > Ad haec eapientes eos esee oportet, et ad 
docendura idoneos : qui eniin rationali gregi pneest, 
is sobrius sit, et ad docendom instructus. Praeclare 
autero, ι Instrues, > inquit, id est, explanabis, ot 
audientes perspicere possinl legera esse paedagogum, 
et eloqui Ghrisli mysterium : nibil cnim difflcile 
conlinel, aul in quo declaralione sit opas, nisi spi-
ritualiter intelligalur; sunt enim hisloriae verba sa-
ne simplicia, et ab obscuritaiis umbris longe re-
mola. 

8 3 Luc. xxi, 34. ^Eccli xui , 19. 
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ΠΕΡΙ ΤΗΣ ΕΝ ΠΝΕΥΜΑΤΙ 
ΚΑΙ ΑΛΗΘΕΙΑ 

ΠΡΟΣΚΥΝΗΣΕΩΣ ΚΑΙ ΑΑΤΡΕΙΑΣ 
ΛΟΓΟΣ ΤΡΙΣΚΑΙΔΕΚΑΤΟΣ 

DE ADORATIONE ΕΤ C U L T U ΙΝ SPIRITU 

ΕΤ VERITATE 

LIBER DECIMUS TERT1U8 

! 451 i ' e m *€ **cerdotio. 
De sacerdotibus quidem ei de Aaron haec a nobis 

iiiterim dtcta sufficiant. Ad ea vero quae dixi, iUa 
adjtci oportere puto, quue de Levitis consiitula 
aent, buicque operi deosse vidaatiir: 8tc«mm pra> 
senli disputationi satisfactura etit. 

PALL. Perge igitur, et ea plane, si placet, expli-
ca; quandoquidem recie existimas. 

CYR. Cum sacris munerlbus optimum ordinem 
imponere vellet, sommo sacerdoli subjicit ordinem 
Levilicum, aitque in Numeris ad bunc modum : 
< Et ad Levita* loqueris, et dices ad eos : Si acce-
peritis a filiis Israel deeimam, quam dedi vobis in 
possessionem ab illis, deroetis vos 458 a b e a dem-
ptioneraDomino, decimaraa deciina, et reputabuDtur 
vobie dempliones vestne ut frumentum ab area, et 
demplio a torculari. Sic demelis et vos a demplio-
nibus Domini ab omnibus decimis vestris, quaecun-
qae acceperitis a filiis Israel, et dabitis ab eis dera-
ptionem Domino, Aaron sacerdoti : ab omnibas 
doni9 vestris demetis demplionem Domino, aul ab 
omnibus primitiis sanctificalum ab ipso. Et dices ad 
cos : Gum dempseritis primitias ab eo, reputabilur 
Levitis tanquam proventus ab area, et tanquam 
proventag a torculari; et edetis illud in omni loco, 
•os, et filii veslri, et domus vestrae, quia merccs 
haec vobis est pro miimteriis vestris in tabernaculo 
lestimonii, nec sametis propter illud peccatum, cum 
dempeeritis primitias vestras : et sancla filiorum 
Israel non profanabitis, ne moriamini * · . ι Vides 
Christi mysteriam tanquam in umbris adhuc, ei in 
figuris pnefulgere : nam, qui decimas capiebat, dc-

Ιερέων μέν δή πέρι χα\ 'Ααρών, tovtl icfk 
ημών ειρήσθω τέως. Χρήναι δέ οΐμαι προσενεγ*ά 
οίς έφην τά έκλελοιπέναι δοκοΰντα έπί γε τοί; iai* 
τοις τεθ^σπισμένα. ΤΟδε γάρ έχοιτο άποχράί 
λόγος. 

Π Α Α Α . Ούκούν ΓΟι τοπ φράζε τε σαφώς* διάνο] yty 
ορθώς. 

ΚΥΡ. Τάξιν μέν δή ταΤς Ιερουργία** φ Α ρ β π ρ 
έπιτιθείς, ύποκαθίστησι τ φ άρχ*ρ*? «δ **ΤΡ* 
Αευίτικδν, έν τοίς 'Αριθμοίς ούτωλέγων* «Kottol; 
Λευΐταις λαλήσεις, χαλ έρείς πρδς αυτούς* Έανλέδΐ** 
παρά τών υίών Ισραήλ τδ έπιδέχατον, δ ottrex* 
ύμίν παρ' αυτών έν κλήρφ, χαλ άφελείτε ύυχΐς έχ 
αύτοΰ άφαίρεμα Κυρίφ, έπιδέχατον άπδ του έ«ν 
δεχάτου, χαλ λογισθήσεται ύμίν τά αφαιρέμβ» 
ύμων ώς σίτος άπδ άλω, χαλ άφαίρεμα άπδ λ*ρο& 
Ούτως άφελείτε αυτούς χαλ ύμείς Απδ πάντων tfr» 
άφαιρεμάτων Κυρίου άπδ πάντων τών επιδεχόταν 
υμών, δσα έάν λάβητε παρά τών υίών Ισραήλ* χ*1 
δώσετε άπ> αυτών άφαίρεμα Κυρίφ, 'ΑαρΑν τφ 
ίερεί* Απδ πάντων τών δομάτων υμών άφελείτε 
άφαίρεμα Κυρίφ, ή άπδ πάντων τών απαρχών τέ 
ήγιασμένον άπ' αυτού. Κα\ έρείς πρδς αυτούς* "Otov1 

άφαιρήτε τήν άπαρχήν άπ ' αυτού, χαλ λογισθήβετει 
τοίς Αευΐταις ώς γέννημα Απδ άλω, χαλ ώς γέννημε 
Απδ ληνού* χα\ έδεσθε αύτδ έν παντ\ τ ό π ψ , ύμείς χαλ 
οί υίοί υμών, χαλ οί οίχοι υμών, δτι μισδδς ουτΧ 
ύμίν έστιν Αντλ τών λειτουργιών ύμων τών έν t ) 
σκηνή τού μαρτυρίου* καλ ού λήψεσθε δι ' αύτδ άμαρ­
τίαν, δτι άν άφαιρήτε τήν άπαρχήν Απ' αυτού* Χ*Λ 
τά Αγια τών υίών Ισραήλ ού βεδηλώσετε, Ινα |ή 

·» Nura. ΧΎΙΙΙ, 45-33 . 
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δητιοβάνητε. > Όρ$ς τδ Χριστού μυστήριον ώς iv Α Cimatus est, ut bealus Paulus a i t S e d lum quidem 
σχιαίς Ι τ ι , καΛ προαναλάμπον έν τύποις ; δ γαρ τοι 
δέκατος λαμβάνων δεδεκάτωται, κατά τήν τοΰ μα­
καρίου Παύλου φωνήν. 'Αλλά τότε μέν ό τύπος έν 
Μελχιαεδέκ, έν δέ γε καιροίς κατά Μωσέα, τετήρη­
ται πάλιν ώς έν Άαρων, τδν τών Ιερέων Ιερέα Χρί­
στο ν έφ' έαυτφ σημαίνοντι τδν ηγούμενοι, καλ 
προε στη κότα τής Αγίας σκηνής, τούτ' έστι τής Ε κ ­
κλησίας, τδν "Αγιον τών Αγίων, κα\ Θεδν τών θεών, 
ψ πά^α καρποφορία πρδς ημών οφείλεται. Γέγρα­
πται γ ά ρ , δτι c Πάντες οί κύκλψ αύτοΰ, οίσουσι 
δώρα. » Άλλ' έν τυποις μέν έτι τά Μωσαϊκά, πνευ-

figura i n Melchisedecb servata est; at vero Moysi 
temporibus vicissim in Aaron, qui in seipso signi-
ficabat Ulnrn sacerdotura sacerdotem Christum, 
principem, et praesidem sancti tabernaculi, hoc esi 
Ecclesbp, illam Sanctum sanctoram, et Deum deo-
ram, cui omnis oblatio a nobis debeturi Scripium 
est enim : t Omnes in circaitu eju9 afferent mu-
n c r a " . » Sed adhuc in iiguriserant illae Moysiob-
servationes; ntmc autem sinceri evangelicorum 
praeceptorum observatoresspiritualibus oblationibus 
suum ipsorum Redemptorem exhilarant. 

ματικαίς δέ νυνλ καρποφορίαις τδν εαυτών κατευφραίνουσι Αυτρωτήν, οί τών ευαγγελικών ΟεσπισμΑ-
των γνήσιοι φύλακες. 

ΠΑΑΑ. Ε 5 έφης. fe PALL. Recte ais. ' 
ΚΥΡ· Άπόλεκτδν δέ δτι τδ Αευίτικδν έστι γένος, 

χαί των άλλων έξηρημένον, φανερδν ποιεί κατά 
τοιόνδε τινά τρόπον* Άπαριθμείσθαι προστέταχε τδ 
δημοτικον, κα\ τής άγελαίου πληθύος ακριβή ποιεί­
σθαι τδν έκλσγισμδν, ούκ ήγνοηκώς ό Δημιουργός. 
Ήρίθμτγνται γάρ αύτψ σταγόνες ύετού, κατά τδ 
γεγραμεχένον, καί ούκ. άν τι διαλάθοι νούν τδν άκή-
ρατον, άλλ* ίν' είδείεν κα\ μάλα σαφώς οί τοίς Ιεροί ς 
έντυχόντες Γράμμασιν, δτι τψ Θεψ προσκείμενοι 
καλ λαδς αύτοΰ κεχρηματικότες, έν άπογραφαίς 
ίενται ταις παρά Θεψ, χα\ έν βίβλψ ζωής, κα\ έν-
αρί&υΛΟί τοίς γνωρίμοις, κα\ έν μνήμαις ήδη τοΰ 
πάντων Αεσπότου. Ούκούν Απεγράφετο μέν τδ δημο-
τιχδν, άνά αέρος δέ ώσπερ έτίθει Θεδς τδ άπόλεκτον 

CYR. Esse autem selectura iilud Leviticum genus, 
6t ab aliis exeDiptum, hujasmodi quadam ralione 
perspicuum facit : enumerari jussit populum, et 
gregariae multitudinis accuratam fieri supputatio-
nem, bon quod eam ignorarei ille Conditor (nume-
ratas namque iile habet slillas pluviae, sicut scriptum 
es t M ) , nec mentem illam immortalem aiiquid latere 
poteat: sed, ut qui legerent divinas Litteras, aper-
tissime intelligerent, eos qui Deo dicati sunt ei 
populus ejus appeUantur, in descriplionibus divinte 
recenseri, et in libro vitae baberi, numerarique i n -
ler ipsius familiares, 4 5 3 J a m i n memoria UHoe 
omnium Domini conservari. Igilur» cuin populus 
describeretur, seorsum quodammodo poeuit Deus 

τε κα\ ίερδν γένος, χαλ ούκ έν ίση τάξει τοίς άλλοις C iU«d sacrum seleclamque genus, neqae ia eodem 
ήφίειποθέν,μοίρανδέ ώσπερ αύτψ τήν προύχουσαν άπ· 
εταμαυετο, λέγων πρδς Μωσέα τδν σοφώτατον* c "Ορα 
τήνφνλήν Αευί, ού συνεπισκέψη τδν Αριθμδν αυτών, 
καλ ού λήψη έν μέσω τών υίών Ισραήλ.» Εξαίρετος 
γάρ των Αγίων δ κλήρος, χαλ έν ύπεροχαίς τΑ γέρα. 
Kat τάχα που χαλ έν βίβλοις έτέραις ή Απογραφή* 
τεθέαται γάρ ού μίαν δ θεσπέσιος Αανιήλ, άλλ' ή 
φησιν αυτός* t Κριτήριον έκάθισε, καλ βίβλοι ήνεψ-
χθησαν. ι Ούκούν άναλόγοις τοίς έκαστου μέτροις, 
ή απογραφή· Έξήρηται δέ ώσπερ τής άλλης πλη­
θύος τδ ταίς θεία «ς ίερουργίαις έκνεμηθέν κα\ άνα-
χείμενσν γένος, καλ τόν γε τής τών Αευιτών Ιερουρ­
γίας τρόπον διεσάφει λέγων ευθύς* ι Λάβε τήν 

cum aiiis ordine baberi permisU; aed tocum iUi 
quodammodo praeslantiorera reservavil; cum Moysi 
viro sapienlissimo d ix i t : c Yide tribum Levi, non 
simul recensebis numenjiH ipsorum, et non sumes 
in medio filiorum Israel > Egregia namque sors 
est sanctorum, eorumque doies eximiae; ac forlasse 
etiara in libris aliis descripti sunt : neque eniid 
unum modo librum vidil beatus Daniel, sed, ut ipse 
ecripsit: t Judiciuni sedit* et l ibri aperii sunt ι 
Igitur pro uniuscujusque mensune rationc fit de-
scriptio. Eximiiur aotem quodammodo e caHera 
mullitudine genus illud divinis sacrisque ministeriis 
dedicalum : ri lum etiam sacri muneris Levitarum 

φυλήν Αευί, χαλ στήσεις αυτούς εναντίον Άαρων β explicavit, dicens i l l ico : ι Accipe tribum L c t i , et 
τού ιερέως, καλ λειτουργήσουσιν αύτψ, κα\ φυλά­
ξουσι τά^φυλακάς αύτοΰ, χαλ τάς φύλακας τών υίών 
Ισραήλ έναντι της σκηνής τοΰ μαρτυρίου; έργάζεσθαι 
τέ έργα τής σκηνής* και φυλάξουσι πάντα τά σκεύη 
της σκηνής τοΰ μαρτυρίου, καλ τάς φύλακας τών 
νίών Ισραήλ κατά πάντα τά έργα τής σκηνής. 
Καλ δώσεις τους Αευίτας Άαρων τψ άδελφψ σου, 
κα\τοίς υίοίς αύτοΰ τοίς ίερεύσι * δεδομένοι δόμα ούτοί 
μοί είσιν Απδ τών υίών Ισραήλ, χα\ Ααρών κα\ τσυς 
νίούςαύτοΰ καταστήσεις έπλ τήςσκηνης τού μαρτυρίου. 
Κα\ φυλάξουσι τήν Ιερατείαν αυτών, καλ πάντα τά 
*ατά τον βωμδν, χαλ έσω τού καταπετάσματος* χα\ 
δ αλλογενής δ άπτόμενος, άποθανείται, » Οί μέν ούν 

_ *· Hebr. νιι, 9. ^ Psal. LXXV, i 2 . ^Ecc l i . ι, 2 
0-10. 

fctatues eos coram Aaron sacerdota, et ministrabunt 
ei, et custodient castodias ejus, et custodiaa flliorum 
Israel coram tabernaculo testimonii, ad facienda 
opera tabernacnli testimonii; et custodient omnia 
Vasa Ubernacoli lestimonii, et cuslodias filiorum 
Israel secundum omnia opera tabemacuii. Et dabis 
Levitas Aaron fralri tuo^ et filiia ejus sacerdolibns 
donuro : dati bi mihi sunl a flbis Israel. Et Aaron, 
et filioe ejus constitnes in tabernaculo tcstimonii, 
el coslodlent sacerdolium suum, et omnia qnai 
sunl altaris, et qtue sunt intra vclum : et alienigena 
qui tetigerit, morietur » Levit» igitur coopera-
tores qaodammodo alque adjutores sacerdotibti^ 

t f Nuro. ι, ·· Dan. νιι, 10. 1 1 Num, ntf 



m S. CYRILLI. ALEX ANDRINI ARGHIEP. El* 
•dati sunl; ctistodient enim cu&todias eorara, niroU Α Λευίται, συνεργάτάι τρόπον τινΑ χαλ οίονελ *υλϋ> 
rum Aaron, et omnia vasa tabernacnji tesiimonii, 
•et custodias flliorum Israel. Atque eorum coopera-
lionis roodus bucusque pervenit. Sed tabernaculo 
prseficil Aaron, et filios ejus cura eo: c Custodient, ι 
ioquit, c sacerdotium suum, et oronia qtne perti-
nent ad altare, et quae sunt intra velam , id est 
ilta secreliora ac myslica magis, et qoscunque fa-
cere «onaueverant, qui divino altari praesto e r a n t · · : 
ac perspicae quidem ea flgura ad Ghristum perti-
n* t, quem constituitPater super domum suarn, cujue 
domus ao&samus. 4 5 4 Caetenim non incongme i l l i 
Aaron in sacrift operibus adrainistri sanctura illum 
et adroirabUem apostolorum chorum quodamroodo 
cooperandum atque ministrantium Chriglo stgnifl-
eare polerant. Dei naroque cooperaiorcs fuerunt **, 
et asaerratores, dispensatoresque mysteriorum D e i , v , 
atqoe ministri etiam per quos credidimas. Qaod 
8! quis velit etiam Ecclesise ordinem perquirere, i l -
lam legis praefigurationem jure admirabitur. Epieco-
pis enim, utpote qui duces creaii eunt, necnon 
etiam iis, qui inferioris dignitatis gradum gerunt, 
presbyteris, inquara, concreditum est altare, etqua? 
intra velum continenlur : quibus etiam dici conve-
n i t : Et cuftlodient saccrdotium suum; diaconis 
vero Hlud : Custodieni cuslodias tabcrnaculi, et 
oronia vasa ejue, et custodias populi. Quid? nbnne 
ipsi praecipiunt claroantes in ecclesiis, nonc quidem 
terapus esse ut popoli bymnum dicant, et roodeste 
ac decenter stent, interdum \ero ut quiescont, 
praHerea ad wrandum excttaiit? Et, dum illa incruen-
ta hoetia consecralur, nonne ipsi sacratiora yasa 
ferunt, et accuratam omnibus in rebus necessariis 
obsenrantiam exbibenl? 

πτορες τοίς Ιερουργοίς έκνενέμηνται, φυλάξουσι γαρ 
τάς φύλακας αύτοΰ , δήλον δέ δτι τού 'Ααρών , καί 
πάντα τά σκεύη τής σκηνής του μαρτύριο**, χαλ τέ 
φυλάγματα τών υίών Ισραήλ. Καλ μέχρι τούτων αύ» 
τοΤς τής συνεργέ ίας δ τρόπος. Έφίστηαχ δέ tf 
σκηνή τδν τε 'Ααρών, καλ τούς υίούς βυν α ύ τ ψ , x i 
c Φυλάξουσι > γάρ, φησλ, ι τήν ίερατείαν έαντά» 
χαλ πάντα κατά τδν βωμδν, καλ τά εσώτερα τ ο υ χατε» 
πετάσματος, > τούτ* έστι τά απόβλητα τα χαλ μ* 
στικώτερα, καλ δσα δρ$ν έΟος τούς τ φ θείίρ προ­
εδρεύοντας θυσιαστηρίφ* καλ έστι μέν Αχραιφν»; 
ώς είς Χριστδν δ τύπος, δν κατέστησεν δ Πατήρ έτ. 
τδν οΐκον αυτού, ού οίκος έσμβν ημείς. Κ β χ α σ η ^ 
νειαν δ* ούχ άσυμφανώς οί τφ 'Ααρών αννι^ρατείβ»-

Β τες, τών Αγίων Αποστόλων τδν έναγη τ ε χαέ έξ:-
άγαστον χορδν, συνεργαζομένων ώσπερ χαλ σν'ύιι-
τουργούντων τώ Χριστφ. Θεού γάργεγόνασι συνερ***, 
ταμίαι τε καλ οικονόμο: μυστηρίων Θεοΰ, χαλ 
καλ διάκονοι, δι* ών πεπιστεύκαμεν. ΕΙ δέ τ ι ς Ιλοτ» 
καλ τής Εκκλησίας τήν τάξιν πολυπραγμονειν,τήνb 
νόμφ προανατύπωσιν, καταθαυμάσειεν Αν ε4χότ«,ς. 
Έπισκόποις μέν γάρ, άτε δή τότε κα^ηγεΧοθαι J*» 
χούσιν, καλ μήν τοίς έπλ τήν μείω διέπουοχ τατ>ν, 
πρεσβυτέροις δέ φημι, πεπίστευται τδ Ουαιαστήρην. 
καλ τά έσω τού καταπετάσματος, οίς Αν ττρέπα d 
λέγεσθαι* c Καλ φυλάξουσι τήν Ιερατείαν αύτ*τ ι 
διακόνοις γε μήν, τδ, c Φυλάξουσι τάς φύλακας της 
σκηνής, καλ πάντα τά σκεύη αυτής, χαλ τα τμΑά· 

^ γματατού λαού. » " I I ούχ αύτολ προστάτττου» Α*-
κεκραγότες έν έκκλησίαις, ποτέ μέν υμνολογεί» δχ 
προσήκει λαοίς, καλ έν χόσμφ μέν έσταναι, χατηρ*-
μείν δέ πολλάκις, καλ διανιστάσιν είς προσενχας, m\ 
τής άναιμάχτου θυσίας επιτελούμενης, αυτοί προσ* 

κομίζουσι τά τών σκευών ίερώτερα, καλ λεπτήν έφ' άπασι τοίς αναγκαίοι*, ποιούνται τήν έπιτ^ρ^αϊν ; 
PALL. Sane quidem 
CYH. Igilur prastantiores qoidem sacerdotale 

muinis explent, sed Levitae adjuvant, ita ut ordinem 
ecclesiastici sacerdotii legis littera praedicare videa-
tur. Arcetur autem populus ab omni sacra functione, 
summumque discriraen ac pericnlnm lis inlentum 
ost, qui aibi eam honorem arripuissent: Morietar 
enim, inqoit, si sponte quispiara in illud ingressos 
erit, divino suflFragio minime ad id munus obeon-
dum electus. ^ 

PALL. Verum est. 
CYR. Non igitur cum cseterorum descriptionibos 

genus Leviticum recensetur, sed taraen seorsum et 
in libro Dei describitur : t Et loculus est, ι inqait, 
f Dominos ad Moysen in deserto Sina f dicens : Re-
cense filios Levi per domos familiarum suarom, per 
populos suos, per cognationee soas : omne masculi-
num ab uno mcnse et supra recensebilis eos : et re-
eensoit eos Moyses, et Aaronlper vocem Domini, sic- . 
Ut constituerat illis Dominus. Et erant hi filii Levi 
per nomina sua, Gedson, Gaath, et Merari: ct haec 
tiomina filiorum Gedson per popolos suos, Lobeni, 

ΠΑΑΑ. Καλ μάλα. 
ΚΤΡ. Ούκούν ίερατεύουσι ρλν d πρΛν^οτΛίζ» αυλ-

λαμβάνονται δέ οί Αευϊται τής έκχλτ^ισΛτνχΐ\ς λχοα-
τείας τήν τάξιν, τού νομικού προαναφωνούντος γ ράμ­
ματος. Έξείργεται δέ τδ δημοτικδν παντός λεμ» 
πράγματος, καλ ό περλ τών έσχατων έπήρτηται λογνς 
τοϊς άρπάζουσι τήν τιμήν. Τεθνήξεται γ ά ρ , φησλ», 
ήν αυτόμολος τις έπ' αυτήν έλθγ], τήν θείαν itf έαυτ^ 
ψήφον ούκ έχων. 

ΠΑΑΛ. Αληθές. 
ΚΥΡ. Ούκούν άσύντακτον μέν ταίς τ ω ν Αλλων 

άπογραφαίς τδ Λευϊτικόν, πλήν άνάγραττεον ίδιχώς 
καλ έν βίβλφ Θεού* c Καλ έλάλησεν > -γΑρ, φη:·, 
ι Κύριος πρδς Μωσήν έν τή έρήμφ SkvS λέγων* 
Έπίσκεψαι τούς υΙούς Λευί κατ' οίκους πατριών 
αυτών, κατά δήμους αυτών, κατά συγγενείας a £ w . 
Πάν άρσενικδν άπδ μηνιαίου καλ έπάνω>, άχίσχτγαι 
αυτούς* καλ έπεσκέψαντο αυτούς Μωσής χ α λ %ΑαρέΛ 
διά φωνής Κυρίου, δν τρόπον συνέταξεν α ύ τ ο ί ς Κύ­
ριος. Καλ ήσαν ούτοι οί υίολ Λευΐ έξ ονοματο*ν αυτών, 
Γεδσών, Καάθ. καλ Μεραρί4 ταύτα τά ο ν ό μ α τ α τών 

·· llebr. χ, 11. » 1 Cor. ιιι, 9, ** 1 Cor. ι ν , Ι . »» Η Cor. ιιι, 6 . 
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υ ίών Γεδσών, κατά δήμου; αυτών, Λοβενλ καλ Σεμεί. Α £t Semei. 455 Et Olii Gaatb per populos soos, Am-
Καλ υίολ Καάθ χατΑ δήμου; αυτών, *Αμράμ χα\ 
ΊσσαΑρ, Χεδρών καλ Όζιήλ * καλ υΙο\ Μεράρλ χατΑ 
δήμους αυτών, Μοολλ καλ Μουσί. Ούτοί elai δήμοι 
τών Αχυΐτών κατ' οίκους πατριών αυτών. > 'Λθρει δή 
ουν, ώ Παλλάδιε, χαλ πρδ γε, τών Αλλων εκείνο. Λεπτή 
γΑρ ή Απιτήρησις. 'Απεγράφετο μλν ούν τδ δημο-
τιχον Απδ εικοσαετούς χαλ επάνω, ούχ άξωύσης, οΐμαί 
που, τ η ς νομικής ακριβείας τδ άναλκί τε καλ Αδρανές 
Ιτι, τΑ χαλ εν βίβλφ γράφεσθαι Θεού. Τδ γάρ τοι 
σφριγών χαλ έν άκμαίς ήδη ταίς πνευματικαίς, τοίς 
τών Αγίων καταλδγοις είσχρίνοιτο άν είκδτως. Ποιεί­
ται τοίνυν δ νόμος ύποτύπωσιν εύφυά τής πνευμα­
τικής ηλικίας , τήν σωματικήν, καλ τδ έν άκμαΐς, 
άπόλεκτον ΙτίΟει γένος, τδ άνηβόν τε καλ ασθενές, 

rara et Issaar, Chebron tt Oziel. Et fllii Merari per 
popolos suos, Mooli c l Musi. Hi sunt populi JUio-
ruin Levi per domos famUia/uni suarum ··.· Yido ittn 
qoe, Palladi, in primis illud (sublilis enim etH ob-
servalio); describebatur populas a viginti aonig et 
supra, quod dedignarelur, nt opinor, legalis censura 
infirmos adhuc, et imbecilles in libro Dei scribere : 
nam vegetos, et in ipso spiriluaJis aelaus flore COB-
stilutos in sanclorum recensionibus inseri, nibil mi-
rum. Ulilur ilaque lex corporea selate tanquam apia 
qaadam figura ad spiritualem aetatem demonstran-
dam, et floreniem aetalem in selectum genus ado-
ptavit,impuberem, et infirmam, et adhuc puerilem 
praeleriil, neque in sacros Libros relulit. At vero ia 

καλ μειραχιώδες έτι παρατρέχων, καλ ούκ έν βίβλφ Β Levitis ab uno mense facla est : amplectitur enim 
τιδελς U p £ . Έπλ δέ γε τών Αευίτών, Απδ μηνιαίου 
γέγονεν ή Απογραφή" προσίεται γάρ ό πάντων Δε-
οπότης καλ λίαν ασμένως τήν έν Χριστφ νηπιότητα 
τών έξειλκχμένων, καθάπερ άμέλει τδ έμφρον. Τδ 
γΑρ έν άμφοίν δλαπρέπειν, έξαίρετον, έν συνέσει τε, 
φημί, καλ Απλότητι τή κατά Χριστόν. Κσλ γούν δ 
θεσπέσιος Παύλος* ι 'Αδελφολ, μή παιδία γίνεσθε 
ταίς φρεσλν, Αλλά τή κακία νηπιάζετε, ταίς δέ φρεσλ 
τέλειοι γίνασθε. » Καλ αύτδς δέ πού φησιν δ Χρι­
στός* ε Γίνεσθε φρόνιμοι ώς οί δφεις, καλ ακέραιοι 
ώς αϊ περιστέρα ί. t Αεκτή τοιγαρούν ή τών Αγίων 
άκλδτης. Κατ' δνομα δέ καλ μέντοι καλ κατά δήμους 
καλ παταΑς ή επίσκεψις. Επισκοπής γάρ Ιδίας 
Αξιοί θι&ς ο&ς Αν Ιλοιτο τιμ$ν, καλ καθ' ένα, καλ 
κατά πληθδν, χαλ χατΑ γένος. Καλ τδ έν γε τούτοις 
Ακρίδες, σαφτραεί λέγων αύτδς ό Σωτήρ τοίς άγίοις 
άποστΛ«ς· « Ούχλ δυο στρουθία άσσαρίου πωλείται, 
καλ έν έξ αυτών ού πεσείται έπλ τήν γήν άνευ τού 
Ηατρδς δμών τού έν τοίς ούρανοίς; Υμών δέ καλ αί 
^PtyK *ής κεφαλής πάσαι ήριθμημέναι είσίν. ι 

ΠΑΙΛ. Εύ έφης. 
ΚΤΡ. Άπογραφήν δέ πρδς τήδε ποιείσθαι δευ-

τι1 ραν του ΑευΤτικού τε δήμου, καλ έχάστω έντετάχθαι 
δείν τήν αύτφ πρέπουσαν λειτουργίαν προσενομο-
θίτει, λέγων c Λάβε τδ κεφάλαιον τών υ Ιών Καάθ 
έκ μέσου υίών ΑευΙ, κατά δήμους αυτών, κατ* οίκους 
πατριών αυτών, άπδ είκοσι καλ πέντε ετών, χαλ 
επάνω έως πεντήκοντα ετών, πάς ό είσπορευόμενος 

ille omnium Dominus, et quidem libenlissime illam 
selectorum virorum in Christo pueritiam, sicul eos 
quoque, qui sapiunt; nam otraque in re excellere, 
egregium eat, lum sapientia, inquam, lum verosim-
plicilate, quae secondum Christum est. Itaqve beatus 
Panlusail: c Fraires, nolile pueri effici gensibus, sed 
maliiia parvuli eslole; senaibus aotera per fec l i M . > 
Ipse quoque Christue a i t : t Eetote prudeBtes sictit 
serpentes, et simpliees sicui columbae t e . > Accepla 
esl igitur sanclorum virorum simplicitas. Per ao-
mina praeterea, et per populo* et familias, fil illa re-

'censio, seu inspectio. Nam Deus. quos benorareto» 
luerit, propria inspectione dignaiur, el singiUatim, 

, et per multiludinem, et per genus. Quam vero subli-
' llter Η accurateid fiat, declarat ipse Salvator, cum 
sanctis aposlolis dicit : c Nonne doo passeres asse 
veneunt, et unus ex eis non cadet super terram sine 
Patre vestro, qui est in coelis? Ye&tri autem etca-
pil l i capitis omnes numerati sun t e f . > 

PALL. Recle dicis 
CYR. Praelerhancvero alteram quoque fieri Levi-

licgegenusdescriptionem,etsuuni caiqoe munuaas-
signari praecepit, dicens: c Accipe summam fllioram 
Gaatb de medio filiorum Levi per populos eorupa, 
per domos familiarum suarum, a viginti quinqtae an-
nis, et supra, usque ad quinquaginta aimos, omois 
qoi ingreditur ad ministraadum, ad facienda omnia 

λειτουργείν ποιήσαι πάντα τά έργα έν τή σχηνή τού D opera in tabernaculo leslimonii. 456 Ei biec opera 
μαρτυρίου. Καλ ταύτα τά έργα τών υ Ιων Καάθ έν τή 
βχηνήτου μαρτυρίου, "Αγιον τών' αγίων. Καλ είσελεύ-
ftttt 'Ααρών χαλ υίολ αυτού, δταν έξαίρη ή παρεμ-
δθΑή, καλ καθελούσι τδ καταπέτασμα τδ συσκιάζον, καλ 
χατακαλύψουσιν έν αύτφ τήν κιβωτδν τού μαρτυρίου. 
Καλ έπιθήσουσιν έπ ' αύτδ κατακάλυμμα δέρμα υακίν­
θων, χαλ έπιβαλοΰσιν έπ* αυτήν ίμάτιον δλον ύακίν­
θινον άνωθεν, χαλ διεμβαλούσι το'»ς άναφορείς, καλ 
έπλ τήν τράπεζαν τήν προκειμένην έπιβαλούσιν έπ* 
•δτήν Ιμάτιον δλοπόρφυρον, χαλ τά τρυβλία, καλ τάς 
•νίσκας, χαλ τους κυάθους, καλ τά σπονδεία έν οίς 
βπέ/δουσι, καλ οί άρτοι οί δι*παντδς έπ' αυτής έσον-

IHiorum Caath in tabernaculo leslimonii, Sanctura 
ganctoram. Et ingredietur Aaron, et Olii ejus, cum 
castra moveniur, et demiueut velum, quod operit, 
et contegent eo tabernaculum lestimonii. Et impo-
nent super ipso tegumenUim pellem byacinlhiaam, 
e( injicient soper iUod vestem tolam byacintbiiiam 
saperius, et trajicieni vecles, et in mensam propo-
sitam injicient vestiroenlum holoporphyrum, et ca-
tinos, et morlariola, et cyalbos, et Hbaioria in qui-
bus libant, et panes qui perpeluo super ipsam eruot; 
et injicient in eam palliura cocciniim, et operient 
eam operimeoto pelliceo byacinlbiHO, c l trajidenl 

M Num. i n , 15-19. w I Cor. xiv, 20. * Matih. x, 16. M ibid. 29, 30. 
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per eam vecles. Et accipieni veslimentom hyacin- Α ται, καΛ έπιβαλούσιν έπ ' αδτήν Ιμάτια ν χέκχινον, χ4 
Ihinum, et operienl candelabram illuminans, et lu -
cernas ejus, et emunctoria ejus, et infusoria ejus, 
et omnia vasa olei in quibus ministrant. Et injicieni 
illud, et omuia vasa ejus in operimentum peiliceum 
bvacinlhinum, et imponent super vectes. Et super 
altare aureum ad operiendum injicienl vestimentam 
byacintbimim, et operient illud operimenlo pelliceo 
hyacinthino, et Irajicient vectes ejus. t t accipient 
omnia vasa mimslerii, in quibus minislrant in san-
ctis, et injicient in vestimentum byacinlhinum, et 
operient ea operimento pelliceo byacinthino, et ira-
ponent in veclee, et operimentum imponent super 
allare, et ad operiendum injicient super Hlud vesii-
raentum holoporphyrum, et imponeni snper illud 

καλύψουσίν αυτήν καλύμματι δερματίνφ ύαχςνδίν^ 
καλ διεμβαλούσι δι' αυτής τους άναφορεϊς. Καλ λή· 
ψονται Ιμάτιον ύακίνθινον, καλ καλύψουσι τήν λυχνία* 
τήν φωτίζουσαν, καλ τούς λύχνους αυτής, καλ τας i > 
βίδας αυτής, κα\ τάς έπαρυστρίδας αυτής, καλ πένα 
τά αγγεία τού ελαίου, οίς λειτουργοΰσιν έν οντάς, 
Καλ έμβαλούσιν αυτήν, καλ πάντα τά σκεύη αύτ^, 
είς κάλυμμα δερμάτινο ν ύακίνθινον, και έπιθήσωκι 
αυτήν έπ' άναφορέων, καλ έπλ τδ θυσιαστήριον τΑ 
χρυσούν έπικαλύψουσιν Ιμάτιον ύακίνθινον, καλ χαϋ-
ψουσιν αύτδ καλύμματι δερματίνφ ύαχινθίνφ, χ&λ 
διεμβαλούσι τούς άναφορείς αυτού, καλ λήψοντει 
πάντα τά σκεύη τά λειτουργικά δσα λειτουργονσιν Ιν 
αύτοΤς έν τοις άγίοις, καλ έμβαλούσιν είς ίματιαι 

omnia vasa ejus, in quibus ministrant, et ignium ^ ύακίνθινον, καλ καλύψουσιν αυτά καλύμματι δεραι· 
rcceptacula, et fuscinulas, el phialas, et operimciw 
tum, et orania vasa altaris, et injicient super iilud 
operimentum peUiceum byacinthinum, et trajicient 
vectes ejus. Et accipient veslimentum purpureura, 
ct contegent labrum, et basim ejus, et injicient ea 
in operimentum pelliceum hyacinthinum, et impo-
ncnt super vectes. E l consummabunt Aaron et fliii 
ejue operire sancta, et omiiia vasa sancta, dum ca-
slra moventur : et posthaec ingredientur filii Caath 
ut ferant, et non tangent sancta, ne moriantor 4 e . > 
457 Igi tw Levitarum ab uno et supra mense de-
seriptio ipsam sanotorum innocentiam placere ac-
ceptamque Deo esse docet. Quod autem sacris ope-

τίνφ ύαχινθίνφ, καλ έπιθήσουσιν έπλ άναφορείς, καλ 
τδν καλυπτήρα έπιθήσουσιν έπλ τδ θυσιαστήριο*, m 
έπικαλύψουσιν έπ ' αύτδ ιμάτιον όλοπδρφυρον, χαλ 
έπιθήσουσιν έπ ' αύτδ πάντα τά σκεύη δαοις λαταφ» 
γούσιν έπ ' αύτψ έν αύτοίς, καλ τά πυρεία, χαλ τάς 
κρεάγρας, χαλ τάς φ ι άλας, χαλ τδν καλυπτήρα, χα 
πάντα τά σκεύη τού θυσιαστηρίου, χάλ επιδελώα» 
έπ ' αύτδ κάλυμμα δερμάτινον ύακίνθινον, καλ fctplt-
λούσι τούς άναφορείς αυτού. Καλ λήψονται 1ρέτ*ν 
πορφυρούν, καλ συγκαλύψουσι τδν λουτήρα καλψ 
βάσιν αυτού, καλ έμβαλούσιν αύτδ είς χαλυμμαα}* 
μάτινον ύακίνθινον, καλ έπιθήσουσιν έπλ άνασωχς, 
καλ συντελέσουσιν 'Ααρών καλ οί υίολ αυτού, χει»· 

ribus aetas destinata est definita, nimirum a vigesi- Q πτοντες τά άγια, χαλ πάντα τά σκεύη ιάαγια, ένιτρ 
mo quinlo usque ad quinquagesiraum annum, illud 
signiflcare arbitror, eos Deo ministerium egregiuro, 
et culpae omnis expers exhibere, quicunque jam sa-
piunt, ct fortes sunt, cujusmodi est quinqoe et v i -
ginti annos natus, et qui eo amplius usquc ad quin- ' 
quagesimum annuro progressus fuerit. Inclinat enira 
jam ad virium defectionem, qui ultra quinquagesi-
mum progressus est, neque adhuc viribus cst inte-
gris, sed sensim labitur ad scneclutis incommoda. 
Lnsipiens autem nullus, aut irobecillis recte Deo mi-
nislrare potest; siquidem vere dicere licet fortitudi-
nis egregiaeque prudentiae esse opera, quaecunque ad 
virtutem spectant, quibusque laas est a legislatore 
constitula. 

έξαίρειν τήν παρεμβολήν καλ μετά ταύτα tlmHr 
σονται υίολ Καάθ αίρειν, καλ ούχ αψονται τώνάτ>»» 
ίνα μή άποθάνοκπ. ι Ή μέν ούν έκ μηνιαίων 
γραφή, καλ αυτήν τών αγίων τήν άκακίαν άνδανου-
σάν τε καλ εύπαράδεκτον είναι tote**** ©VOA Τόγε 
μήν έργοις τοϊς ίεροίς έκνενεμίσβ*·-, Ρ ^ ν 

νομω διωρισμένην ήλικίαν, τή^άτλ πέντε χαλ είκοσι» 
καλ μέχρι πεντήκοντα ετών, εκείνο £υΛΐ*τ^\τ*, οτ\ 
θεφ λειτουργίαν άποπεραίνει τήν έξαίρετον κσλάδια-
βλήτως έχουσαν, πάν δσον έστλν έμφρον τε χαλ ε*· 
σθενές ήδη τε καλ έτι. "Ηδη μέν γάρέν τούτοις, έ » 
είκοσι καλ πέντε γεγονώς ένιαυτοίς, Ιτν δέ χαλ t 
μέχρι πεντήκοντα προελθών. Διανένευχεν γάρ φ 
πως πρδς κατάληξιν ίσχύος, άνήρ έξελάσας έπέκειν» 

τού πεντηκοστού, καλ ούκ έν άκμαίς έτι ταίς άμωμήτοις έστλν, διέρπει δέ ώσπερ έπλ τά έχ γήρ* 
πάθη. "Ασοφος δέ ούδελς, άλλ* ούδ* άναλκις, λειτουργήσειεν άν άμωμήτως θεψ, είπερ έστλν αληθές είκιί*, 
ώς ίσχύος έργα καλ φρενδς άν γένοιτο πάγκαλου τά δσαπερ άν βλέποι πρδς άρετήν · χαλ «δ έπαινεϊσθε* 
δείν πρδς τού νομοθέτου διεκληρώσατο. 

PALL. Ita sentio. D ΠΑΛΛ. Ούτω φημί. 
CYR. Eonim porro adminislrationi, qui ex ρα- ΚΤΡ. Λειτουργία δέ τοίς έκ δήμου Κ α ά Ο , τ ά ' λ γ » 

pulo Caath erant, Sancta sanclorum attribula sunt, \ τών αγίων, προειστρεχδντων των ιερέων χαλ χ> 
prsecurrentibus sacerdotibus, eaque tegenlibus. Ubi-
que enira id majori in honore est, quod excellit or-
dine, el omnia quaecunque sunt apud Deum, ordi-
nata sunt, nihilque est omnino perturbatum atque 
confusum : administra est porro gens Levitica, et 
jjresiantiori sacerdolio subjecta. Contegttntur prae-

καζόντων αυτά. Πανταχού γάρ τιμκίιτερον τδ tipwyw 
έν τάξει, καλ πάντα δσα έστλν έν κδσμφ παρά θεφ, 
άτακτον δέ παντελώς ουδέν. Έν ύπουργίαις δέ Λ 
Αευίτικδν, καλ ταίς τών υπερκειμένων Ιερουργίας 
ύπεστρωμένον. Καταπυκάζονται δέ δέρμασ ί χ%%ε\ 
ίματίοις ύακινθίνοις, ή τε αγία κιβωτός, καλ %h χρν-

Nuro. ιν, 
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σούν θυμιατήριον, λυχνία τ ι oS καλ τά σκεύη τά λει- j 
τουργικά, το άνωθεν ήμίν χαλ έξ ουρανού σημαίνον­
τος τοΰ ύακινθίνου. Τοιουτόχρως γάρ 6 άνωθεν χα\ 
«ίί βάθος αίθήρ. *Οτι δέ τύποι Χριστού τού άνωθεν 
χαλ έξ ουρανού τά σχεύη τά ιερά, διά μακρών ήμίν 
ήδη προαποδέδεικται λόγων. Ή δέ τράπεζα, χαλ 
Ιμάτιον όλοπόρφυρον πρδς τοις ύαχινθίνοις περιβλή-
μασιν έχει* τδ δέ γε τών καρπωμάτων θυσιαστήριον, 
Ιμάτιον κόκκινον, κα\; μέντοι καί ό λουτήρ, Ιμάτιον 
όλοπόρφυρον έπλ πυκάσρΓασι τοίς ύακινθίνοι;. Καλ 
σημαίνει μέν ή τράπεζα, τήν πρόθεσιν έχουσα τών 
άρτων, τήν άναίμακτον θυσίαν, δι* ής εύλογούμεθα 
τδν Αρτον έσθίοντες τδν έξ ουρανού, τούτ* έστι Χρι­
στδν, δς καί γέγονε καθ* ημάς, άλλ' ήν τε καλ έστι 
καί οΰτως Θεδς άνωθεν τε κα\ έκ Πατρδς ερχόμενος, 
χζ\ έττάνω πάντων ώς τών δλων βασιλεύς χαλ Κύ- ' 
ριος. Αίνιγμα δέ τής του Χριστού βασιλείας είη άν, 
ώς έμοιγε φαίνεται, τδ έπιτετανύσθαι τή τραπέζη 
τδ Αλουργές Ιμάτιον, ήτοι τδ περίβλημα τδ πορφυ-
ροΰν. Κατημφίεστο δέ τόδε τών καρπωμάτων θυσια­
στήριου Ιματίφ χοκκίνφ* ίμάτιον δέτδ χοχχινοβαφές, 
αίματος τύπον παραδεξόμεθα. Τέθυται γάρ δι' ημάς 
καλ ύττάρ ημών δ Χριστδς, καλ άμνδς οΐά τις έπλ τδ 
θείον Ανέβη θυσιαστήριον, είς όσμήν εύωδίας τψ θ ε φ 
καλ Πατρί. Πρδς δέ τοίς ύακινθίνοις, ίμάτιον όλο­
πόρφυρον τψ λουτήρι τδ πέτασμα. Γράφει δέ δ λου-
τή· έφ* έαυτψ τδν τύπον τού αγίου βαπτίσματος, 
Μααν ημάς άγίοις άπολούοντος είς άπόθεσιν άμαρ» 
τΐας, καλ είς τήν τών ουρανών βασιλείαν άποκομί-
ζοντος* "Ανωθεν δέ χα\ έξ ουρανού τδ άγιον βάπτι- . 
σμα· αίνιγμα δέ τούτου, τδ χρώμα τδ ύακίνθινον. H -
οδκ άριστα σοι ταυτλ δή φάναι δοκω, ώς έν γε τοιαύτη 
δνσχαταληψία θεωρημάτων; 

ΠΑΑΑ. Καλ μαλα. 
Κ ΓΡ. Λειτουργία μέν ούν ή τοιάδε τοίς άπδ Καάθ * 

Γεδσωνίται δέ αδ καλ μέν τοι κα\ Μεραρίται, κατά 
τδν ίσον τρόπον, Απεγράφοντο μέν Απδ είκοσι καλ 
πέντε ετών καλ μέχρι πεντήκοντα, όνομαστί δέ 
κατ ' οίκους χαλ πάτριας* κα\ λειτουργία μέν τ φ 
δήμω Γείσων, αί δένεις τής σκηνής, τά καλύμματα, 
τ> περιτανύσματα τών θυρών, κα\ τά Ιστία της αυ­
λής χαί τά περισσά* γέγραπται δέ ώδί. Τό γε μήν έκ 
ΜεραρΙ (δήμος δέ χαλ ούτος Λευίτικδς), οί στύλοι τής 
σκηνής, αί βάσεις, αί κεφαλίδες, πάσσαλοί τε καλ μο­
χλοί, χαλ τδ καταπέτασμα τής σκηνής τής έξω, καλ 

' Αττα τινά πρδς τούτοις έτερα. Καλ οί μέν άπδ Γεδσών 
τε χαί ΜεραρΊ, ταίς δι' αμαξών ύπουργίαις τά σφίσιν 
αύτοίς έγκεχειρισμένα διεκόμιζον πανταχή. Κααθίταί 
γε μήν, τά "Αγια τών Αγίων είς ώμους έχοντες ήεσαν. 
Γέγραπται γάρ ούτως έν τοίς Άριθμοίς* c Κα\ 
προσήνεγχαν οί άρχοντες Ισραήλ δώδεκα άρχοντες 
οίκων πατριών αυτών** ούτοι οί άρχοντες φυλών, 
ούτοι οί παρεστηκότες έπλ τής επισκοπής, καλ ήνεγκαν 
τΑ δώρα αυτών έναντι Κυρίου, έξ άμαξας λαμπηνί-
χας χαλ δώδεκα βόας. "Λμαξαν παρά δύο αρχόντων, 

4 , Ephes. ν, 2, 
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terea pdlibus vestiraenlisqoe byicfathhiirj 
arca, tum altare incensi auretun, candclabruin quo-
que et vasa ministeni: ac byacintbinoia veetiioen-
tum rem quae saperne atque coelitus- exstiierit si-
gnificat. Talis enim esl color illius supremi atque 
allissimi «ttaeris. Fuisse autem figuras Christi, qui 
saperne, ac de coelo venit, sacra illa vasa, pluribus 
jam verbis a nobis ostensum est. At vero mensa pro-
posilionis, praeler hyacintbinaoperimenla,Testdmen-
tum holoporphyrum babet; sed holocaustornm al-
tare vestimentum coccinum, labrum item vestimen-
tam holoporphyrum ad tegamenla hyacinthiiia. Ao 
mensa quidem proposittonem panum babens, i n -
cruentam hostiam significat, qua beDedicimur, dam 
panem manducamus illum qui de coek) est, Cbri-
stum scilicet, qui etiam nostri similis factus eet» 
sed idem tamen erat, et est similiter Deos, superna 
atqueex Patre veniens, et saper omnia, οι rerumoot-
nium rex etDominos.458<<Enigma verq regmCbri-
6l i esi, ut mibi quideui videtur, quod super neneam 
conchyliatum pallium, id est, tegumentom porpure-
um extensum est. Sed holocaustorum altare veati-
mentococctnocontegebatur: vestimentom porrococ-
cino tinctum sanguinis figuram accipiemus.Immolalna 
est enim propter nos, et pro nobis Christus, el inetar 
agni soperdivinum altare conscenditin odorem soavi* 
UlisDeo,ac Pa l r i 4 1 . Praeterhyacinthinaetiam opeii-
menla holoporpbyro vesliroento labrum operitor: p r » 
sefertautemlabroin ffguram sanctlbaplismalis, quod 
ad deponenda pecoata sanctis noaaquis abluit, et i n 
regnura coeloFuro perducit. Superae etiam, et de coeio 
est aaneimn baptiaeaa: ejesque rei aeaigma^stcotor 
hyacinlhinus. An tibi minus recte dicere videor, in 
bac certe difficili spiritualis inlelligentiae oompnh 
bensione? -

PALL. Mibi vero plane recte.. 
CYR. Atque boc est filiia Caath miflisterium al« 

tribottiiD : Gedsonitae vero atqoe etiam Meraritaveo-
dem modo descripti sunla vigesimo qointo osque ad 
quiiiquagesimum annum per nominay et per domoa, 
etTarailias; gentiaque Gedson miaisterio peltes erant 
tabernaculi concredtiae, operimenta, tentoria porta-
rum, et vela a l r i i , et supervacua; &ic enim scri-
pttim est. Meraritis autem (gens est ea Levitica) co-

, lumnae tabernacoli, bases, capitella, et vecles, et ve-
lamen tabernaculi exterioris, et ad baec alia.non-
nulla. Ac Gedsonitae quidem · et Merarit» vehiculo-r 
rum admioicuiis ubiqee in i is , q u » sibi erediU eraiit, 
adrebendis utebantur. At vero Caatbitae, Sancta san-
ctorum bumeris geslabant. Sic enim ecriptura est 
in Numeris : c Et obtuieront principes krael dao-
decim principes domoniift familiaram suarum; bi 
sunt principes tribuum; οί snnt qui pneeto fuerant 
in receosiono, el tulerunl dona suaante Dominom, 
sex vehicula tecta, et duodecim boves, Tehiculom 
a duobus principibus, etbovem a singulis; et attu-r 
terunt coram latornaculo. Et locutus est Dominu* 
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ad Moysen, dicens · Accipe ab ipsis, et erunt ad Α *«λ μόσχον παρ' έκαστου, καλ προσήγαγον εναντίον 
opera ministerii tabernaculi testimonii, et dabis ea 
Levilis, cuique juxta ministerium suum. Et acci-
jpiens Moyses vehicula et boves, dfedit ea Levitis. 
4 5 9 D u o vehkula et quatuor boves dedit filiie 
Gedsonjuxlaministeriasua; et quatuor vebicula et 
octo boves dedit filiis Merari juxta ininisteria sna, per 
llbamar flliuqa Aaron sacerdotis ; et filiis Caalh 
non dedit, qoia ministeria edhctorum habent; su-
per bumeros geslabunt % i \ ι Audisne ut his quidem 
vebicqlis agere ac ferre moris fuerit; soli vero Caa-
tbHao sacra bumeris ferant? 
ουργήματα τοΰ Αγίου έχουσιν, έπ' ώμων Αρούσιν. > 
φέρειν έθος, Κααδίταις δέ μόνοις, είς ώμους τά Ιερά; 

PALL. Qua dc causa? Β 
CYR. Quia semper qui exeelhmt lacratioreeque 

saiit, magis deaidanf, et qai sancttores sirat et ad 
DeoTffi quodamraodo propius accedunt, iisnecessitas 
Laborandi, el a&rnranas tolerandi, idqae non ex 
«qoo oqm atiis, adjuncta est, An minime, quod 
dico, verum estt 

PALL. imo vero maxime. 
CYR. Hojasraodi igitar ordine Leviticum genus 

ministrabat. Sed poto eam retn myeterii flguram 
habere. 

PALL. Quo tandem modo? 
CYR. Quta videntur ba3 doae genfes, Gedson et 

Merari, popnlos qai in lege eraut, insimiare, Israel . 
inquam; Caalbitae rero eos qui sanctififcati suni 

τής σκηνής, Καλ είπε Κύριος προς Μωσήν, λέγων 
Αάβε παρ 1 αυτών, καλ έσονται πρδς τά έργα τά λει* 
τουργικά τής σκηνής του μαρτυρίου, καλ δώσεις αυτά 
τοίς Λευίταις, έκάστω κατά τήν αυτού λειτουργίαν. 
Καλ λαβών Μωσής τάς άμαξας χαλ τους βόας, έδωχεν 
αυτά τοίς Λευίταις, Καλ τάς δύο Αμαξας παλ τους 
τεσσάρας βόας έδωκε τοίς υΐοίς Γεδσών χατΑ τας 
λειτουργίας αυτών, χαλ τάς τεσσάρας άμαξας χαλ 
τους οκτώ βόας έδωκε τοις υίοΤς Ιίεραρλ χατά τας 
λειτουργίας αυτών, διά 'ΐδάμαρ νωΰ 'Ααρών του 
Ιερέως· κα\ τοίς υίοΙς Καάθ ού δέδωκεν, δτι τΑ λαετ-

Άκούεις δπως τοίς μέν τδ έφ' αμαξών Αγιιν τα χαλ 

' ΠΑΛΛ. Τον δή χάριν; 
ΚΥΡ. Άελ γΑρ πως έστιν έν Ιδρώτι μείζονι τδ 

προυχόν τε καΛ ίερώτερον, παρέπεται δέ αύτψ πάντη 
τε χαλ πάντως* τδ χρήναι πονείν, χαλ προς γ α δή 
τούτφ, τδ τληπαθείν, χαλ ούκ έν ίσφ τοίς άλλοις, 
οίπερ άν είεν καλ άγιώτεροι, καλ άγχού δή μ£λ>ο» 
οίονεί πως θεού. *Ή ούχ αληθές δ φη*Χ»; 

ΠΑΛΛ. Πάνυ μέν ούν. 
ΚΤΡ. Έν κοσμώ μέν οδν τοιφδε τδ Αευίτικδν Αλε*-

τούργει γένος. Οΐμαι δ' έγωγε, μυστηρίου τύπον τδ 
χρήμα πληρούν, 

ΠΑΛΑ. Πώς δή φής ; 
ΚΤΡ. Έοίκασι γάρ, οί μέν δύο δήμοι, Γεδσών τε 

χάλ Μεραρλ,τους έν νόμφ λαούς ύπαινίττεσθαι, ψ-ajA 
δήτδν Ισραήλ* ΚααΟίται δέ γε, τους ήγαααμένουςέν 

in Cbristo per fldera. Illis enim cnrae erant vela C χριστφ διά πίστεως. ΟΤς μέν γάρ ήν έν φροντδδι τά 
Ιστία τής αύλήο, αϊ δ έ ν ε ι ς τής ονητής, τΑ χαλόρ» 
ματα χαλ οί στύλοι, χεφαλαί τε καλ βάσεις, πάσσαλο* 
τε καλ περιτανύσματα, χάλ ή φησι τδ Γράμμα τδ 
ίερδν, ι Πάντα τά περισσά, t δι' ού σημαίνεται τδ 
τής λειτουργίας ούκ άναγκαίον. 01 δέ, φέρειν έδαρ· 
σήθησαν τά "Αγια τών Αγίων, καλ τά δΓ ών Χριστές, 
ού καθ' ίνα τρόπον, πολλαχώς δέ μάΗον καί πολυεο 
δως σημαίνεται, ώς κιβωτός, ώς τράπεζα, χαλ ώς 
χρυσή λυχνία, καλ χρυσούν θυμιατήρισι. Άι&Λϋς 
γάρ υπάρχων κατά φύσιν ώς Θεδς, τή τής εργασίας 
διαφσρ$ πολυτρόπως γνωρίζεται. "Εστι μέν γάρ 
ομολογουμένως ζών τε καλ ενεργής ό τού Πατρδς 
Λόγος, καλ πρός γε τούτφ ζωή, καλ φώς, καλ νοητής 

atri i , pelles tabernacali, operimenla et columnae, 
eapitella qooqae, et basee, ppxUli etiam, et teetoria, 
et, ut verbo Scriplura utar. ι Omnia superyacoa, ι 
quo verbo significatur minislerium minime neces-
sarium. Hi vero eliam ferre audent Sancta sancto-
rum, et ea per quae Cbristus non uno modo, sed 
varie multiformique ratione signiflcalur, ot est 
arca, bt mensa, et aareum candelabrom, et aureum 
tbuributam. Nam, cam 9implex sit ex natura tan-
quam Deus, efficientiae tamen diversitate ac varie-
tate mullis modis cognoscitur : est enim baud du-
bie rivens etefficax Patris Sermo", atque insuper 
t i t a , et lamen, et spiritnalis suaveolentiae odor. 
Igitor quioanqae praBceptis' per Moysen dalls inha^ ^ εύωδίας όσμή. Ούκούν δσοι ταίς διά Μωσέως προσ-. 

εδρεύουσιν έντολαίς, λειτουργίαν έχουσι τά περισσά 
τής σκηνής* ανωφελής γάρ δ νόμος, εί μή νοοίτο 
πνευματικώς. "Οσοι δέ τεθάρσηνται τά "Αγια τών 
Αγίων, άγωί που πάντως είσλν έν Χριστψ, περισσδν 
ουδέν, άλλ' οίονείπως αύτδν έποχον έχοντες τδν Ε μ ­
μανουήλ, 

ΠΑΛΑ. Εύ έφης, 
ΚΓΡ. Άθρει δε, εί δοκεί, καλ τόδε. 
ΠΑΛΛ. Τδ τί δή φής ; 
ΚΥΡ. Οί μέν γάρ τά περισσά τής αγίας σχηνής 

έγκεχειρισμένοι φέρουσιν έφ' αμαξών. ΚααΟίται δέ, 
τά "Αγια τών αγίων ούκ έφ' αμαξών, ούκ έφ* έτερου 
του παντελώς, άλλ' ώμοις αύτοίς έπιΟέντες ή Σ σαν· 

rent, boram ministerium ia supervacuis tabernaculi 
rebus versatur ; inutllis est enim lex, niai spiritaa-
liter intelligatar. At qui aadent Sancta sancloram 
ferre, i i sancti prorsus in Chrislo surit, nidlamqtje 
rem supervacaara, sed ipsum Eramartuel tanquam 
sibi insidentem gestant. 

PALL. ftecte est a te dictum. 
CYR. Sed il lud, si placet, animadverte. 
PALL. Quid tandera istudest? 
CYR. I l l i quidem, qoibus labemaculi eupervacua 

concredita fuerant, ea vehicolis ferunt: 460Caathi-
Cae vero Sancta sanctorum non vebicalis,non alioqao-
piam instrumento, sed humeris imposiCa gesla-
|>ant. 

* " Nura M Hcbr. iv, i^. 
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ΗΑΑΛ. Τί οδν τοδτό γ ε ; A PALL. Quid islud vero est ? 
CYR. Quia, u l quod sentio dicam, gravis estlex, ΚΊΓΡ. mOz%, & εταίρε, φαίην Αν, φορτικδς δ νόμος, 

χαλ δύσοιστον Ανθος* γένοιτο δ* Αν τού τοιοΰδε μήνυ­
σ η εναργής, τδ μή είς ώμους φέρεσθαι τΑ περισσά, 
δ ιά τοι τδ άσΟενεΐν τους ύπεζευγμένους. Τοιγάρτοι 
χαλ Εφασχον οί θεσπέσιοι μαθηταΊ, τοίς μετά τήν 
π ί στ ι ν έπλ νομιχήν Ιουσι λατρείαν* ι Κα\ νυν τί 
πε ιράζετε χ&ν Θεδν, έπιθείναι ζυγδν έπ\ τδν τράχη-
λον των μαθητών, δν ούτε ύμεϊς, οδτε ο( πατέρες 
δ μ ώ ν ίσχυσαν βαστάσαι; ι Κααθίται δέ, τά δι' ών ό 
Χρίστος σημαίνεται, τοίς σφών αυτών έπιθέντες 
ώμοις , έλαφρδν χαλ εύπαραχόμιστον ποιούνται φορ* 
τίον. *Αρ' ούν ούχλ τούτο έστιν έναργώς, δπερ αύτδς 
έφη Χριοτδς· c Ό ζυγός μου χρηστός έστι, χαλ τδ 
φορτίον μου έλαφρόν; 

ΠΑΛΑ. Έοικεν. 
ΚΥΡ. Προσθείην δ* άν έτι τβΐς είρημένβις χαλ τόδε. 

ΕΓη γΑρ άν ούκ Ασυντελές είς πληροφορίαν έν μέν 
γαρ τή πρώτη τών Αευϊτών απογραφή, τετάχατο 
ΐιέν οί Απδ Γεδσών έν άρχαϊς, είτα μέσος δ Καάθ, 
ζαλ τελευταίος, ό Μεραρλ (δήμοι δέ ούτοι Λευιτικοί)· 
έν δέ τή δευτέρα, τή άπδ είκοσι κα\ πέντε ετών, προσ-
τέθειτατ τών άλλων δ Καάθ, και πρώτος ώνόμασται. 
Τελευταίος δέ μετ* αύτδν, Γεδσών τε χα\ Μεραρ\, 
λειτουργίαν έχοντες τά περισσά τής σκηνής. ΚαΛ 
έκΑτερον μέν τοίν δυοίν τούτω ν\ δήμοι ν, άνά δύο 
μόνος έχουσι πάτριας, ό δέ προήκει μέν χα\ μέχρι 
τεσσάρων. Ι/υνίης ούν άρα τδ αίνιγμα; 

ΠΑΑΑ. *Ηκιστά γε . 
Κ Τ Ρ . Κέκληται μέν γάρ έν πρώτοις δ Ισραήλ* ^ 

παρεισδραμοόσης δέ μεταξύ τής τών εθνών αγέλης, 
τέταχται μετά ταύτην* κα\ οί μέν -έσχατοι γεγόνασι 
πρώτοι, κατά τήν τού Σωτήρος φωνήν, οί δέ πρώτοι 
έσχατοι. 

ΠΑΑΑ. Αληθές. 
ΚΤΡ. 'Οτ ι δέ βραχύς έν άριθμφ τών Ιουδαίων δ 

δήμος, υπερκείμενης παρά πολύ τής έξ εθνών Αμέ­
τρητου πληθύος, δήλον. 

ΠΑΑΛ. Πώς γάρ ο5 ; 
Κ Υ Ρ . Τοιγάρτοι Θεδς πρδς ίεροφάντην Μωσέα 

φησί * c Καί νύν έασόν με, κα\ θυμωθελς έξαναλώσω 
τ ή ν συναγωγήν ταύτην, καλ ποιήσω σε είς Εθνος 
μέγα, χαλ πολύ μάλλον ή τούτο, ι Λειτουργίαις μέν 

et onere vix ferendo premit: cujus rei clarum est 
indiciam, quod illa sopervacua minime bumeris 
portaiUur, propterea quod horoines ei legi subjecti 
irobedlles e r a M . Itaque etiam discipuli i l l i beali 
dieebant iis, qui, posteaquam fidem amplexati erant, 
ad legalem cultum convertebantur : c Et nuncquid 
lenlaiis Deuro, u i imponatis jugum super cervi-
cem diseipulorum, quod neque vos, neque palres 
vestri ferre potuerunt *>·?» Αι vero Caatbiiae iis, 
per quae Cbristus indicatur, in bumeros impositis, 
leve iltad, et quod ferri facile posset, onus tulerunt. 
Num igitur non boc Ulud est, qood ipse Christua 
a i t : « Jugum meum suave est, et onus meum 

Β leve4*? » 
ΡΑΙΧ. Ita videlur. 
CYR. Illad quoque ad ea quae dicta sunt, adje-

cerfn, qnod nonnibil afferet ad fidem faciendam : 
nam io priore qoidem Levilarum descriptione p r i -
mue Gedson collocatus est, medius Caaib, Merari 
poelremue (sunt aateio eae gentes Leviticae); in 
poeterioTe vero, quae a vigesimo quinlo anno facU 
esl, pnepositns est aliis Caalb, et primus recenei-
tus, poeteriores autein Gedaon et Merari, quorum 
mtateterk) taberaaculi &tipenraeua asslgnata erant. 
Pr®terea atraque eae geates binas singula? familiaa 
habeot, ba3C vere ad quatuor u&que progredUur. 
InteHigisne quid hoc aefiigoaa significet ? 

PALL. Mioime vero, 
CYR. Yocalus quidem est primum Israel; sed, 

curo grex gemiam medras subintraseet, post eum 
collecatas est, aique facti sunt noviasimi pr imi , ut 
ait Salvalor% e, et primi novissimi. 

PALL. Ita est. 
CYR. E9se autem exiguum gentis Judase nume-

rum, multisque partibus majorem esse multitudi-
nem gentium liquet. 

PALL. Quis neget ? 
CYR. Itaque Deue ad Moysen, illum tacrorum 

interpretem, inquit : c Et nunc sine me, ut iratas 
perdam congregalionera hanc, ei faciam te in gen-
temraagnam,multoque majorem quam haec eet 4 *.» 

οϊν ταίς τοιαίσδε τδ Αευίτικδν άπαν έκτετίμηται Hie itaque ministeriis tmiver8«m Leviticum genua 
στίφος * χαλ δρος αύτοίς τής Ιερουργίας ύπεζεύχθαι 
τφ προύχοντι, καλ ύπδ χείρα πράττειν τήν 'Ααρών. 
Τδ γε μήν υπέρ τούτο φρονείν κα\ τάμείνω ζητείν, 
τών έκνεμηθέντωναύτφ κα\διωρισμένων παρά Θεού, 
ποινής χαλ ολέθρου πρόξενον, καί διά πείρας αυτής 
άνεδείκνυτο. Γέγραπται δέ πάλιν έν τοίς 'Αριθμοίς' 
ε Καλ έλάλησε Κορέ υίδς Ίσαάρ, υίού Καάθ, υίού 
Λευ ί , καλ Δαθάν, καλ 'Αβειρών, υίο\ 'Ελιάβ, κα\ 
'ΑΟν, υίδς Φα)^θ, υίού Ρουβήν, κα\ άνέστησαν έναντι 
Λί'·»ατ;· χαί άνδρες τών υίών Ισραήλ πεντήκοντα κα\ 
3txx*S?coi, άρχηγο\ συναγωγής σύγκλητοι βουλής, 
χαλ Ανδρες όνομαστο\ συνέστησαν έπ\ Μωσήν κα\ 
*Ααρων» κα\ είπαν πρδς αυτούς · Έχέτω ύμίν δτι 

A c t . x v , ! 0 . Μ Mauh. χ», 50. " M a l l b . χχ, 16. 

bonestatumest, sacroque illoramofficio baec estpraem 
scripta regula, utprincipi subjecti eint, et AaroniDH 
periopareant. 4 6 1 N a r a a d raajora aspirare, et prae^ 
stantiora qua3rere quam a Deo datum tribuuimquo 
sit, poenam ac pemicieni aflferl; td quod re ipsa cotn-
probatum est; scriptum estenim inNumerisitem:i Et 
locutus est Core fiHus Isaar, filii Caath, ftlii Levi, et 
Dalban et Abiron filii Eliab, et Ayn filius Pbaleg filii 
Ruben; et insurrexerunt adversumMoyeen, et viri de 
fltiis Israel quinquaginta, et ducenti principeg syn-
agogse convocati concilii conspiraveruni adver-
sum Moyseu et Aarou , et dixerunt ad eos : Satia 
sit vobis, quia omnis congregatio, omnes sancii, 

M Exod, xxxii, 10 



859 S. CYRILLI ALEXANDRINI ARCHIEP. *60 

ipslsest Pominus; et cur insurgilis in congre- Α πάσα ή συναγωγή, πάντες Αγιοι, καλ Ιν αύτοίς Κο­
ριός· χαί διατί κατανίστασθε έπλ τήν συναγωγήν Κυ­
ρίου ; Κα\ άκουσας Μωσής, έπεσεν έπλ πρόσωπον, 
καλ έλάλησε προς Κ ορέ κα\ πρδς πάσαν αύτοΰ τήν 
συναγωγήν, λέγων * Έπέσκεπται χαλ έγνω 6 βεδς 
τούς δντας αυτού χα\ τους αγίους, χαλ προσηγάγετο 
πρδς έαυτδν* χα\ ούς έξελέξατο έαυτφ, προσηγάγετο 
πρδς έαυτον. Τούτο ποιήσατε, λάβετε ύμίν αυτοί; 
πυρεία, Κορέ χαλ πάσα ή συναγωγή αυτού» χα\ 
έπίθετε έπ* αυτά πύρ, χα\ έπίθετε έπ' αυτά θυμίαμα 
έναντι Κυρίου αύριον* χα\ έσται δ άνήρ δν έχλέλσχται 
Κύριος, ούτος άγιος* Ικανούσβω ύμίν, υΙολΛευέ*. Καλ 
είπε Βίωσης πρδς Κορέ* ΕΙσακούσατέ μου, υίολ Aru t 
Μή μικρόν έστι τούτο ύμίν, δτι διέστειλεν δ βοδ; 
Ισραήλ υμάς έκ συναγωγής Ισραήλ, καλ προσηγΑ-

III 
gattonem Domini? Et audiens Moyses cecidit in fa-
ciem, et locutus est ad Core, et ad omnem ejos 
congregationem dicens: Respexit,et novit Dominus, 
quisunt ejus, et sanclos vocavit adse; et quos 
elegit sibi, applicavit ad se. Hocfacite, accipite 
vobis ipsis iburibula, Core et omnis congregalio 
ejus, ct imponile super ea thyraiama coram Domino 
cras; et erit, vir quem elegerit Dominus, is san-
ctus : sat sit vobis, fllii Levi. Et dixlt Moyses ad 
Core : Audite me, Olii Levi. Nnra parum vobis boc 
est, quod distinxit vos Dominos Deus Israel ex con-
gregatione Israel, et applicavit vos ad se, ut mini-
straretis ministeria tabernaculi Domini, el asta-
retis coram tabernaculo ad minisirandum ei, 
et applicavit le, et oranes fratres iuos, fllios Levi ^ γετο υμάς πρδς έαυτδν λειτουργείν τάς λειτουργίας 

τής σκηνής Κυρίου, καλ παρίστασθαι έναντι τ |ς 
σκηνής λατρεύειν αύτφ , χα\ προσηγάγετο α* καλ 
πάντας τούς αδελφούς σου υίούς Αευί μετά σοΟ, χύ 
ζητείτε Ιερατεύειν; > Λειτουργίαν γΑρ έχοντας <έ 
Απδ Καάθ, τδ είς ωμούς αίρειν τά "Αγια των Αγί«ν, 
έπέθρωσκον άμαθώς τοίς ύπερχειμένοις καλτολςτνν 
Ιερέων φίλονεικούσι μέτροςς. Έαυτοίς γάρ άρτταζαν» 
τες τάς τιμάς, κατά τδ γεγραμμένον, χαλ ττ\ς μέν 
θείας άλογη σα ντες εντολής, νόμους δετής Ιερουργός 
ύπερθέοντες άνοσίως, τάς τών προεστηκόχων τιμές 
ολίγου παντελώς άξιοΰντες λόγου. Έ φ α σ χ ο ν φ 
πρδς Μωσέα χαλ 'Ααρών* ι Έχέτω ύμίν δτι τα* 
ή συναγωγή, πάντες άγιοι, χαλ έν αύτοίς Κύριο;, ι 
'Ακούεις δπως τδ σφίσιν αύτοίς έκνχμηθίν μετρ 

tecuro; et quaeritis fieri gacerdotes". ι Fi l i i 
que Levi, cum id moneris haberent, u l humeris 
ferrent Sancta sanctorum, stulte in superiorem or-
dinem invadebant, et ad sacerdoium gradum 
contendebant, honorem sibi ipsis arripientes, 
ut scrrptura est * 8, negligebaniqoe Dei praeceplum, 
ac leges de sacris offlciis obeundis nefarie transilie-
bant, eorum qui prelali erant, bonores nullo nu> 
mcro habentes. Dicebant eoim ad Moysen et Aaron: 
ι Sat sit vobis, quia omnis synagoga, omnee 8ancli, 
et in ipsis est Dominos. ι Vides, ut raensuram sibi 
attributam contemnant, ac propemodum esse com-
munem honorem summi sacerdotts dicant non stue 
gentis hominibus raodo, verum eliam csrteris om-
0 , — — · * «--· 

nibus, nultamque in illis esse ampliorem Ulustrio- Ατιμάζουσι, μόνον δέ ούχλ χοενήν είναί ***** 
remve dignitatem, 462 quaravis superiores esse 
caeteris, eumque gradupa divino suffragio conseca-
t i dicantur; quod est aperds&ime, divinum judi-
cium atque senlenliam reprehendere legislalorisque 
voluntatem pro nibilo ducerc. At vero Moyses ille 
bealus, benignilate consueta «sus, perinde atque 
morbo laborantes adoionebat, animadvertene etiam 
quantum i l l i jamjam supplicium immineret, eos 
increpat, dicens : ι Satsit vobie, filii Levi. Non pa-
ram esse vobis debet, inquit, quod vos potissi-
mum ex oronibus ille universorum Deas ad ministe-
rium adeo augustum, adeoque admirandum elege-
r i t . > I l l i vero adhuc in acerbitate animi et duritia 

ούχ\ δήμοις τοίς αύτοίς, άλλά καλ τοίς άλλοις feft 
τήν τού άρχιερέως τιμήν, καλ ουδέν δλως τδ περη-
τδν, ή περιφανέστερον, κάν εί ύπερκείσθαι λέγοιντο 
ψήφψ τδ χρήμα λαχόντες τή παρά θεού * δπερ εστίν 
έναργώς, ταίς άνωθεν ψήφοις έκιτιμ/ν, χαϊ ούΛν 
είναι λογίζεσθαι τδ τφ νομοθιτι; όβκούν. 'Αλλ' ό μίν 
θεσπέσιος Μωσής, ήπιότητιτή βννήθει χρώμενος, ώς 
ή^^ω στη κότας παρεκάλει, καλ τήν δσην *Λ*»Α χατ? 
αυτών έσομένην όργήν έννενοηκώς, έταπλήττει\έγων· 
c Ίκανούσθω ύμίν, οί υίο\ Λευΐ, Ού γάρ μικρόν, ι 
φησ\ν, ι ύμίν, δτι υμάς έκ πάντων άπολέκτους έποιή· 
σατο πρδς τήν ούτω σεπτήν κα\ άξιάγαστον λεΛτουρ-
γίαν ό τών δλων θεός. > Οί δέ ήσαν έτι ττικρο\ καί 

persistebanl, el effrenato impelu ad contemptum 0 άτεράμονες, κα\ άχάλινοι πρδς ύπεροψίαν, Αχρις λ» 
atque despicienliam ferebantur; quoad eorum su-
perbia adid malipervenit, ut ipsos aperto ore terra 
una cum genere tolo, labernaculisque corriperet, 
et novo atque inaudito interitu perderet, Descen-
derant enim in infernura viventes, ut scriptumesl% t. 
Nefarium ergo scelus est, et apud Dcum judicem 
capitale crimen, insurgere adversus caput, ac prae-
posilis, et iis qui, Dei voluntate atque arbitrio, 
principem honoris locum tenent, nolle subjacere; 
utcoatra suromaa sapientise fructus, ea, quae ha-
buerit quispiam, magna putarc, eorumque nomine 
gralias agere; ncque ad ea, quae nostrai mensura? 
mngQiiudincni egrediuntur, cum pcriculo irrum-

" Kum. xvi, 1-10. *· Hcbr.v, 4. *· TsaJ, uv, 16. 

αύτοίς είς τούτο κακού τά τής άπονοίας εΙατ>έοηκεν, 
ώς διανοίξασαν τήν γήν τδ στόμα, αύτοΤς γάνεσι χβλ 
σκηναίς έλείν, κα\ όλέθρφ ξένφ περιβαλείν. Κατέδη-
σαν γάρ είς $δου ζώντες, κατά τδ γεγραμμένον» 
Άνόσιον ούν άρα καί θανάτου γραφήν έ χ ε ι παρά 

Θεφ, τδ κατανίστασθαι κεφαλής, καλ τ δ ύπείχειν 
τοίς προτεταγμένοις, καλ τήν προύχουσαν τταρΑ tNov 
λαχούσι τιμήν. Συνέσεως δέ τής άνωτάτω χαρπδς , τέ 
έφ' φ άν τις έχοι σεμνύνεσθαι κα\ εύχαρ ιατε ί ν , καλ 
μή τοίς έπέκεινα μέτρου ^ Χ ( ν 6 ι ! ν ω ; έπχπηδ^ν, 
μήτε μήν έφίεσθαι τών ούπω δεδωρημένων αυτοί;, 

οίομένους είναι κοινά κα\ βάσιμα το£ς τεολλοίς, Α 
μόνοις τοΤς άνωθεν διοικείται νενμασιν. 
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pere, ani expetjerc, qu® nondura nobis conccssa sunt, comniunia ea esse putanles, et vulgo exposita 
quae solo diviiio nutu administranlur : 

Α 
ΠΑΑΑ. Ευ έφης, . PALL. Recte dicisT 
ΚΤΡ. Έν τάξει ουν τή άσυγχύτφ τά ιερά* CYR. Ergo munerum sacrorum ordo confundi 

πρέποι γάρ άν ώδλ, καλ ούχ έτεροίως έχειν. ηοη polesl: quippe sic decet, nonalio modo se rem 

ΠΑΛΛ. E3 λέγεις. 
Κ Τ Ρ . Κοινδν δέ ώσπερ άμφοίν απονέμει κλήρον, 

τάς των ύπδ χείρα δωροφορίας, χα\ άπερ άνοίσειέ 
τ ι ς είς ανάθημα χα\ θυσίαν τω θεφ , ταύτα δείν είναί 
φηαιν Ιερέων τε άμα χα\ Λευιτών. Έ φ η γάρ ούτω 
πρδς 'Ααρών δ τών δλων θεδς · ε Έν τή γή αυτών 
ού κληρονομήσεις, κα\ μερ\ς ούκ έσται σοι έν αύτοίς· 
δτ ι έγώ μερίς σου καί κληρονομία σου έν μέσω τών 
υίών Ισραήλ. Κα\ τοίς υίοίς Λευΐ· Ίδού δεδωκα πάν 
έττιδέκατον έν Ισραήλ έν κλήρφ άντ\ τών λειτουργιών 
αντών , δσα αύτο\ λειτουργούσι λειτουργίαν έν τή 

habere. 
PALL. Oplime dicis. 
GYR. Ulrisque taraeo subditorum hominum dona 

tanquam communem possessionem iribuit, et quae 
obtulerit quisque u l Deodicala sint, eique sacrifi-
centur, et sacerdotibus, el Levitis, inquit, commu-
nia esse oportere. Sic enim ille omnium rerum 
Deus dixit Aaron : c In terra eorum non accipies 
possessionem, nec pars erit tibi inter eos; quia ego 
pars tua, et possessio tua in medio flliorum Israel. 
Et filiis Lev i : Ecce dedi omnenrdecimam Jsrael in 
possessionera pro minislcriis eorurn, quodcunque 

σκηνή τοΰ μαρτυρίου, κα\ ού προσελεύσονται έτι ol g minislrant minisleriuw in tabernaculum tesli-
uiol Ισραήλ είς τήν σκηνήν τού μαρτυρίου λαβείν . . . . 
Αμαρτίαν θανατηφόρον, και λειτουργήσει ό Αευίτης 
αυτδς τήν λειτουρ,γίαν τής σκηνής τοΰ μαρτυρίου, 
χαλαύτο\ λήψονται τά αμαρτήματα αυτών νόμιμον 
αίώνιον είς τάς γενεάς αυτών, κα\ έν μέσφ υίών 
Ισραήλ ού κληρονομήσουσι χληρονομίαν* δτι τά έπι-
δέκχτα τών υίών Ισραήλ δσα έάν αφορίσωΊΙ Κυρίφ, 
Αφαίρεμα δέδωκα τοίς Λευίταις έν κλήρω · διά τούτο 
είρηχα αυτοί;· Έν μέσω υίών Ισραήλ ου κληρονομή-
σονσικλήρον. ι Έν δέ γε τφ Δεύτερονομίφ τδν αύτδν 
ώ3περ άνακυκλώσας λόγον, ώδέ πή φησ ιν ι Ούκ 
έσται τοίς Ιερεύσι τοίς Λευίτχις δλη φυλή μερίς, 
ουδέ κλήρος μετά Ισραήλ. Καρπώματα Κυρίου ό 
κλξρος αυτών· φάγονται αυτά. Κλήρος δέ ούκ έσται 

moni i : et non ingredienlur etiam filii Israel in ta-
bernaculura testimonii, n l accipiant peccatum mor-
liferum; el fungetur 463 ipse Levita ministerio 
labernaculi teslimonii,el ipsicapient peccata eorum: 
legitimum sempilernum in progenies suas: in medio 
filiorum Israel non possidebunt possessioncm, quia 
decimas filiorum Israel ex omnibus quae separa-
verint Domino, separalioncm dedi Levitis in pos-
sessionem; propterea dixi eis : In medio filiorum 
lsrael nonpossidebuntposscssionem1*. > In Deutero-
nomioauteni,cumeumdempenc sermonem repcteret* 
ila fere a i l : ι Γίοη erit sacerdotibus Levitis toti 
tribui Levi pars, neque possessio cum Isracl. Obla-
tio Domini possessio eorura: comedent ea. Possessio 

αύτοίς ίν τοίς άδελφοίς αυτών "Κύριος αύτδς κλήρος C aulcm non erit eis in fratribussuis : Dominusipse 
αυτού, καθότι είπεν αύτψ. Κα\ αύτη ή κρίσις τών 
Ιζρέων τά παρά τού λαού παρά τών Ουόντων τά θύ­
ματα, έάν τε μόσχον, έάν τε πρόβατον · καί δώσεις 
τδν βραχίονα τφ ίερεί, κα\ τά σιαγόνια, κα\ τδ ένυ-
στρον, καλ τάς άπαρχας τού σίτου σου, κα\ τού οίνου 
σου, καλ τού ελαίου σου, κα\ τήν άπαρχήν τών κού­
ρων τών προβάτων σου δώσεις αύτφ* δτι αύτδν έξ-
ελέξατο Κύριος έκ πασών τών φυλών σου, παρεστάναι 
έναντι Κυρίου τού θεοΰ, λειτουργείν καΥ εύλογεϊν 
ΐπλ τ φ ονόματι αύτοΰ, αύτδς καλ οί υίο\ αύτοΰ πάσας 

possessio ejus, sicut dixi l ei. Et hocjudiciam sa-
cerdotum, quoe a populo, a sacrificanlibus sacrifi-
cia, sive bovem , sive ovem; et dabis saccrdoti 
arnuim, ct maxillam, etventnculum,etprimitias fru-
menti et vini tui, et olei tui, et primilias tonsionum 
ovium tuarum dabis ei, quia ipsum elegit Dominut 
Deus tuus abomnibus tribubus tuis, ut praesto esset 
coram Domino Deo tuo ad ministrandum et benedi-
cendum in nomine cjus, ipse et filii ^ejus, omnibns 
diebus". lYideigi tur ut sacnim gcnus cum ρό­

τ α ς ημέρας, ι Άθρει δή ουν δπως άσυντακτον τφ p U lo censeri nefas sit, et non roodo ministrandi 
λ α φ τ δ Ιερόν έστι γένος, κα\ διεσχοίνισταί πως τών officio, sed etiara spei dissimilitudine a caeteris dis-
Αλλων* καί ούχ\ δή μόνοις τοίς κατά τήν λειτουργίαν junctum : nam, qui v ium infimam alque abjectam 
έπιτηδεύμασιν, άλλά γάρ ήξη κα\ τή τής ελπίδος D degunt, el rebus lerrenis affixi sunt, elrescaducas 
διαφορά- Τοίς μέν γάρ τδν χαμαιπετή διαζώσι βίον, 
καλ το ί ς έπιγείοις προστετηκόσι κα\ δεδιψηκόσι τά 
πρόσκαιρα, καλ έν ίσφ σκιαίς παρελαύνοντα, λέγοιτ* 
άν είχότως* c Αύτη ή μερίς σου, ούτος ό κλήρος σου, 
μερλς του Απειθείνύμάς έμο\, λέγει Κύριος.» Τοίς δέ 
τήν Αγίαν καλ άμώμητον έκτετιμηκόσι ζωήν, κα\ 
Απολέκτοις ήδη δι' άρετήν, εύ μ'άλα pητέον ι Έν τή 
γ ή α υ τ ώ ν ού κληρονομήσεις, κα\ μερ\ς ούκ έσται σοι 
έν αύτοίς* δτι έγώ μερίς σου καί ή κληρονομία σου, 

sitiunt, quse tanquam nmbras praelereont, his jure 
dici potest: c Haec est pars tua, baec possessio tua, 
pars inobedientiae vestra?, qoa mibi non obedistis, 
dicit Dominus ι Qui vero sanctum atque incor-
ruptum vilae genus pnEtttlerunt, et virtutis nomine 
selecli sunt, iis apertissirae dicetur: t In lerra 
eorura non accipies possessionem, et par*non ent 
tibi in eis,quia egopars tua, etpossessio tua, dicit 
Dominee. > Itaque Salvator accedenti cuidam,ct 

· · N u m . xvin, 20-23. 1 1 lfcul. xvm, 1-5. ·» Jer. xm, 25, 
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roganti qoomodo posset viura xternaro consequi: Α φησ\ Κύριος.ι Καλ γούν δ Σωτήρ, προσελθόντι ποτέ 
c Praecepta nosti, inquit, videliccl, Non occides, 
Non aduJlerabis, Non furaberie, > et horum similia. 
Camque ille se ejusmodi pracepta servasse, palam 
dixisset, et ad hoc rogaret, illudque adjecisset : 
c Quid mihi adbuc deest? Si vis, inquit, perfe-
ctus esse, abi, vende quae possides, et da pauperi-
bus, et babebis thesaurura in coelo; et veni, se-
quere me · · . » Oportet igilur, qui Deo minislrare 
velint 464 i t a u t a u e o nunquam divellanlur, 
quibusque conslitutum est illum sequi, eos a terre-
nis rebus abscedere, Deumque solum possessionem 
putare et ejus spe pingaescere, juxta id quod in 
Psalmis canitur: c DelecLare in Doroino, et spera 
in eo, et ipse faciel e \ » Deflnit ergo decimas Le-

κα\ έρομένψ τιν\, δπως Αν Ιχοι ζωήν τήν αίώνιον, 
< ΤΑς έντολάς οιδας, φησί, τδ, Ού φονεύσεις, Ού μοι· 
χεύαεις, Ού κλέψεις, » χαλ τά συγγενή. Τού δε, δτι 
τών μλν τοιούτων γένοιτο φύλαξ αναφανδόν είρηκότος, 
προσερομένου δέ καλ προστεθεικδτος τ δ , Τί έτι 
υστερώ; t Εί θέλεις τέλειος είναι, δπαγε, πώλησόν 
σου τά υπάρχοντα, καλ δδς πτωχοίς, καί έξεις θησαυ­
ρδν έν ούρανοίς, κα\ δεύρο, ακολουθεί μοι. » Ανάγκη 
δή ούν τούς άπερισπάστως τψ Θεψ λειτουργείν έθέ-
λοντας, έπεσθαί τε δείν οίομένους αύτψ, άποφοιτάν 
μέν τών επιγείων, κλήρον καλ αύτδν ποιείσθαι μόνον, 
κα\ τή είς αύτδν έλπίδι καταπιαίνεσθαι, κατά τδ έν 
Ταλμοίς άδόμενον* ι Κατατρυφησον τού Κυρίου, καλ 
έλπισον έπ ' αύτδν, κα\ αύτδς ποιήσει. · Αφορίζει 

vitis pro mercede laboris in ministerto suscepti : ^ τοίνυν τά έπιδέκατα τοίς Λευίταις, είς άντίδοσιντον 
πόνου τής λειτουργίας αυτών. Ού γάρ άμισθλ ττές 
άγίοις ό πόνος, άλλ' εξαίρετοι μέν αί τιμαλ, πεμ· 
φανή δέ τά γέρα. ι Μή γάρ δή μεριμνάτε, φηαΗ 
ό Σωτήρ, τή ψυχή υμών, τί φάγητε, καλ τψ σώ­
ματι τί ένδύσησθε· ζητείτε δέ πρώτον τήν βασιλείαν 
τού Θεού χαλ τήν δικαιοσύνην αυτού, χαλ ταύτα πάντε 
προστεθήσεται ύμίν. ι Αμαρτήματα δέ ονομάζει 
πάλιν, τά υπέρ αμαρτιών σφαζόμενα. Τύποι δ* άν 
εΤεν κα\ ταύτα Χριστού, τού δι' ημάς τεθυμένου, χΑ 
ύπομείναντος τήν σφαγήν, ίνα κατάργηση τήν άμχρ· 
τίαν τού κόσμου, έδεστά δέ μόνοις τοίς Ιερουργοί; τέ 
υπέρ τής αμαρτίας. Πρέποι γάρ ού χαΧς άνιέρας 
ψυχαίς τδ χρήναι μεταλαχείν τού αγίου σώματος τον 

nequc euira ganctorum hominum labor mercede ca-
ret, imo rero praecipuis honoribus afficientur, i l l u -
etriaque sunt eorum praemia. c Ne solliciti sitis, > 
inquit Salvalor, c animae vestrae, quid manducelis, 
et corpori veslro, quid induamini : quaerite autem 
primura regnum Dei el justiliam ejus; et haec om-
nia adjicientur vobis » Peccata vero itemm ap-
pellat, quse pro peccatis immolabantur: ct hsec quo-
que flgurae Christi erani, qui pro nobis immolatus 
eet, necemque perpessus, ut destrueret mundi 
peccatum. Solis autcm iis, qui rebus sacris operam 
prestant, viclimis pro peccato vesci Hcet. Neque 
enira decct profanos animos illa sancti corporis 
Chrisli participatio, sed potius selectos ac puros, Q Χριστού, άλλά ταίς άπολέκτοις χαλ καθαρούς, αΓςάν 
quos illis verbis alloqui l ioet: c Yos autem genus 
electum, regale sacerdolium, gcns sancla, populus 
io acquisitionem • · . > Eximunlur porro iis, quibne 
ministrandi officium demandalum erat, armus, et 
maxillae, atque etiam ventriculus : nam inesse de-
bet sacro generi vis ad agendum el eflkiendum; 
isque est armus : sermo eliam nimirum ad docen-
dumaplus, cujus figura sunt maxilhe; praeterea 
ventriculus, quo fecundilas prxclare signiBcatur. 
Quid enim? Non et ad agendum instruclum, et ad 
eloquendum paratum, et ad gignendum fecundum 
esse oporlet eum, qui vere sit sacerdos Deiquc 
iamiliaris? 

PALL. Maxime vero. 
CYR. Igitur possessionum expers Leviticum ge- D 

nus esse volui l , seque i l l i possessionis praecipue 
loco t r ibu i t : opportune taraen non est passus, ut 
nibil prorsus aociplendo, exlra alios positus esse, 
omnino viderelur; sed roodum quemdam in ea re 
adbibuil , nonnibilque ad usum necessarium cou-
cessit. Sic enim scriptum est: « E l loculus est Do-
minus ad Moyseu iu occidentali parte Moab prope 
Jordanem contra Jericbo, dicens : Conslitue flliis 
Israel, et dabunt Levilis de sortibus possessionura 
suarum urbes ad iuhabitandura, et suburbia urbium 
in circuiLu earum dabunt Lcvitis : 465 e l e r u n t 

lllis urbes ad inbabilandum, ct separationcs earum 

τις έπιφωνήσειε τδ, « 'Γμείς δέ γένος εκλεχτή 
βασίλειον ίεράτευμα, έθνος άγιον, λαδς είς περΐπο^ 
σιν. ι Έξήρηνται δέ τοίς είς τδ λειτουργείν έπιτε· 
ταγμένοις, δ τε βραχίων χαλ τά σιαγδνι*. χαλ μήν 
χαλ τδ ένυστρον * ένείναι γάρ δεί τψ άπολεχτω γένει 
τδ πρακτικδν κα\ δραστήριον · χαλ τούτο έστιν ό^ρα· 
χίων · κα\ μέντοι καλ λόγον, δή**ν δ4 δτι τδν ΛΑχ· 
κτικδν, οί τύπος τά σιαγόνια* προτέτι δ\ καλ τδ Ιν>· 
στρον, δι' ού τδ καρπογόνον εύ μάλα ση^ΙνετσΛ. Τά 
γάρ ούχ\ πρακτικδν κα\ έλλογιμιότατον, χαλ μέντοι 
κα\ γονιμώτατον είναι χρή τδν αληθώς καλ βεφ 
γνώριμον; 

ΠΑΛΛ. Πάνυ μέν. 
ΚΤΡ/Ούκούν άπόκληρον μέν τδ Λευίτιχδν έποαίτβ 

γένος, χαλ κλήρον αύτψ. τδν έξαίρετον έαυτδν Ι ν ­
δούς. Τό γε μήν είσάπαν έξω τεθείσθαι τών ΑλλίΛ 
δοκείν, διά γε τδ μηδέν δλως έλείν, ούκ ήφίει χρησί­
μους* συνεμέτρει δέ ώσπερ τδ χρήμα, βραχύ τι δοδς 
είς αναγκαία ν άπόλαυσιν γέγραπται γάρ ώδί* f KtA 
έλάλησε Κύριος πρδς Μωσήν έπ\ δυσμων Μωάδ 
παρά τδν Ίορδάνην, κατά Ιεριχώ, λ έ γ ω ν Σύνταξον 
* οίς υίοίς Ισραήλ, κα\ δώσουσι τοίς Λευίταις 
άπδ τών κλήρων κατασχέσεως αυτών πόλεις κατ-
οικείν, κα\ τά προάστεια τών πόλεων κύκλψ #ύ-
τών δώσουσι τοίς Λευίταις* κα\ έσονται αύτοίς α! 
πάλεις κατοικείν, καλ τά άφορίσματα αυτών έσται 

" M a l l b . χιχ, 16-21. " Psal. x w v i , »,5. 3* Malib. ν . , 31-31. ·*Ι Pelf. Π, S 
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τοίς κτήνεσιν αυτών, καί πάσι τοίς τετράποσιν αύ- Α eronf pecoribus eorom, et oitmibos quadrapedibus 
των. Κα\ τά συγχυρούντατών πόλεων, Α; δώσετε τοίς 
Αευίταις, άπδ τείχους τής πόλεως καλ Ιξω δισχιλίους 
πήχεις κύκλψ, κα\ μετρήσεις Ιξω τής πόλεως τδ 
χλίτος τδ πρδς ανατολάς δισχιλίους πήχεις, κα\ τδ 
κλίτος τδ πρδς λίβα δισχιλίους πήχεις, καλ τδ κλί­
τος τδ πρδς θάλασσαν δισχιλίους πήχεις, κα\ τδ κλί­
τος τδ πρδς βο^άν δισχιλίους πήχεις, κα\ ή πόλις 
μέσον τούτου Ισται ύμίν, και τά δμορα τών πόλεων, 
χαλ τάς πόλεις δώσετε τοΤς Αευΐταις, τάς έξ πόλεις 
τών φνγαδευτηρίων, &ς δώσετε φυγείν εκεί τ φ φο-
νεύσαντι. · Έφείται γάρ τοίς άγίοις, κα\ έν τψδε τψ 
χόσμφ χεκτήσθαι τά ζωαρκή, καί δσαπερ άν αύ­
τοίς, ώςπρός γ ϊ τ ή ν άναγκαίαντού σώματος χρείαν, 
άρχέσειεν άν. ι Έχοντες γάρ, φησι, διατροφάς, 

eorum. Et agri urbibns contigoi, quas dabitis Le-
Titis, a muro urbis iorinsecus bismille cubitosper 
circuitam : et melieris extra urbem latus versue 
meridiem bis mille cobitos, et latus versos mare 
bis miUe cubitos, et latus ad aquilonem bis mille 
cubitos, et urbs media inter boc spatium erit vo-
bis, et confinia urbium, et ipsas urbes dabilis Le-
vitis. Sex orbes refugii, quas dabitis, ut eo confu-
giant, qui caedem fecerunt > Permittilor natnque 
sanctis hominibus etiam in boc lntindo ea possi-
dere, quae sint salis ad vitam ducendam, et quac-
cunque ad necessarium corporis usum sufficere 
possint: < Habentes enim , inquit, aliuienla , et 
quibus tegamur, his contenti sumus M . > Quidquid 

καλ σκεπάσματα, τούτοις άρκεσθησόμεθα. »JCa\ τδ Β auiem ultra haec est, damno roinimc vacat. Oppida 
Ιτι περιττδν, ούκ άζήμων. Πολίχναι δή ούν και δω­
μάτια, περισπόριά τε, κα\ τούτο μεμετρημένα, τοίς 
άγί^ις έκνενέμηνται λειτουργοίς· έδικαίου γάρ ώδε 
βεδς, ούτε τοίς υπέρ τ ή ν χρείαν ή είς τρυφήν 
άνιε\ς, ούτε μήν τψ λίαν κατεσφιγμένψ καταθλίβων 
άμέτρως, άφιστάς δέ χρησίμως, κα\ τδ πολύ λίαν 
ενδεές, καλ τδ λυπούν άφανίζων. Συνεμέτρει γάρ τή 
χρεία τή*/ αύτάρκειαν. Επιτρέπεσθαί γε μήν τοίς 
Λευΐταις τας τών φυγαδευτηρίων εντέλλεται πόλεις, 
γένος τδ μάλιστα πεπονΟδς, πλείστης δέ δσης έπι-
κουοίας δεόμενον, τή τών Ιερουργών φροντίδι παρα-
τιθέρενος. Τύπος δέ, οΐμαι, ταίς έκκλησίαις εντεύ­
θεν, τδ λπιμελείσθαι δεσμίων*« Μνημονεύετε > γάρ, 
φησλ,' τών δχσμίων,ως συνδεδεμένοι* τών κακουχου* 
μένων, ώς χα\ αύτολ δντες έν σώματι, ι 

ΠΑΑΑ. "Αληθές. C 
ΚΤΡ. Έν βεβαίω δέ δτι τά τής ελπίδος τοίς άγίοις 

ίεροοργοίς, καλ μήν δτι διηνεκής ό κλήρος αύτοίς, 
ύπεδήλου πάλιν αΐνιγματωδώς κατά τοιόνδε τινά 
τρόπον. Γέγραπται γάρ έπ\ τέλει τού Αευίτικού· 
ε Καλ έλάλησε Κύριος πρδς Μωσή, λέγων- Αάλησον 
τοΤς υίοίς Ισραήλ, χαί έρείς πρδς αύτους* Έάν είσ-
έλθητε είς τήν γήν, ήν έγώ δίδωμι ύμίν, χα\ άνα-
παύτεται ή *pj ήν έγώ δίδωμι ύμίν, Σάββατα Κυρίφ. 
'Εξ έτη σπερείς τδν άγρόν σου, έξ έτη τεμεϊς τήν 

Αμπελόν σου, χα\ συνάξεις τδν καρπδν αυτής* τψ δέ 
έτει τ φ έδδόμφ Σάββατα, άνάπαυσις έσται τή γή , 
Σάββατα τψ Κυρίφ. » Δωρισάμενος δέ τδν Σαββα-
τ ισμδν , άσπορόν τε καλ άνήροτον άνείσθαι τήν γήν 
Ι ν Ιτει προστεταχώς τ φ έβδόμφ, προσεπάγει πάλιν 

igitttr, et domunculae, et agri urbibus circurapositi, 
et i i quidem certa mensura definiti, sanctis mini-
stratoribustributa sant : siceniin aequissimum esse 
ccnsuit Deus, o t , neque plura concedendo, quani 
opus esset, ad voluptatem eos relaxarct; neqoe rur-
sus, nimium restringendo, immodice premeret; sed 
commode tum egestatem nimiam pelleret, tum vero 
molestiam auferret : nara pro necessitatis ratione 
raetitusest, quanlum cnique satis esset. Concedi 
etiam Levitia jobet refugii arbee, in quo^eftus ma-
xime calamitosum, maximeque opte fodigertfs eacro-
rnm ministrorum cnree, fldeiqwe commisii. Hiae, ut 
optaor, exeoapiotn ecdeeiis reltetum eei, at t i n -
oterum caram snsciperent : « Msmores esfete, > 
faquit, c vinctortnn, lanquam fcfrftul vineti , et labo-
ranUum, tanquaro et ipsi in cotpore coustitoti". ι 

PALL. Yera dkis. 

CYR. Esse porro firmo loco posltam sanctoram 
mmistrorirm spem, ac perpetaam esse illortrai pos-
eeesionem indicavititerutn per seirigma, bujusmodi 
quadam ratione. Scriptnm est enim ad extreraom 
Levitici librom : ι Et kxmtus est Domiiras ad 
Moysen, drcens: Loqnere ad filios Israel, et dicee 
ad eos : Cum tngressi fueriiis in tervam qoam ego 
do vobis, reqtifescet terra, quam ego do v o b i s ^ b -
bata DonriMO: sex aimis serfs agrom tao&i, eex an-
nis putabis vitem tuara, et eongregabis fruotani 
ejus, anno antem4ergr^ptimo SabbaU reqniee erit 
terra3,Sabbata Domino 6 0 . ι Cumque definisset Sab-
baiismum, ac terram a satione atqoe araiione am-
munem dimitti anno septimo jueeisset, adjonxit 

c Καλ έξαριθμήσεις σεαυτψ έπτά αναπαύσεις ετών, D iterum : c Et enumerabis tibi septem requietionea 
έ π τ ά έτη έπτάκις. Κα\ έσο^/ταί σοι έπτά εβδομάδες 
ατών εννέα καλ τεσσαράκοντα Ιτη, διαγγελείτε σάλ-
π ι γ γ ο ς φωνή έν πάση τή γή υμών, έν τψ μην\ τφ 
Α6δόμφ, τή δέκατη τού μηνδς, τή ήμερα του ίλασμού 
διαγγελείτε σάλπιγγι έν πάση τή γή υμών. Καί 
Αγιάσετε τδ Ιτος τδν πεντηκοστδν ένιαυτδν, κα\ δια-
Λ ή σ ε τ ε άφεσιν έπλ τής γής πάσι τοίς κατοικούσιν 
α υ τ ή ν . Ένιαυτδς αφέσεως, σημασία αύτη Ισται ύμίν, 
χ α λ άπελεύσεται εΓς έκαστος είς τήν κτήσιν αυτού, 

m Num. χχχτ, ! -β . η ITira . νι, 8. 9 9 Hebr. χιιι, 

annoram, septem annoe seplies, et erant tibi sep-
tem hebdomades aimonm) quadraginta novem anni 
et annuntiabitis tubee voce in tota terra veetra, 
eeptimo menee, decimo die mensis, die propitia-
tionie adnontiabitis tuba in tola terra veetra. Et 
eanctificabitis annuoi, qninquagesimum anntjm;et 
pradicabitis remissionem in terra omnibus itthabi 
lantibus in ea. Annus remissionis *. significatio noc 
erit vobis, et retertetur qtitsqtie ad possesswmem 

δ. ·· Levit. xxv, 1-4 
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suara, ct unuequisque ad cognationem suamrever- Α χ*λ έκαστο; είς τήν πατριάν αύτου άπελεύσεσβε. 
temini, reraissionis significatio hoc erit vobis, an-
nus quinquagesimus annus erit vobis · · . · Quaenam 
igitur sit ratio, cur ipsius ternequoqae remissio 
iieret, quidve signiQcet remissionis anaus, erit ex-
quirendi locos. Esse aulem po&sessionem praecipuam 
Leviiis datam, mox dicetur; interiin vcro scribit 
iterum in hunc modum : < Quod si quis vendiderit 
domum babitabilem in urbe murata, erit redemptio 
cjus,donec impleatur annus dierum, erit redempiio 
ejus : quod siredempta non fuerit, douec implelus 
fuerit anmis tolus, conflrmabitur domus, quae cstin 
urbe babente muros, firmiter ei qui eroit eara , in 
progenies suas; et non exibit in remissione. Domus 
vero, quae sunt in villis quae non habent morum 

Αφέσεως σημασία αύτη, τδ Ετος τδ πεντηκοστά* 
ένιαυτδς έσται ύμίν. ι Τίς μέν ούν δ λόγος τον χαλ 
αυτήν άνείσθαι τήν γήν, τί δέ δή ο3ν καί τδ της 
Αφέσεως έτος ύποδηλοϊ, βασανιούμεν εύκαίρως* δτι 
δέ εξαίρετος τοίς Λευΐταις ό κλήρος, λελέξεται* τέως 
δέ γράφει ώδλ πάλιν* c Έάν δέ τις άποδώται τήν οί­
κίαν οίκέτη τήν έν πόλει τετειχισμένη, και έσται ή 
λύτρωσις αυτής, έως πληρωθή ένιαυτδς ήμερων, 
έσται ή λυτρωσις αυτής* έάν δέ μή λυτρωθή, £ως άν 
πληρωθή αυτής ένιαυτδς δλος, κυρωθήσεται ή οίχία 
ή ούσα έν πόλει τή έχούση τείχος βεβαίως τψ κτησα-
μένφ αυτήν είς τάς γενεάς αυτού* και ούκ έξ^λεύσε­
ται έν τή άφέσει. Αί δέ οίκίαι αί έν έπαύλεσιν, αίς 
ούκ έστιν έν αύταίς τείχος κύκλω, πρδς τδν άγρδν 

in circuitu , pro agro terra repulabuntur; redimi ^ τήςγής λογισθήσονται* λυτρωτα\ διαπαντδς έσονται, 
eempcr potertmt hse; in rcmissione exibuol. Et 
Torbes Levilamm, domus 'urbium possessionis eo-
ruirt, semper a Levitis redimi poterunt, et quicun-
qne redemerit a Levilis, et exibit venditio eauun 
domorum urbis posscsskm» eomm in reraissione; 
qnia domos urbium Levitarum bae sunt posses-
siones eornra in medio Oliorum Israel; et' agri 
definiii ufbibus eorum non vendentur; quia posses-
aio perpetua hsec eorum e s t · * . > 

PALL. Ecquid sibi lex Undem in his verbis vult? 
neque enim satts intelligo. 

CYR. Actipe igitur. Si qui urbanas tedes de do* 
minis emerint, liceat, inquit , vendiloribus rem 

κα\ έν τή άφέσει έξ·λεύσονται. Καλ αί πόλεις τών 
Λευιτών, οίκίαι τών πόλεων κατασχέσειος αυτών, 
λυτρωτα\ διαπαντδς έσονται τοίς Αευίταις, και δς άν 
λυτρώσηται παρά τών Λευιτών, κα\ έξελευσεται ή 
διάπρασις αυτών οικιών πόλεως κατασχέσεως αυτών 
έν τή άφέσει* δτι οίκίαι τών πόλεων τών Λευιτών 
κάτασχεσις αυτών έν μέσω υίών Ισραήλ, καλ of 
άγροι άφωρισμένοι ταίς πόλεσιν αυτών ού πραθησον* 
ται* δτι κάτασχε τις αίωνία τούτο αυτών έστιν· t 

ΠΑΛΛ, Κα\ τί δή άρα φησΙν ό νόμος; συνίημι γάρ 
ού σφόδρα. 

ΚΤΡ. "Ακουε δή* τά μέν γάρ έν άστει τών οικοδο­
μημάτων Α Αν έκπρίαιντό τίνες παρά τών κυρίων, 

venditam redimere, idque ad unum 4 6 7 »nnum; C 1 * έ * τ ω · W * . ™ ? άποδομένοις, άναμοιράσασθαι τί 
ain id,non fiel, dapeo annb, emptori raU emplio *>Qb> καλ μέχρις έτους ενός* εί δέ μή τούτο γένηται. 
esto, neque liceat amplius i l l i negotium exbiberi 
Sin ager sit et vi l la , perpetao, iuqoit, redimendi 
jus eeto, ubi venditor datuni argentum emptori per-
eolverit. Sin ille numerare non possit, ac propterea 
minime recuperare, remitti pnecepit anno quinqaa-
gesimo, nullo pretio ab anliquo domino persolulo : 

lex enim ei, qui possessionem coemiaeet, longi tem<-
poris lucrum pro debiti persolatione compuUbat. 
Sed baec in plebeiis hominibus constituit Deus: 
booa vero Levitica rursus excepit, et tanquam pro» 
prio quodam bonoris jure discrevit, cum ea semper 
redimere jas esse voluit, et distrahi prohibuit: 
c Pars enim, inquit, et sors illorum est. ι 

PALL. Ergone ista tantummodo lex specUmt, 
nihilque prorsos parere polest inqaishio, quod no-
bis utitogit? 

CYR. Qaonam modo igitur lex adbuc spiritualis 
er i l ? aut qnomodo non operae preiium sit videre 
quidnam esse eacrae Litterae dicant, cujus gratia , 
qtue in urbe saat, redimi non possint post annom 
elapsum, contraque redimi Sefoper liceat, quae extra 
nrbem, et inagris? Yerum perspici facile potestnon 
magni apud Deum esse ponderis historiae rationem, 
dora apiritualis sensus carsu secundo feratur, et 
veritatis notae expressa» admodom appareant: 

παρφχηκότος ένιαυτου, κύριος έστω, φησ\, χα \ γραμ­
μάτων έξω λοιπδν ό πριάμενος. Εί δέ άγρδς είη χαί 
Ιπαυλις, έξέστω, φησί* τδ άναχομίζεσθαι διά παν­
τδς, έκτετικότος τψ πριαμένψ τδ δοθέν άργ&ριον τοΰ 
Απεμπωληκότος. Ούκ έχοντος δέ χατ*Βίϊ*αι καί άνα-
λαβείν, Ανείσθαι προστέταχεν έν έτει τ«νττ\χοστφ, 
έκτετικότος ουδέν τού πάλαι Κυρίσο. Κ«τΛ^γΙζετο: 
γάρ ό νόμος τψ πριαμένψ τήν κτησιν, του μακροΰ 
χρόνου τά κέρδη πρδς τήν τών όφλημάτων άντέχτι-
σιν. 'ΑλλΑ ταυτλ ρλν έπ\ τοίς άγελαίοις εθεσμοθέτεε 
θεός. Άνά μέρος δέ ώσπερ πάλιν και ώς έν Ιδία έΗ* 
θει τιμή τά Λευϊτικά, λυτρωτά διά παντδς είναι λέ­
γων αυτά, καί έπιπράσκεσθαι διακωλύων* t Μερις 

D γάρ αύτη, φησ\, κα\ κλήρος αύτοϊς.» 
ΠΑΛΛ. Τ Αρ' ούν, ώ γενναίε, μέχρι τούτων ήμίν δ 

τού νόμου σκοπδς, έκτέκοι δ' άν δλως ουδέν τών Αναγ­
καίων ή βάσανος} 

K T ? . Είτα πώς πνευματικός έτι δ νόμος; ή πως» 
ούκ άξιον έννοείν, δ τί ποτε άρα φησ\ τδ Γράμμα τΑ 
Ιερδν, τού δή χάριν, αλύτρωτα μέν τά έν Αατα» 
παρψχηκότος ένιαυτου ένδς, έλλυτρώσιμα δέ χαλ Ατά 
παντδς τά έξω κα\ έν άγροίς; Άλλ' έστιν Ιδείν ώ ς ο* 
σφόδρα πολύς τψ πανσόφψ Θεψ τής Ιστορίας δ λόγος, 
έστ' άν Γοι καταρούν τά πνευματικά, χαλ της α λ η ­
θείας οί χαρακτήρες ακριβείς λίαν ένφαίνοιντο» 

« L e f i t . χχν, 8-15. J M b i d . 29-54. 
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ΠΑΑΛ. Διασαφεί δή ουν 5 τί ποτ* εστίν δ φησιν δ Α PALL. Explica igUar qttidBam iHud eft, qood 
lex ait. 

CYR. Obscura quidem, Palladi, est bujus vendi -
tionis ralto, et sane arduum habet accesenm, ei vel 

ντλμος; 
Κ Γ Ρ . 'Αμυδρδν, ώ Παλλάδιε, της Ιμπωλής τδ 

χρήμα , χαλ λίαν Ανάντη τήν προσδολήν έχον, χάν εί 
Αν ψιλαΤς έννοίαις αυτήν περινοείν έλοιτό τις* φράσω 
γ ε μήν, ώς ένι, χαλ ώς άν είς νουν Γοι τδν έμόν. 
Έρήσομαι δε, χαί μοι λέγε* Τοίς καταδηοΰν εΐωθόσι 
π4λ*ις τε χαλ χώρας, τίνες άν είεν άλώσιμοι, χα\ ού 
συν ίδρώτι μ α χ ρ φ ; πότερα δή φής, οί τειχών έσω 
χαλ πόλεων των εύπυργοτάτων, ή μάλλον οί έν 
ΑγροΙςί 

ΠΑΛΑ. Καλ τίνι τούτο άσυμφανές ; εύαλωτότατοι 
γάρ οί έν άτειχίστοις άγροίς. 

ΚΥΡ. Όρθώς Ιφης · οίει δέ δή τίνας άμεινον τε Β 
χαλ επιεικέστατα δια(ήν, αστικούς άρα κα\ τούς έν 
είδήσχι νόμων , ήγουν τούς έν κώμαις άγροικότερον 
άνατεθραμμένους; Ούκούν άσθενέστερον μέν οί έν 
άγροίς προστήσονται τής εαυτών σωτηρίας, οί δέ 
πόλεων είσω πεπυργωμένων, βουλεύσονται δή τά 
άμείνω, χα\ λογωυνται συννόμως τά σφίσιν αύτοίς 
αναγκαία πρδς δνησιν, χαλ ή βουλής κα\ σχεμμάτων 
καιρός. 

ΠΑΛΛ. Αληθές * εί καλ πεπόνθασι μέν τδ ήττάσθαι 
τυχόν. 

ΚΥΡ. Κα\ μήν χαλ Αλώναι τοίς έν άγρψ, χα\ βου­
λής ήμαοτηχόσι τής αρίστης έσθ' δτε συγγνοίη τις 
άν * ατείχιστοι γάρ χαλ τών έν ταίς πόλεσιν Αδου-
λότεροι. Τους γ» μήν έτερους, έπαιτιψτό τις άν, καλ 

maxime simplici intclligentia illam aliquis percipere 
v e l i t : dicam tamen, u l potero, et ut mihi ia meo-
tem venerit. Sed mihi roganti velim, Palladi, re-
spondeas. Qui populari urbes ac regiones consue-
verunl, ab iis quosnam capi facile nec molto eadom 
posse potas, eosue, qmi iotra muros urbesque tur-
ribos probe munitas versantur, an polius, qoi in 
agris ? 

PALL. Et qoem esse puUs, cui boc sil obscu-
rum? facillime scilicet capinntur qui in agris simt 
apertis, nulloque marorum ambitu munitis. 

GYR. Recte sane respondes : quos praeterea pu-
tas melius atque bumanius degere, urbanosne ho-
mines, et in legum cognitione versatoe, an in viilie 
agrestius educatos? Nonne infirmias, qui in agrig 
degont, suam saJutem tuebantur; 468 " v e r 0 » Φ1» 
intra septas muris urbes, et melius deiiberabunt, e l 
ex legum praescripto considerabunt, quae sua? ipao-
rum utilitali conducere videbantur, si qoando con-
silio ac deliberatione opus erit. 

PALL. Yeroro est; quamvi* accidit fortasse οοα-
noaqnam ut yincaotor. 

GYR. Atqoi agreetibus illis, si aut capli foerkil , 
aot si qaaodo ab optimo consilio aberraverint, igno-
sci potest: neque enim mnroram pnesidio ae tueri 
pofisum, et iis, qni in urbibus versantur, ad coo-

μάλα είκότως οΐμαι, εί μετά τδ Αμύνασθαι τούς ^ silia capienda simt pejns inslrecti; aJteros autem 
εχθρούς χαί διασώσασθαι τά οίκεία, ταίς τών Ανθ-
εστηκότων προσοολαίς, προυδοσαν μέν έχοντες αύτολ, 
xaxavtyia δέ τή σφών προηττημένοι, γεγόνασιν ύπδ 
χείρα των ανθεστηχότων. 

ΠΑΛΑ. Ευ Ιφης. 
Κ Υ Ρ . θ έ α δή οδν Ιουδαίους μέν, τήν άγίαν οί· 

χούντας πόλιν, περ\ ής φησιν ό τών δλων θεός* ι Καλ 
άγω Ισομαι αυτή, λέγει Κύριος, τείχος πυρδς κύκλω-
θεν, χαλ είς δόξαν Ισομαι έν μέσψ αυτής, ι Κα\ μέν­
τοι πρδς τόδε καί νόμψ σεσοφωμένους. Τοιγάρτοι 
χ α ί έφασκεν* c Μακάριοί έσμεν οί υίολ Τσραήλ, δτι 
τΑ αρεστά Κυρίψ γνωστά ήμίν έστιν. ι Τ Λρ' ουν, 

non nemo accosaverit, neque injuria, ut arbitror, 
si, cam propulsassent boetem resqjoe suas rectpis-
sem, adversariis invadentibtjg seipsos dedideriut,* 
ei sua prius igoavia victis i i i dhionem boetium vene-
rint. 

PALL. Recledicis. 
CYR. Considera igitur Judaeos quidem sanclam 

illam civitatem incolentes, de qua Deus ille onmium 
praepotens a i t : « Et ego ero e i , dicit Dominus, mu-
rus ignis in circuitu, et in gloriam ero in medio 
ejus " ; ι praeterea legis scienlia eruditos. Ideoque 
dicebat : ε Beati soraus filii Israel, qnia qnae Deo 
placent nola snnt nobis > Annon ejosmodi ho-

©ύχλ δυσεμδατωτάτους κομιδή τούς τοιούτους είναι ^ mines adeo in tuto esse censes, ut ad eos daerao 
φής ταίς τών δαιμονίων έπαγωγαίς, είπερ έλοιντο 
βιονν ορθώς, χαλ τοίς θείοις ύποφέρεσθαι νόμοις; 

ΠΑΛΛ. Πάνυ μέν οδν. 
Κ Γ Ρ . Αί δέ τών εθνών Αγέλα*, φρένα μέν Ιχουσαι 

τήν Αγροικοτέραν καλ εύπάροιστον, παντελώς είεν άν 
είχότως ού συν ίδρώτι ληπταΐ, τψ διαρπάζοντι Σα­
τανά , γυμναλ μέν επικουρίας τής άνωθεν, ήκιστα δέ 
τ δ ν παιδαγωγδν καταπλουτούσαι νόμον. 

ΠΑΑΑ. "Εο:χεν. 
Κ Υ Ρ . Ούκούν Ιουδαίοι μέν, οί πόλιν οίκούντες 

nnm incursus difBcillimos aditus baberet, si i l l i 
recte vivere divinisqoe legibus oblemperare Toloia* 
scnt ? 

PALL. Maxime rero. 
CYR. At vero genlium greges cam agresliorem 

baberent animum, atque rudiorem, et pnedae expo-
siti essent, nihil mirum, si DUUO negotio ab illo 
depraedatore Satanacapi poterant; quippe cum es-
seut praesidio superno nudaii , nec moderatricem 
legem haberent. 

PALL. Ita videtur. 
CYR. Igllur Judsei, qui raunium urbem incole-

Zacbar. n . 5. * Barucb nr, 4. 
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baat, npernoque prstidio anetani, et mente haud Α τετειχισμένην, κα\ ταίς Ανωθεν έπικουρ ίαις *«Ct>-
agresti praediti erant, ac quid Deo placeret miniroe 
ignorabant, cam ratione nulla, qnid ipsos deceret, 
habita, possessionem gibi auribuiam pra negHgen-
tia abjecermt, atque ab illa eamma gpe exciderint, 
Toiai ex bac eua ebrietate resipaerint, u i scriptum 
*et, gaaeque ree recuperaverint, cam pnesena est 
anaae redempiionis, id eet adventvs nostri Salva-
toris, pennanebunt in posterom, erantqae perpetao 
sob emptorig, id eet sab Salanae, potestale. c Ecce 
enim, inquit, imqaitatibus veetrie venditi esiis, 
et propter peccata veslra 4 6 9 dimisi.matrem ve-
ftram ·*. ι At vero genlium populus cum omnibus 
prsesidiie nmdatos esset, et animo esset agresti et 
rudi, ob eamque caueam polsus el aliis in servi 

σμένην, καΛ φρένας Εχοντες Αστικός, καλ το τ φ ffc^ 
δοκούν ούκ ήγνοηκοτες, tlta τον πρέποντος Αλογη-
σαντες, τδν σφίσιν αύτοίς Απονε μηθέντα χλήρσν 
Αποδεδληκοτες έχ ραθυμίας, χαλ τής *Αγαν έλχίΙ* 
έκπεπτωκοτες, εί μή έχνήψειαν Αν έχ μέθης «ύτώι, 
κατά τδ γεγραμμένον, χαλ άναχομίσαιντο τΑ obofc, 
του τής λυτρώσεως ένεστηκδτος ένιαυτου, τχχΤτ" bn, 
τής του Σωτήρος ημών επιδημίας, ΑπομτνοΟσι λ*-
πδν, καλ διηνεκώς ύποχείσονται τφ πριαμάνω, νχ* 
έστι τψ Σαταν$. ι Ίδού γάρ, φησλ, ταΙς £*ομ!χς 
υμών έπράθητε, χαλ ταίς Αμαρτίαις ύμων Ι ς α π έ ι τ ο 
λα τήν μητέρα υμών. ι Άνεπικούρητος δ* παντελές^ 
τών εθνών ούσα πληθύς, χαλ τήν άγρουοΑν τε xtt 
Αμαθή νοσούσα φρένα, ταύτητοι κα\ έξωσμένη πρδ; 

Uilem datas , Deo mieerante perpetuo redimi po- B τήν ύφ' έτέροις δούλείαν, λυτρωτή διά παντός Ισα*, 
test: resomet enim guam pogsegsionem, jam ad U-
bertatem anno reiuis&ionis Tocatua, cum onmcm 
terramm orbem ex deemonoiD tyrannide Cbristi» 
relaiavit, atque ex peccati iaqueis eisolvii, et fide 
jokifloavit, et Spiritu aaneiificavit, chirographo, 
qood erai adversun nos, per suam crucem deslra-
cto · · . Levitioas vero peeeestkxies alieaandi yns non 
est: servatur enim gtabiliter lanclorum posseesio, 
irmaque spe nitantar. Ilaque de Haria iila ma-
liero discendi cupidissiraa dixit cerie GhriaUn, eam 
optimam psrieBi elegisee, qwe natBqmam ab ea es-
-aet aofercBda ". .VenimUaien, etexigui, el magKi 

έποικτείροντος τού θεού* άναλήψεται γ ά ρ τδν tim 
κλήρον κεκΧημένη πρδς έλευθερίαν, έν τ ψ Ιτει t% 
αφέσεως, δτε πάσαν τήν ύφ' ήλίψ τής των δαιμόνων 
πλεονεξίας άνηκε Χριστδς, καλ τών τής αμαρτά; 
έξείλετο βρόχων, χα\ δεδλχαίωχεν έν πέατε ι , χα 
ήγίαχεν έν πνεύματι, καταργήαας τψ IBUp ovropy 
τδ καθ* ημών χε ιρόγραφον, άνεκποίητα Ι έ τά λεκ­
τικά* τετήρηται γάρ ασφαλώς τοις άγίοις ό κι^μς, 
χα\ έρηρεισμένην έχαυσι τήν ελπίδα. Καλ γονν i * * f 
φιλομαθέστατη Μαριάμ έφη που Χριστδς , δτι ήν 
χαλήν μερίδα έξελέξατο, ήτις ούχ άφαιραδήσετα» 
αυτής. Πλήν μικρού καλ μεγάλου Ιερέως χα\ λχ». 
χα\ πάντων τών Απαξαπλώς ή λύτρωαις έν Χριπ» sacerdoiiit, etpopali, denique, v t exo verbo dicam, 

ooiniitm redemptfo, et spei flnniias in Cbrieto c καλ τδ τής ελπίδος Ασφαλές, 

PALL. Alienabit igitnr suam peasesstenem Israel, 
cum redemptkxais annam non coanoverit : gentee 
vicissim sae spei compotes enuit, et per Cbriilum 
nalarc bonorum recoperatio fiet. 

CYR. Ila prorsas censeo, ac veritaii bujus meae 
oratioais subscribet ille omBium l)eu8, qui boc 
idem alia quoque ralione signiikat per Ezecbielia 
vocem in illa dimensione domus *. c ikec dioit Do-
minufl, 8f dederit princeps donnm uni ex filiis suie 
ex baereditate sua, illud filiorum ejus erit. Quod si 
dederit donura ex haereditate gua oni ex pueris suis, 
erit ejus usque ad annum remis6ionis, et regiituet 

ΠΑΑΛ. Άπεμπωλήσει δή ουν τδν ίδιον χλήρον h 
Ισραήλ, τής λυτρώσεως τδν ένιαυτδν ούχ έχεγνω* 
κώς' έσται γε μήν έν χαθέξει τής έλπωος τά έθνη, 
κα\ τών τής φύσεως αγαθών έπαναλ^ς έσται 
Χριστού. 

ΚΓΡ . Ούτω φημί * κατασοοαγαΐ δλ τδν λδγον 
ημών είς τδ αληθές, δ των δλων βάς καλ vjrA? \ τχ -
ρον τούτο σημαίνων τρόπον, διά φωνής ^Ηζεχιτ^-, έν 
τή τού οίκου διαμετρήσει* < Τάδε λέγει Κύριος* *Εα* 
δψ ό αφηγούμενος δομα ένλ έχ τών υίών αύτου, έχ 
τής κληρονομιάς αυτού, τούτο τοις υ Ιοίς αύ του Ισται · 
ή ένλ τών παίδων αυτού, χαλ έσται αύτψ Ιως τού 
έτους τής αφέσεως. Καί αποδώσει τψ Αφηγουμένφ, 

principi, praelerquam ba>redilas filiorum cjus illius D ^ ή ν τής κληρονομιάς τών υίών αυτού, αύτοίς έσται. 
«ri t . E l non accipiel princeps ex haBreditate populi 
gui, u i vi extrudal illos cx possesstone sua; et ab 
haeredilate sua baereditalem dabil filiis suis, ne 
dispergalur populus meus unusquisque a posses-
eione sua < e.i Num tibi perspicuuro boc decretum, 
et simpJex videtur bistoriae sensus ? 

PALL. Minime vero, eumquc libentissime de te 
„cognoscerem. 

CYR. Principem, Palladi, summum sacerdotem 
vocat, qui, ut subjeciis populis dux esset, eleclus 
est. Ergo, quoniam sanctis rerura 4 7 0 sacrarum 

M Isa. L , 1. ·· Col. ιι, 12,13. · 7 Luc. x, 40-43. 

κα\ ού μή λάβη δ αφηγούμενος έχ τής χληρονομία; 
τού λαού αυτού καταδυναστεύσαι αύτους έ χ τής ΧΑ-
τασχέσεω; αυτού, άπδ κληρονομίας αυτού χαταχλτρο-
νομήσαι τοίς υίοίς αυτού, δπως μή διχαχορπίζητχι δ 
λαδς μου, έκαστος άπα κατασχέσεως α υ τ ο ύ . » *Λ?ά 
σοι σαφές τδ χρησμψδημα, κα\ ψιλδς Αράται τής 
Ιστορίας ό νούς; 

ΠΑΛΛ. Ουδαμώς* άναμάθοιμι δ' ά ν ω ς f ^ i c r A γε. 

ΚΤΡ. Ηγούμενο», ώ Παλλάδιε, τ ο ν Αρχιερέα 
καλεί, τδν καθηγείσθαι λαχόντα τών ύττδ χ ε ί ρ α λαών. 
Ούκούν έπειδήπερ επιτήδειοι κα\ εξαίρετοι χοές αγ ίο^ 

·· Ezech. ΧΛΜ, 16-18. 
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Ιερουργοίς έκνενέμηνται κλήροι, καλ τούτους αύτοίς Α adminislrie necessaria; alque extmiae possessionef} 
άσαελ διασώζε σθ σι κα\ αναποβλήτους είναι προστέ-
τ α χ ε ν . Αναγκαίους εκείνο δηλοί. Εί γάρ γένοιτο, 
φησλν. Ινα τών ηγουμένων ήτοι τών Ιερουργών, τοίς 
Ιδίοις διανείμαι τέκνοις έξ Ιδίου κλήρου τινά, πε-
π ή χ θ ω , φησλ, τδ δοθέν, καί άνεκποίητον έστω τψ 
λαοοντι τδ δώρον. Οίχεται γάρ ούκ έπί τινα τών αλ­
λογενών δ κλήρος, αλλ* έξ Ιερέων είς ίερούς. Εί δέ 
δή χ α \ έν\ τών οίκετών χαρίσαιτο, κεκτή σεται, φησ\ν, 
ου βεβαίως δ λαβών, άναδραμείται δέ πάντως έπι τδν 
ήγούμενον, £ν τψ έτει τής αφέσεως, δ κλήρος αυτού. 
Προ*χεπιτάττει γε μήν άποσείεσθαι τδν ίερουργδν του 
τών άλλοτρίων έφίεσθαι κλήρου, τούτο γάρ, οΐμαι, 
έστλ τδ , ού μή λάβη δ αφηγούμενος έκ τής κληρονο­
μιάς τού λαού αυτού. *Αρά σοι γέγονεν άποχρών ό 
λδγο^ ?ί£ τήν τού π ή γ μ α τ ο ς διασάφησιν ; 

Π Α Λ Α . ΚσΛ μάλα. 
ΚΤΡ» Ί τ ω δή ουν είς βάσανον τήν πνευματικήν · 

τύποι γάρ δή τά έν νόμψ, καί τής αληθείας τ) μόρ-
φωσις έγκεχάρακται ταίς σκιαίς. 

ΠΑΑΑ. Αληθές. 
ΚΤΡ. Ούκούν κλήροι μέν Ασφαλείς καλ μένοντες, 

61 έκ πατέρων είς τέκνα, Απόβλητοι δέ καλ Ανόπιν 
Ιόντες, οί έκ δεσποτών είς τούς οΐκέτας* τούτο γάρ 
Ιφη τδ Γράμμα τδ Ιερόν. 

ΑΑ\Α.Χυνίημι. 
ΚΥΡ. ΕΙς & ημών τών fv πίστει δεδικαιωμένων 

καθηγητής, ό Χρίστος, κλήρον έχων ίδιον, τδν τού 
βεού καλ Πατρός. Τοιγάρτοι καλ έφασκεν, δταν πρδς 
αύτδν έποιείτο τούς λόγους ώς έν σχήματι προσευχής, 
δτι ι Πάντα τά έμά, σά έστι, καί τά σά έμά, καλ 
δεδόξασμαι.έν αύτοίς. ι Ψάλλει δέ που καλ δ θεσπέ­
σιος Ηελφόδς, δτι άναβάς είς ύψος, ήχμαλώτευσεν 
α^μαλωσίαν, έδωκε δέματα τοίς άνθρώποις· ούς μέν 
γάρ έθετο έν τ ή Εκκλησία, πρώτον αποστόλους, 
δεύτερον προφήτας, τρίτον διδασκάλους, κσΛ ψ μέν 
δέδοται λόγος σοφίας, άλλψ δε λόγος γνώσεως, κα\ 
τά τούτοις άδελφά. Καλ άπαξαπλώς τοϊς Ιδίοις άγα­
θοίς τάς τών άγαπώντων αύτδν καταπιαίνει ψυχάς. 
Βεβαία δή ουν καί έρηρεισμένη τοίς ίερουργοίς τε καλ 
έλευθέροις τών δεδωρημένων ή κτήσις. Τοίς δέ τδ 
δούλον έχουσι πνεύμα, τούτ' έστι, τοίς έξ Ισραήλ, 

allribata? sunt, easque illis perpetuo servari, et 
alienari non posse conslituit, necessario UloA si-
gnificat. Nam si contigerit, inquit, aliqnem e i prin-
cipibns, id est e sacerdotibus, noonulla sois l ibe-
ris quse ad suam possessionem periineant, disiri-
baere, ratum esto, inquit, quod datum est, neqpq 
aiienari ab accipiente possit: neque emm illa ha-
reditas ad alienigenam aliquem transit, sed a sa-
cerdotibus ad sacerdotes. Sin aKcui servo dome-
slico largkus fuerit, possidebit, inquil, qui accepit, 
non perpetuo : ad principem eniin omidno remis^ 
sioms anno ejus possessio revertetur. Sed praecipit 
insuper ut sacerdos alienarum possessionum cjjpi-
ditatem abjiciat, id enim est, ut opinor, Non aicfcf-

B piet princeps ex haeredilate populi sui. Salisne haec 
exposilio tibi videtor ad ejas rei explanalionem? 

PALL. Sane salis. 

C¥R. Jam ergo ad sptrilualem inquisitionem per-
gat oratio; nam figurae sunt quae in lege traduatur, 
ei verilatis quaedam informalio in aliis umbrie im-
pressa est. 

PALL. Vera dieis. 
G¥R. Igitar haereditaies eae Urmae snni et sta-

biles, q u » a parenlibus ad Kberos venioni; ese rur-
sus^mittuntur, et retrorsum redeunt, quae a doml-
nis ad eervos; id enira sacre Lilterae dicuat. 

PALL. loteUigo. 
€YR. Nobis autem, qui fide jastiflcati sumos, 

iinua est princeps Gbrislus, qui pbssessioncm illam 
Dei ac Patris propriam haSet. Ideoque dicebat, 
eom ad eum orandi figura yerba convertisset; 
c Omnia mea tua suni, et tua uiea, et glorificatus 
8um in eis ·*. · Psallit etiam quodam loco Ule d i -
vinus Cantor, eum, com ascindissei in altum, capti-
vam daxisse capUviiatem, dedisseque dona homi-
nibus '? ζ aiios eitim posuit in Ecclesia, prtmam 
quidem apostolos, aecundo prophetas, tertio docttn 
res 5 1 ; et alii quidem datus eat scrmo sapientiae, 
alii autem sermo scientise1 v, et quae bis affinia sunt, 
et, 14 $eipel dicam, euie bonis animas se diligen-
t i t m explci. Firma igitur ac stabilis roanct sacro^ 
rnoi mimstris, ac liberis douatarum rerum posseil 
sio; qui vero servilem spiritum babent, id esi, Israe-

τήν έλευθέραν πίστιν ού προσιεμένοις. Αλλ9 ύπδζυγά D Utae, cum fidem liberam non recipiant, 471 sed 
ν β*.·, . . .*- χ gob jogo adhuc nefarii exsecrabilisque peccati ja-

ceant, ab iis alienaiur adimiiurqoe gratla illa per 
Moysen dala, id est, Ula in lege cognitio quae velut 
paedagogus ad veriutem duceret, et sors, alqoe bae-
reditas iie protsua er i i cum sanctis nulla, neque 
pars aJiqua cum Christo : c Ei enim, qui habet, 
dabitur, > inquit, 1 et abundabit; ab eo autem qui 
non habet, etiaro quod videtor babere, anferetur 
ab eo " . 1 Esse autem exbaeredatum Israel, quod 
fidem mlnime receperit, neque Hbertatis dignilaie 
aii ornaius, indicavit Salvator, cam bujus legis, ut 
ego interpretor, yim ac scnsum in medium proferreu 

κειμένοις έτι τής βέβηλου κα\ βδελυράς αμαρτίας, 
απόβλητος χαλ αφαιρετή καλ ή δοθείσα χάρις διά Μω-
βέως, τοντ* έστιν ή έν νόμψ γνώσις, παιδαγωγού σα 
πρδς αλήθειαν. Καλ κλήρας μέν δλως μετά τών αγίων 
ού&ελς, μερίς δέ ουδεμία μετά Χριστού. < Τψ γάρ 
έχοντιν > φησλ, c δοθήσεται καλ περισσευθήσεται, 
άπδ δέ του μή έχοντος, καλ δ δοκεί έχειν άρθήσεται 
άπ* αύτοΰ. > "Οτι δέ απόκληρος ό Ισραήλ τήν πίστιν 
ού προσηκάμενος, ουδέ τοίς είς έλευθερίαν άξιώμασιν 
έκλελαμπρυσμένος, διαμεμήνυκεν δ Σωτήρ, τήν τούδε 
τοδ νομού, χαθάπερ έγώμαι, δύναμιν παραχομίζων 
είς μέσον. "Έφη γάρ ώδε τοίς άπειθείν έλομένοις-

m Joaj i .xvu, 40. " Psal. w v n , 19. J* I Gor. xn, " ibid. 8. " Mattb. xni , 12. 
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Sic dixi l i » o e i Μ obwaptrare *Utatra*t Α « 'Αμήν, άμτν i i ^ Ipiv Er. τζςΐ τού, ψκχ^ 
ιιϊχίς εστί ττς Αμαρτίας, έ δ δ&ΓΜςοί jsx-â  • Am*>o, Μ Μ · d x » τ obis, qwa »>n*iu>qei b c i l p t t -

r a l u « , t e n - M ptfvrali : v n u s A u t ^ m noe B U -

tutl m 4om% i* attenmm : fclius oiaiKrt *a 3ΕΚτηιαπ. 
S* erjr* vo* Fiiios liberaferii, loae iere l i lrfr i er i-
Us ? \ » Vide iuqoe Uberonua tfe*, haeirUiUi^e 
cooetqoi; DOO eorxm qui jogo senitaiis opprts*i 
suni : i l i i e n i « s u t , qrti wamaA im CWMRO, »οα· 
tenri, toquit. 

PALL. EkgafiiiiAine dietari est. 
CYR. I» eo vero qood lex adjonxil: c Noo aect-

piet princeps ex luerediUte popoJi u i , ui rcUaqaal 
fiJiis t u i f t t e . · ejosmodi qakJpiaai insiaaal, p u -
qoam Cbri&Unn (w eniei motler esl priocep*) cui-
qoaoi taoctilkalonun t o r t t n i , qtue mioiate illis 

v.x:a c i ^ τέτ, * Α > * Ι , Ο -Ας μέν*: ιί; τ*» Μ 

έχετΟε. · Ά β ^ ι δή οτι τ* χ&ή*χ z i r^a . 
έλε*δέρ«ίς άν xp&sc, xal «; juki» 
ί-»γα &V/*i :«y νωλ γάρ oi μένοντες b ή ι ί ύ , χ 
©ύχ\ δ*ϋλί£, φηαίν. 

ΠΑ\Α. \1ττ-ιάτχτχ έ χ » . 
ΚΤΡ . Προσεπχγ*** δ ε δ ν ό ρ ^ τ δ , ι < > & ί ^ 

αφτ^οΰμενος έχ ττς χλτςρονορίις τ»1 ijfc 
τοΰ καταχλτ ρονομτ CTI τοις υίοί; χύτώ, ι ·αφμ 
τι τοιοΰτον, ύ ς ούχ Αν ποτε Χριστές, βύτδςφ *ρ 
ήγοΰμενος, διχνείμαι τ « \ τών ήγιατ,ιίϊ*», * ύ 

ronfpoiat, dUtnbolnraai. Qoid enim? noa alia B *ύτοίς πρέποντα κλήρον. Ή γάρ, βύτ\ | β £ * 3 > 
quasi para, ct teredilas alia iis convenii qui v i -
t » ftoara Deo miuiroe lotam addixeninl; alia m r -
twe, el ea qoidetn e&inia, seJeclis illis hominibos 
qai ad iiioimoai inCbrUio spleadoreni perreneranl? 

PALL. Qois neget? 
CYR. Torpe igitor c*i saoctis viris, ea pelerea 

Chrislo velle quae iis convenitint qui in saecolo 
ver&aalur, el τίΐΛ genut coloal noo oeud ex parle 
&anciificatom : peiendamqoe poiias est camaJe ni 
b i l , led divina omnia alqoe spiriioalia. Sic ipae 
qaoqne SaWalor fanctit apostolis precari imperavit, 
atqoe orationero ad fonnam sancfis decenUssunam 
effinxil : t Ita, ι inquient, t vos orate : Pater no-
•ter, qui es in coelis, sanclificetur nomen tuum;ad- Q «ροσεύχεσβί • Πάτερ f μ ώ ν ό έν τχ; ojar^; 
Teniat regnnm ttnim,fiat volontas tua; sicut in CCBIO ^ Τ Ω ~H 5 0 J ' MI™> ή 1· 
el in terra. Panem nostnim quotidianam da nobis 
bodie, et diraitte nobis debiu nostra, sicut ei nos 
di-nitlimu» dcbitoribas uostris, 472 e l n e n o s 

ducas in lenlalionem, sed libera nos a maJo ι 
Igilur indecore petenlibus ea qua prtnceps minime 
tribuit, dicetur a nobis : ι Pctitis, el non accipitis, 
eo quod male petalis > Vere autem ab eo dictum 
esse qui Deum bis verbis alloquebatur : < Quia to 
reddes unicuique juxta opera s t ia" , ι lex iterum 
indicat, dicens: < Hac de causa non accipiet prin-
ccps ex haereditate popali sui, ut basredes instiluat 
filios 8U08, D€, inquit, diapergatur popuhis raens 
umisquisque ab baereditate sua ι Est enim cui-

τις έτε'ρα, XJX x l f οος έτερος, τοίς 4kw/% 
ΜτεΑειχότι θεψ ττ4ν έχατών ζωή^ ίτερς&αΙ 
έςχίοετος τοίς έςεαεγμενο&ς xa>. είς 1 φ έώ> 
χ6αι τής έν Χριστψ λχμχοοτητος; 

ΠΑΛΑ. Πώς γάρ ου ; 
ΚΤΡ. Ούχούν άχαχλίς όχγέοις, τδ χχβϊ Ιρ* 

δέχεσθχι ζτ,τείν ά τςίς εν χότμψ χρετχ,β«^ 
τείαν έχιτηδεύουσι τήν ούχ ειοάιτχι τχ?έγ< 
Ζητητέον δέ μάλλον, αχρχιχδν μέν Μ^είά 
χάντα χαλ πνευματικά· οντ»ι χαλ α ν χ ^ 
τους αγίους αποστόλους πχ*είσθαι xfeassi^ 
Ιχετείας τούς λόγους, διαπλάττων εύ μέλι ^ 
άγιοπρεπές τήν αίτησιν. ιΟΟτωςι γ έ ρ , ^ . » » ^ 

r> 
ΐΤϊΛΗΐ 

6 θέλημα σου, ώς έν ού-ρανψ χ&ί έπΙ φ Π& ^ 
άρτον ημών τδν επιούσιον δδς p̂ft ετ)ρερ>ν, εά 
άφες ήμΐν τα όφειλήματα ημών, ίρεί ;^· 
μεν τοίς όφειλέταις ημών, χαί ρί ^ r ^ > fc* 
είς 7ΓΞΐρα<?μ6ν, αλλά όύσχχ ijpi; W " ί ' 
Τοίς ούν αϊτούσιν ού χι^κοντ»^ i ^r/J.Ur^t <. 
ηγούμενος, λελέξεται πρδς ήυ£«* ιΙώτάτι^.'Μ 
λαμβάνετε, διότι κακώς αίτείτε.» *Or<Uir.Π i 
Οής ό λέγων πρδς τον Θεδν, δτι ι Β l«Uma># 
στω κατά τά έργα αυτού, > πάλιν ήμίν ύ«ινίταα 
λέγων ό νόμος, δτι ι Ταύτης ένεκα τή< «W*C» ^ Pj 
λάβη ό αφηγούμενος, έχ τής κΑηρονορίΚ w i ^ 
αυτού, του κατακληρονομήσαι τούς vW^ awu» 

que a Deo sua quasi posseesio parata, parsque pro D δ π ω ς ' W ^ r t διασκορπίζηται ό λαός μβ«εΛ5»« 
~ άπδ τής κληρονομίας αυτού, ι Ήτοίμασταιγβρ2>β«ί 

έκάστψ κλήρος ίδιος, κα\ αναλογίας τοίς χατω{Λϋ ·̂ 
νοις ή μερ\ς παρά Θεού. Ί ! χαλ τάχα π*>, 
ώς έστι τών άγαν έκτοπων μεθίστασδαι x*̂  **** 
μεϊν τούς ήγιασμένους, ών άν έχοιεν ol ooww^* 
τά έν κόσμψ, πρόσκαιρα δέ ταύτα καλ σαρχ^έ» ^ 
έν ίσψ σκιαίς παρελαύνοντα. 

ΠΑΛΛ. ΤΟδε έχει. 
ΚΤΡ. Κλήροι μέν ούν Ιδικοί, καλ μέντοι χ Λ ^ 

λεις τών άλλων έξηρημέναι τοίς Αγίοις Ι ε ρ σ - ^ 
παρά θεού τά γέρα, κοινήν δέ ώσπερ απάντωνό^ί* 
τήν μίαν κα\ διαδόητον Ιερουσαλήμ- έφη γάρ^τ 

rerum ge&tarum ratione respondens. Aut fortasse 
idicit alienura valde essc a suo statu dimoveri san-
clos viros, el ca expetere quse i i babeant; qui raun-
dana sapiunt, tcmporalia aatem h«c sunt, et car-
nalia, el umbrarum instar pratereuntia. 

PALL. Iia se rcs babet. 
CYR. Propric igilur possessioncs, atque eliam 

urbes ab aliis cvcmplae sacris ministris a Dco tan-
quam praemia tribuUe sunt, omnibus lanicn qunsi 
conimunem dcfinit unain illam, cl omnium sermone 

v Joan. 
Ezecb. 

vni, Si-56. 
XLVI, 18. 

Ezecb. XLVI, 18. Mattb. ν ι , 9-13. 7 7 Jac. iv, 3 . 7 8 J e r e r a . xrr. «4 



Π DE ADORATIONE IN SPIRITU ΕΤ VERITATE. LIB. XI I I . 87^ 

ikj Ιν τ φ Δευτερονομίψ · c Έάν παραγένηται δ Α celebratam Jerusalem; sic enim ait in Deuterot.o; 
-. ευίτης έκ μιάς τών πόλεων υμών, έχ πάντων τών 

£/ν ΐσραήλ ού αύτδς παροικεί, χαθδ επιθυμεί ή 
' νχή αυτού είς τόπον δν έκλέξηται Κύριος δ Θεδς 

_ r i , χ«Λ λειτουργήσει τψ ονόματι Κυρίου τού Θεού 
ύτού ώσπερ πάντες αδελφοί αυτού οί Λευίται οί παρ­

' πηκδτες εκεί ενώπιον Κυρίου, μερίδα μεμερι· 
μένην φάγεται, πλήν τής πράσεως αυτού τής κατά 
>|ν πατριάν. ι Ένδς γάρ δντ^ς Θεού πανταχή τών 
ρέων άπτεσθαι χρή τούς εΓς γε τουτ\ παρενηνεγμέ-
ουςν χα\ ψήφψ τή άνωθεν άπολελεγμένους. Τούτο 
* χαλ νύν έν Έκκλησίαις τετήρηται, κα\ τετίμηται 

: yoe; ημών δ νόμος* πόλις μέν γάρ έκάστψ χαλ χλή-
' ος Βιος τών έξειλεγμένων είς ίερωσύνην, συμπαρα-

αυ—Χάνεται δέ πρδς ίερουργίαν, κάν εί έξ ετέρας είς 
τέα93ν Γοε τυχδν, ή πόλιν ή χώραν, καλ συνεσθίει 

" ιεττάτών Ιερέων, κα\ τοίς τής αγάπης τιμάται νό-
- ι&ί^' ίοικε δέ τι κα\ μυστικδν, καθάπερ έγψμαι, 
• τά>ιν ό νόμος ύποδηλούν. Μυρίαι μέν γάρ άνά πά-
"τον τήν οίκουμένην χώραί τε καλ πόλεις έν αΤς 

Ιγιαί τε καλ θεοφιλείς ανθρώπων ψυχαί λειτουρ-
. ' ^ούσι Θεω, διά γε τού ζήν έννόμως, καλ πολιτεύεσθαι 

μέν εύαγγελικώς, καταθύειν δέ ώσπερ αύτψ τά είς 
έσμήν εύωδίας, δήλον δέ δτι τής πνευματικής, πίστιν, 
ελπίδα, άγάπην, ύπομονήν, πραότητα, φιλοπτωχίαν* 
ι Τοιαύταις γάρ θυσίαις εύαρεστείται Θεδς, » κατά 
*άς Τ ροφάς: Αλλ* οίδε δή πάντες καθάπερ είς μίαν 
καλ κοινήν μητέρα συνθέουσι τήν έπουράνιον Ιερου­
σαλήμ, τήν τών πρωτοτόκων Έκκλησίαν, τήν άνω 

mio : ι Si advcneril Leviles ex una urbiiim vestra? 
rum ex omnibus filiis Israel, «bi ipse inpotii, uf. 
desiderat aniroa ejus, in iocara quem elegerii Do-
minus Deos twjs, et minislraverit nomini Dowinj 
Dei sui, sicut omnes fratres ejue Levitae, qoi aslant 
ibi coram Domino, partem partitam edet, pra*tec 
venditionem ejus, q u » est secnndoin familiam **. ι 
Nam, qaia unios Dei sunt nbique sacerdotes, con-
jungi eos oportet qui ad hoc nwmis provectj, et 
divino suffragio electi sunt. idipsum boc quoque 
tempore in Ecclesiis serratur, et huie legi bonos a 
nobis impenditur ; qoamvis enkn cuiqiie ad saeer-
dotium eJecto sua sit eivitas atque possessio, sbanul 
tamen ad sacrificium celebrandam assumitur, Uoet 
ex una ad alteram pergat urbem regionemve tor-
tasse, et una cum sacerdotibus vescitar, et cbarlr 
tatis legibus bonoratur. Sed irahi rursus ea lex 
mysticum quiddam, irt ego iMerpretor, significarc 
videtur : innumerabUes quippe swit per universuiq 
orbem terrarum regiones, atqoe urbes, in quibqs 
sanct* Deoqoe cbarae animae cultum eidem exhi · 
bent, dum legitirae vWuni, 473 e t e * Evangelii 
praescripto conversantur, etque quodammodo sacri-
ficia in odorem suavitatis, itimiruni spirilualis, ofife-
runt, fidem, cbarilatem, patienliam, mansuetudi-
nem, benigniuiem in pauperes : c Talibus eniwi 
bostiis prpmeretur Deus, ι ut Scriplurae tradunt 
Sed hi prorsus omnes lanquam ad iroam «omoui-

χαλλίπ&ν, τήν σχηνήν τήν άληθινήν, ήν έπηξεν δ € B « « q u e matcem conveniuni, ad illam ccelestem Jo-
Κύρως καί ούκ άνθρωπος, εκεί καθαρωτερον λειτουρ· 
γήσομεν, εξαιρεθείσης μέν ημών τής αμαρτίας είσ­
άπαν, πεπαυμένου δ* λέοντος και δράκοντος, βασι-
λίσχου χαλ άσπίδος* c Έσται » γάρ, φησλν, « εκεί 
οίος καθαρά, χαλ δδδς αγία κληθήσεται, κα\ ού μή 
εδρεδή έκεϊ λέων, ουδέ τ5>ν θηρίων τών πονηρών 
ουδέν ού μή άναδή εκεί. ι Με μερισμένη ν εκεί με­
ρίδα φαγόμεθα. Γέγραπται γάρ* c Τους καρπούς 
τιαν πόνων σου φάγεσαι. ρ Έ ούκ ανάλογος τοίς 
έχάστου πόνοις ή τών αγαθών άντέκτισις, εί χα\ έν 
μ έ τ ρ ψ πλε/ovt διά τήν τού Δεσπστου φιλοτιμίαν; 
c Μέτρον γάρ , φησλν, καλδν, πεπιεσμένον, ύπερ-

Ε χ χ υ ν ό μ ε ν ο ν , σεσαλευμένον δώσουσιν είς τδν κόλπον 
υ μ ώ ν . > 

ΟΑΑΑ. "Εφης μέν όρθώς. Πλήν εκείνο φ ράσο ν ού 
γ ά ρ έξην τοίς Λευίταις έν ίδίαις ούσι πόλεσι τε καί 
χωμσας , Ιερουργείν; 

& ι ~ Ρ . "Ηκιστά γε· μία γάρ ή σκηνή, κα\ έν τδ θυ-
σ ιαατήρ ιον έφ* ψ πάντα τά ίερά, εΓς δέ καί νεώς έν 
τ:οίς Ίεροσολύμοις, δν Σολομών άνεδείματο, τής άρ-
/αι'ας άχείνης σκηνής άπο πληρών τδ σχήμα. Άπο-
^ράσχ£ΐ δέ παντελώς ό νόμος, τδ έξείναί τ ισι , τής 
αγίας Ι£ωθεν θύειν σκηνής * και τοίς τούτο δρ$ν έθέ-
Αουαεν, δλεθρος ήν ή ζημία, κα\ δ περ\ τών έσχατων 
έττήρττητο λόγος. Έ φ η γάρ ώδε σαφώς- ι Έάν δέ τις 

ττ ρόδα τον ή μόσχον έν τή παρεμβολή, κα\ έπ\ 
· · D e u t . xvin, 6-8. β ι Hebr. χιιι, 16. β β Hebr. 

rusalera, i lkra primogenhorum Eoclesiam, illam 
^uperam ct pratclaram -urbem 8 1 ,verumque tab^er-
nacolum, quod fixit Deus, et pon homo; ibi purius 
sacrificabimus, cum peccatum a nobis omni <ex 
parte ademplum eri i , sublalusque leo el drapo, 
basiliscus et aspte: ι Erit enim ib i , > inquit, « via, 
munda, et via sancta vocabitur; neque Uwenietur 
ibi leo, neque ulla mala bestia eo ascendel ·*. \ 
Partilam ibi partem con?edemus, cum scriptum s i t ; 
c Fructus laborum luorum comedes *K.» An vero 
njinus pro pujusque laborum ralione illa bonorum 
praerniorumque persobitio fiet, etiamsi copiosiorp 
mensura fiel Domini nostri muniflcenlia ? c Mex-
euram enim bonam, confertara, supereffluentero, 

^ coagilatam dabo in sinum vestrura M . J 
PALL. Est quidem a te recte dictum. Illud vero 

mibi explices velim : nonne licebat Levilis in suis 
urbibus villisque manenlibus sacriQcare Τ 

CYR. Minime vero: unura quippe tabernaculum 
erat, unumque altare, in quo vjciimae omnes immo-
labantur, iroum quoque Hierosolymis templum a 
Salomone constrnctum, quod veteris illius taber-
naculi imagtnem referebat. Lex quoque prorsu^ 
interdicit ne cui liceat extra tabemaculum sacri-
ficare; quique hoc fe^jssent, exterminationis multa 
eralconslituta, et extremum supplicium immine-

' bat; sic plane d ix i t : ι Si vero quispiam bc-
xn, 22, 23. M | sa . xxxv, 8, i k Psal. cxxvn, 2. 



871 S. CYRILLl ALEXANDRINI ARCHIEP. 

molaverit ovem aat bovem in caslris, el ad oetium Α τάς θύρας τής σκηνής μή ένέγκη, έξβλοθρευθήπτειή 
Ubernaculi non adduxeril, exterminabitar anima 
illa de populo RUO ·*.» Porro necesftarium omnino 
fuisee eo tempore ut, quicunque sacriAcare veltent, 
templum ipsamque sanctam civitatem adirenil, et 
ibi legitime sacra perficcrent, eaque, qui geaus e% 
Levi ducebant, offerrent, licet plane de ipso Deo 
audire, qui aperte ail iu Deuteronomio: t Non po-
teris edere in urbibus luis decimam frumenti tui , 
et vini tu i , 474 c t 0 , e i l u i » primogenila boum 
luorum, et ovium tuarum, et omnia vola qiiae TO~ 
verilie, et spoiitanea veslra, el primilias roaiiuam 
vcslrarum; sed Unttim iu conspcctu Dumini Dei tui 
coraedes in loco quem eligerit sibi Dominus Deus 
tuus, lu , et filii tui , et filia, et servus tuus, et an-

ψυχή εκείνη έκ του λαού αυτής. * "Οτι δέ ήν χάεέ 
πως ανάγκη κατ' εκείνο καιρού τους θύειν εθελοντές, 
εΓς γε τδν νεών και είς τήν άγίαν αυτήν aoixvthfoi 
πόλιν, κα\ άποπε ραίνε ιν έννόμως τά Ιερά, «ροσχομι· 
(όντων αυτά των έξ αίματος τού Λευλ, πάρα « 
σαφώς έπαΐειν Θεού λέγοντος έναργώς έν τφ Λεν**· 
ρονομίω* c Ού δυνήση φαγείν έν ταίς πόλεσί σον ύ 
έπιδέκατον τού -σίτου σου, καλ τού οίνου σου, χαί τού 
ελαίου σου , τά πρωτότοκα τών βοών σου, κε\ τω 
προβάτων σου, κα\ πάσας τάς εύχάς , όσας άν ivfj, 
καλ τάς ομολογίας υμών, κα\ τάς άπαρχάς τών πι· 
ρών υμών, άλλ* ή εναντίον Κυρίου τοΰ Θεού σον φάγξ 
αύτδ έν τψ τόπψ ψ άν έκλέξηται Κύριος 0 Θεός w 
αύτψ, σύ κα\ οί υίοί σου, καλ ή θυγάτηρ σον, καλ 0 

ο · * · ' I · - ΙΓ 
ciila tua, el Levttes, et proeelytus qui est in ur- n παίς σου, κα\ ή παιδίσκη σου, καλ ό Αευίτης, xaU 
bibas tuis, et laetaberis coram Domino Deo tuo in 
oranibut ad qaae extenderis manum tuaro. Cave 
tibi ne derelinquas LeviUm omni tempore quo 
vixerit super terram " . · Neque eniin adiri ad Deuin 
poteet, neque accepta esse victima sine Leviia; 
bunienim roedialores intcrjecti, ac mediatorem i l -
lumDeiel bominum, id eat Cbristum, imitanlur. 
Esse etiam unam Ecclesiara, unamque Cbristi mini-
6ierium,nequelegitimom eeee sacrificium, imo vero 
rejici, et minime placere Deo, nisi in ecclesia fiat, 
perspicue lex ostendit, edicens ne extra sanctum 
tabernaculum sacra fiant. Quanta fuerit aulem in 
ejusmodi rerum observalione diligentia, binc quo-

προσήλυτος δ έν ταίς πόλεσί σου, κα\ αύφρανθήσ| 
εναντίον Κυρίου τού Θεού σου έπΙ πάντα, οί ΑΑν έπ«· 
βάλης τήν χείρα σου * πρόσεχε σεαυτψ μή έγκατελί* 
πης τδν Λευίτην πάντα τδν χρόνον δσον Αν C3 έαλ της 
γής. ι Άπρόσιτον γάρ τδ Θείον, καλ άπαραδεχτκ;^ 
θυσία Λευίτου δίχα* μεσιτεύουσι γΑρ, τδνθεαίχά 
ανθρώπων μεσίτην άπομιμούμενοι, τούτ' έστι Ιρ· 
στόν. "Οτι δέ μία τέ έστιν ή Εκκλησία, χαΐίν* 
Χριστού μυστήριον, ούκ έννομος δέ θυσία, μάλλν»δ 
καί απόβλητος, καί τδ άνδάνειν ούχ έχουσα τφ α?. 
μή έν εκκλησία τελούμενη, παρέδειξεν έναρτ*! 
νόμος, μή δείν έξω λέγω τής αγίας σχηνής τελεία» 
τά Ιερά. "Οση δέ τών τοιούτων ή έπιτήρι;σις, cfej 

que disces; neque enim parum credibile erat, Q τοι κάντεύθεν. THv μέν γαρ Απειχδς ουδέν, μΑλλο»β 
quinimo etiam verum, innumeras per totam Ju 
daeam urbes roagnis intervallis ab urbe Hieroso-
lyma distare. Atqui roolestum el grave erat, qui 
sacrificare vellent, eos primilias frumenti, olei, 
vml tanto llineris spalio perfcrre, ac fortasse non-
nallos etiam retardabat manibtis toleratus labor: 
at contra turpe erat, atque adeo absurdissimum, 
qnod iis qui longius aberaut, grave id negotium 
esset, Dec facile conAci posset, ob eam causam 
violari pulchritudinem verilatis, Israelitis sacrificia 
in sancto tabernacillo non offerentibus. 1Π igitur 
oinntbus, quae intercedebant, impedimentis oppor-
lune sublalis, lex etiam quae bac de re conslituta 
erat, ad legislatoris voluntatem perfici posset, sua 

κα\ Αληθές, μακροίς διάστημα σι τοίς διά μέσου χα* 
μένοις άπονοσφίζεσθαι τών Ιεροσολύμων τάς άνά 
τήν Ίουδαίαν πάσαν ούκ εύαριθμήτους πάλεις. Αεί 
τί τδ εντεύθεν (1) σκληρδν κα\ δυσήνυτον, τους Μιν 
έθέλοντας άπαρχήν σίτου, κα\ μήν έλα/w χαϊ φίνου, 
τοσαύτην δυνασθαι διακομίσαι τήν τρίδον; 'Οχνον έ* 
άν ίσως ένεποίησέ τισιν, δ ύπλ χχίοα τόνος, Αλλ1 ήν 
άκαλλές, μάλλον δέ τών άγαν έκτοπωτατ^, λιαΐ τ * 
τδ χρήμα δυσχερές, χαλ ούκ εύκατόρθωτοΜ τοίς bm-
τέρω κειμένοις ήν , παραλύεσθαι τής Αληθείας τ* 
κάλλος, ούκ έν τή αγία σκηνή προσκομιζόντω» τέ 
Ιερά τών έξ Ισραήλ. Ί ν α τοίνυν απάντων ήμίν w 
έν μέσψ παραποδισμάτων χρησίμως έξηρημέν^ι 
κα\ είς τδ τψ νομοθέτη δοκούν διεξάγοιτο λαχ* ̂  

institutione docuit Moyses, et divinam voluntalem ^ ^ τψδε νόμος, πεπαιδαγώγηκεν δ Μωσής, Χ Λ Φ 
θείαν διερμηνεύει βούλησιν έν τψ Δευτερονομίφ» λέ* 
γ ω ν « Δεκάτη ν άποδεκατώσεις παντδς γεννήματος 
τού σπέρματος σου, τδ γέννημα τού αγρού σου tvtfv-
τδν κατ' ένιαυτδν, κα\ φάγη αύτδ εναντίον Kv>fri* 
τοΰ Θεού σου έν τψ τόπψ φ έάν έκλέξηται Κυρ*;* 
Θεός σου , έπικληθήναι τδ δνομα αύτοΰ, έχεί οίσεις 
τά έπιδέκατα τοΰ σίτου σου, χαλ τού οίνου σου, χ** 
τού ελαίου σου, κα\ τά πρωτότοκα τών βοών σον, ts\ 
τών προβάτων σου, ίνα μάθ$ς φοβείσθαε Κύρι«ν 
Θεόν σου πάσας τάς ημέρας. Έάν δέ μακράν γένη­
ται ή όδδς άπδ σού, ΧΛ\ μή δύνη άναφέρειν αύτά| 

interpretatur in Dcuteronomio, dicens: «Decimara 
dcciroabiscxomni provenlu scminis tui, proventum 
agri tui per singidos annos, et comedes Hlum corara 
DominoDeo tuo, ialoeoquera elegerilDominus Deus 
tuos, utinvoceturnomenejus; eo feres decunas fru-
inenlitui,et 475°^ tui,et primogenSta boumluo-
rum, et ovium tuarum, ut discas timere Dominum 
Deum tuum oranibus diebus. Quod si longe fueril 
a te via, el non possis offerre ea, qula longe abesl 
a te locus ille quem elegerit Dominus Deus luus 
ut invocetur nomen ejus ibi , qui benedicct tibi 

· · Levit. xvii, 8,9. " Deut. xn, 17-19. 

( 1 ) Agellius inlcrpres monot sc και τοι ενταύθα lcgissc. 
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Ατι μακράν άπδ «ου ό τόπος δν Αν έκλέξηται Κύριος Α Dominus Deus taus: vendes ea argenlo, et suioes 
Α Θεός σου ,. έπικληθήναι τδ δνομα αυτού εκεί:, δτι 
ευλογήσει σε Κύριος δ θεός σου, καλ άποδώση αύτΑ 
αργυρίου, καλ λήψη τδ Αργυριον έν τχίς χερσί σου, 
καλ ϊτορεύστ^ είς τδν τόπον δν Αν έκλέξηται Κύριος 
δ Θεός σου, αύτδν έπικληθήναι τδ δνομα αυτού εκεί, 
%α\ δώσεις Αργυριον έπΙ παντδς ού Αν έπιθυμή ή 
ψυχή σου, έπλ βουσίν ή έπλ προβάτοις, ή έπ* οΓνψ ή 
έπλ σίκερα, ή έπΙ παντδς ού Αν έπιθυμή ή ψυχή 
σου, καλ φάγη έκεΐ εναντίον Κυρίου τού Θεού σου , 
παλ εύφρανθήση σύ καΐό οίκος σου, κα\ ό Λευίτης δ 
έν ταίς πόλεσί σου , δτι ούκ έστιν αύτψ μερίς ουδέ 
κλήρος μετά σού. ι Όρ$ς τού νόμου τδ εύτεχνές, κα-
ταψιλούντος τδ άναντες, κα\ βάσιμα τά δυσπόρευτα 
τιθέντος εύ μάλα, κατευμαρίζοντος δέ κα\ τά λίαν 

argenlum manibus tuis, et perges ad locum queni 
elegerit Dominus Deus tuus ut invocetur ibi no-
men ejus. Et dabU argenlum in quacuqque re qoam 
desiderat anima tua, in bobas, vel ovibus, in vino, 
vel sicera, vel qoacnnque re quam desiderat ani-> 
ma toa; el vesceris ibi coram Domino Deo tuo, et 
laelaberis tu, el domae tua, et Levita qu! est in ur-
bibus luis, quia non est ei pars, neque sors te-
cum M . · Yides qua solertia lex ardua complanet, 
ol aspera pervia faciat, ac difficillima faciJia red-
dat? idque, ut opinor, Ulud est, quod propheta 
d i x i t : c Yia piorum recta facta est, et paratus cal-
l i sp iorum".» Illud autem observes velim, ubique 
ac necessario Levitam assumi; qiia in re aperte no-

δυσνερή ; καλ τούτο, οίμαι, έστ\, τδ διά τής τού προ- Β bi* indicat nunquaoi faturum ul ille omnium Deus 
φήτου φωνής* ι 'Οδδς ευσεβών ευθεία έγένετο, καλ bostiam accipiat profanis manibus, ac dissenlienle 
παρεσκευασμένη ή όδδς τών ευσεβών. > Επιτηρεί lege oblalam. 
δέ δτι πανταχή τε καλ άναγκαίως ό Αευίτης παραλαμβάνεται, -καταδεικνύντος ήμίν έναργώς τού νόμου, 
ώς ούκ άν πρόσο&το θυσίαν ό τών δλων Θεδς έξ άνιέρου χειρδς, κα\ άπ^δοντος τού νόμου προσκεκομι-
σμένην. 

ΠΑΛΑ. Έκτετίμηται δή ουν είσάπαν τδ Λευιτικόν. 

Κ ΐ Ρ . Παντάπασι μέν ούν, ώ Παλλάδιε - Χριστού 
γάρ τύπος, καλ έκμαγείον ό Ιερεύς· ώνόμασται γάρ 
μεσίτης Θεού καλ ανθρώπων, ό Εμμανουήλ, απόστο­
λος τε κα\ άρχιερεύς τής ομολογίας ημών κατά τάς 
Γραφάς, δς ού δι' αίματος τράγων και μόσχων, διά 
δέ του ιδίου αίματος είσήλθεν είς τά "Αγια τών αγίων 
εφάπαξ, αΐωνίαν λύτρωσιν εύράμενος. Καί μιάπροσ-

PALL. Perpetuo igitur Levitico generi honos ha-
betur. 

CYR. Ilaest oinniiio, Palladi; est enim sacerdoa 
Cbrisli figura, expressaque forma: ille enim Em-
manuel appellalus est medialor Dei et hoininum, 
apostolus etiam, et pontifex confessionis nostrae se-
cundum Scripluras .··» qui non per sanguinem bir-
corura el vitulorum, sed per proprium sanguinem 
ialroivi l in Sancta sanctorum semel, aierna re-

φορ£ τετελείωκεν είς τδ διηνεκές τούς άγιαζομέ- G deiuptione inveaia;oi twa oblaUone consummavit 
νους, κατά τάς Γραφάς. "ΑΟρει δέ, εί σοι δοκεί, κα\ 
καθ* έτερον τρόπον, τή δόξη Χριστού στέφανου με νον 
τδν Ιερουργόν δια^ήδην γάρ ήμίν άνακεκραγότος 
αύτοΰ καί λέγοντος* ι Ουδέ γάρ δ Πατήρ κρίνει ού-
6ένα> άλλά τήν κρίσιν πάσαν δέδωκε τ φ ΤΙψ, ίνα 
πάντες τιμώσι τδν Υίδν, καθώς τιμώσι τδν Πατέρα* > 
καλ μήν δι' αγίου φωνής* c ΕΓς έστιν δ νομοθέτης κα\ 
κριτής , » παρά γε τοίς ίεροίς κείμενον Γράμμασιν, 
άναμέλποντος δέ καί τού Οεσπεσίου Ααβ\δ, δτι c Θεδς 
κριτής έστι. ι Τδ έπΙ τψδε λαμπρδν αξίωμα, τοίς έξ 
αίματος ίερού προσνέμων ό νομοθέτης, ώδέ πή φησιν 
έν τψ Αευτερονομίψ- ι Έάν δέ άδυνατήση άπδ σού 
£ημα έν κρίσει άναμέσον αίμα αίματος, καλ άνα μέσον 
χρίσις κρίσεως, καλ άναμέσον άφή αφής, καλ άναμέ 

in aetemum sanclificatos, ut Scriplurse tradunt". 
Vide eliam, si pktcet, altera qiioque ratioue Cbristi 
gloria ornari eacerdotem: nam, cum ille disertis 
verbis clamet et dicat: c Neque ealm Pater judi-
cat quemqaain; sed judiciuin omne dediiFilio, vt 
omues honorentFilium, eicut honorant Patrem · 4 ' ,ι 
alque sancli cujusdam voce d i c a l : « l l n u s est legia-
lalor et judex ι quod in sacris Litieris habe-
l u r : cumque sanclus quoque David concinal: 
t Quia D e u s j o d e x c s t · · ; ι bujus.muneris amptissi-
mam 476 dignitalein iis qui e aacro genere orti 
essent, attribuens legislalor, ad. bunc modum lo-
quilur in Deoterooomio :«Quod.sitnipossibile fuerit 
tibi verbum injudicio intersanguinemelsanguineni» 

• " *> " « Τ ι τ ι»* 1— · w 

σον άντιλογία άντιλογίας, βήματα κρίσεως έν ταίς υ et mterjudicium et judicium, et inier laclum e t U 
πάλεσιν υμών, καλ άναστάς άναβήση είς τδν τόπον, 
δν άν έκλέξηται Κύριος δ Θεός σου έκεΐ, κα\ έλευση 
προς τούς ίερείς τούς Λευίτας καλ πρδς τδν κριτήν δς 
Αν γένηται έν ταίς ήμέραις έκείναις, καλ έκζητήσαν-
τας άναγγελούσί σοι τήν κρίσιν, καλ ποιήσεις κατά 
τ δ πράγμα δ Αν άναγγείλωσί σοι έκ τού τόπου ού 
έάν έκλέξηται Κύριος ό Θεός σου, καλ φύλαξη ποιήσαι 
π ά ν τ α δσα άν νομοθετηθή σοι. Κατά τδν νόμον κα\ 
κοντά τήν κρίσιν ήν άν είπωσί σοι, ποιήσεις. Ούκ 
έκχλινείς άπδ τοΰ βήματος ού έάν άναγγείλωσί σοι 
δεξ ιά ουδέ αριστερά, κα\ ό άνθρωπος δς έάν ποιήση 

• M T i m u · · Dcut. χιν, m-vi. 
« , 2 3 . M Jac. ιν, 12. 

·· Isa. xxvi, 7. 
M Psal. XLIX, 6. 

ctum,et inter coatroversiaiii e l controversiain,verba 
judicii in urbibus vestris,et surgens ascendes ad lo-
cum quem etegerit Domiuue Deus tuus u i invoce-
lur nomen ejus ib i , et venies ad sacerdoles Leviias, 
et ad judicem qui fueril in diebus illis, et exqui-
rentes annuntiabunl tibi judicium, et facies juxla 
vcrbum quod annuntiaverint t i b i , ex loco quem 
elegcril Dominus Deus tuus. Et observabis at facias 
oiunia quse constilula fuerint t i b i ; juxta legem 
el secundum judicium qood anuuntiaverint l ib i 
facies; non declinabis a verbo ipsorum quodcuu-

5; Hcbr. ιιι, 1. ·» Hebr. ix, 12,15. f l * Joan. T, 
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tjoe dixeriat t ib i , oeqae ad dexteraa, neque ad Λ έν ύπερηφανία ώστε μή ύπακούααι τοΰ Ιερεύς τά 
ΤΜφεστηκοτος λειτουργείν έτή τψ ονόματι Κνρκοπ* 
θεοΰ σου, ή τοΰ κριτοΰ δς αν ξ έν ταΙς ήμεροι; od-
>αις, χα\ Αποθανείται δ άνθρωπος έχεένος, χαί έςαρε̂  
τδν πονηρδν ές "Ισραήλ. Καλ πάς δ λαδς άχσνχτς *ρ· 
βηθήσεται, χα\ oix ασεβήσει έτι. > Όράς έτ*Λ*-

πτοντα σαφώς τδν νόμον τοίς κατά πάσαν ohin 
έγκαλείν ήρημένοις, χριτήν τε χαλ διαγνώμονβ tutn-
χθαι τδν Ιερουργόν. 'ΑλλΑ φύλαξη σφόδρα w ^ r 
χατά πάντα δσα άν νομοίετηθή aou · Χε&η φ 
Ιερέως φυλάξεται κρίσιν, χαλ νόμον ζητήσουπ» ει 
στόματος αύτοΰ, ι χατά τήν τον προφήτου 
Νομοθετεί μέν γάρ ήχιστα μέν αύτδς, άποχομ£α S 
μάλλον είς τδ ευθύ τδ τ φ νομοθέτη δοχούν άδεχάτ*; 
αφηγούμενος, χα\ δικαιοσύνης ύπαρχων άριστοι ?αα-

Β δέυτής, τήν έφ' έχάστω κρίσιν ταλαντεύει λεχτ* 
Άγριότητος δέ καλ υπεροψίας ταύτ^τοι γρεοή W 
άπειθεΤν έλομένδις ακολουθεί, καλ τδ XOVTWV 

κείνα διεληλακδς τών κακών, τοντ* έστιν, ό θάνχπς 
καθορίζεται. Τεθνήξεται γάρ δς δλν αλογήση, 
τοΰ Ιερέως τοΰ παρεστηκότος λειτουργείν εχ* t» 
ονόματι Κυρίου τού Θεού. Μέγα δή ούν και ούχ έ&· 
μαστον αληθώς, ή ύπδ Θεψ παράοτασίς τε χείλει­
τουργία. Ό δέ τδν τοΰ Θεοΰ λειτουργδν άτιρβ*;· 
δπδ δίκην έσται καλ χόλασιν, χαλ δ τδ θείον ff&s* 
περιπτύων, πικρούς τής υπεροψίας Αποτίσει^ 
Πεφροντικότα δέ χα\ αύτδν εύρήσομεν τδν Μ» 
ημών Ίησοΰν Χριστδν της είς τόνδε τδν νόμον Α> 
Προσεφώνει γάρ ώδλ τοίς Ιουδαίων λαοίς· ι 
Μωσέως καθέδρας έχάθισαν oi Γραμματέα 
Φαρισαίοι* πάντα οδν δσα άν λέγωσιν ύμίν, παε&» 
κατά δέ τά έργα αυτών μή ποιείτε. » Mrfik ** 
κρινέτω τδν ίερουργδν, κάν εί παρειμένοί όρψτέ 
πως, Χα\ εί τδ ^θυμον έχοι πρός γε τδ Ρ'βυν έλέ­
σθαι συννόμως, διερμηνεύοντι δέ τδν νο>ον. προαο-
μιζέτω τήν εύπείθειαν. Πάσχε* μέν γάρ τά ά*δ ) w 
μης οίκείας, εξηγείται δέ τά τού Θεού. Οδκ άτιμα-
στέον ούν τά τοΰ Θεοΰ διά τά ανθοώπινα. 

Non sunl ergo divina conlcmncnda p w ^ r n 

iinistram. Et bomo qukanque fecerii ια superbia, 
ut non oblemperet sacerdoli qoi assistil ut mioi-
stret in nomine Dei Uii, vel j u d k i φϊ fuerii in 
diebut UIU, ei morielur bomo ille, el aufere* ma-
UMD ex Israel. Et omnia populu» audieii* limebii, 
el non impie aget amplius · \ ι Vides legem aperte 
Iroperare iis qui qnocunque nomine aliqueni ac-
tuaare velint, ul jodiceio atqoe coguilorem faciani 
sacerdolern. Sed observabie valde ut facias juxta 
omnia quae consiilula fucrinl t i b i : c Labia nam-
que sacerdoiis cuslodicut judiciam, et legcni re-
qnirent de oreejus, > utpropbela loquitur neqae 
tnipi ille leges eonstituil, sed potius quod Jegisla-
lor decrevii incorrople inlerpretaodo, ad reclam 
viam perducit; cumque joftlitiae sit optimus arbi · 
ter, de uoaquaque re judiciiim eubiilissime ponde-
t*at, ob eamque causam immanitalis el superbise 
Criraen illis adjuiiclum est, qui ei obtemperare 
coniempserint, el in eos exlreroum suppliciura, 
mors neuipe, constiluiiur. Morietur enim, inquit, 
quisquis conlempseril sacerdotem qui assislit ut 
rotDtsiret in nomine Dei. Magnum igitur eel el 
adnirabile revera munus, Deo asststere ac m i -
ftiairare? quisqtfis vere Dei minisleriom conlem-
pserlt, vindicue itque supplicio eubjicietur; el qni 
divinam hane dignilatem despexerit, acerbissiroas 
feua? despicieniiae poenat luet. lnvtniemus aotem 
ips» qdbque Domino nostro Jesu Christo legis bujus 
obscrvanliam cerae faisse: 477 9XC e D i m ^ Ju-
daeroniia popoloa allocntus: c Stfper catbedram 
Moysi sederunt Scribae et Pharisaei: omnia ergo, 
q u » dixerint vobis facke, aecunduni vero opera 
torum noMie facere M . · Nemo igitur judicel sa-
terdotem, eliamsi remiseus videator, ac segnis sit 
ad Titam ex legis praescripto duceiidam, sed polius, 
illo legem interpreiante, obedientiam afferat. Nam 
vitiosus es( in iis quae ex proprio ipsius arbitrio 
proficiscunlur; sed q u » Dei sunt, interpretatur. 
quae sunl hominis propria. 

PALL. Minime vero. 
CTR. Praeclarara vero alque insignem esse sa-

terdotii dignilalem, ex eo quoque disces quod no~ 
bile atque conspicuum in primis habct initiura, 
atque etiara finera: neque enim obscurus esse po-
test, cum quispiam ad sacerdotium provehitur, 
aut eum a Deo vocalur ad superas illas coelesles-
qne mansiones, et alteri sacerdotium rclinquii. 
Itaque Chrislus iis* qui in gentibus, alque etiam 
Israeliiis evangelicam praedicalionem litarent, dixit 
prorsus illustres eos esse tuturos, conspicuamque 
gloriara assecuturos: «Nemo quippc lucernam ac-
cendit, et Sn abscoodito ponit, at neque sub sca-
bello,» inquit,* scu sub modio, sed euper candela-
bVum; ut omnes, qui ingrediuntur, lumen vi-
dean t , T - 9 * .» Id vero ila esse, nempe Dei ministrum 
conspicuaro adrairabilemquc gloriam habilurum, 

ΠΑΛΛ. Ού μέν ουν* _ . 
ΚΥΡ. Ααμπρδν δέ δτι καλ Απόδλεπτον άληβω; *ί 

Ιερωσύνης τδ χρήμα, κάντεΰθεν είση τοι* Ιη^*' 
την μεν γάρ έχει τήν είσδολήν, κα\ μέν τοι 

1>κατά).ηξιν. Ουδέ γάρ άν τις λάθοι πρδς UpwflW 
ήγμένος, ήγουν κεκλημένος παρά Θεού, 
άνωτε κα\ έν ούρανφ μονάς, κα\ μεβεΐςέτέρφψ 
ίερωσυνην. Τοιγάρτοι κα\ ό Χριστδς, τούς V i ' 
αγγελικδν τοίς έθνεσιν Ιερουργούντας κήρυγμ*, 
προσέτι τοίς έξ Ισραήλ πάντη τε χαλ πάντως **· 
σθαι περιφανείς, κα\ άπόβλεπτον έφη λαχείν^ 
δόξαν. · Ουδείς γάρ λύχνον άψας, είς τδ 
τίθησιν, άλλ'ουδέ ύπδ κλίνην,ιφησίν,ιήγουν ύπδ μδ-
διον, άλλ' έπλ τήν λυχνίαν, Να πάντες οί είσπορευό* 
μενοι, τδ φώς βλέπωσινι αληθές γάρ δτι είρηρ**1· 
τδ έν δόςη φημ\ τή περιφανεί κα\ τ ε θ α υ ρ α ^ · 
τδν θείον έσεσθαι λειτουργδν, άναπειθέτω βοών 

"Deut . χνιι, 8-13. ' β Malach. ιι, 7. > β Malth. ΧΧΙΙΙ , 2. "··» Luc. χι, 53. 
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t Έ π ' δρος ύψηλδν Ανάβηθι, ό Α persuadeat etiam beatus Isaias clamans : ι Super 

ΠΑΛΑ. Άλλ* ωδε μέν δτι ταύτα έχει, παντί τω 
σαφές . Φράζε δ* δπως δ έπΙ τψδε τύπος, χα\ διΑ 
τ ω ν Ιερών ήμίν έσκιαγραφειτο λόγων. 

Κ Τ Ρ . Και μήν, ώ εταίρε, πάρα σοι χα\ λίαν άμο-
γ η τ λ καθορ^ν ώς έν παχυτέροις έτι τύποις, τδ χρήμα 
γραφόμενον έφη γάρ ώδε θεδς έν τοίς Αριθμοί ς, 
π ρ ο ς Μωσέα τδν (ερώτατον* < Λάβε τδν Άαρων χαι 
Έλαάζαρ τδν υίδν αυτού, χα\ άναβίβασον αύτους είς 
Ί έ ρ τδ δρος έναντι πάσης τής συναγωγής· χα\ έκδυ-
σον Ααρών τήν στολήν αύτοΰ, χα\ ένδυσον Ελεάζαρ 
τδν υίδν αύτοΰ, χαλ Άαρων προστεθείς, αποθανέτω 
έ χ £ Ϊ . Καλ έποίησε Μωσής χαθά συνέταξε Κύριος 

roonlem excelsum ascende, tu qui evangelizas 
Sion ·». > 

PALL. Haec quidem ila esse, cufque perspicuum 
estw Sedexpone, quaeso, quonam modo hujasquo-
que rei figura sacris Lilleris adombrala* sit. 1 

CYR.Atquiestin promptu, Palladi, etquidem sine 
ullo negotio, id tanquam rudioribus adbuc flguris 
depicium inlueri : sic enim dixit Deus in Nomeris 
Moysi beaussimo: tAccipe Aaron, et Eleazar fi-
lium ejus, et perdnc eos in montem Or coram «ni-
versa congregatione, et exue Aaron stola sua, et 
ea indue Elcazar fllium ejns, et Aaron additus mo-
riatur ib i . Et fecit Moyses sicut pr&ceperat ei Do-
minus, et perduxit eos in montem Or coram uni-

αύττφ, χαλ Ανεβίβασεν αυτούς είς "Qp τδ δρος έναν· Β versa congregatione, et exait Aaron veslibns suis, 
τ ίον πάσης τής συναγωγής, χα\ έξέδυσε τδν Ααρών 
τά ίμάτια αυτού, χαλ ένέδυσεν αυτά Ελεάζαρ τδν 
υίδν αυτού, χα\ άπέθανεν Ααρών έπΙ τής κορυφής 
τοΰ δρους. ι Συνίης ούν δπως αναβιβάζεται τεθνηξό-
μένος μέν καλ καταλήξων Άαρων, ΑνΟεξόμενος δέ 
τής ιερωσυνης ό έξ αύτοΰ, τούτ' έστιν, ό Ελεάζαρ; 
Κατασημήνειε δ' άν τδ δρος τδ περίοπτο ν τε χαι τδ 
ύψού, χαλ τδ έν δόξη περιφανές. Λελέχθω δή ούν 
παντί τ φ λοιπδν xpoc ίερουργίαν ήγμένω- c Ού δύ­
ναται πόλις χρυδηναι επάνω δρους κειμένη. > 

" lsa. χχ, 9. 1 Num. χχ, 25-29. ' MaUb. ν , 1 4 . 

et induit 4 7 8 e i i j Eleazar filium ejus: et mortuus 
est Aaron in vertice nionlis *. > Advertis igitur 
queraadmodum in montem perducilnr Aaron mox 
obiturus atque defunctarus, et ilem eju* fllius 
Eleazar sacerdotio successurus? Significat auleui 
mons conspicuum sublimemque gradum, et gloriae 
clarilatem. Jure igitur de quocunque ad sacerdo-
tium assumpto diclum illad si t : c Non potesi ci-
vitas abscondi supra raonlem posita ·. ι 

ΠΕΡΙ ΤΗΣ ΕΝ ΠΝΕΥΜΑΤΙ 
ΚΑΙ ΑΛΉΘΕΙΑ 

ΙΙΡΟΣΚΥΝΗΣΕΩΣ ΚΑΙ ΑΑΤΡΕΙΑΣ 
ΑΟΓΟΣ ΤΕΣΣΑΡΑΚΑΙΔΕΚΑΤΟΣ 

D E ADORATIONE ΕΤ C U L T U ΙΝ S P I R I T U 

ΕΤ VER1TATE 

LIBER QUARTUS DEC1MUS. 

*Or« χρή τους φοιτφτ έθίΛοττας ir έχχΛησίαις, C 4 7 9 Εο* 9ui e < H r e "ctetia» eotunt, puro* atque β 
καθαρούς xal έκτετιμμέτονς είναι r i j r έξ peccati labe ablutot esse oportere, atque ila coram 
αμαρτίας χηΛΜα, χαϊ οντω χαρίστασθαι τφ Deo u tittere potu. 
θβφ. 
Ζχηνής μ*ν ο5ν «έρι χοΛ μέν τοι χαι *ερ\ Ιερέων De tabernaculo igitur ac sacerdotibus Leviticoquo 

χ · \ Λευιτιχης υπουργίας «ιαρχέατατά μοι ταύτα minislerio salis mibi eane dixisse ac subtiliter coft-
λβλέχβαι φα(ν»τα·., χα\ λίπτώς διββχέφθαι δοχώ. Πρέ- sidcrassc videor. Dccet autem eos quam maxirae 
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qui recte vivfere sludent, el Cbristianae conversa- Α ποι δ' Αν οτι μάλιστα γε τους οίπερ Αν Ιλοεντο 
lionis summum decorem veluti coronam quamdam 
suis capilibue imponere, alacriter sese mutuo co-
bortari, dicentes : c Yenite et ascendamus ad mon-
iem Dei, et ad domum Dei Jacob, et annunliabit 
nobis viana. suam, et ambulabimus in tpsa 1 : ι 
4 8 0 c u m aliqui, adeo praedara atque iitilt voce 
percepta, propemodutn cxsultent, dieentes :« Laeta-
tus sum in iis qui dixerunt m i h i : Ια domum Do-
inini ibiraus \ ι Properantibus igitur ad domum 
Dei, Palladi, quidnam est proposilum, quoveeorum 
ajiimus spectat? et quid efficere cupienles, ad sa-
fcrunl divinumque tabernaculum pergunl ? 

PALL. Istud vero, Cyrille, minime obscuratto : 
acripium est enim : c Adorate Dominuru in aula 
sancta e$us" .»£t : ι Tollite hostias,et introite im 
atria ejus ·. * 

CYR. Ul igitur offerant pro seip&is hosiias, n i -
mirum spirttuaies, et per epiritualem adoralionera 
ad Dcum accedant, ideo nonnulli ingrediuntur in 
domum Dei, et in atria ejus? 

PALL. Ita censeo. 
CYR. Quid ergo ? ^utandumnb fest, qui adire ve-

linc, cos temere irruere debere, nondkim peccati 
macdlis ablutis, nondum detestabUibns vltiis abje-
ctis, nondum abrasis qubdaramodo sordlbus carna-
lie cupidiUrtis, s6d animum vitiorura notis inustum 
et «rugine cor infectum habentes? Minime vero 
sed potius Chrigtiano splendore decoratos, et vi r -
tutis Deo gratissimfe multiformi pulcbriludtne ful-
jentes. 

PALL. Sane quidem : censeo uamque ixm con-
xpecturii Domini esse veniendum, omnibus maculis 
hostrarum cogilationum prius abstersis. 

CYR. Recte pulas ; id ebim et odiosum homi-
iiera qai iis vitiis laborat, efficit, et dignum qui re-
jiciatiir, et cdetu sanclorum excludit. Quod cum 
bptime animadverleret beatus Paulus scribit, : 
c Auferte maluin a vobis ipsis ·. i Neque vero id 
cx inbumanis ferisque moribus profectum puto, 
sed sapientis fuisse caulionis inventum : c Modi-
*cUni enlm fermentum, ι inquit, « tolam massam D ι δλον το φύραμα ζυμοΓ. ι Τούτο τοι πάλιν η\ 

βιούν όρθώς, χα\ της έν Χριστφ πολιτείας τδ είσ­
άπαν ευπρεπές, οίά τινα στέφανον ταΤς σφών αυτών j 
άναδείν χεφαλαΐς, προτροπάδην ώσπερ άλλήλοις δια-
κελεύεσθαι λέγοντας* t Δεύτε, καί Αναβώμεν είς τέ 
δρος Κυρίου, χα\ είς τδν olxov τού Θεού Ίαχώδ , χαλ 
άναγγελεϊ ήμίν τήν δδδν αυτού, χαλ πορευσδμεδα iv 
αυτή · * δτε χαί τίνες τήν ούτως εδκλεά τε χαλ όνη-
σιφόρον είσδεδεγμένοι φωνήν, μονονουνλ χαλ άνα-
σχιρτώσι λέγοντες· ι Εύφράνθην έπΙ τοίς είοηχόαι 
μοι* Είς οίχον Κυρίου πορευσδμεδα.» Τ Λρ* ούν, 6 
Παλλάδιε, τοΤς είς οίχον Ιέναι θεού ίιααπεόδουα, 
ποταπδς Αν εΓη σκοπδς καλ ό νους αύτοίς δποι ποτέ 
άρα βλέποι, χαλ τί χατορθούν γλιχόμενοε» πρδς τψ 
ίεράν τε χαί θείαν Γενται σχηνήν; 

Π ΠΑΛΛ. Κα\ μήν, ώ εταίρε, τδ χρήμΛ έστιν ούχ 
Ασυμφανές * γέγραπται γάρ, δτι ι Προσχυνήσατε τφ 
Κυρίφ, έν αυλή αγία αυτού* ι χαλ c Ά ρ α τ ε Ουσία,-, 
χαλ είσπορεύεσθε είς τάς αύλάς αυτού. * 

ΚΤΡ. Προσχομίζοντες ούν άρα τάς δτταρ γε σφύ* 
αυτών θυσίας, δήλον δέ δτι τάς πνευμΛτιχάς, η\ 
μήν χαλ προσελευσδμενοι χατά νοητήν προσχύνηβιν, 
είσίασί τίνες είς τδν οίχον Κυρίου χαλ ε ί ς τάς αύλάς 
αυτού. 

ΠΑΛΑ. Ούτω φημί. 
ΚΥΡ. Οίησόμεθα δή ούν τους ε ί σ φ ο ν φ 

τας, χρήναι διάττειν απλώς, ούκ έκνενιμμένοκτφ 
άμαρτίαν, ού ρδελυρίας άπηλλαγμένους, ούκ o«V 
εσμένους ώσπερ τής φιλοσαρκίαςτδν ^ύπον, oU'b-
τετηγμένον έχοντας τδν νούν, καλ καρδίαν Ιώδη ή ρ 
τ α ς ; ·|1κιστά γε, λαμπρδτητι δέ μάλλον τή Ιν fy-
στφ κατηγλαϊσμένους, καί τδ παμποίκιλον τής θεο­
φιλέστατης Αρετής διαστίλδοντας κάλλος. 

ΠΑΑΛ. Πάνυ μλν όδν· δεΤν γάρ έγωγέ φημ« 
δφθαλμούς ίέναι Κυρίου, κηλίδος άπάσι-ς τών ημε­
τέρων διανοιών προεκτετριμμένης. 

ΚΥΡ. Όρθώς έφης, έπεί τοι κα\ στυγητδν, ia \ 
μήν κα\ άπδδλητον ποιείται τδν Α^στον» κα\τ% 
των αγίων εκπέμπει πληθύος. β 0 δή καλ εύ μά>Α 
συνίε\ς δ θεσπέσιος γράφει Παύλος* « Έξάρατε ον> 
τδν πονηρδν έξ υμών αυτών.» Κα\ ούκ ήΟων 
αγριότητα φαίην άν έγωγε τδ χρήμα καρπδν, i U i 
σοφδν ασφαλείας εύρεμα. ι Μικρά γάρ ζύμη,» 9V 

corrumpit Τ . » Hoc idem rursus lex sacra per aeni-
gma nobis addmbravit. Scriptum est quippe in Nu-
meris :« Et locutusest Dorainus ad Moysen, dicens: 
Loqoere ad filios Ierael, etemitlant e castris omneiu 
leprosom et omnem qui fluxum seimnis patitur, et 
omnem immiinduin in anima; a masculo usque ad fe-
kinam,eroiuite exlracastra, et non polluent castra 
sua, in quibus ego versor in illis. Et fecerunt sic filii 
f s r a e i > Nonne igitur verissime dici potest gravem 
^s^c Viiroium, ac difficile perferri posse sarcinam 
legis? 4 3 1 InteJligis enim ut involantariis mor-
bi» poenam constitueril : quamvis miscrandi potius 

νόμος ήμΐν ίερδς αίνιγματωδώς ύπετύπου. Γέγρα­
πται γάρ έν τοϊς ΆριθμοΤς· ε Κα\ έλάλησε Κύριο; 
πρδς Μωσήν, λέγων· Αάλησον τοΙς υίοίς *1σραήλ» 
κα\ έξαποστειλάτωσαν έκ τής παρεμβολής πέντε 
λεπρδν κα\ πάντα γσνο^υή, καί πάντα ακάθαρτα 
έπ\ ψυχή, άπδ αρσενικού έως θήλυκοδ, έξαποβτεί-
λατε έξω τής παρεμβολής, κα\ ού μιάνουσι τάς πιρ-
εμβολάς αυτών έν οΓς έγώ καταγίνομαι έν αύτάν 
Κά\ εποίησαν ούτως οί υίο\ Τσραήλ,λ Ά ρ ' c«x 
αληθές είπεΐν ώς δυσαχθές άγαν καλ δυσδιακόμιστον 
αληθώς τδ τού νόμου φορτίον; Συνίης γάρ δπως κ** 
έπ'άνεθελήτοις ά^^ωστίαις καταγράφεt δίχην, χαΗα 

* Isa. π, 3. *fsal. cxxi, I . • Psal. xcv, 0. lbid. · I Cor. ν , 13. T ibid. β. 1 Num. r , i - 4 . 
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χατοικτείρεσθαι δέον τους ταίς τοιαύταις έναλόντας 
συμφοραϊς· Ανθ' δτου γάρ δή διαπορήσειεν άν τις 
χ α \ μάλα είκότως, έξοικόν τε κα\ Απόπεμπτον έποι-
ΑΤτο τδν λεπρδν, χα\ μέντοι πρδς τούτοις τδν γονο£~ 
£οίας πάθει κατισχημένον, καΛ αύ τδν άχάθαρτον 
Απλψυχή; 

ΠΑΛΑ. Ούχ άν έχοιμι νοείν, φράσαις δ* άν ίσιος 
άύτός. 

ΚΤΡ· ΟΤμάι δή ουν οτι τών έν πάχεΓκαλ σώματι· 
χ ώ ν πραγμάτων ού σφόδρα πολύς παρά θεψ λόγος 
t)v, τήν θείαν ήμίν κα\ πνευματιχήν προανατυπούντι 
λατρείαν. Κολάζεται μέν γάρτά έξω νόμου, χα\ δσα 
τοΰ πρέποντος έκδεβηκότα φαίνεται, ταυτ\ φαίην άν 
ύπδ χρίσιν είναι χα\ δίχην, ά^ώστημα δέ τδ σω-
ματιχδν, χατ* ούδένα τρόπον προσχρούσειεν άν τοίς 
νδμοις. Κείσεται δή ούν είχότως χα\ άπωτάτω γρα­
φής, χάλ τδ έγχαλείσθαι πρός τίνος, ούχ άν έχοι 
ποθέν* ή γάρ ούχ\ παντί τψ σαφές, δτι νοσεί μέν 
έχων ουδείς, εύχταιότατον δέ πάς τις ουν, οΐμαι» 
ποιείται τδ εύρωστείν; 

ΠΑΑΛ. Αληθές» 
ΚΥΡ· Ούχούν χάν εί Ιχοι τι τδ άχαλλές τής Ιστο­

ρίας ό λόγος, τδ λυπούν ουδέν έστιν, άν διεζάγςιτο 
χαλώς τά πνευματικά πρός γε τδ τψ νομοθέτη δο­
κούν. Λέπρα τοίνυν έστί, σαρκδς νέκρωσις, καί βο-
ρδν δτι μάλιστα τδ πάθος. Τοιγάρτοι χαί ό θεσπέσιος 
Μωσής λελεπρωμένης αύτψ τής Μαρίας, περιδεής 
γεγονός, άθυμός τε λίαν, έλιπάρει, λέγων c Ό θεδς, 
δεσμοί σου, Γασαι αυτήν, > έφη γάρ* ι Μή γένηται 
ωσελ έκτρωμα έκπορευόμενον έκ μήτρας μητρδς, ( 

χαλ καταφάγεται τδ ήμισυ τών σαρκών αυτής. > Γο-
yoPfva* δέ τί άν λέγοιμι, ποταπδν τδ πάθος; ήγνόηκε 
γαρ ουδείς. Τό γε μήν ακάθαρτους είναί τινας έπ\ 
ψυχή, τοιόνδε τι δηλοί, τδ κατοιχομένου θίγειν κα\ 
άγχού γενέσθαι νεκρού σώματος, είς μολυσμού τρό­
πον τοίς άρχαιοτέροις ό νόμος κατελογίζετο, άπηχθη-
μένην θ ε φ τ φ πάντα ζωογονείν ίσχύοντι, τήν νεκρό-
τητα δειχνύς. Καλ μήν καλ έτέρως, είς νού χαλ ψυ­
χής νέκρωσιν καθάπερ έν τύπψ παχεί, τδ χρήμα 
δεχόμενος. Νεκρδς δέ νους κα\ άπεψυγμένος, ό φιλ-
αμαρτήμων,καΐ των είς ζωήν ανδραγαθημάτων άμοι-
ρείν είθισμένος. Άλλ' εί τεθνάναι συνέβη τινάς, 
πάσα πως ανάγκη, τούς έξ αίματος τε χαλ κατά γέ­
νος οικείους συνιέναί τε χαλ δρ$ν έπ ' αύτφ τά vsvo-
μισμένα - πλήν ακάθαρτοι κα\ ούτοι κατά τδν νόμον, 
ούχ είσάπαν δέ χαλ μέχρι παντδς, άλλ* ήν τις αύτοίς 
Αποκαθάρσεως τρόπος. Έχε ι ς άποχρώσαν τής ιστο­
ρίας δήλωσιν. 

ΒΑΛΑ. Κα\ μάλα. 
ΚΥΡ. Φέρε δή ούν είς πνευματική ν θεωρίαν *ε-

τ α στοίχε ιού ντες αυτήν, εκείνο λέγωμεν, δτι σημαί­
νει μέν ήμΐν ό λεπρδς, τδν τοίς είς νεότητα πάθεσι 
νεοιχίλοις κατεστιγμένον. Ταύτα δέ έστι τά έργα τής 
σαρχδς , Α καλ αύτδς ήμίν δ σοφώτατος Παύλος κατ-
ν^ρλμείτο λέγων* ι Πορνεία, ακαθαρσία, ειδωλολα· 
•χρεία, έχθραι, έρις, θυμοί, ζήλοι.» Έτερος γε μήν, 

• Nuro. χιι, U-13. " Galat. ν , 19, 20. 
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esaent qui ejusmodi calamitatibus feherentur :· 
quid eniro causae fuit, dubiuverit fortasse, nec abs 
re, quispiam, cur domo excluderet atque rejiceret 
leprosum, eumque prseierea qui seminis fluxu Ja-
boraret, et immundum in anima t 

PALL. Equidem nequeo intelligere. Sed id tu 
fortasse explicabis. 

CYR. Arbitror igitur concrelas corporeasque res 
haud maximae curte Deo fuisse, cum divinum nobis 
spiritualemque cullom prescriberet. Nara quas 
praeter legem fiunt, et queecunque ab eo quod de-
ceat egredi videnlur, ea censiierim supplicio esse 
pcen&que obnoxia : corporeus vero morbus nulla 
ratione legibus adversatur; ideoque etiam a crimine 
longissirae aberit, neque a quoquam ulla ex parie 
accusari poter i l : quid enim ? non cuivis liquet, 
aegroiare quidem sponte neminem, sed omnes bo-
naoi valeludinein rem exoptatissiinain putaret 

PALL. Yerum est. 
CYR. Ergo eliamsi nonnibii indecorom continere 

videantur historiae verba, nibil tamen eri l quod 
oftendat, si spirituolhi rectead legtslatoris volunia-
tem atque sententiaui dirigantur. Lepra igitur est 
morbus qao caro emoritur, isque oiorbus ln&xime 
membra depascitur. Itaque beatus Moyses, cum 
ipeius soror Maria lepra esset infecta, timore perter-
rilus, et perculsus animo, rogabat, dicens : t Deus, 
obsecro te, sana il lam; > ait enim: c Ne fiat sicul 
abortivum, qaod egredilur ex vulva matris, et de-
voret dimidium caroiam qua ' . > Seminis vero fluxus 
qaale malum sit* quid attinet dicere? Neino enim 
ignorat. Sed quod nonnalli immundi sltit in anima, 
id ejusmodi quiddam sigmflcat: morturmi contin-
gere, et ad cadaver propius accedere, iramumditiau 
loco apud veteres ex lege babebatur; in qtio mor-
lalitatem rexn esse Oeo deiestabHem, qei oromia v i -
vificare potest, lex indicabat. Quinetiam alia quo-
que ratione eam rem ad mentis animiqoe interitura 
tanquam in rudiore -fignra signiflcandum accipie-
ba t : mortous autem el exstinctus est ammos cui 
peccala placent, et qui omnibus preclaris vilae ac-
tionibus earel. Sed, si acciderat ut aliqui more-
rentur, proreas necesse erat ut propinqui et cogiiati 
convenirent, et ei jusia ex more fecerenl: verum 
hi quoque iramundi erant jtixta legem, 4 8 2 0 0 , 1 

summo tamen *atque perpetuo iraraanditije genere : 
eratenim illis quidam purgatioms modus. Habes 
bisloriae explicationem ejusmodi, ot si l satia. 

PALL. Sane quidem. 
GYR. Agedom igitur, iHam âd spiritualem intel-

ligentiam converiendo, dicaraus, leproso significari 
nobis illura φ ΐ ί VaTiis adolcscentiae vitiis velnti 
notis esttiompnncius. Ea porro sunt operacamis, 
quae nobis ille Idem sapicDlissiimis vir Paulue enu-
meravit dicens : < Fornicatio, immonditia, idolola-
trta, inioiicitlae, coutenitones, irai, invidi» » 



M l S CYIULLI ALE1A3DRLM ARCHIEP. 

Alter vero ille Kemini* fluxu laborant, eum signifi- Α τούτ* έστιν, ό γονο£4δυής, τον Αελ 
caft qul «eiiipcr atque iiiU»nqMiraiiU*r in inquina-
n»e*tti* venratur, iliattique iiaturje babililatenj ad 
virtutU laudatidttrunique acliouuni feeuiidiutero io-
eaftsum coneumil. 

ΡΑΙΧ. Qutir ihtud et»l quodait? 
CYH. Isonguin eone e»sei de unhersie dioere : 

n»d uno intfi im perepicuo et evidenti, ad ea, quar» 
d i i i dcmoiibtfanda, ular excmplo. Qui animo sunt 
ingeiiuo, ei, ut i u dicain, eipolito, t i lllum adjece-
r inl ud diuMidumdU^rendumquede veritale, nonne 
illam rvciorum ac verorum dogmalam venusiatem 
lanquam fructuiu non mediocritcr admirabllero as-
wquwuur? 

PALL. Sencquidfm... 
CYR. Atqul neque in eo ttudio sunl, neque id Β 

egcre ruranl, sed animum potius ab ulHi rectaquo 
Vla detorquent, atque impiorum dogmatnm palro-
num oonsliluunt, aut mundanae malitiae admini-
itruiu reddunt, i i doli atque faHacia» illutn paronleai 
eflkiunt, ipsamque nalune habilitalfm ad virtutem 
in tvbus inutilibue perdunt, imagintmque nobit 
i l l i u i wminlflul depingunt, atque in suis moribos 
oiicndunt animi languorf m corporali morbo esse 
peraimilem. 

PALL. Recle dicis. 
CYR. Poeiremo, qui Impurus esi in aniraa, ebm 

omnino designat, qui alicn» moruHlatia particeps 
factus e»t, et aliorum criminibas pne Ignavia inflci-
lur, quom bcatus quoque Davld alloquitur : t Sl vt-
debas furem, eurrebas cam co, «4 cum addlterit 
porlionem tuam ponebas » Ut enim ea facere 
qiire nefaa cst anitnam ac mtntem heditet int t r imit , 
aic ils, qul ea faciunt, eonsenlire : oorum vero, qui 
ipai faclunt, pectati socius cst qui in tadcm ^st 
voluntatc ; nequeenim tsexper&esl ullo modo culpa?. 
liaque Paulus : ι Teipsuw, > inqui l , t castum eu-
stoi1itneque commuuic^s peccatis alienis ' · ; » 4 8 3 
taoc, ui opitior, est in mortuo spiritualtter InquhiarL 

PAl.L. liavidetur. 
CYR, Recle igittir de eongregatione disced^re 

Jussit leprosum, ei semininuum , et impurum ia 
anima, neque sanctorum cboris tnseri perinisil eos 
quorum impuritas segrepoterat ablui : c Qu* enim 

A=7*TM; ο 
μολυτμοις, xai τήν τ ή ; φΰσεως νετττ$ετύζι-~ι. TJK 
xapimpoplay ένίρετόν τε καΛ Αξιάγχατον toaxamr** 
Ηρδς τδ μηδέν. 

ΠΑΛΛ. ΟΤον δέ τι φής; 
ΚΤΡ. Πλατύς μέν λίαν δ έφ' αιταη λδ^ος- ^ £ 

δή τέως σαφεί χα\ έναργεατάτω χ€χρήατ>μχ: παρα­
δείγματι, πρδς απόδειξιν ών έφην · οί τδν τ»ον* tj^ 
τες εύφυΐ χαλ οίονείπως Απεξεαμένον τοές « ρ τ χ ^ 
Αληθείας αύτδν ένιέντες λδγοις, Αρ' ούχι τ * έν έρέί-
τητί τε χα\ Ατρεχεία δογμάτων εύπρεπΑς xxpdbi 
έξουσιν ούχ άθαύμαστον; 

ΠΑΛΛ. Καλ μάλα» 
ΚΤΡ . Οί δέ γε τουτλ μέν, ούχλ φρονείν τι χέ 

δρ$ν ήρημένοι, παρατρέποντες δέ μάλλον τής β** 
χαίας δδού, χα\ δογμάτων άνοσίων ίστώντες συντ>-
ρον, ήγουν τής έν χόσμφ πονηρίας Αποφαίνινας 
ύπουργδν, δόλου χαλ άπατης ποιούνται γενν^τβρβ, 
τήν τής φύσεως έπιτηδειότητα πρδς το αγχδδ»,έχ' 
ούδεν\ τψ χρησίμφ ζημωύμενοι, χαταγρβφηα» 
ήμΐν εύ μάλα τδν γονο^υά, χαλ πάθους σβρεταή 
ψυχιχήν ά^/χοστίαν όμοφυά δειχνύουοχν IvlKr^yW-
ποις. 

ΠΑΑΑ. Όρθώς έφης. 
ΚΤΡ. Ό δέ Ακάθαρτος έπλ ψυχξ σηράχ 

πάντως τής έτερων νεκρότητος τον μετεε{σέτ% 
χα\ πλημμελημάτων άλλοτρίων ^αθύμως σ«α»-
πλάμενον, πρδς δν κα\ δ θείος έφη πον ΑαΜπυ 

1 έθεώρεις κλέπτην, συνέτρεχες αύτφ, χαλ μετά aoj» 
τήν μερίδα σου έτίθεις. > Κατασίνεται γάρ ώεπ| 
χα\ κατανεκροί ψυχήν τε καλ νουν, τδ δρ^ιν Α αήΙ^ 
μις, ούτω τδ τοίς αυτά δρώσι σ\>νενδοχεϊν, χ α ΐ τ * 
αύτουργούσιν είς άμαρτίαν κοινωνός Αν ιΧη χεί* 
συνεθελητής. Λκαταιτίατος γάρ ούτι τακ*, 
τοι κα\ Παύλος· tΣεαυτδν άγνδν τήρα , · 
ικα\ μή κοινωνεί άμαρτίαις άλλοτρίαϊς·» ***** 
οΐμαι, έστ\ τδ έπλ νεκρψ μολύνεσθαι νοητώς-

ΠΑΛΛ. "Εοικεν. 
ΚΤΡ. Λποστείχειν δή ούν τής συναγωγ-ής εύ ρ** 

προστέταχε λεπρδν καλ γονο^υά , χαλ Αχαδαρωι 
έπ\ τή ψυχή , τοίς τών αγίων χοροίς ούχ έώ» «»** 
πλέκεooat τούς δυσαπόνιπτον έχοντας τή» 

SitcieUR luci ad lcnebras? vel qu& pars, ι inquil, D σίαν; c Τίς γάρ κοινωνία φωτ\ πρδς 
ι fideli cum inbdeH u ? > 

PALL. Periculosmn est igitur illoiis qnodatt* 
tnodo |>e<)ib<is ire io domum Dei 

CYR. Periculosissituuiu sane, siquideoi iltod 
Verutu esl, non impuoe ticere Deot» oieodere. 
Alios quoque ab atrio sancto excludit io Dealero-
oomto, dit^eus :« Noo ingredielar eollisus etexsectas 
in ecclesiara l>Huini ; uon uigredietur de scorio 
oaltts in tcclesiam Domioi: uon ingrvdieter Am-
TMunikes et Moabiles in e<xlesiam Di>mini. et osqoe 
ad detHBOjra geoeraiiooem uoo rngredieUu m ec-
clesiaa* DooxiuK et nsqiw in secuLa», eo aaod aon 

μερ\ς πιστψ μετά απίστου ; » φησί. 
ΠΑΛΛ. Σφάλε ρδν ούν άρα, τδ ανίπτοχς ώσπερ Εέν» 

ποσ\ν εΣς οίκον θ ΐ ο ύ . 

ΚΤΡ. Σφάλερώτατον μ£ί ουν, είπερ εστίν άληδές, 
δτι τφ θεφ προσκροΰειν ούκ άζήμιο». ΤςείρΤ» δχ 
κα\ έτερους τής αγίας αυλής έν τω ^-τερον^μ^φ, 
λ έ γ ω ν ι Ούκ ε ί σ ε λ ε ύ σ ε τ α ι θλαδίας χαλ άια^ιηρ»"» 
μένος είς έκκλητίαν Κυρίου, ούχ είσελ^ύαεται έ έχ 
πόρνης είς έκκλητίαν Κυρίου· ούχ «Ϊ3£λ«ύ«τ» 
Άμμανίτης χαλ Μιυαδίτης εις εκκλησία^· Κ-σίο- . 
καλ έως δεκάτης γενεάς ούκ Μ ϊ ε λ ε ύ α ε τ α τ β£ς έχχ*^ 
«ίαν Κυρίου, χαί £ως ιΐς τδν αιώνα, π χ φ α τδ jc 

1 1 Psal. XLIX, 18. 1 1 1 Tim. ν, 22. " Π Cor. n , Ιέ . 
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σνναντησα ι αύτους ύμίν μετά άρτων κα\ ύδατος έν Α occurreriot vobis cum pauibus el aqua in via, cum 
-c^ Adcpy έχπορευομένων ύμων έξ Αιγύπτου, κα\ οτι 
Αμιαβώααντο έπ\ σέ τδν Βαλαάμ υίδν Βεώρ έκ της 
Μεσοποταμίας καταράσθαί σε. Κα\ ούκ ηθέλησε 
Κ ύ ρ ι ο ς ό θεός σου είσακούσαι τού Βαλαάμ, κα\ μετ-

' έ α τ ρ ε ψ ε Κύριος όθεός σου τάς κατάρας είς εύλογίαν, 
ο τ ι ήγάπησέ σε Κύριος ό θεός σου. Ού προσαγορεύ-
οτεις ςίρηνικά αύτοίς, κα\ συμφέροντα αύτοίς,πάσας 
^ Α ς ημέρας σου είς τδν αίώνα. ι 

ΠΑΛΛ. Καλ τίς άν νοοίτο θλαδίας καλ άποκεχομ-
μένος , Άμμανίτης χα\ Μωαβίτης, έθέλοιμ' άν έκμα-
ΟεΙν. 

Κ Τ Ρ . "Ακουε δή* ό τής τών ευνούχων ποιήσεως ούχ 
αΤς τρόπος, ούχ εΤς, ώ Παλλάδιε, διττδς δέ τις είναι 
λέγετα ι , κα\ πεφώραται. Οί μέν γάρ είσι τομίαι καλ 

egrederemini de iEgypto, etquia mercede conduxe-
runt adversam leBalaam filium Beor de Mesepota-
mia, ut malediceret t ibi , et uoluit Domimis Deus 
tuus exaudire Balaaro : et converlit Dominus Deus 
luus maledicta in benediclionem, quia dilexit le 
Dominus Deus tuus. Nonloqueris ad illospacifica, ne-
que illis utiliaomnibusdiebus luis insaeculum u . » 

PALL. Quis vero intelligi possit collisus et exse* 
ctus, Ammonites eliam ac Moabites, libeuter audie-
Hro. 

CYR. Accipe igitur. Non bnus est modus quo 
ennticbi fiunt, Palladi, noti unos, inquam, sed 
duobnsmodis fieri dicuntur, atque compertum est; 

6:ε*πασμένοιτά αρσενικά* οίδέ τεθλασμένα κα\άχρεϊα Β ftlii namque exsecii suni, quibas adempla suot v i -
τπαντελώς φέρουσιν έτι, ώμώς δέ κα\ άνοσίως άποτέμ-
ντνταί τίνες έσθ*δτε τδ παιδοποιδν τού σώματος μόριον, 
χ α ί είσιν άπρακτοι πρδς τά άνδρδς, καίτοι τελούντες 
έν Ανδράσι φύσει τε κα\ ηλικία * ανδρείας δέ σύμβο­
λου, τά αρσενικά. Τδν τοίνυν θλαδίαν ύποτοπητέον, 
τδν οίονεί πως ούχ έξεσπασμένον είσάπαν ψυχήν τε 

' χαλ νούν, συντεθραυσμένην δέ μάλλον σώζοντα πως 
έν έαυτψ τήν έπ* άγαθοίς άνδρίαν, άποκεκομμένον γε 
μήν, τδν όλοκλήρως αυτά άποβεδληκότα, χαλ τών 
ανδράσι πρεπωδεστάτων έστερημένον. Έν ίσφ δε 
ώσχερ έγχλήματι, τφ μηδ' δλως άνδρίζεσθαι θέλειν, 
τδ μή ύγιώς άνδρίζεσθαι φιλείν. 

rilia; alii eadem contusa prorsusque inutilia adhuc 
ferunt: teterrime autem atqtle nefarie abscmditur 
nunnunquam pars illa corporis, ad liberos procrean-
dos a natura constitata, ex qooinertes evadunt ad 
t i r i officia, quamvis interviros nalura atque habitu 
Corporte censeantur : sunt autem eae vir i partes 
virlufis atque fortitadinis signum. Igitar coUistun 
eum esse existimaudum est, tui mens atqueanimue 
non sit proreas adcmplas, sed coniusam poliue 
viriutem ad recte factendum in se ipso relineat : 
exsectum vero, qoi baec penitus amiserit, iisque 
careal quae sunt virorum maxime propria. 4 8 4 

Par e*l attteai crimen quodammodo, et nulla in re prorsus viriliter se gerere velle, et non plene alqUe 
inlegro ee vinun prawtare. 

ΠΑΑΑ. ΟΓον δή τί φής ; C PALL. Qaale laodem islud <;st quod ais? 
ΚΤΡ. Άνχπεπτώκασί τίνες είς επιθυμίας σαρκι­

κός, δλας ώσπερ ήνίας Ανέντες τψ πάθει, σαθρόν τε 
κα\ άνανδρον ταίς είς Ασέλγειαν ήδοναίς παρα££ι-
π:ούντες τδν νούν. Έτεροι δέ αύ θαυμάζουσι τήν 
έγκρχτεισν, καλ άπτονται μέν έσθ' δτε τών είς τούτο 
λαμπρών επιχειρημάτων, έκδεδίασι δέ τήν άντίστα-
σιν, κα\ τήν της ηδονής προσδολήν ού φέροντες, κα· 
ταν.ύουσι πρδς τδ άναλκι. ΤΑρ* ούν, ουχί τδν μέν 
είσάπαν Απειρηκότα τοίς είς Ανδρίαν έπιχειρήμασιν 
προσερείςείκότως άποκεκομμένον; Τδνδέ είς νούν μέν 
έχοντα τδ θέλειν άνδρίζεσθαι, μή μήν έτι κα\ κατορ-
θ ίν Ισχύοντα τήν άρετήν, οίηση θλαδίαν, είς τρόπων 
ποιότητα μεταχαράττων άστείως και τά τού σώματος 
πάθη, καλ εικόνα τών νοητών καλ αφανέστερων, τά 
έν αίσθήσει δεχόμενος; 

ΠΑΛΛ. Πάνυ μέν ούν. 
ΚΤΡ. Συνεξείργετο δέ τούτοις Άμμανίτης τε καλ 

Μωαδίτης, ώς Ανόσιοί τε καλ βδελυρώτατοι, κα\ λεόν­
των δίχην τοίς Αγίοις έπιφυόμενοι, κα\ τοίς εύδοκι-
μείν είωθόσι, τά έκ φθόνου κα\ βασκανίας έπιχέον-
τες βέλη. Τύπος δ* άν εΐεν, Άμμανίται μέν δή, τών 
Αφιλοικτιρμόνων αίρετικών. Μωαβίται δέ α ύ , τών 
έν πλάναις έτι ταίς είδωλικαίς, κα\ ταίς τών δαιμο­
νίων μοχθηρίαις ύπεστ ρω μένων · θεοστυγείς γάρ 
Αμφω, καλ αδελφδν ώσπερ κατά τών αγίων νοσούντες 
τδ θράιος. 

CYR. Resupini qutdam in carnalibus desideriis 
jacent, atque iilis totas babenas laxani, animumque 
laDgucnlem et efferainatura ad iiitemperanles ?o-
luptales abjiciunl : alii contra temperanliam admi-
rantur, et preclaros ad eam rem conaius nonnun-
quam parant, sed lamen repugnantiam pertimescunt, 
ac, voluptatis impetum non ferentes, ad ignaviam 
vcrgunt. Nonne igilur qui prorsus virilcs conatus 
abjecerit, euin jure appellabis abscissum? Qui vero 
babct quidem in animo virililer se gerendi volun-
tatcm, non lamen etiam perficere virtutem potest, 
hunc collisum exislimabis, corporisque vitia apte 
ad morum qualitalem transferes, el rerum spiritua-
iium atque occullarura imagiDem in iis qu& scnsu 

^ perspiciuntur, accipies? 
PALL. Maxime vero. 
CYR. Cura bis una Araraouites el Hoabiles ex-

clusi sunt, tanquam impii et exsecrandi, elquileo-
num inslar sanctos viros invadant, et in eos qui se 
laudabiliter gerere soliti sint, invidiae el oblrecla-
tionis teia coujiciant. Suntautein Aramonilai haere-
licorum, bumanitalis experlium, figura; Moabilae 
vero eorura qui adhuc in idololatriae errore versan-
tur, c l uequiliae daemoniorum subjecti sunt: u t r i -
que enim Deo sunlodio, et advcrsus sanclos cognau 
similiquc audacia ferunlur. 

U I)cut. xxin, 1-6. 
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PALL. Quod dic i i , noo ftalis uitefligo. Α ΠΑΛΛ. Ού σφόδρα συνίημι δ φής. 
CYR. Intelliges probe, et quidem brevi. Amtno* 

nita? namque, ex Esau nati, proptnqui et consan-
fcuinei filiorum Jacob, id eel Israelilartim, erant; sed 
qoi ex Esau genue ducebant, nescio qoonam modo, 
Dmiii cogilatione geiierisabjecla, cognationia mores 
emenliti suni, et asperi ac duri adversus propin-
quos et consanguineos, id est adversus Israelitas, 
deprehensi. Cum enim i l l i ex iEgyplo profccti, 
Ammonilaratn regionem pranerirent, ejiis terne 
babilatorem, utpote qui frater esset, rogabanl ut 
sibi pertraDsirepermitteret, et sui, qui injuriavio-
latieaaent, misericordiain caperet: ille vero mjniine 
•permisit; non permisit, dico? Imo vero in armU 
fui l , et bellum suscepil, gravissimaque illos affe 

ΚΤΡ. Συνιεϊς εύ μάλα , χαλ ούχ είς μακρά». 
'Αμμανίται μεν γαρ Έσαύ γεγονότες, άγχίσχιρα 
χαλ όμαίμονες τοϊς Ιξ Ιακώβ ήσαν ικοίς, φημί Wj τ$ 
Ισραήλ (1) * Αλλά χαλ αυτής ούχ οΐδ' δπως τήςφέ» 
σεως άλογη σαντες, τον τής συγγενείας έψτ&νχ 
τρόπον οί έξ Ήσαύ, δεινοί τε χαλ άχαμπχ ίς χχτεσ-
ορώντο λοιπδν πρδς τους Αγνού χαλ έξ αίματος, ψηϊ 
έστι τών Ισραήλ. Επειδή γάρ τής ΛΙγυτπ* 
άπαίρων τήν Άμμανιτών παρέθει χωράν, ώ; άδελ-
φδν έλιπάρει τδν οίχήτορα παριέναι, ή διάττειν εί-
τούς χα\ κατοικτείρειν ήδικημένους · 6 δέ ούχ αν&ι. 
Κα\ τί τούτο λέγω; Μάλλον δέ χαλ έν δπλοις, ή χ*\ 
πόλεμον αίρεται» Κάν ή δίκη σε δεινώς, εί μή εετλ 
θείαν δμφήν, άπονένευκεν δ "Ισραήλ* έχει δέ oGtu 

cissetinjuria, nist Israel diviiio oraculo admonitus Β τδ γεγραμμένον· « Καλ απέστειλε Μο*σής άγγέλη: 
έκ Κάδης πρδς βασιλέα Έδωμ, λέγων * Τάδε λέγε: 6 
αδελφός σου Ισραήλ· Σύ έπίστη πάντα τδν μόχθα 
εύρόντα ημάς. Και κατέδήσαν οί πατέρες ημών ι\ς 
Αίγυπτον, χαλ παρφχήσαμεν έν Α^γνπτψ tfoips; 
πλείους, χαλ έκχκωσαν ημάς οί Αίγύτετιοι κχ\ τ«6ς 
πατέρας ημών. Καί Ανεδοήσαμεν πρΑς Κύρων, τσ! 
είσήκουσε Κύριος τής φωνής ημών, χαλ άποσηύες 
Αγγέλους, έξήγαγεν ημάς έξ Αιγύπτου. Κα\ νίν 
έσμενέν Κάδης πόλει, έκ μέρους των δρίωνσω.βι^ 
ελευσόμεθα διά τής γής σου. Ού διβλενσόρ* *' 
αγρών, ουδέ δι* αμπελώνων, οδδέ πιόμεθα δα* Η 
λάκκων σου. 'Οδφ βασιλική πορευσόμαθα * ούχ έ* 
χλινούμεν δεξιά ουδέ ευώνυμα, έως άν παρέλΙνρ 
τάδριΑσου. Κα\ είπε πρός αύτδν Έδώμ**θ6<*-

declinasset: 4 8 5 ^ Γ Φ · α Γ 3 Β Ρ 0 1 7 0 verbasichabent 
c E l mii i t Moyses nunliot de Cades ad regem Edoro, 
dicens : Haec dicit fraler tuue Israe! : Tu scis om-
nem laborem qui invenit nos : el descenderunt pa-
tres nostri in iEgyptum, et babitavimae in iEgypto 
diebus pluribus, et afflixemnt noa iEgyptii el patree 
no t t ros ; et clamavimus ad Dominara, etexaudivit 
bomiiMis Tocem nosiraktt, et misit aiigeloa, ei 
eduxit nos ex jEgypto. Et nunc sumoB in uH>e Ca-
des, ex parte confinium tuorunK Pertransibimus 
per terram tuam; non pcrtransibimus peragros 
iuoe, neque per vineas tuas, nequc blbemus aquam 
de lacobus tuis : via regia gradieiAur, non decli-
nabimus ad dextraro aut ad sinistrara, quoad prae-

— — — f * » ^ Λ — * · - * 

tereamus terminos tuos. E l dixi l ad euro fedtoi: ελεύσηδι* έμου. Είδε μή,έν πολέμω έφλεύσομειι»; 
συνάντησίν σοι. ι Κα\ μεθ' έτερα* ι Καλ l^jJfc* 
Έδωμ είς συνάντησιν αύτφ έν δ/λψ βαρεί, χαί έν 
χειρ\ ίσχυρ?. Καλ ούκ ήθέλησεν Έδάμ δούναι τφ 
Ισραήλ παρελθείν διά τών ορίων αύτοΰ. Ααΐ έξέχλ*· 
νεν Ισραήλ άπ% αυτού, ι ΤΑρ*«ό# η 

χαι εναργής δ λόγος; 
ΠΑΑΛ. Ούτι που μαλ* 
ΚΤΡ. Ού γάρ δή συνίης δτι σχίσει τή xtV ΟζΠ>-

στείαν συνημμένοι τοίς έξ 'Ιοραήλ, ΑφιλοατοργοΙ τε 
*α\ άτεράμονες, χαλ θηρών αγρίων διενεγχδντες oV 
δέν, έξ αυτών ήλέγχοντο τών πραγμάτων; Έπακτεϊ-
ραι γάρ δέον ώς αδελφούς, έν Ιδρώσιν δντας tti 
νοις, έξίασι καταδηώσαντες. Τοιγάρτοι φησιν δ νέρος* 

NOD transibis per me; alioqtrf ad pugnam exlbo 
in occursum tuum u . > Etpostalia :< EtexiitEdom 
in occursura ejus cura turba mulla, et in roanu va-
i ida; et noluil Edom concedere Israel ot perlrans-
iret per lermino» suos: et doclinavil lerael ab 
co 1 1 . » Annon baec verba perspictta sunt et dara? 

PALL. Non aatis quidem. 
CYR. Quid enim? non intelligis, quemadrtodum 

feos, quamvis propinquitatisbabitu conjuncli essent 
Israclitis, tameninhuraanosacduros nihilque a feris 
belluis fuissc diversos, ipsac res gestae coarguerint? 
Etenim, cum illos in labore acsudore positostan-
quam fralres miserari debuissent, exierunt u l illos 
o^pugiiarent. Ideolex inquit; t Non ingredientur in D 1 ο ύ χ «ίσελεύσονται είς έκκλησίαν Κ υ ρ ί ο υ , ^ 
ecclesiam Domini, eo quod non occurrerint ipsi 
vobis cum pane et aqua, Cum egrederemini de 
icrra iEgypti ··, · id est, propfer eoi-um nimiam im-
ntanitatem ac ferilatem, qua? usque ad nefarios 
tnores progressa est. Tales autem in nos, qui recld 
tldci ilinere fbciedere Instituimlis, haBreticorum po-
ptilos ac prfnCipes esse videre l ice i : nam quod ad 
unius ac solius Del "Patrfs agnltionem ac fidem in 
Filium acSpiriium sanctum attinet, quaravis non 
prorsus integram, videnlur HH quidero, etsi falso, 
quasi fraifes nostri esdc, ct sensu degeneri con-

τδ μή συναντήσαι ύμίν αυτούς μετά άρτου και «δε­
τός, έκπορευομένων υμών έξ Αίγυπτο», » xwr? Ua, 
διά τδ άγαν άσυμπαθές, καλ Αγρίων έχταφοιτηκδς ιΐί 
άνοσιότητα τρόπων.. "Ιδοις δ% άν δτι τοιούτοι πρδς 
ημάς τούς όρθοποδείν ήρημένους οί τών αίρετιχύν 
λαολ κα\ ηγούμενοι. "Οσον γάρ ήχεν «Ες γε τδ 1 * 
καλ μόνον είδέναι θεδν τδν Πατέρα, χαλ τήν εις λ^ν 
χαλ τδ Πνεύμα προσίενθαι πίστιν, εέ χαλ μή ε ί σ ά » 
ύγιώς δόξαν έχουσιν ούκ αληθή τής πρδς ημάς άδελ-
φότητος , κα\ νοθηφορούσι γνώμη τδ συγγενές, άλλ' 
έν διωγμοίς ούσιν ούκ έπαμτύνουσι, μάλλδν δέ «Λ 

ι β Nuin. χχ, tA-18. >»ibid.20, i l . " Deui. xxm, 4. 

(t) Noque Atumoniiac fucrunt, ncque ea gens ex Esau genus ducebat. 
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τ**ς παρά σφών έπιφορτίζουσι μοχθηρίας, ι Έξ Α junctionem generis retinent; at, ubi in pereecutio-
η μ ώ ν γαρ έξήλθον/αλλ' ου* ήσαν έξ ημών, ι κατά 
τ ο γεγραμμένον. c ΕΙ γάρ ήσαν έξ ήμων, μεμενή-
χ ι ι α α ν άν μεθ* ημών. ι ΟΓς κα\ αύτδς δ Σωτήρ, κα-
τΑπλα*τον έχουσι τδ επιεικές, ού μήν έτι κα\ δράν 
elwOoot τά εις δόξαν αυτού, προσφωνήσειεν άν κα\ 

' μ ά λ α εΐκότως' ι Ό μή ών μετ* έμού, κατ* έμού έστι, 
χαλ δ μή συνάγων μετ* έμού, σκορπίζει, ι ΤΑρά σοι 
δοκού σιν Άμμανίταις έοικέναι τΑ θεομισή τών αιρε­
τ ι κ ώ ν εργαστήρια, τδ άσυμπαθές τε καί Αγιλόθεον 
Αχτδπως ήΛ|κι)στηκότε$; 

nibus versamur, nuliam opem ferunt,iroo vero sua 
inspper malignitate nos onerantM Nam ex nobi* 
exienitU, eed aon erant ex npbis,» ut scriptum est. 
c Si enjin fuiseent ex nobjs, permansissent ulique 
nobiscum''. » 4 8 $ Qups, ipse Salvator, utpote qui 
fucatam habeant probilalem, non tamen ea faoere 
soleanl quae ad ejos gloriam pertinent, alloquetur, 
et meriio quidem illis verbis: « Qui non est mecuin, 
contra me est : et qui non coogregat mecum, d i -
spergit ' · . > Annon videntur Ammonitis esse per-
sjmiles il^e Deo invisae haereticorum officinae, cum 
contrafas inbumanilatis etimpietatisviuolaboremt 

PALL. Maxime quidem. 
C\R. Yide etiam Moabitas, si placet, qui soltiiq 

πάτους δντας Αναφανδόν το?ς έθέλουσι λατρεύειν Θεφ Β e t n a t u r a et vere Deum colentibus acerbissimos 

ΠΑΑΑ. Πάνυ μέν o$v. 
ΚΤΡ. 'Αθρει δέ καλ Μωαβίτας, εί δοκεί, πολεμιω-

τ φ μόνφ τε φύσει κα\ Αληθώς. ΤΗσαν μ$ν γάρ είδώ-
λων προσκυνηταλ, μαντείαις τε κα\ γοητείαις έξαι-
ρέτως έπιθαρσήσαντες, καί περί πτήσεις τώνοίωνών 
ού μετρίως έπτοημενοι, έπιτρίζοντες δέ τούς οδόντας 
-ταίς τού Ισραήλ εύπραγίαις , κατεμισθούντο τδν 
Βαλαάμ, κα\ έπαράσθαι παρεσκεύαζον , δυνάμει δέ 
τ ή Αφράστω Θεού, τδ τού μάντεως στόμα πρδς άν-
εθελήτους αύτοίς ευλογίας μετεσκευάζετο. Τοιούτος 
Αν εΓη καθ* ημών ό Ελλήνων πόλεμος, τή τού Σωτή­
ρος ημών δίαφθονβυμένων δόξη, κα\ πάσαν τού δια­
βόλου καθ* ημών κατεξανιστάντων ίσχύν, ήν ή 
θεία καλ Ανωθεν κατασείει χάρις, τής των δαιμόνων 
αγέλης τδ άναλκι καταχέουσα, κα\ τδν τής επιβουλής 
άναθείσα τρόπον πρδς τδ εύφραίνειν είδος. 

ΠΑΑΑ. HAw μέν ουν. C 

ΚΓΡ. Άμμανίταις δέκα\ μέντο* χα\ Μωαβίταις, 
άιτιδη τά Αγια καλ μάλα γε είκότως* οίς γάρ άδελ­
φά τά τολμήματα καλ ομοειδές τδ θράσος, τούτοις 
δν εΓη πρέπον κα\ ταΖς 1σο£0όποις έναλώναι δίκαις. 
Άθρει δέ δή τού νόμου τδ Ασφαλές - έξίστησι 

γάρ παντελώς τους Αγίους αυτών, κα\ ούδ* δσον εί­
πείν είς κοινόλογίαν Ιέναι θέλειν, παρεγγυ^ λέγων · 
c Ού προσαγορεύσεις είρηνιχά αύτοίς , καί συμφέ­
ροντα αδτοίς ού λαλήσεις, πάσας τάς ημέρας σου είς 
τδν αίώνα. > *Αρ* ουχί τούτο έστιν έναργώς, δ καλ 
Αγίων ημάς έξεπαίδευσε δυάς, Παύλος τε καί 
Ιωάννης; Ό μέν γάρ έφασκεν · c Εί τις έρχεται πρδς 

Ομάς, κα\ ταύτην τήν διδαχήν ού φέρει, τούτφ μή 

bosies aperte se praebent: erant enim idolormn 
caltores; cumque divinationibus alque incajiiatMH 
nibus precipue confiderent, et circa volatus avium 
nonraediocriter intenti essent.cumque Israeliianun 
secundis rebus offensi dentibus frenderent, con^ 
duxerunt Balaam, et ut eis malediceret compara-
rufi t : sed ineffabili Dei virtule, oe jllius divini ad 
benedicendam, quod i l l i minime volebant, immu-* 
tatum est i e . Tale est gentilipm adversum nos bel-
lum, Salvatorisnostri gloriaBinvidentium, omnesque 
diaboli vires in nos commoveniiam, quas divina illa 
eupernaque gratia pro^lernit, dum in daemonuiq 
gregem ignaviam imfniuit, e( inaidiosos mores in i4 
transfert quod nobis laetiliam allerre possit. 

PALL, Saĵ e qpidem. 

CYR. Ammonitis igitnr atque MoabUis non Hcet 
adire sancta, et merilo quidem; quoram enim sU 
miles conatus fuerunt, e l audacia par, eos aequaii 
pcsna multarj convenil. Yide autem legis cautio-
nem: disjungit prorsus ab iliis sanctos, imperatque 
ne vel in eorom congressum, u i ita dicam, alque 
coUoquium veniant, dicens: «Non loqueris oum 
eis pacifica, et illis utilia non loqaeris,omnibus die-
bus tuis in saeculum * · . > Annon boc illud plane e*i 
quod nos docuit illud panctonim hominum par, 
Paulus et Joannes? bic eniro d i x i t : c Si qois venil 
ad vos, et banc doctrinam DOU affert, neque salve 
ei dicatis " ; > idque, ut ego arbitror, esl: c Non 

χαίρειν λέγετε, ι καί τούτο, οΐμαι,έστί τδ, ι Ού προσ- JJ loqoeris cum illi» pacifica, et neqne loqueris eU 
αγορεύσεις ειρηνικά αύτοίς, κα\ συμφέροντα αύτοίς.ι 
Ό δ& .πάλιν, c Λίρετικδν άνθρωπον μετά μίαν καλ 
δεύτερον νουθεσίαν, παραιτού, είδως δτι έξέστραπται 
ό τοιούτος· ι Τούτο έστι τδ, Ού λαλήσεις συμφέροντα 
αύτοίς. Δείν γαρ φησιν δ νόμος τοίς άγαν $ξεστραμ-
μένοις, ώς μ^μηνόσι παραχωρείν, λέγοντας · c Πο­
ρ ε ύ ε τ ε τ φ φωτλ τοΰ πυρδς ύμων, καλ τή φλογ\ ή 
έξεκαύσατε. ι 'Αλλ' ό μέν Άμμανίτης | ω ς τρίτης 
είργαται γενεάς, Μωαβίτης δέ χαλ ρίχρι δεκάτης, 
από γ ε τον χρόνου, καθάπερ έγψμαι, τής έπ' άμφοίν 
άγανβκτήσεως τδ μέγεθος ήμίν ύπεμφαίνοντος Θεού. 
Μείω>ν γάρ ,κατά τδ είκδ^, ή αίρετικών $ίχη* φαίη 

, Τ I Joan. n, 19. w Luc. χι, 23. " Num. χχιι, xxm 
M l s a . L , I I . 

utilia. ι Rle vero: «Haereticam bomtnem post unam 
et alteram correptionem devila, sctens qnia per-
versus est hujusmodi 1 9 ; > hoc est, Non loqueris 
eis utilia. [Qportet cnim, lex inquit, bominibos n i -
miuro pervereis tanquam foriosisdevia concedere, 
dicenles :c|te io lumine ignis veetri,et flamma qnam 
voe accendisUs > 4 8 7 Ammonites qujijciq 
usque ad terliam generalionem ex.cludilpr, )Ioabi-
tesvero usque ad decimam ? qna jn re a |empore9 

ut ego senMQ, magnitudinem indignationis qraa 
utroeque proeequeretur, Deas insinaavit. Minor esi 
enim, ut consenlaneum est, haBreticonim poena: 

x«iv. ·· Dcnt. xxm, 6. u U Joan., 10. M Ti t . I H , 40? 



80* S. CYHILLl ALEXANDRISI ARCHIEP. 

ltoet eRim de iltit d»CBre, qaod estprocul dobio de χ γάρ άν τις xa\ έπ* αύτοίς χαθάπερ ά μέλει κα\ ht 
Jadeie dic lam: c Testtraonium enim illis perhi-
too, quod xelam Dei habeut, sed non eecandum 
scienliam »*: ι nam, cuta 96 recte dicere, ac sa-
pientes esee pqlent, non advertent miseri se r e r i -
Utis dogmatts repugnore; camque ficto zelo te-
neantor, se Bei gtoria? patrocinium suscepisse pq-
Unt, in eo qnod cum recte sentienttbtjs bellum ge-
runt. At vero Afoabtta?, id est gentilium turmae, ex 
aperto ac pahra iHhitqttc prorsos reformidantes, 
cum Dei gloria pngnant: ideoque lex graviorem 
eis poenara imposuit. Utrique tamen a sacris aedi-
bus,ut profani Deoqoe invisi, rejiciuntur. 

PALL. Igilur non sine damno est, qood ad inqui-
nationis contagtonem pertinet, cum exteris e td i -
versa sentientibus vel in congressum venire. 

CYR. Reclissirae sentrs. Ilaque lex etiam eos qui 
abloti sant ac pur i t ob eamque causam Dei familia-
res effecti, ab illorum exsecrandis sordibus disjan-
git, dicens : ι Et erit, com inducet te Dominus 
Deas tiras iit terram in quam ingrederis ut possi-
deaa eam, et sustulem gentes magnas,et multas.et 
fortes,a facie tua, Cethaeorum,

> PhereiaBorura, et 
Efaeorum, ct Jebusaoram, etGergesaeorum, ct Araor-
rbseorum, et Chananaeorum, septem genles magnas, 
et mullas, et fortiores vobis, et tradet eos Dominus 
Deus tuus in manus tuas, et perculies eos, destructio-
ne destrue* eos. Non junget cum eis foedus, neque 
tnisereberis illorum, neqne affinitate jongeris cum 
eis. Filiam tuam non dabis fllio ejus, et filiam eju$ 

τοίς Ίουόαίοις. (Μαρτυρώ γάρ αυτοί;, δτι ζήλον θε*ΰ 
έχουσιν, Αλλ' ού χατ' έπίγνωσιν. ι Οίόμενοι γάρ όρθο-
επεϊς είναι χαλ σοφολ, λελήθασι σφάς αυτούς οί fej. 
λαιοι, χα\ τοίς της αληθείας μαχόμενο* δόγμα*!, χύ 
ζήλω πεπλασμένω χαταχεχρατημένοι, τή τον βκ5 
δόξη συναγορεύειν οίδνται t τοίς όρθοποδονσιν ivn-
ταττόμενοι. Μωαβίται δέ γε , τούτ* Εστι, τά 'Ελλήννν 
στίφη, γυμνώς χαλ αναφανδόν, χαλ υποστολής σχέ­
σης δίχα, τή θεία μάχονται δόξη. Τοιγάρτοι φόρτι· 
κωτέραν έπήρτησέ πως τήν δίχην αύτοίς ό νόμος. 
Πλήν άμφω τών ίερών άπόπέμπτοι περιβόλι**, ώ; 
βέβηλοί τε κα\ θεομισεϊς. 

ΠΑΑΛ. Χρήμα δή ούν ούχ Αζήμιον, δσον ήχεν ύ; 
μολυσμούς, τδ όθνείοις τισ\ χαλ έτερογνώμοα, tb 

Β γούν είς λόγους ίέναι φιλείν. 
ΚΤΡ. Συνίης εύ μάλα. Τοιγάρτοι χαλ δ νόμος νά; 

έχνενιμμένους χαλ χαθαρούς, χαλ οικείους ξά* θεφ, 
διά τούτο τής εκείνων ββελυρίας άποτειχίζει ItfW 

c Κα\ έσται έν τψ είσαγαγεΐν σε lCoptov τδν %ώ 
σου είς τήν γήν είς ή ν εισπορεύη έχαί κληρονομά 
αυτήν, κα\ έξαρείςέθνη μεγάλα,καλ πολλά, χαλ ίσχυρέ 
άπδ προσώπου σου, τδν Χετταίον, καλ τδν Γεργ£»5η, 
κα\τδν *Αμο£jJaiov, κα\τδνΧαναναίον, κα\τδν 
ζαίον, κα\ τδν Εύαίον,κα\ τδν Ίεβουααίον, έ π » % 
πολλά,κα\ μεγάλα,κα\ Ισχυρότερα υμών, χα\τη* 

δώσει αυτούς Κύριος ό βεδς υμών είς χείρ4;«Η 
χα\ πατάξεις αυτούς, άφανισμψ αφανίσεις ενώ* 
Ού διαθήση πρδςαύτούς διαθήκην, ούδ* ού μή έλεήβκ; 
αυτούς, ουδέ μή γαμβρεύσεις προς αυτούς.Τήν »· 

non accipiet filio tuo : abducet enifli fttium tuum a ^ γατέρα σου ού δώσεις τ φ υίφ αυτού, καί τήν 0νρ· 
τέρα αυτού ού λήψη τ φ υίφ σου, αποστάσει γάρ 
τδν υίόν σου άπ ' έμού, κα\ λατρεύσει θβοίς ετέρας, ι 
Ασφαλής οδνό νόμος. εΟύ γάρ ovvfljafl,* φησί,ίδίσ· 
θήκην ποδς αυτούς* ι άσύμβατον γάρ χαϊ άσυναφέ̂  
τψ ήγιασμένφ, τδ βέβηλόν έτι, τφ πεφοιτισμεν^ 
τδ έν όμίχλτ) καλ σκότφ, τφ ιΐαδεδεγμένω τδ άχαρά-
δεκτον τ φ πρδς Ιεράν τε καλ telav tloowSmi 
σκηνήν, τδ ταύτης έξωθούμενον. 

ΠΑΛΑ. Είτα τί τδ προμηθές τού νόρΛυ; διί«η* 
δέ άνθ' δτου χαλ τούτο είσάπαν τού βεβήλβν ^ 
καθαρδν, κάν εί έν καλφ τις γένοιτο της αρετή;; 

me, el colet deos alios M . ι Cauta est ergo lex 
ac provida : c Non junges, » inquil, ι fqadus cum 
eis; > neque enkn convenjre atqae connecti possunt 
cum sancliecatis qui adbuc profani eunt; com 
iUaminatis, qui in caligine lenebrisque versantar ; 
cum iis qui recipiunlor, i i qui rejijcinntur; cum 
iie qui sacnim diyinopique tabernaculqm rogrediun-
^ar, i i qui ab eo repelluDtar. 

4 8 8 PALL. Sed quaenam esl isihaec legis caulio 
atque provideniia ? qum porro causa est quam-
pbrem sejungat, tdque in universum, a paro profa-
pum , quaravis ille pnecipua virtute sit? 

CYR. Quia formidandum sane est, Pallodi, ne 
qui rectus slare videlur, ad ea iropeUatur quae mi-
pime conveniqnl, ei ab eo quod deret detorqueatur, 
aliqua re victus, aut titillanle voluptate, aut mo-
mcntis nalurae insilis ad peccandum depressus: 
semper enim illa fere in vilium vergit. Cajus rej 
divinus quoque sermo testis est locuples : ι Dil i -
genter enim, > inqait, c incambit cogitalio hominis 
ad mala ab adolescentia » Ad eamque rera plane 
demonsirandam afferam, si placet, qusecimque illam 
ex Jacob parente natam perpessaro fuisse, sermo cst. 

PALL. Dinam videlicet intelligis ; sic enim pitto. 
CYR. Maxime, inquam, PaHadi; sic enim seriptum 

*sl in libro Geneseos : c Et venit Jacob in Salem 

ΚΤΡ. Πολύ γάρ ?ή λίαν τδ δέος, ω τάν άρα 
iy πως χαλ τό γε όρθώς έστάναι δοκούν, τδν έφ* έ μή 

προσήκον είσδέξαιτο κλόνον καλ παρενεχ&είη m 
πρέποντος, ύπό του τυχδν έκβεδιασμένον, ή ΑρεΟι-
ζούσης ηδονής, ή κατωθούσης είςτδ πλημμελές, ήςίν-
ούσης τή φύσει πρδς τούτο £οπής. Άπονένενχε 
άεί πως έπ'ι τδ φαύλον, κα\ θείος ήμίν έπ ιμαρτ^ 
λόγος· ι Επιμελώς γάρ έγκειται, · φησ\ν, t ή διάτ 
νοια τού άνθρωπου έπΙ τά πονηρά έκ νεότητος.» 
Παραθείην δ* άν έθέλοντί σοι πρδς απόδειξιν έναρτή? 
τά όσαπερ αυτήν ύπομείναι λόγος τήν έξ Ιακώβ. 

ΠΑΛΛ. Δίναν δή που φής· οΤμαι γάρ ώδί. 
ΚΥΡ. Πάνυ μέν ούν, ώ Παλλάδιε* γέγραπται γλ? 

ούτως έν τφ τής Γενέσεως βιβλίω· c Koi ήλ·π 

t k Rom. χ, 2. "Deul . vu, 1-4. " Qen. νιι*, 21. 
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Ί α χ ε ο β είς Σαλήμ πόλιν Σηκίμων, ή έστιν έν γή Α civilatem Sieimorum, qu* esl in terra Cbanaan, 
XavaAcv, οτε έπανήλθεν έχ τής Μεσοποταμίας Συ­
ρ ί α ς , χα\ παρενέβαλε χατά πρόσωπον τής πόλεως, 
χαλ άχτήσατο τήν μερίδα του αγρού, οδ έστησεν έχει 
•τήν σχηνήν αύτοΰ, παρά Έμμώρ πστρδς Συχέμ, 
έχονεον αμνών, χαλ έστησεν εκεί θυσιαστήριον, καί 
έπεχαλέσατο τδν βεδν Ισραήλ. Εξήλθε δέ Δείνα, 
ή θ υ γ ά τ η ρ Λείας, ήν έτεκε τψ Ιακώβ, καταμαθείν 
τ ά ς θυγατέρας τών εγχωρίων, καί ειδεν αυτήν Συχέμ 
δ υ ίδς Έμμώρ ό Εύαίος, ό άρχων τής γής. Κα\ λα­
βών αυτήν, έκοιμήθη μετ' αυτής. Καλ έταπείνωσεν 
αυτήν . Κα\ προσέσχε τή ψυχή Δε ίνας τής θυγατρδς 
Ί α χ ώ 6 · Καλ ήγάπησε τήν παρθένον, χα\ έλάλησε 
χατά τ ή ν διάνοια ν τής παρθένου αυτή. > Ά θ ρε ι δή 
ούν δτε σκηνή μέν έτι τή τού πατρδς εμφιλοχωρούσα 

cum advenit de Mesopotamia Syriie, el applicuit ad 
facicm civitatis. Et emil partem agri, in quo slaluit 
illic tabernaculum suum, ab Enimor patre Sichem 
centum agnis, et slatuit ibi araro, ct invocavit Deum 
Israel, Et egressa est Dina filia Liae, quam peperit 
ipsi Jacob, ut cognoscerel filias indigcnarum ; ei 
vidil eam Sichem filius Emmor Evaeus princeps 
lerrse, et accipiens illam, dormivil cum ea, et hu-
miliaviteam. EJt adbaesit animo Dinae filiae Jacob, et, 
amavit virginem, et locutus est i l l i secundum sen-
sum virginis t T . > Vide igilur eam usque eo caslam 
fuisse, el virginitatisornamenla retinuisse, dum in 
tabernaculo palris versata est et babilavit, in quo, 
ille invocaverat Deum Israel, el attare auguslum 

τε χαλ ένηυλισμένη, έν ή χα\ έχε καλέ σα το τδν βεδν & erexerat : ubi vero de paterno tabernaculo exivit, 
Τσραή>, καλ σεπτδν έγήγερτο θυσιαστήριον, άβέβη-
λός τε τ^ν έτι καλ έν τοίς τής παρθενίας αύχήμασιν. 
Έπει&ή δέ τής πατρφας έξέθει σκηνής, κα\ χώρον 
άφεΐααν τδν Ιερδν, γυναιξίν όθνείαις έπεμίσγετο, πρδς 
ασυνήθη βεβήλωσιν παραχρήμα κατεβιάζετο, κα\ ήν 
ούκέτι παρθένος, ταίς έτερων ήδοναίς άνεθελήτως 
μεν έν άρχαίς ύπενηνεγμένη, παθούσα δέ μετά τούτο 

sacroque loco relicto, cum exleris est mulieribus 
congressa, illico ad incestum, cjus conlumelise i n -
sueia, vi perducta est; neque amplius virgo fuit, 
aliorumque libidines invita quidem a principio sub-
i i t ; deinde vcro sic animo aflecta est, ut cum sua 
•jolatore versari vejlet. c Locutus est enim, ι i n -
quit, c i l l i secundum sensum virginis. ι 

καλτδτερ πλεονεκτήσαντι συνείναι θέλειν. c Έλάλησε γ ά ρ , ι φησ\, ι κατά τήν διάνοιαν τής παρθένου 
αυτή. ι 

QAAA. ΤΟδε έχει. 
ΚΎΡ. Ούκούν είς εΙκόνα τών νοητών παραθέντες 

τδ αίσθητδν, φέρε δή λέγωμεν, δτι σχηνήν ώσπερ 
τινα τήν έξαίρετον πολιτείαν οίκούσα ψυχή, πάναγνος 

P A L L . 4 8 9 Itaest. 
CYR. Igilur, posteaquam boc factum sensibua 

expositum ad imaginem rerum spiritualium reprae-
sentandam proposuimus, age jam dicamus, aniroam t 

Ισται κα\ καθαρά, **λ βδελυρίας άπάσης Απηλλα- ^ dum egregiam vivendi rationem tanquam divinum 
γμένη, εί δέ έξοίχοιτό ποι, καλ πρδς τάς των Αλλβφν- — 1 — «· λ α λ * — ™ Λ Λ* ~* 
λωνέχείγοιτο θυγατέρας, τούτ' έστιν, εί έρευνοίη 
χαλκατασκέπτοιτο τήν τών έν κόσμψ ζωήν, τδν εύ-
φυά τε κα\ ευγενή φθαρήσεται νουν είη γάρ άν ούχ 
αζήμιον τδ συνδιαιτάσθαι τοίς φαύλοις τούς οΤσπερ 
άν γένοιτο σκοπδς, τδ διαβιώναι λαμπρώς. Άλλ* δ γε 
θείος ΔαβΛδ ούκ έξω τής Ιεράς σκηνής ίέναι κατεφω-
ράτο θέλων, εμφιλοχωρεί ν δέ μάλλον καλ ένδιαιτά-
σθαι ού μακράν, τών δτι μάλιστα δι' ευχής έποιείτο 
λέγων · Μίαν ήτησάμην παρά Κυρίου, ταύτην ζ η ­
τήσω, τδ κατοικείν με έν οίκω Κυρίου πάσας τάς 
ημέρας τής ζωής μου, τού θεωρείν τήν τερπνότητα 
Κυρίου, χαλ έπισχέπτεσθαι τδν ναδν τδν άγιον αυ­
τού. *Οτι Ικρυψέ με έν σκηνή αύτον έν ήμερα κα­
κών μου, έσκέπασέ με έν άποκρύφψ τής σκηνής 

quOddam labornactilum incolit, castam esse et pu-, 
ram, et abonmi turpitudine alienam: quod si quo-
piam exierit, et ad fili&s alienigenarum perrexerit, 
id est, si exquisierit inspexerjtque mundanorum 
hominum vitam, meus illa ejus ingenua et nobilis 
corrumpetur: neque enini fleri potesrut, qui pra?-
clarum vilae genua tenere proposuerinl, i i sine 
darano ac jactura cura improbis versentur. At vero 
divinum illum David nuBquam deprehendimus extra, 
sacrurn tabernaculum prodire v d l e ; qoin, ut sibi 
liceret illad assidue incolere, neque ab eo longiu$ 
babitare, precatum esse, cum diceret : c Unaiq 
petii a Domino, banc requiram, ut inhabitem io 
domo Domini omnibus diebus vitae me» . Ul videaiq 
voluptatem Domini, et visitem templuro sancluiq 

αύτοΰ. · Σκηνήν, οίμαι, λέγων τήν θείαν χα\ ίεράν, Ο ejus. Quoniam abscondit me in tabernaculo suo iq 
ώς έν γε δή τούτοις, τής ευαγούς πολιτείας τδ βεβη-
χός τε κα\ άκατασειστον, έφ' ή τρόπον τινά"κα\ είσ-
δεδυκώς, τοίς καταδηοϋν έθέλουσι τών παθών, άν* 
αλωτος ήν. 

, ΠΑΑΑ. Έοικεν. 
ΚΥΡ. Τί δέ; ούχλ σαφέστερόν τε χα\ άληθέστερον 

άναμάθοι τις άν, δτι τά παντδς έπέκεινα μολυσμού 
^εριποιήσειεν άν ίσθ' δτε κα\ τοίς έρηρείσθαι πεπι-
στευμένοις, αί πρδς αλλογενείς όμιλίαι, παρΓ/εγκών 

die maloruin meoruro, prolexit me in occullo ta-
bemaculi s u L " , » In quibus certe verbis divinum 
sacrumque tabernaculum, ut ego interpretor, fir-
roilatem ac slabilitatera sanctae conver&ationis in-
tellexit, in quam ubi se quodammodo ?bdidisset, 
a vil i is , qua3 depraedari cuperent, capi non posset. 

PALL. Ita videtur. 
CYR. Quid porro ? nonne clarius ac verius cuivis 

discere Heet, naculas omniura Uirpissiroas inuri iis 
quoque qui firmi esse creduntar, ex illa cura alier 
nigenis consuetudine, si Salomonis vila? exitum ad 

^ Gen. xxxiii , 18-20; xxxiv, 1-4. a e Psal. xxvi, 4, 5 ? 
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fldem boic rei faciendam attuleril, quiqae iUi casas Α *ίς Απόδειξιν της Σολομώντος ζωής τήν χατΰφ. 
evenerint in ipso termino senectutis ? 

PALL. Quo landcm modo ? 
CYR. Erat enira adeo clarus ac nobilis, ut cum 

ejus gloria nemo aequari posset ; traneivit porro 
ad turpitudinem, imo vero prae ignavla in summam 
in Deum impietalem prosiluit. Sic autem se rea 
ejus gestae habent. Scriptum esl enim in lertio Re-
gnorum Hbro: ( Et magniflcatus est Salomon so-
per onnes reges teme diviliisetprudentia. E l om-
nes regee terrae quaerebant faciera Salomonis, ut 
audirent prudentiara ejus, quam dederat Dominos 
in 4 9 0 corde ejus ι Sed bunc virum adeo cla-
rum ac nobilem, et usque eo in sapientia progressum 

xal άπερ αύτφ συνέβη παθεΤν, άπ ' αύτφ 
ούδφ; , 

ΠΑΑΑ. Πώς έφης; 
ΚΥΡ. Ή ν μέν γαρ ούτω λαμπρός χαλ βαπχ; 

ώς Ασύγκριτον ήβη χως τήν δόξαν έλείν, ρετ&? 
μήν αίς τδ Ακαλλές, μάλλον δε χαλ χατέδορηαρ· 
νώς , ές αύτδ που τδ λοίσθον τ ή ς ε ίς βεδν aafcfc. 
"Εχει δέ ωδε τΑ έπ ' αύτφ. Γέγραπται γαρ b i 
τρίτη τών Βασιλειών ι Κα\ έμεγχλύνθη ϊύφ/t 
υπέρ πάντας τούς βασιλείς τ ή ς γής χλοϋφι» 
φρονήσει. Κα\ πάντες οί βασιλείς τής γής έ#α» 
τδ πρόσωπον Σολομών, τού άκοϋσαι τής φωήαχ 
αυτού, ής έδωκε Κύριος έν τή καρδία αυτού. · Itt i 
τδν ούτως εύκλεά κα\ άοίδιμον, χαλ σοφίας ε χ π Λ 

ut apad genles quoque longissime remolae in summa Β διεληλακότα λοιπδν, ώς έν ά μ ε τ ρ ή τ φ γχνέσδαι kr 
admiratione esset, mulierum improbarum amor 
evertit, et ab ipso Dei tabernacalo propemodum 
expulsum, in idololatriae foveas dejecit; sic naroque 
de eo scriptum est: < Et rex Salomon erat mulie-
ruip ainalor : et accepjt uxores alicnigenas, et fl-
liain Pharaonis ; Moabitidas et Ammoniiidas, Idu-
maeas, et Syrias, Cetbaeas, Amorrbaeas, ex genlibog 
de quibus singulis interdixit Dominus filiis Israel: 
Non ingredieroini ad eos, et ipsi non ingredientur 
ad vos, ne declinare faciant corda vestra poet idola 
gua. Cum illis junctus esi Salomon aroorc. Et erant 
ei uxorcs principes septingent», et coneubiiue tre-
ceniae. Et factum est in tempore seneclutis Salo-
njonis, declinare fecerunt uxoret alieoigenae cor 
ejus poet deos alioa ; et non erai cor «jus 
perfectum cum Domino Deo suo, sicui cor Da-
vid patris ejus. Et ambulavit Salomon post 
Astarlen abominationem Sidoniorura, et post re-
gem eorum idolum filiorum Ammon. E l fecit Sa-
lomon malum in conspectu Domini, et non ambu-
lavit post Dominum, sicut David pater ejus · · . ι 
Nonne ingerniecere dignam est in eo cui talia mala 
accidisse dicuntur? Ille, qui celeberriimira illud 
templum Hierosolymis exstruierat; ille, qui d i -
vinarum sedium assislricem eapientiam petierat 
ille, de cujus sapientia summa erat oraiiium ugque 
ad ipsos orbis terrarom terminos adroiralio; ille, quj 
velul hicifer per urbes ac regiones illustris erat, 

turpium muHerum amore victus, et impurissimae D καθάπερ εωσφόρος, πόλεσί τε χαλ χώρσις έχφανή̂  

ματ ι , κα\ παρά γε τοις άγαν οιωρισμένας, W 
γυναίων έξε μόχλευσε πονηρών, καλ οίονεί*»;εχτΛ* 
έξελοΰσα τής θείας σκηνής τοις τ η ς ε&ΑαΙιταίι; 
ένήκε βόθροις. Γέγραπται γ ά ρ ώδλ sfoi' 
ι Καλ δ βασιλεύς Σολομών ήν φιλογυναιος, m tuk 
γυναίκας άλλοτρίας, καλ τήν θυγατέρα *φύ' 
Μωαβίτιδας, καί Άμμονίτιδας , χαλ Ttopfy 
Σύρας, Χετταίας, ' Α μ ο ^ α ί α ς , έ χ τώνέ***,* 
Απείπε Κύριος τοίς υίοίς Ισραήλ* ΟύχώώιαΑ 
πρδς αυτούς, χαλ αύτο\ ούχ ε ίσελεύ** ω> 
υμάς, ίνα μή έχκλίνωσι τάς καρδίας vpteft 
τών ειδώλων αυτών. Είς αυτούς έχολλήθς Σάα*, 
τού άγαπήσαι. Κα\ ήσαν αύτφ γυναίκες Ofptie 

, επτακόσιοι, κα\ παλλακα\ τριακόσιαι. %Α\ iyfa 
1 έν τ φ χαερφ γήρως Σολομών, καλ έξεχλιναν ei?> 

ναίκες αί άλλότριαι τήν καρδίαν αυτού όχϋν 
έτερων. Κα\ ούκ ήν ή καρδία αυτού vXskpu 
Κυρίου θεού αυτού, καθώς ή χαρδία ηΰ AtM^ 
πατρδς αυτού. Κα\ έπορεύθη Σολορών άα'βν tr,; 
*Αστάρτης βδελύγμαιος Σιδωνίων, u\ Μοω tw 
βασιλέως αυτών ειδώλου υίών 'Αμμών* x*t ί * ° ^ π 

Σολομών πονηρδν ενώπιον Κυρίου, χα\^χλτ*οχντ\ 
οπίσω Κρρίου, ώς Δαβλδ ό πατήρ avw. V» 
έποιμώζειν άξιον τψ τοιάδε παθείν λεγομένφ; Ό 
τδν διαβόητον εκείνον έν τοίς *Ιεροσολύμοι; 
σας ναδν, ό τήν τών θείων θρόνων πά£εδρσν«ίφ*ί 
σοφίαν , ό έπ\ συνέσει τή άσυγχρίτφ τεθούμε*^ 
κα\ μέχρις αυτών τερμάτων τής ύπ* ουρανέ», δ 

voluplatis assecla, in eam stullitiam lapsus esse 
dcprehenditur, ut ipsam quoque in Deum pietatem 
pro nihilo duceret. Periculosura esl igitur procul 
dubio cum alienigenis in congressum venire; gra-
vissimam vero in primis carnis voluplate superari; 
imporusque eet ejusmodi homo, et Deo, qui piw 
rissirous est, inviebs : curaque eit a virtute vacuus, 
sacrain divinumque tabernacuium non ingredietur 
unquam, neque hosliam afferre acceptabilem pole-
r i l . Scriptum est enim in Deuteronomio : c Nou 
erit meretrix de filiabus Israel, et non erit forni-
p n s de fliiis Israel, et non erit telesphoros de Γι-

αίσχρών γυναικών ήττώμξνος, καλ μυσαρο ί 
ηδονής κατόπιν ιών, είς τούτο μωρίας φωρ&* 
πεσών, ως καί αυτής άλογήσαι παντελώς της & 
θεδν εύσεβείας. Σφάλε ρδν ούν άρα χαλ άναμοάίΡί 
έστ\ τδ τοις άλλοφύλοις είναι κατά ταύτόν. Π**»** 
δέ κομιδή καί τδ ηδονής ήττάσθαι τής σαρκιχη^ ^ 
ακάθαρτος ό τοιόσδε, κα\ τψ πανάγνψ θεφ χαπίΛ· 
γημένος, κα\ ούκ αρετής δ ίχα, πρδς τήν UflM 
κα\ θείαν είσελάσαι σκηνήν. *Αλλ' ούδ' άν xpoiieR» 
θυσίαν δεκτήν. ΓέγραπταΓ γάρ έν τψ Δευτερονομ^ 

Ί Ούκ έσται πόρνη άπδ θυγατέρων Ισραήλ, xd & 
έσται πορνενων άπδ υίών Ισραήλ* χα\ οδχ ίΛ* 

»· III Re*. χ. 25, 8δ. »· I I I Rcg. χι, 16. « Sap. ιχ, δ . 
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τ&λεσφόρος Απδ θυγατέρων Ισραήλ, χαλ ούχ Ισται Α Habus Israel, 491 raque iniliatus de filiis Ierael: 
non offeres mercedem meretricis, neque commau-τ^λ ισχό μένος Απδ υίών Ισραήλ· ού προσοίσεις μί­

σ θ ω μ α πόρνης, ουδέ Αλλαγμα χυνδς είς τδν οίκον 
Κ υ ρ ί ο υ του θεού σου πρδς πάσαν εύχήν, δτι βδέλυ-
χμα, Κυρ:ψ τψ Θεψ σού έστι χα\ Αμφότερα. > 

ΠΑΑΛ. *Ος δριμύς δ νόμος, χα\ των δτι μάλιστα 
Αοσιτελεστάτων! 

i.r.-; 

ΚΥΡ. Εύγε, ω Παλλάδιε * νοείς γάρ ορθώς. Κατα-
π*βήποις γάρ, οΐμαι, καλ Ετι μειζόνως, έννενοηκώς δτι 
χαταχωλύων εδ μάλα τδ λείον είς ήδονάς, τδν άσελ-

ζ : yr^ χαλ άχόλαστον αποπέμπεται, θέα γάρ δπως χαλ 
~ ? τ ο ί ς έχούσιον χαλ αύθαίρετον έπιτηδεύειν έθέλουσι 
" τ Α ν έπ* αίσχρότητι μολυσμδν, χαλ μέν τοι χα\ τοΤς είς 

τ ο ΰ τ ο χαταχομίζειν εΐωθόσιν ώς έξ ανάγκης έτερους, 
Αττισχήπτων όράται, καλ δι* ών άποφάσκει τδ χρήναι 

lionem canis in domam Domini Dei tui ad omne 
votom : quia abominalio est Domino Deo tao 
utrumque » 

PALL. Severa sane lex, et in primis utilissima. 

CYR. Prseclare sane, Palladi: recte enim scntis. 
Sed magis adhuc, nisi fallor, mirabere, si animad» 
verleris* illam, ut lubricum iter ac praecepe in 
volopiates prorsos coerceret, impudicam et intem-
perantem repellere. Yide enim ut iis qni volun-
tariam sponfeque eusceptam tHrpiesimam impuri-
tatem exercent, atque etiam iis qui ad eam rem 
alios tanqoam vi coactos perducere consueverunt. 

δ ρ ά ν , ασφαλέστερους αποτελεί, κα\ δυσεύρετου αύτοΤς Β aperte protestetar, et per ea quae fleri probibet, 
cautiores reddat, efficialque ut aegre responsionem 
ollam coraminisci possinl, qose sii ad defensionem 
satis. Non enim postbac ignoraniia in culpaβήί9 

sed ignavi» jam contumacisque animi crimen» 
•PALL. Qoomodo Undem ? 
CYR. Quid? nonne sua sponte nonntilli ad scor* 

ttndom veniunt, muHerculeeque et pueri, dum 
sponte quaestom faciunt, quorumdam intemperan-
tiaeformam suam venalem babent? 

PALL. Certe. 
CYR. kQuid pmerea? nonne turpis lucri capidi-

tate vincuntur alii , cum soas ancillas aut coemptos 
pueros alienae Hbidini prbstitaant, ex iisque argen-

^ tum exigant miseri ? de quibus ait propbeta: c Et 
pnellas vendebant pro vino, et bibebant". ι Com-
pertum est enim ad eum usque raptjrilatis et ne-
qoitiae gradum progredi quosdam, m audeaut inter-
dum ab ejnsmodi quoque turpibus flagiliis nefarie 
quasi vectigal exlgere. 

PALL. InteUigo. 
GYR. Igitur scortantur nonnulli quidem sponle, 

quod ipsi ab bonestate refugiont, ac deinde ad fla-
gitium ex animi sui sententia pergunt. Telesphori 
aulem sunt qui tributum aliis tanquam coacli 
pendunt, et illam ex interoperanlia mercedem do~ 
minis emptoribusquc suis colligunt. 

PALL. Recte dicis. 
CYR. Probibet itaque lex banc lurpitudinem ubi-

T O W ταίς άπολογίαις έξαρχείν Ισχύοντα λόγον κατα-
ί χ ε υ ά ζ ε ι . θύ γάρ Αγνοίας έτι τά εγκλήματα, (5αθυ-
μ,ίας δέ λοιπδν κα\ ανυπόταχτου φρενδς ή γραφή. 

ΠΑΑΛ. Πώς έφης ; 
Κ Υ Ρ . Ού γάρ αύτόκλητοί τίνες έπ\ τδ πόρνευαν 

Γασι, χαλ μισθαρνεΤν έθέλοντα γύναια τε κα\ μειρά-
χ ι α , ταΐς τίνων άχρασίαις καταπιπράσκει τήν ώραν; 

ΠΑΛΑ. Ναί. 
ΚΥΡ. Τί δέ; ούκ αισχρών λημμάτων ήττώνταί τίνες, 

καλ προσθέντες τοίς έθέλουσι τάς σφών θεραπαίνας, 
ήγουν τών άρμενων, ους άν έκπρίαιντο τυχδν, άργυ-
ρολογούσιν οί δείλαιοι,*; περ\ ών κα\ ό προφήτης φη* 
σίν* · Καλ τΑ κοράσια έπωλουν άντ\ οίνου, καλ έπι*· 
νον. · Αληθές γάρ δτι πρδς τούτο φαυλότητος καί 
ακαθαρσίας μέτρον καθικνούνταί τίνες, ώς άνοσίως 
άποτολμ^ν δασμολογεϊν έσθ' δτε κα> τά τοιάδε τών 
αίσχρών. 

HAAA. Συνίημι. 
ΚΥΡ. Ούκούν πορνεύουσι μέν εκουσίως, οί μέν, 

το αύτολ έξω φέρεσθαι τοΰ κακού, είτα πρδς τούτο 
ίοντες Ιδιογνωμόνως · τελεσφόροι γε μήν είεν άν, 
o i φόρους τελούντες ώς ές ανάγκης έτέροις, κα\ τά 
έ.χ της άσελγείας μισθώματα τοις πριαμένοις συλλέ-
γΌντες. 

ΠΑΑΛ. Όρθώς έφης. 
ΚΥΡ. Άποφάσκει δή ούν ό νόμος τδ χρήμα παν-

τ α χ ή , καλ άνόσιον ποιείται τδν έναλόντα γραφή, έξω D que, ct qoi hoc crimine tenealur impium judicat, 
τ α εΓργει σκηνής ίεράς, κα\ απρόσιτου αύτψ τδ θείον 
ε ύ θ υ ς άποφαίνει θυσιαστήριον, άπαράδεκτον έσεσΟαι 
τδ 00 μα λέγων, κα\ άπρόσδεκτον τήν εύ/ήν. 'Αληθίς 
γ Α ρ , δτι ούχ άγναλ εύχα\ άπδ μισθώματος πόρνης. 
Έ ν ίσφ δε τρόπψ στυγητδν ποιείται κα\ βδελυρωτα-

τ α ν τδ άλλαγμα τού κυνός* κύνα δέ, οΐμαι, φησι, 
τ ο ν αίς άκαθαρσίαν εύκολον, καλ τοίς προσιούσιν 
ιάττλό>ς έγκείμενον · άλλαγμα δέ κυνδς, τδ αύτψ τυχδν 
IjT&p αυτού προσαγό·*ε;ον. Έπιφωνείτω δή ούν ό 
/6\χοςΛ « Ούκ έσται πόρνη άπδ θυγατέρων Ισραήλ, 

Χ Ο Λ οί»κ έσται πορνεύων άπί> λ'ίών Ισραήλ. · Ό δέ 
γα σοφώτατος Παύλος συνηχείτω βοών c Φεύγότε 

et cxcludit a sacro tabernaculo, fasque i l l i non esso 
ut ad altare divinum accedat, illico pronunltat, eju«j 
viciimain repudiandani dicens, ac votum minime 
acceplum forc. Yernm eslcnim illud, nonesse pura 
voia e scorti uierccde. 492 ^Eque aulem iuvisani 
et quam maxime exsccrandam ducit corumutationem 
canis : cancm porro, ut opinor, appellat hoiniiieiu 
ad impuritatem proclivem, et adcuntibus nulii» 
discrioiine exposilum : commulatio vero caois est, 
quod i l l i pro se offerlur ac dalur. Lcxigitur clamei: 
c Non erit meretrix de flliabus Isracl, ct non en l 
fornicans de flliis Israel. ι Paulus quoque vir sa* 

Deul. xxm, 17, 18. ·· Joel% ιιι, 5. 
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p*otafe»imt t i m l iaiwrt aftove d n e t : < Fofx* 

ril boo» , exlra cerpo* e»I; ami amttm tmniatmr, 
in corpos εαααι pectal*.» Eo* i i m qvi ad leo*-
Vrantiac bade* foniler a r r n t , ad reo qmoqa* 
orartaatiore* espetcnias voctL A i i ctam kawm ' 
« Obttero itaqaexos, fralres, per x*isericordiaai Dei, 
» i eibibcaua eorpora ve*4ra bottiaai rHtaiem, 
m d a w 9 pUccaltfli Deo, nlioftabtk obteoajaai 
Testtw. El Rolile coxiormari haic savmlo, aed re-
foranmioi i w i l H e lenm» vestri, at probei* φ α 
t i t τοίααεα* Dei bona, et beaffrfaceaft, et periecta **.· 
Am vero αβα- esae ceoses οοεείχαι piax* n w f , ac 
revtra panfttimaoa, IUMD torpiem τίύοτχεη abje-
clionen ? 

PALL. EfO τero ceasto: exr esiai x€gem ? 
CYR. At de Bobif ei a u i λ canuli voJapate re-

cedimttt, tetatar Deos; et eum ad igoaviaai decii-
namtift, molesle fert; et esrmi Mjcenmbere xoien-
liNns, pouta* irromal : nan impellii DooneaquMa 
eiuun o l Deam deseraniu fenreos Ula et effow τ ο 
lopUs : idqoe lermm e**e, nox o*iendei, qxod de 
Saiomooe scriptiui est. Sed aqte buoe in tdem 
Yitioai probp*vs ette krael in ereao deprebeadi-
lor; Mriptnm est enin :«DivertU popnJtts in SetiBL, 
et profanatas esl poputa*, m scortoretar cam ilia-
biis Maab; e l vocavennt eot ad tacrificia deormm 
ipsarwn; el comedU popelot de sacriAciis earnm; 
t t adoravenrat idoU eanun; et iniiialus ett Ixrael 
Beelphegor, eliraUiseslira Dominu* in Israel.El dixit 
Dominus Mov&i: Aectpe principeft popaji, el oetoM* 
illos Domino cooU» solem, et aveiietar ira furork 
Domini ab Is rae l · · .» Yides ad indigaatioDem qoo~ 
dammodo iacitari, ac propemodttiB ia iractmdiara 
non voluntate susoeptam impeUi a 493 n o * 
bis divinam illam b^nigniMimamqae nataram? 
Pecudis qaippe proprtam est insanire libidine 
ad maliervm formas, ac nefariam sane facinua, 
pieutem in Denm aadere cam interaperanli vo-
luplate commnure^ Ob eamqoe caosam osleotan-
tur Deo contra aolen, id est, a rectie stipitibue 
suspenduntur ad orieBtem versis : erai id apod eoa 
supplicii genus, tantum nou ea figura proclanante, 
roceroque mitlenle, oculum ulam Judicie oiama ia-
tucnicra, ei qui falli non potest, neminem, qui ha-
jusmodi culpis irretitas sil , effogere posae, aut i m -
puue ferre; sed propositum fore, u l inquit pro-
pbeta 1 7 , ad vislonem omni carni, gravissimasqae 
eorum quae peccaverit, poenas daturum. 

PALL. Igitur palam et tanquam sob Dei oculis 
puuiri, id appellal, ostentari contra solem? 

CYR. Sane quidem. Neque vero haec verba a no-
siro proposito sunt aliena : seorUBtibos porro, vcl 
iis quorum pudicitia stuprata e s l , tam tnrpis 
tamque impurae vilae raliones Deo esse reddendas, 

u I Cor. 18. 8 8 Rom. xn, 1-5» 1 6 Num. xxv, 

I T H S f x i » - DAS A j u f c r j u l iAv c t t^of iv)pt^ 
Ιζτ&ς z*£> Φ»?ΧΌ£ς Ircrv * Α tt «*ρνχύ»ν, ύς τί 

Dccv Ί&?Λ Αμχρτάνει. > KaUht» o%j owv xs\ xfc 
γχ tA ier» τώ* AjUtvAvwv c^tcxAoi τους τής έγχρα· 
τείχς βύχήρ*Λ γτννα«Μς Ιτ36ρώοχ·ντ«ς· *Εοη γΑρ 
c iv iv · t Β ιραχ ίλώ γΑρ ΰρας, «οιλοολ, U ΧΜ 
cbmpμΟν τοΰ Θεν3, τ τ ρ χ τ τ ή τ τ κ τΑ οώριΓ» ftpv» 
t v s u » C»osv 9 Ayiav - εύαρετενν τ φ θ χ ^ , ττρ» Wp-1 

χήν λβτρββον upAf # χαε μή «οσχημεττίζεείε ο> 
αίώππ τούτφ. ΑΑΑΑ μετχ^εορφοϋοοε τή Ανβχχινίαι 
τοΰ νοος υμών, ε£ς τδοοααμΑζειν ΑμΑς, τ£ τδθΰτ^α 
τον βεον τΑ ΑγαΗν, χ*Χ ενΑρεβτον. χαλ τέλειβν. · ΐ 
ούχ είναι ψ^ς hjzia* ονεως Αγίαν χαλ κ ά ν α γ ν » » ^ 
οώς, ττν τών αΐεχτο-ο* Αχοοεατν; 

ΠΑΛΛ. ΦαΙηνΑν εγιβγε · χώς γΑρ ού ; 
ΚΤΡ. Κα\ Αποφοετώοχ μεν ήμιν ααρχχχής {fevfc, 

έχιγάνννται βεος, ΙχχβτνγνΑΐει (ε λίαν Αταιχλάβυα 
χρος τδ αναλχχ, χαλ σαρχος θεία» τασείν jpxjtiviq 
έχαγει τΑς διχας * χαη€ιάζετσι γαρ 1x6* δτε χχ\ εί; 
Αχδσταστν τήν Αχδ θεού, δερμή χαλ Αχ&λαστος ψι^. 
Καλ Αληδες δτι τδ χρήμΑ έστιν, έχδείξαχεν αν εύΚς 
δ έχ£ γε τ φ Σολομών λόγος. Καταφίφαται k tfk 
αύτοΰ χαρενηνεγμενος είς τοΰτο χατΑ τήν Ιρααοι ί 
Ισραήλ - γέγραχτχι γάρ, δτι ι Κατ&υαχν Ισρχ^Ι^ 
Σαττε\ν, χαλ έβεβηλώδη δ λαδς έχχορναΰ>αι ε4' aV 
θυγατέρας Μωάβ* χαλ έχΑλεααν αύτους είς τ έ ; ^ 
σίας τών εΙδώλων αυτών, χαί έφαγεν δ λαδς ο* 
«ιών αυτών, χαλ «ροσαχυνησα> τοις ε ίδωλ^χ^νν, 
χα\ έτελέσδη Ισραήλ τ φ Βεελφεγώρ, χαλ ώ ρ τ ^ 
θνμφ Κύριος τ φ Ισραήλ^ ILaX %hoL ΚύρΜς τ φ ί Μ ' 
Ααδε χαντας τους Αρχηγούς τον λαον, χαί χαρε£κ-
γμάτισον αύτους Κυρίφ χατέναντι τοΰ ήλΓον,χσ^άχ»· 
στραφήσεται δργή δυμού Κυρεου Αχέ lapa^L f 
"Ορ$ς δτι χαραδήγεταί ιτως, μονονουχί δέ χα) είς 
ΑνεΘελήτους οργάς εκφέρεται χρδς ημών ή άεϋε « 
χα\ ήμερωτατη φόσις ; Κτηνο«|ε]κς γάρ τδ χρήμα, 
τΑ έχιμαίνεσδαι, φημλ, ταίς ywvxm frfaiCi «οΑ 
άνόσιον χομιδή, χα\ τής είς Θεδν εύοείεΐας αλλα^υα 
χοιείσδαι τολμ|ν τήν άχόλαστον ήδονήν. Τοιγαφτοχ 
χαλ χαραδειγματίζονται τ φ Κυρίφ Αχέναντι το5 
ηλίου, τούτ* έστιν, ορδών άπήρτηνται ξύλων τετραρ· 
μένων πρδς ανατολάς, χα\ ήν ούτος αύτοίς δ τής ΧΦ-
λΑσεως τρόπος, μονονουχλ διαχεχραγότος έναρρκ 
τού τύπου, χαλ φωνήν Ανιέντος, δτε τδν «ανδερή 
χα\ Απαραλόγιστον δφδαλμδν τού κρίνοντος, ούχ έν 
διαδράσειέ τις, τοιοίσδε πταίσμασιν έναλους, ούδ* άν 
οίχοιτο νηποιν\, προσχείσεται δέ χατά τήν «ροφήτκι 
φωνήν, είς δρασιν πάση σαρχλ, πιχράς των αύτφ χε-
πλημμελημένων υπέχων τάς δίχας. 

ΠΑΛΛ. Τδ εμφανές όυν άρα χολάζεσδαι, χαλ χδ 
οίονεί πως έν όφθαλμοίς τού θεοΰ παραδειγμανισθήνοι 
φησΙν, απέναντι τού ηλίου. 

ΚΥΡ. Πάνυ μέν ο ύ ν έστι δέ ήμίν ό λόγος ούχ άχ* 
σκοπού · δτι δέ τοίς πορνεύουσιν, ήτοι τοίς πχπορνεν^ 
μένοις, τής ούτω ψυχράς καλ βέβηλου ζ ω ή ς πρδς 
Θεδν οί λόγοι, καλ εμφανή μέν έστι τά κεχρυμμένα» 

-έ , 8 7 Isa. LXVI, 16, 17. 
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γνωσθήσβται δε τΑ έν έκάστψ σαφώς, κα\ δι* έτερου > 
πάλιν ήμίν διετύπσυ νόμον, Γέγραπται γαρ έν τοίς 
'Αριθμοίς- c Καλ έλάλησε Κύριος πρδς Μωσήν, λέ­
γων· Αάλησον τοίς υΐοίς Ίσρ ίήλ , χαλ έρείς πρδς 
αυτούς · Άνδρος έάν παραβή ή γυνή αδτοα, χαι δπερ-
ιδούσα παρίδη αύτδν, χαλ κοιμηθή τις μετ" αυτής 
κοίτην σπέρματος, κα\ λάθη έξ οφθαλμών τού άνδρδς 
αύτης, καλ κρύψη, αυτή δέ ή μεμιασμένη, χα\ μάρ­
τυς μήήν μετ* αύτης, χαλ αυτή μή ή συνειλημμένη, 
χαλ έπελθη αύτψ πνεύμα ζηλώσεως, κα\ ζηλώση τήν 
γυναίκα αυτού, αυτή δέ μεμίανται, ή έπέλθη αύτψ 
«νεύμα ζηλώσεως, κα\ ζηλώση τήν γυναΤκα αυτού, 
αυτή δέ μή ή μεμιασμένη » χαλ άξει δ άνθρωπος τήν 
γυναίκα αυτού πρδς τδν Ιερέα, καλ προσοίσει τδ δώ­
ρον περ\ αυτής, τδ δέκατον τού οίφι άλευρο ν κρίθι-
νον, ούκ έπιχεί έπ ' αύτδ Ιλαιον, ουδέ έπιθήσει έπ ' ' 
αύτδ λίδανον · Εστι γάρ θυσία ζηλοτυπίας , θυσία 
μνημοσύνρυ, άναμιμνήσκουσα άμαρτίαν. Κα\ προσ­
άξει αυτήν δ Ιερεύς, καλ στήσει αυτήν έναντι Κυρίου, 
χαλ λήψεται δ Ιερεύς ύδωρ καθαρδν ζών έν άγγείψ 
Αστραχίνψι χαλ της γης τής ούσης έπ\ τού εδάφους 
τής σκηνής τοδ μαρτυρίου · χα\ λαβών δ Ιερεύς έμ-
δαλιΤ είς τδ υδωρ, χαλ στήσει δ Ιερεύς τήν γυναίκα 
έναντι Κυρίου, χα\ αποκαλύψει τήν κεφαλήν τής γυ ­
ναικός, καλ δώσει έπλ τάς χείρας αυτής τήν θυσίαν 
του μνημόσυνου, τήν θυσίαν τής ζηλοτυπίας · έν δέ 
τή χειρ\ του Ιερέως έσται τδ δδωρ_ τού έλεγμού τού 
Ιπιχαταρωμένου τούτου- καλ δρκιεί αυτήν δ Ιερεύς, 
Χαλέρελτή γυναικί" ΕΙ μή κεκοίμηταί τις μετά σού^ 
Οί μ*) πχρσβέοηχας' μιανθήναι ύπδ τδν άνδρα τδν , 
σεαυτής, ΑΙ6α Ιοθι άπδ του ύδατος του έλεγμού τοΰ 
έπιχαταρωμένου τούτου. Εί δέ σύ παραβέβηχας 
ύπανδρος οδσα, χί μεμίανσαι, χαλ Ιδωχέ τις τήν κοί­
την αυτού έν σολ, πλήν τού άνδρδς σου · χαλ δρκιεί 
δ ίερεδς τήν γυναΤκα έν τοίς δρκοις τής αράς ταύτης, 
χαί *> ίό Ιερεύς τή γυναικί* Αφη σ* Κοριός έν Αρ? 
χα\ ένδρχιον έν μέσω τοΰ λαού σου, έν τψ δούναι 
Κόρων τδν μη ρδν σου διαπεπτωκότα» καλ τήν κοι-
ΧΙαν σου πχπρησμένην. Καλ είσελεύσεται τδ ύδωρ τδ 
δ/πιχατα^ώμενον τούτο είς τήν χόίλίαν σου> πρήσαΐ 
γαστέρα, χα\ διαπεσείν μηρόν σον. Καλ έρεί ή γυνή * 
Γένοιτο, γένοιτο. Κα\ γράψει δ Ιερείς τάς αράς ταύ­
τ α ς f ίς βιβλίον, χαλ εξαλείψει είς τδ ύδωρ τού έλε-
yptrf τον έχτχαταρωμένου, χαλ ποτιεΤ τήν γυναίκα 
το &δωρ τού έλεγμού τού έπικαταρωμένου. Καλ είσ-
ελαύσττοΗ έ!ς αυτήν τδ υδωρ τδ έπικαταρώμενον 
νοΟ έλεγμού* χαλ λήψεται δ Ιερεύς έχ χειρός της 
γ ^ ν α ι κ δ ς τήν θυσίαν τής ζηλοτυπίας, κα\ έπιθήσει 
τ ή ν διισίαν έναντι Κυρίου, καλ προσοίσει αυτήν πρδς 
*Α βνβιαστήριον. Καλ δράξεται δ Ιερεύς άπδ τής θυ­
σ ί α ς τ δ μνημόσυνον αδτης, χαλ άνοίσετάι αύτδ έπ\ 

ijoo θυσιαστήριον, χαλ μετά ταύτα, ποτιείτήν γυναίκα 
Λ 66fe>p. Καλ έσται, έάν ή μεμιασμένη χαλ λήθη λάθη 

, τ ο ν αν&ρα αύτης, Χαλ είσελεύσεται είς αυτήν τδ ύδωρ 
τχ>ΰ·£λαγμού τδέπΐκαταρώμενον, χαλ πρησθήσεται τήν 
χοοελέπν , παλ διαπεσείναι δ μηρδς αυτής, χαλ έσται 
ή γ υ ν ή ε ίς Αρον τω λα/ρ αυτής. Έάν δέ μή μιανθή 

ac pertpicua i l l i eesc quae latent, ac fore m apom 
cognoecanlvr quae in quocunque bomine sunt, alia 
qaoque lege nobis adambravU. Scriptum esi enisi 
in Namecis : c Et loeaiua e*t Doraiqus ad Moysea, 
dicens : Loquere filii* fsrael, et dices ad eos : Si 
uxer e*juspiam vir i pr£vartcaia foerit, et contein-
pserit eum speniens, et dorraierit qtrisplam cam ea 
cdncvbitu seminis, et lataerit ab oculi* v i r i ejus, 
ei celaverit, ipsa vero inqamaia fatrit, et Uetfc 
non fuerit cura ea, nec ipsa deprehenaa fueri l ; ftoi 
venerit super eum spiritus zelandi, et xelatus foerik 
uxorem suam, ipsa vero inquinata est: vel super-
venerit ei spiritus zelandi, et zelet uxorem suam, 
ipsa autem inqainata non fuerit: dacet homo uxo-
rem suam ad sacerdotem^ et afferet donum prb ipsa, 
dedmam partem oepbi, farinae hordeaceae; non infun-
det super eam oleum, neque imponet super eam 
fbus : est enim sacrificiura zelotypig, sacriflciunl 
mcmorialis commemorans pcccalum. Et adducet 
eam sacerdos* et statuet eam ante Dominum, et 
somet sacerdos aqaam puram vivam in vase tesUH 
eco, et ex terra^ quae est in pavimento tabernaculi 
testimonii; et sumens sajerdos infundet aquam, 
434 e t statuet sacerdos mulierem coram Domino^ 
et deteget caput mulierisj et dabit iu raanus ejus 
bostiam memorialis, bosti&ra relOlypiae : i'n mantt 
vero sacerdolis erit aqua argulionis quae maledici-
tut hujus. Et adjurabit illam sacerdos, et dicet miH 
lieri : Si non dormivil <|uispiam tecum, si non pra> 
varicata es, ut inquinareris sub viro tuo , inununia 
esto ab aqua arguUonis quaa maledicitur bujus. Sj 
vero prxvaricata es, cura sub vird esses, aut inqui-
nata ts, ei dedlt quispiara concubiium suam \n le 
praUer virutn tuura; etadjurabit eam eacerdos ad J 

jnratiooibos exsecrationis hujus, et dicet eacerdog 
taulieri: Det te t)ominn9 in maledicium ei in cxse-
crationehl ih medio popali t u i , ut del Dominue 
femur iuam decidere, et ventrem iuum inflari. E$ 
ingredictur aqua quse maledicitur haec in venirem 
iuum , ut inflet ventrem i u u m , et excidat temut 
tuum.Et dicet mulier : Fiat, fiaU Etecribet saeer-
dos bas exsecrationes in libelliun , et delebit in 
aquam redargutionis maledicura, ei potabit mulie-
rem de aqua redargutionis quae maledicitur. Et in-> 

ι gredielur in eam aqua raaledicta redargationis: ct 
samct sacerdos ex manu mulieris bostiam zelotypia?, 
ei iroponet bostiam coram Domino, et afferet eam 
ad aliare, et pugillum capiet sacerdos de bostia me-
tnoriale ejus, ei offeret super alure, et postbsec po-
tabit mulierem illa aqua. Eterit , si illa fuerit inqui-
nata, ctlatendo latueritviram guum, ingredietur in 
carti aqoa redargulionis maledicla,ei iuflabilurven-
ire, et intercidet femur ejus, et erit mulier irt 
exsecradonem in popnlo suo. Qdodv sl non inqui-» 
nata foerit roulier, et mvnda fueriti et immunis erit, 
et seminabit semen **. > Alque haec quidem esl lex# 
Cseterum pulo beatum Paulum^ cum horom yerbo* 

N u m v, 1*28, 
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rum ambitum diligenter in paucas senlcnlias optime Α ή γυνή, καλ καθαρά ή , καλ Αθώα έσται, καλ έχαττχρ-
conluli&sel, illa scripsisse: ι Omnes enim nos ma-
nifeaiari oporlet anle iriboiial Cbristi, ut ibi reci-
piat unusquisque propria corporis, juxla ea qua 
fech, sive bonasivemala * . > 

, χροσθεν τοΰ βήματος τοΰ Χριατου, Γνα χομίσηται 
Αγαθά, είτε φαΰλα. ι 

PALL. Recle quidem pnto ΙΜΡ* dicta esse : u -
mea de eingulis Iis quse prsecepta aant, enudeaiioe 
disserae velim. 

C¥R. Mullerem de adulierio suspectam, si crt-
mine laborat quod coargui non potest, duci ad ea-
cerdotem jubf l , atque ante Dei conspectum s i s l i : 
495 i ( 1 ( I u e > u t opbior, est, fore ut omnes asle-

ματιεί σπέρμα, ι Ταυτ\ μλν, ά νομός. Φαίην 8* Α» 
οτι τΑ τών γεγραμμένων πέρι σχολαίως έν Ολίγας* 
έννοίαις εΰ μάλα συνενεγκών, ό θείος ήμίν γ ρ ά φ * 
ΠαΟλος · ι Τους γάρ πάντας ημάς φανερωθήναι Αεί Ι μ· 

έκαστος τά δλά τοΰ σώματος προς Α έπραξε* c f t c 

ΠΑΑΑ. Οίδμαι μέν ορθώς είρήσθάι ταυτί * πλή^. εά 
έφ' έκάστφ τών τεΟεσπισμένων διασαφεί λεπτώς . 

ΚΥΡ. Τήν έν ύποψίαις τοΰ μεμοιχεΰσθαι γυναίκα, 
δταν έλεγχων ερήμην ύπομείνη γραφήν, άγεαθαι 
προστέταχε πρδς τδν Ιερέα, καλ δή κα\ έν όφθαλμοίς 
έστάναιΘεοΰ, κα\ τοΰτο, οΐμαι, έστλ τδ μέλλειν απαν-

mus Cbristo : deinde donora offerri pro illa, hor- p παραστήσεσθαι τψ Χριστψ · είτα τδ υπέρ αυτής 
deaceam farinam, non tbure respersam, non oleo 
Htam; bostia enira zeloiypiae est, commemorans 
peccatum. Perspicuum itaque est ex uniuscujusque 
vila velut odorem quemdam ad Deum ascendere, 
qui remissos et enervatos prae inerlia bomines de 
absardissimis factis accuset, contraque de eorum 
integritate testimonium feral, qui ut recte viverent, 
sumraopere elaborarunt. Quamobrem dicimus, et 
mertto quidero, eorum dona qui in suspiciouem 
non venerunt, similam ex triiico habere, adjeclo 
ttiure, oleo quoque infuso; illam enim bomine di-
giiam vitam, cujus imaginem simila illa ex irilico 
gerit, omnind sequitur ut pro suavi odore el hila-
ritale apud Deum virlutis amantem habeatur : de-

προσάγεσθαι δώρον κρίθινον άλευρον, ού λι6άνω δια-
πεπασμένον, ούκ έλαίψ δεδευμένον * θυσία γ ά ρ ζη­
λοτυπίας έστ\ν, άναμιμνήσκουσα άμαρτίαν. λΊρόοη* 
λον ούν δτι τής έκαστου ζωής δσμή τις ώσπερ Ανεωι 
πρδς θεδν, τοϊς μέν παρειμένοις έπλ τδ £$&υμον τήν 
έφ' άπασι τοίς έκτοπωτάτοις έπιφέρουσα γραφήν, το^ 
δέ γε βιούν όρθώς άριστα διεσπουδαχόσιν, έπχμαρ 
τυρούσα τδ γνήσιον. Ταύτητοί φαμεν, χαλ οφοΐρι 
είκότως, τών >έν ούκ δντων έν ύποψίαις, τά δ£ρε 
τήν έκ πυρών σεμίδαλιν έχειν, προσόντος λι6σ»*/. 
κα\ μήν κα\ ελαίου καταχεομένου. "Εψεται γάρ ΕΧ* 
τως τή τέως άνθροιπίνη ζωή, ής άν εΓη χαλ τ ύ π κ \ 
έκ πυρών σεμίδαλις, τδ έν εύωδία τε χαλ ίλαρότητι 
καταλογίζεσθαι δείν παρά γε τψ φιλαρέτω Θεφ. 

generis aatem vitae, ac pccude digiue signum est, c Νόθου δέ κα\ ζωής κτηνοπρεποΰς σημείον άν γένοι* 
et quidem apertissimtin), hordeacea farina; pecudt 
namque congruenlior est, non bomini conveniens 
illa cupiditalis inlemperanua, et ad turpissimas vo-
luplates effrenala libido; eam ob causam hordea-
ceam farinam Deo illa quae de vita degeneri accu-
sabatur, roulicr offerebat, sine ihure et oleo, id est, 
sine suavl odore et bilaritate : bostia namque est 
commemorans peocatum. Ubi aulem commemoralio 
est peccati, ibi quomodo aut undenam bilaritas f 
Neque enim reus in judiciura vocatus in spe coro-
narum est, sed in sopplicii ignisque metu. Ad hsec 
detccto capite mulier ad judicem ducilur, id est, 
nonconsuclo decentique ornatu. Et quaenam est bu-
jus rei ratio? DedeCoris naroque crimen est, el turpi-

κα\ μάλα σαφές, τδ|κρίθινον άλευρον · χτηνοπρεπέστ*» 
ρον γάρ πως, κα\ ούχ έοικδς άνθρώπψ λίαν, τδ άκρι­
τες είς δρεξιν, κα\ τδ άχαλίνως ίέναι θέλειν ε ίς έκ­
τοπους ήδονάς. Ταύτητοί κρίθινον άλευρον, ή έπέ 
νόθψ ζωή κατηγορουμένη γυνή, προσζχόμιζε τψ 
θεψ, λιβάνου τε καί ελαίου δίχα, τούτ' έστιν, εύωδΥας 
τε κα\ (λαρότητος * θυσία γάρ έστιν άναμιμνήσκουσα 
άμαρτίαν. "Οπου δέ άνάμνησις αμαρτίας, πώς αν τ\ 
πόθεν είη τδ ίλαρόν; Ού γάρ έν έλπίδι στεφάνων, δ 
κρινόμενος, άλλ' έν φόβψ δίκης καλ πυρός. Καλ προς 
γε δή τούτοις, άκατακάλυπτος ή γυνή προσάγεται 
τψ κριτή, τούτ' έστιν, ούκ έν τψ συνήθει κσΛ πρέποντι 
κόσμψ. Κα\ τίς άν γένοιτο τούδε λόγος; 'Αχοσμίας 
γάρτά εγκλήματα, κα\ βδελυρίας ή γραφή. Μέμνησ» 

ludinis accusatio. Recordare vcro muliereni aperto 1> δέ δτι γυναίκα άκατακάλυπτον ούκ έ$ προσεύχεσθαι 
capite orarc Deum a Paulo lcgis peritissimo non 
permitti, cum velari eam debere, ox ipsa naturse 
lege ducto argumento probet : < Nam comae , ι 
inquit, c ei pro velamine datae sun t w . » Non ergo 
dccenli ornatu. mulier erat, quae de indecenli c r i -
mine accusabatur. Alia quoque rationc delectaerat: 
nam in oculis Judicis omnia nuda euul, neque la-
tere eum quisquam potest, qui scrutatur corda et 
rcnes, quique propbeUe voce sic loquitur : < Dcus 
propinquans ego sum, dicit Dominus, et non Dens 
dc longe : num a me abbcomtelur aliquid " ? » 
Cxterum Chrislum csse qui judicat, ilorum pcr 

τψ θεψ, νομομαθής ών ό Παύλος, τοΰ κατ ακάλυπτε· 
σθαι δείν αυτήν τδν τής φύσεως νόμον είς Απόδειξιν 
ελών. c Ή γάρ κόμη, ι φησ\ν, * Αντ\ περιδολαίοα 
δέδοται αυτή. ι Ούκέτι ούν έν κόσμψ τδγύναιονήν, 
διαβεβλημένον έπ' άκοσμία. Άκατακάλυπτον δέ, χαλ 
έτέρως · γυμνά γάρ έν όφθαλμοίς του κρίνοντος τ ά 
πάντα έστ\, λάδοι δ* άν δλως ούδε\ς τδν έτάζοντα. 
καρδίας κα\ νεφρούς, κα\ διά προφήτου φωνής ώ δ 
λέγοντος· ι θεδς έγγίζων έγώ είμι, λέγει Κύριος» 
καί ούχ\ θεδς πό^^ωθεν. Μή άπ ' έμού κρυβήσεταί 
τ ι ; } Πλήν δτι Χριστδςό κρίνων Ιστ\ν, α ίν ιγματωοως 
ύποφαίνει πάλιν. Ύδωρ γάρ, έφη, ζών τε καλ xaOa* 

» 11 Cor. ν , iO. w 1 Cor. xr, l.>. » Jcrem. xxni, 23. 
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ρδν είς Δγγεϊον όστράχινον ένίεσθαι δείν, καί μήν , 
χαλ άπδ της γής της ούσης έπ\ τής σκηνής. Είτα τών 
τής αράς λόγω*; έναποπλυνθέντων ύδατι, πίνε ι ν έκέ-
λευαε τήν έν ύποψίαις τού πεπορνεΰσθαι γυναίκα. 
Καλ, c Εί μέν ένοχος είη τψ έγκλήματι, πρησθήσεται,» 
φησλ, ι κοιλίαν, κα\ πεσείται μηρός * εί δέ τής αίτίας 
άπήλλακται, κα\ ούκ αληθές έπ* αυτή τδ.ύπειλημμέ-
νον, έκσπερματιεί σπέρμα. > 

ΠΑΛΛ. Τίς ουν ό λόγος; ή πώς άν ήμίν και διά 
τών άρτίως ώνομασμένων, ό Χριστδς σημαίνοιτο; 

Κ Υ Ρ . Διά μέν γάρ τού ύδατος τού ζώντος καί 
καθαρού, τδν ζωοποιδν συνήσεις τδν θεού Λόγον, τδν 
αληθώς καθαρδν, καί αμαρτίας άμέτοχον παντελώς, 
δ; Αν σαρκ\ γέγονε, καθάπερ έν όστρακίνψ σκεύεΤ. ' 
ΧοΟς γάρ δτι κα\ άπδ γής ή σαρξ; πώςάν ή πόθεν 
άμφίβολον; Διά δέ γε τής άπδ τής σκηνής γής, τδν 
έν θανάτψ νοήσεις δι* ημάς · εΓρηται γάρτή άνθρω­
π ο ι φύσει* c Γη εΐ,καΐ είς γήν άπελεύση. > Διά δέ γε 
τών λόγων τής αράς, τδν υπέρ ημών γεγονότα κατ-
άραν, διά τδ έπι ξύλου κρεμασθήναι, συνήσεις εύ 
μάλα. Γέγραπται γάρ, δτι κα\ ι Έπικατάρατος πάς 
δ κρεμάμενος έπλ ξύλου, ι Όταν τοίνυν είς τδ τής 
άνθρωπίνης διανοίας καθίκοιτο βάθος, θεδς κατά φύ­
σιν ύπαρχων δ Εμμανουήλ, ένοχους μέν δντας πταί-
σμασιν, ελέγξει κολάζων * κατειλημμένους δέ ούκ έν 
τούτοις, καρποφόρους άποφανεί. Τούτο γάρ, οΐμαι, 
έστλ τδ, έκσπερματιεί σπέρμα, τής ψυχής ) τδ καρ-
πογόν&ν, τοΰ σωματικού σημαίνοντος πάθους. { 

ΠΑΛΛ. "Αριστα Ιφης. 
ΚΥΡ. Πορνεία μέν ούν κα\ τά σαρκδς πάθη κατα-

κιβδηλεύει τδν άνθρωπον, κα\ τής πρδς θεδν έξίστη-
σιν οίκειότητος* οί γάρ έν σαρκ\ δντες, θεψ άρέσαι ού 
δύνανται. Σάρχα δέ, καθάπερ έγψμαι, τδ σαρκικδν 
ονομάζει φρόνημα. Νοοίτο γάρ άν ώδλ τδ γεγραμμέ­
νον ορθώς. Τρόπος δέ αύ πρδς τόδε φαυλότητος, και 
μήν χαλ ηθών £υθμδς άγριότητος, κα\ είς πάν δτιούν 
τών έκτοπωτάτων έξιτηλία, βδελυρούς ημάς κα\ 
Ανίερους αποτελεί. Ού γάρ τοι προσήκει σαρκικών 
ημάς μόνων χατανδρίζεσθαι παθών, άλλά κα\ ηθών 
ήμερότητι βιαπρέπειν, κα\ αγάπης δτι μάλιστα τής 
είς αδελφούς έπιμελητάς άναφαίνεσθαι, καλ τοίς τής 
δικαιοσύνης αύχήμασιν όράσθαι κατεστεμμένους, καλ 
προς γε δή τούτοις» λεπτδν κα\ έξησκημένον έν γε 
δή σφίσιν αύτοίς έχειν τδν νουν, ταίς περ\ θεοΰ δό-
ξαις άδιαστρόφως προσβάλλοντα, καλ έν δογμάτων 
έρεύναις πανταχή σώζοντα τδ άμωμήτως έχον · τέ-
λείοι γάρ οί τοιοίδε, χατά τδ αληθές ούδενδς δντες 
τών αρίστων έπιδεείς* άρτιον γάρ είναι δείν τδν τοΰ 
Θεοΰ άνθρωπον καλ δ θείος ήμίν έφη Παύλος* c "Αρ­
τιου t δέ φησι τδν είς πάν έργον άγαθδν έξηρτυμένον, 
χαλ έπιτηδείως έχοντα πρδς τδ χατορθούν εύ μάλα 
δυνασθαι τήν άρετήν. Ή ούχ ώδε έχε ι ; 

ΠΑΛΑ. Πώς γάρ ού; 
Κ Τ Ρ . θέα δή ουν δπως αίνιγματωδώς ό νόμος είς 

aeuigma demonstrat. 496Aquam eniui vivenleiq tc 
puram inquit oporlere in vas testaceum injici, 
alque etiam de terra qaae esset in tabernaculo. 
Dcinde, exsecrationis verbis aqua dilutis, bibere 
jussii mulierem quae in adoiterii suspicionem ve-
nisset; ac : c Si quidem eo crimine tenelur, infla-
bilur, > inquit , c ventre, et decidet ejus femur; 
sin a crimine aliena sit, falsaque de illa suspicio, 
seminabil semen. > 

PALL. Qusenam est homm verborum significatio ? 
aut quomodo nobis per ea nomina quae jam dicla 
sunt, Cbristus significatur ? 

CYR. Per aquam quidem vivam atque puram Ver-
bum Dei yivificans intellige, illud plane pumm, ei 
peccali prorsus expers, quod in carne fuit tanquam 
in vase testaceo; caraem enim pulverem ac de teira 
esse, quomodo aut undenam esse potesl ambigiium? 
Per terram vero dc labernaculo sumptam, eum ac-
cipe qoi propler nos mortem obii t ; bominis nam-
que nalura dictum est: c Terra es, et in lerrajQ 
ibie %*. ι Per exsecrationis autem verba, eam qui 
pro nobis factus est maledictum, ex eo quod suspen-
sus in ligno est, aptissime intelliges. Scriptum est 
enim : c Maledictus omnis qui pendet in ligno » 
Rle igitur Emmanuel, cum Deus sit per naturaro, 
ubi ad humauae mentis profundum penetrarit, eos 
quidem qui criminibus lenentur, arguet ac suppli-
cio afliciet; iis vero mioime obslrictos, fecundos 
rcddet : id cnim est, ut arbitror: Seminabit ser 
mcn; cum illa corporis affectio fecunditatem aoi 
mae signiflcet. 

PALL. Optirae sane diclum. 
GYR. Fornicatio igitur carnisque yilia depravanl 

horainem, et a Dei conjunctione repellunt : nam 
qui in ^arne sunt, Deq placere non possunt Car-
nem vero, at ego interpretor, carnalenj sensum ap-
pellat: sicenim Scriplqra verba recte inlelliguiUur. 
Ad haec morum eliam improbitas, consuetudinisque 
immilis babitns, et ad omnia absurdissima levitas, 
nos impuros et profanos reddit: neque enim adver-
sus carnalia modo vitia viriliter nos pugnare con-
vcnil, vehim etiain benignitate morum excellere, el 
charitalis in fralres quam studiosissimos conspici, 
etjustitjae laudibus ornatos spectari, ac prsterea 

> sublilem et expolitam intra nos ipeos mentem ba-
bere, 497 Φ 1 * de Deo credenda suot, baud per-
yerse iniuentem, et integrilatero in dogmatum i n -
quisilione qbique servantem : ejusmodi namque 
bomines perfecli plaiie sunt, nibilque iis deesl 
earum rerum quae oplimae judicamur; perfectum 
enim esse oportere virum Dei, bealus Paulus ail 
c Perfectum ι porro vocaj, qui sjtad Qmne opus bo-
num insihictiis t et ad virtutis mqnera optime exse-
quenda paratue. Annon boc modo ee res babet ? 

PALL. Cur negem 1 
CYR. Videautem quemadmodum lex Ugurate ad. 

M Otn. u i , 19. M Dcut. xxvii, 26; Galal. u i , 10. " Rom. vm, 8. u I I Tim. m, 17. 
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humanof mores describefcdo* aique demonslrandos Α Ανθρωπίνων ηθών υποτύπωσιν, ζώά τε πολλά των 
animaBiia mu lu rationia eiperl ia , volatilia aiqae 
aqaatilia protulerit, n$ nob{g per mille vias olil i ta-
lem afferret ; neque id tibi mirom vidtatur, cam 
ipsis qaoqae etirpibus interdam comparaverit, et a 
cujusque nalurali qoalitate afltectionee quae nobis 
eingolie insunt, apte dengotTerit: dixit enim pro-
fecto Dens per lsaia; vocem, eornra qui per Gbristi 
(Idem ad vilam refloruissent, fragrantiam nimiram 
spiritaalem ao virtutura excellentiam insinaans : 
c E l faciam in deserto aqoam vlvara, et in tenra 
sine aqaa fluvios; et ponam in lerraarenti cedrum, 
et buxam, ct myrtam, el cupressum, et popa-
\umu. ι Et ilerum : c Et erit, > inquit, t pro stgebe 
ascendet cupressus, pro conyxa vero ascendet myr 

Αλογων, χαλ μήν κα>. πτηνών χα\ ένυδρων γένη χ χ ρ -
ενεγκων, χατΑ μυρίονς ημάς δνίνησι τρόπους. Καλ 
μή τ ι θαυμάσης, όπου χαλ αύτοίς Ιβθ' δτε παρεχχχ-
ζε·, φυτοίς, άπδ τής εκάστου ποιότητος φυσικής- χα· 
τασημαίνων άστείως *βά έφ* Ιχαστω τών >αθ* η μ ά ς . 
"Εφη γάρ που θεδς Ιιά φωνής ΉσαΤου, τών είς Χρ ι ­
στδν διά πίστεως άνατεθαλκότων είς ζωήν **άς 
εύοσμίας ύποδηλφν, δήλον δε δτι τάς πνευματιχάς, 
χαί μήν χαλ υψώματα τΑ είς άρετήν* ι Καί ποεήοχα 
έν τή έρήμφ υδωρ ζών, χαλ έν γή άνύδρψποταμούς, 
χα\ θήσωείς τήν άνυδρον γήν, χέδρον, καλ πΰξον, χαλ 
μυρσίνην, χα\ χυπάρισσον, χα\ λεύκην. ι Καλ πάλεν* 
c Καί έσται, ι φησλν, c άντλ τής στοιβής, Αναβήοεται 
κυπάρισσος· άντν. δέ χονΰζης, άναβήσεται μυρσίνη* a 

t u e Μ . > Stoaben, ut opmor, et conyzam immjtes στοιβήν, οΐμαί που, χαλ χόνυζαν, τάς ανήμερους Ιτι 
adhoo animos eleganler appellans, et spinae eilve-
fttris specita Dei ocolis apparentes. Qain lapidlbus 
nQnnnnquam atigpslm llle sanctonun cooius compa-
rator : « Lapldes enlm sancti volvunlur super ler-
ram * · . > Fermento quoque simile esse et grano si-
napts regnum eodorum dicebat Salvator Res 
igUnr hamanas di?initas inspirata, Scrtptara multis 
e i evidentUsimis simiMudtaibus declarare cttn-
suevil. 

PALL. Assentior. 
CYR. IUud igitur animadverle, eum innumera 

bestiaram genera e\ volatiliam et aquatilium op-
portune protulisset, alia ut immonda prorsus rc-
j ici t , alia rursns admittlt, et ab omni accusatione 
liberat, ut oplime intelligant, qui Dfco serviunt, 
quaenam ea sint, quae si fecerint, rejicientar, quseve 
ex, a quibos si abslinuerint, procul a maculis erant, 
splendidi etiam et accepti) et itiperni Jtadicis de-
creto comprobati. 4 9 8 Sic autem habet lex quae 
|iao de re kxta est : ι Et locutus est Dominus ad 
Moysen et Aaron: Loquiminl ad tllios Yerae!, dicen-
tes : Has pecudes comedetis ab omnibus pccudi-
bus quaa sunt super terram : orane pecus divi-
dena ungulam, et ungues dislinguens duarum un-
gularum, et redacens rumlnalionem inpecoribus, 
his vescemini: tamen haec non comedetU, ab iis 
qua? redncuM raminatfoneiif, el ab iis q u » diyidunt 
ung«la|, et distinguttnt ongulas; camelum, quia 

ψυχΑς, χαλ έν είδει τής Αγρίας άχάνθης έχφαιν^μέ-
νας παρά γβ τοΤς τής θεότητος όφθαλμοΤς, δνομάζων 
εύφυώς. *Αλλά χαλ λίθοις έσθ* δτε τδ σετττον τωι 
αγίων παρειχάζεται στίφος· ι Αίθοι γΑρ Ι γ ι β ; X J -
λίονται έπ\ της γής· ι Καλ μήν χαι ζύμ-jj προσεοιχέ· 
ναι χα\ χόχχφ σινάπεως τήν των ουρανών βασιλείεν 
έφασκεν ό Σωτήρ. Έ χ πολλών οδν άρα χαλ εναργέ­
στατων παραδειγμάτων χαταδηλοδν 2θος τ ή (koxwf 
στω Γραφή τά Ανθρώπινα. 

ΠΑΑΛ. Σύμφημι. 
ΚΥΡ. "Αθρει δή ουν δτι μυρία μέν δσα χτηνά» 

είδη, κα\ μήν τΑ πτηνών κα\ τΑ νηκτών τταρενεγ-
χοΰσα χρησίμως, τά μέν, ώς ακάθαρτα χαταμιαίνο 
παντελώς, τά δέ αδ προστεταί τε χαλ Απαλλαχτεί 

1 διαβολής, ΐν' ε Ιδεί ε ν όρθώς οί θ ε φ λατρεύοντας, τίνα 
μέν δρώντες, ούκ είσδεχθείεν άν* τίνων δέ νουνεχως 
άπεσχημένοι, μώμου μέν έσονται μακράν, λαμπρολ 
5'άν εΐεν καλ άξιόληπτοι, καλ ψήφω η} άνωθεν τετι· 
μημένοι. Έχε ι δέ ούτως ήμίν δ 1*\ τ#& νόμος· t Κα\ 
έλάλησε Κύριος πρδς Μωσήν χαλ 'Ααρών, λέγων· 
Λαλήσατε το?ς υΐοίς Ισραήλ, λέγοντες· Ταύτα 
κτήνη, Α φάγεσθε Απδ πάντων τών κτηνών τών λ-χ\ 
τής γής, πάν κτήνος διχηλούν όπλήν, καλ δνυχιττήρας 
όνυχίζον δύο χηλών, κα\ άνάγον μηρυχισμδν έν τοΤς 
κτήνεσι% ταύτα φάγεσθε· πλήν άπδ τούτων ού φάγε­
σθε, Απδ τών άναγόντων μηρυχισμδν, καλ ΑπΑ τών 
διχηλούντων τάς δπλάς, καλ δνυχιζόντων δνυχιστή-
ρας · τδν κάμηλον, δτι ανάγει μηρυκισμδν, δπλήν δέ 

redacit nnninatiofiem, ungulam autem non dividit, ρ ού διχηλεί, άχάθαρτον τούτο ύμίν, χα\ τ δν δασύ-
iraraondas est vobis; et cboerogryllum, quia revo-
cat ruminaiionem, unguiam aotem non dividi t ; et 
leporem, qtjia redacit mminatlonem, sed unguem 
nou dividit , hic imttiundus egt vobis; etsuem, 
quia dividft nngulam, et distinguitungucs ungula?, 
non aolera reduclt rumin^tionem, immundqs bic 
est vobig. Decamibus ejusnpncomedetis, et mor-
lioina eorum non tang^tis : immunda sunt ha3C vo-
bia > fgitur apertissime quidera Cbrislus a i t : 
t Nonqqod intrat in os, communicat bominem S l . ι 
Pidam quoqueest bealo Petro, cum illud linteum 
quatuor iniliia superne dimitteretur, in quo omnia 

πόδα, δτι ανάγει μηρυκισμδν9 καλ Οπλήν ού διχηλεί, 
άκάθαρτον τούτο ύμίν, καλ τδν χριρογρΟλλιον, δτι 
ανάγει μηρυκισμδν, κα\ όπλήν ού διχηλεί, άχάθαρτον 
τούτο ύμίν, καί τδν δν, δτι διχηλεί δπλήν, τοϋτο χαί 
όνυχίζει θνυχας οπλής, χαλ τούτο ούχ άνΑγει μηρυ­
κισμδν, άκάθαρτον τούτο ύμίν. 'Απδ τών χ ρ ς & ν αυ­
τών ού φάγεσθε, καλ τών θνησιμαίων αύτων «0 φά­
γε αθε, Ακάθαρτα ταύτα ύμίν. > Έναργέαττετα μέν 
ούν ό Χρίστος, ι Ού τδείσερχόμενον είς τ ο α-εδμα, ι 
φησ\, c κοινοί τδν άνθρωπον. > Είρηται δέ π ο ν χαλ πρδς 
τδν θεσπέσιον Πέτρον, τής σινδόνος άνωθεν χ α θ α μ έ · 
νης τέσσαρσιν άρχαίς, έν ή πάντα γέγρονπτα ι τΑ 

Μ lea. X L I , 18,1¥, *y Isa. LV, 11. * Zach. ιχ, 16. " Luc. xnj, 19. •· Levit. χι, 1-8. Maub. 
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τετράποδα χαί πτηνά* t 'Αναστάς Πέτρε, θύσον κα\ Α quadrupedia et volatilia depicla erant : « Surgc, 
φάγε. > 'Ανακεκραγότος δέ τοΰ μαθητοΰ κα\ τήν νο-
μικήν έπιτήρησιν δεδλότος άτι. χαλ, ι Μηδαμώς, Κύ­
ριε, »λέγοντος, ι δτι ούδέποτε|έφαγον πάν χοινδν ή άχά­
θαρτον, ουδέ είσήλθεν είς τδ στόμα μου πάν χρέος 
βέβηλον, > πάλιν έφώνειθεός· c βΑ ό θεδς έ καθάρισε, 
σύ μ ή χοίνου. ι Γράφει δέ καλ ό θεσπέσιος Παύλος, 
δτι ε Βρώμα ημάς ού παρίστησι τψ θεψ. ι Έστι δή 
ούν ούκ άσυμφανές, δτι βέβηλο! μέν τι τών δντων 
ήκιστα μέν δ νόμος, πάντα δέ οίδε καθαρά τοίς κα-
θαροές* αλλ* είς ηθών ποιότητας Ανθρωπίνων τδ έκα­
στου ζώου φυσικδν εν μάλα παραλαβών, όνίνησιν ού 
μετρίως· Μάθοις β* άν δ φημι δή, χάκ τώνδε πάλιν, 
αληθάς δτι χαλ άναμφίβολον. Τά γάρ τοι πάσι κατ-
εγνευσμένα, χαταμυσάττεσθαι δείν όράται προστετα 

Petre, macta et manduca. » Reclamante vero d i -
scipulo, el legalem observalionem adhuc formidanle 
ae dieente ; c Absil, Domine, quia nunquam man-
ducavi ooine commune aut immundum, neqnc i n -
t ravi t in oe raenm omnis caro protana, > rursam 
loculus esl Deus ; c Qu» Deue mtmdavit, tu nc 
commania dixeris ι Scribit etiam beatos Pau-
l u s : f Esca nos non comraendat Dco > Non 
igitnr obscurnm est quin (ex nibil profanum du-
cat, c omnia vero munda mundis B i > esse intel-
ligat. Sed nalaralem cujusque animantis propric-
tatem cum morum bumanonim *qualitatibus confe-
rendo, non mediocrem uiilitatem affert: esse au-
tem id quod dixi terum et exploratum, exbis 

χφς, χΑμηλονδή λέγων, καλ τδν χοιρογρύλλιον, νυκτι- Β rursns intelliges. Nam quse apod omnes improban-
κόρακα, κα\τδν καταρ^άκτην, κα\ άσκαλαδωτήν, και 
μυγαλήν, χαλ τά έτι τούτων αίσχίονα. ΤΑρ* ούν ούκ 
εναργής ώςέν γε τούτοις δ τοΰ νομοθέτου σκοπδς εΓη 
*ν, ω ' γ α θ έ ; 

ΠΑΑΑ. Πάνα μέν οδν. 
ΚΥΡ· Ούκούν είς ηθών ποιότητα μετακομιστούν 

εδ μάλα τά φυσικώς ενόντα τισλ τών άλογων ζώων, 
έκαστου, φέρε είπείν, καταγράφοντος ώσπερ άν έαυ-
τφ τδν τοΰ δεινός τρόπον, χαλ έν οΤς άν είη χαταση-
ραίνοντος· "Η γάρ ούχλ χα\ ημείς αύτοι κατειθίσμε-
Θ4 πως, τους μέν άγαν θερμούς κα\ εύσθενεστάτους* 
καλ δράσει των άλλων δπερφέροντας, συς, ή λέοντας, 

tur, ea respuere et exsecrari perspicue jussit, ca-
melum dico, ei chttrogrylli im, nydicoracem, et 
catarrhactem, et stellioncui, et mustelam, et alia 
liis foediora. Num iqitur parum perspicuara est in 
iis certe legislatoris proposilum, Palladi ? 

499 PALL. Prorsus perspicuutn. 
GYR. Igitur ad morum qualitatem apie transfe-

renda sunt qoae nonnullis animanlibus rationis 
expertibus secundum naturam insunt, cum ea sin-
gula in seipsis quodaminodo depingant certorum 
hominura morts, et in quibus >itiis versentur, de-
signent. Quid enim ? Nonue ips! quoque consuevi-
mus homines Qimium vehemenles atque robustos, 

ήτιτώντοωυτων έτερον Αποχαλείν; τούς δέ πράους ct qui c&teroa audacia vincunt, apros aul leones 
καλ ήρεμαίους, καλ όφειμένην έχοντας τήν διάνοιαν, 
πρόβατα, χαλ περιστεράς, κα\ τψ τής γαλήνης ovoV 
μάτι στεφανοΰν έσθ' δτε, τοίς έκαστου τρόποις τήν 
χρέχουαχν δήλωσιν άπδ τών εμφανέστερων έ π -
Αγοντες; 

ΠΑΑΛ. #Αληθές. 
ΚΥΡ. Πωμεν δή οδν έπλ τδν τοΰ νόμου σκοπδν, 

χαλ δ τ ί ποτέ έστιν δ παρεγγυφ, πολυπραγμονώμεν 
ευ μάλα. 

ΠΑΛΛ. Ίωμεν· « 
ΚΥΡ· Τά τής δικαιοσύνης αύχήματα, κα\ άπαξ-

απλώς άπάσης επιεικείας, πρόεισι μέν άπδ γνώμης 
τής έκαστου τυχδν, κατορθούταί γε μήν χατά διττδν, 
οΐμαι, τρόπον, χαλ διφυά μέν πως έφ* έαυτοίς τήν έκ-
φασιν έχει. 

ΠΑΑΛ. Πώς δέ φής ; 
ΚΥΡ. *ΒγΑρ είς εαυτούς δρώμέν τι τών Αγαθών, 

ήδονάς Αποχείροντεςτάς έκτοπους χαλ μεμωμημε'νας, 
νεχροΰντες τά μέλη τά έπλ τής γής, χαθιστάντες τδν 
νουν είς πραότητα τήν έν πνεύματι, πτωχέ ία ν έπι-
τηδεύοντες, καθαράν καλ άθόλωτον, καθόσον οίον τε, 
τήν διάνοιαν έχοντες, ήγουν τά είς αδελφούς αγαθά 
πληρούντεςσπουδάσματα, τοίς έλομένοις λυπείν καλ 
άφιλοστόργως προσχεκρουκόσιν, άκακίαν δωρούμενοι, 
τοίς χάμνουσιν έπαμύνοντες, παρακαλοΰντες λελυ-
πημένους, πεπλανημένους έξ άμαθίας είς τδ εύθές 
μετατρέποντες, χειραγωγούντες έπ\ τδ άμεινον, 

aui alto hajas generis Bomme appellare? mites 
contra et qaiclos et ammo remissiore pneditos, 
o?es aut columbas, et tranqaillitatis interdura no-
mine bonestare, et cujusqae moribas coavenien-
(em mgnificationem a rebus clarioribus afferre? 

PALL. Veram est. 
CYR. Pergamas fgitnr ad legis proposittim, e( 

quid jabeat, dtligenter exquiramus. 

PALL. Perganius vero. 
CYR. Jastitise, et in nnivcrsum omnis probitatis 

laudes eisistnnl illae qoidem ex cujusque voluniate 
ct arbitrio; sed doplici rallone perficiunlur, ac 
geminam speciem in seipsis babent. 

ι 
PALL. Quo tandem modo? 
CYR. Aut enim in nos ipsos aliquid bont faci-

rons, verbi gratia, cum voluptates pnEcidimos tur-
pes illas ac vitiosas, cum moriificamus membra q n « 
sant super terram, cum animum ad mansoelodinem 
componimas, cum paupertatem in spirilu seclamur, 
cuni param Hqmdamqne mentem, qnbad ficri po-
lest, babemus, aut praeclara virtutis studia rn fra-
tres confferimas ; cum iis qui sponte nos offcnde-
rint, et animo ab omni beneroientia alieno heseiint, 
clementiam nllro exbibemas; cum laborantibm 
opem ferimus, cum moerentes consolamur, cotn 

> ·* Act. x, 13-16. " I Cor. VHI, 8. " T i l . i , 15. 
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errautes ex imperilia ad rectum iler Iraneferimus, Α έπαρκούντες δεομένοις, κα\ τα έφ* ο7ς Ι ν ήδν.το β*ν. 
atque ad meliorem frugeui iraducimna, cum iodt-
gentibus necessaria suppcdilamus; eaque omnia 
qiue Deo grata sunt, ellicere summo siudio conten* 
dimus. An non igitur duplex est justitiae ratio, cum 
vel in nos ipsos, vel etiam in alios exercelur? 

PALL.<Ita videtur. 
CYR. Ejusmodi ergo jostitiae distribulionem un 

gulae dissect», id est, pedi in duos ungues diviso 
*emper fere lex comparat; pes enim semper inces-
aus illius quo ad efficiendum ciemur atque move-t 
mur, signum ac nota eat: itaque reclia pedibus eoe 
currere dicimus, qui laudabiliter ad ea quae sunt 
]itilia v tendere parali sunt. Canit etiam 5 0 0 D a v i d : 

4 Pes eoim meus stelit in via recta"*; · id esl, iu 

άποπεραίνειν εύ μάλα διεσπουδακότες. τΑρ* ού διφυή; 
έστί πως τής δικαιοσύνης δ τρόπος, ιϊς τε ημάς 
αυτούς, κα\ μέν τοι καλ είς έτερους κατορβού-
μένος; 

ΠΑΛΛ. Έοικε. 
ΚΥΡ. *Οπλή δή ούν έσχισμένη, ήτοι ποδδς δ*χηλ£α, 

παρεικάζει πως άε\ τδν τοιούτον δ νόμο;· Πους γάρ 
άε\, πορείας μέν ήμΐν τής κατ* ένέργειαν πραχττχής 
σύμδολον άν εΓη χα\ τύπος* κα\ δή φαμεν, όρβφ δράτ­
τει ν ποδλ, τούς άμωμήτως Ιέναι πρδς τδ τελούν είς 
δνησιν εδ μάλα προθύμου μένους. Άναμέλπεε δέ που 
και ό Ααβίδ* ι Ό γάρ πούς μου Ι στη έν εύθντητι ,» 
τούτ* έστιν, έν δικαιοσύνη πεπόρευμαι χα ί εύθΰτητ» 

justilia rectoque ilinere ambolavi: odi autem omnia & μεμίσηκα δέ τδ διεστραμμένον. Περ\ δέ γ ε τ ώ ν φά» 
αμαρτημόνων ι Όξείς οί πόδες αυτών έχχέσα αίμε, 
συντριμμα δέ καλ ταλαιπωρία έν ταΙς όδοίς αυτώι» 
Ούκούν τής μέν έν έργοις πορείας συμβολον δτω> 
Διχηλιά δέ γε τύπος άν εΓη σαφής τού έπ* άμφβ f& 
νειν ημάς όρθώς κα\ άνεπιπλήκτως δυνασθαι, ε;Η 
καθ* ημάς αυτούς, καί μέν τοι κα\ είς έτερους. 

perversa. De iis etiam qui sunt ad peccandum 
pron i : t Ycloces pedes eorum ad effundendum san-
guinem, contrilio el infelicitas in viis eorum · · . · 
Pes igitur inccssus Ulius qui in factis spectatur, 
symbolum est. Bifidus autem unguis perspicua figu-
ra est qua significalur posse nos in ulramque par-
tem recle et laudabiiitcr iucedere, vel in eam virlutis partero, quae ad nos ipsos, v d quse ad 
perlinet. 

PALL. Credibilis sane oralio. 
CYR. Si quis ergo recte alque sapicnler in 

ulramque partem incedere noril , ila ut se et alios 
morum suorum quaHtale juvare possit; ad haec sa-
piens et prudentia sit summa pneditus, el verba 
quae de Deo dicuntur, in cor tanquam i n babilacu-
lum quoddam atqua domkilium recipiat, ac sursum 

ΠΑΛΛ, Πιθανδς δ λόγος. 
ΚΥΡ. ΕΓ τις ούν εΓη τυχδν, όρθώς καλ επιτεηρΑ«; 

έπ* άμφω βαίνειν είδώς, εαυτόν τε καλ έτερους ύς*-
)είν οίος τε, τή τών ηθών ποιδτητι λ έ γ ω , χαλ cpic 
γε δή τούτφ, νουνεχής καλ έμφρονέστατος, xol τα* 
περ\ θεού λόγοις έναύλιον ώσπερ τι χαλ ένδ«α(τ*ρ« 
διδούς τήν καρδίαν, άνω τε καλ κάτω στρέφων άεν 

deorsum semper quodammodo volutet in se ipso G πως έν έαυτφ τάς τών θείων δογμάτων έννοιας, χαι 
divinorum dogmatum cogilaliones, et notiones eas 
quag tam accarale perceperit, crebra pmdenlique 
inquisilione tanquam cibum comminuat, is nimi-
rum animanli ruminanti persimilis erit, et cibum 
in ventre condituw sursum semper eructando re-
vocanti, dentibusqoe subjicieuti, ot ilenun con-
fectus ac tenuissime contritus juvare possit. 

PALL. Recie dicis. 
CYR. Mundum porro dicit esse animal quod ad 

extremum pedem disseciam ungulam babeat, el ru -
roinalnm conditumqtte in venlre cibum revocel; 
nam qui in se ipsura ^lquc alios bonus alque ultlis 
cst, si eloquentiam adjunxeril, et cognitionis peri-
tiara, nimirum earum rerum quae ad Deum perli-

διά τούτο πυκνώς κα\ έμφρόνως έξερευναν, χατα~ 
λεπτύνων τρόπον τινά τά ούτω τών νοημάτων Αχρι · 
βώς εγνωσμένα, ζώω που πάντως έτται προστο ιχώς 
άνχφέροντι τδν μηρυκισμδν, κα\τή* έν κοιλία τ ρ ο φ ή ν 
άνερευγομένω άελ, χαλτοίς όδούσιν υχάγοντι, ώ ς α>* 
καλ έτι χαταλεαίνοιτο, καλ τψ τής πέψεως Ι α χ ν φ 
χωροίη πρδς δνησιν. 

ΠΑΛΛ. Εύ λέγεις. 
ΚΥΡ. Καθαρδν δέ είναί φησιτδ ζώον, δπερ α*1χ£ 

πρδς διχηλούσαν δπλήν έκτελευτώντα τδν πόδα, άνα* 
κομίζει τεαδ τδν έν κοιλία μηρυκισμόν: δ γ ά ρ είναι 
πεφυκώς άριστος τε χαλ άγαθδς είς έαυτδν χαλ έτε­
ρους, προσειληφώς δέ χαλ τδ φιλόλογον χαλ τδ είς 
γνώσιν εντριβές, δήλον δέ δτι τήν έπλ Θεψ, Αρτιος 

nenl , petfeclus er i l in virtule, et cumulalus, quod D έσται πρδς άρετήν, καλ άμωμήτως έχων έν γ ι τολς 
in se est, oouiibus iis rebus qiue ia admiratione 
babentur : ac si quis ejusraodi bominia per disci-
plina? coramunicaVionein forte parliceps fuerit, ct, 
Μ ita dicam, ejus oralione vescatur, aut ejus imi -
tator fuerit, bomii^emqqe adeo praestantem et egre~ 
giam aemulari studuerit, is purus ^r i t ac mundus, 
utpote qui cun| mundo viro verselur, et illiue sa-
pientiae ac probitatis tanquam exprcssam quamdam 
tmaginem illico in suis moribas referat. Hoc est, 
wea quidem sententia, qood pr^cipi^ur ut vesca.-

καθ' έαυτδν, πρδς πάν δτιούν τών τεθαυμασμένων* 
κάν εί μέτοχος τις τού τοιοΰδε γένοιτο τυχδν, χατΑ 
μάθησιν λέγω, χαλ οίονείπως καταΟοινήσαιτο τδν 
παρ* αυτού λόγον, κάν εί γένοιτο μιμητής, Ιλοιτό τα 
ζηλούν τδν ώδε διαπρεπή χαλ έξαίρετον, άβ£6ηλ*ς 
έσται καλ καθαρός. Συνδιαιτήσεται γάρ χ α θ α ρ ^ xarA 
τής έν αύτφ συνέσεως χα\ χρηστομαθίας έχμοτγείοτι 
ώσπερ τι τδν οίκείον ευθύς αναδείξει τρόπον. Τοΰτο^ 
οΤμαι, έστ\ τδδειν έιθίειν ημάς άπδ παντδς ζώου χ χ · 
τασχίζοντος φυσικώς ιίς όπλήν τδν πόδα, καλ AvAvor*» 

·* Psal. τ%ν, 12. M Psa l . χ ι ι ι ,δ . 



μ ο ς , κατάγε τδν άρτίως γεγονότα λόγον. 
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τος μηρυκισμδν. Καθαρά γάρ τά τοιάδε φησ*ιν ό νό- Α mur cx omni animaiilc, quod suaple natura discifr-
sam habet ongalam in pede, et ruminat. Manda 
namqoe sunt hojusmodi animanlia, iitquil lcx, ea 
ratione qua diximus. 

501 PALL. Teneo qood dicts. 
CYR. Oplimom itaque virum, el in virlttte per-

fectum, per aoimal quod suapte natura disseciam 
habel angulam, et rurainal, 6gurale indicavit. Porre 
optimuiD esse, alquc expedire cura rejiccre qui 
non hoc animo sit, et iu probitate quodaramodo 
claudicet, et perfectam virtutem longo intervallo 
seqaatnr, tradit item, cum neque ea quae revocant 
ruminatam cibum, non lamen biftdam ungulam 
babent, neque ea quae natura findunt ungulam, si 
minime nimineDt, probat, sed polius de irapuritale 

ΠΑΑΑ. Συνηκα δ φής. 
Κ Γ Ρ . Τδν μεν ουν άριατόν τε καί άρτίως έχοντα 

πρδς ΑρΙτήν, ύπέδειξεν αίνιγματωδώς, ώς Ιν γε δή 
ζ ώ ω , τ φ διχηλείν πεφυκότι, χα\ άνάγοντι μηρυκι-
βμόν. "Οτι δέ χαλδν κα\ δνησιφόρον άποσείεσθαι 
φιλεΐν τδν ούχ ώδε Ιχοντα γνώμης, καΙοίονε\ χωλεύον-
τα προς τδ άγαθδν, χα\ τελειότητος της είς άρετήν 
ίόντα κατόπιν, παρεγγυφ πάλιν, ούτε τοίς άνάγουσι 
μηρυκισμδν, δίχα τού χεκτήσθαι τδ διχηλούν, ούτε 
μήν τοίς διχηλεΓν πεφυκόαιν, εί μηρυκισμδν ούκ 
εχοιβν, τήν άρίστην ψήφον έπβνεγχων, καταγραφών 
δε μάλλον αυτών τδ άκάθαρτον, καί τοις χαταμ:αί· condemnat, et inter immunda recensct. Pcdis ig i -
νειν είδόσι τιθε\ς έναρίθμια. Πρακτικής μεν ούν 
ενεργείας κα\ ποιότητος τρόπων, τήν τού ποδδς διχη-
λίαν, τύπον είναι διαδεδαιούμεθα, φρονούντες όρθώς, 
χαλ τ ά αίνιγματωδώς είρημένα μεταχαράττοντες είς 
Αλή&ειαν.Τδν δέ γε μηρυκισμδν, λόγου τε κατ* εύσέ-
δειαν, καλ δογματικής επιστήμης, ορθής τε κα\ έ ν 
τριβοϋς σημείον είναι διοριζόμεθα. Ή ούχ ώδε έχει; 

ΠΑΑΛ. Πάνυ μέν ουν; 
ΚΥΡ. Ατελής ούν άρα πρδς άρετήν νοοίτ* άν 

είχότως, χαι τού χρήναι θαύμαζεσθαι καθεστήκει 
μακράν, δ έργοις μέν έπαυχών ΑγαθοΖς, όρθότητος 
δλ τής δογματικής ήττώμενος, κα\ λόγους ούκ έχων 
τής Αληθείας είς νούν. Αληθές δέ δτι κα\ τδ έμπα-

lur in duas ungulas dmsionem efbcaciae ad agen-
dum roorumque probitatis figuram esse, recte ac 
sapienter asserirous, et quae flguraie dicta suot, ad 
veritatis formaai tradueimus. Raminationem vero, 
sermoni9 qui sccnndum piclatem sit, et dogmaiicae 
acienti» rect» atque irilae signum esse affiraaamus. 
An vero non ila esse potas? 

PALL. Ita prorsus. 
CYR. Igitur minus perfecla virlute esse merito 

censendns est, iiec dignus qui in admiratione ha-
beatur, is qui, cum de recte faciis glorietur, recto-
rom tamen dogmatum peritia caret, el verba veri-
tatis animo minime retinet. Idque verom esse, si 

λιν, ούχ άσυμφανές· δογματική γάρ όρθόιης, καί λό- ι α contrariam qooqne paiiera Yertalur, minime cst 
— Δ - / -L ,.\ \ ^ A _ Μ . · · . · J ! · γων τών θείων ή γλυκεία φροντ\ς , ημάς όνήσειεν 
άν ουδέν, είς γε τδ τελείως έχειν είς Αρετής ύπό-
ληψιν, τής έν έργοις φαιδρότητος ού παρεζευγμένης. 
Ό γάρ έπ* άμφοίν δεξιδς, τήν του τελείως ευδοκι­
μ ε ί άποίσεται ψηφον. Καλ ό θατέρου λειπόμενος, 
άέρανές έξει τδ έν τ φ καλψ θαυμαζεσθαι. Τοιουτονί 
τ: χαλ δ Σωτήρ δποφαίνει, λέγων, ελάχιστον μέν έν 
τή βασιλεία των ουρανών άποχεκλήσθαι τδν διδάσκον­
τα μέν, ού μήν έτι κα\ πεποιηκότα * μέγαν δέ αυ καλ 
διαπρεπή, τδν πράξαντα κα*ι δεδιδαχότα. Ακάθαρτος 
οδν κατά νόμον, δ ένδς ήττώμενος. Τούτων δέ δτι 
προσηκεν Αποφοίτων, χαλ χατ* ούδένα τρόπον δρά^-
σθαι μετεσχη κότας, δλεσάφει λέγων* · *Απδ τών 
χρεών οδ φάγεσθε, χαλ των θνησιμαίων αυτών ούχ 

obscurmn : nara recta de dogmalis peritia, divino-
rumque verborum dnlcis raeditalio, nibil juveril ad 
absolutam viriutis opinionem, nisi rccte factorum 
splendor adjiciatar : nam qui esi in utraque rc 
dexter, is perfectam laudera consequefur; cuivero 
alterum deest, obscaram babebit de virtote gto-
riam. Talc aliquid etiam Salvator indicat, qtii 
minimnm in regno ccelorum esse voeandam, dkcns 
cam doceat, non fecit lamen " ; conira vero ma-
gnom et illostrem, qai ea fecerit q u « doeueril. 
Immnndus igitar ex lege est, quisquis alterntro 
caret. Ab iia vero esse recedendum, nallaqoe cum 
efs comiDiniione jnDgi oportere, declaravit dieem : 
c D^carnibus non vescemrai, et mortidna eorum 

άψεσθε. ι Ούτε γΑρ {ώσι, φησλ, μή συναναστραφή- ρ non contingetis. · Ncqoe enim dmn vivanl, inquii, 
' σεσθε· Κάν ε! τεθναίη τις τών τοιώνδε τυχδν, άβί-
δηλον τδν οΙχεΤον τηρήσετε νούν* ούδ* δσον είπείν 
άποθιγγάνοντες τών έχείνοις πεποιημένων, λογίων 
δέ δηλονότι, χαλ μιαρών συγγραμμάτων· λείψανα γάρ 
τά τοιάδε τής άνθρωπου ζωής. Τούτο τοι δρ$ν έθος 
τοΖς Απαιδεύτοις αίρετιχοΐς. Πεπλάνηνται μέν γάρ 
ομολογουμένως, οί τής ένούσης αδτοίς άμαθίας γε ­
γονότες καθηγητά ί * λείψανα δέ ώσπερ τής εαυτών 
δυσσεβείας τοίς Ιδίοις παραχατέθεντο μαθηταίς * οί 
δέ, χαλ λίαν ασμένως προσίενταί τε χα\ είσοικίζονται 
κ ιτά νούν, καλ δυσαπόνιπτον Ιχουσι μολυσμδν, θνη­
σιμαίων ώσπερ κρεών έπαφώμενοι, ά δυσωδίας έστ\ 
τής έσχατης κα\ ακαθαρσίας έμπλεω. 

w Matlh. ν , 19. 

simul vereablmini; et, ei qtrlspiam eomm (orlasse 
mortuos faerit, mentem Tesiram pttram «rvab i l t s , 
ac ne contiogefis qaidem, ut tia dicam, eonim opert. 
diserta, inquam, et impia scriptoram monlmenUi -
baenamqee sant hominis vi t» reliqbiae; 5 0 2 ^ ° ^ 
stulli lueretlci facere consaeverunt. Nam, com ii 
qni duces eoruni slullitiae foerunc, procul dubio 
erraverinc, snaeqae. iinpietatfe rdiquias snis discK 
pulis reliquerint, i i libentissime illas admiUunt, et 
antmo complecluntor, difficillimeqiie eoram macnlae 
ablai possunt, coni morticinas carncs eontingaiti^ 
ioromo putore et impuritate refertas. 



m 
PALL. Yerum dicis. 
CYR. in exemplum igitex ungulam quidem non 

dividentis, nimioaUiin vero cibum revocantis, ca-
melum proponit, belluam firmam acvastam; lepo-
rem quoque et choerogryllum, beslias, u l ita dicam, 
omnibas aliis minores ac brevlores; ut per ei l re-
mas, ut ego arbilror, caHeras orones in summa 
eomplecteretur, millasque intermedias prseterirel: 
taiUumdem quippe esl ac sf diceretur : Α summo 
atque supremo usque ad minore* et iofimos, qui-
cunque ejusmodi esi, is exsecrandus et impurus 
esi : nequc enim est personarum acoeptio apud 
Deum, u l scriptuiu esi* T , ted sWe magnus sit aln 
quis el fasluosus, opibus et aeeculari gJoria elalus, 
obscurue et ignobilis judicabitur, ei imprqbilalls 
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Α ΠΑΑΑ. Αληθές. 
ΚΥΡ. Δέχεται τοίνυν είς παράδειγμα τοΰ μή δ η ­

λούντος μέν τήν όπλήν, άνακομίζοντος δέ τον μ η ρ υ ­
κισμδν, τήν χάμηλον, ζώον εύσθενές τε χαλ υ π ε ρ ­
μέγεθες, δασύποδα τε καλ χοιρογρύλλιον, τΑ ποΥντων, 
ώς έπος είπείν, τών Αλλων μικροφανέστατα, δ ι χ ttvv 
Ακρων, καθάπερ έγφμαι, συλλήβδην άπαντα π«ρι-
λαβών, κα\ ουδέν έξω τών διά μέσου μεθείς.'Ομοιον γάρ 
ώς εί κα\ λέγοιτο τυχδν, *Απδ του λίαν υψηλού τ α χαλ 
Ανωτάτω κα\ μέχρι μικρών, κα\ τών δτι μάλιστα χ α τ ω -
τάτω, πάς δς γε τοιούτος βδελυρδς κα\ ακάθαρτος. Ού 
γάρ έστι προσωποληψία παράτψ θεφ, κατά τδ γ εγραμ­
μένον · άλλ* εΓτε τις εΓη μέγας καΛ σοβαρδς, ττλούτφ 
τε καλ δόξη τή χατά χόσμον είς δψος ηρμένος, τήν 
άκλεά κα\ άγέραστον άποίσεται ψηφον, τοίς τ η ς φαυ-

criminibus astrictufi lenealur; sive exiguus, ιη pau- ° λότητος αίτιάμασιν ενεχόμενος · εΓτε τις εΓη μικρδς, 
pertale et ignobililate vitam ducens, damnabitur 
imparilatU, nisi sit moribue honestis ornalus; ne* 
que tantum exiguitatis nomine praesidiove juvabi-
tur, ut ea de causa a justo Judice misericordiam 
consequalur, ai faclorum clarilatem, cum pietate, 
inquani, ac virlute congruentium non babueriu 
Igitur camelus et lepus et chcerogryllus magni simul 
et exigui bominis figura sunt aon abeurda. Prolbrt 
eliam suem u l immundum, quod divisam quidera 
babeat ungulam, non lamen aptus natura sit ad 
reeundendum cibura, id est, ad reducendam ru* 
minationem : in quodeclarat infirraa essc e t inu t i -
lia recte faclorum ornamenia, w sermo secuudam 

πτωχέ ία τε καλ άδοξία συ ζών, κσταδικασθήσεται πρδς 
άκαθαρσίαν, εί μή τοίς είς άρετήν έπαυχοίη τροποις* 
ούδ* άν εύρεμά τις ποιήσαιτο τής ταπεινότητος, τδ 
έλεείσθαι δεϊν παρά του δικαίου Κριτού, τδ ευπρεπές 
έν έργοις ούκ έχων, τοίς κατ* ευσέβειαν δέ δηλονότι 
καί άρετήν. Ούκούν κάμηλος μέν, λαγώς τε χαλ ν*-
ρογρύλλιος, μικρού τε καλ μεγάλου τύπος arahr 
ούκ άσυμφανής. Παραφέρει δέ και τδν συν, <£»ςαέ-
θαρτον, διάτοι τδ διχηλείν μέν δπλήν, ού μήν π 
πεφυκότα καλ άναμασάσθαι τροφήν, τουτ* ϊστη, 
άναγε ιν μηρυκισμδν, αδρανές τε χα\ ά χ ρ η σ τ ο ν π 
έν έργο·.ς καύχημα, δίχα τού λόγου τού κατ* εύσέβειι* 
άποφαίνων. "Πόπερ γάρ ή πίστις χωρλς τ ώ ν £ρ*ω 

pittatem absit: ut enim fides sine operibue mortua κχρ* έστιν, ούτω κα\ τδ έμπαλιν, νεκρά που π» 
csl ·*, slc vicissim mortua procul dubio e&t monim 
bonesus, et factorum probitas, si Dei cognilio non 
adsit, neque sermo ptetatis in nostris animis inb*-
bilet; eed deorsum abjecta, in terram vergit, et 
oculos sursum aUollcre quodammodo reformidat. 
Hoc modo affectoe non paucos invenierous, qui cum 
gravem plerumque ac puram vitam agant, 503 
Deum taroen, qui natura et verus est, non agno-
ecunt, et in ea modo, quae in terra sunt, mentie 
oculos ftgunt : irapurus vero itidem babetur, qui 
cju&modi eet : ι Nemo euim coronabitur, nisi le-
gilime oertaverit 8 t*, > ut scriplum est. 

PALL. Nos igitor impuros dicil , tanqaam in suia, 
caeterarumque besiiarum figura, cum crimiitibue 
q jae a lege damnanlur obnoxii suraus. 

GYR. Recte sane dicis. Neque vero satis babuit 
lex per ba3C sola aiuinaotia immundorum hominum 
imaguies proferre, sed, cum per omne creaturarum 
jgenus uos juvare insliluisset, et ulilis boneslique 
cogiHlioHera copiose proponeret, etiam aquatilium 
genera percurrit, ei volatilium greges, ut quid cui-
que illoram generi insitum natura esset, diligenter 
inqbil-endo, quid Deo gratum sit, quidve exosum et 
invisum, intelligeremus, itaque vitam legi maxime 
coneenianeam excolendo, ab ils omnibus quae nos 
inquinare possunt, summo conatu refugeremus. A i i 
Laque lex ad bunc modum rursus : c Et bis vesce-

τως ή εύκοσμία, κα\ τδ έν έργοις έπιειχάς, Απούσας 
θεογνωσίας, χα\ λόγου τού κατ* ευσέβειαν ταΖς ήρε* 
τέραις ψυχαίς ούκ ένωκηκότος, κάτω δέ ούτα, είσνέ-
νευκεν είς γήν, καί δεδιέναι πως δοκεΐ τδ άνώχαν 
άνω τδν δφθαλμόν. Τοιουτονί τι παθόντας ούχ ολίγους 
εύ ρήσο με ν, οΐ σεμνδν μέν έχουσιν έσθ' bzs ω> βίον 
χα\ καθαρδν, θεδν δέ τδν φύσει κα\ δλτ$ιν1ν*>χ 
έπεγνωκότες, μόνοι ς οίονεί πως τοίς έπλ τής 
τδν τής διανοίας όφθαλμδν ένερείδουαιν. ΆχΑθαρτ* 
δέ χα\ ό τοιόσδε πάλιν* ι Στεφανούται γάρ w-
δε\ς, έάν μή νομίμως άθληση, > κατά τδ γεγραρ* 
μένον. 

ΠΑΑΑ. Καταμιαίνει τοιγαρούν ημάς ω ς έν ukx 
συδς, κα\ μέν τοι κα\ τών άλλων, ταΙς έχ νόμου Aa-

0 βολαίς ύπενηνεγμένους. 
ΚΥΡ. Πάνυ μέν ούν έφης ορθώς. Καλ ο ύ χ άπόχσι, 

τφ νόμφ τάς τών ακαθάρτων παρακομίζειν είκόνας, 
διά δέ γε δή μόνων κα\ τών τοιώνδε τυ^δν, διά πάσης 
δέ ώσπερ τής κτίσεως ημάς ώφελείν ^ρνγμένος και 
τήν τού χρησίμου καλ πρέποντος εΓδησιν πλουσίως 
παραίιθείς, καλ τά ένυδρων δίεισι γένη, χαλ πτηνών 
άγέλας, Γνα τδ έκάστω προσπεφυκδς πολυπραγρο* 
νούντες εύ μάλα, τί μέν άν εΓη λοιπδν τ δ ανδανον 
θεφ , τί δέ άπόβλητον και άπηχθημένον αύτερ περι-
νοειν έχοιμεν, έννομωτάτην δέ ούτως 4πεττ]δ^υοντες 
ζωήν, παντδς τού καταμιαίνει ν είωθότος «οαθενε-
στάτην ποιώμεθα τήν άποδρομήν. "Εφη τοίνυν Α νόμος 

w Rom. ιι, I I , •· Jac. ιι, 20. ··· Η Tim. ιι> 5, 
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ώδί πη πάλιν · c ΚαΛ ταύτα φάγεσθε άπδ πάντων τών 
έν τοϊς ύδασι· πάντα δσα έστ\ν αύτοϊς πτερύγια χαλ 
λεπίδες έν τοίς ύδασι, καί έν ταίς θαλάσσαις, χαλ έν 
τοις χειμά£/5οις, ταύτα φάγεσθε· κα\ πάντα δσα 
ούκ έστιν αύτοίς πτερύγια, ούτε λεπίδες έν τοίς 
Οδασι, καλέν ταίς θαλάσσαις, καΐέν τοίς χε ιμά^ο ι ς , 
ά π δ πάντων ών έρεύγεται τά ύδατα κα\ άπδ πάσης 
ψυχής ζώσης έν τψ ύδατι, βδέλυγμα έστι, καλ βδε­
λύγματα έσονται ύμίν. "Απδ τών κρεών αυτών ούκ 
£δεσθε, κα\ τά θνησιμαια αυτών βδελύξεσθε, καλ 
-πάντα δσα ούκ έστιν έν αύ,τοίς πτερύγια ούτε λε-
ττίδες τών έν τοίς ύδασι, βδέλυγμα τούτο" έστιν 
ύμ ίν . » 

ΙΑΛΛ. *Αλλ* ήτις ποτέ έστιν έν γε δή τούτοις 
ή διαφορά, κατά δεωρίαν δή λέγω τήν πνεύμα-
τιχήν, φράσαις άν αύτδς. ϊυνίημι γάρ ούτι που μά­
λα έγώ. 

ΚΥΡ. Πάνυ μέν ουν· έρώ γάρ, ώς ένι, μεταπλάτ-
των έπλ τδ εμφανές τά ώς έν τρόπω παραδειγμάτων 
τ φ νόμφ παρειλημμένά* δσα μέν γάρ τών έν τοίς 
ύδασι πρδς τού πάντων Δημιουργού τφ τών Ιχθύων 
εύ μάλα πεπλαστούργηται νόμψ, ταΐς τών πτερυγίων 
έκδολαίς οίονεί πως άε\ διερέττοντα, τήν οίπερ άν 
Ιλοιντο τυχδν ώς εύσθενή κα\ εύδρομωτάτην ποιούν­
ται κίνησιν. Κα\ ηλίου μέν θερμήν άνωθεν ένιέντος 
τοις Ιόασι της άκτίνος τήν προσδολήν, άνανήχεται, 
καλ μανονουχλ καλ αυτών τών υδάτων άναθρώσκειν 
αποτολμά* τδ κάτω μένειν Αελ παραιτούμενα, διεξοί-
χεται δέ £φδίως καί τών θηρώντων τά λίνα. Τά γε 
μήν ούκ έΥ λεπίσι και πτερυγίοις, ήγουν έν έλύτροις 
δντα σκληροίς, καλ όστράκφ τφ συμφυεί κατ η μ- ' 
φιεσμένα, ήκιστα μέν οιδε τδ άνω, είσδύεται δέ τήν 
$ίς τδ κάτω πόαν Αχλ, κα\ τοίς ίλυώδεσι τών τόπων 
εμφιλοχωρεί Αδρανή τέ έστι κσΛ ευάλωτα* κα\ τοίς 
Απαξ τεθεαμένοις, ίδρώτος δίχα ληπτά. Καί λόγος 
μέν έπ* έκείνοις, ούτοσΐ, σαφής τε καλ αληθής* 
ίωμεν δ1 αύ ως έξ εικόνων καλ τύπων έπ\ τά εμφα­
νέστερα. 

ΠΑΑΑ. Φράσειςς άν άριστα, κα\ πρός γε δή τούτω 
προθύμως Ιών. 

ΚΥΡ. Τδν τούδε τού βίου περισπασμδν, καλ τήν έν 
α ύ τ φ τών πραγμάτων πικράν άνάχυσιν χαί άναφυρ-
μδν κατασημαίνων ήμίν άστείως ό Μελψδδς ψάλλει * 
ι Αύτη ή θάλασσα ή μεγάλη καί ευρύχωρος. Έχει 
ερπετά ών ούκ έστιν άριθμδς, ζώα μικρά μετά με­
γάλων, ι Ίχθύσι γάρ παρεικαστέον εύ μάλα τούς 
έπ' ούδενλ μένέσθ'δτε τών αναγκαίων είς δνησιν, τή-» 
δέ τε κάκείσε διάττοντας, καλ μόνα συλλέγοντας τά 
δσαπερ άν άποφήναι σαρκικούς καλ είκαίους άνατλή-
ναι παρασκευάζει πόνους, 

ΠΑΛΑ. Εύ λέγεις. 
Κ Υ Ρ . Έπιπλήττει δέ που τοίς τοιοίσδέ τισι καλ 

ό τοΰ Χριστού μαθητής, ώδλ λέγων * ι "Αγε δή νύν 
οί λέγοντες* Σήμερον καί αύριον πορευσόμεθα είς 
τήνδε τήν πόλιν , καλ ποιήσομεν ενιαυτδν Ινα, κα\ 
έμπορευσόμεθα, καλ κερδήσομεν. ι Και μετ' δλίγα · 
ε Άντλ τοΰ λέγειν υμάς · Έάν ό Κύριος θέληση, καλ 

U ΕΤ VERITATE. LIB. ΧΙΥ. m 
mini ex omnibas q a « eont in aquis : ostnia qua» 
habeni pinnnbs et sqaamas in aquis, el in roari, et 
in lorreatibus, h«c edelie. Et ornnia quibue non 
sunt pinnulae neque sqoamae in aqoie, et in mari, et 
in torrentibns, ab omnibus qaa? eruclant aqtue, et 
ab omni anima vivente qoae est in aqoa, aboratna-
tio est, ei aboiniiiationes erunt vobU : ab omnibus 
carnibos eorum non edetie, ei morticina eorum ex-
secrabimini; et omnia in quibus non sunt pinnul» 
neque squamse, eomra qaae eunl in aquie, abomi-
nalio hoc est vobis · · . · 

PALL. Sed qusenam in iis differentta sit, jaita in -
telligenliam, inquam, spirtUialem, Ια dices. Nam 
ego quidem noii satis intelligo. 

CYR. Fadam νότο* ac disseram ut potero, et quae 
α lege exemplorum loco sunt allata, perspicua red-
dam: nam aqaxiilium quttconque ab illo omniam 
Conditore lege pisciam formala sunt, ea pinnularura 
actu, tanquam reroigio semper quocunquo volue-
rint, firmissime ac velociasime moventar, ac, solo 
calefaciente supernas aquss, enatant, ac prope dixe-
r im, ex ipsis aquts emergere audent, 504 Φ**$* 
in infimis residere locis recusent; facile etiam effu-
giunt piscantiam retia. Qwt vero squamis ac pinnu-
lis praedita Don sunl, sed cruslis darioribus obducta, 
ei nativis testis contecta, ea supera loca minime no-
runt, sed semper in berbas irrepunt in infimis af-
fixas, atque in limaaie locia libenler versantur, i n -
flrmaquc ftant, et captu faeilia, et ab iis qui semel 
aspexcrint, sine ullo labore comprebendnntur. Ac 
ratio qam de illis affertor baec eat, tora perspicua, 
tnm vera. Sed pergamns |am tanqoara ab imagini-
bas radioribttique fomix ad res dariores atqoe 
apertiores. 

PALL. Opiime feoeris, ή haec exposaeris, et ala-
cri anlmo dispoUlionem aggroseu» fberis. 

CYR. DiitracUonem hofes vitae eftusamque in ea 
ptrmistamqae negotiorom salsediaem, ut elegan-
ter deaignaret aobU ille Psalroorum auctor, in hunc 
modttm paallit: c Hoc mare mgnum Η epaliosum : 
ibi reptilia quorum non est nomeros. Animalia pu-
tiQ*commagnisM. · Piscibusenim aptUsime compa-
rantar i i , q«i nullius unqaam rei utitis causa hao 
iUacqoe discorrant, eaque sola conqoiruiit, quibai 
ipa carnates efliciantur, vanoeque htbores perferro 
cogantar. | 

PALL. Reele dicis. 
CYR. Increpat autem ejnsraodt homhies ille Chri* 

sti diacipulue, ila dicene: « Age nuiic, q«i diciiis t 
Hodie el cras ibimus in i l k m eiviiatera, et faciemus 
annum unum, et roercabimur, et lucrabimur. > Et 
post pauca : < Pro eo ut dicati»: Si Dominos volue-
r i t , et si vixerimus, faciemus Κος aut illad : uana 

• · Levi t . χ ι , 9-1«. ·· Psal. cm, 25, 26. 
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aulem exeultatis in superbiis vestrie ·'.· Piscium igi- Α ζήσωμεν, ποιήσομεν τούτο ή εκείνο, νύν δέ καυχάίθι 
uir instar per lalum hoc spatiosumque mare, per 
mundum nempe, natamus : varia naraque eunt sin-
gulorum vivendi genera: nonnolli enim non in to-
tiun ad peccandum proclives sunt, sed agnoscunt 
i l l i quidem se infirmos esse, el caruis dominatu 
nexos teneri, et quamvis ab aliis cuJpis absislere 
nriiut. c In multis enim delinquimus omnes, > u i 
scriptum est · · ; refugiunl iamen ut rem defonnem, 
turpiler aliquid aperte committere, nec quisquatn 
illis persuaserii, ut manifesle el in aperto peccare 
vclint, sed roagnopere curanl ut lateanl: « Sapien-
tos enim occultabunt lurpitudinem suam · · , ι sicui 
&oriptura est; boc, u l ego inlerpretor, est loco 
tegunienti squamas babere. Enalant eltam sa?pe in ( 

stiporiorem locom; neque enim semper infima spe-
eianl, scd sapiunl superna quoquc, effugiunlque 
celorrime, 505 s l Φ " eos ad interilum expiscari 
velint : boc esse dixerit aliquis lanquam pinnulis 
spii itualibus u l i , et velocissima menlis agilitale mo-
veri . 

PALL. Congrucntia sane dicis : nara Ogura co 
nos perducit, ut veram esee, ilaque se babere expo-
sitionem pulemus. 

CYR. Alii vero nil reformidant, dum peccant, sed 
apertae manifcsUrque nequilia? dant operam; dc qui-
bus apte dici potest: c Quorom gloria in confusione 
eorum · ν ; ι semper enira ad impuritates propensi 

Ιν ταΤς άλαζονείαις ύμων. ι Ούκούν Ιχθύων διανηχό-
μεθα δίκην τήν πλατείαν ταύτην καλ ευρύχωρο* 
θάλασσαν, τούτ' έστι, τδν κόσμον · διάφορος γάρ πω; 
δ έκαστου βίος. Οί μέν γάρ ούκ είσάπαν Απογίνει! 
κασιν έπτ τδ χρήναι πλημμελείν , άλλ* Γσασι μίν, 
ά££ωστοΰντες δσθ' δτε, και ταίς της σαρκδς έν:χ·ί-
μενοι πλεονεξίαις, καλ ούκ άφεστάναι τών 8JM& 
αίτιαμάτων βούλονται. ι Πολλά γάρ πταίομεν A w 
τες, ι κατά τδ γεγραμμένον. 'Αποσείονται δ" ο3ν 
δμως ώς Ακαλλές τδ γυμνώς έθέλειν άσχημονεί*. 
'Λναπείσειε δ* Αν ούδελς εμφανή τε καλ άκατά-οαον 
έπιτηδεύειν τήν πλημμέλειαν. Επιμελούνται δέ τγίτ 
δρα τού χρήναι λαθείν. c Σοφο\ γάρ κρύψουσιτάςεα* 
τών αίσχύνας, # κατά τδ γεγραμμένον. Τούτο, O!JIX\ 

* έστλ τδ ώς έν τάξει κατακαλυμματος τάς λετδις 
έχειν. 'Ανανήχονται δέ πλειστάκις καλ είς τδ Οψου-
βλέπουσι γάρ, ούκ είς τδ κάτω διά παντδς . φρκω* 
δέ κα\ τά άνω, κα\ διαδιδράσκουσιν εύπετώς'τά; 
οίπερ άν έλοιντο σαγηνεύειν είς δλεθρον· τβντό τι; 
έρεί τδ ο(ονε\ πτερυγίοις κεχρήσΟαι νσητώς, κα\ tep-
μήν άγαν τήν τής διανοίας ποιείσθαι κίνησιν. 

ΠΑΑΛ. ΕΙκότα έφης* αποφέρει γ ά ρ πως τέ «V 
γμα πρδς τδ τήδε έχειν οΓεσθαι τδν λόγον. 

ΚΤΡ. Πλημμελούσι δέ τίνες, ούχ ύπεστσλ^ας 
γυμνήν δέ ώσπερ καλ άκατακάλυπτον τταντελά; ια 
τηδεύοντες τήν φαυλότητα · καλ περλ αυτών h l i -
γοιτο καλώς · ι ΤΩν ή δόξα έν τή αισχύνη aOw. ι 

siinl, cumque in inflmo coeno volutentur, κνώδαλα Q Νενεύκασι γάράε\ πρδς άκαθαρσίαν, χαλ τοίς 
revcra, vcl aliud quiddam prnler hoc suut. lidem 
omnino infirmi suni, et captu factles, cam oranium 
turpissimaram rerum voluptatibus misere serviant. 
An non ejusmodi e&t desperatorum bominum vita? 
Mam libidinosx mulieres et merelrices, et turpissi-
nium illud et corruptissimum eflembiatorum genus, 
quincliam omnes qui in scenis versanlur, et quibus 
insatiabilis est carnis amor, et quibus impurus ido-
lolalriae eiror gratus, exsecrandani plane viiam du-
cunt ac turpissimis maculis inquinatam. Lcx igitur 
mundos dueit eos qui, quaravis humains viliis labo-
rent, non tamen prorsue aversi sunt, eed enatant in 
sublime qoodammodo, neqae ia lerrenis lantum re-
bus instdent, sed etiam quae sursum eunt, t a p i u n l M , 
tanquam Deo simal ac mundo divisi. Immtindoeqoe D νους δέ ώσπερ είς τδ ύψού;, χαλ ούχλ τοίς έχιγεία; 

τάτω βορδόροις έγκαλινδούμενοι, κνώδαλα (I) ΤΤΛ 
τδ αληθές, ήγουν, Ιτερόν τι παρά τούτο είσιν. 
δ* άν οί τοιοίδε πάντη τε καλ πάντως άδρανεΓς τε χύ 
ευάλωτοι, ταίς είς πάν δτιούν .τών έκτοπων ήδοναΕς 
τυραννούμενοι. "Η γάρ ούχλ τοιουτοσί «wV έστι τών 
απεγνωσμένων δ βίος; Γύναια τε γάρ τά μαχλώντι 
κα\ ,έταιριζόμενα, κα\ τδ πάναιβχοδν τε χαλ χιθδτΓ 

λότατον τών θηλυδρίων γένος, κα\ μήν χαλ δσοι ονχ-
πρέπουσιν έν σκηναίς, καλ οίς Ακόρεστος ή φύν 
σαρκία, καί τδ πλανάσθαι φίλον είς βέδηλον slooAa-
λατρίαν, έπάρατον αληθώς διάζώσι βίον, καλ τδν ύ; 
αισχρότατους ήκοντα μολυσμούς. Ούκούν καθαρά 
μέν ό νόμος τούς ή^ωστηκότας μέν τά άνθρύχινχ, 
μή μήν έτι καλ είσάπαν έχτετραμμένους, Ανανηχομί-

vicissim judicat, qui semper, qu& carais ac mundi 
stint, omuibus modie et facere et sapere contendunt, 
ia iieque pudorem omnero exuerant, el tperte ac 
palam suni inverecundi: utililerque ab borum so-
cictate prohibet, cum illonim superiorum societa* 
tem non improbet: non enim cum improbis con-
gredt, aed eam probie veraari tuliim eel. Scriplum 
est enim : c Qai graditur cum sapientibos, sapiena 
eri t ; et qui graditor cum sloltU, cognoscelur M . > 

ένιζήσαντας μόνοις, πεφρονηχότας δέ χαλ τά άνω,χ4 
μεμερισμένους ώσπερ θ ε φ τε χα\ χόαμφ. Κ τ̂ε* 
μιαίνει δέ αυτούς δλφ χωρούντας τρόπω, «ρδς ^ 
άκαταλήκτως έλέσθαι καλ δράν καλ φρονείν τά σαρχό; 
τε κα\ κόσμου, καλ έπ\ τούτοις μέν άπασαν άπτώ-
σαμένους αιδώ, γυμνώς δέ χα\ άπημφασμένως άσχτ,-
μονείν είωθότας. Έξίστησι δέ χρησίμως τής *Φ 
αυτούς κοινωνίας, τήν πρδς εκείνους ούχ ατιμάζω 
Ού γάρ τοι τοίς φαύλοις ίέναι κατά ταυτόν, άλλά τ«ς 

Jac. ιν, 13-15. " Jac. in , 2. ·« Prov. χιι, 23. i k Pbilip. ιιι, 19. ·· Col. nt, 1. · · ΡΤΟΤ. υ π , 20. 

(1) Videtur etymon hnjue vocis indicare, Κνώ­
δαλα, inquit, ήγουν έτερον τι παρά τούτο είσιν, co 
quod a!iud quiddaiu prsetcr hoc sinl, κινείσθαι έν 

τή άλί, vel qood cubcnt in mari, rel qttod inco 
moveantur. 
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έπιειχεστέροιςΑσφαλές. Γέγραπτα. γαρ c Ό συμπο- Α Scribit eliam Paulus: ι Si quis frater nominatus ava-
ρευόμενος σοφοίς, σοφός έσται · ό δε συμπορευόμενος rus, aal idololatra, aut maledicus, aut cbriosus, aul 
Αφροσι, γνωσθήσεται. » Γράφει δέ κα\ δ Παύλος* rapax, cum bujusmodi nec cibum sumere · τ . ι 
ι Έάν τις αδελφός ονομαζόμενος πλεονέκτης, ή ειδωλολάτρης, ή λοίδορος, ή μέθυσος, ή άρπαξ, τ φ τοιούτφ 
μηδέ συνεσθίειν. ι 

ΠΑΛΛ. Εύ έφης · τδ γΑρ τοι χρήμα έστιν ούκ 
ααυντελές είς δνησιν. 

Κ Υ Ρ . Νηκτών μέν δή πέρι καλ τών έν τοίς ύδασι 
ταυτλ πρδς ημάς αίνιγματωδώς δ νόμος. Κατευρύ-
νων δέ ώσπερ τών παραδειγμάτων ήμίν τήν παρά· 
Θεσιν, έπι τάς πτηνών άγέλας επιφέρει λέγων · c Καλ 
ταύτα βδελύξεσθε άπδ τών πετεινών, καλ ού βρωθή-
σεταε* βδέλυγμα έστι * τδν άετδν καλ τδν γρύπα, κα\ 
τδν Αλιαίετον, καλ τδν γύπα, κα\ τδν ίκτϊνον, κα\ τά 
έμοια αύτφ, καλ στρουδδν, καί γλαύκα, κα\ λάρον, 
χα\ τ ά δμοια αύτφ, και πάντα κόρακα καί τά όμοια 
αύτψ, καλ Ιέρακα κα\ τά δμοια αύτφ, καί νυκτι-
κόραχα, καλ καταράκτην, κα\ Γ6ιν, κα\ πορφυρίωνα, 
καλ πελεχάνα, καλ κύκνον, κα\ έρωδιδν, κα\ χαρά-

PALL. Recte esl a le diclum; id enim non par-
Tam otiHtalem affert. 

GYR. De naUmtibus igitor belluis et aqtialilibus 
bactenus nobis lex figurate tradit. Sed, cum co-
pioeius nobis exempla proponere vellet, ad volaii-
Jium gregea traneil, diceos : c Et b-ec abominabi-
mini de volucribus, et non coroedenlur; abomina* 
iio eat: aqailam, 506 et grypbem, tt balixetum, 
elvullurem, ct miham, et ejus similia, et strutbio-
nem, et noctuam, et larum, et ei similia; et omnem 
corvum, et.similia e i ; et accipitrera, et illius simi-. 
l i a ; et nycticoracem, et mergulum, et ibin, et por-
pbyrionem, et pelecanhm, et cycnum, et erodio-
nem, et cbaradriam, et ei similia; ei npupam, et 

cpiov χαλ τά δμοια αύτφ, καΛ έποπα, κα\ νυχτερίδα, β vespertilionem, et omnia reptilia volatiliuin, q u » 
καλ πάντα τά ερπετά τών πετεινών, Α πορεύεται έπλ 
τέσσαρα, βδελύγματα έστιν ύμίν. Άλλά ταύτα φά­
γεσθε άπδ τών ερπετών τών πετεινών, ά πορεύεται 
έπ\ τέσσαρα, Α έχει σκέλη άνώτερον τών ποδών αυ­
τών, πηδάν έν αύτοίς έπΙ τής γής, κα\ ταύτα φάγεσθε 
άχ* αυτών, τδν βρούχον κα\ τά δμοια αύτφ, και τδν 
άττάκην κα\ τά δμοια αύτψ, κα\ όφιομάχην κα\ τά 
6·,ιονχ αύτφ, καί τήν ακρίδα καλ τά δμοια αυτή. Πάν 
έρπετδν άπδ τών πετεινών, οΤς είσι τέσσαρες πόδες, 
βδελύγματα έστιν ύμίν, κα\ .έν τούτοις μιανθήσεσθε. 
Πάς ό άχτόμενος τών θνησιμαίων αυτών, ακάθαρτος 
έσται έως εσπέρας, ι ΤΑρά σοι σαφής τών είρημένων 
ό νους; 

ΠΑΛΑ. "Ηκιστά γε. Q 
ΚΥΡ. *Η ούκ αίσθάνη λοιπδν, ώς έν Γσφ τοίς άλ­

λοι; ηβών είεν άν είκόνες χιΧ τρόπων διαφοραΐ, τά 
έκαστου τών ώνομασμένων ίδια φυσικώς; 

ΠΑΛΛ. Πώς έφης; 
ΚΥΡ. Β ούλε ι λέγωμεν άνά μέρος, έκαστα λεπτώς 

διακρίναντες; 
ΠΑΑΛ. Πάνυ μέν ούν. 
ΚΥΡ. Άποφάσκει τοίνυν δ νόμος τδν άετδν καλ 

τδν γρύπα, καί τδν άλιαίετον, καί μέντοι τδν γύπα · 
δι ίπταται γάρ τά τοιάδε ύψού, κα\ τοίς άνωτάτω λίαν 
έναβρύνεσΟαι φιλεί, καλ μισεί τά κάτω * c Νεοσσολ 
γάρ· » φ η ^ , « γυπδς τά υψηλά πέτονται. ι Τοιουτοσί 
πως δέ ό άλαζών χα\ έξωφρυωμένος άγαν, κα\ έπηρ· 

qualuor pedibos incedunt, abominationes vobis sunt. 
Scd haec comedetis de volatilibus repentibus, quas 
incedunt quatuor pedibus, quae babcnt crura supra 
pedes suos, ut saliant in eis super terram; el ha.c 
comcdetis ex eis, bruchum ct ejus similia, et alta-
cen et ejus similia, et opbiomachum et ejus simi-
lia, et locustam et similia ei, et omne replans de vo-
lalilibus, quibus sunt qualuor pcdes, abominatio-
ncs vobis sunt, et in bis inquinabimini. Qui tel i-
geril morticina eontm, immundus eri l usque ad 
vesperam M . » Num tibi perspicuus esl horum vcr-
borum sensus? 

PALL. Minime. 
GYR. An vcro non sentis , proprictates quae di-

ctoram animaiUium coique natura insunt, aeque at-
que illa alia quae diximus, momm imagines esse, 
et affeclionum differentias? 

PALL. Quo landem modo? 
GYR. Visne u l de singalis sfeorsum dicamus, ac 

subliliter heec discemamus? 
PALL. Maxime. 
GYR. Probibet igiturlex aquilam, etgrypbem, et 

baliselum, et vulturem; ha? enim volucres in su-
blime volant, et eicelsis locis gaudere solenl, ct in-
fima aspernantur: < Pulli enim, > inquit, c vulturis 
in sublime volant M . > Ejusraodi est quodammodo 
arrogans ei iuflatus homo, elatoque animo, qui mo-

μίνον έν έαυτφ τδν νούν έχων, καλ τού μέν επιεικούς f) deralum modestumqoe bominem conteranere con-
καλ μετρίου φρονήματος ύπερορςίν είδισμένος, ήκι-
στά γε Αγαπών τοίς ταπεινοϊς συναπάγεσθαι. Συγ-
χαταψέγει δέ τούτοις τδν ίχτίνα, και τά όμοια αύτφ, 
καλ κόρακα καλ τά δμοια αύτφ, δι* ών εύ μάλα ση­
μαίνεται, τό γε άρπάζειν είδος, καλ δεινδν είς κά­
κου ργίαν ανθρώπων γένος · καί τού μέν πρώτου τύπος 
δ ίχτινος, θατέρου γε μήν, ό μελάντατος κα\ βαθύς. 
Σκοτεινοί δέ πως καλ ούχ άπασιν εναργείς, οί δρι· 

suevit, minimeqoe contentns est burailibus con-
sentire : inter hos improbat inilvum et ejus siroilia, 
ei corvum et ejus similia : qoibus aptissime signifi-
catur rapax hominura genus, et ad malitiam calli-
dum : et prioris quidem generis figura est milvus 
alterius vero corvns niger et bbscurus. Tenebrosi 
autero fere sunl, neque omoibus roanifcsti bomincs 
ad maltliam acres, ac mornm nequiliam in sc lp_.;s 

« I Cor. ν , I ! . «· Levit. χι, 13-24. ·· Job v, 11. 
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haad vulgo conspicuam occnlunies : iis aulem qui Α P*U πονηρίαν, xal άσυμφανη τοις τοολλ-κς έν j i 

exsecrando arroganlia? vitio laboraut, adjuncluoi 
natura est, circumvenire velle quoe poseosl, ac mol-
tiplicibus mali t i* comnientis obsislere, rapere po-
slremo, adeo utnunquam expleanlur. δ Ο Τ ^ Φ 1 6 

subjuogil illico : c Et etrutbiouom et larum; > hsec 
enim animanlia, ut opinor, insaUabitia sunt, ac sem-
per obvium quidque corripiuni. Deinde ioquR: c Ac-
cipilrem el ©jug 6inxlia, e4 nyclicoracem, el eatar-
racten, el ibin, et parphyrionem, e l pelkanum, et 
cycnum : » haec quoque volalilia in te ipsis illos 
eiiam describunt, qui crudeliter atquo immaniter 
aliis insidianlur, ei violenter qnoscunque potaerint, 
adoriuntur, adeo u l aonnullis ipeun qaoqoe vilae 
discrimen ac fonmdinem inferre noa dabitent: nam 

δή σφίσιν αύτοίς τήν τών ηθών έχοντες μοχθηρ&ν 
Παραπέφυχε δέ Αε\ τοΤς τήν έπάρατον Αλαζονείη 
ή^^ωστηκόσι, τδ πλεονεκτειν έθέλειν ούς Αν δύναινη 
τυχδν, καλ πολυτρόποις κάκουργίας Ικπολιορκείτ ε> 
ρήμασιν, καθαρπάζειν δέ ούτοι, καλ τοΰτο Απλήστω;. 
Ταύτητοι συνάπτει λέγων ευθύ * ι Καλ στρουθδν τή 
λαρον. > 'Απληστότατα γΑρ δΤμαι ταυτλ, χαλ τδ παρ-
εμπίπτον Αελ συλλέγοντα. ΤΑΙτΑ φησιν, οτι r Κχ\ 
ίέραχα καλ τΑ δμοια αύτψ, χαλ νυχτικόραχχ, xmk κατ-
α^άκτην , χα\ ββιν* χαλ πορφυρίωνα^ καλ πελεκάνο, is\ 
κύκνδν. » Καταγράψειαν δ* Αν έφ* έαυτοίς χαέ τόχ 
τούς ώμώς χαλ αγρίως επιβουλεύονται δτέροις,κή 
Ασχέτως έπιφυομένους, οίς Αν δύναιντο τυχδν, ώςχαΐ 
αύτδν έπιφέρειν ού παραιτείσθαΙ τιοε τον έπ\ 

acapiler invadil vebementer quodcaoqoe tafirmio- Β χένδυνόν τε καλ φόβσν. βΟ μέν γάρ Ιέραξ χαταδρώβ»» 
ris volucris genua, et ία aviculas ferlnr, eaaque cor-
replas interflcit: caiarracies vero, et ibis, 61 porpby-
rio, quinetiam pelicanus furiose pisces inseclantur, 
illoruroque interita pasf.unlur : ejusaodi sunt om-
nes, quod ad mores consuetudinisque feritatem aui-
nel , qui perire quoadaro pro nibiloducunt, dum SUOB 
voluputi ac Ubidini salisfaciant; qaicam amoria nui-
tui legem repulerint, et charitatU decretis peoilus ad-
versentar,jure oplimo a nobis audienl: ι Ne qiue ve-
stra strni quaeralis, sed eliam quae aboruHi Τ · ; nam 
dileclio, inquit, proximi majum non operalar · 
Repudiandam e*se praeterea iuquitnoctaam, et ero»> 
diuro, et charadrium, et eorum similia, upupant et 

δεινώς παντδς ασθενέστερου πτηνού, « λ χατΑ οτω> 
θίων Γεται,χαλ διόλλυσι λαβών, κατα££άχτης γε | φ , 
χαλ Γβις, κα\ πορφυρίων, προσθείηνδ* &ν δτι χα\«» 
λεχάνος, έπιμαίνονται τοΤς ίχθύσι, χαλ τροφήν «woV 
ται τδν εκείνων ολεθρον* Τοιούτοι δα τιάντες» έπ* 
ήκεν είς τρόπους καλ ηθών αγριότητα, ot παρ* «5βν 
ηγούμενοι τδ διολλύναι τινάς, διά γε τ ο aylmvvhti; 
ήδυ * ο! τδν τής φιλαλληλίας παρωσάμανοι νόμον, tn 
τοΙς τής Αγάπης προσχεκρουχότες θεσμοίς , χ*? χ&Α 
είσάπαν άχοόσειαν άν είχότως χαλ π ρ ό ς *% igm 
αυτών- ι Μή τά εαυτών ζητείτε, άλλά χαλ τά Ιάωτ 
ή γάρ αγάπη, φησλ, τ φ πλησίον καχδν ούκ ίργαζε-
ται, ι λΊαραιτεΙσδαι δέ δείν έφη πάλιν γλαύκα, xd 

tesperulionera; hstc autem volucria noctis amica ^ έρωδιδν, χαλ χαραδριδν, χαλτά δμοια αυτών, Uect 
snnt, et leaebrie gaudent, et libenlisaiine de nocle 
volare consoeverunt, mviaomqiio eis est hraien ao^ 
lis, neque in eo quidquaro facere aodent: perspicuc 
aulem ejusraodi sunt improbarum aclionum auclo-
res. Verum est enim id quod Cbriaiua ait t ι Qui 
male agit, odil bicem, et non venit ad lucen, ne 
coarguantur opera ejua ? qoi aotem facil verilalein, 
venit ad lucem, ut manifeatenlor opera ejus, qoia 
in Deo sunt facta". ilramiuida sunt eUam inier vo-
lalilia repiantia, c que qualuor, inquii, pedibus 
incedunt, ι ut sunt, verbi gratia, moscae, el bie affi-
Dia; inflnila sunl aulem ba?c exigua, et aversanda, 
toeque in sublime volare queunt. QUSB sit aotein t** 
(io cur eliam ad bxc lex descendai, considerare ne-

χα\ νυχτερίδα. Νυχεδς Atofpai φίλα ταυτί, χα) 
ροντα μέν τψ σχότει, χαι πτήσιν ώς ήδυτάτιρ h 
αύτφ ποιείσθαι με μελέτη χότΧ* χατεχθραίνόντα δε τ) 
ηλίου φώς, χαλ τδ έν αύτφ τι δρ |ν μή άνεχόμενα* 
είεν δ* άν οί τοωίδε σαφώς, ot τών φαύλων έργάται-
Κα\ γάρ έστιν αληθές δπερ έφ^ Χριστός, 9ve t Πάς 
δ φαύλα πράσσων μισεί τδ φώς, χαλ ούχ έρχεται ε/ς 
τδ φώς, ίνα μήέλεγχθή τά έργα ούτοι * δ & τη&η 
τήν άλήθΐιαν, έρχεται προς τδ φώς, (να φανεοω^τ^ 
τά έργα αυτού, δτι έν θ ε φ έστιν είργασαένα. ι 
Ακάθαρτα δέ κα\ τά ερπετά τών πετεινών, ι Α πορ­
εύεται, > φησιν, ε έπλ τεσσάρων, ι οίον φέρε είπείν 
τά μυιών, χαί εΓ τι τούτοις Αγχού. Μυρία δέ δσα ταντί 
μικρά χα\ άπόπτυστα, κα\ τήν είς τδ ύψού «τήειν 

cesse est. Ul eoim, cum pecudes comaaemoraret, ^ ούκ έχοντα. Τίς ούν άρα έστι λόγος του χαλ έπ* αυτέ 
posteaquam earaelum dixi t , adjunxll leporem, a l 
seque impuros o&lenderet, qui improbiiaiis DOAine 
infames esscat, seu magni sint, seu 508 parvi 
(neque eniio est acceptio personarum apud Dean, 
u l scriplum e s t T t ) ; ilidem boc quoque loco, cum 
aquilae mentionem fecisset, el eam qua? inter voiV 
lilia roaxiroe regia est, commemorasset, rursua ad 
\olucres exiguas descendit, ct magnum ac parroro 
aBqua iance perpendit, si lurpium faclortim aucior 
Rierii, et vitioruni labem nanquam deponal. Eximit 
aulcm ab hoo gencre tocusUm el brucbum» el ho* 
rum similia, quod flrma sini adeo ut evadere pes-

τδν νόμον έλθείν, περιαθρείν άναγχαΐον. Όσπερ γάρ 
δτε τών κτηνών έποιείτο μνήμην, τήν χάμηλον ovt-
μάσας, προσετίθει τδν λαγωδν, έ ν ΐ ο φ που πάντως 
ακάθαρτους άποφαίνων τους έπλ φαυλότητι διαβε-
δλημένους, κάν εί μέγας τις εΓη καλ μιχρδς (χροσ-
ωποληψία γάρ ούχ έστι παρά τ φ θ ε φ , κατά τδ γε­
γραμμένον)* ουτωκάνθάδε διαμέμνηται μέν Αετού,κε) 
τών πτηνών δνομάσας τδν βααιλεύτατον, χάτεισι δλ 
πάλιν χα\ έπ* αύτδ τδ βραχύ τών πτεροφορεΐν είωθδ· 
των, έν Γσφ τιθείς μικρόν τε χα\ μέγαν, ct w έκ­
τοπων εΓη δημιουργός, χαλ τδ διαδε&ήσθαι δείν, 
άνεξίτητον έχοι. Ύπεξάγει γε μήν του τοιούτου γέ-

' · 1 Cor. χ, αδ. f l Rotn. χιιι, 10. : · Joan. ιιι, 20, 31. Τ > Rom. ιι, Ι ! 4 
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νους, Ακρίδα χα\ βρούχον, χαι τΑ τούτοις έμφερή, ι 
διάτοι τδ εύσθενές, ώς άναθρώσκειν δυνασθαι, χα\ 
τάχιστα μέν έμφιλοχωρειν τοις κάτω, αΓρεσθαι δέ 
πολλάκις ε ί ; τδ ύψού, κα\ διαπηδάν ευκόλως. Τοιού­
το σΐ δέ π ω ; , δ βίον μέν έχων τδν κοσμικό ν, επιεικείας 
. ε μήν τής άλλης κα\ αγάπης τής είς θεδν ούκ είσ­
άπαν ήμοιρηκώς* ό γάρ τοιούτος, ού τοις έπιγείοις 
τταντελώς ένδέδεται, κα\ ένιζάνει τοίς κάτω, μεμε» 
λέτηκε δέ πως καλ τά άνω φρονείν, κ»\ εύδοκιμεΐν 
Εσθ' δτε, πρδς τά άνω θιαπηδών κα\ τών επιγείων 
όπεριπτάμενος. Τδν δέ τών ακαθάρτων άποθιγ-
γάνοντα κα\ μεμολυσμένον, άπο πλύνε σθαι μέν δε? 
τ δ ίμάτιον* πρδς εσπέρα ν δέ, καθαρδν έσεσθαί φησι, 
τ δ Χριστού μυστήριον εύ μάλα παραδηλών, δΓ ού 
χεκαθάρμεθα, τήν διά τού αγίου βαπτίσματος πλού­
του ντε ς άφεσιν, κατά τδν καιρδν δηλονότι τής έπι- 1 
δημίας αυτού, πρδς έσπέραν οίονελ γεγονότα, τούτ' 
έστιν, είς τέλος ήδη διέρποντος τού παρόντος αίώνος· 
Ή ούκ έν έσχάτοις καιροί; ένανθρωπήσαί φαμεν τδν 
τοΰ θεοΰ Αόγον; 

ΠΑΛΛ. Πάνυ μέν ουν. 
Κ Τ Ρ . Βέβηλον δέ χαλ δ νόμος έτέρως έσεσθαί 

φησι, τδν έπιθιγγάνοντά πως ή θηρδς αγρίου τυχδν, 
ήγχυν έτερου τού τών ακαθάρτων ζώων * έφη δέ 
ούτως * c Καλ πάς δς πορεύεται έπλ χειρών έν πάσι 
τοίς θηρίοις, Α πορεύεται έπΙ τέσσαρα, ακάθαρτα 
έστιν ύμίν· Πάς ό άπτόμενος τών θνησιμαίων αυτών, 
ακάθαρτος έσται έως εσπέρας, κα\ ό σίρων τών θνη­
σιμαίων αυτών, πλυνεΐ τά ί μάτια αυτού κα\ ακάθαρ­
τος έσται έως εσπέρας. Ακάθαρτα ταύτα έστιν ύμίν. ^ 
Κα\ ταύτα ύμίν ακάθαρτα άπδ τών ερπετών τών έπ\ 
τής γής, ή γαλή, χαί ό μύς, καλ ό κροκόδειλος, δ 
χερσαίος , μυγάλη, χα\ χαμαιλέων, καί καλαβώτης, 
χα\ σαύρα, χαλ άσπάλαξ. Ταύτα ακάθαρτα ύμίν άπδ 
πάντων τών ερπετών τών έπλ τής γής. Πάς ό άπτόμε­
νος αυτών τεθνηκότων, ακάθαρτος έσται έως εσπέρας. 
Καί πάν έφ* δ Αν έπιπέση ά π ' αυτών έπ ' αύτδ τεθνη­
κότων αυτών, άχάθαρτον έσται άπδ παντδς σκεύους 
ξυλίνου ή Ιματίου ή δέρματος ή σάκκου. Πάν σκεύος 
δ άν ποιηθή έργον έν αύτφ, είς ύδωρ βαφήσεται, 
χαλ άχάθαρτον έσται έως εσπέρας, χαλ καθαρδν 
Ισται. ι Προσετίθει δέ τούτοις, ώς έσται μεμολυ­
σμένον πάν σκεύος, έφ' φ άν πέσγ) τών θνησιμαίων 
αυτών. Κα\ Αγγος όστράχινον, χαί δερμάτινον, χαλ 
ίμάτιον, έδεσμα τε χαλ ποτόν, πλήν πηγής υδάτων, 
χαλ λάκκου, φησλ, χαλ συναγωγής υδάτων καλ σπερ­
μ ά τ ω ν . 'Eotxi δέ ό νόμος διά μέν τών Αγρίων θηρίων, 
τους τών ληστών ωμότατους παραδηλούν, οΐς λελό-· 
γ ισται παρ' ουδέν, καί αύτδ τών πάντων έπέκεινα 
τ ώ ν κακών, ή άνδροκτονία, μόνον δέ ούχ\ προστυγ-
χάνοντα καταδαρδάχτ'ουσι διολλύντες ανηλεώς, κα\ 
f είδους άπάσης έξ|)ρημένης, Διά δέ γε μυδς καί γα-
ι ή ς , χαί των Αγχου τε χαλ έοικότων, κροκοδείλου τέ 
* η μ ι τού χερσαίου, σαύρας τε καλ άσκαλαδώτου, τά 
(,Γ,<~ο£εή Χαλ άνανδρα, κα\ έν νυκτλ περιθέοντα τών 
κλεπτών γένη, Α λεληθότως μέν τούς νυστάίοντας 
χατααίνεσθαι φιλεΐ, έχδέδιε δέ τδ άλώναι δεινώς, καί 

ϋ ΕΤ VERITATE. LIB. XIV. 93i 
sinl in altum, c l minime in inflmis assidoe versfn-
lur, sed sacpe in soblime sese lollant, et celeriter 
exsiliant: talis est fere qui, quamvis mundanam v i -
tain agal, tamen virlulibus c&leris el cbariiate in 
Deum Don caret. Nam eju&modi vir non omnino ler-
renis rebus affixus est, neque in infiniis insidet, sed 
quadarotenus eliam superna sapere, ac se lattdabi-
liler nonnunquam gerere sludel, dom se ad superna 
tollit , et de terrenis rebue evolat. Eum porro qni 
immonda contingens mquinalur, abluere vesiem 
oporlet, ad vesperam aulem iuquil mundum fore, 
Christi videlicel mTSterinm apertissirae significans, 
per qoem purgait sumus, sancii baptlsmatis rerais-
sione percepla, tfempore nimimm advenlus ejus, qui 
veluti ad vcgperam fuit, id est, cum jaro saeculum 
pnesens ad finem vergeret. An non illud Dei Ver-
bran extrerais temporibns bominem faclnm esse 
dicimus? 

PALL. !ia prorsos. 
CTR. Alia quoqoe ratione lex inqnlt immundum 

fbre qui vel feram belluam fortasse, vel aliud quod-
piam impurum animal tangeret : sic autem d i x i t : 
ι Et orone qood ambulat manibus, in oronibus 
besliis, qoae qualuor pedibus ingrediuntur, immun-
da eruntvobis. Ornnis qui tetigeril morticina eorura 
iraniundus erit usque ad vesperam; et qui lollit 
morticina eornm lavabit vestimenta sua, el im-
mundus er i l usque ad vesperam. Immunda haec 
sunt vobis. E l baec vobis immunda ab omnibus 
rep tn i lm qo* reptant snper terram, mustela, et 
mus, etcrocodilus lerreslris, mygale, el chamaeleon, 
et stellio, et lacerta, et talpa. Haec immunda sunt 
Tobtsab omnibas reptilibus quae reptant soperlcr-
ram. Oranis qui tangit morticina eorum immundus 
eritusquead vesperam; et omne, super quod ccci-
deril morticinum eornra, immundum erit, ab omni 
vase ligneo vel veste, 509 v e l pelle, vel sacco. 
Omne vas in quo fit opus, in aquam mergetur, ct 
immundum erit usque ad vcsperam, et mundum 
e r i t > His adjecil iramundum fore omne vas, in 
quod ceciderit de morttcinis eorum, el vas testa* 
ceum et pelliceum, et vestem et cibom etpoium, 
praeler fontem aquae et lacuro, inquit, et congrega^ 
tionem aquarum et semina. Tidelur autem lex pef 
feras belloas teterrimos latrones atque sicarios in« 
dicare, qni homicidium, omnium scelerum gravissn 
mum, pro nihilo dacant, atque obvium quemquef 
interficientes, iramaniter propemodnta devorant, 
omni misericordiaB affectu svblato : per murem au* 
tem alque mustelam, et iis affinia aimiliaque, cro^ 
codilom, inquam, terrenum, lacerlam, et stellio^ 
nera, timidum et ignanim et noctu obambulans f u ' 
mra genus, qui dormientes clam laedere solent, sed 
pertimescont valde, ne deprebendantur, et eorunr 
quos violant vigKantiaro reformidant. An non fura~ 

*+ rLerit. χι , 90-53, 
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cissima sant anhnalia mustela el mus, el ad for- Α τήν των αδικούμενων παραιτείται γρήγορσιν. Έ 
midinem proclivia, subcuntque lcrrae cavernas, ai 
qvU insonoerit; libentissime autem de Docie et mi-
niroe inierdia pascuntur, crocodUoe eutm tenremis, 
et q u * buic cognata sunt, ferarum genen ! 

PALL.Ilaeet. 
CYR. lmraundam esi igitur omne Uirooum ge-

nas, sive quis moribae sii efferaus,et cnieatae ba-
beat maniis, sive exigua qtuedam fnretxr, ot rntis e l 
muslela, ac talpae steUionisqne r i iu muros t c lecla 
conscendat, eliarasi quis immandos contingat, erit 
crimioum particeps: nam eam ejusroodi hoanini*-
bus inita societas omnino imiiKindoe efficit. Vasa 
pncterea inquinata figuram hominum gerunt; esC 

γάρ ούχλ κλεπτίστατόν τι χρήμα, γαλή τε χα \ μύς, 
καλ πρδς δειλίαν εύκολα, καταδύεται δε τους Ιν ιή 
μυχούς, εί διαχτυπήσε'έ τις, ήδιατα δ* άν εν νυχτλ καί 
ούχ Ιν ήμερα νέμοιντο, κροκόδειλο* τε χερσαίος χαλ 
τά συγγενή; 

ΠΑΑΑ. Αληθές. 
ΚΤΡ. Άχάθαρτον μέν ουν πάν, δπερ έστλ ληστρ*.-

χδν, χάν εί διά τρόπου τις είη Οηριοπρεπους, *Α 
φιλαιμάτσυς Ιχοι τάς χείρας* χάν εί μικρά παραχλΙ-
πτο ι , χαθά μύς χα\ γαλή , καλ άσπάλαχδς τε χύ 
Ασχαλαβώτου δίκην, τοίχους άναθρώσχει χαλ στέγας, 
χάν εί τις έπιθιγγάνοι τών ώδε με μολυσμένων, με­
θέξει τών εγκλημάτων. Κοινωνία γάρ ή πρδς τοωύσ& 
τινάς, πάντη τε χαλ πάντως ακάθαρτους άποφσίνει. 

enim bomo vasis in specie.Excipit iamenaconlami- Β Ανθρώπων δ" άν εΤεν είς τύπον, τά μεμολυσμένα 
natione fontem aquae, lacum etiara et congregaiio-
nem aqua?, quamvis in haec qoidpiam ex iis q u » 
lege iramunda sunt, ceciderit, cavene, ut opinor, 
ne i i qui sub lege erant, eam rem roolestissimam 
ei prorsus minime ferendam diicerent, legisque 
observationem nulla induetria impleri posse pula-
rcnt, cum ex earum rcrum damno in rebus maxime 
neccssariis laederentur, adeo ut ex urbibus esse i n -
terdum ac domibus reccdendum earum aquis con-
tarninaiis, cum earura usus necessarius, et φ ΐο ho-
ininum viia carere non potest, ademptus esset. 
Prseicrroisit ilaque lex accuratam bistoria? obscr-
vatiooem, 510 propler eomm comroodum ac ne-
cessilatein qui sub lege crant. ( 

PALL. Credibilis sane ralio. 
CYR. iEqoe porro alquc caclera inunundunn eese 

ait ipsorum quoquc mundorum animantium cada-
ver : adjunxit auteni ipsum quoque cadaver contib-
gcntem inquinare; sic autcm scriplum est: c Si au-
tem mortiuim fuerit pecus aJiquod quo vesci vobis 
llcct, qui langit morticina eoruin, immundus erit 
usque ad vespcrain; et qui vescitur de roorticinis 
corum, lavabit vcslimenta eua, el immundas erit 
usque ad vesperam, et lavabilur aqua, et mundus 
erit. Et qui lollit de uiorlicinis eorum, lavabit ve-
slimcnla sua, el lavabilur aqua, ct iramundus erit 
«sqtie ad vesperam 7 e . > Quod perspicue est, ut 
cgo arbilror, illud : c Si quis frater nominalus (1), 

τών σκευών. Έ ν είδει γάρ σκεύους δ Ανθρωτος. 
'Απαλλάττει γε μήν τοΰ καταμολύνεσθαι δείν, π η φ 
ύδατος, λάκκον τε κα\ συναγωγήν ύδατος · χάν εί τύτα 
τυχδν Ιν αύτοίς τι τών χατά νόμον μεμολυσμεπ», 
ούκ Ιφιελς, οΤμαί που, τούς ύπδ νόμον, δυσαχΟΙς χεί 
δυσδιακόμιστον παντελώς ήγείσθαι τδ χρήμα, χαλ 
τήν τού νόμου τήρησιν άνεπιτήδευτον Ιχε ιν , τ£ έν*ΐ 
τούτο ισι βλάβος, είς αυτά παθόντας τ ά χαιρώοετε. 
'βς κα\ πόλεων έσθ* δτε, καλ οίκων άπο^οιτάν. 
λνσμένων αύτοίς τών υδάτων, καλ τής Αναρχάς** 
χαλ απαραιτήτου παραιρουμένης χρείας . Ώψμ ^ 
ούν δ νόμος τής ιστορίας τδ ακριβές, διά δέ γε ·Α*Λ; 
ύπδ νόμον άναγκαιον χα*, χρήσιμο ν. 

ΠΑΛΛ. Ιϊιθανδς δ λόγο:. 
Κ1Τ. Έν ίσω γε μήν το!ς άλλοις άκάθαρτον i W 

φησι καί των καθαρών ζώων τδ θν^σιμαίον· χροβ-
επήγαγε δε, δτι καταμιάνει κα\ αύτδ τδν άπτόμενιν · 
γράφει δέ ούτως· ι Έάν δε άποθάνη τών κτηνών, ό 
έστιν ύμίν τού φαγείν, δ άπτόμένος τών ίν*;σίμα£α'ν 
αυτών, ακάθαρτος έσται Ιως εσπέρας, χα\ ό έσθ/uv 
άπδ τών θνησιμαίων αυτών, πλυνείτά ΙυΑτια αύτονι, 
χαλ ακάθαρτος έσται Ιως εσπέρας, καλλούσεται^δαν.» 
καί καθαρδς έσται. Κα\ ό αίρων άπδ τώνθντ^σιμαΐ^ 
αυτών, πλυνεί τά Ιμάτια αυτού, καλ λούσεται ύδατί, 
κα\ ακάθαρτος έσται έως εσπέρας, ι "Οπερ έστ\* 
έναργώς, καθάπερ έγφμαι , τ δ , ι Ε ί τ ι ς άδελφά 
ονομαζόμενος ή πόρνος,ή πλεονέκτης, ή ειδωλολάτρη» 

vcl iornkator, aul avarus, aul idolorum cultor, aut ρ ή μέθυσος, ή λοίδορος, ή άρπαξ, τ φ τοιούτφ μηδι 
cbnosus, aut maledicus, ant rapax, cum ejusmodi, 
nec cibum sunicrcT*. > Si quis enim omnino, cum 
gravis et boneslus existimelur, el ex eorura sitnu-
mero qui jam purgali sunl, el iu socielatcm spiri-
tnalem per fidem reccpli, oeccati mortcm incur r i i : 
< Impurus esto,» inquit, < et exsecrabilis; ι nam, 
quia mortuis operibus est inquinalus, inQcit eum 
procul dublo, qiii sibi jungitur. Scd etiamsi quis-
piam fuerit inquinatus, purus esto per aquam ad 
vcsperam : quid vero id sit, supcrior oralio nobis 

' · Levit. x i , 39, 40. n I Cor. v, « . 

συνεσθίειν. ι Εί γάρ δή'τις δλως τών έν ύπολήψει 
σεμνότητος, κα\ τών ήδη κεκαθαρμένων, καλ εί; 
κοινωνίαν τήν πνευματικήν διά πίστεως είσδεδεγμέ-
νων, τήν έκ τής αμαρτίας υπομένει νέκρωσα, « 
λυρδς έστω, ι φησι, ι χαλ άπηχθημένος* > νεκροχς 
γάρ έργοις μεμολυσμένος, καταμιαίνει που τάντω; 
τδν αύτψ κολλώμενον. *Αλλ' εί κα\ πάθοι τ ις τδν uo-
λυσμδν, καθαρδς έστω δι' ύδατος πρδς έσπέραν. Κα* 
τί δή τούτο έστι, προκαταμεμήνυκεν ήμίν έναργώς ό 
λόγος. "Αθρει δέ δτι χαλ τδν έσθίοντα τών θνησι-

(1) Nominatus idem est ac si dixisset nottts, famotus, pubticus, ut declaral Augustinus l i b . Dtfid* 
et operibus, oap. % et sic Paler accipil. 
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μαέων αυτών, χαλ ε4 έπαφφτό τις μόνον, άχάθαρτον 
έσβσθαί φησιν, οΟτε , τδν μετάσχοντα τής εκείνων 
νεχρότητος, μώμου κα\ γραφής Απαλλάττων, ούτε 
μ ή ν άναίτιον είναι λέγων, χα\ εί άγχού τις Γοι κα\ 
πλησιαζόμενος. Χρήναι γάρ οιμαι νηφαλέως αποφοί­
των, ούχ\ θήπου μόνης τής πρδς φαύλους ταυτοερ* 
γ ίας, άλλά καλ αύτοΰ του συνιέναι μόνον, ι Ό γάρ 
Απτόμενος πίσσης, μολυνθήσεται, ι φησί. Καλ αλη­
θής ό λόγος · δτι δέ εις ηθών ποιότητα τά έκ τών 
παραδειγμάτων χρήσιμα τ φ νόμφ παρείληπται, άνα-
μάθοι τις άν έκ τών έπενηνεγμένων. Έ φ η γάρ πάλιν* 
ι Καλ ού μή βδελύξεσθε τάς ψυχάς υμών έν πάσι 
τοίς έρπετοίς τοίς έρπουσιν έπ\ τής γής , καί ού 
μιανθήσεσθε έν τούτοις , καί ούκ ακάθαρτοι έσεσθε 
έν αύτοίς, δτι έγώ είμι Κύριος ό* Θεδς υμών. ι 
Όποίον γάρ άν έποίησε μολυσμδν τή τού άνθρωπου 
ψυχ§ , τδ έκτεθνάναι ζώον, κα\ τού τεθνεώτος άπο-
θίγειν; Τί γάρ άν ήδίκησε βρώσις, ή είς κοιλίαν χω­
ρούσα κα\ εκπεμπόμενη πρδς άφεδρώνα, κατά τήν 
τού Σωτήρος φωνήν; 

ΠΑΛΛ. Ουδέν, ώς έγφμαι * νοείς γάρ ορθώς. 
ΚΥΡ. Χρήναι δή ουν Ιγωγέ φημι, κατά τούς τών 

πλωτήρων εύτεχνεστάτους, πάντα σείοντας κάλων, 
Ιξω φέρεσθαι μολυσμών, ήρεμαίαν δέ ώσπερ άκτήν 
χα\ άκυμονα πρδς τήν θεψ φιλαιτάτην είσελαύνειν 
ζωήν. Προσιτδς γάρ ήμίν ούχ έτέρως ή ούτως άν 
γένοιτο κα\ μόνως, αληθές δέ δτι τδ χρήμα έστιν, 
άταλαίπωρον ίδείν. Γέγραγπται γάρ πάλιν έν τή 
Έξόδφ· ι Καλ Μωσής ήν ποιμαίνων τά πρόβατα 
Ίοθδρ τοΰ γαμβρού αυτού τού Ιερέως Μαδιάμ, και 
ήγαγε τά πρόβατα ύπδ τήν έρημον κα\ ήλθεν εις τδ 
βρος Χωρήβ. "Ωφθη δέ αύτψ άγγελος Κυρίου έν πυρλ 
φλογδς έχ τού βάτου, κα\ όρά δτι ό βάτος καίεται 
πυρλ, δ δέ βάτος ού κατεκαίετο. Είπε δέ Μωσής· 
Παρελθών δψομαι τδ Οραμα τδ μέγα τούτο, δτι ού 
κατακαίεται δ βάτος. Ός δέ ειδε Κύριος δτι προσάγει 
ίδείν, έχάλεσεν αύτδν δ Κύριος έκ τού βάτου, λέγων 
Μωσή, Μωσή· δ δέ είπε· Τί έστιν; *0 δέ είπε · Μή 
έγγίσης ώδε, λύσαι τδ υπόδημα έκ τών ποδών σου · ό 
γάρ τόπος, έν ψ συ Ιστηκας, γή αγία έστί. ι Συνίης 
ούν δπως ούκ άν άγχού γένοιτο τις τοΰ πανάγνου θεού, 
μή ούχ\ πάντα (δύπον τής εαυτού προαπονίζων ψυ­
χής· νεχρότητος δέ άπάσης τής ώς έν πράγμασι νοού­
μενης , άπολύων τδν πόδα, τούτ' έστι , τήν είς τά 
πρακτέα βάδισιν νοητήν; Ή γάρ ούχλ τδ υπόδημα, 
νεκρού ζώου λείψανον; 

ΠΑΛΛ. Πώς γάρ ού; 
ΚΤΡ. Τύπος ουν άρα νεκρότητος τδ χρήμα έστιν, 

ήν είπερ τις άποφορτίσαιτο, τά δι' ών άν έξοίχοιτο 
δια^ήξας δεσμά, ήξει τε άγχού καλ οικείος έσται 
θεφ, χαλ πρός γε τδ σώζειν έτερους δυνασθαι λοιπδν, 
έπιτηδείως έχων. Προσεχειρίζετο γούν δ Μωσής εις 
άποστολήν, καλ πρδς έκλύτρωσιν τών υίών Ισραήλ. 
Ίερδς δέ ήμίν ύποπεφώνηκε λόγος· ι Υιέ, έάν σοφδς 
γένη, σεαυτψ σοφδς Ιση καλ τψ πλησίον σου.· 

ΠΑΑΑ. Εύ λέγεις. 
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aperte declaravit. Animadvene autem et veseentem 
roorlicjnis eorura, et ea duntaxat conlingentem, im-
puram censeri; ita u l neque illumqui morlalilatcm 
illorum parlictpet, macula aul crimine liberet, nc-
que rursus ctilpa vacare dicat, si quis congressae 
faerit aut propius accesserit. Pato enim eese vigi-
lanter caveudam, non modo ut ne idem atqae im-
probi bomines faciamus, sed ae simol qnidem com 
illis congrediamor : « Qui enim picem tangit, in-
qainabitar, · i n q u i l " ; et vere sane dictum esi. 
Porro ad morum qualitatem demonstrandam, exem-
plorom usnm acceptum esse a kge, ex eis quae 
infemntnr, discere licet. Ait enim iterum : « Et 
non profanabitis animas veslras in omoibus repli-
libus quae reptant super lerram, et non inquhiabi-
mini ιη i is , et non immundi eritis in i l l i s ; qoia 
ego sum Dominus Deus vester ι Qoam enim roa-
culam animo bominis attulisset mors animanlis, 
ejusque cadaveris contaclus ? quidve incommodi 
afferre potuieset esca in venlreni vadens, et in 
511 secessum emis&a, jn i ta Salvaloris d ic tum" ? 

PALL. Nibil , ut equidem censeo: recte enim sentis. 
CTR. Oportere igitur arbitror nautaram perilissi-

mornm exemplo, rudentes omnes movendo, elabi ex 
impuritj tibus, et ad vitam illam Deo gratissimam 
tanquam ad quietum placidamque HUus appeltore. 
Neque enim aliter quam una bac via a nobis adiri 
polest: idque verum esse, facile est videre. Scri-
ptum est enim rursus inExodo : c EtMoyses pasce-
bat oves Jelbro soceri sui sacerdotis Madiam, et 
dttxeraioves suas indesertum; et venit ad montem 
Dei Horeb. Apparuit aulem ei aftgdus Domini in 
flamma ignis ex rubo, et videt qnod rubus arderet 
igni, eum rubus non combureretur. Dixit autem 
Hoyses : Yadam ut videam visionem banc magnam, 
curnon comburatur rubus. Ul aulem viditDominus, 
quod accederet ad videndum tvocaviteum Dominosde 
rubo, dicens : Moyses, Moyses. Ule autemdixit: Quid 
est ? Et d i x i t : Ne accedas buc : solve calcearoen-
tum de pedibos tuis; locus enim, in qno tu stas, 
lerra sancta est e o . > Intelligis igitur fieri non 
posse, ut quispiam prope Deura, qui purissimas 
est, accedat, nisi prius omnes sordes ex soo animo 
abluerit, ac mortalitate omni quae in actionibos 
speclatur pedem, id est, illum ad res gerendas 
spiritualem incessum absolverit. Quid? nonne cal-
ceamentum animanlis raortui reliquise sonl? 

PALL. Quis neget? 
CYR. Ergo ftgura mortalitatis est; quam si quis 

abjecerit, el nexus abruperit, quibus abmpiis, a 
nobis exsolvi possit, is denique propius accedet, et 
Dei familiaris crit, et ad aJios salvandos instruclus. 
Tum certe Moyses clectus est ut mitterelur, et l i -
berarel filioe Israel. Sacrae etiam Litlerae placide jtos 
alloqutmiur : « Fi l i , si sapiens fueris, t ibi ipsi sa-
piens eris et proximo tuo 8 1 . > 

PALL. Recte dicis. 

" Eccli. xm, 1. Τ · Levit. x i , 45. " Matih. xv, 11. M Exod. m, 1-5. _ e i Prov. ix, 12. 
PATROL. GR. L X V I U . 30 



«39 

CYR. Quid porro, non illud 
diximus, adjungendum videlur ? 

PALL. Quid istud esl ? 
CYR. Nam, com Ule omnium praepotens Deos in 

montem Sina igiiis specie descensurus esset, prae-
cepium esl Moysi nt ad Deum conspiciendum pa-
raret populnm : ipsum vero pneparalioiiis modom 
yie idem omDimn Dominos constituit. Dixit enim 
Domiaos i d Moyseo: 512 «Descende, et testificare 
popnlo, et ptuifica eoe hodie et cras, eilavent ve-
etimenta sua, tt parati sinl io diem tertiom : lertia 
enin dte descendet Dominas in monlera Sina, co-

S. CYHILLI ALEXANDRIM ARCIUEP 

qnoque iis quae Α ΚΥΡ. Τί δε, ουχί 

Μ; 

xixavo δή τουτοισλν έπο ίσο 

r am omni p o p u k > n . ι Aote ilaque pur i f lca r i cos 
neoeese est qai fuerint diviiwe familiarilatiB ama-
tores, quibusque propositum esl animo ad omne v i r -

quae Α ΚΥΡ. Τί δε, 
μεν άν; 

ΠΑΑΑ. Τδ ποίον; 
ΚΤΡ. Κ άταφο ιτή σε ι ν μέλλοντος έν είδει πυρί; 

έπλ τοΰ δρους τοΰ Σινά τοΰ πάντων κρατούντος θων, 
προσετάττετο Μωσής ευτρεπή πρδς θεοπτίαν άποσ^-
ναι τδν Ισραήλ. Τδν γε μήν τής ετοιμασίας τρέχει, 
αύτδς ό πάντων έθεσμοδότει Δεσπότης. Ε!πε γάρ Κύ­
ριος πρδς Μωσήν * ι Καταβάς, διαμάρτυρε τφ λαφ, 
χαί Αγνισον αυτούς σήμερον, κα\ αύριον, χαλ χλυνί-
τωσαν τά Ιμάτια αυτών, χαλ έτοιμοι έστωσαν είς ττ» 
ήμέραν τήν τρ ίτην τή γάρ ήμερα τή τ ρ ί τ η , καταδ^ 
σεται Κύριος έπ\ τδ δρος τδ Σινά, εναντίον πονά; 
τού λαού. ι Προαγνίζεσθαι δή ούν Αναγκαιον ΤΝ; 
οίπερ άν είεν τής πρδς θεδν οίκειότητος έραστχΐ, 

tutis genus promplo atque alacri UH velat aseistere Β κα\ οίς άν γένοιτο σκοπδς τδ οίονει παρχατάναι χύ 
alqae niioislrare. Ejusmodi vero qui fuerit, is non 
inepius erit jam ad ipsum qnoqoe Deam aJiquate-
nos coatemplandam, at Sahalor a i t : ι Beati man-
do corde, qooniam ipei Denm videbunl" . > Ad 
hunc glorise eplendorisque gradam ipsam quoque 
beatum Abrabam pervenisse videre licet. Atque, age 
qn* de eo SOJII tradita, per singnla dicamus. Sic 
enim acripiom est: c Et dixit Dominus ad Abra-
bam : Τα antem teelameniam meum servabis, tu 
et aeraen tuom post te in progenies soas. Et hoc 
est teslameniam quod servabis inler me ei vos, 
e l inier semen lotun post te in progenies euas. € i r -
camcideUir de vobis omoe masculinom, et circam-
cidetis carnem pneputii vestri, et erit signum testa- ^ 
menti inter roe et vos. Et infans octo dferum ctr-
cumeideior vobie, omne masculinam io progenies 
vettras; el vernaculus, et empius servus ab omiii 
filio alieoigena, qui non est de semine tao, ei cir-
cumcisione circumcidetur veraacolas domas luae, 
et servas emptas. Et erit teslamenlum meam in 
carnibus vestris in testamentam aHernum. Et in -
circumcisus masculns, cujos caro praputii circom-
cisa non fuerii die ocUvo, exterminabitur anima illa 
ex genere suo, quia testamentum metun irriUim fe-
c i t ^ . ι Deinde inqu i t : c Accepit Abraham Ismael 
filium saom, et omnes vernaculoe suos, etomnes 
servos emplos saos, et omne mascalnm virorum 
qui erant in domo sua, et circaracidit carnem pra> 

λειτουργείν αύτφ διά τής είς πάν άγαυδν αλκής τι 
χα\ προθυμίας. ΕΓη δ* Αν ό τοιόσδε λοιπόν, ούχ £ν-
ικάνως έχων, και πρός γε τδ δείν καλ αυτόν ήδη τ*ς 
καταθρήσαι θεδν, κατά τήν τού Σωτηρος ©ωνττ 
ι Μακάριοι γάρ οί καθαροί τή καρδία, cxt αυτοί τ^ 
θεδν δψονται. > Π ροή κοντά δέ καλ είς τούτο λαμερί» 
τητος κατόψει δή πάλιν καλ αύτδν, ε ί π α ρ ελκο,τδ* 
θεσπέσιον Αβραάμ. Κα\ φέρε δή λέγωμεν ν άνα^χ; 
τά έπ' αύτφ. Γέγραπται γάρ ώδί* ι Καλ αΐπιέφα; 
πρδς Αβραάμ* Σύ δέ τήν διαθήκην μ ο υ totifV 
σεις, σύ καλ τδ σπέρμα σου μετά σέ , ε ί ς τάς γταΙ; 
αυτών. Και αύτη ή διαθήκη ήν διατηρήσεις άνά μίαον 
έμού καλ υμών καλ άνά μέσον τοΰ σπέρματος 
μετά σέ είς τάς γενεάς αυτών. Περιτμηθήσεται ύρω 
πάν άρσενικδν, κα\ περιτμηθήσεσθε τήν σάρχα ττ,ς 
άκροβυστίας υμών, κα\ (έσται είς σημείον διαθήκης 
άνά μέσον έμού κα\ υμών. Καλ παιδίον οκτώ ήμερων 
περιτμηθή σεται ύμίν, πάν άρσενικδν, είς τάς γενεάς 
υμών, κα\ οίκογενής καλ δ αργυρώνητος άτώ παντός 
υίού άλλοτρίου, δς ούκ έστιν έκ τον σπέρματος σου, 
περιτομή περιτμηθήσεται δ οίχογενής τηςοίχίας σο* 
καλ ό αργυρώνητος. Κα\ έσται ή διαθήκη ψ** λπλ 
τής σαρκδς υμών είς διαθήκην αίώνιον,, καλ άπερίρ 
τμητος άρσην, δς ού περιτμηθήσεται τήν σάρκα τή; 
άκροβυστίας αύτοΰ τή ήμερα τή δγδόη, έξόλοθρευ· 
θήσεται ή ψυχή εκείνη έκ τοΰ γένους αυτής, δτι ττν 
διαθήκην μου διεσκέδασεν. ι Είτα φησιν, δτι« Καί 
έλαβεν Αβραάμ Ισμαήλ τδν υίδν αυτού, κα\ πάντες 

putii eorum, in tempore diei illius, sicut locotos ei D τους οίκογενείς αύτοΰ, καλ πάντας τούς αργυρωνήτου; 
fuerat D e u e » Qaale autera fuerit obedienliae 
praemium, quidve profecerit circomcisio, ex con-
sequentibus inleUigimus. ι Apparuit > enim, inqoit, 
< Deus iUi ad quercum llambre, sedenti ad' ostium 
tabernacoU roeridie. Et sublevatis oculis suis v i -
dit, el ecce tres v i r i stabant 513 supra ipsam, ei 
videus illos accurritin occarsum eoram ab oslio ta-
bernaculi sui, et adoravit in terram, et d i x i t : Do-
mine, si inveni graiiam coram te, ne praetereas ser-
vum tuom; samalurjam aqua, etlavent pedes ve-
stros, el refrigeramini sub arbore, et acciptam pa-
nem, et comedelis, et post hoc abibitis in viam ve-

αύτοΰ, καί πάν άρσεν τών ανδρών τών έν τφ οΓχφ, 
κα\ περ'.έτεμε τήν σάρκα τής άκροβυστίας αυτών b 
τφ καιρώ τής ημέρας εκείνης, καθά έλάλησεν αύτφ δ 
θεός. > Ποιον ουν άρα τής υπακοής τδ γέρας, ώνησ: 
δέ κατά τίνα δή τρόπον ή περιτομή, διά των έφεξη; 
είσόμεθα. ι'Οφθη γάρ αύτφ, ι φησιν, « δ θεδς πρδς 
τή δρυί τή Μαμβρή, καθήμενου αύτοΰ έπλ τής eCfa; 
τής σκηνής αυτού μεσημβρίας. Άναβλέψας δέ τοις 
όφθαλμοίς αύτοΰ είδε, κα\ ίδού τρείς άνδρες είοτή-
κεισαν επάνω αύτοΰ * καλ ίδων αυτούς, προσέδραμεν 
είς συνάντησιν αύτοίς άπδ τής θύρας τ ή ς σκηνής 
αυτού, και προσεκύνησεν έπ\ τήν γήν, καλ είπσ* Κ > 

•«Exod. χιχ, 10-11. Μ Matth. τ , 8. * Gen. χνιι, 9*14. ·· ibid., 23. 
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ρ ε ε , εί άρα εύρον χάριν εναντίον σου, μή παρέλθης Α slram, cujus gralia declinastis ad servum vestrooi. 
τΑν παΐδά σου· ληφθήτω δή ύδωρ, κα\ νιψάτωσαν τους 
ττοοας ύμων, καί καταψύξατε ύπδ τδ δένδρον, και 
λήψομαι άρτον, κα\ φάγεσθε, καί μετά τούτο παρ-
βλεύσεσθε είς τήν δδδν ύμων, ού ένεκεν έξεκλίνατε 
ττρδς τδν παίδα ύμων. Κα\ είπον* Ούτω ποιήσομεν, 
χ α θ ώ ς εΓρηκας. > Ή μέν γάρ έν σαρκ\ περιτομή, 
•τύπος άν εΓη κα\ μάλα σαφής, της νοητής χα\ έν 
ττνεύματι, καθ' ήν Απαντα μολυσμδν των ημετέρων 
διανοιών έξίστησιν ό Χριστός, ι Περιτετμήμεθα γάρ, 
χ α τ ά γε τήν τού μακαρίου Παύλου φωνήν, περιτομή 
&χειροποιήτω έν τή άπεκδύσει τής σαρκός, ι Άπημ-
οιεσμένοι γάρ ώσπερ τδν παλαιό ν άνθρωπον τδν 
φθειρόμενον κατά τάς επιθυμίας τής άπατης, καλ τάς 
τ ή ς σαρκδς ήδονάς τή του πνεύματος όξύτητί τε κα\ 

E l dixerunt : Sic faciemus, ut dixisti · · . ι Nam cir-
cumcisio illa in caniefigura est, et quidem perspicoa 
iilias inlellectaalis et in spiritu, perqoam a nostris 
animis maculam omnem Ghristus exchidit; c Cir-
cumcisi namque sumus, » u l verbis beati Pauii 
u ta r" , c circumcisione non manu facta inexspo-
liatione corporis carnis : nam exuendo nos quodam-
modo veterem hominem M , · qui corrumpilur secun-
dum desideria erroris, et carnis voluptates a nobis 
spiritue acie atque efficacia propemodum pneci-
dendo, dignos nos quadmatenus efficiemus, utetiam 
ad Deom videndum idonei judicemur, sanetaeque i i -
lius consubstantialisque Trinitatis sacrum diverso-
rram efficiamnr . c Qui enim non erubuerit de me, 

ενεργεία μονονουχ\ παρακεκομμένοι, άξίους εαυτούς Β € l de meie verbis in bac generalione, veniemas ego 
αποφανούμεν ήδη πως τού καλ θεοπτίας άξιου σθαι 
δείν, κα\ ίερδν γενέσθαι κατάλυμα τής αγίας τε κα\ 
ομοουσίου Τριάδος. · βΟς γάρ άν έπαισχυνθή με καλ 
τούς έμούς λόγους έν τή γενε# ταύτη, έλευσόμεθα έγώ 
χαλ ό Πατήρ, καλ μονήν παρ' αύτψ ποιησόμεθα, κα\ 
έν αύτψ καταλύσομεν, ι έφασκεν δ Σωτήρ. Κα\ ού 
μέχρι τούτων, τής επιεικείας ή άντέκτισις, άλλ' ώς 
ήδη παραδεχθέντες πρδς οίκειότητα τήν ώς πρδς 
θεδν, τά έν αύτψ γνωσόμεθα, δι' άποκαλύψεως δέ 
δηλονότι τής παρ' αύτψ* καθάπερ άμέ>ει κα\ ό θε­
σπέσιος Αβραάμ τά περί τής τών Σοδόμων κατα­
στροφής έδιδάσχετο. Φίλψ γάρ ώσπερ άνεκοινούτο 
θεός. Άβρει δή ούν δτι μυρίων όσων ήμίν αγαθών 
έμποιήσειεν άντέκτισιν, τδ έξοίχεσθαι μολυσμών. 

et Pater, et mansionem apad eam faciemus, et in 
ipso divereabimur, > dicebat Salvator 4 9. Neque rero 
bucusque danlaxat progredietur probitatis retribu-
l io ,9edjam, tanquam ad Dei familiaritatem admissi, 
quae in illo sunt oognoecemus, per Ulius nimiram 
revelaiionem, u l profecto bealus quoque Abrabam 
de Sodomorum subversione didicit. Nam cum eo 
Deue tanquam cum amico communicavil. Yide au-
tem llle ab inquinamenlis excessus quam malta no-
bis vicissim boua conciliabit. Itaque Paulus : « Ob-
secro vos,» inquit, c fratres, per miserkordiam Dei, 
u i exbibeatis corpora vestra hostiam viventem, 
sancum, placentem Deo, rationabile obeequium 
vcstrttm. 9 9. ι Quineliam propbeta Jeremias aperte 

Τοιγάρτοι και Παύλος, c Παρακαλώ υμάς, άδελφο\ , ι c clamavit: ι Lava a malitia cor l u u » , Jerusalem, ut 
φησί, ε διά τών οίκτιρμών τού θεού, παραστήσαι τά salveris". > 
σώματα υμών θυσίαν ζώσαν, άγίαν, εύάρεστον τψ θ ε ψ , τήν λογικήν λατρείαν υμών. > Καλ μήν κα\ δ 
προφήτης Ιερεμίας άνακέκραγε σαφώς· ι Άπόπλυνε άπδ κακίας τήν καρδίαν, Ιερουσαλήμ, Ινα σωθής. > 

ΠΑΑΑ» Προσιτέον δή οδν ούκ έν βεβηλώσει ψυχής 
τψ παναγίψ θεψ, Αλλ' ώς έν Ιερά τε καί Αμωμήτψ 
ζωή. Κατ' ευθύ γάρ ώδε τού πρέποντος ήξομεν. 

Κ Τ Ρ . Πάνυ μέν ουν, ώ Παλλάδιε, καί ού πολλού 
τ ε , οΐμαι, δεήσει πόνου πρδς τδ δυνασθαι καταθρεΓν 
αληθώς έχοντα σοι τδν έπ\ τψδε λόγον, εί τάς τών 
Αγίων πολυτείας πολυπραγμονείν έλοιο φιλομαΟώς κα\ 
δμοφρόνως* τά γάρ τοίς άρχαίοις συμβεβηκότα τυπι­
κώς, νουθεσίας ήμιν έφασκεν άναγεγράφθαι τρόπους 
ό θεσπέσιος Παύλος. Ούκούν δτι καθαρούς κα\ έκνε-
νιμμένους προσιέναι δεί τψ θεψ, διαμάθοι τις άν 
κάχ τώνδε δή πάλιν. Δίνα μέν γάρ ή έξ Ιακώβ, άτε 
παρθένος χαλ έν ώρα γάμου, τάς τών έν Σικίμοις 

PALL. Non igitur cum animi imporitate ad Deum 
sanctissimum purissimumque, sed cum eacra i in -
maculataque vita esl accedendum: ita enim ad id 
quod decel recta perveniemus. 

CYR. Ita est prorsus, Palladi; neque multo la-
bore opus erit, ut videre possis veri&sime a te esse 
liac de re dictum, si sanctorum hominum vitani 
sludiose ac prudenler pervestigare velis: 514 naiu 
quae veteribus illis figurate contigerunt, ea de 
causa scripta esse dixit beatus Paulus " , u l forroae 
essenl admonilionis correclionisque nostrae. Puros 
autem et abluloa ad Deum accedere oportere, ex 
bis quoque rursus discere licet. Dioa eniin filia Ja-

θυγατέρας κατοπτεύουσα, τής πατρψας έξέθει σχη- D <*ob» a t Φ 1 3 5 v i r 8 ° e s s e l « e t ^ 1 * 1 6 n u b i l i » e x P*1™5 

νής, Αλλ' ούχ ήρέμει Συχέμ δ Έμμώρ υ Ιός. Έρά 
γ ά ρ ευθύς τής νεανίδος, κα\ άσχέτοις έπιθυμίαις έπΙ 
τδ δοκούν ήρπάζετο. Άγροικότερον δέ πρδς τούτο 
ίων, χατεβιάζετο τήν παρθένον τήν Έβραίαν ό 
αλλόφυλος τε κα\ άπερίτμητος έτι. Δύσοιστον δέ τδ 
χρήμα έδόκει τοΤς έξ Ιακώβ, καλ τοΤς άνοσίως πε-
παριρνηκοσιν είς Έβραίαν κα\ άδελφήν, τδν πολέμου 
νόμον έπήεσαν. Άσχάλλοντα δέ και περιδεή γεγονότα 
τδν θεσπέσιον Ιακώβ, κα\ έν ύποψίαις δντα τού διόλ-

»· Gen. x i m , 1-5. · 7 Col. ι, H . M Col. ιιι, 9 , 10 
ι τ , Ι δ . , e I C o r . x, 1! . 

labernaculo egressa est, u l Sicimitarum filias oon-
lemplaretur sed non quievil Sicbem filius Emmor; 
illico namqae amore adolesoentolse capius, intem-
peranli cupidiiate ad libidinero rapiebatur; cum-
que ad eam rem efferalius iret, Hebraeae virgini 
homo alienigena et incircumcisus adbuc vim in -
lulit . Id vero facinas filiis Jacob non ferenduni 
videbatur. Itaque in eos, qui in Hebraeam et 
sororem nefarie injariosi fuissent, bellum intu-

e» Joan. xiv, 25, 24. , e Rom. xn, i . e i Jercm. 
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lcrunl. Bealo autem Jacob, cum sollicilus csset et Α λυσθαι παγγενή, προσίετο θιΐς και διεσώζετο πΑ*τ¥, 

pcrtiroesccrel, et vereretur ne cum tolo genere 
penitus inlerircl, iuccurrit Deue, eumqae denao 
bcrvavft : quanam autem ratione, operae prelium 
est videre. Scriptum est igitur ad hunc roodum: 
• Dixit aulem Jacob Simeon el Levi : Odioeum 
inc fccislis ita u l malus t im omnibos habiUulibus 
terram, et in Chanansis et Pberezaeis: ego autem 
cxiguua numero eum, et eongregati auper me con-
cident me, el eonterar ego el domus mea. l l l i vero 
dixcrunt: Atqui lanquam scorto abusi sunt sorore 
noslra. Dixit autem Deus : Jacob, surge etascende 
in locura Betbel, et babita ib i , et fac ibi allare 
Domino, qui apparuit tibi cum fogeres a facie 
Esau fratris tui. Dixit aulem Jacob domui suae, et 

xa\ τίνα δή τρόπον. Αξιον Ιδείν. Γέγραπται τοίνυν 
ώδί ' · ΕΤπε δέ Ιακώβ πρδς Συμεών καλ Λενί · Μίση· 
τδν με πεποιήκστε, ώστε πονηρδν με είναι πάσι τος 
κατοικοΰσι τήν γήν, έντε τοίς Χανανχάχς, χαλ έν τος 
Φερεζαίοις, έγώ δέ δλιγοστός είμι έν άριΟμψ* χύ 
συναχθέντες έπ ' έμέ, συγκόψουσί με, καλ έχτριβήΛ 
μαι έγώ, χα\ ό οίκος μου. Οί δέ είπαν * "Αλλ' ina 
πόρνη χαταχέχρηνται τή αδελφή ημών. Ε ί π ε δέ* 
Θεός πρδς Ίαχώδ · ΆναστΑς, άνάβηθι είς τδν τόχντ 
Βαιθήλ, χαι οΓχει έχει. Καλ ποίησον έχει θυσιαστή­
ριον τώ θεφ τψ όφθέντι σοι, έν τψ Απο&δράσχειν 
σε Απδ προσώπου Ήσαύ του αδελφού oou. Είπε Ο 
Ίαχώδ τψ otxq> αύτοΰ, χα\ πάσι τοίς μζτ αύτο>* 
Άρατε τούς θεούς τούς μεθ' υμών έχ μέαου ύμύν, 

oinnibus qui cum eo erant: Tollite deos alienos de Β χα\ χαθαρίσθητε , χα\ αλλάξατε τάς στόλος ύμύν. 
medio vustri, et purificamini, et muiate vestimenta 
veslra, et surgenles ascendamus inBeibel, etiacia-
mus ibi allare Deo, qui exaudivil me in die i r ibu-
lationts, qui fuit mecum, et servavit roe io via qua 
arnbulabam. E i dcderunt Jacob dcoe alienos qui 
eranl in roanibus eorum, et inaures q u « erant in 
auribus eorum, et defodU ea Jacob sub lerebiulbo 
quae erat in Sicimis, el perdidil ea usqve ad banc 
diem » Vides Dominum illura oroniuin formidanli 
jasto viro succurrisse, jussisseque ut exslrueret 
altare in odorem suavilatis, quod accipiendae sa-
lulis adfutureque opis diviiuc splendidum c&sct 
dicalumquc Deo monumentum. Ille vero, cum id 
fieri neccssarium esae optirae 5 U cegnovisaet, 

χαλ άναστάντες άναβώμεν είς Βαιθήλ, χαλ ττοιήοΜαπ 
έχεί θυσιαστήριον τψ θ ε ψ τψ έπαχούσαντί μου b 
ήμερα θλίψεως, δς ήν μετ' έμού, χαλ διεαωσέ p t h 
τή ό δ ψ , ή έπορεύθην. Κα\ έδωκαν τ ψ Ίαχώδ T*W 
θεούς τούς άλλοτρίους, οί ήσαν έν ταίς χεραλν aW», 
χαλ τΑ ένώτια τά έν τοίς ώστν αυτών, χαλ χατέζρυ· 
ψεν αυτά Ιακώβ ύπδ τήν τερέβινθον τήν έν Σηχ{μα& 
χα\ απώλεσε ν αυτά, έως τής σήμερον τ^βσ>.' 
Όρ$ς δτι προσίετο μέν ό πάντων Δεσπότη χ**4* 
^ωδούντα τδν δίχαιον, χα\ Αναδείμασθαι κέλευα W 
σιαστήριον είς όσμήν εύωδίας χαλ τής έσορέπ; 
αύτψ σωτηρίας χαλ Αρωγής ανάθημα λαμπρόν. Ό ία, 
δτι τούτο δρ$ν άναγχαίον εύ μάλα θιεγνωχώς, τψ-
αποχαθήρασθατ δείν έπιτάττει τους ψευδωνύμου; U 

prius ot mundeutur jubet, et falsos deos de medio G μέσου ποιούντας θεούς, χαλ στολάς ετέρας μετημσν 
tollanl, aliasque slolas induant. Id aulem, ut opi-
nor, sinceritalem fldei et vitae porilatem aperte si-
gitificai: namque integre Deo adbaererc ftienle 
baud divisa minime propensos ad dacmoniorum 
crroris reliquias, boc ipsum congrucnter intelli-
giiur in co quod alienos deos sustulerunt: in eo 
vcro quod mutarunt vestem, accipilur illa conver-
sationis pune lanquam vestis muuiio. Sic enim 
beato Paulo quoque scriberc visum esl. An non 
exaudis eum aperte dicenlem : « Exuite velercm 
bominem, qui corrumpitur secundum desideria er-
roris, c l induile novum, qui renovalur secundum 
imaginem ejus qui creavit illum " ? > In quibus 

εσμένους. 'Αλλ', οΐμαι δή, τούτο χατασημήνειεν άν 
ευθύς, τδ είλιχρινές έν πίστει, χαλ τδ άδέδηλον είς 
ζωήν * τδ μέν γάρ μονοτρόπωςθεψ xpoaxsiaOat φιλείν, 
ού με μερισμένους τήν διάνοταν, ούτε μήν άπονε vsr>-
χότας έπ\ τδ χρήναι νοσεί ν τής τών δαιμονίων ά π α τ ε ς 
λείψανα, νοοίτ' άν είχότως έν γε τφ τ^υς άλλ»τουγ^ς 
έξηρήσθαι θεούς * έν δέ γε τψ μεταμείθειν τάς οτολας. 
τδ οίονε\ πολιτείαν μεταμφιάσασθαι χαθαράν. "Εδόη 
γάρ ώδε γρά,ειν χα\ τψ σοφωτάτψ Παύλω. *Η ο ι̂ 
έπαΐεις έναργώς λέγοντος · t 'Εχδύσασθε τδν παλαώι 
άνθρωπον τδν φθειρόμενον χατά τάς επιθυμίας ΤΤ; 
άπατης, χα\ ένδύσασθε τδν νέον τδν άναχαινούυχνον 
κατ'είχόνατοΰ κτίσαντος αυτόν; » άπέκθεσιν δε τή; 

rerbis cxspoHalionem carnis appellat, carnalium σαρκδς, τών σαρκικών ηδονών τήν άπόθεσιν διαχι· 
voluplatura abjeclionem. Scribit etiam Salomon : 
c Omni lempore sint vesliroenta tua splendida M . ι 
Pulo aulem, et quidem recte, nunquam virum sa-
pienlissimum Saloroonem ad has nugas perveniu-
rum fuisse, ut suaderet nobis vestium splendore 
pueriliter obleclari: sed vesti splendidae vitam vclut 
ablutam et ab omnibus sordibus liberam compa-
rat,; alioqai qua ratione quispiam induat Dominum 
nostrum Jesum Ghristum ? Nonne dicee, qui evan-
gelicae conversationis ornamenlis induitor, euro 
banc rem, Palladi, profecto perficere: 

PALL. Maxime vero. 

λών. Γράφει δέ που χαλ Σολομών * « Έν παντλ χαιρί» 
έστωσαν (μάτια σου λαμπρά.» Φα {ην δ* άν δτι χι\ 
μάλα όρθώς έννενοηκώς, ούκ άν είς τοΰτο προ^χο: 
τερθρείας ό σοφδς ήμίν Σολομών, ώς Ιματίων ημάς 
άναπείθειν μειρακιωδως έντρυφάν λαμπροτησιν, άμ-
φίψ δέ ώσπερ παρεικάζει λαμπρψ τήν οίονείπως έχ* 
νενιμμένην κα\ ^ύπου παντδς έλευθέραν ζ ω ή ν . Έπελ 
πώς άν τις ένδύσαιτο τδν Κύριον ημών "Ιησούν Xf*-
στόν ; Τ Αρ' ούχ\ φαίης ά ν , δτι τοίς τής εΑαγγελιχής 
πολιτείας αύχήμασι κατημφιεσμένος, Αποτττρ*!** 
που πάντως τδ χρήμα, ώ τάν ; 

ΠΑΛΛ. Κα\ μάλα. 

" UCII . XLIV, 30, 3 1 ; xtv, 1-4. ·· Ephes. ιν, 22-24. 9 8 Eccle ix, 8. 
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ΚΎΡ. Et δέ δή κα\ έπ ' αυτόν τις τδν άοίδιμον Α CYR. Quod si quis eliam ad ipsum nobilew vir 

Ί ω σ ή φ Γοι, εύρήσει παρέντα τής επιεικείας ουδέν, 
έννενοηκάτα δέ δτι συνεργάσεται πρδς παν δτιούν 
α ύ τ φ , κα\ έπαμυνεΐ Θεδς, εί παραιτοΓτο γενικώς τδ 
χαταμολύνεσθαι δείν. Έξδν γάρ εύημερείν καί κατ-

* ευρύνεαΟαι ταίς τρυφαίς, τοις τής νεότητος διαπύροις 
αχιρτήμασιν είς τδ ήδύ τε χαλ φίλο ν άνέντα τρέχε ιν, 
χαλ άνεπιπλήκτοις φέρεσθαι ταίς όρμαίς, τούτο μέν 
ούκ έδρα, πολλού γε καλ δεί, μοίραν δέ ώσπερ έποιείτο 
χρείττονα τήν παρά Θεφ, καλ τής εγκράτειας τούς 
ττόνους προετίθει παντδς τού παραυτίκα καταπιαίνον-
τος. "ξίδει γάρ δτι γλυκύ μέν πώς έστιν έν άρχαίς, 
τ δ σαρκδς ερέθισμα, κα\ οίονελ μέλιτι καταγοητεύει 
τδν νούν, ώς έν γε τούτοις ηδονή, καταστρέφει γε 
μήν είς τέλος ούκέτι τδ γλυκύ * ποινα\ γάρ ευθύς καί 

rum Joseph venial, eum nullam partem probitalis 
prsetermisisse reperiet; quin polius illud cogitasse 
omnibus in rcbus Deum ubi adjuniento auxilioque 
fulurum, si strenue turpissimam labem aversare-
lur . nam cum licerei prosperilale frui, deliciisquc 
difftuere, ei ardenti exsullanlique adolescentke 
permitlere ut in id qood sibi jucundum gratum-
que essel laxaiis babenis curreret alque effrenalo 
iropelu ferretur, id quidem baud fecit niinime oni-
nium: feliciorero vero sorlem putavit,quaeapud Deum 
reposita est, et teroperanliae labores cuique lempo-
rariae brevique oblectationi praetulit. Sciebat enim 
dulcem quidem esse a principio illani carnis t i l i l -
laiionem, et hartim rerum voluplalera veluli melle 

UXOLH, καλ τί γάρ ουχί τών τοιώνδε κακών, τής τού Ε quodam animum incantare, sed exitu miniuie dulci 
πεπλημμεληκότος καταρτηθήσονται κεφαλής, βούλει 
λέγωμεν ολίγα άττα τών έπ' αύτφ γεγραμμένων; 

ΠΑΛΑ. Πάνυ μέν ούν. 
ΚΥΡ. ε Κα\ ή ν, ι φησΙν, ι Ιωσήφ καλδς τώ είδει, κα\ 

ωραίος τή δψει σφόδρα. Καλ έγένετο μετά τά βήματα 
ταύτα, καλ έπέβαλεν ή γυνή τού κυρίου αυτού τούς 
οφθαλμούς αυτής έπλ Ιωσήφ, καλ είπεν · Κοιμήθητι 
μετ' έμού. Ό δέ ούκ ήθελεν , εΤπε δέ τή γυναικ\ τού 
κυρίου αυτού * Εί ό κύριος μου ού γινώσκει δι' έμέ 
ούδλν έν τφ οίκω αυτού, χαλ πάντα δσα έστ\ν αύτφ, 
έδωχεν είς τάς χείρας μου, χαλ ούχ υπερέχει έν τή 

terminari : supplicia quippe evesligio et accusa-
liones, et quid non ejusmodi malorum 516 e J u s 

qui deliquerit, capili imminere. Visne aliquid ex 
iis quae de eo scripta sunt, dicamus ? 

PALL. Yelira equidem. 
CYR. cEt erat,> inquit, « Joseph decorus aspcciu, 

et speciosa facie. E l factum est post \erba baec, ct 
injecit uxor domini sui oculos suos in Josepb, et 
dixit * Dormi mecum. Hle vero non acquievil; dixit 
auiem uxori domini s u i : Si dominus meus D i l i i i 
cognoscit propler me eorum quae sunt in doroo sna, 
et orania q u » sua sunt dedit in maiius rocas, nec 
quidquam supra me eminet in domo hac, neque 

oixlt ταύτη ούθέν έμού ( I ) , ουδέ ύπεξήρηται άπ' έμού ^ exemptum est a noe aJiquid praeter te, eo quod 
ουδέν, πλήν σού, διά τδ σέ γυναίκα αυτού είναι, καλ uxorejuseis : quomodo faciam vcrbum hoc malum, 

et peccabo in conspeclu Dei ? Cnmque illa loque-πώς ποιήσω τδ 0ήμα τδ πονηρδν τούτο, κα\ άμαρτή-
σομαι εναντίον τού Θεού; Ή νίκα δέ έλάλει τφ Ιωσήφ 
ήμέραν έξ ημέρας, καί ούχ ύπήκουεν αυτή καθεύδειν 
μετ' αυτής, τού συγγενέσθαιαύτή. Έγένετο δέ τοιαύτη 
τις ήμερα, καλ είσήλθεν Ιωσήφ είς τήν οίκίαν ποιείν 
τά Ιργα αυτού, καλ ούθε\ς ήν τών έν τή οίκία έσω, 
και έπεσπάσατο αύτδν τών Ιματίων, λέγουσα* Κοι­
μήθητι μετ' έμού. Καί καταλιπών τά (μάτια αύτοΰ 
έν ταίς χερσ\ν αυτής, έφυγε, κα\ έξήλθεν έξω. Καί 
έγένετο ώς είδεν δτι καταλιπών τά (μάτια αυτού έν 
ταιςχερσίν αυτής έφυγε καλ έξήλθεν έξω, έκάλεσε 
τους δντας έν τή οΙκία, κα\ είπεν αύτοίς, λέγουσα · 
Ίδετε , είσήγαγεν ήμίν παίδα Έβραίον, έμπαίζειν 

retur Josepb de die in diem, ille non obsequebaiur 
i l l i , ut dormiret secum, et concumberet cum ea. 
Factus est autem talis quidani dies, ingressus est 
Joseph in donum, ut faceret opera sua, et nemo 
crat in domo intus; attraxit illum per vestes, dU 
cens : Dormi mecum. Ille aulem, relictis veslibus 
suis in roanibus ejus, fugit, el exivil foras. Et fa-
cLum est ut vidit illa quod reliquit vestes in ma-
nibus suis, et fugit, et exjvit foras, vocavit eos qui 
erant in domo sua, et locuta eal eis dicens : Yidele 
quod induxerit nobis servum Hebraum, ut illude-
ret nobis. Ingressus est ad me dicens : Dormi roe-

ήμίν. Εισήλθε πρδς μέ, λέγων · Κοιμήθητι μετ'έμοΰ, ρ c u m ; et clamavi voce raagna. Cumque ille audis-
καλ έδόησα φωνή μεγάλη. Έν δέτψ άκοΰσαι αύιδν, 
δτι ύψωσα τήν φωνήν μου χαλ έβόησα, καταλιπών τά 
Ιμάτια αύτοΰ παρ' έμο\ έ?υγε , καί έξήλθεν έξω. ι 
Ό ρ ά ; δπως τδ μέν γύναιον είς εύνήν, χαλ ούχ έκόντα 
παρεβιάζετο, τψ γεμήν έρήρειστο πρός εγκράτεια ν 
ό νούς ύπ' ούδενδς τδ σύμπαν ήττώμενος ; Βούπαις 
ήν έ τ ι , έπτακαίδεκά που μόλις ετών, έν πρώταις 
ύπηνης έκβολαίς, έν άκμαίς ηδονών, κα\ έν τοίς δτι 
μάλιστα δ',απύροις κινήμασι, κα\ ίν' ούτω; εΓποιμεν, 
σκληραίς κα\ άνουθετήτοις έπιθυμίαις. Φιλεί γάρ άεί 
πως έν άθραύστοις έτι τοΰ όρεκτιάν όρμαίς, τδ έφ-

set quod elevassem vocem meam et clamassem, 
reliciis vestibus suis super me, fugit et exivit fo-
ras M . ι Vides ut mulier illum ad concubilum vel 
invitura cogere studuit, buic vero meiis ad tempe-
rantiam iixa fuerit, nullique rei omnino succubue-
r i i ? Adolescentolus adhuc erat, qui vix septimura 
decimum annum ageret, cum prima lanugine malae 
vestinntur, cum roaxime voluptates vigent, cum 
ardeotissimis roolibus fervet aetas, et, ut iia dicam, 
vcgeta? sunt impotentesque libidines, adeo u l mo-
nitorem nullum adraitlant: solet enim fere ephe-

, # Gen. xxxix, <M3. 

( ' ) Opiimc logil Cynllus lcxtum 1ΛΧ xxxix , alii malc, κα\ ούχ υπάρχει. 
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horam * t a i U o vehementi ccpidilatam impela Α ηδον etvai γένος, καΛ χαλινών τών είς έγχράτεια* ο6 
ferri, nt frangi aul temperanliae frena pati difficile 
potfini. At vero beatus Joaeph intrepidns perma-
nebat; noa remlsaiores adolescentue morea sine 
moderatione alque correclione eeee sinebat; non 
pertimescebat quod exterus esset ac servus (utra-
que eniminjaria per vim a fratriboeaffectus erat, cam 
est Ismaelitis venditus); 517 c u m i U e s i m u l 

voJaputem sparcUsimam, simul impndicitiae motus 
devicisset, tura vero roulier calumniam struit, cr i -
menqae in adoleseentem detorqaet; et, qai tuis 
flagitationibas non ceseerat, emii stupratorem ap-
pellabat. Ex boc in carcerem truditur adolescens; 
ted divino nronere servatue est, mercedemqne eam 
temperantiaB illicoest consecutus, ut universse iEgy-

λίαν ανέχεται. 'Αλλ' ήν Ακλόνητος δ θεσπέσιος Ι ω ­
σήφ , ού τδ τής νεότητος Ανειμένον Απαιοαγώγητον 
έχων, ού δεδϊώς δτι ξένος ήν κα\ οΐκέτης. Έκ6χ€ίαστο 
γάρ είς άμφω παρά τών αδελφών τοίς Ίαμαηλιταις 
καταπωλούμενος. Έπε \ δε κρεάτων ήν ηδονής τε 
Αμα τής μυσαρωτάτης, κα\ τών είς άσέλγειαν χχνη-
μάτων, συκοφαντεί τδ γύναιον, κα\ άντίστροφον τφ 
νέψ ποιείται τήν γραφήν. Τδν δε, ούκ εΓκοντα τοις 
αυτής αίτήμασιν, ύβριστήν άπεκάλει· Κα\ δεσμώτης 
μεν εντεύθεν ό νεανίαςήν* θείαγε μήν χάριτ ι διεσώ-
ζετο, χαλ μισθδν εγκράτειας άποκεκέρδηχεν ευθύς, 
τδ άπάσης κατάρξαι τής Αίγυπτίων χώρας. Ούκούν 
κάν εί έχοι τδ χρήμα πόνους, κάν ίδρωτες προχεοοττ· 
βαρείς τών είς έγκράτειαν αύχημάτων, ού πολύς έ 

ptiorum regioni dommaretur. Itaque, qnamvis ea ^ λόγος, τψ γε δλως φιλοθεείν ήρημένψ- Ι ξ ε ι τάε, 
virtae laboree babeat, et ornamentie temperantia? 
gravef sint propositi sudores, contemnit tamen ea 
omnia qui revera Dei amator eese v e l i l : babebit 
enim profecto parem pro laboribus laodem, et aequa 
praemia conseqaetur. Itaque beatus David de aemm-
nis hac de causa loleratis adolescentem oroni laude 
digniesimom admiratur, dicens : ι In servnm ve-
nundatus eet Josepb : hainiliaveront in compedibus 
pedes ejus, ferrum perlranaiit anima ejus " ; > fcr-
rum, ut opinor, duram illam ac vebementem labo-
rum vim appellana, quibue fit ut peccata repriman-

έξει χα\ ίσοπαλή τδν έπαινον, κα\ Ισο££όττους τάς 
Αμοιβάς. Τοιγάρτοι καί ό θεσπέσιος Δαβλδ, ταίς έπλ 
τούτο τληπαθείαις άποθαυράζει λέγων, τδν άξιεπαι*-
τώτατον νεανίαν, ι Είς δούλον έπράθη Ι ω σ ή φ , έτε-
πείνωσαν έν πέδαις τούς πόδας αυτού, σίδηρου βιήλθενή 
ψυχή αυτού. > Σίδηρον, οΤμαι,^έγων, τήν σκληράν χιΐ 
άθραυστον τών Ιδρωτών προσβολή ν, δι* ων άν γένοττν 
καταστέλλε ι ν αμαρτίας κα\ 0ύπου παντδς άποσαεέ, 
τής γε μήν αγίας καλ καθαρωτάτης έ φ ι κ έ σ θ ε ; ^ 
φημ\ δή τής ευαγγελικής τε και έν Χριστφ,V& 
κα\ μεθ' ού τψ Πατρλ δόξα, συν άγίψ Π ν ε ύ μ α τ α 

lor, et ab omni labe recedalur, alque ad sanctam C τούς αίώνας τών αίώνων. 'Αμήν. 
illam purissimamque vitam perveniatur, evangelicam, inquam, et quse ia Cbristo dacitar, per qoeo 
et cum quo est Patri gJoria com sancto Splrito, in saecula saeculorum. Amen. 

" Psal. civ, 17, 4*. 

ΠΕΡΙ ΤΗΣ ΕΝ ΠΝΕΥΜΑΤΙ 
ΚΑΙ ΑΛΗΘΕΙΑ 

ΠΡΟΣΚΥΝΗΣΕΩΣ ΚΑΙ ΛΑΤΡΕΙΑΣ 
ΑΟΓΟΣ ΙΙΕΝΤΕΚΑΙΔΕΚΑΤΟΣ. 

Ι>Ε ADORATIONE ΕΤ C U L T U ΙΝ S P I R I T U 

ΕΤ VERITATE 
LIBER QUINTUS DEG1MUS: 

ΒΙΟ Oportere ρητό* et aH*li* peccati nuuutit tko Ότι χρτ\ xaOupcvc xai btrcrtppirevp χαρίστα-
titti : Uemqut omnem purgatUmem notlrem in σθ& τφ ββψ, καί £n ir Χριστψ xaJtr V * i 
Chritto eue. χάθαρσις. 
Exomni disputalionc, PalUdi, colleott e s t » no- Έ χ χαγ&ς ήμΐν, ώ DaXiaitt, m n e T t r e p w 

bi» perspicu» eTidensqne probalio, nos ad domom γο-j ee«pf(? w xe\ έ ν β ρ γ ^ iniSii^i, & ϊ» U> 1 -
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παγκάλως Είς οίκον θεοΰ, λαμπρούς τε χα\ έχνε- Α Dei boneslissime adire oporlere oinatosel ablutos, 
ν ιμμένους , οικειότητα τε τήν προς αύτδν δι' Αγια­
σμού κερδαίνοντας. "Ιλεω γαρ τότεπεριτευξόμεθα τω 
Η ε φ , καί ίν' ούτως εΓπωμεν, δλφ βλέποντι τά καθ* 
η μ ά ς όφθαλμψ, καί τήν τοίς άγίοις πρεπωδεατάτην 
φειδώ βιανέμοντι. ι Έ π \ τίνα δέ επιβλέψω, ι φησ\ν, 
ι άλλ' ή έπλ τδν ταπεινδν κα\ ήσύχιον κα\ τρέμοντα 
μου τούς λόγους; > Όσίας γάρ όντως άνατενεϊ χεί­
ρας , καλ είς αύτδ που διακεκράξεται τδ της θεότη­
τος ούς, δ δή ούτως δχα>ν, ώς κα\ είς πέρας ήχων 
τών ών άν εύξαιτο τυχδν, έκ περίχαρε ίας ε ί π ε ί ν 
ι "Ηκουσεν έκ ναού άγίόυ αυτού φωνής μου, κα\ ή 
κραυγή μου ενώπιον αύτοΰ είσελεύσεται είς τά ώτα 
αύτοΰ. ι ΤΙ ού διεπύθου σαφώς άνα μελωδού ντος 
ήμίν τού θεσπέσιου ΔαβΊδ, δτι ι Όφθαλμοί Κυρίου 
έπλ δικαίους, κα\ ώτα αυτού είς δέησιν αυτών; > 

ΠΑΑΑ. Έπυθόμην; 
Κ Τ Ρ . "Οτι μέν έστιν αληθής ό λόγος, ούκ ένδοιά-

σαι θέμις, πλήν, έπί γε τδ δείν άποτρίβεσθαι μολυ-
σμούς, τίς άν γένοιτο πρδς ημών δ τρόπος; συνήσει 
γ ά ρ δή παραπτώματα μέν ούδε\ς, πολλά δέ πταίομεν 
Απαντες. Νοσεί δέ ή φύσις τδ είς άμαρτίαν εύκολον, 
καλ λίαν έστλν εύπάροιστος έπι τδ πεφυκέναι άδικείν, 
καταλεαινούσης 'ήμίν τρόπον τινά τής έπ\ τά φαύλα 
0οπής , τήν όδδν τής έκτοπου καί βδελυράς ηδονής. 

ΠΑΑΛ. Εύ λέγεις * συναινέσαιμι γάρ άν μελλή-
σας ουδέν, όρθοεπείν ήρημένφ. 

ΚΥΡ. Ά δ η μέν γάρ και ή άπδ γής σαρξ τδν τής 
αμαρτίας έν εαυτή κατη^ώστησε νόμον, εύπαράφο-
ρος δε λίαν ό ανθρώπινος νούς, έπ\ τδ έκνεύσαι δείν 

et ejus familiaritalem per sanctificationem adcptos: 
iia cnim propilio olemur Deo, e i , ut ita dicamus, 
tolis oculis res nostras intuenle, alque tutelam 
sanclis viris congruentissimam exbibente: « Supcr 
quem aspiciam, > inquit, c nisi super humilem et 
quieium, et tremeniem sermones 519 m e o s " ' ? » 
Puras enim plane nianus extendet, et ad ipsas pra 
claraabit divinitatis aures quisquis ita se babue 
r i t , adeo ut votorum suorum compos faclus, pnc 
maxima laetitia dicat : « Eiaudivil de templo san-
cto suo vocera meam, et clamor meus in conspcctu 
ejus introibit in aures ejus*8. » Anminime exaudisii 
beatum David, aperte nobis concineolem : «Oculi 
Domini super juslos, et auree ejus in preces co-

B rum ··?» 

PALL. Audivi. 
CYR. Quin igitur vere diclum sil , arobigere fas 

non est: tamen ad abluendas maculas, quae tandcm 
a nobis ratio mveniri polerit? InteUigit enim de-
licta nemo *, et in raultis delinquimus omnes \ pro-
pensaqueestad peccandum nostra natura, nimium-
que facile ad res noxias delorquelur, cum viam 
illam, per quam ad vitia tenditur, nobis planam 
faciat turpisilla et impura voluplas. 

PALL. Recte dicis; l ibi naroque recla dicenii 
assentiri rainime cunctabor. 

CYR. Jam enim eliam terrena ipsa caro in se 
ipsa legis peccali languore premitur, et humanas 
animus nimium propensus esl ad malum a juven-

έπ\ τά πονηρά έκ νεότητος, κατά τδ γεγραμμένον. ^ tote, ulscripLum e s l J . Itaque etiam sacre Lil tere 
Τοιγάρτοι καλ λό^ος ήμΐν ίερδς έπιστυγνάζει δι­
καίως· · Πάντες γάρ, φησ\ν, έξέκλινον, άμα ή -
χοειώθησαν, ούκ έστι ποιών χρηστότητα, ούκ Εστιν 
έως ενός. · Επειδή δέ ούκ ήν άπόνευσις τοΰ κακού, 
Σωτήρα καλ Λυτρωτήν πέπομφεν ήμίν έξ ουρανού 
τ̂ >ν ίδιον ΤΙδν 0 θεδς κα\ Πατήρ, δικαιούντα τή 
πίστει, καλ ποινής Απαλλάττοντα, κα\ εύσθενές μέν 
λίαν αποτελούντα τδ άναλκι, καταφωτίζοντα δέ τδ 
έσκοτισμενον, επιστρέφοντα δέ τδ πλανώμενον, καί 
πλεονεξίας έξέλκοντα διαβολικής, τδ ύπεστρωμένον 
αύτφ. 

ΠΑΛΑ. Έν Χριστψ δή ούν τδ έκ τής αμαρτίας 
αίσχος άποτριψόμεθα, διεσμηγμένοι δέ ούτω, καί 

jure deplorant: ι Omnes declinaverunt, simul i n -
utiles facli sont; non est qui faciat bonum, oonest 
usque ad unum » Quoniam igilur nulla erat via 
qua ex hoc malo emcrgcremus, Salvalorem nobis 
atque Redemptorem Deus et Pater de coelo misit 
Filium suum, qui fide justiflcaret, ei a poena libe-
rarct, et quod infirmum erat firmissimum redde-
ret, quod tenebris opplelum illuslrarel, alliga-
relque quod conlrilum erat, quod errabat con-
verterei, et a dominatu diabolico subjeclos eri-
peret. 

PALL. ln Christo igilur peccali turpitudinem 
abslergemus, itaque abluti et ab omni macula 

μώμου παντδς ίόντες ώς άπωτάτω, προσελευσόμεθα Ο quam longissime remoti, per ipsum ad Deum et 
δι* αύτοΰ τφ θεφ κα\ Πατρί. 

ΚΤΡ. Συνιης εύ μάλα · διακεκραγότων κα\ αυτών 
Ιπαίοι τις άν τών αγίων προφητών, τήν ούτως ήμίν 
άξιάγαστον και πολύευκτον χάριν. Μιχαίας μέν γάρ 
6 σοφώτατος, ώδέ πή φησι · « Τίς θεδς ώσπερ σύ, 
έξαίρων ανομίας, κα\ υπερβαίνων αδικίας τοίς κατα· 
λοίποις τής κληρονομιάς αυτού, κα\ ού συνέσχεν είς 
μαρτύριον όργήν αύτοΰ, δτι θελητής ελέους έστιν; > 
Έτερος δέ αύ' ιΜνήσΟητι ταΰτα, Ιακώβκα\Ισραήλ, 
μή έπιλανθάνου μου. Ίδού γάρ άπήλειψα ώς έν 
νεφέλη τάς ανομίας σου, καλ ώς γνόφος τάς αμαρ­
τίας σου. > Κα\ πλείστα μέν άν τις συλλέξαιτο τά 

Palrem accedemus. 
CYR. Rectissime intelligis. Atque etiam cuiquc 

audire licct sanctos prophetas nobis clarissima 
voce banc adeo admirandam exoptalamque gratiam 
pnedicanles; nara sapientissimus ille Michaeas ad 
bunc modum dic i t : ι Quis Deus sicul tu, aufe-
rens iniqutlates, elnon altendens injustitias iis qui 
reliqui sunt de haereditale lua ? Et non continuit 
in testimonium iram suam, quia rolens misericor-
diamest 8 . · Allcr item : c Meroento horum, Jacob, 
et Israe), ne obliviscaris mei. 520Ecce delevi βίο­
υ ! in nube iniquiiates luas, et sicut caligincm 

• T # I*a. i .xu, 2. * 8 Psal. xvii , 7. 
*P*al. xin, 3. » Mirb. vn, 18. 

Psal. xxxiii, 16. 1 Psal. xvw, 13. * Jac. m, 2. · Gen. νιιι, 21 . 
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pcccala tua ·. · Pluraque ex divina Scriptura col- Α Απδ της θείας Γραφής, παραδεικνύς ευ μάλα τδ έν γι 
δή τούτοις ήμίν Αληθές, τδ δέ , οίς Αν Ιποιτο οα?ίς 
τε και εναργής ή πίστις, έπισωρεύειν έτερα, πε^π-
τδν οΤμαί που. 

Hgere facile est ad ostendendam hujus rei verita-
lem: ad ea vero qoae fldem perspicuam et evi-
dentem habeant, alia velle congerere supervaca-
neum opinor. 

PALL. Id quidem manifestum esse nemini du-
bium esf£ sed tamea velim ex legalibasetiam ima-
ginibus purgationero, quae in Christo fit, perspi-
cere. 

CYR. Allende igitur, si placet, quando boc i t i -
nere nobis esse pergendum staluis: nam inqni-
natos, et legis violata? criminibus obnoxios sacrifi-
care lex jossit, eaque sacrificiorum genera duas 
in parles divisit. Alia namque illura Eramanuel pro 
nobis immolatum, alia etiam nos ipsos mundo mo-

ΠΑΑΑ. Άλλ' εναργές μέν δτι τδ χρήμα, παντχ τ? 
σαφές. Έλοίμην δ* Αν έγοιγε, κα\ έκ νομικών είιό» 
νων τήν έν Χριστφ διαθρήσαι κάΟαρσιν. 

ΚΥΡ. ΆΘρει δή ούν, εί σοι φίλον, τήδέ τε ήμΐς 
ίέναι δοκεί * τούς γαρ τοι με μολυσμένους, καί τους 
τής παρανομίας έγκλήμασιν ύπενηνεγμένους, θύειν 
ό νόμος έκέλευε, διχή διαστέλλων τών Ουσιών ©*ν 
τρόπους. Αί μέν γάρ, υπέρ ημών αυτών αφαζόμενο» 
καταγράφουσι τδν Εμμανουήλ, αί δέ, καλ ημάς ιύ· 

rientes, nostramque vitam ac salulem Deo in odo- ^ τ ο υ ί αποθνήσκοντας τψ κόσμψ, κα\ είς οσμή* ή 
rem suavilalis offerentes designant. An vero, cum 
morliflcamus membra, quae sunt super terram T , 
ct mentem a vertigine mundanarum actionum ac 
terrenarum voluptatum alienamas, non divinam 
evangelicamque vitam dticimus ? 

PALL. Sane vero. 
CYR. Igiiur sacriflcium quidem est illa in Chri-

bii morte spiritualis purgatio ; votum vero et do-
num a nobis tum oflfertur, cum et roorum honesla-
lem et actam in sanctilate vilam Deo dicamus. 
Opportane vero ac necessario praemonet lex et aperte 
lcstator in bis certe sacrificiorum generibus ira-
macalatas esse oblationes oportere. Nam, qoia e 

ωδίας άνακομίζοντας τψ θεφ{τήν οίκείαν ζωήν τι xsl 
σωτηρίαν. "Η γάρ ούχλ νεκρούντες τΑ μ£λη τά έπέ 
τής γής, κα\ περιφοράς κοσμικής, καλ γεωδεστέρβ* 
ηδονών τδν νούν άπαλλάττοντες, τήν θείον τε χαί 
εύαγγελικήν διαζήσομεν ζωήν; 

ΠΑΛΑ. Πάνυ μέν ουν. 
ΚΥΡ. Ούκούν θυσία μέν έστιν, ή ώς έν §εχ$» 

Χριστού πνευματική διακάθαρσις, ευχή δέ χιΐάί-
ρον, ώς πρδς ήμών,τδ άναθείναι θ ε ψ τήνααηώ* 
τε κα\ έν άγιότητι ζωήν. Προδιαστέλλει γε ifchJr 
μος καί διαμαρτύρεται σαφώς, τδ δείν ^μωμήπης 
τάς Ιν γε δή τούτοις ποιείσθαι προσαγωγάς, χψ(^ 
μως τε κα\ άναγκαίως. Επειδή δέ των προσφέραμε" 

sacrificiis quae offerebantur, alia Cbristum, u l pro Q νων θυμάτων, Α μ&νδδήλσυ Χριστδν, ω ς υπέρ ήρ* 
nobis iramolatum, oigniflcabant; alia etiam nos 
prefigurabant, nostram vilam Deo propemodum 
adolenles ι banc ob causam inquit ea immaculata 
esse debere, nullaque cerporis parle roanca atque 
debilia. Immaculatus enim est Chrislus, non enim 
fecit peccatum *; sed ne nos quidem acciptet Dens, 
dum adhuc in maculis versamur, et peccatorum 
deformitale laboramus. Scriptum est igilur in Le-
vitico : t Et locutus est Doroinus ad Moysen, d i -
rens: Loquere Aaron et filiis ejus, et universae S jn-
agogae filiorum Israel, et dices ad eos : Quisquis 
oblulerit dona sua de filiis Israel, vel de filiis pro-
selytorum suorum, 5 2 1 Φ " applicatisunt ad iilos 
in Israel, qui obluierit dona sua secundum omnera 

σφαζόμενον, Α δέ κα\ ημάς άνατυποί, μονονουχί κε-
ταθυμιώντας τψ θεψ τήν οίκείαν ζωήν. Τ α ύ η ρ ί 
φησιν, άμώμητά τε εΤναι δείν αυτά, καΐκατ* ούδένα 
τρόπον νοσοΰντα τήν έμπηρίαν. Άμωμος γάρ 6 Χρι­
στός· ού γάρ έποίησεν άμαρτίαν, άλλ* ούδ'άν ήμ&ς 
αυτούς παραδέξαιτο θεδς, έν μολυσμοϊς δντας έ τ ι , 
κα\ τής αμαρτίας νοσούνταςτδ άτερπές. Γέγοαπται 
τοίνυν έν τψ Αευίτικφ* ι Καλ έλάλησε Κύριος πρ)>ς 
Μωσήν, λ έ γ ω ν Αάλησον Ααρών καλ τοις υΐοΐς αϊ­
τού, κα\ πάση Συναγωγή υίών Ισραήλ, χαλ έρεί; 
πρδς αυτούς· Άνθρωπος Απδ τών υίών Ισραήλ, ή 
τών προσηλύτων τών προσκειμένων πρδς αυτούς εν 
•Ισραήλ, δς άν προσενέγκη τά δώρα αύτοΰ κατά πά­
σαν όμολογίαν αυτών, ή κατά πάσαν αίρεσιν αυτών, 

promissioiiem suam, vel secundum ouraem volun- Π δσα άν προσενέγκωσι τψ θεψ είς ολοκαύτωμα* δε­
κτά ύμίν, άμωμα άρσενα έκ τών βουκολ£ων, καλ έχ 
τών προβάτων, κα\ έκ τών αίγών, πάντα δσα Αν έχϋ 
μώμον έν αύτψ, ού προσάξουσι Κυρίψ, διότι ού 6ε-
κτδν έσται ύμίν. Κα\ άνθρωπος δς άν προαενέγχη θυ­
σίαν σιοτηρίου τψ Κυρίψ, διαστείλας εόχήν , ή κατά 
αίρεσιν ή έν ταίς έορταίςύμών, έκ τών βονκολίων ή 
έκ τών προβάτων, άμωμο ν έσται είσδεκτον, πάς μώ­
μος ούκ έσται έν αύτψ. Τυφλδν ή συντατριμμένον, 
ή γλωσσότμητον, ή μυρμηκιώντα, ή ^ ρ α γ ρ ι ώ ν τ χ , 
ή λειχήνας έχοντα, ού προσάξουσι ταύτα τ ιρ Θ ε φ , κώ 
είς κάρπωσιν ού δώσετε άπ ' αυτών έπλ τδ Θυσιαστή­
ριον τψ Κυρίψ. Κα\ μόσχον ή πρόδατον &τοτμητον» 

latemsuam, quaecunque oblulerintDoraino in bolo-
caustam, acceptabilia vestra, immacalala, mascula 
ex armentis, et ex ovibus, et ex capris quaecunque 
babuerint macnlam in se, non afferenl Domino, 
quia non acceplabile erit vobis. Et bomo qai 
obtulerit hostiam salutaris Domino, distinguens 
votum, sed ex voluntate vel in festivilalibus vestris, 
ex armentis vel ex ovibus, immaculatum erit ac-
ceptum: omnis macula non erit in eo. Caecura vel 
contritum, vel abscissa lingua, vel verrucosum, 
vel scabiosum, vel impetigines habens, non offe-
rent Deo haeo el incensum non dabitis ex. eis su-

«Isa. XLIV, 21, 22. 7 Col. m, 5. * 1 Pelr. n, 22. 
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f | χολοβόκερκον σφάγια ποιήσει; αυτά σεαυτψ · είς j 
βά «ύχήν σου ού δεχθήσεται. θλαδίαν κα\ έκτεθλιμ-
μΑνον, χαλ έκτομίαν, καλ Απεσπασμένον, ού προσ­
έ ξ ε τ ε αυτάτψ-Κυρίφ, καλ έπ\τής γής ύμων ού ποιή­
σ ε τ ε . Καί έχ χειρδς αλλογενούς ού προσοίσετε τά 
δ ώ ρ α τού θεού ύμων άπδ πάντων τούτων, δτι φθάρ-
μ α τ ά έστιν έν αύτοίς, καί μώμος έν αύτοίς. Ού δε­
χθήσετα ι ταύτα ύμίν. ι "ΑΘρει δή ούν δτι παρεγγυφ 
σ α φ ώ ς κα\ Αναφανδόν ό νόμος, κα\ τοίς έξ αίματος 
Ι σ ρ α ή λ , κα\ τοις έξωθεν τε κα\ είσκεκριμένοις είς 
λαούς , φημι δή τοίς προσηλύτοις, τδ χρήναι μωμο-
σχοτεείν εύ μάλα τά Ιερά. Δείν γάρ έφη προσκομί-
ζ^σθαι πρδς ημών τδ άρσεν τε κα\ άμωμον, τούτ 1 

έστι , τδ εύσθενές, κα\ ανωτέρω παθών · ό γάρ τοι 
μαλαχισμδς, κα\ φρόνημα · τδ θηλυπρεπές, καί μέν 
τοι χαλ τδ νοσεΖν τήν είς γε νουν έσω καλ νοητήν ' 
έμπηρίαν , άπαράδεκτον παντελώς τψ θεψ, καί άπό-
βλητον. ΤΙ ούκ άνίερον είναι φής τδν φπερ άν φαί-
νοιτο προσόντα ταυτί; 

ΠΑΛΑ. Πώς γάρ ού ; 
Κ Υ Ρ . Ούκούν άπόδλητον μέν τδ άναλκι, κα\ τδ 

οιονεί παρειμένον, δεκτδν δέ τδ εύσθενές, ώς έν 
άρσένων φύσει ζωγράφουμε νον, εί παρεζευγμένον 
Ιχοι τδ άμωμον. ΕΤεν δι* Αν είς τύπον ήμίν σαφή τά 
τοιάδε Χριστού. Άρσην γάρ ομού και Αμωμος ό 
Εμμανουήλ, είπερ έστΛν αληθώς θεού δύναμις, κα\ 
ουκ είδως άμαρτίαν. "Αρσην δέ κα*ι έτέρως · πρού-
yov γάρ άε*ι, κα\ έν Αμείνοσι 0 ατέ ρου τδ άρσεν * κα\ 
ορός γε δή τούτω καλ ήγεμονικώτατον. Προέστηκε 
δέ καί άσυγχρίτως έστλν έν αμείνοσι, καί καθηγεί- , 
ται τών δλων, εί κα\ γέγονε καθ* ημάς ό Υίδς, κα\ 
δ ποιμήν έν προβάτοις κατελογίσθη χρησίμως. 
Ανίερα δέ κα\ άπόπεμπτα τών θυμάτων, τυφλδν, 
καλ συντετριμμένον, κα\ μήν κα\ γλωσσότμητον, 
κα\ μυρμηκιών, καλ ψωραγριών, κα\ λειχήνας έχον, 
ώτοτμητόν τε καλ κολοβόκερκον. Άλλα κα\ εί τψ, 
φησλ, χαταθλασθείη τυχδν τά αρσενικά, κα\ τδ είς 
ευνούχους ήδη τελούν, άναγκαίον Ιχοι πάθος. Τουτ\ 
γ ά ρ οΐμαι δηλούν, θλαδίαν καί έκτεθλιμμένον, έκτο­
μίαν κα\ άπεσπασμένον. 

ΠΑΛΑ. Τ Αρ' ουν είς ήθη κα\ τρόπους τούς καθ* 
ημάς μεταληπτέον ταυτ ί ; 

ΚΥΡ. Πάνυ μέν ούν · είη γάρ άν ούχ έτέρως ή 
ούτως ήμίν πνευματικός 0 νόμος. Γένοιτο δ* άν 
ούδε\ς παρά θεψ λόγος τής ώς έν σκιαίς λατρείας, 
άλλ* ούδ1 άν ώρίσατό ποτε τούς έν αυτή νόμους, μή 
ούχλ τής αληθείας προανατυπών έν αυτή τδ έκπρε-
πέστατον κάλλος· 

ΠΑΛΑ. Εύ λέγεις. Πέραινε δή ουν τδν έφ* έκάστψ 
λόγον, καλ τίς άν γένοιτο διασαφεί πάλιν. 

ΚΊΓΡ. Ούκούν ειμί τοι καί μάλα προθύμως. Τυ­
φλδν μέν οδν έοικε, τδν άσοφόν τε κα\ άσύνετον λέ­
γειν, κα\ φώς ούκ έχοντα θείον έν έαυτψ. τούτ' έστι, 
ιδν διά Χριστού φωτισμδν έν Πνεύματι, ανίερος δέ 
παντελώς, δ άνους τε κα\ άπιστος έτι · c Έάν γάρ 
μή πιστεύσητε, ού μή συνήτε,· φησίν. Συντετριμμέ-

U ΕΤ VERITATE. LIB. XV. 93* 

per altare Domino. Et bovem vel ovem abscissia 
auribus, vel cauda amputata, occides illa tibi ipsi; 
in votum aatem luam non accipientur. Contusum 
et collisum, et exseclum et abscissum, non offeres ea 
Doroino, el in terra vestra non facietis. Et ex manu 
alienigenac non offerelis dona Dei vestri ab omni-
bus his, quia corruptelae sunt in eis, et macula in 
eis : non accipienlur haec vobis ·. > Advcrte igi-
lur, legem perspicue atque palam edicere lum iis 
qui de genereessent Israel, tum qui extribsecus in 
illos populos insili, proselylis, inquam, ut macalas 
victimarum diligenlissime considerent. Offeren-
dam enim a nobis esse inquit masculum et im-
maculalum, id est, robuslum el a vitiis liberum : 
molliiies enim, et muliebres animi, atque eliam in-
terior raentis, alque intelleclus debilitas, rejicitur a 
Deo prorsus atque respuitur. Annon sacris i n -
eplum esse dices eum cui haec vitia uianifeste i n -
sunt! 

PALL. Cur vero negcm ? 
CYR. Igitur quod itabelle est quideui, et veluti 

languens, rejicitur; acceplum est contra quod ro-
buslum, ut masculo sexu designalum, si praeterea 
immaculatum fuerit. Ejusmodiautem aperlam Cbri-
stf figuram gerunt: masculus enim simul et imma-
culalus est Emmanuel, siquidem plane Dei virtua 
est, et oescit peccalum. Masculus ad baec alia ra-
tione; excelliteniro seinper, ac praestantior eslaltero 
sexu masculus. 5 2 2 Ad u 3 e c etiam , O N 8 E princi-
pem locum tenet; itidem ille Filius praestat omni-
bus, et innumeris partibas potior est, et omnium 
princeps; etsi nostri similis factus est, et, cum pa-
slor esset, benigne inter oves numeraius. Victimse 
porro sacris ineptas sunl et rejiciendae, caecurn ani-
roal et contritum, atque eliam cui abscissa lingua 
est, quod verrucosutn, quod scabiosum, quod i m -
petigines habet, cui scctse atires caudaque detrun-
cala. Quineliam, inquit, si cui contusi sunt te-
sles, et quod vi jam exsectum; id enim significat, 
•Ripor, contusum et collisum, exsectum nempe et 
abscissum. 

PALL. Num igitur ad affectus rooresque noslros 
ha»c transferenda sunt? 

CYR. Ua prorsus : neque enim alia ralionc lex 
> essc spirilualis potest, neque illum ut in urabris 

cultum Deas aliqao numero habet; neque vero 
unquam ejus cultus legem sanxisset, nisi ut in illo 
prseslautissimam veritatis formara prafiguraret. 

PALL. Recte ais. Exsequere igiturcujusque vi t i i 
rationem, et quaenam ca sit explica. 

CYR. Aggrediar ergo, et quidem alacri animo 
alque prompto. Caecuui igitur videtur insipientem 
atque imperilum dicere, et qui divinum lumen in 
se, illam,inquam, per Christum in Spirilu illumina-
tionera non habet: sacris aiitem ineptus esl ille 
stuHus et infldelis adhac : « Nisi enira credideritis, 
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ηοη intelligetis, ι inquit " . ContriUim pntlerea Α νον δέ ου, τον δλοτρόπως ή ^ σ τ η κ δ τ χ . χαλ 6γατ 
appellat eum qni oumi ex parte infirmtisesi, et in-
tegri prorsua nihil habec, nequc aut rectc incedere, 
aut boni aliquid facere potest, sed oinni firmitate, 
Ula, inquam, iu Christo et in Spiritu, omoino va-
cuus est; qoales erant i i de quibus qoidam san-
ctus propheta scripsil : i Haec dicit Dominas: Eccc 
ego do in populum istum infirmilalem, et infirma-
buntur ineapalreselfllii; simul vicinaselproximus 
ejus morientur u . ι At vero divinus ille cantor 
eos qoi in fide quae est in Christo jnstiOcati sunl, 
induxil bilares, psallentes atque dicentcs : c Bene-
dic, anima mea, Doroioo, qui sanat omnes inflrmi-
fates tuas, qut redimit de interitu vitam tna tn" .» 
Abscissam porro linguam habenlem, ut ego arbt-

έχοντα παντελώς ουδέν, ούτε μήν όρθοποδείν Ανία-
μενον, ήγσυν δράσαι τι τών Αγαθών Ειχνοντα« ευρω­
στίας δέ της έν Χριστφ χαλ έν Ονε ν ματ ι παντεΐίς 
ήττώμενον, πεπδνθασι δέ τι τοιούτον, οί περλ ων γ#-
γραπται, θι* ένδς τών αγίων προφητών* c Τάδε *ϋχη 
Κύριος * Ίδού έγώ δίδωμι έπι τδν λαδν τούτον άσ& 
νειαν, χαί άσθενήσουσιν έν αυτή πατέρας χαλ vkk 
Αμα * γείτων χαλ δ πλησίον αυτού άπολούνται. > 'Att' 
βγε θείος ήμίν Μελωδός, τούς έν πίστει τ ή έν Χριστφ 
δεδιχαιωμένους, είσκεκόμικεν Ιλαρούς, ψάλλοντας π 
και λέγοντας · ιΕύλδγει, ή ψυχή μου, τδν Κ,ύριον, τέ» 
ίώμενον πάσας τάς νόσους σου, τδν λυτρούμενα* έχ 
φθοράς τήν ζωήν σου. ι Γλωσσδτμητον τα» κχθαχω 

... έγψμαι, τδν όρθοεπείν ούκ είδοτα,ούτε ριήν ανερ»» 
tror, eura vocal qui recle eloqui nesciat, neque ^ νείν Ισχύοντα τδ £ημα τής πίστεως δ χτ4ρύ*ημι 
enuntiare possit verbum fldei quod predicamus, 
fticui scriptum est illaro nempe bonae conscicu-
l i * inlerrogalionem in Deum " : fore tamen ut 
faanc quoque debilitalera abjicerenl in advento 
Chrisli, dcclarat propheta dicens: 523 4 Et l i n -
guae balbucientes disceot velociler loqui pacem " . ι 
Abscissam igitur linguam babei ille adhuc balbu-
tiens, et qui supernam illam, et a Palre nobis da-
um pacero, id est, Christum, aut quae de eo sunt, 
nondum cloqui didicit. Vernicosos autem et sca-
biosos, et impetiginem babenies esse eos dicimos 
qui affeclibus morbosis infectum animum in se 
ipsis babent, magnaque peccatorum corruplione 

κατά τδ γεγραμμένον, τδ έξ αγαθής συνείδ^π»; 
έπε ρώτημα είς βεδν, πλήν δτι καλ τήν τοιανδε tabv 
άποκρούσονται νδσον, έν παρουσία Χρίστου* σαφτριιί 
λέγων ό προφήτης* ι Καλ γλώσσαι αϊ ψέλλιζα» 
ταχύ μαθήσονται λαλείν είρήνην.» Γλ·*αοοτμρχ; 
ούν δ ψελλίζω ν έτι, καλ λαλείν οΟπω δαοιδαγρτνχ; 
τήν άνωθεν ήμιν κα\ παρά Πατρδς είρήνην, cxV 
έστι, Χριστδν, ήτοι τά έπ ' αύτφ. Μυρμτ}χώκ£ ρ 
μήν καί ψωραγριώντας, κα\ λειχήνας ljtxa;c!nl 
φαμεν τούς, οΓπερ άν έχοιεν έν γε δή σφιβνι 3̂ χς 
εμπαθή τδν νούν, καλ πολλήν έγκατη^^ωττς*»; 
τήν έν άμαρτίαις φθοράν, ού μήν δτι χρή κι\ τ$ές 
τδ μείον άγειν αυτούς διενθυ μου μένους, έφιέντες δ 

laborant; neque cogilant mala haec esse rainuenda, Q μάλλον διέρπειν έπλ τδ αίσχιον, χαλ χατευρύνββίβ 
aed ea potioa ad turpiora eerpere, et in pejns d i -
lalari sinunt: verruca* enim et indomita scabies, 
atque eliam impeligo seroper augescere videntur, 
e l in pejus vergont, lotaraque paulalim carnem 
depascantur. Ejiismodi autem sunt nostrorum ani • 
moruro Titiosi affeclus, nisi prcecidantur, sed effoso 
impelu in pejus semper excurrere perraitlantur. 
Abscissis vero auribus animal, et detruncata cauda 
protervam hominem ac dicto minas aadienlem, et 
non usquequaquc boncstum significat. Quid? non 
eorura audilus oblaeditur,quibus estaaris abscissa? 

PALL. Sane quidem. 
CYR. Animantia porro caudam non babentia, 

censeasne pulcberrima essc forma? minime pro-

πρδς τδ χείρον. Μυρμηκία τε γάρ κα\ Αγρίι ψώρα* 
καί μήν κα\ λειχήν, άε\ πρδς έπίδοσιν Ιόντα φαίνε­
ται, κα\ πρδς τδ χειρδνως Ιχειν διανένευκέ πως, χα\ 
δλην κατά βραχύ διανέμεται τήν σάρκα. Τοιαύτα δλ 
καλ τά έν ταΤς ήμετέραις ψυχαις ούκ άναχοπτομενα 
τών παθών, άσχέτψ δέ ώσπερ ορμή πρδς τδ χείρον 
άε\ διεκτρέχοντα. Ότοτμητον δέ, προς γε δή τούτω 
τδν κολοβόκερκον, τδν δυσπει&η χαλ ανήν/χ*, VJO\ 
τδν μή μέχρι παντδς εύσχήμονα κατασημήνεαν δι 
•Ή ούχι τδ βλάβος είς άκοήν, τοίς γε τδ ους άποκ;· 
κομμένοις; 

ΠΑΛΛ. Κα\ μάλα. 
ΚΓΡ. Τά δέ τών ζώων τήν κέρκον ούκ έχοντα, 

δοίης άν αύτδς έν γε τψ καλλίστψ σχήματι; Ο-δα-
fecto : habentquippe in seipsis deformitatein longe D μώς· νοσεί γάρ έφ' εαυτών πολύ δή λίαν τδ άπρεπες. 
maximam. EFgo inbonestus ct turpis est qui ani-
roante caudam non babenle obliqoe significatur. 
Repudial masculum etiaro, quod ad naturam per-
tinet, sed qui tamen masculoram exsequi rounera 
nequeat, collisum, inquam, et exsectum: i i vero 
8unl mrsus, qui, cum viriles ad virtotem putentur, 
non tamen efficaces item sunt ad virtutis laudera 
comparandam,sed aridi quodamraodo etinfecundi, 
et facultale fruclum ferendi mulliiariam privali. 
Maxima namqne nos nefariarum aflectionum turba 
ad ignaviam et inQrmilatem adigit, c l prancrea eo 
pcrducit, ut fruclumproferre nulluro qucamns. Ob 

Ούκούν άσχημων κα\ άκαλλής ό ώς έν ζώω τυ/ί,ντύ 
τήν κέρκον ούκ έχοντι πλαγίως ύποδηλούμενος. "Από-
βλητον δέ ποιείται τδ άρσεν μέν, δσον ί,χεν είς φύ­
σιν, ένεργείν δέ τά άρσένων ού δυνάμενον, θλαδίαν δή 
λέγω κα\ έκτομίαν · εΤεν δ* άν οί τοιοίδε πάλιν, οί 
έν ύπολήψει μέν ανδρείας τής είς άρετήν, ού μήν έτι 
καλ ένεργο\ πρδς αρετής αύχήματα, ξηρολ δέ ώσπερ 
κα\ άκαρποι, και τδ δυνασθαι καρποφορειν πολυτρδ» 
τ.ως παρηρημένοι. Πλείστος γάρ δ σος η μ ά ς Α»οσίοιν 
παθών καταβιάζεται δήμος είς τδ άναλχί τ ε χαλ αδρα­
νές, καί προσέτι τούτφ τδ μή ίσχύσαι χαρποφορείν. 
Ταύτητοι, καθάπερ έγομαι, κα\ πο)λοίς ονόματ ι τδ 

, e isa. νιι, 9. 1 1 Jercro. νι, 21. ! - PsaJ. ci, 5 , I . 1 3 Runi. \ , 8. «M Pclr. m, i l . " I>a. u t n . I . 
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α&νουχισθέν δ νόμος Αποκαλεί * θλαδίαν γΑρ, φησλ, Α eamque causam, ut opinor, multis quoque noroiai-
x a \ έκτεθλιμμένον, xal έκτομίαν κα\ Δπεσπασμένον * 
τταμποίκιλα γΑρ τΑ έν ήμίν πάθη, διά πολλής ώσπερ 
Αγοντα τρίδου προς τδ άναλκί τε καλ αδρανές· ι 

ΠΑΛΑ. Πιθανές δ λόγος. 
Κ Υ Ρ . Μυσαρδν δέ δτι πρδς τούτοις έστ\, κα\ διά 

χε ιρός άλλοτρίας, τάς Ιερουργίας καταθύειν θεφ , 
προσαπέφηνε λέγων * f Κα*ι έκ χειρδς αλλογενούς ού 
προσοίσετε τά δώρα Κυρίφ τ φ θ ε φ υμών. > Δι* ού 
σημαίνεται τυπικώς, ώς διά μόνου Χριστού προσιτδς 
δ Πατήρ β αύτδς γάρ ημών δ άμωμος αληθώς κα\ μέ­
γας Αρχιερεύς, δ μεσίτης οίκονομικώς* ώς γάρ δ 
θεσπέσιος γράφει Παύλος* ι Έναύτφ τήν προσάγω 

bus id animal, quod castratom esset, lex appel-
lat, contusum, inquit, et oollisum, etexsecium, et 
abscissum; oam variae admodom in nobis affe-
ctiones vigeot, qiue nos multis iiineribus ad igna-
viam imbecillitatemque quodammodo pertrabunt. 

PALL. Credibilis sane expositio. 
CYR. Ad hasc esse illud quoque detestandum, 

alienigenae hominis manu Deo victimaft imraolare, 
declaravit dicens: 584 € E l e x naana alienigenae 
noo offeretis dona Domino Deo vestro " ; » quo 
figurate signiticatur per solum Cbrisluin accedi ad 
Palrem posse: ipse enim plane immaculalus est et 
magQtis Pontifex noster, ac dispensatoria ralione 

. . . . . . . . Mediator 1 7 ; ut enira beatus Paulus a i l : «In ipso 
γήν έσχήκαμεν έν Πνεύματι πρδς τδν Πατέρα. > & accessum babemus in Spiritu ad Patrem l i . » Α roa-
Μώμου δή ούν Απηλλάχθαι πρέπει τούς οΓπερ άν 
Ιλοιντο τάς εαυτών ψυχάς καθιερούν τ φ θεφ καλ 
Πατρλ, μεσιτεύοντος τού Χριστού * « "Αγιοι γάρ 
έσεσβε, > φησ*ι, « καθώς έγώ άγιος είμι. ι 

ΠΑΑΛ. "Αριστα έφης. 
Κ Τ Ρ . Καταρυθμίσας δέ τής θυσίας τούς τρόπους, 

ώς έν βουσλ κα*ι προδάτοις, κα*ι δι* έτερων ήμιν έπι-
νοιων έρχεται, τδ δεϊν άμωμήτως προσιέναιθεφ τοις 
τούτο δρ$ν είωθόσιν, εύ μάλα παρεγγυών* έφη γάρ 
πάλιν έν τ φ Αευιτΐκφ* c Πάσαν θυσίαν ήν Αν προσ-
οέρητε Κυρίφ, ού προσοίσετε ζυμωτή ν - πάσαν γάρ 
ζύμην καλ πάν μέλι ού προσοίσετε άπ* αυτού, καρπώ-
σαι Κυρίφ, δώρον απαρχής προσοίσετε αυτά Κυρίφ, 

culis igitur esse remotos decet quicunque, Christo 
mediatore inlerposito, suas animas Deo ac Patri 
consecrare voluerint: «Sancti enimerilis,» iaquii , 
ι sicut ego sanctus sun i 1 9 . > 

PALL. Optime sane esl a te diclnm. 
CYR. Cum igilur hosiiarum genera in bobas e l 

ovibos moderalus esset, aJiis qooque viis pergit, 
diligentissimeque pnecipil u l qui id rotinas ex-
sequi consaeverunt, i i sine macola ad Deum acce-
dant: ait enim ia Levitico rursus: « Oronem obla-
lionem quam offeretis Deo, non offeretis fermen-
taiam: omne enim fermentum ei omne mel noa 
offeretis ex eo, u l adolealur Doinino. Donum p r i -

Ιπ\ τδ θυσιαστήριον ούκ Αναβιβασθήσεται είς όσμήν Q mitiarom offeretis ea Domino: stiper altare autera 
εύωδίας Κυρίφ, καλ πάν δώρον θυσίας υμών άλ\ άλι-
σθήσεται· Ού διαπαύσετε άλας διαθήκης Κυρίφ άπδ 
θυσιασμάτων υμών, έπλ παντδς δώρου υμών προσοί­
σετε Κυρίφ τ φ θ ε φ υμών άλας. ι Ζύμη μέν ούν παν­
ουργίας άν εΓη τύπος, ούχ*ι πάντω; γε καλ μόνης 
τής κατεψεγμένης, άλλά χα\ τής ετέρας, φημλ δή 
τής αγαθής καλ επαίνου μένης, ή ν καί τής σοφίας δ 
λόγος, τοίς άκακοις έτι διδόναι κατεπαγγέλλεται · 
μέσον γάρ πώς έστι τδ τής πανουργίας δνομα. Μέλι 
δέ αύ, ήδονήν μέν έσθ* δτε τήν σωματικήν ήμίν πλα­
γίως ύπαινίττεται, ώς έν γε τ φ φάναι * ι Μή πρόσεχε 
φαύλη γυναικί* μέλι γάρ αποστάζει άπδ χειλέων 
γυναικός πόρνης.) Ποτέ δέ κα\ αγαθών γλυκασμάτων 
εισφέρει τήν ύποτύπωσιν. Γέγραπται γάρ, δτι c Φάγε 

non impoae&iur i a odorem suavitatis Domino. Et 
omne donum oblalionis vestrae sale condielur: noo 
auferetnr sal foederis Domini ab oblationibus ve-
stris. In omni dono vestro offeretis Domino Deo 
vestro sal > 0.i Fermentum igitur aslutia? figura est, 
nonillius omnino duntaxai qux improbatur, sed al-
terius qaoque, illias, inquam, probats atqne lau-
dabilis, quam ipsa etiam Sapientia simplicibus ad-
buc bominibus daluram se pollicetur e i : mediom 
est enim quodammodo nomen asiotiae. Mel autem 
voluptatem interdum corporis oblique nobisindi-
cat, u l cum dicitar : ι Ne attendas improbam mu-
lierem; mel enim slillat de labiis mulieris mere-
tricis · · ; ι nonnanquam eliam laudandae dulcedi-

μέλι, υίέ · άγαθδν γάρ κηρίον, Γνα γλυκανθή σου δ D nis significationem infert; scriplura est enim; 
φάρυγξ. > *Αποφάσκει δή ούν ό νόμος, τδ προσκομί-
ζεσθαι δείν είς κάρπωμα καλ θυσίαν, ζύμην τε καλ 
μέλι. Δέχεται μλν γάρ παρά τού προσάγοντος είς 
δώρον κα\ άπαρχήν, άνακομίζει δέ ουδαμώς είς 
όσμήν εύωδίας τψ θ ε φ . 

ΠΑΑΛ. Είτα τί τδ αίνιγμα διασαφεί πάλιν. 

ΚΥΡ. Δυσέφικτον, ώ Παλλάδιε, τό χρήμα έστι. Τί 
γάρ άν βούλοιτο δηλούν, τδ άπόδλητα μέν ουδαμώς 
ποιείσθαι ταυτί, μή μήν έτι κα*ι είς κάρπωμα κα\ θυ-

ι Gotnede mel, fili: bonus est enim favus, ut dul-
cedine perfundatur guttur tuum ι Prohibet ita-* 
que lex ne in sacriflcium et oblationem fermen-
tum aoi mel oflerator, oam ea quidem doni primi» 
liarumque loco ab offerenie soscipit, non tamen 
permittit ullo modo ut Deo in odorem snaviutia 
dicentar% k . 

PALL. Sed mlhi rmrsne, qoid sibi hoc senigma 
velit,explica, quaeso. 

GYR. Difficilis, Palladi, ea quaeslio est; nam 
perspicere quid significare velit, quod haec quidem 
rejicienda minime putat, non lamen u l adoieamuj 

••Levit. XXJI, 25. 1 7 Hebr. w, U ; vm, 6. i e Ephes. ιι, !8; Rom. v, 2. I f LcviK x i x , 2 . 
11-13. f l Prov. i , 4. M Prov. v, 2, 3 . " Prov. xxiv, 15. , k Ephcs. v, 2. 
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ίr;ce»daoU)rqae, offem wnit, 525 qootnodo noo j 
M l ardoon atque dilficile? Palo igilur pue prolae-
que aoiaue asUHiam, st letnpeslive internn adbitwx-
lar, caasamqae babeat iibun io Deam pielatem, aJb 
eo minime repodiari, non Unu-n eodem nnmero, 
qao botras T i r t o t i s odor baberi, noque pro spiritaali 
saerifieio eeiueri. Sinplicilas qnippe ploris etl 
apad Deam; admiranlar cmm ac laodanl sacne 
Littene beatom Jacob, his verbts : ι Et erat Xacob 
simpiex vir , babitans in dono u . > Aliena est ae-
tem prorsoe a simpticibas astiilia. Cctenun saoctis 
apostolU Salvalor ipse dtcebal: c Estote prudenles 
ficut serpentes, et simptices slcot cotambee M . » 
TennnlameB simpiicilas qaidem apad Deam esl in 
pretio, el, si cam altera conferatar, omnino prae-
atantior. Dla Umen aslulia atqoe calliditas est apo-
stoiatoa dispensationi conreniens, qoa opportune 
beatos Paulus etiam Diebalor, com obiqiie imma-
tunun motiem eibi ab inimicis inieniatam effoge-
ret. Aslatiam igitor in studiis Dei caasa susceptis 
accepUm esse, nibil probibet, repalari aatera In 
odorem saavilalis nullo modo potest, si ex ipsius 
natura pendatar. Eadem quoqoe ralione mel, si pro 
figara carnalit voluplatis accipiatur, mandanam 
hanc, ut opinor, et a carnalibus deleclationibus 
btad alienam vilam significat: nupliae enim bono-
rabiles sunt illa? qnidcm, si liberornm procreationi 
rabeenriant, neqoe colpandus Cbrislianus qai illis 
legitime utitur, ηοη lamen id in quoquam bomine 
•imi virtati* habebit, neqne cum continentiae laodi-
bos apquari poteri t : scribtt anteio ad coojiigatos 
bealus Paulus: c Nolite separari ab invicem, nisi 
forte ex consensa ad tempus, ut vacetis depreca-
tioni et orationi, et ileram in idipsara revertimini, 
ne lentet voe Salanas propter incoutinentiam ve-
etraro. > His porro vcrbis adjunxit: 4 Hoe autem 
dico sectindum indulgentiam, non secundum impe-
rium > Vides igitur eum veniam dare conjugio 
junctis. Qui igitur fieri potest ot id virtus sit, coi 
venia medelnr? ι De rirgineaulem >, inquit, c bea-
tiorest, si sic roanscrit'*, · innupla n iminim. Non 
ergo rejiciendum est mel, nuptiae namque recipiun-
tur, non tamen in odorem suavitatis, quemadmo-
dum virlules. At vero sal oblalionibus inspcrgitor: 
oportet enim nos, mea quidem senteniia, sapien-
ter prudenterque sacrificare, 526 i t a u t a d orane 
opus bontim oplime parali simus. Nam i l l i mores 
ingrali et insulsi minime iis convcniunt qui pie-
tatem seclanlur. Ideoque Salvator sanciis aposlolis 
dicebai: c Vos eslis sal terrae l f . · Scribit eiiam 
Pmdu3 : 1 Sermo vester in gratia el sale condiius, 
ut det graliam audientibus 1 0. > 

PALL. Liquet ergo prudentiara et suavilatem 
illam graliae sale significari. 

CYR. Iia se res habet. Cacterum jam oportere 
arbilror, poslcaquam sacriiicandi modos dislinxi-
mus, cx ipsts sacris Litleris coiisiderarc qua ra-

τ£χν Ατχχομίζετν αΟτχ, χως οάχ Αναντχς «δεκν; Of^at 
ct; OJV Ατι xa\ χανονργον Cef δτχ ψνχης ίαίχς χαΧ 
Αγαθής, tl Spqrco χατΑ χαιροος, χα\ χρΑφαατν Εχ* 
τήν είς ΘχΑνεναέοειαν, ούχ ΑχοΏητον puVv χ α ρ ' αύτφ, 
χλήν ούχ έν ίαφ λόγφ χατατχτΑζεται τής C^OJOX< 
Αρετής, ούΓ Αν είς θυαιαν χαταλογιχΑείη τήν νοητήν. 
'Απλότης γΑρ μΑλλον τιμκκτέρα xapA β ε φ . Εατα-
θαυμάζει μέν γΑρ τδ Γράμμα τδ Ιερδν τδν θεοχεο!» 
Ί α χ ά β , οντωλέγον* ι Καλήν Ίχχάβ Αχλαατος άνήρ, 
ο!χών έν οΕχία. ι Έξήρηται μέν γάρ χαντων τνττ 
αχαχων ή χανουργία. Πρδς &ε γε τους αγίους α » 
στόλους αύτδς έφασχεν δ Σωτήρ* ι Πνεσδχ φρόνιμα 
ως ο! δφεις, χα\ Axipoioi, ώς α! χεριστεραΙ. · Α̂Ιλ* 
Εστι τδ μέν Axipatov τίμιον τταρα βεω . χαλ xaf 
Ιτερόν χου χαντων έν Αμείνοσιν. Τδ δέ γε χ^νούρρ» 
χαι χοντ,ρδν, τή οίκονομία χρέπον τής Αποστολής, $ 
χροσεχρήτο χατά χοίρους χαλ δ μαχάροος Παύ^;. 
χανταχή διαδωράσχων τδ χρόωρον τταρ* έχβ^βν 
ύχομείναι θάνατον. Ούχούν τδ πχνούργον έν γε τας 
χατά Θεδν σχουδάσμασι, δεχτδν μέν άν γένοιτο, χχ· 
ταλογισθείη δ* άν ουδαμώς είς αρετής εύωΰχν, d 
δοχιμαζοιτο κατ' Ιδίαν φύσιν. Κατά τδν Γαονέή ςρό-
χον χαλ τδ μέλι, τής σαρκικής ηδονής ε ί ς τΰ^δν β -
ραληφθέν, δτ^φήνειεν άν, οΐμαί που, τ ή ν tpatpm 
ταύτην, χαί σαρκικών ηδονών ούχ Αττηέαγ^ν 
ζωήν τίμιος μέν γάρ δ γάμος, ταλς τεχντ^αις 
υπηρετών, χαλ άνυπαίτνος κατά νόμον, Α έν Κριστφ 
κεχρη μένος. Πλήν ούκ έσται τούτο τι σι ν είς xprrr; 
δύναμιν, ούτε μήν έν ίσφ τετάξεται τοϊς τής έγχω» 

ι τε:ας αύχήμασιν * έπιστέλλει δέ τοις έν γΑρφχαΗ 
μακάριος Παύλος* ι Μή χωρίζεσθε άπ* αλλήλων,ύ 
μή τι άν έκ συμφώνου πρδς καιρδν, ίνα σχολάσητετ) 
προσευχή καί τή δεήσει. > Καλ πάλιν ε Έπτ τδ αύτδ 
ήτε, φησιν, ίνα μή πειράζη υμάς ό Σατανάς, διά τήν 
άκρασίαν υμών. » Προσεπήνεγκε & τούτοις- * Ταύτα 
δέ λέγω κατά συγγνώμην, ού κατά έπιταγήν. # Ό ρ £ ς 
σ5ν δτι συγγνώμην δίδωσι τοίς λν γά*χω; ΪΙώς ουν 
αρετή, τδ συγγνώμη Οεραπευόμενον ; ι Πεο\ ο\ της 
παρθένου,» φησ\ν, ι δτι μακαριωτέρα έστλν έάν ούτι** 
μείνη, > τούτ* έστιν, άγαμος. Ούκούν ούκ απόβλητο» 
μέν τδ μέλι . δεκτδς γάρ ό γάμος. Πλήν ούκ είς όσμήν 
εύωδίας, καθά κα\ τής αρετής οί τρόποι. *Αλλά χαί 
έν γε μήν τοίς θύμασιν έπιπάττονται άλες, χρήναι γάρ 
οΐμαι καταθύειν ημάς σοφώς τε καλ έμφρόνως, χαλ 

1 πρδς πάν ότιούν τών αγαθών εύ μάλα διηρτημένους, 
Τδ γάρ άχαρί τε κα\ άνοστον, πρέποι άν ήκιστά γε 
τοίς εύσεβείν έλομένοις. Ταύτητοι καλ ό Σωτήρ* 
c Τ μ ε ϊ ς έστε τδ άλας τής γής, ι τοίς Αγιοις έφασχε 
μαθηταίς. Έπιστέλλει δέ καί ό Παύλος· r *0 λόγος 
-υμών έν χάριτί τε καλ άλατι ήρτυμένος, ίνα δψ χάοα 
τοίς άκουουσιν. » 

ΠΑΛΛ. Ά ρ α ρε ν ούν δτι τδ έμφρον τε καλ έπίχαρι, 
διά τών άλών σημαίνεται. 

Κλ'Ρ. ΤΩδε έχει· χρήναι δέ οΤμαι λοιπόν εδ μάλα 
διηρηκότας τούς έπί γε τδ δείν καταθύειν τρόπους· 
έξ αυτών ήδη τών Ιερών καταθρείν Γ ρ α μ μ ά τ ω ν , τδ 

*· Gen. χχν, 27. ·« Mattb. χ, IG. 1 7 l Cor. νιι, α, 6. t H ibid. 40. " Malth. ν , 13. ' · Col. ι ν , G. 
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βπως αν γένοιτο τοίς τήν άμαρτίαν διη|&0ωστηκόσι, Α tione iicri possit u l qui pecoali morbo laborani, 
διεκδύναι τήν νόσον, κα\ τά έκ τοΰ πλημμελείν δια-
προύσασθαι βλάβη · γέγραπται τοίνυν έν τφ Λευίτικφ· 
ι Κα\ έλάλησε Κύριος προς Μωσήν, >έγων · Λάλη-
σον πρδς τούς υίούς Ισραήλ, λέγων Ψυχή έάν άμάρτη 
έναντι Κυρίου ακουσίως, άπδ πάντων τών προσταγ­
μάτων Κυρίου, ών ού δει ποιείν κα\ ποιήση έν τι 
άπ* αυτών έάν μέν δ άρχιερεύς δ κεχρισμένος 
άμάρτη τού τδν λαδν άμαρτείν, χαί προσάξει περ\ 
τής αμαρτίας αυτού, ής ήμαρτε, μόσχον έκ βοών 
Αμωμον τφ Κυρίφ περί τής αμαρτίας. Κα\ προσάξει 
τδν μόσχον παρά τήν θύραν τής σκηνής τοΰ μαρτυ­
ρίου έναντι Κυρίου, χαλ έπιθήσει τήν χείρα αυτού 
έπλ τήν κεφαλήν τού μόσχου έναντι Κυρίου, χαλ 
σφάξει τδν μόσχον ενώπιον Κυρίου. Κα*ι λαβών δ 
Ιερεύς ό χριστδς ό τετελειωμένος τάς χείρας άπδ τού 
αίματος τού μόσχου, καί είσοίσει αύτδ είς τήν σκηνήν 
του μαρτυρίου * κα\ βάψει ό Εερεύς τδν δάχτυλον είς 
τ ο αΤμα, καλ προσρανεί άπδ τού αίματος έπτάκις 
έναντι Κυρίου, κατά τδ καταπέτασμα τδ άγιον. Καλ 
έπιθήσει δ Ιερεύς άπδ τού αίματος τού μόσχου έπ\ 
τά κέρατα τού θυσιαστηρίου τού θυμιάματος τής 
συνθέσεως τού εναντίον Κυρίου, δ έστιν έν τή σκηνή 
τού μαρτυρίου. Κα\ πάν τδ αίμα τού μόσχου έκχεεί 
παρά τήν βάσιν τού θυσιαστηρίου τών ολοκαυτωμά­
των, δ έστι παρά τάς θύρας τής σκηνής τοΰ μαρτυ­
ρίου. Καί πάν τδ στέαρ τοΰ μόσχου τού τής αμαρτίας, 
περιελεϊ άπ* αυτού τδ στέαρ τδ κατακαλύπτον τά 
ένδόσθια, χαλ πάντδ στέαρ τδ έπ\τών ένδοσθίων, καλ 

emergere e\ eo moH)0 possinl, el delictornm in -
commoda vitare. Scriptum est igilur in Levitico : 
c Et locutus est Dominus ad Moysen, dicens: Lo» 
quere ad filios Israel/dicens : Anima, si peccaverit 
coram Domino non sponte, ab omnibus praeceptis 
Domini quae non oportet facere, et feccrit unum 
ex ipsis, siquidem summas sacerdos, qui unctus 
est, peccaverit, ita u l populum peccare faciat, affe-
ret pro peccato suo quod peccavit, viluluin de bo-
bas iramaculatum Domino pro peccato suo. E l ad-
ducet vilulum ad ostiam labernaculi testimonii 
coram Doraino, et iraponet manum suam in caput 
vituli eoram Domino, et immolabit vilulum corara 
Domino. t t accipiens sacerdos unclus, qui con-
suramatas babet manus, de sanguine vitul i , inferei 
illum in tabertiaculum teslimonii, et intingel sa-
cerdos digitum suum in sanguinem, et asperget de 
sanguine vituli septics digito contra Dominum ad 
velum sanctom. Et imponet sacerdos de sanguine 
viiul i super comua aJtaris thytniamatis compositio-
nis, quod est ante Dominum, quod esl in taberna-
culo testiraonii : et omnem saDguinem vituli fun-
det ad basim altaris bolocausloram, qaod est ad 
ostium tabernaculi testimonii. E l omnem adipem 
vi iu l i pro peccato auferet ab ipso, adipem qui ope-
r i t intestina, et omnem adipem qui est super in -
teslina, et duos renes, et adipem qui super ipsis 
est, qui est super lumbo, et pinnam quae eet super 

τους δυο νεφρούς, καλ στέαρ τδ έπ* αυτών, δ έστιν έπλ ^ jecur, cura renibus auferet ipsa, sicut aufertur a 
τών μηρίων, κα\ τδν λοβδν τδν έπ\ τοδ ήπατος σύν •—* 1 * Λ Λ 

τοίς νεφροις περιελεϊ αύτδ, δν τρόπον αφαιρείται αύτδ 
άπδ τού μόσχου τού τής θυσίας τού σωτηρίου, κα\ 
άνοίσει ό ίερευς έπ\ τδ θυσιαστήριον τής καρπώσεως, 
και τδ δέρμα τού μόσχου, κα\ πάσαν αύτοΰ τήν σάρκα 
σύν τή κεφαλή κα\ τοις άκρωτηρίοις χαλ τή κοιλία 
καλ τή κόπρω. Καλ έξοίσουσιν δλον τδν μόσχον έξω 
τής παρεμβολής είς τόπον καθαρδν ού έκχέουσι τήν 
σποδιάν, κα\ κατακαύσουσιν αύτδν έπ\ ξύλων έν πυρ\, 
έπλ τής εκχύσεως τής σποδιάς καυθήσεται.» Άρχον­
τος μέν ουν πέρι, συναφαμαρτεϊν αύτψ τοΰ πρέπον-
«τος, καί τούς ύπδ χείρα λαούς παρασκευάζοντος, τά 
τοιάδε φησ ίν έπεχρησμιρδησε δέ τούτοις ευθύς· 
• Έάν δέ πάσα συναγωγή τών υίών Ισραήλ άγνοήση 

vitolo sacrHicu salularis, et imponet sacerdos ad 
altare holocausti, et pellem vituli , et omnem ejos 
carnein cum capite, et extremitatibus, et ventre, et 
fimo. Et efferenl tolum vitulum exlra castra in lo-
cum mundam, 527 effundunt cinerem, et 
coraburent eum super lignis igni, in effusione c i -
neris combarclur » Haec igitar dicit de principe 
qui secum una subditum populum ab eo quod de-
ceret, aberrare fecisset. His autem preceplis alia 
slatim altexuit : « Quod si universa congregatio 
filiorura Israel ignoraverit, et latuerit verbum ex 
oculis congregalionis, et fecerint unum ex oranibus 
mandatis Domini, quod ne fiat preceplotn est, et 
deliquerint, et notum factam faerit eis peccatum 

κα\ λάθη £ήμα έξ οφθαλμών τής συναγωγής, κα\ D quod peccaveront in ipso, afferet congregalio vitu 
ποιήσωσι μίαν άπδ πασών τών εντολών Κυρίου, ή lum immaculatum de bobus pro peccato M . > Deinde 
ού ποιηθήσεται, κα\ πλημμελήσωσι, κα\ γνωσΟή αύ- sacriflcari eum oportere ait eodem modo quo 
τοίς ή αμαρτία ήν ήμαρτον έν αυτή, κα\ προσάξει ή prior. 
συναγωγή μόσχον έκ βοών άμωμον περ\ τής αμαρτίας. · Ίερουργείσθαι δέ δείν αύτδν κατά τδν ίσον τψ 
πρώτω τύπον, εύ μάλα φησί 

ΠΑΛΑ. Τίς ουν άν είη πάλιν δ έν γε τουτοισ\ 

λόγος; 
ΚΓΡ . Εαφής, ώ Παλλάδιε, κα\ ού χαλεπδς έλείν, 

τοίς γε δλως άρτίφροσιν. Έν Χριστφ γάρ ή κάθαρ-
σες Ιερέων, καλ λαού, σμικρού καί μεγάλου, κα\ συλ­
λήβδην απάντων, κα\ εί καθ' ένα τυχδν πλημμελούντες 
άλισκοίμεθα, διά τοι τδ τδν θείον ούκ είδέναι νόμον, 

PALL. Quae igitur tandcm est borum vcrborum 
raiio ? 

CYR. Perspicua, Palladi, neque ad percipieudnm 
difficilis iis certo qai perfecto sunt sensu : in Chri-
sto namque purgatio omnis flt, sacerdotum ac po-
puli, magni et exigui, et simul omnium, et sicubi 
singuli delinquimus, aut quod Dei legem ignore-

• Levit. iv, 1-12. " ibid. 13,14. 
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mus, aut quod volantarie forlassis ad ea impella- Α ήγουν Ανεθελήτως έκβεβιάσθαι τυχδν, είς-γετδήχιστα 
mar quae illt omnium prepoteoU Deo minime pla 
cent. Hanc ob cansam beatus quoque David clama-
bat, dicehs : c Delicla juventulie meae et ignoran-
tias meas ne memineris » et eum, ut qui beni-
gnus esset, et clemens, et misericors, et nostra? na-
turae infinmlatem baad ignoraret, prope dixerim, 
accusat aperte beaius Job, diiferentem atque refu-
gientem quorumdam peecata remiltere. lUque ail: 
c Et cur non oblitus es iniquitatis meae, et peccati 
mei pargationem fecisti u ? » Lex igitur looge ante 
praedicavit, in Gbristo et quidem golo jostificandos 
esse per fidem qui peccatis obstricti tenerentur: 
ipse enim est qui inslar vituli pro nobis ad oetium 
sacri diviiiique labernaculi est immolatus, ot nobU 

δοκούν τ φ πάντων Δεσπότη Θεφ. Ταΰτητοι καλ ο 
θεσπέσιος ήμΐν έπεφώνει Δαβίδ * c * Αμαρτίας νεότη­
τες μου κα\ Αγνοίας μου μή μνησθής. ι 'Πς δέ άγα­
θδν δντα φύσει, χρηστδν τε καί φιλοικτείρμονα χ*\ 
τής ημετέρας φύσεως ούκ ήγνοηκδτα τδ Αναλχι, 
μονβνουχ\ κα\ καταιτιάται σαφώς δ μακάριος Ίώζ, 
μέλλοντα τε κα\ άναδυδμενον πρδς τδ άνείναί τικ 
τάς αμαρτίας. Ούτω δέ φησι-« Καλ Ινα τί ούκ έποιήβω 
τής ανομίας μου λήθην, καλ καθαρισμδν τής αμαρ­
τίας μου ; » Προσανακεκράγει δή ούν ό νόμος, ώςέν 
Χριστφ τε κα\ μόνφ δικαιωθήσονται διά πίστεως οί 
ταΐς Αμαρτίαις ένισχημένοι. Αύτδς γάρ έστιν δ μόσχου 
δίκην υπέρ ημών σφαγιαζόμενος παρά τας θύρας τ^ς 
Ιεράς τε κα\ θείας σκηνής, (ν* ήμίν άνευρύνητήνείς 

iatroeundi aditum patefacerel; ipse, qui tollit pec- Β x o τεάροδον, αύτδς δ τάς αμαρτίας ημών οία*, 
catum nostrum, ut propbela d i c i t M (id enim signi-
flcari arbitror in eo quod manus vilulo imponeban-
tu r ) ; ipse, qui per proprium aanguinem ingressus 
est in Sancta sanctorum, et redemptionem nobis 
invenil, et onica oblatione perfecit in seternum 
sanctificatos, ut beati Pauli verbis utar M ; ipse est, 
qui aspersione sui sanguinis Ecclesiam et quidem 
abunde sanclificat: c Intingetenim, inquit, sacerdos 
digiium in sanguinem,et asperget de sanguine septies 
digito ante Dominum".» 528 * Accessimue» enim, 
inquit, c ad Jerusalem coelestem, et Ecclesiam pri-
mogenitorum descriptorum in coelis, et sanguinem 
aspersionis melius clamantem quam Abe l* \ » Abel 
enim sanguis clama>i( ad Dominum, damnanB bo-

κατά τήν τού προφήτου φωνήν. Τουτλ γ ά ρ ολμαι βά­
λουν, τδ έπιτίθεσθαι τας χείρας τφ μόσχψ, αυτός έ 
διά τού αίματος είσπεφοιτηκώς είς τά "Αγια τάν 
Αγίων, καί λύτρωσιν ήμίν άγίαν εύράμενος, χαίμή 
προσφορά τελειώσας είς τδ διηνεκές τους Ayio£ojii-
νους, κατά τήν τού μακαρίου Παύλου φαινήν ε3τ4ς 
έστιν ό έν τφ (δαντισμφ τού Ιδίου αίματος artjfw 
τήν|Έκκλησίαν, κα\ τούτο πλουσίως. € Βάψει 
φησ\ν, ι ό Ιερεύς τδν δάχτυλον είς τδ α ί μ α , κει rpw-
ρανεί άπδ τού αίματος έπτάκις τ φ δαχτύλφΓ«*χ 
Κυρίου, ι — < Προσεληλύθαμεν ι γάρ, φησλν, ι Ιερου­
σαλήμ έπουρανίφ, καλ Εκκλησία πρωτοτόκων εγ­
γεγραμμένων έν ούρανοίς, κα\ αίματι ftevtieji» 
κρείττον λαλούντι, παρά τδν "Αδελ. » Τού μέν γΑρ 

micidam fratrem : et ille pretiosus Chrisli sangeisC ΆβίλτδαΤμαχατεκεκράγει πρδς Θεδν, καταδικάζω 
omnium Salvatoris ad Deum pro nobls meliora lo-
quitur; effusus enim est, ut pro omniura vita pre-
tiiim esset. Effundebatur autem vituli sanguis ad 
altaris basim; est enim sancta atque sacra plane 
illa Cbristi mors. Et offeruntur quidem inteslina 
cum adipe, et renes, et pinna jecoris : bonum 
quippe odorem spirant oronia quae in Cbristo sunt, 
tura quae extrinsecus apparent, tura qoae sunt ab-
dila : illud enim Verbum sanctum erat, nibilque in 
eo non purum babebatur. Pellis aulera ac reliqua 
cxtra portam cremantur: ut ne ipsum quidem pas-
eionis locum lex non indicatum nobis esse sineret. 
Itaque bealus quoque Paulus nobia dieebat: c Exea-

τοϋ φονευτοϋ, τδ δέ τίμιον αίμα τού πάντων ημών 
Σωτήρος Χριστού , λαλεί περί ημών τά άμείνω πρδς 
Θεόν. Έκκέχυται γάρ τής απάντων ζωής αντάλλαγμα. 
Προσεχείτο δέ τού μόσχου τδ αίμα βάαζι τοΰ θυ­
σιαστηρίου * κα\ γάρ έστιν άγιος tt ^Ρ°ς αληθώς 
δ Χριστού θάνατος. Κα\ αναφέρεται μέν τά εντόσθια, 
πιμελή καί νεφρο\ καλ λοδδς δ τού ήπατος. Ευώδτν 
γάρ πάντα τά έν Χριστφ, τά τε έξωφανή , καλ τά 
κεκρυμμένα * δ Αόγος γάρ ήν Αγιος, καλ ουδέν έν 
αύτφ τδ μή καθαρό ν. Κατακαίεται γε μήν έξω τής 
πύλης τδ δέρμα καλ τά λοιπά * ουδέ αύτδν ήμίν άπα· 
ράδεκτον τού πάθους τδν τόπον έώντος του νόμου. 
Τοιγάρτοι κα\ πρδς ημάς δ θεσπέσιος έφη Παύλος* 

mus igitur extra portam, improperium ejus por- ρ « Έξερχώμεθα ούν έξω τής πύλης τδν όνειδισμδν αυτού 
tantes"; > id est, crucem pro nobis ac propter 
nos lolerataro. Et ipse Salvator a i t : c Qui DOII ac-
cipit crucera suam, et sequitur post me, non est 
ine dignus * · . » Videtur autem extra portam sic 
accipere bealus Paulus, quasi extra raundum in -
telligat: voluntas enim seqaendi Christum a mun-
dana vila nos excludit; ejusque rei teslis est Pau-
lus, qui sic de Cbristo dixit : < Per quem mibi 
mundos crucifiius est, et ego mundo u . » Sancti 
autem v i r i , dara in terris versantur, non terreuo 
more vitam traducere, sed conversationem in ooelis 

φέροντες, ι τούτ* έστι, τδν υπέρ ημών τ ε χαλδι* ημάς 
σταυρόν. Καλ αύτδς δέ πού φησιν δ Σωτήρ· < *0ς 
ού λαμβάνει τδν σταυρδν αυτού κα\ ακολουθεί όπί3ω 
μου, ούκ έστι μου Αξιος, ι ΊΕοικε δέ τδ έξω της πύ­
λης ό ίερωτατος Παύλος, τδ έξω τού κόσμου νοείν. 
Ζωής γάρ ημάς έξίστησι κοσμικής τδ θέλειν έπεσθαι 
τώ Χριστφ. Κα\ μαρτυρήσει πάλιν δ Παύλος. "Εφη 
γάρ ώδε περ\ Χριστού · ι ΔΓ ου έμο\ κόσμος έσταυ-
ρωται, κάγώ τ φ κόσμφ. ι Περιπατούντχς δε έπλ 
τής γής οί άγιοι, διαβιώναι σπουδαίουσιν ούκέτι 
μέν έπιγείως, έχειν δέ μάλλον έν ούρανφ τδ τοολί-

Μ Psal. xxiv, 7. »* 3ob, νιι, 21. " Isa. L I I I , 12. " Hebr. ix, 11 seqq. ι τ Lcvit. ιτ, i i . Α* Ilebr xn. 
22,24. " Hebr. χιιι, 13. " Matth. x, 38. *4 Galat. v i , 14. M H H 
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τ ε υ μ α . ΚΑΘαρσις δέ τοίς μεμολυσμένοις , ή σποδιά Α babere s ludeni" . Pnrgat porro roquinatos cinig in 
μετά ύδατος. Λυτήριον γαρ Αμαρτίας, τοΰ Σωτήρος 
τ δ πάθος, Αγιάζων ημάς δι* ύδατος, δι* ου χερδανού-
μεν ού σαρχδς άπόθεσιν {*ύπου, χατά τδ γεγραμμέ­
νον, άλλά τών έν ψυχαίς μολυσμών τήν άπόνιψιν 
• ΛοΰσασΟει γάρ, φησ\ν, «κα\ καθαροί γίνεσθε*ι κα\ 
ττροφητικδς ήμίν Ανωθεν διεκελεύετο λόγος. 

ΠΑΛΛ. Έν μόσχψ δή ούν ώς έν είκόνι καί τύποις, 
ό δι* ημάς κα\ υπέρ ημών τού Χριστού σκιαγραφείται 
θάνατος. 

ΚΤΡ. Συνίης εύ μάλα, καί πρδς γε δη τούτω κα-
ταθαυμάσαις άν, οΐμαι, κα\ είς εκείνο βλέπων. 

ΠΑΛΛ. Τδ ποίον; 
ΚΤΡ. Ε Ι μέν γάρ άμάρτοι, φησ\ν, δ ηγούμενος 

aquam ioditos; quia Salvaloris passio peccatuni 
delet, cam nos per aquam sanctificat, per quani 
consequimur non carnis depositionem sordium, ut 
ecriptum est sed macularum qua» in animis in-
bxrent, ablnlionem : cLavamim, enim, inquit, et 
mondi estote 1 ) 4 ; > stc enim longe anle propheticus 
serrao nos borlabatur. 

PALL. In vitulo igitur tanqaam in imagine ac 
rudiore figura, mors, quam propter nos atque pro 
nobis Christus perpessus est, adumbratur. 

CYR. Optime remUenes. Ad baec, ut puto, roira-
bere, si eliam illud spectaveris. 

PALL. Quid illud esl? 
C¥R. Nam sive peccaverit, inqoit, princeps una 

δμού τών ύπεζευγμένων, ε ί τ ' ούν αυτή καθ' έαυτήν Β cum subdilis, sive ipsa per se subjecla 529 mul-
ή ύπδ χείρα πληθύς, μόσχος έσται τδ θύμα. Έναλούς 
δέ πταίσμασιν ίδικοίς δ ηγούμενος , προσκομιζέτω, 
φησλ, χίμαρον έξ αίγών. Εί δέ δή τις είη τών έν 
λαοίς, άρσεν μέν ούκέτι, θήλυ δέ έστω τδ σφάγιον * 
Άναγνώσομαι δέ, εί δοκεί, κα\ τούς έπ\τοίσδε νόμους, 
Ιφη γάρ ώδε· ι Έάν δέ ό άρχων άμάρτη, καλ πο'.ήση 
μίαν άπδ πασών τών εντολών Κυρίου τού θεού αυ­
τού, ή ού ποιηθήσεται ακουσίως, κα\ πλημμελήση , 
καλ γνωσβή αύτφ ή αμαρτία, ήν ήμαρτεν έν αυτή, 
καλ προσοίσει τδ δώρον αυτού χίμαρον έξ αίγών, 
άρτεν άμωμον, περί αμαρτίας* καλ έπιθήσει τήν 
χείρα έπλ τήν κεφαλήν τού χιμάρου, κα\ σφάξουσιν 
αύτδν έν τόπω , ού σφάζουσι τά ολοκαυτώματα εν­
ώπιον Κυρίου, αμαρτίας έστί. Κα\ έπιθήσει 6 Ιερεύς 

titudo , vilulus erit sacriflcium : at si in privalas 
culpas lapsus erit princeps, offerat, inquit, haedum 
de capris : si vero quispiam de populo fuerit, jam 
vero Don mas, sed femina sit victima. Recitabo au-
tero, si placet, bac de re leges; sic eniro a i t : « Si 
princeps peccaverit, et fecerit unura ab omnibus 
mandatis Domini Dci sui, quod non oportet fieri, 
non sponte, et deliquerit, et innoluerit ei pecca-
tum quod peccavit in ipso, offeret donum suum 
haedum ex capris, masculum iromaculatum pro pec-
calo; et imponet manom suam super eaput baedi, 
et immolabunt in loco ubi ironiolant bolocaulo-
mata coram Domino : pro peccato est. Et imponet 
sacerdos de sanguine peccati digito ad cornua alta-

άπδ τού αίματος του τής αμαρτίας τ φ δαχτύλφ έπλ C ris bolocausiorum, el omiiem sanguinem ejus fun-
τά κέρατα τού θυσιαστηρίου τών ολοκαυτωμάτων, 
καλ τδ πάν αίμα αυτού έκχεεί παρά τήν βάσιν τού 
θυσιαστηρίου τών ολοκαυτωμάτων, καί τδ πάν στέαρ 
αδτού άνοίσει έπλ τδ θυσιαστήριον, ώσπερ τδ στέαρ 
θυσίας σωτηρίου, κα\ έξιλάσεται περι αυτού ό ιερεύς 
περί τής αμαρτίας αυτού, κα\ άφεθήσεται αύτφ. ι 
Καλ πρός γε δή τούτοις, c Έάν δέ ψυχή μία άμάρτη 
ακουσίως έκ τού λαού τής γής, έν τ φ ποιήσαι μίαν 
άπδ πασών τών εντολών Κυρίου, ή ού ποιηθήσεται, 
καλ πλημμελήση , κα\ γνωσθή αύτφ ή αμαρτία , ήν 
ήμαρτεν έν αυτή , κα\ οίσει χίμαιραν έξ αίγών, θή-
λειαν άμωμον οίσει περ\ τής αμαρτίας αυτού, ι Κα\ 
τής θυσίας τδν τρόπον, δπως άν γένοιτο, διειπών 
ε Έάν δέ πρόβατον προσενέγκη», φησ\, ι τδ δώρον 
αυτού περ\ τής αμαρτίας , θήλυ άμωμον προσοίσει 
αυτό. » Συνίης ουν, ώ Παλλάδιε, τού μυστηρίου τδ 
ράθος , ώς έν έσόπτρφ καλ σκιαίς τοίς άρχαιοτέροις 
άνατυπούμενον; Τσομοιρεί γάρ ώσπερ τψ μεγέθει 
των πλημμελημάτων, ή τών θυμάτων προσαγωγή * 
χαλ μόσχος μέν ή ν υπέρ άρχοντος τε κα\ λαού, κοινή 
τάχα που κα\ μίαν ή^ωστηκότοιν τήν άμαρτίαν. 
*Έριφος δέ εΓς, υπέρ ένδς, ήτοι μιάς ψυχής * έαυτδν 
γ ά ρ προσκεκόμικεν ό Χριστδς, άμα μέν υπέρ πάν­
των* ώς έν είκόνι τψ μόσχψ, βαρεί τε καλ μεγάλψ 
θύματι · c "Οπου γάρ έπλεόνασεν ή αμαρτία, φησλν, 
δπερεπερίσσευσεν ή χάρις, ι Έρίφου δέ κα\ προδά-

4 e Philipp. ι ι ι , 20. 
u Rom. ν , 20 

det ad basim allaris hoiocausloruiB, et omnem adi-
pem ejus imponet super altare, sicut adipem bostiae 
salutaris, ei propitiabilur pro eo sacerdos pro pec-
cato ejus, et remiUetur ei **. > His quoque adjicil : 
c Si vero auima una peccaverit non sponle de po-
pulo terrae, ut facial unum de omnibus mandalts 
Domini, quod ne fiat praeceptum est, et deliquerit, 
et innotueril ei peccatum quod peccavit in ipso, 
feret capram de gregibus, feininam immaculatara 
feret pro peccato suo *·.» Et cum sacrificii r i lom 
quo fieri deberet, exposuisset : c Quod si overn,» 
inquil, c oblulerit donum suum pro peccalo, femi-
nam immaculaiam offeret illud u . > Inlelligis, PaJ-
ladi, mystcrii altiludinem veleribus iJHs tanquara 
in speculo ct umbris flguratam? Naraqoe magniiu-
dini peccaiorum, sacrificiorum oblatio exaequatur. 
Ac vitulus quidem erat pro principe et populo, 
quod communt fortasse eoderaque peccati morbo 
laborarent. Pro uno auiem, id eet, pro anima una, 
haedus unus offerebalur : geipsum enim obtulit 
Chrisius, simul quidem pro omnibus tanquam in 
imagine, in vilulo eicellenti, inqoam, et magna v i -
ctima : « Ubi enim abondavit peccalum, superabun-
davit et gratia » Haedi autem et ovis instar pro 
uuoquoque privaiiio, proplerea quod iis qui sub 
peccato erant, similis factus esl, et inler iniqoos 

M I Petr, ιιι, 2 i . » Isa. ι , 16. 1 1 Levit. ιν, 22-26. M ibid. 27, 28. % T ibid. 52. 
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repntalus, ut Scripturae verbis utar *· : iniqui au- Α του δίκην, υπέρ έκαστου χχ\ ίδικώς διά τδ ώμοών 
tem hominis haedue figuram gerit , ut iufeciindua 
ct aridus. Ipee cerle Cbrieius sancloa viros ut oves 
a deitris statuit, 530 operarios vicissim iniquita-
tis, ut haedos a sinislris 6 0 . Gloriam igitur ejus ei 
arapliludioem perspicere in vitulo potes : quod vero 
rursus nobis est faclus similis, quodque cum iu i -
quis reputatoa est, per hacdum intelliges. Idem 
quoque ut ovis immolabalur ob insilam in eo ani-
mante mansuetudineiu, et prastanlem ejus viclimae 
lenitalem : c Ut ovia enim ductus est, ι inquit, 
c et ot agnus coram tondenle sine yoce, sic non 
aperuit os suum β ι . > Caeterum, si qui deliclo lene-
bator obnoxius, princeps fuisset, masculus erat 
haedus; ain unue e popolo, viclima feniina erat, 

σθαι, φημ\, τοίς ύφ* Αμαρτίαν, κα\ έν τοις Ανομοι; 
λελογίσθαι, κατά τάς Γραφάς * ανόμου δέ τύπος,έ 
έριφος , ώς άκαρπος κα\ ξηρός. Παρίστησι γούν 4 
Χριστδς , ώς πρόβατα μέν έκ δεξιών, τους Αγίους, 
ώς έρίφους δέ κα\ έξ ευωνύμων τούς τ ή ς ανομίας 
έργάτας. Ούκούν τδ έπίδοξον αυτού κ α \ ύπερφυες 
κατίδοι τις άν ώς έν γε τψ μόσχψ. Τδ δέ. όμοιουΛε; 
τοίς καθ* ημάς , λελογίσθαι δέ δτι καλ έν τοίς άνε­
μοι ς, διά τού χιμάρου νοήσεις. Έσφάζετο δέ καλ ώς 
πρόβατον, διά τήν έμφυτον ήμερότητα, χα \ τήν είς 
πραότητα θυσίας υπεροχή ν. ε 'Ος πρόβατον γάρ 
ήχθη, ι φησ\, c χαλ ώς άμνδς, εναντίον του κείρονπς 
αύτδν, άφωνος, ούτως ούκ ανοίγει τό στόμα αύτοΰ. > 
'Αλλ* εί μέν είη τυχδν ηγούμενος ό ταίς πλημμελείς 

sive ex ovibus illa forlasse fuisset, aive de capris, Β ένοχος, άρσην ό χίμαρος ήν. ΕΙ δέ δή τ ι ς έν λα&ίς 
ut in ipsa qaoqoe sacrificiorum differentia, sapien-
tem Salvaloris nostri dispensalionem lex designaret. 
Ubique enim princeps est, et praslantiori honoris 
gradu masculum animal, proximuni ac aecundam 
locum obliuet femina. Igitur singulorum bomimim 
erralis illa quoque per Cbristum purgatio propor 
tione respoodet, et in Us qut praesunl, atque prin-
cipibus, et in subditis, el in singulis atque sab-
jeclis. Neque enim princeps ac popolus, si in pe<y 
catum lapsi fuerint, «qualibus criminibus sunt 
obnoxii, sed majoribus procul dubio culpis le-
nenlur principes; ideo copiosiore quoque gratia 
abluunlur. 

PALL. Inlelligo quid dicas : praestanlius eei ^ 
quippe maaculam ammal attero sexu. 

CYR. Facileestfttrtem videre in Chrislo quamdam 
gloriae differentiam : princeps enim esi aique dux 
omnium sine dubio, tanquam Deus ac Dominus; 
factusesl autemianquam ordine posleriorae secun-
dus, propter bumanitatem; sub lege quoque positus 
est, tanquam subditus. 

PALL. Credibilis sane intelligentia. 
CYR. Alia quoque adjungit inquinamentorum 

genera, et suam cuique rursus puriOcationera, ut 
quae in Christo irapleretur, insliluit : sic aulem 
d i x i t : « Si vero anima peccaverit,el audierit vocem 
adjurationis, et ipse testis, aut viderit, aul con-
scius fuerit, nisi nunliaveril, accipiet peccatum. 

χαλ καθ* ένα , θήλυ τδ σφάγιον, κάν ε ί τ ε πρόδεπι 
είη τυχδν, είτ* ούν έξ αίγών, καί έν τ ζ τών θ»ρέ> 
των διαφορά τής του Σωτήρος ημών οίχονομίαςύ 
σοφδν, τού νόμου κατασήμαίνοντος. Ήγεμονεΰο {άν 
γάρ αεί πώς έστι, χαλ έν τιμή ^ρώτη τ ο Αρσεν, bt* 
μενον δέ χαλ έν δευτέροις τδ θήλυ. Αναλογώ 
ουν τοίς έκαστου πταίσμασι, χαλ ή διά Χριστώ «ί-
θαρσις έν γε τοίς προεστηκόσι καλ ήγουμένος, καί 
τοίς ύπδ χείρα , χαλ καθ' ένα τε καλ ύταζενρώ*»-
ΕΤεν γάρ ούκ έν ίσοις αίτιάμασι πεσόντος <1;έ*αρ 
τίαν, ηγούμενος κα\ λαδς, αλλ* έν μείζοσιΤΛ«kv 
τως, ηγούμενοι. Τοιγάρτοι πλουσιωτέρα διαε*ή<ρ-
ται χάριτι·| 

ΠΑΛΑ. Συνίημι δ φής* άμεινον γάρ θατέρου,α 
άρσεν. 

ΚΤΡ. Ίδοις δ* άν έν Χριστψ, τδ ώς έν δόξ^ Β · 
φορον * άρχων μέν γάρ έστι χαλ τών δλων καθητητ^ 

-ομολογουμένως, ώς Θεδς καλ Κύριος. Γέγονε δέ κε> 
ώς έν τάξει δεύτερος, διά τδ άνθρώπινον, τέθειται 
δέ καλ ύπδ νόμον, ώς ύφηγούμενος. 

ΠΑΛΑ. Πιθανδς ό νούς. 
ΚΥΡ. Κα\ έτερους δέ μολυσμών Ιπισανάτηει τοδ· 

πους, καλ τδν έφ' έκάστψ δή πάλιν, προκεχρησμψ^ 
κεν άγνισμδν, ώς έν Χριστψ πληρούμενον. Έφη α 
ούτως * ι Έάν δέ ψυχή άμάρτη , κα\ άκούστ] φωνήν 
όρκισμού, κα\ ούτος μάρτυς ή έώρακεν, ή σύνοιδεν, 
έάν μή άπαγγείλη, λήψεται τήν άμαρτίαν. *Β{υχή 

Anima qaa^cunque tetigerit omnem rem immandam, ^ εκείνη ήτις έάν άψηται παντδς πράγματος άκαβάρ* 
aul morlicinum, aul captum afera immundam, vel * 4 1 * Λ — Λ — Λ ^ 
morticina abominaliooum imraundarum , aut raorli-
cina jumentorum immundorum, aut tetigerit de i in -
rounditia hominis ab omnt immunditia ejus ,quam %\ 
tetigerit, inquinabitur, et latuerit ipsum, 531 post-
ea vero cognoverit, el deliquerit: anima quaecun-
que jaraverit dislinguens labiis, ut malefaceret 
vel benefaceret, juxta omnia quae distinxerit horao 
jurejurando, et laluerit eum , et ita cognoverit, et 
peccaverit unum ex hts, confitebitur peccalum , 
pro quo peccaverit, et offeret pro iis quae deliquit 
Domino, pro peccato quod peccavit, feminam ab 

isa. Liii, 12. *· Maltb. xxv, 35 . 8 1 Isa. LUI , 7. 

του, ή θνησιμαίου, ή θηριαλώτου ακαθάρτου, ή τά* 
θνησιμαίων βδελυγμάτων τών ακαθάρτων, ή τ£ν 
θνησιμαίων κτηνών τών ακαθάρτων, ή άψηται Ατδ 
ακαθαρσίας άνθρωπου, άπδ πάσης ακαθαρσίας αύτον, 
ής άν άψάμενος μιανθή, κα\ έλαθεν αύτδν, μετά 
τούτο δέ γνψ, καλ πλημμελήση, ή ψυχή ή άνομος, ή 
διαστέλλουσα τοις χείλεσι κακοποιήσαι ή καλώς 
ποιήσαι κατά πάντα δσα έάν διαστείλτ} 6 Ανθρωτ** 
μεθ' δρκου, κα\ λάθη αύτδν πρδ οφθαλμών, χαλ ούτος 
γ ν ψ , καί άμάρτη Εν τι τούτων* καλ έξαγορεύσει 
τήν άμαρτίαν περ\ ών ήμάρτηκε χατ* α υ τ ή ς · καλ 
οίσει περ\ ών έ πλημμελή σε Κυρίψ, περλ τ ή ς Α;ιαρ* 
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τ ίας ής ήμαρτε, θήλυ απδ τών προβάτων, Αμνάδα ή Α ovibus agnam, aul capcllam dc capris pro pe^ctlo 
χίμαιρα ν έξ αίγών περ\ αμαρτίας, καλ έξιλάσεται 
τέερί αύτοΰ ό Ιερεύς περι τής αμαρτίας αυτού, ής 
ήμαρτ*, χαλ άφεθήσεται αύτφ ή αμαρτία, ι "Λθρει 
δή ουν οτι τδν όρκισμού φωνής επαΐοντα, κα\ παρ' 
ουδέν δλως τδ πράγμα πεποιημένον, καλ τδν έτέροις 
f νοχον μολυσμοίς, καλ μήν έπΙ τούτφ , τδν έπ\ τή 
ψευδορκία κατεγνωσμένον, ένίσω τε χαλ άπαραλλάχτφ 
τίθησι πλημμελείας τρόπω · μολυσμδς γάρ αληθώς 
εξαίσιος, χαλ είς αύτδ που τδ λοίσθον άναθρώσχει τών 
κακών, ή είς Θεδν καταφρόνησις, χαι ταίς σαρχικαίς 
άκαθαρσίαις εγγύς τε χα\ αδελφδν τδ πλημμέλημα, 
ή ούχ έν Γσφ θετέον λόγω τήν έπάρατον ψευδορκίαν 
χαλ όρκισμού χαταφρόνησιν; 

ΠΑΛΛ. Πάνυ μ£ν ούν - ισόπαλη γάρ πως έπ* άμ-
ς>οΐν άε\ τά έγχλήματα. 

Κ Τ Ρ . Έψεται δή οδν χα\ τούτοις ή λύσις δι* έξ-
αγορεύσεώς τε χαλ μήν χαλ άμνάδος, ήτοι προβάτου 
σφαγής* ι Λέγε γάρ σύ τάς ανομίας σου πρώτο;, > 
φησλν, ι ίνα διχαιωθής.) Καλμήν χαλ ό θείος αναφω­
νεί Ααβίδ· ε Ειπα· Έξαγορεύσω κατ' έμού τήν άνομίαν 
μου τ φ Κυρίω, χαλ σύ άφήκας τήν άσέβειαν τής καρ­
δίας μου. > Πλήν, ούχ άπόχρη είς τήν τελείαν άπό-
νιψιν τδ έξαγορεύσαι μόνον, άπαλλάττει δέ παντελώς 
δ Χριστού θάνατος, παθόντος υπέρ ημών» κα\ ταίς 
απάντων ημών άμαρτίαις έαυτδν υποφέροντος ώς έν 
είδει παντλ τών ήμερων ζώων έν μόσχψ δή λέγω, 
χαλ μήν καλ προβάτφ κα\ αίγί. Άπροφάσιστον δέ 
ώσπερ καθιστάς δ νόμος τδ £$θυμον είς θυσίαν, τοίς 
έν μαλυσμοίς χαλ άκαθαρσίαις, εί μή μόσχον τις έχοι 

δυο quod peccavit; et exorabit pro e&tacerdoa, 
pro peccalo suo quod peccavil, et remittelur ς» pec-
cataro · · . > Aniinadverte igilur eum quj adjarado-
uia vocem audjerit, eamqae rem prorsos nibilj pen -
derit, e.t eum qai ajiis inquinamenlis infectus.fuerit, 
iilum praeterea qui de perjario damnatus s i l , aequali 
aique persimili delicti genere comprebendi: macu(a 
est enim nefaria sane, e.t oranjuni p]ane scelerum 
sumiuura, ille Dei conlempliis, ac delictam carna-
libus impuritalibus vicinum atque cognaluni. Quid? 
Nonne axjua raiione pendeoda eunt, exsecrandtun 
perjurii scelus et conlemptus adjuraiionis? 

paria ejiim sunt utriusqjue PALL. Maxime yero: 
Β rei crimina. 

CYR. Tamen bas/c quoque crimina per confessio~ 
nero, atqueagiueautovis immolalionem delebunlun 
c Dic enim, > inquit , c iniquilales luas prior, με 
justiflceris » Quinclia/n beatus Pavid claniai: 
« Dixi : Confltcbor adversum me injustiiiam meaiu 
Domino, et tu remisisti impielatem cordis mei 
Non tamen ad perfectam ablutionem salis est 
conflteri dunlaxat, sed liberat ex toto Chrisli piors, 
qui passus est pro nobis, et gese omnium nosirujn 
peccaiis quasi in omni genere mansuetorum ani-
manliuin snbjecit, in vitulo, ioqoam, £.1 oye, ct 
capra. Ut vero occasionero omnem Jexadlmeret, 
quara i i qui iramundi impurive es$en), suae Degli -
gentiic in sacriliciis faciendisposseDt obtendere,sJ 

χαλ πρόβατον, τοίς κατά χείρα κα\ έν Ισχυΐ τιμ^ν άνα-€ vitulus deesset aut ovis, ea qo* jnanus ejuo 
πείθει, λέγων · ι ΈΑν δέ μή ίσχύ|) ή χε\ρ αυτού τδ 
Ικανδν είς τδ πρόδατον, οίσει περλ τής αμαρτίας αυ­
τού, ής ήμαρτε, δύο τρυγόνας, ή δύο νοσσούς περι* 
ατερών Κυρίφ, ένα περ\ αμαρτίας, καλ ένα είς ολο­
καύτωμα, χαλ οίσει αυτά πρδς τδν ίερέα, χαλ προσ­
άγει ό Ιερεύς τδ περ\ τής αμαρτίας πρότερον, κα\ 
άποκνίσει δ Ιερεύς τήν κεφαλήν αυτού άπδ του σφον-
δύλου, χαλ ού διελεί, χα\ ^ανεϊ άπδ τού αίματος του 
τιερλ της αμαρτίας, έπι τδντοίχον τού θυσιαστηρίου. 
Τ δ δέ κατάλοιπο ν τού αίματος καταστραγγιεί έπλ τήν 
βάσιν τον θυσιαστηρίου. Αμαρτίας γάρ έστι, καί τδ 
δεύτερον ποιήσει ολοκαύτωμα ώς καθήχει * κα\ έξ-
ελάσεται περί αυτού ό Ιερεύς περ\ τής αμαρτίας, ής 
ήμαρτε, χαλ άφεθήσεται αύτφ. > Τρυγόνι μέν δή κα\ 
περιστερά παρεικαστέον εύ μάλα τδν Κύριον ημών ^ 
Τ η σού ν τδν Χριστδν, δτι τδ μέν έστιν εύφωνότατόν 
τε χαλ λαλίστατον έν στρουθίοις, τδ δέ δτι μάλιστα 
πρδς άκρον ήκει πραότητος. "Αμφω δέ ήν έν Χριστφ. 
Πάσαν μέν γάρ κατεκήλησε τήν οίκουμένην τοίς εύαγ-
γελιχοίς κηρύγμασι, τρυγών ή άνωθεν τε χαλ έξ ου­
ρανού, λιγυρδν ώσπερ ένιείσα μέλος , κα\ τήν τού 
βεοΟ καλ Πατρδς κατατρανούσα θέλησιν. Ός γάρ ό 
θεσπέσιος Ιωάννης φησ\ν, ι "Ον άπέστειλεν δ Θεδς, 
τά βήματα τού Θεού λαλεί, ι Έκάλει δέ κα\ ημάς 
π ρ δ ς μίμησιν τής ένούσης αύτφ πραότητός τε καλ 
ήμερότητος , ούτω λέγων * < Άρατε τδν ζυγόν μου 

tievit. ν . ι - 6 . ·» Isa. χχιπ, *26. β % Psal. χχχι, 
** Jo t i i . m, 54. 

PATOOJ,. Gn. lX\m, 

posset, et facullas paleretar, offerre saadet dicens : 
f Si non potuerit manus ejus quod satis esl ad 
ovem, offeret pro peccaio suo, quod peccavit, duos 
turlures, aut duos pullos columbarum Domino, 
unura pro peccalo, alterum in hojocaustum. E l 
ferel ad sacerdotem, et offeret sacerdos, quod esi 
pro peccato, 532 primum, et coDfriuget sacerdos 
capul ejus a vertebra, el non separabit, el asperget 
de sanguine ejus, quod est pro peccato, ad parie-
tem altaris, reliquum vero aanguinem exprimel ad 
basim altaris ; pro peccalo namque est. Ει secun-
dum facicl holocaustum juxta ritum ; et orabit pro 
eo sacerdos pro peccato, quod peccavit, et remitie-
tur ei > B . » Turturi igitar et columbab aptissime 
conferri potest Dominus noster Jesus Christus , 
quod Ule quidem inter ayes canora sane voce est, 
ac maxime resonanti : baec vero mansuetudin 
summa praediu : utrumque autem in Cbristo iait . 
Oblectavit enim orbem terrarum evangelica pnedi-
catione turtur ille supernus atque ccelestis, cum 
suave quodammodo carmen modularetur, et Dei ac 
Patris voluntatem declararel M ; ut enim beatus 
Joannes a i t : c Quem misit Deus, verba Dei loqui-
l u r » Vocavit nos itidem ad imitalionem sua 
lenilatis atque mansuetudinis, ita dicens : « Tollile 
juguro meum super vos, et discile a me quia milis 
. M Levit. v. 7-10. ·· Joan. v i , 58, et abbf, 

3J 
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ι et hurailiscorde • · . » Accipiet igitur lurlurcm Α έφ' υμάς, καλ μάθετε άπ* έμού, δ η πράος είμι κβ 
ταπεινός τή καρδία» ι Λήψεται τοίνυν TTJV τρυγόνα,* 
φησ\ν, ε δ ίερευς, κα\ άποκνίσει τ φ δννντ. Σφάζε» 
γάρ ούτω τά ελαφρά τών στρουθίων. Πλήν, ofarf* 
Απαν άποτεμεί, δήλον δέ δτι τήν κεφαλήν. Πεχρα 
κται γάρ ούτως δ Χριστού θάνατος, ούχ ε ίς μερσρ**, 
άλλ* είς Ινωσιν. Τοιγάρτοι καλ έν άρχαΐς έχέ t i 
Πάσχα τιθε\ς νόμον, καταθύεσθαι μέτν προστέτχη 
τδν άμνδν, πλήν ι Έ ν οΙκία βρωθήσπται, t oy , 
ι μ ι$ , καλ ούκ έξοίσετε τών κρεών αυτού ίξμ. ι Με­
μέρισταί γάρ ουδαμώς δ Χριστδς, αλλ* είς ολοκλφ-
ρως καλ έν έκάστφ χαλ έν πάσεν έστι, χαλ αυτός έπ* 
ή είρήνη η μ ώ ν , σνλλέγων ημάς είς Ινωσιν · φ η 
πρδς αλλήλους έν ομοψυχία, καλ τήν δι* εαυτού πρδς 
βεδν έν Πνεύματι. "Ότι τοίνυν ού μεριαμού πρέξε*ς 

sacerdoe,» inquit, c et discindelungue;&icemra exi-
gox aves occiduntur, non tamen prorsus separabit, 
capat nimirtim : sic enim cst Chrisli more, non ad 
dmsionem, sed nnionem perpetrata. Itaque a prin-
cipio quoque, cum legem de Pascba sanciret, im-
molari quidem juseit agnum, tareen : c In una,» 
inqnit, c domo comedetur, et non efferetis de car-
nibus ejus foras M . » Cbristas enim minlme divisae, 
sed unus integerel in guiguHs ast,et in omnibas est: 
ct Ipse est pax nostra, qai nos ad unitatem colligit, 
tum eam qua inler nos per unanimitatem jungimur, 
tura qua per ipsum cum Patre in Spirilu connecti» 
mur. Igitur Cbristi mortem non divlaionem in -
vexisse, sed mutoam inler nos unitatem, id obli-
qoe dedarabatur in eo quod avis illa immolabaiur Β xyy ενώσεως πρδς ημάς δ Χρίστου γέγονε θάνακς, 

έδήλου πλαγίως τδ θύεσθαι μέν τδ στρουθίον, ω {ήν 
χα\ είσάπαν άποκείρεσθαι του σπονδούλου τήν ma& 
λήν * δτι δέ αγιάζει τήν Έκκλησίαν τ ψ Ιδίω αίματι, 
κατασημήνειεν ά ν , τδ τ φ αίματι τού στρονϋβ 
καταραίνεσθαι τήν σχηνήν χαλ τά έν αυτή. Μί* « 
τρυγών υπέρ αμαρτίας, χαλ μία παλ εν, είς Αεαέ-
τωμα, νοείται δέ δι* άμφοίν δ Χριστδς , χαί i a t y 
σκων υπέρ ημών, χα\ είς όσμήν εύωδίας Λα**** 
μένος τώ Πατρ\, χαλ μήν καλ αντάλλαγμα 
των ζωής έαυτδν άνατιδείς. 

ΠΑΛΛ. Εύ έφης. 
ΚΥΡ. Υποβιβάζει γε μήν δ νόμος χα\εΙςτΤώ> 

εύπόριστον τής θυσίας τδν τρόπον* χα\ Αναλέίν; 

quidem, non lamen in lotum a verlebra caput ab-
scindebatar; eumderoque sanctificare Ecdesiara 
too sangoine , ex eo significatur, quod labernacu-
luta, etea qua? inipso erant, avis sanguine respetv 
gebantur. Unu» aatem turtar pro peccato, unux 
item in holocaostum offertur; verum per utramque 
Cbristus intelligitur, qui turo pro nobis mertvus 
eet, fum in odorem suavitatis Patri ut holocaustun 
oblatus · · , e l seipsum pro universorum vila pretiam 
iependit. 

8 3 3 PALL. Recto dicis. 
CYR. Sacrificandi porro munas lcx usque eo 

extenuavii, u l parari sacrificium facillime posset, 
et pro cujusque facullatis modo fieri jobet u i illam ^ τ ο Τς έκαστου μέτροις ποιείσθαι προατάττει, τέ» W 
in recic faclis cunctationem ubique pnecidat, ex-
cusationemque omnem negligentiae adimat. Scri-
bit aulem eic rursum : c Si autero non invenerit 
roanus eius par larturum, aut duos pullos colum-
fearum, fcret donum suuoi, pro eo quod peccavit, 
dccimani ofiphi simila? pro peccato; non infundet 
oleum super ipsum, neque imponel snper eo thus ; 
quia pro peccato est, et feret eam ad sacerdotem. 
Et capiens sacerdos ab ea plenum pugillum suum, 
memoriale ejos pooet super altare bolocaustorum 
Domini : pro pcccalo esl. El orabil pro eo sacer-
dos, pro peccato ejus quod peccavit df uno ho-
r u m , ct remittentur e i ; reliquura vero erit sacer-
doti, ut hoslia s imike c l . ι Sed in bis quidem dor.is 

τοίς άρίστοις δκνον ύποτεμνόμενος πανταχη, χαλ 
άπροφάσιστον καθιστάς τοις έλούσι τδ /$£θυμον. Τρέ­
φει δέ ώδε πάλιν* ε Έάν δέ μή εύρίσκη ή χείρεύ-
τού ζεύγος τρυγόνων, ή δύο νεοσσούς περιστερών, χε\ 
οίσει τδ δώρον αυτού, περλ ού ήμαρτε, τδ δεχατον τον 
οΤφι σεμιδάλεως περί αμαρτίας. Ούχ ϊπιχιεΤ έχ* 
αύτδ έλαιον, ουδέ έπιθήσει έπ* αύτφ λΐδανον, δτι περί 
αμαρτίας έστ\, χαλ οίσει αυτήν πρδς τον U p i a , χαλ 
δραξάμενος δ Ιερεύς άπ* αυτής πλήρη τήν δράκα <ί 
τοϋ, τδ μνημόσυνον αυτής έπιθήσει έπλ τδ θυσιαεο» 
ριον τών ολοκαυτωμάτων Κυρίου, αμαρτία έστί. 1£ 
έξιλάτεται περ\ αύτου ό ίερεύς, περ\ της άμαρτίε; 
αυτού, ής ήμαρτεν άφ* ένδς τούτων, χαλ άφεθήσεται 
αύτφ. Τδ δέ καταλειφθέν έσται τ φ Ιαρεί, ώς θασίε 

nibil csl quod de Cbrislo accipi adbuc possit; sed D τής σεμιδάλεως· · *Αλλ* ένγε δή τούτοις» περ\Χμ-
cfferentis vitam, el illura in Cbristo accessum, et 
consecralloncm qua Deo dicamur, bujus oblationis 
ritus nobis indicat; offertur enim simila ea qua flt 
panis : est aulem panis flgura vilae; sed neque 
Ibure conspergi, ncque olco rigari oportere dici t , 
ejusque rei sapientem ac necessariam causam aflert, 
quia pro peccato esl , a quo prorsus longe remota 
est et bilarilas, quae in oleo inteiligitur, et bonus 
odor, qui in tbure : non est aulem ambiguum quin 
peccatum quod in nobis esl, triste quiddam sit et 
cxpers odoris, cum contra virlus semper et hilari-
iate per spem in Deum pnedila sit, et non exiguum 

στού μέν ούκέτι, τήν δέ τού προσάγοντος ζωήν, χαλ 
τήν έν Χριστφ πρόσοδον, χαΧ τήν είς θ ε δ ν άφιέρωσιν, 
δ τής θυσίας ήμίν ύποφαίνει τρόπος. Προσφέρεται μεν 
γάρ σεμίδαλις άρτου γένεσις. Ζωής δέ τύπος, δ άρ­
τος· άλλ* ούτε λιβάνφ καταπάττεσθαι δείν αυτήν, 
ούτε μήν έλαίφ δεδεύσθαι λέγει, σοφήν τε χαλ άνχτ* 
χαίαν τού τοιούδε τήν άφορμήν εύ μdtλα προανατω-
νφν, δτι περ\ αμαρτίας έστ\ν, ής άν ε ίη πάντη τε 
κα\ πάντως άπωτάτω τδ ίλαρδν, ώς έν έ λ α ί φ νοούαε-
νον, και μέν τοι τδ ευώδες, ώς έν λ ιβάνω τυχόν* εή 
δ* άν ούκ άμφίλογον, δτι χρήμα στυγνδν παλ Αοσμ^ 
αληθώς, ή έν ήμιν αμαρτία. Καταπλοντήσει δέ έφ* 

»UktA.n9&. , M E x o d . xn, 46. "Epbes. ν , 9. " Levit. ν , 11-15. 
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εαυτή, της αρετής Αεί πως τδ Ιλαρδν, δι' ελπίδος της Α odorenihabeal, qualis in spirituali qualilate gcilicet 
βίς βεδν πολύ τδ ευώδες έχούσης, ώς έν πιότητι δη 
λονότι τ | | νοητή. Τύπος οδν Αρα ζωής, τής μή έχού­
σης τδ Ιλαρδν χαλ εύωδίας έρημης, ή λιβάνου δίχα 
χαλ ελαίου σεμίδαλις, αλλ* έν Χριστψ χα\ αυτή μετα-
οτήσεται πρδς τδ Ιλαρδν. Αέχεται δέ χαλ τδ ευώδες 

\ Αν πίστει , χαλ προσφέρεται τ φ Θεψ δι* αυτού, τού 
διασμήχοντος τούς μεμολυσμένους, χαλ Απονίζοντος 
νοητως τούς έναλόντας Ακαθαρσία, c Δράξεται γΑρ, · 

'φηολν, ι δ Ιερεύς Απδ τής σεμιδάλεως, χαλ «ανοίσει 
έπλ τδ θυσιαστήριον των ολοκαυτωμάτων Κυρίφ. » 
Έ ν Χριστψ γάρ ημών ή προσαγωγή, χαλ δν αυτού 
προσίεμεν ot μεμολυσμένοι. ΑικαιούμεΟα δέ διΑ π ί ­
στεως, χαλ είς δσμήν εύωδίας Ανατιθέμεβα τψ Πατρί, 
εαυτούς μέν ούχέτι, Χριστδν δέ τδν έν ήμίν, εύωδίαν 
έχοντες τήν πνευματική ν . 

ΠΑΛΑ. 'Ατρικής δ λόγος. 
Κ Τ Ρ . Καλ προς γε δή τούτοις, χαλ εί γένοιτδ τινας 

«ροσχρούσαι Θεφ» χαλ ύφελέσθαι τι τών ήγιασμένων, 
εΓτ' ούν άνήνασθαι τδ έπηγγελμένον, καλ μηδέ παρα­
χρήμα προσενεγκείν, καλ τδ ^άθυμον έν τούτοις, 
λήδης έγκλημα παθείν, διαχαΟαίρει πάλιν. Γέγραπται 
γάρ ώδί- c Καλ έλάλησε Κύριος πρδς Μωσήν, λέγων 
ψυχή ή άν λάθη αυτήν λήθη, χαλ άμάρτη ακουσίως 
άπδ των αγίων Κυρίου, χαλ οΓσει τής πλημμελείας 
αυτού τ φ Κυρίφ χριδν άμωμον έχ τών προβάτων, τ ι ­
μής αργυρίου σίκλων, τ φ σίκλφ τών αγίων, περλ Λ 
έπλημμέλησε- χαλ δ ήμαρτεν άπδ τών Αγίων, απο­
τίσει αύτδ, καλ τδ έπίπέμπτον προσθήσει έπ ' αύτδ, 

Β 

esse potest. Vilae igiiur bilaritatem non habentio, 
ex bono odore vacuae flgura est illa sine oleo ac 
thure simila : sed ipsa quoque in Christo ad bilart-
Utem transferiur, assumitque bonam odorem in 
fide, et offertar Deo per eum qui abelergit inquina-
tos, et eos qui in imporitates prolapei eunt, abluit. 
« Gapiet enim, » inquit, « pugillum sacerdos de 
simila, et impone t super altare holocaastoram Do 
mino : » i n Christo enim accessum habemua, ac per 
ipsam appropinquamus, qui inquinaii sumua. Josli-
ficamur autem per fidem, et in odoren enavitaiift 
offerimur Patri **; cnm spiriteabs iUe bonue odor 
non ipsi qaidem simas, eed ipee Cbristas, qui ia 
nobis esL 

534 PALL. Yerissiiae dictum. 
CTR. Ad bsec,siqui Deom offenderint, et aliquid 

ex iis abstderint quae Deo sataclificala 8ant, sive 
recusarint qaod Deo polliciti sunt exsolvere, neqae 
continuo obtulerint, ejasqae rei fiegligentia ad col-
pam oblivionis pervenerit, rursus id crimen expiare 
docet. Sic namque scriptum eet : < Et locutue eet 
Dominus ad Moysen, dicens : Anima quae oblivione 
oblita fuerii, et peccaverit non sponte ab iis qtue 
aancla suiit Domino, ferei pro delicto suo Domino 
arietem immaculaiam ex ovibus preiio argenti ai* 
clonim giclo sancto, pro eo quod peccaVii, e i qaod 
peccavitasanctis restituel illud, et quintam adjiciet 

χαί δώσει αύτδ τ φ ΙερεΙ, χα\ δ Ιερεύς έξιλάσεται περλ Q super i l lud , el dabit illud sacerdoti, et sacerdos 
αυτού έν τψ χριφ τής πλημμελείας, χαλάφεθήσεται 
αδτφ· » Πάνδ&ινον γάρ αληθώς, τδ ύφελέσθαι τι τών 
ήγιασμένων χαλ ανατιθεμένων είς δόξαν Θεού. Έν 
έσω δέ τρόπω διαβεβλήσεται, χαλ ούχ έν μιχραΐς 
αΐτίαις, τδ μή άποτίσαι τά έπηγγελμένα. < Τέχνον 
γάρ, ι φησλν, ι.έάν εύξτ^ εύχήν τ φ Κυρίψ, μή χρο-
ν/σης τού άποδούναι αυτήν* άγαθδν τδ μή εύξασθαί 
σε, ή τδ ευξασθαι, καλ μή άποδούναι. > Ψάλλει δέ που 
χαλ δ θεσπέσιος Δαδ*Τδ·« Εύξασθε καλ άπόδοτε Κυρίφ 
τιμ Θεφ υμών. > Έκολάζοντο δέ κα\ οί 'Ηλελ παίδες, 
ύποκλέπτοντές τινα τών αγίων, χαλ σφετεριζόμενοι 
τ ά τού Θεού. Τίς οδν άν γένοιτο χαλ τούδε τυχδν ή 
Αφεσις; "Η πώς άν έκλύσοιεν αιτίας τδν πόδα, καλ 
όπαλλάττοιτό τ ι ς ; Πρώτον μέν εί πλουσιωτέραν τών 

exorabii prooo in ariele delicti, ei remiUetur e i " . 
Gravissimum enim crimen sane oaferre aliquid de 
sanctificalis et in Dei gloriam dedicalis, #que col-
pandum est, nec leve crimen ducendum, quae Deo 
promiasa sint non persolvere:« Fi l i en im,» inqu i t , 
c si votum voveris Deo, ne differas reddere illud : 
melius est non vovisse, quam voVisse, et «non red-
dere". > Psallil etiam beaius David : ι Yovete, ei 
reddite Domino Deo veslro M . » Fi l i i quoque Heli 
punili sunt, quod e sanctis nonnibil aubriperent, et 
qiue Dei erant, inlenrerterenlM . Qua ratioiie igitur 
hoc quoque crimen remittetor, aut quomodo ex 
hujug calpse laqueo qaispiam exsolvere pedem, et 
liberari poterit ? Primum qttidem, si plus peraolvat 

Οφαιρεθέντων ποιοίτο τήν άντέκτισιν Προσθήσει γάρ D quara subripuit : Addet enim quintam, ioquit; 
τδ έπίπεμπτον, φησλν, είτα κριδν είς θυσίαν εί προσ-
οίσειεν ώνητόν. Τύπος Αν εΓη τδ χρήμα, Χριστού, δν 
ο! τών Ιουδαίων προεστηκότες έξεπρίαντο τρόπον 
τινά, τριάκοντα δηναρίων, Α τψ προδότη κατέθεντο 
μαθητή. Ούκούν έν Χριστψ, καλ τών είς Θεδν αίτια-
μάτων, ή άφεσις. Ό τ ι δέ καί τών είς ανθρώπους 
αδικημάτων άπαλλάξειεν άν αύτδς, άταλαίπωρον ίδείν, 
τδν γείτονα τε καλ εφεξής άνεγνωκόσι νόμον. "Εχει 
δέ ο&τω* ι Καλ έλάλησε Κύριος πρδς Μωσήν, λέγων* 
Τ υ χ ή ή άν άμάρτη, χαλ παριδούσα παρίδη τάς έντος 
λάς Κυρίου, χαλ ψεύσεται τά πρδς τδν πλησίον έν 
«αραθήκη, ή περ\ κοινωνίας, ή περλ αρπαγής , ή 

deinde si emplam arietem in eacriflcium obtulerit. 
Id autem Gbristi figura est, quem Judaeorum prio-
cipes emenint quodammodo triginta denariis, quos 
prodilori discipulo numeravemnt. Igilur iu Cbristo, 
criminam in Deum quoque commissoram flt remie-
sio : ab iis qaoque criminibus quae in homiDea 
commissa sunt, eumdem ipsum eripere, baad dif-
ficile est videre, si proximam, et q u » deinoeps se-
quitur, legem recitaverimus. Ea sic habet *. c Et 
locutus est Dominns ad Moysen, dicens : Anima 
quae peccaverit, et conlemnens contempserit man-
data Domini, et abncgaverit rem proximi in depo-

·» Epbet. ν , 1. « Levit v f 14-16. M Eccle. T f 5, 4. ·» Psal. txxv, 12. ·· 1 Reg. n , l^seqq. 



* Ή ft cnnu A L E X A S M H I ABCMEP 
fttercJ de tmneiMe, v«l Ac farto, rat f raa j j r i t η Α ήδίχησέ τι τον χλττ**·. ή &φε* 
Φ*ΜΦ frotimmm, t/eiioveatt rtm pe rd f txa^e t se» -
Utm* 4*0* foerit,eijoraveritimdmlewier, demm%-
ttbet re f qoaatcaaqae fe«arrit boooo 4 Ua rrt peceet 
k- ipoa; r t etit com fnmnenu 535 et d^tiqverit, 
t f reddioVfft tmrUtm oood rapoit, vH fratjdea 
4 * m fraedavii, v d oVpoutoxi qeod ereditan e t i 
t i , v d rwe perdiuai q v a » bnreoit, ex oemi rc de 
qva jaravU fmdatenler, reddet i p w n soflem, et 
qatoUm odjiriet ei cnjat , fpsi reddet, qoo die 
redargtrtof faerit, ei pro delicto too feret Domino 
srieteot ex oribof irnmaciiUttiii) prelio fn quod pec-
m i i ; «?t expiabit pro eo focerdot coram Domino, 
η reiafltetor t\ ex otnnUmf quae fedt ct peccarii 
in i p n o # f . » Video expUlionis morem ac rilmn aeqne 
In otroqoe crimine lenrari Τ RettiUtet enim, inqoii, 8 Αποχαθαρσχως tv ίσφ τρέχοντα, χαλ χ ^ ρ ο τ φ ε ν » Α' 

η 

σηται χερϊ αντής, χχα δράτζ α€χως Μ ς Μ 
κοντών, ων έάν ποιήστ^ δ &ν%ρωης, oVosc χ^χνροχ* 
εν τούτοις. Καλ Ισται ήνέχχ εαν χωΑ τάχ>. 
μελήση, χαλ Αποδφ τδ Α ρ α γ μ α · δ t > s B 3 E * » ν* ·* 
Αδίκημα, δ ήδίχησεν, ή τήν t a p x t f x r * . ^τ=ς τα»» 
ετέθη αύτψ, ή τήν Απώλειαν, ήν ε£ρε* 
πράγματος, οί ώμοτε χχρ\ αύτοΰ άΑ3χο»ς. ι 
αε ι αύτδ τδ χεφάλαιον, χαί τδ lcCccpjiuov 
έχ* αύτδ, τίνος έστΥν, αύτφ αποδώσει ζ tjtlfai Οεγ-
χθή, καλ τής πλημμελεω* αυτού οίσει τ φ Κ-*ρ*φ xpot 
άπδ τών προβάτων άμωμον, τιμής, ε ί ς δ Ιχ*π/χ4» 
λησε. Κα\ έξιλάσεται περ\ αύτοΰ δ Ιερούς Ενόντα Κ> 
ρίου, χαι άφεθήσεται αύτψ περλ ένδς ά π δ πάντων Ι ι 
έποίησε χα\ έπλημμέλησεν έν αύτφ. » "Ορ$ς τ% 

eom adjectione, et arietii obfaiione. Neqoe toloni 
ertmlna fn Deom commiHa, veram eliajn ia fratree, 
• t %enerto eoffirouiHone conjonctoe cxplare oportere, 
lex opiima pmcipit. In Chritto aulem non flt ex 
parte JutilOcatlo, ted perfecu potius maculanim 
tblutlo. Ideoqiie dicebat: ι Amen, aroen dico vobis, 
fliiia qut vxfiait In me, babet vilam anernam, et In 
Jirliclum non vent i , ied traiuit de morle ad v i -
t i m · · . » Quod %\ Judlclum effagit, quisqnis hi fide 
JufttlAoatlooem adeptus est per Christum, omnino 
dicere iMcetae cnt cum · criminibus absolutom, 
notluinquo fenut accusationit advereus eum homi-
nein valore centondum. « Deus eel enim quijusti-

άμφοΤν τδν τρόπον; Εκτίσει γάρ δή ονν «feovospy» 
χα\ κριού προσαγωγή * τά τε είς βεδν άγχίήρχτε, 
τά τε είς αδελφούς χαλ ομογενείς άποχρούαο&η δώτέ 
νόμος εύ μάλα διεχελεύετο. Μερική δά ο&τι που h-
καίωσις έν Χριστφ, τελεία δ! μάλλον του νκτασπύω* 
είωθδτος άπδνιψις * τοιγάρτοι χαλ έπασχε ν* β "Ajdjs 
αμήν λέγω ύμιν, δτι δ πιστεύων είς έμΙε, fjcx ζ^* 
αίώνιον, χαλ είς κρίσιν ούκ έρχεται, άλλά μετεάΦς· 
χεν έκ τού θανάτου είς τήν ζωήν. » ΕΙ δέ * ψ* 
νεσθαι διαπέφευγεν, δ τήν έν πίστει διχαίωσιν ε\τπθτ 
τήν έχων διά Χριστού, πάσα πως ανάγκη λέγτ*4; 
διέδρα τά εγκλήματα * χαλ τρόπος αίτ ιαμάτων Irjy-
σειεν άν ούδε\ς, χατά γε τοιούδε, φημί. ε βεδς γάρ4 

flcat; quit oet qui condemnel ·· ? ι Igitor, si offen- δίκαιων, τίς ό κατακρίνων; ι Ούχούν τοίς λελυπημέ-
•ί* fratrlbu» iacto salisfecerirous, iliaw in Cbrieto 
lunlincailonem piraliseiinam inveniemue. Sic Zac-
cbniie llle publicanus ad apostolatum vocaius, non 
modo to vocaniem aecuturum pollicilut est, sod 
otiam quecunque fraudaesct, quadruplo redditu-
rum : nlc enim ttaluo, qui Christum in seipsis pcr 
ftplrllum hihabilantem susccpturi sint, eos prius 
oportore maeulai abeiorgere, et eluere crimina, ct 
Ita splondldain, ei a maculls puram i l l i suam ani-
mam exblberc; a i alne dablo divinas ille psalmo-
rum Cawtor cum ad pncclaram hanc virtulcm per-
vtiiiitfet, clamabat dieens : < Paratum cor mcum, 
Dviia, paratum cor meum : cantabo et psalmnm d i -
c a m , 0 . ι l l t eniut lanis, si pu r» aint, tincltiro in-

νοις τών αδελφών, διά πραγμάτων άπολογούμενοι, 
τήν έν Χριστφ δΊχαίωσιν ετοιμότατη ν εύρι^αομεν. 
Ούτω καλ Ζακχαίος δ τελώνης κεκλη μένος είς ά π ο -
στολήν, ούχ ώς έψεται μόνον τφ κεκληχότι χατεπτ | -^· 
γέλλιτο, άλλά κα\ πάντα δσα άν ήδίχησεν άποδ-jboxtv 
έν τετραπλφ. Χρήναι γάρ οΐμαι τούς μέλλοντας Ι ν γι 
δή σφίσιν αύτοίς ένοικον δλάτού Πνεύματος ποχαΜ» 
Χριστδν, προαπονίζεσθαι ρύπους, καλ προαποσμ^ρν 
εγκλήματα, λαμπρά ν δέ ούτω καλ άκτ}λ(δωτον α·» 
φαίνε ιν αύτφ τήν Ιδίαν ψυχήν, καθάπερ άμέλτ.τα 
δ θεσπέσιος Μελφδδς έν καλφ τής τοιαύτης άρετη 
γεγονώς, άνεφώνει λέγων* ι Έτοίμη ή χαράχ 
μου , ώ Θεδς, έτοίμη ή καρδία μου , φα·*** 
ψαλώ. ι Ώσπερ γάρ χαθαροίς μέν ούσι χοές έ*κοις 

•Idont, *in ullno sordium reliquise illis iusinl, illico j>ένιζάνουσιν αί βαφαλ, ε ίδε ^ύπου τι μετεισι λε44ο-
lacilo indiictiit color amitiilur, nec Mdem in eis fir-
niam babct: 5 3 6 i u Chrisu parUcipalio io sancUs 
quidom et puras aniinas inf lu i l ; in iis aulera quat 
•ecut babcnt, nc in&idero quidem berereve alk> 
atodo polcsi; ι Sanctvs enim spiriias sapieniue fb> 
ptel dolum, » ut aonpium csl, c ti non inbabiubit 
itt ooq>on) subdiio peccalis T l . ι Igilar eos quos 
bnalnw Nwnciliando, tl IVainiro offcnsioncs be-
iWYolcalia oittciis minaendo, omneai a nobis n d -
pam romovfbimus, Chrisiique remissioneai conse-

• U v i t , vi , 1-7. ·· Joan. v i , 47 ; τ , *4, 

νον, εύαπόβλητον ευθύς τδ είσχεχριμένον, χαλ 
Ασφαλή τήν έδραν ούχ έχον έν αύτοίς * ούτω χαλ 
ή Χριστού μέθεξις, ταίς μέν άγίαις χαλ χα ίαραΐς εν­
δύεται ψυχαίς, ταίς δέ μή ούτως έχούααι^ ούδ* ά» 
δλως ένιζήσειεν * c "Αγων γάρ πνεύμα αο<ττπς φ^χ** 
ται δόλον, > χατά τδ γεγραμμένον, c χαλ οδ JLJ, J U > -
σε ι έν σώματι κατάχρεφ αμαρτίαις. » Ο ύ « ύ * 
ραπεύοντες τούς ήδικη^ιένους, και τοίς ε ί ς 
κατορθώμασι τάς των Αδελφών Αποχχίροντες 
αίτίας εαυτούς άπατης άπαλλάξομεν, χαλ τ ^ ν Α· Χ|»-
στφ χερδανούμεν άφεσιν. 

ΠΑΛΑ. Όρθότατα Ιφης. 

" Rom. vra, 54. Τ · Psal. LVI, 8. T tSa*\ ι, Α. 
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ΚΥΡ. Βοΰλει δή τούτοις καί έτερους εννοιών έπι- , 

συλλέγοντες τρόπους, τάτε έχ μολυσμών εγκλήματα, 
χαλ τΑ έφ* έκάστψ τεθεσπισμένα προς άποχάθαρσιν 
έξηγώμεθα; 

ΠΑΛΑ. Πάνυ μέν ούν, άμφίλαφεστέραν γάρ ούτω 
τήν ονησιν έξεργάσχιτ* άν ήμΐν ό έπλ τψδε λόγος. 

Κ Γ Ρ . Γέγραπται τοίνυν έν τοίς Άριθμοίς· ι Καλ 
έλάλησε Κύριος προς Μωσήν, λέγων* Λάλησον τοίς 
υίοίς Ισραήλ, καλ έξαποστειλάτωσαν έκ τής παρ­
εμβολής πάντα λεπρδν, καλ πάντα γονο^όυή, καλ 
πάντα άκάθαρτον έπ\ ψυχή , άπδ αρσενικού έως 
θηλυκού, έξαποστείλατε έξω τής παρεμβολής, κα\ 
ού μή μιανούσι τάς παρεμβολάς αυτών, έν οΤς έγώ 
καταγίνομαι έν αύτοίς. > "Οτι μέν ουν τοίς έξ ανάγ­
κ η ς καλ άβουλήτως συμβαίνουσιν, ούκ άν, οΤμαι, 
δόξειεν είκότως έπιτιμάν ό νόμο^ ήμίν, έν τούτοις, ! 
παντ ί τψ σαφές* κολάζεται γάρ άνθ' δτου, τδ σώμα­
τος πάθος, καλ τήν έκ νόμου κατά^ησιν δπως άν 
Ιχοι δικαίαν, δ σαρκικαίς ά^^ωστίαις περιπεσών; 
σοφδν ουν άρα καλ άναγκαιον είς είκόνα κα\ τύπον 
τ ώ ν έν ψυχαίς νοσημάτων, δέχεσθαι τά σωματικά. 
ΕΓη γάρ άν ούτω πνευματικός ό νόμος, κα\ ψήφος 
ύσία τάέφ ' έκάστψ παρά θεού κατά καιρούς κεχρησμ· 
τμδημένα, ούχ\ τούς ανεθελήτοις έναλόντας νόσοις, 
τ α ϊ ; δίκαις ύπάγοντα, άλλ' οΤς ό τού πλημμελήσαι 
λόγος, όσίαν άν Ιχοι τήν έπίπληξιν. 

ΠΑΑΑ. Ός εύγε δή φής. 
ΚΤΡ. Άποπέμπεαθαι μέν οδν τής παρεμβολής 

•προστέταχε λεπρδν, Ισχνοτάτην δέ λίαν έπ' αύτψ 
ποιείται τήν ράσα νον, χα\ δοκιμάζεσθαι δείν έ π ι ­
τάττε ι τήν νόσον, ούτω λέγων* « Καί έλάλησε Κύ­
ριος πρδς Μωσήν καλ 'Ααρών, λέγων* Άνθρωπο) έάν 
πιν ι γένηται έν δέρματι χρωτδς αυτού ουλή σημασίας 
τηλαυγής , καλ γένηται έν δέρματι χρωτδς αυτού 
Αφή λέπρας, άχθήσεται πρδς Άαρων τδν Ιερέα, ή 
ί ν α τών υίών αυτού τών (ερέων* χαλ δψεται δ ίερεύς 

άφήν έν δέρματι τού χρωτδς αυτού, χαλ ή θρ\ξ 
ά ν τ $ Αφή μεταβάλη λευκή , καλ ή δψις τής αφής 
τ α π ε ι ν ή άπδ δέρματος τού χρωτδς, άφή λέπρας έστ\, 
χ α λ δψεται δ ίερεύς, κα\ μιανεί αυτόν. Έάν δέ καλ 
ττ^λαυγής λευκή ή έν τψ δέρματι τού χρωτδς αύτοΰ, 
&α\ ταπεινή μή ή ή δψις αυτής άπδ τού δέρματος, 
χαελ ή θρίξ αύτοΰ ού μετέβαλε τρίχα λευκήν, αυτή 
£ £ έστιν ά μ α υ ρ ι , καί άφοριεί ό ίερεύς τήν άφήν 
έ ι τ τ ά ημέρας* καλ δψεται ό ίερεύς τήν άφήν τή 
*\μΛρφ τή έβδομη, κα\ ίδού ή άφή μένει εναντίον 
α υ τ ο ύ , ού μετέπεσεν ή άφή έν τω δέρματι, κα\ άφ-
ρρεα ί αύτδν ό ίερεύς έπτά ημέρας τδ δεύτερον, κα\ 
fcj*e?oi δ Ιερεύς αύτδν τή ήμερα τή έβδομη τδ δεύ-
; α ρ ο ν . Καλ ίδού άμαυρά ή άφή, ού μετέπεσεν ή άφή 
t v τερ δέρματι, καλ καθαριεί αύτδν ό ίερεύς* σημασία 
<ά>ρ έστι. Καί πλυνάμενος τά ί μάτια αυτού, καθα-
>3> ~ Εσται. Έάν δέ μεταβαλοΰσα μεταπέση ή σημασία 
ν δέρματι, μετά τδ ίδείν αύτδν τδν Ιερέα τού 

εύΐΟαρίσαι αύτδν, καλ όφθήσεται τδ δεύτερον τω 
SrpeZi χαλ δψεται αύτδν ό ίερεύς, καί ίδού μετέπεσεν 
I α τ γ μ α σ ί α έ ν τ ψ δέρματι, κα\ μιανεί αύτδν ό Ιερεύς· 

CYR. Visne igitur ut ad ea quae dicla suiit alia* 
quoque inteUigentiae formas coUigamus, ei viiia ex 
variis inquinamentis exsislentia, el quae pro cujes-
que expiatione lege sancita sint, expoDamus ? 

PALL. Blaxime quidem veltm . lia emm hac 06 
re disputaiio copiosiorero nobis utilitatem afferei. 

CYR. Scripium est igitur in Numens: .< E l locu-
tus est Dominos ad Moysert, dicens: Loqoere filiit 
Israel, et emiitant de castris omnem leproeum, e i 
omnein seminiflaum, et omnero immundam in 
anima, a masculo usque ad femlnam eroittile extra 
castra, et non inqmnabunt castra sua, i n quibos 
ego versor io eis ι Non videri igitur consenla-
iieum, ea qu*e invitis necessitate cogente accidunt, 
kgem in bis verbis vitio nobis dare, id cuivis per-
spicuum est: quae enim causa est ut corporis mor-
bus puniatur, quaeve aeqailas postulai ut qui in 
carnis infirmitatem inciderit, lege damnetar? Sa-
pienter igUur ac necessario cjusmodi corporis vitia 
ut animi morborom figurae atque imaginesaccipiun-
tur : ita enim lex erit spiriiualis, ac jusie decreta 
erunl q u « de onoquoqoe horum a Deo pro lem-
porum ratione sancita sunt, si non eos qui iuvid 
in morbos incidenint, pcenis sub^icianl, sed eos pu-
ntant quibus pro delictorim raiione justa casttga-
lio infertur. 

PALL. Preclare sane. 
CYR. Emitti igitur leprosum e casiris mandai, 

subtilissimamque de eo inquisilionem baberi, cum -
que foorbum exquiri jubet bis verbis : ι Et locutus 
est Dominus ad Moysen et Aaron, dtcena : Homini 
si cui fuerit in cute corporis sui cicatrix signi l u -
cida, et fuerit in cote corporis ejus tactus leprae, 
veniet ad Aaron sacerdotem, vel onum ex filiis 
ejus sacerdolibus; et videbii sacerdos lacium in 
cule corporis ejus, 537 e t P , , u s i n tactu malalus 
fuerit in album, et aspectus tactus humilis a cule 
corporis ejus, iactos leprae est : et videbil sacer-
dos, et inquinabit eum. Si autem lucidus albus eri i 
in cule corporis cjus, et bumilis non sil aspecuit 
ejus a cute, et pilus ejus non mntatus est in pilum 
album, ipse aalein est obscurus, segregabit sacer-
dos lactum septem diebns : et videbit sacerdos ta-
ctum die seplimo, et ecce tactus manet coram ipso, 

) non mutatus est tactus in cute, et segregabit eum 
sacerdos seplem diebus secundo, et videbil eora 
sacerdos septimo die secundo, et ecce obscarus est 
tactus, non est conversus Uctus in culejet rounda-
bit eum sacerdos (signum enim est); et ablutis vesli-
bus suis, mundue erii . Si autem conversa mutau 
fueril significatio in cute, posleaqiiam vidit eom 
sacerdos, u l roundaret ipsum.ei visas fuerit denoo a 
sacerdote, et viderit eum sacerdos, et eccc raalau 
est significalio in cute, et coinquinabii eHm saoer-
dos: lepra est T*. > Subtilitas quaedam in bis ver-
bis inest, Palladi, nec facile horuui vcrboram Bigni-
ficatio percipi potest; necesearium vero a r b i l w . 

**DiunL V, 1-3. T a Lcvit. x i i i , 1-8. 
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teosum in pauca conferendo, expooere quid lex Α λέπρα εστίν. » Ίσχνομυδία μέν οδν τ ο χρ-ήαά έσα?, 
velrt signUkajvj : prius aalem expiicabo ejos morbi 
differeDUam. Lepra igitur in bomiBnm corporitras 
graTissimiie eaC morbos, et qoi diffitillime ceretur, 
oi edax : fit aotem ex eo quod caro emoritar; ex-
cavatar enim ukas illioo abeampu cate, et in pro-
fa&dam desidenfte, quod malam iUod aemper ad 
inferiores partes aerpat: ex qno, at opinor, fit at 
pilus, qui in illis partUms exoritor, lanfoescena 
exalbeoeat, ae veluli siirps ana cum sabjecla terra 
corrumpalur. Lepra igiUir ejusroodi morbas est. 
Albor rmut* inilrmilas est carnis, lepne persimilis, 
nisi quod Baalam illud non io profandam agil, ue-
que morbi sensnm in intunas partes mittit , sed i n -
natai quodammodo, et τΐχ pnllalat in 8ammo cor-

& Παλλάδιε, χαλ οδχ έτοιμος έλείν Α Μ τ * * 
λόγος. Άναγκαϊον δέ οΐμαι συνενεγιοδντα τδν ω», 
ώς έν ολίγοις ε ίπεϊν , τδ τ ί Αν f fer tora αηλούνοιέ-
μος. Προεξηγήσομαι δέ τέως του πΑβοος τήν δκφ»> 
ράν. Αέπρα μέν οδν τοίς άνδρωτπίνοες οΑρέκ 
παγχάλεπόν έστι πάθος, χαλ ooootayuxTov χχ\ ftr 
ρδν* συμβαίνει δέ χατΑ νέκρωσιν. Κοελαινεται pb 
γαρ τδ τραύμα ευθύς, δαπανωμένου τ ο υ δέρμαας, 
χαί κίς βάθος άε\ συνιζάνοντος· ατε &ή» χαλ διεροί· 
σης άελ πρδς τδ χατω της φθοράς/Όθεν τ ο ι , χχδάτα* 
έγφμαι, χαλ ή Θρλξ έπανθούσα τοΖς τδχχπς μααπ»» 
μένη, χαταλευχαίνεται, χαλ οίονεί τ ι φυτον τ ] δτο-
χειμένη συγκαταφθείρεται γή . Αέπρα μλν ο5ν 4 
τοιόνδε πάθος. Αεύχη δέ πάλιν, ά ^ ώ ο τ η μ α οαρχοαν 

pore, neqae mutat pilum in album colorem, neqoe 8 τή λέπρα προσεοιχδς, πλήν ούχ έν ίησ ι τδ λο«κ> 
tam late fuBdilar ut reprimi neqaeat, sed levibus 
admodam remediis adbibitie, facile coercelur, et 
«d integram valetudinem caro illa pullulans rever-
t i lur . Lepra igitor mora carnis manifesto esi : at 
aLbor ftuspicionem habet leprae, non taroen etiam 
idem plano qood lepra atque mortificalio. 588 ^cx 
itaqae leprosum immandum esse deceroit, ut-
pole cojnB caro jam sit emortua; immonem vero 
ab eo vitio judicat eom qui ex albugine laborat, 
quod in suspidonem quidem venerit leprae, non 
etiam leprosus sit. Itaque a i t : Si fuerit cicatrix si-
^n i , et tactus leprae, et depressior aspectus cutis, 
atqoe eliam pil i ui albom colorem demutatio, quod 
•idelicet cum subjecla earae simul intereat, lepra 

είς βάθος, ούτε μήν είαπέμπει τοΐς Εανω τής vxw 
τήν αΕσθησιν, έπινήχεται δέ ώαπερ Ααερω τε,ταΐ 
μόλις έπανθούσα τω σώματι, χαλ ουδέ τρίχα ρεΑ-
ίστησιν είς τδ λευκδν, ούτε μήν Αχαθέχτως εΰρόπ-
ται, αλλ* ολίγοις κομιδή τοίς έπιχουρήμαατν εύχ£< 
ΑνασειρΑζεται 9 χαλ δπονοστεί ^πρδς ύγτές ή έτε> 
θούσα σαρξ. Ούχούν ή μέν λέπρα, νέχροκηςΙαων 
γουμένη, έν ύποψίαις δέ πως τής λέπρας { i t i tE, 
ού μήν έτι χαλ τδ αύτδ χατΑ Αλήθειαν, 2άο* » ί 
νέχρωσις. Καταψηφίζεται τοίνυν δ νόμος τω Ιεχρω 
τδ Αχάθαρτον, ώς ήδη παθόντος τήν 
Άνίησι δέ τού εγκλήματος, τδν λεύκην ή ^ ο π \ 
κότα, ώς έν ύποψίαις μέν γεγονότα του λεπρέι,** 
μήν έτι κα\ λελεπρωμένον. Τοιγάρτοι, φησλν, ι ί τ^ 

, - Ι* * ^ " Γ " Ι - — - Γ - — , ΎΊ~*~1 
jam prorsos eot; mortilteatio namque iHa in pro- νοιτο ουλή σημασίας, χαλ αφή λέπρας, χαλ 
fundum serpit. Quod si faerit albor significationis, 
aioe ulla depreteione cutia, aut pi l i in album co-
lorem coaversione, id a aacerdote probetur, inquit, 
et segregetur aecondo: nibil enim miram si ida 
dierom dilalio cum probaret morbum, tandem ex-
quirenlibua rei veriutem indicalura esset: pilus 
eniia alterum colorem suscipit, cate depressa, et 
albor in lepram transivii. Ubi vero borum nihil ac-
c ider i t : c AbeoWatar,» inquit, ι a calpa: ι non 
enim lepra iile morbus est, sed leprae similis, et 
admodum vicious, id est, albor. Ratio igitor, quae 
ad manom erat, reique ipeins dedaratio satis ex-
posiu esi. Age igitur, jam spiritualia dicamus, et ad 

τέρα ή δψις τού δέρματος, χα\ μήν χαλ τριχδς 
λευκότητα μεταβολή, συναποθνησκουσης τάχα π«ο 
τή υποκείμενη σαρκλ, λέπρα δή πάντως Ιοτα ι . *Ef-
πει γάρ είς βάθος ή νέκρωσις. ΕΙ δε δή γένοιτο τις 
λεύχη σημασίας, δίχα χοιλότητος τής έν 6£ρματι, 
χαλ τριχδς είς λευκότητα μεταβολής, δοχιμο^α*β4», 
φησ\, παρά τού Ιερέως, χαλ Αφοριζίσοω οεάτ&φοτ 
τδ άπειχδς γάρ ουδέν, ώς καλ αυτή των τ^μαο»»/ 
παράτασις, τδ ά^^ώστημα βασανίζουσα, τταωΑ> 
ξειεν άν έσθ' δτε τοΤς έρευνώσι τό ακριβές. 
γάρ θρλξ υπομένει τδ έτερόχρουν, χοιλαενοαέπι 
τού δέρματος, μεταχεχώρηχε δέ πρδς λέπραν ή λεύη. 
Ούδενδς δέ τούτων γεγονότος, c 'Ανείσδω, φησλ, τνρ 

animtim ac mentem pertinenles ac latentes inlelli- jy αίτίας.» Ού γάρ τοι λέπρα τδ πάθος, αλλά -Αλέτρι 
gentia»aggrediamur. προσεοικδς, καλ άγχού δή μάλα, τούτ' Ιβτ ιν , \ 
λεύκη. Ό μέν ουν έν προχείρφ λόγος, καλ ή του πράγματος διασάφησις άποχρώσαν έχει τήν παράδτ 
σιν. Άλλά φέρε λέγωμεν τά πνευματικά, χα\ τών είς νούν τε καλ κεκρυμμένων εννοιών άπτώμεθα. 

PALL. Proclaram id erit sane atqoe utilissimum. 
CYR. Nobis igjtar, qoi in Cbristo vivificaraur, 

vivificatione, inqaam, spiriluali, a inortuis operi-
bus est recedendom, et quam longissime abeun-
d u m : ea auot autem, ut opinor, per qua? efficitur 
ut moriatur anima, et mens exstinguatur, dum ad 
ea qoae carnis ac mundi sunt, effrenate feruntur. 
Nam, ai verum est, qui in carne seminat, eum ex 
carne metere corruplionem 7 ( , et qui secundum 

ΠΑΑΑ. 'Πς καλδν τδ χρήμα χαλ όνησιφφρον. 
ΚΤΡ. Χρή τοίνυν ημάς τούς έν Χριστφ ζωοποα»» 

μένους, ζωοποίησιν δέ φημι τήν πνευματ ιχήν , vt-
κρών έργων αποφοίτων, χαλ ώς απώτατοι χωρεί», 
είεν δ* άν, οΐμαι, ταυτί, τά δι* ών άν γένοιτο χατε· 
νεχρούσθαι ψυχήν, χαλ αποψύχε σθαι νουν, αχαλίν* 
έκνενευκότα πρδς τά σαρκός τε καλ χ ό σ μ ο υ . ΕΙ γ^ 
έστιν αληθές, ως δ είς τήν σάρκα σπείρεον , Αχ 
σαρκδς θερίσει φθοράν* χαλ οί χατά σ ά ρ χ α ζ ω * * 

n Galat. ΤΙ, 8. 

ι 
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Οε>ψ άρέσαι ού δύνανται, δ η δέ κα\ τεθνήξονται 
ττώς άν είη λοιπδν ή πόθεν Αμφίλογον; Νεχρδς ούν 
Α ρ α , χαλ τοίς της νεκρδτητος Ιργοις ένισχημένος, 
^ ψυχήν τε χαλ νούν έχμεμολυσμένος, κα\ μήν χαλ 
^ υ λ ό τ η τ ο ς άνάπλεως κοσμικής. Καί νοητήν Αλη-
Φ ώ ς , είπερ Αν Ιλοιτό τις τήν τοιάνδε λέπραν είπείν, 
« ύ χ &ν άμάρτοι τού πρέποντος. Ακάθαρτος ούν δ 
-τοιούτος έν όφθαλμοίς τού Χριστού, c Καταμιανεί 
γ ά ρ αύτδν, ι φησ\ν, ι 0 Ιερεύς, ι 'Ακούσεται γάρ 
&πΑ του θείου βήματος, τοίς άγαν φιλαμαρτήμοσιν 
Αναρίθμιος ών* ι Πορεύετε άπ'έμού, έργάται Ανομίας, 
« u x οίδα υμάς. » Λεύκη γε μήν καλ ουλή σημασίας 
τοαφεικαστέον τούς έν ψιλαίς ταίς έπι θ υ μία ις κείμε­
ν ο υ ς έτ ι , καλ ούπω πρδς έργον ήκοντας λογισμού. 
" Η ούχλ δή φής ύπάρχειν αληθές, ώς προαναθρώ-
αχουσιν έν ήμίν χαλ οίονελ προανίσχουσι των απο­
τελεσμάτων αί ήδοναλ χαλ λογισμοί, καλούντες έπί 
τ ι τών διαβεβλημένων έχ νόμου; 

ΠΑΑΑ. Φημί * μεμνήσομαι γΑρ του μακαρίου Δα-
6λδ λέγοντος* ι Πρδ του με ταπεινωθήναι, έγώ έπλημ-
μέλησα. » 

ΚΥΡ» "Ορθότατα έφης · πρδ γάρ τοι τών αποτε­
λεσμάτων, γίνεται δή πάντως έν πλημμελείαις δ νους, 
προωδινήσας τήν ήδονήν, πλήν έν μόναις έτι ταίς έπι-
ουμίαιςτής αμαρτίας κειμένης, έστηκεν έν μεταιχμέψ, 
τφδς άμφω βλέπων δ νους * καλ έλευθέραν έχων έφ* 
δπερ άν έλοιτο τήν 0οπήν, κα\ πεπονθώς ούπω τήν 
νέκρωσιν, άγχού δέδή σφόδρα γεγονώς τού κακού, κα\ 
έν ώδσιν έχων τδ πάθος. Τοιουτονί τι σαφώς κα\ δ τού 
Σωτήρος ήμίν ΰπεφώνησε μαθητής, ι ΜηδεΙς γάρ, ι 
φησλ,ι πειραζόμενοςλεγέτω,δτι *Απδ θεού πειράζο­
μαι. Ό γάρ βεδς άπείραστός έστι κακών, πειράζει 
& αύτδς ουδέ να. Έκαστος δέ πειράζεται ύπδ τής 
Ιδίας επιθυμίας έξελκάμενος καλ δελεαζόμενος. Είτα 
ή έχιΟνμία συλλαδούσα, τίκτει άμαρτίαν. Ό δέ 
Αμαρτία άποτελεσθείσα, άποκύει θάνατον· > 

ΠΑΑΑ. Αληθές. 
ΚΥΡ. Ούκούν τδ έχτεθνάναι τυχδν, ώς έν λέπρα, 

ωημλ τή νοητή, καί ώς έν πάθει τ φ κατά νέκρωσιν 
τήν έξ αμαρτίας, ούκ έν μόναις άν γένοιτο ταίς έπι-
θυμίαις, Αλλ* έν ταίς έκβάσεσι τών αποτελεσμάτων, 
χαί έως μέν έστιν έν ώδΤσιν έτι του νού τδ καχδν, 
οδπω νέκρωσις, ούπω θάνατος, ού γάρ πάσα αμαρτία 
πρδς θάνατον, ώς δ τού Σωτήρος είρηχε μαθητής, 
άλλ" έν ύποψίαις έτι τού παθείν τά νεχρούν είδότα. 
Έν δοκήσει δέ πως ή άγχού τής λέπρας, τήν λεύκην 

έλέγομεν. 'Οψεται, φησ\ν, δ Ιερεύς, τδν τψ πάθει 
χάτοχον, φημλ δή τή λεύκη, χαλ εί μέν δρψτο μή 
μεταβάλλουσα πρδς λέπραν, ού καταμιανεί αύτδν, 
Αφοριεί δέ μάλλον* ού γάρ άνεπίπληκτον παρά θεψ, 
χάν γούν έν έπιθυμίαις χαλ άγχού γενέσθαι τού κά­
κου. Εί δέ παραιτοίτο, φησλ, τδ πάθος τήν μεταβο-
λήν, ούχ είς τδ χείρον έχνενευκδς, καθαρδς έστω, 
φησίν. Άριστον δή ούν καλ σωτήρων Αληθώς τδ, 
παραιτείσθαι τήν νέκρωσιν, τήν ώς έν έργοις φημλ, 

U ΕΤ ΥΕΚΙΤΑΙΈ. LIB. XV. 981 
i carnem vivunl, Deo placcre non posse ' · ; . quomodo 
aut undenam polerit ambigi quin mox morituri 
sint ? Mortuus est igitur, el operibus morluis obstri-
ctus tenetur is cujus et anima et mens inquinata 
est, et roundanae nequiliae plena. Hanc spiritualem 
lepram, si quis appellare velit, minime a vero 
aberrabil : immundus est ejusmodi bomo in oculis 
Cbristi. « CoDlaminabit enim, » inquit, c enm sa-
cerdos; ι in eorum namque numero posilus, qui-
bus peccata admodum placuerunt, ad divinum illud 
tribunal conslitulas audiet: « Discedite a me, ope-
rarii iniquitatis ; 539 nescio v o s Τ · . > Cum albore 
autem et cicatrice significationis i l l i sunt conferendi, 
qui in eolis adhuc concupiscentiis manent, necdom 
ad cogitationis opus pervenerunl. An verum esse 

ί non putas, prius quam ad ipsa opera perveniatur, 
in nobis exsistere et lanquam exoriri Ubidines at-
que cogitationes quae nos ad ea quae lege damnala 
sunt, impellunt ? 

PALL. Fateor equidero ; memini enim beali Da-
vid dicentis : c Priusqaam bumiliarer, ego deli-
q u i " . · 

CYR. Rectissime ais: nam anle opera animui 
omnino in delictis versalur, concepta voluplale; 
tamen, dum adbuc in sola concupiscentia peccalum 
sitam est, in medio slat mens in utramque partero 
speclans, liberamque facultatem habens eo incl i -
nandi quo libitum fuerit; neque dum emortua est, 
sed proxime ad inleritum accedit, et malum illud 
parturit. Ejusmodi quidpiam ille quoque Salvatoris 

1 nostri discLpiiH&s perspicue monuit : c Nemo,» in -
quiens, ι cutp teqtatar, dical quod Α Deo tentor ; 
Deus enim inlentator malorum cst : ipse vero ne-
minem tenlat. Unusquisque autero tentatur a pro-
pria concupiscentia attractug ei iilectus : deinde 
concupiscentia, cum conceperit, parit peccatum; 
peccatum autem cum consummatumfuerit,gencrat 
m o r i e m T e . » 

PALL. Ita est. 
GYR. Mors igitor i l la, nempe spiritualis leprae ac 

, mertificalionis, ex peccato provenientis, non iu so-
1U concupiscentiis exsistil, sed in flne atque exitu 
operum, et quoad mens boc malum adbuc parturit, 
nondum mortificalio, nondum mors; non enim 

l orane peccatum ad morlem est, ut Chrisli discipu-
lus dixl l f e ; sed adbuc suspicione laborat ejus 
morbi qui mortem afferre soleL Alborem vero v i -
deri lepram aut leprae proxjmum dicebamus. Con-
siderabit, inqui t , sacerdos, eum qui hoc morbo 
laborat, albore, inquara, et, si quidem videalur non 
mutari in lepram, non contamiriabit eum, sed se-
gtegabit potias; neque enim apud Deura repreben-
sione vacat, vel concupiscenlia cerle ad malum 
propius accedere. Sin morbus ille non fuerit mu-
tatus, neque in pejus declinaverit, mundus esto, 
inqoil. Optimum igitnr est et plane salulare morti-
ficationem viiare, eam nempe quae in iactis cat, e i 

f l Roro. tm, 8. Τ · Luc. xm, ¥!. / T Psal. cxviu» 67. J \ Jac. i, 13-15- τ · I Joan. ν 16. 
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ipats p a operibos Beotem exslitsgmil 54|)Deti>de Α καλ αδτοίς ήδη πως τοίς άποτελέσμασι τδν νούν έχ> 
ψυ/ουσαν. Σοφδν δέ πρδς τοΰτψ, τδ άπονεύετν εν 
μάλα πειράσοαι τά πάθη, χαλ εί έν ψιλαΓς έτι τχί{ 
έχιδυμίαις όρψιο συμοαίνοντα · τουτλ γ ά ρ , οίκοι, 
έστλ τδ λέπρας αυτής χαλ λεύκης άποφοιτάν. leeiar-
•ου γάρ δτι πλείστης δσης τά χαθ' η μ ά ς έποχτιώ; 
άξιοί βεδς χατά φύσιν ύπάρχειν δ Εμμανουήλ, ό μέ­
γας ημών Άρχιερεύς, χαλ προσίεται μέν τδ φαϋλ* 
έχνενιμμένους, εκπέμπει δέ δή τής τών αγίων τε* 
ρεμβολής, εί χαταθεώτο μεμολυσμένονς». 

ΠΑΑΑ. Άλη*ής6λ4γος» 
ΚΤΡ. ι "Αγιοι γάρ έσεσδε. ι φησλν,ι οτι έγώ άγχς 

είμι. » Έχττήρει δε. δτι πλννάμενον ττά ιμάτια τέν 
τής αίτιας απηλλαγμένον, χαδαρδν έσε*6α{ φησι, τήν 

apteatis est, ootoi tlodto eniti ot 
oarrenos etiaa afecttoraes dedixMos, etiamsi ex 
«ota adaac coacupiseetitia acctdere videantar: id 
erfim, «l oftaor, csl a lepraei albore alieoan esse. 
Scis entHi noslra o u i a diligeaussitte inspicere 0 -
laai Eataufiuel, l a f n q m i l l a n Poatificesi DOSlrmm, 
xtpole qai sit sccoodan naloramDeo3,eco6 qoide» 
4 * i ab improbilate ablati sunt, admittere; rejkere 
coatfx de castris saodoruxi, s quas inqainatos 

ΡΑΙΧ. Verissiatt eipositio. 
CYft. c Sao&i eaimeritis,» inqniM quiaegosan-

ctos som M . » AnimadTerte porro dicere Scriptu-
•, qoi ab eo norbo liberalas esset, eoe, postea-

qvaB obloiseel veslimenU soa, otandrrai fore, qoa Β δι' ύδατος κάδαρστν προαναφωνών I νδμυχ, χαΙάςΗ 
i* re lex pargalioaeai flUxi per aqoam pnedkal, 
ftobisqae laoquam in Agxris corporeo tensa per-
cepti tameu bapttaraib n y s t e r i u B desaribit. 

PALL. iDtdfifO. 
CfR. Jam vero vide, Palladi, smnraaai atlentts-

saxxnqoe legix diTtgenUani ; iraasfert eniai ίο par-
leai eootrarhai cogiutiones oostras, et omnibos 
viis deaonstrat qood edtiUtem aflfeire possii. 

P A l X . QOO tandem owdo? 
CYR. Ai t enin denoo : t Et tactus lepne si 

foerit in taniae, reniet ad sacerdotem, et Tidebil 
saeerdos; β ecce ckatrix alba in cule, et iOa n a -
tavit ptlon albam, el α sano carnis vivae in cicalricc ; 
lepra TelerAscess est in cote corporis ejas. Et conia-
minabit e i « sacerdos, et aegrvj^aMi eota, qoia im-
tBoodos esl. Si vero eAoresoens efflorait lepra 
ta cote coqMris soi, et texerit lepra omoem cnlem 
(aclms a capite asqne ad pedes ejas, jaxta omaem 
aspeclam sacerdolis ; et videbit sacerdos, et ecce 
texlt lepra otnnem catem corporis cjas, et monda-
bit sacerdos ejos lactum, qoia totoa cooversani est 
In OUNUD, e i αιαοάχε esl. E l qaaconqoe die rtsa 
foerit in eo caro τίνα, conlaniuiabitar; et Tidebtl 
sacerdos coiorem TivmM, et cootamimbit eon : cofor 
vifiis, qnia imiondtts est: lepra est. Si vero resti-
tatos foerit eotor sasas, et cooversas focrit albas, 
et Teniel ad sacerdoten, et videbit sacerdos, et 
ecce conversos esl tactos ία aQMtm, et mondabit 
^acerdos taclam, et majidas csl β ι . » 

PALL. Ecqaaeoam raiio contrarue rectj>rocatioiii8 
ia bac re ccrle a nobls potest inlelligi ? 

CTU. 5410""* · non intelligis DOS lepram esse 
asserutsse illam ex parte in τΐτα carae mortiAcatio-
uem, et qoi eo raorbo teneretor, tum taoqoaai 
Immandam rejici ? 

PALL. InteQifO. 
CTR. Vide igitar id nobis vicissim ia contra-

fium xerii. Sl eoini, inqait, focrit totas per totam 
leprosos, el i l b mortificaliooc ila tencatar at nihil 
kani babeat, ts tum conlaminatioais crimine abso-

τύποις ήμΐν τοΙς έν αίσδ/ήαει σωματιχή, τδ τούάγί·» 
βαπτίσματος χαταγρΑανν μυστήριον· 

ΠΑΛΑ. Συνίημι. 
ΚΤΡ. βέα δή ούν, ί Παλλάδιε. τδ πολύ λίαν ένα* 

τού νόμου. Μετατάττει γάρ ώσπερ τας εννοίας {ρν 
έπλ τδ έναντίως έχον, χαι τδ τελούν είς fnr^ct Αέ 
παντδς ώσπερ νποφαινει τρόπου. 

ΠΑΑΑ. Πώςδή φής ; 
ΚΤΡ. Έ φ η γάρ πάλιν· c Καλ λ ε τ ^ π ι 

γένηται έν άνδρώτ%>, χαλ ήξει πρΑς τδν ΙχρΐΒ>νελ 
δψεται δ ιερεύς, χαλ Ιδού ουλή λευχή έν τψέε^ε% 
χα\ αύτη μετέδαλε τρίχα λενχήν, χαλ άπδ τον &ρΛ 

c τής σαρχδς τής ζώσης Ιν τ% οϋλγ. λί=ρα «α!α«-
μένη έστ>ν έν τ φ δέρματι τ«υ χρωτδς αύτεδ, εά 
μιανεΓ αύτδν ό ιερεύς, χπλ Αφοριεζ αύτδν, δτι έχε* 
δαρτός έστιν. Έάν δέ ά^δουοα a^avtfa) λέπρα Η 
τψ δέρματι τού χρωτδς αύτοΰ, χτά χχλ^ψτ] ή λετρε 
χάν τδ δέρμα της Αφής άπδ χεφα*-ςς έως πβδχ* 
αύτοΰ, χα·* δλην τήν δρασιν τβί τρέκς, χα! 5oVr» 
δ Upci^, χαλ ωού έχάλνψεν ή ^ π α χ τ ά ν τδ δέρμα 
τού χρωτδς αυτού, χαλ xaAapifi «Jiir» h Ηφετ^ςτ^ 
άφήν, δτι πάν μετέβαλε λευχάν, χαλ χαΑαρδς im. 
Καλ ή άν ήμερα δφθή έν αδτψ χρως ζων^ μβνΙ1!·· 
ται * χαλ δψτται 6 Ιερεύς τδν χρώτκ τον άγτξ, β 
μιανεΓ αυτόν. Ό χρως δ ύγτής, ΑχάΑαριός hxe 
λέπρα εστίν. Έάν δέ! Αποχαταατ$ δ χ ρ ω ς δ δγ-4|ς, 
μεταδαλη λευχή, χαλ έλεύσχτχι πρδς τδν b f i r τΑ 

0 δψεται δ Ιερεύς, χαλ Ιδού ρχτέβαλεν ή Αψτ> ετςτδλαΛ, 
χαλ χαδαριεί δ ιερεύς τήν Αφήν, χαλ ππβαρας έσα. * 

ΠΑΛΑ. Καλ τίς Αν νοοίτο πρδς ήαΜν Ιν γε taicv 
τής Αντιστροφής ό τρόπος; 

ΚΤΡ. Ού γάρ δή συνίης δτχ λέπρα* μέν ε&αι *-
εδεδαιούμεθα. τήν έχ μέρους νέχρωσιν έν ζώση ιαα^ 
χα\ Απόβλητος ήν δ τή νόσω χ α τ ο ^ ς , +*ς ρφ** 
σμένος; 

ΠΑΛΑ. Συνίημι. 
ΚΤΡ . Άδρει δή ουν, δτι περιτρέπχτα! χως +ν· 

τδ χρήμα δή πάλιν είς τδ έναντΐως έχο*· Ε γαρ ^ 
γένοιτο, φησ\ν, όλος διόλου λεπρός, Χ Λ Ι Ι tmpim 
κάτοχος, ουδέν έχων υγιές, ανείσδω δή τοτ» τώ» ε* 

· · LeHt .xix , i . ·» Levii. χ ι ι ι ,9-!7. 
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μολυσμδν εγκλημάτων, καθαρός έστι. Χρωτός δέ 
ζώντος el μέν εΓη τι λείψανον έν αύτφ, Καταγρα-
φέτω, φησΙν, ό Ιερεύς αύτοΰ τήν ακαθαρσία ν * μίανε! 
γ ά ρ αύτδν δ χρως ό ζών, κα\ λεπρός έστιν * ίσομοι* 
ρήσει κα\ τόδε τοίς έίς λέπραν αίτιάμασιν. 

ΠΑΛΛ. Ούκ άν έχοιμι νοείν δ τί ποτέ έστιν, δ 
φής . ΕΙ γάρ ή έκ μέρους λέπρα καταμιανεί τινας, 
ίτώς άποφήνειε καθαρούς ή είσάπαν κα\ όλοτελής; 

Κ Τ Ρ . Ίσχνομυθία μέν ουν, ώ Παλλάδιε, τδ χρήμα 
έστιν, οίησόμεθα δέ ούτι που μαχομένην ώσπερ κα\ 
άντεξάγουσαν ήμΓν τήν θεωρίαν, είσφέρειν τού νόμου 
τδ άκριδές. Έφήρμοσται δέ τις έκάστω λόγος σοφός 
τ ε καλ αναγκαίος, καί άδιαβλήτως έχων·) κα\ φέρε λέ-
γωμεν, εί δοκεί. 

ΠΑΛΛ. Πάνυ μέν ούν * έρείς γάρ ώς ήδιστα δεδι-
ψτριότι μοι. 

ΚΤΡ. Κατά διττδν, οΐμαι, τρόπον τδν εύνομώτατον 
παρά γε τψ φίλαρέτφ θ εφ κατορθώσομεν βίον. Ή 
γάρ , ζώντες αύτφ τήν έκ παθών τε κα\ αμαρτίας 
παραιτούμεθα νέκρωσιν, καλ τούτο έστι τδ μή παθείν 
τήν λέπραν ζώντι γάρ σώματι νεκρότης έπισυμδαί-
νουσα μερική , τήν λέπραν αποτελεί · ήγουν καθ* 
έτερον τρόπον διά νεκρώσεως αγαθής, καλ τού μη-
κέτι ζήν άνέχεσθαι κοσμικώς, καθάπερ τινά στέφα­
νον, τήν έφ* άπασι τοίς άρίστοις άναδησόμεθα ψη­
φον. Γράφει γάρ ώδέ τισιν ό θεσπέσιος Παύλος* 
ι Ούτω καλ ύμείς λογίζεσθε εαυτούς είναι νεκρούς μέν 
τή αμαρτία, ζώντας δέ τψ θεψ, έν Χριστφ "Ιησού, > 
Ούκούν ζώντες μέν έν Χριστψ, βιά γε τού κατορθούν 
έπείγεσθαι τδ αύτψ δοκούν, τδ κατανεκ ρού σθαι μι-
σήσομεν, δηλον δέ, δτι πρδς πάθη κα\ αμαρτίας · 
Αποθανόντες δέ τή αμαρτία, κατά τδ γεγραμμένον, 
τδ ζήν έν αυτή διωσόμεθα, φρονούντες ορθώς. 

ΠΑΛΛ. Φράζε δή μοιταυτ\καλ έτι σαφώς* συνίημι 
γάρ ού λίαν. 

ΚΤΡ. Ού γάρ, ω Παλλάδιε, ταύτητοί φαμεν, τδν 
δπέρ ημών θάνατον άνατλήναι Χριστδν, ίνα οί ζών-
τες, μηκέτι έαυτοίς ζώσιν, άλλά τψ υπέρ αυτών 
Αποθανόντι καλ έγερθέντι, τουτέστι Χριστφ ; 

ΠΑΑΛ. Φαμέν ομολογουμένως. 
ΚΤΡ. 2ώμεν οδν άρα Χριστφ, πολιτευόμενοι μέν 

εύσγγελικώς, καταμυσαττόμενοι δέ τήν έξ αμαρτίας 
νέκρωσιν, ήτοι τδν έκ παθών θάνατον. Καλ γούν δ 
θεσπέσιος Πέτρος έπιστέλλει περ\ Χριστού·* *Ος τάς 
Αμαρτίας ημών άνήνεγκεν έν τψ σώματι αυτού έπλ 
τού ξύλου, ίνα ταίς άμαρτίαις άπογενόμενοι, τή δι­
καιοσύνη ζήσωμεν. > ΟΤμαι γάρ δείν, τους οίς άν είη 
λόγος τού διαδιώναι λαμπρώς, παντδς τού κατανε-
χρούν είδότος ίέναι μακράν, κα\ κατορθούν εύ μάλα 
τδ άπαλλάττεσθαι μολυσμών. 

ΠΑΛΛ. Ε5 λέγεις. 
ΚΤΡ . Ούκούν, πάθοι άν ήκιστά γε τδώς έν λέπρα 

TU ΕΤ VERlTATE. LIB. ΧΤ. m 
i lutus censeatur, mundus est: scd, si nonnolke car-
nis vivae reliquise in eo iuerint: Damnet, inquit, 
eam sacerdos immundiliae; coutaminabit eniro eum 
caro viva, ei lepra est: id enim tantnmdem est, 
ac si lepra vitio laboraret. 

PALL. Equidem quale islud eit, qaod ais, i n -
telligere non possom: nam si nonnullos inquinat 
i l l a ex parte lepra, qoomodo mundos efficiel ttla 
per lotum fusa atqoe perfecta? 

CYR. Estquidem, Palladi, in his verbis gratilitas 
quaedam vocis, sed tamen putare mimme debemas 
illamlegis diligentiam compugnantem et conlra-
riaro nobis inteNigenliam inferre; sed cuique rei 
sapientem qoamdam et necessariam minimequc 
reprehendendam ralionem esse adjunctam. Atqoe 
age dicamus, si placet. 

PALL. Mihi vero placet, et quidem maxime: 
jacundissimum namque mihi erit, si id ardenter 
sitienti explicaveris. 

CTR. Daplici, ut palo, ralione laudabilem Deo 
jadice virtutis amantissimo vitaro, et legi maxime 
consentaneam tenebimus : aut enim i l l i viventes, 
mortificalionem ex morb is aniroi atquepeccalisex-
sistenlem vitamus; idqueestnon laborare lepra: 
vivo namque corpori mortificatio adveniens, ae 
partero occupans, efficit l e p r a m : aat altero modo 
ex laudabili mortiflcalione adhuc roundo virere 
Aigientes, pnestantissimo il lo quod rebus optimit 
defertur jndicio, tanquam corona qoadam ornabi-
m\w; sic enim scribit beatas Paulus: c Ita et YOS 
exiBtimate vos morluos quidem esse peccato, v i -
rentes aulem Deo in Cbristo Jeau ·*. » Igitur v i -
ventes quidcm in Christo, qtiia efficere conamnx 
quod ei placet, mortificationem refugtemus, ex v i -
tiis nimirum atque peccatis exsistentem : mortui 
autem peccato, sicut scriptum est, vivere in eo, 
sapienti consilio recusabimus. 

PALL. Dissere dum isia roibi elaring; neque 
enim saiis intelligo. 

5 4 2 CYR. An non, Palhdi, ideo dicimus raor-
tem pro nobis Christam sustineiese, ut qui vivont, 
jam non stbi vivant, sed ei, qui pro ipsis raorftras 
est et resurrexit, id est Chrislo · · ? 

PALL. Dicimus procul dubio. 
CYR. Vivirous igitar Christo, cara secandura 

Evangeliam vivimu8,moriiftcationemqae ex peccalo 
Tenientem detestamur, id est, mor tem ildam quae 
de morbis animi proficiseitur. Itaqae beatus Pc-
Irus de Cbristo scr ib i l : « Qa\ peccala nostra per-
tulit in corpore sno soper Ugn«m, tit peccalis raor-
tui , justilias vivaiuas ·*.» Sic enim stalao, qui prae-
clare vivendl stadium aliquo numero babenl, eoe 
ab otniii re qiue inlerimere possit absistere de-
bere, idqoe efficieadura iilis esse maxime, ut ma-
culis libercntur. 

PALL. Recte dicis. 
GYR. Minime igilur is tanquam lepne m o r b o l a -
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bormbit, qui Cbrisio vivere etatuil, ei evangelica , 
praeceptasequitur, morliflcationemqae repeliil eam 
qoae ex peccato descendil. 

PALL. Assentior. 
CTR. Atque hic quidem unus e*t roodaa qoo Deo 

placere possimus: alter vero bacraiiont rursui per-
fiattar: oporlet eoim ut, mortificando membra 
qtue sant super terram, fornicationem, iipmandi-
liam, libidinem, concupiscenliam malam, et ava-
riliam, propemodum mortui jam esse peccato v i -
deamur, idque prorsne ex omni parte, non adbuc 
viventee in ipso. Quod confirmat bealus Paulus, 
dieens: c Quid igitur dicemua? manebimue in pec-
caio, ot gratia abuudet? Absit: qoi moriui eumus 
peccato, quomodo adbuc vivemus in illo a t ? ι Ut 
igitur ia ea vita qua Cbristo vivitur, illa ex parte 
mortificalio crimen erat lege damnalum, eic in ea 
raorte qua peccato morimur, si in illo vivamus, 
inqainatio ea ree censelur, et a legis accusalione 
minime aliena : ideoqae inqu i l , si faerit lepra 
per lotutn corpus, ac veluti raortificalio per om-
nia roembra pervaaerit, signiflcari ea re, bominem 
qui morluus est peccalo, neque eaee corpus illud 
immundum: esi enim, inquit, mundus, cum totus 
omni ex parte peccato eit morluus, ueque ullum 
loeum peccato reliquertt, aut sedem in seipso quo-
dammodo atque domicilium deder i t .«Quod si in 
eo caro viva raraue apparuerit, > inquit,< contami-
uabtt emn caro viva: ι nam quoquo modo vel ex 
ptrte peocaio vivere, impurum reddit bominem eo 
morbo labortQtem : c Modicum enim fermentmn 
lottm,» inquit, ι masaam co r r amp i t M ; »543Φ""* 
verissime dictum est. Quod si reslitata fuerit, i n -
qui i , caro viva, et in lepram transeat, absolvator a 
crimine; purui est: sicquea peccato recessit, ut 
c i non adhuc tx parte vivat, eam ejae animas ad 
mortiflcalionem laadabilem trana ierit, ei in pra> 
elaram sane muUtionem abierit. Igitur (repetam 
cnim per capita, qiuedixi) si vivimas Deo, nihil sit 
in nobis roortai; si morloi tumas peccato, nulla 
cfos p t r i vival in nobu. Haec enim eat praeclara 
reprebendi poasit. 

PALL. Recle eota le dictum. 
CTR. SublUius autem haec viiia corporie lex dis-

tingult, atque a i t : < Qaodsi fuerit suepicio aal opi-
nio lepram forte eue ia vulnere ad cicatricem per-
ducto, vel in parte corporU olim adasta, eadem j 
rureus diligentia el inspectione otatur sacerdos: 
ac ai albor ille qui effloruissc videtnr non mata-
tug fuerit in lepram, mundus sit, » inqait: ι quod 
gi perspicoa alboris illios matatio in leprara facla 
ait, immundus erit et imparua.i Per h*c autem i n -
dicat nobie quodammodo lex morboe animaram : 
suDt aalem u qaam plurimi, si poeleaqoam probis 
moribas curati foerintv atque paolatim tanquam 
ad cicatricem perducli, noslra oegligentia quodam-
modo refricenlur, forc ut Cbristue ille pontifexno-

t πάθος, ό Χριατφ μάν CJv ήρημίνος, xaX τοίς βύογ-
γελιχοΓς θεσπίσμασι χαταχολονθών, θιωοουμένος Λ 
τήν έξ αμαρτίας νέχρωην, 

ΙΙΑΛΛ. Πείθομαι· 
ΚΥΡ. Κα\ εΤς μέν ούτοοΛ τρόπος, εύαρεατείν ημάς 

ουνααθαιτψ θ ε φ , έτερος γε μήν έπιτελοΐτ* Αν 6ρθώ: 
ώδίπη πάλιν. Χρή γάρ ημάς νεχροΰντας τΑ μέλη τά 
έπ\ της γης, πορνείαν, άχαθαρσίαν, πάθος, έπιθ> 
μίαν χαχήν, χαί τήν πλεονεξίαν, δοχεΓν πέος ήδη χαί 
έχτεθνάναι τή αμαρτία, χαι τούτο είσάπαν, ούχέτι 
ζώντας έν αυτή. Κα\ πληροφορήσει λέγων δ θεσπέ­
σιος Παύλος* ι Τί ούν έρούμεν; έπιμενοομεν t j 
αμαρτία, Γνα ή χάρις πλεονάσω; Μή γένοιτο, οίτινες 
άπεθάνομεν τή αμαρτία, πώς Ιτι ζήσομεν Αν αδτή; ι 
Ώσπερ ουν Ιν γε τψ ζήν έλέσθαι Χριστφ, τ ο νεχρού-
σθαι μερικώς δπετίθει ταΐς δίχαις δ νδμος, οϋτωχελ 
έν τψ τεθνάναι τή αμαρτία, τδ ζήν έν α δ τ ή , μοω-
σμδς άν εΓη πάλιν, χα\ τής έχ νόμου γραφής ούχ 
άπηλλαγμένος. Ταύτητοί φησιν , ώς εί γένοιτο λέπρα 
χαθόλου τού σώματος, χα\ οίονελ νέχροκχις xcri 
παντός (ούσα μέλους, χατασημήνειεν Αν, τον άχβδα-
νόντα τή άμαρτίφ * χαλ μολυσμδς ούχέτι τ φ σώματι. 
Καθαρδς γάρ έστι, φησλν, δλος διόλου τεθνεώς τ] 
άμαρτίφ, χα\ τόπον ουδέ να παραχωρήσας αύτ}, χε) 
οίονεί πως έν έαυτφ τδ έναυλίζεσθαι δ ο ύ ς · ι Β Α 
δή,ι φησλ, ι χρως έν αύτφ ζών δρφτο πάλιν, 
αύτδν δ χρως δ ζών. ι Τδ γάρ τοι ζήν δλω^ τ)έγβ*τ 
τία χάν γούν έχ μέρους, βδελυρδν άποφαίνει tv» 
ή^^ωστηχάτα- c Μικρά γ ά ρ , φησί, ζ ύ μ η όλον τέ 

I φύραμα ζυμοΤ* ι χαλ αληθής δ λόγος. ΕΙ δέ άποχβτε-
αταίη, φηολν, δ ^ρως δ ζών, καί μεταχοροίη %ρΗ 
λέπραν, λελύσθω τά εγκλήματα, καθαρός έστιν. 
Άπήλλαχται γάρ χμλ τού μερικώς Ιτι ζήν τή αμαρ­
τία , πρδς νέκρωσιν τήν έπαινουμένην μετοιχομένεν 
τού νού, καλ παγχαλην αληθώς έχοντος τήν αετάστα· 
σιν. Ούχούν, άνακεφαλαιώσομαι γάρ Απερ έφη ν, εέ 
ζώμεν θ ε φ , μηδέν έστω νεκρδνέν ήμιν, εί Απεθάνο­
μεν τή Αμαρτία, μηδέν αυτής l m ζών Ιν ήυλν. 
Οΐμος γΑρ ήδε λαμπρΑ πολιτείας ήμΐν άγωπριπους, 
χαλ ουδέν έχούσης δ διαδεδλήσεται. 

ganctae coiiYersaUonia via, et nibU babenUs q«od 

ΠΑΑΑ.Εύ έφης. 
ΚΥΡ. Ισχνότερον δέ διαιρών δ νόμος τΑ τοιαίι 

τών παθών* c Κάν εί γένοιτο, ι φησλν, c υποψία χαλ 
δόκησις, τού λελεπρώσθαι τυχδν, ή έναπουλωθέντι 

^ τραύματι, ήγουν έν μορίφ σώματος καταχεχαυμένψ 
ποτέ, ταίς αύταίς άχριδείαις τε καλ έπισχέψεσι κ* 
χρήσθω πάλιν δ ίερεύς. Κάν εί τδ δοκούν έξανθήσαι 
λευχδν, μή μετατεθείη πρδς λέπραν, χαθαρδς έστω,» 
φησίν ι εί δέ δή γένοιτο σαφής μετάστασις τής λευ­
κής είς λέπραν, ακάθαρτος Ισται καλ βδελυρός, t 
Ύπαινίττεται δέ πως χαλ διά τούτων ήμΐν ό νόμος, 
δτι τάένψυχαΐς ά^^ωστήματα, μυρίαδέ δσα ταυτλ, 
τεθεραπευμένα ταΓς έπαιχείαις , χαλ χατά χαχρονς 
οίονελ πρδςάπούλωσιν άνενηνεγμένα, ταΓς προς ήμων 
^αθυμίαις εί άνασκαλεύοιτό πως , έποπτεναχε μΑν Α 
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Χρίστος, δ μέγας ημών άρχιερεύς, όρθδν δέ δή λίαν 
άζοίσει τδ κρίμα. ΕΙ γάρ δή μέχρι μονών προήκει, 
φησλ, λογισμών ή νόσος, άεπιτίμητος μέν ό παθών 
ουδαμώς, άφορισθήσβται γάρ, πλήν ούκ απόβλητος 
παντελώς, ούτε μήν είσάπαν νενεκρωμένος. ΕΙ δέ δή 
λογισμών καλ επιθυμίας αυτής διάττοι τδ πάθος, πε-
πονθδς ήδη πως τήν είσάπαν εΓς γε τά χείρω μεταβο-
λήν, ταΐς έκ μολυσμών ύποθήσει δίκαις τδν αύθις ή£-
£ωστηκότα. Παραφυλακτέον δή οδν δτι μάλιστα γε 
τά ήδη κατηυνασμένα μή άφυπνίζειν τών παθών, 
μήτε μήν άνανεούν τά είς νουν τραύματα, καλ παλιν­
δρομεί είς τά έν άρχαΐς. Εί δέ μή, καλ ημείς άχου-
σομεν διακεκραγότος αγίου· c Γέγονεν αύτοϊς τδ τής 
Αληθούς παροιμίας, Κύων έπιστρέψας έπλ τδ ίδιον 
Αξέραμα, χαλ δς λουσαμένη είς κύλισμα βορ-
6όρου. ι 

ΠΑΑΛ. Όρθώς μοι δοκεΤς χαλ σφόδρα είκότα λέ­
γειν. 

ΚΥΡ. Λέπρας μέν οδν πέρι χαλ της έν ουλαΖς τε 
παλ τραύμασι, ταυτλ πρδς ημάς δ νόμος. Προσεπάγει 
δέ δή χαί φησι* c Καί άνδρλ ή γυναιχλ έάν γένηται 
έν αύτοίς άφή λέπρας έν τή κεφαλή, ή έν τφ πώγωνι, 
χαλ δψεται δ Ιερεύς τήν κεφαλήν. Καλ εί μέν τις εΓη 
χοιλότης, » φησλν, ε έν αυτή, τού δέρματοςτηκομένου 
χαλ δφιζάνοντος, χαλ μήν χαλ τριχδς είς λευκότητα 
μεταβολή, λεπρδς δ τοιόσδε και ακάθαρτος έσται,»φη­
σλν, c ομόλογου ρ^νως. ΕΙ δέδή τών τοιούτων γένοιτο 
μηδέν, ξυράσθω τήν κεφαλήν ήτοι τδν πώγωνα,ι φη­
σλν, c δ τήν λεύχην ύπομεμενηκώς. Έψιλωμένος δέ 
οδτω τήν τρίχα* προσίτω τψ ΙερεΙ, και δοχιμαζέσθω 
τότε. Τής μέν γάρ σημασίας ήτοι τής λευκής οο δια-
χεομένης είςτδ εύρυ, μενουσης δέ ώσπερ χατΑ χώ­
ραν, ήγουν είς τδ μείον ύπενηνεγμένης, χαθαρδς 
έστω πάλιν. Ού γάρ τοι λέπρα τδ πάθος, υποψία δέ 
μάλλον χαλ δόκησις. 

ΠΑΛΛ. Τίς οδν άν εΓη χαλ τούτων δ νους; 
ΚΥΡ. Λιττδς έν ήμΐν δ μολυσμδς, & Παλλάδιε, 

σαρχδς τε καλ πνεύματος. Και χατασπιλοΙ μέν τήν 
σάρκα τά ταύτης έκτοπα τε χαί ανόσια πάθη, ψυ­
χήν τε χαλ νούν* μάλιστα μέν οδν των Αλλων ή έξ 
ορθότητος τής δογματικής έπλ τά χαίρω παράφορα, 
χαλ τής υγιούς πίστεως ή παραφθορά* χαλ προσέτι 
δέ δόλοι χαλ Απάται, ψευδορκίαι, ψιθυρισμοί, φυσιώ-
σεις, έριδες, ζήλοι, χαλ δσα τούτοις Αγχού τε χαί 
άδελφά, χαλ ίσομοιρούσαν έχει τήν έπλ φαυλότητα 
καταβοήν. Έοιχε τοίνυν δ νόμος ήμΐν έν τούτοις ψυ­
χικών τάχα που δλαμεμνήσθαι παθών, χαλ δσα συμ-
βαίνειν Ιθος χατά νουν ά££ωστήματα, ταύτα βούλε-
σθαι δήλου ν ή κεφαλή τε γάρ, νου τύπος* χαλ μήν 
χαί πώγων, διανοίας έμφρονος. Τελειότητος γάρ χαλ 
αύτδ ση με ων. Εποπτεύει τοίνυν τά χαθ* ημάς χαλ 
περιεργάζεται λεπτώς δ πάντων άρχιερεύς, τουτέστι 
Χριστδς, χαλ είς αύτδν έμβλέψεται τδν νουν, χαλ τά 
έσω τε, χαλ κεκρυμμένας δοκιμάσει φρένας* χάν εί 
μέν τις γένοιτο χαταφθορά τε χαί μεταποίησις, ή 
Από γε του πιστεόειν όρθώς έπλ τδ μή ούτως έχον, 
ήγουν είς ηθών φαυλότητα χα\ χακοβουλίαν τήν αύ-
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sler Inspidat, et justiseime coadenmet. Naa, ti 
morbns, inquit, ad solas eogitationee progrediatur, 
qoi eo affectas eol, minime immuais erit : separa-
bitur enim, non tamen omnino rejectus, neque in 
tottjm emortaus. Sin is morbos extra cogitationes 
atqoe concapigceaUam egredialur, com jam prorsne 
in pejus commutatus sit, qui deouo in eum morbum 
iucldit, eam ille contamiBationis poena multabit. 
Est igitar in primis cavendum ne morboe jam so-
pitoe excitemtts, neve menlis ulcera renovemus, et 
ad euperiora vitia recurramus: a l ioqui i i etiam i p t i 
illam sanclum virum clamantem audiemos: c Con-
tiglt iUie, qnod vero proverbio celebratur: CanU 
reversus ad vomitam suum, et lola sus ad volata-
brum l u t i ι 

PALL. Recte mibi videris et valde congruentia 
dicere. 

CTR. De lepra igitor qu» in cicatricibus et oJce-
ribus esl, hactenasnobis lex prodidit: iis adjangit 
eliam et ait: «Ει viro eive mulieri si fuerit in ipsU 
tactas lepiw ia capiie, vel in barba, videbit sacer-
dos caput. 5 4 4 Et si qnklem fuerit depret8io,nn-
quit,c in ipeo, cutistabescentis alqne eubsidentle, 
atque etiam capiili in albedinem conversi fuerint, 
ejusmodi leprosuset immundos erit, »inquit,c stiie 
dubio; sin borum nil foerit, londeat caput aot 
barbam, inquil, qui albore laborat: itaque raso ca-
pillo, adeat sacerdotem, et tonc probetur: nam, si 
significatio, id est, albor, non fuerit latiae diflasa, 
aoa i a soa quodammodo sede mansorit, aat inuni-
anta etiam faerit, mundas esta Tarsus: non eoim 
ilk morbus lepra esl, aed leprae potius opinio atqoe 
eutpieio M . » 

PALL. Qois igitar borum verborum sensus est? 
CTR. Dupkx in nobis est inquinamenuim, Pal-

ladi, carnis, inqaam, et spiritus: ac maculant car-
nem quidem illa ejos lurpia nefariaqne vitia, ani-
mam vero alque meniem pne csterit illa ex rccta 
dogfnatam rauono ad penrerat dedioatio, et sanc 
fidei oormptio, doli pneterea et decepiione*, peiu 
juria, aostimtioBes, inflaliones, ooDtenliones, xeli, 
el qiuecanque iie vicina sunt et affinia, et pariler 
improbitatts nomine damnantor. Yidettir itaqmo 
tex in iis verbli vilia nobis coBHnemorare ad aoJ-
moin pertioenlia, et eos morbos eignificare velle, 
qateonqae m^nti solent accidere: capot enim men-
tis typam gerit, barba ilero prodenLia ralionis; est 
enim ea qooqne perfeclionia signam. Inspiciet igitar 
et quue.ad noe pertinent, alque tabliliter exqubret 
ille omniam Pontifex, id eat Cbristos, el meatem 
iptam intoebitar, et intima latentiaqae pr«cordia 
probabit; ac si aut a recU fide ad perversam, a i l 
ad mornm improbitatem ac malitiam UU maxine 
invisam aliqua facta foerit immatalio alquc eorra-
ptio, repelkt ut inqainatoe» sententianiqiie fierat, 
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q»ia proreus immundos eese pronuntiet. Hoc esse Α τψ μάλιστα κατεστυγημένην, αποσοβήσει δή πάλη*. 
arbitror, lepram babere io capite vel in barba. Sia 
animus in ipsis mali ejus iniliis adhue sit, necdum 
lamen ad eog, quog dixi , morbos declinasse pror-
sus vidcatur, gegregatur ille quidem, mediocriqae 
cagtigaiioni ac poense subjicilar; erit aotem non 
omnhio immundus, neqae a Deo alienas; sed ablu> 
tia veglimentig, imindug erit, id cst, Chritti jtjgti-
ficationem ίο auxilium acciptet. 545 llla porro 
capiHi detonsio, quae sacerdoli uteug nndom pro-
ponit, aigniflcare poiesi omnia velut de medk> re-
oedere, ac nudom roinimeque impeditatn diviaita-
tis oculig omniaro rerum quas videre velit, pro-
positam exse conspcctum. «Neqae est enim crea-
lura invisibilig in congpectu ejus; omnia aotem 

ώς μεμολυσμένους, χαλ τήν είσάπαν κατσμιαίνουσσν 
έποίσει ψηφον. Τούτο είναί φημι, τδ παθείν τήν λέ­
πραν είς κεφαλήν, ή πώγωνα. ΕΙ δέ δή γένοιτο μέν 
ώς έν άρχαίς τού παθείν δ νους, ού μήν άπονενενκώς 
όρψτο παντελώς, είς τδ νοσείν άπερ έφην, αφορίζε­
ται μέν συμμέτροις έπιτιμήσεσιν ύπενηνεγμένος, 
έσται δέ ούχ\ παντελώς άχάθαρτος, ούτε μήν αλλό­
τριος Θεού, πλυνάμενος δέ τά Ιμάτια, χαθαρδς Ισται, 
τουτέστι, δέξεται πρδς έπιχουρίαν, τήν έν Χριστφ 
διχαίωσιν. Ή δ έ γ ε τών τριχών ξύρησις, παρατιθείσα 
τψ ίερεί τδ τραύμα γυμνδν, ύποσημήνεεαν Αν τδ 
οίονελ πάντα έχ μέσον χωρείν, χαλ γυμνήν χαλ 
άπαραποδχστον τοίς της θεδτητος δφθαλμοίς, τήν φ 
άν βούλοιτο χαθορφν παραχεΤσθαι θέαν. ε Ού γάρ 

nuda et aperla sunt oculis ejug e»,» utscriptum esU ' έστι χτίσις αφανής ενώπιον αυτού, πάντα δέ γυμνά 
χα\ τετραχηλισμένα τοΤς όφθαλμοίς αυτού, ο χατάτδ 
γεγραμμένον. 

ΠΑΛΑ. Αληθές. Έ φ η γάρ που διά φωνΐ*; άγίω· 
ι Θεδς έγγίζων έγώ είμι, χαλ ούχλ Θεδς ττο^οΛεχ, 
μή άπ* έμού χρυβήσεταί τ ι ; » 

ΚΥΡ. 'Αθρει δή , ώ Παλλάδιε, πολύ « ή μ £ 0 » 
(σχνολογουντα τδν νόμον χαλ τών άναγκαίω* είς «f-
δησιν μεθέντα μηδέν, δ μήτοίς Ιδίοις ΧΛνοσιν διατ*· 
θελς, δνίνησι τους άχροω μένους, t Ilapaxaijtf» 
μέν γάρ ούδε\ς συνήσει, · χατά τδ γ*γριρχέι«·. 
ι πολλά δέ πταίομεν Απαντες.» Νοσεί γ α ρ ήφ^ς 
τδ άναλχι, χα\ τδ εύδλισθον είς τδ πλημμελές* χΑ, 
ι Καθαρδςούδελς άπδ βύπου,χαλ,»χαθά Γράμμα ψφ 

PALL. Ita est. Dixitenim sancli cajusdara voce: 
c Deas propinqaane ego som, et non Deus a longe; 
num a me occultabiior alfqoid 9 9 ? » 

CYR. Yide jam, Pattadi, tegem multo sabtilim 
loqui, nihilque pnetermittere qood ad cognitionem 
oit necessarium, quin illod suie regulis sobjiciendo, 
wdientibue consolat : c Delicta enim nemo i n -
lcHigel, > nt acriptam esl; c in moltis aatem offen-
diraug omnes " : » naiora namque nostra imbecil-
fitate laborat, et facile in peecata protabitor, et: 
«Nemo mandos a sorde,» ut eacrae LRtene dicunt, 
* ne 8i 
ram " . t Hac de causa beatug David coneiuit, d i 
ceot: c Si iniquiloiot obgervaveris, Domine, Domi-
ne, quis eostinebit?Quia apad te propfuatioegt".» 
Yide igitur legem clementer nobig ejasmodi deK-
rlorom crimina remiltentem, et eos ex benigni-
tate pargantem, qui bumano lapeo in acerboa fere 
•Bt mintme voluntarioe delictorum caeox incide-
rant. Sic enim d ix i t : c Et viro ant malieri si fae» 
r int In cule carnis ejos candores candentea albe» 
ecentes, videbit aacerdoa, et ecce in cute carais 
«jns candoree candentee alb«§centee; alba vitiligo 
«st , efflorescet incote carnie ejos: mondasesi » 
Alqui , si rem accurate penreatigemoa, carnisroor-
t)o§ eat, et affinia leprae alba vililigo. Non lamen 

enios quidem diei sit ejoe vita super ter- c ίερδν, c ούδ* άν μία ήμερα δ βίος αυτού έπλ τής γη;.» 
' Π — Λ ~ u ^ - ! J * ^ •» Ταύτγ,τοΛχαΙδθείΓπέσιοςήμίνάναμαπειΔαβίδΜ Έαι 

Ανομίας παρατήρησης. Κύριε, Κύριε, τίς ύποστή· 
σεται; "Οτι παρά σο\δ ίλασμος έστιν. »-"Ορα τοίνυν 
τδν νδμον άνένταχρηστώς τών τοιούτων παραπτωμά­
των ήμΐν τήν γραφήν, χαλ έξ ήμερδτητος χαθαρί-
ζοντα τούς έξ ολισθήματος άνθρωπ/vw πιχροΐς μο*ο-
νοαχλ χαλ άνεθελήτοις ύπενηνεγμεΝους πταΐσμασιν· 
Έ φ η γάρ ώδε· « Κα\ άνδρλ ή γυναιχλ ΙΑν γένι^ανλΗ 
δέρματι σαρχδς αυτού αύγάσματα αύγάζοντα λ χ υ -
χανθίζοντα, χαλ δψεται δ ίερεύς, χαλ Ιδού έν δέρματι 
τής ααρχδς αυτού αύγάσματα αύγάζοντα λευχανθί-
ζοντα, άλφδς έστιν, έξανθήσει έν τ ψ δέρματι τής 
σαρχδς αυτού, χαθαρδς έστι. » Καίτοι τής άχριδείος 
έρευνωμένης, πάθος άν εΓη σαρχδς, χαλ λέπρας 

-mortiQcationeiu habet adjonctam, neqne est proreus D άγχού, τδ παθείν άλφδν. Αλλ* ού νοσεί τήν νέχρ«-
desperata. Ejusraodi gunt antem quae insunt nobis 
delicla, quae, coni procal dubio vithi gint, noii U -
fnen gant ad mortem, et animae inlertmm. Non 
«niin guimno jure agit ille Judex; qoia t Ipge 
cognoxit dgmenUim nostrnm 9 S , » et nostrae naturse 
imbeclllitatem non ignorat : itaqae remigsionem 
culp* ex ingita benignitale largilor, idque, ut opi-
tnor, est: Yitiliglne alba qoi laborat, nondaa eai. 
Ouinetiam ipeis qnoqno sanclis virig exigme culpje 
i n animum incidant, quateg siint, verbi gratia, bre-
vee offengionea, mediocree coimnolioneg ad iram, 
«imaltateg com fratribus, 54β >»&nis qoandoqae 

σιν, ουτε μήν τδ άγαν άπεγνωσμένον. Τοιαύτα δέ 
πώς έστι χα\ τά έν ήμΐν παραπτώματα, πάθη μέν 
οδν ομολογουμένως, πλήν, ούχ είς θάνατον χαλ ψυ­
χής χαταφθοράν. ΆχριβολογεΙται δέ ού λίαν δ χμ-
τής, δτι t Αύτδς έγνω τδ πλάσμα ημών, > χαλ τδ τής 
ημετέρας φύσεως ούχ ήγνδησεν ασθενές. Κατανεύει 
δή ουν τήν άφεσιν έξ έμφυτου φιλανθρωπίας. Καλ 
τούτο, οΐμαι, έστ\ τδ, Αλφδς χαθαρδς έστιν. Άλλά 
χαλ είς νούν Ισθ% δτε συμβαίνει χα\ τοίς άγαΟοις τχ 
σμικρά τών αίτιαμάτων, οίον φέρε είπείν, ησφοξυ-
σμο\ βραχείς, σύμμετροι κινήσεις αί πρδςδργας , δλι-
γοψυχίαι πρδς αδελφούς, καλ κενών Ισθ' δτε δοξα-

•· Hebr. ιν, 15. ** Jercm. xxii i . 23. 
χ ω , 38, 39. » Ρ - χ — « i . 

9 1 Psal. χνιιι. 13. 9 9 J Φ nv, | . ·» Psal. cxxix, 3, Α. n Lex\l. 
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ρίων έφεσις, χα\ τΑ τοιάδε τών παθών, κα\ αύτοίς, 
Ισθ' δτε τοις άδλάβλητον έχουσι τήν ζωήν, καλ καθα­
ρ έ ς Αληθώς, συμβαίνειν έθος* Ανθρώπινα γαρ, χα\ 
οίονείπως πάσι κοινά, τοΖς τον έν σχρκι χα\ αίματι 
διαζώσι βίον. Υπογράφει δή οδν ό νόμος χα\ ταυτ\ 
πάλιν αίνιγματωδώς, οδτω τέ φησιν c Έάν δέ τινι 
μαδίση ή κεφαλή αύτοΰ, φαλακρός έστι, καθαρός 
έατιν. Έάν δέ χατά πρόσωπον μαδίση ή κεφαλή αυ­
τού, άναφάλαντός έοτι, καθαρός έατιν.» Ή τριχών 
Ανεθέλητος αποβολή, κεφαλής άν είη πάθος, νού δέ 
είς τύπον ώνομάσθαι τήν κεφαλήν, άρτίως έλέγομεν 
νού γάρ ενδιαίτημα κεφαλή, κατά γε τό τισι δοκούν· 

ΠΑΑΑ. Μεμνήσομαι. 
Κ Γ Ρ . Ούχούν τά κεφαλής πάθη σωματικής, έμφαι­

να ι ν άν είκότως τά είς νούν ά££ωστήματα, σμικρά I 
δέ δή πάλιν, καί τά οίς άν ίποιτο άνείσθαι πρέπειν» 
Άπαλλάττει δή ούν ό νόμος παντδς ημάς ανθρωπίνου 
ννάθους, καλ μολυσμών άνέθελήτων, οίπερ άν ήρ ίν έπι*-
συμβαίνοιεν, έπεί τοι τδ άναλκι νοσείν ανάγκη τή 
φύσει, καλ άπηλλάχθαι παθών είσάπαν ού τού παρ­
όντος καιρού, πρέποι δ* άναίώνιτψ μέλλοντι, καθ* δν 
έκ βάθρων ή αμαρτία κατασεισθήσεται, κα\ είς άλώ-
6ητον παντελώς μεταχωρήσομεν βίον. c Πλήν εί γέ­
νοιτο, > φησλν, c ουλή σημασίας πυ^ίζουσα έν τ φ 
φαλακρώματι, ή έν τ φ άναφαλαντώματι, λεπρός 
έστι, χαλ μιαρδς έσται.» Μετατρέχει γάρ έσ0* δτε 
χαλ τά σμικρά τών παθών είς εγκλημάτων δύναμιν, 
χαλ καταμιαίνει δεινώς μή άνακοπτόμενα πρδς ημών, 
Ανειμένην δέ ώσπερ κα\ άνεπίπληχτον παντελώς τήν 
εΓς γε τά χείρω λαχόντα πάροδο*, οίον τ ί φημι* δρ- { 

γίζεταί τις Ισθ' δτε μικρά, καλ ή££ώστηκεν έν άν-
θρωπφ τδ πάθος, άναχοπτέσθω ταίς έπιεικείαις» ίνα 
μή τού μικρού παραπτώματος είς αύξην ίόντος, χατά 
βραχύ γραφή πρδς θάνατον τοίς παθούσιν εύρίσχηται. 
Τούτο έστι τδ έν φαλακρώματι τυχόν έξανθήσαι λέ­
πραν, τήν έχ τού μηδενδς έπ\ τά χείρω ^οπήν, ώς 
έν τύπψ σνμδαίνουσαν. Όρθώς δή ούν είρήσθωφημί 
τφ μακαρίφ Δαβίδ τδ, c Όργίζεσθε, χαί μ* άμαρ-
τάνετε. » 

ΠΑΑΑ. 'ΐίς βαθύς δ λόγος. 

ΚΤΡ. Πάνυ μέν ούν. Ύπαισθάνη γάρ με, καθάπερ ; 
άγφμαι, λεπτοεπούντα λίαν, κα\ άνιδρωτί τά τοιαύτα 
τών θεωρημάτων ή νοείν ή φράζειν ούκ έχοντα. "Οτι 
δέ ούκ ένεστι τους τά έκφανή τών πλημμελημάτων 
Ανοσίως ή££ωττηκότας δυνασθαι λαβείν, αγνοουμένων 
Εσθ'δτε τών ελαχίστων, κα\ κεκρυμμένων, κάντεύθεν 
ε ίση τοι.Τούς μέν τοι φαλάκρωμα πεπονθότας, καθα­
ρούς είναι, φησ\ν, άναμνήσει,καλώς ήμίν άνιε\ς τάτών 
ιτταισμάτων μικρά, καθάπερ έλέγομεν άρτίως· Αλλ* 
α I γένοιτο τισιν έν φαλακρώματι λέπρα, τουτέστιν, 
δ τ α ν έχ μικρών έπλ τά χείρω φέρηται τδ πάθος, τότε 
δτ) , τότε χαταφανή κα\ άσχήμονα γενέσθαι λέγει, 
tca\ λόγον ούκ Ιχοντα τδν τοίς έγχλήμασι συνειπείν 

ΕΤ VERITATE. LIB. XV. 9 9 4 

gloriola? appet i lu», et ejus generis pertatbaUo-
nes quae iis qaoque, in quorum vilam auliem c r i -
meii cadit, et mondi plaue sunl, accidere solent. 
humana qoippe eunl, et iis omniboa prope commu-
nia qtti vitam in carne el sanguine dueunt. Haec 
ilaque rursus describit lex per senigma, his verbis: 
ε Si cui de capite capilii fiuxerini, calvus est, 
mimdus est; et, si ante faciem capilli de ejuscapite 
fluxeriot, recaltuaest, mundus e s t " . » CapiHortia» 
illa non voluouria amisaio, capilis morbus esl J 
ad tnenlie auiem figoram acceplum esse capilis oo-
meo, pauto anle dicebamue, mentis eaim domicilium 
capol eat, qt qoibusdan placel. 

ΡΑΙΧ. Meuiinero, 
CYR. Igitur corporei eapitis vitia, menlie mor-

bos congmenler indicanl, sed exiguos item, et 
qoibua aequum si l , veniara dare, Lex itaque nos ab 
omni humana pertarbationc removet, et ab inqui-
naineniis haud volunlarie stMceptie, quaecaoqoe 
nobis accidere possunt: quandoquidem imbeciili-
tate laborare naluram necepae esi; et prorsus a 
periurbaiionibus alienum ease, noo eft bujus tem-
poris, sed venturi s&culi propriom, quo ex imis 
sedibus peccatum delurbabRur, et ad viiam omni 
prorsus vilio carentem tran&ibimus; c Si lameD, t 
inqujt, ι exeliteril cicalrix significationie rubesoeos 
in calvitio, vel in recaivaiione, leprosos esl, e t i m -
parua e r i t · \ Nam exigua? BonnuBquam pertarbaH 
tiones ad vim criminam traaseunt; et, oisi coer-» 
citse a nobts faerint, sed palentem ac libenmi, rab» 
usqae casligalionibus obstractam adituiB D X B C W 

scantar, gravissime cotttaminaat: verbt gralla, ira-< 
scilur aliqois leviter, et eo morbo teniotor: coer-. 
cealuT ergo ea perlurjbalio maneiietudine, ne, si 
exigmun delictom iDcrenenimn capiat, paalaliin 
ad morule cnraen iis, mqoibQa ieest, evasigse de-
prebendatnr; idqae eei Sn calwitio etjomisse le-
praro, illam, inqiiani, ab exiguis initiis ad peseimos 
exitoe propensionem, qaam in eo morbo tanquam 
m figura videmoe aecidere. Recte igitur bealo 
David dictum ease oeneeo: < Irascimini, et noliie 
peccare · · . · 

PALL. Maximam sane profunditatem habent ba?c 
verba. 

CYR. Sane quidem. Senlis enim, nt opinor, nU 
mium subtiliter baec dici, nec stne sudore ejus-r 
modi intelligentias aut mente percipi aut verbis 
explicari posse. 547 Eieri autem non posse o l qui 
manifej-tisdeliclis nefarie laborant, laleant, cum illa 
exigua nonnunquam ignorenlur, el occulta sint, cx 
eodisccs. Nam, qui calritio laborarint, mundoi 
esse, inquit, admonebit; quibus verbis recte no^ 
bis exignos errores condonat, ut paulo ante dicc» 
bamos.Sed, si quibus in calvitio gignalur lepra, id 
est, si ab exiguis iniliis ad majora vitia feratur moiv 
bos,tom deniqaemanifeste fowium evasisse pronnn-
tiat, neque ollam esse i l l i reliqoam defensienem, qaa 

·· Levi l .x in , 40, 41. " ibid. , 4«, 43. ••Psal.nr, 5. 



CTBILLI ALEIANDAINl ARCHIfiP. 9N 
f Et lepvο- Α δυνάμενον Διά τοΰτο φησι· ι Καλ δ λεπρός, έν φ 

sms, in qio uctus, veetimeiila ejot tiiit dittotata, 
el capml ejui deteclum, et circa os M U B operia-

W5 8. 

enohta d^ndmpoftit. Itaqoe tit: 

tar, el immuadus voctbitar: omnibas diebitt qni-
bas faerit eaper eo uclos immuaditue, immandttt 
erit, el tegregtlae sedtirit, exlrt cattra erit ejas 
diversoriam · · . ι Nim diesolatlo illt veetimenlo-
rnm f et detectio ctpitis taanifesliseime pne oe fe-
rant aperUm impudentiaia. Qaod autem operto est 
ore, id tignificat, naliam qaodaminodo eum exca-
aaUoneiD habere, nec poaae aUquid diceivj, Deo im-
pariutem acca&ante. Qood vero Βία» e castris 
exire Jubet, figura itidem eti, illum non xnplius 
una cvni lanctonuii choris htbiure» aod taoqaam 
pulfvin de sacro iHo cceto omnla boni expeftem 
fore. 

PAIJL.Gnrrittiaam 
CYR. Omtrino i u eti, PaDadit ob eamque can-

tam dicebai beatoa David : c Delicta juventatis 
nes), et ignoranUaf n e u ne memineris: tectiiftdruii 
miierieordiam taar* Memento mel, propler booilm-
tem taam, Domiae*. » Per omnia porro lex pergit, 
ac severiuiii aoa iigmibcatioown edit otqoe ad 
•opelleclilia, Unam dico, ei subtegmen et t U m f 

ei vmfl pelliceam : ι Si lepra fterit ,»inquit, c et 
unl ex his boc malmn actiderit, rartos diligeater 
saoerdoe inspiciat, et aeparet taclum; et, si nulla 
tJfiflfft t l > A , >" in melios conversio facla fuerit, ab-
somayur igni *. ι Lepra enim permanens est, in-

έστιν ή Αφή, τά Ιμάτια αυτόν έστω παραλαλνρένχ 
χαλ ή κεφαλή αύτοΰ αχαταχΑλυπτος, χαλ περί «έ 
στάμα αύτοΰ περιβαλέσθω, χαλ ακάθαρτος χχχλχβ-
ται πάσας τάς ήμέβας, δσας έάν j έπ* αύτοΰ ή άφή, 
Ακάθαρτος ων ακάθαρτος Ιστοί, χχχι^ρεσμανος χα§-

* ήσεται,Ιξω της παρεμβολής αύτοΰ Ισται ή διατριβή-1 
Τδ μέν γάρ παραλελύσθαι τά .Ιμάτια, παλ αχαταχ*-
λυπτον είναι τήν κεφαλήν, ύπεμφήνεχεν άν χαί μά­
λα σαφώς, τδ άχρύπτως Ασχημονείν. Το δέ γ ι πεμ-
βεβλήσθαι περ\ τδ στόμα, τδ, οίονείπως ππολονίσν 
ούχ Ιχειν, χαλ είπείν δυνασθαι μηδέν, έγιταλοννω; 
Θεοΰ τήν Αχαθαρσίαν. Τδ δέ γα της παρεμβολής 
έξοίχεσθαι δείν, τύπος άν εΓη πάλιν, τον μηκέτιτας 
των αγίων αύτδν συναυλίζεσθαι X^poiV« πληθύος ft 

Β ώσπερ τής Ιεράς έξωστραχισμένον, αμέτοχο* έσεσίει 
παντός άγονου· 

HAAA. Τίές δεινδν τδ χρήμα χαλ άπεαχτδν, 
ΚΥΡ. Παντάπασι μέν οδν, & Παλλάδιε, τσιγάρα 

χαλ έφασχενδ θείος ήμΐν Δαβίδ* c * Αμαρτίας νεοτ^πς 
μου, χα\ αγνοίας μου, μή μνησθής, χατά τέ ελιές 
σου μνήσθητί μου, Ινεχεν τής χρηστότητας σου, Ι*· 
ριε. ι Διά πάντων δέ ώσπερ ίε\ς δ νόμος, τήςέπό» 
σης ακριβείας αύτφ τήν ένδειξιν, χαλ μάχρι tmm, 
έρίου δή λέγω, χαλ χρόχης, χαλ στήμονος, ζ<! ά̂ > 
ματίνου σκεύους* ι ΕΙ λέπρα γένοιτο, ο ωτρίν, twA 
τούτων ένλ συμβαίνοι τδ πάθος, χαταθρεΗ» τΑ» 
δ Ιερεύς, χαλ άφοριζέτω τήν άφήν* χαλ ri rtm 
γένοιτο μεταδρομή τής σημασίας έπλ τδ άρεηο», 
δαπανάσθω πυρί. ι Αέπρα γάρ Ιμμονός έστι, φησί. 

qoii. Tane* ablai jabet id in qao vilium faorit, C Πλήν, άποπλύνεσδαι δείν έπιτάττει τδ πεπονθός* ^ 
α ο , ϋ pottet compeitum faerit ineo vitiam illad 
intiiam esae, ignibui Jam tradi pnecipit, m qnod 
omninonalli ait uaoi; in qoibaa verbia ilermn for-
taiae lanae, et aiibtegmiiii, et stamini, etpeilibas, not 
eomparat. 5 4 8 Nam lanam, el sabtegmen, et cc-
tera, apud Deam nallo haberi loco quomodo cni-
qaam esae anbigoiim potesi? Igitnr gnvisaimam 
ette crimen censendum ett, pott eam pnrgaiionem 
et ablutionom qua not Gbristus ablaii, ab inqui-
namentis non iecedere, aed in illia permanerelatqoe 
coiisistere : nam, si Chriatot ablaena nibil nobis 
profecieee videril, ignibas torqvendos trtdet, at 
ille profecto secundam legem sacerdot, postquam 
Dtbil profeoerat subtegmen aat stamen aMneiido, 
denique comburebat. ' ^ 

ΡΑΙΧ· Itaeat. 
CYR. Per lepram ergo lex morlificationem illam 

qiue in factis perversis est, congraenter ostendit, ab 
iis quae perspicue oernunlur, et sensibns objecta 
tunt, rerum occoltionim intelligentias eleganier 
assumens, el ^iritoalia carnalibus exemplis Ulu-
straiis: cumqne cumulatam nobia in langaoribus 
corporis, spirilaalium inquinamentorom qnae in 
animis exsistunt, cognitionemproponere,el tanquam 
in corporis morbis, ea qus spirilualiler accidunt, 
vellet oetendere,dixit inLevitico: c Yiro, viro, cui-

εί μετά τούτο φαίνοιτο τδ πάθος έμπεφυχδς, πν(έ 
δίδωσι λοιπδν, ώς άχρείον παντελώς, έρίφ που πάλιν 
τάχα χαλ χρόχη, στήμονί τε χαλ δέρμασι παρε(χαζ»ν 
τά καθ* ημάς. "Οτι γάρ έρίων ή χραχης, ήγουν τών 
έτερων, ούδε\ς άν γένοιτο παρά βημ Χάγος, πως Αν 
ή πόθεν ένδοιάσειέ τις; Παγχέλεπον οδν έγχληματων 
είναι δωσομεν, τδ μετά χάθαρσνν χαλ Απδν^νν, 
Αν δ Κριστδς έν ήμίν έργάσαιτο, μή άποφέρεσοαι 
μολυσμών, άλλά Ιμμονον είς αύτους ποιείσθαι 
στάσιν. Εί γάρ μηδέν όνίνησιν άπονίζων ημάς ό Χρή­
στος, πυρλ παραδίδωσι χολασθησομένους, χαδάχεε 
άμέλει χαλ δ χατά νόμον Ιερεύς, ουδέν ωφέλησες τήν 
χρόχην, ήτοι τδν στήμονα, διά της έχπλύσεως, χχτ-
επίμπρα λοιπόν. 

> 

ΠΑΛΑ. ΤΟδε έχει. 
ΚΤΡ. Λέπραν δή οδν δ νόμος, τήν ώς έν Ιργοις 

νέκρωσιν ύποφαίνει καλώς, άφ' ών άν τις ίδοι σαφώς 
τε καλ αισθητώς τάς τών αφανέστερων εννοίας άνσχο-
μίζων άστείωτ;, καλ σαρκικοίς παραδείγμασι κατα-
λευκαίνων τά νοητά. Πλουσίαν δέ ώσπερ ήμΐν τών έν 
ψυχαίς μολυσμών παρατιθείς τήν γνώσιν, χαλ καθ­
ιστάς εναργή, καθάπερ έν ά^βωστήμασχ σώματος 
τά νοητώς συμβαίνοντα, προσεφώνει πάλιν έν τφ 
Λευίτικφ * < Ανδρ\, άνδρλ, φ άν γένηται (Ιύσις έχ 
τού σώματος αυτού, ή ^ύσις αύτοΰ ακάθαρτος έοτε. 

^ Levit. xm, 4δ, δβ. 1 Psai. χχιν, 7. »Levit. xm, 51, 5i . 
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Καλ ούτος ό νόμος τής ακαθαρσίας αύτοΰ, (δέων γόνον Α conque fuerit fluxus ex corpore ejus, fluxng ejus 
έκ σώματος αύτοΰ, έκ τής φύσεως ής σννέστηκβ τδ 
σώμα αύτοΰ, διά τής φύσεως* αύτη ή ακαθαρσία αύ­
τοΰ έν αύτφ, πάσα* αί ήμέραι φύσεως σώματος αύ­
τοΰ ή συνέστηκε τδ σώμα αυτού διά τής φύσεως, 
ακαθαρσία αύτοΰ έστι. Πάσα κοίτη έφ* ής άν κοι­
μηθή έπ ' αυτής δ γονο^υής , ακάθαρτος έστι, κα\ 
παν σκεύος έφ* δ άν καθ ίση έπ* αύτδ δ γονο££υής, 
άχάθαρτον Ισται. Και άνθρωπος, δς έάν άψηται τής 
κοίτης αύτοΰ, πλυνεί τά Ιμάτια αύτοΰ, χα\ λούσεται 
τδ σώμα αύτοΰ ύδατι, χα\ ακάθαρτος Ισται έως εσπέ­
ρας· Καλ δ καθήμενος έπ\ τοΰ σκεύους, έφ* δ άν 
χαθίση δ γονο£(5υής, πλυνεί τά Ιμάτια αύτοΰ, χαλ 
λούσεται ύδατι, χα\ ακάθαρτος Ισται έως εσπέρας. 
Καλ δ άπτόμενος τοΰ χρωτδς τοΰ γονο£0υοΰς, πλυνεί 

immundas est; hsec est lex imaiunditix ejus, emit-
tens semen ex corpore euo, ex fluxu qao constitit 
corpus ejus per flaxum, haec immundilia ejas in 
ipso est, omnes dies fluxus corporis sui, quo con-
stitit corpus ejos per flaxam, iraraanditia ipsius 
est. Omnis lectos in quo cubaverit super ipsum is 
qui semlnis fluxum patitur, immundusest; etomne 
vas super quo sederit qui seminis fluxom patilor, 
immnndum est. E l homo qni teligerit lectum ejus 
lavabitvestimenta saa, etlavabit corpussuumaqua, 
et immondas erit asque ad vesperam. Et qui sede-
r i t soper vas in quo sederit is qoi seminis floxflm 
patitnr, lavabilnr aqua, et Imnmndos erit ueque ad 
•esperam. Et qui tetigeril corpos seminiflui, lava-

«A Ιμάτια αύτοΰ, χαλ λούσεται ύδατι, χαλ ακάθαρτος Β bit vestimenU sua, et lavabitur aqua, et immundos 
Ισται έως εσπέρας. Έάν δέ προσεγγίση δ γονο^υής 
έπλ τδν καθαρδν, πλυνεΤ τά Ιμάτια καλ λούσεται 
δοατι, χαλ άχάθαρτος Ισται έως εσπέρας, ι Καλ πρός 
7« δή τούτοις φησλ βδελυρδν Ισεσθαι χαλ άπηχθη-
μένον πάν σκεύος φπερ άν ένιζήσειεν δ γονο^υής , 
χάν εί άπονίψαιτο τάς χείρας ύδατι, καλ τοΰτο Ισται 
μεμολυσμένον. Κάν εί άψαιτό τις τοΰ χρωτδς αύτοΰ, 
συμμεθέζει πάντως τής ακαθαρσίας τήν γραφήν, 
χάν εί προσεγγίσει! τις τών ούπω με μολυσμένων, 
ΰχομενούσι δή πάντως τής ακαθαρσίας τήν γραφήν· 
Τοιγάρτοι χαλ άναμ\ξ τοίς λεπροίς έξέθη τε χαλ 

erit usqaead vesperam ·.> Ad b*c aulem ait i m -
pQram fore et abominandam omne vas in qno se-
derit seminifluus; etiamsi aqua manus abloerit, et 
id eeto inqninattini; et, si tetigerit quispiam corpus 
ejus, participabit omnino culpam immonditiae; et, 
eiaccesserit ad aliquoa bondom inqoinatos, subibunt 
549 prorsas crimen immunditiae; ob eamqnecan-
sam simul com leprosis exibat efferebatarque extra 
castra, qood nefaa eseet ad eum accedere, aul cnm 
casteris miaceri, et ipso manns contacta eontamina-
ret eos qoi ei temere occorrerent. 

έξψκίζετο τής παρεμβολής, απρόσιτος ών χαι άμικτος χα\ αυτή χαταμιαίνων τή χειρός άφή τούς προσ-
τνγχάνοντας απλώς. 

ΠΑΛΛ. Καλ ποίον άν είη τδ έν ψυχή πάθος, τή C PALL. Sed quaenara inantma est affectto quse sit 
σωματική γσνο£|5βία 4τροσεο«κος; JXv ευμαιιχδς γάρ 
δ νόμος* ή ούχ ώδε έχει; 

ΚΤΡ . Πάνυ μέν οδν * έφης γάρ ορθώς. Πλήν 
εκείνο διανοοΰ, ή τοΰ σώματος (ίύσις, τήν τής φύ­
σεως έπιτηδειότητα πρδς καρπογονίαν αδικεί τρόπον 
τινά, χαθιείσα πρδς τδ μηδέν των σπερμάτων τάς 
χορηγίας, χαλ τους έν τοίς μορίοις χαλώσα τόνους, 
άνεθέλητον ήδη πως εργάζεται τήν χαταφθοράν, ώ ς 
δν μολυσμοίς είναι μακροίς κα\ διηνεκέσι τούς τψ 
-πάθει κατειλημμένους· Ίσθΐ δή ούν ως έξ ά£0ωστίας 
σωματικής καί εναργούς, είκόνος έπ\ τά είς νούν 
συμβαίνοντα * καταφθείρεται γάρ χαί αύτδς έφ* ά 
μή προσήκον δ νους άσωτοτατα διαπονούμένος, χαλ 
έπ ' ούδενλ τών άναγχαίων τής ίδίας ενεργείας ένιε\ς 

eorporalis seminis fluxui persimilift? Spiritaalis est 
naraqoe lex. An non i la estt 

CYR. Ita prorsus : reete enim dixisii. Illud vero 
advertas velim, corporis fluor nature facultatem 
aptam fecondilati quodammodo hedit, cum suppe-
ditaiionem seminis ad nihilara perducat, et partium 
iUaram firmitatem enervando, corruptionem m i -
nime yolonuriam efficiat, ita ut qni eo languore 
tenentor, jagi perpetaaque conlaminatione laboreni. 
Perge tgitur ex bac corporis infirmiiate, evidenti-
qne imagioe ad ea quae menti acciduni: ipsa nam-
qae mene conrumpitor, cum in iis qa# roinime 
coitvenit, prodigo labore defatigalnr, et nulla in re 
quae fructuosa sit, efficacise sua* stadiam collocat, 

τδ σπούδασμα, ώς χαρπδν μέν ούδένα γνήσιον έχειν, D i U ot fructum qnidem jostam ac proprium habeat 
ύποφέρεσθαι δέ αεί πως πρδς τδ αδικούν, καλ άχαθ-
έχτως νοσείν τήν είς τά αίσχίω χάθοδον. 

ΠΑΛΑ. Οίον δή τί φής ; 
ΚΥΡ. Ού γάρ, ώ φιλότης, έχτίσθαι τδν άνθρωπον 

έπλ Ιργοις άγαθοίς{δ θείος ήμίν έφη Παύλος; 
ΠΑΛΑ. Καλ μάλα. 
ΚΥΡ. Φύσιν οδν Αρα δακληρώσατο πρδς πάν ότιονν 

τών επαίνου μένω/ όρθώς Ιχουσαν χαλ έπιτηδείως* ή 
γ ά ρ , ούχ\ σοφίας μέν δεχτικδν, κα\ άπάσης έπιστ^· 
μ η ς τδ ζώον είναι φής; Σωφροσύνην δέ χαλ άνδρίαν, 
χαλ μήν χαλ δικαιοσύνην κατόρθωσειον άν ευκόλως, 
e l διαπεραίνειν Ιλοιτο τά είκότα χαλ τοίς θείοις ί π ε -
σΟαι νόμοις; 

* Lcvit. χτ , t - l l . * Epbes. ι, 4. 

irallum; asaidoe vero ad id qnod officil dela-
batar, et pnecipiti lapen ad res turpes feratar. 

PALL. Qualenam istud est quod dicis? 
CYR. Nonne, Palladi, crealam esse hoaiinem ad 

opera bona, bealus Paolos ai t 4 ? 
PALL. Sanequidem. 
CYR. Ingeninm ergo sortitoe esi ad orania rernm 

laadandarum generaaptam el accommodatam. Qnid 
enim? Nonne hoc aoimal sapientiaeomnisqne scien-
tia? capax esse fateris, temperantiaeqiie el fortitudi-
nis, justitlae qnoque munera facile exsequi, si soaa 
partes agere velit, etdWinistegibasobecqui? 
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ΡΑΙΧ. Faieer. 
CYR. Sed, si his praetennis&is, non sapiens jam, 

fedstaltus et excors fuerit, ueqne ii» qai ad ve-
riialem insliuieiido perducere poesunt, momeota 
505B voluntatis adjunxerit, eed potiosexlra id quod 
sibi consenlaneum esl pneceps ierri maluerit, et 
cum iis qui recta perverterc gtudent ad interilum 
descendere, neque rectam atqoe integram de Deo 
opiniooem habeai, neque sine reprehensk>De re-
rum agendannn viam perir anseai: nonne jam vere 
poesis ejusmodi hominem spiriuialiier eeroiniflaom 
dicere, uipoie qui eas virei, per quas fruelUteore 
Deo poterat, jn njbilnm absnmal? 

5 5 0 PALL. Equidem ita eenlio. 
CYR. Quidveco, sijusUiiam (acere prajieniiiaerit, 

et forlitudinis ornamenla conlempserit, conlraque 
aperte injattus, etvoluptatibus diasolaioe eesc cer-
natur, an non aeqoe ac semiwf lMim enm afectxat 
pvtes, qui eam nature faculUlem quam ad probas 
actiooes obeandas ha/aet, in res iurpea irauinat, et 
spiriUali fecundiuti prxferal Jactaram in rehas 
inatilibus faclam ? 

PALL. Puto sane, 
CYR. Lex ilaque nobis longissiroe a eemiaifluo 

absi&lcre praecepit, ot ab iia maxime disoedere do-
ctrtl qui ad vitium propeo&i eseent, alque eos stre-
noe repellere qiioa ipie quoque Deo* extecrareUir, 
m qui perpetoa conlaminatione laborent ; neque 
enira profecto impone ferimog, cumitDprobis adbav 
resclraus. Vemqi eet enim qaod acriptam esl : 
ι Qui tanajt picem, inqobiabUar ι ConlajnUiaJ 
aotem oronem aopeRectilem eendniluus, quamctiii-
que contigeril, et leclum airam, el corpas, et vasa, 
ti aquam, et vaea lignea: per ^enigmata videlicet 
oftiendens, Ulius immunditue parliripem fore qms-
qoie vel prope illum modo per spirUoaleai affectio-
liem accetferii. Scriplum est enim : « Teipaam 
castum cofttodi, ei ne copwiaiuc*YerU peccaiis 
alieaj» ·. » YennuCamen j d aperta vilia, et morboe 
in novtri* menlibus alUssime eonditot, et omnee, 
uno verbo, langaores qai nobis ineant, expellit 
Cbrigtus, et quae per ipsum fit purgalio, cam id 
efficere lex non possil: c Neroo qaippe joatificatar 
m lege*\» sicui acriplam esi, idque mimmefalsum 
«ate persptciee, si conaequeniia Scripturae rerba 
inluearis : ait enim rursum : c Si vero maodaius 
Aierit seminifluus ex floxu euo, epamerabit sibi 
stptem diesad purgaUonem soam; el lavabit veetU 
nenta sua, e i lavabit corpae soorn aqua, et mnndiia 
erit. E l die octavo eomei aibi duos toriuree, vel 
duos pullos colambarum, et lerel eoeanle DOOHIIUID, 
adoatinm tabemacalt testimoiiii; et dabit eoa sa-
eerdoli, et faciet eoe sacerdoe, unum pro peccalo, 
et nnan ia boiocaastam, el propitiabilor pro eo 
aacerdoscoram Domino a fluxu suo τ . ι llandat igitor 
aeinmifluiiiii, et a morboliberaty in Cbriato tamen, 
per aquam el tanguineui. Numerabit enim sibi t 

ΠΑΛΑ. Σύμφημι. 
ΚΤΡ. Et δχ τΑ τοιΑδι μβθχΐς, β«φ6ς μΑν χύχϊζ, 

μωρδς δ* Αν γένοιτο χαλ ΑχΑρδιος, ού toZ? c2; olt^ 
θειαν χαιδαγωγείν κΐωδοαι τών oixe£wv δαλι̂ ρΑτΜν 
έπιδούς τήν (Χ>χήν9 έχτχνιμηχώς δέ μέλλον τδ έξ» 
φέρεσθαι του είχδτος, χαλ τοές τα δρδΝΑ Ειαστρέρι» 
μχμελετηχδσι σιιγχαταθρώσχχιν χρδς 8^c9pov, ofe 
τήν άρίστην χα\ Αμωμήτο»; fyousov «χρΑ ββού Μξ» 
έχων, οΟτχ μήν Αδιαδλήτοκ τήν τών X X X X X T C M V hir,-
των δδδν, Αρ* ούχ άτριχες ήδη κως γννο^^νά νοητός 
τδν τοιδνδχ λέγχιν, ώς τΑ δι* ών ήν ebeA^ χαρ̂ 96φορΐϊ| 
δυνασθαι τ φ θοφ , δαχανώντα χρδς τδ μηδέν; 

ΠΑΑΛ. Φαίην Αν. ίσθι τοι. 
ΚΥΡ. ΊΙ δέ, t i τδ έργάίβσθαι τέ}ν oixxcwvrt 

άφε\ς, χα\ τοΙς τής άνδρχίας ένα^ρύνααθαι χζ^ές, 
άδιχδς τχ χαλ χαρειμένος οίς ήδονάς δρεμτο δή χέλι», 
Αρ' ούχ Αν οίηση τ φ γονο^^νεΐ τ ά ίσα νοαχέν. τήν ttv 
τηδειδτητα τής φύσεο>ς, ήν Αν έχοι χ ρ δ ς τδ avofttv, 
δααανώντα χρδς τΑ αίσχίω, χαλ χνχνματκεχής είαφ-
χίας τήν έχ ' ούδχνλ τών χρησίμων ζτ/μ^ τΑφτ 
μένον; 

ΠΑΛΑ· ΟΙηθείηνΑν. 
ΚΥΡ. Ίέναι δή ούν δ νδμος AxorrAm xpw^r/f 

τού γονο^δυούς, ώς Αχοφοιτ|νδτι μάλιστα Usstm 
ημάς τών είς φαυλότητα νονενχότων, χ α \ iwiafriiqi 
γεννιχώς ούς άν χαλ αύτδς χαταμνσάττοιτι ΙΑς, Κ 
διηνεχη νοσούντας τδν μολυσμόν. Χρήμα γάρ έύα̂ ολς 
ούχ Αζήμιον τδ χολλάσθαι χονηροίς. *Ατρεχές γαρ 
δτι, χατά τδ γεγραμμένον· ι Ό άχτδμενος ταοβτ̂  
μολυνθήαεται. * Καταμιαίνει γβ μήν πάν σχεϋ*, 
ούπερ άν άχτοιτο τυχδν δ γονο^^υής, χαί χοπτν 
αυτού, χαλ χρώτα χαλ αγγεία, χαλ ύδωρ χαλ οκά) 
ξύλινα* δι' αίνιγμάτων ύνωδηλών, δ η τής ένούοης 
αχαθαρσίας αύτφ μετάσχοι τις άν, χάν εί μόνον 
Αγχού χατΑ διάθεσιν γένοιτο τήν χνενματιχ^^. Γέ· 
γραχται γάρ, δτε c Ζεαυτδν άγνέν τήρει, χαί μ ) 
κοινωνεί άμαρτίαις Αλλοτρίαις. ι νΧλάγι, V A \ τΑ τδπ 
χαθών απεγνωσμένα, χαλ «Α έν τφ ^Αδει χεχρυμ> 
μένα των ημετέρων διανοιών ά^^ωστήματα, χαλ τέ· 
σαν Απλώς τήν έν ήμίν μαλαχίαν, έξίστησιν δ Χρ· 
στδς, χαλ ή δι' αυτού χάθαρσις, ούχ οίσυτε δντος τοό 
νόμου τούτο δρ^ν. ε Διχαιοΰται γάρ ούδεις έννομη.» 
χατά τδ γεγραμμένον, (δοις δ* δτι χαλ τούτο έσπν ού 
διεψουσμένον τοίς εφεξής γεγραμμένοις χροσδάλλτΜ* 
έφη γάρ πάλιν c Έάν δέ χαθαρισθή δ γονο^υής U 
τής (δύσεως αύτου, χαλ έξαριθμήσεται αύτφ έχτέ 
ημέρας είς τδν χαθαρισμδν αύτου, χαλ πλυνεί τέ 
Ιμάτια αυτού, χαλ λούσεται τδ σώμα ύδατι, ru 
χαθαρδς έσται. Καλ τή ήμερα τή ογδόη λήψεται έαντφ 
δύο τρυγόνας, ή δύο νεοσσούς περιστερών, χαλοίπι 
αυτά έναντι Κυρίου έπλ τάς θύρας τ ή ς σκηνής τοι 
μαρτυρίου, χαλ δώσει αυτά τ φ έερεί, χαλ ποιήπι 
αυτά δ Ιερεύς, μίαν περλ Αμαρτίας, χαλ μίαν είς 
ολοκαύτωμα, χαλ έξιλάσεται περλ αύτου δ Ιερεύς 
έναντι Κυρίου άπδ τής φύσεως αύτου. · Καθαίρα 
μέν ούν τδν γονο^υά, χαλ Απαλλάττει τον π * 0 * * 

' EcdL xni, i . · I Tim. v ,*x . ·· Galat. m, 11 , f Lcvit. χν, 15-15, 
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•πλήν έν Χριστφ, δΓ ύδατος τε xa\ αίματος. Εξάρι- Α inquk, septem dies ad purgalionem suam, el 55χ 
Ομήσεται γάρ έαυτψ, φησλν, έπτά ημέρας είς τδν 
καθαρισμό ν αύτοΰ, χαλ πλυνεί τά (μάτια αυτού, χαλ 
λούσεται τδ σώμα αυτού ύδατι, χαλ χαθαρδς έσται. 
Καλ τδ μέν είς έβδομη ν ήμέραν παρατείνε σθαι τδν 
χαθαρισμδν, σημαίνει που πάντως, τδ διά παντδς 
τού βίου, χαλ έν παντλ τψ τής ζωής χρόνψ διασμή* 
^εσθαι δείν ταίς έπιειχείαις τούς έχ φαυλότητος κο­
σμικής μεταφοιτ$ν έλομένους έπι τδ δράν έλέσθαι τά 
πρεπωδέστερα. Τοιγάρτοι τής εβδομάδος μέτρον χρό­
νου πλήρωσιν έχει χαλ άναχύχλησιν είς τδ άπ' αρχής, 
ώς είς πέρας ήδη χαταίροντος τοΰ καιρού. Προσιέναι 
δέ δείν καλ άναγκαίως επάγε σθαι τα|ς πρδς ημών 
έπιεικείαις εύ μάλα φησλ, τήν διά Χριστού κάθαρσιν, 
καλ τδν δι' ύδατος άγνισμδν, ώς έν άπονίψει σώματος 

lavabit vestimenu sua, et larabit corpus suum aqaa, 
et unindus erit. Quod autem in diem seplinivq) 
roundalio producilur, significat omnino per tolam 
vitam el in omni vilae tempore abluendos esse 
probis aclionibus eos qui ex mundanis vitiis trans-
ire ad bonestiores actiones constiiuerint : nam 
bebdomadis spatium temporis plenitudinem habei, 
ac revolulionem ad id quod a principio fuerat, 
cam lempus jam ad fincm appellitur. Aperlissiroe 
autem dicit oportere ut ad nostras probas aciio-
nes accedat atque adjiciaiur illa per Cbristum put-
galio, et per aquam purificatio, ut itx ablulione 
corporis aique vestium sanctum baptisma intelliga-
tur, illa etiam purgaiione per saoguinem procnJ 

τε καλ ιματίων νοουμένου λοιπδν τού Αγίου βαπτί- Β dubio simul adjuncta. c Octavo namque die, in 
σματος, συνθέοντος δηλονότι και τού δι' αίματος 
Αγνισμού. c Τή γΑρ ήμερα, φησλ, τή όγδοη, λήψεται 
έαυτφ δύο τρυγόνας, ή δύο νεοσσούς περιστερών. > 
Κατασημήνειε δ* άν ή ήμερα πάλιν ογδόη τής μετά 
σχρχδς οικονομίας ήμίν τδν καιρδν, δτε τήν υπέρ 
ημών ύπέμεινε σφαγήν δ Εμμανουήλ, ή εύγλωττος 
αληθώς καλ εύηχεστάτη τρυγών, ή καλ τψ αίματι τψ 
Ιδίω τετελείωκεν είς τδ διηνεκές τούς άγιαζομένους. 
*Οτι δέ τδ ευώδες Απαν ό Χριστού θάνατος έχει 
(πέπραχται γάρ υπέρ τής τού κόσμου ζωής, καλ είς 
Αναίρεσιν αμαρτίας), έμφήνειεν άν τδ δύο μέν είναι 
τάς τρυγόνας, καταθύεσθαι δέ μίαν μέν υπέρ αμαρ­
τίας, είς ολοκαύτωμα δέ τήν έτέραν δτι δέ καλ ίλα-
σμδς υπέρ τών αμαρτιών ημών γέγονεν ό Χριστδς, 

quit, surael sibi duos lurlures, vel duos puilos 
culumbarum. » Rursum octavus dies tempus de* 
aignat Ulios cum carne dispensalioiiis, cum pro 
nobis mortem saslinuit Emmanuel, ille nempe 
argulus cauorusque turlur, qui sanguine suo con-
summavii in aeternum sancliQcalos : quidquid au-
tem babeat Christi mors, id tolum esse in aaavita-
tem odoris; nam pro mundi vita destructioneqtie 
peccati suscepta est. Id siguificalur ex eo quod 
duo cum sint turUires, unus pro peccalo iminola-
lur, aller in bolocaastam: propitiationem quoque 
pro peccatis nostris fuisse Gbrislum, ut Scrtpturae 
Iradunt, oetendil dicens : ι Ει propitiabiiur pro 
eo sacerdoa coram Domino a fluore suo. > 

χατά τάς Γραφάς, παρέδειξεν είπών - t Καλ έξιλάσετάι περλ αύτου δ ίερεύς έναντι Κυρίου άπδ τής 
φύσεως αυτού, ι 

ΠΑΑΑ. Εύ έφης. G ΡΑΙΧ. Praclare sane dixisti. 
ΚΥΡ. Τί1δε μέν ουν τδν γονο^υή διαχαθαίρεσθαι 

δείν, ό θείος ήμίν κχτεχρησμψδησε νόμος. Κατα­
μιαίνει δέ αύτδν, φπερ Αν γένοιτο χαλ Ανεθέλητος 
/5ύσις, ήγουν θελητή, καλ πηγήν έχουσα αήν έμφυτου 
κίνησιν. Καλ θελητή μέν, ώς έν όμιλίαις ταίς πρδς 
γυόαίκα, φημλ, καλ χατά νόμον τοΰ γάμου * άνεθέλη-
τος δέ αύ, ώ; έν φαντασίαις τάχα που νυκτεριναίς. 
"Εφη γάρ πάλιν ώδί· c Καλ άνθρωπος, φ άν έξέλθη 
έξ αύτοΰ κοίτη σπέρματος, και λούσεται πάν τδ σώμα 
αυτού ύδατι, καλ ακάθαρτος Εσται έως εσπέρας. Καλ 
γυνή, ή έάν κοιμηθή άνήρ μετ' αυτής κοίτην σπέρ­
ματος, καλ λούσονται τά σώματα ύδατι, και ακάθαρ­
τοι έσονται έως εσπέρας. * Ί σ α γάρ έπ* άμφοίν τά 
εγκλήματα, καλ τδ παραλλάττον ουδέν. Έν μέν ούν 

CYR. Hoc ilaque ri tu purgari oportere semini-
fluum, divina nobislege praeceptum est. Contaminat 
item cuicunque vel prseler voluntatem, vel sponle 
fluor accideril; qui ex insito in natura tnolu ian-
qttam ex foote manat. Ac sponte quidem accidit 
ut qui in coojunctione uxoris, el ex niiptiarum lege 
conlingil; praHer voluntalem vero, u l in imagiiii-
bus fere nocturnia. Sic enim ileruui dixit : c Ει 
hooio, ex quo exierit semen concubilos, lavabit 
totum corpus suum aqua, et inamtindns erit usque 
ad veeperam : et mulier cam qua dormierit vir 
concubitu seminis, lavabunt corpus aqua, et im-
mundi erunl usque ad vesperam ·. > 5 5 2 P a " a 

sunt enim in utrisque crimioa, nihilque est qnod 
τή γονο^οία, τδ οίονελ μακρόν πως ήμίν καλ διηνεκές D differal. In seminis igitur fluxu longus aiqae cori-

tinuus nobis describebatur morbus : in hoc vero 
loco, qui proposilus est, id spectare lex»videtur, ut 
declaret eum etiam iramundum esse qui, quamvis 
non perpetua ac plenacorruplione laboret, lamen ex 
partecerle ctminus ssepe laborare videatur. Simile 
quiddamii)sinuare;videturHleChristidiecipulirt: c Si 
eDim, inquit, totam legem perfeceritqaispiam, offen-
dat autem inuno, factas eslommum reus. Qui enim 
d i x i l : Non moecbaberis, dixit eliam : Non occidee# 

έγράφετο πάθος * έν δέ τψ προκειμένψ, καταδηλούν 
έοικεν ό τού νόμου σκοπδς, ώς έσται με μολυσμένος 
καλ εί μή τις τυχδν τήν είσάπαν καλ όλόκληρον ά£-
Ι&ωατοίη καταφθοράν, όρψτο δέ πεπονθώς, κάν γούν 
έκ μέρους καλ σπανιάκις. Τοιούτον τι καλ δ τού 
Σωτήρος ύπέφηνε μαθητής · c "Όταν γάρ, φησλν, 
ολον τδν νόμον τελέση τις, πταίση δέ έν ένλ, γέγονε 
πάντων ένοχος. Ό γάρ είπών, Μή μοιχεύσης , είπε 
καλ, Μή φονεύσης. Εί δέ ού μοιχεύσεις , φονεύσεις 

• Levit. χν, 16*18. 
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S. CYRILLI ALEXANDRIM ARCHIEP. 
Quod8inonro<Bcheiis,occidasaetem,factQe estran»- Α γέγονας παραβάτης νομού, ι 
geessor legis *. > Nam qui semel deliquerit, eive is 
in totum legem violarit, eivein uooet exparte, eum 
omnino necesse cst criminis reum fleri. Impuros 
igilur ex lege est, eliam qui non ad suinmum con-
laminationis gradum pervenit, sed vel aliqua ex 
parle incidisse in eam deprehenditur. Non tamen 
omnino rejicitur; nam is qooque purgatur per 
aquam in Ghristo. Adventus enim Domini tempus 
insinuare videtur, quod ait ejusraodi hominem im-
mundum esse ueque ad vesperam; in consumma-
lione namque, cum saeculum prasens ad ipsura 
prope occaeura vergeret, Cbristus advenit, per 
quem el in quo omnes sordee abluimos ex peccalo 
venientee, el a levibus gravibusqoe criminibus 

4004 
Πεπλημμεληχόα 

γάρ άπαξ, ήγουν δτι παρανενόμηκεν δλως, χάν χουν 
έφ* ένλ καλ έχ μέρους, έψεταί που πάντως αύτφ τέ 
έγκαλείσθαι δεϊν. Μιαρδς ούν άρα χατά τδν νόμον, 
χάν εί μή τις Γοι πρδς έσχατον μολυσμού, καταο*· 
ρψτο βέ πεπονθώς χάν γούν έχ μέρους αύτδν. LTATV, 
ούχ απόβλητος παντελώς, καθαίρεται δέ χαλ αύτδ; 
δι' ύδατος έν Χριστψ. Τοιγάρτοι τής επιδημίας χει-
ρδν, ύπεμφήνειεν άν εύ μάλα , τδ μέχρις έσπερε; 
άχάθαρτον είναι λέγειν τδν μεμολυσμένον. Έπι συν­
τέλεια, γάρ, μόνον δέ ούχλ καλ έπ' αύταις ήκοντοςτ^ 
δυσμαϊς τού αίώνος τούτου, παραγέγοναν δ Χριστές, 
δι* ού καλ έ\ι φ πάντα μέν (&ύπον έχνενίμμεδα π* 
έξ αμαρτίας, άπηλλάγμεθα δέ μικρών χαλ μεγσλχν 
αίτιαμάτων οί ταΐς πλημμελείαις ένισχη μένοι. Ort 

afcvluti auoaus, quicunqae delictis constricti te- Β δέ πρδ τών τής επιδημίας καιρών ούκ ήναχον*)·· 
nebamur. CaHerum ante adventus tempora roa-
culas elui uon potuisee (nemo enim in lege ja« 
slificabatur, ut est in Scripturis) id vero discere 
ex eo potes quod aperte a i t : c Immfendus erk us-
que ad vesperam. » 

PALL. Intelligo quod dicis; et vera oratio est. 
CYR. His lex adjungil ad mulierem pertinentia 

sanguinis fluxu laborantem, sicque affectam, ut 
defluvio, quemsistere non possil, eam inquinari sit 
uecesse; utque in seminifluo oinne vas conlami-
nabalur, ei iectue omnis, et omne vestimentura, et 
omnta qui eum tangeret, aut propius accederet. 
Ilem in bac qaoque, eodemque modo hanc liberat, 
quo ilium iiberavit, aqua mmirum abluens, et tur-

σθαι μολυσμδν (έδικαιούτο γάρ ούδελς άν νόμφ, «τέ 
τάς Γραφάς), άναμάθοις άν διά τού φάναι σαφύς,ία 
c Ακάθαρτος έσται έως εσπέρας, ι 

ΠΑΛΑ. Συνίημι δ φής, καλ Αληθής ό λόγος. 
Κ Τ Ρ . Προσεπάγει δέ τούτοις δ νόμος τά «ε/Λ ρ* 

ναικδς, τής £εούσης αίματι, καλ άσχέτω ttappf 
τδ καταμιαίνεσθαι δείν νοσούσης έφ* itvsj' χαλ 
ώσπερ έπλ τούγονο^υούς πάν σκεύος χατεμίώ*», 
χαλ κοίτη πάσα, καλ πάν ίμάτιον, χαλ πάςέσχώμ-
νος άγχού τε Ιών * ούτω χαλ έπ ' αυτής. 'Απαϋαταν 
δέ καλ αυτήν κατά τδν ίσον έκείνψ τρόπον, ύδατι Αε· 
νίζων, καλ τρυγόνων χαταδυομένων, χαλ μέντα «ή 

turibus immolatis, atque etiam propilialione sacer- C Ιλασμού τού μεσιτεύοντος Ιερέως. 'Αναχορίζαιν Α 
ώσπερ είς εννοίας ημάς τάς πνευματικάς δ νόμο^ 
καλ τοίς τής σαρκδς Α£(&ωστήμασιν έμφίλοχωρείν 
ούκ έών (παρελήφθη γάρ είς τύπον τών είς νούν έσω 
καλ νοητών), επάγει σαφώς * εΚαΙ ευλαβείς ποιήσετε 
τούς υίούς Ισραήλ άπδ τών άχαθαρσιών αυτών, χαλ 
ούκ άποθανούνται διά τήν άκαοαρσίαν αυτών, έν τ φ 
μι αίνε ιν αυτούς τήν σκηνήν μου τήν Ιν αυτόις* ι 
κεκαθαρμένοι γάρ δή καλ ήγιασμένοι διά Χριστ», 
τότε δή, τότε λαμπρολ προσίεμεν αληθώς, καλ α 
μιανούμεν έτι τήν άγίαν σκηνήν προσκυνήσομεν Α 
καθαρολ καθαρώς τψ παναγίψ Θεώ φοιτώντες Η 
έκκλησίαις. 

dotis, qui mediatoris officio fungebalur. Gumque 
iex vellet nos ad inlelligcnliam spirRtialem extol-
lere, neque io carnis languoribus iinmorari sincret, 
qui ad res in animo silas, et quae inleilectu perci-
piuniur, figurandas 553 assumpti sunt, aperte 
subjungil : « Et cavenles facielis fllios Israel ab 
impuritatibus suis, el non morientur propler im-
rounditiam suam, dum inquinant ipsi tabemaculura 
meum, quod esi inter ipsos 1 1; > oam, cum purgali 
el sancliflcati per Ghristum erimus, tum denique 
plane splendidi accedemus, nequeamplius sanclam 
tabernacalum inqainabimue, sed adecclesiasadeun-
tes, puri pure purissimum Deum adorabiinus. 

PALL. Optime dixisli. 
GYR. Gftterum fuisse maculatam hominis natu-

ram, neque aliter mundari posse nisiper Gbristum, 
veramet sacram sanctamque viclimam, manifestis-
sime intelliges, si alterum praeterea legis decrelum 
fxquisieris. Seriplara esl enimiterum in Levitico: 
« El locutus est Dominus ad Moysen, dicens : Lo-
quere filiis lsrael, el dices ad eos: Mulier, quae 
serneo conceperil, ac pepererit mascalum, immunda 
eri l septem dies , juxta dies secessus purgationis 
suse, immundus eri t ; et die oclavo circuracidet 
tarneiu prsepuiii ejus, el triginla Ires dies scdebil 

D Μ ΠΑΛΛ. "Αριστα Ιφης. 
ΚΤΡ. "Οτι τοι προκατη^^ώστησε μέν ή άνθρώται 

φύσις τδν μολυσμδν, διασμήχοιτο δ' άν ούχ έτέρως. 
πλήν δτι διά Χριστού τού κατ* άλήθειαν Ιερού xst 
αγίου θύματος, είση τοι, καί μά)Λ σαφώς, καλ έτερον 
έπλ τψδε τψ νόμψ χρησμψδημα πολυπραγμόνων. 
Γέγραπται γάρ πάλιν έν τψ Λευΐτικψ · ι Καλ έλά­
λησε Κύριος πρδς Μωσήν, λ έ γ ω ν Λάλησον τοίς υίοι; 
Ισραήλ, καλ έρείς πρδς αυτούς· Γυνή έάν τ ι ς σπερ· 
ματισθή , καλ τέκη άρσεν , ακάθαρτος Ισται ένττλ 
ημέρας, κατά τάς ημέρας τού χωρισμού τής άφ· 
έδρου αυτής, ακάθαρτος έσται· καλ τή ήμερα τή όγδ^ 

9 lae. n , 10, 11. »· Galal. νι, 15. 1 1 Lcvit. χ ν ,31 . 
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ριτεμεί τήν σάρχα της άκροβυστίας αύτοΰ · χαΛ Α in sanguine impuro soo: omne sanctum non con» 
linget, et ad sancluarium non ingredielur, qooad τριάκοντα χαλ τρείς ημέρας καθήσεται έν α ι ματ ι 

Ακαθάρτω αυτής. Παντός αγίου ούχ άψεται, χαλ είς 
τδ Αγιαστήριον ούκ είσελεύσεται, έως άν πληρωθώ-
σιν αί ήμέραι καθάρσεως αυτής. Έάν δέ θήλυ τέκη, 
χαλ ακάθαρτος έσται δλς έπτά ημέρας, κατά τήν 
άφεδρον αυτής, κα\ έξήκοντα ημέρας χα\ έξ καθ-
ασθήσεται έν αίματι άκαθάρτφ αυτής. Κα\ δταν άνα-
πληρωθώσιν αί ήμέραι καθάρσεως αυτής έφ* υίω ή 
έΜ θυγατρ\, προσοίσει άμνδν ένιαύσιον άμωμον είς 
ολοκαύτωμα, καλ νεοσσδν περιστεράς ή τρυγόνα περλ 
αμαρτίας, έπ\ τήν θύραν τής σκηνής τού μαρτυρίου 
πρδς τδν ιερέα, χαλ προσοίσει αύτδν έναντι Κυρίου, 
χαλ έξιλάσεται περ\ αυτής δ ίερεύς, χαλ καθαριεί 
αυτήν άπδ τής πηγής τού αίματος αυτής, ι 

ΠΑΑΛ. Τίς ούν άρα έστλν ή τεκούσα γυνή; χαλ 
τ ί ς άν είη πάλιν ίγε έπ ' αυτή τού νόμου σκοπός; 

ΚΥΡ. Ισχνομυθείν, ώς έοικεν, άναγκαίον ημάς. 
Δριμύ γάρ λίαν τής εντολής τδ χρήμα, κα\ ούχ έτοι-
μον έλείν, πλήν ώς ένι διερευνήσωμεν. Έκείνό γε 
μήν* ώ Παλλάδιε, χαλ πρό γε τών άλλων κατατέ-
6ηπα τοι. 

ΠΑΛΛ.Τδτίδή φής , 
ΚΤΡ. Ιόντος γΑρ δή τού νόμου κατά γυναικός άπά-

σης τικτοόσης άρσεν ή θήλυ, χα\ γενικωτάτην ημών 
ποιούμενου τήν κατά£(δησιν, ύπεξήρηται τής δυσφη­
μ ώ ή αγία Παρθένος, ής έκφύναί φαμεν τδν κατά 
σάρχα Χριστόν. Θέα γ ά ρ , εί τοι δοκεί, τού νόμου τδ 
άχριβές. Γυνή γάρ, φησ\ν, καλ ού πάσαι τυχδν άδια-

impleli fuerinl dies purgationis ipsius. Quod t i 
feminam pepererit, iramunda eril hieseptem dies, 
juxta secessionem purgationie sus , et sex c i 
sexaginta dies sedebil in ganguine impuro suo. 
Et cum impleli fuerint dies puriflcationis su-
per filio, vel auper fllja, afferet agnum anmculum 
immaculatum in bolocaastum, et pullum oolumbeo 
vel tartarem pro peccato, ad Ostium tabernacull 
lestimonii ad sacerdolem; et offeret ante Domw 
num, eiexorabit pro ea sacerdos, el purgabit eara 
a fonte sanguinis s o i » 

Β PALL. Quae landem esl molier quae peperit ? 
quidve lex in iis quae de ea pnecipit spectat ? 

CTR. Subtilitate nos orationis ut i , nisi faifor, ne-
cesse est : difficilis esl enim bujus praecepli sen-
sus, nec facile percipi potest; perscnitabimur *ar 
men, quoad licuerit. Rlod vero, Palladi, prae csete> 
ris veheroenter admiratus som. 

PALL. Quid tandem islud esl ? 
CYR. Nam, cum ea lex in omnes mulieres cade* 

ret q o » vel masculotn vel feminam parerent, au 
que generalera adversus nos omnes eefitentiam 
ferret, illa sancta Yirgo a probro exempta est, cx 
qoa Cbristum secundum carnem edilum esse pra> 
dicamus. 554 ^ i d c e n i m > s i P^cel, accuralam 

χρίτως, άλλ' εΤ τις έάν σπερματισθή κα\ τέκη άρσεν, legis diligentiam. Mulier, inquit, non qusevis citra 
ακάθαρτος έστω. "Αλλ' έκ Πνεύματος Αγίου τδ θείον distindtonem, ι ακάθαρτος 
συνέστη σώμα, πλαστούργούμενον ά ^ ή τ ω ς έν τή 
αγία Παρθένω, καλ τών τής φύσεως νόμων ολίγα 
πεφροντικός. "Ηκίστα γάρ δή σπερματικής έδεϊτο 
καταβολής ό τών αγίων πρωτότοκος, ή απαρχή τών 
λαχόντων τήν έκ Θεού διά Πνεύματος άναγέννησιν. 
Περλ ών εΓρηται σαφώς* « Οί ούκ έξ αιμάτων, ουδέ 
έκ θελήματος σαρκδς, άλλ' έκ Θεού έγεννήθησαν. ι 
Λιέδρα δή ούν τήν έκ νόμου καταβοήν ή αγία Παρ­
θένος, σπερματισθείσα μέν ουδαμώς, ενεργεία δέ τή 
διά αγίου Πνεύματος τδ θείον άποχυήσασα βρέφος. 
Ό δέ τίκτουσα καλ ακάθαρτος διά τούτο γυνή, είη 
άν, κατά γε τδ είκδς χαλ τδν άμωμήτως έχοντα νούν, 
ή άνθρωπου φύσις. Τδ γάρ τοι τής γυναικός πρόσ 

«ed si qua conceperit semen, et 
pepereril masculum, immonda esto : atqui ex Spi-
ritu sancto divinum illud corpos compactum est, 
arcana quadam ralione in sancta Yirgine neglectis 
naturae legibus formatum. Neque enim indito se-
mine indigebat ille sancloram Primogenitus, ac 
primiliae eomm qui regenerationem illam ex Deo 
per Spiritum assecuti eunt; de quibus est diserte 
dictum : c Qui non ex sangoinibus, neque ex volun-
tate carnis, sed ex Deo nati aun t» · . ι Effugii igilur 
legis condemnalionem sancta Yirgo quae lainime 
oernen concepil, eed Sancti spirilus opera divinum 
poerum peperit. Alvero, qw» parit, et ob eam cau-
sani irapura mulier, congruenter atque integro sensu 

ωπον αυτή περιθήσομεν είς γε τδ παρδν τή φύσει. D bominis nalura inlelligilur; ipsi namque naturae ad 
Κατηγορείται δέ νόμώ, χαλ μολυσμοίς ένοχος ονομά­
ζεται, διά τοι τδ τίκτειν είς φθοράν, χαλ ούκ είναι 
μέν έν οΤς ήν ευθύς τδ είναι λαχούσα παρά Θεφ 
(γέγονε γάρ έπλ αφθαρσία) · παρενηνέχθαι δέ μάλλον 
ε ίς τδ καταφθείρεσθαι δείν, κατεγνωσμένη διά τήν 
παράβασιν, κα\ τήν έκ θείας αράς άνατλάσα δίκην 
παοά φύσιν ή φύσις, ι Ό γάρ Θεδς θάνατον ούκ 
έποίησε, · χατά τδ γεγραμμένον, ι ουδέ τέρπεται 
έττ' ά πωλεί α ζώντων, χαλ ούκ έστιν άδου βασίλειο ν 
Ιτζ\ γής . Έκτισε γάρ είς τδ είναι τά πάντα, κα\ σω­
τήριοι αί γενέσεις τού κόσμου · φθάνω δέ διαβόλου , 
θάνατος είσήλθεν είς τδν κόσμον. · Καταμολύνει δή 

praesens mulieris personam imponemns. Gulpalor 
autem a lege, ei contaminalionibus obnoxia dicitar, 
eoquod pariat ad corniptioaem, et non ea condi-
tione sit qua fuit statim atque a Deo accepit B t 
esset (facia est enim ad ineorrapiionem), sed po-
tios eo perducla, ui i l l i cormmpi et interire ne-
cesse sit, damnata propter pravaricationem nalura, 
et praeler natoram ex divina maledidione pcenas 
luens : c Deue enim inortem non fecit, > u l scri-
ptum est, c neque oWeclatur perditione viveiuioro, 
neqoe esi regnam inferorum in terris; creavil enim 
ui esseni oronia, et salutaree generationes n a n d i " ι 

" Lcvil . xi i , 1-7. » Joan. i , 13. I k Sap. i , 13,14. 
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invidia vcro diaboli mors inlravit in mundum *·.· Α ούν τήν φύσιν ή έπείσακτος φθορά, χαλ 4 φΜνω -
Conlaminat itaque naturam adventitia corruptio, 
et mors, quae invidia diaboli imperium tenuil , ex 

,ι-adice peccali profecla. Aiia quoque ratioue Ulud 
eam conlarainat, quod in caraali voluplate feranlur 
qui gignuntur. Ejusmodi quiddam siguificare vide-
lur elian bealut David, cum psallil a cd i c i l : c Eoce 
cnim in iniquiiatibus eonceplus *ura, el in peccalis 
conccpit mt maler mea ι lmpura cst igitur na-
lu ra , ut qua? in transgressione et maledicuone, 
praelcr id qaod Deo placcbat, corruplioni sil ob-
noxia : creavii cnim ut essenl oronia, ut vere d i -
cium cst. 

PALL. Quomodo igitur ab impurilaie quisquaxn 
liberari possit, adjungc viam, si placet. 

GYR. Ipsa eadem, quae condemnabat, lex nobts, Ε 
Palladi, jam oslendil: « Scgregelur eniin, > inquit, 
c ut impura, seplein dics.» 555 Enumeret deinde 
alios trcs alque Iriginta, el sedcbil in sanguine im-
puro auo, niiuiriim si raasculum gcnuit; sin fcmi-
naro peperii, inquil , duplo longior segregaiio esto, 
etiam alioruna dieruua suppalalio duplo major. 
lgilur si mas quiden ediius fuerit, inimunda esl 
quac peperil, ei in iropuritaie eat eeptem et t r i -
ginla tres dies, id est, in summa qoadraginla; sin 
(ecnina, bit scptein c l sexaginla sex, id esl, octo-
ginta. 

PALL. Qxae tandcm esl poslremo ejus rei ra-
l i o ? 

CYR. Ab exemplis carnalibus lex nos revocat ad ^ 
rerum abditarum perceplionera, el lajtaaam in ta-
bala quadara spirilualis intelligeatiae, res depingit 
quse sensu percipiuntur. l i igitur, qui harum reram 
babent intelligeniiam, aiunl, si mas sii fetus in 
Htero conceplus, vix poel quadraginla tran&aclos 
diee formam accipcre; ein femina, tardios eam ad 
boc pervenire, ut quae inflrniiori s i l imbecUliori-
que natara : eed indigere el ipsam aiunl ad expres-
sam forma? efficlionen», bis qnadraginta, id est, 
oclogiuta diebus. Iropam est igilur qoae marem pe-
perit, diebus quadraginta : ei femellam enixa, lo-
tos octoginti numero diet in immundilia et irapu-
ritate versabatur, id eet, usque ad expressam for-
nalionem fetas, et humanx fomue susceptionero. 
Puriflcationis aelem nomine, ut legi placct, agnos D Έ π \ δεγετψκαθαρισμψ,κατάγετδ τψνόμωδοχων, 

βολιχφ κατακρατήσας θάνατος, £ ί ί » ν έχων τί> 
άμαρτίαν. Καταμιαίνει 6ε χα\ έτέρως, τΑ ώς Η φιλη­
δονία σαρκική σπείρε σθαι τά γεννώμενα. Καλ *\ τ 
τοιούτον ύποδηλουν Εοικεν ό θεσπέσιος ΔατΤΛδ ^ i T — 
τε κα\ λέγων * c Ίδού γάρ έν ανομίαις αυναλήφΙςν, 
κα\ έν Αμαρτιαις έκίσσησέ με ή μήτηρ μου. ο 'Aaa-
θαρτος ούν ή φύσις , ώς έκ παραβάσεως τχ χαλ ίξ 
Αράς υπομένουσα τήν φθοράν, παρά γα τΑ ββφ Ιο» 
κούν. Έκτισε γάρ είς τδ είναι τά πάντα, τά (ήή 
αληθής ό λόγος. 

ΠΑΛΑ. Τίνα δή ουν τρόπον ΑπαλλΑττοιτο Αν πς 
Ακαθαρσίας, προστίθει λοιπόν. 

ΚΤΡ. Αύτδς ήμιν, ώ Παλλάδιε, κατέδειξε τήν ofi» 
χαταδιχάζων ό νόμος, ι Άφοριζέσδω γάρ,αηε», 
ώς ακάθαρτος, έπτά ημέρας, ι Απαριθμείτεfe 
καλ ετέρας τρείς καλ τριάκοντα, χαλ χαβίσεται έν ε^ 
ματι άκαθάρτφ αυτής, έπ' Αρσενι δέ δηίονδπ τψ 
γεννήματι* εί δέ δή θήλυ τέκοι, φησλ, διπλούς έ όφ-
ορισμδς, διπλή κα\ ή τών έτερων ήμερων άβφΛρ^-
σις. Ούκούν εί μέν άρσεν είη τδ Αποτεχθέν, άχάω/ης 
ή τεκούσα, καλ έν μολυσμοίς έπτά χαλ τρώχνναχνί 
τρείς ημέρας, τουτέστι, τεσσαράκοντα* είπέςα,*» 
έπτά, κα\ έξήκοντα καί έξ, τουτέστιν, δγωτηπχ. 

ΠΑΛΑ. Καλ τίς άν εΓη λοιπδν χαλ δ τούδε λέρ;; 

ΚΤΡ. Έ χ παραδειγμάτων ημάς σαρκικών έν* 
κομίζει πάλιν ό νόμος είς κατάληψιν των άφσνετά-
ρων, κα\ ώσπερ τινά πίνακα πνευματικής θεωρίας 
αναγράφει τά αίσθητά. Φασλ τοιγαρούν οί ταύτε ββ-
φολ, ώς εί μέν άρσεν είη τδ έν μήτρα κατα€λτ;δεν, 
είδοποιείσθαι μόλις ήμερων αύτδ τεσσαράκοντα δε-
δαπανημένων · εί δέ γε θήλυ, fpa&tav έχει τήν είς 
τούτο πάροδον, ώς ασθενές τε χαλ άναλκι. Αείσθαι & 
δή και αυτό φασιν, είς είδοποίησιν έ.ναογτ\% τω* Sv; 
τεσσαράκοντα ήμερων, τουτέστιν, όγδοήκοντα. %A«r-
θαρτος ούν ή ά^νοτόκος έν ήμέραις τεσσαράχονττ 
ή δέ γε θήλεος μήτηρ, έν δλαις ήν όγδοήκοντα w 
άριθμδν ήμέραις έν μολυσμοίς καλ Αχαθαρσίαις* 
τουτέστιν, άχρι μορφώσεως ακριβούς των έν μήτρα, 
καλ μήν κα\ άφίξεως τής είς είδος τδ άνθρώπινον. 

et CUrtur immolabanUir ad oslium tabernacuii, 
interveniente sacerdote, el sacra perflcienle : cir-
cumcidendum item esse masculam ait rito quem 
lex decrevK, id est, ocUvo die. Hic esi quidem 
litterae seosus. Sed nos ad inteUigentiara epirilua-
lem recurramus, dicamutque qua ratione natura, 
qii» nos ad corrupiionem et impuritalem genu-
erat, inqninamenta repnlerit, el impuritatem ac 
legis condemnjuonem vilaverit : multis namque 
temporibus in segregatione , id est, longe a Dei 
coospecta vereala faerat. Ea porro tempora anle 
advenlum fueranl, quibus regnavil niors ab Adam 

αμνός κα\ τρύγων έσφάζετο παρά τήν θύραν τής 
αγίας σκηνής, μεσιτεύοντος ίερέως χαλ τελούντος τά 
Ιερά· περιτέμνεσθαι δέ δείν καλ τδ Αρσεν !?η χατά 
τδ τψ νόμψ δοκούν, τουτέστι, κατά τήν όγδόην, Τοιδο-
δε μέν ούν δ τού γράμματος νούς. Ό μ ε ί ς δέ πρδς 
θεωρίαν άναθέοντες τήν πνευματικήν, φέρε 4ήλΑγω-
μεν τίνα δή τρόπον ή είς φθοράν ημάς χαλ αχαδαρ-
σία ν τεχούσα φύσις διεχρούσατο μολυσμον^, χαλ δι-
έδρα τήν ακαθαρσία ν καλ τήν έχ τού νόμου 3κατα££η-
σιν * μαχρούς μέν γάρ ήδη διατετέλεχε χρόνοος ί · 
άφορισμψ, τουτέστιν, έχ προσώπου βεού. ^Cpovoi ft 
ί σαν ol πρδ της επιδημίας, ,καθ* ούς βεβασίλευχχ· 

•Sap. ιΐ; i 4 . *· Psal. L , 7 . 
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ό θάνατος Απδ Αδάμ χα\ μέχρι Μωσέως, κατεκρά- Α usque ad Moysen, ac mulliforme peccatum lerre-
nis bominibus imperavit. Sed, posteaqaam octavo χν |σα δε των έπλ της γης ή πολύμορφος Αμαρτία, 

Έτοε ιδή δε κατά τήν όγδόην, τουτέστι, μετά τδν τού 
ν ό μ ο υ καιρδν καλ τδν άρχαίον εκείνον Σαββατισμδν, 
ο\χ*ιροποιήτφ περιτομή περιτετμήμεθα διά Πνεύ-
μ α τ ο ς , μεμορφωμεθα δέ καλ είς Χριστδν, της θείας 
Λυτού φύσεως γενόμενοι κοινωνοί· διεκρουσάμεθα δή 
•χά εγκλήματα, κατηφάνισται δέ καλ δ £ύπος, κα\ 
& π α ς ημών οίχεται μολυσμός* τικτόμεθα γάρ ούκ 
α ί ς φθοράν έτι, διά τήν έν Αδάμ παράβασιν, άλλ' 
α ί ς ζωήν τε χαλ άφθαρσίαν, διά τήν έν Χριστφ δι-
χαίωσιν, τήν υπέρ ημών ύπομείναντος σφαγήν, ώς 
Αμνού άμωμου χαλ αληθινού, ώς τρυγόνος Θείας καλ 
νοητής · σεσώσμεθα γάρ ούχ έτέρως. Τ Η γάρ ούχ ώδε 

ΠΑΑΑ. Παντάπασι μέν ούν* σαφές γάρ λίαν τδ Ε 
αίνιγμα. 

die, id est, post legis lempus, el antiquum iUura 
Sabbalismum, circumcisione oon manufacta per 
epirituni circumcisi sumus, et formali in Chri-
sium, divinae ejus nalurae facli participes, 556 
tum vero crimina repulimus, sordes etiam abolilaj 
sont, et omoes immunditiae nostrae abierunt. Ne-
que enim adbuc gignimur ad corruplionem, per 
illam io Adam transgressionem, sedad vitam et i n -
corruptionem, per illam in Chrislo juslificalionem, 
qui se pro nobis immolari passus est, ut agnus ina-
maculatus ac verus, ut turtur divinus ac spiritua-
Hs; neque enim alia ralione salutem accepimus. 
Annon ita esse censes? 

PALL. Imo vero maxime : figura enim admodum 
perspicoa est. 

ΠΕΡΙ ΤΗΣ ΕΝ ΠΝΕΥΜΑΤΙ 
ΚΑΙ ΑΛΗΘΕΙΑ 

ΠΡΟΣΚΥΝΗΣΕΩΣ ΚΑΙ ΑΑΤΡΕΙΑΣ 
ΑΟΓΟΣ ΕΚΚΑΙΔΕΚΑΤΟΣ· 

DE 'AD0RAT10NE ΕΤ C U L T U ΙΝ S P I R I T U 

ΕΤ V E R I T A T E 
LIBER SEXTUS DECIMUS-

90u χρή ιφοσάηιτ ημάς θυσίας χτενμαζιχάς C 
χαί δωροφορίας θεφ. 

Άπόχρη μέν οδν, καθάπερ έγφμαι, τά είρημένα 
πρδς τδ δείν ίέναι γεννικώς είς άπδτριψιν αμαρτίας, 
χαλ είς άποκάθαρσιν τήν διά Χριστού, πάντα μέν 
£ύπον τδν έν ήμίν διασμήχειν οίον τε, καλ τή τοΰ 
Πνεύματος ενεργεία συντήκοντος, έκνενιμμένους δέ 
καλ αγίους άποφαίνειν είδότος. Τοιγάρτοι καλ ίερδς 
ήμίν δ λόγος τοιούτος, τήν τού Πνεύματος ένέργειαν 
είς ημάς έσομένην προανακεκράγει λέγων · ι"Οτι 
εξαίφνης ήξει είς τδν ναδν αυτού Κύριος, δν ύμείς 
ζητείτε, καλό άγγελος τής διαθήκης, δν ύμείς θέλετε. 
Ίδού έρχεται, λέγει Κύριος παντοκράτωρ, καλ τίς 

νπομενεϊ ήμέραν είσόδου αυτού; ή τίς ύποστήσεται 
έν τή οπτασία αυτού ; δτι αύτδς είσπορεύεται, ώς 
πύρ χωνευτηρίου, καλ ώς πόα πλυνόντων, καλ καθ-
ιείται χωνεύων χαλ χαθαρίζων, ώς τδ άργυριον καλ 
τδ χρυσίον. · Συνάδει δέ τούτοις καλ δ θεσπέσιος 

"Malach. πι, 1-3. 

557 Spintuales hottiat εί oblatwnet α nobit of-
ferri Deo οροτίετε. 

Satis multa quidem sunt in eam senlenliam dicta, 
ut aggrediendam eam peccati ablutionem, atque 
purgationem, quae per Christum fit, doceremus , 
qui sordes omnes nobis inhaerentes abstergere po-
test, et Spiritus efficacia consumit, mundosque ac 
sanclos efficere novit. Itaque sacrae quoque Litterae 
hanc sancli Spirilus operatkraem uobis esse t r i -
buendam ante praedicarunt bis verbis, c Quia &la-
limvemet ad templum sanctum suum Dominus, 
qaem vos quaerilis; et Angelus testamenti, quem 
vos vultis. Ecce venii, dicit Dominus omnipolens, 
quissustinebit diem ingressus ejus? 558 a u t Q u i s 

subsistet in visione ejus? quia ipse ingredilur, quasi 
ignis conflalorii, e l quast herba lavantium, et se-
debit conilans, et eroundans sicut argenlum el au-
rum > His consonat etiam beaius lsaias, dicens: 
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ι Kluet Dominoesordes filiorum c l filiarum Sion, et Α Ησαΐας λέγων, δτι ι Έκπλυνεί Κύριος τδν fOtxn 
Xanguinem purgabit de medio eorum in spiritv ju -
dicii et spiriiu combuslionis 1 9. ι Num igitur, Pa1-
ladi, juslitiae, quae in Gbristo intelligitur, niodiia 
pcrOcietur a nobis hac una re, si nos abluerimus ? 
ac veteres abslersisse maculas satis erit ad i l lam, 
quae sanctis viris debelur, gloriam et summos illoe 
bonores conciliabit ? ao vero tum clariores erimus, 
el digni, qul sammie laudibos ornemar, cum illam 
in sanctitate vitam, tanquam spirituale donum, et 
Dcosacrum revera munus offeremus, et spirilualem 
cuUum perficiemus? 

PALL. Ita esse" fateor. 
CYR. Elenim ea res cum divinis legibos conve-

nit, el Deo grata est, el in primis probata : nam 
cessare Sabbato ab omni opert praecepit, ac facere 
quidquam omnino vetuit, bis verbis in Exodo po-
sitis: c Memenlo diem Sabbali, utsanctiflces euro. 
Sex dies operare, el facies omnia opera tua; die 
autem seplimo, Sabbala, requies Deo tuo, non fa-
cies in eo omne opos " . > llluro in spirilu Sabba-
lismum nimiram b«c figara designat, cum ad ces-
saiionem ac vacationem ab omnibus carnalibus 
opcribus el vitiosis siudiis per ipsum Christum 
vocati sumus, et peccati onos a nobis excussimus, 
et a vitiis libenter abscessimus, et ab iis qua» per 
legem flunt, cessavimue; deesl enim talis Sabbati-
gmns filiis Israel. F*" «pim introierunt in re-
quiem Gbrieli, ut beali *ιιιΗ verbis utar · · . Nobis 
autera requiem prasti l i l Christas : et Sabbaturo 
spiritualiler celebrare suasit vir tul i , vacantes, et 
praeclaram a delictis cessaiionem sectantes. 

τών υίών καλ τών θυγατέρων Σιών, καλ τδ αΓρα εχ-
καθαριεί έκ μέσου αυτών έν πνεύματι χρίσεως, ta\ 
έν πνεύματι καύσεως, ι *Αρ' ούν, ώ Παλλάδιε, τ% 
έν Χριστφ νοούμενης δικαιοσύνης δ τρόπος διάκε* 
ραίνοιτο αν πρδς ημών, ώς έν γε δή μδνω τφ &ε 
σμήχεσθαι δείν; καλ τδ Αρχαίους ημάς Αποτρ^· 
σθαι μολυσμούς; Αρκέσειεν Αν, είπε μοι , πρδς δοξχ» 
ήμΐν Αγιοπρεπή, κα\ ταΐς Ανωτάτω στεφανώσει τι· 
μαίς ; ήγουν, έσται πως τά καθ* ημάς έν άμείνοκ, 
καλ τοίς είς άκρον έπαίνοις κατασεμνυνούμεν ibrf. 
τ ως τάς εαυτών κεφάλας, οίάπερ τινΑ δωροφορ ν̂ 
πνευματική ν, καί ίερδν αληθώς ανάθημα χροσχομί-
ζοντες τψ Θεφ, τήν έν άγιασμφ καλ δαιότητι ζβ^· 
καλ πνευματική ν λατρείαν εύ μάλα διαπεραίνονχί; 

Β ΠΑΛΛ. Ούτω φημί. 
ΚΤΡ. Καλ γάρ τοι τδ χρήμα έστι τοΤς ίεροίς wa-

βαίνον νόμοις, καλ Θεφ κεχαρισμένον, καλ χύι δτι 
μάλιστα δεδοκιμασμένων* καταλήγει ν μέν ίργιν 
παντδς προστέταχεν έν Σαββάτφ, δρ$ν δε flj Ο* 
ήφίει τινάς ούδ1 δπως τι ουν, οδτω λέγων έν tf ΐ£ 
όδψ· ι Μνήσθητι τήν ήμέραν τών Σαββάτων βγια> 
αυτήν. Έ ξ ημέρας έργά, καλ ποιήσεις πάντα τε^!* 
σου · τή δέ ήμερα τή έβδομη, Σάββατα, «viswv 
Κυρίφ τ φ Θεφ σου, ού ποιήσεις έν αυτή χά Isyt.» 

Τδν έν πνεύματι δηλονότι Σαββατιαμδ* ν» τ»τ» 
κατασημαίνοντος, δτε καλείς κατάληξιν χελεπχ»» 
χήν παντδς έργου σαρκικού, καλ μοχθηρών «ταϊ­
σμάτων, δι* αυτού κεκλήμεθα τού Χριστού, Ά vtf 

ρ αμαρτίας άχθος άποσεισάμενοι, κάλ τήν έκτης ω> 
λότητος Αγαπώντες άπδστασιν, καλ των έξω ν4ρ* 
τήν άργίαν άπελείπετο μέν γάρ δ τοιάσδε Σα6ω* 
τισμδς τοίς έξ Ισραήλ. Είσδεβήκασι γάρ ούδαμάς 
είς τήν κατάπαυσιν τού Χριστού, κατά τήν τού μα­
καρίου Παύλου φωνήν. Όμάς δε χατέπαυσεν δ Χρί­

στος, καλ Σαββατίζειν άνέπεισε νοητώς, άνιεμένους είς άρετήν, καλ καλήν πλημμελημάτων άργίαν έκι-
τηδεύοντας. 

PALL. Optime esl a te dictnm. 
GYR. Quamvis autem instituisset olim Dens, ut 

omnes cessarent Sabbalo; i i tamen, qui divioo 
cuUui praeerant, et qui Λ labernaculo assisterent, 
constituti erant, sacra muiiia ilidetu obibant; et, 

ΠΑΛΛ. "Αριστα Ιφης. 
ΚΤΡ. Άλλ' έθεσμοθέτει μέν καλ πάλαι %χος, ** 

δείν άπαντος Αργεϊν έν Σαββάτφ. Πλήν ολ τή ω> 
λειτουργία κατεστεμμένοι, καλ τή αγία σκηνή πα* 
εδρεύειν έπιτεταγμένοι, πάλιν έτέλουντά Ιερά* χ* 

, - - , — t , , , - , 

cum Sabbatura 5 5 9 violarent, juxla Salvatorisvo- βεβηλούντες τδ Σάββατον, κατά τήν τού Σωτήρ·; 
φωνήν, ήσαν αναίτιοι, τήν έπλ τ φ λελύσ&αι τδν νό­
μον ούχ υπομένοντες γραφήν. Ούκούν έπιγεΉ** υέν 
σπουδασμάτων καλ ημείς αύτολ καταλήξομεν έν Χρι­
στφ, τδννοητδν πληρούντεςΣαβδατισμον, άφεξόμεδα 
δέ ούχλ τών Ιερών έργων, τοΰ χρήναι, φημλ, προσκο­
μίζει ν Θεφ θυσίας πνευματικά ς χαλ νοητός fiwpo-
φορίας. Επόμενοι δέ ώσπερ τοίς ίχνχστ τού Χρι­
στού, κατά τδ γεγραμμένον, εαυτούς έχρεύσομεν,οϋ 
μηλοσφαγίαις καλ μόσχων αίμασι τδν τ ω ν δλων π-
μώντες Θεδν, εαυτούς δέ μάλλον είς ό σ μ ή ν εύωΚ* 
άνατιθέντες αύτφ. Ά ρέ σο με ν γΑρ υπέρ μόσχον νέα, 
κέρατα έκφέροντα καλ όπλάς, κατά γε τ ή ν του Τέλ* 
λοντος φωνήν. 

ΠΑΛΛ. Όρθώς διανοή· πλήν ίθι δή ττάλιν , καλ 4 

cem, sine culpa eranl " , neque legis violalae no-
inine io crimen vocabantur. Ilaque a terrenis qtii-
dem studiisnos ipsi quoque in Ghristo cessabimus, 
ct boc modo spiritualem Sabbatismum implebi-
mue. Neque tamen eousque ab operibus abslinebi-
mus utDeo spiriluales hoslias et intelligibilia dona 
hiinime offeramus, sed Cbrisli vesligia sequenles, 
eicul scriptom esl " , nos ipsos sacriCcabimus ; el 
illum rerum universarum Deum non ove caesa v i -
tulorumque sanguine venerabimur, scd nos polius 
i l l i in odorem suavilatis consecrabimus. Placebi-
mus enim super vilulom novelluro, cornua produ-
rentemel nngulas, uior enim voce Psalleniis **. 

PALL. Recie cxisliraas. Sed jam perge iterum, el 
I e Isa. i , J7.28. 

txvi i i , 3 i . 
" Exod. xx, 8 10. ·· Hcbr. iv, 6. » ! Ma!th. xu t 5. w l Pelr. u, 2 1 . « ι Γ » 



1013 DE AD0RATI0NE IN SPIR 
Ιερών Γραμμάτων τής ωδε λσμπράς καί άξιαγάστου 
λατρείας ανατύπου τάς γραφάς. 

ΚΥΡ. Έ φ η τοίνυν Θεδς έν τψ Λευΐτικψ, δήλον δέ 
δτ ι πρδς πάντας τους έξ Ισραήλ* c "Ανθρωπος έξ 
ύμων έάν προσαγάγη δώρα τψ Κυρίψ, άπδ τών 
κτηνών χαί άπδ τών βοών χα\ άπδ τών προβάτων 
ττροσοίσετε τά δώρα υμών έάν δλοχαύτωμα τδ δώ­
ρον αυτού, έχ τών βοών άρσεν άμωμον προσάξει, 
πρδς τήν θύραν τής σχηνής τού μαρτυρίου προσοίσει 
αύτδ δεχτδν εναντίον Κυρίου, καί έπιθήσει τήν χείρα 
άπ\ τήν χεφαλήν τού χαρπώματος δεχτδν αύτψ, έξ­
ιλάσασθαι περί αυτού. Καλ σφάξει τδν μόσχον έναντι 
Κυρίου, χαλ προσοίσουσιν οί υίο\ 'Ααρών οί ίερείς 
τ δ αίμα, κα\ προσχεοΰσι τδ αίμα έπ\ τδ θυσιαστή­
ριον κύκλψ τδ έπΙ τών θυρών τής σκηνής τού μαρτυ­
ρίου · χαλ έκδείραντες τδ ολοκαύτωμα, μελιούσιν 
αύτδ κατά μέλη, χαλ έπιθήσουσιν οί υίο\ 'Ααρών οί 
έερείς πύρ έπλ τδ θυσιαστήριον, χαλ έπιστοιβάσουσι 
ξύλα έπΙ τδ πυρ* χα\ έπιστοιβάσουσι ν οί υω\ 'Ααρών 
οί Ιερβίς τΑ διχοτομήματα, χαλ τήν κεφαλήν, κα\ 
τδ ατέαρ έπλ τΑ ξύλα τά έπ\ τον πυρδς τού δντος 
έπλ τοΰ θυσιαστηρίου, τά δέ έγκοίλια κα\ τούς πόδας 
πλυνούσιν ύδατι, καί έπιθήσει ό ίερεύς τά πάντα 
έπλ τδ θυσιαστήριον* κάρπωμα έστι, θυσία, δσμή βύ-
ωδίας τψ Κυρίψ.» ΤΑρ* ούκ εναργής δτόποςτής τών 
Αγίωυ ζωής, κα\ οίκειότητος δλοτελούς, τής πρδς 
βεδν έν πνεύματι κ«Γ» Αγιασμφ; Μορφούμεθα γάρ 
ώς έν τοίς ήμέροις τών ζώων, μόσχψ τε, φημ\, καλ 
χροβάτω, κόσμψ μέν αποθνήσκοντες Ι ιά τού τήν 
σάρκα κατανεκρούν, ίνα Θεψ ζήσωμεν διά τής 
ευαγγελικής πολιτείας, άναβαίνοντες δέ ώσπερ είς 
θυσίαν τήν πνευματικήν αληθώς και εύοσμοτάτην 
δι' Υίού τψ Πατρί. Κα\ φέρε σοι πάλιν τά έφ' έκά­
στψ λέγωμεν, ίσχνοεπούντες ώς ένι. Δώρον μέν γάρ 
ώσπερ τι τψ πάντων χρατούντι Θεψ τήν ίδίαν έκα­
στος άνατίθησι ζωήν, πλήν ώς έκάστψ δίδοται, κα\ 
ώς άν έχοι μέτρον. Ό μέν γάρ, ούτως * ό δέ, ούτως, 
ίδιεν έχων έκ Θεού χάρισμα, κατά τήν τού σοφω-
τάτου Παύλου φωνήν· Έν γάρ τοίς μεγέθεσι τών 
ζώων, ήτοι ταίς κατ' είδος διαφοραϊς, τδ άνίσως τε 
χα\ άνομοίως έχον, κατ' ίσχύν τάχα που τήν πνευμα­
τικήν καί κατά γε τήν τής διανοίας, πλαγία* ύπο-
σημαίνεται. Είτ ' ουν ώς έν μόσχψ μέγας είη τυχδν, 
καλ μήν χαλ άγαν εύσθενής, ήγουν ώς έν γε προ-
βάτω τδ μείον έχων, κα\ τοΰ τελείου κατόπιν Ιών, 
Ααυτδν είς δωροφορίαν προσκομίζει Θεψ, χαλ τοΰτο 
είς ολοκαύτωμα, τουτέστιν, είς όλόκληρον άφιέρωσιν, 
ού μεμερισμένην έχων πρδς τά έν κόσμψ τήν ζωήν, 
άλλ' δληνέξδλουδεχτήντε Ικα\]ίεράντφΘεψ.Τοιόσδε 
τις έστω τής θυσίας δ τρόπος* Άρσεν τε καλ Αμω­
μον έστω τδ θυμα, φησί. Σύμμορφοί γάρ αεί πώς 
είσιν οί άγιοι τοΰ Χριστού, δς έστιν άρσην τε καλ 
άμωμος αληθώς, τοΰ μέν άρσενος, τδ ήγεμονικδν, 
τοΰ δέ Αμωμου, τήν ύπερφυά κα\ άνυπέρβλητον αγιό­
τητα καταγράφοντος. Είς γάρ ημών καθηγητής καί 
πάναγνος άσυγκρίτως, δ Εμμανουήλ. Άλλως τε 
(χρήναι γάρ δεί[ν] κάκείνο είπείν, καΐοίήσομαι δείν) 

» Levit. ι, ί - 9 . " I C o r . v u , 7. 

ΙΌ ΕΤ VEBITATE. LIB. X V I . «JOI l 
e sacris LiUeris, adeo preclari admirabiHsqne cultus 
formam depinge. 

GYR. Ait itaque Deas in Levilico omnibus nimi-
rum qui erant ex genere Israel: « Homo ex vobis 
quicunque offcrt dona Domino, a pecoribus, et a 
bobus, ei ab ovibus feretis dona vestra. Si ho-
locausta donum ejus ex bobus, masculam im 
maculatum offeret, ad ostium tabernacuH testiiuo-
nii afleret il lud, acceptum coram Domino, el impo-
nel mauum super caput victimae, acceplabile ipsi, 
ut propitielur pro ipso, et mactabit vitulum coram 
Domino. Et affereni filii Aaron sacerdoles sangui-
nem, et effundent sanguinera ad altare in circuitu, 
quod esl ad ostium tabernaculi testimonii, el detra-
hentes pellem holocausti, concidenl illud per raem-
bra; ei imponent filii Aaron sacerdoles ignein ad 
altare, et congerent ligna in ignem, el congerent 
filii Aaron sacerdotes concisas partes, et caput et 
adipem super ligna qoae super igncm, qui est super 
altare, ventrem vero et pedes lavabunt aqua, et im-
ponet sacerdos omnia super allare : incensio est, 
sacriDcium, odor suavitalls Domino f*. ι Nonne per-
spicua baec est Cgwra sanclorum hominum vilae, et 
integrae iUius alque in spirilu et sanciilate perfeciae 
cum Deo coojunctionis? Sumus enim lanquam in 
mansuetis animaiitibus vitulo et ovi persimiles, cura 
mundo terte morimur, eo ipso quod carnem morl i -
ficamus, ut Deo per 560 evangelicam conversalio-
nem vivamus, et lanquara sacriflcium sane spiri-
tuale, et suavissimi odoris Patri per Filiura offeri-
mur. Sed age, de singulis iteram dicamut*, et subti-
l i ter , quoad fieri polerit^ disseramus. Nam veluti 
dentim quoddam euam quisqne vitam praepotenli 
oraniom Deo consecrat: *ed quatenas cuique dalur, 
ac pro mensura, quam babet; cum bic quidem sic, 
aHus vero eic proprium donum a Deo babeat, ut 
beati Pauli verbis utar Magnitudine namqtie 
illa horum animalium ac diversitata formae, i u -
aequalitas atque dissimilitudo spirituaHs ralionalisqne 
iortitodinis oblique gigmflcalar. Sive ergo, ut in v i -
tulo, magmissit aique otiam firuras, sive, ut in ove, 
minor, et a perfectione absit, seipsum in donum 
offerat, idque in holocaustom, id est, inlegram con-
secrationem, nt vflam non in res lerrenas parlitam, 
sed totam prorsus acceptam Deo ac sacrain babeal. 
Hic porro sit ejus bostiae ritus : Mascula esto v i -
ctima, inquh, et iminaculata. Sancli namque vir i 
gemper fere sunt Christo conformes; qui masculus 
est revera et immacolatus, qaod masculus quidem 
principis dignitalem, immaculatus aatem pnestan-
tissimam exoeUentissimamque sanctitatem designet: 
unus est enim dux ac magister noster ille Emma 
nue), idemqoe sanctissimos, adeo ut cum eo nemo 
conferri possil. Aliter quoqoe dici Hlud potesl, de-
cere ut qui Deo consecranlur, masculi sint, i m -
maculati, nibilque femineum habeanl, nec piasso-
cordia langueant, sed vehementer admodum incom-
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c Ζών γΑρ ό λόγος του Θεού, φησι, καΛ ενεργής, χαλ tioDum cordis. 562 E i non est crealura invfeibilis 
τομώτερος υπέρ πάσαν μΑχαιραν δίστομον, κα\ 
οχικνούμενος Αχρι μερισμού ψυχής κα\ «νεύματος, 
Αρμών τε χαλ μυελών, χαλ κριτικός ενθυμήσεων καί 
εννοιών καρδίας. Καί ούκ έστι κτίσις Αφανής εν­
ώπιον αυτού, πάντα δέ γυμνά κα\ τετραχηλισμένα 
τοΤς δφΘαλμοΤς αυτού, πρδς δν ήμίν δ λόγος. > *Ανα-
χαίοντος δέ τού Ιερέως τδ π ύ ρ , επιτίθεται τφ θυ­
σιαστηρίφ τά διχοτομήματα, συν τή κεφαλή χαί 
τοίς ποσ\, χα\ μέντοι καί ένδοσθίοις, έκνενιμμένοις 
Οδασιν. Ευώδη γάρ άπαντα τά τών αγίων, ουδέν 
άπόβλητον παρά Θεφ τών έκείνοις ένεΐναι πεπιστευ-
μένων. Είεν δ* άν είς τύπον τά μέν κρέα, τής οίονεί 
παχυτέρας αυτών καί ενσωμάτου ζωής * σεμνή γάρ 

\Λ conspeclu ejus : omnia auiem nuda el aperta suut 
oculia ejas, ad quem nobis sermo • · . > Accendenle 
autera ignem sacerdote, concisa illa frusia imponan-
iur ajtari cum capite simul ac pedibus, et aqua 
ablutis mtestinis: suavitalem enim odoris babent 
omnk quse ad sanctos pertment, neque quidquam illis 
inesee credilur quod a Deo rejiciatur. Carnes porro 
figura sunt vitae illorum veloli crassioris alque cor-
porea*: illa namque veneranda est atque mundis-
sima. Gaput vero mentis est signam, ut cogitalio-
nom ac desideriorum intcslina. Pedesdenique inces-
sum, qui in factis actionibusque versatur, subtiliter 
insinuant. 

τά εντόσθια · πόδες δέ αύ, αυτή χαλ πάναγνος* κεφαλή δέ, νού σημείον, λογισμών δέ καί επιθυμιών, 
πρακτικής καί τής ώς έν Ιργοις πορείας αίνιγμα λεπτόν. 

ΠΑΑΛ. Ώς δριμύς δ λόγος! Β PALL. Sane quaro acula exposilio! 
ΚΤΡ. Έχε ι δ' ούν δμως τδ αληθές, καίτοι διάτ­

των ήμίν ώς έν ομίχλη καί σκότφ * βαθύς γάρ δ 
νόμος, ι Έάν δέ άπδ τών προβάτων, φησί,.τδ δώ­
ρον αύτου τ φ Κυρίφ , άπό τε τών άρνών καί τών 
έρίφων είς ολοκαύτωμα* άρσεν άμωμον προσάξει 
αύτδ, καί έπιθήσει τήν χείρα έπι τήν κεφαλήν αύτου, 
καλ σφάξουσιν αύ,τδ, έκ πλαγίων τού θυσιαστηρίου 
πρδς {JoftJdv, έναντι Κυρίου. » Μελίζεται δέ καί 
αύτδ , έκνενιμμένων τών εντοσθίων κατά τδν ίσον 
τψ μόσχψ τρόπον. 'Ανακομίζεσθαι δέ δείν επί τδ 
θυσιαστήριον έθεσμοθέτει πάλιν * ό αύτδς δ* άν είη 
τής θεωρίας καί έπι τψδε λόγος. Πλήν έχει τι 
παρηλλαγμένον * έσφαζε το γάρ δ άμνδς έκ πλαγίων 
του θυσιαστηρίου πρδς βο^άν . 

ΠΑΛΛ. Τίς ούν άρα έστι καί δ τούδε λόγος; C 
ΚΤΡ· Ή ούκ οΤσθα, δτι νοτιωτέρα πώς έστι τών 

Ιουδαίων ή γ ή , τά δέ γε πρδς θάλασσαν τήν βο-
ρειοτέραν αί αναρίθμητοι τών εθνών άγέλαι διεμοι· 
ρήσαντο, κατά χώρας καί πόλεις συνφκισμέναι; 

ΠΑΛΛ. Αληθές. 
ΚΤΡ. Αίνιγμα δή οδν τού καί αύτάς τάς είς βο£-

0άν άγέλας, Ιεράς έ σε σθαι τψ Θεφ, τδ ώς έν μέρει 
τψ βορειοτέρφ καταθύεσθαι τδν άμνόν. Τούτο τοι 
καλ 6 Σωτήρ περί τής έξ εθνών αγέλης προανεφώνει 
λέγων* c Καί άλλα πρόβατα έ χ ω , Α ούκ έστιν έκ 
τής αυλής ταύτης, κάκείνά με δεί άγαγείν, καί γε-
νήσεται μία ποίμνη, εΤς ποιμήν. > 

ΠΑΛΛ. Συνήκα δ φής. 
ΚΤΡ. Ταθυμίας δέ άμείνους καί δκνου παντδς 

έπέκεινα τιθείς δ τών δλων Θεδς τούς οίπερ άν ^ 
Ελοιντο πληρούν τά νενομισμένα, καταλεαίνει τρόπον 
τινά τής καρποφορίας τήν όδδν, χαί έν τοίς έτι 
προβάτου μείοσι τά τής θυσίας άποπεραίνεσθαι 
δείν έπιτάττει, λέγων · Έάν δέ άπδ τών πετεινών 
κάρπωμα προσφέρη δώρον τφ Κυρίψ, καί προσοίσει 
άπδ τών τρυγόνων, ή άπδ τών περιστερών τδ δώρον 
αύτου, καί προσοίσει αύτδ ό ίερεύς πρδς τδ θυσια­
στήριον, καί άποκνίσει τήν κεφαλήν αυτού, καί 
έπιθήσει ό ίερεύς έπι τδ θυσιαστήριον , καί στραγ-
γΐεί τδ αίμα πρδς τήν βάσιν τού θυσιαστηρίου. Καί 

CYR. Habet taraen verilatem quamvis per caligi-
nem ac tenebras micantem; abdila enim esl lex in 
profundo. c Si autem ab ovibus,. ι inquit, « fuerit 
donum ejus Domino, ab agnis alque ab baedis in bo-
locaustum, masculum immaculaiam offeret ipsum, 
el imponet manum in caput ejus, et immolabunl 
eum ex latere altarta, ad aquilonem, coram Do-
miuo " . ι Conciditur eliam ablulis iutestinis seque 
ac bos. Sancitque praeierea u l super allare impona-
tur ; eadem in hoc quoque 6rit subtilioris uitelli-
gentiae ratio. Nonnibil tamen diversitatis babel: 
immolabator enim agnus e latere altaris ad aqui-
lonem. 

PALL. Quae landem islius quoque rei est raliot 
CYR. An ignoras magis ad austrum vergere Ju-

daeoram terram, spalium vero ad mare, magis ad 
aquilonem speclans, infinitos gentium greges inter 
ae pariitos esse, per urbes regionesque collocatost 

PALL. Verum esl. 
CYR. Quod ergo in parte, quae magis ad aquilo-

nena speclabat, agnus immolabalur, a3nigma eral, 
ipsos quoque greges fore Deo sacros, qui aquilonem 
versus incolebant. Hoc idem Salvator etiam de gen-
tium grege pronuntiavit, dicens : ι Et alias oves ba-
beo, quae non sunt ex boc ovi l i ; et illas oporlet me 
adducere; et fiet unum ovile, unus pastor " . · 

PALL. Teneo quod dicis. 
CYR. Ne vero qui ea, quae lege sancita essent, 

implere vellent, deeperaliene atque cunctalione ali-
qua detinerentur, planiorem quodammodo facit of-
ferendi viam ille universorura Deus, 563 e t a n i " 
mantibus ove minoribus perfici sacrificium jubet, 
dicens : c Si aulera de voiucribus oblationem ob-
tuleril donum Domino, offeret a lurturibus, vel a 
oolumbis donum suum : et offeret illud sacerdoe 
saper alUre, et confringel caput ejus, et imponet 
super altare, et exprimel sanguinem ad basim alla-
ris, el auferet ingluviem cum pennis, et projiciel 
eas prope ad altare ad orienlem ad IOCUID cineria; 

·· Hebr. iv, 12, 15. ·· Lcvit. i , 10, 11. « Joan. x, 16. 
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ei fraoget ab axillis, et non dividet, ct impoeet U- Α άφελεί τδν πρόλοβον συν τοίς πτοροίς, χαλ AxCoAd 
lud sacerdos super altare super Ugna qnae sunt in 
igne. Oblatio est sacrtficii, odor suavitalis Domino " . ι 
Velim igitur animadvertas rorsom, quam recte au 
que solerler illa sauctorum hominum cam Christo 
simHitudo alque conformatio servala sit. Est enim 
ille plane supernos, et resonans tartnr, itemque man-
sueiissiraa columba. Itaqne in Cantico canticorum de 
eo scriptum est : c Vox turturis audita est in de-
serlo M . » Suramae porro mansuetudinis seipsum 
figuram et exemplar nobis proposail, cum d i x i l : 
c Discitea me, quia mitis sum et bomilis corde M . > 
Ecce aulera ipsis etiam sanctis viris ob eam causam, 
quod Cbrislo conformes sunt, eorumdem prope bo-
norum bonor ac dignitas servata est. Nam ipsi quo-

αύτΑ παρά τδ θυσιαστήριον κατ' Ανατολάς ε ί ς τδν 
τόπον τής σποδού, κα\ έχκλάσει αύτδ έκ τών πτερύ­
γων, κα\ οδ διελεί, κα\ έπιθήσει αύτδ ό Ιερεύς Μ 
τδ θυσιαστήριον έπ\ τΑ ξύλα τΑ έπι του πυρδς. 
Κάρπωμα έστι θυσίας, δσμή εύωδίας τ φ Κυρίφ.» 
"Αθρει δή πάλιν, ώς άριστα τε κα\ εύτέχνως τδ έ> 
συμμορφία φαίνε σθαι τού Χριστού, τοΤς άγίοις 
τετήρηται. Έστ ι μέν γάρ αληθώς ή άνωθεν τε κα\ 
λαλίστατη τρύγων αύτδς, ομοίως δέ χαί ή πραότατε, 
περιστερά. Καί γούν έν μέν τφ "^σματι των ασμά­
των γέγραπται περλ αυτού* c Φωνή τρυ γόνος ήχου* 
σθη έν τή έρήμφ · · πραότητος δέ της άγαν χαί 
άνωτάτω τύπον ώσπερ τινά κα\ ύπογραμμδν έαντέν 
ήμίν παρετίθει, λέγων* ι Μάθετε άπ ' έμού δτι πράος 

que congmenter accipi lurtures possunt, cura divi- Β είμι, κα\ ταπεινός τή καρδία, » 'Αλλ' ίδου χαλ αύτχς 
naro sacramque \oCem auditoribus mittant, et can-
tus atque carmina in Dei gloriam edere studeant. 
Ideo dicunt : c Lingua mea meditabitur justiliam 
tuam, tola die laudem tuam **.» Qmneliam illam in 
Cbristo vilam degunt, et mansuetissimam evange-
licae conversationis viam tenent, cum iis qui in 
dexleram maxillam percutere volunt, offerunt etiam 
sinistram, et angariantibus milliarium onum, sponte, 
si velint, et alia duo pergere, gratis polllccnlur 
Sese igitur ipsi in odorem suavitatis, et in holocau-
stum Deo consecranl inslar turturum atque colum-
barum. Deinde capite confracto sacerdos iinponit 
a l ta r i : sancta namque plane mens sanctorura bomt-
num est, et in primis sacra et dignissima, quse pn 

τοίς άγίοις, διά τοι τδ έν μορφή γενέσθαι Χριστού, 
τδ έν ίσοις ώσπερ άγαθοίς ευπρεπές τε χαλ Αξ*Αγκ-
στον εύ μάλα τετήρηται · τρυγόνες γάρ χαλ ανττΑ 
νοοίντ' άν είκότως, τδν θείον τε κα\ ίερδν τοίς άχροβ-
μένοις ίείσαι λόγον, ψδάς τε καί μέλη τΑ είς $φν 
Θεού ποιείσθαι σπουδάζουσαι. Τοιγάρτοι χα\ λεγοο-
σιν* ι Ή γλωσσά μου μελετήσει τήν διχαασάφ 
σου, δλην τήν ήμέραν τδν έπαινόν αου. ι Καί ρεΥ» 
τοι χα\ τδν έν Χριστφ διαζώσι βίον, χαλ ψ χω* 
τάτην τής ευαγγελικής πολιτείας Γ«ντει τρίων, 
τοίς παίειν έθέλουσιν είς τήν δεξιάν σιαγσνχ,τι$ε-
φέροντες κα\ τήν άριστεράν, καλ τοίς άγγχμΛΛ 
μίλιον, έν έθελοντί δωρούμενοι τδ, είπερ έλοιντο,&ε· 
στείχειν κα\ δύο. Ούκούν σφάς αύτους, ε ί ς όσμήν εύν» 

rissimo Deo dicetor. Est enim ea optimartim cogi- C δίας, καί είς ολοκαύτωμα καθιερουαι Θεφ, κα\ ύς*» 
tationum plena, et verae De» cognilionis engoentum 
spiral: 564 1 Cogitaliones eniro justorum judicia, ι 
sicut scriptum est 9 1 . Sanctam qnoqae timenliam 
Deum esse vitam, perspicuum sii ex eo quod ad 
eanclum allare sanguis eflfunditur: vitae namque flgu-
ram babet sanguis. Et aufertur qnidem ex iis avi-
bus ingluvies, id est, vesica, cun pennis; projici-
tur autem υι prorsus inatilis. Id vero signum est 
clarum, sanctorum vitam ipsis etiam corporeis vo-
luptalibus esse superiorem, ila ut jam ne ventris 
quidem fere, quo cibi omnes deferuntar, usum de-
sideret. Ejusmodi namqoe e$t boroinum tolcrantis-
simonim vi ta ,qui , escas simul c l ipsum quoque 

είδειτουγόνων κα\ περιστερών. Είτα τήν κεφαλήν ά·* 
κνίσας ό Εερεύςέπιτίθηαι τφ θυσιαστηρίφ, προσ/ενοες 
τδ αίμα."Αγιος γάρ αληθώς, καλ δτι μάλιστα τών ίερω-
τάτων αγίων δ νούς, άνακείσθαι πρέποι τ φ παναγνφ 
Θεφ. Εννοιών γάρ έστιν έπίμεστος αγαθών, καί τής 
Αληθούς θεογνωσίας εύωδιάζει τδ μύρον ίΑογιαμοί 
γάρ δικαίων, κ ρίματα, · χατά τδ γιγραυ^ιένον 
αγία δέ δτι χα\ ή ζωή τών έν φόβφ Θεού, σαφς 
γένοιτο, διά τδ δείν τ φ άγίψ θυσιαστηρίφ προσχίΓ-
σθαι τδ αίμα. Ζωής γάρ τύπος τδ αίμα* καλ ά?*' 
ρείται μέν τών στρουθίων δ πρόλοδος, τουτέστιν. \ 
φύσα, συν τοίς πτεροίς * έκβάλλεται δέ ώς άχρΑ» 
παντελώς. Σημείον δ' άν γένοιτο και τοΰτο σεφ. 

Tenlrem contemnentes, conflciunt caniem, et vo- ̂  τού και τρυφής ανωτέρω τής σωματικής τδν τύν 
Γ · . . -ν ~ — : u J — : - — — αγίων άναπεφάνθαι βίον, ώς δοκείν ήδη πως , pt£ 

τής τά σιτία χωρούσης έπιδείσθαι γαστρός. Τοιούτοι 
γάρ πώς έστι τών δτι μάλιστα φιλοπονωτάτων t 

\ luptales exslinguunt, et ab omnibus naundanis atque 
{ supervacuis rebus liberi sunt ac remoti : id enim 

est pennarum abjectio, ut opinor. Ac necessaria 
gunt quidem avibus pennamm instnimenla, nobis 
qooqoe ipsis ea qua3 ad usnm buic terreno corpori 
suppeditentur, vesles, inquam, et escarum insiru-
meuta, ad haec quibos ea comparenlor, pecuniaram 
copiae, qu£ irroentem indigenuam propulsent, stra-
taque roollia et his similia. Sed tamen, eliamsi bsc 
opportuna necessariaque sunl iis qui in terra alqae 
in corporibus versantur, a sanclis viris certe con-
temnuntar qui ejusmodi rerom copiain non sccus 

·· Lcvit. i , 14-17. " Canl. n, 12. , v Mallh. χι, 24 
x i i , 5. 

βίος * οί σιτίων δμού χαλ αυτής τάχα που τής γα* 
στρδς Αλογήσαντες, χατατήκουσι τήν σάρκα, κα\ 
χατανεχρούσιν ήδονάς, ελεύθεροι δέ καλ Απηλλαγμέ-
νοι παντδς γεγόνασι κοσμικού τε καλ περιττού. 
Τούτο γάρ , οίμαι, έστλν ή τών πτερών αποβολή. 
Αναγκαία μέν γάρ τοίς όρνέοις ή πτέρωσις* άλλά 
καλ ήμίν αύτοίς, τά δι* ώνπερ άν είς ιδίαν χρείαν 
τουτ\ τδ άπδ τής γης ύπηρετοίτο σώμα * Αμφια δΐ 
δή λέγω, καλ τροφής δργανα, καλ πρός γε δή τούτο* 

· 3 Psal. LXX. 21. «· Mattb. ν , 5 ί Μ Ι , · Τ Ριοτ 
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1 °** Dfc ADORATIONE ΙΝ SPIRITU ΕΤ VERITATE. LIB. XVI . 102« 
« υ μάλα χαλ τά δι' ών άν γένοιτο ταυτί, πορισμοί Α atque inulUia impedimenta rejiciunt, ac nudtsprope 
/ ρ η μ ά τ ω ν , τή της Ινδείας έφόόψ μαχόμενοι, εύναί 
τ α μαλακαΊ, καλ τά τούτοις άγχού. Άλλ' εί κα\ 
χρειώδη ταύτα καί αναγκαία τοίς έπΙ γης κα\ έν 
σώμασιν, άλλ* ουν τοίς άγίοις λελόγισται παρ' ουδέν, 
δχλον δέ ώσπερ εΕκαίον απλώς τήν τών τοιούτων 
χτήσιν άποπεμψάμενοι, μονονουχ\ γυμνοίς κα\ Αν­
α μφιάστοις σώμασι διατελούσιν έν κόσμψ , τδ προσ-
τυχδν κα\ εύπόριστον τή τής σαρκδς ανάγκη συν 
δκνψ δωρούμενοι. Άποτετιλμένων δέ τών πτερών, 
χα\ έξηρημένης τής φύσης, ήτοι τού προλόδου, χα\ 
έκκλάσει, φησ*ιν, άπδ τών πτερυγίων, κα\ ού διελεί, 
χα\ άνοίσει λοιπδν έπ\ τδ θυσιαστήριον. Κα\ ή μέν 
τών πτερυγίων Ικχλασις, τύπος άν είη κα\ υπόδειγ­
μα σαφές του μή φρονείν τά υπέρογκα, μήτε μήν 

dixerim intectisque corporibus in boc mundo de-
gont, obvium quidque ei parabile necessitali cor-
poris et quidem gravate largientes. Evulsis autera 
pennis, et vesica exempta seu ingluvie, franget, i n -
qui t , ab axillis, et non dividet, et allari denkjue 
impouet. Atque alarum qoidem confractio figura est 
et specimen, quo indicatur sanctorum mentom non 
alta sapere, neque in sublime volare, sed bumili-
bus conseniire, et tanquam inferiora quaerere 
Elatus est enim fere bomimiro arrogantium ani-
mus, et sursum fertur, et in humilioribus considere 
non sustinet, modestumque sensam atque humilem 
contemnit. lgitur axillarum confractio abjectionem 
arroganlia? figurale designat. Porro vilam suam illos 

ύψού πέτασθαι τών αγίων τδν νούν, συνεπάγεσθαι Ε univfcrsam el inlegram Deo dicasse, non ejus par-
δέ μάλλον τοίς ταπεινοίς, καί οίονεΊ τά κάτω ζητείν. 
Μετέωρος γάρ άείπως έστ\ τών αλαζόνων ό νούς, κα\ 
πρδς τά άνω φέρεται, συνιζήσαι τοίς χθαμαλωτέροις 
ούχ άνεχόμενος, και τδ μέτριόν τε καλ ταπεινδν ατι-
μάζων φρόνημα. Ούκούν ή τών πτερυγίων έκκλασις, 
αλαζονείας άπόθεσιν αίνιγματωδώς ύποφαίνει* δτι 
δέ καλ είσάπαν, καλ, ίν' ούτως είπωμεν, όλοτρόπως 
ανέθεσαν τψ θεψ τήν οίκείαν ζωήν, ού με μερισμένοι 
πρός τά έν κόσμψ, τδ μή διαιρείσθαι δηλοί* μεμε-
ρίσθαι δέ τούς έν γ ά μ ψ , κα\ ό σοφδς έφη Παύλος. 

lem iis, quce sunt mundi, tribuisse, in eosigni-
flcatur, qood non 565 dividuntur : divisos 
aulem esee eos qui matrimonio juncti sunt, etiam 
beatus Paulus dixit. Sacra esl igitur meos sancto-
rom, ei vila item sancla, et voluptale corporea su-
perior, et a soUiciludine sseculari libera; sensu 
quoque humili ac modesto decens, denique indivisa, 
qnod nullam sui partem rebus mundanis imperliat. 
Ideoque in odorem suavilatls Deo dicatur. 

Ίερδς ούν άρα τών αγίων ό νούς, ζωή τε αγία, καλ 
τρυφής άμείνων σωματικής, κα*ι μερίμνης κοσμικής ελευθέρα, καλ φρονήματι τψ μετρίψ περικαλλής* 
αμέριστος δέ καλ πρδς τά έν κόσμψ. Τοιγάρτοι κα\ είς όσμήν εύωδίας ανατίθεται τψ θεψ . 

ΠΑΛΑ. ΤΩδε έχει. PALL. Ita est. 
ΚΤΡ. Καταβιβάζει δέ τής θυσίας τους τρόπους, CYR. Extenual autem sacriGcii genera eiiam ad 

και πρδς τά έτι μείω τε καλ παντλ τψ έτει λοιπδν exigua, ct quae quivis suppeditare, el baud multo 
έγκείμενα,καλ ού συν ίδρώτι ληπτά κατευρύνων, οΤ- ^ laborfc parare posait, ut latiorem viaio el cxiguis ct 
μαί που, μικρψ κα\ μεγάλψ τής ευδοκιμήσεως τήν — ™ e U a " Λ ~ : * ™ λ Λ Ι λ ι , / , λ Κ : ι : λ Γ λ λ , λ 

δ$όν· γέγραπται γάρ, δτι ι Πλατεία ή εντολή σου 
σφόδρα, ι ΚαΊού τψ μεγέθει τής χαρποφορίας πάντη τε 
χαί πάντως τδ γνήσιον κρίνεται, παράγε τψφιλαρέτψ 
θεψ, άλλ' έν ίσφ τοίς προύχουσιν ό βραχύς, τά ενόντα 
διδούς,καλοίς άν έχοι καλ δύναιτο τιμ^ν ήρημένος. 
"Εφη τοίνυν ώδε πάλιν* « Έάν δέ ψυχή προσφέρη δώ­
ρον θυσίαν τ φ Κυρίφ, σεμίδαλις έσται τδ δώρον αυ­
τού* χαί ΐπιχεεί έπ ' αύτδ έλαιον, κα\ έπιθήσει έπ' 
αύτδ λίδανον, Ουσία έστί * κα\ οίσει πρδς τούς υίούς 
'Ααρών τούς ίερείς, κα\ δράξαμενος άπ ' αυτής πλήρη 

τήν δράκα άπδ τής σεμιδάλεως συν τψ έλαίψ, χα\ 
πάν τδ λίδανον αυτής, καλ έπιθήσει ό Ιερεύς τδ μνη­
μόσυνον αυτής έπ\ τδ θυσιαστήριον, θυσία έστλν, 

magnis bominibus, ut opinor, ad laudabilia facta 
paiefaciat; scriptum est en im:« Latum mandalum 1 

tuum nimis , f . » Neque ex magniludine oblationia 
omnino apud Deum certe, qui virtutis araator esl, 
de amoris sincerilale judicalur; sed aequatur am-
plioribos tenuis ille, si pro viribus dederit. Ait igi-
tur hoc modo rursura : « Si vero anima obUilcFil 
donum, sacrificium Domino, simila erit domiui 
ejus; et infundel super illud oleum, et imponel su-
per illud thus, sacriiicium est : el ferel illud 
ad filios Aaron sacerdotes : et accipiens ex illa 
plenom pugillum de simila cum oleo, et omne 
thus ejus, imponet sacerdos memoriale ejus 
ad allare, sacrificium, odor suavitatis Bomino * · . » 

όσμή εύωδίας τ φ Κυρίφ. ι Συνίης ούν δπως τδ τού ρ Intelligis igitur offerenlem suas bumilitatis admo-
προσκομίζοντοςύπέμνησε ταπεινόν ψυχήν γΑρ Απλώς, 
κάν εί πολύ τδ άσημον έχοι κατά τόνδε τδν βίον, ό 
θείος ήμίν ονομάζει νόμος, τδ τής άνωτάτω φύσεως 
περλ πάντας ίσον καλ άπροκλινές κάν τούτφ δεικνύς, 
καθάπερ ά μέλει και έν τ φ φάναι πάλιν, δτι ι Πάσαι 
αί ψυχα\, έμαί είσιν. ι Άπροσωπόληπτον γάρ τδ 
θείον, καθάπερ Εφην άρτίως. Ούκούν είπερ έλοιτό 
τις τών ούκ εχόντων, φησ\, τδ επιφανές έν κόσμψ, 
δωροφορείν τψ θ ε φ , σεμίδαλις έσται τής θυσίας ό 
τράτος. πλήν έλαιόδευτος καί άναμ\ξ λιβάνψ* δτι 

nuisse : animam eiiim absolute, si vel maximam 
habeat in saeculo ignobilitatem, divina lex appellal: 
in quo illam supremae illius nalurae erga omnes 
sequabilitalem, et neutram in partem inclinatam 
judicium ostendil, u l profecto significal etiam cum 
dic i t : ι Quia omnee animae meas sunt u . » — ι Ne-
que enim est personarum acceptio apud Deum, > ut 
modo dixi Ergo, si quis ex iis qui in s-eculo 
ignobiles sunt, donum offerre Deo volucril, simila 
eril sacrificii genus, olco lanien periusa et pcr-

M Rom. xu, 5. " Pgal. cxvm, 96. k 9 Levit. n , i , 2. " Ezech* xvm, 5. M Rom. n, 11. 
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niirtto ihure. Porro vitae quidem figurem similam 
tenere; bilariiatie vero, q u » spe iJititur, oleum; 
ihus praeterea boai illiag odoris, qni recte faclU 
et preclaris actionibas, et vtae, quae com lege 
mtfiime consentiat, est adjuncto*, longa esi a no-
bit disputatione declaralum. Oportere igiUir, lex 
inquit, quicunqoe in seipsie exhilarare illum reram 
omnium Deuro velint, eos dedicare i l l i suam vitam 
aique consecrare, non trittem de Uboribus pro 
virtule susceptis : ι Ne murmuraverilis enim, ι 
inqtjtt beatas Paulus u , 5 6 6 spirilaalis odoris 
plenam; ila enim aacerdos ejas memoriale Deo 
offeret. In Cbrieto enim per epiritoalem bostiam 
ad Deum et Pairem accedemus, alque conseque-
raur, ut ille in meroorja nos habeai : nam quae 
laudabililer facere consuevimuft, per ea ipsa tesla-
bimor et memoria nos dignos esse, et Deum in 

PALL. Elegantissime dixisli. 
CYR. His autem adjungil: « Si vero offeres do-

num, sacrificium coctura in clibano, donuro Doraino 
ex simila, panes axymos oleo *conspersos, et lagana 
azyma uncu oleo. Si autem sacriflcium de sarla-
gine, donuro ejus simila conspersa oleo, azyma 
erunt; et comminaes ea in frusta, et infundes in 
ea oleum, sacrificium est Domino. Si autem sa-
criflcium a craticula, donum tuum, simila in oleo 
flet. Si autero obtoleris sacriflciom primarum fru-
gum Domino, novas torrefactas frtiges fresas Do 
mino offeres sacrificium primarum frugum, et im 
pones ineas tbus: sacriQciom est. Et offeret sacer-
dos memoriale ejos ex fmgibus cum oleo, el omne 
thus ejue : oblatio est Domino u . » 

PALL. Abditus sane esl legis sensus. Explica 
nobis illum igilur, ne, com in rcs adeo subtiles 
animom adjecerimus, a proposito aberremus. 

CYR. Considerandum est, ut opinor, illud legis 
consiliura atque aolerlia : ad bronera namque mo-
dum descendit, ac suscipit quidem vel exiguum 
donum, ubique lamen ei suavitalem odoris et hila-
ritatero adjungit : audisti namque ipsum etiam 
Cbristum dicerc : « Et quicunque dederit potum 
uni de fratribus istis minimis calicem aquae frigidae 
tantura in nomine discipuli, amen dico vobis, non 
perdet mercedem euara M . t Ejusmodi quidpiara 
hoc quoque loco cogitandum est, et legislatoris be-
nignitas dlgnis laudibus celebranda. Neque enim 
ille aversalur, sicut dixi, quamvis vilissimis rebus 
implerequisvelit,quaelege constituta sunt. Sive enim 
panis sit, inquit, eive laganum unum, sive ex clibano, 
sive sartagine,sive craiicula, etiamsi non ex tritico, 
ted frogessint etfresae, id est, e leguminibus farina, 
oleoperfundatur quod offertur,et tbus habeat.Vide-
turautera in hisverbis Scriptura sanctorum viromra 
laudes quas adastione, ac laboribus, alque etiam con-
tritione sua peperenmt, nobis indicare. 5 0 7 Cli-

»MCor x.10 * Levit n. 4-15 " Mattb x, * 

δέ ζν<>?{ μέν είς τύπον ή σεμίδαλις, Ιλαρότατος 61 
τής ώς έν έλπίδι, τδ έλαιον, λίβανός γε μήν , εύωδΐας 
τής ώς έν Iργοις χα\ κατορθώμασιν, χαλ β&ρ ow-
νομωτατψ, πολύς ήμΐν διεσάφησε λόγος. Χρήναι 41 
ούν εύ μάλα φησιν ό νόμος, τούς οίπερ αν Ελοιντο κατ-
ευφραίνει ν έν έαυτοίς τδν τών δλων Θεδν, ανατιδέ· 
ναι τε χαΊάφιερούν αύτψ τήν οίκείαν ζωτ\ν, ούχ έπλ 
τοίς Ιδρώσι τοίς ύχέρ αρετής στυγνάζοντας · (c Μήγαρ 
δή γογγύζετε,»φησΊν ό θεσπέσιος Παύλος), εύωδίας Λ 
τής νοητής έχ με μεστωμένη ν * άνοίσει γ ά ρ τότε τέ 
μνημόσυνον αυτής ό Ιερεύς τψ Θεώ. Προσελευσόμεδα 
γάρ έν Χριστψ τψ Θεψ χα\ Πατρί διά τ η ς πνεύμα 
τιχής θυσίας, τδ χα\ έν μνήμη κείσθαί τ ή παρ' σδ-
τψ κερδαίνοντες. Δι' ών γάρ εύδοχιμείν εΙθίσμεέα, 
διά τούτων αυτών άποφανούμεθα, δτι χαλ μνήμες 

Β άξιοι, χα\ έν γνώσει Θεού γεγόναμεν έν Χριστψ. 
Chrislo nos cognilione sua comple&i. 

ΠΑΛΑ. Αστειότατα έφης. 
ΚΤΡ. Επισυνάπτει δέ τούτοις* c Έάτν δε χρω* 

φέρη<, δώρον, θυσίαν πεπιλημένην έν χλιδανφ, & 
ρον Κυρίψ έχ σεμιδάλεως, άρτους άζύμους πε*χφ§· 
μένους έν έλαίψ, χα\ λάγανα άζυμα διακεχραχΑο 
έν έλαίψ. Έάν δέ θυσία άπδ τηγάνου τ ο δώρ»ε$ 
τού, σεμίδαλις πεφυραμένη έν έλαίψ, &ζναΑ Isw* 
χα\ διαθρύψεις αυτά κλάσματα, χαλ Ιτιρό;& 
αυτά έλαιον, θυσία έστι Κυρίψ. Έ ά ν δα ΪΛΛ b& 
έ σχάρας τδ δώρόν σου, σεμίδαλις έλα ίψ xx-jMp-
ται. Έάν δέ προσφέρης θυσίαν τών πρωτογεννι;)ΐά«· 
τψ Κυρίψ, νέα πεφρυγμένα χίδρα iριχτά τφ Ιν· 

C ρίψ» Χ«*Ι προσοίσεις τήν θυσίαν των πρωτογινπ,-
μάτων, και έπιθήσείς έπ* αυτά λίδανον* Ουσία Μ . 
Κα\ άνοίσει ό ίερεύς τδ μνημόσυνον αυτής άπδ τύν 
χ ίδρων συν τψ έλαίψ, κα\ πάντα τδν λίδανον αύτξς* 
κάρπωμα έστι τψ Κυρίψ. 

ΠΑΛΛ. Ός βαθύ τδ χρήμα του νόμου ! Φράζε 4ή 
ούν, δπως κα\ τοίς ώδε λεχτοίς τδν νούν ένιεντες, 
ούκ άπδ σκοπού βοδιού μεθα. 

ΚΥΡ. Εκείνο, οίμαί που, άξιον, τδ τού v4u*«x"*-
μηθές κα\ λίαν εύτεχνές * είση γάρ δή διά τρόπον 
παντδς, κα\ προσίεταχ μέν τδ βραχύ κομιδή, χαρ({κ* 
ται δέ καί αύτψ πανταχή τδ ευώδες καλ Uopor 4e 
επύθου γάρ που κα\ αυτού λέγοντος τού Χριστού* 
c Κα\ δς άν ποτίση ένα τών αδελφών τούτων τών μι­
κρών ποτήριον ψυχρού, μόνον είς δνομα μαθητού 

^ αμήν λέγω ύμίν, ού μή άπολέση τδν μιαθδν αντώ.ι 
Τοιουτονί τι κάνθάδε διαλογίζεσθαι χρή, χαί τήν τοα 
νομοθέτου χρηστότητα ταίς αύτψ πρεπουσαις κχτε-
κροτείν εύφημίαις. Προσίκται γάρ, ώς Ιφην, κάν εί 
έλοιτό τις κα\ τοίς άγαν εύτελεστάτοις πληρούν τά 
νενομισμένα. ΕΓτε γάρ άρτος είη, φησλν, είτεχαΐ λε-
γανον έν, είτ' ουν έκ κλιβάνου χα\ ά π δ τηγάναι, 
καλ μήν κα\ έ σχάρας, κα\ ήκιστα μέν έχ πυρών, 
χίδρα δέ είη κα\ έριχτα, τουτέστιν, έξ οσπρίων 
άλευρον, έλαίψ δεδεύσθωτδ προσκομισθέν, χα> κατα· 
πλούτείτω πάλιν έφ'έαυτψ τδν λίδανον. •'Εοιχε δέ 
πως Εν γε δή τούτοις ό λόγος, τάς διά πυρώσεώς τε 
κα\ πόνων κα\ μέντοι κα\ συντριβής ευδοκιμήσεις 
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ήμίν τών Αγίων ύποδηλούν. Κλίβανος γαρ χα\ έσχά- Α banue enim et cralieula, atque etiam illa per molam 
ρα 9 κα\ μήν χαλ τδ μύλω καταλεπτύνεσθαι, σημεία 
που πάντως είεν άν συντριβής τε χαλ πόνου δοκιμα­
ζόμενων ώς διά πυρδς. Τοιγάρτοι χα\ χεχράγασι, 
τήν ούτως εύχλεά διαστείχοντες τρίβον ι "Οτι εδο-
κίμασας ημάς δ Θεδς, έπύρωσας ημάς, ώς πυρούται 
τδ άργυριον. · Ψάλλει δέ που χα\ δ θεσπέσιος ήμίν 
Δαβίδ· ι Καρδίαν συντετριμμένην χαλ τεταπεινω-
μένην δ Θεδς ούχ έξουδενώσει. ι Άλλ' δτι τοίς ώδε 
πεπονηχδσι, τδ έν εύωδία γενέσθαι Χριστού, πάντη 
τε χα\ πάντως έποιτο άν είχότως - χα\ μήν δτι χαί 
τδ έλεείσθαι δείν, χα\ τή τού Πνεύματος χάριτι πλου-
σίως χαταπιαίνεσθαι, σαφές άν γένοιτο τήν τού λι-
βάνου τε χα\ ελαίου περινοούντι χρείαν. Τί γάρ ούχλ 
λεπτών αΐνιγμάτων ύποψίαι πως ήμίν χαλ σχιαλ τά 
έν νόμφ; 

ΠΑΛΛ. Πάνυ μέν ούν. 
ΚΤΡ. Εαυτούς μέν άρα προσοίσομεν τ φ Θεφ, κα­

τά νεχρούμενοι τή αμαρτία, κα\ τδν ίερδν τουτον\ 
νοητώς υπομένοντες θάνατον, ζώντες γε μήν τή δι­
καιοσύνη, χατά τδ γεγραμμένον, καί ώς έν τάξει 
χαριστηρίων τήν Ιδίαν αύτφ ζωήν απονέμοντες εύ­
χλεά τε καλ άνεπίπληκτον, χαλ τοίς είς φιλσθεΐαν 
αύχήμασιν ευπρεπή. Τούτο τοι σαφώς χαλ δι" έτερων 
αίσόμεθα νόμων. Γέγραπται γάρέν τφ Λευίτικψ'ΐΈάν 
δέ θυσία σωτηρίου τδ δώρον αυτού τ φ Κυρίφ, έάν μέν 
έχ τών βοών αύτδ προσαγάγη, έάν τε άρσεν, έάν τε θή­
λυ, άμωμον προσάξει αύτδ έναντι Κυρίου * χαλ έπι­
θήσει τάς χείρας έπλ τήν κεφαλήν τού δώρου, κα\ 

facta comminutio, signa procul dubio sont contri-
Uonis ac laboris eoram, qoi tanquam per ignem 
prebanlur : ideoqne clamabant, cam per banc viam 
adeo gloriosam pertransireni: ι Quoniam probasti 
nos, Deus; igae nos examinasti, sicut examinatur 
argentum » Peallit etiam profecto beatus David: 
« Gor contritum et bamiliatum Deus non despi-
c ie t 4 T . ι Sequi autem omnino, et merito qoidem, 
ut, qui sic toboraverunt, i i odorem suavitatis Christi 
adipiscantar, atque etiam misericordiam conse-
quantur, et eopiose gratia sancti Spiritus perfun-
dantur, perspicuum erit ei, qui thuris et olei usom 
consideraverit. Quid enim? nonne, quae in lege 
traduntar, sublilium aenigmatujn conjecturae et om-
b r « sunl? 

PALL. Maxime vero. 
CYR. Tum ergo nos ipsos Deo offerimus, cum 

peccato morimur, et mortem hanc sacram spiri-
itialiler obimus, vivimusque juslilise, sicut scriplum 
es t* · , ac veluti manus quoddam gratiaruro nostram 
i l l i vitam dicamus, praeclaram ac rcprehensionis 
expertem, et gloria divini amoris insignero. Hoc 
idem aperte ex aliis quoque legibus intelligemus. 
Scriptum est quippe in Levitico : c Si autem bo-
stia salutaris donum ipsius Dofliino, si qutdem 
ex bobus illud obtulerit, sive mascidas foerit, sive 
feratna, immaeulatom afferet illud coram Domino, 
et imponet sacerdos manu§ suas saper eapat doni, 

σφάξει αύτδ εναντίον Κυρίου παρά τάς θύρας τής Q et immolabit illud ad ostiam labernacaH testimo-
σχηνής τού μαρτυρίου. Ka\ προσχεούσιν οί υίολ 
"Ααρών οί Ιερείς τδ αίμα έπ\ τδ θυσιαστήριον τών 
ολοκαυτωμάτων κύκλψ. Κα\ προσάξουσιν άπδ τής 
θυσίας τού σωτηρίου κάρπωμα Κυρίψ, τδ στέαρ τδ 
κατακαλύπτον τήν κοιλίαν, χαλ πάν τδ στέαρ τδ έπ\ 
της κοιλίας* καλ τούς δύο νεφρούς, καλ τδ στέαρ τδ 
έπ ' αυτών, τδ έπλ τών μηρίων, καλ τδν λοβδν τδν έπι 
τοΰ ήπατος συν τοίς νεφροίς περιελεϊ · χαλ άνοίσου-
σιν αυτά οί υίοί 'Ααρών οί Ιερείς έπ\ τδ θυσιαστή­
ριον έπλ τΑ ολοκαυτώματα έπλ τά ξύλα, τά έπ\ τού 
πυρδς έπΙ τού θυσιαστηρίου* κάρπωμα, όσμή εύωδίας 
Κυρίφ. ι Άμωμος τοίνυν δ μόσχος * καθαρούς γάρ 
είναι πρέπει , χαλ μώμου παντδς Ιόντος ώς άπωτά-
τ ω , τούς είς όσμήν εύωδίας αναβαίνοντας τ φ Θεφ. 

n i i . Et effirodent filii Aaron sacerdotes sangutnem ad 
allare boloeaustorum per circuitam; ct offerent de 
sacriflcio ealutaris oblalionem Domino, adipem qui 
operit ventrem, et oranem adipem qui est supra 
ventrem, et duos renee, ei adipem qui super ipsis 
est, qui eet euper lombis, et pinnam jecorls cum 
reoibus eximel, et imponent ea fllii Aaron sacer-
dotes soper altare super holocaoata, soper ligna 
quae sirat euper ignem qai est eoper altare: oblatio 
odor suavitatis Domino * · . ι Immaculatas igiiar bos 
offertur; puros enim esse oportet, et a raacula omni 
remotissimos, qui Deo in odorera saavitatis ofle-
runtor. Immolabalur praeterca ad tpsa ostia laber-
naculi, manibus offerentis super Hlum impositis; 

Έσφάζετο δέ πρδς αύταίς ταίς θύραις τής Αγίας *> cujos rei qu« sit ratio, 568 j « m perspicue d i -
ctura est. Imponebatur aatem, at adoleretar, adeps 
qui supra ventrem erat, et duo renes simol cum 
illis exempta pinguedine et pinna jecoris : atque 
adeps quidem, qui snpra ventrem est, ut ego ar-
bitror, mentis, ut ila dicam, pingoedinem et obe-
sitalem viscerum, quae per subministrationem sancti 
Spiritus optime pasta sont, indicat. Nam ut alimen-
torum copia in ratkrais expertibas animantibue a i -
qne in bumanie oorporibus pinguedinem efflcit, sic 
divinoniiD munerum largiesima participatio sancto-
mm bominum mentes omnibus bonis complet : 
iAeoque et sacri sunt. el in odorem suavilatis Dco 

σκηνής, έπενηνεγμένων αύτφ τών χειρών τού προσ-
άγοντος. Καλ τίς ό τούδε λόγος, εΓρηται σαφώς. 
'Λνεκομίζετο δέ είς θυσίαν τδ στέαρ τδ έπΙ τής 
κοιλίας, χαλ οί δύο νεφρολ, συνεξαιρουμένης αύτοίς 
τ ή ς i νού σης πι μελής, χαλ δ λοβδς τού ήπατος. Καλ 
δποφήνειεν άν, καθάπερ έγφμαι, τδ έπΙ τής κοιλίας 
στέαρ, τήν οίονελ φρενδς εύεξίαν, χαλ τήν πιότητα 
τών σπλάγχνων έντεθραμμένων άριστα ταίς διά τού 
Πνεύματος νοηταίς χορηγίαις. Εύτροφία μέν γάρ 
τοίς άλόγοις ζώοις, χαλ μήν κα\ τοίς άνθρωπίνοις 
σωμασι τδ χαταπιαίνεσθαι προξενεί. Θείων δέ χαρι­
σμάτων πλουσιωτατη μέθεξις, παντδς αγαθού ττίν 

Μ Psal. LXV , 10. " Psal. L , 49. v e I Petr. n , 24. M Levit. m, i -6 . 
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invidia vero diaboli more inlravit in mundum 4 , . ι Α ούν τήν φύσιν ή έπείσακτος φθορά, χσλ 6 φθόνφ &«-
Coniaroinat itaqae naturam adventilia corruptio, 
et mors, quae invidia diaboli imperiom lenuit , ex 

^radice peccati profecla. Alia quoque ratione illud 
eam contaminat, quod in carnali voluplate ferantur 
qui gignuntur. Ejosmodi quiddam significare vide-
iur etiam bealus David, cum psallil acd ic i l : c Ecce 
cnim in iniquitatibus conccplus sum, et in peccalis 
concepil me mater mea ι Impura esi igilur na-
tura , ut quae in iransgressione ei maledictione, 
praelcr id quod Deo placcbat, corruplioni sil ob-
noxia : creavil cnim ut essent omnia, ut vcre d i -
ctum cst. 

PALL. Quomodo igitur ab inipurilaie quisquaaa 
liberari possit, adjungc viam, si placet. 

CYR. Ipsa eadem, quae condemnabat, lex nobis, Β 
Palladi, jam ostendil: « Scgregelur eniro» »inquit , 
c u l impura, seplem dics.i 5 5 5 Enumerel dcinde 
alios trcs alque t r iginu, et sedcbit in sanguine im-
puro suo, nimiriim si mascultim gcnuit; sin fcmi-
nam pcperii, inquit, duplo longior scgregeiio esto, 
eliam aliorum dierum euppalalio duplo raajor. 
Igitur si mas quidem ediius fuerit, immunda est 
quae peperil, et in iiupuritale eat acplem et t r i -
ginla tres dies, id est, in summa quadraginta; sitt 
femina, bis scplem c l sexaginla sex, id est, oclo-
gtota. 

PALL. Quae landcin est poslremo ejus rci ra-
tio ? 

CYR. Ab exempHs carnalibus lex nos revocat ad ^ 
reram abdilarum perceplionem, et lauqaam in la-
bala quadam spiritualis inlelligentiae, res depingit 
qoae sensu percipiuntur. l i igitur, qui harum rerum 
habent intelligentiam, aiunt, si mat sil fetue in 
Hlero conceplus, vix posl quadraginla transactoe 
dies formam accipere; sin femina, tardios eam ad 
boc pervenire, ut quae inflrraiori att imbecilliori-
que natura : eed indigere et ipsam aiunt ad expres-
sara formae efficlionem, bis quadraginu, id est, 
octoginta diebus. Impura est igilur quae marem pe-
perit, diebus quadraginta : et femellam enixa, to-
toe ocloginta numero dies in immonditia et irapu-
ritate versabatur, id eet, usque ad expressara for-
roationem fetus, ei bumanae forra» susceptionem 

βολιχφ κατακρατήσας θάνατος, £ijav Ιχων ήν 
άμαρτίαν. Καταμιαίνει δέ χαί έτέρως, τδ ώς έν oUx̂  
δον ία σαρκική σπείρεσθαι τά γεννώμενα. Καί δή τι 
τοιούτον ύποδηλούν έοικεν δ θεσπέσιος Δαβίδ ψάϋα* 
τε κα\ λέγων · ι Ιδού γάρ έν άνομΙαχς συνελήφθη, 
καί έν άμαρτίαις έκίσσησέ με ή μήτηρ μου. » 'Αχέ-
θαρτος ούν ή φύσις, ώς έκ παραβάσεως τε καί ί( 
αράς υπομένουσα τήν φθοράν, παρά γα τδ βεφ ω· 
κούν. Έκτισε γάρ είς τδ είναι τά πάντα , τδ (or) 
αληθής δ λόγος. 

ΠΑΛΑ. Τίνα δή ουν τρόπον Απαλλ&ττοιτο έν χς 
ακαθαρσίας, προστίθει λοιπόν. 

ΚΤΡ. Αύτδς ήμΐν, ώ Παλλάδιε, κατέδειξε τήνωλ» 
καταδικάζων ό νόμος, ι 'Αφοριζέσθω γ ά ρ , ψτ{νη, 
ώς ακάθαρτος, έπτά ημέρας, ι ΆτταριθμείτΜχ 
κα\ ετέρας τρείς κα\ τριάκοντα, χα\ καεΟίσεται εν βί-
ματι άκαθάρτφ αυτής, έπ ' άρσενι δΑ δηλονότι τ£ 
γεννήματί'εί δέ δή θήλυ τέκοι, φησλ, διπλούς όαφ· 
ορισμδς, διπλή κα\ ή τών έτερων ήμερων ά*ταρ$Ή' 
σις. Ούκούν εί μέν άρσεν είη τδ ΑποτεχΟΑν, άχάβτφας 
ή τεκούσα, κα\ έν μολυσμοίς έπτά χαλ τριάχβναί 
τρείς ημέρας, τουτέστι, τεσσαράκοντα· αί ΑΛ^Λ' 
έπτά, κα\ έξήκοντα κα\ έξ, τουτέστιν, όγόήταα. 

ΠΑΛΑ. Κα\ τίς άν είη λοιπδν χα\ 6 τονδε λαγό;; 

ΚΤΡ. Έ χ παραδειγμάτων ημάς σαρκικών έα-
χομίζει πάλιν δ νόμος είς κατάληψιν τών άφανεβύ-
ρων, κα\ ώσπερ τινά πίνακα πνευματικής θεωρία; 
αναγράφει τά αίσθητά. Φασ\ τοιγαρούν οί ταύτα ο* 
φολ, ώς εί μέν άρσεν είη τδ έν μήτρα καταβληθέν, 
είδοποιεϊσθαι μόλις ήμερων αύτδ τεσσαράχοντα δε-
δαπανημένων · εί δέ γε θήλυ, βραΖεϊαν έχει τήν είς 
τοΰτο πάροδον, ώς ασθενές τε ναι Αναλκι. Αείσθαι δέ 
δή κα\ αυτό φασιν, είς είδοποίησνν έ ν α ρ ^ , xGw 
τεσσαράκοντα ήμερων, τουτέστιν, όγδοήκοντα. *Axi-
θαρτος ουν ή ά££ενοτδκος έν ήμέραις τεσσαράκονχ* 
ή δέ γε θήλεος μήτηρ, έν δλαις ήν όγδοήκοντα τ* 
άριθμδν ήμέραις έν μολυσμοίς καλ ακαθαρσίας 
τουτέστιν, άχρι μορφώσεως ακριβούς τών έν μήτρα, 
κα\ μήν καί άφίξεως τής είς είδος τδ άνθράχνιον. 

Puriflcationis autem nomine, u l legi placet, agnos D Έπλ δέγε τψκαθαρισμψ, κατά γε τδ τψ νόμφ temr* 
ei ftirtur immolabanUir ad oslium tabernaculi, 
intenreniente sacerdote, et sacra perflciente : cir-
cumcidendum item esse masculum ait ri tu quem 
lex decrevK, id est, oclavo die. Hic est quidem 
litlerae sensus. Sed nos ad inlelligentiam epirilua* 
lem recurramug, dicamusque qua ratione natura, 
qiise DO» ad corruplionem et impuritatem genu-
erat , inqainamenta repuleril, et impuritatem ac 
legis condemBationem vitaverit : multis namque 
temporibua in aegregatione , id est, longe a Dei 
cooapectu versata foerat. Ea porro lempora anle 
advenUMB fueruot, quibus regnavit mors ab Adam 

άμνδς κα\ τρύγων έσφάζετο παρά τήν θύραν Π£ 
αγίας σκηνής, μεσιτεύοντος Ιερέως καλ τελούντος τέ 
Ιερά- περιτέμνεσθαι δέ δείν κα\ τδ άρσεν Εφη κατά 
τδ τψ νόμψ δοκούν, τουτέστι, κατά τήν όγδόην. Tato-
δε μέν ούν ό τού γράμματος νούς. Η μ ε ί ς δέ πρδς 
θεωρίαν άναθέοντες τήν πνευματικήν, φέρε δή λέγω· 
μεν τίνα δή τρόπον ή είς φθοράν ημάς χαλ άκαθαρ* 
σίαν τεκούσα φύσις διεκρούσατο μολυσμούς, κ α θ ­
έδρα τήν ακαθαρσία ν κα\ τήν έκ τοΰ νόμου κατά££ς-
σιν · μακρούς μέν γάρ ήδη διατετέλεκε χρόνοι»ς 
άφορισμψ, τουτέστιν, έχ προσώπου θεού. Χρόνοι 
ίσαν οί πρδ της επιδημίας, Φκαθ* ούς Ρεοασίλευχι* 

"Sap. u, Μ . "Psal. L, 7 t 
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6 θάνατος άπδ Αδάμ καλ μέχρι Μωσέως, κατεχρά- Α usque ad Moysen, ac multiforme peccatum lerre-
nis hominibus imperavit. Sed, posteaquam oclavo τ η σε δε τών έπ\ της γής ή πολύμορφος Αμαρτία. 

Ε π ε ι δ ή δέ χατά τήν όγδόην, τουτέστι, μετά τδν του 
νόμου καιρδν και τδν Αρχαίον εκείνον Σαββατισμδν, 
άχειροποιήτφ περιτομή περιτετμήμεθα διά Πνεύ­
ματος, μεμορφώμεθα δέ κα\ είς Χριστδν, τής θείας 
χυτού φύσεως γενόμενοι κοινωνοί- διεκρουσάμεθα δή 
τ ά εγκλήματα, χατηφάνισται δέ καλ ό £ύπος, καί 
&πας ημών οίχεται μολυσμός* τικτόμεθα γάρ ούκ 
αίς φθοράν έτι, διά τήν έν Αδάμ παράβασιν, άλλ' 
αίς ζωήν τε κα\ άφθαρσίαν, διά τήν έν Χριστφ δι-
χαίωσιν, τήν υπέρ ημών ύπομείναντος σφαγήν, ώς 
αμνού άμωμου χαλ αληθινού, ώς τρυγόνος θείας κα\ 
νοητής · σεσωσμεθα γάρ ούχ έτέρως. Τ Η γάρ ούχ ώδε 

ΠΑΑΑ. Παντάπασι μέν ούν* σαφές γάρ λίαν τδ Ε 
αίνιγμα. 

die, id esl, post legis tempus, et antiquum illum 
Sabbatismum, circumcisione non manufacta pcr 
spiritum circumcisi sumus, et forraali in Cbri-
sium, divinae ejus nalurae facti participes, 556 
tum vero crimioa repulimus, sordes etiam abolila? 
sunt, et omnes immunditiae nostrae abierunt. Ne-
que enim adbuc gignimur ad corruptionem, per 
illam in Adam transgressionem, sed ad vitam el i n -
corruptionem, per illam in Gbristo juslificationem, 
qui se pro nobis immolari passus est, ut agnus im-
maculatus acverus, ut turlur divinus a« spirilua-
Hs; neque enim alia ratione salutem accepimus. 
Annon ita esse censes? 

PALL. Imo vero inaxime : figura enim admodum 
perspicaa est. 

ΠΕΡΙ ΤΗΣ ΕΝ ΠΝΕΥΜΑΤΙ 
ΚΑΙ ΑΛΗΘΕΙΑ 

ΠΡΟΣΚΥΝΗΣΕΩΣ ΚΑΙ ΛΑΤΡΕΙΑΣ 
ΑΟΓΟΣ ΕΚΚΑΙΔΕΚΑΤΟΣ 

D E ADORATIONE ΕΤ C U L T U ΙΝ S P I R I T U 

ΕΤ VERITATE 
LIBER SEXTUS DECIMUS* 

mOti χ ρ ή τφοσάτειτ ήμας Θυσίας πνενμαζιχάς C 
χαί δωρορορίας Θεφ. 

Άποχρη μέν ουν, καθάπερ έγψμαι, τά είρημένα 
πρδς τδ δείν ίέναι γεννικώς είς άπότριψιν αμαρτίας, 
καλ είς άποκάθαρσιν τήν διά Χριστού, πάντα μέν 
(δύπον τδν έν ήμΐν διασμήχειν οίον τε, καλ τή τού 
Πνεύματος ενεργεία συντήκοντος, έκνενιμμένους δέ 
χαλ αγίους άποφαίνειν είδότος. Τοιγάρτοι κα\ ίερδς 
ήμίν δ λόγος τοιούτος, τήν τού Πνεύματος ένέργειαν 
είς ημάς έσομένην προανακεκράγει λέγων · ΓΟτι 
εξαίφνης ήξει είς τδν ναδν αυτού Κύριος, δν ύμείς 
ζητείτε, χαλ ό άγγελος τής διαθήκης, δν ύμείς θέλετε. 
Ιδού έρχεται, λέγει Κύριος παντοκράτωρ, κα\ τίς 
ύπομενεί ήμέραν εισόδου αύτοΰ; ή τίς ΰποστήσεται 
έν τή οπτασία αυτού; δτι αύτδς είσπορεύεται, ώς 
π υ ρ χωνευτηρίου, καλ ώς πόα πλυνόντων, καλ καθ-
ιείται χωνεύων κα\ καθαρίζων, ώς τδ άργυριον κα\ 
τ ο χρυσίον. > Συνάδει δέ τούτοις καλ δ θεσπέσιος 

"llalach. ιιι, 1-3. 

557 Spirituales hottiat et oblatione* α nobi* of-
ferri Deo oportere. 

Satis multa quidem sunt in eam senlenliam dicta, 
ut aggrediendam eam peccati ablutionem, atque 
purgationem, quae per Christum flt, doceremus , 
qui sordes omnes nobis inharentes abstergere po-
lesi, el Spiritue eflicacia consumit, mundosque ac 
sanctos efficere novit. Itaque sacre quoque Litterae 
hanc sancli Spiritus operationem nobis esse t r i -
boendam anle pradicarunt his verbis, f Quia sta-
tim veniet ad teroplum sanctum suum Dorainus, 
quem vos quaeritis; et Aogelus lestamenli, quem 
vos voltis. Ecce venit, dicit Dominus omnipotens, 
quissuslinebit diem ingressus ejus? 558 a u t Φ"* 
subsislet in visione ejus? quia ipse ingreditur, quasi 
ignis conflalorii, et quasi berba lavantium, et se-
debit conflans, el enmndans sicut argentum et au-
rum I T . ι His consonat etiam beaius Isaias, dicena: 
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ι fciuet Dominussordes filiorum el filiarum Sion,et Α Ησαΐας λέγων, δτι ι Έκπλυνεί Κύριος τδν ffran 
aangwnein purgabit de medio eorum in spirily ju~ 
dicii el spiriiu combasttonis » Nam igitor, Pal-
ladi, juslitiae, quae m Cbristo intelligitur, tnodus 
pcrficietur a nobis hac una re, si nos abluenmos ? 
ac veteres abstersisse maculas satis erit ad illam , 
quae sanctis viris debetur, gloriam el suramos illoe 
honores conciliabit ? an vero tum clariores erimus, 
et digni, qui summis laudibas ornemar, cum illam 
in sanctitate vitam, tanquam spirituale donum, ct 
Dco sacrum revera munus offeremus, et spirilualcm 
cullura perficiemus? 

PALL. Ita esse* fateor. ] 
CYR. Etenim ea res cum divinis legibos conve* 

itit, el Deo grata est, et in primis probata : nain 
<tssare Sabbato ab omni opere pnocepit, ac facere 
quidquam omnino velait, bis verbis in Exodo po-
silis: c Memenlo diem Sabbati, ot sanctiflcee eura. 
Sex dies operare, et facies omnia opera tua; die 
aalem septimo, Sabbala, requies Deo luo, non fa-
cies in eo orone opus l f . »Illum in spiritu Sabba-
tismum nimirum haec figora desigoat, cum ad ces-
aationem ac vacattonem ab omnibus carnalibus 
operibus et vitiosis stadiis per ipsain Christum 
vocati sumus, et peccali onus a nobis excussimus, 
et a viciis Hbenler abscessimus, et ab iis qua? per 
legem fiunt, cessavimus; deest enim talis Sabbati- αμαρτίας άχθος Αποσεισάμενοι. καλ τήν έχ της ια* 
emns filiis Israel. ϊ>" <nim introierunt in re- λότητος άγαπώντες άπόστασιν, καί των Ιξω νέο* 
quiem Cbrieli, ut beati ^iuJi verbis ular »·. Nobis τήν άργίαν άπελείπετο μέν γάρ δ τοιόσδε Σαόδ* 
aatera requiem prsestitit Cbristas : el Sabbatam τισμδς τοίς έξ Ισραήλ. Είσβεβήχασι γάρ ούδαμάς 
spirituaJiter celebrare suasit vir tul i , vacantes, et είς τήν κατάπαυσιν του Χριστού, κατά τ-ήντού μα-
preclaram a deliclis cessalionem sectantes. καρίου Παύλου φωνήν. Ε μ ά ς δε χατέπαυσεν 6 Χρί­
στο;, κα\ Σαββατίζειν άνέπεισε νοητώς, άνιεμένους είς άρετήν, κα\ καλήν πλημμελημάτων άργίαν έ χ ν 
τηδεύοντας. 

τών υιών χαί τών θυγατέρων Χιών, χαλ τδ αίμα έχ-
καθαριεί έχ μέσου αυτών έν πνεύματι χρίσεως, xad 
έν πνεύματι καύσεως, ι *Αρ* ούν, ώ Παλλάδιε, τή; 
έν Χριστφ νοούμενης δικαιοσύνης δ τρόπος δλαχε-
ραίνοιτο άν πρδς ημών, ώς έν γε δή μόνω τ φ δα 
σμήχεσθαι δείν; χα\ τδ αρχαίους ήμας Αποτρέ** 
σθαι μολυσμούς; άρκέσειεν άν, εΙπέ μοι, πρδς δόςχν 
ήμίν άγωπρεπή, κα\ ταίς άνωτάτω στεφονωσχι τ> 
μαίς ; ήγουν, έσται πως τά καθ' ήμας έν Αμείνω*., 
κα\ τοίς είς άκρον έπαίνοις χατασεμνυνουμεν ti*A> 
τως τάς εαυτών κεφάλας, οΤάπερ τινά δωροφβρέεν 
πνευματική ν, καί ίερδν αληθώς Ανάθημα «posxoai-
ζοντες τ φ Θεφ, τήν έν άγιασμφ και δσιΑτητι ζωήττ, 
καλ πνευματικήν λατρείαν ευ μάλα £ιαπ€ρα!νοντε;; 

ί ΠΑΑΑ. Ούτω φημί. 
ΚΥΡ. Και γάρ τοι τδ χρήμα έστι τοις Ιεροίς σνα* 

βαίνον νόμοις, κα\ θ ε φ κεχαρισμένον, χαλ τών fct 
μάλιστα δεδοκιμασμένων* κατάληγε ιν μέν έργ* 
παντδς προστέταχεν έν Σαββάτφ, δρ$ν δέ δή fi*f 
ήφίει τινάς ούδ* δπως τι ούν, ούτω λέγων έν Έ£ 
όδφ* ι Μνήσθητι τήν ήμέραν τών Σαββάτων άτίέζεη 
αυτήν. "Εξ ημέρας έργά, κα\ποιήσεις πάντα τέέ#» 
σου * τή δέ ήμερα τή έβδομη, Σάββατα, άνέχονχς 
Κυρίφ τφ θεφ σου, ού ποιήσεις έν αυτή παν έ£τ* ' 
Τδν έν πνεύματι δηλονότι Σαββατιαμ&ν τω τ-jtcy 
κατασημαίνοντος, δτε καλ είς κατάληξιν χαλ χ*»*-
χήν παντδς έργου σαρκικού, καλ μοχθηρών «ταϊ­
σμάτων, δι* αυτού κεκλήμεθα τού Χριστού, τδ 

PALL. Optime esl a te diclara. 
CYR. Quamvis autem instituisset olim Deue, ut 

omnes cessarent Sabbato; i i tamen, qoi divhjo 
cultui praeerant, et qui Λ labernaculo assisterent, 
coostitati erant, sacra munia ilidem obibant; et, 

ΠΑΑΛ. Άριστα έφης. 
ΚΤΡ. 'Αλλ' έθεσμοθέτει μέν καλ πάλαι *χος, t» 

δείν απαντάς Αργεϊν έν Σαββάτφ. Πλήν οί τή irfs 
λειτουργία κατεστεμμένοι, καλ τή Αγία σκηνή πμ> 
εδρεύειν έπιτεταγμένοι, πάλιν έτέλουν τά Ιερά · χύ , , —ξ ί ι • " * 

cumSabbatum 559 violarent, juxta Salvatoris νο- βεβηλούντες τδ Σάββατον, κατά τήν του Σωτήρα, 
cem, sine culpa e r a n t , ! , neque legis violalae no-
uiine in crimen vocabantur. Itaque a terrenis qoi-
dem studiisnos ipsi quoque in Christo cessabimos, 
ct boc modo spiritualem Sabbalismum implebi-
mue. Neqoe tamen eoasque ab operibus abslinebi-
mus utDeo spirituales hostias et intelligibilia doua 
minime offeramiis, sed Cbrisli vestigia sequentes, 
gicut scriptom est M , nos ipsos sacriGcabiraus ; et 
illum rerum universaram Deam non ove cxsa v i -
tulorumque sanguine venerabimur, sed nos polius 
i l l i in odorem suavitalis consecrabimus. Placebi-
mus enim super vitulum novellura, cornua produ-
rentemel ungulas, utor enim voce Psallenlis · · . 

PALL. Recie exislimas. Sed jam perge iterum, et 

φωνήν, ήσαν αναίτιοι, τήν έπΙ τψ λελύσθαι τδν νό­
μον ούχ υπομένοντες γραφήν. Ούκούν επιγείων μέν 
σπουδασμάτων καί ημείς αύτο\ καταλήξομεν έν Χρι­
στφ, τδννοητδνπληρούντεςΣαββατισμδν, άφεξόμεθα 
δέ ούχ\ τών Ιερών έργων, τού χρήναι, φημλ, προσχο-
μίζειν θ ε φ θυσίας πνευματιχάς χα\ νοητάς Ανθο­
φορίας. Επόμενοι δέ ώσπερ τοίς ίχνεοι τού Χρι­
στού, κατά τδ γεγραμμένον, εαυτούς ί^ρεΰσομεν, ού 
μηλοσφαγίαις κα\ μόσχων αίμασι τδν τ ω ν δλων τι-
μώντες θεδν, εαυτούς δέ μάλλον είς όσμήν ευωδιάς 
άνατιθέντες αύτφ. *Αρέσομεν γΑρ υπέρ μόσχον νέβ«, 
κέρατα έκφέροντα κα\ όπλάς, κατά γε T X J V του Ψάλ­
λοντος φωνήν. 

ΠΑΛΑ. Όρθώς διανοή · πλήν Ιθι δή ττάλιν, χα\ Η 
Μ Isa. ι, 27.28. 

u v m . 32. 
»· Exod. χχ, 8 1 0 . »· Hebr. ιν, 6 . 1 1 Matth. xu, 5 . M I Petr. ιι, 2 1 . ·» t V . 
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Ιερών Γραμμάτων τής ώδε λσμπράς χα\ άξιαγάστου 
λατρείας ανατύπου τάς γραφάς. 

ΚΥΡ. Έφη τοίνυν Θεδς έν τψ Λευίτικψ, δηλον δέ 
δτ ι πρδς πάντας τους έξ Ισραήλ* ε Άνθρωπος έξ 
υμών έάν προσαγάγη δώρα τψ Κυρίψ, άπδ τών 
κτηνών χαλ άπδ τών βοών κα\ άπδ τών προβάτων 
προσοίσετε τά δώρα υμών* έάν ολοκαύτωμα τδ δώ­
ρον αυτού, έκ τών βοών άρσεν άμωμον προσάξει, 
πρδς τήν θύραν τής σκηνής τού μαρτυρίου προσοίσει 
αύτδ δεκτδν εναντίον Κυρίου, καί έπιθήσει τήν χείρα 
Απλ τήν κεφαλήν τού καρπώματος δεκτδν αύτψ, έξ­
ιλάσασθαι περ\ αυτού. Καλ σφάξει τδν μόσχον έναντι 
Κυρίου, καλ προσοίσουσιν οί υίο\ 'Ααρών οί Ιερείς 
τ δ αίμα, χαλ προσχεοΰσι τδ αίμα έπΙ τδ θυσιαστή­
ριον κύκλψ τδ έπ\ τών θυρών τής σκηνής τοΰ μαρτυ­
ρίου · καλ έκδείραντες τδ ολοκαύτωμα, μελιοΰσιν 
αύτδ κατά μέλη, καλ έπιθήσουσιν οί υίο\ 'Ααρών οί 
Ιερείς πύρ έπλ τδ θυσιαστήριον, καλ έπιστοιβάσουσι 
ξύλα έπΙ τδ πύρ· χαλ έπιστοιβάσουσιν οί υίοί Ααρών 
οί Ιερείς τά διχοτομήματα, καλ τήν κεφαλήν, κα\ 
τδ στέαρ έπ\ τά ξύλα τά έπ\ τον πυρδς τού δντος 
επλ τού θυσιαστηρίου, τά δέ έγκοίλια χαλ τους πόδας 
πλυνούσιν ύδατι, κα\ έπιθήσει δ ίερεύς τά πάντα 
έπλ τδ θυσιαστήριον κάρπωμα έστι, θυσία, όσμή βύ-
ωδίας τψ Κυρίψ. ι Ά ρ ' ούκ εναργής δ τύπος τής τών 
Αγίων ζωής, κα\ οίκειότητβς όλοτελούς. τής πρδς 
βεδν έν πνεύματι κοΓ» Αγιασμψ; Μορφούμεθα γάρ 
ώς έν τοίς ήμέροις τών ζώων, μόσχψ τε, φημί , κα\ 
προβάτψ, κόσμψ μέν αποθνήσκοντες τού ττιν 
αάρκα κατανεκρούν, ίνα Θεψ ζήσωμεν διά τής 
ευαγγελικής πολιτείας, άναβαίνοντες δέ ώσπερ είς 
θυσίαν τήν πνευματικήν αληθώς καλ εύοσμοτάτην 
δι' Υίού τψ Πατρί. Καλ φέρε σοι πάλιν τά έφ' έκά­
στψ λέγωμεν, ίσχνοεπούντες ώς ένι. Δώρον μέν γάρ 
ώσπερ τι τψ πάντων κρατούντι Θεψ τήν ίδίαν έκα­
στος άνατίθησι ζωήν, πλήν ώς έκάστψ δίόοται, κα\ 
ώς άν έχοι μέτρον. Ό μέν γάρ, ούτως * δ δέ, ούτως, 
ίδιον έχων έκ Θεού χάρισμα, κατά τήν τού σοφω-
τάτου Παύλου φωνήν· Έν γάρ τοίς μεγέθεσι τών 
ζώων, ήτοι ταίς κατ' είδος διαφοραίς, τδ άνίσως τε 
καλ άνομοίως έχον, κατ' ίσχύν τάχα που τήν πνευμα­
τικήν καί κατά γε τήν τής διανοίας, π λ α γ ί α ύπο-
σημαίνεται. Είτ ' ουν ώς έν μόσχψ μέγας είη τυχδν, 
κα\ μήν καλ άγαν εύσθενής, ήγουν ώς έν γε προ­
βάτψ τδ μείον έχων, χαλ τού τελείου κατόπιν ίων, 
Ααυτδν είς δωροφορίαν προσκομίζει Θεψ, καλ τοΰτο 
είς ολοκαύτωμα, τουτέστιν, είς όλόκληρον άφιέρωσιν, 
ού μεμερισμένην έχων πρδς τά έν κόσμψ τήν ζωήν, 
άλλ' δληνέξδλουδεκτήντε |κα\]ίεράντψΘεψ.Τοιόσδε 
τις έστω τής θυσίας δ τρόπος· Άρσεν τε χαλ άμω­
μον έστω τδ θύμα, φησί. Σύμμορφοί γάρ αεί πώς 
είσιν οί άγιοι τοΰ Χρίστου, δς έστιν άρσην τε κα\ 
Αμοιρος αληθώς, τοΰ μέν άρσενος, τδ ήγεμονικδν, 
τοΰ δέ άμωμου, τήν ύπερφυά χαλ άνυπέρβλητον αγιό­
τητα καταγράφοντος. Είς γάρ ημών καθηγητής καί 
πάναγνος άσυγκρίτως, ό Εμμανουήλ. Άλλως τε 
(χρήναι γάρ δεί[ν] κάκείνο είπείν, καλοίήσομαι δείν) 

* LevU. ι, 4-9. " I C o r . vn, 7. 

Γϋ ΕΤ VERITATE, LIB. X V I . ΙίΗ i 
e sacrie Lilteris, adeo praeclari admirabilisqoe cultu* 
formam depinge. 

CYR. Ait itaque Deas in Levilico omnibus nimu 
ram qui erant ex genere Israel: * Homo ex vobis 
qaicunque offert dona Domino, a pecoribus, et a 
bobus, el ab ovibus ferelis dona vestra. Si ho-
loeausta donum ejus ex bobus, mascalam im · 
maculatum offeret, ad oslium tabernaculi teslinio--
nii afferet i l lud, acceptum corara Domino, el impo-
nel manum super caput victimae, acceptabile ipsi, 
ut propilietur pro ipso, et mactabit vilulum coram 
Domino. Et afferent filii Aaron sacerdotes sangui-
nem, et effundent sanguinem ad altare in circuiiu, 
qnod est ad ostium tabernaculi testimonii, et detra-
hentes pellem holocausti, concident illud per mem-
bra; et imponent fllii Aaron sacerdotes igncin ad 
altare, et congerent ligna in ignem, el congerent 
filit Aaron sacerdotes concisas partes, et capui et 
adipero saper ligna qua? super igncm, qui est super 
altare, ventrem vero et pedes lavabunt aqua, et im-
ponet sacerdos omnia super allare : incensio est, 
sacriflcium, odor suavitatte Domino*\ > Nonne per-
spicua bsec est Ggura sanclorum bominum vitae, et 
integre iUius alque in spirilu et sonclitate perfecfce 
cum Deo conjunctionis? Sumus enim tanquain in 
raansoelis animautibus vitulo et ovi persimiles, cum 
mundo cerle morimur, eo ipso quod carnem morii-
floamos, ut Deo per 560 evangelicam conversatio-
nem vivanras, et lanquam sacrificium sane apiri-
tuale, et suavissimi odoris Patri per Filinm ofleri-
mar. Sed age, de singulis ilerom dicamun, ct subii-
l i ter , qaoad fleri poterit, disseramua. Nam vcluti 
denura qaoddam eaara qolsque vitam prepoteDli 
omnium Deo consecrat: ied quatenus cuique dalur, 
ac pro mensura, quara babet; cum bic quidem sic, 
alius vero sic proprium donum a Deo habeat, ut 
beati Pauli verbis utar " . Magnitudioe namque 
illa horum animalium ac diversilala foniue, i n -
aequali tas atque dissimilitudo spiritualis rationalisqae 
fortitudinis oblique eigniflcatur. Sive ergo, ut in v i -
tulo, magmissit aique otiam firmos, sive, ut in ove, 
minor, et a perfectione absit, seipsum in donum 
offerat, idque in bolocaustum, id est, integram con-
secrationem, Μ vilam aon in res terrenas partitara, 
sed loiam prorsus acceplam Deo ac sacram babeat. 
Hic porro ett ejus boslise rilus : Mascula esto v i -
ctima, inquit, et iminaculata. Sancli namque vir i 
eemper fere sant Cbrisio conformes; qui masculus 
est revera et immacolatus, quod masculus quidem 
principis dignitalem, immaculatus autem praestan-
tissimam excellentissimamque sanctitalem designet: 
unus est enira dux ac magisler noster ille Emma 
nuel, idemqoe sanctissimos, adeo ut cum eo nemo 
conferri possit. Aliler quoque dici illed poteet, de-
cere ut qui Deo consecranlur, masculi sint, im-
macolati, nihilque feniineum habeant, nec p r « ao-
cordia langueant, sed vehementcr admodum incom-
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bant, ut se viriliter ac strenoe gerant, masculumque Α άρσενάς τε xa\ άμωμους πρέποι Αν είναι τονς tts* 
quodapiroodo et erectum in se ipsis animum ser-
vent. Quinetiam censuerim puros et iromacolalos 
esse oportere, quoad humanae natara liceat: p m -
dentissime quippe psallit qoodam loco beatus 
David : c Judica rae, Domine, sccundum justittam 
meam, et secundum innocenliam meam super roe *V > 
Est enim apud Deum deflnitos quodammodo buma-
n * probitatis modus, cum illa, quae sanctorum an-
gelorum est, emineat, el multis partibus nostram 
mensuram superet. Mascola igitur et iraraaculata 
sacra victima esto. Affertor autem quodammodo ad 
ipsa tajttrnaculi ostia; neque enim alibi perficimur, 
nisi prorsus in ecclesiis 561 erinros accepti Deo 
ct Patri, Christusqoe nos ut sacerdos offerat: per 
ipsum enim accessum babuimus, et ipse nobis inno-
vavil ad essentiam ingressum 9 cum prsecorsor pro 
nobls ingressos sit in Sancla sanctoruro, et nobis 
verum iter oetenderit. Manas pneterea vitulo jussit 
imponere, qua in re obliqoe signiflcavit eos in figura 
pro seipsis illam offerre, cum in ipsa pecudis caede 
timalacnim qooddam exbiberenl, quo apiiesiroe si-
gnificaretur non aliler nos sancte vivere poeee, quam 
at mortui mondo fuerimus. Considera enira qoeni-
admodum ambra nobis formam veritalts expri-
raat. Immolabatur qnippe boe coram Domino, effun-
debatur autem sangois ad aJUre : mors enim iila, 
qoa morimur mondo, Ulaque camaliom motaura 
cxslinctio, res esl Deo jucandissiraa, eupernaque 

καθιερωμένους, ουδέν έχοντας τδ θηλυπρεπές, ον 
παρειμένους είς ^αθυμίαν άλλά πολύ λίαν ourrtvtv» 
κότας είς τδ άνδρίζεσθαι δείν, άρσενά τε χαλ οίονεί 
διεγηγερμένον τδν έν γε δή σφίσιν αύτοίς διχοώζον-
τας νουν. Κα\ μέντοι πρδς τδδε φαίην Αν, δτ ι χα·»-
ρους τε χα\ άμωμους είναι χρή, χατά γε τ δ έ γ ρ -
ρουν τή άνθρωπίνη φύσει. Ψάλλει γάρ που χαι μάλα 
έμφρόνως δ θεσπέσιος Δαβίδ - «Κρίνον με , Κέρκ, 
χατά τήν διχαιοσύνην μου, χα\ χατά τήν αχαχχα 
μου έπ ' έμοί. » Συμμεμέτρηται γάρ πως παρά βιφ 
τήςάνθρωπίνης επιεικείας ό τρόπος, ύπερανισχοναης 
δηλονότι της τών αγίων αγγέλων, χαλ πολύ τδ zsf* 
ήμά; ύπεραιρούσης μέτρον. Ούκούν άρσεν τε χαλ έ μ * 
μον τδ ίερδν έστω θύμα. 'Αποφέρεται δέ π ω ς πρδςεέ· 
ταϊς ταίς θύραις τής αγίας σκηνής. Τελειοϋμεθα γέρ 
ούχ έτέρωσέ ποι, ή δτι πάντη τε χα\ πάντως έν έχ» 
κλησίαις έσόμεθα εύπαράδεχτοι τω θ ε ψ χαλ ΠετρΙ 
προσκομίζοντος ημάς ώς Ιερέως Χριστού. A f s toi 
γάρ τήν προσαγωγήν έσχήκαμεν , καλ αύτδς t jA 
ένεκαίνισε τήν είς τδ είναι πάροδον. πρόδρομος 6st> 
ημών είσελάσας είς τά Ά γ ι α των Αγίων, xai κετε-
δείξας ήμίν τήν αληθή τρίβον. Έταδείναί γε ω>ορ 
μόσχψ τάς χείρας προστέταχε, διά γχ δή τελπ 
πλαγίως ύποσημαίνων, ώς άνθ* εαυτών h »αν 
προσάγουσιν είκόνα τινά τού χρήναι βαννέγω* 
διά τού τεθνάναι τψ κόσμψ τήν του χτήντςτκν 
γήν εύ μάλα ποιούμενοι. Άθρε ι δή ουν δτως ή ρ 
ή σκιά διαμορφοί τήν άλήθειαν. ΈσφΑζετο μέν γ*ε 

inspeclione digna. Ac fortasse ejusmodi quidpiam Q δ μόσχος έναντι Κυρίου, προσεχείτο δέ τδ afptvp 
psallit beatus David his verbis : « Pretiosa in con-
specta Domini roors sanctoram ejus 1 7 ; » donom 
tnim quoddam sacram Deo more sanctoruro erit. 
Neque vero moriem eecundum carncra inleQigo; 
sed polius eam nobis haec verba signiflcant, qoara 
i l l i subfre soliti sunt qui cum tnundo moriantor, 
Deo in pietate etsanctiiicatione v ivun l : neque enira 
fas est sanctam vitam agere, nisi prias mondo mor-
tui fuerimus. Scribit eniro Petras de Christo : t Qai 
pcccata noslra pertulit in corpore suo soper lignum, 
nt peccatis mortai, justitiae vivaroas u . ι Igitar bo-
ris inHnolatio dedarare ridetor illod ipsum, qnod 
peccatis morimnr, et mortem subimus, qoae apud 
Deuro pretiosa est, qnamqne intueri dignalur : c Im-

θυσιαστηρίψ. Τδ γάρ τοι τεθνάναι τ ψ χόσμω, χ* 
τών σαρκικών ή νέκρωσις κινημάτων, ήδιστον τφ 
Θεψ, καλ τής άνωθεν εποπτείας άξιον* χα\ τάχα sou 
ψάλλει τι τοιούτον ό θείος ήμίν ΑαβΙδ,ώδί πη λέγ»τ 
« Τίμιος εναντίον Κυρίου δ θάνατος των όσιων αύ -
τοΰ. · Ανάθημα γάρ ώσπερ ίερδν έσται τφ £ ι ψ , 
τών οσίων δ θάνατος* καί ούτι που πάντων ττΰν 
κατά σάρκα, φημί · κατασημήνεαν δλ δ\ίτ?ος 
ήμίν, δν ύπομένειν (0ος αύτους, κόσμψ μεν Απο­
θνήσκοντας , Θεψ δέ ζώντα* έν δσιότητι χαλ Αγχ-
σμω· άμήχανον γάρ τήν άγίαν ημάς κατόρθωσα 
ζωήν, μή ούχ\ προεκτεθνεώτας τψ κδσμω. Γράφει 
γάρ ό Πέτρος περ\ Χριστού· ι #Ος τάς αμαρτίας 
ημών άνήνεγκεν έν τω σώματι αύτοΰ έπλ τού ξύλου. 

molabont enim, ι inquit, c vitulum coram Domino. ι D ; ν α τ α ί ς άμαρτίαις άπογενόμενοι, τή δικαεοσ/^ 
illa porro ad altare sanguinis eflusio, vil» nostrae 
tonsecralionem et animae in Dei gloriam dedica-
tionem aple, ot opinor, designal. Detrahitar antem 
pellis bostiae, et membratim conciditur; alque ipsa 
quidem pellis detractio, nudationem apertionemque 
omnium, qoae in nobis insunt, insinuat. Quod vero 
per membra caeditur, Dei verbum usque ad compa-
ges ac medollas penetrare oplime eignificat: < Y i -
vus est enim serrao Dei, inquit, et efficax, et pene-
tranlior omni gladio ancipiti, et pertingeus usque ad 
divisionem aniniae ac spiritas, compagum qnoque 
ac medollanim, et discretor cogitationum et iolen-

ζήσωμεν. ι Ούκούν ή τού μόσχου σφαγή, καταδη· 
λούν έοικε τδ άπογενέσθαι ταίς Αμαρτίαις, κα\ Η 
ύπομείναι θάνατον τδν παρά Θεψ τ ί μ ι ο ν , δν κα; 

έφοράν άξιοί. · Σφάξουσι γάρ, φησλ, τδν μόσχο» 
έναντι Κυρίου, ι Ή δέ γε τού αίματος χύσις έχχ τδ 
θυσιαστήριον, τήν τής ζωής άφιέρωστν χαλ 4**xfr 
άνάθεσιν είς δόξαν Θεού κατασημήνεαν Αν, οΤραί 
που. Έκδέρεται δέ τδ θύμα, καλ τέμνεται χατά μέ­
λος· τοΰ μέν έκδέρεσθαι, τήν οίονελ γύμνωσίν τε 
χα\ Αποκάλυψιν τών έν ήμίν ύποφαίνοντος· του δέ 
μελίζεσθαι, τδ μέχρις αρμών τε καλ μυελών τδν τον 
Θεού καθιχνείσθαι λόγον, εύ μάλα παρσ^ιχ^τΰντος. 

Μ Psat. νιι, 9. t T Psal. cxv, 15. »e I Pelr. n , 44. 
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t Ζών γΑρ δ λόγος του θεού, φησι, καΛ ενεργής, κα\ χ tlonom cordis. 562 Et non est creatora iovisibilis 
τομώτερος ύπερ πάσαν μάχαιραν δίστομον, καί 
διικνούμενος Αχρι μερισμού ψυχής κα\ πνεύματος, 
Αρμών τε κα\ μυελών, κα\ κριτικός ενθυμήσεων καλ 
εννοιών καρδίας. Κα\ ούκ Ιστι κτίσις Αφανής εν­
ώπιον αύτου, πάντα δε γυμνά κα\ τετραχηλισμένα 
τοΤς δφθαλμοίς αύτου, πρδς δν ήμίν δ λόγος, ι Άνα-
καίοντος δέ τού Ιερέως τδ π ύ ρ , επιτίθεται τ φ θυ­
σιαστηρίφ τά δλχοτομήματα, συν τή κεφαλή και 
το ίς ποσΐ, καλ μέντοι κα\ ένδοσθίοις, έκνενιμμένοις 
Οβασιν. Ευώδη γάρ άπαντα τά τών αγίων, ουδέν 
απόβλητου παρά Θεφ τών έκείνοις ένεΐναι πεπιστευ-
μένων. ΕΤεν δ ν άν είς τύπον τά μέν κρέα, τής οίονεί 

\Β conspectu ejus : omnia aulem nuda et aperta supt 
oculia ejus, ad quem nobis sermo 1 ·.» Accendeaie 
aulem ignem sacerdole, concisa iila frusta imponun-
lur aitari cum capile simul ac pedibus, et aqua 
ablutis intestinis: suavHatem enim odoris habent 
omnia qtue ad sanctos pertinent, neque quidquam illis 
inesse creditur quod a Deo rejiciatur. Carnes porro 
flgara eont vitae illorum veluli crassioris alque cor-
porea3: Ula namque veneranda est atque mundis-
sima. Gaput vero mentis est signum, ut cogitatio-
num ac desideriorum intestina.Pedesdenique inces-
sum, qui in factis acdonibusque versatur, subtiliter 
insinuant. 

δ έ α ύ 9 

σεαχυτέρας αυτών κα\ ενσωμάτου ζωής · σεμνή γάρ 
αυτή καλ πάναγνος * κεφαλή δέ, νού σημείον, λογισμών δέ κα\ επιθυμιών, τά εντόσθια * πόδες 
πρακτικής κα\ τής ώς έν έργοις πορείας αίνιγμα λεπτόν. 

ΠΑΑΛ. Ός δριμύς ό λόγος! Β PALL. Sane quaro acuta expositio! 
ΚΥΡ. "Εχει δ' ούν δμως τδ αληθές, καίτοι διάτ­

τ ω ν ήμίν ώς έν ομίχλη κα\ σκότφ * βαθύς γάρ δ 
νόμος, ε Έάν δέ άπδ τών προβάτων, φησλ, .τδ δώ­
ρον αυτού τ φ Κυρίφ , άπό τε τών άρνών κα\ τών 
Αρίφων είς ολοκαύτωμα* άρσεν άμωμον προσάξει 
αύτδ, καλ έπιθήσει τήν χείρα έπλ τήν κεφαλήν αυτού, 
χαλ σφάξουσιν αύτδ, έκ πλαγίων τού θυσιαστηρίου 
πρδς βο££άν, έναντι Κυρίου, ι Μελίζεται δέ καλ 
αύτδ , έκνενιμμένων τών εντοσθίων κατά τδν ίσον 
τ ψ μόσχψ τρόπον. *Ανακομίζεσθαι δέ δείν έπΙ τδ 
θυσιαστήριον έθεσμοθέτει πάλιν * ό αύτδς δ' άν είη 
τής θεωρίας κα\ έπλ τψδε λόγος. Πλήν έχει τι 
παρηλλαγμένον · έσφάζετο γάρ ό άμνδς έκ πλαγίων 
του θυσιαστηρίου πρδς βο£(&άν. 

ΠΑΑΑ. Τίς ούν άρα έστ\ κα\ ό τούδε λόγος; C 
ΚΥΡ. "Η ούκ οΤσθα, δτι νοτιωτέρα πώς έστι τών 

Ιουδαίων ή γ ή , τά δέ γε πρδς θάλασσαν τήν βο-
ρειοτέραν αί αναρίθμητοι τών εθνών άγέλαι διεμοι-
ρήσαντο, κατά χώρας κα\ πόλεις συνψκισμέναι; 

ΠΑΑΑ. 'Αληθές. 
ΚΥΡ. Αίνιγμα δή ούν τού καλ αύτάς τάς είς βο£-

0άν άγέλας, ίεράς έσεσθαι τψ Θεψ, τδ ώς έν μέρει 
τψ βορειοτέρψ καταθύεσθαι τδν άμνόν. Τούτο τοι 
καλ 6 Σωτήρ περ\ τής έξ εθνών αγέλης προανεφώνει 
λέγων* c Κα\ άλλα πρόβατα έ χ ω , ά ούκ έστιν έκ 
τής αυλής ταύτης, κάκείνά με δεί άγαγείν, καί γε-
νήσεται μία ποίμνη, εΤς ποιμήν. ι 

ΠΑΛΑ. Συνήκα δ φής. 
ΚΥΡ. 'Ραθυμίας δέ Αμείνους κα\ δκνου παντδς 

CYR. Habet taraen veriiatem quamvis per caligi-
nem ac tenebras micantem; abdita enim est lex in 
profundo. c Si autem ab ovibus,. » inqait, c fuerit 
donum ejus Domino, ab agnis alque ab haedis in ho-
locaustum, masculum imraaculalura offeret ipsum, 
et imponet manum in caput ejus, et immolabunt 
eum ex latere allaris, ad aquilonem, coram Do-
miuo < Φ . ι Conciditur etiam ablutis intestinis aeque 
ac bos. Sancilque prelerea u l super allare impona-
tur ; eadem in boc quoque fcrit eublilioris inlelli-
genliae ralio. Nonnihil tamen diversitatis babel: 
immolabatur enim agnus e latere altaris ad aqui-
lonem. 

PALL. Qua tandem islius quoque rei est ratiot 
CYR. An ignoras magis ad au9lrum vergere Ju-

daeorura terram, spalium vero ad mare, magis ad 
aquilonera speclans, inGnitos gentium greges inter 
se parlitos esse, per urbes regionesque collocatost 

PALL. Yerum est. 
CYR. Quod ergo in parte, quse magis ad aquilo-

nena speclabat, agnus immolabatur, aenigma erat, 
ipsos quoque greges fore Deo sacros, qui aquilonem 
vereus incolebanl. Hoc idem Salvalor etiam de gen-
Uura grege pronuntlavit, dicens : c Et alias oves ha-
beo, quae non sunt ex hoc ovi l i ; et illas oporlet m« 
adducere; et fiet unum ovile, unus pastor 1 1. > 

PALL. Teneo quod dicis. 
CYR. Ne vero qui ea, quae lege sancila essent, 

έπέκεινα τιθε\ς δ τών δλων Θεδς τούς οίπερ άν ^ implere vellent, desperatiene atque cunctatione ali 
Ιλοιντο πληρούν τά νενομισμένα, καταλεαίνει τρόπον 
τινά τής καρποφορίας τήν όδδν, κα\ έν τοίς έτι 
προβάτου μείοσι τά τής θυσίας άποπεραίνεσθαι 
δείν έπιτάττει, λέγων* ι Έάν δέ άπδ τών πετεινών 
κάρπωμα προσφέρη δώρον τψ Κυρίψ, κα\ προσοίσει 
άπδ τών τρυγόνων, ή άπδ τών περιστερών τδ δώρον 
αύτου, καί προσοίσει αύτδ ό ίερεύς πρδς τδ θυσια­
στήριον , καλ άποκνίσει τήν κεφαλήν αυτού, κα\ 
έπιθήσει ό ίερεύς έπλ τδ θυσιαστήριον , καλ στραγ-
γΐεί τδ αίμα πρδς τήν βάσιν τού θυσιαστηρίου. Κα\ 

qua detiaerentur, planiorem qaodammodo facit of-
ferendi viaro ille universorura Deus, 563 e t a i " -
manlibus ove minoribus perfici sacrificium jubet, 
dicens : < Si aulem de volucribus oblationem ob-
tulerit donum Domino, ofleret a lorturibus, vel a 
columbis donum suum : et ofleret illud sacerdos 
auper altare, ei confringet caput ejus, et imponet 
super altare, et exprimel sanguinem ad basira alta-
ris, et auferet ingluviem com pennis, et projiciet 
eaa prope ad altare ad orienlem ad locum cineris; 

·· Hebr. nr , 12, 15. " U v i t . i , 10, 11. " Joao. x, 16. 
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Η fraoget ab axillis, et non dWidet, ei impoaet fl- Α άα-ελεί τδν πρδλοδσν ονν το£ς πτχροίς. χ* αί* 
lad Mcerdos saper alUre saper hgna qtue M O I ix 
igne.Oblatioest sacrifiai,odor saaTiutisDomino**.» 
Yelim igitar animadvertas rarnnn, qoam recte a u 
que solerttr illa sanctoran boninmra ona Cbrtslo 
simHitndo atque conformatio aenrala s i l . Est eata 
ille plane sopernus, et resonans tnrtor, itemqoe x%ao-
auetisiima colomba. Ilaque in Cantico canuconun de 
eo scriptum est : < Vox tortaris aadita csl la de-
tjerto ι SumDue porro mansueuidinis eetpsam 
figuram et exemplar nobis proposoit , cmn dixi l: 
• Discilea me, quia roitts sum et bumilts corde · \ > 
Ecce atileia ipsis etiam sanclis v i r a ob eatn can&am, 
qood Cbrislo confonnes sant, eonimdem prope bo-
norum honor ac digniias serrata est. Nam tpsi qao-

αύτΑ παρά τδ δνσια«τήρ*ο« xarr1 Ανατολές m 
τδπον τής Φκοδαο, χαλ έχχλαχει α&τ* b t » a r 
TW, χαλ 06 διελεί, χαλ έπ ιδήχε ι αώτέ δ fe^r 
τδ θυσιαστήριον έπλ τΑ ξύλα τΑ i d m u ; 
Κάρπωμα έστι θυσίας, Α φ ή ε&ωΚας τφ ω?*> 
"Αθρει δή πάΑιν, ώς αρεστά τε χαλ ενεέρκά^ 
συμμορφία φαίνεσθαι τοΰ Χ ρ* ντου, τ*; ιτχ 
τετήρηται. Έ π ι μεν γΑρ Αληθώς ή fawfes* 
λαλίστατη τρύγων αύτδς, ομοίως δέ κχϊ\rpxcq 
ποριβτερΑ. Καλ γούν έν μέν τ ψ 'Ασμχτι » ι = » 
το#ν γέγραπται περ\ αύτοΰ- ε Φωνή τρ*γ4«ςό^ 
σθη έν τή έρήμφ · » πραΑτχτος δέ τής έτ» * 
Ανώτατο» τύπον ώσπερ τινα χαλ ύχογραμρ^ 
ήμιν παρετίβει, λέγων* c ftliftsrc Αχ* έρ» «ttsA 

que congmenler accipi tnrtures poesunt, cam divi - Β είμι, χαλταπεινδςτή καρδία, ι "Αλλ* £ ω ε - έ » 
nam sacranqae Toeem aoditoribus mhtant, ti can-
tos atque carmina in Dei gloriam edere stodeant. 
Ideo dicunt : c Lingna mea meditabitor jastitiam 
tuam, to(a die laodem loam **. ι Qoinetiam Ularo in 
Cbrisio vilam degunt, et mansaetissimani evange-
Iica? conversationis viam tenenl, cum iis qni in 
dexteram maxillam percutere volunl, oflenmt eiiam 
sinistram, etangariantibus miltiariain unum, sponte, 
si velint, et alia duo pergere, gratis pollicentor · · . 
Sese Igitur ipsi in odorem wiaviutis, et in holocau-
stam Deo consecrant inslar turtarum atque colum-
banim. Deinde capite confracto gacerdos imponit 
altari : sancla namque plane mens eanctoruro bomi-
num eet, et in primis aacra et digniseima, quse pu-

τοίς Αγίοις, διΑ τοι τδ έν μορφ£ γτνέ^Ια: Sxxv 
τδ έν Γσοις ώσπερ αγαδοις αύπρεπές τε *ύ *ςφ· 
στον ευ μαλα τετήρηται · τρνγδ»ες γχρ » « Λ 
νοοΓντ* αν είχδτως, τδν Θείον τ ε χαλ Ιερδι τκτειιω· 
μένοις ΙεΙσαι λδγον, ψδάς τ ε χαλ μέΐτ. ήέ;ίξο 
Θεοΰ ποιείσθαι σπουδάζουσα». Τοεγαρτχι χ»*ςν> 
σιν* ι Ή γλωσσά μου μελετήσε ι *φ ωχχ?φ 
σου, δλην τήν ήμέραν τδν Ι π α ι ν ο ν α » . ι ΐ χ φ-
τοι χα\ τδν έν Χριστφ διαζόνστ £έον .&φ* ι * ' 
τάτην τής εύαγγελιχής πολετχιας * » « Μ 
τοίς παιειν έθέλουσιν είς τήν δεξ ιάν TXVL*!** 

φέροντες χα\ τήν άριστεράν, χ χ \ τβις a r ? 5 ^ 
μίλιον, έν έθελοντ\ δωροΰμενοι τ δ , εΓχεσ ί/κ^Μ' 
στείχειν χα\ δύο. Ούχούν σφας α ύ τ ν ^ ς , ε ί ; * ^ 1 * · 

rissimo Deo dicetur. Est enim ea optlinarum cogi- ^ δίας, χα\ είς ολοκαύτωμα χι1\η±6*η βιφ.ττ 
είδειτουγδνων χαλ περιστερών. Ε ί τ α τή»χε?**ί»** 
κνίσας ό Εερεύςέπιτίθηαι τ φ θυσιαατηρίφ, 
τδ αίμα.Άγιος γάρ αληθώς, καλ δτ ι μολεστατ** cp-
τάτων αγίων δ νούς, άνακείσθαι πρέπει τφ ̂ rayt 
βεψ. Εννοιών γάρ έστιν έπ ίμχβτος άτχ*^ *ώ ^ 
αληθούς θεογνωσίας εύωδιαζει τδ tjfp^sui 

γάρ δικαίων, κρ ίματα , » χατΑ Ά ^ t W ^ 
Αγίαδέ δτι καλ ή ζωή τών έν φο6φ θ υ ^ . « ^ ν 

γένοιτο, διά τδ δείν τ φ α γ ί φ θυαίΛσττ,Ρτ t f ^ F 
σθαι τδ αίμα. Ζωής γΑρ τύπος τ 6 αίμα" Χ » * * 
ρεΤται μέν τών στρουθίων δ πρδλοβος .ταιτετ»,* 
φύσα, συν τοίς πτεροΓς · έκβάλλεται 8έ ώ ς έ χ ^ 
παντελώς. Σημείον δ' άν γ έ ν ο ι τ ο w a i i 

tationam pleoa, et verae Det cogiiiliooie angoentnm 
spirat: 564 * Cogitationes eniro justoruro jndicia, ι 
sicut scriptum est Sanctam qaoqae timenuam 
Deum esse vitam, perspicuum sil ex eo quod ad 
eanclum allare sanguis effunditar: v i t s namque figo-
ram babet sanguts. Et aufertur quidem ex iis avi-
bus ingluvies, id est, vesica, com pennts; projici-
tur autem ut prorsus inutilis. Id vero signmn est 
clarum, sanctorum vitam ipsis etiam corporeie TO* 
luptalibus esse superiorem, ita ut jam ne ventris 
quidem ferc, quo cibi omnes deferunlor, usum de-
sideret. Ejusmodi namque e«t bominam lolcrantis-
simorum v i u , q u i , escas simul c i ipeum quoqae 
ventrem conlemnentee, cooflciant carnem, et vo- D τοΰ κα\ τρυφής ανωτέρω χ ^ ς + ± 
luputesexsanguont, et ab oronibusmundanieatque αγίων άναπεφάνθαι βίον, ώ ς ψ -

* Λ Ι , ; Ρ rohn« Hberi sunt ac reraoli : id enim τής τά σιτία χωρούσης έπιδείαβαι suoervacuie rebus liberi sunt ac reraoU : id emm της τα σιτία χωρούσης έ π ι δ ε ί ^ γ β β τ τ ^ 
est pennarum abjeclio, u l opinor. Ac necessaria γάρ πως έστι των_ δτι μάλ ιστα · 
iunt q«idem avibuf pennarum inftrumenla, nobis βίος· ol σιτίων δμου χαλ αύτης χ & χ Λ m ^ ^ 
auoque ipslft ea q u » ad uoum buic terreno corpori στρδς άλογήσαντες, χατατήχουσι τ ή ν σ α ρ χ ι . ^ 
Mopedilentur, veotee, Inquam, et eecarum instru- κατανεκροΰσιν ήδονάς, ελεύθεροι δέ χ α λ <*ττ τ^τ> 

Yr™* . ,. — * » - ^ . . « u « . « νοι παντδς γεγδνασι κοσμικού τε χ<χ\ j^f?* 
Τούτο γάρ , οΐμαι, έστλν ή τών π τ ε ρ ώ ν drxo^* 
•Αναγκαία μέν γάρ τοίς δρνέοις ή π τ ^ ρ ^ ^ & 
καλ ήμίν αύτοίς, τά δ»% ώνπερ άν είς έ ύ ί α ν χρ* 
τουτλ τδ άπδ τής γής ύπηρετοίτο σωμοχ · δΕμφια έ 
δή λέγω, χαλ τροφής δργανα, χαλ πρδς γ-χ $ ^ 

w Psal. LXX. i l . a < MaUh. ν , 39-41, · • pn« 

roenU, ad haec quibus ea comparentur, pecumarum 
copiaequ* Irruentem indSgentiam propulsent, atra-
laquemollia et bif eimilia. Sed tamen, etiamsi b*c 
opporluna ncccesariaquo sunt iie qui in lerra alqne 
in corporibnt versantur, a eanctis viris certe con-
lemnuntur qui ojunmodi rerum copiain non eccus 

»» Levit. ι, 1 Μ 7 . " Cant. n, 12. ·· Matih. χι, 2 i . 
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 1 2 1 ADORATIONE IN SPIRITU ΕΤ VERITATE. LIB. XVI. i O i i 
^ μάλα καλ τά δι* δ ν άν γένοιτο ταυτ\, πορισμοί Α atque inutilia impedimenla rejteiunt, ac nodisprope 
. ^ - η μ ά τ ω ν , τή τής ένδείας έφόδψ μαχόμενοι, εύναί dixerira inlectisque corporibus in boc raundo de-

C - . T J^*****» Χ«Λ *ά τούτοις άγχού. Άλλ* εί κα\ gont, obvium qaidque ei parabile necessitati cor-
^~~>ειώδη ταύτα καλ άναγχαΤα τοίς έπ\ γής καί έν 

^**&μασιν, άλλ' ούν τοις άγίοις λελόγισται παρ' ουδέν, 
•λον δέ ώσπερ είκαίον απλώς τήν τών τοιούτων 

""εησιν άποπεμψάμενοι, μονονουχί γυμνοίς κα\ άν-
'μφιάστοις σώμασι διατελοΰσιν έν χόσμφ , τδ προσ-

" " ̂ χ δν χαί εύπδριστον τή τής σαρχδς ανάγκη συν 
~κνω δωρούμενοι. 'Αποτετιλμένων δέ τών πτερών, 

' ; α λ έζηρημένης τής φύσης, ήτοι τού προλόδου, χα\ 
4 " χχλάσει, φησ\ν, άπδ τών πτερυγίων, χα\ ού διελεί, 
• ^ α λ άνοίσει λοιπδν έπ\ τδ θυσιαστήριον. Κα\ ή μέν 
' R I OJV πτερυγίων έκκλασις, τύπος άν εΓη κα\ ύπόδειγ-

•Ηα σαφές τού μή φρονείν τά υπέρογκα, μήτε μήν 

poris el quidem gravate largientes. Evulsis autera 
pennis, et vesica exempta seu inglovie, franget, i n -
qui t , ab axillis, et non dividet, et altari denique 
imponet. Atque alarum quidem confraclio flgura est 
ei specimen, quo indicatur sanctorum mentem non 
alta sapere, neque in sublime volare, sed bumili-
bus consentire, et tanquam inferiora quaerere · · . 
Elatus est enim fere hominura arrogantium ani-
mus, el sursum fertur, et in humilioribus considere 
non suslinet, modestumque sensura atque humilem 
contemnit. Igitur axillarum confractio abjectionew 
arrogantiae figurale de&ignat. Porro vilara suam illoe 

4 ο ύ πέτασθαι τών Αγίων τδν νούν, συνεπάγεσθαι Β uttivfersam el inlegram Deo dicasse, non ejus par-
: -4 μάλλον τοίς ταπεινοίς, καί οιονεί τά κάτω ζητείν. 
^ ΛΙβτέωρος γάρ άείπως έστ\ τών αλαζόνων ό νούς, κα\ 
- τρδς τά άνω φέρεται, συνιζήσαι τοίς χθαμαλωτέροις 

:>ύχ άνεχόμενος, κα\ τδ μέτριόν τε κα\ ταπεινδν άτι-
'*χάζωΊ φρόνημα. Ούκούν ή τών πτερυγίων έκκλασις, 

- αλαζονείας άπόθεσιν αίνιγματωδώς ύποφαίνει* δτι 
καλ είσάπαν, κα\, Γν' ούτως εΓπωμεν, όλοτρόπως 

-Ανέθεσαν τφ θεψ τήν οίκείαν ζωήν, ού με μερισμένοι 
1- προς τά έν κόσμψ, τδ μή διαιρείσθαι δηλοί* μεμε-

lem iis, quse sunt mundi, tribuisse, in eosigni-
ficatur, quod non 565 dividuniur : divisos 
autem esse eos qui matrimonio juncti suiit, eliain 
beatus Paulus dixit. Sacra est igitur mens sancto-
rom, ei vila iiem sancla, et voluptale corporea su-
perior, ei a solliciludine saeculari libera; sensu 
quoque humili ac modesto decens, deniquc indivisa, 
qnod nuUam sui partem rebus mundanis imperliat. 
Ideoque in odorcm suavilatls Deo dicatur. 

^ρ ίσθα ι δέ τούς έν γ ά μ ψ , καλ ό σοφδς έφη Παύλος. Ίερδς ούν άρα τών αγίων ό νούς, ζωή τε αγία, καλ 
1 τρυφής άμείνων σωματικής, κα\ μερίμνης κοσμικής ελευθέρα, καλ φρονήματι τψ μετρίψ περικαλλής* 

Αμέριστος δέ καλ πρδς τά έν κόσμψ. Τοιγάρτοι καλ είς όσμήν εύωδίας ανατίθεται τψ θεψ. 
ΠΑΑΑ. ΤΩδε έχει. 
ΚΤΡ . Καταβιδάζει δέ τής θυσίας τους τρόπους, 

χαλ πρδς τά έτι μείω τε κσΛ παντλ τψ έτει λοιπδν 
έγχείμενα, κα\ ού συν ίδρώτι ληπτά κατευρύνων, οΤ- ^ 
μαί που, μικρφ καί μεγάλψ τής ευδοκιμήσεως τήν 
δδόν γέγραπται γάρ, δτι ι Πλατεία ή εντολή σου 
σφόδρα. > Καλού τψ μεγέθει τής χαρποφοριας πάντη τε 
καί πάντως τδ γνήσιον κρίνεται, παράγε τφφιλαρέτφ 
βεψ, άλλ* έν ίσφ τοίς προύχουσιν δ βραχύς, τά ενόντα 
διδους,καλοίς άν έχοι καλ δύναιτο τιμ$ν ήρη μένος. 
Έ φ η τοίνυν ώδε πάλιν* ι Έάν δέ ψυχή προσφέρη δώ­
ρον θυσίαν τφ Κυρίφ, σεμίδαλις έσται τδ δώρον αυ­
τού· χαί Ίέπιχεεί έπ* αύτδ έλαιον, χα\ έπιθήσει έπ* 
αύτδ λίδανον, θυσία έστί * κα\ οίσει πρδς τούς υίούς 
'Ααρών τούς Ιερείς, κα\ δραξάμενος άπ ' αυτής πλήρη 

τήν δράκα άπδ τής σεμιδάλεως συν τ φ έλαίψ, κα\ 
πάν τδ λίδανον αυτής, καλ έπιθήσει δ Ιερεύς τδ μνη­
μόσυνον αυτής έπ\ τδ θυσιαστήριον, θυσία έστλν, 

PALL. Ita est. 
CYR. Extenuat autem sacrificii genera eliam ad 

exigua, ct qaae quivis suppedilare, et haud mullo 
labore parare pos&it, u l latiorem viain el exiguis ct 
magnis bominibus, ut opinor, ad laudabilia facta 
palefaciat; scriptum est enim: c Latum mandalum 1 

tuum nimis · · . > Neque ex magniludine oblationis 
omnino apud Deum certe, qui virtutis amator est, 
de amoris sinceritate judicatur; sed aequatur am-
plioribus lenuis ille, si pro viribus dederit. Ait igi-
tur boc modo rursura : c Si vero anima obtulcpil 
donum, sacriQciura Domino, simila erit domn.ii 
ejus; et infundet super illud oleum, et imponet su-
per illud thos, sacriiicium est : et feret illud 
ad fllios Aaron sacerdotes : et accipicns ex illa 
plenura pugillum de simila cum oleo, el omne 
tbus ejus, imponet sacerdos memoriale ejus 
ad altare, sacrificiura, odor suavitatis Domino * · . » 

όσμή εύωδίας τ φ Κυρίφ. ι Συνίης ούν δπως τδ τού j) Intelligis igitur offerenlem suas bumilitatis admo-
προσχομίζοντοςύπέμνησε ταπεινόν ψυχήν γΑρ Απλώς, 
κάν εί πολύ τδ άσημον έχοι κατά τόνδε τδν βίον, δ 
θείος ήμίν ονομάζει νόμος, τδ τής άνωτάτω φύσεως 
περλ πάντας ίσον καλ άπροκλινές κάν τούτφ δεικνύς, 
καθάπερ άμέλει κα\ έν τ φ φάναι πάλιν, δτι c Πάσαι 
αί ψυχα\, έμαί είσιν. » *Απροσωπόληπτον γάρ τδ 
θείον, καθάπερ έφην άρτίως. Ούκούν είπερ έλοιτό 
τις τών ούκ εχόντων, φησ\, τδ επιφανές έν κόσμψ, 
δωροφορείν τψ θ ε ψ , σεμίδαλις έσται τής θυσίας ό 
*ρ£τος. πλήν έλαιόδευτος κα\ άναμ\ξ λιβάνψ· δτι 

noisse : aniraam eiiim absolute, ei vel maximam 
babeal in saeculo ignobilitatem, divina lex appellat: 
in quo illam supremae illias naturae erga omnes 
seqaabilitatem, et neutram in partem inclinatura 
judicium oslendit, ut profecto signiflcal etiam cum 
dici t : ι Quia omnes animae mea» sunt M . t — t Nc-
que enim est personarum acceptio apud Deum, » ut 
modo dixi * · . Ergo, si quis ex ais qui in sseculo 
igiiobiles sunt, donum ofiferrc Dco volucril, siuiila 
eri l saeriGcii genas, olco lauien periusa et pcr-

M Rom. XJI, δ. »· Psal. cxvm, 96. 1 0 Levit. n , i , 2. 4 1 Ezech* xvm, 5. ς · Rom. n, 11. 

http://domn.ii


1025 S. CYJULU ALEXANDRINI ARCHIEP i & | 

ruisto thore. Porro vitae quklem flguram simUam Α δέ i ^ f ς μεν είς τύχον ή σεμίδαλις, ίλαρότητος β 
τής ώς έν έλπίδι, τδ έλαιον, λίδανός γε μήν, εύωΚας tenere; hilarilatts vero, q u » spe ditilur, oleutn; 

ihus praeterea boni Ulius odorie, qui recte faciis 
et praeclaris actionibus, et vitae, qiue cura lege 
Diaiime consenliat, est adjunctus, longa esl a no-
bie dispulatione dedaratum. Oportere igilar, lex 
inquit, quicunque in seipsis exbilarare iUum rcrum 
omniam Deum vebnt, eos dedicare i l l i suam r i U m 
aique consecrare, non tristem de laboribue pro 
virtute susceptis : c Ne murmuraveriiis enitn, ι 
inqoit beatas Paulus M , 566 Μ α > spiritualis odoris 
plenam; ila enim aacerdos ejus memoriale Deo 
offeret. In Cbristo enim per spiritualem hostiam 
ad Deum et Patrem accedemos, alqae conseque-

τής ώς έν έργοις χαλ κατορθώμασιν, χαλ βίφ συν-
νομωτάτφ, πολύς ήμΐν διεσάφησε λόγος. Χρήναι S 
ουν εύ μάλα φησιν ό νόμος, τούς οίπερ Αν Ιλοιντοχατ· 
ευφραίνειν έν έαυτοίς τδν τών δλων βεδν, Ανατώ**-
ναι τε χα\ Αφιερούν αύτψ τήν οίχείαν ζωήν, ούχ ίή 
τοίς ίδρώσι τοίς ύχέρ Αρετής στυγνάζοντας · («Μή γαρ 
δή γογγύζετε, ι φησ\ν δ θεσπέσιος Παύλος), εύωδίας π 
τής νοητής έχ με μεστωμένη ν * ανοίσει γ α ρ τδτε τέ 
μνημόσυνον αυτής ό Ιερεύς τ φ θεώ. Προοχλευσδμεβα 
γάρ έν Χριστφ τ φ θ ε φ χαλ Πατρλ διά τ ή ς πνεύμα 
τιχης θυσίας, τδ χα\ έν μνήμη κείσθαί τ ή παρ* σύ-
τ φ κερδαίνοντες. Δι* ών γάρ εύδοκιμείν είθίσμεδα, 
διά τούτων αυτών άποφανούμεθα, δτι χαλ μνήμες rour, ut ille in memorja nos habeat : nam quae 

landabiliter facere consueviraus, per ea ipsa tesla- Β άξιοι, χαί έν γνώσει θεοΰ γεγόναμεν έν Χριστφ, 
bimur et memoria nos dignoe eese, et Deum in Christo nos cognilione sua complecli. 

PALL. Elegantissime dixisti. 
CTR. His autem adjungit: < Si vero offercs do-

num, sacrificium coctum in clibano, donura Doraino 
ex simila, panes azymos oleo *conspersos, et lagana 
azyma uncta oleo. Si autem sacrificium de sarla-
gine, donum ejus simila conspersa oleo, azyma 
erunt; et comroinues ea in frusta, et infondes in 
ea oleum, sacriflcium est Domino. Si autem sa-
criGcium a craticula, donum luum, simila in oleo 
flet. Si autem obluleris sacrificioni primarum fru-
guro Domino, novas torrefactas fruges fresas Do 
mino offeres sacriGcium primarum frugam, ei im 

Π Α Λ Α . Αστειότατα έφης. 
ΚΤΡ. Επισυνάπτει δέ τούτοις* c Έ ά ν δε χρω-

φίρη<, δώρον, θυσίαν πεπιλημένην έν χλεδανφ, 6» 
ρον Κυρίφ έχ σεμιδαλεως, άρτους άζύμους χεαφε* 
μένους έν έλαίψ, χαλ λαγάνα άζυμα διαχεγρυράβ 
έν έλαίψ. Έάν δέ θυσία άπδ τηγάνου τ ο δώρον εν 
τοΰ, σεμίδαλις πεφυραμένη έν έλαίψ, ££υμχ ίπχ* 
χαλ διαθρύψεις αυτά κλάσματα, χαλ AXTJT*? & 

αυτά έλαιον, θυσία έστ\ Κυρίφ. Έάν oc tv& έτά 
έ σχάρας τδ δώρο ν σου, σεμίδαλις έλαίψ πατ^α* 
ται. Έάν δέ προσφέρης θυσίαν τών πρωτογεννημάνι 
τψ Κυρίψ, νέα πεφρυγμένα χίδρα έ ριχτά τφ Εν· 

pones ineas ibus: sacriGciura est. Et offeret gacer- Q ρίψ, χαλ προσοίσεις τήν θυσίαν των πρωτογεννι^ 
dos memoriale ejos ex frugibus cum oleo, ct omne 
thus ejus : oblatto est Donrino *\ > 

μάτων, και έπιθήσεις έπ* αυτά λίδανον» θυσία εστί. 
Κα\ άνοίσει ό ίερεύς τδ μνημόσυνον αυτής άπδ τάν 
χ ίδρων συν τψ έλαίψ, καλ πάντα τδν λίδανον αυτής* 
κάρπωμα έστι τψ Κυρίφ. 

ΠΑΛΛ. Ό ς βαθύ τδ χρήμα τού νόμου 1 Φράζε δή 
ούν, δπως χαλ τοίς ώδε λεπτοίς τδν νούν ένχέντες, 
ούκ άπδ σκοπού βοδιού μέθα. 

ΚΥΡ. Εκείνο, οίμαί που, άξιον, τδ του νδφ«Ν πον 
μηθές καλ λίαν εύτεχνές * είση γάρ δή δνά τρόπον 
παντδς, κα\ προσίεταχ μέν τδ βραχύ κομιδή, χαρίζε­
ται δέ κα\ αύτφ πανταχή τδ ευώδες καλ Ιλαρόν δι-
επύθου γάρ που χαλ αύτοΰ λέγοντος του Χριστού* 
c Κα\ δς άν ποτίση ένα τών αδελφών τούτων τών μι* 

~ ^ U I V „ . _ e w , κρωνποτήριον ψυχρού, μόνον είς δνομα μαδη«ν\ 
lantum in nomine discipuli, amen dico vobis, non D αμήν λέγω ύμίν, ού μή άπολέση τδν μισβδν αυτού.· 

PALL. Abditus sane est legis sensus. Expliea 
nobis illum igitur, ne, cum in res adeo subtiles 
animum adjecerimus, a proposito aberremas. 

CYR. Considerandum est, ut opinor, illud legis 
consiliora atque eolertia : ad bmuem namque mo-
dom descendit, ac suscipit quidem vel exiguum 
domim, ubique taraen ei soavitalem odoris et hila-
rilatera adjungit : audisti namque ipsum etiam 
Christum dicerc : « E l quicunque dederit potum 
uni de fratribus islis minimis calicem aquae frigidae 

perdet mercedem euam u . t Ejusmodi quidpiaro 
hoc quoque loco cogitandum est, et legislatoris bc-
nignitas dignis laudibus celebranda. Neque enim 
ille aversalur, sicut dixi, quamvis vilissimis rebus 
implerequisvelH,quaelege constitula sunl. Sive enim 
panis sit, inquit, sive laganum unum, sive ex clibano, 
sive sartagine,sive craticula, etiamsi non ex tritico, 
aed frogessint elfresae, id est, e legumioibus farina, 
oleoperfandatar quod oflfertur,et tbas babeat.Vide-
turautera in his verbis Scriptura sanctorum viromm 
landesqaas adastione, ac laboribas, alque etiam con-
tritione soa pepererunt, nobis indicare. 567 CH-

Τοιουτονί τι κάνθάδε διαλογίζεσθαι χρή, χαλ τήν τού 
νομοθέτου χρηστότητα ταίς αύτφ πρεπουσαις κατά-
κροτείν εύφημίαις. Προσίεται γάρ, ώς Ιφην , κάν εί 
έλοιτό τις κα\ τοίς άγαν εύτελεστάτοις πληρούν τά 
νενομισμένα. Είτε γάρ άρτος είη, φησλν, είτε χα\ λα-
γανον έν, είτ' ούν έκ κλιβάνου καλ άπδ τηγάνου, 
καλ μήν κα\ έ σχάρας, καλ ήκιστα μέν έ χ πυρών, 
χίδρα δέ είη κα\ έρικτά, τουτέστιν, έξ ooxputv 
άλευρον, έλαίψ δεδεύσθω τδ προσκομισθέν, χα> χατα-
πλουτείτω πάλιν έφ' έαυτφ τδν λίδανον. Έοεχε δέ 
πως !ν γε δή τούτοις ό λόγος, τάς διά πυρε&αχώς τε 
χαλ πόνων χαλ μέντοι χαλ συντριβής εύδοχιμήοχις 

•MCor χ. 10 " Lcvit ιι. 4-15 •· Mattb χ, δ ΐ 
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ήμίν των Αγίων ύποδηλούν. Κλίβανος γαρ καΛ έσχά-
ρα, κα\ μήν κα\ τδ μύλφ καταλεπτύνεσθαι , σημεία 
που πάντως είεν Αν συντριβής τε κα\ πόνου δοκιμα­
ζόμενων ώς διά πυρός. Τοιγάρτοι κα\ κεκράγασι, 
τήν ούτως εύκλεά διαστείχοντες τρίβον ι "Οτι εδο-
κίμασάς ημάς δ θεδς, έπύρωσας ημάς, ώς πυρούται 
τδ άργυριον. · Ψάλλει δέ που καί ό θεσπέσιος ήμίν 
Δαβίδ· ι Καρδίαν συντετριμμένην κα\ τεταπεινω-
μένην δ θεδς ούκ έξουδενώσει. ι \Αλλ* δτι τοίς ώδε 
πεπονηκόσν, τδ έν εύωδία γενέσθαι Χριστού, πάντη 
τε κα\ πάντως Ιποιτο άν είκότως * κα\ μήν δτι καλ 
τδ έλεείσθαι δείν, καλ τή τού Πνεύματος χάριτι πλου-
σίως χαταπιαίνεσθαι, σαφές άν γένοιτο τήν τού λι-
βάνου τε κα\ ελαίου περινοούντι χρείαν. Έ γάρ ούχ\ 
λεπτών αΐνιγμάτων ύποψίαι πως ήμίν καλ σκια\ τά 
έν νόμφ; 

ΠΑΛΑ. Πάνυ μέν ούν. 
ΚΤΡ. Εαυτούς μέν άρα προσοίσομεν τ φ θ ε φ , κα· 

τανεχρούμενοι τή αμαρτία, κα\ τδν ίερδν τουτον\ 
νοητώς υπομένοντες θάνατον, ζώντες γε μήν τή δι­
καιοσύνη, κατά τδ γεγραμμένον, κα\ ώς έν τάξει 
χαριστηρ/ων τήν ιδίαν αύτφ ζωήν απονέμοντες εύ­
κλεά τε καλ άνεπίπληκτον, κα\ τοίς είς φιλσθεΐαν 
αδχήμασιν ευπρεπή. Τούτο τοι σαφώς κα\ δι' ετέρων 
είσόμεθα νόμων. Γέγραπται γάρέν τφ Αευίτικφ·ιΈάν 
δέ θυσία σωτηρίου τδ δώρον αυτού τ φ Κυρίφ, έάν μέν 
έχ τών βοών αύτδ προσαγάγη, έάν τε άρσεν, έάν τε θή­
λυ, άμωμον προσάξει αύτδ έναντι Κυρίου * κα\ έπι­
θήσει τάς χείρας έπλ τήν κεφαλήν τού δώρου, κα\ 
σφάξει αύτδ εναντίον Κυρίου παρά τάς θύρας τής < 
σκηνής τού μαρτυρίου. Κα\ προσχεούσιν οί υίολ 
'Ααρών οί Ιερείς τδ αίμα έπλ τδ θυσιαστήριον τών 
ολοκαυτωμάτων κύκλφ. Κα\ προσάξουσιν άπδ τής 
θυσίας τού σωτηρίου κάρπωμα Κυρίφ, τδ στέαρ τδ 
κατακαλύπτον τήν κοιλίαν, καλ πάν τδ στέαρ τδ έπ\ 
της κοιλίας· κα\ τούς δύο νεφρούς, καλ τδ στέαρ τδ 
έπ% αυτών, τδ έπλ τών μηρίων, χα\ τδν λοβδν τδν έπι 
τού ήπατος συν τοίς νεφροίς περιελεϊ * χα\ άνοίσου-
σιν αδτά οί υίο\ 'Ααρών οί Ιερείς έπ\ τδ θυσιαστή­
ριον έπλ τΑ ολοκαυτώματα έπλ τά ξύλα, τά έπ\ τού 
πυρδς έπΙ τού θυσιαστηρίου* κάρπωμα, όσμή εύωδίας 
Κυρίφ. ι "Αμωμος τοίνυν δ μόσχος * καθαρούς γάρ 
είναι πρέπει , χαλ μώμου παντδς ίόντας ώς άπωτά-
τω , τους είς όσμήν εύωδίας αναβαίνοντας τφ θεφ . 
Έσφάζετο δέ πρδς αύταίς ταίς θύραις τής αγίας I 
σκηνής, έπενηνεγμένων αύτφ τών χειρών τού προσ-
άγοντος. Καλ τίς ό τούδε λόγος, εΓρηται σαφώς. 
'Ανεκομίζετο δέ είς θυσίαν τδ στέαρ τδ έπΙ τής 
χοιλίας, καί οί δόο νεφροί, συνεξαιρουμένης αύτοις 
τ ή ς t νού σης πι μελής, καί ό λοβδς τού ήπατος. Καλ 
£ποφήνειεν άν, καθάπερ έγφμαι, τδ έπλ τής κοιλίας 
στέαρ, τήν οίονελ φρενδς εύεξίαν, κα\ τήν πιότητα 
τών σπλάγχνων έντεθ ραμμένων άριστα ταίς διά τού 
Πνεύματος νοηταίς χορηγίαις. Εύτροφία μέν γάρ 
τοις άλόγοις ζόχχς, χα\ μήν κα\ τοίς άνθρωπίνοις 
αώμασι τδ χαταπιαίνεσθαι προξενεί, θείων δέ χαρι­
σμάτων πλουσιωτάτη μέθεξις, παντδς αγαθού τπν 

U ΕΤ VERITATE. LIB. XVI . |0*6 
k banue enim et cralieala, atque etiam illa per molam 

facta comminatio, signa procul dubio sont conlri-
lionis ac laboris eorura, qoi tanquam per ignem 
prebanlur : ideoque clamabant, com per banc viam 
adeo gloriosam pertransirent: ι Quoniam probasti 
DOS, Deus; igne DOS examinasti, sicut exaroinatur 
argentam ι Psallit etiam profecto beatus David : 
c Gor contritum et bamiliatum Deus non despi-
ciet *T. ι Sequi autem omnino, et merito quidem, 
«t, qui sic foboraverunt, i i odorem suavitatis Chrati 
adipiscantar, atque etiam misericordiam conse-
quantur, et copiose gratia sancli Spiritus perfun-
dantur, perspicuum erit ei, qui thurie et o k i osum 
consideraverit. Quid enim? nonne, quae in lege 
tradunttir, subtilium senigmatam conjecturae et am-
brae sunt? 

PALL. Maxime vero. 

CYR. Tam ergo nos ipsos Deo offerirous, cum 
peccato morimur, et mortem banc sacram spiri-
itialiler obimus, vivimosque justiliae, sicut scriptum 
eat*§, ac vdut i monus quoddam gratiarom nostram 
i l l i vitam dicamus, praeclaram ac rcprehensionis 
expertem, et gloria divini amoris insignem. Hoc 
idem aperte ex aliis quoqve legibus intelligemus. 
Scriptara est quippe in Leviiico : « Si autem bo-
stia salularis donura ipsius Dofliino, si quidem 
ex bobos illud obtulerit, sive masculas fberit, sive 
feraina, iramaeulatam afferet illad coram Domiiio, 
et imponet sacerdos manus stias super capot doni, 
et immolabit illad ad ostiam Ubemaculi testimo-
n i i . Et efflmdent fitii Aaron sacerdotes sanguinem ad 
altare boloeaustorum per circuitum; ct offerent de 
sacrificio ealutaris oblalionem Domino, adipem qui 
operit ventrem, et omnem adipem qoi est supra 
ventrem, et doos renes, et adipem qui super ipsis 
est, qii i est euper lumbis, et pinnam jecoris cum 
reoibus exiroet, et imponent ea filii Aaron sacer-
dotes soper altare super bolocausta, super ligna 
quae sunt super ignem qui est euper altare: oblalio 
odor suavitatis Domino M . ι Immaculatus igitur bos 
offertur; puros enim eese oportet, et a raacula omni 
remotissimos, qui Deo in odorem suavitatis ofle-
runttir. Immolabatar pranerca ad ipsa ostia taber-
nacoli, manibus offerentis super illum impositis; 
cujus rei quae sit ratio, 568 J a m perspicue d i -
ctura est. ImpoDebatur aatem, ut adoleretur, adept 
qui supra ventrem erat, et duo renes sirool cum 
iilis exempta pinguedine et pinna jecoris : atque 
adeps quidem, qui supra ventrem e*t, ut ego ar-
bitror, mentis, ut ita dicam, pinguedinem et obe-
sitatem viscerom, quae per subministrationem sancii 
Spiritus oplime pasta sant, indicat. Nam ut alimen-
loram copia in ralionis experlibus animaiilibuB ai-
que in bumanis corporibus pinguedinem effieit, eic 
divinorum roanerum largistima participatio sancto-
rum bominum mentes omnibus bonis complet : 
iAeoque et sacri sont. et in odorem snavilatis Deo 

M Psal. LXV , 10. *T Psal. L , 19. " 1 Pelr. H , 24. " Levit. m, 1-6. 
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praecipoe dicantor. Jtenes item figura sant illius, Α τών Αγίων έμπίπλησι φρένα. Τοιγάρτοι χαλ Ιερβλχχ' 
quae in meiUe tita esl, in discernendo efficactse, qua 
rejicityr quod obesse potest, et econtra quod juvat 
eligitur, et agsumendum jadicatar. Scribit etiam 
beatiia Paulus : c Oumia probantes, quod bonom 
est, tenete; ab omni specie mali abstinete **. » 
Ergo, quoniam renes pars est homani corporU vim 
babens discernendi; nam sapertacaa excernil pro-
be, qoodve utile est et commodum in naluram coiv 
poris admittit, ac quibus quaiitumve tribui oporlet 
solerter distriboit, ob eam cansam renes jure ad 
vim discernendi in mente sitam transferendi sunt. 
Sacri sunt igitur, et lanqaam donom Deo dicatwm 
sanctorum bominam renes, eavidelicel discretio, 
qua? in raenle eorum inesl. Suni eniin argeolarii periti 

είς όσμήν εύωδία; γένοιντο άν εξαίρετο* τ ψ θεφ. Ife-
φρο*ι δε δή πάλιν, είς τύπον Αν είεν της ε3ς νούν έχ» 
διακριτικής ενεργείας* καθ* ή ν άπόβλητον μεν, τί 
πεφυκδς άδικείν, αίρετδν δε χαλ άξιόλτηπτον ποαττη 
τδ ωφελούν. Γράφει δέ κα\ό θεσπέσιος Παύλος* «Ε**· 
τα δοχιμάζοντες, τδ καλδν κατέχετε, Απο παντδς εί­
δους πονηρού άπεχεσθε. ι Ούχούν έπχιΑήπερ διακρι-
τικδν έν σώματι μόριον δ νεφρδς (άτεοχρίνει γαρ ύ 
μάλα τά περιττά, τδ χρηστόν τε χαλ ωφελούν ίνβ\* 
τή φύσει, χαί διανέμων εύτέχνως, ολς άν καλ 8α* 
διανέμεσθαι πρέποι), μεταληχτέον ε ίχοτως είς ν* 
διάχρισιν τούς νεφρούς. Ιεροί τοιγαροΰν καί ανά­
θημα θ ε φ , τών αγίων οί νεφροί, τουτέστιν, ήντα* 
άν έχοιεν έν νψ διάχρισιν. Δόκιμοι γ ά ρ τραχε^τα 

ac diligentes, Deo dicati bomines, qui semper quod β χα\ ακριβείς, οί θ ε φ προσκείμενοι, χατακιβδιρώ*» 
vitiosom est, improbant, quodqne utile est, opli-
mum judicant. Sic enim arbitror illum quoque 
beatum Psaltcm, cum in boc genere laodis excel-
lere soleret, clamasse ad Deum : ι Quoniam tu 
possedisli renes meos, Domine · · .» At vero pinna 
jecoris nihUominas nobis oslendit aut animi actio-
nem, aut motum pnecordiorum, quo ad concupi-
scenliam tendunt. Nonnulli vero in iis rebus d i l i -
genter versati, confidenter asseveraot, orane ani-
mane tn jecore babere concapisceniiani. Dedicanda 
est igitur etiam pinna jecoris Deo, id est, ille ipse 
laoquain fons omnis nostrae concupiscenlis, ut tra-
dit ilie Psalmorum canlor : « Domine, ante te 
omne desidcrium meam · Is aulem de se prae-

τες μέν τδ φαύλον Αελ, ψήφω γε μ ή ν τή πχγχϋ^ 
τιμάν είωθότες τδ τελούν είς δνησιν. ^4)δε γάρ οίμιι 
κα\ τδν θεσπέσιον Μελφδδν εύδοχιμεκν εΐωθότε Α*· 
κεκραγέναι πρδς τδν θ ε ό ν ι "Οτι οη> έκτη» τονς 
νεφρούς μου, Κύριε, ι Ό δέ γε λο6ος τον ^χιττς, 
ουδέν ήττον ήμΐν ύποφαίνει, ή ψυχής ενέργεια», ήτχ 
φρενδς χίνησιν, καθ* ήν ίεται π ρ δ ς hahjtits. 
Έξηχριβωκότες δέ τά τοιάδε τινές, oCfoixwxk 
φασιν, ώς έν ήπατι τάς επιθυμίας &παν fju {fiw. 
'Αναθετέον δή ούν χαλ τδν λοβδν του ήπατΛςτ^&ώ, 
τουτέστιν, αυτήν οίονείπως Απάσης έπι0υ{ώ;τ|ί<ι 
τήν πηγήν, χατά γε τδν ψάλλοντα Μελφδόν β ϋρ*ι 
εναντίον σου πάσα ή επιθυμία μου. » Σεμνύνεται** 
τις έφ* έαυτφ, χα\ τήν ώδε σεπτήν χαί αξιάγαβτβι 

dicare, et vocem adeo gkwiosam atque admirabi- C άναμέλπει φωνήν, εί πρός γε δή μόνον τδ τφ &φ 
lem canere potest, cojus in iis solum quae Deo pla 
cent, omnia desideria fixa sunt, et quae ille fieri a 
ae velit, ea sentire comprobatur. 

PALL. Aseentior; nam recte intclUgis. 
569 GYR. Dc ove autem et capra eamdem sta-

tuit legem, idemque in illis sacriflcii ritus servaba-
tur : in quo ex borum animanlium magnitudinis 
differentia, eorum, qoi fructus ferunt, el pietatis 
atque probilatis roensura eleganter declaratur. 
Nam ille quidem abunde et excellenter, ut tn vilulo 
intelligere par est; bic vero mediocriter, ut in ove, 
alius denique adbuc submissius virtulem colit; mi -
nor esl enim capra quam ovis, idque est, ut opinor, 
quodiUaferlilisterra, juxta evangelicam parabolam, 
ceniesimum , et sexagesimum, et tricesimum fru- D 
ctum edidii M . 

PALL. Assentior. 
CYR. Caeterum pro cujueque recte faciorum ra-

tione premium pcrsolvi, et insequalem laboribus 
mercedem iis qni se etreiiue gesserunt a Oeo re-
pendi, fidem certissimam faciet idem ipse Salvator, 

• qui talentorum distributionera non aequaliler esse 
faclara dicit, sed eos qui se laudabiliter geseiseent, 
unom quidem urbibus decem, altcrum quinque 
pneOcit" : appenditurenim quodamroodo cujusqoe 
yiia, et aequabilar omnino probitati nostrae illa re-

β β Ι Thess. v, ? 1 . 8 1 Psal. cxxxvm, io. " Psal. 
15-29. 

δοκούν τάς ορέξεις έχοι, καλ καταφωρφτο δ^ών, ά έν 
βούλοιτο δρ^ν αυτός. 

ΠΑΑΛ. Σύμφημι * νοείς γάρ όρδώς. 
ΚΤΡ. *Επ\ προβάτφδέ αδ,καΐ μήν χαΙαίγΚ τόν 

αύτδν ορίζει νόμον, χαλ έν ίσφ τρδπφ χαλ ιπ' αύτΛς 
τά τής θυσίας έπράττετο, τής τών ζώων ώς λν yx-
γέθει διαφοράς, τών χαρποφορείν εΐωθότων, τδ b 
εύσεβείφ τε κα\ ευδοκιμήσει μέτρον ύποφαινού^ 
άστείως · δ μέν γάρ, πλουσίως χα*ι ύπερφερώς, ύς 
έν γε τφ μόσχψ, περινοείν άξιον* δ δέ μέ9»ς* ώς έν 
προβάτφ, ό δέ καί ύφειμένως έτι * μείων γαραΐξ x^-
βάτου · κα\ τούτο, οΐμαι, έστ\ τδ τήν εδκαρτ»ν·*Α-
φύναι γήν έκατδν, κα\ έξήκοντα, χαλ τριάκοντα» 
κατά γε τήν έν τοϊς Εύαγγελίοις παραβολήν. 

ΠΑΑΛ. Πείθομαι. 
ΚΤΡ. "Οτι δέ κα\ Αναλόγως τοϊς έχάιστον χχτω-

θώμασιν ή της Αμοιβής Αντέχτισις, χαλ k o o t ^ 
τοίς (βρώσιν αί άμοιβαΐ τοίς άνδραγαθεΤν ήρηαένχ; 
έκνεμηθήσονται παρά θεού, πληροφορήσει μέν χει 
αυτός ό Σωτήρ, τήν τών ταλάντων διανομήν ούχ 
ίσφ τρόπω γενέσθαι λέγων, καθιστάς δέ. τών εοδοχι· 
μουντών, τδν μέν έπ\ δέκα πόλεων, τδν δ* έπλ πένα* 
Ταλαντεύεται γάρ ώσπερ δ έκαστου βίος, χαί ίσοσω-
τήσει που πάντως ταίς ημών έπιειχείαις ή άντύπ*-
χχχνιι, 1 0 , n Matlh. x jn , 28. " alatlh xx t̂ 
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σις* ουδέν δέ ήττον ήμίν, δπερ Ιφην, χαλ αύτδς δ διά Α 
Μωσέως υποδείξει νόμος. "Εφη γάρ πάλιν έν τοις 
*Αριθμοίς· ι ΚαΛ είπε Κύριος πρδς Μωσήν, λέγων · 
Αάλησον τοίς υίοίς Ισραήλ, χα\ έρείς πρδς αυτούς· 
"Οταν είσέλθητε είς τήν γήν τής κατοικήσεως υμών, 
ήν έγώ δίδωμι ύμίν, χα\ ποιήσετε ολοκαυτώματα Κυ­
ρίψ, δλοχάρπωμα ή θυσίαν, μεγαλύναι εύχήν ή χαθ' 
έχούσιον, ή έν ταΤς έορταίς υμών ποίησα ι όσμήν 
εύωδίας τψ Κυρίψ, εί μέν άπδ τών βοών ή άπδ τών 
προβάτων* χα\ προσοίσει ό προσφέρω ν τδ δώρον αυ­
τού Κυρίψ θυσίαν σεμιδάλεως δέχατον τού οίφ\ άνα-
πεποιημένης έν έλαίψ έν τετάρτψ τού ΐν, χα\ οΐνον είς 
σπονδήν τδ τέταρτον τού ΐν ποιήσετε έπ\ τής όλοχαυ· 
τώσεως, ή έπλ τής θυσίας* τψ άμνψ τψ ένΐ ποιήσεις το­
σούτον, κάρπωμα, όσμήν εύωδίας τψ Κυρίψ* χα\ τψ 
χριψ, δταν ποιήτε αύτδν είς ολοκαύτωμα ή είς θυσίαν, ^ 
ποιήσεις θυσίαν σεμιδάλεως δύο δέκατα άναπεποιημέ­
νης έν έλαίψ τδ τρίτον τού Γν * κα\ οΤνον είς σπονδήν 
τδ τρίτον τού ΐν προσοίσετε είς όσμήν εύωδίας Κυρίψ. 
•Εάν δέ ποιήτε άπδ τών βοών είς όλοκαύτωσιν ή είς 
θυσίαν μεγαλύναι βύχήν ή είς σωτήριον Κυρίψ, καλ 
προσοίσει έπλ τού μόσχου θυσίαν σεμιδάλεως τρία 
δέκατα άναπεποιημένης έν έλαίψ ήμισυ τού tv , καλ 
οΤνον είς σπονδήν τδ ήμισυ τού ΐν, κάρπωμα είς 
όσμήν εύωδίας Κυρίψ. Ούτω ποιήσεις τψ μόσχψ τψ 
ένλ, ή τψ κριψ τψ ένι , ή τψ άμνψ τψ έν\ έκ τών 
προβάτων ή έκ τών αίγών, κατά τδν άριθμδν, ών 
έάν ποιήσητε, ούτως ποιήσετε τψ ένλ, κατά τδν άρι­
θμδν αυτών, πάς δ αυτόχθων ποιήσει ούτως τοιαύτα 
προσενέγκας καρπώματα είς όσμήν εύωδίας Κυρίψ. Q 
Έάν δέ προσήλυτος έν ύμίν προσγένηται έν τή γή 
υμών, ή δς άν γένηται έν ύμίν, έν ταίς γενεαΤς υμών, 
καλ ποιήσει κάρπωμα, όσμήν εύωδίας Κυρίψ, δν τρό­
πον ποιείτε ύμεις, ούτω ποιήσει ή συναγωγή Κυρίψ. 
Νόμος εΤς έσται ύμίν καλ τοις προσηλύτοις τοις προσ-
χειμένοις έν ύμίν * νόμος αίώνιος είς τάς γενεάς 
υμών, ώς ύμεΐς, καλ δ προσήλυτος έσται έναντι Κυ­
ρίου, νόμος εΤς έσται, καλ δικαίωμα έν έσται ύμίν κα\ 
τψ προσηλύτψ τψ προσκειμένψ έν ύμΤν. > 

ΠΑΛΑ. Είτα δποι ποτέ ίσομοιρούν και Ανάλογον, 
ώς φής, δ άν έργάσαιτό τις, καταθρήσαιμεν; 

ΚΓΡ. Ού γάρ έπάίεις, ω τάν, τού νόμου λέγοντος 
έναργώς, ώς είπερ τις Ιλοιτο πληρούν εύχάς καί 
ολοκαυτώματα, εί μέν άμνδν καταθύοι, δέκατον,μέν Q 
τού οΙφ\ σεμιδάλεως, οίνου δέ καί ελαίου τδ τέταρτον 
τού tv (μέτρα δέ οΐμαι ταυτ\ κατά γλώτταν Έβραίαν) 
προσεπαγέτω τψ θυμιάματι* εί δέ κριδς είη, φησ\ν, 
έν πλεονασμψ τά επόμενα, τουτέστι, τδ τρίτον * τρί­
του γάρ έν μείοσι, τδ ώς έν τετάρτψ μέτρον. Μόσχου 
δέ αναφερομένου, σεμίδαλίςτε καλ τά λοιπά τού τρί­
του πάλιν έπέκεινα, καλ έν ήμίσει λοιπόν. 

ΚΥΡ. Έπυθόμην τί ούν τουτό γ ε ; 

Κ Τ Ρ . Οίσθα δέ που πάντως, δτι ζωής μέν τύπος, 
ή έχ πυρών σεμίδαλις, Ιλαρότατος δέ τδ έλαιον * γέ-

ΕΤ VERITATE. LIB. X V I |050 
Iribulio : idera quoqoe nibilominus, ut dixi , Moysl 
lex ostendit. Ait enim rursnm in Numeris : c Et 
locutus est Dominas ad Moysen, dicens : Loquere 
filiis Israel, et dices ad eos: Cum ingressi fueriiis 
in terram babitationis vestrae, quam ego do vobis, 
et feceritis oblationem Domino holocausta vel sa-
criflcium ad magnificandom votum vel sponie, vel 
in fesiivitatibus vestrie, u l faciatis odorem saavila-
tis Domioo, si quidem a bobus, vel ab ovibus : affe-
ret qui oflert donum suum Domino, sacriflciura « -
milae, decimam partem oepbi conspersam oleo quarta 
parte btn, et vini Hbamen, quartam partem bin fa-
cielis soper holocausto vel auper sacrificio; agno 
uni facies tantfjm, oblatiouem odorem saavitalis 
Domino; et arieti cuni facietis illam in bolocau» 
stom vel in sacriflcium, facies sacriflcium similae 
daas decimas conepersas oleo tertia parte bin, et 
vinam ad libamentum terliam pariem bin offeretis 
in odorem suavitatis Domino. Si autem feceritis de 
bobus in holocaustum, vel in sacriflcium ad magni-
ficandam votum, vel ad salntare Domino, offerei 
soper vitulo sacrificium simiJae tres decimas con-
spersas oleo dimidium bin, 570 e l *inum ad liba-
mentum dimidium bin, oblatio in odorem suavita-
tis Domino. Sic facies vilulo uni, vel arieti oni, vel 
agno uni ex ovibus vel ex capris juxta nuinerum 
eorom. Quae fecerilis, sic facieiis uni jaxta namerura 
eorum : omnis indigena sic faciet, dum offert obla-
tiones in odorem suavitatis Domino. Si autem pro-
selytas ad vos acceaserit in terra vestra, vel qui 
fuerit in vobis, in generationibus vestris, iaciet 
oblationem odorem seavilaiig DOBUJIO, juxta ritom 
qeo facitis vos, sic faciet congregatio Domino : Jex 
una vobis, et proselytis, qui apponontur vobis. Lex 
aeterna in progenies vestras, ut vos, sic pro&lytus 
erit coram Domino; lex una erit, et juetificatio una 
erit vobis, et proselyto, qui apponitur vobis · · . · 

PALL. Sed ubinam mercedem aequalem, ut ais, 
et proportione factis nostris respondentera videre 
possumus ? 

CYR. Quid : non audis, Palladi, legem apertc 
dicentem : Si quis voloerit vota solvere et bolo-
caasta faeere, si qaidem agnum immolaverit, deci-
mam partem oephi simila?, vini vero ei olei quar-
tani partem bin (mensur* sunt autem bae joxla 
Hebraeorum lingoam) adjiciat sacriiicio. Stn ariee 
fuerit, reliqua largiore quoqne mensura conferan-
tur, id est, lertia parte; quarta enim raensune pars 
roinorest quam teriia : at, si vitulus offeratur, "ai-
mila qnoqoe et eaetera teriiam paitem superent, e l 
ad dimidium pervenianl. ,' 

PALL. Audio eqoidem; sed quid istud tandem 
esi? 

CYR. Nosti scilicct, viiae quidem esse figurara 
illaro ex iriltco similam, bilaritatis autem oleojn} 

•Num. xv, 46. 
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ftcriptum ett enim: c Ui exhilarei faciem in oleo ι 
Laetilia vcro spiritualis, quae et auperna est et per 
Spinlum datur, noU est vinum : c Yioum eoim, > 
inquit, ι laetifical cor hominie § T . » 

PALL. Teneo. 
, CYR. Igitur, pro eorom, qoa? quisqoe obtalerit, 
ratione, sequitur etiam vitae a Deo iributae sobmi-
nislratio bilaritati laeUtiaeque coojuncia: neque vero 
in vivendo, id est, in ea vivificatione quam Deus 
tribuit, magts aut minus esse dicimos (nam id stul-
tum esset); sed vitaaa cnm dicimas, Ulum vivendi 
splendorem tnteUigimiis, per qaem anus alterum 
superabit, iile alter vicissira minoe quam caeleri 
babebit. Non taroeo erit expers honoris et glorue : 
571f Stellaeuim aslelladiflerlin gloria* 7 .»Esiigi-
lur boc qooque loco illius sauctorum bominom 
vii», qua parte gloriam babent, imago qiuedan» illa 
aacriOciorum differtmia, qux ex adjonctarum obla-
Uonum quanliute mensuram gloriae nobis describit. 
Fore auiem ut gentiles una cam Isradiiis Salvaloris 
iiostri jugo cervicem eubmiuereiit, ei eadem sacri-
ficia exhiberent, et per easdera spiriloales recte 
factorum Wudes transirent, ostendil cum adjecit, 
noo aliis proselytum oportere ul i legibus : una est 
enim quae ad Dei ac Patris conjunctionem ducit 
omniom via, eaque Cbristus est. Ut eoim bealus 
Petrus a i t : « Non est nomen aliud aub ccelo datum 
bominibus, in qoo nos oporteat salvos iieri " . > 

PALL. Rectissime eane et artificjoiiasime baec 
exposita suM ? 

CYR. Minime vero nos mentiri, cum asserimus 
varia esse ex recte factis commendalionis genera; 
el pro cujusque modo aequa esse a Deo tribuenda 
premia declarat eliam vir ille sapientiasimua Pau-
lus, cum d i c i t : c Qui parce seminat, parce et me-
tet; et qui seminat in benedictionibus, in bene-
dictionibus et metei β · . ι Anle hunc vero clamave-
rat David : « Et retribuet mibi Domious secundum 
justitiam meam, et secuadum puritatem manuum 
mearum retribuet raini<0. > Nam Paoli jueiitiain, 
verbi gratia, nonne praslanliorem esse dices quam 
cujuslibet bominis, qui nondum lanlus sit, quantus-
conque ille a nobis esse intelligalur (de fortttudine 
epirituali loquor), ita ut aperte damare possit: 
c Mihi vero abeit gloriari nisi in cruce Domini rao-
fctri Jesu Cbristi, per quem mibi raundus cracifixus 
eet, et ego mundo"? 

PALL. Maxlme vero. 
CYR. Pneterea nonne excellentiorem esse dabi-

mus manuum Joanais puiitatem, quarn alterias, 
cum ille ad ipsum verticem evangelicae cooversa-
lionis ascenderil? 

PALL. Quidni dabimus? 
CYR. Jam vero, dic mihi, ille universorum Judex 

ptremne pradaris sanctorom factis et per omnia 
eimUera a nobie jnsiiiiam requiret; an vero,exami-
nata inflrmilatis nostrae mensura, nihll amplius 
quain quis babeat ac praestare possit exiget ? 

·· P - e ibid. " · I Cor. xv, 41. »· Act. ι 

i γραπται γΑρ, δτι ι Τοΰ Ιλαρύναι πρόσωπον Ιν 
έλαίω. * Εύφρασίας δέ της νοητής, της Avotftcv xa) 
διΑ τοΰ Πνεύματος σημείον, δ οΤνος* 1 Οίνος γαρ, ι 
φησιν, ι ευφραίνει χαρδίαν άνθρώταου. § 

ΠΑΛΛ. Συνίημι. 
ΚΤΡ. Ούχούν αναλόγως, οίς Αν τις χαρτχχ^ορήστ^, 

χα\ ή τής ζωής έπιχορηγία τταρΑ θεού αύν ΙλαρΟτχτ\ 
χα\ εύφρασία. Κα\ ού όήτΛυ φαμεν, ώς Αν γε τώ 
ζήν, ήτοι τ φ ζωοχοιείσδαι παρά θεού τδ μείζον, ή 
μείον. Λήρος γάρ τοΰτο. Ζωήν δέ λέγοντας, τήν b 
γε τφ ζήν λαμπρότητα φαμεν , χαθ' ήν δ μ ί ν τις τ> 
χ6ν ύπερέξει τού δεινός * δ δέ αύ, έν μείοσι μΑν, ή b 
ο!ς άν είεν έτεροι. Πλήν ούχ έξω τιμής τε χαλ δόξης* 
« Αστήρ γάρ αστέρος διαφέρει ένδοξη, ι Ειχων ούν Αρα 
χάνδάδε τής ώς έν εύχλεία ζωής τών Αγίων , ή τύ» 

* θυμάτων διαφορά, τή τών επομένων ποσότητι, τδττ; 
εύχλείας ήμίν χαταγράφουσα μέτρον* ότι δέ έμεΐλβν 
οι έξ εθνών, δμού τοίς έξ αίματος Ισραήλ , τοί; τ» 
Σωτήρος ζυγοίς ΰπενεγχείν τδν αυχένα , χαλ δΰ τύ» 
αυτών ίέναι θυσιών χαλ πνευματικών εύοοχψί,σα* 
παρέδειξε προσθελς, ούχ έτέροις δείν τδν ττροστ/κ» 
χεχρήσθαι νόμοις· Μία γάρ ή πάντων δδος, εί; 
κειότητα τήν ώς πρός θεδν χα\ Πατέρα* χαί &ττ» 
αύτη Χριστός. 'Ώς γάρ ό θεσπέσιος έφη Πέτρος tOCx 

έστιν δνομα έτερον ύπδ τδν ούρανδν, τ δ δεοφένχ Η 
άνθρώποις, έν φ δεί σωθήναι ημάς. Β 

ΠΑΛΑ. Ώς άριστα τε ήμίν χαλ εύτέχνως άγοο 
, λόγος έχει. 

ΚΤΡ . "Οτι γάρ ψευδοεπήσομεν ήχιστά γ ε , διαφό­
ρους είναι διαδεδαιούμενοι τούς τής εύδοχιμήσεως 
τρόπους, άπονε μηθήσεσθαι δέ χαρά θεοΰ τοίς έχάστ&ν 
μέτροις Ισο σταθμού ς τάς άμοιδάς, σαφηνιεί λέγων 
χα\ ό σοφώτατος Παύλος * c Ό σπείρων φ&ιδομένως% 

φειδομένως χα\ θερίσει * χαλ 6 σπείρων έπ ' εύλογίαις, 
έπ* εύλογίαις χα\ θερίσει, ι ηροαναχεχοάγεΛ δΑ τχη 
χαι δ Δαβίδ* ι Κα\ Ανταποδώσει μοι Κύριος χαχέ 
τήν διχαιοσύνην μου, χα\ χατά τήν καθαριότητα τά 
χειρών μου ανταποδώσει μοι. ι Τ Η γάρ ούχ Ατέραν 
είναι φής τήν Παύλου, φέρε είπείν, δικαιοσύνην, παρέ 
τήν ότουοΰν τών ούπω τοσούτων, όποίός περ άν ν)/αΓν 
υπάρχων νοοίτο (πρδς άλκήν δέ φημι τήν πνευρατι» 
κήν), ώς άνακραγείν δυνασθαι σαφώς * ε Έμολ δλ ρή 

) γένοιτο καυχάσθαι, εί μή έν τ φ σταυρφ τοΰ Χριστον, 
δι* ού έμοι κόσμος έ σταυρωτοί, κάγώ χψ χόσμφ;· 

ΠΑΛΑ. Πάνυ μέν ούν. 
ΚΤΡ. Τί δ έ ; ούχ έτερα ν είναι δώσομέν τήν καθα­

ριότητα τών χειρών Ιωάννου, παρά τήν έτερου, τού 
πρδς αρχήν άναθρώσκοντος πολιτείας ευαγγελικής. 

ΠΑΛΛ. Δώσομεν * πώς γάρ ού; 
ΚΤΡ. Είτα, είπε μοι, δίκαιος ών δτών δλων κριτή;, 

ταίς τών αγίων εύδοκιμήσεσι σύνδρομόν τ ε χαλ είσ­
άπαν έμφερή παρ* ημών έξαιτήσει τήν διχαιοσύνην, 
ήγουν δοκίμασα ς τής ένούσης ήμίν (ασθενείας τδ μέ­
τρον , ουδέν ών άν τις έχοι καλ δύναιτο χατορθούν, 
έξαιτήσει πλείον; 

, i z . e MICor . ix ,6 . M Psal . χνιι, 21. " G a l a U τι , 1«, 
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ΠΑΛΛ. Ούτω φημ\ κα\ αυτός * ούτω γάρ έφασκεν , 
δ Χρίστος, ότι ι τ φ πολύ παρέθεντο, πολύ ζητήσουσι 
-παρ' αυτού · > Δήλον δέ δτι κα\ τδ έμπαλιν αληθές· 
βραχύ γάρ που πάντως παρά τοΰ τδ έλαττον εί-
ληφότος. 

Κ Γ Ρ . 'ΑΟρει δή ούν τδ χρήμα έν νόμψ γραφόμενον, 
χαλ αναλόγως τοίς έκαστου μέτροις , τά παρ* αυτού 
ζητούντα θεόν. Ήμερότητος δέ τής έπέκεινα λόγου 
καλ φιλανθρωπίας υπάρχων πηγή κα\ γένεσις, απο­
πέμπεται μέν ούδένα των διά πίστεως προσδεδρα-
μηκότων αύτψ, προσίεται δέ μεθ' ών άν έκαστος έχοι, 
χαλ δωροφορίας δέχεται πνευματικάς, τδ ίσχύος έπ­
έκεινα παραιτούμενος πανταχή. Έ χ ε ι δέ ούτως ήμιν 
δ έπλ τψδε νόμος, έν τψ Αευΐτικψ· « Κα\ έλάλησε 
Κύριος πρδς Μωσήν, λέγων Λάλησον τοΤς υίοίς 
Ισραήλ, καλ έρείς αύτοίς· "Ανθρωπος δς άν εύξηται 1 
εύχήν ώστε τιμήν τής ψυχής αυτού τψ Κυρίψ, έσται 
ή τιμή τού Αρσενος άπδ είκοσαετούς έως έξηκοντα-
ετούς, έσται αυτού ή τιμή πεντήκοντα δίδραχμα αργυ­
ρίου τψ σταθμψ τψ άγίω, τής δέ θηλείας έσται ή 
συντίμησις τριάκοντα δίδραχμα. Έάν δέ άπδ πεν­
ταετούς έως είκοσι ετών, έσται ή τ ιμή τού άρσενος 
είκοσι δίδραχμα, τής δέ θηλείας, δέκα δίδραχμα. 
Άπδ δε μηνιαίου έως πενταετούς, Ισται ή τιμή του 
άρσενος πέντε δίδραχμα αργυρίου, τής δέ θηλείας, 
τρία δίδραχμα αργυρίου. Έάν δέ άπδ έξηκονταετών 
καλ επάνω, έάν μέν άρσεν ή , έσται ή τιμή αύτοΰ 
πέντε κα\ δέκα δίδραχμα αργυρίου ' έάν δέ θήλεια, 
δέκα δίδραχμα αργυρίου· έάν δέ ταπεινός ή τή τ ιμή, 
στήσεται εναντίον τοΰ ιερέως, κα\ τιμήσεται αύτδν δ 
Ιερεύς καθάπερ Ισχύει ή χε\ρ τού εύξαμένου, ούτως 
τιμήσεται αύτδν ό ιερεύς, ι Προσίεσαν μέν γάρ τίνες, 
εαυτούς είς άγιασμδν κα\ ανάθημα καταγράφοντες 
τ $ θεψ, καί άνατιθέντες ασμένως τήν τψ νόμψ δι-
ωρισμένην τών διδράχμων ποσότητα. Εί δέ δή τ(ς είη 
των ού λίαν εύσθενών, ήγουν τών ασημότερων, ούκ­
έτι μέν κατά νόμους ή έκτισις ήν. Δοχιμάζοντος δέ 
τού κατά καιρούς Ιερατεύοντος, δφλημά τι τοίς αύτοΰ 
μέτροις τδ Ισόπαλες ώρίζετο. Αύτη μέν ούν ή εμ­
φανεστέρα τοΰ γράμματος άφήγησις κα\ έννοια* 
άναμνήσαι δέ δείν άναγκαιον ύπολαμβάνω τούς τοίς 
Ιεροίς προσεδρεύοντας λόγοις δτι μάλιστα φιλομαθώς, 
ώς τοίς Φαρισαίοις ποτέ προσελάλει Χριστδς, καλ 
ταύτησΐ σαφώς τε κα\ έναργώς διεμέμνητο τής εν­
τολής. 01 μέν γάρ, είς έξίτηλόν τινα κα\ ούχ\ τψ 
νόμω διεγνωσμέ νον μεθορμισάμενοι βίον, καΐδιδάσκον-
τες διδασκαλίας εντάλματα ανθρώπων, κατά τδ γε­
γραμμένον , προσίεσαν λέγοντες, ι Διατί οί μαθηταί 
σου παραδαίνουσι τήν έντολήν τών πρεσβυτέρων; Ού 
γΑρ νίπτονται τάς χείρας, δταν άρτον έσθίουσι. ι 
Παραχρήμα δέ πρδς αυτούς ό Σωτήρ* ιΔιατί κα\ ύμείς 
παραβαίνετε τήν έντολήν τού θεού; Ό γάρ θεδς είπε, 
Τέμα τδν πατέρα σου καί τήν μητέρα σου, ίνα εύ 
σοι γένηται· ΰμείς δέ λέγετε, "Οςέάνείπητψ πατρλ 
αύτοΰ καλ τή μητρ\ αύτοΰ, Δώρον δ έάν έξ έμού ώφε-
ληθής, ού μή τιμήσει τδν πατέρα αύτοΰ, κα\ τήν μη­
τέρα· κα\ ήκυρώσατε τήν έντολήν τοΰ θεοΰ, διά τήν 

J ΕΤ VERITATE. LIB. XVI . ΙΟΓ,Α 
PALL. Idem ego quoqoe senlio; sic enim dice-

bat Cbristas: t Apud quem multuai deposaerunt, 
multam eliam pelent ab ipso". » 578 Q u o < 1 

ipsom vicissim quoqoe scilicet verum est, paruin 
nempe ab eo qui minus accepit. 

CYR. Vide itaque idipsum lege sanciri, Deura-
qne pro cujusque hominis mensura ab eo rationem 
exposcere; qui, cum infinitae benignitatis atque clc-
raentiae fons sit et origo, neminem ad se cum fide 
accedentem rejicit, sed unumquemque ea ferentem 
quae habuerit, admiltit, et oblaliones spirituales 
suscipit, quodque supra vires est ubique recusat. 
Sic autem habet lex bac de re constituta in Leviti-
co : c Et lotutus est Dominus ad Moysen, dicens . 
Loquere filiislsrael, et dices ad eos : Homo quicun-
que voveritvotum, ut pretiam animae soae Domino, 
erit pretium masculi a viginti usque ad sexaginta 
annos, erit pretium ejus quinquaginta sicli argenli 
pondere sancto. Feminae autem erit prelium t r i -
giata siclL Si vero a quinque annis usque ad v i -
g in t i , er i l pretiura masculi viginti s i d i , feminas 
aotem decem sicli. Α mense usque ad quinque an-
nos, crit pretium masculi quinque sicli argenti, fe-
mina? autem tres sicli argenti. Si autem a scxaginta 
annis et supra, siquidero raasculus fuerit, crit pre-
tium ejus quindecim sicli argenti; si autem femina, 
decem sicli argenti. Qood si pauper fuerit ad pre-
iium, stabil ante sacerdotem, et aestimabit eum sa-
cerdos, ui polerit manas voventis, sic sesiimabii 
eum sacerdos · · . > Adibanl enim nonnulli, et se-
ipsos in sanctificationera et donum Deo ascribe-
bant, et definitum lege namerum eiclorum liben-
ter dicabant. Quod si quis non admodum potena 
fuisset, &eu ex ignobiliorum numero, non amplius 
ex legispraescripto pecunia soWebatar, sedcjusar-
bilratu, qui eo teropore sacerdotis officio fungere-
tur, certum quiddam debilum, quod solventis v i r i -
bus aequale essel, definiebatur. Atque haec est 
aperta Htterae exposilio ac sententia. Opportunnm 
autem arbitror commemorare iis qui studiosissime 
sacris Litleris iucurobunl, olim cum Pbarisa30s allo-
qaeretar, Christum bujus precepli perspicue atqae 
evidentcr mentionem fecisse. Qui, cum ad vanam 
quamdam et minime lege sancitam vivendi ratio-

i nem sese translalissent, et docerent doctrioas man-
data hominum, sicnl scriptum est, acoesserunt d i -
centes : ι Car discipuli 573 * u» transgrediaulur 
mandatum seniorum ? non enim lavant manus, cum 
panem manducant: ι statim vero ad illos Salvator : 
ι Quare et vos transgredimini mandatum Dei ? Deos 
enim dixil : Honora patrem tuam et malrem tuam, 
ut bene sit l i b i ; voe aulem dicilis : Quicunqoe 
dixerit patri soo et matri suae: Donam quodcunqae 
ex me libi proderit, non honorabit patrem euum et 
matrero. E l irrilum fecislis mandatum Oei propter 
tradilionem veslram i v . · Nam, cam pecuniae lacri-
que admodum cupidi essent Phariasei, quam pluri-

M Loc. xir, δβ. ·· Levit. x x m , 1-8. w Mat th . xv, t -6 . 
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inos videre cupiebant ad censum lege constituium Α παράδοσιν υμών. > Έρασιχρήματοι μέν γΑρ χ*λ ^ 
venirc, utqueeorum sacculi impterentur, qaae quis-
que accedens ferret, avidissimis roanibus coUige-
bant. Verisimile aulem est nonnullos censam ab-
nuere, qui cunclationis su& excusalionem baberent 
baud illiberalem, paopertatem nimirum; el quod iis 
rebus patris matrisquc sencctatem sibi alere ne-
cesse esset, qu* ipsi eumrao cum labore vix para-
rent. Haec cum audirent scelesli i l l i Pliarissei, taor-
tabanlur ut alacriter ad mnnera Deo dicanda per-
gereat: qua in re neqoe aequitati consentanea sen-
tiebant, el legis praescripla contemuebanl, quae de-
creverat ut qoam dUigentis&ime reverenliam erga 
parentes exbiberent, et eis curam irapendereat: sed 
monebanl ut vale illis dicentes, ea exsequerentur 

λοχερδείς Αγαν δντες οί Φαρισαίοι, πλείστους pb 
δσους δρ£ν έπεθύμουν πρδς τήν χατΑ νδμον ιόντος 
άπογραφήν, ίνα δή σφίσιν Αδρύνοιτο τΑ βαλαντχχ, τε 
παρ* έκαστου τών προσιόντων άπλήστω χεαΛ O*AU-
γουσιν. 'Αλλ' ήν είκδς Αναδυεσθαί τινας τήν άχοχρ» 
φήν, βκνου πρόφασιν έχοντας ουκ άγενντ; τήν χτ*τ 
χείαν, καί τόγε δή χρήναι δεϊν γηροκ^μ^Ιν πατεας 
ήγουν καλ μητέρας 9 έξ ών αύτολ κα\ ού συν ttpir. 
βραχεί πορίσαιντο* μόλις ταυτ\ μαθοντες οί άλτττζρβι 
Φαρισαίοι, προύτρεπον έτοίμους ίέναι ιτρ^ς τήν 4νε· 
θεσιν, ού τά είκότα φρονούντες έ τ ι , x x \ τδ νόμφ ω> 
κούν έκτε τι μη κότες, τδ άχοχεραίνειν Γ3 μάλα, *rji \ 
τήν είς γονέας αιδώ, καλ φειδούς μετχποιεισθχι ττ; 
είς αυτούς, έ£0ώσθχι δέ μάλλον έχτφο^Λ>ύνταςifa 

quae lex ipsa prseocriberet. Nam, qoia ex iegis de- Β πως, τά νενομισμένα πληρούν. Επε ιδή γΑρ έγχλ^α 
κα\ γραφή κατά νόμους ήν τδ σφετερίαασδαί τι τώ» 
είς δόξαν θεού προσενηνεγμένων, δώρον δέ ήν faat 
τοίς άναθήμασιν, έδίδασκον λέγειν έξαιτονσι τάςεχ> 
κουρίας τοίς γεγεννηκόσι* c Δώρον δ άν Ας έμού άω-
ληθής, ι τουτέστιν, δπερ Αν σοι δψην έγώ, τοϋτέ 
έστιν ανάθημα, κα\ λελυπηκώς ίσΟι τοι τδν νέρσν, ύ 
είς δόξαν θεού παραχλέπτων καλ ΑνοσΕεος λιμέ***. 
Άκαταιτίατον δέ τήν είς γονέας άπανθρωχίεν &ε6-
6α ιού ντο ύπαρχε tv οί τών αίσχίστων αν#το£ ένθε­
των είσηγητα\, θεφ μάλλον άναθείναι τά (ντε ατέ 
τδν νόμον ήρημένοις. Τούτο, οΐμαι, έστλ τδ, ι *0ςέ» 
είπη τφ πατρί αυτού ή τή μητρ\ αύτου, ΑώρπΙΰ» 
έξ έμού ώφεληθής, ού μή τιμήσει τδν πατίρε βδ-

crelo crioien erat aliquid ex iis qiwe ad Dei gio-
riam oblala eseent, inlorverlere, ea vero, quc dedi-

.cabantar, dona vocabant : i l l i docebanl ut parenti-
bus vilae subsidia repelenlibus dicerenl: c Donum 
quodcunque cx me tibi proderit, ι id est, quod tibi 
daturus essero, id Deo consecratum esi, scitoque te 
legero violalurum, si quae ad Dei gloriam dicata 
sunl furlim sustuleris, el impie acceperis. Illam 
vero in parentes inbumanilalera culpa omni vacare 
asserebant, ac lurpissimorura commenlorum Ks 
auclores erani, qui suas facaltatea Deo poiius ex 
lege consecrare staluebant. Hoc eei, ut opinor: 
c Quicunqoe dixerit palri iuo aot matri suse : Do-
nura quodcunque ex me libi proderit, non honoriA- ^ τού, ή τήν μητέρα αυτού. » Έξέστω γάρ δή τέ -ή 
cabit pairem saum aut matrem suaro. ι Lieeat 
ooim hac in re DOD bonoimre patrem, neque matri 
rcverenliam exhibere iis qui dicunt, « Donam 
quodcunque ex me tibi proderit, ι id eel, quod si 
darero, libi prodestet, id Dei donom est; itaque 
Dei donorum for erie. 

574 P^LL. Uecte ac vere dictom eaee censeo. 
CYR. Jut» vero, cum bistoriae ratio persptcua ia-

cla sit, veniamus ad spiritualia, et intelligentiam 
sensibilibus figuris aUiorem pertracterous. 

PALL. Veniamus sanc. 
CYR. Ilausquisquc nostrum, Palladi, qni fide 

jusliOcati et in Spirilu sancliQcali sumus, donum 
Deo sacrum factus est. Singuli porro viUra nostram 

τιμφν πατέρα, μήτε μήν αίδώ ποαίσθαι μητρ^, 
τοίς λέγουσι *ι Δώρον δ Αν έξ έμού ώφεληθ^ς, ι ωύΥ 
έστιν, δπερ Αν σοι δους, ώφελήσαιμι τυχδν, τούτο 
θείον έστι δώρον, κα\ τών ίερών αναθημάτων έση 
κλοπεύς. 

ΠΑΑΑ. Όρθώς τε κα\ αληθώς είρήσθαί φημι. 
ΚΤΡ. Επειδή δέ δ τής Ιστορίας ήυΐν obx α σ υ ^ 

φανώς έχει λόγος, ίωμεν έπλ τά πνευματικά, xx\ τ ^ 
τών αίσθητών έπέκεινα θεωρίας άψώμεθα. 

ΠΑΛΑ. "Ιωμεν. 
ΚΤΡ. Έκαστος ημών, ώ Παλλάδιε, τών έν πίστει 

δεδικαιωμένων κα\ ήγιασμένων έν Πνεύματι, ίερδν 
ανάθημα γέγονε τφ θεφ . Όφείλομεν δέ τψ Χριστφ 

Chrislo debemus.UlenimbeatusPaulus ait: c Pretio ρ τήν οίκείαν ζωήν έκαστος. 'Ος γάρ δ θεσπέσιος t f t 
. Ρ W T _ . „ Παύλος, ι Τιμής ήγοράσθημεν, καλ ούχ έσμέν εαυ­

τών, ι Καλ, ι Είς υπέρ πάντων άπέθανεν, ίνα οί ζώντες 
μηχέτι έαυτοίς ζώσιν, άλλά τψ υπέρ αυτών άποοε-
νόντι χαλ έγερθέντι. ι Κατεχτήσατο γΑρ ημάς δι 
εαυτού τψ θεψ χα\ Πατρλ , τιμήν ώσπερ τινά κατ*· 
θεις τήν υπέρ ημών, τδ ίδιον αίμα. Προαίεμεν οδν 
άρα τψ πάντων Σωτήρι Χριστψ διά 7τίστεως χαλ 
αγιασμού, τών είς ημάς παρ* αυτού γεγονότων, προσ­
άγοντες τήν άντέκτισιν, τής έν ευσέβεια ζωής τή» 
άνάθεσιν. 'Αλλά διάφορος κα\ούχ εΓς vooiV Αν ύπάρ· 
χειν, καλ μάλα είκότως, της προσαγωγής δ τρόπος. 
Οί μέν γάρ, ούκ άγαν εύσθενώς, οί δέ, θερμότερα:; 

^mpti sonias, et non samus n o s l r i e l . · E t : c Unus 
pro omnibus mortuas est, u l qui vivunt, non adbuc 
£ibi vivant, sed ei qui pro ipsls mortiHis est ei re-
surrexit ι Acquisivit enim nos per se Deo ac Pa-
t r i , suo sanguine lanquam pretio pro nobie perso-
luto. AccedimuA igitur adomaiumSalvaioremChri-
eiura per fidem et sanctiflcaliooem, eorum que ab 
QO accepimus, hanc vicera referentce, u i vUara quae 
in pielate ducitur, i l l i dedicemus. Hujas autem 
oblalionis genus non simplex esse ialelligitur, sed 
muliiplex; et quidem satis convenientor. Nonnalli 
cnim non salis forliter, alii autera fervcnlioribus 

• 3 l Cor. vn, «« I ! Cor. v, 15. 
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ώσπερ προθυμίας είς τούτο δι£ττουσιν, κα\ σφρι- Α studiis adcam rcm prosiliunt, ct vegela mente, vigi-
γώση διανοία, κα\ νώ διεγηγερμένφ , χα\ άκμαιοτά-
ταις .όρμαίς Γενται πρδς κατόρθωσιν, ών Αν δεήση 
πληρούν, κα\ άποπε ραίνει ν δυνασθαι τδ αύτφ δοκούν. 
Elcv δ* Αν ούτοι, χατά γε τδ έκ τής Ιστορίας ύποδη-
λούμενον οί άπδ είκοσαετούς κα\ έως έξήκοντα έτους* 
Ανέρχεται μέν γάρ έως εξηκοστού λοιπδν έτους, εύ-
αβενές είναι τδ σώμα, κα\ έν τοις άκμαιοτάτοις κι-
νήμασι. Βέβηκε δε ήδη κα\ 2££ωταί πως ό νούς, και 
μάλα έπιτηδείως έχει πρδς παραόοχήν, ών άν έλοιτο 
μαθείν. fO δέ είδως τδ πλάσμα ημών, κατά τδ γε­
γραμμένον, έγνω που πάντως τοιάνδε τινά καλ έν 
ψυχαίς ήλ:κίαν. Έξ ομοιώσεων γάρ δ λόγος τών 
σωματικών δϊέρπει που πάντως έπ\ τά νοητά. Είτ* 
ούν άρσεν εΓη τυχδν, εΓτ' ούν θήλεια, τής νοητής 

Iantique animo, ac valenlissiroo conalu ad ea eisc-
quenda pergunt quae prastare opus est, quaeqne i l l i 
placent. Hi auiem sunt, ut ex historia signiQcatur, 
qui aelatem agunt a vicesimo anno usque ad sexa-
gesimqm inlerjectam : tum enim incipit firmum 
csse corpus, et valentissimos habere motus usquo 
ad sexagesimum annum, eoque tempore erecta. 
consistit, et corroborata est quodammodo incns, e| 
aptissima ad ea quae discere velit accipienda. Qui 
vero novit figmcntum nostrum, sicut scriplum 
es l 8 7 , is omnino intelligit ejusroodi qtiamdam eliam 
in animis aetatcm : nam e simiiitudinibus corpo-
rcis ad spiritualia progreditur oralio. Sive ilaqjue 
masculussit, sive femina, cum spiriluali aelale adhuc 

ηλικίας έν άκμαίς έτι κείμενοι, προσκομιζόντων β Crma sunt ac vegela, oiTerant qua? lege praescripta 
τΑ ώρισμένα, τουτέστιν,. άρσην, ώς έν διδράχμοις 
ττχντήκοντα τδν άρτίως έχοντα, κα\ ότι μάλιστα 
«λεώτατον, τής πνευματικής λατρείας καρπδν, δς 
Αιά τών έπτάχις έπτά , πρδ; λήξ;ν ήδη τήν άνω­
τ ά τ ω , κα\ είς τελειότητα με μαρτυρημένος όράται 
σΛφώ;/Η δέ γε θήλεια πάλιν, ώς έν διδράχμοις τριά-
χοντα* μείον μέν γάρ ή τδ άρσεν ευδοκιμεί, προσκο­
μίζει δήούν όμως ώ ; κατ' Ιδίαν φύσιν, τδν έν τελειό-
τητι κχλ πόνψ καρπδν, ώς διά τριών δεκάδων ύπο-
δηλούμενον. Ό δέ άπδ πενταετούς, κα\ έως είκοσα­
ετούς, ει μέν άρσεν είη , διδράχμων είκοσι ποιείται 
κατάθεσιν. Εί δέ γε θήλεια, δέκα. Έκ πέντε γάρ , 
ο'μαι, κα\ μόλις ετών, άρχεταί π ω ; ό νούς άναμύειν 
ώσπερ είς σύνεσιν, νήπιο πρεπή μέν έτι κα\ ασθενή, 
πλήν ίονσαν ώς έπ\ τδ άμεινον, έπίδοσιν δέ τήν είς τδ 
Αείπω; εύσθενές τδ σώμα ποιείται "Η ού συνιεί; δ λέγω; 

ΠΑΛΑ. Κα\ μάλα. ^ C 
ΚΤΡ. Συμμεμέτρηται μέν ούν ταίς πνευματικοί; 

εύρωστίαις καλ δ παρ' έκαστου καρπός. Κατόπιν δέ 
πανταχού τδ θήλυ τού άρσενος, κα\ έν ήμίσει πολ­
λάκις. "Οτι γάρ τδ σκεύος ασθενές, μεμαρτύρηκε σα­
φώς δ θεσπέσιος Παύλος. Αείπεται δέ τής Ανδρών 
ευφυίας, κα\ σιωπ£ μέν έν έκκλησίαις. Ού γάρ πε-
ηίστευται λόγον, εύσθενές δέ ούτι που πρδς κατόρ-
θωσιν Αρετής, ώς άν δρφτο άρσεν. Άπδ δέ γε μη­
νιαίου, φησί, χαι έως πενταετούς, πέντε μέν δίδρα­
χμα τδ άρσεν* τρίαδέαύ, τδ θήλυ. Καί τοι τίς γένοιτο 
παρά βρεφών ό καρπός; Ούκούν πως άρτιγενές έν 
Χριστφ παιδίον δ λόγος ήμίν ύπαινίττεται, οΤς και 
τδ γάλα πρέπειν είς τροφήν δ ίερδς έφη Παύλος. 
Τών γάρ άρτι κεκλη μένων διά τής πίστεως, κα\ νη 

sunt, id cst masculus lanquam in quinquaginta siclis, 
integniro atque in primis perfectumspirituaiisciiUiis 
fruclum, quem per septies seplem absolulissiinum 
pcrfcclissiimimque esse aperte tcstalum est. Fc-
mina rursus lanquam in siclis triginta; mintis enim 
laudis meretur illaquidem, quam masculus, oQert 
tamen frucium u l i n sua natura perfectum, el laborc 
partum, triccnario numero stgnificatum. 575 Quis-
quisvero sepra quintumannumusquc ad viccsimum 
fuerit, masculus quidem siclos viginli solvii, al fc-
imnadccem. Α quinto namque, ut opinor, anno vix 
tandem animus tanquam respicere ad intclligentiam 
incipit: puerilem quidcro adhuc illam cl infirmain, 
sed proGcientem lamen; corpus etiam continenler 
ad robur ac firmilalem progressionem facil. Intelli? 
gisne quod dico ? 

PALL. Sane quidem. 
. C Y R . Igitur spiriluali robori fruclus quoque, 

quem singuli homiiicsferunt,sequalisest; acfemiiia 
ubique est masculo iaferior, sa?pe dimidio minor; 
nam, quod infirmura sit >as, testatus est aperte 
beatus Paulus · · ; posterior est etiam viris felicitale 
nature, ac lacet ea quidem inecclcsiis : ueque enim 
sermonis officium ci creditum est, neque satis for-
lis ad virtutis munera exsequenda, ut esse mascu-
lus cernitur. Α mense autem, inquit, usque ad 
qu in tum anuum quinque siclos solvit masculus, fe-
mina vicissim tres. Atqui ab infantibas quinam 
fructus exsislat? Ergo modo genitum in Christo 
puerum Scriptura nobis insinuat, quibus accom-
modatum ease alimeDlum lac beatus Paulus ait **. 

πιαζόντων έτι* βρ*χύς ό καρπός* καλ τούτο είδότες οί D Nam ab iis qui roodo vocali 6unt per Gdero, et 
θεσπέσιοι μαθητα\, τοίς έξ εθνών έπιστέλλουσι, κα\ 
τής πλείστης δσης εύαγγ^ικής εντολής δοθείσης 
παρά Χριστού , φυλαττεσθαι δείν άπό τε πορνείας 
χαλ πηχτού καλ αίματος. Ταύτα δέ δρώντας εύπρά-
ξειν έφασκον. Ού γάρ τοι τοίς άγαν φορτικοίς κατα-
βαρύνεσθαι χρή τδν τρυφερδν έτι κα\ νηπιάζοντα 
νούν. Προσετίθη δέ δ νόμος, έξαιτείσθαι δείν τούς 
άπδ έξακονταετούς καλ επάνω, άρσενα μέν, δέκα καλ 
πέντε δίδραχμα, θήλειαν δέ, δέκα. Τδ γάρ ήδη νενευ-

infantes adhoc sunt, exiguus est fructus : idque 
cum scirent beati i l l i discipuli, iis qui erant ex gen-
tibus, quamvis a Cbrislo quam plurima eyangelica 
praecepla tradila essent, scribunt ut caveaitl afor-
nicatione, ct suffocato ot sanguiue, qiue servantes, 
bene aciuros d i x c r u n l 7 0 : neque enim gravioribus 
pra?ceptis onerandus cst tener adbac et paerilis 
animus. Addidit ctiam lex, cxigendum e&sc ab eo 
qni scxagosimum annum ac supra natuft esset, g 

#T j>a3jr W f 15. M I Cor, T I I , 5; I Peir. m, 7. «· nebr. v, 42; I Cor. m, 2. " Act. xv, 30. 
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loafculo quidem quindeclm sicios, a femina decero. Α κδς ε!ς τδ άναλχί τε και αδρανές, ούχ Αν γένοιτο τ*; 
Ea eain aeUs quae jam ad imbecillitaiem infirmita 
temqoe vergit, non adraodum fructaosa est, ul se-
nescentes arbores cerle vidcmus effeta radice aegre 
fraeuis edere. Ergo Deus Ule joslos plane et i n i -
sericors pro cujusqoe alacritate et animi facaltale 
fructos accipit; neque imbecillem el in vergenle 
jamxlate positum repudial, el tanquam inOrmam 
rejicit, neqoe rareas finnum inhonoratum abire 
s in i l ; sed latiorem campum qaodammodo aperit, in 
qoo qubquis voluerit, pro modo virium sibi lau-
dem pariat. Quiaotem infirmiores sunt fortasseet 
rudiores, ipsos babebit loco census, et cuique prse-
scribet qood virea ferent: id enim est, 576 u l 

opinor, c Stabit coram sacerdote, et aestimabit eom 
tacerdos, qoantom potesl roanus voventis. · 

PALL.Quam subttlis expositiol 
CTR. Offerenda est igitur Deo, Palladi, tanquam 

odor suavilatis, ac tanquam dcbitum quoddam digna 
sauctis bominibus conversalio, et excellentis v i tx 
gloria; scis enim quemdaio sanctum virum scri-
psisse : « Honora Dominum de luis justislaboribus, 
ctprimitias illioffer de tuis justiliae fructibus n . ι 
Nam prisci i l l i homines boum viclimis et thure se 
Deura bonorare pulabant : ea enim erat legalis 
conversationis via: sed nos, qai jam in Christo per 
fldeoi praeslantiorem alque meliorem viam ingredi-
mur, adorationem, quae in spirilu ac veritate Ot, 
Deo dicabimus, omnem rudenteni, ut dicilur, mo-

έν εύκαρπία πολλή t καθάπερ Αμελεί χαλ τΑ γτρέ-
σκοντα τών φυτών, παλαιού μένης αντών τής f ίζτς, 
κατοκνούντα φαίνεται πρδς τήν ωρίμων εχ€όπ. 
Ούκούν ό δίκαιος Αληθώς χα\ φιλοικτίρρων 
αναλόγως ταΓς έκαστου προθυμίαις, χαλ τ ή χατά** 
έπιτηδειότητι, δέχεται τούς καρπούς, οΟτε το Ατα)π 
κα\ Αφηβηκδς, έξω τε λόγου τιθε\ς, χαλ Αποπέχ» 
ώς Αδρανές, ούτε μήν άγέραστον τδ εύσθενΑς Avtf̂ . 
Ανευρύνων δε ώσπερ τοις έθέλουσι τδ εύοοχφώ, 
χαθ' δν Αν έκαστος έχοι τρόπον. Τούς δέ γε τήνίξπ 
Ασθενέστερους, τάχα δέ που καλ όλιγογνώμονχς, J> 
τδς έξει, τήν καρποφορίαν επιμέτρων έκάστω ΆζΠ 
Ισχύ ν. Τούτο γάρ, οίμα:, έστ\ τδ, ι Στή σεται fco* 
τίον τού Ιερέως, κα\ τιμήσει αύτδν δ Ιερεύς, χαίΓ 5π» 

^ Ισχύει ή χε\ρ τού εύξαμένου. ι 
ΠΑΛΑ. ·Πς ίσχνδςό λόγος! 
ΚΤΡ. 'Ανακομιστέον δή ουν, ώ Παλλάδιε» τ φ * * 

καθάπερ όσμήν εύωδίας, καλ δφλημάτων αντέξει, 
πολιτείαν άγιοπρεπή, κα\ τής εξαίρετου rk 
αύχήματα. Γεγραφότος δέ δή τών άγίω* δ*χΛ* 
τινδς, ε Τίμα τδν Κύριον άπδ σων δικαίων τέ**ν 
κα\ άπάρχου αύτφ άπδ σών καρπών δλχχωτΑΕς * 
Βουθυσίαις μέν γάρ οί πάλαι χαλ λιβανοπο^ ψ** 
τιμ$ν* πολιτείας γάρ ήδε τής κατά νόμι* tf& 
δέ λοιπδν οί έν Χριστφ διά πίστεως, τή» ϊ*μν» Λ^ 
προφερεστέραν ίόντες τρίβον, τήν έν πνεύρατίτιχΛ 
άληθεία. προσκύνησιν άναθήσομεν τ ω θ ε ψ , τάντι j»b 
ώσπερ σείοντες κάλων, εΓς γε τδ δυνασθαι γεν*»ς 

Tcntes, ut streiiue quae oporlcl perficiamus, erdo- ^ διαπεραίνειν Α χρήν, άναθήμασι δέ τοίς πνευμβτΛ*ς 
: - Λ - Χ Τ

 τ δ χαλ Ιεροϊς καταγεραίρειν θεόν. Φημλ γάρ *Wt 
διαμεμνήσθαι δείν λέγοντος έναργώς διά τού χανσ*ν 
φου Μωσέως, ι Τά έκπορευόμενα διά τών χιιλί*η 
σου φυλάξη, ι τουτέστιν, δπερ άν εδξτ}, διαπεραί­
νειν έπείγου κα\ μάλα γοργώς. Χρ^μα γάρ έν τού­
τοις ό μελλησμδς ούκ άζήμιον. t Έάν γάρ £&ξ$, 
φησ\ν, εύχήν τψ Κυρίψ, υ,ή γρονίτ^ς τοΰ Αποδού­
ναι αυτήν · άγαθδν τδ μή εύξαΛαΙ σε , τ^ ΛξοΛ&σ/ 
κα\ μ ή άποδούναι. ι 

ΠΑΛΑ. 'Αληθές. 
ΚΤΡ. Κα\ μέντοι τής εύτεχνίας τδν εύφυά σχ»5>ι 

τής έπί γε τψ δείν άποπεραίνειν εοχάς χα\ δω> 
γίας, άναμάθοι τις άν ούχ έτέρωθεν απλανώς, 
δτι διά τοΰ νόμου. Γέγραπται γάρ, δτ ι ι Αΰχνος το^ 

nis spiritaalibus ac sacrU Deum voneremiir. Nam 
ego quidem ceneeo meminisse oporlere verborum, 
quae per sapienlissimum virum Moysen aperle d ic i t : 
« Quae egrediuutur de ore tuo servabis T t ; ι id est, 
quodconque voveris, oronibns viribus contende u l 
perficias : nam in his rebus cunctalio non esl ioi-
ponila.« Si enira voveris, > hiqait, c votura Doraino, 
ne moreris reddere illud : bonnm est non vovere le, 
qaam vovere et non reddere T 1 . > 

PALL. Verum est. 
CYR. Alqui industriae in solvendis votis atqne 

nuncupationibus aptum propositum non aliunde 
ccrto discere licet, quam ex lege. Scriplum 
ost enira : c Lucerna pedibus meis verbum tuum, 
r t lumen eemitismeis T k . » Quid enun? nonne lege D ^ 0 0 ^ Ρ™ ό νόμος σου, χαλ φώς ταΐς τρίδοις ρον-
divfna, tanqoam lujmne praeunte, ducimur? nonne 
pcr viajn rectam certamqoe facile currel, cui splen-
dor inde exehtens tanquam fax quaedam affulse-
rit? 

PALL. Qois idneget? Peallit cnim profeclo bea-
tusDavld : c Pnoceptam Domini lucidum, illuminans 
ocoloa T e . * 

CYR. Sed quomodo praeclaram ac purissimam 
vilam vivendo, et summa3 probitatis raores Deo 
lanquam praechrum donum offerendo, mereri lau-
dem possimus, apertissime inlelliges ex aliis re-
sponsis qus nobis prsecipit Deus. Sic aulera ha-

Ή γάρ ούχ\ νόμψ τψ θείψ φωταγωγού μέθα, xt\ 
οΐμον όρθήν τε χα\ απλανή διφττοε τ ι ς αν, λύχνε* 
ώσπερ τινά τάς εκείθεν έχων αύγάς; > 

ΠΑΛΛ. Πώς γάρ ού; Τάλλει γάρ π ο υ χαλ δ Ιεσχε-
σιος Δαβίδ* c Ή εντολή Κυρίου τηλαυγ-ής, φωτίζουν 
οφθαλμούς, ι 

ΚΤΡ. Τίνα δή οδν τρόπον εύδοχεμήαομεν, 
εύκλεά τε κα\ πάναγνον διαζώντες β ί ο ν , χ χλ λαμα^ 
ανάθημα τψ θ ε ψ , τούς τής άγαν έπχχεχχέας ά** 
μοντες τρόπους, είση τοι καλ μάλα ο^εωό^ς , xal • 
έτερων ήμΐν θεσπισμάτων έπ ισκήπτοντος του ^ 

u Prov ιιι, 0. T i Deui. xxm, 2 2 . 7 1 Ecclc. ν , 3 . n Psal. cxvm, 105. , e Psal. xviix, 9^ 
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"Ίζχει δέ οδτως έν τοις Άριθμοίς* c Κα\ έλάλησε 
Κ ύ ρ ι ο ς προς Μωσήν λέγων* Λάλησον τοΤς υίοϊς 
Ι σ ρ α ή λ καΐ έρείς προς αυτούς* Άνήρ ή γυνή ος Αν 
μεγάλως εύξηται ευχή ν άφαγνίσασθαι άγνίαν Κυρίψ» 
όλπδ οίνου χα\ σίκερα άγνισθή σεται. ΚαΙδξος έξ οίνου 
χαλ δξος έχ σίκερα ού πίεται, χα\ δσα κατεργάζεται 
Αχ σταφυλής ού πίεται, σταφυλήν πρδσφατον κα\ 
οταφίδα ού φάγεται πάσας τάς ημέρας τής ευχής τού 
Αγνισμού αυτού, άπδ πάντων δσα γίνεται έξ αμπέ­
λου, οΤνον άπδ στεμφύλων έως γιγάρτου ού φάγεται 
πάσας τάς ημέρας τού άγνισμού. Ευρδν ούκ έπελεύ-
σεται έπλ τήν κεφαλήν αυτού , έως άν πληρωΟώσιν 
αί ήμέραι, όσας ηύξατο Κυρίψ. "Αγιος έσται τρέφων 
κόμην, τρίχα κεφαλής πάσας τάς ημέρας τής ευχής 
Κυρίψ. Έ π ι πάση ψυχή τετελευτηκυίφ ούκ είσελεύ­
σεται έπΙ πατρ\ καί μητρ\ , κα\ έπ* άδελφψ κα\ έπ* 
Αδελφή, ού μιανθήσεται έπ' αύτοίς, αποθανόντων 
αυτών, δτι ευχή θεοΰ αυτού έπ' αύτψ έπ\ κεφαλής 
αυτού. Πάσας τάς ημέρας τής ευχής αύτοΰ άγιο; έσται 
Κυρίψ. Έάν δέ τις Ιανάτω άποθάνη έπ' αύτψ έξά-
πινα, παραχρήμα μιανθήσεται ή κεφαλή ευχής αυτού· 
και ξυρήσεται τήν κεφαλήν αύτοΰ ή άν ήμερα καθα-
ρισθή, τή ήμερα τή έβδομη ξυρηθήσεται· κα\ τή 
ήμερα τή ογδόη οίσει δύο τρυγόνας, ή δύο νεοσσούς 
περιστέρων πρδς τδν ίερέα, έπ\ τάς θύρας τής σκηνής 
τού μαρτυρίου. Κα\ ποιήσει ό ίερεύς μίαν περ\ 
Αμαρτίας, κα\ μίαν είς ολοκαύτωμα* κα\ έξιλάσεται 
περί αυτού ό ίερεύς περ\ ών ήμαρτε περί τής ψυ­
χής , κα\ αγιάσει τήν κεφαλήν αυτού έν εκείνη τή 
ήμερα, ή ήγίασε Κυρίψ, πάσας τάς ημέρας τής ευ­
χής , κα\ προσάξει άμνδν ένιαύσιον είς ολοκαύτωμα 
πλημμελείας. Κα\ αί ήμέραι αί πρότεροι άλογοι έσον­
ται, δτι έμιάνΟη ή κεφαλή ευχής αύτοΰ. ι 

ΠΑΛΛ. Ούκ Ατραχυ μέν τδ χρησμώδημα συνιδεϊν, 
«ήκιστά γε μήν, ούχ\ τού νόμου λεπτήν παθόντος τήν 
£άσανον. Τδ γάρ μή ψιλούσθαι τήν τρίχα, μακράν 
δέ άνείναι κα\ κατασείεσθαι κόμην, οίνου τε κα\ δξους 
χαί σταφίδο;, κα\ μήν καλ γιγάρτων άποφοιτάν, 
-ποίον Αν έχοι λατρείας τρόπον; 

Κ Τ Ρ . Ούδένα μέν, ώ Παλλάδιε, κατά γε τδ αληθές, 
είπερ τις βλωςαύτδ κατά φύσιν δ τί ποτέ έστιν κατα-
6ροίτο τδ χρήμα. Ούκ άθαύμαστός γε μήν ό τού νό­
μου σκοπδς, τά Ελλήνων έθη μεταχαράττοντος εύ-
τέχνως έπλ τά πρεπωδέστερα, καλ μετατιθέντος 
άστείως είς είκόνα ζωής ευαγγελικής, κα\ τδ είκαίον 
είναι δοκούν. Ούκούν είτψ περ είη σκοπδς άφαγνίσα-
σθαι τψ θεψ κατά τήν μεγάλην εύχήν, τουτέστι κατά 
γε τδν τής άνωτάτω πολιτείας τρόπον, κα\ δικαιοσύ­
νης εντελούς όρθήν καλ άμώμητον τρίβον, οίνου κα\ 
σιχέρατος οίχέσθω μακράν, τουτέστι, παντδς τού 
χαταμεθυσκειν Ισχύοντος, καλ καταθολοΰν είωθότος, 
Απαλλαττέτω τδν νούν. Είεν δ' άν, οΐμαι, ταυτ\ φρόνη­
μ α κοσμικδν, γεώδεις έπιθυμίαι, μέριμναι σαρκδς, 
είχαίοιπερισπασμοί* ταύτα τοι παθόντας τών Ιερέων 
τινάς λόγος έθρήνει προφητικός, ώδί πως έχων ι "Οτι 
ίσρεύςκαλ προφήτης έξέστησαν διά τδν οΐνον, άπδ 
τ η ς μέθης τού σίκερα. ι Καλ μήν κα\ περ\ έτερων ό 

betur io Numeris : c Etlocutug est Domlous ad 
Hoysen, dicens : Loquere filiis Israel, et dieee ad 
eos: Vir aut malier, quicunque voveril magnam vo-
lum, ut consecret sanctiOcationem Domino, a viao 
et sicera purificabit se; et acetum ex vino, 577 e l 

acetum ex sicera non bibet, et quaecunque fiunt ex 
ova, non bibet; uvam recentem et uvas passa? non 
comedet omnibus diebus voti sanctificationis suse, 
ab omnibus quae fiunt ex v i le ; vinum ex vinaceis 
usqne ad semen acini non comedet omnibus diebas 
voli sanctificationis sua3. Novacula non ascendel 
super caput ejus, quoad impleti foerint dies, quot-
quot vovit Domino. Sanctus er i t , nutriens coraam, 
crinem capitis omnibus diebus voti Domino. Ad 
omnem animam mortuam non ingredietur; in pa-
tre el matre, et in fratre et sorore , fion inquinabi-
tur in ipsis, cum moriuntur, quia volum Dei sui 
super ipso, in capite suo. Omnibus diebus voti sui 
sanctus eril Domino. Quod si quis morte morialur 
repenle super eum, slatim inquinabitur caput voti 
ejus, et londebit caput suum, quo die purgalus fue-
rit , die seplimo londebitur, el die octavo feret duos 
turtures, vel duos pullos colurabarum ad sacerdo-
tem, ad ostiumtabernaculi lestiraonii. Etfacietsa-
cerdosunum pro peccalo, et unum in bolocaimum, 
et cxorabit pro eo sacerdos, pro eo quod peccavit 
in anlma, el sanctificabit caput ejus. Eo die quo 
sanctificavit Domino omnes dies vot i , offeret aguurn 
anniculum in bolocaustum delicti, et dies priorcs 
non computabuntur, quia contaminatum est caput 
voti soi Τ β . ι 

PALL. Non facile est boc Dei responsum inspi-
cere, nisi lex bxc subtiliter examinet : namquo 
non tondere capillum, longosqoe crines jaelari si-
nere, a vino quoque cl aceio, et uva passa et aci-
norum Sfernine abslinere, quam habet in se partem 
divini eultus ? 

CYR. Nollam sane, Palladi, revera, si quis rem 
ipsam per se ex nalura sua spectet: non taraen ad-
miratione vacal legis proposilum, quae mores geu-
tium artificio quodam ad decentiora traducit, et id 
ipsum quod vanura esse vidctur, ad imaginem evan-
gelicae vitae eleganler iramutat. Igitur, si cui pro-
posilum sit, seipsum Deo, magno voto, id est, ex-
cellentissimae conversationis raodo et perfecta? j u -
stitiae recta integraque via consecrare, a vino ct 
sicera longe abscedat, id est, ab omni re, quae 
inebriare acperturbare potest, abducat animum. 
Haec autem eunt, sensus mundanus, terrenae cupi-
ditates, sollicitudines carnis, 578 v a Q a e distractio-
nes, quibus sacerdotes quosdam affectos esse, sermo 
propbcticos queritur bisverbis: c Quiasacerdos el 
prophcta insanierunt prae vino, prae ebrielate slce-
τχT7. » Necnon de aliis prophcta dicil : ι Ex vinca 
Sodomorum vilis eorura, et palmes eorura ex Go-

, e Num. v i , 1-12. " Isa. xxvm, 7. 
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ftnorrba; tnraeorum uva fellis, botrus amariludinU 
eoram, furor.draconuin vioum corum 7 K . · Poiare 
etiam alii dicuntur proxunum suum pcrversione 
i t i rb ida" . Ilaque ab omni re, quae inebriare ]K>tcst, 
rcraovet animum sanctificatorum : atque etiam 
aceto abslinere oportere a i t , acelum, ut opinor, 
voluptates pneter naturam atque pervcrsas appcl-
lans. Uva? etiam passae et serainum acinorum usum 
prohibct, ne ad veleres quidem reiiquias insilarum 
In nobis libidinura desccndere animuin permittens : 
vinoin enim, et omnia quae ex eo fiunt, bac, u l 
bpinor, non alia de causa lege culpantur. Jam vero 
quidnam sit lougam oporiere comara Deo nulrire, 
age dicamus, illud anle alia pnefati : stultissimi 
namque gentiles, cum consueludincm, quae praeler 
naluraro essct, aequerenlur, etpecudum morevive-
rent, proniittebant comam, illam cjus rei causam 
afferentes, djeraouiis se illam nulrire, el hic quidcm 
illam oreadibus nympbis, illc vicissim fluvio alicui 
ccrlotempore londebat, eaque rcs religiosa putaba-
tur. Moyses vero sapienlissimus, irao vero per 
Moyseii ille longe omnium sapienlissimus alque 
optimus artifex Deus, filiislsrael, quibus adeojEgy-
pli error insederal, ut aegre ablui posset, eadem 
praecipit, ac per vetcres illos moresatquc rilus pau-
latim co iransfert, nt non amplius dsemoniis, sed 
omnium Deo tanquam per flguram et umbraoi cum 
fctdlum deferrent: ob eamque causam legcs de sa-
fcrificiis tulit, illasquc crucnlas viclimas baud adrao-
dum libenter accipiebat. Ideoque dicebat apcrle 
per Isaiae vocem: < Quis quaesivit hacc de manibus 
vestris 8 0? · Ergo consuetudo stulUssima apud gen-
tiles erat; lex vero praestanliora docct, ac ralione 
ad meliorem slatum id quoque reformat quod va-
num essc videbatur. Placetne vero ut, quoad Oeri 
polesl, etiam quse ad singula pcrlinent perscqua-
mur? 

PALL. Maxirae vero. 
CYR. An ignoras, ui jam dictacommemorem, pro 

figura menlis capul posuisse Scripturam, lanquam 
menlis domiciliuin? Sic enim accipit divinilas in-
spirata Scriptura. 

579 PALL. Fateor. Sed quid landem istud estf 
CYR. Quia capilli fructus quodammodo sunl ca-

pitis, et roore insitorura germinum exoriuntur : co-
gitaliones vicissim, et quaeex menle cxsistunt omnia, 
fructus sunt nientis, quae in nobis legem germinant, 
et in ipsa velut pulcbra ac florida coina decent. 
Oporlel itaque, ut menlem in nobis babeamus non 
nudam el spolialam rectis cogitalionibus, sed veluti 
germinantem, etad Dei bonorem certissima ooinium 
rerum pulcberrimarum scientia comptam, qua ip-
sam quoque divinam pulcbritudinem cujusiuodi sit 
pervestiget, el clare circumspiciat, quae tanquam in 
profundo latenl, ei rectissimae fidei rationcs asse-
quatur, ita ut de Deo cognitionem omni reprehcn-
feiooe vacantem percipere, el viam ccrtissimam at-

ANDRLM ARClllEP. 

Α -τρο-ντ,της φησίν ι Έκ γάρ αμπέλου Σοδόμων. * 
άμπελο; αυτών, και ή κληματλς αυτών έχ Γομο^α.% 
ή σταφυλή αυτών, σταφυλή χολής, βδτρνς τ » ι : ^ 
αυτών, θυμδς δρακόντων δ οίνος αυτών. » Ποτί^'» 
δέ λέγονται κα\ έτεροί τίνες τδν πλησίον, άνατροπτ» 
Οολεράν. Έξείργει δή ονν παντδς του καταμεδΰχ&ν 
είδδτος τών ήγιασμένων τδν νουν. Και μέν τοι χ£ 
δξου; άμέτοχον είναι δείν εύ μάλα φησλν, δξος, οΐμαα 
που, τάς παρά φύσιν τε χαί έκτετραμμένας ονεμέζι* 
ήδονάς. Σταφίδος δέ χαλ γιγάρτων Απαγορεύει χρξ-
σιν, ούδ* δσον είπείν είς αρχαία λείψανα τών έν tyt* 
ηδονών, χαθικνείσθαί που τδν νούν έφιε ις . Οίνος pb 
δη κα\ πάντα τά έξ αυτού διαβέδληνται νόμω, ΟΒΚ 
τησ\, καθάπερ έγωμαι, και ούχ ετέρας Ινεκα τ^ςεί* 
τίας. Τί δ' άν είη λοιπδν κα\ το γε δή χρτ 4ναι μακρά 

Β τψ θεψ καθείναι τήν κόμην, φέρε δή λά-γομεν, ixtiw 
τών άλλων προηγορευκότες. Ελλήνων μ ί ν γαρ άνον-
στατοι παίδες, ταϊς παρά φύσιν αύτοίς Ατ^μενκετ^ 
ηθείαις, κα\ κτηνών άλογων διαβιούντες δίχην, 4*c«w 
κόμην, δαιμονίοις αυτήν σκηπτόμενοι τρέφειν a: i 
μεν τις αυτήν νύμφαις όρειάσιν, δ δείνα δέ αύ τ*»· 
μψ κατά καιρούς άπεκείροντο* χαλ λατρείας ήν τρό· 
πος τδ χρήμα αύτοίς. Μωσής γε μήν δ σοτ^τετο-, 
μάλλον δέ διά Μωσέως ό πάνσοφός τε χα\ afXXB' 
χνης θεδς, δυσαπόνιπτον έχουσιτο ίςέξ Isw^tH 
έν Αίγύπτψ πλάνησιν, τΑ ίσα νομοτεΚ Ai π> 
αρχαίων ηθών τε καλ τρόπων κατά βρ*]·* ^s r i ;» 
εΓς γε τδ δαίμοσι μέν ούκέτι, θ ε ψ δε τ ψ ̂ αντΛί·*·; 
διά τύπου κα\ σκ;άς, Ανάπτειν τδ σέβας. Torjifm 

Q καλ τούς περλ τών θυσιών έτίθει νόμους, %t\ τέ; 
δι' αίματος θυσίας άνεθελήτως έδέχετο. Κχ\ ^ 
έφασκεν έναργώ; διά φωνής ΊΙσαίου, · Τ(ςγ ίρ^· 
eζήτησε ταύτα Ικ τών χειρών ύμων; · Ούκούν βν> 
ήΟεια μέν άλογωτάτη παρ' "Ελλησιν ήν, διόασχει 2έ 
τα άμείνω κα\ καταρυθμίζει λόγω πρδς τδ εύ Ιχο* 4 
νόμος, και τδ είκαίον είναι δοκούν. BoJw. δέ, ώςένι, 
κα\ τλ έφ' έκάστψ λέγωμεν; 

ΠΑΛΛ. Μάλιστα γε. 
ΚΥΡ. Ί 1 ούκ ο:σθα, μεμνήσομ*ιγ*ρ, *νς νΛτΑ· 

πον ό λόγος έτίθει τήν κεφαλήν, ώς ενδιαίτημα «ί* 
Δέχεται γάρ ούτω; ή θεόπνευστο; Γραφή. 

ΠΑΛΛ. Συμφημί' τί ούντούτό γ ε ; 
ΚΤΡ. "Οτι τρίχες μέν, καρπολ κεφαλήν καλ ί > 

D φίτων βλάστη μάτων άνίσχουσι δίκην* ΕννΜαί γ» 
κα\ τά έκ νού πάντα, καρπδς άν είεν αύ νοϋ, νΑμον 
ήμίν άναβρύουσαι, καί οίονείπως αύτψ χολή τετα\ 
εύανθής έμπρέπουσα κόμη. Χρή τοιγαρούν ήμδς,οΟ 
γυμνδν κα\ έψιλωμένον εννοιών αγαθών έν έαυτ«; 
έχειν τδν νούν, άλλ' οίονε\ Ρρύοντα καλ χομώντα θεφ 
τήν ότιοΰν -τών αρίστων είδησιν άχρε6η, δλ' ής *»1 

αύτδ τδ θείον, δ τί ποτέ έστι, περιεργάζεται κάλίος, 
κα\ περιαθρήσει λαμπρώς τά ώς έν βάΒει χεχρναιιέ-
να, κα\ τούς τής άγαν όρθότητος κατβπλουτήσει λί­
γους, ώς άνυπαίτιον παντελώς τήν έπλ β β ψ δύνασ*» 
γνώσιν έλεϊν, κα\ άπλανεστάτην ίέναι τρ ίοον , τήν # 
απασι λέγω τοίς τεθαυμασμένοις. "Η oirx είς Ity 

*· Deut. XXXJI, 32, 33. r> Habac. ιι, 15. 8 0 Isa i> 12: 



104S DE ADORATIONE IN SPIRITU ET VERITATE. LIR. XVI. 1Ό4β 
επαίνου παντδς δι$ττειν ήδη πως τόν γε τοιούτον Α que in primie laudandam ingredi vaieat. An vcro 
*P*fe; non jam 

ΠΑΛΑ. Κα\ μάλα. 
ΚΤΡ· Τί δι , ούχλ τδ ξυράσθαι χαι καταψιλούσθαι 

τήν κεφαλήν τεμνόμενης έν Χριστψ [γρ. Χρωτ\| τής 
τριχδς, Ατιμίας ύποληψιν έργάσαιτ1 Αν, οΤτπερ Αν 
δλως συμβαίνοι τυχδν, ίέναι; 

ΠΑΛΑ. Χυνίημι. 
ΚΤΡ . ΕΙ γάρ θεού λέγοντος πρδς τήν τών Ιου­

δαίων μητέρα, φημ\ δέ τήν Ιερουσαλήμ, c Εύρησαι 
χα \ κείρε έπ\ τά τέκνα τΑ τρυφερά σου. Έμπλάτυνον 
ττήν χηρείαν ( I ) σου ώς άετδς, δτι ήχμαλωτεύθησαν 
ά π δ σου. ι Ύβρίστρια γάρ χαλ άτιμοποιδς ή ξύρησις, 
οεα\τοίς πενθοΰσι πρεπωδεστάτη. 

ΠΑΑΑ. Εύ έφης. Β 
ΚΤΡ. Γυμνδς ούν άρα κα\ ατιμότατος νούς, καλ 

αίσχύνης έμπλεως ούκ έχων έν έαυτψ τά δι' ών θαυ­
μάζεται. Είενδ' άν έν τούτοις χαλ μάλα είκότως οί τε 
όλιγογνώμονες, καλ παρεφθαρμένην έχοντες έπ\ θεψ 
τήν δόξαν, ώς λίθοις προσκυνείν, ήγουν άσυνέτως 
αποτολμ$ν άπονεμειν τή κτίσει τδ σέβας, παρά τδν 
αετίστην και ποιητήν, καλ τά είσάπαν διεστραμμένα 
φρονείν τε χαλ λέγειν, καλ τήν μέν αληθή κα\ άμώ-
ΐιητον άποσείεσθαι πίστιν, έπιθρώσκειν δέ μάλλον, 
οΓς άν έξ ήλιθιότητος παραφθέγξαιτό τις , διάτοι τδν 
νούν άγαθοίς ούκ Ιχειν κατακομώντα λογισμοίς. 

ΠΑΛΛ. "Αριστα έφης· 
ΚΤΡ, "Εστω δή ούν τοίς είς ορθότητα λογισμοίς 

μεμεστωμένος ό νούς, καλ εννοιών εύρήμασι τοίς είς r plena, et cogitationum inventis, in quovis gencro 

ad summum laudis vcrticcm scandero 
ejusmodi bominem dixeris? 

PALL. Maxime vero. 
CYR. Tonderi autem et radi caput capillo ad 

cutem inciso, nonne ignomimae opiniouem affert iia 
quibuscunquc id forle contigerii? 

PALL. Intelligo. 
CYR. Scis enim matri Juda?oruni, Jerusalem, in* 

quam, dixisse Deum : c Tondere et decalvare super 
flliis tuis delicalis; dilala viduilatem tuam ul 
aquila, quiacaptivi ducli sunta te 8 1 . ι Ignominiosa 
enim et turpis esl detonsio et lugenlibus conve-
iHeutissima. 

PALL. Rectc ais. 
CYR. Nudus igitur et ignominiosus cst miimus, 

et turpiludinis plenus, cum iis carct φιχ \γΛ lau-
dem conciliant. In borum numero jure cei:sc;Hur 
imperiti, ei qui perversam opinionem de Dco ba-
beot, iia ut lapides adorent, et slultissime audeant 
venerationem crealorae deferre poiius quani Creator; 
atque Conditori, et quae prorsus perversa wint et 
senliant et dicant, acveram imraaculalamque fldcm 
rejiciant, et ad ea potius accurrant quae nemo nisi 
prae stultitia dixerit, qtiia mentera non babent re-
ciis cogitationibus complam. 

PALL. Recte dicis. 
CYR. Sit ergo mens ratiocinationum rectarum 

πάν δτιούν τών τε θαυμασμένων, οΤά τινι κόμη κατ· 
εστεμμένος. Έμφρων γάρ ό τοιούτος έστιν δτι μά­
λιστα γε, καλέπιτηδείως έχων είς γ ε τ δ χρήναι λοι­
πδν τδν έν Χριστψ διά πίστεως είσοικίσασθαι φωτι-
σμόν. Εύφυά δέ ούτω κα\ άπόλεκτον έξησκηκότα 
ζωήν, τδν νψ τοιψδε διαπρεπή, παντδς τού χατα-
μιαίνειν πεφυκότος οίχεσθαι μακράν τδ θείον ήμίν 
έπιτάττει χρησμψδημα, κα\ σαρκικών μέν έργων 
Αποχωρείν, τά δέ δσα βλέπει πρδς νέκρωσιν χαλ 
φθοράν, ώς άπωτάτω ρίπτειν. Τοιγάρτοι μή χρήναι 
τοίς τεθνεώσιν έπ(φοιτ$ν, μήτε μήν έπ\ νεκρψ κατα-
μιαίνεσθαι φιλείν, τούτο που πάντως ήμίν ύπαινίτ-
τεται. Έξείργει δέ τού τοιούδε παντελώς ό νόμος, χαλ 
τής είς γονέας α Ιδού ς άμεινον τιθε\ς τδ τψ θεψ 

laudabilium rerum, tanquam comis ornata. Sapicns 
enim est ejosraodi auimus in primis, et ad illam l u -
cem admiltendam, quae in Cbristo per fidem tribi 1 -
tur, accommodatus. 580 H u n c v e r 0 bominem. qui 
vitara adeo ingenuam alque egregiara excoluerit, 
ac mente adeo insigni praeditus sil, ut ab omni rc, 
quae inquinandi vim habeat, longissime abscesserit, 
divinum responsum precipit, u l a carnalibus ope-
ribus absistat, ea vero, quae ad mortem atque inter-
ilum spectant, procul abjiciat. Ilaque praeceplum 
iUud, quo prohibetur, ne ad mortuos adeat, neve 
in cadavere inquinetur, id profecto nobis insinua,i. 
Ab ejusmodi autem re lex omnino probibet, Deique 
decrelum ipsi quoque venerationi, quae parenlibus 

δοκούν, ι Έ π \ πατρλ γάρ, φησλ, κα\ έπ\ μητρ\ ούκ D debetur, praeferendum censet, ι Ad patrem,i inquit, 
είσελεύσεται. » Κατορθουμένης γάρ αρετής, έ ^ έ τ ω 
φιλοσαρκία, τής έξ αίματος οίκειότητος έν λόγψ τψ 
προύχοντι κα\άμείνονι έστω θεός. Τούτο τοι κα\ αύ­
τδς έφασκεν ό Χριστός· ι Ό φιλών πατέρα ή μητέρα 
υπέρ έμέ, ούκ έστι μου άξιος, καί ό φιλών υίδν ή 
θυγατέρα υπέρ έμέ, ούκ έστι μου άξιος. Κα\ δς ού 
λαμβάνει τδν σταυρδν αύτου, χαλ ακολουθεί οπίσω 
μου , ούκ έστι μου άξιος. » "Οτι δέ τά θεού, τής είς 
γονέας αίδούς έν αμείνοσι, κα\ αύτδς ημάς έδίδαξεν 
δ Σωτήρ. Προσήει μέν γάρ τις τών ήδη τελούντων 

ι et ad matrein non ingredietor. > Ubi enim virtus 
praestanda est, abeat carnalis amor, et sanguinte 
conjunctioni Deus praferatur. Hoc idem ipse Chri-
stus dicebat: «Qui amat palrera aut roatrem super 
me, non est me dignus, el qui amat filium aut fl-
liam super me, non esl me dignus; et qui non 
accipit crucem saam, et sequitur post me, non est 
me dignus e i . > Porro quae ad Deum pertinent, ea 
pluris esse oporiere, qaam reverentiam, qua3 pa-
renlibus debetur, eliam ipse Salvaler docuit. Ac-

l Mich. i , 46. " M a t t b . x, 57, 58. 

(I) Oranes Cyrilli codd. babeut χηρείαν, viduita-
δαχ , neque Uli solum, sed ctiam cod. Vatic. Biblio-

rum illis probalissiinus, elsi Hieronymus legat ξικ 
ρείαν, decalvationem, detonsionem. 
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cessit enim quidain recens discipulus, dicens : Α *v μαθηταίς, λέγων* c Κύριε, έπΓτρεψόν μοι πρώτον 
c Domine, perraitte mibi primum ire, et sepelire 
patrem meum. illJe vero: c Sequere me, > inquit,« et 
tine mortuos sepelire niortuos suos β 1 , ι mortuos 
videlicet appellans, qoi sapere student qme mundi 
•ant, neque abstinent a mortalitatis operibus. 

PALL. Ita se res babet. 
CYR. Acmodusest hic quidem purissimae atque 

excellentis secundum legem conversationis, imo 
vero jn spiritu el veritate; umbra enim eet lex. Sed, 
si quando contigerit, inquil, u l in morUio ille san-
ctiGcalas inquinetur, lum vero tondeatur, et caput 
radat, cum jam profanam quodammodo comam 
babeat, et die oclavo feret par ttirturum, aut duos 
pullos columbarum. Aflerat etiam, iuquit, agnura 

άπελθεΐν, xai θάψαι τδν πατέρα μου.» "Ο δέ, ι Ακο­
λουθεί μοι, φησί, χα\ άφες τους νεκρούς Θάπτειν τον; 
εαυτών νεχρούς * » νεχρούς, οΐμαι, λέγων τους τα ό 
κόσμψ φρονείν έλομένους, χαλ τών τής νεχροτητο; 
έργων ούχ άπεσχη μένους. 

ΠΑΛΑ. Ί)δε έχει. 
ΚΥΡ. Τρόπος μέν γάρδή πολιτείας τ ή ς πανάγκ* 

χα\ έξηρημένης ούτοσ\, χατά τδν νόμον, μάλλον £ ύς 
έν πνεύματι τε χα\ άληθεία* σχιά γάρ δ νόμος. ΏυΥ 
εί γένοιτο, φησ\ν, έπλ νεκρψ καταμιανθηναίποτε xbi 
ήγιασμένον, άποκειρέσθω δή ποτε, κα\ ψιλούσθ* τήν 
κεφαλήν, άνίερον έχων ήδη πως τήν κομην. Κι* χ\ 
ήμερα τή ογδόη οΓσει ζεύγος τρυγόνων, ή δυο 
σους περιστερών. Προσκομιζέτω δέ, φησλ, κα\ άμνδ# 

annicuUim, et dies priores non compulabunlur; quia Β ένιαύσιον κα\ αί ήμέραι αί πρώτα*, άλογοι έσονται, 
mquinatum est capul voti ejus : nam si forle san-
aiflcatus homo qood decet neglexerit, et mortali-
tatis operibus conlaminetur, ad ea quas carnis sunt 
declinans, sequetur omnino ut ornamenta sancta 
conversationis amittat, et caput soum quodammodo 
ignominiosum reddat (nam ejusmodi quiddam illa 
ionsio insinuat) : curaque praiterili temporis ope-
ram fruslra consumpserit, laboris suscepti jacturam 
lugebit. 581 I d e n i m c s t » u t opinor, Dies priores 
non compulabuntar. Ejusmodi quiddam per Eze-
chielis quoque vocera a i t : ι Justilia justi non exi-
met eum, quo die peccaverit; et iniquitas iniqui 
non nocebit ei, quocunque dieconvertalnr abiniqui-
tate sua β ν . ι Ergo, si interim eveniat, ut, qui san-

δτι έμιάνθη ή κεφαλή ευχής αύτοΰ. Ε ! γάργένοιτί 
τδν ήγιασμένον κατα^αδυμήσαι τού πρέποντος, χαί 
τοϊς είς νεκρότητα καταμιανθήναι τρόποις , ά̂ -ονεν»· 
κότα πρδς τά σαρκδς, Ιψεταί που πάντως αύτύ τ! 
άπεμπωλήσαι δείν τής πανάγνου πολιτείας τά βύσ­
ματα, κα\ άτιμοτάτην ώσπερ έργάσεται τήν έενττό 
κεφαλήν. Τπαινιττεται γάρ τι τοιούτον ή 
Είκή δέ πεπονηκώς τδν παρψχηκδτα χρόνον, φ tv> 
Ιδρωτών θρηνήσει ζημίαν. Τοΰτο γ ά ρ , οΤμαι, έατί t i 
Αί ήμέραι αί π ρώτα ι άλογοι έσονται. ΤοωντάτίτΛ* 
κα\ διά φωνής Έζεχιήλ· « Δικαιοσύνη Otxoiw ώ ̂ ή 
έξέληται αύτδν, έν ή ήμερα ά μ ά ρ τ η , κ«\ 
άνομου ού μή κακώσει αύτδν, ή Αν ήμερα άποστρέ̂ ^ 
άπδ τής ανομίας αύτοΰ.* ι Ούκούν εί γένοιτο μετα$ 

ctiGcati sunt, conlaminenlur, eorum, quae anlea C καταμιαίνεσθαί πως τούς ήγιασμένους, ζημίαν j»h 
gesserini, jacluram facienl; non tamen ejusmodi 
damnum est, ut nullo raodo ei subveniri possil: 
abluunlur eniin in Cbrislo, qui turluris alque co-
lumbse loco scipsum pro nobis Deo et Patri offert, 
et ut agnus iromolalur, et nos carnis suae morle 
juslificat. Hac de causa jussit, ut iile delonsus sa-
crificia offerret, quae liguram baberent Christi, qui 
justiflcal impium, et confirmat infirmum, et erigit 
lapsum, et convertit errantem, et abluit inquina-
tum. 

PALL. Reciissirae diclum est. 
CYR. Equidem existimo, si paululum ea qua? 

proposita sunt, verba animadverlerimus, aliam quo-

ύποστήσονται τών ήδη προειργασμένων, ού μή» έν^-
διάφυκτον τήν εντεύθεν νοσοΰσι ζημίαν· όλασμήχοντει 
γάρ έν Χριστώ, καθάπερ έν τάξε: τρυγόνο; χαί 
περιστεράς, έαυτδν υπέρ ημών προσάγοντος τω βεφ 
κα\ Πατρ\, κα\ώς αμνού καταθυομ/νου, χού £*χ*;ούν-
τος ημάς τψ θανάτψ τής ίδί&ς σαρκός. Ταύτητοι 
προστέταχε, τδν τήν ξύρησιν ύτΛυχΙναντα V*staq 
προσάγειν έν τύπψ Χριστού, τού δικα«ΰντος & 
άσεβη", κα\ £ωννύντος τδ ασθενές, κα\ άνιστάντοςΑ 
πεπτωκδς, κα\ επιστρέφοντος τδ πλανώμενον, χ& 
άπονίζοντος τδ μεμολυσμένον. 

ΠΑΛΛ. "Αριστα έφης. 
Κ Τ Ρ . Οΐμαι δ' έγωγε, μικρδν ένιέντας τοις 

κειμένοις τδν νούν, κα\ έτερον ημάς δυνασθαι χετ-
que nos posse subtilium abditorumque sensuam al- ^ αθρήσαι βάθος λεπτών τε κα\ κεκρυμμένων έννοιώι. 

Παραθήγει γάρ εΓς γε δή τοΰτο ημάς ούκ άπερισ*έ· 
πτως ό νόμος, περι τοΰ τήν τρίχα τρέφοντοςθεψ'ΐ 
δέ άποθάνη έξάπινα, παραχρήμα μιανθήσεται ή x*~ 
φαλή ευχής αύτοΰ, κα\ ξυρήσεται τήν κεφαλήν αύτιΰ, 
ή άν ήμερα καθαρισθή, τή ήμερα τ ή έβδομη ξυρη· 
θήσεται, καΐτή ήμερα τή ογδόη οΓσβι δύο τρυγόνας 
ή δύο νεοσσούς περιστερών, πρδς τδν Ιερέα. Χ£ 
αγιάσει, φησ\, τήν κεφαλήν αύτοΰ έν ε κ ε ί ν η ήμέρφ-' 
Προσάγειν δέ καί ένιαύσιον άμνδν έ π ε τ ά τ τ ε τ υ . 

ΠΑΛΑ. Έπαπορήσειε δ* άν είκότως 6 ν^χατορβ-
θής, τί δ' άν εΓη λοιπδν τδ αΓνιγμα · καλ πΓρδς^ τί fW» 
πει μαθητιώντι φράσον. 

Num. νι, 9 - 1 1 . 

titodinem in lucr i : neque enim ea lex ad banc rem 
inconsiderate nos bortatur, de eo qui comam Deo 
nutrit scripta : « Si vero morluus repente fuerit, 
stalim inquinabitur capul voti ejus, et tondebit 
caput suum, quo die purgatus fuerit; die septimo 
tondebitur, et die oclavo feret duo turtures, vel 
duos pullos colnmbarum, ad sacerdolem ; et sancti-
ficabit, > inquit, c caput ejus illo die " . > Afferre 
eliaro agnum anniculum jubebalur. 

PALL. Sed jure boc loco ambiget Christi disci-
plinae sludiosus, quid tandem hoc aenigma sit, quove 
spectet: idque mihi discere cupienti explices veHm. 

" Matlh. vm, 2 1 , 2 2 . u Ezech. xxxm, 12 . M 
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Κ Τ Ρ . Ούκούν έρώ μέν, ώς ένι· σύ δέ δή αδ, εί τι 
παρεκθέοιμιτης δδού, συγγνώμων Ισο· δριμύς γάρ δ 
λόγος, καλ άμυδρδν τδ αίνιγμα. 

ΠΑΑΑ. Σύμφημι. 
Κ Τ Ρ . Άνατυπούσης ήμίν, ώ Παλλάδιε, τής τού 

σώματος κεφαλής, ώς έφ'.έαυτή, τδν νούν ώδε γάρ 
έδόκει τ φ θείφ τε καί ίερφ Γράμματι * τάς έξ αυτού 
«β καλ έν αύτφ φυσικώς άνισχούσας εννοίας, δι' ών 
αίς ε(δησιν τήν έφ* δτψ ούν τών δντων χειραγωγού-
μεθα, θριξί τε καλ κδμαις παρεικάζομεν. Ταυτ\ γάρ 
ή μ ί ν τ ά έκ κεφαλής άναβρύοντα. 

ΠΑΑΑ. Μεμνήσομαι· 
Κ Τ Ρ . 'Λκειρεκόμης ούν άρα κα\ έν ήμίν οίονεί-

πως δ νούς, κα\ θ ε φ κατάκομος, εννοιών υπάρχων 
άπί μεστός αγαθών. Γυμνδς δέ δή αύ καλ έψιλωμένος, 
χαλ άτιμώτατον φαλάκρωμα νοσώ ν, εί μήτε δρθάς 
άπλ Θεφ τάς διαλήψεις Ιχοι, μήτε μήν έφ* άπασι 
τοίς πρακτέοις άρίστην τε κα\ άκατάψεκτον κατα-
πλουτήσει τήν είδησιν. 

ΠΑΑΛ. Αληθές· ταυτλ γάρ ήμίν κα\ άρτίως δι-
εγυμνάζετο. 

ΚΤΡ. Ούκούν πρδ μέν τής τού Ιωτήρος επιδημίας 
χέκληται πρδς θεογνωσίαν διά Μωσέως δ Ισραήλ. 
Ταύτητοε καλ ήγιάζετο. Ηύξατο δέ.τρόπον τινά τψ 
θ ε φ τήν είς άγνείαν ευχή ν. "Οτι γάρ Ισται νομοφύ-
λαξ, έπηγγέλλετο σαφώς έν τφ δρει Χωρήδ, ούτω 
λέγων * ι Κα\ πάντα δσα είπε Κύριος ό θεδς, ποιή-
σομεν καλ άκουσδμεθα. > Τ Ην ούν άρα νομικής παι-
δεύσεως τδν νούν έχων άνάπλεω, καλ οίονεί κομώντα 
θ ε φ , τής διά Μωσέως εντολής τά αύχήματα. ' Λ ^ ' 
έμιάνθησαν έπλ νεκρψ· Άπεχτόνασι γάρ τδν Ε μ μ α ­
νουήλ* καί άγιος μέν αληθώς ό Χριστού θάνατος, 
μολυσμδς δέ τοίς Απεκτονόσιν ήν τά τής κυριοκτο-
νίας εγκλήματα. Συράσθαι δή ούν ό νόμος αύτοίς 
έπιτάττει λοιπδν, οΤά τινα κόμην, τήν έν νόμψ παί-
δευσιν, μονονουχ\ δέ καί άποκείρεσθαι τά έν τύποις 
κατά τήν έδδόμην, τουτέστι, τά πρδ τής ογδόης, καθ' 
ήν άνεδίω Χριστδς, άνακαινίζων ημάς είς άφθαρ­
σίαν, καλ είς νέαν τε καλ εύαγγελικήν άναπλάττων 
ζωήν. Άποκειράμενος τοίνυν τά πρδ τής όγδοης, 
άνακομφ πάλιν καί αγιάζει τήν κεφαλήν μετά τήν 
όγδόην. Άνακομά δέ, ούκέτι τύποις κα\ σκιαίς, καθά 
κα\ πρώην, δ νούς, άλλ' αύτοίς τοις έν πίστει καλ 
άληθεία δόγμασιν. Ή γάρ ούκ οίηση δείν τούς έν 
πίστει δεδικαιωμένους άποψιλούσθαι μέν ώσπερ τής 
έν νόμψ λατρείας τήν εύδοκίμησιν, άναφύναι δέ αύ, 
κα\ είς νούν έσω" κα\ καρδίαν έλείν, τής ευαγγελικής 
πολιτείας τήν είδησιν, ώς άμείνω παρά πολύ κα\ 
προφερεστέραν τής ώςέν άρχαίς; 

ΠΑΑΑ. Πώς Ιφης ; 
Κ Τ Ρ . Ού γάρ δή σαφώς κα\ αναφανδόν άνακεκρά-

γει λέγων νομομαθής ών ό Παύλος, περ\ τών αρχαίων 
εκείνων καλ νομικών αύχημάτων < "Ατινα ήν μοι 
κέρδη, ταύτα ή γη μα ι διά τδν Χριστδν ζημίαν, άλλά 
μενούνγε καλ ηγούμαι τά πάντα ζημίαν είναι, διά 
τδ ύπερέχον τής γνώσεως Ιησού Χριστού τού Κυρίου 
ημών, δι* δν τά πάντα έζημιώθην, κα\ ηγούμαι σκύ-
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CTR. Dicam equidem, ut potero: tu vero vicistim, 
si qaa in re a via deflexero, veniam dabis : diffici-
lis eoim est bic locus, el obscurum aenigma. 

PALL. A&sentior. 
CYR. Cum corporis caput, Palladi, in seipso 

roentis figuram gerat (sic enim divinis sacrisque 
Lilteris decretum est), cogilationes alque notionee 
qaae ex illa et in Ula naturae vi oriuntur,tper quas ad 
cognitionem cujuscunqoe rei docimur, cum crioi-
bos^ct comis comparamos. Haec enim sunl qiue ex 
capite genninant. 

ΡΑΙΧ. Memini. 
CYR. Est ergo in nobU mens intonsa quodamroodo, 

et comis Deo sacratis ornata, 582 8> reclarum co-
gilationum plena s i t : eadem nirsus nuda el tur-
pissimo calvitio debonestala, si neqne reclas de 
Deo notiones babeat, neque de rebus omnibus qua* 
agendae sunt, optima ac probatissima cognitione sil 
praedita. 

PALL. Fateor : hoc enim a nobis paulo anle tra-
clatum esl. 

CYR. Itaque ante Salvaloris adventura vocaius 
est Israel per Moysen ad Deam cognoscendum. · 
Ideoque sanctificalus est, el quodammodo vovit Deo 
servandae purilatis votum; nam se legem servaUt-
rnin professus aperte est in monte Horeb his ver-
bis: « Et omnia quae dixit Dominus, faciemus et 
aadiemus · · . > Habebat ergo mentero legalis erudi-
lionis plenam, et gloriatione legis per Moysen dab» 
veluli corais ornatam. Sed inquinati sunl ja mor-
tuo : occiderunt enim Emmanael; ac licet sancla 
ChrtBii mor& fuerit, tamen Dominicae necis crimina 
parricidas inquinavenmt. llaque praecipit illis lex 
ot illam legis eruditionem veluti comam quamdam 
detondeanl, ac propemodam ea radant, quse septimo 
die in figura erant, id est, quae ante oclavum diem 
vigebant, quo die revixit Christas, nosque ad incor-
ruptionem renovavit, atque ad novam evangeli-
camque viiam reformavit. Postea vero quam ea 
quae anle octavum diem erant, totondit, rursus 
coma vestituT, et sanctificat caput post diem octa-
Yum : coma vero mens, non jam ut antea figuris 
umbrisque densa vestilur, sed illis in fide et veri-
tate disciplinis. An vero, qui in fide justificali sunt, 
eos non putas illa legalis cultus gloria tanquam spo-
liari oportere, rursumque germinare, et conversa-
tionis evangelicae cognitionem, ut vetere ilbi mullo 
meliorero atque praestantiorem in menlem atque in 
cor intrinsecus admittere ? 

PALL. Qnomodo tandem istud probas? 
CYR. Nonne aperte alque perspicoe Paulos in 

lcge peritus clamavit, com de veteribos illis*alque 
legalibns ornamentis diceret : \ Q o « mibi erant lu-
cra, baec arbitralus snm propter Cbristmn detri-
menta. Venimtaraen etiaro existimo omnia detri-
mentam «sse propler sopereminentem scientiam 
Jesu Christi Domini nostr i : propter quem omnimn 

·* Exod. xxiv. 15. 
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detriAenlttm feci, el arbilror sUrcora esee, ot Chri- i 
slam lucri/aciam, et iuveniar in ipso non babens 
meam juaiiiiam, qo& ett inlege, aed qua? est per 
lidem iesu 583 C h r i s t i · τ ? ι 

PALL. Audivi equidera. 
CYR. Objurgavit euam alios, quod tircurotitio-

oem legie post Chrisii my&lerium plurimi facerenl* 
c Evacuati estis* > inquil, ι a Cbrislo, qui io lege 
jasiiQcaiDini; a gixlia excidistie: noe aulem per 
fidem ipem justiliae exspeclomus M . ι Antiqualtm 
etiam illud vetus mandatum dixit, quod non vaca-
re i reprebensione, alteraroque loco iUitta aubro-
gatum esee, nimirum illud evangelicum. 

PALL. Verum esi. 
CYR. Ergo vacare illam legis dfeciplinain hoc 

enigioa declarat, cum Israel qni volom nuncupa- I 
verat, tonderi jubet, ulpole qui in mortuo sit io -
quinalus, id est, crimine Doraintca* necis obstriclus, 
coroamqne alleram quodamaK»do post ocLjruiudiem, 
id est, posi resurrectionem, accaratam, iuqnain, i l -
l&m evangelicorum praeceplorum et expoHtam ele-
gantiam et eniditionem Deo dicare praecipit. Cae-

• terum ei qai crioem promitterei, post oclavum 
diem lorloret alqne columbas offerre lex pra*»-
p i t : quod ipeom lanquam indicium esse voluil ejas 
qni purgat inqoinatot, id esi, Christi. Nam otro-
•que idem eignificaUir, u i maxiiDe canorus per Uir-
txresi, ut mansoelAseiflitts per cohimbam, cum lex 
«t tardiore lingua fiu, et demeniiam non babeat; 
quippe qtue delinqoenlitas iilico pcenas irroget. 
iJna vero cum bis avibos agnus offerter, ut per 
omnia Cbri&tas inteUigatur, per aves quidem, ot 
qui supcrae eii alque coelitaftexsiiterit; per agnam 
vero, ut inferne et ex terra editus. Verbum enim, 
cum aecundom nalaram Deue eeset, factam est 
caro " . Sed erat et est sic quoqoe Deus, et nos a 
lcgis ombra removel, et omnium boioinum cordi-
bus pneceplorum soorum cognitionefn inserit, et 
ganctos plane efficit, cum sno illoe purget sanguijie, 
ut Scriptarae tradant · · . 

ΡΑΙΧ. I U res ett. 

CYR. Qood si rite a cowata nulrienle voti eo-
lemnius abaoluta poet dtem oclavum fuerit, tum 
vero consecretur: atqoe id qoa ratioae fiat, prae-
«cribit, diocoe : ι Et h#c tex voventis: Quo die 
vxpleverii dies voti eui, afferei ipse ad oslium la-
beraaculi teslimonii, et offeret donum suum Do-
tnino, agaam annicalum immaculalam unum in bo-
locaasture, el agnam anniculam immaculatam unam 
in peccatuni, et arietem unum immaculaUim in 
salutare, 584 e t canisirum azymorum simila^ 
panes eonspersos oleo, et lagana axyma l i u ole<s 

sacrificiuni eorum, et libamen eorum ; et offeret 
sacerdos ante Dorainum, et faciet quod pro peocato 
€jii8 est, et bolocaustura ejus, et arietcm faciet sa-
^rificium salutaris Domino in canistro azymoruni. 
Et faciet sacerdos sacriflcium ejus, et libamen ejus, 

i βαλα κίναι, ίνα Χριοτον χερβήαω, χαλ α&ρ«1ά u 
αύτφ μή Ιχων Ιμήν Αλχαιαούνην τήν Ιν ν ο μ φ , αλλ) 
τήν βιΑ πίστεως Ιησού Χριστού; » 

ΠΑΑΑ. ΈπυΑΑμην. 
Χ Γ Ρ . Έχετίμα δε χαλ έτέροις, ω ς <s%v εν viov 

τετιμηχδσι περιτομήν μετΑ τδ Χριστον μα^τήριβτ. 
c Κατηργήδητε γαρ Απδ Χριστού, φτ^αλν % οίτζ«ς 
έν νδμφ διχαιούσθε, τής χάριτος έξεχάο^τα. Έμά ; 
δέ διά πίστεως έλπωα διχαιοσννης ΑπχχδεχδμεΑε.ι 
Ήχρειωσδαι δε χαλ τήν Αρχαίαν έχεένην Ιοασα» 
έντολήν, ούχ άμωμήτως έχονσαν, άντειατι^δαι δέ φ 
έτέραν, τοντέστι τήν εύαγγελιχήν. 

ΠΑΛΑ. Αληθές. 
ΚΤΡ . Άργοτέραν ούν άρα τήν έν νομω χαίδευβ» 

άποφαίνει τδ αίνιγμα, ξυράσθαι χελεύον τδν εύξάρε-
νον Ισραήλ, ως μολυσμδν ύπομείναντα τδν έπ\ 
χρφ, τουτέστι, τδν τοίς τής χυριοχτονία^ ένισχηρένη 
έγχλήμασι, χδμην δέ ώσπερ έτέραν άγιαζαν 6εφ 
μετά τήν δγδοην, τουτέστι, μετά τήν ΑνΑστασιν,ΐΜν 
ευαγγελικών θεσχισμάτων τήν άχριοη χαί τχτορα-
μένην άστειδτητά τε χαλ παιδευσιν. Τ φ γε μήν τμ* 
φοντι τήν τρίχα, μετά τήν όγδόην, τρυγόνες «ρσ» 
Αγειν χαλ περιστεράς δ νόμος προατέταχε, μ^ατ 
ώσπερ χα\ τούτο-τιθε\ς τού χαθαίροντος τχ<^ρ#-
λυσμένους, τουτέστι, Χριστού. Σημαίνετα γάρ Α1 

άμφοίν, ώς εύφωνότατος μέν έν τρνγονι , χρβσίκας 
δ· διά τής περιστεράς * χαλ τοιούτου νόμοι £ρώ*-
γλώσσου τε δντος, χαλ τδ πράον ούχ έχοντος. Έχν 
τ^ίθησι γάρ ευθύς τοίς πλημμελουσι τάς δίχας. Άν> 
φέρεται δέ χα\ άμνδς τοίς στρουΟίοις δμού, hm 
πάντων νοοίτο Χριστδς, ώς διά μέν τών οτρουθί**, 
άνωθεν χα\ ϊξ ουρανού, διά δέ τού Αμνού, κάτωθεν 
χα\ άπδ γής. βεδς γάρ υπάρχων χατά ψ^ιν 6 Λόγος» 
γέγονε σάρξ. Άλλ' ήν χαλ «στι χαί ούτω θεός * χαλ 
Απαλλάττει μέν ημάς τής χατά νόμον σκιάς, ένίησι 
δέ ταίς απάντων χαρδίαις τών εαυτού θεστασμέτων 
τήν εΓδησιν * χαλ αγίους αληθώς ΑχοφαΙνχχ% τω 'Abo 
χαθαίρων αίματι, κατά τάς Γράφος. 

ΠΑΑΛ. ΤΟδε έχει. 
ΚΤΡ. Ε Ι δέ δή, φησΙν, Αποπεραίνοιτο χαλώςδ τί,; 

ευχής τρόπος, τ φ χομώντι μετΑ τήν δγδό^ν, τέ­
λειου σθω τότε * χαλ δπως έσται τδ χρήμα, νομοθετεί 
λ έ γ ω ν c Κα\ ούτος δ νόμος τού εύξαμένου'*^άν 
ήμερα πλήρωση ημέρας ευχής αυτού, προσοίσει αδ-
τδς παρά τάς θύρας τής σχηνής τοΰ μαρτυρίου * χ*\ 
προσάξει τδ δώρον αύτοΰ Κυρίφ άμνδν tvtxCro 
άμωμον ένα είς όλοχαύτωσιν, χαλ άμνά&χ ένιαυτίχν 
μίαν άμωμον είς άμαρτίαν, χαλ χρι&ν Ινα ΑμΜμ^ 
είς σωτήρων, χα\ χανοΰν άζύμων σεμιδάλεως, Αρτον; 
άναπεποιη μένους έν έλαίφ, χαλ λάγανα άζυμα xt-
χρισμένα έν έλαίφ, χαι θυσίαν αυτών, χαλ σπονδήν 
αυτών, χαλ προσοίσει ό Ιερζύς έναντι Κυρίου, χα\ 
ποιήσει τδ περ\ αμαρτίας αυτού, χαλ τδ όλοχαύτωμι 
αύτοΰ, χα\ τδν χριδν ποιήσει θυσίαν σωτηρίου τφ 
Κυρίφ έπλ τοΰ χανοΰ τών άζύμι^ιν. Καλ ποιήσει 4 

· 7 Pbilip. ιιι, 7-& β · Gaiat. ν , 4, 5.
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Ιερείς τήν θυσίαν αύτοΰ, κα\ τήν σπονδήν αύτοΰ, κα\ Α et tondebit, qui vovit, ad ostimn tabernaculi tcsli-
monii, capul voli sui, et imponct crines sdpcr ξυρήσεται ό ηύγμένος πάρα τάς θύρας τής σκηνής 

τοΰ μαρτυρίου τήν κεφαλήν τής ευχής αύτοΰ, κα\ 
έπιθήσει τάς τρίχας έπ\ τδ πΰρ, δ έστιν ύπδ τήν 
θυσίαν τού σωτηρίου. Κα\ λήψεται δ ίερεύς τδν βρα­
χίονα έφθδν άπδ τοΰ κριού, κα\ άρτον ένα άζυμον 
άπδ τού κανοΰ, καλ λάγανον άζυμον έν, κα\ έπιθήσει 
έπι τάς χείρας τοΰ ηύγμένου μετά τδ ξυρήσασθαι 
αύτδν τήν κεφαλήν αύτοΰ, κα\ προσοίσει αυτά δ 
Ιερεύς επίθεμα έναντι Κυρίου. "Αγιον έσται τω ίερεί 
έπΙ τοΰ στηθηνίου τού επιθέματος, κα\ έπ\ του βρα-
χίονος τοΰ άφαιρέματος, κα\ μετά ταύτα, πίεται δ 
ηύγμένος οίνον. Ούτος δ νόμος τοΰ εύξαμένου, δς 
άν εύξηται δώρον αύτοΰ Κυρίφ περ\ τής ευχής, χωρίς 
ών άν εύρη ή χε\£ αύτοΰ κατά δύναμιν τής ευχής 

ignem qui est sub sacrificio salutaris. Et aceipiet 
ftacerdos armum cotlum ab ariele, et panem unum 
azymum a canisiro, et laganum azymum unum, et 
imponet in manus ejus qui vovit, postqoam to-
tonderit caput suam t et offeret ea sacerdos iropo-
silionem coram Domino : sanctum erit sacerdoti ad 
pectusculum impositionis, et ad separationera armij 
et post baec bibet, qoi voverat, vinum. Haec est lex 
vovenlis, qui voVerit donum saum Domino, de volo, 
quod invenerit manus eja9 pro viribus voli sui, 
quod voverit juxta legem sanclificalionis > Nam, 
obi Mosaicae historiae quasi crassam concretamquo 
molem abjecerit, atque a cultu illo qui in figura 

αύτοΰ, ήν άν εύξηται κατά νόμον άγνείας. ι 'Απο- Β e t urabris est, tanqaam prolixa gravique caesarie 
φορτισάμενος γάρ ώσπερ τής Μωσαϊκής ιστορίας τδ 
πάχος, κα\ λατρείας τής έν τύπψ κα\ σκιαίς, οίονεί 
τίνος κόμης μακράς κα\ διαβριθούς, άπαλλάξας τδν 
νουν, ό έποφλήσας θεώ τήν είς γε τδ δείν άγνίσασθαι 
προσευχήν, τρίχα δε ώσπερ άναβλαστοΰσαν έχων τών 
διά Χριστού θεσπισμάτων τήν άγνοποιδν αληθώς 
ειδησίν τε κα\ παίόευσιν, άγιος έσται κα\ ίερδς, κα\ 
πρός γε δή τούτψ καί άξιόληπτος. Άνοίσειε δ' Αν 
έαυτδν ε!ς όσμήν εύωδίας τω θεώ, κα\ θυσίαν ώσπερ 
άναθήσει δεκτήν, της εαυτού πολιτείας τήν εύκλεά 
xat άμώμητον άστειότητα. t Προσοίσει γάρ, φησ\, 
τδ δώρον αύτοΰ, άμνδν ένιαύσιον, είς ολοκαύτωμα, 
καλ άμνάδα πάλιν είς άμαρτίαν, κα\ μήν κας κρι^ν 

mentem levaverit is qui Deo ad sanctificationis vo-
tum persolvendum est obstrictus, cumque jam prae-
ceptorum, quae per Christum iradita sunl, cogni-
tionem ac disciplinam, quae hominem vere sanctum 
facit, lanquam crinem repullulaotem habuerit, tura 
denique sanctus ac sacer erit, et dignus praeterea 
qui admittatur, ac seipsnm offerat in odorem sua-
vitatis Deo, et sese velut acceptum sacrificium, i l -
lam nempe conversationis suae gloriosam et imma-
culatam eleganliam dicabit. c Afferet enira, > inquit, 
ι donum suum, agnum anniculura in bolocanstam, 
et agnara rnrsus pro peccalo, el arielem in salutare, 
et canislrum azymorum oleo conspersorum, et lagana 

είς σωτήριον, κα\ κανούν άζύμων, έλαίψ δ^δευμένψν, ^ atymaoleo l i l a ; ι ac per agnum quidero convenieE* 
και λάγανα άζυμα κεχρισμένα έλαίψ. > Κα\ διά μέν 
τού αμνού νοοίτ' άν είκότως τοΰ τήν θυσίαν προσ-
άγοντος ή Ιν Χριστψ νηπιότης, διά δέ γε τού κριού τδ 
έν φρεσί τε καί ώς έν καρποφορία τέλειον. ι Άδελφολ 
γάρ, φησ\Φ μή παιδία γίνεσθε ταίς φρεσ\ν, άλλά τή 
κακία νηπιάζετε, ταίς δέ φρεολ τέλειοι γίνεσθε.» Διά 
μέσου δέ άμνάς, υπέρ αμαρτίας. Δι' ού δή πάλιν ήμίν 
καταθρήσαι 0$ον, δτι κα\ τών άγαν άγνιζομένων ό 
βίος, καλ ώς έν άπλότητι κα\ ακακία τή έν Χριστψ 
νοούμενη, κα\ έν άρτιότητι νοΰ τετελειωμένων, ούκ 
άμωμητος παντελώς, δεϊται δέ δή πάντως καθαρι-

-σμοΰ. Κεκτήσεται μέν γάρ τδ άκατάσκεπτον παντελώς 
ουδείς, τετήρηται δέ μόνω κα\ ώς ίδιον άνακείσεται 
τώ Εμμανουήλ τδ συν άληθεία φράσαι, c Έρχεται 

terintclligi potest illa inGhristo infanfia/aacriOcium 
offerenlis; perarielem veroanirai sensnum fccundi-
latisque perfcclio: c Fratreseniin,inquit, nolitepuer1 

effici sensibus, sed malilia parvuli estote, sensibus 
vcropcriccti estote9*»» flis interjecta estagna propeo-
cato : ex qao facile animadvertere licet, eliara eo-
rum 5 8 5 vilam, qui vel maxime pueri sunt, et qui 
simplicilateetinnoceniia qua3in Christo intelligitar, 
et menlis intcgrilate perfecti, non omnino repre* 
hensione vacare, sed purgalione prorsus indigere. 
Etenim nihil babere quod vituperari possit, haud 
cuiquara contiogii, sed soli Emmanuel id servatur, 
eique lanquaro proprium tribuendum est, ut vere 
dicere potuerit: c Venit enim princeps mundi bu*> 

γάρ 6 άρχων τοΰ αίώνος τούτου, κα\ έν έμολ εύρήσει Ι) j n s , et in me nibil inveniel · · . » Ergo in agno qul-
ούδέν. ι Ούκούν έν μέν τώ άμνψ, κα\ τή άμνάδι, 
κα\ τ φ κριψ, κατίδοι τις άν δπερ έφην · έν δέ γετοίς 
Αρτοις τοίς ούκ έζυμωμενοις ό άδολος τε κα\ καθαρδς 
σημαίνεται βίος. Έπιστέλλει γάρ που καλ ό σοφώτα­
τος Παύλος τοις ήγιασμένοις · ι Έκκαθάρατε ούν τήν 
πάλαιαν ζύμην, ίνα ήτε νέον φύραμα, καθώς έστε 

ά£υμοι. ι Έν δέ γε τφ λαγάνψ τδ ήδυσμα κα\ οίονεί 
ίδ γλυκύ τής τών αγίων ζωής* Εαυτούς ούν άρα 
ιτροσοίσομεν, ώς έν άμνψ μέν διά τδ νήπιον έν Χρι­
στψ* ώς έν άμνάδι δέ αυ, διά τδ τής φύσεως ασθενές 
καλ εύπάροιστον είς τδ πλημμελές * ασθενείας γάρ 
τύπος τδ θήλυ · ώ ; έν κριψ δέ δη, τέλειοι, κα\ είς 

dem, et agna, et ariete, ea quae dixi considerare l i -
cet : panibus vero infermentatis simpkx ac pufa 
vita signiflcatur. Scribit enim profeclo beatns Pae-
]us ad sanciificatos: t Expurgate ergo vctus fer-
mentum ut sitis nova conspersio, siCat esiis azy* 
mi » Lagano aulem illa sanctorum vilaft suavitas 
et vdut i dulcedo designalur, Ergo nosipsos offere* 
mas, innquam in agrio quidera propter illara in 
Christo infantiara ; rursus vero lanquam in agtia» 
propler infirmitalero naturae ac delinquendi i ad -
litatem (feraina enim inflrmitati^ est figura); dc« 
mum in ariele u l perfecti, et qoi ad roensaram 

^ « v m . v i , 15-21. " I Cor. xiv, i(K 9 S Joan. xiv, 30. • v l C o r . v > 7 v 



ιοβι S. C Y R I U J ALEXA5DRLM ARCHIEP. 

ttUUs, qoa lo CbrUto esl penemtrim**. hm m o Α μέτρο* ηλικίας έλάσαντες τής iv Χριστψ * κχ\ ώ ς 
Unqutm io panihof azymis ρ ο ή , snaves ?ero ae 
Jucundl lanquam io lapek 9 per Chr i s tm 
miiericordLaiD cooaecatL JasliAcaii 
ηοη ex operibat jatliiue, q u fedeot ooe, sedse-
cundam roagoain i l l io* misericordiam : ob eamqoe 
cauiam recie paaiba* ofeaa infondebaUn\ lterum 
vero roedialorii aranere fangitar tacirdot, et offert 
prirouro quidem tacrifidain pro peecalo, detnde 
bolocausiufn, lcriio toco arietem taluUris : naai 
Chritto raediatore, el offerente not Dco el Palri, 
accepii erimut, cum preee* pro peccalis nostra 
offieHmu», etveterum crirainum reaiissionem pe-
limus. Deinde Unqttam botocautUira sptriloaliter 
Incendtmur, id etU, in lolum ei inlegre eancU et 

έν Αρτοις μέν τοις άζύμοις, καθαροί* ηδείς δέ ώς έν 
λαγάνοις, χλήν ήλεημένοι διά Χρίστου, άεδικχ ιώ-
μέθα γάρ, ούχ έξ έργων δικαιοσύνης, ά έποιήσαμεν 
ήμ*ίς, αλλά χατά τδ πολύ αυτού έλεος. Έπεχελτο δή 
ούν ταύτητοι χαλώς τοίς άρτοις τδ έλαιον. Μεσιτεύει 
δέ χάλιν δ ιερεύς , χαι προσκομίζει μέν πρώτον τδ 
περλ τής αμαρτίας, είτα τδ ολοκαύτωμα, καλ τρίτον 
έπΐ τψδε τού σωτηρίου τδν χριδν. Μεσιτεύοντος γάρ 
τού Χριστού, χαλ προσάγοντος,ήμάς τψ Θεψ καλ 
Πατρ\, δεχτοί μέν έσόμεθα, υπέρ τών ίδιων αμαρτη­
μάτων προσκομίζοντες λιτάς , καλ τών αρχαίων αί-
τιαμάτων έξαιτούντες τήν άφεσιν» Όλοχαυτούμεθα 
δένοητώς, τουτέστιν, είσάπαν κα\ δλοκλήρως, άγιοί 
τε κα\ Ιεροί, καλ είς όσμήν εύωδίας άνακεισόμεθα τψ 

oaeri, el in odorem euavitatu Deo dicati erimas, B θεψ, χρδς τά έν κόσμψ μή μεμερισμένοι - δλον γάρ 
non ia ea quae ftiot in mundo, divisi : nam bolo-
caustum lotam igni atoumebaliir. Gratiarum qoo-
que actiones pro noslra salule ac v i u consecrabi-
mus, non lerrenis rebus Deum venerando, eed rau-
neris gratiseimi loco, puram et infermenutam, et 
auavem ac sanclam i l l i vitam oflerendo ; ejusmodi 
namque cet sanctorum bominum vita. Deinde, ubi 
ex legis prescripto eaccrdos oblulerit eacrificium , 
« Tondeal, ι inquit, ι caput, qui votum suscepit, 
ad ostium tabernaculi lestimonii, et igni crines 
imponat. > 

586 PALL. Hoc vero quidnam esse censcs? 
CYR. Voti reddilioncm f et veluti professionis 

promiseionisque flnera : neqae enim ut iile inqui-
natus in mortoo, turpalum atqoe profanalum 
crinem londebat, sic boc quoque loxo ecuadem 
tonsionie modum acccpturi samus.Sed tanquam in 
Cbrislo jam pcrfeclus, et qui coroam aliam post 
oclavum diem aluerit, Deo quae pollicitus fuerat, 
velul in figura dedicat. Esse autem cam oblationem 
Deo acceptam, eo signo dcclaratur, quod igni crinis 
absumitur : nara igtits formam sacnp Litlerae divi-
II9B naiura seropcr ascribunt. Itaque beaius Moy-
scs dixit : « Deus nosler ignis consumens e s l · · , > 
omnipoienUam videliccl, ut opinor, divtnae incor-
rapueque naturse ex ignis imagine conjectans. Vide 
aulem ui ad oatium tabernaculi fiat illa perfeciionis 
delonsio, idcst, ille omnis noslrae justiliae ac san-
ctilalts finis: qu: enim tieri poteril ut sancliticalio ρ «ρδς ημών άγνεία τε κα\ δικαιοσύνη, τ Α ς Α» d » -

έδαπανάτο τψ πυρ\ τδ δλοκαυτούμενον. Άναθήσομεν 
δέ κα\ τά χαριστήρια, τά υπέρ γε τής εαυτών σωτη­
ρίας κα\ ζωής, ού φθαρτοίς καί γηΙνοις τιμώντες 
θεόν ' ξένιον κα\ ώσπερ αύτψ προσάγοντες άξ&ι;-
πτον τήν καθαράν τε καλ άζυμον, κα\ ήδεΓαν ζωήν καί 
άγίαν · τοιουτοσ\ γάρ πως ό τών αγίων βίος. Προσ-
κεκομικότος δέ τού ίερέως τήν θυσίαν χατά τδν 
νόμον, c Τιλούσθω, φησ\, τήν κεφαλήν δ ενξαμ»-
νος, παρά τάς θύρας τής σκηνής τού μαρτυρ·!»,χαί 
έπιτιθέτω τάς τρίχας έπ\ τδ πύρ. » 

ΠΑΛΑ. Κα\ τί δή τούτο είναι φ ή ς ; 
ΚΥΡ. Ευχής άπόδοσιν, καλ οίονελ τών έπηγγιλ-

μένων τδ πέρας* ού γάρ ώσπερ δ μιανθείς ίτΑ νι-
1 κρψ τήν Ατιμοτάτην ήδη κα\ βέβηλον χατεξυράοο 

τρίχα · ούτω κάνθάδε τδν τής ξυρήσεως έκδεξορεθε 
τρόπον. Άλλ* ώσπερ ήδη τετελειωμένος έν X p i m ^ , 
κα\ κόμην έτέραν τετροφώς μετά τήν δγδότν άνχτί-
θησι τψ θεψ καθάπερ έν τύπψ τά έπηγγεϊμένχ, 
Σημείον δέ τού δεδεχθαι παρά θεού τήν δώρο;ορ :χι , 
τδ δαπανάσθαι πυρ\ τήν τρίχα * εΐεος γάρ τ*υ ?ΛνρΛς 
άε\ τή θεία περιτίθησι φύσει τδ Γρίλια* τδ Ιερόν. Κ χ Ι 
γούν δ θεσπέσιος έφη Μωσης · ι Ό %Λς \$&rt τ£#ο 
καταναλίσκον εστί* ι τδ παναλκές, οΤμιί Τ^ον,ττς οεΐχτ 
κα\ ακήρατου φύσεως παρεικάζων πυρί. 'Μζζι & 
δπως παρά τάς τής σκηνής θύρας, ή έν τελε-jir . 
ξύρησις, τουτέστιν, άπάσης ημών δίκαιοτν»τς ο 1, 
άγνισμού πέρας. Μόναι γάρ ημάς, αΐπερ Α> γ̂ ν> 

i l lacl jus l i l ia , qua? a nobis servala fberil, soJae nos 
in SancU sanctoram inducxnl, cum eae non omnino 
culp» atque delicii sint expertea ? c Mundos enim a 
mran ncmo e s i M ; ι aed Cbrtslus nos iolroducil· 
cum, abjcda omai s a » injori» mcaftoria, nos libe-
r a l , Η omnia nobis p^ccata relaxat : pnecnrsor 
namqu^ pro nobis ingrossus tsi*\ ooo sibi plaoe, 
* H I ii$ adiinm apcrions qoi sunltxlra osiiam, tt 
JHI ip$um qotxUm nnodo ubcniacali sacri lunen 
pcnotirninL 

*.VR, Ipse cRim innovassc dkntxr nobis rcccnicm 

σειαν είς τά Ά γ ι α τών Αγίων, τδ Axxrxi*£rri* τι 
χαλ Απλημμελές ούκ έχουσαι παντελώς ; c Κχθα^ς 
γάρ άπδ ^ύπου παντελώς ουδείς - ι ε ίπχομίζε: ΰ ι 
Χριστδς, άμνησικάκως ελευθέρων, χαλ ττχσης 
άνιε\ς αμαρτίας. Πρόδρομος γάρ υπέρ ***** sisC*r 

λακεν, ούχ έαυτψ που πάντως, άλλά το ι ς £ξτ* ivpw>. 
καλ έπ* αύτψ πως ήδη γεγονδαιν ο ύ Κ ί της έτρας 
σκηνής, χαταλεαίνων τήν είσδρομήν. 

ΠΑ.ν-V, Αληθές. 
ΚΤΡ. Αύτ^ς γάρ ήμίν έγχχινΐσχι τ^δττ* 

IVwt η·, ** iob νιν, 4 . ^ Bcbr. π , » λ 



Ι05Τ DE ADORATIONE IN SPIRIT 
τόν τε καλ ζώσαν δδόν. Μετά δέ γε το ξυράσθαι πρδς j 
αύταϊς ήκοντα ταίς θύραις της αγίας σκηνής, καλ 
μήν καΛ πυρλ δαπανήσαι τήν τρίχα· ι Λήψεται, ι 
φησ\ν, ι ό ίερεύς τδν βραχίονα έφθδν άπδ τού κριού, 
άρτον τε κα*ι λάγανον, κα\ έπιθήσει έπΙ τάς χείρας 
τού εύξαμένου, κα\ αύθις άναλαβών προσοίσει, > φη­
σλν, ι επίθεμα Εναντι Κυρίου, κα\ άγιον Ισται τψ 
Ιερεί, καθά κα\ τδ στηθύνιον τού άφαιρέματος. ι 

ΠΑΑΑ. Είτα, τί άν βούλοιτο δηλούν ό νόμος ; 

ΚΥΡ. Είς τύπον μέν δή τού Ισχύοντος, ήτοι τών έν 
ίσχύί κατορθωμάτων, δ βραχίων άε\ παρά γετήθεο-
πνεύστω Γραφή νοείται, ζωής δέ δή πάλιν αγίας τε κα\ 
καθαράς, δ άζυμος άρτος, κα\ μέν κα\ τδ εύχαρί τε καλ 
τδ ήδύ παραδείξειεν άν έφ' έαυτφ, τδ λάγανον έλαίψ 
ματτόμενον, κα\ είς πλακούντα τελούν. Τού δέ μεσι-
τεύοντος Ιερέως τδ πρόσωπον, περιθείη τιςάνκα\ μάλα 
είκότως τψ Εμμανουήλ. Ό τοίνυν άγνείαν τήν άνω­
τάτω κατωρθωκώς, κα\ ανάθημα λαμπρδν προσκεκο-
μικώςτψ πανάγνψθεψ, τά έξ ίσχύος έργα, δήλον δέδτι 
τής πνευματικής, ώς έν βραχίονι τοΰ κριού, κα\ ζωήν 
Αμωμον, ώς έν άρτψ τψ άζύμψ νοουμένην, καί μέν 
τοι καλ τδ ήδύ καλ τδ έπίχαρι τής έν άγιασμφ ζωής, 
ώς έν τψ λαγάνψ, μονονουχ\ χερσιν ίδίαις έπιτιθείς, 
αναφέρει θ ε ψ , διά μεσίτου Χριστού, δς οίονεί πως 
άπδ χειρδς είς χείρας δέχεται τάς δωροφορίας, ταίς 
άνωτάτω τιμαίς, κάν τούτψ δή μάλιστα, τδν γνήσιον 
αληθώς καταγεραίρων προσκυνητήν. Ταύτητοί φησιν, 
δτι χερσιν έπιθε\ς ίδίαις, ό τήν άγίαν ούτω κα\ πάν-
αγνον άποπεραίνων εύχήν, επιδώσει τψ ίερεί επίθεμα 
καλ έξαίρετον, κα\ έκνεμηθέν αύτψ, καθά καί τδ στη- ' 
θύνιον τοΰ κριού, κατά γε τψ νομοθέτη δοκούν. "Ωσ­
περ δή τδν βραχίονα μήνυσιν είναί φαμεν τών έξ 
ίσχύος κατορθωμάτων, ήγουν τής ίσχύος αυτής, ούτω 
κα\ τδ στηθύνιον τοΰ κριού, φρενός τε κα\ νοΰ. Κε-
κτήμεθα γάρ έν σπλάγχνοις κα\ έν τψ στήθει τάς 
φρένας. "Αδιαφορεί δέ πολλάκις ή θεία Γραφή , καλ 
ποτέ μέν είς νοΰ τύπον τήν κεφαλήν, ποτέ δέ τδ στή­
θος είς φρενδς ποιείται δήλωσιν. Ιερά δή ούν κα\ 
εξαίρετα, μόνον δέ ούχ\ καλ άπδ χειρδς είς χείρα 
προσκομιζόμενα, κα\ εύπαράδεκτα δι' αύτοΰ τψ θεψ 
κα\ Πατρι, τών άγνιζομένων Ισχύς ή πνευματική, 
καί μέν τοι κα\ φρένες. Είπερ έστιν αληθές είπείν, ώς 
ούκ άν έτέρως γένοιτο ποτε κατορθούν δυνασθαι τούς 
αγίους τά άνδάνοντα θ ε ψ , μή ούχλ δι* ίσχύος τής 
πνευματικής, καί μέν τοι κα\ φρενδς αγαθής. 

ΠΑΑΑ. Εύ Ιφης. 
ΚΥΡ. Έφθδν δέ προστέταχε λαμβάνεσθαι τδν βρα­

χίονα, τδ οίονεί πως ώμδν, καλ τδ τοΰ καθήκοντος 
παράλογο ν τής τών αγίων ίσχύος άποσοβών · ού γάρ 
απότομους είναι χρή τούς άνακειμένους θεώ, ούτε 
μήν άκράτψ κεχρήσθαι τώ νψ, άλλ* εύαφώς τε καλ 
άπαλώς καλ λίαν εύτέχνως κατορθούν έπείγεσθαι τά 
είς άρετήν. ΕΤεν δ* άν ώδε κα\ ούχ έτέρως τών αγίων 
τά κατορθώματα χρηστά καλ εδώδιμα τψ θεψ, τδ 

ΕΤ VERITATE. LIB. ΧΛΊ. 4058 
et viventem viam Μ . Poslea veroqnam tonsus fuerit, 
ad tabernacali fores, et igni crinem absumpserit, 
c Somet, ι inquit , c sacerdotes armam cocium ab 
ariete, panem quoque et laganum, et iinponct 
manibus ejus qui voverat, et rursum recipiens, 
offeret, » i n q u u , c imposilionem coram Domino, 
et sacrum erit sacerdoti ut pectasculum separa-
tionis. ι 

PALL. Quid vult ergo lex per haec verba signi-
ficare? 

CYR. Armns in divinis Litteris pro figura poten-
t is , vel reruip fortiler gestarum fere semper acci-
pi tur , ut panis azymus item pro figura sanctae pu-
raque vitse, laganum eliam oleo conspersum, et in 
placentae formam redactum, suavitalis jucundita-
lisque speciem praefert. Porro sacerdotis personam, 
qui mediator interponilur, 5 8 7 E m r a a n u e l jure 
optimo imponere licet. Quisquis igitur summam 
sanctificationem excoluerit, ac sanctissimo Deo pra-
clarum donuui, fortitudinis, inquam, illius spiritua-
lis opera, in arietis armo designata, et vilam 
immaculatam in azymo pane Oguralam, quineliam 
vitae in sanctificatione ductae jucunditalem ac sua-
vilatem lanquam in lagano significatam obtulerit; 
is, inquam, haec omnia suis manibus prope dixe-
rim imposita, Ghristi medialoris interventu Deo 
consecrat; qui lanquara de manibus in manus obla-
liones accipit, in eaque re verura fidelemque cul-
torem suum summis bonoribus afficit. Ideoque, in -
quit , is qui adeo purum sanctumque votum solvit, 
manibus suis donum imponens, sacerdoti tradit 
impositionem, et eximiam altribntamque i l l i par-
tem, pectusculum, inquam, arielis, ot legislator 
decrevit. Ul igilur armum indicium esse diximus 
rerum forliter gesfarum, aut ipsius forliludinis, 
ita animi sensuum ac mentis , pectusculum arietis : 
in corde enira et in pectore sensus habemus. Divina 
enim Scriptura nullo discrimine frequenler his voci-
bus uli tar , et nonnunquam pro menlis figura caput, 
nonnunquam ad sensus animi signiGcandos pectus 
assumit. Sacra ergo sunt et ix imia , ac propemo-
dum de manibus in manus oblata et acceptissima, 
per Christum Deo et Patri munera, tlla sanctifica-
torum bominum forlitudo spiritualis et animi sen-

I sus. Vere siquidem dici potest, non aliler unquam 
nisi per spiritoalem fortitudinem, rectumque sen-
som conlingere ut sancti v i r i , quae Deo grata sunt 
efficere possint. 

PALL. Prseclare dicis. 
CYR. Coctum vero arroum assumi jussit, in φ ΐο 

ssevitiam Ulam veloti crudam et extra convenientera 
ralionem egressam, a sanctorum fortitudine rcjicit: 
neque enim acerbos ac rigidos decet esse eoe qui 
Deo dicati sunt, neque ausieriorcm animum babere, 
aed levi quodam mollique modo, et summa soler-
tia perficere quae ad virtulem pertiuent. Neque 
enim aliler preclara sanctorum facta suavia flunt, 

"Hebr . x , 10. 
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accommodala, nisi minime Α ώμδν ούχ Εχοντα **λ άπηχθημένον. Διεπύθου δέ χ η 
cruda etingrata fuerinl. Scis enira videlicet eorum 
ulute in , qui in sanclitate vivonl , a Cbristo saum 
quodammodo cibam appellari, cum dicit sanclis 
illis discipulis: c Ego cibum habeo manducare 
quem vos ncscilis · · . ι Recordare item illumimroo-
lare quidem agnum juseisse in Cbristi figuram: 
5 8 8 sed praeterea sanxisse dicenlcm : c Non co-
mcdilis ex eo crudum quid nec coctum aqua, scd 
assa tanturo igni ·; ι munus, ut opinor, mions ac-
ceptum et ad concoquenduui veluli parum accom-
modatum, crudum appellana. Coclum igiiar esse 
assamendum armum, inquit, quod crudum idsigni-
flcet quod neque suaveest, ncquead cibum aplum, 
ob eamque causam rrjicicndum. 

PALL. Subtiiis sane ac vera exposilio. Β 
CYtt. Promissa ergo Deo rcddcnda sunt, e l f quae 

quispiam voverit, nulla mora interposita, pnesiel: 
nam in hujusmodi rebus pcrGcicndis rcmissum ac 
scgnem essc, in primis meluendum ac pcriculosis-
eimuin eesc censeo; iroovero ipsae quoque sacne 
Liilcrae lcslantur. Si cnim reclissime putamus rcm 
turpissimam essc, cum quispiam criinine falsilalis 
arguilur, quomodo non lurpissimum sit pollioeri 
quidem Dco ac promitterc, postea vcrofidem falle-
re? Cuique igitur vovcnli atque diffcrenti, aut 
etiam prorsus pcrsolvcrc promissa rccusanti, pec-
cati nolam inurit. Crimine lamen absolvit eos qui 
eiium nibil babent, sed necessario quodammodo 

τδν έν Αγνείαις έπλ τήν σωτήριον τροφήν, ώσπχρ Ι&τ* 
δνομάζοντος τοΰ Χρίστου καλ λέγοντος τοίς άγίοις 
μαθηταίς* ι Έγώ βρώσιν έχω φαγείν, ήν ύμείς ο Λ 
οίδατε. ι Διαμέμνησο δέ δτι κσΛ χαταθύεσθαι ph 
έκέλευε τδν Αμνδν, είς τύπον Χρίστου, τερο σε νομο­
θετεί δλ λέγων * ι Ού φάγεσθε άπ* αυτών ώμΑν, ουδέ 
έψημένον έν ύδατι, άλλ' ή δπτά πυρί * > τδ Αχαρα· 
δεκτον, οίμαί που , καλ τδ οίονείπως είς πέψιν ούχ 
ευχερές, ώμδν είναι λέγων. Χρήναι δή ουν Αρα φηβίν 
έφθδν λαμβάνεσθαι τδν βραχίονα * τοΰ Ανέφθου εη-
μαίνοντος τδ μήτε ήδύ, μήτε βρώσιμον, ταώτητοι xxi 
Απαράδεκτον. 

ΠΑΛΛ. Ός Ισχνδς άγαν καλ αληθής δ λόγος. 
ΚΥΡ. Άποδοτέον ουν άρα τάς ομολογίας θεψ, 

κα\ άπερ άν εύξαιτό τις, διαπεραινέτω μελλήσσς 
ουδέν, ώ ; τό τοι μή δρ£ν τά τοιάδε γοργώς, τών δτι 
μάλιστα δεινών κα\ σφαλερωτάτων φαίην Αν έγωγε, 
κα\ αύτδ δε τδ Γράμμα τδ Ιερόν. Εί γάρ είναι λόγιο*· 
μεθα φρονοΰντες όρθώς τών άγαν έκτοπωτάτων, τέ 
ψευδοεπείας άλώναι γραφή, πώς ούκ άν γένοιτο τώ» 
λίαν αισχρών, ομολόγησα·, μέν τι κα\ ύποσχέσθαι θε£ 
ψεύσασθαι δέ μετά τοΰτο τήν ύπόσχεσιν; Ι Ι α ν φ ^ 
ουν εύξαμένου καί μελλήσαντος,καΐ γούν χαίιαχχη 
αναδυομένου τήν ίκτισιν, καταγράφει τήν άμαρτίσ*. 
Άνίησι δέ τών αίτιαμάτωντου; έχοντας μέν παντελή 
ίδιον ουδέν, δεσμψ δέ ώσπερ άναγχαίφ κατεζευγμέρ 

vinculo obstricli sunt, et allerius potestati subjecti. νους, κα\ ύφ' έτερου πράττοντας χείρα, Γέγραπται & 
Sic enim in Nameris scriplura cst: c Et locutus 
est Moyses ad principes tribuum flliorum Israel : 
Hoc est vcrbum quod conslituil Doroinus : Homo 
qui voverit votom Domino, aut juravcrit juramcn-
l u m , aut dcflnierit definUionero de anima sua, non 
profanabit verburo suura; omnia qaaecunque exie-
rinl de ore ejus, faciel. Si auieni voverit molier 
votum Domino, aul defluierii definilionem in domo 
patris sui in adolescenlia sua, et audicrit pater ejus 
vota ipsius, et deflniliones ejus, quas deflnivit ad-
versit9 animara suam , et tacuerit pater ejus; sta-
bunt omnia voia ejus, et omnes definitiones cjus, 
qaas definivit adversus animam suam, manebunt 
ipsi. Si autem abuuens abnuerit pater ejus, qua-

ούτως έν τοίς 'Αριθμοϊς* « Καλ έλάλησε 1&*σής πρδς 
τούς άρχοντας τών φυλών τών υίών Ισραήλ, λέγων 
Τούτο τδ £ήμα δ συνέταξε Κύριος· Άνθρωπος δς άν 
εύξηται εύχήν Κυρίψ, ή όμόση δρκον, ή όρισμψ ope-
σηται περί τής ψυχής αύτοΰ, ού βεδηλώσει, τδ /5ημα 
αύτοΰ.Πάντα δσα έξέλθη έκ τοΰ στόματος αυτού π α ύ ­
σει. Έάν δέ εύξηται γυνή ευχή» Kvpt^, ή όρίσηται 
όρισμδν έν τψ οίκψ τοΰ πατρδς αυτής έν τ^νεδτητι 
αύτης, κα\ άκούση ό πατήρ αυτής τας εύχας αύττ\;, 
κα\ τούς ορισμούς αυτής ούς ώρίσατο κατά τής ψυ­
χής αυτής, κα\ παρασιωπήστ] ό πατήρ αύτης · καί 
στήσονται πάσαι αί εύχα\ αυτής, καλ πάντες οί όρι-
σμολ αυτής ούς ώρίσατο κατά της ψυχής αυτής, με-
νοΰσιν αυτή. Έάν δέ άνανεύων άνανευση δ πατήρ 

eunque die audi^ril orania vota ejus, et definitio- D αυτής, ή άν ήμερα άκούση πάσας τάς ί ύ χ α ς αυτής, 
nes ejus, qaas definivit adversus animam suam, 
ncn slabunt: e^Dominasemundabit eara,quia abnuit 
pater ejus ' . > A l , si fuerit, jnquit, mulier viro 
legitimo jure conjuncla, ipsae leges valeant. Invidua 
autera et repudiaU ratasbabeldefinitiones, prorais-
saque prorsus persolyenda esse censet: qua in re 
iiberos ct altcrius jugo roinime subjcctos crimine 
obslringit, 5 8 9 s i promissa prastare nolint: qui 
vero sccus babent, et sui juris non sunt, sed alteri 
subditi, eos mcrito vinculis religionis absolvit. lis 
eaim, penes quos potcsias est, patr i , inquam, ct 
v i ro , si eorum volis qui sub illorum imperio ac 

κα\ τούς ορισμούς αυτής, ούς ώρίσατο χατά τής 
ψυχής αυτής, ού στήσονται, καλ Κύριος χαθαριεί 
αυτήν, δτι άνένευσεν ό πατήρ αυτής· ι Άλλ* εί κα\ 
γένοιτο, φησ\ν, γυνή συνηρμοσμένη χατΑ νόμους 
άνδρι, ό αύτδς χρατείτω νόμος. Χήρας δέ χαλ έκδε-
βλημένης ίστησι τούς ορισμούς, καλ διαπεραίνεσθαι 
δείν πάντη τε και πάντως τάς υποσχέσεις ευ μάλα 
φησ\, πανταχή τδ ελεύθερον χαλ Εξω ζ υ γ ο ύ ταίς 
αίτίαις ύποτιθε\ς, εί μή δράν Ιλοιτο τά έπηγγελμένα* 
τόγε μήν ούχ ώδε έχον, άπρακτόν τε καλ ύφ* έτίροις, 
άνιεί; είκότω;. Τοίς γάρτοι κυρίοις, πατρί τ ε , φημλ, 
κα\ άνδρ\, συνθεμένοις μέν κα\ οΙονε\ σ ^ ^ ε ΰ σ χ β 

·» Joan. ΙΤ, 52. 1 Exod. xn, 9. 1 Num. χχχ, 1-7, 
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ταΙς τών ύπδ χείρα κα\ έξουσίαν εύχαίς, τήν της Α polostate sunt, consenserint atque annuerint, crt-
δυσσεβείας επιφέρει γραφήν, εί μή πληρούν έλοιντο inen ascribit, nisi promissa prastare caraverint. 
τΑ έπηγγελμένα. 'Αποφάσκουσι δε καλ τδ Ανείσθαι Sin abnuerinl i l j i , nullis peccati vinculis lcneri 
δείν Αμαρτιών Απονέμει* προαιρέσεως γαρ, κα\ ούκ concedil: nam quae Deo dicantur, ea ex consilio ac 
Ανάγκης καρποί τΑ είς θεδν Αναθήματα. volunlale proficiscunlur, nop τί ac necessitate 

exprimunlur, 

ΠΕΡΙ ΤΗΣ ΕΝ ΠΝΕΤΜΑΤΙ 
ΚΑΙ ΑΛΗΘΕΙΑ 

ΠΡΟΣΚΥΝΗΣΕΩΣ ΚΑΙ ΛΑΤΡΕΙΑΣ 
ΑΟΓΟΣ ΕΠΤΑΚΑΙΔΕΚΑΤΟΣ, 

DE ADORATIONE ΕΤ C U L T U ΙΝ SPJR1TU 

ΕΤ V E R I T A T E 

LIBER DEGIMUS SEPTIMUS, 

Περϊ έορτώτ άγίωτ. 
Άγνείας μέν δή πέρι, κα\ τών έν εύχαΤς, κα\ 

μέντοι καλ Ιιρέων είρήσθω τάδε. Χρήναι δέ οΤμαι 
λοιπδν προσενεγκειν εδ μάλα, τίς άν γένοιτο παρά 
Θεού τών πόνων έκτισις, κα\ πρδς δ τι τετραμμένοι, 
χαταπιανθείεν άν τα?ς είς λήξιν ήκούσαις τιμαίς, 
κα\ ελπίδος έσονται τής είς αίώνας μέτοχοι. 

ΠΑΛΑ. Ό ς ευ γε δή φής. 
ΚΥΡ. Πρέποι γάρ άν, ώ Παλλάδιε, τοΤς τήν εύ· 

χλεά καλ άπόλεκτον έξησκηκόσι ζωήν, κα\ πολιτείας 
τής ώδε διαφανούς είς .τούτο ήχου σι μέτρον, ώς τήν 
Απασών Αρίστη ν ψηφον έλείν, έν εύημερίαις είναι 
μακραίς, εορτάζοντας τε καλ διευθυμουμένους, καλ 
πανηγυρεως αρχήν έχοντας τδν Εμμανουήλ, καλ έν 
έλπίσι κείμενους ταίς έρηρεισμέναις. * 

ΠΑΛΛ· Πρέποι γάρ άν, κα\ αληθής δ λόγος. 
ΚΥΡ. Βούλει δή ούν, τάς έν τύπψ καλ κατά νόμον 

πολυπραγμονώμεν έορτάς καλ τών έν αύταίς θυσιών 
τους τρόπους άφηγησώμεθα, μεταστοιχειούντες, ώς 
tvt , πρδς τδ αληθές τών έν αύταίς εννοιών τήν δύ-
ναμιν ; 

ΠΑΑΛ. Βουλοίμην άν * πώς γάρ ού ; 
ΚΥΡ. Ούκούν έπεί τοι σαφώς άριστα τε δασκέφθαι 

δοαώ, φιλοκρινείν δτι πρέποι καλ τάδε διενθυμού* 
μένος, φέρε δή, φέρε κα\ πρό γε τών άλλων εκείνο 
διερευνήσωμεν, πηνίκα τε καλ έπλ τίσιν εορτάζει ν 
ήμας τδ Γράμμα δείν έφη τδ ίερδν. 1οι γάρ άν ούτω 
καλ κατ* ευθύ τού πρέποντος ήμίν δ λόγος * και μέν­
τοι πρδς τψδε, τδ άτέχνως πεποιήσθαι δοκείν ούκ 
αγεννώς διακρού σεται. 

Β 590 0* tanctis feslivitalibus. 
De puritate igilur, iis et qui voverunt, quineliam 

de sacerdotibus haec diiisse sit satis. Sed iis arbi-
tror adjict oportere, qoaenam aDeo nosti-is laboribu* 
persolvenda sit raerces, quidve fllud si t , quo cum 
i l l i Deo dicati homines se totos converterint, summic 
bonoribus cumulabuntur, et «ternae spei participes 
futori soot. 

PALL. Recte mones. 
CYR. iEquum est enim, PalJadi, ut qui vitam adeo 

insignem et egregiam excolucrint, et ad eum gradum 
conversationis adeo illustris pervenerint, ut longe 
optimi judicentur, i i diuturna felicitate fruantur, 
festa oelebrantes ac la?li, 591 c u m principera festi* 
vitalis habeant illum EmmanueJ, et spe firma ni~ 
tantar. 

PALL. <£quuro certe, et vera suiit, qtue dicis. 
CYR. Yisne igitur UJas in figura et secundum le-

gem festivitates pervestigemus, et sacrificiorum, 
qu* in illis fiebant, ritus exponamus, simulque sen-
iaom qui in illis latent vim, quoad fieri poterit, 
ad veritatem transferamus? 

PALL. Yelira eqoidem : cnr enim abnuam? 
CYR. Qoandoquidem igitnr tibi planb videor op-

lime senstsee qood baec recta judicii norraa esse 
discatfonda cogitaverim; age ante alia illud exqoi-
ramns, quando et quibns de rebus nobis esse fesU 
celebranda aacrae Lit lcra prodiderint : ita enim 
recto cnriu ad id qnod decet nostra dispntatio 
tendet, ac prseterea vitabil ne tine ulla ratione CQJ> 
fecta esse ι ideaiur. 
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PALL. Perge igitur qao libet : nos enim admo- Α ΠΑΑΑ. Ί 6 ι δή ουν δποι φίλο\- όνήσεις γΑρ n l 
dum juvabie. 

CYR. Congregalis olim in eremo sub moote Ho-
reb filiis Israel, ille oniversorum Deue legem in-
aliluit, qiuB quid a nobis esset faciendum defini-
r e l : cum vero quamplurima eaqae penitilia praa-
cepU tradidisset, adjunxit denique : « Tribus tem-
poribas per annum feala celebrate mihi. »Qnaenam 
vero ea tempora sinl, rursum declaravit. Conlinuo 
namqae ai l : « Festivitatem azymonim servale, 
ut faciatis; seplem dies comedetis azyma, sicut pra> 
cepi tibi tempore mensis novorum; eo enim lem-
pore egressus es ex iEgypto : non apparebis in con-
spectu meo vacuus. Et fesliviiatem facies messis 
primiiiarum hborum tuorum, quaecunqoe gemina-

μάλα πλουσίως. 
ΚΤΡ. Ευναγηγερμένων ποτέ κατ χ τήν torju* 

ύπδ τδ δρος τδ Χωρήβ, τών έξ Ισραήλ, τδν τών πρα­
κτέων ήμίν όριστήν διετνπου νδμον δ τών δλων θεές, 
μυρία δέ δσα κα\ επωφελή θεσπίσματα προστετα· 
χώς, προσετίθει λοιπδν, «Τρείς καιρούς τον ένιβυτΛ 
εορτάσατε μοι. ι Τίνες δ* άν είεν τοιοίδβ καιρά, 
διεσάφει πάλιν. Έ φ η γαρ εύδύς · « Τήν έορτήν τύ* 
άζύμων φυλάξασθε ποιείν* έπτά ημέρας έδεσθε άζνμα, 
καθάπερ ένετειλάμην σοι κατά τδν καιρδν τού ρην^ 
τών νέων · έν αύτψ γάρ εξήλθες έξ Αιγύπτου · ούχ 
δφθήση ενώπιον μου κενός· κα\ έορτήν του θερισμοί 
πρωτογενημάτων ποιήσεις έργων σου, ων έάν σχχί-
ρης έν τψ άγρψ σου , καλ έορτήν συντέλειας έπ* ί ξ % 

veris in agro tuo ; el feslivitatem consuminationis, g τού ένιαυτου, έν τή συναγωγή τών έργων σου, τΰν 
ad exilum anni in colleclione labonim luomm, quae 
colliguniur ex agro tuo. Tribus tcmporibus in anno 
apparebit orone masculinum in conspectu Domini 
Dei tui *. » Igitur sequissimum esse festa Deo cele-
brari ab iis qui se viriliter gerunt, non ab iis qui 
resupino el segni sunt anicio et ad carnis ac mundi 
cupiditates dissoluto, demonstravit, cum dixit :«Tri-
bus temporibas per annum apparebit omne mascu-
linum ii i conspectu Domini Dei tui : » nam superna 
divinaque inspectione dignus est mascolinus sexus 
eo modo quo superius diximas. Caeteram opporlune 
sanxit, u l festa celebrarentur: 592 oportebai enim 
profecto,qui ad rectae institulionis initia succedcrent, 
et jogum jam Dei subirent, iis aperle signiiicari, fore 

έκ τού αγρού σου. Τρείς καιρούς τού ένιαυτου ooot̂  
σεται πάν άρσενικδν ενώπιον Κυρίου τοΰ θεού σαι.» 
"Οτι μέν ουν τδ χρήναι πληρούν τάς έορτάς τψ θεφ, 
πρέποι άν δτι μάλιστα τοίς άνδριζομένοις, κα\ ώχ\ 
δή μάλλον τοίς άναπεπτωκόσι καλ άναλχιν έν γε % 
σφίσιν έχουσι νούν, καλ τεθρυμμένον Αελ πρδς t i 
σαρκός τε κα\ κόσμου, παρέδειξεν ε ίπών * ι Τρείς 
καιρούς τού ένιαυτου όφθήσεται π ά ν άρχναΛ* 
ενώπιον Κυρίου τού θεού σου. » Έ π ο π τ ώ ί *£f 
άξιον τής άνωθεν κα\ παρά θεοΰ τδ αροτχναέν, «κί 
γε τούς ήδη προειρημένους τρόπους. Πλήν έ*ρΑί* 
τει χρησίμως τδ χρήναι πληρούν έορτάς αγίας. 
γάρ, έδει τοίς είς αρχήν άναβαίνουσι παιδαγωγία; 
ορθής, κα\ ύπδ ζεύγλην ήδη πως ίοΰσι τήν ύπδ βεφ, 

omnino, ut ilJa secundum legem vivendi ratio, quam C τής έν νόμψ πολιτείας τδ τέλος, ότι παντη τε m 
tenercut,in voluptates atque jucandilates, nimirnm 
spirituales, desineret. Quapropter, cum legem pro-
nuniiasset, pcrniciosasque res apte reprobasset, ap-
probassetque vicissim utiles : cumque conversalio-
nis ejus ac vitae, qtue sibi grata esset, viam propo-
enissel, fore tandem ut eorum labor finem jucun-
dissimum haberet, ut intelligeremus, curavit. Ergo 
primoro quidem fegtum in mensem novum cadit; 
secundura vero ntqae conlinao vicinum est illud 
messis primitiarum; tertium et extremum in exitu 
ainii, comportalis jam fructibos, men.se anni septimo. 
An vero non ita traditum est in sacris Litleris? 

PALL. Ita prorsus. 
CYR. lgilur necesse esl, quae sunt cujusque tem- ' 

poris propria, in medium afferre, et qoomodo qui-
busve de causis oelebrari oporteat, qaoad licuerit, 
perspicere. Jussit enim eo lempore benignissimus 
ille Deus filios Israel ex /Egyptiorum terris exce-
dere, et illius non ferendg servituus jagoni abji-
cere, atque ad promissionis lerraua transire. Divi-
nis auiem decretis obsistebat Pbarao, et adversus 
ineffabilem illam gloriam insanam vocem emisit : 
iNescio,i inquiens, iDominum*,» necsedimissurum 
Israelilas frequenter asseveravit. Ilaque frequenti-
bus plagis ac sibi invicem saccedenlibus afflictus 

πάντως έκτελευτήσειεν άν αύτοίς είς τρυφάς τε xal 
ευθυμίας, δήλον δέ δτι τάς πνευματικάς, εύ μάλα 
παραδηλούν. Ταυτητοι προσηγορευκώς τδν νόμον, 
κα\ άποκρίνας άστείως τδ πεφυκδς άδλκείν, έπαι-
νέσας δέ τδ τελούν είς δνησιν, καί τής άνδανουσης 
αύτψ πολιτείας κα\ ζωής, παραβείς τήν όδδν, δτι χαί 
καταλήξει ποτέ πρδς τρυφάς δ πόνος αδτοίς, tOTpts 
νοείν. Ούκούν πρώτη μέν εορτή κατά μήνα τον νέον· 
δευτέρα δέ ώσπερ καλ γείτων ευθύς ή τοΰ θερισρν 
τών πρωτογενή μάτων, τρίτη δέ καλ έπ* έσχάτοις1| 
έπ* έξόδψ τού ένιαυτου, συγκεκομισμένων ήμΐν τύ» 
καρπών, έν έδδόμψ τού έτους μηνί. *Η ούχ ώδε 
έφη τδ Γράμμα τδ Ιερόν; 

ΠΑΛΛ. Σύμφημι. 
ΚΥΡ. Ούκούν άναγκαίον, τδ έφ* Ακάστψ καφ^ 

παρακομίζειν είς μέσον, καλ δπως τα παλ έπλ τίπ 
τελείσθαι πρέποι, διαθρείν ώς ένι. ^Λπαίρειν ρέν 
γάρ τής Αίγυπτίων έκέλευε τότε τους έξ Ισραήλ έ 
φιλοικτίρμων θεδς, κα*ι τής Αφόρητου θητείας άπ» 
φορτίζεσθαι τδν ζυγδν, καλ πρδς τήν τ η ς απαγγελίας 
μεθορμίσασθαι γήν. *Αντανίστατο δά τ ο ί ς τεθεστι-
σμένοις ό Φαραώ, κα\ Αγροικδν μέν έφέει φωνήν κατά 
τής άψητου δόξης, «Ούκοίδα,ι λέγων, «τον Κύριο*.• 
Ούκ άνήσειν δέ τούς έξ Ισραήλ διεβεδαιοντο πλειστά-
κις*κα\ δή κα\ πληγαίς συχναίς κα\ άλλετεαλλήλοις κατ· 
ηκίζετο. Επειδή δέ ήν άτεράμων έτι, χ α λ ΰραυαννν 

• Exod. χχιιι, 13-19. k Exod. ν , 27. 
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έ μελέτα χατά του θεοΰ τήν άπόνοιαν, τοις των ΑΙ- Α esl : Sed, cura e-sset adbuc conlumax, et duriosi-
γ υ π τ ί ω ν πρωτοτδκοις έφίει τδν όλοθρευτήν, χα\ τδν 
έν μιά νυχτλ κατεψηφίζετο θάνατον, δ πάντων Ιχων 
τήν έξουσίαν. Προενδει δέ δπως αί τών Ιουδαίων 
άγέλαι μή δπενεχθείεν τψ χαχψ, χαλ ώς άπωτάτω 
γένοιντο της τοΰ διαφθείροντας χειρδς, εΓτ' ουν οργής, 
"Αλλ' ούκ ήν έτέρως τοΰτο πράξαί τισι, πλήν δτι διά 
Χρίστου, δς έστι ζωή χαλ ζωοποιός, δτε δή ζωής τής 
χατά φύσιν έχπεφυχώς, τοΰ Πατρός. Προανετύπου 
τοίνυν δ νόμος τδ έπ' αύτψ μυστήριον, ώδέ τε φη-
σ ί ν « Είπε δέ Κύριος πρδς Μωσήν χαλ 'Ααρών 
έν γή Αιγύπτου, λέγων · Ό μήν ούτος ύμίν Αρχή 
μηνών, πρώτος έστιν ύμίν έν τοίς μησλ τού ένιαυ­
του. Αάλησον πρδς πάσαν συναγωγήν υίών Ισραήλ, 
λέγων* Τή δεχάτη τού μηνδς τούτου λαβέτωσαν έκα-

mam adversus Deum perlinaciam rclincret, ille in 
^Egyptiorum primogcirila dcniisit extcmiinalurem; 
et is, penes qaem oranium potcstas erat, decrcvit, 
ut nna in nocte morerenlur. Providit aulein ne Ju-
dacorum iribus boc nialo perslringerenlur, scd es-
aent ab inlerimenlis mana atque ira quam longis-
sime remolae. Id vero non alia ralionc liccbal asse-
qui cuiquam, nisi per Cbristum, qui est vita el viue 
auctor, utpote cum ex eo, qui suaple nalura vila est, 
editas sil, nimirum cx Palre. Lex igilur boc ojtis 
mysterium pncflguravil; itaque i n q u i l : c Loculus 
esl aulem Dommus ad Moyscn el Aaron in jEgypto, 
dicens : Mensis hic vobis inilium mensium, priniu* 
erit vobLs in inensibus anni. Loquere ad universaiu 

στος πρόδατον κατ* οίκους πατριών, έκαστος πρόβα- ^ congregationcm fliiorum Israel dicens : 5 9 3 De-
πον κατ* οίκίαν. Έάν δέ όλιγοστο*ι ώσιν έν τή οίκία, 
ώστε μή είναι Ικανούς είς πρόβατον, συλλήψεται μεθ* 
εαυτού τδν γείτονα τδν πλησίον αύτοΰ, κατά άριθμδν 
ψυχών, έκαστος τδ αρκούν αύτψ συναριθμήσεται είς 
ττρόβατον. Πρόδατον τέλειον, άρσεν, ένιαύσιον έσται 
ύμίν . Άπδ τών αμνών καλ τών έρίφων λήψεσθε, καλ 
Γεσται ύμίν διατετηρημένον Ιως τής τεσσαρεσκαιδε-
χάτης του μηνδς τούτου, κα*ι σφάξουσι ν αύτδ πάν τδ 
•πλήθος συναγωγής υίών Ισραήλ πρδς έσπέραν. Καλ 
λήψονιαι άπδ τού αίματος, κα\ θήσουσιν έπΙ τών 
δυο σταθμών, κα\ έπλ τήν φλιάν, έν τοίς οίκοις. έν 
ο!ς έάν φάγωτιν αυτά έν αύτοίς. Κα\ φάγονται τά 
κρέα τή νυκτλ ταύτη όπτά πυρλ, κα\ άζυμα έπλ 

ciraa die mensis hujus accipiant unusquisque ovem 
pcr domos farailiarum', unusquisque oveni per dc-
mum; quod si pauci fucrint, qui in doroo sunl, ita 
ut non satis sint ad ovein, assumet secum vicinum 
proximum suum, secundum namerum animarum 
qucm quisque sibi salis csse numerabit in ovem : 
pecus perfeclum, masculum, annicuiuro erit vobis. 
Ab agnis et ab bicdis accipiclis, et crit vobis ser-
vatum usquc ad qtiartum deciimim diem mcnsis bu-
jus; ct immolabunt illud oranis mullitudo Oliorum 
Israc) ad vespcram. Et sument dc sauguine, et po-
Dent supcr duos postes ct supcr limen i n domibi» 
in quibus manducavcrinl illa. Et manducabunt car* 

πικρίδων Ιδονται. Ουκ έδεσθε άπ* αυτών ώμ^ν, ουδέ ^ ncs noctc bac assas igni , et azynia cum amaris 
έψημένον έν ύδατι, άλλ* ή όπτά πυρί' κεφαλήν συν edenl. Non comcdetis ab cis crudum, ncque coctum 
τοίς ποσλ καλ τοϊς ένδοσθίοις. Ούκ άτ.ολείψεται άπ* 
αύτου έως προ** καλδστούν ού συντρίψετε άπ* αύτου. 
Τ ά δέ καταλειπόμενα άπ ' αυτού έως πρωί, έν πυρλ 
χατακαύσετε. Ούτω δέ φάγεσθε αυτό* αί όσφύες ύμων 
περιεζωσμίναι, καλ τά υποδήματα ύμων έν τοίς ΤΓΟ-
σίν ύμων, καλ αί βακτηρίαι έν ταίς χερσ\ν ύμων, κα\ 
έδεσθε αύτδ μετά σπουδής, Πάσχα έστλ Κυρίψ. Καλ 
δ'.ελεύσομαι έν γή ΑΙγύπτψ έν τή νυκτ\ ταύτη, καλ 
«πατάξω πάν πρωτότοκον έν γή Αίγύπτψάπδ άνθρωπου 
Ιως κτήνους, καλ έν πάσι τοίς θεοίς τών Αίγυπτίων 
ποιήσω τήν έκδίκησιν, έγώ Κύριος. Καλ έσται τδ αΤμα 
ύμίν έν σημείψ έπλ τώνοίκιών υμών, έν αίς ύμείς 
έατε εκεί, καλ δψομαι τδ αίμα, καλ σκεπάσω υμάς, καλ 

aqua, sed assa tantum igni; caput ctini pedibus ct 
inlestinis. Non rclinquclur dc ipso in manc, et os 
non conteretis ab eo; qux vcro reliqua fucrint dc 
ipso in niane, igni coiuburelis. Sic aulem comcdclit 
iJlud : renes vcslri accincli, et calcci voslri in pcdi-
bus vcstris, ct baculi vcstri in manibus veslris, ct 
coniedctis illud fcstinanlcr : Pascba est Domino. Et 
Iransibo per terram iEgypli noclc bac, el perculiam 
omnc primogcnilum in iEgypto, ab homine usque 
ad pccus, ct in omnibus diis iEgypliorum faciam 
vindiclam, ego Dominus. Et erit sangiiis vesler in 
aigno in domibus vcslris, in quibus vos cstis ibi : 
et videbo sanguinem, et protegam vos, ct non erit 

ούκ έσται έν ύμίν πληγή τού έχτριβήναι, δταν παίω D in vob» plaga ut conleramini, cum pcrculiam iu 
έν γή Αίγύπτψ καλ έσται ήμερα ύμίν αύτη μνημό­
συνον, καλ εορτάσετε αυτήν έορτήν Κυρίψ είς πάσας 
τάς γενεάς υμών, νόμιμον αίώνιον εορτάσετε αυτήν. 
Έ π τ ά ημέρας άζυμα έδεσθε, άπδ δέ τής ημέρας τής 
πρώτης, άφανιείτε ζύμην έκ τών οίκιών υμών. Πας 
δς άν φάγη ζύμην, έξολοθρευθήσεται ή ψυχή εκείνη έξ 
Ισραήλ, άπδ τής ημέρας τής πρώτης, Ιως τής ήμερα; 
τής έβδομης. Καλ ή ήμερα ή πρώτη, κληθήσεται αγία, 
κάλ ή ήμερα ή έβδομη, κλητή αγία έσται ύμίν πάν 
έργον λατρευτδν ού ποιήσετε έν αύταίς, πλήν δσα 
ποιηθήσεται πάση ψυχή, τούτο μόνον ποιηθήσεται 
&μίν. · Βούλει δή ούν λεπτως καλ έπιδρομάδην 

tcrra ASgypti. El c r i l dics hic vobis Dicmorialc, ct 
festum agetis in eo Domino in omnes progcnics vc-
siras; lcgilimum aeternum celebrabitis illuni. Stplcin 
dics comedelis azyma; a primo vero die auferetis 
fcrmcntum cx domibus vcslris : oinnis quicuiique 
comederit fcrmcntum, exlcrminabilur anima illa cx 
Israel a dic primo usque ad diem scptimum. El dics 
primus vocabilur sancius, el dics scplimus vocalus 
sanctus erit vobis: oinnc opus scrvile non facietis 
in eis, nisi qu&cunquc lienl oroni anima?, hxc solum 
ficnt a vobis ·. » Visnc igilur u l , sublililer el stn-
clim singula percurrcndo, quae congrucre vicli bun» 

e Exod xn, 1-16. 
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tur dicamus? 594 Dabimus enim sapienlibus oc- Α έκαστα διαστείχοντες, τΑ είκότα λέγωμεν; Αωσομεο 

γάρ σοφοίς ά Υ ορμήν , καλ γνωριούμεν δλκαίοις, κατά 
τδ γεγραμμένον. Προσθείεν δ* Αν καλ αύτολ τΑ χαρά 
γε δή σφών αυτών, καλ άμείνους έσονται παρά κολ£, 

ΠΑΑΛ. Καλ μάλα. 
ΚΤΡ. Ούχούν έν έτους Αρχή χαλ έν πρωτω μηνλ, 

τδ Χριστού μυστήριον έκφαίνετσχ * νέος γαρ ήρί» 
αιών, δ τής τού Σωτήρος ημών επιδημίας χαιρές, 
μετατιθε\ς άπαντα πρδς τδ άμεινον, χαλ είς χαινδτητα 
κτίσεως μεταστοιχειών ευ μάλα, τδ παλαιού μενον χαί 
γηράσχον, χα\ εγγύς αφανισμού, ι Καινή γ ά ρ χτίβις, 
τΑ έν Χριστφ, χαλ τά αρχαία παρήλδεν. Ιδού γεγν* 
τά πάντα χαινά. ι Ζώμεν δέ χαι ημείς, ούχέτι II*· 
σαιχώς, άπενηνεγμένοι δέ μάλλον χΐς εύαγγελιχήν 
ζωήν, καινούργούντος ημάς διά Πνεύματος χώ 

Β Χριστού. 
ΠΑΛΛ. Όρθώς έφης. 
ΚΤΡ . Έκαστος δέ λαμβάνει τδ πρόβατον, καλ aui-

λέγονται χατά πληθύν ο! δαιτυμόνες είς οΤκον ινε. 
Μεμερισμένοι γάρ ώσπερ χα\ ημείς είς τΑ ύ φέστα*» 
καθ' ένα φυσικώς, είς ενότητα τήν πνευματική* σν> 
δεδραμήχαμεν έν Χριστφ. Τυχή γάρ έν ήμίν λαχέ· 
έστι μία, χαλ χαρδία μία. Πρνβατον δέ τ ο θυέρεν·* 
ήγουν έξ αίγών, χαλ πρόβατον μέν, διά τοετδ άσυρφι· 
τως ήμερόν τε χαλ άκακον, καλ πρός γα δή νύτφώ 
έγκαρπον ι *Ος πρόβατον γάρ έπλ σ φ α φ fafy 
χαλ ώς άμνδς εναντίον τού κείροντος αύτον έφΜς. ι 
Άμνδς δέ, δτι τέθυται δι*ημάς, χαλ υπέρ τών έμφ» 
τιών ημών παρεδόθη, κατά τάς Γραφάς. *Ερτσο;& 

casioneni, el nota faciemus justis, sicul scriplum 
est ·, i l l i vero a se ipsis nonnoJla adjicieni, et looge 
mcliores ficnt. 

PALL. Sane quidcm ve l in i . 
CYR. Ergo anni iuilio ac primo mense Cbristi 

mystcriam effulgct: novi quippe saecali nobis instar 
fuil tempus illud, quo Salvalor nosler advenit, quod 
omnia in raelius comroulel, el in Dovitatem crea-
lune veterascentem, ac senescentem, et inleritui 
proximum slalum oplime transferat: nam, c Quae in 
Christo sunt, ea nova crealura aunt.et vctera trans-
icrunt: ecce facta sunt omnia nova T . ι Nos quoque 
non adhuc Mosaice vivimus, sed potius ad evangeli-
oam conversalionem translati sumus, cum Christu* 
per Spirilum nos renovaverit. 

PALL. Rccle dici i . " 
CYR. Singuli autem ovem accipiunt, alqae con-

vivac pcr tribas in domum unam congreganlar. Et 
no3 namque curo veluti divisi simus, quod ex nalura 
singuli subsistimus, in traitatem spiritualem in 
Chrisio convcnimus : anima naraque nobis jam una 
cst, et cor unnm. Ovis pnelcrea immolatur, aut 
tcrlc cx capris: atque ovis qoidcin propler singula-
rem inansuetudincin et innocentiam ac fecundila-

Hcm: · Ul ovis enim ad victimam duclus esl, et ut 
agmtscoram tondeule se mutus *. ι Agiius vero, 
quia propter nos esl immolalus, et pro peccatis no-
stris iraditus, ul Scriplure leslanlur *. Ibedus porro 
victiina pfo peccatis cst, ex Jegis decrelo. Perfe- ^ υπέρ Αμαρτιών τδ θύμα, χατΑ τδν νόμον, τέλιων τι 
ctoiu efiam et masculnm pecus esl; ac pcrfccti qui-
dcm appellatio aut ab omni macula debilitatcque 
alicnum signiftcai, firnitimquo et yalcns (iinmacu-
laius est enim Christus, ei ab omni vilio remotus); 
aut revera pcrfectura; nam perfectissimus est ille 
Eiiimauuel, ex se alque ex natura id babcns, quo 
Dcus est. Masculi vero nomen oniDium essc eum 
duccm significat; masculus cnim scmper longe prin-
cipem loeum tenet, u l femina ubique secundo Joco 
iiumeratur. E l accipilur ovis a decimo die mensis, 
immolalur autem ad vcsperara quarto dccimo. Nc-
queenim novum esl Christi mysleriuj», neque lunc 
primum agnilum, cum Judxis illum ctiam ludibrio 
habere Tisam est. Sed cognitio passione fuit anti-

άρσεν τδ πρόβατον- τού μέν τελείου σημαίνοντος, ήτα 
τδ μώμου παντδς ελεύθερον, ευρωστον τε χαλ υγιές. 
"Αμωμος γάρ Χριστδς, χαλ παντδς έπέκεινα πάθους, 
ήτοι τδ τέλειον αληθώς * παντέλειος γάρ δ Εμμα­
νουήλ, οίκοθεν έχων καλ φυσικώς, τά δΓ ών έστι θεδς, 
τού γε μήν άρσενος δτι πάντων έστί καθηγητής. 
Ήγεμονικώτατον δέ τδ άρσεν άεζ καί έν δευτέρα 
τάξει τδ θήλυ πανταχή. Καλ λαμβάνεται υλν το πρό­
βατον, άπδ δεκάτης τού μηνός* Ιερουργείται δλ προς 
έσπέραν τή τεσσαρεσχαιδεκάτη. Ού γάρ τοι νεοφι» 
νές τδ Χριστού μυστήριον, ουδέ τότε πρώτον &· 
εγνωσμένον, δτε καλ έμπαροινείν έδόχει τολς 'lou-
δαίοις αύτφ. Αρχαιότερα δέ πολύ τοΰ πάθους \ 
γνώσις προήν, προαναφωνούντων α γ ί ω ν , χαλ διακε-

quior, cnm longe anle sancli bomines pnedicarcnt, Q χραγότος τού νόμου, καλ τδ έπ* α ύ τ φ μυστήρια», 
c l lex vocc prope niodum leslarelur, ejusquc myslc-
rium sancla Scriplura nobis pnefiguraret. 595 H a * 
bebarous igitor apud nos inlerim pmiolione agiiuro, 
nondum qaidein immolatum, non ignari lauicn i l -
limi case ad vespcram immolandam; exlrcmis quippe 
fceculi temporibus, ct sub ipsum pcnc jam prxlcr-
labcntis tcmporis occasum Cbrisii mors cst perpe-
trala. Immolatur autem ab omni multitudine : mor-
luos est enim pro omnibus, ut sciant, qni pro sua 
salule agiium oflcrunl, se empios essc pretio, ncc 
ciios esse, scd unum prp oinnibus mortuum, ut, qui 
vivuiit) jam non sibi vivant, scd c\, qui pro ipsis 

τής αγίας ήμίν προανατυπούσης Γ ρ α φ ή ς . Ονχούν 
είχομεν παρ* έαυτοίς ώς έν προγνώσει τ έ ω ς , τεθυ-
μένον μέν ούπω τδν άμνδν, σφαγήσετση δ* δτι πρδς 
έσπέραν, ούκ ήγνοηκότες. Έπ* έσχόχτοις γάρ τού 
αίώνος καιροίς, καλ πρδς αύταίς ήδη ττεος δϊήχοντος 
ταίς τοΰ χρόνου δυσμαίς δ Χριστού π έ π ρ α χ τ α ι θάνα­
τος. Σφάζεται δέ ύπδ παντδς τού πλήθους * Απέθανε 
γάρ υπέρ πάντων, ίν* είδείεν ούτοι υ π έ ρ τ η ς εαυτών 
σωτηρίας προσάγοντες άμνδν, οτι τ ι μ ή ς ήγορασθη* 
σαν, ούχ είσλν εαυτών, άλλ* ε!ς υπέρ ττάντων άτ> 
έθανεν, ίνα οί ζώντες μηχέτ: έαυτοίς ζ ώ σ ι ν , άλλά τφ 
υπέρ αυτών άποθανόντι, καλ έγερθέντι· Ε π ε ι δ ή γάρ 
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ϋτύρ τών ημετέρων πλημμελημάτων παρεδόθη, δι" Α morluus esl el resurrexit Nam, quia pro nostris 
ημάς τεθνάναι λέγεται, Ταύτη τοι καλ ημείς οι σφά-
ζοντες. 01 γάρ Ot' ούς άπέθανεν αναγκαίος, μονον-
ουχλ τοΰ πάθους ειεν άν έργάται σαφώς, εί καλ 
όρώτό τι δι* έτερων. "Οτι βέ σώζει τούς κεχρισμέ-
νους δ τοΰ αίματος ^αντισμδς, παρέδειξεν ευθύς, 
χρήναι τ φ αίματι καταχρίειν είπών τών δωματίων 
τάς είσβολάς, σταθμών δή λέγω καλ θυρών φλιάς. 
Άποφράττει γάρ ώσπερ καλ άνέμβατον εργάζεται τ φ 
θανάτφ τήν είσβολήν τδ Χριστού μυστήριον. "Αρα-
ρεν ούν, δτι τ φ τ ιμίφ κατακεχρισμένοι καλ ημείς 
αίματι , θανάτου κρείττους έσόμεθα, καλ φθοράς 
άλογησομεν, δι* ούόενδς ποιούμενοι λόγου τδν όλο­
θρευτήν. Έκρύεται γάρ ήμας τδ αίμα τής ζοίής, 
τουτέστι, Χριστού. Χρήναι δέ φησιν, έν νυκτλ μι$ τά 

deliclis csl tradilus, propler nos uiorluus csse dici-
tur. Hanc quoquc ob causam nos sumus, qui illum 
imaiolamus; nam proplcr quos mortuus est, i i con-
sequenter propemodum passionis ojus perspicue 
sunt effeclores, elsi illa per alios perpctrala sit. 
Porro salutem unclis tribucre iilam sanguinis asper-
sionem, statim oslendit, cum dixil sanguine perun-
genda esseostia domonim,postes,inq'uam, portarum 
el limina : illud enim Cbristi mysterium obstruit 
quodaramodo morti adilum, ct impervium eflicit. 
Ergo nos ipsi quoque prelioso illo sanguine perun-
c l i , morlis victores erimus, el inlcrilum conlemnc-
mus, nulloque cxlerminaloris illius melti tangemur: 
Hle quippe vilae sanguis, id esl, Cbrisli, nos libcral. 

ίοΰ αμνού δαπανάσθαι κρέα* εΤς γάρ αληθώς, ό τού Π Eadem porro nocte esse, inquit, agni carnes absu-
σωτηρίου πάθους καιρδς, καλ άπαξ αποθανών, ούκέτι 
Αποθνήσκει, κατά τδ γεγραμμένον , θάνατος αυτού 
ούκέτι κυριεύσει· δ γάρ απέθανε, τή αμαρτία άπέθα­
νεν εφάπαξ* δ δέ ζή, ζή τφ θεφ . Όπτά δέ τά κρέα, 
καλ έπ* άρτοις άζύμοις έσθίεται και πικρίσι, τού μέν 
δπτοΰ, τήν οίονεί πως διά παθημάτων τού Εμμανουήλ 
ύπεμφαίνοντος τελείωσιν. ι "Είδει γάρ,έδει, φησλ, τδν 
Αρχηγδν τής σωτηρίας ημών, διά παθημάτων τε­
λειώσαι. > Τοΰ γε μήν έπ* άζύμων έσθίεσθαι καλ 
πτκρίόων, αίνιγματωδώς υπογράφοντος, δτι δεήσει 
καλ ημάς αυτούς, οΤς άν παρακέοιτο πρδς μέθεξιν ό 
Χριστδς, ζύμης άπηλλάχθαι τής νοητής, τουτέστι, 
%ακίας καλ δόλου, αγαπάν δέ δτι μάλιστα καλ τδ 

roendas; unum enim revera fuit salularis Ulius pas-
sionis lempus; et, cum semel mortuus ait, non am-
pHus morilur, ul scriptura est, mors i l l i ultra non do-
minabitur: quod enim mortuus esl pcccato, mortuus 
esl scmel; qnod aulem viv i i , vivilDeo u . Assae vero 
carnes ct cum panibus azymis el amaris berbis edun-
turratque assatio quidcm imaglncm quamdam pra> 
fert, illum Emmanuel pcr passionem esse consumma-
lum. ι Oportebat enim profeclo, ι inquil ille, ι duccm 
illnm salulis nostrae per passiones consummare **.» 
Quod aulem cum azymis et amaris hcrbis comedi-
tur; id vcro per awiigma designal, nos ipsos etiam, 
qnibuscunque ad participandum Cbrisius proponi-

τληπαθείν υπέρ της είς αύτδν αγάπης , καλ πικρών l u r » a spiriluali fermenlo, id est, a malitia ei dolo, 
πόνων, κατόπιν Ιόντας τού δι* ημάς είς ahenos Ανέχεσθαι 

θάνατον είσελθδντος. Είς τούτο γάρ παραθήγων ημάς, 
4 Ούκ έστι, φησλ, μαθητής υπέρ τδν διδάσκαλον, 
ουδέ δούλος υπέρ τδν κύριον αύτοΰ. ι ι Εί έμέ έδιω­
ξαν; καλ υμάς διώξουσιν εί τδν οικοδεσποτών Βε-
ελζεοούλ έπεκάλεσαν, πολλφ μάλλον τούς οίκειακούς 
αύτοΰ. Άποφάσκει δή ουν ό νόμος, τδ δείν έσθίειν 
ώμδν, καλ μέν τοι έψημένον ύδατι, καί τοι μηδενδς 
&ν, οιμαι, φαγόντος ώμδν, κάν εί μή έφη τυχδν ό νό­
μος. Τποφαίνει τοίνυν αίνιγματωδώς, δτι τό τοΰ 
Χριστού μυστήριον, ούτε τδ άπρόσδλητον έχει διά 
ψευσμάτων ύπερβολήν ούτε μήν τδ υδαρές καλ έκλε-
λυμενον. Ελλήνων μέν γάρ οί λογάδες ποιηταί τε καλ 
συγγραφείς, καλ δσον ήκεν είς λόγσυς σοφολ, τά τών 

esse dcbere, proquc ejus amore aernranas 
ei acerbos iabores libentissime pcrpeti, illura se-
quentes, qui pro nobis mortis iter aggrcssus est. 
Nam ad eam rem nos hortatur, cum ait : c Non cst 
discipulus super magislrum, ncque servus super do-
minum suum^»596 iSi me pcrseculi sunt, et vo» 
persequentur u ; si palrera familias Beelzebub vo-
caverunl, multo magis domcsticos ejus 1 8 . > Prohi-
bet praaterea lex, ne crudum edant, aui elixum 
aqua; quarnvis, etiamsi id minime dixissct lex, 
tiemo sil , opinor, qui cruda caroe vescatur. Ergo flgu-
raie indical Chrisli myslerium neque rcjiciendum 
esse, quasi propler mcndaciorura roagnitudincm : 
ncque aqua diluendum ac dissolvcndum. Nam egre-

παρά σφίσι θεών άναγράφοντες όργια, ψευδοεποΰσιν D g» gentilium pocbc alqae scr^tores, et, quod ad 
άγρίως, καλ οίονεί πως ώμά τε καλ απαράδεκτα ταίς 
Ανθρώπων διανοίαις παραφέρουσι διηγήματα, καλ 
πολύ τδ υδαρές, έν γε δή σφίσιν αύτοίς, κ α τ η χ ώ -
στηκότα. Μοιχείαί τε γάρ καλ γυναίων έρωτες, καλ 
ιιειρακίων διαφθοραλ, καλ αιδοίων άποκοπαλ, καλ 
τταρθένων είς δένδρα μεταφυτεύσεις, καλ έτερα άττα 
στρδς τούτοις πάναισχρά τε καλ άκαλλή, μυΟάρια τά 
«παρ* αύτοίς νοούμενα, αλήθεια δέ έστι, πάντα τά έν 
Χ ρ ι σ τ φ , εύπαράδεκτά τε καλ εδώδιμα νφ , καλ τδ 
χαΰνον , ή υδαρές ούκ έχοντα. Συνάγει γάρ μάλλον 
α ί ς εύκοσμίαν τούς έθέλοντας νοείν, ήπερ άνίησιν είς 
τ ρ υ γ ά ς καλφιλοσαρκίαν, καθάπερ άμέλει καλ τά Έλ-

•· Π Cor. ν , 15. 1 1 Rom. νι, 9,10. , a Ilcbr. π, 10 

scrmonis attinet vim, sapientes, cum deorum suo-
rum orgia atque mysteria dcscribunt, impndentis-
sime menliuntur, et quaei crudas el respuendas 
roentibus hommum fabulas el multura aqiia? in se 
continentes apponoat. Nam et adultcria, et mulier-
cularum amorea, et adolescentom corruplela;, ob-
sccnariunque partiam ampulaiio, quineliam virgi-
num in slirpes Iransformalio, et ejosmodi alia? pra> 
terea lurpes deformesque fabeli» ab iJlis cxcogilatx* 
sunt. A l vero, qua? sunt in Chrislo, omnia vcra sunl. 
Et ejusmodi ut libenler admitiaiHur, el aniroo ad 
vcsccndum sinl accommodata, ncquc fungosi al i-

» ilaitb. x, 2 i . I V Joan xv, 20. » Matlh. 
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qoid aquosive babent, sed earuro rerum inteUtgendi Α λήνωνψυχρά xa\ γραώδη διηγήματα. Συνίης ου* Αρα 
studiosos pdtius ad bonestaiorn ducunt, qaam ad vo- σαφώς δ φημ ι ; 
luptates et carnis cupidrtales relaxant: quod profecto genlilium frigidae et anUes fababe facinol. In-
telligrsne igitur plane qtiod dico? 

PALL. Maxime vcro. 
CYR. Quod aaiem, qei*Christi particeps per sau-

ciae ejus camis atqoe sanguinis communionem sit 
faclus, ema oporteat illius quoque mcntcm ac sen-
sum habere, ei per iniimas ejus res gestas ire, 
dtHgenter, qiwc in illo sunt, invesliganlem, statiin 
ostendii, cnm dixi l , caput cum pedibus et intesti-
nis esse manducanda. Quid enim ? Nonne dicebamus 
capai quidem habere tncnlis figuram, pedes ilem 
ubique operum ac factorum iter eignificarc, intima 
denique etabdita, victimaruoi intcslinis indicari ? 

PALL. Videbalar quidcm baec intcljigenda esse ; 
el recte sane. Sed tanaen ilJud explices vefim, qua> 
nam sit Chri&li raens, quodve iler, quae eliam ejus 
al>dita et occulla ? 

CYR. Mens quidem Cbrisli est, ea sola sapcre, 
quae ad Dei Palrisve gloriam speclanl, idque vclle 
perftcere, quod Palri placueril: c Descendi cnim, ι 
inquU, « de coelo, non ut faciam voluntatem mearo, 
sed volantatem ejus, qni misit me u . > 597 Hoc 
cam el sentire et perftcere beali i l l i discipuli cona-
rentur, disertis yerbis dicebant: c Nos aulem mcn-
lem Chrisii babemus 1 T ; » atque etiaro doccbant, 
ut in orationibns dicereimis: c Pater noster, qui es 
in coelis, ganctificetur nomen tuum, advenial re-
gnum taum, fiat volunlas tua sicut in coelo et in 
terra ι β . ι Vides eos, quod Chrislo conformes at-
que consenlicnles esscnt, eamdcm se meniem ha-

ΠΑΛΛ. Πάνυ μέν ουν. 
ΚΤΡ. *Ότι δέ χρή τδν Χρίστου γεγονότα μέτοχον, 

διΑ γε του μεταλαχείν τής Αγίας αύτου σαρκδς τε χα\ 
αίματος, χαλ τδν αυτού νούν έχειν, χαί διά τών Ιαβ 
κατορθωμάτων Ιέναι φιλείν, συνιέντα εύ μάλα τδ έχ* 
αύτφ , ύπέφηνεν άν ευθύς, δείν έσθίεσθαι λέγων κε­
φαλήν συν τοίς χοσ\ χαί τοΤς ένδοσθίοις/Η γάρ , βύ/Λ 
νού μέν εί ; τύπον έλέγομεν είναι τήν κεφαλήν, πόδας 
δέ α υ πανταχή, τής ώς έν έργοις πορείας σημσντι-
χούς; παρεδήλου δέ πάλιν τά είσω τε χαλ χεκρυμ-
μένα τών Ουομένων τά εντόσθια; 

ΠΑΛΛ. Έδόχει μέν ώδε νοείν ορθώς. Πλήν, έκειί» 
φράσον, τ ίς άν είη Χριστού μέν ό νούς, τΙς δέ ή χο­
ρεία, κχ\ μέντοι τά χεχρυμμένα; 

\ 
ΚΤΡ. Νούς μέν Αν είη Χριστού, τδ μόνα φρονεΒτ 

τά δσαπερ άν είς δόξαν βλέποι του θεού χαλ Πατρ&ς, 
χαλ τδ βούλεσθαι κατορθούν τδ τψ γεννήσαντιδοχΜΐ 
Καταβέβηχα γάρ, φησ\ν, έχ τού ουρανού ούχ ho 
ποιώ τδ θέλημα τδ έμδν, άλλά τδ θέλημα τον dp» 
ψαντός με. » Τούτο τοι φρονείν χαλ χατορΟοντ ftij-
μένοι χα\ οί θεσπέσιοι μαθηται δ*α££ήδην f*fiww* 
c Ημείς δέ νούν Χριστού έχομεν. * Καλ γούνΙβο» 
oxcv λέγειν έν προσευχαίς· t Πάτερ ημών ό έν τάς 
ούρανοίς, άγιασθήτω τδ θέλημα σου, έλθέτω ή βασι­
λεία σου, γενηθήτω τδ θέλημα σου ώς ένούρανφχαλ 
έπι τής γής. » Όρ^ς δτι σύμφοροι τε χαλ δμογνώαο-» 
νες Χριστού γεγονότες, χαλ τδν αύτου νούν έχειν δια-

bere perspicue asseverare ? Hoc, mea quidemsen- _ βεβαιούνται σαφώς; Τούτο, οΤμαι,έστλτδ τήνχεφα* 
* .· . - · Λ..^*._>» ι .^. / ^ u Μ . , ι _ Λ . ' Λ _ . - Α ?τ n #_ ± «r — t«ntia, est capat agni manducare. Iter vero Cbrisli 
est, quod ille morlem Torliter perferre non refugit, 
nt, sicul Paalus ait, peccalores salvos f ace r e l l f ; 
ad eam rem nos etiam paraliesimos esse convenit, 
et ipsam qaoque in corpore vilam pro fralribus 
alacriter impendere. llaque ait e sanctis discipnlis 
quidam : c Cbrislo igilur passo pro nobis carne, et 
vos pro ipso eadem cogitalione a r m a m i n i · Pau-
lus autem iocrepat quosdam his verbis : « Quid 
Oelis, confringentes cor meum ? Ego enim oon so-
lum ligari, sed etiaro mori paralus sum pro nomine 
Doiuini ltoslri Jesu Cbristi M . > Ipse idem Cbristos, 
cura sua vestigia sequi caeleros juberel : « Qui non 
accipit, ι inquit, « crucem suam quotidie, et se-

λήν έσθίεσθαι τού αμνού. Πορεία γε μήν ή Χριστού, 
τδ κατ* αύτδν άνατλήναι γεννικώς, καί μή κατοκνή-
σαι τδν θάνατον, ίν' ώς Παύλος φ*;σιν, αμαρτωλού; 
σώση * ετοιμότατους δέ είναι καλ ημάς αύτους είς 
τούτο προσήκει, και αυτήν υπέρ άδειων δσ^κνων» 
τας έτοίμως τήν έν σώματι ζωήν. Καλ γούν έφη τ ι ; 
τών αγίων μαθητών c Χριστού ουν παθόντος δπέρ 
ημών σαρκ\ , καλ ύμείς υπέρ αυτού τήν αυτήν έν­
νοια ν όπλίσασθε. ι Παύλος γε μήν επίτιμη τισιν 
ώδί πη λέγων ι Τί κλαίτε συνθρύπτοντές μου τήν 
καρδίαν; Έγώ γάρ ού μόνον δεθήναι, Αλλά χαλ **>> 
θανείν έτοίμως έχω υπέρ τού ονόματος του Κυρίεν 
ημών Ιησού Χριστού, ι Καλ αύτδς δέ Χρίστος τοίς 
ίδίοις ίχνεσι χατακολουθείν έπιτάττων* ι "Ος ού λαμ-

quitur post me, non est me dignus M . ι AHaquo- ρ βάνει, ι φησ\, c τδν σταυρδν αύτοΰ καθ*-ήμέραν, καλ 
que ratione eancta esl Cbrisli ambulatio et via, 
qua nempe quaquaversum, el per omnes virtulcs 
lcnditur. Intestina denique intelliges illud in eo ab-
diiaro occuUumqoe Verbum : nam, cum secunduro 
naAuram Deus esset, el ex Deo edilus ille Uoigeni-
tus, factas-esl caro, ei habitavit in nobis " : cuin-
<\vtt imago cssel ac shnilitado Parentis, se ipsum ad 
1'iiiianitioncm usqoeet ad formam servi dejecit". 
Non ea igitur sola, quse in Einmanuele sunt humana, 

I Cor. ιι, 16: 
" Joan. i , 14. 

M Joan.vi,38. 
13, ·· Mattb. x, 58. 

••Matth. v i , 9-13. 
" Philipp. ιι, 6,7. 

ακολουθεί οπίσω μου, ούκ έστι μου άξιος, t *ΑγΙα δλ 
κα\ έτέρως πανταχή, κα\ διά πάσης αρετής , ν» Χρι* 
στού πορεία καλ οδός. Εντόσθια δέ νοήσεις τδν έπ* 
αύτφ κεκρυμμένον τε καλ έν παραβύστφ λόγον. θεάς 
γάρ ών κατά φύσιν, καί έκ θεοΰ πεφηνώς Α Μονογε­
νής, γέγονε σαρξ, κα\ έσχήνωσεν έν ήμΐν, χαλ είκών 
καλ όμοίωσις υπάρχων τοΰ γεγεννηκότος, χαθηχεν 
έαυτδν είς κένωσιν, καλ είς δούλου μορφήν. ΕίσΑχ-
ξώμεθα δή ούν έν ίδίαις ψυχαίς, ούχλ μόνα τΑ Αν-

Μ I T i m . ι, 15. ·· I Pclr. ι ν, I . Μ A c t . χ » . 
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θρώπινα, καλ έξωφανή τδν Εμμανουήλ (1), άλλά χαλ Α el extrinsecus aspectabilia, in noslro» aniraoe ad-
αύτών τών εντοσθίων , τουτέστι* τών χεκρυμμένων 
αύτοΰ μυστηρίων τδν οίκείον Αναπιμπλάντες νούν, 
εύτροφίαν έξομεν τήν πνευματικήν. Δαπανάσθαί γε 
μήν αυτή δείν έφη τή μι£ νυκτλ τδν Αμνδν, ούδενδς 
τδ σύμπαν περιλελειμμένου, καλ είς τδ πρωί μένον­
τος. ΧυντρίβεσΘαι δέ καί δστούν ούκ έ$, τού μέν πρώ­
του κατασημαίνοντος, ώς είς αίώνα τδν μέλλοντα, 
χαθ* έτερδν τινα τρόπον Αγιάσει τε καλ ευλογήσει 
Χριστδς τούς άνακε ι μένους αύτψ διά πίστεως καλ 
Αγιασμού, καλ ούχλ δή πάντως άποθρέψει πάλιν τή 
Ιδία σαρκλ, καλ ζωοποιήσει τψ αίματι , χαθάπερ 
άμέλει καλ νυν, άλλ* ώς ήδη κατηργημένου θανάτου, 
καλ λυθείσης είσάπαν τής φθοράς, νοητδς έσται τις ό 
τού Αγιάζοντος τρόπος. Ούκούν τδ πρωί κατασημή-

miuemus; sed ipsis eliam iniestiiiis, id esl, my-
sleriia ejus occultis noslrmm aoimam impkndo, 
al imentum spirituale oplimum habebinMJS. Eadtm 
vero nocte absumeudum esse agDum, inqniL, nnilis 
omnino reiiquiis in diluculua* reservatis. Sed os 
conleri noxi permil t i t : e quibus prius illud desi-
gnal, in futuro saeculo homioes sibl per fidem san-
ctificaiiooemque dicalos altera quadaea ratione fore 
u l sanclificet Chrislus alque beuedicat^Ncqoe rur-
808 saa came pascat, el sanguine vivifijcel, 5 9 β -
quod boc lempore fac i l ; sed, lanquam norle j a m 
destracla, dissolutoquc iu tolum interitu alque cor-
ruptione, spiriluali quodam sanctiCcandi modo ille^ 
qui sanctiOcat, ulalur. Ergo diluculura, scu mane 

νειεν άν ούχ έτερον οΐμαί τ ι , παρά τδν αίώνα τδν & non aliud quidpiam significal, ut opinor, nisi fulu-
μέλλοντα. Τού δέ δευτέρου, τού μή χρήναι, λέγω, συν-
τρίδεσθαι τδ όστούν, είς εννοίας ημάς αναφερόντος 
τάς έπλ Χριστώ, καλ άκολουθείν ΑναπείΘοντος ταίς 
των θεηγόρων φωναίς. Ό γάρτοι θεσπέσιος ευαγγε­
λιστής, σωματιχώτερον έκλαβών έπλ Χριστού τδ χρη-
σμψδημα, c Ού κατέαξαν αυτού, ι φησλν, c οί στρα-
τιώται τά σκέλη, δπως πληρωθή τδ γεγραμμένον * 
Καλ όστούν ού συντριβήσεται άπ 4 αυτού. » Έσθίουσι 
δέ τδν άμνδν, διεζωσμένοι τάς όσφύας, ύποδησάμε-
νοι τούς πόδας, καλ βακτηρίας έχοντες έν ταίς χερσλ, 
χαλ άπαξαπλώς είπείν, έν σχήματι γεγονότες τών 
δδοιπορείν είωθότων, χαλ μάλα όρθώς. Εύτρεπείς γάρ 
ώσπερ γεγονότες τού μεθίστασθαι νοητώς, καλ οίον-

rum sseculum. Quod vero sequitur, nimirum os non 
conterendum esse, ad Cbristi nos iiilelligentiara 
rcvocat, et sequi suadel divinorum praedicatorum 
voccs. Nam ille divinus evangeliala vaticinium boc 
de Cbristo corporaliter accepit: c Non oonfrege-
ruut, ι inquil, ι mililes ejus crura, ul implerelur 
quod scriplum est " : Et os non comminuelur cx 
eo ι Vescuntur aulcm agno pracinciis lurabis, 
calceatisquc pedibus, et baculos habentes in mani-
bus, et, ut semel dicam, ilcr facientiem babi lu: 
idque admodum recle. Accincli namqoe quodam-
modo ad spiritualera transitum, et velut excedere 
ex bujus mondi distraclionibus propcranles, et ad 

εί πως έξοδοιπορείν έπειγόμενοι τών έν τψδε τψ Q optima quaeque transire para l i , sancte pureque 
κόσμψ περισπασμών, καλ είς πάν δτιούν τών αρίστων 
μεταφοιτ^ν προθύμου με νοι, μετάληψόμεθα τού Χρι­
στού πανάγνως καλ καθαρώς. Ού γάρ τοίς προσ-
καίροις έμφιλοχωρείν είθίσμεθα, μετατρέχομεν δέ 
γεννιχως είς τ ά πεπηγότα καλ μένοντα* καλ τών σαρ­
κικών ακαθαρσιών άπαίροντες, είς άστειότητα τήν 
πνευματικήν μεταθρώσκομεν μεμνημένοι λέγοντος 
τοΰ Χριστού, ι Έγείρεσθε, άγωμεν εντεύθεν. » 
Ταύτη τοι περίχεινται σχήμα τοίς δδοιπορείν είωθόσι 
Λ πρέπον, οί τδν άμνδν έσθίοντες είς τύπον Χριστού. 
Πλήν, έν σπουδή φάγεσθαι χρή. Πάσχα γάρ έστι Κυ­
ρίου, τουτέστι, διάδασις, ήτοι διαβατήρια* καιρού 
γάρ ένεστηκότος καθ* δν άναγκαιον δλαβαίνειν ημάς 
έχ φαυλότητος κοσμικής, έπλ τδ δρφν έπείγεσθαι τά 

Christi parlicipes erimus. Non enim in rebus lem-
poralibus immorari consuescimus, sed strenue ad 
res illas Oxas immousque currimus, et a carnalibua 
irapuritalibus discedenles, ad spiritoalero elegan-
tiam demigramus, memoria repetenles dixisse Chri-
stum *. c Surgite, eamus hinc t T . ι Uac de causa, 
qui agnum in Chrisli Oguram manducant, habitum 
prae se ferunt, iler facienlibus accommodaUim. Ca> 
teruin feslinanter comedere oporiet ; est enim Pa-
scba Doffliui, id est, Iraneilus, sive, ut Grace d i -
citur, διαβατήρια : uam, cum tempus adsil, quo nos 
a mundaois viliis oporlet ad ea facienda transire 
quae Deo placent, in eam rem non omni atudio ac 
celeritate incumbere, sed cunclari quodammodo el 

Ανδάνοντα τψ θ ε ψ , τδ μή έν δλη ταυτλ ποιείσθαι D refugere, veleribus adhuc viliis inbttrescenteg ; qui 
σπουδή, διαμέλλειν δέ ώσπερ χαλ άναδύεσθαι τοίς άρ-
ναίοις ήμας προστετηκότας έτι καχοίς, πώς ούκ άν 
είη τών σφαλερωτάτων; Καλ γούν δ θεσπέσιος Παύ­
λος, c Τρέχετε, > φησλν, ι ίνα χαταλάβητε. » Ττέον 
δή ουν είς μετάληψιν τοΰ Χριστού διά πίστεως, παν­
τδς μέν δχνου πεπατημένου , μελλησμοΰ δέ ούδενδς 
παρεισδεδυκότος, άλλ9 ώς έν δλη σπουδή, Διαβησόμεθα 
γάρ ούτως έξ αμαρτιών είς δικαίωσιν, έχ θανάτου 
πρδς ζωήν, χαλ τδ τής δουλείας αίσχος άποτριψάμε-
νοι, τήν εύκλεά τής υιοθεσίας χαταπλουτήσομεν 
χάριν. 

fieri potest, ut non sii periculosissimura ? Itaque 
beatoa Paulus :«Car r i i e , > inquit, < at comprcben-
dalis t e . > Pergendum est nobU igilor, ut Christi 
per fldem parucipes aimos, omni canctatfone cal-
cala, Dullaque nora interposiia, sed omni studio 
adhibito : i la cn im a peccatis ad justiOcalioDem, α 
morte ad vitam transibimus; ac, lurpitudine servi-
tulis absiersa, glorioeam adoptionis graUam conse-
qaemor. 

•· Exod. x i i , 40. t e Joan. xix, 53-55. 1 7 Joan. xnr, 31. M I Cor. ix, 24. 
( I ) Aliler haec legisae videtur Agcllius; nam ita Laline reddenda suni, Non igilur sota human* *kpu 

extcriortm EmmanucUm, elc. 
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PALL. Rcclissime dixistl. 
CYR. His omnibus 5 9 9 diligenlksiuie observa-

tis, et ad exitam, ut legislator decreveral, perda-
clis, transiturum se profitetur, uEgyptumque totam 
fere circuiturum, pcrditaromque primogcnita, et in 
diis ^gyptiorum vlndictam facttinim, id est, ab 
omni sublimi bomine et elato, et qm propier gto-
riae ampliiudiaem inter adoranda numina apudeos 
propemodum eenferetur, se i l l iu s adeo pervicacis 
anperbseque voluntatis, incredibilisque contumacise 
stipplicia sumpturuin. Prolecturura tamen filios Is-
rael pollicctor, si Ihnina sangtiine linxissent: quod 
eiiam signum appellavit, quo nempe dignosceretur 
illos ad se pertinere, sibique conjunctos esse : ι V i -
dcboenim, > inqnit, c signum, et protegam vos m . > 

CYRILLI ALEXANDRIN! ARCHIEP 

χ ΠΑΛΛ. Άριστα έφης. 

IC76 

Κ Τ Ι \ Τούτων δέ ούτως εύ μάλα τετηρη μένων, 
καλ μήν χαλ είς πέρας έξενηνεγμένων χατΑ γε τψ 
νομοθέτη δοκούν, όλελειίσεσθαί φησι χαλ οίονελ πά­
σαν περινοστήσειν τήν Αίγυπτίων, χαλ διολλύνα: μέν 
τΑ πρωτότοκα, ποιήσει ν δα τήν έχδίκησιν έν τοίς 
θεοίς των Αίγυπτίων, τουτέστι, πάντα τδν παρ* αύ­
τοίς δψηλόν τε χαί έπηρμένον", χαί Ιν τοίς προσχυ-
νουμένοις μονονουχλ τεταγμένον διά γε τήν δόξαν, 
έζαιτήσειν δίκας τής ούτω σχληράς χαλ Αταχτου γνώ­
μ η ς , χαλ τής Αγαν αλαζονείας. Χχεπάσβιν γχ μήν 
τούς υίούς Ισραήλ έπηγγέλλετο, καταχωρισμένων 
τ φ αίματι τών φλιών, δ δή χαι σημείον ώνόμαζε 
τής πρδς αύτδν οίκειώσεως· c "Οψομαι γΑρ, φησλ, 
σημείον, χαλ σκεπάσω υμάς. ι Θεοΰ γάρ έπάγοντος 

Nam, cum Deus infert iram et indignationem in Β δργήν καλ θυμδν έπλ πάντα ύψηλδν καλ μετέωρον, 
oronem sublimem el excelsum, ot prophetae vcr-
bis utar **, et morte imiltal inlemperantem et sce-
lcstum, el qiti pietatem, qnae ipsi debctur, nnnquam 
non contempsit, i i soli cffugiunt, el poena* sunt ex-
pertes, qui praeclaro sigillo consignati, Cbrisliqae 
sanguine sunt aspersi. Audisli enira dicentem: 
c Amen amen dico vobis, qui manducat meam car-
nem, et bibit meum sajiguinera, babet vitam aeter-
nam, et in judicium non veni t , sed iransit de 
morle ad vitam. Qui autem non credit, non vidcbit 
vitara, sed ira Dei manebil supar eum Μ . ι Qui-
cunque sanctiffcali sumus, iidem vitai aeternse par-
ticipes, et Dei ac Patrrs amici atqae familiarcs, et 
mortis victores sumas, ex eo qtiod Cbristi partict 

χατά τήν τοΰ προφήτου φωνήν, χαλ Θανάτφ χχταδι-
χάζοντος τδν Ασελγή τε χαλ άλιτήριον, χαλ τής είς 
αύτδν εύσεδείας άνακαταλήχτως δλιγωρήααντα, δια-
διδράσκουσι μόνοι χαλ άμοιροΰσι π ο ι ν ή ς , οί χαλφ 
σημάντρφ κατεσφραγισμένοι, χαλ έ^^χιντιτμένοι τώ 
αίματι τοΰ Χριστού. ΔιεπυΘου γάρ λέγοντος, c Άοήν 
αμήν λέγω ύμίν, ό τρώγων μου τήν σάρχα χαλ sfa» 
μου τδ αίμα έχει ζωήν αίώνιον, καλ είς χρίση αχ 
έρχεται, άλλά μεταβέδηκεν έκ τοΰ θανάτου εί,-φ 
ζωήν δ δέ μή πιστεύων, ούκ δψεται τήν £ωήι, αλλ* 
ή όργή τοΰ θεοΰ μενεί έπ* αυτόν, ι Ούκούν καλ ζιής 
τής αίωνίου μέτοχοι, καλ θεφ τε καλ Πατρλ φίλοι τε »Α 
γνώριμοι, καλ θανάτου κρείττους, οί ήγιασμένοι, διάγε 
τοΰ μετασχείν τοΰ Χριστού, κατά τρόπον δέ δηΐνώτι 

, „ t — r Λ » 1 « < 
pes, mystico niroirum participandt modo facti su- u τδν μυατικδν, καλ αίματι τ φ Αγίω χατακεχρδσμένκ. 
jpus, et sancto illius sanguioe peruncti. Euftendom 
vero ipsts esse htquit, ut perpetuo legcin hac de 
re saneitam servent. Nunquam enim cessabimus a 
feslis in Christo celebrandis, fermentoroqae e no-
siris Anrbus, td est, ab omnibus terris, in quibus 
nos morari continget, abjiciemas. Oportebil enim, 
qui per fldem ad justiftcationem, quae per Christuin 
sit, vocatt sunt, eos rcstam spiritnaliter celebran-
tes, non tn ferrnento malitiae et nequitiae id iacere, 
sed potias expargando vetus ferraentHm, i n melias 
transformari, ?t in novam conspersionem commu-
tatos videri, simul cum nniverso genere, tolaque 
domo, iisqne oranibus, qni per univcrsam illam 

Χρήναί γε μήν άκαταλήκτως αυτούς άποπεραίνειν 
έπείγεσθαϋ τδν έπλ τψδε νόμον εύ μάλα φησί. Κατα-
λήξομεν γάρ , ούτι που τού έορτάζειν έπλ Χριστψ, 
ζύμην άφανίζοντες έκ τών ίδίων ορίων, τουτέστιν, 
άπδ πάσης τής γής έν ήπερ άν έ/«μεν τάς όλατρι-
βάς. Δεήσει γάρ δή τους διά πίστεως κεκλημένους 
είς δικαίωσιν τήν διά Χριστού, πνευματιχώς εορτά­
ζοντας, μή έν ζύμη τοΰτο δρ$ν, κακίας τε χαλ πονη­
ρίας , έκκαθαίροντας δέ μάλλον τήν πάλαιαν ζύμην, 
μεταπλάττεσθαι πρδς τδ άμεινον, χαλ νέον ήδη ταος 
όράσθαι φύραμα, παγγενή τε χαλ πανοιχλ, χαλ τονς 
έν πάση τή χώρα, δι* ού σημαίνεται τών τήν πίστιν 
παραδεδεγμένων πολλή τις ούσα καλ αναρίθμητος \ 

regionem degunt : qutbus verbis sigiiificatur san- D όσία πληθύς. Τήν δέ γε πρώτην τής εβδομάδος ήμέ* 
ctara illam eorum, qui fldem receperint, multitn-
dinem copiosam tnse el tnnumerabilem. Primum 
eliam ejus bebdomadis diem sanctnm vocandum 
esse dixit, QOO septimum item vocaturo sanctum : 
quibusverbisillud, utego arbilror, lex indicat, pr i -
mum illud tempus hominum vita3 sanctum fuisse in 
Adam primo generrs nostri parente, cum iile roan-
data nondum violasset, neque divina praecepta con-
tempsisset : sanctum vero item, ac multo pra> 
slantius illud extremum, id est, illod in Cbristo, 
qui est secundus Adam, qaique genus nostrum 
interea vitiatuin in novitatein vitae in spiritu refor-

ραν, άγίαν έφη διακεκλήσθαι δείν, κλητήν δέ άγίαν 
καλ τήν έδδόμην, εκείνο, οΐμαί που, παραδεικνύς ό 
νόμος, δτι τής ανθρώπου ζωής Αγιος μέν ήν δ έν 
άρχή χρόνος, ώς έν τψ προπάτορι τοΰ γένους 'Αδαμ, 
ούπω παραλύσαντι τά εντεταλμένα, χαλ των θείων 
άλογη σαντι προσταγμάτων άγιος δέ καλ πολύ μεί­
ζων, δ έν έσχάτοις, τουτέστιν, ό έν Χριστψ, δς έ*» 
δεύτερος 'Αδάμ, άναστοιχειών τδ γένος έχ τών διά 
μέσου συμβεβηκότων, είς καινότητα ζωής, έν πνεύ­
ματι. Παρεγγυά δέ δτι καλ σαδδατίζειν άνάγχη χατά 
τήν έβδόμην, αποφοιτώντας έργου παντός. Πρέποι 
γάρ άν χαλ μάλα είκότως τοίς διά πίστεως είσεληλα-

*· Exod. χι ι , 13. " Isa. ιι , 12. »· Joan. ν ι , 55; ν , 2 1 ; ιιι, 36 
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κόσιν είς τήν κατάπαυσιν τοΰ Χρίστου, τδ παντδς , 
Εργου λοιπδν άπεχε σθαι σαρκικοΰ, καλ τών έπλ γής 
σπουδασμάτων κα\ είκαίου περιφοράς, άποπεραίνειν 
δέ μάλλον έπείγεσθαι μόνα τά είς ζωήν αποφέροντα 
τήν άκήρατον, καλ δσα σεπτούς καλ άγιους αποτελεί, 
'βς γάρ δ σοφδς ήμίν γράφει Παΰλος, t Ό είσελθών 
ε ίςτήν κατάπαυσιν αύτοΰ, δήλον δέ δτι τοΰ Χριστού, 
καλ αύτδς κατέπαυσεν άπδ τών Εργων αύτοΰ, ώσπερ 
άπδ τών Ιδίων δ β ίος . 

ΠΑΛΛ. *Αληθές. 
ΚΥΡ. 'Ώδε μέν ούν τδ θείον έφη χρησμψδημα 

ήμίν. Είσηγούμένος δέ τοϊς έξ Ισραήλ τδ κεκελευ-
σμένον ό θείος Εφη Μωσής· ι "Απελθόντες λάβετε ύμίν 
αύτοίς πρόβατον κατά συγγενείας υμών, καλ θύσατε 
τδ Πάσχα. Λήψεσθε δέ δέσμην ύσσώπου, καλ βάψαν-
τες άπδ τοΰ αίματος τοΰ παρά τήν θύραν θήσετε έπλ 
τής φλιάς, καλ έπ* αμφοτέρων τών σταθμών άπδ τοΰ 
αίματος, δ έστι παρά τήν θύραν. Ύμείς δέ ούκ έξ-
ελεύσεσθε έκαστος τήν θύραν τοΰ οίκου αύτοΰ, έως 
πρωί. Καλ παρελεύσεται Κύριος πατάξαι τους Αιγυ­
πτίους, καλ δψεται αίμα έπλ τής φλιάς, καλ έπ* αμφο­
τέρων τών σταθμών, καλ παρελεύσεται Κύριος πρδς 
τήν θύραν, καλ ούκ αφήσει τδν όλοθρευτήν είσελθείν 
είς τάς οίκίας υμών πατάξαι. ι Τδ μέν ούν κατ* οί-
χους πατριών ήτοι κατά συγγενείας λαμβάνεσθαι τδν 
Αμνδν, ύποφήνειεν άν, οίμαί που, τής πνευματικής 
οίκέιότητος τ δ , ώς έν πίστει τε καλ όμονοία ταυτόν. 
Ού γάρ τοίς έξίτηλα φρονείν ήρημένοις συνεορτάσο-
μεν, ουδέ τοίς έτερα άττα παρά γε τδ όρθώς Εχον καλ 
αληθώς φρονείν είωθόσι κοινωνήσομεν τής αγίας καλ 
ζωοποιού θυσίας, άλλά τοίς όμόφροσί τε καλ άδελφοίς 
ώς έν ένότητι πνεύματος, καλ έν ταυτότητι πίστεως. 
* Α να πλέκε τα ί γε μήν ή ύσσωπος οικονομικώς τφ 
αίματι τοΰ Αμνού. Καλ τίς άν γένοιτο καλ τούδε 
τυχδν δ λόγος, ώς έν βραχέσιν έρώ. Τήν ύσσωπον, 
ω Παλλάδιε, πόαν είναί φασι καλ δή καλ Ιατρών 
θαυμάζουσι παίδες, ώς ούκ άνικάνως έχουσα ν είς 
γε τδ δυνασθαι καλ μάλα γεννικώς τήν έν σπλάγ-
χνοις έκτήκειν άκαθαρσίαν, καλ καταλεπτύνειν εύ 
μάλα τά τών φλεγμάτων συμπεπηγότα, διάτοι 
τδ τής έ νού σης αυτή φυσικής θερμασίας εύσθενές. 
Συνήπται δή ούν, καθάτνρ έφην άρτίως, τή ύσσώπφ 
τδ αίμα, πλαγίως ήμίν τοΰ τύπου σημαίνοντος, ώς ού 
μόνον ημάς άπαλλάττει φθοράς, τδ τίμιον αίμα Χρι­
στού, άλλά γάρ καλ άπάσης ακαθαρσίας, τής είς τδ 
είσω κεκρυμμένης, καλ αποψύχε σθαι μέν ούκ έ$ 
πρδς τδ ££θυμον, ζέοντας δέ μάλλον αποτελεί τφ 
πνεύματι. "Οτι δέ άναγκαίον καλ λυσιτελές, τοίς 
γε άπαξ ήξιωμένοις μεταλαχείν τοΰ Χρίστου , τδ 
ασφαλή τε καλ άνεζίτητον ποιείσθαι φιλείν τήν έν 
άγιασμφ ζωήν, ύποσημαίνει πάλιν δ νόμος, είσω καθ-
ίζων θυρών τούς τδν άμνδν κατεδηδοκότας, ίνα μή 
τοίς Αίγυπτίοις συνολοθρευθείεν, τών οίκων έκβεβη-
χότες. Ένδοιάσαι γάρ ού θέμις, ώς άπαστισοΰν τών 
τελούντων έν ήγιασμένοις, οίκον ώσπερ τινά τήν άρε-
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inat. Maadat etiam seplimo die sabbatizari opor-
tere, el ab omni opere cessare: decet enim, et 
quidem jnre optimo, qui per fidem ingressi sunl in 
requiem Cbristi, eos jara ab omni carnali opere el 
a studiis quae in terra collocantur, et a vano cir-
cuilu abstinere, eaque potius summo sludio per-
ficere, quae ad viiam immortalem femnt, et q u » 
nos venerandos el sanctos efficiunt. Ut enim bea-
tus Paulus scribil, « Qui ingressus est in requiem 
suam (in requiem Cbristi nimiruin), etiam ipse 
rcquievit ab operibus suis, sicut a suis Deus · 

PALL. Iia est. 
CYR. Atque ad bunc modum divino oraculo 

sancitum esl. Sed, cuui filiis lsrael Moyses quod 
jussum fueral cxponeret, i nqu i l : ι Abeuntes ac-
cipite vobis ipsis ovem per cognalioncs veslras, et 
immolate Pascba. Accipictis eliam fasciculum hys-
sopi, et intingentes in sanguine, qui est ad ostiuiu, 
ponite super limen, et super ambos postes de san-
guinc, qui esl prope ostium : vos vero non egre-
diemini unusquisque ex ostio domus suae usque 
roane. Et perlransibit Dominus ad pcrcatiendos 
jEgyplios, et videbit sanguinem vn limine et in 
utroque posie, et perlran&ibii Dominiis ad ostiuio, 
et non permiilet exlerminalorem ingredi in domos 
veslras, ut percutiat » Quod igitur per doiuos 
familiarum, id est, per cognaliones, accipiebatur 
agnus, ostendit, ut opinor, spiritualis necessitu-
dinis i i i fide el concordia conjunclionem. Nou enim 
cum tts qui falsas opiniones habent, feslum ccle -
brabirau*, neque cum ils qui alia quaedam prseter-
quam quod rectum verumque &U, eapere soliti 
sint, in communionem sancUe atque vivificantis 
boslise veniemus; sed cum iis tantum qui idem 
nobiscum sapiunt, et unitate spirilus ac fidei socie-
tale fralres noslri suni. Conjungitur autem sapienti 
con&ilio hyssopus cum agni sanguine : 6 0 1 fluae 

sil autem ejus rei ralio, breviler dicam. Hyssopum, 
Palladi, herbam esse dicunt, eamque medici admi-
rantur, ut quae propter naturalis caloris insilam 
vim ad sordes, quae sunt in visceribus, consu-' 
mendas et concretos humores probe extenuaudos, 
facullalem haud mediocrem habeat. Conjunctus est 
igitor, quod modo dixi , cum hyssopo sanguis: quae 
flgnra oblique significat, pretiosum Cbristi sangui-
nem non ab inleritu modo nos, verum eliam ab 
omni iulus rccondita impuriiate vindicare, neque 
sinere u l Anguore et negligenlia frigeamus, sed 
potius spiritu ferventes efficere. Quam vero com-
modum et olile sit iis qui seroel Christi pariicipa-
lione dignali suol, vitam, qua in sanclilate ducw 
lur, flrmam el slabilem relinere, lex iteruni signi-
ficat, cum eoe, qui agiium comedissent, inlra 
oslia collocal ; ne, si domibus prodierint, una cum 
iEgyptiis ex.lermbientur. Neque enim ambigere fas 
est, quisquis de numero sancliGcalorum fue.rit, cui 
velul domicilium quoddam sil ipsa virtus, cuiii, si 

I e Hebr. nr, 10. " Exod. XII , 21-23. 
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l eanctificatione excedat, uua cum aliis peritonnn, Λ τήν Εχων, ε! έξοίχοιτό πως Αγιασμού, συνδιαλείται 
iisdcmque subjiciendara poeuis, quae ex intcmpe-
ranli insanabilique vivendi genere laboranlibus a> 
quura est irrogari. Ideoqoe dirinos cantor :« Ne 
perdas, ι inquit, c cum impits ammam meam, 
et cum v i m sangulnum vitam meam in quorum 
manibus iniquilates u . > Yide igitor queinad-
modurn dicat: c Non egrediemini ostium domus 
vestne usque mane. > Sacrae enlm Liltere prae-
aens tempus nocti comparant, fulurumque saecu-
lura signiGcant diem esse, qui exspectelor. Itaqoe 
bealns Paulas, cam prassens ssctriam viderct jam 
ad flncm appellere, faUiruroqoe sseculum vicinum 
jam, ac, prope dixerim, in jaauis esae, clamabat 
dicens : « Nox praecessit, dies aatem appropin-
qnavit: abjiciamus ergo opera lenebraram, et i n -
duamur arma lucis, ut in die boneste ambule-
mos ι Ergo illa verba, « usque mane ι signifi-
tant usqae dam aniyersa haee vita tradncilur, td 
cst, donec futurum tempus appareat. Quomodo 
autem etiam boc a nobis fieri possil Τ nimirura in 
unioscujusqae hommis vitae exilu propemodum 
snccedil sieculom iUud fatoruro, siqaidem veram 
est qui raorlem subiil, eum justlOcalam esse a 
peccato: condusk enim saper ipsum Dominas, 
ut scriplom esi M , et ad Cbristi tribunal reserva-
t u r ; 002 et qua conditione fuerit, cum morte 
uppressus est, eadem etiam astabit. 

PALL. Intelligo qnod dicis; atque oplime ad-
modum se habet expositio. 

CYR. Alque boc quidem modo priseis illis bo-
minibus Chrieti mysterium adumbrataio eral, cum 
eo tempore agnus iimnolaretar, quo rere ipse quo-
qoe Emmanael pro universoruro vita necem per-
pessus est. Ilaque beatns Paulus scribi t : c Pascha 
nosinim pro nobis immolatus est Cbristas , T . > 
Sed tamen divino responso declaratum est, etiam 
secando mense bxc sacra facienda, et festi ritum 
esse celebrandum, si quo forte necessario impedi-
mento exclusi fuerimus, atque detenti, quominus 
mense primo legis precepiam exseqoi possemus. 
Visne igitur, u l ipsum divinam responsum propo-
iiamus, et q u » consentanea esse videntur, dica-
mus? 

PALL. Haxime yero. 
CYR. Scriplum est igitur in Numeris : c Et lo-

eutus est Dominus ad Moysen in monte Sina anno 
eecundo postquam egressi sunl de terra ASgypti, 
in raense primo, dicens: Dic, et faciant filii Israel 
Pascba iempore suo, quarlo deeimo die mensis 
primi ad vesperam facies illud suo tempore juxta 
legem ejus, et juxta jndicium ejus facies illud. Et 
loculus esl Moyses flliis Israel, ut facerent Pascha 
mcipiente anno, quarla decima dic mensis in de-
aerto Sina. Sicut constiluerat Dominus Moysi, sic 
feceranl fllii Israel. Et venerunt y i r i , qui crant im-
mundi super anima homints, el non poterani fa-

B 

τοίς Αλλοις, χαλ συνυποκείσβται ταις ποιναΙς, αίπερ 
Αν έπιφέροιντο τοίς τήν ασελγή χαλ άνίατον κατη/&£ω> 
στηκόσι ζωήν. Ταύτη τοι χαλ ό θεσπέσιος ήμίν Μελ­
ωδός, c Μή συναπυλέσης, φησλ, μετΑ Ασεβών τήν ty-
γήν μου, χαλ μετά ανδρών αίμάτων τήν ζωήν μου, ών 
λ ν χερσλν αϊ άναμίαι. > "Αθρει δή ούν δπως , t Ούχ 
Ιξελεύσεσθε, ι φησλ,« τήν θύραν τού οΓχου ύ^λών, ΈΜ; 
πρωΐ. > Νυχτλ μέν γαρ χαρειχάζε*. τδ Γράμμα τδ 
Ιερδν, τδν αίώνα ένεστηχδτα * ήμέραν δέ ου έαεσθαι 
προσδοχωμένην αιώνα τδν μέλλοντα. Καλ γούν δ 
μαχάριος Παύλος, είς τέλος ήδη χαταίροντα τδν 
αιώνα βλέπων τδν ένεστηχδτα, λοιπδν δέ Αγχού, ρο-
νονουχλ δέ χαλ έπλ θύραις ήδη τδν αίώνα τδν μέλ­
λοντα, προσεφώνει, λέγων* c Ό νυξ προέχοψεν, 
ή δέ ήμερα ήγγιχεν. > Άποθώμεθα ονν τά έργα 
τού σχδτους χαλ ένδυσώμεθα τά δπλα του φωτδς, 
ώς έν ήμερα εύσχημόνως περιπατήσωμεν. ι 0(Λ· 
ούν τδ μέχρι παντδς τού βίου χατασημήνειεν αν, 
τδ έως πρωί, τουτέστιν, έως Αν δ μέλλων άνεδιι-
χθείη χαιρδς. Πώς δ* άν καλ τούτο γένοιτο κρδς 
ημών; έν γάρ τψ τέλει τής εκάστου ζωής , μονονου/Ι 
χαλ είσδέβηκεν δ μέλλων αΙών. ΕΓπερ έστλν ΑληΙΑς; 
δτι δεδικαίωται μέν άπδ αμαρτίας δ θάνατον 6τ«$Γ 
συνέκλεισε γάρ δ θεδς κατ' αυτού, κατά τ δ ^ ε α -
μένον, τετήρηται δέ τψ βήματι τού Κρίστι,χαλ Ας 
αν Ιχοι τψ ίδίψ τέλει καταληφθελς, ούτω καλτχ5α-
στή σεται. 

ΠΑΑΛ. Συνίημι δ φής· καλ ευ γε δή λ^αν δ λδγος 

C 
ΚΤΡ. Άλλ* ώδε μέν ήμιν τδ Χριστοί μυστήριοο 

έσκιαγραφείτο τοίς πάλαι καταθυομένου κατά χσιρέν 
τού αμνού, καθ* δν αληθώς καλ αύτδς δ Εμμανουήλ 
τήν υπέρ τής απάντων ζωής ύπομεμένηκε σφαγήν* 
καλ γούν δ θεσπέσιος γράφει Παύλος, δτι τδ · Πάσχα 
ημών υπέρ ημών έτύθη Χρίστος. » Xp?va/ γε / φ 
έφη τδ θείον ήμίν χρησμψδημα καλ έν μηνλ τψ δευ-
τέρψ τελείσθαι τά ιερά, καλ της εορτές -Λ σγτ,νμ1 

διαπεραίνεσθαι δείν, είπερ τι τών αναγκαίων ημάς 
παραποδισμάτων έξείργοι τυχόν καλ αποκομίζω τω 
δυνασθαι πληρούν έν μηνλ τώ πρώτω τά τεθεσχι· 
σμένα. Βούλει τδ θείον αύτδ παραθέντες λδγιον, τά 
εικότα λέγωμεν; 

D ΠΑΛΛ. Πάνυ μέν ούν. 
ΚΤΡ. Γέγραπται τοίνυν έν τοίς ΆρεβμοΤςΜ Κολ 

έλάλησε Κύριος πρδς Μωσήν έν τψ δρει Σινά έν τφ 
έτει τψ δευτέρψ, εξελθόντων αυτών έκ γ ^ ς Αίγυπτον 
έν τψ μηνλ τψ πρώτω, λέγων Είπον, καλ ποιείτωσα' 
οί υίολ Ισραήλ τδ Πάσχα καθ* ώραν αύτοΰ, τή τεσσα-
ρεσκαιδεκάττ) ήμερα τοΰ μηνδς τοΰ στρωτού προς 
έσπέραν, ποιήσεις αύτδ χατά καιρούς· χ α τ ά τδν νό­
μον αύτοΰ, καλ κατά τήν σύγκρισιν αύτοΰ ποιήσεις 
αυτό. Καλ έλάλησε Μωσής τοίς υίοίς Ι σ ρ α ή λ ποιήσει 
τδ Πάσχα έναρχομένου τή τεσσαρεσκαιδαχαττ] ήμερα 
τού μηνδς έν τή έρήμφ τοΰ Σινά. Καθά συνετός: 
Κύριος τφ Μωσή , ούτως εποίησαν οί υίολ Ισραήλ 

·• P*al. χχν, 0. " Rom. XJH, 12,13. ·· Rom. χι, 32. » lCor. ν, 7. 
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Καλ παρεγένοντο οί Ανδρες οί ήσαν Ακάθαρτοι έπλ Α ccrc Pascba in dio illo, el acceeserant eonun Moyae 
ψυχή Ανθρώπου, καλ ουκ ήδύναντο ποιήσαι τδ Πάσχα 
έν τή ήμερα εκείνη. Κα\ προσήλθον εναντίον Μωσή 
χαλ 'Ααρών έν εκείνη τή ήμερα, χαλ είπαν οί άνδρες 
εκείνοι πρδς αυτόν* Ημείς ακάθαρτοι έπλ ψυχή άν­
θρωπου, μή ουν ύστερήσωμεν προσενέγκαι τδ δώρον 
Κυρίφ κατά καιρδν αύτοΰ έν μέσφ υ Ιων Ισραήλ. 
Καλ είπε πρδς αυτούς Μωσης * Στητέ αύτοΰ καλ άκού-
σομαι τί έντελείται Κύριος περλ υμών. Καλ έλάλησε 
Κνριος πρδς Μωσήν, λέγων* Αάλησον τοίς υίοίς 
Ισραήλ, λέγων* "Ανθρωπος, δς έάν γένηται Ακάθαρ­
τος έπ1. ψυχή άνθρωπου, ή έν όδψ μακράν ύμίν, ή έν 
ταΐς γενεαίς υμών, καλ ποιήσει τδ Πάσχα Κυρίφ* έν 
τ ψ μηνλ τψ δ&υτέρψ έν τή τεσσαρεσκαιδεκάτη ήμερα, 
τδ πρδς έσπέραν ποιήσουσιν αύτδ, έπ ' άζύμων καλ 

et Aaron ίο die iJlo, el dixerunt vi r i i l l i ad e m 
Nos suoius immundi super anima booiinie; ne ig i -
tur fraudemiir, quoniiuus ofleramus donum Do-
mioi in lempore suo in medio fUiorum Israel. Et 
dixi l ad eos Moysee : Sute hic, ei aediam quld 
niandet Dominus de vobis. Et loculus esl Do-
minus ad Moyseii, dicens: Loquere Hiiis Israel d i -
cens : Homo, quicunque fuerit imraundus super 
anima hominis, veJ in via longe a vobis, vel in ge-
nerationibus vestris, et faciet Pascha Domino meuee 
secundo, quartodecimo die ad vesperam (acient 0-
lud, cum azymis et amaris bcrbis eomedent iUud 
nocle, non relinqueot de illo in mane, el os ejus 
non comminuenl; 6 0 3 J u x t a legem Paseba facienl 

πικρίδων τή νυκτλ φάγονται αύτδ, ού καταλείψουσιν Β uind : et homo, quisquis mundtis fuerit, el in via 
Απ* αύτοΰ είς τδ πρωί , κα\ όστούν ού συντρίψουσιν 
Απ' αύτοΰ. Κατά τδν νόμον τοΰ Πάσχα ποιήσουσιν 
αυτό. Καλ άνθρωπο; δς έάν καθαρδς ή , κα\ έν όδψ 
μακράν ούκ έστι, χαλ υστέρηση ποίησα ι τδ Πάσχα, 
έξολοθρευθήσεται ή ψυχή εκείνη έκ τοΰ λαού αυτής, 
δτι τδ δώρον Κυρίφ ού προσήνεγκε κατά τδν καιρδν 
αύτοΰ, άμαατίαν αύτοΰ λήψεται δ άνθρωπος εκείνος. 
Έ ά ν δέ προσέλθη πρδς υμάς προσήλυτος έν τή γή 

longinqua non est, et distulerit Paacba faccre, ex-
terminabUur anima illa de populo suo, quia dooani 
Domino non oblulit iempore suo; peccatum suora 
accipict bomo ille. Si aulem accesseril ad vos pro-
gelytus in lerra vestra, ei fccerit Pascba Domino, 
juxta legem Pascba et juxla consiitutionem ejut, 
sic faciet illud : lex una er i i vobis et proselylo et 
indigeose leme · · . > 

υμών, καλ ποιήση τδ Πάσχα Κυρίψ κατά τδν νόμον τού Πάσχα, καλ κατά τήν σύνταξιν αύτοΰ, ούτω ποιή­
σει αύτδ, νόμος εΧς έσται ύμίν, καλ τψ προσηλύτψ, χαλ τψ αύτόχθονι τής γής. ι . 

ΠΑΑΑ. Καλ τίνες Αν είεν οί ακάθαρτοι μέν ώς 
έπ ' άνθρωπου ψυχή, πρόφασιν δέ τοΰ μή δυνασθαι 
τό Πάσχα πληρούν τδ χρήμα ποιούμενοι, βουλοίμην 
άν είδέναι σαφώς, ώς εύ ίσθι τοι. 

Κ Τ Ρ . Πολύς ράν δή λίαν τής Ιστορίας δ λόγος. 

PALL. Equidem, qainam sinl immuiidi in auima 
horainis, quique hanc causam afferant, cur Pascha 
servare non potttint, aveo plane cognoeoere. 

CYR. Magna quidem valde est bistoria? bujus n -
Μεμνήσομαι γάρ διακεκραγότος θεού πρδς τδν Ιερο- C tk>. Commemorabo enim quod Deus ad Moyseii i l -
φάντην Μωσέα* < Αάλησον τοίς υίοίς Ισραήλ, καλ 
έξαποστειλάτωσαν έκ τής παρεμβολής πάντα λεπρδν 
καλ πάντα γονο^υή, κα\ πάντα άκάθαρτον έπλ ψυ­
χή. > Καλ άλις μέν ήμίν δ περλ τουτωνλ πεπόνηται 
λόγος. Πλήν έκείνό φημι χρησίμως είς τδ παρόν. 
•Ακάθαρτον μέν γάρ έπ* άνθρωπου ψυχή τδ Γράμμα 
λέγει τδ Ιερδν, τδν έπλ νεκρψ μεμολυσμένον* άπεί-
ρηται γάρ χαλ άψυχου σώματος άποθίγειν, καλ τοίς 
πενθούσε τινα τών άγχού χαλ έξ αίματος τής ακα­
θαρσίας τήν γραφήν τδ άρχαίον έπετίθει θέσπισμα. 
Τοιγάρτοι καλ έξεπέμποντο τής παρεμβολής. Ύ π -
ιτύπου δέ αύ διά τούτων δ νόμος, ώς ανίερος έσται 
τ ις χαλ νοητής ακαθαρσίας έμπλεως, τής έτερου 
νεκρότητος μετεσχηκώς, ώς έν ήθει τε καλ τρόποι ς 

lum sacroram inlerprelem aperte d i x i i : «Loquere 
filiis Israel, et emiltaul a castris omnem leprosam, 
et omnem seminifluum, et omnem immundum i n 
aniroa ·*.» Ac de bis rebns salis jam supra disserui-
mus. Illud lamen opportune pro prasenti loco d i -
cam. Inimundum in bominis aniraa sacrae Lilterae 
vocant eum, qui in mortuo ioquinatus s i l ; probi-
bitum est enim etiam inanime corpus contingere, 
et qui propinqoom aliquem alque cognatum l ige-
rent, eos lex illa vctus impuritatis aecusat: iiaque 
e castris ejiciebanlur. Per baec autem lex figurabal 
profanum fore, et spiritualis imporilatis plenum, 
quisquis allerius morlalitatem in moribus nimirum 
ac vilae gcnere sitam participaveril: mortui nam-

νεκρολ γάρ τούς τρόπους ol περλ ών άν λέγοιτο παρά D que sunt moribus i i , de quibus a Cbristo dictuu 
Χριστού c "Αφες τους νεκρούς θάπτειν τούς εαυτών 
νεκρούς, t Έ ξ ω δή ουν τής θείας σύλής, καλ τής 
τών πρωτοτόκων Εκκλησίας, καλ τής τών Αγίων 
Αγέλης άπόπέμπτος, δ τοίς τά νεκρά φρονείν τε καλ 
δράν είωθόσι κεκοινωνηκως, ή καλ άγχού γεγονώς, 
χατά γε τδ έλέσθαι φημλ τά ίσα φρονείν τε καλ 
δρ$ν. Άλλ* ώδε μέν έχει τοΰ νόμου τδ αίνιγμα. 
Προς διάνοιαν δέ τήν αληθή, καλ δτι μάλιστα τήν 
πρεπωδεοτάτην ήμίν τοίς πνευματικοίς, τούς ακά­
θαρτους έπλ ψυχή άνθρωπου, ταύτη τοι καλ έν μηνλ 

est: c Sine mortuos sepelire mortuos suos » Ergo 
extra divina alria pellilur, et a priroogeuiloram 
Ecclesia et sanctorum grcge rcjicilur, quisquis 
cum iis, qui mortalia et sapere et facere consueve-
rant, socielateni io i i l , aul ad eos propius accessit, 
ut eadem scilicet sapere el facere velit. Ac legis 
quidem senigma ejusmodi esl. Si aolem verioreni 
intelligcnliam quaeramus, el nobie, qui spiritiftdc» 
suinus, convenienUssimam, immundos in anima 
hominis, el eam ub causam rocosc secundo festun 

••Ni im. ix, i-14. w Num. Y, 2. *· Mauh. viu, U. 
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agenlee, et ex Pascba» lege in Cbristi figuram immo- Α t.Ji δευτέρω τελούντος τήν έορτήν, σκάζοντας τε τέ 
lantes vieiimam, non alios esse censebimus, quam 
Judaaos, Cbristi caedc contaminatos, et impuritatia 
criinine daimiatos, quod ipsam Emmamiel conla-
mcliis aflecerint : 604 h i namqoe ab ejusmodi 
noeiro festo penilus exciderunt. Defoerunt etiam, 
el non occurreruot ad tempus, qao ille omitium 
vilae auctor per passiones est consumroaius: mise-
Hoordia tamen illius, qui omnes salvare vuit u , 
consequentibus temporibas tanquam secundo mense 
ipsi quoque participes Cbristi fient, et una cum 
sanctis, qai in tempore vocati sunt, ex gentibus, 
inquam, iesttim agent. Animadvertc enim u l i l l i 
quidem in iEgypto slatim atque idololalria? sordes 
abstersenmt, agnum immolant mense primo, ac 

ίερείον, είς τύπον Χριστού, κατά τον τού Π Αβγά 
νόμον, ούχ έτερους είναι νομιούμεν, ή οτι τούς 
"Ιουδαίους έπλ τή κατΑ Χριστού μισιφονία μ»μολυ­
σμένους, καλ γραφήν έχοντας είς Ακαθαρσίαν, τέ 
έμπαροινήσαι ε(ς τδν Εμμανουήλ. 01 γΑρ τοι τοιο& 
τής Αγίας ημών εορτής Απώλισθον Αναγκαίως. Ύστε-
ρίζουσι δέ καλ διημαρτήκασι τού καιρού καθ' δν δ 
τής Απάντων ζωής Αρχηγός τετελείωται διΑ παθη-
μάτων * έλέου γε μήν τού πάντας σώζε ι ν έΦέλοντος, 
έν τοίς μετά τούτο καιροίς, ώς έν μηνλ δευτέρω με·-
έξουσι καλ αύτολ τού Χριστού, καλ συνεορτάσουσι 
τοίς άγίοις, τοίς έν καιρφ κεκλη μένοι ς , δήλον δέ δτι 
τοίς έξ ε θ ν ώ ν άθρει γάρ δπως οί μέν έν Αίγυκτφ 
τδν τής είδωλολατρείας ευθύς Αποτριψάμενοι 0ύπον, 

primum in credendo locum occupant, unctique ^ σφάζουσι τδν άμνδν έν πρώτω μηνλ, καλ είς τάς τώ 
πιστευειν αρχάς άναθρώσκουσιν. Οί δΐ κε/ρισμένα 
τψ αίματι τού Κυρίου, παρ* ουδέν ήγήσοντοι τδ» 
όλοθρευτήν, καλ άμείνους έσονται τ ί : φθοράς. Οί £ , 
ώς έν !τει τε καλ έν μηνλ δευτέρω, ττροσίαιι μΛις 
καλ όμολογούσι τδν μολυσμδν. Καλ δτι γβγόναπν 
ακάθαρτοι έπλ ψυχή άνθρωπου, διεβεβαιούντο βαρύς, 
καλ τής ευλογίας άξιούσι τυχείν, ύστερον δέ καλ μετά 
τούς πρώτους, πληρούσι τήν έορτήν ε "Οτα» γάρύ 
πλήρωμα τών εθνών είσέλθη, φησλ, τότε πάς ifopetA 
σωθήσεται. ι Προαναπεφώνηκε δέ που καλ4 
της περλ αυτών c Καλ μετά ταύτα έ πιστών*** 
ο! υίολ Ισραήλ, καλ έπιζητήσουσι Κύριο ν τδν %&* 
αυτών, καλ Δαβίδ τδν βασιλέα αυτών, και έκστή»»» 

sanguine Domini, conlemDent exterroinatorem, et 
mortis atque inleritas victores erunt. Hi vero tatt-
quam anno, menseque sccundo vix accedunt, et 
immunditiam soam confltenlur, et se in anima bo-
ininis impiiros esse perspicue aiBrmatit, ei orant ut 
benedictionem eis consequi liceat; secundo autem 
loco et posl primos festum diem agunt. < Cum enim 
plenitudo geniiam intraverit, inqutl, tunc omnis 
Israel salvue Oel > Praedixit eliam de ipsis pro-
pbela : « Et post haec reverlentur filii Isracl, et 
exquirent Dominum Deum suum, et David regcm 
ipeortim, et obslupcsceiU in Domino, ei in bonis 
ejtis in extremls diebus M . > Exquiretur enim in 
exlremis temporibus a residuis ex Israel, ille ex se- Q ται έπλ τψ Κυρίφ, καλ έπλ τοίς άγαθοίς αυτού έπ 
mine David secundum caraem Christus. έσχατων τών ήμερων, ι Έπιζητηθήσεται γάρ ΐν 
έσχάτοις καιροίς παρά τών ύπολελειμμένων έξ Ισραήλ, 0 έκ σπέρματος Δαδλδ, κατά σάρκα Χρι­
στός. 

PALL. Yera dicis : in spe namque positus est 
Israel. 

GYR. Cjetcrum baud esse sine culpa, imo vero 
periculosum in primis, festa in Cbristo non agere, 
declaravitstalim, cura dixi l , eum,qui neque immun-
dus essct supcr aniroa hominis, neque in via lon-
giiiqna, et nullo necessario irnpedimento dislinere-
tur, sommo afliciendum esse supplicio, si quse lege 
fcancila sant facere noluerii. Atque impurus quidem 
w anima hominis intelligi a nobis potest, ut modo 
dicebamus, Hle Domini occisor Jadaeus : in via au-
tem longinqua quodammodo, et longe a Jerusalcm, 
id est, a sancta nostri Salvatoris Ecclesia, ille est: 
< Qui dicit ligno : Deus meus es l u ; et qui dicit la-

ΠΑΛΛ. Αληθής ό λόγος· τέθειταιγάρ έν έλπίην 
δ Ισραήλ. 

ΚΓΡ. "Οτι δέ ούκ άπλημμελίς, μάλλον 6s χζ\ 
τών άγαν σφάλε ρωτάτων, τδ μή πληρούν ΙορτΑς έπι 
Χριστφ, διεσάφησεν ευθύ, τδν μήτε άκάθαρτον λνλ 
ψυχή άνθρωπου, μήτε μήν έν όδψ μακρά γεγονότα, 
καλ άναγκαίον ούκ έχοντα παραπόδισμα, ποινχΐ; 
ταίς έσχάταις ύπενεχθήσεσθαι λέγων, εί μή δρ|ν 
έλοιτο τά νενομισμένα. Νοηθείη δ* άν πρδς ημών 
ακάθαρτος μέν ώς έπ' άνθρωπου ψυχή, καθάπερ έλέ­
γομεν άρτίως, δ κυριοκτόνος Ιουδαίος. Έ ν ο&φ δέ 
ώσπερ μακρά, καλ έξω που τής Ιερουσαλήμ ήτοι 
τής αγίας τού Σωτήρος ημών Εκκλησ ίας , c 4 ΙΙ τψ 
ξύλφ λέγων, θεός μου εί συ , καλ τψ λί&ω λέγων. Συ 

pidi : Tu genuisli raei%; · alque eliam qui, deserto D έγέννησάς με. ι Καλ μέντοι τή κτίσει π α ρ ά τδν κτί-
Creatore, crealuram adorat, aut alio quovis errore 
trnetur: verum est enim virum quemque probum, 
et qui sinceram de Deo opinionein habeat, propc 
F)eum esse, recte inielligi; ac vicissim ab eo rece-
Jere, et remotuni essc, longeque disjunctum, quis-
quis non ita se babeat. 605 Ergo, si neque im-
piiri super anima bominis, ut Judaei, neque in via 
longinqua sumus irt geirtiles el baerelici, celeritcr 
aine ulla cunctatione sacrificium offieramus, ct Tesia 

σαντα προσκυνών, ήγουν ό έτέραν τ ι ν ά νοσήτας 
πλάνησιν* είπερ έστλν αληθές, ώς άγχού μλν ύπαρ­
χων νοοίτο θεού πάς άνήρ άγαθδς, καλ Αχιβδήλευτον 
έχων έπ' αύτψ τήν δόξαν έξέστηκε δέ καλ Αποφοιτ| 
καλ έστι μακράν πάς εί τις ούχ ώδε Εχει. Ούκούν οί 
μήτε ακάθαρτοι έπλ ψυχής άνθρωπου κ α τ ά τοΰ; 
Ιουδαίους, μήτε μήν δντες έν όδψ μ α κ ρ ά , καθ* 
"Ελληνας ή αιρετικούς, σπουδαίως τε καλ Αμελλητί 
προσοίσομεν τήν θυσίαν, καλ τά; έορτάς Κυρίου τι-

4 1 I Tim. ιι, 4. " Rom. ΧΙ, 25. Oscc ιιι, 5. u Jcrcni. ιι, 27. 
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ρ ή α ο μ ε ν . Εορτάσει 6ε σύν ύμίν χατά τδν Γσον νόμον, Α Domini veneremor : eodemque rilu proselytas ana 
κ α ι συνησθήσεται χαίρουσιν ό προσήλυτος. Τους 
γ ά ρ το ι χατά καιρούς τής έν Χριστφ πίστεως προσ-
ιεμένους τά αύχήματα, ποιούμεθα κοινωνούς της 
άναιμάχτου θυσίας, κα\ τής αγίας τραπέζης χαλού-
μβν ε ί ς μέθεξιν. ΚΑκείνο δέ οΐμαι προσεπενεγκεΤν 
άναγκαίον , δτι κεκράτηκεν έθος έν Έκκλησίαις, 
Από γ ε , οΐμαι, τούδε τού νόμου, ώς εί έκπίπτοι τού 
-πρώτου μηνδς, ή κατά σελήνην τεσσαρεσκαιδεκάτη, 
τδν δεύτερον καλ άγχού περιεργάζεσθαι μήνα, χαλ 
άν α ύ τ φ ζητείν τήν ώρισμένην ήμέραν, Γνα μή έξοί-
χοιτο τού αληθούς τής εορτής ό καιρός. Έχε ι δέ 
ούτω τδ χρήμα, καθά καλ τ φ πάλαι προηγόρευται 
ν ό μ ω . 

ΠΑΛΛ. Όρθώς έφης· πλήν , εκείνο φράσον. Εί 
μ ή παντί τφ τυχδν κσΑ εί έν όδψ γένηται μακρά, 
χαλ ώς άπωτάτω τής Ιερουσαλήμ, έφήκεν δ νόμος 
ανεπιλήπτοκ; δυνασθαι τδ Πάσχα πληρούν. 

Κ Τ Ρ . Ού μέν ουν έν μόνη γάρ δή καταθύειν έκέ-
λιυε τή αγία πόλει, έν ή καλ τδν πάλαι ναδν δ 
Σολομών άνεδείματο. Προσεφώνει δέ ούτως δ Μωσής 
έ ν τ ψ Δευτερονομίψ τοίς υίοΤς Ισραήλ, λ έ γ ω ν 
ι Φυλάξαι τδν μήνα τών νέων, καλ ποιήσεις τδ Πάσχα 
Κυρίφ τψ θεψ σου, δτι έν τψ μηνλ τών νέων εξήλθες 
έξ Αίγύπτου νυκτός. Καλ θύσεις τδ Πάσχα Κυρίψ 
τ φ θεψ σου, πρόβατα καλ βόας έν τψ τόπψ ψ έάν 
έκλέξηται Κύριος δ θεός σου αύτδν, έπικληθήναι 
τδ δνομα αύτου εκεί. Ού φάγη έπ* αυτού ζύμην. 

nobiscam festum celebrabit, et gaudentibas con-
gratulabitur. Nara qui pro lempore fidei, q u » est io 
Cbristo, ornamenta susceperint, eos incruenti iltius 
sacrificii socios facimus, et ad sanctae mensse par-
ticipationem vocamus. Illud etiam opportnne mibi 
adjiciendum vidctor, m Ecclesiis obtinuisse con-
soetudinem, ex bac, ut opinor, lege profectam, ot, 
6i quartus decimus lunae dies extra primnm men-
sem ceciderit, alter mensis, ac proximus sufficialur, 
diesqne in eo constitutus quaeratur, ne a vero ritti 
festi tempos excedat. H*c aolem observatio i u se 
habet, ut olim lege praceptum erat. 

PALL. Recte sane a te dictum esl. Sed illud mihi 
exponas velim, utrum uon cuivis fortasse, etiamsi 
in via longinqua luerit quam longissime remotus 
ab Jerusalem, permiserit lex, ut sine culpa cele-
brare Pascba possit? 

CYR. Minime verocuivis, in sancla namque c i -
vitate modo jassii immolare, in qua etiam vetus 
illud templum Salomon cxstroxil. Sic autem allo-
cutos est fllios Israel Moyses in Deuteronomib, d i -
cens : « Observa mensem novorum, el facies Pascba 
Domino Deo IUO, quia in mense novoruro egressus 
es noctu de iEgyplo. Et immolabis Pascba Doroino 
Deo luo, oves et boves, in loco quem clegurit Doroi-
nus Deus tuos, nt invocetur nomen ejns ib i . Non 
edes cinn eo iermenlum.: septera dies edes cum eo 

Έπτά ημέρας φάγη έπ* αυτού άζυμα, άρτον κακώ- Q azyma, panem afflictiouis, quia cum festinatione 
σεως, δτι έν σπουδή έξήλθετε έξ Αίγύπτου, Γνα 
μνησθήτε τήν ήμέραν τής έξοδίας υμών έκ γής Αί­
γύπτου πάσας τάς ημέρας τής ζωής υμών. Ούχ 
όφθήσεται σοι ζύμη έν πάσι τοις όρίοις σου έπτά 
ημέρας, καλ ού χοιμηθήσεται άπδ τών κρεών ών έάν 
θύσητε τδ εσπέρας τή ήμερα τή πρώτη είς τδ πρωί. 
Ού δυνήστι 0ύσα<. τδ Πάσχα έν ούδεμι$ τών πόλεων 
σου ών Κύριος δ θεός σου δίδωσί σοι, άλλ* ή είς τδν 
τόπον δν άν έκλέξηται Κύριος δ θεός σου, έπικλη­
θήναι τδ δνομα αύτου έκε?. θύσεις τδ Πάσχα εσπέ­
ρας πρδς δυσμάς ηλίου έν τψ καιρφ ψ εξήλθες έξ 
Αιγύπτου, καλ έψήσεις καλ όπτήσεις καλ φάγη έν τ φ 
τόπψ, ψ έάν έκλέξηται Κύριος ό θεός σου αυτόν. > 
Μυρίαις μέν γάρ δσαις πόλεσί τε καλ κώμαις ή 

existi ex iEgypto nocte; u l recordemini diei exitns 
vestri de terra ASeypti omaibus diebus vestris. Non 
apparebil in te fermentum in omnibus terminis 
tuis septem dies : et non pernoclabit de carnibus, 
quas immolaverilis vespere die primo, in mane. 
Non poteris immolare Pascba in ulla cWitalum 
tuaram, quas Dominus Deus tuus dat t ib i , nisi in 
loco quem elegerit Dominus Deus tuus, ut invoce-
tur nomen ejus ib i . Facies Pascba vesperi ad occa-
sum solis tempore quo existi de iEgyplo, et coques, 
et assabis et comedes in loco quem elegerit Domi-
nus Deus tuus 4 e . > Quamplurimis enim urbibus at-
que oppidis 606 iudseorum regio plena erat, sed 
in sola sancta civitate, et sacra facere, et legem de 

τών Ιουδαίων έπεπλήθη χώρα, τελείν δέ καλ τά Ιερά D Pascba servare praecepit Deus: in quo illud, opinor, 
καλ τδν έπλ τψ Πάσχα νόμον, έν μόνη δέ χρήναι τή 
αγία πόλει διετύπου θεδς, εκείνο, οίμαί που, σκια-
γραφοΰντος ήμίν ευ μάλα τού νομικού γράμματος, 
ώς ούκ άν είη θέμις ούτε μήν έφείταί τισι τδ έπλ 
Χριστψ μυστήριον, καθ' δν άν έλοιτο τρόπον, ήγουν 
έν τόπψ παντλ δυνασθαι πληρούν χώρος γάρ μόνος 
δ πρέπων αύτφ, καλ οίκειότατος αληθώς, ή αγία 
πόλις, τουτέστιν, ή Εκκλησία, έν ή καλ νόμιμος 
Ιερεύς, καλ διά χειρών ήγιασμένων τελείται τά ίερά, 
καλ θυμίαμα προσφέρεται τ φ πάντων κρατούντι 
θ ε ψ , καλ θυτια καθαρά, κατά τήν τού προφήτου 
φωνήν. Δι' ούδενδς ούν άρα τδν έπλ τώδε ποιούνται 

legis litlera nobis adumbrat, non esse fas neque 
permissum cuiquam ut Cbristi mysterium, quo-
modo libitum fuerit, aul quocunque loco, celebrefc 
locus enim solus est i l l i congruens et sane aplisxi-
mus, sancta civilas, id esl, Ecclesia, in qaa et le-
gitimus est sacerdos, et sanctiOcatis manibus sacra 
consummantur, el ihymiama omniom pnepotenii 
Deo, et hostia munda juxta prophelae Ulius vocem 
oflertur M . Igitur legcm bac de re consiilutam ne-
gligunt, recla omnia pervertenies hasretici; nam 
nequc in sancta civilale agnum immolant, lieque 
per eorum manus, qui per Spirilam ad sacerdoliuro 
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elecli βαιιΐ; sed, ut bealus Panlus scribit % T , slbi ipsi Α νόμον, ol τά όρθώς Εχοντα διαστρέφοντες αίρετιχοί 
rapiuut honorem, ei in omni loco offerunt. Nam 
laaroruin ioslar superboruni et iosolentiam in id 
ftoliim, aaod sibi visum fuerit, nullo habilo diecri-
raine, pergunt. Sed i l l i quidem, dum effrenatum 
inpelum, et ad superbiam pronum nimiuni sequun-
iur, acerbas barum oogilalionum judici p<£nas da-
buDt. Nos vero ad viam tritam aique reclam rever-
tamur, Uludqjie e lege proposita examUiemus. Au-
disli enim illam perspicue diceniem : t Observatc 
mensem povoruiB, e i iacies Pascha Domiao Deo 
tuo, oves et boves. > Alqui dicet aliquis : Quid tau-
dem causae est, quod, cum legem de Pascba ferrct 
iis qui in jEgypto erant, unain- tanlumroodo imrao-
lare jussit agnum, nec unquam de ovibus aul bo-

καταθύουσι γάρ τδν Αμνδν, ούχ έν τή Αγία χόλει, 
ούτε μήν διά χειρδ* τών έξειλεγμένων διά τοΰ Πνεύ­
ματος είς Ιερουργίαν, άλλ* ώς δ θείος ήμίν γράφο 
Παύλος, έαυτοίς αρπάζοντες τήν τιμήν, χαλ έν παντΑ 
τόπψ προσάγοντες. Ταύροι γάρ ώσπερ νβρισταλ χελ 
αγέρωχοι, πρδς μόνον αδιακρίτως Γενται τδ οοία 
δοκούν. Άλλ' εκείνοι μέν πολυ τδ έξήνιον καλ τό 
νενευκδς είς Απόνοιαν έπιτηδεύοντες, πικρά τ$ 
κριτή τών τοιώνδε διασκεμμάτων τίσουσι δΧκι; 
Ίωμενδέ πάλιν ημείς είς οΐμον τήν εντριβή τε χαλ 
Αδιάστροφον, εκείνο τοΰ παρενηνεγμένου δοχιμάζον· 
τες νόμου. ΔιεπύΘου γάρ που λέγοντος σαφώς, δπ 
ι Φυλάξατε τδν μήνα τών νέων, χαλ ποιήσεις τέ 
Πάσχα Κυρίψ τψ Θεώ σου , πρόβατα χαλ βοχς.ιΚιί 

bos fecisse mentionem inveniciuus? An vero ab co, ^ τοι τ ί δή ποτε, φαίη τις άν, τδν έπλ τ ψ Πάσχα νόμον 
quod rectum sit, aberrasse Moysen diccndura esi ? 
Mioime: nam Ln Nuroerts ad agnum boves quoque 
et oves adjtci precepii Deus bis verbis: < Et in 
mense primo quarto decimo die mensU Paacba Do-
mino, et quinlodecimo mensis bujua feslura: se-
piem dies azyma comedelis, el dies primus vocatus 
sanctus erit vobis : ornne opus servile non facietis. 
Et oflcretis holocausla, oblalionem Domino, vitulos 
ex bobus duos, arielem onum, septcm agnos anni -
culos, immaculali erunt vobi$; el sacrificium corum 
simila conspcrsa olco, tres decimas vitulo uni, ei 
duas decimas arieti uni facielis, et singulas singulis 
aguis 607 e t hircum ex capris unum pro peccato, ut 
propiiietur pro vobis. Praeter holocaustum perpe-

τοίς έν Αίγύπτψ τιΟελς, ένα μόνον Ικέλευσε χβτα-
Θύειν άμνόν* προβάτων δέ καλ μόσχων μεμνημέν* 
ούχ εύ ρήσο μεν; ΤΑρ* ούν τού πρέποντος διημέρπ;-
κεν ό Μωσής; Ουδαμώς* έν γάρ τοι τοίς Άρώρχ; 
προσεπάγεσθαι τω άμνψ βούς τε χαλ δεις έτενομ»· 
θέτει Θεδς ούτω λέγων* t Καλ έν τ φ μηνλ τφ κρύιφ 
τεσσαρεσκαιδεκάτη ήμερα τού μηνδς Πάσχα τ* 
Κυρίψ, καλ τή πεντεκαιδεκάτη ήμερα του ριρΑζ 
τούτου εορτή, έπτά ημέρας άζυμα Εδεσθε, χα! (pipx 
ή πρώτη έπίκλητος αγία έσται ύμίν , πά» IfT* to-
τρευτδν ού ποιήσετε. Καλ προσάξετε δλοχεζτν^ιτχ 
κάρπωμα Κυρίο>, μόσχους έχ βοών δύο, χράνέπ, 
αμνούς ενιαυσίους έπτά , άμωμοι Εσονται ΑμΙν, χιλ 
θυσία αυτών σεμίδαλις άναπεποιημένη έν έλαίφ,τρίι 

• • I T W ^ . W . - ~ · u w . v ~ . ~ - - w » . γ^. » '» · · · 

luuin matuUnum, qaod est holocauslum juge. Haec δέκατα τψ μόσχψ τψ ένλ, καλ δύο δέκατα τ ψ χ ρ ^ τ ψ ΐ ι ί 
et juxla baec facielis singults diebus, pcr septem dics 
donura oblationnm in odorem suavitatis Doniiiio: 
auper holocaustum perpeluum facies libamentum 
ipsius. Ει dies septimus vocatus sanctus erit vobis, 
omneopusservile noo facietis in eo * . ι Acmense 
quidera primo, et ejus mensis quarto decimo dic 
Pascha ex lege agendum esse, jam superius dixi-
miis. Quid etiam eignificare velit, azymorum esas, 
et otium Sabbali, el praeterea quod primus ac septi-
mus dies appellali sini cclebres ac sancti, superiori 
disputalione manifeste demonslratum est. Itaqoe 
ne in his diulius immoremur, ad sacriflciorum rilus 
revertamur. Duo sunt igilur vituli ad bolocaustum 

Αέκατον δέκατον ποιήσεις τψ Αμνψ τψ ένλ, τοίς έχτλ 
άμνοίς, καλ χίμαρον έξ αίγών ε να περλ αμαρτίας, έξιιά* 
σασθαι πε ρλ υμών. Πλήν τής δλοκαυτωσεως τής διαπαν-
τδς τής πρωίνής, δ έστιν ολοκαύτωμα ένδελεχισμου. 
Ταύτα κατά ταύτα ποιήσετε τήν ήμέραν είς τΑςέχτά 
ημέρας, δώρον κάρπωμα είς όσμήν ευωδιάς Κυρίφ 
έπλ τού ολοκαυτώματος τού &απαντος, ταχήσειςττ\ν 
σπονδήν αυτού. Καλ ήμερα ή έβδομη κλητή αγίσ 
Εσται ύμίν, πάν Εργον λατρευτδν ού ποιήσετε ένώ-
τή. > "Οτι μέν ούν έν μηνλ τψ πρώτω, χαλ μέντα χΑ 
έν ήμερα τεσσαρεσκαιδεκάτη τδ Πάσχα πληρούν αν­
άγκη κατά τδν νόμον, φθάσαντες ήδη προείπομεν. Τί 
6" άν βούλοιτο δηλούν καλ τών άζύμων ή βρώσις, καλ 

ei sacriOcium, unus aries, agni pneterea numero Q ή **τά Σάββατον αργία, χαλ πρδς τούτοις Ιτι τέ 
icptera, omnes imroaculati et anniculi, ct super eos 
sacrificium simila oleo conspersa, non tamen eadem 
roeosura : tres enim decimae in singulos vilulos, 
Auae in arietem, singulae m agnossingulos; deinde 
eimul aflertur bircus ex capris pro peccato. ι Et 
ba?c omnia, ι inquil, c sant pncter holocausta per- ι 
pclua. ι Yide itaque, PaJIadi, illius Emmanuel inor-
tcm fructus multos aflerre, ut ab ipso est perspicuc 
vereque diclum : ι Amen, amen dico vobis, nisi 
grauum frumcnii cadens iu tcrram, mortuum fuc-
r i t , ipsum solum nianct; si autcm ifioi luum fuerit, 
luullum fructuni affcrt.v». > Imraolatur cnim agnus 

ώνομΑσθαι κλητάς αγίας τήν τε πρώτην καλ τή» 
έβδόμην ήμέραν, προαπέδειξε σαφείς δ λόγος. Τα-
γάρτοι μεθελς τδ Εν γε τουτοισλ 6ιαμέλλει* hu 
έπλ τούς τών θυσιών πάλιν ίωμοι τρόπους. Α«Λ 
μέν τοίνυν οί μόσχοι, πρδς δλοχαυτώματα χαλ 

|9υσίαν, εΓς δέ κριδς, χαλ μήν χαλ άμνολ τδν Αρι­
θμδν έπτά, πάντες άμωμοί τε χαλ ενιαύσιοι, χσλ 
θυσία μέν έπ ' αύτοίς, σεμίδαλις έλαιόδευτος. Πλ^ 
ούκ έν ίσψ μέτρψ* τρία μέν γάρ έ κ ά σ τ ψ μιδσχω 
δέκατα, δύο δέ τψ κριψ, χαλ έν έ φ ' έχάστ^) τ* 
αμνών. Είτα συνεισφέρεται χαλ χ ίμαρος έξ αίγώ». 
υπέρ αμαρτίας· ι Καλ ταυτλ δή π ά ν τ α , ι φτ,Α 
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DE ADORATIONE IN SPIMTU ET VERITATE. LIB. ΧΥΠ. 4090 
t πλήν τδν ολοκαυτωμάτων του ένδελεχισμου. ι Α in Christi figuram mense quidera primo ex legia 
Θέα βή ουν, ώ Παλλάδιε, του Εμμανουήλ τδν θά­
νατον, καρποφορούν» πολλούς, κατά γε τδ παρ' 
αύτου σαφώς τε κα\ αληθώς είρημένον, c *Αμήν 
αμήν λέγω ύμΤν, έάν μή δ κδκκος τού σίτου πεσών 
είςτήν γήν άποθάνη, αύτδς μόνος μένει· έάν δέ άπο­
θάνη, καρπδν πολύν φέρει, ι Σφάζεται γάρ ό άμνδς 
είς τύπον Χριστού, μηνλ μέν πρώτω κατά τδν νόμον, 
ήμερα δέ αύ τή τεσσαρεσκαιδεκάτη. Προσεπάγονται 
δέ μόσχοι, καλ κριδς, καλ Αμνολ πρδς θυσίαν καλ ολο­
καυτώματα, τών διά πίστεως κεκλημένων είς άγια-
αμδν, καθάπερ έγφμαι, τήν τε πληθύν, καλ τής 
πνευματικής ευεξίας τδ μέτρον, ώς έν τύπψ κατα-
σημαίνοντα- εί γάρ μή άπέθανεν υπέρ υμών Χρι-
στδς, ούκ άν ήμεΤς παρίδέχθημεν είς όσμήν εύωδίας 

prascripto, die veroquarlo decimo. Adjiciuntur 
aulem vituli et aries et agni ac sacriGcium et holo-
causla, qui eorum, ut ego arbitror, muUiladinem, 
qui per fidem ad sanctificalionem vocati suni, et 
spiritualis magniludinl^mensurain tanquam in flgu-
ra significarent. Nisi eoiin Christus pro nobis mor-
tuouessel, nunquam nos in odorem suavitatis a 
Deo et Palre accepli essemus : postea vero quam 
consummatus est per passiones, e vestigio illum 
sequimur, ac sacrum Deo et Patri donumetboeliain 
vere spiritualem nos ipsos offerimus. Duo sunt igi-
tur v i lu l i , duo quippe populi, Israel, inquaxn, et ex 
genlibus : unus aries; nam in Christo jungiraur, 
c qui fecil ulraquc untim, et medium parietem roa-

τ ψ θεψ καλ Πατρί. Επειδή δέ τετελείωται διά πα- ^ ceriae solvit, et legem mandatonim in decretis eva 
βημάτων, κατόπιν Γμεν ευθύς Ιεροπρεπές ανάθημα 
τ ψ θ ε ψ κα\ Πατρ\, καλ θυιίαν βντως πνευματικήν 
καθ* εαυτούς αναφερόντες. Δύο μέν ού* οί μόσχοι· δύο 
-γΑρ οί λαοί* φημ\ δέ τδν Ισραήλ, καλ μέντοι τούς 
έξ εθνών. ΕΓς δέ κριός* ένούμεθα γάρ έν Χριστψ, 
ε Τψ ποιήσαντι αμφότερα έν, καλ τδ μεσοτοιχον τού 
φραγμού λελυκότι, καλ τδν νόμον τών εντολών έν 
δόγμα σι καταργήσαντι, ίνα τούς δύο κτίση είς ένα 
καινδν ά'θρωπον, ποιών είρήνην, ι κατά τδ γεγραμμέ­
νον. Έπτά δέ ήσαν οί αμνοί* έν γάρ οί πάντες έν 
Χριστψ γεγονότες, πλατεία τίς έσμεν αγέλη, καλ τήν 
ένδς τού πάντων άρχιποίμενος ύποτρέχοντες χείρα, 
καλ έκ ποίμναιν δυαίν, είς μίαν ήδη πως συναγηγερ-

cuavit, ut duos condat in unum novum homiuem, 
G 0 8 Γ-ciens pacem, ι ut scriptum est · · . Septem 
vero agni erant: nara omnes in Christo umim iacti, 
grex quidam copiosus efficiraur, et sub unius pasto-
rum principis manum succedimus, et ex duobus 
gregibus in unum jara collecli sumus, puraque et 
immaculata vitae ratione insignes in hoc mundo de-
gimus, propter eum, qui pro nobis inler ioiquos 
nuracratus fuit, et pro omnium peccatis necem sus-
tinuil · ' , qui ctiara in birco signiflcatur. Vilulum 
autem el arietem et agnos cooimemorando, lex 
sanctorum hominum Deo gralissimae conversationia 
iresformas indicavit, supremam, inquam, et mediam 

μένοι, καλ έν καθαρά κα\ άμωμήτψ διαπρέποντες Q et infimam atque subraissiorem : corporea namque 
ζωή, διατελούμε ν έν κόσμψ, διά τδν υπέρ ημών έν borum animalium magnitudine illa spiritualis ha-
Ανόμοις, καλ υπέρ τής απάντων αμαρτίας ύπομείναν· bitudinis magailudo figurabatuf. Quid enim ? non 
τ α σφαγήν, δςκαλέν τψ χιμάρψ σημαίνεται. Μόσχου etiara Scriplura dixit, lerrara ferlitissimam illam 
γε μήν καλ κριού, καλ μήν καλ αμνού μνημόνευσα; triplici discriminc fruclus evangelicae conversatio-
δ νόμος, τής τών αγίων θεοφιλούς πολιτείας τάς τρείς nis edere e t ? 
ύπέφηνε διαφορά;· τήν τε άνωτάτω, φημλ, καλ μέσην, καλ τήν έτι μείω τε καλ ύποδεεστέραν. Έν γάρ τοίς 
σωματικοίς μεγέθεσι τών ζώων, ή τής πνευματικής ευεξίας άνετυποΰτο ποσότης. Τ Η γάρ, ούχλ καλ γήν 
έφη τήν γονιμωτάτην έκδούναι καρπούς έ ν τρισλ διαφοραίς, τής ευαγγελικής πολιτείας δ λόγος; 

ΠΑΑΛ. Ναι* ή μέν γάρ, φησλν, έποίησε ν έκατδν, PALL. Gerte : alia namque fecit, inquit, centum, 
ή δέ έξήκοντα, ή δέ τριάκοντα. alia sexaginta, alia triginta. 

Κ Τ Ρ . Άραρεν ούν δτι τδ διάφορον έν αρετή, καλ CYR. Aple igitur dixiraus virtulis discrimen d i -
τοΰ ρίου τδ παρηλλαγμένον, ώς έν ποσότητι τών θυ- versamque vivendi rationem, magnitudine sacrifl-
μάτων, καλ ώς έν δγκψ σωματικψ σκιαγραφείται ^ ciorum, el mole corporea recte describi : Ulud 
καλώς* άκρως μέν γάρ και ύπερκειμένως, ώς έν γε enim vitae genus summum alque prseslanlissimum 
δή τψ μόσχψ. Μέσως δέ αδ, καλ τού τελείως έχοντος 
ύποβεβηκότως ώς έν μείον ι τψ κριψ, ένυφιζάνοντι 
δέ καλ έτι μείονι, τψ άμνψ. Κριού γάρ μείων, ό άμ­
νδς, καθάπερ άμέλει καλ μόσχου, κριός. Τοιγάρτοι 
χαλ αναλόγως τοίς έκαστου μεγέθεσι, τδ τής σεμι-
Φαλεως επιφέρεται μέτρον, ζωής έχούσης τύπον* 
τρ ία μέν γάρ τψ μόσχψ δέκατα, δύο δέ τψ κριψ, καλ 
Ι ν τψ άμνψ. Πλήν έν έλαίψ τά πάντα δεδεύσθαι δείν 
ίφη* Εψεται γάρ πάντως τοίς έκαστου μέτροις ανα­
λόγως, [τά] παρά Θεού. Καλ τής έν εύκλείφ καλ μα-
καριότητι ζωής πολλή τις έσται διαφορά. Τοίς μέν 
γ ά ρ πρέποι άν είκότως, ή άνωτάτω, έτέροις δ* αύ ή 
ώς άν μείονι μέν, πλήν έν τιμή τε καλ δόξη, τισλ δέ 

per viiulum. Quod medio modose habel, atque illo 
perfccto inferius est, per arietem, qui mioor. Illud 
postremum per inflmum et minorcm adbuc agnum 
signiOcatur. Eslenim agnus ariele minor, ut procul 
dubio aries vituk). Ilaque pro cujusque pecudis magni-
tudine, similae, quae vitae figuraio gerit, mensura con-
fertur: tresnamque vitulo decimae dantur, diwcarieti, 
una agno. Oleo tamen omnesperfundendasesse dicit , 
nam cujusque mensare proportione pracniia a Deo 
collata omnino respondebunt,el vilse tllius glorioeae at-
que beatae multiplex erit dtfferenlia. Nonnullis enim 
jure congruil Ula stiprema, aliis inferiorilla quidem, 
non lamen gloriae el honorisexpers; noniiullis deniqiie 

9 9 Epbcs. 11, 14, 15. 1 1 Isa. u n , 12. " Mallb. xvm, 23; Luc. νιιι, 12-15. 
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submissior adhoc ct humilior : «Stella enim aslella Α *αλ ύποβεβηκότως χαι ύφειμένως τε έτι. c Αστήρ 
differt in clari late M . » Quinctiam in ipsis quoque 
angelis sanctis multas esse ac varias gloria» men-
suras censeo; scd quacunque niensura fuerit, tamen 
hilarilalem habet iila sanctorum vita, Deiqoe donis 
eam betari atque cumulari necesse est. Velim 
namque advertas, oleum non roodo in tllas tres 
decimas, sed etiam in Ulas duas, in illam denique 
onam infundi. β 0 9 Jugc aolem sacriflciam et ho-
locausta agnum illum vocat, qui mane, et sub ve-
speram immolabaiur in tabcroaculo : ex quo rur-
sus inlelligere licel magnam esse in sancto taber-
naculo suavitalcm odoris, perpetuamque revera 
snaveolenliam Ecclesiarum, et qui intra illas sunt 
sanctoram : spirant enim illum Emmanucl, etCbri 

γάρ αστέρος διαφέρει έν δόξη· » χαι παρ* αυτοί; δέ 
φ η μ ι τοίς άγίοις άγγέλοις, έν βιαφοραίς είναι πολλοίς 
της εύκλείας τ\ μέτρον, πλήν έν οΓσπερ Αν εΓη μέ-
τροις, ή τών αγίων ζωή, τδ Ιλαρδν έχει· καλ τδ έ* 
εύθυμείσθαι δείν, και κατάπια ίνεσθαι τοίς xsfd 
θεού* "Αθρειγάρ δπως τδ ftatov ούχ\ μονοις τας 
τρισ\ν έπεχείτο δεκάτοις, άλλά καλ δυσλ, καλ έχ\ 
Ένδελεχισμου δέ θυσίαν καλ ολοκαυτώματα, καλεί 
τδν άμνδν τδν σφαγιαζόμενον έν τή Αγ?α σχην} τέ 
πρωί, χαλ άγχού πρδς έσπέραν. αΐ ού δή πάλιν Ιξ-
έσται μαθείν, δτι πολύ τδ ευώδες της αγίας σκηνές, 
χαλ άκατάληκτος αληθώς, ή των Εκκλησιών εύοτρίε, 
καλ τών έν αύταίς αγίων. Εύωδιάζουσι γ ά ρ τδν Έρ­
μα νουήλ, καλ τδ έπλ Χριστώ τελούσι μυστήριον dv 

sft mysterium consuramant, incruenturaque Deo D αναίμακτο ν λατρείαν προσκομίζοντες τψ Θεώ. Το5τ· 
γάρ, οΐμαι, έστλ τδ πρωί τε καλ πρδς έσπέραν όλο· 
καυτίζεσθαι τούς αμνούς. Άρχή γάρ καλ τέλει, xal 
διά μέσου λαμβάνεται. Ούκούν απαρχής μέχρι τί)** 
τδ ευώδες έν Έκκλησίαις, ώςένάμνώ τ ψ Χ^στφ. 

cullum exbibent. Id cnim est, u l mihi videtur, quod 
roane el sub vesperam incenduntur a g n i n a m ct 
initio et ad finem el in medio sumitur. Igitur ab 
initio usque ad finem ille suavis odor in Chrialo 
tanqoam in agno in Ecclesiis pcrseverat. 

PALL. Recte diclum est. 
CTR. Alterum practerea lex buic primo festum 

adnectit, alque ipsa propemodum tempora conse-
r i l , dicens in Numeris: c Et die novorum cumobtu-
leritis sacriflcium Domino novum bebdomadarum, 
vocatus sanctus erit vobis : orone opus eervile non 
ftcietis. Et offeretis bolocausta in odorem suavita-
lis Doroino, vitulos ex bobus duos, arieteni unom, 

ΠΑΛΑ. E£ Ιφης. 
Κ Τ Ρ . Έτέραν δέ αδ νόμος επισυνάπτει τ} xpiqj 

τήν έορτήν, μονονουχλ δέ καλ αύτους ή plvttoc **-
ρους συνείρει λέγων έν τοίς *Αριθμοίς· c Καί tf fc-
ρχ τών νέων, δταν προσφέρητε θυσίαν νέχ> 
τών εβδομάδων, έπίκλητος Αγία Ισται ijtb, τά» 
έργον λατρευτδν ού ποιήσετε. Καλ προσέξετε &*· 
καυτώματα είς όσμήν εύωδίας Κυρίω, μέσχωςιχ 

septem agnos anniculos immacalatos : sacrificium ^ βοών δύο, κριδν ένα, αμνούς ενιαυσίους έπτά oju^ 
eordm, siroila conspersa olco, tres decimae uni v i -
tulo, et duae decimae arieti u n i ; et scplem illis 
scpiem agnts, et hircum ex capria unrnn pro pec-
cato, u l propitietur pro vobis, praetcr hotocaustum 
pcrpcluum, et sacrificium eorum facietts mibi. Im-
maculati eront vobis, et libamina eorum l v . · Mensc 
cnim priroo juxta Hebneoram legcs, agnus immo-
labatur, conseqoenli autcm ac proximo nimirura 
colligere ex agris fruges mos cst, praecoqua legn-
itiina, inquam, et fascicnlum manipulorum, Iritico 
jatii demesso. Tempus crgo novorum cst, quo cx 
agris colligenda sunt, quae in illis sata fuerinl. Vo-
cata est aotem haec item festiviias ac legilime ce-
lebranda labore atque opere intennisso. Rclaxati 

μου ς. Ή θυσία αυτών σεμίδαλις άναπεπηιημένν; εν 
έλαίφ, τρία δέκατα τω μόσχψ τψ ένλ, καλ δυοδέχιτε 
τψ κριψ τψ ένλ, δέκα τον δέκα το ν τψ άμνψ τψ ένλ, 
τοίς έπτά αμνοί ς, καλ χίμαρον έξ αί^ών ένα πιρλ 
αμαρτίας, έξιλάσασθαι περλ υμών, πλήν τού ολοκαυ­
τώματος τού διαπαντός. Καλ τήν 0ι·σ/αν αυτών ποιή­
σετε μοι, άμωμοι έσονται ύμίν, χαί τάς σπονόάς αυ­
τών, ι Έν μηνλ μέν γάρ τψ πρώτω, χατά τους 
Εβραίων νόμους, ό άμνδς έσφάζετο. Τψ δε αγγνα 
τάχα που χαλ γείτονι, συναγείρειν δθος τά έξ Αγρύι, 
οσπρίων δή λέγω τά πρώιμα, καλ δέσμην Α μαλλί;;, 
άμηθέντος ήδη καλ σίτου. Καιρδς ουν άρα τών νέυν, 
καθ' δν έξ αγρών συναγείρεσθαι χρή, τά έν αύτΰ; 
έσπαρμένα. Κλητή δέ πάλιν ή τοιάδε, φησλν, εορτή, 

namque mosest in festis, etab operosis negotiisabs- ο χαλ περαινέσθω συννόμως, πόνου καλ ιδρώτος ε ς^ , · 
ttnere. Εχ hoc itcm loco licet inlelligcre sanctos, 
qui Deo festum agunt, minime decere peccatum 
committere; quod el turpe est, et laboris plenuro : 
scd potius, animum relaxando quodatnmodo, et 
cxplendo, virtutis studiis obleclari. Offerontur aa-
lem in holocaaetum et sacriflciam vital i dao, aries 
uffius, etagni seplem, simUa oleo perfusa, et 6 1 0 
bircns e capris. Acqaorsam speclet legis «nigma, 
φι ia modo diximus, non videtur esse repetendum. 
IHud tamen opporlune diccmus, Salvaloris nostri 
resurrectionis mysterium novorum lempore desi-
gnari: refloruit cnim tn Cbristo primutn bominis 

μένον. Άνείσδαι γάρ έθος έν έορταίς χαλ απόφοιτε» 
δτι μάλιστα τών εργωδέστερων* *ΑναμΑ0οι δ* άν τι; 
χάκ τούδε δή πάλιν, δτι τούς άγίαν τ ψ θεψ τελών­
τας τήν έορτήν, πρέποι άν ήκιστά γ ε , τήν ΑχλεΑ χχλ 
παμμόχθηρον πληρούν άμαρτίαν.'Ανέντας δέ ώστχρ 
χαλ πληρούντας τδν νούν, τοίς είς Αρετήν έ ν τ ρ ^ 
σπουδάσμασι. Προσφέρονται δέ χαλ ε ί ς δλοκαύτωμ 
καλ θυσίαν, μόσχοι μέν δύο, κριδς δά εΤς χαλ Ιχτέ 
άμνολ, σεμίδαλις έλαιοβραχής, χαλ χ ίμαρος έξ αΙγι>'* 
Καλ δποι ποτέ βλέποι τού νόμου τδ α ί ν ι γ μ α , otupr* 
κότες άρτίως, ού ταυτολογήσομεν. Πλήν, εκείνο ίρν*· 
μ·ν άναγκαιω;, δτι τής τού Ιωτήρος η μ ώ ν άναστΐ-

· ' I Cor. χν, 41. ·· Num. xxvm, 26-31. 
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σεως άνατυποί τδ μυστήριον, δ τών νέων καιρός* Α natara, excussa jam corruptione. el vetuslaie, quee 
άνέθαλε γάρ ή άνθρωπου φύσις έν πρώτω Χριστψ, 
άποτρι£αμένη τήν φθοράν, χσλ τήν έχ τής Αμαρτίας 
παλαίωσιν άποβαλούσα λοιπδν. Τοιγάρτοι χαι έπ\ τψδε 
λίαν άπεσεμνύνετο λέγουσα· ι Άγαλλιάσθω ή ψυχή 
μου έπλ τψ Κυρίω· ένέδυσε γάρ με ίμάτιον σωτη­
ρίου καλ χιτώνα ευφροσύνης. · Ίμάτιον σωτηρίου, 
καλ μήν χαλ ευφροσύνης άμφιον, τήν άνωθεν χαλ έξ 
ουρανού χαλ έν Χριστψ που πάντως ώνόμασεν άφθαρ­
σίαν, σαφέστερον δέ καλ τδν έπλ τήδε τή πανη-
γύρει νδμον, καλ διά πλείστων δσων εμφανές τδ αί­
νιγμα καΟίστη λέγων έν τψ Αευϊτικψ· ι Εΐπον τοίς 
υίοίς Ισραήλ, καλ έρείς πρδς αυτούς· "Οταν είσέλθητε 
είς τήν γήν ήν έγώ δίδωμι ύμίν, καλ θερίζητε τδν 
θερισμδν αυτής, καλ οίσετε τδ δράγμα άπαρχήν τού 

ex peccato veniebal, abjecta. itaquc in ca re valde 
gloriabatur dicens : ι Exsultet anima roea in Do-
mino, indoitenim me vestimento salntis, el tunica 
laeiitiae β β . ι Yeslimentum quippe salutis, et tunicam 
lacliliae incorruptionem illam supernam et ecoelo, et 
quae prorsos in Christo, est appellavit. Clariorem 
vero hanc de bac celebrilate legem iecit, et quam-
plurimis verbis aenigma declaravii, dicens in Levi-
t ico: c Loquere Cliis Israel, et dices ad eos : Cum 
ingressi fueritis terram quam ego do vobis, et me-
tetismessem ejos, et feretis manipulom primitias 
roessis vestra? adsaccrdotem : et offerel manipulum 
coram Domino, acceptum vobis; perendino offerct 
eum sacerdos. Et faciclis in die, in quo oblulerilis 

θερισμού ύμων πρδς τδν ιερέα, καλ άνοίσει τδ δράγμα & manipulum, ovem immaculalam anniculara in bolo-
έναντι Κυρίου δεκτδν ύμίν. τή επαύριον τής πρώτης 
Ανοίσει αύτδ ό Ιερεύς. Καλ ποιήσετε έν τή ήμερα έν 
fj Αν φέρητε τδ δράγμα, πρόβατον άμωμον ένιαύσιον 
είς ολοκαύτωμα τψ Κυρίω, καλ τήν θυσίαν αυτού δύο 
δέκατα σεμιδαλεως άναπεποιημένης έν έλαίφ, θυσία 
τψ Κυρίφ, όσμήν εύωδίας Κυρίφ, καλ σπονδήν αύτου 
τδ τέταρτον τού ίν οίνου, καλ άρτον, καλ πεφρυγμένα 
χ·δρα νέα ού φάγεσθε έως είς αυτήν τήν ήμέραν ταύ-
ττν, Ι ω ; άν προσενέγκητε ύμείς τά δώρα τ ψ θ ε ψ 
υμών. Νόμιμον αίώνιον είς τάς γενεάς ύμων έν πάση 
κατοικία υμών. Καλ αριθμήσετε ύμίν άπδ τής επαύ­
ριον τών Σαββάτων, άπδ τής ημέρας ής άν προσ­
ενέγκητε τδ δράγμα τού επιθέματος, έπτά εβδομά­
δα; ολόκληρους, Ιως τής επαύριον τής έσχατης έβδο-

causlum Domino, et sacriGcium ejus duas decimas 
similae conspersae oleo, sacrificium Domino, odorem 
suavitatisDomino, et libamen ejus quartam partcm 
bin vini , et panem. El toslas fruges novas non come-
delis usque ad diem hanc, quousque obtulerilis vos 
dona Deo veslro. Lcgilimum seropiternum in proge-
nies vestras in omni habilalione vestra. E l nuroe-
rabitis vobis a postcro die Sabbalorum, a dic, qoo 
obtuleritis manipulum impositionis, septem bebdo-
madas plcnas numerabis, usque ad alterumdiem u l -
tim r bebdomada? numerabitis quinquaginta dies 
Fesluni cst eniin plane salulare illa mors Emmanud 
pro nobis tolcrala : debita naroque pro nobis per-
solvil; veninique illud est, ipsum peccala noslra 

μάδος αριθμήσετε πεντήκοντα ημέρας, ι Εορτή μέν portare, el pro nobis dolere, et livore ejus nos sa-
. t% - - 1 t \ _ J . .. — .. fi —ΛΓ*. *t 1 Α ! - ! ι Ϊ · 1 _ 1 γάρ σωτήριος αληθώς, δ υπέρ ημών θάνατος τού 

Εμμανουήλ. Έκτέτικε γάρ ύπερ ημών τά δφλή-
ματα, καλ έστιν αληθές, δτι αύτδς τάς αμαρτίας ημών 
αίρει και περλ ημών όδυνάται, καλ τψ μώλωπι αύτοΰ 
ημείς ιάθημεν. Προσήλωσε γάρ τψ ίδίψ σταυρψ τδ 
καθ* ημών χειρόγραφον, καλ τεθριάμβευκεν έν αύτψ 
τούς πάλαι κρατούντος έπλ τής γής, αρχάς δή λέγω 
καλ εξουσίας, καλ τά πνευματικά τής πονηρίας· καλ 
πρδ γ« τών Αλλων, τδν Σατανάν. Εορτή δέ γείτων 
εύθυς. τής πρώτης ού μείων, ή έκ νεκρών άναβίωσις, 
χατασείουσα τήν φθοράν, άποκείρουσα τήν άμαρτίαν, 
χαλ είς νέαν ημάς μεθιστάσα ζωήν, τήν ώς έν άγια-
σμψ τε χαλ αφθαρσία, χατηργημένου θανάτου. *Απ-
εδυσάμεθα γάρ τδν παλαιδν άνθρωπον, καλ μετημ-
φιέσμεθα τδν νέον, τουτέστι, Χριστδν, ήτοι τήν έν 
Χριστψ πολιτείαν καλ ζωήν. Άθρει δήουν,άθρει τήν 
τής άνανεουμένης άνθρωπότητος άπαρχήν, τουτέστι 
Χριστδν, ώς έν τύπψ δράγματος, καλ ώς πρωτόλειον 

nalos esseST. Affixit enim suae cruci, quod adver-
suro nos erat cbirograpbom e \ et lriampba\il in 
ipso de iis, qui olim iu lerra imperium tenucrant, 
de principatibus et potcstalibus, inquam, et de spi-
ritualibus ncquitiae, ct pr.t» cxteris de Satana. Fe-
slum 611 porro continuo proximum priore non 
inierius, illa est e mortuis resurreclio, quo dejicit 
interilum, pnecidilque peccatum, et destructa morte, 
ad vitam nos in sanctificalione et incorruptione 
ducendam transfcrt. Exuimus namquc veterem ho-
minera, el induimus novum, id est Chrislum, illam 
nempe in Christo conversationem, ac vitam. Yide 
igitur, obsccro, iUashumanae naturae renovatae p r i -

^ mitias, id estChrislum, tanquam in figura fasciculi, 
ct tanquam primas ex agro fruges, et lanquaro fru-
cius primilivos oblationem Deo ac Patri sacram of-
ferri. Quid enim? nonne spicarum instar reflorui-
mus in bocmundo? 

έξ Αγρού, καλώς έκ καρπών Απαρχήν προσκομιζόμενον ίερδν ανάθημα τψ Θεψ καλ Πατρί. Ή ούκ άστα-
χύων δίκην άνεθάλομεν έν κόσμψ ; 

ΠΑΛΛ. Ναί ' τοιγάρτοι περλ ημών κάλ αύτδς 
έφασκεν δ Χρίστος τοίς άγίοις μαθηταίς, ι Ούχ 
Ομείς λέγετε δτι τετράμηνος έστι, καλ ό θερισμδς 
άρχεται; Ίδού λέγω ύμίν, επάρατε τούς οφθαλμούς 
ύμων, καλ θεάσασθε τάς χώρας, δτι λευκαί είσι προς 

PALL. Certe; ideoque de nobis ipse Hle Cbristi s 
sanctis suis discipulis dicebat : c Nojine vos dicitis, 
quod adhuc quatuor menses sunl, et messis venil? 
Ecce dico vobis, levate oculos vestros, el videtc 
regioncs, quia albae sunt jam ad messem : et qui 

•Msa. LXI , 10. 1 Levit. xxin, 9-16. i T l»a. LIII , Ο scqq. s e Ουί. n, 14. 
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raetit, mercedcm accipit, et qui colligit •· ; t sptcis Α Οερισμδν ήδη, καλ ό θερίζων μισθδν λαμβάνει χαλ 6 
enim, ac Irilico nos comparat. συνάγων. ι Άστάχυσι γαρ καλ πυροίς παρειχάζιι 

τ Α καθ' ήμας, 
ΚΥΡ. Ούκούν, άσταχύων οία τις απαρχή κα\ νέος 

ώσπερ καρπός έν είδει δράγματος νοείται Χρίστος, 
ό πρωτότοκος έκ νεκρών, ή τής αναστάσεως ή·α? 
όδδς, ό πάντα προς καινδτητα μεταστοιχειών, χα\ 
παλαιότητα άπαλλάττων « Τά γάρ αρχαία παρήλ­
θε, ι φησλν, f ίδού γέγονε τά πάντα καινά, καλ εΓ τις 
έν Χριστφ καινή κτίσις ι κατά τάς Γραφάς. Άνεχο-
μίζετο δέ τδ δράγμα έναντι Κυρίου* έγηγερμένος 
γάρ έκ νεκρών ό Εμμανουήλ ό νέος τής Ανθρωχό» 
τητος κα\ ώς έν αφθαρσία καρπδς, άναβέδηκεν είς 
τον ούρανδν, ίν' έμφανισθή νύν υπέρ ημών τ φ προσ­
ώπφ τού θεού κα\ Οατρδς, καλ ούχλ δή πάντως 

CYR. Ergo velut primitiae quaedam sptcamm, ac 
tanquam novae iruges in manipuli specie Christus 
intelligitur, ille primogenilus ex mortuis, illa nobis 
ad resurrectionem via, ille qui omnia ad novitatcm 
commutat et Iransfert, et vetuslaiem p c l l i i . ι Ye-
tera enim translerunt, ι inqui t ; ι ecce facla sunt 
omnia nova : el si quls in Christo nova creatara, ι 
ut Scriptune dicunt M . Oflerebatur autem mam-
pnlusille coram Domino, excitalus enim e mortuie 
ille Emmanuel, ille novus bumana? naturae, ct lan-
qnam tn incorrupUone fructus, ascendit in coelum, 
utappareat nunc pro nobisDei Patrisque vu l tu i 1 1 , 
non ut seipsum in illius conspectum afferat (nam " έαυτδν είς δψιν άγων αυτού* σύνεστι γάρ ΑΧδίως, χ*\ 
perpetuo simol cum illo est, neque unquam a Patre 
abesse potest, uipote cum Deus sit), sed at nos po~ 
tius in seipso ad illius conspectum perducat, 
qui propler illam in Adam transgressionem ac 
peccatum, quod in nobis dominabatur, longe ab 
ejus facie, et tn ira versabamur. In Christo itaque 
id assequimar, ot ia faciera conspectumque Dci 
remaraus: jam quippe landem sua nos inspectione 
tanquam sanctificatos dignatur. Yide autcm ut lcx 
tempus quoqne resurrectioni congruens, id cst, 
diem terlium praefiguravit. Perendino namque post 
priraam, inquit, offeret manipulum sacerdos coram 
Donaino : 612 tertius autem dies a primo non 
posteras est, sed perendinus : tcrtio aulcm revixil Q 
Cbrislus. 

PALL. Yerum est. 
CYR. Simul aulem cum manipulo etiam ovis 

affertur immaculata, duaeque decimae sirailae i l l i 
adjiciunlur, permislo item oleo : nam idem tan-
quam roanipulus quidam et priraitiai fructuum quo-
dammodo figuratus, ac lanquam dc grege primitiae 
accipitur : de grege autcm vivcnte, velut in pin-
guedine gratiac el hilaritate spiritus. Hac de causa 
simul cum ove similam quoquc el oleum ac vinum 
offerendum esse dixit : ac simila quidcm vitae 
fiignum est, ut saepe jam diximus; pinguedinis, 
oleum, laetitiae Tero vinum. Oflertur ctiam rursus 
lanquam in pane et oovis frugibus tostis, quae 

ούκ άν άπολιμπάνοιτο τού Πατρδς, ώς θεός, ώς h 
έαυτφ δέ μάλλον, είς δψιν άγων ημάς τους Ιξω προσ­
ώπου, καλ έν όργή διά τήν έν Αδάμ παρέΑοειν, 
κα\ τήν καθ' ημών τυραννήσασαν άμαρτίαν. Ούχονν 
έν Χριστφ κερδαίνομεν τδ καλ έν προσώπφ τνχ&ν 
γενέσθαι Θεού. Αξιοί γάρ ημάς εποπτείας ήδη λα-
πδν, ώς ήγιασμένους. "Ορα δέ δπως ήμέν ό νόμο̂  
καλ τδν τή άναστάσει πρέποντα προανετύπου mifh 
τουτέστι, τήν τρίτην ήμέραν. Τή γάρ έτταύρι* *tf 
πρώτης, φησ\ν, άνοίσει τδ δράγμα δ ίερεύς;htrx 
Κυρίου. Τρίτη δέ πάντως ή άπδ της ττρώτι&ΟΛ 
αύριον,άλλ' επαύριον * άνεβίω δέ δ Χρίστος κατλτήι 
τρίτην. 

ΠΑΑΑ. Αληθές. 
ΚΥΡ. Συνανακομίζεται δε τψ δράγματι, καί πρό­

βατον άμωμον, δύο δεκάτων αύτψ σεμιδάλεως έχενη-
νεγμένων άναμ\ξ έλαίψ πάλιν. Ό γάρ ώς έν δράγματί 
τε καλ απαρχή καρπών οίονελ (ωγρχφούμενος, καλ 
ώς έξ αγέλης απαρχή λαμβάνεται, αγέλης δέ ίωσης 
ώς έν πιότητι χάριτος, καλ έν ευφροσύνη πνεύμα· 
τος. Ταύτη τοι συναναφέρεσθαι δείν τψ προοατω 
φησλ τήν σεμίδαλιν, έλαιόν τε καλ οίνον* καλ βτμι-
δαλις μέν σημείον άν γένοιτο ζωής, καθά πλείστα· 
κις είρήκαμεν* πιότητος δέ τδ έλαιον, εύφρααίαςδε, 
οίνος. Προσάγεται δέ καλ ώς έν άρτψ πάλιν, καλ έν 
χίδροις πεφρυγμένοις· χίδρα δ ! τά δσπρια, φησλ, 

chidra apud Gracos vocantur; cbidra autem D τ&· ° V a i » τριβόμενα τοίς άλοοϋσεν αυτά περι-
legumina vocat, ut opinor, quod, dum lerun-
tur, circa molas fundantur, quibus conteruntur. 
Per hoc quoque Christus signiiicalur ut nova con-
gpersio, ad cujus similitudincra nos quoquc formati 
sumus, jussumque nobisest, utfestos dics agamus, 
cxpurgato veteri fermcnto, ut nos quoque nova 
sitnus conspersio, ad illius exemplum, qui omncm 
viam novae conversationis innovavit, id esiChristi e e . 

PALL. Recte ais. 
CYR. Ad hafic precipit a novis fructibus absii-

nere, neqne ex illis aliquid in escam assuroere, scd 
in inipuli dedicationem exspeclarc. Nova, inquit, 

χείσθαι μύλοις. Νοοίτο δ* άν ήμίν καλ διά τούτοο 
Χριστδς, νέον φύραμα, πρδς δν ημείς μεμορφώ-
μεθα, προστετάγμεθά τε τελείν έορτάς, εκχαθάραν-
τες τήν πάλαιαν ζύμην, ίνα καλ ημείς νέον φύραμα 
χρηματίζωμεν, καθ' Ομοιότητα τού πάσαν ήμίν τήν 
είς καινότητα πολιτείας έγκαινίσαντος Οδδν, τουτ­
έστι Χριστού. 

ΠΑΑΑ. Εύ λέγεις. 
ΚΥΡ. Προσεπιτάττει δέ δείν καρπών Απέχεσθαι 

νέων, καλ έδωδιμον άπ ' αυτών ποιείσθαι μηδέν , τήν 
τού δράγματος άνάθεσιν περιμένοντας. Ν έ α γάρ ού 

" Joan. ιν, 35 , 56. ·· U Cor. ν , 17. «• Hebr. ix, 24. ·« 1 Cor. ν , 7, 8. 
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φάγεσθε, φησλν, έως είς αυτήν τήν ήμέραν ταύτην, χ non cotnedelis usque ad hanc ipsam diem, oeqoo 
Ιως Αν προσενέγκητε ύμείς τά δώρα τψ Θεψ υμών. 
Καιρός γάρ δ πρέπων τού χρήναι μεταλαχείν τής 
νέας τε χα\ ακήρατου ζωής, μονός άν γένοιτο, καλ 
σφόδρα είχδτως, καθ' δν έπέλαμψεν δ Εμμανουήλ. 
Ίκανδς δέ πρδ αυτού παντελώς ούδελς, είς νέαν 
ημάς άναστοιχειώσαι ζωήν, απαρχή δέ ώσπερ καλ 
πρώτος αύτδς τών είς άφθαρσίαν έκτισμένων, καθδ 
πέφηνεν άνθρωπος, καλ έν σαρκλ μεθ' ημών, διά τήν 
πρδς ημάς όμοίωσιν. Είσκεκδμικε δέ παραχρήμα τής 
Αγίας ήμίν Πεντηκοστής προανατύπωσιν εναργή, 
έπτά χρήναι λέγων έπαριθμείν εβδομάδας, τή τού 
δράγματος είσκομιδή. Μετά γάρ τοι τήν άναστάσι-
μον τού Σωτήρος ήμέραν, έπτά συνείροντες εβδομά­
δας, έορτάζόμεν οί πεπιστευκδτες. 

ΠΑΛΛ.'Ος σαφής ό λόγος! 
ΚΤΡ. "Οτι δέ τής τού Σωτήρος ημών αναστάσεως 

Α καιρδς μεθίστησι τούς ήγιασμένους έν Πνεύματι, 
χαλ έν πίστει δεδικαιωμένους, είς τδ δυνασθαι καρ­
ποφορεί* τήν νέαν τε καλ άκίβδηλον ζωήν, κατ-
εδείκνυ σαφώς ούτω λέγων ευθύς * ι Καλ προσοίσετε 
ύυσίαν νέαν τψ Κυρίψ, άπδ τής κατοικίας υμών 
προσοίσετε άρτους επίθεμα, δύο άρτους, έκ δύο δε» 
χάτων σεμιδάλεως έσται δ άρτος δ εΤς, έζυμωμένοι 
πεφθήσονταιπρωτογεννημάτων τψ Κυρίψ, χαλ προστ­
άξετε μετά τών άριων έπτά αμνούς άμωμους ενιαυ­
σίους, χαλ μόσχον ένα έχ βουκολίων, καλ κριούς δύο 
Αμωμους, καλ έσονται είς ολοκαύτωμα τψ Κυρίψ, 
χαλ α! θυσίαι αυτών καλ αί σπονδαλ αυτών, θυσία 
δομή εύωδίας τψ Κυρίψ. Καλ ποιήσουσι χίμαρον έξ 
αίγών Ινα περλ αμαρτίας, καλ δύο αμνούς ενιαυσίους 
είς θυσίαν σωτηρίου μετά τών άρτων τού πρώτο· 
γεννήματος. Καλ έπιθήσει αυτά δ ίερεύς μετά τών 
άρτων τού πρωτογεννήματος επίθεμα εναντίον Κυ­
ρίου μετά τών δύο αμνών, άγια έσονται τψ Κυρίψ, 
τψ ίερεί τψ προσφέροντι αυτά αύτψ έσται. Καλ κα­
λέσετε ταύτην τήν ήμέραν κλητήν, αγία έσται ύμίν, 
καν έργον λατρευτδν ού ποιήσετε έν αυτή, νόμιμον 
αίώνιον είς τάς γενεάς υμών έν πάση τή κατοικία 
ύμων. ι Απαρχή μέν γάρ καλ οίονελ πρωτόλειον τής 
είς καινότητα μεταπλαττομένης κτίσεως ό Ε μ μ α ­
νουήλ , νοείται δέ πρώτος έν ήμίν, ώς άρτος καλ 
νέον φύραμα, τρίβον δέ ώσπερ τήν είς τδ χρήμα 

dam offeratis dona Deovestro.Nam lempus aptuui 
ac vitae bujug novae et incorrupla» consorliam asae* 
quendum illud eat solum, et merito quidem, quo 
ille Emmanael effuisit, nec ante eum qaisquam 
omnino t d nos in novam vilara refonnandoe virinm 
satis babu.it; ipse aniem prirai l i* quodammodo, ac 
primus eorum omnium fuit, φ ύ sunt ad incorru-
ptionem creali, quatenus homo apparnit, et in 
carne nobiscom propter siniilitudinem, qua nobis 
cst jnDcioSs IntuHt vero nobis continuo evidentem 
sancta? Pentecostes figaram, post oblationem mani-
puli septemenumerandasesse bebdomadas dicens. 
Nam post resurreciionis nostri Salvaloris diero, se-
ptem consequeoter elapsis bebdomadibus> nos fide-

B les festum drera agimus. 
PALL. Perspicna satis sont, qosdicis. 
CTR. Porro Salvatoris nostri resurrectionis tem-

pos 613 iHos qui Spiritu sanctificati suat, ae fide 
justiflcati, co perducere, ut jam novae illius ac 
sincere vilae fructum offerre possinl, clare ostendit» 
illico subjangeus: c Et offereiis hostiam novam 
Domino, ab babitatione veslra offerelis paiies im-
positionem, duos panes; ex duabus decimis aimibc 
erit panis unus, fermentali coqueiiiur ex priroU 
frogibus Domino; et offeretis cum panibus septem 
agnos immaculatos annicutos, et vituIum,uMim ex 
armentis, et arietes duos iramaculalos; et eruni in 
holocauslam Domino,et sacrifick eorumel libamina 

g eorum, eacrificiom odor suavitatis Domino. E l fa-
cient bircnm unum ex capris pro peccato, et duos 
agnoe annicutos in sacriflcium ealnlaris cam pani-
bas primarum frugura, impositio oeram Domino. 
E l imponet ea sacerdos curo doobus agnis : sanct* 
erunt Dotnino; sacerdotl, qui oflerl ea, Spsi erunt. 
Et vocabitis hunc diem vocatum; vocatus sanclti* 
erit Tobis : omne opus servile non fatietis in eo; 
legitimum sempilernum in progenieg vestras in omni 
babltatione vestra M . > Ejus namque creatorae, qua» 
ad novilalem reformatur , primitiae, et velut prae-
cipua? quaedara fruges estille Emmanuel, isque inter 
noe velulprimus panis esl,acnova conspersio; no* 
deinde ex ejus similitudine via quadam ad eam rero 
assequendam arrepta, nova qaodammodo ipsi quo-

λοιπδν έλόντες ημείς, καθ' ομοιότητα τήν πρδς αύ- ρ que conspersio vocati eumue. Hujne rei figura esi 

τδν, νέον ώσπερ τι καλ τομείς χεκλήμεθα φύραμα. 
Τύπος δ* άν εΓη καλ τούδε σαφής, ό έκ νέων καρπών 
προσκομιζόμενος Αρτος* άλλ' ούχ είς δ άρτος, δύο δέ 
χρήναι προσάγεσθαι λέγει* δύο γάρ οί λαολ, χάν εί 
πρδς ενότητα φαίνυιντο συνενηνεγμένοι διά μεσίτου 
Χριστού* πλήν έζυμωμένοι πεφθήσονται, φησί. Καλ 
τ ί τδ αίνιγμα, φέρε λέγωμεν, τδ τού νόμου βάθος, 

< εος ένι, καλώς περιαθρήσαντες. ΤΑρα γάρ ζύμην έν 
τούτοις εννοεί ν άκόλουθον, τήν ώς έν φαυλότητι καλ 
χατεψευσμένην; Είτα πώς ού μωρία τούτο γ ε ; πώς 
γ ά ρ άνέτι κακίας άπαλλάξαιμεν, τούς είς καινότητα 
πολιτείας ευαγγελικής μετε σκευασμένους ; ή πώς άν 

·· Levit» xxnf, 16-21. 
PATROL Ga. L X V I U 

evidens ille panis ex novis fnigibus oblatus; sed 
nonunus illeest,nam duos offerendos esse d i c i t : 
dao namque sunl populi, etsi Chrieii mediatoria 
opera in nnitatem coxjuncli videantnr: sed iermeo* 
tati coquenlur, i nqu i l : quid autem id «nigina veltt, 
age dicamua, legisque profuodilalem, quoad fleri 
potest, circumspiciamus. Num ergo ferraentum ia 
bis verbis intelligere couvenil illud iroprobum aU 
qae vitiosum? Sed qui flerl poleet ot non id slul-
tissime dicatar? nam quomodo eos avit i i conlagiono 
iramanes pulablmus, qui ad evangelicae converen-
tionis noviialem traDslali sunl? aot qnomodo id *4 
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noviUtem perlinere poleet? quoaaodo eliira nova Α τοΰτο νοοίτο καινότητος ; πώς δ' άν έτι χαλ νέον 
consperaio dicentur aliqui, si in iilis pennaneni 
fennenti reliqniae, neque ex omni parte i in t impisc 
sordidaeque vitiositaiif expertes? 614 Excoghan-
dora est igttur alierum fennenti genos, ad propo-
sitae coniemplationis rationem aptum, quod in se 
nibil habet yituperalione dignum, aed polius apud 
divinitns inspiratora Scripturan) mirum in modum 
comraendatur. Fcnuento igitur Salvator vim iUam 
eruditionis evangelicae pneclaram atqueutilem coro-
parat, dicens : «Siraile est regnum coelorum fer-
raeato, quod acceptum mulier abscondit in farins 
ftalis tribos, donec fermentalam est lo tum" .» Nam 
irrepens in animam alqne in oor illa erudilionis 
cvangetica* vivificatrix efficada, aniinam, etcor-

ραμα λέγοιντδ τίνες, εί ζύμης έν αύτοϊς ένατκμενει 
λείψανο ν , είέν τε της άνοσίου .χαλ βδελυράς φαυλό» 
τητος ούχ είσάπαν ήμοιρηχότες; Έπινοητέον δήοδν 
χατά γε τον πρέποντα τοίς δεωρήμασι λόγον, ζόμ*ς 
είδος ετέρας, τδ καταψέγεσθαι δείν ούχ ένούσης έφ* 
εαυτή, μάλλον δέ χαλ τεθαυμασμένης παρά γε τ) 
θεοπνεύστψ Γραφή. Ζύμη δή ούν ό Σωτήρ τής θείας 
τε καλ ευαγγελικής παιδεύσεως τήν εύκλεά τε χαί 
όνησιφόρον δύναμιν παρειχάζει, λέγων* ε Όμοίε 
έστλν ή βασιλεία τών ουρανών ζύμη, ήν λαδοοΜ 
γυνή, έχρυψεν είς αλεύρου σάτα τρία, έως ου i*> 
μώθη τδ δλον. ι Είσδύνουσα γάρ είς νούν χαλ καρ-
δίαν τής ευαγγελικής παιδεύσεως ή ζωοπαιδς ενέρ­
γεια, ψυχήν τε καλ σώμα καλ πνεύμα πρδς Ιδίαν 

pus, et spiritum quodammodo in anam qoalitatem Β ώσπερ ποιότητα μεταστοιχειοί. Ούκούν τή τοιάδε 
transiert. TaM igilor fermento ηοη abenrde suspicarl 
poaeumos fermentalos esee populoe, qxi tanquam 
specte panum oblati eunt. Uterque autem exduaboa 
decimis; quoe igura duplicem nobie emdhionem 
per «nigma describit. 

PALL. Id vero qoale est taudem? 
CYR. An vero non fateris, Palladi, duplici noe 

eruditione, legali, inqoam, et evangdica, et sacroe 
et Deo acceptoefore, et boc modo ad novam ittam 
egregiamque vitae ralionem pergere? 

PALL. Ego vero fateor. 
CYR. floc idem ipee quoque Salvator dedattvR, 

cum d i x i t : c Propterea dixi vobis, quia onnls 
scriba dectas in regno codortmi similrs est homini 

ζύμη πρέποι άν υπονοεί ν έζυμωσθαι τους λαούς, «ς 
έν είδει τών Αρτων προσκ&κομισμένους, χα\ έχ δυο 
δέκατων έκαστος* τδ οίονελ διττδν τής παίδευσε*;, 
χαταγράφοντος ήμίν αίνιγματοχίώς του τΰπου. 

Η ΑΛΛ. Οίον δήτί φής; 
ΚΤΡ. Ού γάρ, ώ Παλλάδιε, φαίης Αν, δτι χέ 

Αιττής παιδεύσεως, νομικής τε χαλ εύαγγε^χης. 
-Ιεροί τε έσόμεθα, καλ εύπαράδεχτοι τ ω θεφ , fjw π 
ούτως είς νέαν καλ άπόλεκτον ζωήν ; 

ΠΑΛΛ. Φημί. 
ΚΤΡ. Τούτο τοι καλ αύτδς ήμΐν δ Σωτήρ teet-μι, 

λέγων* ι Διά τούτο εΐπον ύμίν, δτΐ πάς γραμματείς 
μαθητευθβλς έν τή βασιλεία των ουρανών, δμαές 

d i v i l l , qui profert de tbesauro tuo nova ct ν©·©- C έστιν άνθρώπψ πλουσίφ. όστις έκοαλλει έχ τού Ιη-
ra Μ . » N o m qui animom babent eonini que per 
Moysen sancila sant sdentia predtttim, et mandato 
iiio veteri ei tanqaam in figuris daio refertum, dera-
de pt&ler illud BOV» atque evangelieae oognitionie 
opibua dilaii auni, dupiici, mea qutdom aenlontia, 
erodiUooe aunt^xornali. 

PALL. Recte dida. 
CYR. Sed non in eolis panibot il lomm qui ad 

ticwitalofli vttae iormati sunt, ccelns deeignabaiar; 
natn jabet pnelerea lex, seplem agnos offerre, cnm 
vitttjounoet anetibus doobos, adjeeta sacriiciis 
pfftcnJ dubio libaiione, id est, infuso vinoex qoarla 
pxne b in , quod est aexiarioruin oex, si notlra l i n -

αατφου αύτου καινά κα\ παλαιά, ι Ο! γάρ «Αν νούν 
έχοντες επιστήμονα τών διά Μωσέως τιθισχισμένων, 
καλ τής αρχαίας εκείνης χαλ ώς έν τύακς εντολής 
έχμεμεστωμένον, είτα πρδς εκείνη τήν νέαν χαλ 
εύαγγελιχήν καταπλουτήσαvrες γνώσιν, δίττήν, οΤμαί 
που, λοιπδν αύχούσι καλ τήν «α&υσιν. 

ΠΑΛΛ. Όρθώς έφης· 
ΚΤΡ. *Λλλ' ούχ έν μόνοις άρτου; ήμΐν 1\των χ\ς 

καινότητα ζωής έ σκευασμένων πλήθος χατεγραφε*χ> 
προσεπιτάττει δέ δείν δ νόμος έπτά προσάγειν Αρ-
νούς σύν μόσχψ τψ ένλ, χαλ κρωίς δυαέν - επομένη; 
δέ δηλονότι σπονδής τοίς θύμαοχ, τουτίοτιν , οίνο» 
χαταχεομένου, χαλ ώς έν τετάρτψ τοΰ ι ν , δπερ έστλ 

^ua dicalur. ErgO ttli aepten agnt Ogura ernnt cre- ζεστών έξ, γλώσση τή καθ* ημάς Ακωωνούμενον. 
den(Him gregis, qo i « U t e qaidem in Christo eet 
iiifantilt(infanti» Danqae notaeat afnue), sed tamen 
robore ae forliludine spirilmaii ad perfeclionem et 
ad menexrani clatia plenitadinis Gbrisli progre-
ditur ·•. 

PALL. Quo Undem modo? 
CVR. Cum agnos dixisset, 615 a c deinde in 

inedio vitolum interpoeuiaset, subjungit arieles. 
Atqtie agni quidera figura sont gregis ; roboris ac 
lortitodinis vitulus (eet enim boc animal robustum); 
^Uxtis porro perfcctae arieles. Fideles igiiur, dum 
se adveraos terrena omnia fortiter gerunt, ad per-

Ούκούν τύπος άν είεν ol έπτά πάλιν έμ,νολ τής τών 
πιστευόντων αγέλης, νηπιαζούσης μΑν έν Χριστφ. 
Νηπιότητος γάρ σύμδολον, δ αμνός* ττλήν ώς έν ίο-
χύί καλ άνδρία πνευματική, προϊούσης α ίς τελειότητα 
χαλ είς μέτρον ηλικίας τού πληρώριατος Χριστού. 

ΠΑΛΛ. Πώς έφης; 
ΚΤΡ. Τούς Αμνούς όνομα σας, είτα 6ιΑ μέσου « -

ρενθελς τδν μόσχον, επιφέρει τούς κ ρ ι ο ύ ς . Τύπος δ* 
άν είεν οί μέν άμνολ, τής αγέλης · Ισχύος δά χαλ αν­
δρείας, ό μόσχος · τδ γάρτοι ζώον εΧαΟανές* ήλμ 
κ£ί»ς δε λοιπδν τής εντελούς, οι xptol. Ούκούν ύ 
πιστεύοντες διά τού κατανδρίζεσθαι φ ι λ ε ί ν τωνγε*> 

·· Matth. χιιι, 33. ·· ibid. b2. ·« Epliw. ιν, 13. 
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υστέρων, άναθρώσκουσιν είς τελειότητα, τήν ώς έν Α fectionem ascendunt, quae in Chrislo intelligilur 
Χριστψ νοουμένην. Τέλειοι γάρ είς ήλικίαν οί κριολ, 
της νοητής τελειότητος το μέτρον, ώς έν γε σφίσιν 
αύτοίς εύ μάλα κατασημαίνοντες. Αύο δέ οί κριοί, 
διττή γάρ πως έν ήμιν ή έν Χριστψ τελειότης, ή ώς 
έν έργψ τε καλ γνώσει νοούμενη, c *Ος γάρ άν ποίη­
ση καλ όιδάξη,ι φησλν, ι ούτος μέγας κληΟήσεται έν 
τή βασιλείφ τών ουρανών, ι Οίνος δέ τοΤς ίερείοις 
έπιχείται πάλιν· εψεται γάρ πάντως τοίς είς τελειό­
τητα τήν έν Χριστψ νοουμένην δίάττειν έσπουδακόσι, 
τ6 κατευφραίνεσθαι δεϊν. ι Οίνος γάρ,» φησλν, c ευ­
φραίνει καρδιαν άνθρωπου, ι Καλ χίμαρος μέν υπέρ 
αμαρτίας έσφάζετο* προσεπάγονται δέ καλ άμνολ δύο 
μετά τών άρτων, είς θυσίαν σωτηρίου. Καλ τί τδ 
χρήμα πάλιν; Απέθανε γάρ υπέρ τών αμαρτιών β r 

ημών δ Εμμανουήλ, ώς έν τω χιμάρψ γραφόμενος, Β peccatis nostris, qui in hirco designatur, sacram 
Ιεράν δέ ημών καλ εύπρόσδεκτον άποτελών τήν τε — — J J ! * ' * * 
είς καινότητα ζωήν καλ τήν είς νέον φύραμα μετα-
6ολήν, καλ τήν μέχρι ψυχής καλ σώματος άνάθεσίν 
τε καλ καθιέρωσιν, ήν ύπομένειν είθίσμεθα, μονον-
ουχλ καλ συναποθνήσκοντες τψ δι* ημάς έν νεκροΓς, 
ίνα συζήσωμεν αύτψ. Τοιούτον τι καλ ό Παύλος ήμίν 
6 σοφδς έπιστέλλει λέγων ι "Η αγνοείτε, δτι δσοι 
ά€απτίσθημεν είς Χριστδν Ίησούν, είς τόν θάνατον 
αυτού έδαπτίσθημεν; Συνετάφημεν ούν αύτψ διά τού 
βαπτίσματος είς τδν θάνατον αυτού · ίνα ώσπερ ήγέρ-
βη Χριστδς διά τής δόξης τού Πατρδς, ούτω καλ 
ημείς έν καινότητι ζωής περιπατήσωμεν. > Ούκούν 
έσφάγη μέν υπέρ τών αμαρτιών ημών αύτδς, συ ντε· 

perfecla enim aetalesuni arieles, spiritualisqueper-
fectionis mensuram oplime pra seferunl. Sunl au-
tem arictcs duo; duplexenim est i i i nobis Cbristiana 
perfectio, tum quae in opere, tum qux in verbo 
speclatur : < Quicunque cnim fecerit et docuerit, » 
inquit, « hic magnus vocabitur in regno COBIO-
rum > Yinum vero victimis rursum iniundilur; 
omnino enim sequi necesse est, u t , qui ad perfc-
clionem qu# in Cbristo intelligitur, nscendere stu-
dent, i i bilaritate et lanitia perfundantur : c Vinum 
enim, ι inquit, « lanifical cor bominis t a . ι Deinde 
hircus immolatur pro peccato : adducunlur insnper 
duo agni cum panibus ad sacrificium salutaris. Quid 
vero id indicat? Nerope moriuus est Emmanuel pro 

que et acceplam reddit nostram in novitate vitam, 
eamque mutationem qua nova conspersio facti 
sumus, el illam usque ad animam et corpus dedica-
tionem atque consecraiionem, quam sustinere con-
suevimus, cum propemodum simul cum eo mori-
mur, qui propter nos ioter mprtuos fuit, ut simul 
eliam com illo vivamus* Ejusmodi quiddam etiam 
Paulus sapientissimus in epistola sua scribit, dicens: 
c An ignoralis quomam quicunque bapiizali sumui 
in Cbristum Jesum, in roortem ipsios baptizati $u-
mus? Consepulli enira sumus cam ipso per bapti» 
mum in morlem ipeius; ut, quemadmodum sur-
rexit Cbrislus per gloriam Patris, ila et nos in novi» 

θάμμεθα δέ καλ ημείς αύτψ, θάνατον υπομένοντες, ^ tate vitae ambulemus · · . ι Ergo occisus ipse quidem 
ού σωματικδν, άλλά νεκρούντες τά μέλη τά έπλ τής 
γής , καλ κόσμψ μέν ζώντες ούκέτι, Χριστφ δέ μάλ­
λον, καλ δι* αυτού τψ Πατρί. "Ορα τοίνυν σφαζο-
μένψ τψ χιμάρψ συναποθνήσκοντας τούς άμνόύς, κάλ 
συνθυμιωμένους τούς άρτους · δεκτή γάρ ημών ή 
καθιέρωσις, καλ είς όσμήν εύωδίας ή νέα τε καλ 
ευαγγελική ζωή, συμπλαττομένη τρόπον τινά τοίς 
καθήμασι τού Χριστού, κάλ τήν αυτού μίμησιν ύπο-
τρέχουσα.«Εί γάρ συμπάσχομεν, καλ συμβασιλεύ-
αομεν * εί συναποθνήσκομεν, καλ συζησόμεθα * καλ 
εί κοινωνοί παθημάτων έσμέν, μερισταλ καλ τής εύ­
κλείας έσόμεθα καλ άύτοί. ι Σωτηρίου δέ θυσία δια-
κεκλήσθω, φησλν, ή τοιάδε καλώς. Σώζει γάρ τούς 
υπέρ ων τήν σφαγήν ύπέμεινεν δ Χριστδς, είπερ 

est pro peccatis oostris, sed nos etiam cum ipso 
con&epahi sumus, iran corporis mortem obeundo* 
sed mortificando membra qua? sunt super terram, 
ac mundo non jam adhuc vivendo, sed Christo po-
lius, et per Christum Patri. Considera igitur, diim 
bircos imraolatur, eimul eiiam agnos mori, et panes 
adoleri: accepta est enim noslra consecralio, et In 
odorem suavilatis assumitur nova illa et evangelica 
vivendi ratio, Chrisli passionibus quodammodo con~ 
formata, et ad illius imitalionem accedena : « Sf 
enim compatimur, 6 1 6 ei conregnabimus; ei eom-
roorimor, eliam simul vivemus; si socii passionum 
sumus, gloriae item participes erimus et ipsi > 
Ejusmodi autem eacrificium salutaris appeltetoi», 

έζίστησιν αμαρτίας, καλ θανάτου, καλ φθοράς άμει- D inquit, et recle; salutem quippe tribuit iiftCbristue 
νους αποτελεί τούς συντεθαμμένους αύτψ καλ συν* pro quibus mortem suslinuit; nam qui Ulo, quo jaxa 
αποθνήσκοντας, κατά γε τδν ήδη προειρημένον τρό- diximus modo, coneepulti cum ipso auni, et eea-
vcov. mortui, eos a peccato liberat, el mortis atyue in* 

teritus victores eCQcit. 
PALL. Quam recondita sunt Scripture verba, ei 

bbscura legis scnlentia I 
CYR. ^Eoigma nempe est, Palladi, ac veUiti ob-

scufa sublilium tenuissimarumque eenteniiarum 
adumbratio. 

PALL. Recte ais. 
CYR. lgitur tempora lex commemorat, qyibvl 

nos festum agere couveuit, Tribus, inquiens, teoi* 

Π ΑΛΛ. νΟς βαθύς δ λόγος, καλ άμυδρδν τού νόμου 
-βδ χρήμα I 

Κ Τ Ρ . Αίνιγμα γάρ, ω Παλλάδιε, καλ οίονελ λεπ-
^ ε ο ν τ ε καλ διεσμιλευμένων εννοιών, άσυμφανές άπο-
ιτκίασμα. 

1ΙΛΛΛ· Εύ έφης. 
Κ Τ Ρ . Τρεί; μέν ούν καιρούς ό νόμος ίφη, καθ% 

ο Ο ς αν ημάς έορτάζειν πρέποι. Τρεις γάρ, φησλ, 

· Τ Maub. ν , 19. w Psal. αι ι , 15. ·» Rom. νι, δ. •· Rom. vm, 16,17. 
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poribus per annum festa celebrale mibi. Visne igi- Α καιρούς του ένιαυτου εορτάσατε μοι. Βουλει δή ο5ν. 
tur t quoniam de duobus salis est a nobis dictam, 
quodnam lertium sit, et qua de causa agerelur dica-

• uius? Audisti enim cujusque causam: alterum enim, 
quia salatem tribuit Christus, pro nostra omnium 
salote mortem perfereiido; alterum vero quia, in-
tcritu devicto,ilerum revlxil, et ad novum nos viise 
genus innovavit, opportune cclebrabatur. Ac prioris 
quidem tempus erat ille in anni roensibus primus, 
jtt initio occurrens; alterius vero is qui proxime 
primum consequilur, et i l l i est adjunctus, quo par 
erat segelibus falcem admoveri, el alia semina cora-
por lar i : quam plurima namque in agris frugura ge-
nera nascuntur. Age ergo de hoc tertio quoque fesli 
tempore, quae congruerc videbuntur, dicamas, d i -

έπ\ δυσ\ν ήδη γεγονότος ήμΐν άποχρώντως τοΰ Μ-
γου, τίς ό τρίτος, κα\ έφ* δτψ περ αν τελοΤτο λέ*ω-
μεν; Διεπύθου γάρ που τήν έφ' έκάστω πρόφασιν, ή 
μέν γάρ, δτι σέσωκε τδν υπέρ γε της απάντων ήμω» 
σωτηρίας Ανατλάς θάνατον 6 Χριστός* ή δέ, δτιχε· 
ταλύσας τήν φθοράν, άνεβίω πάλιν, κα\ είς νέεν 
ημάς άνεκαίνισε ζωήν, έπετελείτο χρησίμως.Κε\ 
της μέν πρώτης ό καιρδς έν τοις μησ\ του ένιανπΰ, 
πρώτος τε κα\ έν άρχαίς · της δέ δευτέρας ό yifw 
ευθύς κα\ παρεζευγμένος, καθ" δν ήν είκδς, εκεί-
γεσθαι μέν τοΤς άστάχυσι τδν άμητήρα σβηρο*, 
συγκομίζεσθαι δέ δείν τά έτερα τών απερμέταΐ*. 
Μυρία γάρ δσα τών έν άγροϊς. Φέρε δή ουν χαλ Ιτί 
τφ τρίτψ τής εορτής καιρφ τά εΙκότα λέγωμεν, ·»-

ligenterqae investigemus, quoroodo, quibusve de Β λυπραγμονούντες εύ μάλα τδ δπως τε χαλ ίτά τίβιν 
άποπεραίνεσθαι χρή κα\ τήν έπλ τψδε γνώσιν, τδ* 
νόμον έξαιτήσωμεν, χαλ έξ αυτών ληψώμεδα τάν 
ίερών Γραμμάτων · ίοι γάρ άν ούτω προς τδ ihflk 
δ λόγος. Εί ούκ ορθώς σοι τούτο φάναι τε δοχω xsl 
διεσκέφΟαι πάλιν.; 

ΠΑΛΑ. Παντάπασι μένουν. 
ΚΥΡ. Γέγραπται τοίνυν έν τ φ Αευίτικω* cJUl 

έλάλησε Κύριος πρδς Μωσήν, λέγων* Αάλ*ρ««$ 
υΐοίς Ισραήλ λέγων · Τοΰ μηνδς τοΰ άδω>α. f4 
τού μηνδς, έσται ήμίν άνάπαυσις, μνηρέπν» αΙώ­
νιον σαλπίγγων, χλητή αγία τψ Κυρίψ. ΠέΝ Ifl** 
λατρευτδν ού ποιήσετε, χαλ προσάξετε αλ«εν*ώ 
ματα τψ Κυρίψ· ι Έοικε τοίνυν ήμίν δ Ιδοομο; βή» 

, τδν έπ\ συντελεία τε καλ έπ ' έσχάτοις υπαινίτα· 
1 σθαι καιρόν. Μηνλ γάρ έδδδμφ πάντα τά έξ άγρι 

ούχ είς τήν άλω ποθέν συγκομιστέον, ώ τον, aU* U 
αύτοίς ήδη τοίς έκαστου θησαυροίς είσκλείεσθαι 
πρέποι. Κα\ παροίχεται μέν δ τής εύκαρπίας και-
ρδς, άνίσχει δέ ήδη χειμώνος άρχή, φθίνει τε φυτά, 
κα\ άνθη μαραίνεται. Φέρε δή ούν ως Μ γε σφίιιν 
αύτοίς τά έκ τού καιρού ρεθιστάντες, λέγωμεν, δτι 
πρδς τδ τέλος ήδη διέρποντος τού αΙώνος τούτου, χαί 
ώσπερ τινδς έπηρτημένου, καλ είσελαύνειν μέλλον­
τος, καθ* δν ανάγκη κολάζεσθαι τούς φ ι λ α μ α ^ 
μονας, σωρεύσει μέν έκαστος τδ έξ ιδίων πό**, 
είγε σωφρονοί, κα\ έν τοίς άνω θησαυροίς είσκομιά 
Μεμνήσεται δέ λέγοντος τού Χρίστου* t Μή θησαυ. 
ρίζετε ύμίν θησαυρούς έπλ τής γής, δπου σής χύ 

causis celebrandum sit, ejusque rei scientiam ex 
lege quaeramus, et ex ipsls sacris Litteris assuroa-
mns : ita enim ad veritatis indagationem progre-
dietur oratio. An tibi minus recte dicere atque 
oonsiderare videor? 

PALL. Mihi vcro rectissime. 
CYR. Scriptum est igitur in Levitico: c Et loculus 

Bominns ad Moysen, dicens : Loquere ad fllios 
Israel, dicens: Mense seplimo, una mensis, erit 
vobis requies, memoriale sempiiernum tubarum, 
vocatus sanctus Domino : omne opus servile non 
iacictis; et offeretis bolocauslum Domino T l . · Y i -
detur itaque mihi septimus flle mensis tempus i l -
lud extremum, qaod erit in consuramatione, signi-
flcare : Dam septimo mense, quae ex agro colligun-
tur, 6 1 7 omnia non ad aream, Palladi, compor-
tandi tempus cet, sed in ipsis jam uniuscujusque 
liorreis reoondi convenit: atque abit jam fructuum 
icrendoram tempus, exoritur autem biemis initium, 
Rttenuantur slirpes, et flores tabescont. Agedum 
igilur, ea quae ad tempus periinent, ad noe ipsos 
transferamas, Hhidque dicamus, jam ad extremam 
labente boc ssecolo, imminenteqae alio ac sub-
eunte, quo peccatores puniendi suiit, quod euSa 
quisque laboribus peperit, coacervabit, sl sapit, et 
IQ horrea coelestia comportabit, recordabiturque 
Cbrit l i diceotis : f Nolile tbesaurizare vobis the-
eauroo in terra, nbi serugo et tinea demolitur, et 
ubi lurea effodiunt el farantur : tbesaorizate autem D βρώσις Αφανίζει, κα\ δπου χλέπται διορύσσουσι κώ 

~ κλέπτουσι· θησαυρίζετε δέ μάλλον έν τοίς ούρανοΐς.) 
Ούκούν έπείπερ έγηγερμένου Χριατον, τής σνν«-
λείας ημάς είς άνάμνησιν οί τών α γ ί ω ν μυοταγοη«η 
άποφέρουσι λόγοι, άνω γάρ κα\ κάτω διαχεχράγαετι, 
Έσχατη ώρα έστ\ν, συγχομιζέσθω, φηαλν, έν θησσυ* 
ροίς ήδη τοίς άνω τά παρ* έκαστου, φησλ, λ*τ& 
'Λλλ' έν τή νεομηνία, φησλ, τού μ η ν ό ς , χαθ' δν h 

είσκλείετε τούς καρπούς, έσται ύμίν ΑνΑπαυσις, μν*τ 
μόσυνον σαλπίγγων, θησαυρίζει γΑρ έκαστος τά U 
Ιδίων Ιδρωτών αγαθά, χα\ τής είς α ί ώ ν α τρυφηςχ 
χαλ αναπαύσεως προνοήσεται χαλ έ7τιμχλήσεται, μ> 
μνημένος δτι, καθά φησιν ό θεσπέσιος Παύλος, «1-

polios in « o e l i t ι Ergo, qnoniam, reeuscitato 
Christo, tanctorom doctorum vcrba nos extremi 
temporio adraonent; ondiqae enim clamant: ι Ul -
tima hora ee t T t , > ad supernos illos thesauros 
jam, ioquit, soa quisque comportet : sed primo 
die mensis, ait, quo mense fructus recondontur, 
erit vobis requies, memoriale tubarum : bona 
enim β «uis quisque sndoribus paria recondit, et 
ictcmaj Ulius jacandilati atque requieli prospiciet 
alque consulei, raemor ejus, quod bealus Pauhis 
ait : ι Ipse Dominus in jussu, in voce arcbangeli, 
ei in tuba Dei desccndet de coelo u » — · Canet 

T l Levit. xxiii , 24, 25. 7 t Malth. v i , 19, Ϊ0 . f» I Joan. n , 18. T» 1 Tbcss. iv, 15. 
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τ δ ς ό Κύριος έν κελεύσματι, έν φωνή αρχαγγέλου, Α enim tuba, »inquit, ι et morlui resurgenl incor-
χαλ έν σάλπιγγι Θεοΰ καταβή σεται άπδ ουρανού. > 
c Σαλπίσει γάρ, φησλ, χαλ οί νεκρολ έγερθήσονται. 
Αφθαρτοι, ι — c Τους γάρ πάντας ημάς φανερωθήναι 
δεί έμπροσθεν τοΰ βήματος τοΰ Χριστού, ίνα κομί-
σηται έχαστος τά διά τοΰ σώματος πρδς Α Επραξεν 
είτε άγαθδν, είτε φαΰλον. ι Μεμνήμεθα τοιγαρούν 
τής Ιεράς ταυτησλ χαλ φοβερότατης σάλπιγγος, δτε 
χαλ εύσημοτάτη τών αγίων έστλν εορτή χλητή αγία, 
κλήρον ήδη δεχόμενων τών έν έλπίσι χαλ λαμπρών 
Ανδραγαθημάτων πλου σία ν Αντέχτισιν. Άναγκαίον 
ουν ημάς, ταίς περλ τούτων έννοίαις έπλ τδ λίαν 
επιεικές άναθρώσκοντας, παντδς καταλήγειν έργου, 
παντελώς ουδέν ώφελείν είδοτος, μάλλον δέ καλ κα-
τασπιλοΰν εΐωθότος. Τούτο γάρ οίμαί έστιν δ χαλ 

rupti Τ*. ι — « Omncs enim nos manifestari opor-
tet ante iribunal Christi, ut ferat unusquisque 
quae per corpus gessit, sive bonum, sive ma-
lum ι Meminerimus itaque sacrae hujos ei terri-
bilis tubae, cum festum sanctorum esi in primia 
insigne, vocatum sanctam, cam speratorum bono-
rura possessionem, et fortiter praeclareque g^sio-
ram camulalam retribulionem accipuint. Oportel 
ergo D08 bujusmodi cogilationibus ad summam, 
probitalem ascendendo, ab oroni oppre cessare, 
quod naliam prorsus utililalem afferre possii, sed 
maculas pptius aspergere : hoc cnim est quod ea-
pieus ille vir Paulus nobis dixil : c Tempus breve 
reliquum est, at et qui babeot axores, tanquam 

σοφώς ήμίν έφη Παύλος- ι Ό χαιρδς συνεσταλμένος D non babentes sint, et qoi utuntur hoc ramido, 
έστλ τδ λοιπδν, ίνα χαλ οί έχοντες γυναίκας, ώς μή unquam non abutantur Τ Τ . ι 
έχοντες ώσι, καλ οί χρώμενοι τψ κόσμψ τούτω, ώς 
μτι καταχρώμενοι. > 

ΠΑΛΑ. Έοικεν. 
ΚΤΡ. Είτα φησλν, δτι c Τή δεκάτη τού μηνδς 

τοΰ έβδομου τούτου, ήμερα έξιλασμοΰ, κλητή αγία 
Ισται ύμίν. Καλ ταπεινώσετε τάς ψυχάς υμών, καλ 
τεροσάξετε ολοκαυτώματα τψ Κυρίψ. Πάν έργον ού 
ποιήσετε έν αυτή τή ήμερα ταύτη, έστι γάρ ήμερα 
Αξιλασμού αύτη ύμίν, έξιλάσασθαι περλ υμών έναντι 
Κυρίου του θεού υμών. Πάσα ψυχή, ήτις μή ταπει-
νωθήσεται έν αυτή τή ήμερα ταύτη, έξολοθρευθήσε-
ται έκτου λαού αυτής. Κάλπασα ψυχή, ήτις ποιήσει 

6 1 8 PALL. Ita videtor. 
GYR.Deinde i i iqu i t : c Decimo die mensishajus 

septimi, dies propitialionts, vocatus sanctus erit vo-
bis : humiliabitis animas ve&ttas, ct offeretis holo-
caustaDomiao. Omne opus non facielis in die hoc; 
est enimdies propttiationis bic vobis, ad propitian-
diiro vobis ante Dominum Deum vestrum. Omnis 
enim anima, quae non humiliabitur in boc ipso die, 
exterrainabitur de populosuo; et omnisanima, quas 
fecerit opus in hoc ipso die, peribit aiiima illa de 

έργον έν αυτή τή ήμερα ταύτη, άπολείται ή ψυχή Q populo suo. Omne opus servile non facietis : legi-
δχείνη έχ τού λαού αυτής. Πάν έργον λατρευτδν ού 
ποιήσετε, νόμιμον αίώνιον είς τάς γενεάς υμών έν 
πάσαις χατοικίαις υμών. Σάββατα σαββάτων έσται 
ύμίν, καλ ταπεινώσετε τάς ψυχάς υμών * άπδ ένατης 
τοΰ μηνδς, άπδ εσπέρας Ιως εσπέρας σαββατιείτε τά 
Σάββατα υμών. ι Ταπείνωσιν καλ νηστείαν, καλ ολο­
καυτωμάτων προσαγωγήν, καλ. μήν καλ έργου παντδς 
κατάληξιν ποιείσθαι δεϊν έφη, τών: μέν σαρκικών 
επιθυμιών τπν νέκρωσιν διά νηστείας ύποτυπών, διά 
δέ τών ολοκαυτωμάτων τήν είς όσμήν εύωδίας άνά-
Οεσιν, ού μεμερισμένως, άλλ' είσάπαν χαλ όλοτελώς. 
Αιά τε τής αργίας, καλ τού χρήναι παντελώς τών 
έργων αποφοιτώντας, δτι προσήκει τών επιγείων 
ουδέν άποπεραίνειν έτι, χατασημαίνων άστε {ως. Ή 

timom sempiternum in progenies vestrae in omni-
bus babitationibos veslris. Sabbata sabbatorum 
erunt vobis : et humiliabitis animas vestras: a noDo 
die mensis, a vespera usque ad vesperam sabbati-
xabitis Sabbata vestra T e . > Haroiliationem, jeju-
nium, el holocaustorum oblationem, atque etiain ab 
omni opere cessationem fleri debere d ix i t : in qui-
bas mprtificationem quidem carnalium cupiditatum 
per jejunium figuravit; per bolocausta vero illam 
oblationem, qua in odorem suavitalis non ex parte, 
sed in lotom ac perfecte, Deo dicamur; per otium 
vero, el omniom prorsus operum cessationem, nihil 
nobis e terrenis rebus perficiendam eleganter de-
signavit : nam, qui jam ad exitum finemque lempo-

γάρ ούχ οίηση δείν τούς είς κατάληξιν ήδη καιρών D rum decurrerunt, et sacri illius eitremique tempo-
διεληλακότας, καλ τής ίεράς τε καλ έν έσχάτοις με-
μνημένους σάλπιγγος, καλ είς νούν έχοντας τδν κριτήν, 
ταντητοι καλ είς τούς άνω λοιπδν έκκομίζοντας θη­
σαυρούς τής πνευματικής εύκαρπίας τδν πλούτον, 
χατανεκρούν ήδονάς, χαλ σωματικών άμείνους όρά­
σθαι παθών, εύωδιάζειν δέ ήδη θεψ τής επιεικείας 
τούς τρόπους, ίέναι τε ήδη μακράν, καλ άπονοσφίζε-
σθαι φιλείν τών είς ματαιότητα σπουδασμάτων; Είεν 
6* άν,οίμαι,ταυτλ,τά έν τψδε τψ κόσμω,καλ δ πονη-
ρδς τοΰ βίου περισπασμός. 

ΠΑΛΑ. Οίήσομαι * πώς γάρ οΟ; 

ris luba3 sunt memores, et Ulum judicem cogilant, 
annon summopere bac de causa curandum eis csse 
patabis, ut spiritaalis iertilitalis opes in supernos 
tbesaaros exportent, et voluptates quidem exstin-
guant, affeclionesque corporis vincant, virtutis au-
tem atqne probitatis genera velui odorem suavtta-
tis Deo adoleanl, aique ab inanibus studiis lougis-
sime rcmoti sint atqae sejuncti? Haec autem &unt, 
ut opinor, ca&tudia, quae inboc mundo coUocantur, 
et hujus vilae laboriosa distractio. 

PALL. Ego vero puto : cur eniui aliter existi-
mem? 

" I C o r . xv,52. " l C o r . v , 10. T T I Cor. vu, 29-51. Τ · Lcvii . xxm, 27-52* 
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CYR. Quid praeterea? qui vitiaexpugnant, et mor- Α ΚΤΡ. Τί δέ, ol παθών άμείτους, χαλ ν*χρονντες 
lificant merobra sua, quae sunt super terranr, Hbi-
dmem, inquam, et concupiscenliam malam, nonne 
io odorem suavitatis Deo oflferentur, et bolocauslo-
rom instar emnt, eamque oblationem in redemptio-
nem propitiationemque aaarum animarum adbi-
bebunt? 

PALL. Sane qnidem. 
CYR. Diem igitur 619 jejunii qul erat, eum 

propitialionis legislator appcllavit; ei recle saneet 
legitime, cum is carnem, et camis vilia mortificet, 
et virtutis officia tanquam in odorem suavitalis of-
fcrat. Quisquis porro non ab omni mundano opere 
cessaverit, fore ut is in summis malis versetur, evi-
denter ostendit, cum dixit, exterminandum esse de 

τΑ μέλη τΑ Ιπ\ τής γης, πορνείσν, άχαθαρσίαν, · 
θος, έπιθυμίαν κακήν, ούχ είς όσμήν ευωδιάς άνα-
κείσονται τψ Θεψ, καλ έν τάξει τών ολοκαυτωμάτων 
είεν άν, λύτρον ώσπερ τ ι , καλ έξιλασμδν υπέρ γι 
τών Ιδίων ψυχών τδ χρήμα ποιούμενοι; 

ΠΑΑΑ. Κα\ μάλα. 
ΚΤΡ. Ήμέραν τοίνυν εξιλασμού τήν τής ασιτίες 

ό νομοθέτης ώνόμαζε, χαλ σφόδρα όρθώς χαλ έννομος, 
χατανεχρών μέν τήν σάρχα χχλτά αυτής, εύωέΐΟνων 
δέ δή τής αρετής τούς τρόπους, "Έργου δέ χαντδς 
μή χαταλήγων χοσμιχού, πάντη τε χαλ πάντως έν 
ίσχάτοις έσται κακοίς, δ παρέδειξεν έναργώς, έξολο-
θρευθήσεσθαι λέγων έχ τού λαού αυτού τδν μήτε νη-

populo suo qui neqnejejunaret, neque bolocaustum (Ιστέυοντα, μήτε μήν προσάγοντα τήν όλαχαά 
offerret, et legem de cessatione constitutara viola-
ret. Sabbata autem sabbatoram esse diem , qui hoc 
ritu ageretur dicens, iltud nobia ostendit, esse etiam 
cessatioaum cessationem, idest, integramaiqueper-
feclam abjeclionem operum, nimtrum eoraro, quae 
ad vitium atque peccatum perlinent; nam boc sae-
culo cessante, ac tempore propemodum scnescenle, 
quemnam in nobis jam locum habebit vaniiatis stu-
dium? quomodove non potius meliora sapiemus 
otiuin ageules Dco gratissimuro, et a aostris dislra-
clienibus omnino discedentes 1 

PALL. Recte dicis. 
CYR. PraecipU deinde rursum : < Et die , i n -

quiens, quwtodecimo seplimi mensis bujus, cum 
consummaveriiis fruges terrae, festum agite Deo 
icplem diea. Die primo requies, et die octavo re-
quies; et accipietis vobis die primo fructum ligni 
pulchrura, et spalulas palmarum, et ramos ligni 
densos, et salicea, et viticis raraos, ex lorrente, et 
ketabiraiiii in conspectu Domini Dei vestri septem 
dies per annum : legilimum sempilernum in gene-
rationes vestras. In mense septimo festum boc age-
t i s 7 9 . » E r g o intelllgis Undem, coactis jaro in Aorrea 
agrorum proventibus, el uniuscujusque fruclibug 
collectis, proximum esse celebcrrimum illum Sce-
nopegiae festum, habitationem Ulam paradisi repra> 
sentans, et bominem ad bonorum illorum, quibus 
initio fruebalur, parlicipationem revocaos. Arbi-
traroar enim Scenopegiam esse spiritualem ac ve- ρ Ανατιθείσα τδν άνθρωπον. Φαμέν γάρ clvoi 5κην> 
riorem illam bumanonim corporum compactionem, 
cum ab inlcritu, qui intervenerat, ad incorruplio-
nem reviviscunt. Requies porro primus dies est, 
aique etiam octavus; nam anle primam illam irans-
gressionem, cum peccatum aeramnis omnibas ple-
num nondam i i i nos irruisset, nequeduiu gravissi-
mum atque molestissimum nobis jugum imposuis-
set, laxam ac liberam et omni labore vacuam in 
paradiso vivendi rationem in Adara, quasi in initio 
ac stirpe noslri generis, tenebamus. 620 Christus 
vero cum advenisset, eliam illa inlermcdia nostra 
condltio, qua laboribus prcmcbaraur, ad prisiinam 

καλ τδν έπλ ταΤς Αργίαις περιυβρίζοντα νδμον. Σάδ-
βατα δέ σαββάτων τδν έπλ τοίσδε χαερδν είναι λέγ·*, 
έφήχε νοείν, ώς έστι λοιπδν Αργιών αργία* τοντέπ», 
όλοτελώς χαλ ώς έν όλοχλήρψ μέτρψ των Ιργων 
θεσις, δήλον δέ δτι τών είς φαυλότητα τα χαλ άμαρ­
τίαν. Καταλήγοντος δέ τού αίώνσ£ τούτου, χχλ ρ&τ» 
ουχλ χαταγηράσχοντος τού χαιρού, μο£ραν S ^ h 
ήμίν ποίαν άν έχοι λοιπδν ή είς ματαιότητα raJi 
χαλ ούχλ δή μάλλον τά άμείνω φρονήσομ», φ χψ 
Θεψ θυμηρεστάτην έπιτελούντες Αργίαν, χελ τώι 
οίχείων περισπασμών άποφοιτώντες εισάχαν, 

ΠΑΛΑ. Εύ λέγεις. 
ΚΤΡ. Θεσμοθετεί δέ δή πάλιν- ι Καλ έν ήμερα, 

φησλ, τή πεντεκαιδεκάτγ] του μηνδς τού έδωρω 
' τούτου, δταν συντελέσητε τά γεννήματα τής γης» 

εορτάσατε τψ Κυρίψ έπτά ημέρας. Τή ήμερα τ | 
πρώτη Ανάπαυσις, καλτήήμέρφτήόγδόη άνάπαυσις, 
χαλ λήψεσθε τή ήμερα τή πρώτ^ χαρχδν ξύλου 

ώραίον, χαλ χάλλυντρα φοινίκων, καλ κλάδους ξύλα* 
δασείς, καλ Ιτέας, καλ άγνου κλάωυς έχ ρ.μά#*νΛ 

χαλ εύφρανθήσεσθε έναντι Κυοίου του θεού ύμων 
έ,πτά ημέρας τού ένιαυτου, νόμιμον αλώνια» %λς τας 
γενεάς υμών. Έν τψ μηνλ τψ έδδόμψ έορτάΛετχ αυ­
τήν, ι Τ Αρ' αίσθάνη τε λοιπδν, δτι συναγτ4γερμέχ# 
είς άποθήκην τών έν άγροϊς, καλ συνειλεγμένων ύ 
μάλα τών έκαστου καρπών, άγχού δή λίαν ή παναοί-
διμος εορτή τής ϊκηνοπηγίας , τήν έν ποραδείΛ» 
δίαιταν ύποφαίνουσα · καλ τών έν άρχαίς ε ίς μέίιξρι 

πηγίαν,τήν νοητήν καλ άληθεστέραν τών Αν5ρωχίν«ν 
σωμάτων τήν σύμπηξιν, καλ τδ έχ τ ή ς διά μέσα* 
φθοράς άναβιώναι είς άφθαρσίαν. Άνάπχυσ ι ς δέ \ 
πρώτη χαλ μέν τοι καλ ή ογδόη* πρδ γ ά ρ τοι τής b 
άρχαίς παραβάσεως, ούπω τής μοχθηρότατη; ήμί» 
έμβαλούσης αμαρτίας, καλ τδν δυσαχθή χαλ δυσδιαχό* 
μιστον αληθώς έπιτιθείσης ζυγδν, άνε ιμένην τχνέ 
καλ άφετον, καλ δίχα πόνου παντδς τήν άν παραδείσφ 
δίαιταν έποιούμεθα, καθάπερ έν αρχή χαλ (5ίζη ων 
γένους έν Άδάμ.Έπιδημήσαντοςδέ τού: Χριστού,χαλ 
τδ διά μέσου είς πόνους, άνέδραμεν είς τ δ έν Apyak 
χατΑ τήν όγδόην, τουτέστι, μετά τδν έν ν^μιρ σαβδε-

Τ · Lcvi i . χ \ ιπ , 59-4ί^ 
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τδν δυσαχθή κα\ βέβηλον τής Αμαρτίας ζυγδν τής 
εαυτών ψυχής άπολάσαντες, μοχθηρίας άπάσης άπο-
πεπαύμιθα, καλούντος ήμας διά πίστεως είς τοΰτο 
του Χρίστου, καλ λέγοντοςνι Δεύτε προς με, παντός 
oi χοπιώντες καλ πεφορτισμένοι, κάγώ Αναπαύσω 
υμάς. ι Ούκούν ΑνΑπαυσις μέν, ή πρώτη τής εβδο­
μάδος ήμερα, τδν έν άρχαίς τοΰ άνθρωπου καιρδν 
ύποφαίνουσα. Άνάπαυστς δέ ομοίως καλ ή όγδόη^ 
καθ* ήν άνεβίω Χριστδς, προσηλώσας τ φ ίδίφ σταυρψ 
τδ καθ* ημών χειρόγροφον, καλ εΤς υπέρ πάντων 
Απέθανεν, Να ημάς θανάτου καλ αμαρτιών έξελών, 
ποινής Απαλλάξη κα\ πόνων, καλ τήν έν άρχαίς ανά­
παυσα δι* αύτοΰ κερδάνωμεν. Τή ή μόρα τή πρωτβ, 
φησλ, λήψονται καρπδν ξύλου ώραίον, καλ κάλλυντρα r 

φοινίκων, κα\ τούς έτερους τών κλάδων, δν ου παρ- ^ Prirao die, inquit, sument fructum ligni pulcfarum r 

es i , peet gabbatisroum legis, eeu post legali» Unw 
poris plenitudioem; e t , illo moleslo el iramundo 
peccali jvgo ο aostris anirais excuseo, ab omni la-
bore conquievhmis; Christo noe per fidem ad boc 
vaeaote, ae dteente: ι Venite ad me, omnes qui 
lxboratis et oeerati estis, et ego requiem vobis 
ttIbaam ·*. > Ergo requies est ille primus bebdo-
•nda? diet, primum illud quod inilto foit, tempus 
homtnis repraesentans : requies item oclavus, quo 
Gtaristus revtxit, afKxitque suse cruci , quod adver-

* smii nos erat cbirographum e \ el unus pro omni-
bos est morluos, ut nos a morte et a peccatis exime-
ret, et a poona atque laboribas liberaret, ut prisjti-

Ulam requiem per ipsum recuperaremus r 

έσται νοείν διακεκραγότος οέονελ τού πράγματος, 
δτι πάλιν ήμίν έν Χριστφ τάς έν παραδείσω τρυφάς 
απονέμει Θεδς, καίτοι μεταξύ διωλισθηκόσι διά τήν 
έν άρχαίς παράβαοχν. Έξεώσμεθαμένγάρ έν 'Αδάμ, 
άλλ* είσκοκομίσμοθα διά Χριστού. Διεπΰθου γάρ που 
λέγοντος τ φ συγκρεμαμένφ ληστή· c Αμήν λέγω 
σοι, σήμερον μετ' έμού έση έν τφ παραδείσω. ι Αο-
δυσώπηκε γάρ ό Χριστδς τήν στρεφομένην ^ομφαίαν, 
καλ άνείται λοιπδν τοίς πεπιστευκόσιν ή είσδρομή, 
πάντα είς τδ έν άρχαίς άναμορφούντος αύτοΰ, καλ 
άναοκευάζοντος αίς τδ δπερ ήν πάλα*. Έ κ φυτών δέ 
των αειθαλών οί κλάδοι, τδ διηνεκές τής χάριτος, χαλ 
τδ οίονεί πως άμάραντον τής ελπίδος έφ'έαυτοίς σν 

etspattjlag pabnarum, et alios ramos : ex quo m 
promptti est intelligere, com ipsa res gesla quodam-
modo clamet, Beum in Chrislo nobis illas paradisi 
dtiicfes reddere, quamvis interim primae illiua 
transgressionis culpa inde delapsi simus : expulsi 
quippe LnAdam sumus, sed per Chrislum restituti: 
audisli enim illura latroni simul pendenti dicentem: 
c Amen dico t ib i , bodie mecumeris in paradiso". » 
Avertit enim Cbristu» versaiilem illam rhompbwma : 
itaqae patefactus est deinceps eredentibue aditos, 
oom ille omnki ad prielinum slatnnx reforroaverit, 
el ift eora statam, qeo olim ftierant, revocaverit. 
Rami porro ex arborUrat semper virenlibue, perpe-

μαίνοντες. t Άμεταμέλητα γάρ τά χαρίσματα καλ ή g t u a » illaat graiiani , et spen incorruptara prae 
αλήσις τοΰ Θσοΰ, » πατά τδ γεγραμμένον* Καλ άκα-
ταληκτος αληθώς τών αγίων ή τέρψις. Έπιβοήσεται 
δέ καλ ό σοφδς Ησαΐας, λέγων* c Ευφροσύνη αίώνιος 
υπέρ κεφαλής αυτών, αίνοσις κα\ ευφρόσυνη αίώνιος 
καταλήψεται αυτούς* άπέδρα λύπη, οδύνη, χαί στε­
ναγμός. » ΙΙαραπεφώνηται δέ πως τοίς περ\ τής 
εορτής θεοπίσμασι, τδ έκ χειμά^^ον εύφρανθήναι 
δείν. Έ φ η γάρ κατά τήν έσχάτην τής εβδομάδος ήμέ­
ραν, ήτοι χατά τήν όγδόην, άρύσασθατ μάν έχ χει-
μάρραο τδ ύδωρ, εύφρανθήναι δέ ούτως τούς πεπι-
στευκότας, κα\ χείμαρρος δέ νοητδς καλ ουράνιος δ 
Χριστδς, τοίς άνωθεν νάμασι τάς τών σεβόμενων αύτδν 
χατάρδων ψυχάς. Τοιγάρτοι χαΧ έφασκε διά φωνής 
προφητών, t Ίδου έγώ έκκλίνω έπ ' αυτούς, ώς πο-

fenmt: ι Sine peenUeBik enkn est Dei graiia alque 
xocatio, ftlem acripUim ost u : e l porpetua plane 
est illa sanctorum oblecutio. Cui rei tesiimonium 
svHim adjongil gapiens iile kaias, com inquit :c La> 
titla sempiterna super caput eorum; laus et laetitia 
suscipiet eos : fugit dolor et moxror et gemiUis 9 3 .» 
His aulem legibus de hujusmodr fealo j*ancilis, illud 
adjtmctum est, ex torrente laelaiidum esse : inquit 
enim, extremo bebdomadae die, id est, ocia\o,bau-
riendam esse aquam ex lorrente, atque ka creden-
tes laetari oportere : ac torrens quidem spiritualis 
atque coelestis Christua est, 021 Φ1* eeperis Hlis 
DnenUs se cotentium animos irrigai. Haque dicebat 
per prophetamtm vooem : t Ecce ego declino super 

ταμδς είρήνης, καλ ώς χειμά^όους έπικλύζων, δόξαν D eoe, ut fluvius pacie, et ut torrena inendans glo-
εθνών, t *Ανακεκράγει δέ που καλ ό θεσπέσιος ήμίν 
Δαβίδ, πρδς τδν τών δλων Θεδν καλ Πατέρα * c 'Πς 
έπλήθυνας τδ έλεος σου, δ Θεδς, οί δέ υίολ τών Ανθρώ­
πων έν σκέπη των πτερύγων σού έλπιουσιν. Μεθυ-
σθήσονται Απδ πιότητος οίκου σου, κα\ τδν χειμά^-
(&ουν ρρυφής σου ποτιείς αυτούς. > Πρέποι γάρ Αν 
καλ μάλα είκότως τούς του παραδείσου πολίτας, τδ 
χρήναι πλουσίως μεταλαχείν· τοΰ Χριστού, κα\ άμφι-
λαφέσι τοΰ Πνεύματος κατευφραίνεσθαι χορηγίαις. 

ΠΑΑΛ. Πρέποι γάρ άν, καλ όρθώς γε φής. 
ΚΥΡ. "Λθρει δέ δπως έν τοίς Ίεροσολύμοις έπ-

ετελβίτο μόνοις ή εορτή, καλ ήν πάσα πως ανάγκη 

riam genthim Μ . > Elamavit etiam beatus David ad 
iUum o-aniuoi Deum ac Patrem : < Quemadmodum 
multiplicasti DMeerieordiafQ tiiam,Deus; filiiaulem 
hominum sub umbra alarum tuarum sperabunt. 
Inebriabontar ab ubertate domus tu« , et torrcnte 
voluptaiis toae potabis eos " · > Convenit enint, et 
quidem jure opiimo, converaationi i i l i , que in pa>-
radiso erit, abonde Ehrislom particifare, et krga 
Mibniinistralioae Spiritue oblectart. 

PALL. Convenit gane; nam optime seniis. 
CYR. Vfde aatem nierosolymis lantnm feaMHu^ 

boc agi , quo necesse erat omnes ab omni Jodrca-
·· Matlb. xi, 28. β 1 Col. n , !4. 

Lxvi, i% · 7 P$ai xxxv, 8, 9 . 
"Hebr. i v , U . · ' Luc. xxin, 43; ·> Rom. x i , 29. ·· Isa. xxxv, 10. *· ka , 



I I I ! S. CTRILLI ALEXANDRINl ARCHIEP. t l l ! 

confloere.Hooaalemsigno declarabatar, omnesqui- Α τούς άπδ πάσης της Ιουδαίας έν αδτή συναγείρε-
cunquepreclaram laudabilemqae viumduxertnt, in 
oupentam iilam civitatem, illam, inquam, coaleslem 
Jerusalem, coltigendos esse, ut ibicoroCbristosimul 
eixii» et ftimul festum agant: qui autem adhuc i n -
creduli sunt, ac resurrectionis gratiam non adrait-
tunt, sed polius adeo venerandum excelsamque 
mysteriura repudiarunt, i i sao interitu poenas luent, 
iisque omnino surama miseria immlnet: ibunt enbn 
in supplicium. Ejusque rei testis erillocuples Zacha-
riaspropheta, dtccns: < Eterit,quicunqaenonascen-
derint ex omnibus tribubus terrae io Jerusalem, ut 
adorent Regem Dominum omnipotentem, et bi illfo 
addentur : quod si tribus iEgypti non ascenderit, 
neqae exierit i l luc, et in his erit ruina, qua per-

σθαι. Γένοιτο δ* άν καλ τούτο σημείον, του δείν άπαν­
τος τους οίπερ άν είεν τδν εύχλεά χαλ ευδδχιμον δια-
ζήσαντες {Νον, είς τήν άνω συλλέγεσθαι πόλιν, τήν 
έπουράνιον Ιερουσαλήμ, έχε! χαλ συνεσομένους χσλ 
συνεορτάσβντας τ φ Χριστφ* τοίς δέ άπέστοις Ι τ ι , καλ 
τήν τής αναστάσεως χάριν ού προσιεμένοις, ήθετη-
κδσι δέ μάλλον τδ ούτω σεπτδν χαλ βαθύ μυστήριον, 
δλεθρος μέν ή δίκη, τδτε έν παντλ γενέσθαι χαχφ 
πάντη τε χαλ πάντως, άποκείσεται. Κατοιχήσονται 
γάρ είς κόλασιν. Καλ μάρτυς άν γένοιτο του τοεοΰδε 
πιστδς ό προφήτης Ζαχαρίας, λέγων* ι Καλ έσται οσο» 
έάν μήάναδώσινέκ πασών τών φυλών τής γής είς *k-
ρουσαλήμ τού προσκυνήσαι τφ Βασιλεί Κυρίω παν· 
τοκράτορι καλ ούτοι έκείνοις προστεΟήσονται. Έάν 

cutiet Dominus omnes gentes, quisquis non ascen- Β δέ φυλή Αίγύπτου μή άναδή , μηδέ έξέλβη αχε ί , καλ 
derit ad celebrandum festum Scenopegiae M . » Ergo 
Scenopegiae exoptatissimum festum esse existiman-
dum est, illam omnium corpornm resurreciionem , 
quorumprimiliae Cbrislus f o i t : primogenitus enim 
tx mortura appeliatur u , et revera esl. 

έπλ τούτοις έσται ή πτώσις , ήν άν πάταξη Κύρχς 
πάντα τά έθνη, δς έάν μή άναδή τοΰ έορτάσαι τήν 
έορτήν τής Σχηνοπηγίας, > Σχηνοπηγίας ούν Αρα ψ-
πδθητον έορτήν καταλογιούμεθά που, τήν των σω­
μάτων Απάντων άνάστασιν> άπαρχήν εχόντων Χρι-
στόν · πρωτότοκος γάρ έχ νεκρών χχχρημΑτιχχ, χ-Α 
έστιν αληθώς. 

ΠΑΑΑ. Όρθότατα διανοή. 
ΚΥΡ. Πλήν εκείνο ίσθι τοι. 
Η ΑΛΑ. Τδ ποίον τί φής; 
ΚΤΡ. Έν μέν γΑρ τοίς άρτίως ήμίν παρενηνη-

μένοις τού νόμου λογίοις,ώνάμασται μλν ένδελεχισμώ 
θυσία, χαλ μέν τοι χαλ νουμηνία, χαλ τΑ έν ΧαδΙά-

jejuniam quoque, 822 praterea exoputum Sce- r τοις Ιερά καλ μέν καλ ή νηστεία, χαλ προσέτι τής 
. „ # ?. . ι - ι · ϊ_ ν *„t-~ Χ —1.'. — rr Μ. 

PALL. Rectissime existimas. 
CYR. Illad tamen scias veliro. 
PALL. Quid landem istud est? 
CYR. Nam in hislegiseloquiis, quamodo a nobfe 

allalasunt, cofnmemoratiim esl quidem juge sacri-
flcium, et neomenia, et sacra, quae Sabbatis flebant, 

nopegiae festam : adjunxil autem lex ubiqae, et in 
iis singulis, q u » dicla sunt, illud ; ι Offeretis holo-
caasta Domino; > ac qu&nam a nobis offerenda sunt 
sacrificiorum genera , neomeniae convenientia, ac 
Sabbalis, jejunio quoque ac Scenopegiae, vel quod-
nam sit juge sacrificium, tacuil quidem in Levitico 
legislator; sed haec latius explicatil, et maxima sub-
tllilate verborum posuit in Numeris. Visne igitur, 
ut singula per partes dislinguendo , de iis qooad 
fleri poterk, disseramus* 

PALL. Equidem roaxime velira. 
CYR. Sic ilaqae scriplum est : ι Et locotue esi 

Domlnus ad Moysen, dicens: Precipe filtis Israel, 

Σχηνοπηγίας ή πολύευκτος εορτή. Προσετίδει δέ 
πανταχή καλ έφ* έκάστφ τών είρημένων 0 νόμος, τέ 
ι Προσοίσετε δλοκαυτιαματα τ φ Κυρίφ. ι Καλ τίνες 
δ' άν γένοιντο πρδς ημών τών θυσιών οί τρόποι, ο? 
τε τή νεομηνία πρέποντες, χαλ μήν καί Σαδοατοις, 
νηστεία δέ αύ καλ ο! κατ' αυτήν έσόμενοι τήν Σχηνο-
πηγίαν ή δ τ ί ποτέ έστι τδ είς θυσίαν ενδελεχές, σε-
σίγηκε μέν ό νομοθετών έν τ φ Αευιτικψ, χατχυρυνεχ 
δέ ώσπερ τδν έπλ τοίσδε λόγον, χαλ συν πολλή λίαν 
Ισχνομυθία συντέθεικεν έν τοίς Άριθμοίς* βουλιι 
λέγωμεν άνά μέρος έκαστα διαλαδοντες, ώς έν ι ; 

ΠΑΑΛ. Πάνυ μένουν. 
ΚΥΡ. Γέγραπται τοίνυν ώδί · ι Καλ έλάλησε Κύ­

ριος πρδς Μωσήν, λέγων * Έντειλαι τοίς υΙοίς Ίβ-
et loqueris ad eos dicens: Dona mea, munera mea, j ) ραήλ, καλ έρείς πρδς αυτούς, λέγων* Τά δωρά μου. 
hoslias meas in odorem suavitatis observabitis, ut 
offeratis mihi in festivilatibus meis. Et dicea ad eoe : 
Hae eunt bosliae, qoas offerelis Domino, agnos an-
niculoe Immaculatos duos per singulos dies 
in bolocaustura jugiter . Agnum unum faeiet 
mane, et agnum allerura facies ad vesperani : 
et faciet decimam partem cepbi aiaiilam in 
sacrifioiom conspersam oleo in teriia parte bin. 
Holocausluin conttnuationis, eacrificium quod fa-
ctam ^&t in roonte Sina in odorem suavilalis Do-
mino:et libamen ei quartam partem bin agno uni : 
in sanctolibabUlibaiDen eiceraDomino. Et agnnia 

«•lach. xiv, 17 18. ·· Col. i , 18, 

δόματά μου, καρπώματά μου είς όσμήν εύωδίας δια­
τηρήσετε προσφέρε ιν έμολ έν ταίς έορταίς μου. Κελ 
έρείς πρδς αυτούς* Ταύτα τά καρπώματά δαα προσ-
άξετε Κυρίφ, αμνούς ενιαυσίους άμωμους δυο τήν 
ήμέραν είς δλοκαύτωσιν ένδελεχώς. Τδν Αμνδν τδν 
ένα ποιήσεις τδ πρωί , καλ τδν άμνδν τδν δεύτερον 
ποιήσεις τδ πρδς έσπέραν, καλ ποιήσεις τ δ δέκατον 
τού οίφλ σεμίδαλιν είς θυσίαν άναπεποιημένην έν 
έλαίφ έν τετάρτψ τοΰ ίν. Όλοχαύτωμα ένδελεχι-
σμοΰ, ή γενομένη θυσία έν τψ δρει Σινά ε ί ς όσμήν 
εύωδίας Κυρίψ. Καλ σπονδήν αύτφ τδ τέταρτον του 
!ν, τψ άμνψ τώ ένλ, έν τώ άγίψ [αί. άγγχίερ ) οπεί-
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3*W σπονδήν σίκερα Κυρίφ. Κα\ τδν άμνδν τδν δεύ- Α alterom fades ad vesperam : juxta tatTifiritim ejus, 
τ*ρον ποιήσεις πρδς έσπέραν, χατά τήν θυσίαν αύ­
τοΰ, καλ χατά τήν σπονδήν αύτοΰ ποιήσεις είς όσμήν 
εύωδίας τφ Κυρίφ. ι Συν ί ης ούν δπως τών θυσιών 
τήν άναφοράν ταίς έορταίς δτι μάλιστα π ρέπει ν δ 
θείος ήμΐν έν τούτοις διισχυρίζεται νόμος * Χρήναι 
γάρ οΐμαι πάντη τε καλ πάντως εύωδιάζειν ημάς έν 
αύταϊς τφ Θεφ τής έν Χριστφ πολιτείας τούς τρόπους, 
οίονεί πως έν τάξει ποιούμενους θυμιαμάτων, καλ 
εύοσμον ολοκαύτωμα προσκομίζοντας αυτούς τ φ θεφ 
κατ' εκείνο, οΐμαί που ,τδ μάλα όρθώς είρημένον 
c Παραστήσατε ούν τά σώματα υμών θυσίαν ζώσαν 
Αγίαν, εύάρεστον τψ θεψ, τήν λογικήν λατρείαν 
υμών. ι Τήν δέ γε τού ένδελεχισμού θυσίαν άποπε-
ραίνεσθαι δείν εύ μάλα φησλν, ένδς μέν αμνού σφαζο-

et juxta libamen ejas facies in odorem suavitatis 
Domino · · . ι Intelligis ergo divinam legem in bis 
verbis assevcrare sacrificiorum oblationem festis 
diebus maxime ccmveuire : sequissimum enim esse 
prorsus censeo, ut in illis Deo saaviiatem odoris 
adoleamus, et Christianse conversationis mores lan-
quam tbymiamatis loco adbibeamus, ac 003 ipsox 
Deo velut odoralissimum bolocaustum, offeramus, 
juxta i l lud, ut opinor, quod reclissime dictum est 1 
c Exbibete corpora vestra, bostiam viventem, san-
ctam, placenlem Deo, rationabiie obsequium ve-
st rum 9 1 . > Continuationis autem sacrificium fieri 
debere inqui t , uno agno mane immolato, altero 
yesperi, incensa simul cum illis etiam simila, oleo 

μένου τδ πρωί, έτερου δέ αύ πρδς έσπέραν, συνθυ- Β eUam et vino insuper 623 edjecds i omni enim 
μιωμένης αύτοίς σεμιδάλεως, ελαίου τε καλ οΓνου 
προσεπενηνεγμένων · έν παντ\ γάρ χαιρψ κα\ άκα-
ταλήκτως χαλ απαρχής μέχρι τέλους έν τή αγία 
σκηνή, τουτέστιν, έν Εκκλησία, διά πάσης αρετής 
εύωδιάζομεν έν Χριστψ. Τδ γάρ πρωί τε καλ πρδς 
έσπέραν καπνίζεσθαι τούς αμνούς, ύποτύπωσις άν 
είη πάλιν, τού δι' ημάς τε καί υπέρ ημών είς όσμήν 
εύωδίας άναθρώσκοντος τψ Πατρλ, συνανακομίζοντος 
δέ ώσπερ αύτψ καλ τήν τών είς αύτδν πιστευσάντων 
ζωήν, τδ (λαρδν Ιχουσαν ώς έν έλπίδι βεβαίας δόξης 
τε καλ βασιλείας. Καλ πρός γε δή τούτω, τδ κατευ-
φραίνεσθαι δείν, ταίς είς αίώνα τρυφαίς * σημείον δ* 
αν γένοιτο τής τοιάσδε ζωής, σεμίδαλις έλαιόδευτος, 
καλ οίνοδραχής. θυσία δή ούν σωτηρίου τδ χρήμα, 
χαθά χολή τετελεσμένη διά Μωσέως έν τψ δρει Σινά. 
Γέγραπται δέ έν τή Έξόδψ, δτε τούς έφ' άπασι τοίς 
πραχτέοις διωρίσατο νόμους τοΰ πάντων κρατούντος 
θεοΰ* c Όρθρίσας, »φησλν, ι ό Μωσής τδ πρωί ψκοδό-
μησε θυσιαστήριον έπι τδ δρος, καλ δώδεκα λίθους είς 
τάς δώδεκα φυλάς τοΰ Τσραήλ * καλ έξαπέστείλε 
τούς νεανίσκους τών υίών Ισραήλ, καλ άνήνεγκαν 
Ολοκαυτώματα καλ θυσίαν σωτηρίου τψ θεψ, μοσχά­
ρια·» Αδιαφορήσει δέ, οίμαι, τής θυσίας δ λόγος, είτ* 
ούν άμνολ τά ίερουργούμενα, κάν είτε μοσχάρια 
λέγοιντο τυχόν· σώζεται γάρ ένάμφοίν τής ακακίας 
ό τύπος, δ δή μάλιστα περιθείη τις Αν τ φ προσώπφ 
Χριστού, διά φωνής Ιερεμίου λέγοντος* c Έ γ ώ δέ 
ώς άρνίον άκακον, άγόμενον τοΰ θύεσθαι ούχ έγνων. ι 

tempore et jugiler, et ab inilio. usqoe in ilncm i i t 
sancto tabernaculo, id est, in Ecdesia, per omne 
virtutis genus odorem eaavitatis in Cbristo fragra-
mua: nam quod mane et vespere incendantur agni, 
fignra esl rursum ejos, qai propter nos ac pro nobis 
Patri 111 odorera soavitatis ascendit, secumque quo-
dammodo vitam in se credentiuro. simul atlollit; cui 
et bilaritas inest, tanquara de spe flrma gloriae ac 
rcgni, et lanilia, quae de aeternis illis obleclalioni-
bus percipitur : ejusmodi autero vi t» signum est 
simila oleo conspersa , vinoque perfusa. Uoc vera 
sacrificiam est bostia salaUris, quemadmodum illa, 
quae a Moyse in monle Sina perfecta est. Scriptum 
est autem in Exodo, cum reram omnium fadenda-
rum leges ab illo omnium prsepotente Deo constitu-
t*s expo&atsset 1 < Cum evigilasset » inquit c mane 
Moyses, aediOcavit altare sub moiite, et duodecim 
lapides juxta duodecim tribus Israel, et mis i l 
adolescenles filiorum Israel, et oblulerunt holo-
caosta, et iromolaverunt bostiam salutaris Deo 
vi tu los 9 t . » Nihil autem refert ad rationem gacri-
ficii, sive agni imraolentur, sive vituli sacrificenlur: 
in airisque enim servatur innocentias forma : quam 
rero maxime Gbristi persoiiae tribuere licet, qui per 
Jeremiae voceminquit: < Ego veroutagnusinnocens,. 
qui ducitur ut immoletur, non cognovi ·*. 1 Quod si 
quis velit alia quoque ratione matotinum vesperti-
nuroque eacriikiiim in tabernaculo factum intelligi, 

Είδέδή τις έλοιτο χαλ χαθ'έτερον τρόπον, πρωίνήντε D nimirum propter bumanse naturae tempos, ac dicat 
χαλ έσπερινήν θυσίαν έπινενοήσθαι λέγειν έν τή αγία 
σκηνή δια τοι τδν τής άνθρωπότητος χρόνον, είναι μέν 
ευώδη, πρδ τής παραβάσεως τής έν Αδάμ, τοιουτονλ 
δέ γενέσθαι πάλιν τδν έν έσχάτοις καλ έν Χριστφ , 
χαλ έν τή κατ* αθτδν νοούμενη ζωή, φέροιτο ούχ άν 
άπδ σκοπού, χαλ λογιείται σοφώς * έχει γΑρ ώδε τδ 
χρήμα τή φύσει. 

ΠΑΑΑ. Πείθομαι. 
ΚΥΡ. Τας*δέ έν τ φ Σαββάτφ θυσίας ορίζεται λέ­

γων ευθύς * c Καλ τή ήμερα τών Σαββάτων προσ-
αξετε δύο Αμνούς ενιαυσίους Αμωμους, χαλ δύο δέκατα 
σαμιδάλεως άναπεποιημένης έν έλαίψ είς θυσίαν καλ 

in eo tempore, quod Adae transgressionem praeces-
sit, odorem suavilalis fuisse, et huic tempori simile 
factom esse illad alteram exlremum tempus, quod 
in Ghrislo agitor, et in ea v i ta , quae secuDdura 
Cbristam iatelligitar, is non aberrabil a proposilo, 
et sapienter existimabit : ila enim vere ea res se 
babet. 

PALL. Assentior. 
CYR. Sabbati porro sacrificia definit, diceua 

continao: f E l die Sabbatorum ofleretis duos agnoa 
anniculos immaculatos, el dnas decimas simila» 
consperss oleo iu sacriflcium el HbatiObem. Holo-

M Num. xxvm, 9. 1 1 Rom. XJI, I . f l Exod. xxtv, 4, 5, f l Jerem. x i , 19. 
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catmum Sabbaloram in Sabbatia supra bolocau- Α σπονδήν. «Ολοκαυτώματα Σαββάτων έν τοίς Σ»*οα 
atura jage, el ejus libamentam n . » Cujussacrifidt 
-ittie non diversus est ab eo quem paulo ante dixi -
nus, sed iisdera vestigiis inccdit, adco ut nihil intcr 

ea diflerat. Sed illud, 624 Palladi, animadverlas 
vel im; nam juge quidciu sacrillcium perpcluo sa-
crificatur, ct quotidie ex lcgis decrelo perfidlur: 
at vero illud altcrum Sabbatorum non quotidfe, 
eed in ipsis fit Sabbalis. Nc igilur negligentiores 
essent ad sacriflcia Sabbatorum offcrenda, quod 
illitd quolidianum acjugc saciiflciura saiis esse pu-
tarcnl, neccssario adjunxit: ι Iloc esl holocaustam 
Sabbalorum in Sabbatis, supra bolocaustura perpe-
tbum et libamen ejus. » 

τοις, 1π\ τής όλοκχυτώσεως τής διά παντδς, xaA τήν 
σπονδήν αυτής. » Ούχ έτερος δέ τής θυσίας δ τρόπος, 
παρά τδν άρτίως ήμίν είρημένον. Είσ\ δέ ο&τοι κατ* 
Γχνος ώς παραλλάττειν ουδέν. "Αθρει γε μήν έχείν*. 
ώ τάν · ή μέν γάρ του ένδελεχισμού θυσία δίηνεχή 
τήν ίερουργίαν έχει καλ έν ήμερα πάση τελείται 
χατά τδν νόμον. Ή δέ γε τών Σαββάτων, ού χατά 
πάσαν ήμέραν, άλλ' έν αύτοίς τοίς Σαββάτοις. *1να 
τοίνυν μή άποχρώντως ίχειν οίόμενοι τήν ανά πασον 
ήμέραν τού ένδελεχισμού θυσίαν, £άθυμοί πως εϋεν 
περ\ τδ προσάγειν τά έν Σαββάτοις, προστέθεικεν 
άναγχαίως- c Τούτδ έστιν ολοκαύτωμα Σα6€άτων έν 
τοίς Σαββάτοις έπ\ τής δλοχαυτώσεως τής δι Α παντδς, 
χα\ τήν σπονδήν αυτής, ι 

PALL. Ergo praeter illam jagem victimam, etiam ' ΠΑΛΑ. Άραρεν ουν δτι πρδς τή θυσία τού ένδε-
illa altcra Sabbatorum cx lcge sacriflcatur? 

CYR. Ila cst : ac de ea rc ncfas esl dubilare. 
Nam ipsi quoque sabbatizanlcs in Cbrislo, et in 
ejus requiem ingressi, spirilualcm odoreni suavila-
tis Deo vdut duplo majorem oflcrimus. Siquidcm 
reram c«t fuisse quidem suavi odore illam prisco-
n im bominum de legts jnstilia gloriara; spiritualis 
cnim est lex, e t : c Mandatura saiictuni c l justum ct 
bonum, > ut bcalus Paulus ail M ; sed excellcntior 
est lamcn illa in Clirislo convcrsalio ; et sabbali-
amus inspiritu longe suaviorem odorem redolet, 
quaro justiiia lcgis. 

PALL. Rccle ais. { 

CYR, His adjtcit: c Et in neomeniis offcretisbo-
locausia Domhio, vitulos «x bobus diios, ei arictem 
unum : agnos anniculos septcm immaculalos, tres 
decimas similae conspersae olco vitulo uni, et duas 
decimas simitae conspersx ofeo arieti uni, dccimam, 
dedmara similaginis conspcrsae in oleo agno uni,sa-
crificium odorcin suavilalis bosliaraDomino: Ub&roen 
eorum dimidium bin vinieri l vitulo uni, et lertia er i l 
arieti uni, et quarta pars bifi erit agno uni vini : 
holocaustum de mense in mensem, in mensee anni: 
et hircom de capris unum pro pcccato, Domino: 
mipra bolocaustura perpetuum fiet, et libamen 
ejus · · . » Perpeluum sacrificiura, et sempiternum 
est tllud quoque, quod fit in neomcniis, cum uno-
quoque mense iierct ullra illud quotidianam, quod Ό θήσεται xa\ ή σπονδή αυτού· ι Διηνεκής θυσία χα\ 

λεχισμού, καλ ή τών Σαββάτων ίερουργεΤται χατά 
νδμον; 

ΚΥΡ· "Αραρεν ού γάρ ένδοιάσαι θέμις . Χχβδατί-
ζοντες γάρ καλ ημείς έν Χριστώ, χαλ είς τήν αυτού 
κατάπαυσιν είσελάσαντες,οίονεί πως έν διττλφ τέ τή; 
πνευματικής εύωδίας άνοίσομεν τφ Θεψ, είπερ έατιν 
άτρεκές, ώς ευώδες μέν ήν τοίς άρχαιοτέροις, τξςέν 
νόμφ δικαιοσύνης τδ καύχημα. Πνευματική γέ^ έ 
νόμος, xa\ c Ή εντολή αγία, καλ δικαία καλ αγαθτι, ι 
κατά τήν τού μακαρίου Παύλου φ ω ν ή ν άν ντε^η} 
γε μήν ή έν Χριστψ πολιτεία, και δ έν πνεύματι 
σαββατισμδς, τής έν νόμφ δικαιοσύνης Αμείνων 
εύοσμίαν. 

ι ΠΑΛΛ. Ευ έφης. 
ΚΥΡ. Προζεπάγει δέ τούτοις* ι Καλ έν ταίς νεο-

μηνίαις προσάξετε ολοκαύτωμα τψ Κυρίφ, μόσχους 
έκ βοών δύο,καλ κριδν ένα* αμνούς ενιαυσίους έπτά άμω­
μους* τρία δέκατα σεμιδάλεωςάναπεποιημένηςέν έλαίφ 
τψ μόσχψ τψ ένλ, καλ δύο δέκατα σεμιδΑλεως άναπε-
ποιημένης έν έλαίψ τψ κριψ τφ ένί * δίκατον δεχατον 
σεμιδάλεως άναπεποιημένης έν ΙλαΙψ τ% ay^w τίφ 
ένλ, θυσίαν όσμήν εύωδίας κάρπωμα Κυρίψ * ή 
σπονδή αυτών τδ ήμισυ τού ίν έσται τψ μόσχψ τφ 
ένλ, καλ τρίτον τού ίν έσται τψ χριψ τψ ένλ, καλ τδ 
τέταρτον τού ΐν έσται τψ άμνψ τψ ένλ οίνου * τούτο τδ 
ολοκαύτωμα μήνα έχ μηνδς είς τούς μήνας τού 
ένιαυτου * καλ χίμαρον έξ αίγών ίνα περλ αμαρτίας 
Κυρίφ * έπλ τής δλοκαυτώσεως τής διά παντδς πότη· 

esl juge. Sed in illis uracn non item simplex est 
ralio. Evidens enim est aenigma. Neomenia igitur 
gpiritualis ac verior jure intelligitur novum boc i a 
Chrislo saeculum, 625 ·'·° Φ 1 0 0 * sectntdum legem 
erat, jam exaclo. Aliter quoque figurara habere 
ncomenia potesl illius saeculi post hoc pncsens fu-
tur i , jamjamque adventanlis, quod tamen a Cbristi 
resurrectione cepil inilium, per quam ad novilalem 
transivimus, cum tanquam pignoris loco Spiritum 
gratiae, firmamque spem vitae immortalis consecuti 
aumus, in bealiludine ac sanctificalione refonnati, 
pnstinum illum slatum tanquam revocato cursu 

άκατάληκτος, ώς άν έκάστψ μηνλ, π ρ δ ς τή καβ' 
ήμέραν, ήτις έστλν ένδελεχισμού, καλ ή έ ν τ α ί ; νου­
μηνία ι ς. Αόγος δέ ούχ απλούς δ έπ* αύταΤς Εσται πά­
λιν. Καθαρδν γάρ λίαν τδ αίνιγμα. Νουμηνία τοίνυν 
ή νοητή, καλ αληθεστέρα νοοϊτ' άν ε ίκέτως , οίων έ 
νέος έν Χριστψ, παρωχηκότος τού πρώτου τού κατά 
νόμον. Είη δ* άν καλ έτέρως είς τύπον ή μ ί ν ή νουμη­
νία, καλ τού μετά τόνδε μέλλοντος α ίώνος , χαλ δσον 
ούδίπω παρεσομένου* πλήν αρχήν έχοντος τήν άνά-
στασιν τού Χριστού, δι' ής είς καινότητα μετακε/ω-
ρήκαμεν, ώς έν ά£(5α€ώνι τής χάριτος τδ Πνεύμα 
πλουτήσαντες, καλ ασφαλή τήν ελπίδα ττ\ς είς 

Μ Num. xxvni, 9, 10. ·· Rom. νιι, 12. ·· Num. xxvui, !!-!?. 
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Αφθαρσίαν ζωής, έν μαχαριότητι χα\ Αγιασμό μετα- Α repelentes, ei futuro saecuto conformati. Quanam 
igitur apta esl hoslia neomeniis, illis, inqoam, quae στοίχε ιούμενοι πρδς τδ έν Αρχαίς, καλ ανόπιν ώσπερ 

Ιόντες, αίώνι τψ μέλλοντι συμμορφούμενοι. Τίς ούν ή 
πρέπουσα ταΓς νουμηνίαις θυσία, τούτ' έστι, τή έν 
Χριστψ τε καλ νοητή, χα\ μήν χα\ ζωή τή κατ* 
αίώνα τον μέλλοντα; Τέ άποθνήσχειν θεψ, κα\ ζήν μέν 
ούχέτι ταίς Αμαρτίαις ενεχομένους, πολιτείας δέ τής 
γεωδεστέρας άποφοιτώντες είσάπαν, ίνα Χριστψ συ-
ζήσωμεν. Ούτω καλ ό θεσπέσιος Παύλος τοίς ήγιασμέ-
νοις έν Πνεύματι, χα\ έν Χριστψ δεδικαιωμένοις , 
χα\ τάς τού μέλλοντος αίώνος δυνάμεις έκπεπαιδευ-
μένοις έπιστέλλει λέγων ι ΕΙ άπεθάνετε έν Χριστψ, 
τ ί ώς ζώντες έν κόσμψ δογματίζετε ; » Κα\ πάλιν 
t Άπεθάνετε γάρ, καλ ή ζωή υμών κέκρυπται σύν 
τψ Χριστψ έν τψ θεψ. "Οταν ό Χρίστος φανερωθή 

iii Christo sunl ac spiritualibus, et vita? i l l i qua? 
Aituro saculo similis est ? Deo scUicet mori , neque 
adhoc vivere peccalis implicatos, sed a terrena 
oonversalione pror&us discedere, ut siibul cum 
Chrislo vivamus. lla etiam beatus Paulus ad eoe 
qui sanctificali erant inSpiritu, et in Chrtsto justifi-
cati, etfuiuri saeculi virtules didicerant, scribit, 
dicens*: c Si mortui estis in Cbristo, quid lanquam 
viventes in mundo decernilis* 7.» Et ilerum : c Mor-
toi cnim eslis, et vita vestra abscondila est cum 
Christo in Deo. Cum Christus apparoerit vita nostra, 
tunc et vos cum ipso apparebilis in gloria · · . * 
Yide igitur qui se laudabiliter gerunt, eos diversa 

ή ζ ω ή ημών, τδτε καλ ύμείς συν αύτψ φανερωθήσεσθε Β spirilualis habHudinis maguitudine mori Deo conse-
έν δόξη. > "Ορα τοίνυν ώς έν διαφόρφ ποσότητι πνευ· 
ματικής ευεξίας Αποθνήσκοντας ίερώς τψ Θεψ τούς 
εύδοκιμείν είωθότας, καλ τά τής επιεικείας ευθύς 
άποκερδαίνοντας γέρα. Μόσχοι γ ά ρ δή καταθύονται 
δύο, κα\ εΓς έπ' αύτοίς κριδς, καλ έπτά Δμνολ, μώμον 
ούκ έχοντες. Κα; διά τούτων ήμίν απάντων ή τών άγιων 
πληθύς καταγράφεται,, ώςέν αρετή μέν τή υπέρτατη 
δια πρέπουσα, διά γε τών μόσχων, ένυφιζάνουσα δέ 
ώσπερ καλ έν δευτέροις, ώς έν τψ κριψ, έν δέ γε τή 
μείονι καλ χθαμαλωτέρα πάλιν έν τοίς άμνοίς. Δύο γε 
μήν οί μόσχοι * δύο γάρ οί λαοί* καλ είς διά μέσου 
χριδς, διά τήν είς ενότητα τοίν δυοίν Ινωσιν έν Χριστψ. 
Έ π τ ά δέ πάλιν αμνοί* έν πληρώματι γάρ τψ τε-
λβωτάτψ τών αγίων ό δήμος. Δυο δέ δντες, καλ εΤς 
χαθ' Ενωσιν τήν πνευματικήν, πληθύς ή τελειότατη 
νοοίτ' Αν είκότως. Πλατεία γάρ σφόδρα, καλ έν απλό» 
τητι τή έν Χριστψ, καλ έν νηπιότητι τή κατ* αύτδν ή 
τών πιστευόντων αγέλη. "Αθρει δέ δπως τρία μέν 
δέκατα σεμιδάλεως τψ μόσχψ τψ ένλ, τδ άφόρισμα.. 
Καλ έν ήμίσει τού ΐν, τούτ* έστι, ξέστων έξ, έλαιόν 
τε καλ οίνος. Τψ δέ γε κριψ, δύο μέν δέκατα σεμι­
δάλεως, έν δέ τρίτψ τού ίν, τά έπιχεόμενα. Έκάστψ 
γε μήν τών αμνών, έν μέν δέκατου σεμιδάλεως ή 
θυσία, χαλ έν τετάρτψ τού ίν ή σπονδή, τούτ' έστιν, 
Ιλαιόν τε καλ οίνος, 'Ισοστάθμως γάρ τοίς έκαστου 
πόνοις, καλ μήν καλ δυνάμεσι ταίς κατ* άρετήν, τδ 
τής ζωής μέτρον τής ώς έν εύκλεία καλ μακαριότητί 

cratos, virtuiisque praeraia stalim consequi. Vi lu l i 
namque doo imraolantur, et onus iosuper aries et 
&eptem agni vilium non babemes. Et nobts per 
beee arajiia sanctorum ccelus describitur, qui vii> 
tute qjuidem insignis esl tanquam in vilulis, et i n -
feriopem secundumqee locura tenel tanquam in 
ariete, poslremum deidque el hurailiorem in agnis. 
Duo sent autei* v k i i l i , nam populi duo. Unus. 
vero est interjectus ariee; propterea quod i l i idoo 
in Christo ad uniiatem j a o d i sunU Septem poeire-
mo agni : nam sanclarum populus plenitudine 
pcgfecta est. Duo autem esse et item unnm uai^ne 
epirituali, multitudinem illam perfectissimam oonve-
nienter intelligimus : copiosu& enim valde est grcx 

" ctedentiuin, et simplicitate quae est In Cbcisio, et 
krfaolia quas secundum eumdem est, praeditus. Vide 
antein tres quidem simtlae deamos uni vitulo tr ibui, 
etolei ac vini dimldium bin, id est, sextarios sex : 
arieti autem duas decimas simiiae, Hquidoruro vero 
qua? infundebanUir, tertiam partem hin. 696 ' n 

aiogtdos denique agnos singul» decimae siimlat ado-
lebantur :quarta vero pars bin libamen erat, id 
est, virram et olemn. J£qoa namque ralione pro 
ettjusqne laboribu» etvirtule illa vitae ejus qoae in 
gloria aiqae beaxitadine doxitor, acpinguedini6 qua 
a Deo daiiir, el laHiliffi spiritualisroensura ab judic* 
tribueiur. Nonoe enira viiae figuram tenere sirni-
lam saepe jam diximas, pingaedinis vero oknm, φημι , χαλ μήν χαλ ένότητι παρά θεού, χαλ πνευμα­

τικής εύφρασίας, άπονε μηθ ή σεται παρά τού τά δίκαια ^ laHitua deniqoe spirilualis vinum ? 
κρίνοντος · ή γάρ ούχλ ζωής μέν τύπον, άποπληροΰν τήν σεμίδαλιν πλειστάχις είρήχαμεν 
έλαιον, εύφρααίας δέ τής νοητής, τδν οΤνον; 

ΠΑΑΑ. Καλ μάλα. 
Κ Τ Ρ . Χίμαρος δέ πάλιν προσεπάγεται ταίς θυ-

βέαιςν υπέρ αμαρτιών σφαζόμενος, είς τύπον Χρί­
στου. Δεκτή γάρ ημών ή θυσία καλ άνδάνουσα τψ 
θεψ, δλΑ τδ πάθος του Χριστού τδ σωτήριον. Καλ 
τούτο, οΐμαι, έστλν δπερ αύτδς είρηκεν ό Σωτήρ τοίς 
αγίοις αποστόλοις- ε Χωρλς έμού ού δύνασθε ποιείν 
ουδέν. > Ούκούν Αναγκαίως ταίς ημών εύωδίαις, ή 
Χριστού προσεπάγεται, έαυτήν τρόπον τινά συνανα-
κιρνώσα ταίς παρ' ημών, χαλ συναναίρούσα τψ Πα-

πιότητος δέ τδ 

PALL. Maxime. 
€TR. Hircue prteterea his sacriflciis adjicitor pro 

peecato immolandus in €bristi ftguram. Nam prr 
galatarem Gbristi passionem acceptum est nostmm 
aacrtficium, Deoque placens per passioDem Chri-
sti satatarem. Wque, ot opinor, est quod ipse Sai-
vatorsanctis apoatoHa a i l : f Slneme nihil potestix 
facere ι Ergonecessario nostrts sacrifieiis in odo* 
rem aoavitatie oblatis, illa Christi oblatio adJungU 
tu r , quse se nostria oblationibus qaodamnKHtoi 

ν Col. ιι, 20. M Col. ιιι, 3, 4. ·· Joan. xv, 5. 
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mtsceat, easque Patri simul offerat. Neque eniin Α *ρί. Δεκτολγάρ ούχ έτέρως έσμέν, πλήν 6τι ΑιΑ μά-
aliter aisi per Ghristum solum esse accepU possu- νου Χριστού. 
mus. 

PALL. Oplime dicis. 
* CYR. Atque kaec qajdem Sabbalie et neomeniis 
erant sacrificia : c ln mense autem septimo, > i n -
quit, c una mensis, vocata sancta cr i l vobis. Omne 
opus servile non facietis. Dies significationis erit ?o-
bis: et facielis bolocausla in odorem saavitatis Do-
mino, vitulum unum ex bobas, et hircum unum : 
agnos anniculos immaculatos seplem ι Et tres 
quidem decimae similae in vitulum : dus rursum in 
arietem, et singulse in agnos singulos, iis quae i n -
fundebantur proportione consequentibus, oleo, in -
quam t et vino. Nam ex dimidio bin Hebraici, et ex 

ΠΑΑΑ. "Αριστα έφης. 
ΚΥΡ. Καλ ταυτλ μλν ήμΐν ως Ιν γε τοις 1ά6€ατ. 

καλ νεομηνίαις τά Ιερουργούμενα ·ι Έ ν δέ γε μη>\ 
τψ έβδόμψ,» φησλ, ι μικτού μηνός, έπίχλητος αγία 
Ισται ύμίν. Πάν Ιργον λατρβυτδν ού ποιήσετε. Ήμέ-
ρα σημασίας Ισται ύμίν. ΚαΛ ποιήσετε ολοκαυτώματα 
είς όσμήν εύωδίας Κυρίψ, μόσχον Ινα Ι χ βοών, χα\ 
χριδν Ινα, αμνούς ενιαυσίους έπτά άμωμους, ι Καλ τρ£χ 
μέν δέκατα σεμιδάλεως έπ\ τψ μόσχψ, δύο δέ αύ 1x4 
τψ κριψ, χαλ Ιν έφ* έκάστψ τών αμνών , αναλόγια; 
επομένων χαι τών έπιχεομένων, ελαίου τέ φημι χαι 
οίνου. Έ ν ήμίσει γάρ δή τού παρ' Έβραίοις ίν, 

lerlia ejusdem parie, et ex quarta bi liquores B έν τρίτψ τε χαλ έν τετάρτψ ταυτ ί . Τίς δ* h 
νοοίτο τής εορτής ή δύναμις, ύπέφηνεν είχών • 
c Ήμερα σημασίας έσται ύμίν.» Σημαίνει γάρ ήμΐν 
τήν έσχάτην σάλπιγγα, τήν διά τής αγγέλου φωνής, 
ύφ* ή δή πάντες άναστήσονται οί νεκρολ, καλ έγχρ-
θήσονται οί έν τοίς μνημείοις, καθάπερ ήδη χακί· 
πομεν. Προστέταχε δέ καλ έν τή δεκάττ) τού α&τβϊ 
μηνδς, καθ' ήν ή νηστεία, τών σαρκικών επιθυμιών, 
τήν νέκρωσιν, καλ τήν έκ τών επιγείων παθών άα-
φοίτησιν έφ' εαυτή καταγράφουσα, τήν αυτήν htkt 
άποπερχίνεσθαι δείν κατά τδν ίσον τή πρώτη τρόπον, 
καλ δπως άν έχοι τών δρωμένων ή δύναμις χετετ* 
τδν πρέποντα ταίς θεωρίαις λόγον, διαρκώς ιίρήχα* 
μεν. 

ΠΑΑΑ. Μεμνήσομαι. 
C ΚΤΡ. θεσμοθετεί δέ αδ χαλ τίνες Αν γένοινω 

πρδς ημών θυσίαι τή Σκηνοπηγία πρέπουσαι, χαλ 
φησί * « Καλ τή πεντεκαιδεκάτη ήμερα τού μηνδ; 
τού έβδομου τού έπικληθέντος αγία έσται ύμίν. Πάν 
Ιργον λατρευτδν ού ποιήσετε. Καί εορτάσετε αυτήν 
έορτήν Κυρίψ έπτά ημέρας, κα\ χροσάξετε ολοκαυ­
τώματα κάρπωμα τψ Κυρίψ είς δσχήν εύωδίας, τή 
ήμερα τή πρώτη μόσχους έκ βοών τρεις κα\ δέκα, 
κριούς δύο, αμνούς ενιαυσίους δεκατέσσαρας Ά μ ω ­
μοι έσονται. Αί θυσίαι αυτών σεμίδαλις άναπεποιη-

* μένη Ιν έλαίψ. Τρία δέκατα τψ μόσχψ τψ έν\, έπλ 
τοίς τρισκαίδεκα μόσχοις, καλ δύο δέκατα τψ κριφ 
τψ ένλ, έπλ τούς δύο κριούς. Δέκατον δέχατον τφ 
άμνψ τψ ένλ, έπλ τούς τεσσάρας χαλ δέκα αμνούς. 

adhibcbanlur. Quomodo aulem ejus fesli v i t intel-
ligenda sit, declaravit diceng : ι Dies signiflcalionis 
erit vobis. > Nam extremam illam tubam angeli 
voce personanlem significat, ad qoam omnea mor-
tui resurgent, et exciiabuntur qui in monumentis 
sunt, utjam superius diximus. Jusstt etiam nt de-
dmo ejusdem mensis die, in qaem jejumum cadit, 
qao carnalimn concupiscentiarum exsiinctio et a 
terrenis viiiis alienatiodeseribitur, idem saoiflciom 
eodem qoo primo die ri tu periiceretur : ac quas 
eit eorum quae fiebant vis ac signiflcatio, ad eubti-
lioris intelligentiae ralionem accommodata, saile 
jam explicavimus. 

027 PALL. Memini. 
CYR. Decernit ttem qu&nam a nobis faciend» 

stat propria Scenopegue sacriflcia, et a i t : t E l qun>-
todecimo die mensie.40piiim vocatus, sanclus erit 
vobis: omne opos servile non facietis. Et celebrabi-
tis illum feslum Domino septem dies: etofferetis ho-
locaosla Domino boaiiam in odorem suavilatis. Die 
primo viiulos exbobus tredftcim, arielesduos, agnos 
anniculos quotuordecim: immacalalaerunt. Sacrifl-
cia eorum aimila conspersa oleo: tres decimae vitulo 
uniinillistredecknvilulis, etdua? decimae arieti uni 
in iilos duosarietes: et decimassingulas agno oni in 
qualuordecira agnos. El bircum ex caprisunum pro 
peccalo praeler holocauslum perpeluum sacrificia 
eorum et libamina eorum *.» Deinde persinguloa 
diesuno deropto vitulo, sacrificia eodem ri tu ea~ D χαλ χίμαρον έξ αίγών Ινα περλ αμαρτίας, πλήν τής 
deinque mensora flebant. Duo namque arietes, ei 
qualuordecim agni, et bircus unus immolabantur. 
Kaque secundo die vi iul i offerebantur daodecira, 
undecim ierl io, qoarto decem, quinto novem, 
sexlo oclo, eeptimo septem. Intelligis igitur persin-
gulos dies numerum modo vitulorum imminui. Sed 
enmdero numerum tum arietum, tum etiam agno-

όλοκαυτώσεως τής διαπαντδς, αί θυσίαι αυτών καλ αϊ 
σπονδαλ αυτών. > Είτα καθ' ήμέραν ένδς ύπεξαιρο-
μένου μόσχου, τά τής θυσίας έν ίσψ τρόπω τε καλ 
μέτρψ. Δύο γάροί χριολ, καλ άμνολ δεκατέσσαρες, κελ 
χίμαρος είς. Καλ γούν τή ήμερα τή δευτέρα μόσχοι 
προσεκομίζοντο δύο καλ δέκα * Ινδεκα δέ τή τρίτη, 
τή δέ τετάρτη δέκα * χαλ εννέα τή πέμπτη , ύκτώ τή 
έκτη, καλ έπτά κατά τήν έβδόμην. Συνίης ουν δτι 

χαλ 
rum similae quoque ac libaraentorum servari 
καθ* έκάστην, ήμέραν δ τών μόσχων άριθμδς έν ύφέσει μόνος, έν ίσψ γε μήν δ τ ε τ ώ ν κριών, 
μέν καλ δ τών αμνών τά τής σεμιδάλεως, καλ τών έκχεομένων. 

PALL. Quid tandem ea res signiflcat? et quam ΠΑΑΛ. Καλ τί τδ χρήμα, ώ τάν ; Ανθ' δτου δέδή 
cb causam vitult quidem erant initio iredecim, μόσχοι μέν έν Αρχαίς τρισκαίδεκα, έν ύφέαει δέ 

•a* Num. xxix, ι , 2. 1 Nuro. xxix, 42-16. 
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χαθ' ήμέραν ένδς ΰποχλεπτομένου. Κριο\ δέδή πάλιν 
δύο χαλ άμνο\ δεκατέσσαρες, χιμάρου τοίς θύμασιν 
έπενηνεγμένου. 

ΚΤΡ· Δυσκάτοπτος μέν, ώ Παλλάδιε, τών τεθε-
βπισμένων 6 νους, χαλ άμυ5ρδν τή φύσει τδ χρήμα 
έστι. Πειράσομαι δέ ώς Ινι, τδ γε είς νούν ήχον 
ίπείν. Μεθαρμόσεις δέ δ τι πρδς τδ άμεινον αύτδς, 

εί μή κατ* ευθύ δι^ττοιμι τού σκοπού. 
ΠΑΑΛ. Διακείσομαι. 
ΚΤΡ . Έοικε τοίνυν τδ θείον ήμίν χρησμψδημα 

ι τήν τε τών έξ Ισραήλ έν νόμω παιδαγωγίαν, κα\ τών 
διά πίστεως είσκεκομισμένων είς Αγιασμδν Ανατυ-
πούν τήν κλήσιν. Δηλοί δέ, οΤμαί που, τής θυσίας 
τδ αίνιγμα, δτι δύο μέν ήστην κα(ρολ καθ' ούς άν 
νοοίντο πεπαιδαγωγήσθαι πρδς θεογνωσίαν καί είς 
νομικήν πολιτείαν, αί τών Ιουδαίων άγέλαι. Τίνες 
δ* άν εΤεν οί τοιοίδε καιρο\, ή έκείνοί που πάντως 
καθ* δν ήν έτι που Μωσής, Ιησούς τε και κριταλ, καλ 
χαθ' δν οί προφήται μέχρις Ιωάννου τού Βαπτιστού, 
τού χαλ περισσότερον έχοντος χατά τήν τού Σωτήρος 
φωνήν, αποστολής δηλονότι καλ λειτουργίας προφη­
τικής. Άλλ' έν καιροί ς τοίς δυσΊν ύπεμφαίνει τδ 
Γράμμα τδ ίερδν γεγενήσθαί τη/ας ρίου μέν τρίβον 
Ιόντος τήν επαίνου μένη ν έν νόμφ, πλήν ούκ έν ίσψ 
μέτρψ, καλ είσάπαν έμφερεστάτην, δυνάμει τε καλ 
ευεξία πνευματική. Οί μέν γάρ ήσαν τής άνωτάτω 
τυχδν. ής άν τύπος δ μόσχος. Έτεροι δέ αύ, τής ώς 
έν μεσότητι νοούμενης. Σημείον δ* άν γένοιτο που 
χαλ τούδε, κριός. Καλ τρίτοι πρδς τούτοις, τής έπλ 
βραχύ μειονεκτουμένης κα\ ένυφιζάνοντι μέτρψ, | 
καθάπερ άμέλει παρέσται νοείν ώς έν μεγέθει σωματι­
κό) τοίς αμνοί ς. "Η γάρ , ούχλ με ίων μέν μόσχου 
κριδς, ύποκάθηται δέ τού κριού μέγεθος, ό αμνός; 

ΠΑΛΛ. Φημ\, πώς γάρ ού; 
Κ 1 Τ . Ούκούν τής έκαστου ποσότητος, δήλον δέ 

δτι τής έν επιείκεια, τύπος άν είη κα\ μάλα σαφής, 
τά ώνομασμένα τών ζώων. Επειδή δέ τδ προυχον 
Αελ καλ άπόλεκτον, μείον πως έν άριθμψ, τού δευτέ­
ρου δέ καλ τρίτου, σπάνιον γάρ, ταύτητοι τρισκαί-
δεκα μόσχοι, δέκα δέ οί κριοΊ, κα\ δεκατέσσαρες οί 
αμνοί. Επειδή δέ δύο τούς κριούς είναί φαμεν, έν 
διπλψ τών θυμάτων ό αριθμός. Άντλ γάρ αμνών 
έπτά, δεκατέσσαρες οί μόσχοι, δύο γε μήν, οί κριοί * 
ή ούκ είκδς σεπτούς τε κα\ Ιερούς γενέσθαι πολλούς, 
κα\ κατά γε τήν έν νόμψ δικαιοσύνην αύχούντας τδ I 
άμεμπτον; καθάπερ άμέλει περί τε Ζαχαρίου καλ 
τής Έλιζάβετ δ θείος ήμίν γέγραφεν ευαγγελιστής, 

_ δτι ι Ήσαν δίκαιοι αμφότεροι ενώπιον τού θεού, 
πορευόμενοι έν πάσαις ταίς έντολαίς κα\ δικαιώμασι 
τού Κυρίου, άμεμπτοι. ι 

ΠΑΑΑ. Φημί · κα\ γάρ που Θεδς τήν τών Ιου­
δαίων μητέρα κατητιάτο λέγων « Πώς έγένου πόρνη, 
πόλις πιστή Σιών, πλήρης κρίσεως, έν ή δικαιοσύνη 
έκοιμήθη έν αυτή; ι 

ΚΤΡ. "Ην οδν άρα δικαιοσύνη κατά νόμον, καθ' 
ήν κα\ είκδς γενέσθαι δοκιμωτάτους έν υπακοή θεού, 

ί pauciores deinde uno per dies singulos dempio : 
sed arietes eonlra semper dao, ei agni quatnordt»-
cim, birco sacrificiis adjancto? 

CYR. Haad facile, Palladi, borum pneceplorani 
sensus perspici potest: obscunisque revera hic 
locus est: cnilar tamen qooad polero, quod in 
mcnlem venil, exponere. Sed lu corrigas velim, ai 
minns recto cursu ad locum conlendero. 

PALL. Equidem hoc animo ero. 
CYR. Yidelur itaque divinum hoc responsam 

lam Israelitarum institulionem sob legis magiste-
rio, tum eomm vocationero, qai sonl per fidcm ad 
sanclificationem perducli, describere. Significal au-
tem, ut opinor, sacriGcii figura, duo fuisse tem-
pora quibus Judaeoruro greges fuisse ad Dei 
cognitiooem atqne ad legalem conversationem in -
stitatos intelligi possit. 628 Qoxnam porro sunl 
ea tempora, nisi Ula prorsus, primom quo adbac 
Moyses eral et Josue et Judices; deinde quo pro-
pheta? usque ad Joannem Baptistam, qui,juxla Sal-
vatoris TOcem,abondantiorera babuit legationem ac 
ministeriumprophelicQm? Sed in his duobus tcm-
poribus indicat sacra Scriptora fuisse nonnullos qui 
vilae semitam tenerenl lege laudaiam, non eadem 
roensura lamen nec robore magnUudineque spi-
riloali per lotum s imi l i : alii naroque magnitudine 
somma erant, cojas figuram vitulus habet; alii v i -
cissim media quadam pnediti, cujos signum esse ™* 
aries polest; terlii pneler hos paulo adboc roinore 
et inferiore mensura, ut profecto in agnis videre 
licet, 8i corporis magniludinem considererous. 
Quid enim ? nonne aries vilulo minor est, et agunt 
arlete magnUaduie corporis inferior? 

PALL. Fateor, cur enim negem? 
CYR. Ergo animalia, quae commemoraia sunt, 

uniusctijusque magnitadims, quae nempe in v i r -
tute spectalur, fignra; el quidem perspicua sont. 
Sed quoniam quidquid praestat et eicellit, id mi -
nore nomero est quarti secundum et tert ium, 
quippe com raruro sit, hac de causa tredecira v i -
lo l i , duo vero arietes, ac denique qualuordecun 
agni sunt. Ac quoniam duos esse arietes diciraus, 
numerus victimarum duplo major est: naro pro 
aeptein agnis quatuordccim sunt vi tul i , duo tamcu 
arieles. Quid eniro? Nonne par est multos fuisse 
admirandos sanctosque viroe, qui secuDdum justi-
tiam, quae in lege esl, sine querela se esse gloriaii 
possent ? ut profecto de Zacharia et Elisabetb divi-
nas evangelista scripsit: c Erani justi ambo anle 
Deum, incedentes in omnibus mandatis et justifica-
lionibas Domini sine qucrela *.» 

PALL. Fateor: namque Judacorum matrem Dews 
accusavit dicens: c Quomodo facta es roerelrix, c i-
vilas fidelis Sion, plena judicii, in qua juslitia per-
nocta-vit in ea 1 ?» 

CYR. Eratergo justilia secandum legero, ex qna 
parest probatissimos in Dei obsequio fuisse, quam-

' Luc. i , 6. * !sa. i , 21 
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vis l e i non omnino ad saucliticationem consum- Α χσΛ ούχ\ δή πάντως τελειούντος είς άγιασμδν τοΰ νό-
maret. 

PALL. Recte ais. 
CYR. Ergo ut Israelis vocalionem tanquam in 

euminis, mediis et uiGmis significarent, viluli et 
arietcs et agnideniqueDeo immolabantur; 6 2 9 ac 
T i t u l o m m numerus eral in dies paucior, utpote 
cura electi i l l i deficerent in dies, et consequentia 
aeoiper tempora prestantiam probaiissimorumque 
viroram inopia laborarent, ad ipsum usque scpti-
mura tempus, id est, adventum Salvatoris nostri, 
quo landem sabbalismus ille in spiritu, et operum 
cessaiio ad psccatum pertincntiam exstitU. Nam in 
ChrislojustiQcati sumus,cum praesens saeculuna jam 
ad exlremum properaret. Ejusqoe rei figura n i r -

μου. 
ΠΑΛΑ. Ευ Ιφης. 
ΚΥΡ. Ούκούν τήν τοΰ Ισραήλ κλήσιν δποσημαί-

νοντες, ώς Ιν ύπερτάτοις τε κα\ μέσοις, καλ τοίς Ιτι 
μείοσι, μόσχοι τε χα\ xpto\, κα\ μήν χαι Αμνο\ κατ-
εθύοντο'; τψ Θεψ, καλ έν έλΑττοσιν άελ τών μόσχων 
ό Αριθμός, ώς έκλειπόντων Αε\ τών έξειλεγ μένων 
καί τών έν ύπεροχαίς, καλ δοκιμωτάτων, τήν στεΑνιν 
νοσουντος άελ τοΰ καιροΰ, καλ μέχρι της έβδομης, 
τούΥ έστι, της τοΰ Σωτήρος ημών επιδημία;, καθ' 
δν ό σαββατισμδς έν πνεύματι, καλ κατάληξις ίρ-
γων τών είς Αμαρτίαν άνέ^υ λοιπόν. Δεδικαιώμεθχ 
γάρ έν Χριστψ, καταρρέοντος ήδη πρδς τέλος ττΰ 
παρόντος αίώνος.Σημείον δ* άν γένοιτο καλ τούδε πα-

est, quod in extremo totius hebdomadse loco ^ λιν, τής δλης ήμΐν εβδομάδος ώς έν έσχάτοις τδ Σαδ· eum 
Sabbatum est collocatam. Eapropter sapienti ra-
tione velerum qaidera sacriflciorum oblationem us-
que ad Sabbalum perducit, ia eoque sistit: nimi-
rum vocationera illara legis, illique consenlaneom 
sacrificandi ritura,et c conlrario ritum alium,qai in 
Chrislo perficitur, infert dicens: < Et die octavo ex-
odiam erit vobis: omne opos servile non facietis h i 
eo; et offeretis holocausium hosliara in odorem sua-
vitatis Domino,vitulum onum,arietem unum, agnos 
anniculos septcm iinmaculatos. Sacriflcia eorum et 
libamina eorum vitulo et arieti el agnis, juxta no-
merum eoruin, et jaxta judiciam eorum,et bircutn 
de capris unum pro peccato, praeter holocaastum 

βατον κείμενον. Ταύτητοι σοφώς ίστησι μέν δ νόμος 
φησλ μέχρι τού Σαββάτου τών αρχαίων θυμάτων τήν 
προσχομιδήν, τούτ* έστι, τήν έν νόμψ κλησιν, χαλ 
τήν κατ* αύτδν ίερουργίαν, άντεισφέρει δέ ώσπερ 
τήν έν Χριστψ λέγων · ιΚαλ τή ήμερα τή δγδόη, εξ­
όδων Ισται ύμίν. Πάν έργον λατρευτδν ού παύσετε 
έν αυτή, χαλ προσάξετε ολοκαύτωμα κάρπωμα είς 
όσμήν εύωδίας τψ Κυρίψ μόσχον Ινα, χριδν&α, 
Αμνούς ενιαυσίους έπτά άμωμους. ΑΙ θυσίαι ενούν 
xal αϊ σπονδαλ αυτών τψ μόσχψ καλ τ ψ χριφ χαλ 
τοίς άμνοίς χατά άριθμδν αυτών, κατά τήν av*jxo> 
σιν αυτών, καλ χίμαρον έξ αίγών Ινα περί αμαρ­
τίας* πλήν τής όλοκαυτώσεως της διά παντός. ΑΙ 

sempiternum. Sacrificia eorum et libamenta eo- £ θυσίαι αυτών κα\ αί σπονδα\ αυτών* ταύτα ποιήσετε 
ΠΙΠΊ. Haec facietis Domino in festis vestris prater 
vota vestra et spoDtanea vestra, et bolocaueta ve-
slra, elsacriGciavestra, ei libauikia vesira, etsa-
lularia veslra \ ι Audis legem aperte dicentem: 
t Exodium est. > Nam ille in ombris cultus et illa 
in Ogura insiitutio oclavo die exccssit, quo die re-
vixit Christus, et circumcisioiiis in spirilu tem-
pus advenit. Exclusa est enim vetos Ula Tocatorum 
lnrba, quod infidelitalis crimine laboraret, et e 
regione qaodamrnodo exortus est novus populus, 
qoi gpirituali robore insignis esset: id enim est 
vitulus, et perfecte probatus, olqui jam plena sit 
SRtatc, id enim signiGcat aries, et illius in Cbristo 
infanlix atqoe innocentiae eximia pulcbritodine 

Κυρίψ έν ταίς έορταίς ύμων, πλήν των ευχών υμών, 
χαλ τά εκούσια ύμων, καλ τά ολοκαυτώματα υμών, 
καλ τάς θυσίας υμών, καλ τάς σπονδάς υμών, χαλτά 
σωτήρια υμών. > 'Ακούεις τού νόμου λέγοντος έναρ­
γώς* c Έξόδιόν έστιν; ι Έκβέβηκε γάρ ή ώς έν σχιαίς 
λατρεία, χα\ ή έν τύπψ παίδευσις, κατά τήν όγδόην, 
καθ' ήν άνεβίω Χριστδς, καλ τής έν πνεύματι περι -
τομής είσπέπαικεν ό καιρός. Έξεχλείσϋη yxb* *1 
αρχαία τών κεκλη μένων πληθύς, έγκλημα νοσυύαα 
τήν άπιστίαν, άντανέφυ δέ ώσπερ λαδς ό νέος, χαλ 
διαπρεπών μέν ίσχύί πνευματική, τούτο γάρ δ μό­
σχος, ευδόκιμων δέ τελείως, ώς έν ηλικίας πληρώ* 
ματι, τούτο γάρ ό κριδς, τής δέ έν Χριστψ νηπιότη-
τος καλ ακακίας τδ έξαίρετον κάλλος, τοΰτο γάρ 

praedilus, id quod agno designator, si etiam nu- D δ Αμνδς, εί κα\ έν πληθύί νοοίτο τή τελειότατη. Τδ 
rnero peiTectissiroo spectetur. Nam quod ait se-
ptem agnos esse,id prorsue significat. Sequitur enim 
hircus quoque. Nam in Cbristo per fidem commen-
datnr ct probatar una com eo in odorem suavilatis 
ad Deum ascendens, u l saepe jam diximus. 

PALL. Ita se res habet. 
CYR. Caeterum in Christo nos Sabbatum acturos 

esse ad requiem pervenientes, 6 3 0 c u m & mun-
danis studiis cessatenrous, neque terrenas curas 
adbuc patiemur, sed potius in Domino, sicut scri-
ptum est 8 , dcleclabimur, possessioneroque apud 
eu.B egrcgiam habebimus, declarat cum in Levi-

γάρ είναι λέγειν έπτά τούς αμνούς, τοΰτο που πάν­
τως ύποδηλοί. Έπεται γάρ χα\ ό χίμαρος. Έ ν Χρι­
στψ γάρ ευδοκιμεί διά πίστεως, είς όσμέρ ευωδιάς 
άναβαίνων τψ Θεψ, καθά πολλάκις είρήχαμαν· 

ΠΑΛΛ. ΤΟδε έχει. 
Κ1Ύ. "Οτι δέ σαββατιούμεν έν Χριαχεμ, κατ*· 

λύοντες είς άνάπαυσιν, δςά γε τούδείν σττουδασμΑ· 
των ημάς κατάληξα ι κοσμικών καλ γεωδεατέρας 
φροντίδος ούκ άνεχομένους έτι, κατατρυφίύντας δ% 
μά)λον τοΰ Κυρίου, καθά γέγραπται, καλ χλήρον 
έχοντας παρ' αύτψ τδν έξαίρετον, σαφηνιχί λέγων έν 

k Num. χχιχ, 55-39. · Psal. χχχνι. 4 · 
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τψ ΛευΤτικώ πρδς τδν Ιεροφάντην Μωσέα* ι Λάλη-Α Uco Moysi rerum sacrarum doctori, dicit : t Lo-
σον τοίς υίοίς Ισραήλ, καλ έρείς πρδς αυτούς· Έάν 
είσίλθητε είς τήν γήν, ήν έγώ δίδωμι ύμίν, καλ άνα· 
παύσητε τήν γήν, ήν έγώ δίδωμι ύμίν, Σάββατα τψ 
Κυρίψ · Ιξ έτη σπερείς τδν άγρδν σου, χαλ Ι ς έτη τε-
ρείς τήν άμπελόν σου, καλ συνάξεις τδν καρπδν αυ­
τής, τψ δέ Ιτει τψ έβδόμψ Σάββατα. 'Λνάπαυσις 
Ισται τή γή υμών, Σάββατα τψ Κυρίω. Τδν άγρδν 
σου ού σπερεις, χαλ τήν άμπελο ν σου ού τεμείς, χαλ 
τά αυτόματα άναβαίνοντα τού αγρού σου ούχ έκθε-
ρίσεις, χαλ τήν στα φυλή ν τού αγιάσματος σου ούχ 
έχτρυγήσεις, ένιαυτδς αναπαύσεως Ισται τή γή , καλ 
Ισται τά Σάββατα τής γής βρώματά σοι, κα\ τψ παι­
δί σου, καλ τή παιδίσκη σου, καλ τψ μισθωτψ σου, 
κα\ τώ παροίκψ τψ προσκειμένω πρδς σέ * καλ τοις 

qoere filiis Israel, et dices ad eos: Si ingressi faeri ~ 
tis in terram, quam cgo do vobis, requiescere facielis 
terram, quam ego do vobis, Sabbala Domino. Sex 
annisseres agrum tuum,etsex annis potabis viiera 
tuam, el colliges fructuro ejus: anno aulem seplimo 
Sabbata; requieseriilerneveslrae, Sabbata Domino: 
agrura tuura non seres, elvitem tuam non pulabis; 
et quae sponte nascunlur in agro luo, non demeles; 
etuvam sanctiOcationis luaenon vindcmiabis; annut 
requietionis crit leme, eterunl Sabbala terracibus 
t ibi et servo luo, et servae tuae, et mercenario 
tuo et inquilino, qui applicatus est ad le : et jumen-
lis tuis, et bestiis quae sunt in lerra tua, erit omne 
quod nascetur ex eo in escam. Et nunierabis t ibi 

/τήνεσί σου, καλ τοίζνθηρίοις τοιςέν τή γή σου Ισται D scptem requieliones annoram, septem annos sep-
πάν τδ γέννημα αυτού είς βρώσιν. Καλ έξαριθμήσεις 
σεαυτψ έπτά αναπαύσεις ετών, έπτά έτη έπτάκις * 
καλ Ισονταί σοι έπτά εβδομάδες ετών, εννέα κα\ τεσ­
σαράκοντα έτη. Καλ διαγγελείτε σάλπιγγος φωνή έν 
παση τή γή υμών, έν τψ μηνλ τψ έβδόμψ τή δεκάτη 
τοΰ μηνδς. Τή ήμερα τοΰ ίλασμού διαγγελείτε σάλ-
πιγγι έν πάση τη γή υμών. Καλ αγιάσετε τδ έτος, 
τδν πεντηκοστδν ένιαυτδν, καλ διαβοήσετε άφεσιν έπλ 
τής γής πάσι τοίς κατοικοΰσιν αυτήν. Ένιαυτδς αφέ­
σεως σημασία αύτη Ισται ύμίν, καλ άπελεύσεται εϊς 
έκαστος είς τήν χτήσιν αύτοΰ, καλ Ικαστος είς τήν 
πατριάν αύτοΰ άπελεύσεται. » Συνίης ούν δπως 
άρουν τε καλ σπείρειν, καλ αμπελώνων είναι μελε-

tiee; e t e run l t ib i septem bebdomades annoruio, 
qaadraginta novem anni. El annantiabitis vooe tubaj 
momni terra veslra; el mense seplimo, dccimodie 
meobis, die propitiationis,annuiaiabilistuba in omni 
terra vesira. Et sanclificabitis annum, quinquagesi-
mura annam : et clamabitis remissionem in terra 
oninibus habitanlibus inea.Annus remissionis signi-
ficalio bsec erit vobis, et revertetur unusqui&que 
in possessionem suara et onusquisqne in fanii-
liam suam revertetur ·. · Intelligis igitur per-
mittere quidera legem, ot aretur ac seratur, et 
vines excolantur ante annum sepliraum. Septimo 
auiem, ut earum rerum cura levcmur, precipcre: 

δωνούς έφίησι μέν δ νόμος, πρδ τής έβδομης; 'Ανεί- ^ relaxaraur enim, curo in Christo Sabbatum agimue, 
σθαί γε μήν τής έπλ τούτοις φροντίδος προστέταχε 
κατά τήν έβδόμην. Άνιέμεθα γάρ σαββατίζοντες έν 
Χριστψ καλτών επιγείων άποστήσαντες τήνφροντίδα, 
καλάποφοιτώντες είσάπαν τών είκαίων περισπασμών. 
c Έ π τ ά εβδομάδας ετών, · τούτ* έστιν, αίώνας τών 
αίώνων,έφ έτοίμοις τεκαλ προκέιμένοις διατελέσομεν 
άγαθοίς, δήλον δέ δτιτοϊς παρά θεοΰ καλ πνευματικοίς 
έντρυφώντές τεκαλ έορτάζοντες. Καιρδς γάρ αφέσεως 
Ισται πάσιν ήμίν τοίς άνά πάσαν τήν οίκουμένην, δ 
έν έσχάτοις, δτε χαλ έκαστος είς τήν εαυτού δραμείται 
χτήσιν, τούτ* έστιν, είς τδν αύτψ πρέποντα κλήρον, 
χαλ έκνεμηθέντα παρά Θεού. Διαφορά γάρ ώσπερ 
έστλ της τών αγίων ζωής* ? ούτω καλ γερών, αναλό­
γως τοίς έκαστου κατορθώμασιν έπιμετρούντος Θεοΰ 

et a terrenis rebus curam abducimus, et a vanis 
dislractionibus prorsus recedimus. «Sepcem beb-
demadas aimorum, ι id est, per saeeula seeculo-
rum : bonisque perfruemur paratis et in promptu 
positis, nimirum ils quae a Deo dabuniur, bonisqae 
epiritualibus obleclabimur, ac festum agemus. Nam 
extremum illud tempos remissionU eri l omnibas 
nobis, qai ubique lerrarum sumus, cura unus-
quisque ad suam 6 3 1 possessionem, id est, ad 
convenientem sibi sorlem a Deoque sibi iribulam 
revertetnr. Ut enim varia sunt sanciorum vitas ge-
nera, sic item pramiorum erunt, cum pro unius-
cujusque gestoruro ratione Deus retributionem ad-
metietur. Meminit etiam tub« , qwe haec commoda 

τήν άντέχτισιν. Διαμέμνηται δέ καλ τής τά τοιάδε β annunliabit. Nam nostri sabbatismi, ejus nimi-
διαγγελλούσης σάλπιγγος. Καιρδς γάρ ήμίν σαββα-
τισμοΰ, ως έν Χριστψ δηλονότι, καλ μήν καλ αφέσεως 
τε χχλ κληροδοσίας, ή διά σάλπιγγός τε χαλ αγγέλου 
φωνής έσομένη κατά καιρούς έκ νεκρών άναβίωσις, 
έν ή καλ ή λαμπρά τών αγίων πληθύς, άκούσεται λέγον­
τος τού Χριστού* ι Δεύτε, οί ευλογημένοι τοΰ Πατρός 
μου, κληρονομήσατε τήν, ήτοιμασμένην ύμίν βασι­
λείαν Απδ καταβολής κόσμου, »ής καλ ημάς γένοιτο 
τυχείν χάριτι καλ φιλανθρωπία τού Κυρίου καλ 
θεοΰ, καλ Σωτήρος ημών Τήσού Χριστού, δι 'οί καλ 
μεθ' ούτψ θεψ καλ Πατρλ ή δόξα συν άγίψ Πνεύματι 
νυν καλ άελ καλ είς τούς αιώνας τών αίώνων. Ά μήν. 

rum qui in Christo celebratur, remissionis quoqoe 
et possessionum reddilionis tempus, illa est e 
mortuisresurreclioper tubae significalionem etvo-
cemangeli sno tempore futura, in qoa pneclarut 
nie eanctomm coetae aadict Gbriuum dicentem: 
c Venite, benedicti Patris mei, possidete paratum 
voble regnora a conslitotione mondi T . ι Quod u t i -
nam assequi nobis conlingat gratia el benignilate 
Domini \)oi Salvatorif nostri Jcsu Christi, per 
quein, et cuiu quo, Deo el Tulri gloria cum saiicU> 
S[>iritu, nunc et semper, ei io saecula maUQrum. 
Aroen. 

' Levit. xxv, 1-11. T Matlh. x\v, 34. 
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λ Cyrillo in libro Deadoruiiont tn spiritu et veritate citata, in quibus erat dignum aiiquiJ 
quod adnoteretur. 

Ex editione Latina Ant. AgeUii. Romcs 1588 fol. 

Revccatur Leclor ad paginas edilioois Auberli qoao typis graodioribas exprectimnj. 

Pag. 23. fanilas enini e$t mera hujHSvita} duten-
tio. Disteiuionis vocabulo usus sura ut Scripturae 
vocem retinerem, quae ex antiqua LXX Interpre-
lum editione in Ecclesiasie legilur capite pnroo, 
Hanc distentionem pestimatn dedit Deus JilHs hotni-
num, etc. Graece LXX et Tbeodolion περισπσσμδν 
iranstulerunt, Symmachus άσχολίαν, occupationem; 
eadem voce usus SUTO, fol. 34. 

Pag. 24. Et comederunt antequam irent cukitum. 
Haec verba anteauam irent cubitum ab imperito l i -
brario puto adjecta fuisse non a Cyrillo posita; nain 
el ineptum sensum faciunt, et raanifeste ad sequen-
tia pcrtinent, ut et i n Hebraicis libris eet, et in 
Yulgata editione, et dodum in Gnrecis Veieris^ Te-
etamenti libris nos ipsi correxiroos alque dislinxi-
mus, Επεψεν αυτοίς κα\ Εβαγον, deindeex alioprin-
cipio πρδ τοΰ κοιμηβήναι δέ, etc., nolui tamen quid-
qoaro immutare» u l fidem inlerprelis aenrarem. 

Pag. 28. Dei fortet α terra vehementer elevaii 
$unt. Hunclocum psalmi XLM sic transtuli, quia sic 
illum Cyrillus legit, ei distinguit, et inierprelalur. 
CaHerum quod Dei fortes d ix i t , id omnes Grseci, 
DOO modo Cyrilli, sed etiam Veteris Testamcnti 
codd. babent, sed hi dislinctione variant : nam 
aiiqui sic distinguunt, οί κραταιοί τής γής, forte$ 
lerr<e, ut eit, Det forte* terrce; aliqui ste, του Θεοΰ 
ol κραταιοί. Deinde, τής γής σφόδρα έπήρθησαν, Dei 
fortes, α terra vehementer eievati sunt. Hanc distin-
ctionem aequilur B. Cyrillus, ut apparet non modo 
ex boc loco, sed etiam ex aliis nonnullis. Priorem 
illam retinuit Psalterii Latinu» interpres, quam non 
modo non improbo, sed etiam roagis probo. Nam et 
cuin Hebraeo magis congruit, Η eam caeteri inter-
pretes tenueruni. Sed si illam hoc loco posuissem, 
lotam auctoris sententiam periurbasaera atque ob-
acurassero, quod interpres ejusdem auctorisin Evan-
g*lium B. Joannis, lib. x i , cap. 29, fecil, ubi Cyril-
lus eodem modo verba psaimi distioguit et inter-
prelatur. 

Ibidem. Sedcum attuliuet ad eos Baruch Jeremia 
terba. Et nuper concilium Tridenlinum, et fcre 
omnes Palres luin Latini tum Grseci canonicum l i -
bnirafatentur,quodsi qui illum proJeremia citant, 
ct i l l i ascribunt, ut Athanasius in Synopsi el Augu-
stinus libro Contra Faustum X I I , cap.43, et De civi-
tale D«, libro xvm, cap. 33, et B. Aiobrnsias cura 
aiibi lura libro primo De flde, cap. 2, et De pasnt-
tentia primo, cap 8, et B. Joanncs Gonstantinono-
li t . in psalm* CXLVH, hoc ideo dixeronl, quia a Je-
reniia dicUtum, a Barucb excejptum putarant, ut 
manifesle apparet in his CyrilU vetbis, qui verba 
Jeremiae a Baroch allata dicit. Lalina etiam Ecclesia 
sic censuit, cum in Sabbati sancti soleinni oflicio 
Jectiones de qualoor majoribus propbetis Jcgrndas 

Eublice eanxit, et pro Jeremia? libro e propb^tia 
aruCh leclionem poeuit : Audi, hraet, mandata 

viUB, elc. 
Pag. 57. Et ubi ego «nm, illic et minister meut 

$it. Έχεί κα\ 6 διάκους 6 έμδ; Εστω. Sic legit Cy-
ri l lus; non cnim praedicenlis, fedjubentis verba 

esse inlellexit, ut apparet. Sic in libris CjtM Gr& 
cis scriptura inveni; neqite tamen aiteram leetjo-
nem improbandara jpoto, quae el in impressb on> 
nibut Graecis Novi Testaroenli libris, et in edrtioae 
Latina invenitur, illic et minister meus erit. Sed 
etiam banc Cyrilli leclionem probavernni Laiki 
Palres, cum illam publice In ecclesiis decanlaa-
dam censuerint, ut apparel in Breviario Romano, ifl 
coromuni unius martyris, anlipbona ad LaaAst 
quarta. Eam Cyrillus in aliisqaoque libri» bocmoAi 
citat, ut io Commentarns ,in Joannem^ lib» nr, c SA 

Pag. 65. Omnis aloria filia regis E*eto*.)Lna 
quomodo Cyrdlus sic legai, quomodo eiiao 
gitnrin Vaticano Testamenti Yeteris codice. Ιϋφη 
non temere id factum puto, ted etm im* 
prelem, qui Hesboo Hebrxam vocetu irifffiu* 
puto sic in aliquo Hebraeo codice legisse ,«Wύη 
codd. et fere omnes hoc lempore babeni mtfcd-
80th> neque vero i l l i codd. qui legunt έξ ίψη*»> t 
cogitationibus, u l B. Hieronvmus In aliqtiibes « k -

Sisse testaiur, aliud in tlebneo legisse intefprckn 
eroonstranl, quam Hesebon; ea enim n e b m t a i 

έννοιαν revera significat. Cseiej*ora quodail Cynllos 
signiflcare Εσωθεν, id non Hesebcn aigQificat, ied 
vox, qose preecessil, penima. 

Pag. 84. Dei (ortes, α terra tehementer tU**ti 
sunt. Jam de hoc loco psal. Lxxrv dtciam est supn. 

Pag. 85* Extende manum tuam ad mare, ti vcca 
illud. Graeci codd. Gyriili babebanl ξ^ρανον αυτήν. 
sicca illudy ut transtulimus. Sed BioJjaGnecaorajiia 
[&ήξον αυτήν tcinde, seu perrumpe iliurt, 

Pag. 96. Et auxit SatomonaUart po*for, qnieexi-
guum erat prius. Haecverba neqoe\uRebnbnxv^afc\A 
editione Latina sunt. Habentea umen L n C ; a e / 

2uiddam simile babetur leriioRegum, cap. τ η ι . prop 
nero; unde puto LXX sampsisee, aai ex xeUitu 

iradilione adjecisse. 
Pag. 99. Quoniam debel in tpe araru oror», Λ 

triturans in spe partlcipandi. Μufta loca mtki In aa-
tiqaomm Gracorum Patrora libris de ScHptotit 
prolala, qua3 cum edilione Latina TesLamenii No?i 
conveniant magis quam cum iis Gnecis, axut dr-
cumfemnlcr; velat hic locus est. Cum emtn rvk 
gati codd. Graeci babeant, δτι έττ' ΙΧτζίΰ όφεΟε; 
άροτριών άροτρων, κα\ ό αλοών τής ελπίδος αντον 
μετέχειν, quoniam in spe debel orans arare% Η in* 
turans $pei suce particeps esse, Cyrillus com Latioi 
editione congraenuus, οτι οφείλει έπ* έλτιίδι β Αρο­
τριών ά ρ ο τ ρ φ , κα\ δ αλοών έπ* έλπίδ ι τοΰ με* 
τ έχε ιν, etqui arat iifypcparticipanditsea frmctupa* 
cipiytdt. Sic etiam citat, fol. 130, ex quo appjrrt 
quamteroerea nonnullis Latina editio reprebeoda-
tur, quae e Graecis libris pnestantUieiinjs c t emea-
daiissimis in Laiinam linguam tnmdata e s i Ean-
dem Iectionem scquilur B. Augostinus in Joannc* 
tract. v. 

Pag. 100. Et vos impteU nunsuram patrum *-
itromm. Sic babet Latina vulgata editio Testametf 
Novi. GsteruiD nonnulli Gyrilli codd. G r a x i bab^ 
bant, impttmti*, πληρώσατε. Noiu: a u t e m qutA> 
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qiuundeconsucuLalinalcciione mulare, cum esscnt 
eiiam qui haberent, έπληρώσατε, quarovis allera le-
ctioad Gyrilli senlemiam comniodisslma ait. 

Pag. 168. Ad hctc omnia snmentes scutttm fidri. 
Locus bicv qui csl in epist. ad Ephesios cap. v i , duo-
bus modis a Patribus legilur, uno modo, έν πασι, 
rn omnibut, quomqdo translulit vulgalus interpre^, 
et legitor in Graco Yaticaiio Teslamcnli Novi co-
dice, quomodo etiara legil Meihodius roartyr apud 
Epipbanium, et Naztanzenus jn oratione praeoenip 
Gregorio Nysseno. Aliera leclio esi quam sequitur 
Cvrillus, el vpljjati Graeci codd r, έπ\ πάσι, £ μ » le-
c|io eam sentenuampotest habere: PostQmnifi arma, 
qiia? sumenda dixi, sumite lanquam novissimam ar-
niaturam scutum fidei.' 

Pag. 198. $t quinque tnodo ibi euent pii aique probi 
homines. Grace esi, εί πέντε τινές είεν έν αυτή 
δσιοι καλ αγαθοί. Paulo aliter accepit atqoe in Ge-
neaj cap. mriii posilum sit. Non eniin si quinque 
ffjerint vir i jueli in Sodomis, ideo reliquis condona-
iurtim se dixit Deus, sed si a quinquaginla quinque 
aefuerint. Sed ad id quod efficere vult Gyrillus id 
panri xefert. Salis eoim habuit ex boc loco illpa 
probarc, propter justorom merita, quamyis longe 
pauciorura, peccatoribus, lipet mpllp,' plqribns, poe-
nas condonari. 

J*ag, 118. Jam nerUcli estit. Sine tiobit regnattis. 
Siclegit buncB. Λιι ί ί lcrcum Cyrillue, ήδη τετελειω-
μένο'Λστέ · χωρίς ημών έβασιλεύσατε, quod in ca?-
teris Graecis est, ήδη κεκορεσμένοι έστέ, Jam satu-
f ati atis. 

Pag. 126. Benedicti no$ α Domino. Ημείς pro-
pul dubio legit, eamque lectionem adbuc mplli i m r 

pressi codd. nabeut, et Val. cod.; sed vtylgala L a r 

iina cdilio verius, Benedicti »ps, ut ellam' Hebraeiis 
codex babet; ac facile fui | inprsco e$ ύμείς facere 
ημείς, propter vocis simililudinera. 

Pag. 139. On}nfa potsum in eo qui me confortat 
Chmfo. Et in ν i ib . bujus operis ad banc moduqs 
c iu t , fol,148, ut iropressi codd. Testam. Novi Graeci 
Ijabent; Lalina editio noa babet Chruto. 

Pag. 158. Omnet traham ad me ipsum. Sic f y r i l -
)u8 legit hoc loco, et l ib. x, bis, et x i , et Ignatius \n 
epist. ad Smyrnentes. l A l i n u s inlerpres, omitta. 

Pag. 184. Vo$ ex patre vestro diaMo eitis. yocera, 
veilro, edilio TulgaU non babei, ne Gra^cos qoidem 
Vaticanus Testamenti Novi codex. Sed qqia erat in 
Graeco Cyriin codice, illam pospi, pra^erfim quia 
et aliiGntepi Patres^clegunt, ulClemens Alexpn-
drinps Strcmatum l io. i . 
' pa^. 2ή4. Jfwho paiurjpw meiiores e$ti$ vot. ^x,-
pressi quomodo prjecOS Cyril|i codex habebal, πολ­
λού στρςυθίων διαφέρετε ύμείς. Alleram lcptionem 
roinime improbo, fnulti$ paueribui, etc, qoae in 
plerisqae praecis invenitur, πολλών στρουθίων, ^lc. 

Pag. % 12. Quod autem hi$ abundantint e$t9 α d|'e-
bolo est. Cyrilli liber sic habet, τδ δέ περισσδν τού­
των, έχ τού διαβόλου εστίν. At l i b r i i e r e omiies 
Gracci babent in B. Mattbaei Evangelio, έχ τού ποτ 
νηρού έστιν. Aut iailur sic Jegit pt ιαίβιμίΒαΒ, aui 
φδν πονηρδν diabolom inlellexil, 

Pag.238. Munut quod exnutfyprpderit. \}i Gjr 
•rilli eipositip cum B. Mattb»^ loco citalo convenj-
reti nepesse ftiit ot verbum «le i lmerempe, tt cuip 
ιη Latinosit, Munu$ quodcunqne e$t ex me9 tibi p/o-
derity fecimus, tfunu* quodcupque ex nu tibi p i ^ e -
n i . Ut autem CyriMj expositio cjarior fiat, anjmad-
vertendum est in G r ^ o m legi, δώρον, δ έάν \ξ 
έμού ώφεληΟής. pbi illu<) jntelligenduro e§t, noraen 
δώρον tnunui, cum sine articulo sil, praedipati }o-
cum, quamvis ordji^ 4 pries collocatum sit, tepere; 
deindeqiKB seqiiunlur, δ έάν έξ έμού ώφεληίής, qupd-
eunque ex me tibij)roderitf\\ce subjecli esse; ilaque 
si quis vclit proposilionero totam ct enuntiatum 
aimpJid onjine profeiTe, sic dicct : Quodcunqoe ex 
roe tibi prodcrit, id lotum est munus, bocesl, 
quodcanque cx ineis rcbus in tuam utilitaicm sump-
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seris, id monue ac Beo consccraluro esi : iiaque de 
sacris rebus Iraudas, el sacrilegium commitiis, ai 
quid inde in tuos osns acceperis. Eodem quoqug 
roodo hunc lociim exponil B. Ambrosius Jib. VIP in 
Evangetium B. Jjtcw : Cnm, inquit, peia/ aliquid ad 
iumptum egens pater aut mater α /i/tp, gpia legem 
timens, excutationem nondandi requirit; dicerejfolet, 
Munus esf, qupd ex me tibi prpderit«I dkatam. 
ueo pecuniam pater rcligiosvs accipere formidet. 
Eodem quoque inodo? Cyri»lu$ bunc locum exponii 
libro bojos opens eexto decimo. 

Pag. 242. Spiritut $anciu$ nondum eraty quia Jet*4 
nondum erat glorificaUu. Hoceodem jnodo rilatur 
bic locus Jib. ix hujus operis. Latina editio balte^ 
Sjriritus nondum trat dalus, elc., quam cliam lcr 
ciionem libenler amplector AC veneron. Sed yoluj 
transferre quod GyrilUis babebat m Graco. Neque 
vero alium sensuui debet autpolest babfre haec 
leclio, quambabcat editio |,alina; non enim d£ Spi-
rilus sancti pcrsona aul esscntia inldligi poirsi, 
alioqoi quomodo nondura anteChristiglorificalionrni 
Spintussanctus crqt, (jui, lesie Gabriele, in illin.s 
)ncarnatfone jn Yirgine superveneral? S«d Viir)i^ 
pro Joci ralione iritelljgenda sunl. DixeratDoininjis, 
ae venlre credentiuni in &e iore ul fluniina aquâ  
vivaeprofluercnt; declaravit cvangelista mox qtiiti 
illae aquae, quidve prolluemia flumina eoeent. Ifoc 
autcm, inquit, de Sptritu dixit, quem accepturi eranf, 
credentes tn eum. Si igilur fluniina de venlre pro-
fluentia, linguarum pnedicalionisque donnm pcrjpi-
tur, non Spirilus sanc[i pssenlia (neque cnimde 
homini|m cprdjbus ^pjritus sanclus tluctrt, absjl) 
i't Sjiirilus vpcalur rjiiMiMnli Jlmnίΐίίπιι dc cord^ 
JQuentipih redgndantia fqux nondum erat,quia non-
dum J^sus iM-;ii gloriricalus : cnm igitur Spiritus 
nondiim essc diciLur, eju^modi linguariim donjini 
nondum esse, relle inlclligiiur. Nequc voro solus 
est inbac lectione Cyrillus, nam sic antc illum legjf. 
Dionysius Alexandrinus in Fpisloja ponlra Pauluin 
Samosatenum, et B. Joannes Chrysostomus hojn. ||| 
Evangeiium S.Joan. 50, ubi lamep ail subajidiep-
dum essc, datus; quem sequunLur Jheophylacius pt 
Eulbymius. I i i i : n n efjjtionem pitai Ambrosius l i -
bro ZJe Bommcm mcarnqtipnis sacramento, cap. 6 , 
eamque confirmat Yalicanus Novi Testamentj cod^x 
aniiiinissiiiius, .inqun sic legilur, ούπω γάρήν Ιΐνεύ-
μα άγιον δεδομένον ort Ίησον.ς ουπω έ$ο£χσθη. pop-
iinn.tt otiani AugiJsLinus pluribus locis, librp De Jri-
nitate quarlo, cap. 20; traclaUi in Evangclium (i. 
JoannU ιιι el L M I I ; tibro Octogxnta trium qmr^uo-
num q. 62. 

Pag. 286.. Simitft est hominl diviii. Ediljo ^alina 
babel, fwmini patrifamilias. Gra?ci omnes, qups y i -
dere polui, babent, άνθρώπω οικοδεσπότη qqod 
crnn Lalina editione conTenit. Grederem Cyrillpm 
iion lam verba tenui^Sf, quajn s^nsi^m, nisi vido-
rem eliam libro bujus opcris decjmo septinipp. 61 i . 
oamdem lectionem secutum essc, ΐ« Evang- B. 
Joannis ljb. m, cap. " i . ct lib. ix, cap. 23; ubi la-
men jnlerpres posuit paierfamilias, cupn tanien e 
conscqucnlibus verbis agiioscalur Gyrilluni scrip-
sis&e, dmtem: quod jdcni fecit lib. | , cap. 19. Hoc 
eo acruniLiiis adnoUndujn putavi, ut ex ^odem cha-
ractere iormaqge tcsliinoniorum sacrx Scriptunc 
idem auctor bomm Ifbrorum depreb^nderelur. 

Pag. 308. Corpins autem aptasti mihi. Nunctnedi-
tione ν:ι]-;ιΐ;· Ι.,ι;in;i lerilur, Attres autem perfechtt 
mihi; qqod siinc a B. Hieronymo ex recentiori He-
bneo emendaium noscin, prqe^ertim c;irn in epjstola 
ad Sunjam ct Freiellam nibil de" hpc loco dixcrjt. 
Non autem puto illas femjnas cum ιη rebjis mulio 
minoris momcnii adeo dili^entos fuprint, hunc lo-
cum neglcctnras fuisse, Μ illum in Psaltcpoa R. 
Hicronvnio omcndato alitcr legissenl, quam easet 
in prns.Tlim rnni illiim ab Apostolo sic ri la-
tum vidercnl, ul i l l i vcrtcrani. Igitur ad hunc mô -
dum ol Apostolus, ut d i \ i , citat, ot omnes libjrj 
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Greci babenl, et Patree omnes u m Laiini (de 
vcluslioribus loquor) quam Grseci utuntar. Quod 
aulem nanc habct Vulgata edilio, ex aliorom recen-
tiorom inlerprelum translalione raanavit, qui Irana-
lulerunl, ώτ(α δέ κατηρτίσω μοι. Ga?terum ne quis 
Hebraeos libros cum legeril, pulet male a LXX ver-
aom esse σώμα δέ κατηρτίσω μοι, hoc est, corput 
autem aptasti mihi9 cum in Hebraeo sit, 'b ΓΓΌ pN, 
is admonendus esl LXX non sic legisse, sed non 
louHum dissimilibus lilieris alia verba iu suis Ile-
braicis codd. babaisse in bunc modum, TU^ 03ΠΓ. 
Latinis litleris similUudinem indicabo u i polero. 
Qui translulerunt, Auret perfechti seu foditti miki, 
bi in Hebraeo legerunt, ozen charita li; LXX vero 
legerunt, extem conantha / i . Haec dixi ne lcmere 
LXX reprebendendos quiepiam polet, ubi ab He-
braico di&senlire viderit. 

Pag. 309. Super omnem qui dicitur Deu$9 aut quod 
eolitur. Graeci codd. nunc habent έπ\ πάντα λεγόμενον 
βεδν. Sic eiiain lcgil Gyrillus. Latinus vero Teslamentf 
Novi interprcs legisse videtur, έπ\ πάν τδ λεγόμενον 
Θεδν. Caelernm locus unde 3urapsilhanc scnlcntiam 
Apostolus in Danielc est, cap. χι, ubi LXX, κα\ μεγα-
λυνθήσετχι έπΙ πάντα θεδν. Sed leclioncm Lalinae 
cdilionis coniirmat Irenrcus llbro terlio, capiie 6. 

Pag. 530. Ita namque no$ alloquebatur Paulut 
dicent: Et vo$ tanquam tapides vivi supercedifi-
camini, ctc. Locus procul dubio cst ex Epistola B. 
Pelri prima cap. n. Cur igitur Paulo tribuit quod 
Petrus scripsit ? neque id semel, sed ilerum libro 
xvi. Qui pnor bunc librum Lugduni iinprcssit, mco 
injussu lemere ad marcinem vcrba quxdam appo-
guii, n l toiam fcre illam edilioncm bis maculis 
aspersil, Lapsus est, inquit, memoria bentus Itic 
Pattr. Hac tatn turpi adnolalione, ct aliis ctiam 
imptidenler c l insolenler appositi* permoius sum, 
u l dcnuo bunc librum iinprimendum curarem. Ego 
vero nunmiam adduci potero, iitcredam erroro 
lapsum ct B. hunc Palrem Paulo tribuisse Peiri vo-
ces. Scd njsi melius quidpiam occurrerit, illud dici 
polcst, cum itJe aut ejus notarins ταχυγράφος Ρ. 
hoiam solam scripsisset, anliquariuro, qui noias 
latius ecribebat, parum inlelligentem pro Petro 
Paulnm posuisse : itamie si quis error fuit, non 
Cyrillt, sed antiquarii fuit. Quomodo naraque tam 
lurpiter labi Gyrillus poluil, cumpluribus locispri-
inatn Petri epislolam sub nomine Petri cilel? Malui 
aulcm inlerpretis fidcm religiose pra3$tare, quara 
o.x meo ingenio quod iu GraDciscodlcibos repereram, 
iminulare. 

Pag. 316. Justificatione* carnis usque ad temput 
correctionis impotiue. Sic habebat Cyrilli codex, δι­
καιώματα σαρκδς μέχρι καιρού διορθώσεως επικεί­
μενα. 

Pag. 350. Venit princeps mundi hujtu, et h me 
nihU inveniet. Varie ciiatus hic locus apud Patrea 
invenitur. Nam aliqui, in me nihil invemet, ut Cy-
rillus boc loco, et Basilius in homilia, Quod Deut 
non sit ajictor malorum, et Arobrosius libro De bono 
mortis, cap. 5, ct Augustinus libro De Trinitate 
xm, cap. Ι έ , et in psal. LXVIIJ, et Hbro De natura 
et gratia, cap. 24, et lib. u De nuptiis et concupis-
centia, cap. 5. Α1Κ prmenti tempore, nihil invenit, ut 
Alhanasius libro De Incarnatione Chrhti, et Epipha-
nius libro n adventu fueresim Manichcei, Joannes 
Cbrysostomue in Coramentariis in Joannem, et in 
MatthcBum bomilia 16; Hieronymus in Jeremia cap. 
iv, et in ptalmum L et LVII I . Sed edilio vulgata legit, 
in me non habet quidquam. Ea confirmalur rauJtis 
Graecis Testatnenli Novi codd., et nonnunquam a 
Patribus ita profertur; nam sic legit Basilius in 
ptal. νιι, καί έν έμο\ έζει ουδέν, et Augustinus quae-
stione in Deoteronomium 55. 

Pag. 359. Rurtusindigetiseo quivos doeeat. Heb. 
v. Graeci fcre omnes Testamenli Novi codd. cum 
cdilione Vulgata faciunl, του διδάσκει ν υμάς, ut 

ΤΟΛΙ Αιδάσκοντο^ 
υμάς, docente vos' 

Pag. 3S3. Et honor rrgh jwHciun tGtrant. Pwl. 
xcvm. Singularis esl in bac lecriooe Cyriflos; ntqw 
enim adbuc apud aJium anquetn slc legL Omn^ 
enim et codd. Veieris TesUtnenli, attm vidert p^ 
tui , et auctores legunl, καΛ τιμή βασιλέως xfin» 
άγαττά * bicaddil lilterulam ν, e t leg i l . Αγαπάν. 

Pag. 426. Std attendunt spiritibiu errorU. 1 TimMi 
iv. Gvrtllus convenit curo editione Υαΐρΐχ, oa 
enim legit πνεύμασι π>Ανοις, spirilibos srdofiOfv 
bus, sed πνεύμασι πλάνης, sptritibu* erroris. Tcr-
lullianus tamen leettonem Gnccam permfpiani 
quUur, libro Dejejumo^ ti auclor l i b r i Ih Tmitdt, 
Epiphanius alramqae cilal libro Contra kxrna o, 
adversus Calapbrygas. 

Pag. 439. Deo mundoque dirita. A d rerba rtaku 
qunc posita ftunt in l a d Corinth., can. ΤΠ. Ult4 
aulem animadveriendum esl. ex boc foco raKKp 
Cyrillum verba llla sic dUunxisse, ut in rditkm 
Vblgata Latina dtslinguuntar: Qui amtem MIP tam 
e*f, sotlicitus est qtue sunt tnundi% qnomodc pUtttl 
vxori, et divhus est. Hanc disiirteUdnem hic ioem 
aurtor servat libro v i , el Easeblus libro Dtimm* 
Hratione evanaetica primo, ti Ambrosias ftrt ubi-
qnc, ull ibro Ue rtdtif*, cap. 1. Sed i n KbeNoiirir-
inem tap$am> alitcrdistinguhor noaro sal/ji ! • · 
w i a s , cx qaovcreor tie Mialterius tuctom, ODB 

Ipsa quoquc cloculio lnnge divcrsa sH. Sem4 οώα 
Epiphaniiis Advtnus ha>re$e$9 Hb. n , atotnJrnd-
tas. Altcram distinolionem probal AngwtitK/Jfo 
De bono conjugali. cap. 10, Εί dhits ttt w&rH 
virgo, hoc est, dilforuiU interse ; elfftrolfc 
virginitate, cap. 22, ct anle A o c a $ i n n T « i v ^ v 
nus libro De virgbitbus velanatM* el lEraswi 
in Epistola ad Eustochiom De eu$to£u χηψ** 

Pag. 473. Fructus laborum tuornm (tmtmM 
psalmo CXXYII est, Laboret manuum bunm 90« 
mandttcabh; qut ordo et in Grscfs exeniplinbii, 
el in Ncbraefs cst. Ycrum in boc loco Cyrilli htw-
sum ordinem legi non modo in exeinplaii illatna» 
cardinalis Sirleti, veram ctiam in Vattcaoo, Kop 
πους τών πόνων σου φάγεσαι. Fartvmne 1d fit » • 
ctoris consilio an crrorelibrarii, qni καρπ«ν; fmtii 
tantummodo significarc puiaret, non ctiira moma, 
non babeo dicere. Ilfud cprte consui, rrriorei 
esse in bocloco LatlnaineditinnMn. 

Pag. 504. Hoc mare magnum ct tpoftonrau Qarf 
in Lalina editione est, et $»a1h»um mafittmi, γ£ 
non posuerunt LXX, sed addittnn est de Tbeooouv 
nis interpretaiione, m testaiur B. Hieronyraus k 
Epistola ad Suniaro et Frelellam. Itaqnc necCyrfl-
lus legit, neque Aagustinus, et bi anttqao Hlo V* 
ticano cndice, cum in vetustiore scriptttra nnn csset, 
recentiore manu sub asleiisoo posttam est. CCTV? 
nunquam LXX ευρύχωρος χερσι interprcui i satt. 
sed ubiqne unica diclione conteuli faernnl, ευρύ-
χώρος. 

Pag 510. St quh frater nomlnahu ν Η (ornk*t(* 
ant avarns. Yidetur boc loco Gyrillus exposiiioo«B 
aflTcrre, quaB cum Inierpreiaiibne Lat i i ia roaximi 
congruat. Ea sic habet, Si qui* frater nominotut m* 
ter νοι, e$tfornicator, aut avarus, aut idotfs $ertim, 
etc.; itaquc legit in Gneco sic, έάν τις άβ^λψδς t*h 
μαζόμενο;, fj πόρνος t) πλεονέκτης, e tc , Hon ή «ip-
vo;. Sedquod inveni inGncco codice mot&re ιίολαΚ 
Allera expositio placuit Augu&tino, ut verbnm w-
minatu* coha3reat cum sequentibtts, ad hunc mo-
dum r Si quis in aliquo bonim viliorom nominalow 
boc esi notus famosusque ftterit. Augustlmjs librt» 
De fide et operibut, cap. 2. 

Pag. 517. Ferrum perttnnttit antma eju$. Omftt* 
fere Latini interprctes babeni, ferrum p+rtntn* 
animam cjus; et sic tepil Augastintm. Scd V a l , 
dex et Gra3ci omnes codd. Testamenti Vcierfe habtm 
nominandi casu; ei Ambrosius cpisiola sepxinia, ci 
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Itbro De int*rpeiUVume Davitl, cap. 8; ct cerle baec 
leclio magis cum llebraea convcmt. 

Pag. 561. Svribit enkn Poultu de Christo, Qui pcc-
cata nostra pertulii, etc. Ex Peiri epistola prima 
loeiis est; et antiqaaru scu καλλιγράφου error fuil , 

qui notam Π a notaiio pftsiiam, Paulqm significara 
polavit. Idemerrorest io l . 5 7 5 . 

Pa$. 565. ttvisos aulem eue t*t, qui mairimoniq 
junctt atwi, eic. Vide qua? adnolala auui ad ΓοΚ 
439. ! 

VARIJS LECTIONES 
In librum De adoratione in spiriiu ti veritate. 

Pag 4. νενόμισται, cod. illostriss. D. de Hariay 
#acluviens. episcopi, νενομισμένον. 

Pag. 5. αμυδρότερου pro αμυδρότερων. 
t>ag. 7. διατάττοντος, cod. Har. δ$£ττοντος. 
Ibid. έπΙ, cod. Har. έπεί. 
Pag. 11. αύτου, cod. Har. αύτψ . β 

Pag. 15. αλσών, cod. Har. όρων. 
Pag. 17. πείραν, cod. Har. πέρας. 
Pag. 18. εί κα\σύν, cod. Har. κα\ εί συν προσπί-

πτειν. Ibid. παρ' ήμίν pro παρ' ήαών. ood. Har. 
Pag. 19. έπ ' άμπίλω pro ύπ' άμπέλω. cod. Har. 

Ibid. έμφυτος γαρ, χα\ . God. Har. aadit έμφυτος 
μλν.γάρ, καί. Ibid. πρόσκαιρόν τε κα\, cod. Har. 
iollitur τε. Ibid. τρυφή μλν, cod. flar. tollit μέν. Ib. 
προσχωρήταιμεν, Har. cod. πρσσχορήσομεν. 

Pag. 20. ψυχική τε κα\ σωματική γένοιτ' άν. Ψυ­
χική γένοιτ' άν tantirm in cod. Har. 

Pag. 21. κα\ ευπρεπές, cod. Har. και έκπρεπές. 
Pag. 22. κα\ έξ εύμσθείας, cod. Har. αμαρτίας, 

fbid. κα\ έξήλθον pro κα\ ήλθον cod. Har. Ibid. 
πορευθήναι, Tacat in eod. Har. 

Pag. 24. ήλ6ον δέ δύο άγγελοι, cod. Har. οί δύο. 
Ibid. πρδ τού κοιμηθήναι, cod. Har. pro πρδς τδ 
κοιμηθήναι. Ibid. ήν δέ έπ' αυτού έπηλυς, cod. Har. 
-ήν δε-έπηλυς. Ibid. έν αύταίς προσίεται, cod. Har, 
έν αύτοίς προσίεται. ibid. προαναφθαίρει, cod. Har. 
«προσαναφθαίρει. 

Pag. 27. TCBC τβνίΛ,τδ οίραινοίθρδντε κα\ αδρα­
νές, είς τδ δείν έπίστασθαι του κακού σφαλερόν τε καλ 
έπιζήμιον. Ο ΑΛΛ. Φράσον δπως. Κ.ΥΡ. deeunt in 
cod. Har. 

Pag. 28. άπηλλαγμένη, cod. Har. άπηλλαγμένην. 
Ibid. δ έλιπάρβι, cod. Har. δ δέ έλιπάρει. 

Pag. 53. συναναπαίρειν, pod. Har. συναπαίρειν. 
Pag. 57. κατακομιζοντωντδν δφθαλαδν, cod. Har. 

κατακβμιζδντων πραγμάτων τδν όφθαλμόν. ib id . τά 
σαρκός άν είη, cod. Har. τής σαρκδς. Ibid. άνα-
πείθει, cod. Har. άναπείσει. Ibid. τάς έπΐ τοτοίσδε 
λέγων επιθυμίας, cod. flar. ταίς έπ\ τοιοίσδε λέγων 
άπιθυμίαις. Ibid. συντάξεων, cod. Har. συντάξεως. 
Ibid. έφασκεν γάρ, cod. Har. έφασκον γά^ρ. Ibid. 
έώρων οδν. cod. Har. έωρων δέ. Ibid. έπηττωντό· δέ, 
cod. Har. έπαιτιώνται δέ. 

Pag. 39. ημών προθυαίαις, cod. flar. ήμίν. fbid. 
καλώς έν Μωσή, cod. Ilar. καλώς ώς Μωσή. fbid. 
έκβεδηκοτες, cod. t lar. έκδεδληκότες. 

Pag. 4 3 . έπαρούμεν, cod. flar. άπαρούμβν. 
Pag. 44. τδ ποίον, cod. Har. τδ ποίον τι. 
Pag. 47. άνχμέλπειν, cod. Har. άναπέιιπειν. 
Pag. 53. τδ δέ έν σο\ σημαίνοι ρτο τδ^δέ σρλκατα-

σημηνύει, cod. Har. 
Pag. 54. τδ σημείον, cod, Har, τδ μείον. 
Pag. 55. κεχάρισται δ βεδς, cod. flar. κεχρημάτι-

σται ο βεδς. Ibtd. αρ' ούνούχΐ ταίς. cod. Har. toUH 
ουχί. Ibid. δωροφορίαις, cod. Har. δορυφορίαις. Ibid. 
δραται, όράτο, οοα. flar. ibtd. φπισχνείτο, cod. Harr 

ύπισχνείται. 
Pag. 62. φωτίζει ν, cod. Har. «ρωτίζει. Ibid. τοίτ 

γάρτοι, cod. Har. τδ γάρτοι tbid. ^ήμασιν, cod. 
Ilar. γράμμασιν. Ibid. Είσφέροντα, vacai in cod. 
Ilar. 

Pag. 63. έσονται, pro έσεται cod. Har. Ibid. 
νασθαι τω θεψ, cod. Har. δυνασθαι πρδς βεδν. 

Pag. 64. άνω, cod. Har. ανώτατα. 
Pag. 65. ή έχρήν, tod. Har. ή χρή. tbid. πρδ σύτ 

τής» cod. Har. πρδς αυτή. Ibid. περιστεράς, cod. 
Har. περιστεραίΤ 

Pag. w. οίκήσοι, cod. Har. οίκούσι. 
Paa. 67. τερπνδν, cod. Uar. τέρπον. Tbid. τρυφής, 

cod. Har. τροφής. 
Pag. 69. χειρός της Μωσέως scribc, τής Μωσέως 

χειρδς, ila ood, Bar. Ibid. κελεύει vaoat in cod. Har. 
Paff. 70. εί καί, del. κα\ cod. Har. Ibid. ανέστη* 

cod. Har. έξήσει. lbid. ουν, cod. Har. δέ. fbid. τοις 
δυσί σημείοις, cod. Har. deJet δυσί. 

Pa^. 72. καρδία, cod. Har. κοιλία. 
Pag. 79. ορισθέντα νδμον, τδ δέ Χριστού μύστης 

ρων, desaot bsec in cod. Har. 
Pag. 80. τοιγάρτοι, cod. Bar. τδ γάρ τοι. 
Pag. 83. ώς έν ήμέρφ τή πέμπτη, desui^t baec 

cod.Har. 
Pag. 89. δ πάντων ^ζα-πότης, desunt baec in cod. 

Har. Ibid. τδ σχήμα, cod. Har. χ^ήμα· 
Pa^. 91. Post κα\ τήν Ιχθραν, desunt έν τή σαρκλ 

αύτου τδν νδμον in cod. Har. Ibrd. κατεφίλησεν, cod. 
Har. έφίλησεν tantum. _ 

Pag. 94. τού γαμβρού, ood. flar. του λαού. 
Pag. 96. περί τή άλω, cod. Har. παρά τή άλω. 

Ibid. κατά τδ ^ημα, cod. Qar. κατά τδν λόγον. 
Pag. 97. έν Χριστφ καλ, cod. Har. τε καί. 
Pag. 99. νοήσομεν, vacat in cod. flar. 
Pag. 100. ίερατεύσαντος, ίερεύσαντος cod. |Jar. 

Ibid. προστεθείσθαι, cod. Bar. προθήσασθαι. 
Pag. 163. κατέτηξε, cod. Har. κατέσμηξε. 
^ag. 407. Τδ δέ ήδη ood. Har., prq τδ δέ δή. Ibid ? 

τίσι, cod. Har. τίσενάν. 
Pag. 108. ποσίν, non legiiar in cod. Har. Ibid. 

ύπαντιάζουσι, pro δπαντιά£ουααι pqd. Uar. Ibid. 
κατάστασιν, cod. Har. μετάστασιν. 

Pag. 110. μέν Αμεινον, cod/ I|ar. μέν οδν. 
Pag. 1111 άπάρχεται, ood. fiar. άπάονηται· 
Pag. 112. καλ άκακος, deest in cod. Har. 
Pag. 113. ήγόρησα, cod. Har. ήγόρασα. Ibit). καλ 

Ιμφρον, cod. Har. έμφρονι. 
Pag. 120. κα\ πάντα τά έγκτητα αύτων, npn le-

gantur in cod. Har. Ibid. αύτ^ν ddet cod. Uar. 
lbid. ήγαγον, cod. Haf, προσήγαγον. Ib id . καλ δο-
,κιμώτατον, cod. Har. τε κα\ μαχιμώτατον. 

Pag. 1x5. τού ήμίσονς α^των, cqd. Har. τών 
ήμίσου. 

Pag. 126. νομοθετούντα9 cod. Har. θεσμοθε-
τούντα. 

Pag. 127. τής δέ έτερος, et sequentia asque ad 
pag. 131 non leguntur in cod. Har. 

Pag. 132. έχοντας, cod. flar. φόντος. 
Pag. 133. μεν non leg. cod. Har. Ibid. τδν πόνον 

τών καρπών, cod. Har. τούς καρπούς τών πόνων. 
Pag. 135. έν Αρετή, cod. Har. addit ante hasro 

cfs particulam ώς. ' * 
Pag. 136. Έν κακία νηπιάζον, pro καλ ως έν κα­

κία νήπιον, cod. Har. 
tag. 157. πάγτω; ? pod. |iar. πάντοκ;. ΛΜ}. πάντα^ 
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emitiit ncod. Jlar.Jbid. ΑδΑφιδσΰς, cod. Ht r . αδελ­
φός. Ibid. τριακοσίους δέκα κα\ όκτω, ood. Har. δχ-

τωκαίδεκα καλ τριακόσιους, ibid. τήν νύχτι , cod. 
Har. δλην τήν νύχ. ib id . αδελφιδουν, cod. liar. 
αδελφδν. 

Pae. 139. λαβείν, έλείν cod. Har. Ibid. Απωμνυτο, 
c»d. Har, άπώμοται. 

Pag. 140. έν έαυτψ νόμου, cod. Har. έν νόμφ. 
ν . u l l . άλλά μέν ούν γε κα\ ηγούμαι πάντα ζημίαν 
είναι, ha?c non leg. in cod. Har. 

Pag. 141. ίερουσθαι, cod. Har. ίεράσθαι. 
Pag. 143. προστάττοντος, cod. Har. προατάντος. 

Ibid. χεχράξατε πρδς Κύριον, cod. Har. χεχράξετε. 
Pag. 144. έλαβε φησιν, pro έλαβεν cod. Ilar. 
Pag. 145. ύπδ κρίσιν, cod. Har. ύποκίησιν. Ibid. 

πάς ό λαδς, άλλ' ώσε\, cod. Har. πρδ; αύτδν άλλ' ώς. 
Ibid. ώσε\, pro ώς cod. Har. 

Pag. 146. πρδς δέ, cod. Har. πρδς δή. 
Pag. 146. πεντήκοντα δίδραχμα, h«c non scrib. 

cod.Har. 
Pag. 147. Ιψηται, cod. Har. Ιψεται. 
Pag. 148. άμελητήτως, cod. Har. άττιμελήτως· 

Ibid. κα\ έσται δταν έ γ γ ^ ί » Uar. καλ έσται έν 
τψ έγγίζειν. 

Pag. 149. μή non legitur in cod. Har. 
Pag. 150. ωσπερ τήν αυτού non legitor in cod. 

Ilar, Ibid. καθέλκει κα\ non lec. \n cod. Har. 
Pag. 151. ήλθον, cod. Har. ήλθεν. Ibid. έξιστών-

τες, cod. Har. έξιστάσι. Ibid. Post partic. δτι le-
gitur in cod. Har. δυνατοί. 

Pag. 152. δέ. leg. άγαν cod. Har. Ibid. δ* άν δτι, 
cod.Har. delel δτι. 

Pag. 153. τδ έν γνώσει. cod f Har. τδ ώς έν γνώ­
σει, fbid. νικήσας, cod. Ilar. συνοικήσας. Ila legisse 
videtur Agell. 

Pag. 155. αύτδν, cod. Har. αύτδς. 
Pag. 158. ουδέ ή σελήνη τήν νύκτα, baec non leff. 

cod. Har. Ibid. προβαδίςοντα, cod. Har. προβιβά-
ζοντα. Ibid. έχοντες, cod. Har. έχοντας. 

Pag. 160. φαυλδτητι, cod. Har. λαμπρότητι. Ibid. 
^ θ ώ ς , cod. Har. optfolc. Ibid. δακρύει δάκρυσι cod. 

Pag. 161. λαδν, cod. Bar. λοιπδν. Ibid. τψδε, pro 
τούτω cod. flar. Ibrd. φάγεσθε, φάγετε cod. Har. 
lbid/ούδέ εΓκοσι ημέρας, non leg. iQ cod. Har. Ibid. 
το ντο λίαν non bab, cod. Har. 

Pag. 162. έπ' αύτδν, cod. Har. έπ' αύτοΓς. 
Pag. 164. λελαμπρυσμένοις, cod. Har. λελαμπρυ-

σμένων. Ibid . εύσεοώς, cod. Har. addit έν Χριστφ. 
Ibid. τού θέλειν, cod. Har. τδ θέλειν. 

.Rag. 165. ενδεούς, ένδεώς, ood. Har. Ibid αύξησιν, 
ood. Har. αυτήν. lbid. δυνηθή non legitur in cod. 
Har. Ibid. άρχοντες noir scribit cod. Har. 

Pag. 166. πρδς βο^άν , cod. Har. non habet προς. 
Ibid. τετιμημενον, cod. flar. add. τε. 

Pag. 167. διά τδ, pro διά τού cod. Har. Ibid. γά­
μοι;, νόμοις cod. Har. 

Pag. 168. μετά. μετδν cod. Har. Ibid. δλως non 
legitur ia cod. Har. 

Pag. 190. άλλοις, cod. Har. άλλήλοις. 
Pag. 177. κά\ γάρ ούχ ήττον τι τ ώ ν , cod. Har. 

καλ γάρ ού Α τών. ibid. καλ πίνων τδ σώμα καλ αίμα 
τού, cod. Har. κα\ πίνων τά Χριστού. 

Paj$. 178. ευλογίας, εύλογίαν cod. Har. Ibid. συ-
ζητουντες uterque codex. 

Fag. 185. αυτήν, cod. Har. αύτοίς, 
Pag. 186. έπεστήρισε, cod. Har. έπήρτησε. 
Pag. 189. γνώστας, cod. Har. προγνώστας, de-

sunt in utroque codice nonnulla. Sic enim legit 
Agellius, quamvis ip$e cognitiones tustulUset, quae 
dHte hasc verba τούς γνοιστας in cod. Graeco habe-
bantur. Ibid. καταβιβάζΌνται, cod. Har. καταβιάζον-
cai.Jbid, έκσμήξασθα ι , ^ . Har. διασμήξασθαι. 

Pag. 197. δ δ' αμαρτίας, cod. Har. δ τής διαμαρ­
τυρίας λόγους. 

Pag. 198. ίν* δπου έσμέν κακού, cod. Har. Γν' έσμέν 
κακοί. 

Pag. 199. άνήρθαι, cod. Har. i d . 
Pag. 202. δυσέποπτον, cod. Har. δυσαπδσπαστον. 
Pag. 207. ατυχέστατοι;, cod. Har. ευτελέστατα;. 
Paa. 210. άμείνων ή πίστις, cod. Har. άιιείνων 

είς πιστιν. Ibid. τδ δι' ορνίθων μάντευμα, cod, Har. 
id . 

Pag. 224. τορδν, cod. Har. τρανώτερον ριυτορόν. 
Pag. 225. ρ α δ ( ζ ^ ω σ α ν cod. Har. pro βιαζέ-

σθωσαν. 
Pag. 228. πικρότης, νεκρότης cod. Har. Ibid* qoj 

per peccatum in typura veritatis ptdchritudinefi 
adulierat. Ita Vulcan. jpro eo σαοα h ic scriltttar, 

2ui per peccatum in iiguram admissum pukfcrito-
inem verilalis adulierant. 
Pag. 229. βαίνοντος, cod. Har. pro βλέποντες. 

Ibid. άνεξίτητον, eod, Har. gro άνεξίτηλον, 
Pag. 234, τούς καρπούς των πόνων, cod. llar. pro 

τούς πόνους τών καρπών. 
Pag. 238. εύχηται, cod. Har. εύξηται. 
Pag. 239. έκσοβήσονται, cod. Har. έχβήσονται. 
Pag. 251. πεπλανημένων, cod. Har. πχπλημμελί}· 

μένων. 
Pag, 289. πόνου γάρ οΐμαι δεήσει μακρού, ood. 

Har, πάνυ γάρ οΐμαι δεήσει πόνου. 
t^ag. 290. ύποδεικνύς vacat in cod. Har. 
Pag. 290, έν Χριστώ δέ Ob πάλιν χαλ τούτο, ι ί εν 

χρυσφ δέ δή πάλιν και έκ λίθων. 
Pag. 292. τής άνω κα\ γάρ τοι, cod. Βχ. ?ν 

άνω κα\ ίεράς της τών πρωτοτόκων φημί τοηφχ, 
Ibid. αυτή, cod. Har. αυτήν. Ibid, στρεχτέ i7/tfg* 
κύκλω, pro στρεπτά κύκλψ cod, Har. / M . χαί τδ 
έσωθέν τε κα\ έξωθεν έπαληλειμμένον τ£ ειΑιττφ τλ 
χρυσίον, cod. Har. pro eo qood efi ia Ufnoo-
balavo κα\ τή κιβωτφ τό χρύσιον. 

Pag. 294. έχοντες, cod. Har. αΓροντες. 
Pag. 295. έντονον τε, cod. Har. Ib id . b ταφδι, 

pro έν τψ ίδίω cod. Uar. 
Pag. ώ 7 . είς άρτους, cod. Har. οί Αρτοι. 
Pag, 298, πορούεσθαι, cod. Bar. βίαπορβΜο. 

Ibid. αφαιρείτε, cod, Har. αμελείτε. 
Pag. 299. καθαρού έξ αύτου γάρ πάντα τάένβύτφ· 

χα\ κατά φύσιν αυτού xaV έπαχτδν ουδέν έστι. xa\ 
έξ ένδς χρυσίου καθαρού, τούτ' έστιν, ood. Bar. H»d. 
κατηγλαΐσμένοι δέ εκείνον χάριτι, pod. flar. κετ· 
ηγλαϊσμένοι δέ τή άνωθεν χαριτι. 

Pag. 300. έξεγερθή, cod. Har, id, 
Pag. 502. σνίσαι τε, cod. Har. σχίζεται, 
Pag. 303. ούπω γάρ άνεβίω ρνόνουχί πάντα, 

pro πάντων cod. Har. Ibid. έπειδη γάρ Ανεδ&» \» 
νονουχί. Ibid. ύπδ τδν σοφώς, cod. tsor. ύπδτ« 
σοφού. 

Pag, 304. ήν τύπος, cod. Har. id . 
Pag. 306, κα\ ούτος, cod. Har. καλ τούτο. 
Pag. 307. μέτρον, cod. Har. τρόπων. Ib id . α ί % 

τδς, cod. Har. id. Ibid. παντδς, cod. Har. k l . 
Pag. 308. τόδε ύπδ λύχνου είναι θυμίαν, ood. Har. 

i d . Ibid. συνηνεγμένην, cod. Bar. συνημαένος. 
Pag. 309. τοίς άγίοις, cod. Har. id . 
Pag. 310. τδ θύμα, cod, Uar, τδ θυμίαμα. 
Pag. 311. άπογευσάμενον έπΙ ξύλου γάρ h* 

λογχή, cod. Har. άπογευσάμενον έπλ ξύλου έν φ 
λόγχη. 

Pag. 318, έν ταύτψ, cod. |far. id . 
Pa», 323. γενητή δέ ή πεποιημένη φυαις , €θέ. 

Har. id. 
Pag. 325. pro τεχνωμένφ συνεκόμιζον, cod. Bar. 

τεχνωμένω συνέσει έκόμιζον. 
Pag, 328, καί λόγου του δέοντος, cod. Har. 

ολίγου τού δέοντος. 
Pag. 331. έν αύτφ, cod, Har. έαυτφ. 
Pag. 333. πεποικιλμένον, cod. Har. id . 
Pag,- 336. περιτείνεσθαι, cod. Har, ύπερτείνεσθαι. 

Ibid. κα\ κατακρύπτειν cod. Ilar. id . 
Pag. 357. ανωτέρω γε μήν τδ Χερονδλμ, χαλ μέν 

κα\ αυτού τού καταπετάσματο; δ, Cod, Bar. I d . 
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Pajr. 540. ευδόκησε γάρ έν αύτφ κατοικήσαι, cod. 

tlar. id. Ibid. άτιμαγέλαι, cod. Har. άτιμαγελαίως. 
Pag. 546. θεωμένου χα\ διηνεκώς, cod. Har. Θεφ 

μεν ως ήδιστα θεώμενοι, καί διηνεκώς. Ibid. είς 
τροφήν, addit cod. Har. πνευματικήν. 

Pag. 549. Post Κυρίου, addit cod. Har. κα\ έπι­
θήσει την χείρα αύτου έπλ τήν κεφαλήν τού μόσχου 
έναντι Κυρίου. 

Pag. 556. συνέσει, cod. Har. συναινέσει. 
Pagw 566. άπ* άαγοίν, cod. Har. έξ άμφοίν. 
Pag. 568. θεοσέβειας, cod. Har. θεοσεβείν. 
Pag. 371. υπέρ πρέμνα, cod. Har. id . , quanquam 

hoc vocabulum πρέμνα magna ex parte deletum 
eral. 

Pag. 464-. καθίει, cod. Har. καθυφίει. Ibid. πα-
Βηαάτων, cod. Har.χαρισμάτων. 

Pag. 435. τδ ύψου, cod. Har. τδ υψηλού. Ibid. 
ήγιασμένος, cod. Har. ήγμένσς. 

Pag. 443. τφ άδελφψ σου vacat ία I . Ibid. τά τού 
θυσιαστηρίου, cod. Har. id . 

Pag. 445. πράττοιτο, cod. Har. προσάγοιτο. 
Pas. 448. περίεστιν, cod. Har. πάρεστιν» Ibid. 

διαλειψει, in versione LXX interpretum ού διαπαύε* 
ται,ίη cod? Logd. ού διαλειπτέος. 

Pag. 455. έγκρίνοντο, pro είσκρίνοντο cod. Hai\ 
Pag. 462. έπανιστασθαι, cod. Har. κατανίστασθαι. 
Pag. 468. δσον είσ\ν, κα\ ή βουλής, καλ σκεμμάτων 

υπάρχει. Ibid. τής άγαν ελπίδος, cod. Har. τής 
αγίων ελπίδος. Ibid. επιδημίας, cod. Har. παρου­
σία;. 

Pag. 469. κατάσχεσις κληρονομία legit Agellius 
at et apud LXX. In codd. L . et Har. desider. In 
Ilar. ptaeterea hasc verba ή έν\ των παίδων αυτού 
dcsunt. Ibid. έπειδήπερ ίδιοι, al. επιτήδειοι. 

Pag. 470. τδν του Θεού, cod. Har. τά τού θεού. 
Ibid. έλευθέραν, cod. Har. έλευθερουσαν. 

Pag. 472. καθδ, al. καθότι·. 

λευίτης κα\ ό προσηλ. ilaec verba χαλ δ λευίτης de-
suul in c. Ibid. πόλεσί σου pro πόλεσιν ύμων. Ibid. 
εναντίον Κυρίου τού Θεού σου, cod. Har. id . , desont 
h i L X X . 

Pag. 475. έπικληθήναι τδ δνομα αυτού εκεί, de-
sunt apud LXX. 

Pag. 494. πέρι σχρλαίως, cod. Har. περισκελές. 
Pag. 504. άνω, cod. Har. άνω χωρείν. ibid. άφ-

ιστάναι τών άλλων αίτιαμάτων βουλονται, cod. Har. 
ά^Λστανται τών άλλων αίτιαμάτων. 

Pag. 505. εύιματίαι, pro ώς Ιματίων cod. Uar. 
Ibid. delet λαμπρότησιν cod. Har. 

Pag. 510. Post haec verba δτι έγώ είμι Κύριος ό / 
Θεδς ύμων, addit cod. Har. χαλ έτασθήσεσθε δτι έγώ 
είμι Κύριος ό Θεδς υμών quae sunt in L . 

Pag. 521. φθάρματα, cod. Har. φθορά. 
Pagv 524. ημών, cod. Har. αμνός. 
Pag. 552. καταστραγγιεί. cod. Har. άποσταγγιεί. 
Pag. 533. άλυγούσι, cod. Har. έλoύ3l·lbid. άοσμον, 

x l etiam cod. Har. 
Pag. 536. φιλίά\, cod. Har. φιλαλληλίαν. Ibid. 

άδουλήτως, cod. Har. άδοκήτως. 
Pag. 537. κατά νέκρωσιν κοιλάναι. Τδ μέν γάρ 

θραύμα ευθύς δαπ., cod. Har. id . Ibid. τοίς νοσούσι 
την, cod. Har. id . 

Pag. 559. λογισμούς, cod. Har. id . 
Pag. 540. άποχείρειν, cod. Har. id . Ibid. αύτ' ό 

ίερεύς τή άφή, cod. Har. id . Ibid. μετέβαλε, cod. 
Har. γέγονε. 

Pag. 544. αεταποίησιν, cod. Har. παραποίησις. 
Ibidw πρδς delel cod. Har. 

Pag. 549. ύπομένουσι, cod. Har. συμμεθέξει. Ibid. 
τινά καθιείσα, pro τινά καθι ood. Har. 

Pag. 551. γάρ delei cod. Bar. 
Pag. 558. δείν απαντάς, cod. Har. διά παντός. 
Pag. 563* pro έν τή έρήμφ, cod. Har. έν τή γή 
~ν. Ibid. προσχεύσας τδ αίμα, desunt in cod. 

Pag. 565. ύπέμντισε, cod. Har. υπέδειξε. Ibid. 
σού-in edit. LXX, αυτού. Ibid. αύτάς. 

Pag. 572. οό νόμφ μαχόμενον, cod. flar. id . 
Pag. 584. κεφαλήν, ood. Har. et L . , pro εύχήν 

apud LXX. 
Pag. 596. μεταφυτεύσεις, cod. Har. μεταφύσεις. 

Ibid. έσω. cod. Har. ίσων. 
Pag. 609. αί σπουδαΧ αυτών, al. τάς σπουδάς αυ­

τών. 
Pag. 613. έσται ό άρτος ό εΓς, deest apud LXX. 
Pag. 618. post έως addii cod. Har. δεκάτης τής 

μηνός. 
Pag. 622. άγίω, al. άγγείφ, quae varietas lectio-

nis notanda n. 28. 
Pag. 625. δογματίζετε, cod. Har. χρηματίζετε. 
Pag. 626. συναναίρουσα, cod. Har. συναναφέ-

ρουσα. 
Pag. 627. κατά αέρος μέχρι τής έβδομης έν οΤς 

ύπεξαιρούμενα, cod. Har. Ibid. ύφιζήσει ut et paulo 
post cod. Har. 

Pag. 629. κα\ τήν έν πνεύματι περιτομήν ήν πε-
ποίηκεν ώς Κύριος, cod. Har. id . 

Pag. 630. αύτου, cod. Har. αύτοίς. 
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INDEX A N A L Y T I C U S 
RERUM QUiE L \ LLBRIS DE ADORATIONE LV SPUUTO BT VERITATE Ο^ΤΙΝΕΝΤΙΈ. 

Btvocalmr leclor ad numerot typis grandiorilm m lextn exprtwn. 

, Aiftm cur adjuoctaf Koyu, 74. Signiflcat ChrisUm. 
491 Figiira est aacerdotis, 478. 

Ablutio manuurn ac pedum quid sfgptficet, 312. 
Abomiaatio idoluoi appellabatar ia tecfr ScHpton, 

Abrabam quinque reges viceen*. qofd sieniflcet. 137. 
ArcessD* ad Deum qualie eese d -̂beat, 312, 514, 515. 
AdolesceialhB viins noUli qui stnt, 482. 
Advenius Cbrtsti el aratto tempus, ot stgnffleetar, 

271. Quinlo tcmpore signiflcalus, 27/ Veroo lempore st-
billis, 351. Maiuiirio lempori similis, 541. Per \esperam 
Mgniiicator, 4i3. Fii redemplio Judeorum, 469. In con-
kammeliboe s*ciiloinro per vesperarn sigoiflcaitiT, 552. 
Advrutus · hrisli Bgiira, 594. 

£g\ptil vitulum coluere, 40. Atyrrpliorum mos vitati-
tium cadaverii oennauin, 36. yCgypliorummo* ln ingressn 
teropturumf tti. /fcgyplioriiiii aurea vasa traoaferte. quid 
kit, 45. iBgypUtrum mulierum coosuetudo io ingressu 
lempli, 311. 

iKqiulilas a Deo praeecribUur, et ab ipsa oatara deinoo-
elratur, 203. 

JEUS adlmc tfenera io Cbristo non est gnvlorlbos pre-

3lh oncranda, 575. 
iiecius Titiosi io dies serpuot, oisi prscldaotor, 

Agmis cor ad aqnltooem immolaretur, 563. Cur lactans 
hon mactaretur, 359. Affous immolaodiis Chrislus erat, 
B94-,895. Qoomodo comederetnr, el quid signiiic tret, 596. 
In r.hristi figuram quo lemp re Immolaretur, 607. 

Alarura confrartio Quid eigniflcel, 584. 
, Altare io φιο sacriflcia ofleniniur est ipee liromamiel, 
290 ei 324. /fioeum quid significct, 501. Thymiamaiis 
tpiid signiflcet eiponiiur, 505. Aureuoi significat (bri-
itum, 355. Aurcom aangulne perunclotn Cnrtsti roortem 
signiiicat, 351. AlUre asceiidere cufr oegatuui io lege, 
6o4, V>&. 

Arabiitare cum Deo quid sit, 168. 
Amor rerirni raundanarura formldolosum reddil, 150. 
Alterefga Deum, aliererga proiimtim, 243. 
Aogeli iusiorum awtlio deslinali, 115. Ad opem fereu-

Dam Udelibus coostituii, 121. Aiigelus ignis specie in rubo 
apparens Moysi. quid sigoiflcet, 61. Aogelorum deside-
hum videndi Deura, 295. Angelisuut adniuislraiores, 
296. Angelorum bouitas mullis partibus oosiram mcnsu-
ram saperat, 560. 

Anima ut debeat esse casta et ptira, 487. Aofmas in 
Scriptura signiticalio varia. 565. Aniraas saoclorum corpo-
Hbus solutaB in ccelo suni, 188. AnimaB nonduiu baplizato-
rum, sed jam fidelium. sunt Yirgtnes desponsaue l brislo 
per fldem, 258. 

Anlmal mundum dicitur quod ruminat, 500. Anlitoalia 
taudam non babenua cur rejicereutur, 523. 

Animatuium et rerura inaiitmaiarum qualitates homini 
bomparat Scriptura, 497, 4(J8. Mundorum et immundorum 
Uisiinctto qoid signiflcet, 498. Animaoiium plufimorum 
sigiiilicaiio, 505-509. 

Auimus vo.uptale caplas, debiiisad opera Dei, 113Ani-
mis iuipuHs non jungiiur Christus, 454. Animo Iromuodo 
tet impuro qutnam siul, 483. 

Annus septimus et quiuquagtesimns qnid «igniflcarcnt, 
466. Annus rcmissiouis tempiis graiia?, el advenlum Cbri-
5tlslgniflcat,27l. 

Auliclirislus estalienigena, 279. 
Apocalypsie a Joanne describitur, et ab Ecclesia reci-

^ilur, 188. 
Apostal» qui dicanhir, 181. 

Apoetoll cohmtiu» dscoalnr. 8k Apoetotorua caoruf t-
goiflcatur peradministhilores Atfoo. 431. 
^Aqta Tlm ae pura rerbua Oei fififlcaoj igufioL 

Arca legem, boc esl Dei rerboro, Ifgrtat, ISSlln 
lesuroenti ChrlsU corpus «ieoiflcat, 292, «3. Ara tou-
menti mystica expoeiiio, 292. 293. 

Area in Scripturis quid signifieel.98. 
Anno«, mailHa», ei vetHrtnilus,' 464. drmoi αύ**· 

lltbdtneni miU anlmo vioctamagiiillca!,997. 
Astnilogorum poena in iege reieri. 185,1% 
Auguriorum et incaDUtiooum raoilas,fW. 
Aufaeorum opiflciam, geo coniuarum qoid 

515. 
Aufes tmptxtatai sfgnificaat etim qoi son dbd\ W 

597. 
Aorom symbolumdivfniuUs, 293,5C« Crtmef^ 

riam sfgnifical. 299. Εί immortalem nalnram, jfc 
Axymttm stgoiflcai hominee bapii«ajt< «α* 

445. Azymi panes quare ad agnuai adhibcm^i* 

Β 
Balaam bistorla exponiior, (91,191 M , 
Baptismus noo iieratur, 180. Non fll igne ΛβΆ» 

Spirilu saocto, 456. Baplismalts Ogura, 311 
Barba prudenlis ralioiieixi tigiullcai, Jft . 
BeuevoieniU autua modice ac tempente tMM 

266. 
Beeeleel, el KH&b, opfQces tabenncoli, σ&Φ**" 

rem, 325. 
Blanphpmla morte inlege molubalor, 114. 

. Bona cum poeskJemua uoo niagnt (aciaiis, 16», 
Bos quid signiticet, 56S. Sacrum ac P"™ -!*?? 

genus siguificai, 250. Bovis immolaUQ quid 

Ct?rem5itfahim mwrom ratio, 454 
Cafembates ationim leratnbe, 271. _ 
Candelabmm ot ChrLsii lumeo wgoiftcarel,555. 

labri labernaculi expositio. 298. . l - e d 

Capilli ex capiie, cogiuiiouea ei meale βιβΛβ"1"* 
gniQcant, 579. , 

CapUe detecto mulier ad judicero ducla qnW eW *̂ 
let, &5. C^put typum nieiitis gerit, 516̂ 561 UwieH*»' 
tio sfgniQcal aportam impudeoliam, 547. 

Chaoaiia?! qiiid sml, 545, 599. . ^ 
Carocarnalein sensura quanloque signfficit » j r 

ptufa, 496. Caruis operibua ac iomibus dowcuofliw 
peccaiores delbientur. 31. . 

Casliias quasi primitiaj sancl» cooversaUuftW ι 
CastiUlw laudes, 515, 516,5l7.0islHalis libewreei^ 
ditures qnanlo supplicio diguisint, 240. r k A A 6 

Catechuraeui dicuDiur tirginee despoowt» «^JJ' 
2 ^ . Calecbumeut quo lempure arcereoior a · 

Calbarrbacles, ibis, pofpbyrio, pebtanos, pbc*8 

ctaotur, 506. m M 

Character baptisml td similitudUiem charactensnauu' 
oon ileraiur, 186. 

Chari las in pauperes, 271. 
Chidra legumiua Cbristuro slgnificanl, β!1 
Christi reformatio qualis, sUtus huroana» w w r » ^ 

mavil, 69. Cliristi roors foit ullimum Mgtiuro 3 U " ^ N I » 
Chrislus ?ere eloquens, de quo Hoyws, 75. " e i C S ^ ^ 
ad legem perflcieudam, 74. Legtm uwiilvqucaW» » 
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pmalur, 71. lltrqtialis, utqoe major Moyso, 79. QMO-
modo ait coliwna, 84. Cur mediator dicalur, 86. Dicilor 
angfelus et columna, 86. ChrisUis legi eubjeclus ligura Jo-
tue Moysi obtetnperaittlo, 88. Cbristo nt geodles aapien-
iwVe* evadatil flgura Jeihro, 93, 94. Quoraodo dicatur 
vltolus, 99. Quoniodo 6gura plumbi, lapidis, nargaril%, 
ftlamni signlficatur, 102, 105. Naiure noslre adroialus 
corporalner et spiritualtter sordes porgatit, 103. Ui pro-
bet se \tgem dedisse, 157. Nos pneU, ut arca populura, 
158. llhirainaUonem prttbet, et prolectionem fignra eu-
bis et igote, 159. Chrislo adbaerere quid sit, 163. Trea 
profecliones cooredil, 164. Paola augelomm el bo«i-
mim, 235. Christi ydventussigoiiicatur aooo remiseiooie, 
274. Cbristus pro nobis flagellatus ut oos a OageUia exi-
merei, 277. Cbrtetum desceosa ad inferos eliam eomm 
aoimas liberasse vult Cyrillus qui criminibus obnoxii fue-
rant, impuleu taroen coocnpisceoiiai su» ,·285. Idem et 
tutua Deun est et bomo, 290. Cbritti corpoa iu aroa flgu-
rtlum, 292, 298. '.Utratus signibcatus per propitiaioriuro, 
295. l l l sii lux, 500. Ut per primitias signirtcatur, 305. 
Ih Cbristo in couspectom Dei PatHs adducti eumus, 307. 
Christl ilgura p*r thymtaroa, 508, 524. In saoguine pnr-
gatioois flgaratus, 310.511. Unus et varie Qguralue, 516. 
( brielua lumen, 322. Est unos et multtplex qnoad divi-
tias proprietates, 531. Sacerdos et expiatio popali, 349. 
Cur passus exlra portam, 351. Ut sanciiflcet omnia, 353. 
Cbrtsli obiatio fuit vere holocaustum, 562, 363. Christi 
Vart» figur*, 365. Christt gloria per stolam sigoificatur, 
379. Α Christo describimur in Del libro, 382. Cbrbti 
extra civiutera passi figura, 594. Cbrlsli fletus ob Laia-
rum, 453. Cbrtsttts noo uno modo sed varie mulUlbrmi-
qoe ratlAne sfgniflcatnr, 459. Cbristus indivlsu* et uouey 
532. Cbristi Ogura, 552. Per Cbristum fit perfecU JusUU-
calio, 533. Cbrisii parlicfpatio puris animis baret, 536. 

Cbristiaoi oibil debeoi mundanam expetere, 145. Lau-
des et bymoos canebant sioguU publice, et privatm, 

Cbiiatfana coorersaUo Tirtutam fariotate ornaU eei, 4. 
Cherubia cur circomslenl propiliaiorinm, 295. 
Cidaris el zona quid significarent, 589« Nunquam depo-

•IU eidarta, qqid tigoificet, 452, 435. 
Circurociskme io splritu more eobibetor, 78. Circom-' 

dsionfs splritualis quod esset tempue, 78. 
Cineres sacerdotem efferre cur Deus rolueril, 437. 
Civitas slgnificat Ecdesiam Dei, 229. 
ClibaWM et eraltc^a qukJ eiffDiOceut» 567. 
Claudus signiOcat eum qui laoguide ad ree gereodat 

movetur, 41^415,416. 
Concupiscenlla carnis in nobis insita, 19. 
CoDCordi» in Ode flgura, 600. 
CouUmplatio peUie coelealis remedium maxunura ad . 

pctcalttm abjicieudiini, 20. Contemplatio summa Dei uou 
poteM aitingi, nisi $e Dews demiseril, 224. 

Golumna Cbrieiua et apoatoU, 84. Columo» taberaadili 
qnid slgtiiaceni, 517. Columiiao deauralaa, et deargenla-
tte quia slgoificent, 334. 

Consianita qaalis debeatesse aanctorum, 147. 
Conlinuaiionie sacrificium ut peragorelur, 622. 
Cortlos) qaid signtreot, 315. 
Cofporb ex Virgioe sumpti Ogura, 534. Corpns CbrisU 

lficormptibile futt seeiiiKbun naluram ex participatione 
divina, 387. Orpota YitiaU vitia animi aigoidcaui iu Uge, 
546. 

Cceli nota smaragdua, 181. 
Ocus tardum bominem el bebetera siguifical, 414. 
Collisus qoem sigoificett 240. 
Consuetudo cum viliosis bomiuibue pericalosa, 484, 

485. 
Corms sfgolficat malitiosam, 506. 
Coroas Duiritio quid slgnificel, 578. 
Crncem accipieotes Salanam vincuDt, ot Moses tollens 

manoe, 89. Crucia flgura, 510. 
Culpa ΒΟΜΓΑ ad peccau labiaiur, 14. 

Damoam Inferre fui emolumenti caosa nemo debel, 
249. 

D»mones glorlat cupidis&imi, 211. 
Decalogi exposllio, 188. 
Deoruin aureoruio cultus prohibKos, 289. 
Ucus eet viu secundura natnram. 9. Del perfecta co-

gniiio loge sola baberi non poiuil, 64. Dei nomen quale, 
73. Deus a peccatoribus ocalos averlit, 145. Uei cutlos 
riolllore» iinpium cst pieUle persequi, 181. Deus solus 

fuiara scit, et cetto pradicil, 195. DeJ jusiiiia admirabi-
lis, 205. Deus rebus, quaa essenliam babcnt occasui sub-
jectaro, lempiis eliam accommodavii. 205. Dei conlem-
pUlionis suramiUa qualis, 224. Deus ID montcm descen-
dens quid stonificel, 223. Dei cognilio sublimfe est, et 
aniinaiD sobTiiDem posiulat, 222. Deum videri a quoquaiu 
(as ooo est, 295. Oeus ad eos veuit, qui terrenls rebas 
ooperiores facti suot, et qu« esset figura hujos, 222. Dei 
slinplex esseoiia plurboa conlineos ailrlbuu, ut flgure-
tur, 299. Dei locus est supra omne quod ortum sil, 307. 
Deus adin noo potest η si per Chn»ttim, 328, 329. Dci 
minisler culpa vacare debet, 457, Deo judici umnla aperu 
sunt, 548. Dei vera cognilio Jelbro flgura lodicatur, 93. 

DedmwdelioiUB Levitis pro mercede laboris> 464-
Descripiio populi a viginli annis et supra, 457. 
Diabolus bomaols voluputibus, et coiumodis bomlnee 

slbi deviucit, 13, 18. Quos sibi subjecit carots openbus 
delioei, 54. Dissuadel, cum amplius nen potesl, perfe-
cXam omni ex parle vium, 39. Duboli asiutia, 57. 

Dicati Deo per bolocaoslam significaU, 458. 
Diem quioium el octavum cur observalores slulte per-

limeecanl, 207, 208. Dies priraus el octavus ut requiera 
elgoiflcel,620. Dies sigiiiflcat tempusadveutus CbrUti,84. 

Digitui Dei quid siguificet. 8. 
Disclpuli Cbrisli cooperalores ut figurantur, 578. 
Disputandi coatenUones iQ lnauiibus quaeslionibus 

dajnnaod» suot, 259. 
DiviuitaU.s symboiuro, 295,500. Divinilatis prsecipuum 

lnaigoe est futura nosse, 184. 
]>nnini nou in servorum naturam, sed Ια eorum condi-

Uooem jus babeol, 263. Docnioue si servum ad impieta-
lem oogat, servilts neius loliuir. 264. 

Doua eiUia exigaa luecipit tolesta, ne pauperes reii-
cbfiiur, 566. 

Ε 
Ecclesia ex gentibus nt slgnificelar, 78. Ecclesia area 

io Scripturis dicitur, 98. Ecclesift opes et ornamenta 
qoe sint, 151. Ex genlibas oollecla Ubernaeulo flgura-
lur, 131. t t prsdicaiione opus habeai, 166. Dei civitao 
dicilur, 229. Ecclesie a*dificaiion» lapides quieani siot, 
290, 291. P^r tjberoaculan flgarala, 288, 291. Ecclesiso 
coelestis Ogura, 292. Ecclesi» figura, 319. Eodesia quoo-
Dam a se rejicial, 485, 485. 

Eleciio eorum qusa flunt est io nostra potealole, 201. 
Eloqnentiam sacularem qubum ad religiOAom transfe-

rant, 45. 
Eucharisti» parlltipcs vioceot mortm, 80. Eucharislia 

ot DOS perflcial, 94. Eacbatislia) figofn, 97. Eocharoliani 
signilicant adeps, sanguis, el raeusa, 60. Eocbarbtia st-
gpjficata per panein proposilionis, 297. Kucbarisii^ 
tigura, 564. Eucharistlam sumentes aacris aoimts esse 
decet, 598. Ab Eueharistia arceetur infldelos el baretici, 
898. Eocbartati» participalio quibus conceesa sit, 419. 
Euchtri^iia per incrueoiain hosliam sigoificaU, 457. 

EuBticbi qool modia ftant, 483. 
Evangelica conversaiio, noo lonpe a legali diejoocto, 

modo ejos procepu spiritualiter loleUlgautur, 2. Lege 
spirilualiter intelleela informaiur, 5. Evangelka iusti-
tuta per azymos panes significata, 80. Kvaogelica cou-
versalioois aignificallo, 80. EvangeUcae τίΐβ flgora, 314. 

Evaogeliutn legem ad Teritatem defBoostraodam coo-
•erlit, 5. Eranffelii imago est et umbra legis iitiera, 5. 
Evangelium rude Judaeorum iugeuium ot iion paleretiir, 
5,6, 7. EYaoffelium per calanwm, id esl per Filium Dei, 
riescrfptum, 8. Evangeliorum libri qualuor sigoorum dil-
fereniiis figuraDtur, 167. Evaogolil jeatitia legis josliliam 
superat, 2U. 

Evs monere ot in oobH (bngator TolupUs, 10. 
Exoleti suut qui viri dfigoiiatoni eneiiliuoUir, 419. 

Fabula) poetanun aqnae slmilrs, 596. 
Fallacia illiberalis auimi genneo, 216 
Falim, fortuaa, el genesis res vauiaaima), 197, 198 
Femineus sexus oou arcelur a beuedictiooe, 352. 
FenueolunD astuliam signiQcat, 524, 614. 
FesliviUtum veterum lempora quae, 591. 
Fesiuro diem ageoies miuime decei peccalum commil*» 

tere, 609. 
Fides eredenllum unde orla sil, 72. Fides in CbrtsiO 

via ad saoctiflcatlooem, 81. Brevi compendio ad Chri* 
slura ducil, 85. Fidci jusiilia cur noa a priocipio daU 
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§U, 85. Fkfe* rccU lo Denm ioiUum est onnis vite lao-
dabili*, 183. Prscedit tiim prscepta, 183. Fidei iacoti-
alautia maxima impielas. 185. Fidea ta Cbristum focaiur 
felus epiiilaalis, 260. Fides tine operibus mortua est, 
485. 486. 

Filii Itrael in £gypto ccelum Deoin apptlUniol, 581. 
Filiorum quatis debeal es«e educalio, 240. 
Filius est faries Palria, 405. Filio exaltalo pai inier 

nos et Deura corapoeiu est, 406. Per Fiiium Dei flt ad Pa-
Irena acci»ssae, 290. 

Flagella Chrieti, 277. 
FceUw epiritualie e*l fidet In Cbristam, 260. 
Foroicaiio spirilualis est a recu fide defectio, 451 
Fortiiodo apiritaalts qoibui io rebos t i t eierceod*, 

183. 
Fructibai DOTIS <hir abtUnendoin prtBceptril lex, 612. 
Futuromm tcienlia Dei propria, 184. 

Groliliom regio ad Aqullonem eUa maxime, 333. Gen-
tilium mores iu religtooe nostra viUndf, 560. GenUltoni 
ftgura, 369. Genlilium mot comain diis lousam dicaa-
llum, 578. 

Geniium ac Jodaeorum coaversioojs flgora in ramis 
olearum, 302. Genlium conveniouis flgura, 560. 

Gersonit* el Merarit» Israelllarum flgura, 458. 
Gibbosui signiflcat bominem ad terreoa luchnalwn, 

416. 
Gloria beatorum inaequalis, 140, 608. 

inlem assequeodam necessaria, 106. Gratiam Cbristi 
coatemnens pariem com genlilibu* babet, 104. Gralia ut 
noo daretor per legcm, 131. 

Η 
Habitus virtutis est qutsi mafer «1 otigo recte lacto-

ram, anm ex Ipsa proflckcuntur, 268. 
Hmm aigoitfcant operarioe ioiquitaLli, 550. 
Hereticorum, qol celerot lallere raoliantur^ pcDaa > 

255. £onundeiD crimeo maximum, 259. ticreais adoite-
rlom spiritua.e, 258. Hereticorum fnaae abduclua, co-
piam docioris Ecclesi» negligeos, eodem crimine teoe» 
mr, 259. Uaareiici allerum Uberoacalum sibi fiogaot, 
555. 

Hebrei idololalrkm onde dMiceriot, 178. 
Herb* amara premras evaogelics ooQrenatioais ai-

gniflcant, 80. 
Hln mensura in liquidis, 626. 
Hirct» Ticlima erat ad expiaodom popoli peecata, 401. 
Homo qua ralione in peccatum sil lapsus, 8,9. Uomioi 

eur a Deo permiseum io ulramque partem flectl, 9. Homo 
Spiriius saocti muuere decoralua cum in eum Deos io-
auflbTii, 9. Cur legi primom eubiectua, 10. Ut ad vilia 
•piotabalur gralia destiiutus, 11. BomlDis iDgeoiam coin 
aabjecerit diabolus voluputibus delioet, 15. 

Hetlias spiriluales. fldee, mansueludo, coottihenita, 41. 
lloeiia laudis quo rilu fieret, el quid slgoificarel, 444. 
Hosliaa salutaru sacrjficiuin, 623. 

Huroaoa natura qu« morte exaruerat per Cbrislum de-
nuo germinat, 531. Uuoiaui geiieris etirp» aitera Adam, 
allera Chislue, 560. 

Humiliaiio defloraUonem vlrgbia signiflcat io Scri-
-plura, 159. 

Huroililas ut qoaireoda stl, 455. 
H)acinlbu$ quid stgoiUcarei, 516. 
Hyiouos caoendl consueiudo in Kcclesia, 445. Hymoos 

quaudo caaUodus. quando elandum, aul quiesceudum 
qui monercnl, 454. 

Hyporxisis sigoilicatar per reaiem ex laoa el lioo coo 
lexlam, 245. 

1 
Idola ac simulacra deorum demolieoda, 186. Idolorum 

nomiua. ne ore qufdem proraeada, 186. 
ldololatriam a geoti.ibus didiceruut UebnBi, qul uym-

pbas sunt comtneuli, 178. Idololalrbe crimeo ullirao $up-
plicio iu lege aancitum, 180. 

Ignavi ut Uguranlur in Pharaone, 109. 
injpositio fnanuum populi tn Levitas qutd signiflcaret, 

409. El tur ante sacriliauni uulla lieret mauuum imposi-
tio, 404. 

foipfjligo agnillcal Tithun pejos fa diat creaesaa, 418. 
Inpodeot et qoi soa tceirra tegert aon oirat, ut 8 » · 

rah^ier, 417. 
Λ locaraatiooe tua Cbrialot ot aoatrasserdea porsaTezit, 
103. 

biqnitalia symbolain auale easet, 146. laSqaltaJeai qtj 
potest eompescere, sec taciu ejtn esl particep*. 247 

Jofenu loro proeal a aranda « m putai QtiUes, 2Q. 
lofideles et slulti per qtiid «gnificareoler, 922. 
lniroid diligeodi soot leffb ei CbriaU e*en$lo, M . 

loimico igttotceodom esse, 275. 
Injoria maj(or esl io aanctos qoaoi is peeca)lore% 2 U 
Inqoilioi ttgnilkaal eos qol sola fide Gbriato aoal W 

Oi, 424,425. 
J 

J^onanlef, ted noo ex animo, ut flgvaatur, 170. 
Jejoniaio Motia* iiem Cbrtsti, cor qoadragiata atttm 

dorant, 260. JejonHtn aralieram ad oslhia labenacsli 
quid ttgnificarei, 514. 

JudaBoraiD quan ecsel rode iogeniam ad perfecujoowi 
efaoMlicasi, 5,6,7. Jodsorom perfidia u l figurau. 75. 
JudaiAo tehrUuimsibiprlodp«aeocMiU^runtaU«ii^-
nan, Christo re;ecio, 279. Jodaeorum ad% e m s GbrMoa 
coftspirailo ul 6gurau, 504. Jodcotum nbgio td wwm 
maximeposiU eral, 562. Judasi Qllimi veoieol eliaia ad* 
Christom, ticet phmo fueriol vocali, 371. Jodsri CUOUBI-
nad qtii morle christtun atn*ceruoi, 603. 

Judices neqae gralia cujuaquam, neque proprio eaott-
Diealo a juslo cedaot. 278. 

Jndiciom ia uirani^is Mrtem de praadicaloribaE, ardcc-
toribua n»prebendiiur, 259. Judacium qaid appellcl 5cn-
plura sacra, 585 Jodicio imperfecio hnmbn» ta n6aa 
discernendis ol figurentur, 415, 416. 

Jurameoto quando uii ΙΙο&Λ, 214. Ad 
oalla creatura adbibe&da, llcei saperlor, 211 

iusliUn gcnera dau, 244. JosUtiat ο ι» J 
pooderibos ei &Uteds comparalor, 244. 4nuts ι 
carere omui dolo el simulauooe, 245. 

Jualuro a booo excedilur, 244. 
JoslUkatio perfecla per CbrlsUim, 55S. 
JoveoUis quid aigiiificet, 112. 

Labhim qoid sigoifka^et, 511, 2. 
Lacum (odiefiii «parooloa deaoper pooere qikli^t-

icaret, 249. 
^Lapkiei cultri in splrita cireomcialoaeai tigBJicaii, 

Lairones et ticaiii per ferae «goiflcati, 909. 
Lepra morbos iosanabills et odknitsimaa, 70. LOKI 

ttiorUficaUooem e i morluis operibus Mgotfcal,539,5*0, 
542. 

Leri fomilU doonm erat Deo dicatvm, 411. 
Levitarum cooeecraUoait rlius qoidttgiiifieel, 4(S.U-

•itacar necessario, et ubiqoe assumalur, 475 . LeM 
cur refogii urbes tobcesse, 465. 

Leviticum geoos ciir fuerit expers pnaseaatooam, 464. 
Lex quomoao aboliU, ulque eam ηοη soivere veacni 

Salfalor, sed adimplere, 2. Antiqaa qoomodo ooii?ealai 
cum evao^elica, 5. Spiriiualiler lolellecu evangeiicai! 
cooTersationem ioformai, 5. Legis ubero ut evaugebo 
cooversatio coouneaiur, 5. Lex DOO eversa per EVJDI* 
liom, sed ad expressiorem reritatis (bnoam re*casa, d JA 
Teritalem demoustraodam cooversa, 4. Legis liticnn 
Juda?i faclle ferebani, oon iiem Evaugelii clariUbem, λ 
Lex priusdala quia iaUrmilaa iadaeorum peHeciioawa 
evaogelicam miiunie pali poterat, 5, 6, 7. tvangfUo 
dtgilo, Id e»t Spiriiu-, Dei descripu, 7. Primo hm ai 
daU, ul ejus superbiam coerceret, 10. L«x peceaU cnf 
vocetur concuplsceolia, 19. Legis observaUp ad iuita 
viie perleci* perduxii, ϊ9. Lege ad perfeciam Dvi 
giiiliouem perveuiri nou potest, 64. Lex nou pytuit irs 
eximere a diabo i dominalu, 66. Nou satis pra^idirbabi t 
ai salulem, 75. Legis pr*dtcauo ultra Judaiam audin 
non est, 75. Lex per se iuOruia el iinperlecia, 75. Lra» 
^terpretalto, 74. Legis oointrsalio imperrecU utquc ί» 
gurarelur, 75. Lex ul dedwal ad Cbristi mysterU pcr 
elemeuia, 78. MuUls anfraciibus ducebat ad Uiriauini,82. 
Lfgi subiiiilur Cbnslus, 88. Lex ad pnma i u i i i * ?cra 
ctignitiouia geuliles adducens, ul Ogitrareiur, 93. Ut p*c-
raium deinoustraveni, 52. Proponil uutus veri Dei cc^m-
Uuuem, 175. Legemcoinpulit obscrvari Deus fonoiUittc, 
174. Lex acerba morie biaspheauain uiuiUbat, S i 4. Lea 
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Pei samper mtmoria retinenda flgura vHl» hyacinlhina?, 
119. Legls perpetoa meditatio ad stabilem Tirtutem p«r-
dncit, 220. Lex non ad se, sed ad Clirisiora perduccre 
moltebalur, et qoe esset figura rei hujns, 222. Legis l i i -
tera obacora est, et lenebris oftusa, 223. Tenut voce 
Efangelium resonaole exprimitur, 223. Α Filio l)ei dala 
angelorum mitiislerio, 224. ID Cbtisto honorata est, 223. 
Cbristo per spiritualem conlemplalionem adjuocta ul B-
goraretur, 225. Legis mysteria nosse npn possunt, nfei 
qui ad Chrisli fldem accedunt, 225.I.ex elernentaria fuit, 
272. Lex senrilis erat, at Evangelium qua î ciiqi filiis 
pollicitalionibus utlttir, 280. Varta pcenarum geoera va-
liis qimiqibus decrevil, 281, 282. Movsi bor îs fertilissi-
mis similis, 285. Α propbelis abrogari coepta, el •eriias 
praedicarf umbris delectis, 286. Per Cbrislum ad flnem 
perveoit, 509. Ad initia lanlum myslerionim Dei per-
duxil, 537. Legis oullum post Evangelium retinere, lm-
ptara estv 558. Lex si a Christo diajungatur infirroa est, 
«76,577. Quoad ombras lacuit, quoad sensum spirilqa-
lem semper claraat, 401. 

Liberatk) servi. qui sex annos servisset, quid sigoificet, 
150,231. 

Liberam arbHriom cur dalura bomlpibas, 9. 
Libro Dei quioam siat inecripti, 115. lncreduli non 

inscrlbunlur, 156. 
Lloee resles opera mortua significant, 590. 
Lingoam abscissam habens animal cur rejicereiar a 

sacriecils, 522. 
Lippi sont, qal ad impia dogmata soam pradenliam de-

orqoenl, 417. 
Locoi aacerad comedendam sacerdolibas cor datus, 

AI8. 
Loceroe aeptem quid slbi velleat, 299. Accensa ab 

Aaron quid sjgotficeat, 521, 345, 544,315. 
Lnna decresceole oullum opos aggredi, aot Uer, stal-

1010 611,208. 
Μ 

Macoto sandis eliam tiris b«rent aljqqt», 122. 
Macolosus, id eti 4>ηλ©ς, iinpudentero aignlfieat, 416. 
Malagranata urblum flgurara tenent, 587. 
Malemctum eaveodum ne ln qoemvis jactetur, 271. 
Manifeslatto et Teritas quiduam signiflceDt In ratio-

Batl.385. 
Mansuetado per oyes figuraU, 565. Mapsnetado eian-

' geli<a ule i^faKor ,863. 
Maseidorom oomine qoi eenseantar, 114. Mascnla vi-

ct lni Christum tignificat, 560,594. 
Medlatore Cbristo tupens infera suni coanexa, 584. 
Mel vohiputem sigptflcal, el cur non io bdorem eoari-

taiia iocenderelur, 524. 
Membratiro coocisio in sacrlfieio quemadmodam Del 

Terbom slgni^cet, 561. 
Meoas proposiUonlf exposilio alleax>nca. 297. 
Xercenarii stiPi qol ad fldem Chrisu ob sua emolu-

meola veoerunt. 424, 425. 
Mercea wquaiia propprtieftfi fiictis notiris respondens a 

Deo repeudeUir, 570,571. 
MeriU MOCiorum nt dopliciler parlicipentar, 117. 
MilvQS rapaeem slgolOcat, 506. 
Mitertoordia in pauperes, 271, 572. 
Mitra ei laioina aorea quid sigoitlcarpnt, 588. 
MoabiUe, id eet gentilium tann», 486. 
Mors e i p«ccalo. 76. Morlis vicioria qo» sit, 80. Morf 

ot cobibeatur, 78. lo mortoo inquinanlur qui il l i faclo-
rum atmibludioe juugunlur, 430. Mors et corraptio pro-
pler preTaricationein io nataram irrupH, 554. Mors qoa 
louDdo mortificamur graiissiraa est Deo, 567. Ια mortuo 
iDqoinatus qul diceretvr, 605. 

Mortificatio CbrleU perfecia qoid eit, 407, 408. Mortifi-
calio laodabiiia quaKiam sit, 541, 51-2. Mortiticalio In fa-
ctis perferate sjgoidcaiur per lepram, 541. 

Mos gentiliuni in purgauonibus reprebtodtior. 194. 
Uores geDtilMjn» admlrari perituloeum, 229. Mos mulie-
mm iEgypuanun in lempli iiigressu, 513, 314. 

Moysi eur adjunclu* Aaron, 79. Moyses roediator, aed 
Chrieius etcelfentior, 50, 51. Mpyaes coovocans populum 
non ut se aodiat, aed Deum loqueatem, quid signiflcet, 
322. Cum Aaron ascendeoe ad Deum quid sigoificei, 225. 
Missus ad liberaiionem larael ex yfigyplo, 577 Dei figu-
ram gessil, 597. 

Ν 
Necromantf» pr»$Ugia3 in evocandis Manibus, 191. 
Neomenia signiflcat novum in Cbrislo saeculum, 624. 

Novilunium qoid aigoificet, 551, 
Nox significjt leropua auie adveotum Chrisli, 84. 
Nubesqu» populum duxitquid sigiiilicaret, 159. Nvibea 

ei igais qui eranl supcr Uberaaculuni quid sigoiUcent, 
355. 

NuDti» sacerdotum quales esseot in veteri lege, 430, 
451. Nupiiae bonowbiles, sed Uraeo uoo curo ?1rgiuilale 
cunfereada?, 525. 

Obedienlia debita sacerdotibus, 476. 
Oblalio a quibus debeat fieri Deo, 128. Oblalio alacria 

etiam in exiguis laudalur, 291. Oblatio priocipuio in de-
dicatione Uberaaculi qoid significaret, 362, 564. Oblalio 
prlocipora cur diverea essel, 569,370. 

Observatio dierum et tempomm et annorum repre-
bendilur, 204 

OlTensio aliorum vitanda, etei oommoda noslra qaera-
rnus, 266. Offensis fratribus (acto est satisiaciendum, 556, 

Oleom el unguenlum quidsigDificeni,52t. HilariUtem 
spei sigoiecaot, 391. Leiitiam signiflcant, 445,570. Pin-r 
guedinis siraililudo, 626. 

Opera boua OOQ probanlur nlsi ad ήηβπι qsque per-
ducaotur, 285. Operibus bonis muudari debeot qni a vi-
Uis recesserunt. 53}. Op^ra boaa bi|arjuiem sigQificant, 
et odorem redoienl, 535. 

Ordo disposilkMite castrorum per tribas quid signifi-r 
caret, 575. 

Qaeas propheU fornlcariam uxorem ducens quid steqit 
ficet, 195. 

Ossa eigoiflcant 8pl|diUtein doctrina) coelesUs, 275. 

Ρ 
Papis cpmestio quld skniificet, 94. Paois angeloram et 

homiiium Cbiislos, 235. Paoom doodeoarius numerus si? 
gnlficat aposloloe, 546. Paols fermeolalos vilam signiOcat 
noodum baptismo porgaUiq, 445. Papes propositloiiia 
Eucbaristiam sigoificaD^, 457. Paofe flgara Tita3, 553. Pa-r 
nea infermentali puram ac ejcnplipem vitam significajiL 
524. f aoes dao eor off^rantur, 615, §14. 

Parentes eecoodum a Deo locum lenent indecaloffo 
235. Parenlibus qualis reveregiia a.dhibeoda, 235# 256. 
Illorum cora de liberoram religione, 242 

Pascba Domini, id eal traositus, 598. Paschaa celebratfo. 
605, 606,607. 

Passio Salvatorie adombrala in Iege veteri. 277. Pa$r 
sioais Cbristi figora In assatiooe, 595. Pasaooe Ohristi 
accepUtm atse Dto Patri sacrucium noticmn, 626. 

Patienlia a peccati eenrilute llberaaor, 254. 
Patris cogoiiio infert Pilii eognHiiioem, 235. 
Palrea teterU legis ChrisU gralia saltabat, 79. 
Paoperum merces ooo fraadanda, 271. Paoperibns 

matuaDdam sioe spe osone, 273. Pauperit ad Deum ?o-
dferalio metueada maxime, 271. 

Peccatl lapsos qualis fuerit, 9. Deformttas, 10. Quo-
modo in oobis efficiatur, 10. Peccati domioatu gr*ti* Dai 
liberamur, 15. Peccati lapsus coipa nosira est, 14. 
Peccalum laoguor aulmi qoidam precedit, 17. Ad illad 
TOlupUs et cupidiUs et coroinoda perlrabont, 19. 
Peccati evincendi remediam, 20. Πΐο at liberemur 
spiritua\is probitas necessaria est, 20. Et ad boc prav 
ter divioa moaita efficaci eliam auxilto javamar, 21. 
IIlo liberamur graua Dei interna et exleroa, 26. Α pee? 
calo gravale et langujde rpcedere peripolosqm, 27. Pee* 
calum oiigioale morlem iovexil, 76. Sublalum perCbristi 
mortem, 1Q0. Ppccalis nffensuo Deu^ ol poenas repetat, 
100. Jllud voluplale el inflrmitate perficitar, 103. Pec-
cantibus poepa qualfe, 143. Peccanlibus volunlarie teni-
bilia erit exspeclatio judicii, 159. Peccati eervitute l i -
beramar ia Cbristo, 51. Peccandl cessatio ut sigoiOcetar 
ppr Sabbatum, 227,228. l l l i subjecli inter serros DU» 
meranlur, 254* Peccaioram ία feininas admissoraro gra-r 
vissimom est adulterium, 257. Peccaotes occulte pre 
pudore nop adeo improbi ut aperte peccaotes, 504. Pec-
catuip el trisliliam afferl peccanti, et nqllum babet odo-
reip, 1(33. Peccalorum retnls^io per Chnstuiq, 534. Pec? 
calom originale videlur per coqcapispeoliaiq trausfundj, 
554. 

Pedes fioero stgnificant et progressam io rebasag-endis, 
397. Pes figura est incessQS quo ad agendum ciemur, 
*99, 500. 

Pentecostea flgura, 612. 
Perjurium quam grave silpeccalntn, 212. 
PerfecUoois siguiOcalio, 614, 615. 



1447 IXOEX ANALYTICU5. 

Perfecto* bomo quinam siL 497. Perreciiorei exigua 
admooilioQe iadigenl, 167. Perfecl» Tiia Ogura, 539, 
860. 

Peslis in popnlo lsrael pervigaU osquead praodii 
lempus qoid signilicet, 97. 

Pharao muliebrem sexum senraos quid slgnificet, 110. 
Pbcebas poras el impolluius, ioje pbaebare, id est lu-

alrare, 196. 
Puoram abrasio quid sigcrffkct, 408. 409. 
Pinoa jecoris coocupisceoiiam eigoiucal, qua ln Jecore 

juxta qaosdam sita ost, 968. 
Pnpuli auret noo debenl patere msgtslrU dirersa do-

eenlibas, 159. 
Pr«ediciHone rocatl Chiislnro seqotmor ut Israel slgno 

tubaram castra roorebat, 165,166. Pradicationls guoos 
altermn »d dofpnaU, aUerurn ad mores perdneii*, 166· 
Praedicaliomim difTereiilt» qualuorbominuiugetieribusac-
roftim<»fflntor,167. Praedicaiio sacerdottbus couveml, 168, 
Praxiteattonis βσηιιβ ttnttnnabulis aurcts flguralur, 587. 

PraHticatoroin pra?ceptum, 159. Praedicatorura yoces 
ex lerapore ftjtts qoi excipioal et descrlbunt hi muTas 
copjiciuut, 167. 

Pfaelam uoo obedife quanto sappliclo 8ll vlodrcalinn, 
476. 

PmDNtm cuique snlsrecte ftctis respoodens repende-
lor a Deo, 570. 

Presbyteri ilcem geroot eoram quibas CTediiam etit 
altare, et quae iotra velum asservabanlur, 454. 

Prindpes popoli ut Deum perfecUoritras dooto bo-
norenl, 130. 

Probatiselmi eliatn vlri poenitentla tndlgent, 568. 
Profeciicme» tres a Christo tribounlur, 164. 
Prophela ul distingualur a divinatore, 186. 
Propitialorlum expoirilur, » 4 , 193. PropUfatoHtom 

cqr csset ex aufo, 296. PropiUalorlum CbrlslOs fccius 
esl, 550. 

Pradenttam ad praros mores delorqueotes nt Hgu-
tartenlor, 417. Prudenlia et iofliludo oecessatia in di-
rmoroni admlnisifatiooe, 455. 

Psile mililaris veeUs genus ei IniqoiUtls eymbototo, 
116. 

Ptieri ac moHI anitno, iflepti td dona Offeredda Deo, 
152. 

Poerper» pergalto quid significet, 655. 
Purcaiio igols el aqu® more^nUliura qoim Tmioolt 

«1,194. Purgalio oomls fii per Cbrieum, 527. 
Porgalorii signtttotio quisdam ut vtdetur, 848. 
Puriticrl opoftel aeteqoajm Deum adefeniM, 3J5, 514, 

515. 
Pytbonisea eujos opera Stnwelera txctlflverit, 187. Fy-

thooifsa noo Sanraeieaa evocafii. ted u a b m q — d i m 
•dejtiaeiiiilliUdiDemooBficUm, 191. 

OoadrvgioU ptage 1nll«*U*Ur reii, 176. QotdraginU 
anrtte |HJ> daierfa amvu Umel propter Dei o f f rnM, 
278. 

Quisque eolomoe tnte <wtiam UbeioaeBli pradlcalov 
res sigoifieaol, 356. 

R 
Rami ex arboribns MMper viretrtlbns gratram sigtH-

^eant,620. 
Itauofiale cnjee fbrma? fueril et qoid signiflearel, 381, 

583, 384. 
Rederoptio agrornm et dotnorun qoando flern, 466. 
Redrre ad possesskmra per figurata qeki tfft, 170. 
Regnavit roors ab Adam usqoe ad Moyeem, 76. 
Kegni Cbristi migma, 458. 
Henmsio peccatorum lan» muuam eomparator, S35. Re-

pnfssio peccatomrn eitam in Deom commiesorom, per 
Uiristom, 5S4. QDS septimo quoxpie anno apod Hebrasoe 
qebat, quid signiQcaret, 252 , 274, 177. 

Reoes figura sutit faculutisdhcertiendi, 568. 
Resurrectio Cbristi flgurata per virgam reflorescenlem, 

342. Hesorrectio SaivaU»Hs fbit tuilium οογΐ $a)culi, 559. 
ResarreciioDisflgnra, 610t 641. 

Rubos Moywis quid significet, 61. 

SabbaUsmos esl vacalio ab omnibus carnalibas opeii» 
bus, 558. 

Sabbatam signiflcat reqniem per qnaro a peccando ces-
iamus. 227, 228. Sabbatum fuluri sieculi flgura est, 134. 

Sabbali aacrificia qoalia etsenU 316. SabbaU tabbalom 
quid signttireiit, 919. 

SacertkXali munere indignurn bihil judicat Ιβχ, nedi 
ad cuUom dWiBttin peniaeal, 437. 

Sacerdoic* lubU caneites pnedicalioium •gnificaet, 
168. Sacerdoli cur s^parjirtar pecUbsatliMxi «1 i n w 
tr ie lb , 398. SacerdoUbus qu» maJmodiim « i d o f JBIOO» 
eacro iBOiieodum, 399. 400. Ob nua naUiraUa n r Ufcsi 
veierem a sacrU arccDlutj 411 Sacerdotee ia Βοηΰ 
IpqMioari cur lex uou pemnvrti, nisi io nuibae ooojw-
U*, 450. Sacerdoe ai bonara od̂ treiB sevper rvdotm 
debeal figuralur, 4M). Sacf rdo4um participoUo ifl ρπΒΪϋίι 
qoc fiient et quid siguiflort, 447. Sacenke \\io% nbi ad-
jungat qui morum probttate nnt or iui i . * l pteai a%im 
amore. 448. Cur ipsU viuuin Ubere (ex prohiboeril. 419, 
450. Sacerdos Cbrisli Ggura etprem, 475. II ή αοο o6-
lemperare qoanlum rriajeo, 476. Saoerdnti qtuenaoidr» 
beant ioesse, 464. llloruni puritas qoaaia, 480. SacesB3i 
fungit4ir m«»dialoris monere, 585. 

SacerJoUi Cbrisli Ugtira, 4Λ, 402- Sacetdoiii Okrist 
t3lerDitasQgura(a.43i, 435. SacerdoUl boAorem «ibiattn-
buentiuru p<aoa, 454. Sacerdoiit dlgnius inaigntt 477. 
Sacerdoiii ac sacriHciOfum relbrmaUo ia oota Itft, 
39. 

SacrameoU tpgre accipteoUM ot Qgar«iiiur. 170. 
Sacras Scriplaran mulliplei cornparaUa, 497. 
Sacriticare non ticebal eilra lerraro sandan, 47. 
Sacrificiim Deo oUertur ab tts qtU carois rOia aerg-

ficant, 40. Io i£gvpio et in deserto nl dlo^rrrfti.it.S>-
crlilcia velera noo pefducebaot ad perfecUa nrtattsi, 
88. Est iti sola Ecclesia, non exlra eaxa. 354. 551 Saol» 
ficium cur sine i«rmealo fierel, 439. SaMji&oonai #W£i 
bipartita, 520. Sacriflcia mascula W^tP 1 1 *" em Je-
beai, el quid siguiflceul, 521. Cur jiro pecata aat dn, 
et sipe tbure olTerreoiar, 533. Sacrifiai atti a^ai» 
qaid signilicet, 566. Sacribciorum ploriakareai ^atfe* 
Uo, 403. MaLuLitu et vespeittu, 622. tefeaeoftioula 
easet, 6M. 

Sacrerom admiaittratoribtjs qam IrlbtiV D«tt, Uft, 
Sapculi futuri eaacUficalio, 598. 
Sal 1D sacriuctis quid siga4Qeare4v 447,416.4)6. 
SauDMl ao diviiu opera ftierii e ioiuua, W. 
Sanctorum merilomui parlidpaUo quata, 117. Sndi 

Tiri noa nibil inacuto coutfabont, I32L Seatiutm tai 
sunt Ecclesia? opes el ornimenta, 1S6L SaocU τΐη d t M 
esee firmi, ac sUbUea. 147. Sanaar«im virovan «ibper 
Blmilam signlfkatur, 567. Saacliores ma#on wbmli «4 
graviora loieranl, 457. SancioratB cuBtA» iapnbbas m-
paratur, 497. Sanciorura ?iu ia alto «PCMI» » SSl. Saatnv 
rom Cietiis ul signiflcelur, 623. 

Saagmis purgaiioals peccalorum qaid etgalficaiti.lM 
Saoguioe cur DOO liceret Testi in veieri i « g t , SS4.9. 
Sao^uis VIUB figora esL 595. StAgoioi* uu%* labam 

eJgnmcet, 601. 
^pieiiliat adilos fides est, 509. 
SaiisfacieDdum fratribos eiias'fado, 536. 
Scabks IndotmU sagoukal exoeestiaiio a>ik{ao YfUMli 
Scandalum quaDlopere eit vitaadtMD, 3 4 0 . 
SceoopegU babiuaoaem partdisi r e p m t i i U i , I I I Ei 

resurreaiooem, 621. 
Scriplores remm dtTioaraai c m r e delaciil 

«ecasioaeBi, 149. 
Seraphin cur alit Cadcs «uae t t pedea 

)96. Cur ex auro, 296. 
Seroiniflous qaid signlftwt, 55Ό. 
Semivir qai appelleior, 419. 
Seosos bisioricos tnilis esl, 156. 
Sepbora Ecclesiaei e i genlibta tigaifieal^ 7 8 . 
Sepiem diet totum Titas leinpes tigpificafit,. 551. 
Sepienarius numeras perfeoiloois « y b o l a w ^ 
SepUmua diea taiictus, 600. 
Servi maRQmissio qoid eigmficaret 9130, 
Serviius ut tolltlur, 164. 
Senrot Dei qualls debeal eete, 187. 
Sigoorum ditfereuiia quid Bgurareiar, 167. 
Simila paoem, hoc esi Chrialum, sigioificat, 164. Qto 

periusa cnslestis spem ?ile deoUrai, 4tt5. Y i U m «MMUB 
tigniflcat, et Deo aubjeclam, 438. 

.Simulatio grarissimum crimett, 145. 
Snuragdusde^cribiiurei iaMginexn coe)l referl , 380,5$ 
SocieUs malorum Tiunda, 411. 
Speculwn ac sislrum gesunt no»ierct JvgTpU* v 314 

514. 
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Spicarum signlflcalJo, 611. 
SpirUoalls cultoe eor noo ab initio sanoitns, 86. Spiri-

luales hoelia? qualee, 41. 
Spiritos sanctus ul fueril insnfllalus lo honaineBpL 9. 

Semper in ChrMopennaDens ut flguraretar, 456, 457 
Slola guid significaret, 579. 
Siruihio et larus aves insatiablles, 507. 
Superbia etin superiora niti qoantum peccatumsi 1,461. 
Stiperhumeralit restls forjna ei sigiiificado, 580. 
Supersiitiosi lemporura obsenralores ία ASgypto sacri-

Hcaol, 42. 
Τ 

Tabernaculum in eremo (abreractam, qirid sjgniflcet, 
131. Tabernacuturo per eremum fixnim etgniflcat Ecde-
aiam Dei, 288. Qtrtd mysterii habeai exponilor, 515. Ta-
berriacnlum firmitalcm sancta? coaversalionfs significat, 
489. Tabernaeuli opittces quid figurareol, 325,5J6. 

Temperanli» quanU sjol premia, 515. 
Templa adeunies cadavens occnrsum vliant /Bgyptii, 

36. Tempta adire calceatos nefas apud A£gyplios, 64. 
Tetnplum Dei fideles sunt, 550. 

Tempus est in rebus qae oriuntnr et intereont, 205. 
Tempus quo tabernaculum esl ereclum quid babeat mjr-
steril, 329. Tempiis uoivertam ia duas partes folet Sfcrir 
p(0ra dhidcre, 357. 

Tenebre quid significent, 521. 
TeotaiionuiD Salane triplex genue, 111. 
Ternarfus numerus ol ad diviiiilatem pertioeat, 79. 
TeslaroenUira Novura quomodo lalom, 149. 
Tbymiama ut signiflcel bumaoam et divinain nataram, 

153. Quid signiflcel , 520v 521, 524. 
Tolerantia per bovem signiflcata, 565. 
Tonderi igiiombiiosam erat el lugubre, 579, 581. 
Toosio cur flerel ad ustium taberoaculi, 586. 
Tribuum ordo circa arcam quid signiGcarel, 575. 
Triniialie Ogura io rallonali, 384,383. 
Tub» duaa duclilea doplex prsdicatioois genos signl-

ficanl, 166. Tub» soous cum Ιέχ darelur quid signiflca-
ret, 166 

Tunica Ularls qualis faerlt, quidre eigniflcaret, 586. 
Turturi et qoluinb» Cbristus comparaVur, 552. 

ϋ 
Vficlio quid aignlrtoet, 552,355. 
lingula dUaecU to anlmaDtibus qa|d eigpiflaet, 499^ 

605. 
Ufea maopff plena quid aignificet, 558,559. 
Isure probibentur, 266,271-274. 

Vecllgal qalnam exiganl de rebas tarpibos, 491. 
Velameo Sanctl saocloram Cbrfstl oorpui signlfical, 

555, 554. Velamen apte ostiura tabernacali exlerios l l t -
teraro signlOcal, 556,557. 

Ycuiaha peccala eliam in eanctis t i i is e*ee, 515. Niai 
OOerceantur, ad mortalia perducunt, 546. 

Yesditore β ul rem vendiiam redimerenl, 466,467. 
Yenlricalus slgoiGcat fecanditatem, 464. 
Verbi ex Dco geuiii 6gura, 506. Yerbl Oel flgara, 516, 

517. 
Veroacoli qul eint, 4*5 

Yespera adventum Domloi signiOcal, 552. 
Viclima pro peccato quid signlficaret, 442. Vfctimte 

pro peccato quibas licilum vesci, 464. Yiclima c*ca cur 
repudiaretur, 552. Va?ia? rejecta?, 521,521 

Yicloria de dtabolo ut flgurelur, 15. 
Ymctomn curam gerebant Rcclesiae, 465. 
Vioum minislrantibue sacerdolibus bibere cnr probi* 

bitum, 449, 450. Ytaum esl eignum )a?lid», 626. 
Virga insigne regni, 68. Ylrga Aaroo reflorescens 

Christum significat, 241. Cur nucea esset, 342, 545 
Virginis deflorallo cur humiliatio appellelur a sacra 

Scriptura, 259. Yirginis uteri symbolum, 517,518. Virgo 
sanciissima non fuit subjecla legi puriflcatiouis, 555. 

Yirtus non statim a couversis percipl potest, 28 Virta-
tera eiiaiti Imperfefclam colere tton sipe dttino beneQclo 
conlio^il, 50. Ad ejus perfBCtiooem prudenltae oomitatu 
ac foriiludinis perveuilur, 51. Virtus lndigel foriitudiue 
et raagoiludine Mrimi, 107. Illani colere iacipiens ten-
tatioue vexalur, 155. Virtulfe iti via rudesmiluie regun-
tar a Dto, WTerios assoeii, 155 lllius laborea amari sua-
ves in Christo reddunlur, 155. Illam guaerentes roulus 
aHimaB reliquias dimitlant, 43. Yirtos alicujos oon sapra 
tnodiim ab artis esi exploraoda ac teotmda, 266,267. 

Viuiotiea ante Cbristi adveatom msbra ftiere Chrisli 
•adventus, 291, 

ViU sec^ndem natunm Deqs ipee esi, 9. Yitae perfecla 
Mnitas se^ueuti siaculo reservatur, 125. Vitas bono odnre 
Vacuaj figura, 553. Yivere in Cbristo quidoam sil, 541. 
\ftm figur» slmlla ex liideo, 570. 

Yilia. Α vitiis inleffre rcsurgendara esl, 52. Viiiorum 
tftoriiflcallo qualis, 40. Yitia reliaqaere, adt in virtuto 
proflcere sioe Cbristo oon poteomus, 165. YUia corporia 
^er^qoai saeerdoKes fepellebaoUir a sacrorum mioblerio, 

YiUa byacio^biiia flndmit, ac rotnui alligata,quid algni-
flcet,219. 

Vituli cnltos apod ^gyptios, 40. Immaculatus, Cbrisli 
figura, 550. Yiiulus Cbrlstum, vilol® aotem nos signi-
ficant, 565, 566,594. 526. Pro oniversilate offereb»|ur9 

529. Yiiuli car essent ioilio tredecim, tum pauciores. 
627. 

Yoealioois ad fidero aigniOcalio, 627. 
Yoialtn avium oteervare etultum est, 209. 
YolutXates Ετβ raunere in uobis fanguotor, 10. Yo-

laptas ei cupidiu* et commodum ad peccatum perlra-
bnot, 18. Yolnptatibus a licil bomines diabolus, 10. Yo» 
luptatee aKaa in Dobis iasitaa,ali« adventiuaa, 19. Extcmaj. 
qU83 per octHee exclpiunlur, 19. lllas aspernari jural a<j 
emergendum a peccato, 20. Yoluptas iodomitum nalum, 
67. Volupiatibus capli ioOrmi redduplur ad Dei opera, 
115. In voluplatibus qui quasi In cu*oo voluuniur re-
prehensl, 505. 

Yolom magnom quo paclo redderetar, et quid signi-
flcarel, 576, 577. Yota pilo reddenda, 576, 588. Yota reoV 
dere oon tenentur qui sub aliorum sunt potestale, 588. 

Yox gracilis Uojsi quid sigoificarel, 75. Vox ex propH 
tialorio missa quid sigpificaret, 569. 

Yultur arroganlem sigojflcat, 506. 

Zona bellicam Chriatl forUlodinem signiflcat, qo| 
boeles invisibiles debellavit, 589. 
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l i Cjritli. 

41. — 8. f jnilli mUlie, etM, r e tMa. 
II. — Pfttria, etadta Boaacfaalut. 
IU. — Eptseopatits, proteripli KoraliaBi, 
l i u . 15 

T I V . — Jeda* Aleiandrta polsL 16 
]V. — Torbaa k\e%*mdnnm. Rrraiites eorrecU. 16 
} VI.—Nomwi S.CTirytotlaau dlpiydus iajcripiwm. 11 
ΙVII. — H»rests Nestoriau detecU. 15 
ί VIII. — Vices »edts apottmtcaj Crrill* delefile. 27 
j IX. — Coodline Eptettoiim.IJereats Kettoriaoa 

daxnoata. 16 
§ X. — Nof · io Cjrillum caJonaia; carares; Yidoria. 

| XI, — BecooeUlaUo Ecelestara. 56 
fioiitia es Bibltolheca Ftbndi. 50 
PrHalkMies card. Aagel. Mai ad S. CyriHi aaeedoti 

opera ab Ipto ediu. 01 
PreTatioaes edilioolt GnMO-Lalinas, Jomnne Aobtrto 

coranle. 115 
•ilmoaitio Aoloo. Asgtlltt. 110 
Veteram lestiaoaia. 116 
ΜόφΛα* m tikro* De *don\&m ii) tpiiita et reriute. 

' 150 
Μ ADOtATIONB KT CULTU Dl SPIRITU ET VERI-

TATE. 154 
Ltaci rmnfot. — De lapsu bomlnfs fa τ1ϋ·, el de capti-

fWtte peeeali; de Tocaliope, «t coereriioo* qvas per 
I pBiUoli*» fit. Κ rtcvto ία ineliorm fium. 151 

bofi tyranpldeiaj eflugere duUQ ntodo pe^iii—i. aat 
sattttitatioqeiR. qoc ei Ckritfo e*L £ i qmoa ata • kte, 
ted in Chiifto «1 jusiiftcatio. Kf 

Ln . III. — De eodeoa. Ml 
Li». | V. — Qood U qai a Deo td mtaicaV 

est ei ?edeqajptas. Deura sequi debeai; e t q « o d , « f t 
mollHie qac adrttinmderit, ad pta* 1 gtmf ι ι — \im 
ail ei eoiieiidaB. Μ 

Lm. V. — llem de fortitadiae. qtae est ta Ckralt. m 
L». VI.—Qood ei soli qui secuBdoat u t e n a DBHC* 

adbferere noe oporteat, ei illum ex tou « i w MHBBB 
corde diligere. Jff 

Ln. VII. — De chahlate in fratres. (71 
Li*. VIII. — llem, de cbariute m fratrcs; « 4 r « 

qui fbrator τΙΙαΙσιη aut o?em. SU 
Lts. IX. — De adoratiooe in spirita et TenlaCff; «#> 

faocto Ubernacolo, quod sit typu^ Ecriesix Otetati 9R 
Lw. X. — De ils qtue eraal m aaorto Labemcs<a. Ol 
Li». XI. — De sacerdotio: quodqne MccrdPti— tqpjf 

•It tjpos UI(QS qood > Cbrirtd efl. 9 
LiM. XII. — De sa.teniolk). 1 0 
Lai. XIII. — Ilem, de sacerdotio. Μ 
L n . XIV. — Quod oporteat eqt, qmtSnmkm 

YotaoU poroq Κ ib omu beecati bbe Μ α κ , Μ 
ka eorafi Deoae antere. W 

Lnu XV. — Qood oporteat porqa, et jMrti twnii 
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